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SOBRINO AUMENTADO, 


NUEVO DICCIONARIO 


DE LAS LENGUAS 


ESPAÑOLA, FRANCESA Y LATINA. 


Compuefto de los mejores Diccionarios, que hafta ahora han falido à 
luz: dividido en tres tomos: los dos primeros contienen el Efpañol 


explicado por el Francés y el Latin, y el tercero el Francés explicado 
por el Efpañol y el Latin, con un | 


DICCIONARIO ABREVIADO DE GÉOGRAPHIA, 


En donde fe hallan los nombres de los Reinos, de las Ciudades; 
de los Mares , y Rios del Mundo. 


Por FRANCISCO CORMON , Maefiro de Artes en la Univerfidad 
de Paris, y de Lengua Caffellana. | 
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FRANÇOIS ESPAGNOL ET LATIN. 





ADVERTENCIA AL LECTOR. 


O hai libro que menos neceffite de Prefacio que un Diccionario 5 

y por efía razon no es nueftra intencion el ponerle uno à la frente 

de efte, Solo nos contentaremos con decir, que ha fido compuefto fobre 
los dos mas ricos. Teforos que fe conocen en efte genero ; queremos 
decir los Diccionarios de las Academias Reales de Madrid y de Paris; 
y que en ambas partes hemos puefto la explicacion latina de las voces, 
tanto en la parte Efpañola y Francefa; como en la Francefa y Efpañola ; 
ventaja de. que carecen los Diccionarios que afta ahora han parecido. 
Aderhas ; hemos añadido al fin del terceto tomo un'Diccionario Geo- 
graphico ; igualmente completo como abreviado. Enfin lo bueno del 
apel y la limpieza de los charaéteres nos hacen efperar que el Pu- 
blico recibirá benignamente effe Diccionalh ; que al prefente le ofrecemos, 
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342€ S91 Primera letra del Abe. 
E D cedario, no folo en la len- 
pe las demas que fé conocen, 
The y la primera de las cinco 
Fes PS "Vocale. A Premiére 
dans la langue Efpagnole, maís en- 
core dans toutes les langues connuss, 

& la premiére des cinq voyelles. 
y muchos Autores la empldn para de- 
notar lu tercera perfona del fingular en 
el tiempo prefente del verbo Haver , y 


gua Cuflellana, fino en 

lettre de l'Alphabet, non feulement 
En nueftra lengua tiene varios ufos , 
como auxiliar de muchos Verbos, dé. 


ciendo, aquel a5 pero trabiendo el Ver 


bo.baver fu origen del Latino Habere , 
no bai motivo para Jemejante ufo, por- 
t. en todos tiempos fe debe efcribir.con 


L'A a divers ufages dans nótre Lan- 

e , & plufieurs Auteurs l'employent 

vent pour marquer la troifiéme 
perfonne du fingulier du tems préfent 
du vetbe avoir , & comme Auxiliaire 
de quelques autres verbes : mais com- 
me le verbe avoir eft dérivé du La- 
tin Habere, on ne peut adopter cet 
ufage , & on doit l'écrire .dans tons 
— les tems avec une ZX. 

Por la mifina razon también e: 
equivocación , à error decir que la A 
Aignifica trato de tiempo , como en efte 
exemplo, À un año que vine à la Corte, 


refpeélo de que en efla y femejuntes lo. 


cuciones, no es A fola, fino bá fmco- 


pado, tempo prefente del verbo Hacer ,, 


y. ale lo mifmo que Hace s año que 
vine Ec. C'eft encore une erreur de 
croire que la lettre À marque un ef- 


pace de tems , comme dans.cot exem. 
ple: je vins à la Cour il y a un-an ; 


car dans cette expreflion , & dans les 
autres - eg mue , l'À is 
qu'une fyncope de He ; tems préfent 
de ‘verbe Hacer. : 

Tow. I. 


"ar "e 





diciendo, yo bé, tu bás , aquel bé. 


A 


Sirve tambien, la A de prepofición que 
feñala el cafo dativo!, como A Dios fe 
bu de dar adoración , y tambien el acu- 
Jativo , como yo amo à Dios. AJE mifamo 
Je ufa como prepofición , que fcftala la 
parte, d lugar adonde mo vá, como 
Poi à Roma. .L'A fert aufli de pré- 
pofition, '& marque tantôt le datif, 
commme l'Adoration n'eft dûe qu'à 
Dieu , tantót l'Accufatif, comme j'ai- 
me Dieu, & tantôt le lieu od l'on 


va, je vais à Rome. 


Tambien precede como tal al infiniti- 


vo regido de otro verbo antecedente , 


como Vamos à pafenr, à comer, à 
efludiar. A fe met encore devant un 
infiniti£ qui eft régi par un autre 
verbe , comme allons promener, di- 
ner, Étudier. 

Precéde à muchos adoerbios., y modos 
adverbiules , como à fazon , à fabiendas , 
à vifla 05, à brazo partido, à pecho 
dai truéco. À précéde aufli 
plufieurs &dverbes , & façons de parler 
adverbiales, comme, à propos, tont ex- 
prés, à vüe d'œil, à partie égale, 
à corps découvert, en échange , ain 
de beaucoup d'autres exprefhons trés 
(d ph dans la Langue Efpagnole. 
Sirve tambien parq denotar el tiempo 
en que fe bace alguna cofa, à en que fuce- 
dió algun becbo , como A las doce ‘del 
día, à la tarde, à la nocbe, à deshora, 
A Sert encore à marquer le tems dans 
lequel on a fait une chofe , ou qu'elle 
s'eft paflée, comme à midi , le foir, 
la nuit, à une heure indue. 

— Algunas veces fe toma como inferjec- 
cion , con laqual excitamos, y procuramos 
la atencion de alguna perfona , para Îla- 
marla , à bablarla: como 4 Padre mio, 
à Señor Fulano. On employe quelque- 
fois l'A comme interje&tion , pour re- 
veiller l'attention de quelqu'un , pour 
lappeller, ou lui parler, comme, 
ah! mon pere! ab! Monfieur tel! 


- 


Es particula de compofición en sna. 
cbos verbos , no folo en los que fe for. 
man de nombres fubflantivos , fino es 
les que falen de otras varias palabras. 
Abocar , de boca; abrafer , de brafa ; 
acarrear, de cerros aferrar , de ferro, 
€Xc. A ER auffi une particule qui 
entre dans la compofition de plufieure 
verbes qui fe forment de noms fub- 
#antifs , & de plufieurs antres mots, 
comme aboucher , de bouche ¿ embra- 
fer, de braife; charrier, .de chariotg 
ancrer, deancre , &c. 

En lo antiguo fe ufo para componer 
algsnas voces y aumentarlas , que moler- 
namente Je ban reducido à fus origenes 
y fignificados , por no fer necejfaria la 
letra À. On joiggoit anciennement la 
lettre 4 à beaucoup de mots, pour 
leur donner plus de force ; mais au- 
jourd'hui .cela n'eft plus d'ufage, parce 
qu'on les a reduits à leur origine. 

Demas de eflos sos , tiene efla letra 
varios fignificados , que correfponden y 
equivalen à diferentes particulas y vos 
ces , de los quales algunos eflan anti. 
quados , à fom de raro ufo, y otros fos 
corrientes ají en el eflilo y lenguage ae 
tiguo como en el moderno. Outre les ufa- 
ges dont on vient de parler , cette 
lettre a diverfes fignifications équivas 
lentes à différentes particules & à dif- 
férens mots, dont les uns ont vieilli, 
& font rarement ufités & les autre® 
font en ufage tant dans le ftyle ano 
cien que dans le moderne. 

A Se ufa en lugar de las particulas f- 
guimtes. A s'employe pour les parti. 
cules fuivantes , en , en, ou dans; por, 
pour ou par; /rgun, felon , ou fui. 
vant ; m afin que ; fino, finon, 
excepté 5 bácia, vers; fi, fi ; à vex 


de tal cofa, au lieu de telle chofe ; es 


villa de, en vüe de. À fuerza bizo tal 


cafa , pour dire fuerza bizo, il 
fit, on ila fait telle chote par force; 
A Lone 





z AA 


como conviene à todos , pout dire, como 
conviene para todos , comme il convient 
à tous; como fe bizo tal contrato à las 
leyes de Caflilla, pour dire , como fe 
bizo tal contrato fegun las leyes de Caf. 
silla , comme l'on fit, ou l'on a fait 
tel traité fuivant les loix de Caftille ; 


Je. fue à ellos, pour dire, fe fué bazia. 


ellos, il alla vers eux ; à ne bacer efla, 
pour dire ono. bacer eflo , linon faire 
Entre los Romanos Me bid 
alud y alegre, porque taba abfolu- 
ieri del verbo Latino Abfoloo. L'A pal 
foit chez les Romains pour une lettre 
' de bon augure , parce qu'on s'en fer- 
voit pour déclarer innocent celui qui 
étoit accufé, A vouloit dire Zb/oloo , 
je l'Abfous. 
En el eflilo de la Sagrada Efcritura la 
A (entre los Griegos Alpba ) vale prin- 
cipio de todas las cofas , como la O ( que 
dicen Omega ) fin: y en efle fentido di- 
ce Dios, yo Joi 4i us edi 
principio . Dans le ftyle de 
PEcritare y. ; que les Grecs appellent 
4ipbs , EVO qu'ils appellent Omeza, 
marquent le commencement & la fin 
de toutes chofes; & c'eft dans ce fens 
que Dien dit, qu'il eft l'Zipba.& iO. 
mega , le commencement & la fin de 
toutes chofes. 
Los Latinos la ufaron como letra nu- 
meral , como fe colige del oerfo antiguo. 
Poffidet À numeros quingentos ordi- 
se recto, 
L'A étoit une lettre numerale chez 
les Latins , comme le vers précédent 
en fait foi. 


AA 


AA. Interjeción , quando uno es ep 

do baziendo algg»a cofa mala. AA. In. 

terjection dont on fe fert quand quel. 

u'un 3 furpris en faute ou faifant 
mal. i 

AAA. Interjeción de tm bombre que rie. 

. “AA, Interjedion d'un homme qui 


rit. 
AB 
ABA, fubflantif feminin. Petite me- 


fare de la furface des terres, conte- 
nant environ.deux annes , en ufage 
dans les Royanmes d'Áragon , de 
Valence, & dans la Principanté de 
Catalogne. Latin , Menfure genus, 
quod ulnas duas continet. 
" ABABOL, /. m. Voyez Amapola. 

ABACERIA , /. f. Boutique ou l'on 
vend en détail de l'huile, du vinai- 
re, du poiffon fec, & autres chofes 
femblables. Ce mot eft ufité dans tou- 
te la vieille Caftille. Lat. Penus pu. 
blica. rerum muximè oulgarisn , que 
ad victum fpecfant. 

ABACERO, RA, f. m. €S f. Fer- 
mier ou particnlier qui afferme & 
s'oblige de pourvoir les Abacerias de 


.de le cuire. 
pane vefcitur lubens. 


ABA 


tout leur néceffaire, de le vendre, 
ou faire vendre au prix du tarif, C'eft 
comme qui diroit Abafecero, qui vient 
du verbe Zboaflecer. Lat. Penuarius , 
ij, vel Penator, oris. 

ABACIAL, adjectif d'une terminai- 
fon. Abbatial, ale, qui appartient à 
l'Abbé, comme Celda Abacial, men- 
fe Abbatiale, campo Abaciél, champ 
Abbatial Lat. Abbatialis, e. —— 

" ABACO, /. m. Terme d'Architec- 
ture. Abaque, Tailloir. C'eft la par. 
tie fupérieure, ou le couronnement 
du chapiteau dela colonne. Lat. 4ba- 


css, C$. 

ABAD, /. m. Abbé, titre que l'on 
donne aux fupérieurs de quelques 
Communautés religieufes, ou Chefs 
de quelques Eglifes Collégiales. On 
donne auffi ce nom à des chefs de 
Confrairie, & à des laïques qui pof- 
fédent des Abbayes fécularifées. Lat. 
Abbas, tis, 

ABAD BENDITO, Abbé beni, qui 
exerce une jurifdi&ion Epifcopale. 
Lat. Abbas folemmi ritu inauguratus. 

ABAD MITRADO , Abbé mitré, ce- 
lui qui a droit de porter la mitre & 
les autres ornemens des Evéques. 
Lat. Abbas utens mitrà. 

‘ABAD COMMENDATARIO, Abbé 
Commandataire. Lat. Abbas Commen- 
datarius. 

ABAD REGULAR, Abbé Régulier. 
Lat. Abbas Regularis. 

ABAD SEGLAR, Abbé Séculier. L. 
Abbas Secularis. 

* Refran. Abad y Balleflero mal pa- 


ra los Moros. Ce proverbe fignifie 
que rien n'eft plus trifte pour les in- 
férieurs que d'avoir à faire à des 


chefs brouillons & inquiets ; on l'em- 
ploye en forme d'imprécation contre 
ceux à qui l'on veut du mal. Lat. 
$i quid mali is Pyrrbam , vel , boflibss 
* R. Como canta el Abad refponde 
el Sacriftán. P. Le Sacriftain répond 
comme l'Abbé chante , pour dire que 
les inférieurs tiennent le méme lan- 
ge, ou font de méme avis que leurs 
upérieurs ; nous difons en Franqois 
tel maltre, tel galet. Lat. Si dixeris 
que vir, audies que non vis. 
* Refr. Como la moza del Abad , 
no cuece y tiene e P. Il reffem- 
ble à la fervante de l'Abbé , qui man- 
ge du pain fans fe donner la peine 
Lat. Famulus inempto 


* R. El Abad de Bamba lo que no 
puede comer , dalo por fu alma. P. On 


_méprile aifément les chofes dont on 


n'a que faire. Lat. Rerum, que nibil 
profunt , ampliora vota. 

* R. El Abad de lo que canta yanta. 
P. Celui qui fert l'Autel, doit vivre 
de l'Autel. Lat. Qui altari miniftrat , 
ut de altari vivat , oportet. 

* R, En cafa del Abud comer y Uevar. 


ABA 


P. Là où régne l'abondance , là régne 
auffi la prodigalité. Lat. Domo ex rea 
Jerta comedit , ES refert. quifque. 

ABADA , f. m. Animal farouche 
du pays de Benguela, dans la baffe 
Ethiopie. Sobrino , & les Auteurs 
du Di&ionnaire de l'Academie Royale 
de Madrid , veulent que ce foit la 
femelle dy Rhinoceros. * 

ABADEJO , /. m. Merluche, ef. 
péce de morue que l'on fait fécher 
pour qu'elle fe conferve plus long- 
tems. On l'appelle aufli Bacalláo, 
Caradillo, Truchuéla. Lat; Affellus , i, 
Maulva, e. 

ABADEJO, f. m. Cantharide, for. 
te d'infe&e ailé fort venimeux , qu'on: 
appelle auffi Efcarabájo , Mofcarda, 
Lat. Canibaris, idis. 

ABADEJO , f. t». Roitelet, petit 
oifean. Lat. Z'rocbilus , i, Cauda tre. 


mula, e. | 

ABADENGO, /. s». Abbatial, toot 
ce qui appartient en général à l'Abbé. 
Ce mot eft principalement d'ufage em 
ftyle de Chancellerie, No confente el 
derecho que las perfonas legas tengan ew 
encomienda lugáres de los obifpados , mi 
de los abadengos. Le droit ne permet 
pas aux Laiques d'avoir en commen- 
de des lieux appartenans aux Evé. 
chés, ni aux Abbayes. Lat. 4bba= 
tia, e. 

" ABADENGO, GA, adj. m. £7 f. Abe . 
batial , ale, qui appartient à l'Ab- 
bé, ou à l'Abbaye: Tierras abadengas , 
bienes abadengos , Terres abbatiales , 
biens abbatiaux. Lat. 4d Abbatem 
fpeétans. 

ABADES , fm. Les Maréchaux ap. 
pellent ainf les mouches Cantharides. 
V. Abadejo. Lat. Cantbarides , nm. 

ABADESSA, /. f. AbbeíTe; titre 
que l'on donne à plufieurs Supérieu- 
res de Communautés religieufes, de 
méme qu'à celles qui pollédent des 
Abbayes. Lat. Zbbatijfa, e. 

* ABADESSA, [fi llaman los muchas 
chos à la ultima porcion que queda en. 
cendida de un papel que ponen à quemar , 
y mientras Je vé confumiendo dicen : 
Monjas à acoflar , la Mudre Abodejfa 
Je queda à cerrar. Les petits enfans 
appellent ainfi en Efpagne la derniére 
bluette qui refte dans un morceau de 
papier allumé, & ils difent, lorfqu'elle 
eft fur le point de s'éteindre : Reli- 
gieufes , allez vous coucher, la Mére- 
Abbefle eft reftée ici pour fermer la 


porte. 

ABADIA , f. f. Abbsye. Ce mot, 
pris dans un fens générique, fignifie 
non feulement le territoire, les biens 
& les revenus qui appartiennent à 
l'Abbé , mais encore la dignité & les. 
prééminences dont il jouit. Il fe dit 
en ce lens de tontes fortes d'Abbayes- 
Religieufes , fécularjiécs , ou dont la 


.| nomination appartient- au Roi. Lat, 


Abbatia , e, 


- 


ABADIA, 


ABA 


Asapta, Abbaye, fe prend auffi 

ur le lieu oà fe trouvent l'Eglife, 
e Monaftére , la maifon de l'Abbé, 
des Religieux, ou des perfonnes Ec- 
cléfiaftiques prépofées pour vaquer au 
fervice divin, & pour deffervir ladite 
Eglife Abbatiale. 

* ABAHAR , «e. acf, Echauffer , 
réchauffer un plat en le faifant fervir 
de convercle à une marmite qui bout 
fur le feu. Lat. Halitu fovere. 

* ABAHAR , Echanffer quelque 
chofe, par exemple, fes mains de lon 
haleine. Ce mot vient de Babo. 

* ABAHADO, DA, p. f. €9 adj. 
ws. EY f. Echauffé, de &c. Lat. Ha- 
litu fotus, a, um. 

Cruces ababadas : Croix haleinées, 
groix que l'on fait avec le pouce fur 

bouche, loríqu'on báille de nécef- 
fité de manger. Lat. re ab 
efcitantibus digito fuper os cfformata. 

ABALANZAR, «. acf. Contreba- 
lancer, égaler avec des poids , met- 
tre en équilibre. Ce mot eft formé 
de Balanza. Covarruvias, qui l'em- 

loye en ce fens, l'employe auff au 
figuré. Mettre en balance, comparer 
une chofe avec une autre. On dit 
suffi Balawcear. Lat. Ponderare. 


ABALANZAR, Attaquer avec farie, | part 


impétuofité : mais en ce fens il ef 
peu ufité, & l'on dit Abalanzarfe. 

ABALANZARSE, «. r. Se jetter, 
s'élancer , fe lancer , fondre avec im- 
pétuofité en quelque endroit, ou fur 
quelque chofe, & auff fe hazarder 
à dire ou à faire quelque chofe fans 
reflexion, ofer, avoir la hardieífe 
de, Ec. Lat. Ceco impetu ferri. 

Ex. Fulano fe abalanzo à decir, à 
bacer tal cofa, fin reparar en los in- 
convenientes que fe podian feguir. Tel 
ola dire, ou faire telle chofe, fans 
prévoir les inconvéniens qu'elle pou- 
voit avoir. 

ABALANZADO, DA, f. p. ES adj. 
m. ES f. Contrebalancé, ée. L. Com. 
paratus , Ponderatus , a, sm. 

* ABALANZADO , DA, Au figuré, 
audacieux, téméraire , imprudent, 
fougueux. Lat. Qui caco impetu da- 

jur 


citur. 

ABALGAR , f. »s. Medicament pur- 
gatif, dont parle le ferviteur d'Abul. 
cacis, qui enfeigne la maniére de le 
préparer. Lat. .Medic quoddam 


amen 
expurgans. 

ABALLAR, qu. ad. Terme an. 
sien. Abbatre, renveríet, jetter par 
terre. Lat. Huwwi affigere , proflare, 

ABALLAR , Chafler un troupeau 
devant foi, le mener , le conduire 
avec précipitation d'un lieu à un ap- 
tre. L. Pecus abigere. Qnevedo Mus. 
9. Paraphr. du Cantique des Canti- 


ques, dit 


Si tu no fabes mi querida 
Hallo las mis eius dà Solón, 
t 


ABA 


Aballa tu ganado prefurofa, 
JT tus cabritos que pacer defean. 


ABALLADO , DA, f. E ES adj. tn. 
f. Abbatu, ue, jetté à par terre. 
L. Humi affixus , Proftratus , a , um, 

ABALORIO, /. m. Grain de verre 
de diverfes couleurs, dont on fait 
des chapelets , des colliers , des luftres 
&c. & fig. chofe de peu de valeur. 
Lat. Globulus vitreus. 

Ex. No vale um Abalorio , Il ne 
vaut pas un fétu. 

ABANDERADO, /. 1. Porte dra- 
peau, loldat qui porte le drapeau à 
côté de l'Enfeigne. Lat. Vexillifer , 
eri. Ce mot elt compofé de la par- 
ticule A & du mot Bandera. - 

ABANDERADOS , Porte - bannié- 
res. On appelle ainfi à Salamanque 
ceux qui portent les banniéres aux 
Proceffions du Vendredi Saint & du 
jour de Paques. Ce font des perfon- 
nes de diftinétion. 

ABANDERIZAR , o. ad. Sonle- 
ver le peuple , cabaler , former des 
partis, des fa&ions. Lat. editionem 
Jücere , €ocare in s. 

ABANDERIZADO, DA, p. p. €7 
adj. 1, ES f. Soulevé, ée. Lat. Zn 
es divifut, a, um. 
ABANDONAMIENTO, /. m. A- 
bandonnement, a&ion par laquelle 
on abandonne une chofe. On dit auffi 
Abandono. Lat. Dereliétio, 

ABANDONAR, vw. acf. Abandon. 
ner, quitter, délaiffer, laiffer , renon- 
cer à une chofe , foit à canfe de fon 
de,valeur , foit à caufe de l'impoffibi- 
lité oà l'on eft de la conferver, Lat. 
Derelinquere , Deferere. 

Ex. Abandonar la plaza , el puefto, 
el carpo. Abandonner la place, fon 
pofte , le champ de bataille. 

Ufled no avia de abandonar la Re. 
publica. Vous ne deviez pas aban- 
donner la République. - 

ABANDONARSE , o. r. S'aban- 
donner, manquer de fermeté, de 


courage , fe laifler abatre à l'adver- | P 


fité, fe proftituer. Lat. EJawguere , 
Animum defpondere. ] 

ABANDONADO, DA , f. f. ES adj. 
s. c9 f. Abandonné ; 6e. Lat. Dere- 
llus, &, um. 

ABANDONO,/.m. Abandonnement, 
abandon, délaiffement , débauche , 
profitution. L, Defertio, Derelicfio, 
enis. Moy Abandonamiento. 
ABANICAR , vu. «d. Eventer, 
agiter l'air, faire du vent avec un 
éventail. Lat. Refrigerare flabeo, — 

ABANICADO, DA, L^ €9 adj. 
refrigeratus, a, um. 

ABANICO , /. m. Eventail, inftrn- 
ment dont les femmes fe fervent pour 
s'éventer, Ce mot eft un diminutif 
d'Abano, & il eft mieux d'écrire 
Avanice, Lat. Flabehum , i. 


ABA 3 


ÁBANICO, Eventail de papier, de 
figure ron«e , dont les hommes fe fer. | 
vent en Eté pour fe donner de l'air, 

ÁBANICO, f. 11. On appelle encore 
ainfi le haut des rideaux d'un pavillon 
de lit, qui forme une efpéce d'éventail 
ouvert & renverfé. Lat. Tn fabelli pa» 
pyracei forman complicatus lecfujus. 

ÁBANICOS DE CULPAS. Phrale 
burlefque dont Quevedo fe fert en 
parlant des fergents , ou Alguazils, 
& qui fignifie proprement efpion, 
rapporteur de ce qui fe paíTe. Lat. Su 
furrones , Delatores. 

ABANILLO , /. m. dim. de Abano, 
Petit éventail, Lat. Fisbeljum , i. 

ABANILLO , f, e. Godron, pli rond 
qu'on faifoit autrefois aux fraifeg 
qu'on portoit au col. Lat. Kuga, «. 

ABANINO, /. m. Garniture de ga» 
ze, cfpèce d'ornement que les Dam: e 
du Palais . ient anciennement au- 
tour du collet de leurs babits. Lat, 
Lineus colli amicfus. Cefiturmm collo ore 
nando linteolum. Collaris amiétus, us, 

ABANO, /. t. Ef; d'éventail 
ancien, dont on fe fert encore en 
plufieurs lieux d'Efpagne. Il eft pen» 
du au plancher des falles à manger, 
& on le met en mouvement par le 
moyen d'une corde, pour rafraichir 
Vair & chafler les mouches qui fe 
polent fur les viandes, & qui incom- 
modent ceux qni font à table. Lat. 
Fabrum , i. 

ABARATAR, v, a. Rabailler, ra- 
mender , diminuer le prix d'une chofe 
qui eft à vendre, Lat, Pretimm reruns 
minuere. 

ABARATADO, DA, f. P. ES adj, 
m. ES f. Rabaillé , de. L. Vilius emp» 
tus, venundatus y a, utn, 

ABARCA , /..£. Efpéce de chanffure 
faite de peau de fanglier, ou de cuir 
crud , dont les pum. fur-tont les 
montagnards , fe fervent en Efpagne, 
Lat. Pero, onis, 

ABARCAR , o. a. Embrafler, com. 
ra environner, Lat. Unis coo 


lecti. 

Ex. La fu luxuria mascilld todo el 
mundo , 6 la fu avaricia abarcd todas las 
cofas. Sa luxure a fouillé tont le mon» 
de, & fon avarice e tout embrallé, 

ABARCADO, DA , p. ^ ES adj. ma 
ES F Embraflé . ée. Lat. Ci 9, Cire 
* R. Quien mucho abarca poco apris. 
ta. P. Qui trop embrafle mal étreint, 
ABARCON , /. m, Cercle de fer, 
i joint Je timon du carolle au train, 
t. Retinaculum, i. 
ABARQUILLAR , v. «s. Faire une 
chofe en forme de Gondole. Ce mot eft 
compofé de la particule À, & du mot 
barquilla. Lat. Curvare. Fhedlere. 
ÁBARQUILLADO, DA , f$. 9. ES 
adj. t. ES f. Fait , te en forme de gone 
wy ey Dori Fhexts , 9, us 
eli i 
# A 3 ABAR» 
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ABARRACARSE , v. y. Terme de | 


erre. Barraquer , fe barraquer, fe 
joder fous des barraques. Lat. Z'ugu- 

riolis fe protegere. 

Ex. Los Soldados fe abarrácaron por 
falta de tiendas : Les Soldats fe bar- 
raquérent faute de tentes. 

ABARRACADO, DA, p. p. € adj. 
sm. € f. Barraqué, ée. Lat. Tugurio- 
dis proteótus, a, um. 

* ABARRADO, DA, adj. m. ES f. 
Rayé, ée, ondé, ée. C'eft un vieux 
mot Áragonois, qu'on n'employe qu'en 

arlant de ce qui eft mal teint. Lat. 

Variegatu , 4, um. Voyez Zliflado. 

ABARRAGANAMIENTO , f. m. 
Terme pen ufité. Voyez Amanceba- 
iento, 

ABARRAGANARSE , o. r. Terme 
peu ufité. Vovez Amancebarfe. 

* ABARRAGANADO, DA, fp. p. €? 
adj. m. ES f. Voyez Amancebado, da. 

. ABARRANCADERO , f. ». Che. 
min bourbeux , creux, raboteux , 
rempli de trous , de mauvais pas, pré- 
cipice d'oü il eft difficile de brtir L. 
Anfractus , us, precipitium , ii. Il fe 
dit au figuré des chofes embrouillées , 
difficiles à éclaircir. Lat. Locus diff- 
cilis, à quo agré quifquam emerferit , 
vel quem difficulter. expediat. 

ABARRANCAR, v. a. Creufer , mi. 
ner , faire des trous, des creux , rom- 

re un chemin 3 ce qui fe dit en par- 

ant du débordement des riviéres , des 
pluies, des inondations, & Métaph. 
jetter , plonger , mettre quelqu'un 
dans l'embarras , l'embarquer dans de 
mauvailes affaires. Vo ubarranqué à 

Julino: Je jettai, ou je mis tel dans 
l'embarras. El rio abarranco el camino ; 
la riviére a gâté, a rompu Je chemin. 
Lat. Impedire. . 

ABARRANCARSE , 0.r. Se jetter, 
tomber dans un trou, dans un creux, 
dans un précipice ; & Métaph. fe 
fourrer , fe mettre dans l'embarras, 
s'embarquer, s'engager dans des af 

: faires dont on ne peut fortir. Lat. 
Jmplicari. 

ABARRANCADO, DA, f. f. €S 
adj. m. ES f. Creufé, ée, tombé, de 
dans un creux, dens un mauvais pas. 
Lat. Impeditus. In laqueos conjecfus , 


a, um. 

ABARRISCO.ado. Indiftinttement, 
confufément, fans diftin&ion , péle 
mele. Lat. Indi/criminatim. Promi/cue. 

ABARROTAR , v. a, Garroter, 
lier fortement , ferrer avec le garrot. 
Ce mot eft fort ufité parmi les gens 
de mer. Lat. Siringere, Arétius pre- 


mere. 
ABARROTADO,, DA, f. p. €S adj. 
m. ES f. Garroté, ée. Lat. Stricfus. 
Arótatus, a4 um. 
ABASTADAMENTE , adv. Abon 
damment , copienfement , íuffifam- 
ment. Ce mot ef peu ufité, Voyez 
dbundauteinente, — i 


+ 


ABA 
ABASTAMIENTO , /: 


ancien. Voyez Abundancia. 


ABASTANZA , f. f. Terme peu. 


ulité. Voyez Abundancia. 

ABASTAR , v. a. Pourvoir de tout 
le néceffaire. Ce mot a vieilli. Voyez 
Proveer, ou Abaflecer. 

ABAST AR, o. n. Suffire, être (uf- 
fifant. Ce mot a vieilli. Voyez Baflar, 
^ ABASTADO, pa, p. p. ES adj. m. 
€9 f. Pourvu, ue de tout le nécef- 
faire. Lat. Cui largiter provifum efl, 
Cui copia fuppetit. 

ABASTECEDOR, /. ». Efpéce de 
Pourvoyeur, qui s'oblige a fournir une 
ville ou village de tous les vivres 
dont elle a befoin moyennant un cer- 
tain prix, on l'appelle auffi Obligado. 
Ce mot, pris dans un fens abíolu , 
fignifie Pourvoyeur. Lat. Anuone , 
vel alimoniarum curator , oris. 


ABASTECER, «. a. Pourvoir, mu- 


nir de vivres on d'autres chofes nécef- 


faires une ville, ou village, une mai- 
ton. Ce verbe fuit l'anomalie de ccux 


qui finiffent en ecer , comme uba/tez- 


co, abaflezsa : on difoit autrefois A- 


baflar. Lat. Parare rerum copiam ne- 


ceffariarum , vel utilium. 


ABASTECIDO , Da, f. p. &9 adj. 
m. ES f. Pourvú, ué de tont le nécef- 


faire. Lat. Refertus, a, um. 


ABASTECIMIENTO , f. m. La 
charge, l'emploi, l'obligation de pour- |. 
voir, de fournir, de munir une vil- 
le, un village de tous les vivres-né- 
ceffaires, au prix convenu. Lat. Rei 


frumentarie , vel aliarum rerum cura, 
æ, procuratio , onis. 


ABASTO, /. m. Provifion de vi- 


vres & des autres chofes néceffaires 


pour la confommation & l'entretien 
d'une ville ou village. Lat. Rei fru- 


mentarie , vel aliarum. quarumcumque 
rerum copia . abundantia. Ce mot vient 


du Verbe Baflar. 


* Dar abaflo. Fournir abondam- 


ment tout le néceffaire, on employe 


particuliérement cette façon de parler 
pout exprimer la fertilité de quelques 
Provinces. Lat. Afacim fupprditare. 


* Tomar el abufto : fe charger de la 


fourniture des vivres 
village. . 
ABATANAR , «. a. Fouler les 
draps, les mettre au foulon ou fou- 
loir pour en détacher la graiffe, & 
les rendre plus ferrés. Ce mot eft peu 
ufité , l'on dit Batanar. Voyez ce mot. 
ABATANADO, DA, f. f. ES adj. 
m. ES f. Voyez Batanado, da. 
ABATE , f. m. Terme Italien. Ab- 
bé, Epithéte que l'on donne à tous 
ceux qui portent le petit collet & qui 
vont en habit court. Lat. Abbas, sis. 
ABATE , Eipéce d'interje&ion , 
cri qu'on fait pour avertir quelqu'un 
d'un mauvais pas, d'un donger, qui 
eft la méme chofe que gare, prends 
garde. Lat. Cave, cavefi, 


d'une ville ou 


ts. Terme 


ABA 


ABATEAR, v. a. Ce mot a vieilli, 
Voyez Lavar... 

ABATIDAMENTE , ade. Baffe- 
ment, d'une maniére baffle, abje- 
tte, vilainement, làchement. Lat. 


echo, 

ABATIDISSIMO , MA, adj. m. 
ES f. fuperlatif. Très abáiffé, de, 
très humilié , ée, trés humble, très 
loumis-, ife. Lat. Abjectifómus, a, 


um. 

ABATIMIENTO , /. m. Abatte- 
ment , foibleffe , manque de force , 
d'efprit , de courage. Lat. Dejectio 


animi. 


ABATIMIENTO , Baffeífe , état bas 
& obícur qui attire le mépris. Lat. 
Obfcuri natales , ium. 

ABATIR, ©. a. Abattre, renver- 
fer, démolir, jetter par terre. Lat. 
Deturbare , Dejicere, Evertere. 

ABATIR Y ABATIRSE, Se prend 
fouvent pour defcendre, bailfer, s'a- 
battre, abattre, fondre fur quelque 
chofe. Lat. Sigma demittere, vela des 
primere. 

ABATIRSE, ©. y. S'abailfer, s'a- 
vilir, s'humilier, s'abattre, perdre 
courage , manquer de forces. Lat. 
Animum defpondere. Vilefcere. 

ABATIDO, DA, p. p. ES adj. m. 
Cg f. Abattu, ue. Lat. Abréus, 
Demiffus , a, um. 

ABATIDO , fignifie encore Vil, 
méprifable , abject. Lat. Vili. Ab. 


Jeéíus. 


ABAXAMIENTO, /. m. Abaifle. 
ment, diminution , retranchement de 
hauteur. Lat. Dejectio. Depref , nis. 
Ce mot eft peu nfité. ' 

ABAXAR , ©. a. &9 n. Voyez Ba- 


xar. 

ABAXO, ado. En bas, l'oppofé 
d'en haut. Lat. Znfrà. Deorfum. 

Lo de abaxo arriba, fans deffus def. 
fous, de haut en bas. 

De Dios abaxo. Après Dieu. 

Del Rey abaxo. Après le Roi. 

ABDICACION , /. f. Abdication, 
rcnonciation volontaire. Lat. Abiica- 
Ho , nis. C'eft un terme de Droit que 
"t Efpagnols ont emprunté du La- 


n. 

ABDICAR , v. a. Terme ancien, 
en ulage dans l'Aragon, ôter, révo- 
quer, annuler. Lat. Anferre. 

ABDOMEN, /. 1. Terme d'Ana- 
tomie. Abdomen, membrane qui en- 
veloppe les entrailles, & les foutient 
au.moyen de quatre tendons. Lat. 
Abdomen, inis. 

ABECE , f: m. Alphabet, croix de 
par Dieu, petit livre dont on fe fert 
pour‘ apprendre à lire aux enfans. 
Lat. Zipbabetum , i. Prima litterarum 
elementa. 

No fabe , à no entiende , à igrora el 
Abrce. Il ignore jufqu'à fon Abece. 

* ABECEDARIO, / m. Abrcedai- 
re, titre qu'on donne à tous les ou- 

viages 





ABE 


vrages de litterature qui fuivent Por- 
dre Alphabétique, il le dit auffi de la 
table d'un livre. Lat. Zndex Alpbabe- 
ficus. 

ABEJA, /. f. Abeille, mouche à 
miel. On donne auífli ce nom à une 
conftellation qui eft prés du Póle An- 
tar&ique, compofée de quatre étoiles 
connues , c'eft l'une des douze que 
Jes anciens n'ont point obfervées. L. 
Apis. Apicula, e, 

* Ref, Abeja, y oveja, y piedra que 
treveja , y parte en la igreja, defea a 
Ju bijo la vieja. Ce Proverbe eft pour 
marquer les avantages que procurent 
les mouches à miel , les troupeaux, les 
moulins & les dignités Eccléfiaftiques. 

ABEJAR , f. m. Voyez Colmenár. 

ABEJERA, /. f. Meliffe, Citro- 
nelle. Voyez Torongil. 

ABEJERO , /. m. Celui qui éléve 
dés mouches à miel, qui a foin des 
ruches. Lat. Apiarius, ii. 

ABEJERUCO, à ABEJARUCO, 
ou Abejoruco, ce dernier eft le vrai 
nom. /. m. Oifeau d'un trés beau plu- 


mage, qui mange les abeilles, & dé.. 


truit les ruches , il vole en avant € 
à reculons. Lat. JMerops, opis. Apia- 
fira, «. Et Metaph. il fe dit d'un 
homme hardi, effronté, de mauvais 
afpe&t, qui s'introduit par tout fans 
être connu de perfonne. 

ABEJON , /. :». Augm. de Abeja. 
Bourdon , frelon, taon, groffe mou- 
che qui ne fait point de miel, & qui 
eft ennemie des abeilles. L. Fucus, i. 

Juezo del Abejon, jeu qui eft en ufa. 
ge parmi les gens du commun, qui 
confifte à donner des foufflets, & à 
éviter d'en recevoir de ceux à qui on 
en donne , forte de frappe main. Lat. 
Alaparum ludus. 

Jugar con alguno al Abejon. Vili- 
pender quelqu'un, le méprifer. Lat. 
Ludificare aliquem. 

ABEJORRO , à ABEJARRON , f. 
#. Efpèce de frelon, ou de groffe 
mouche , qui volé avec bruit, & qui 
fe gite dans le vicux bois. Lat. Spe- 
cies afili , quod in lignis moratur. 

ABELLA, JS. f. Voyez Abéja. Le 
premier n'eft plus ufité que dans l'A. 
Iagon. 

ABELLAR , fn. Voyez Colmenár. 
Ce mot n'eft, plus ufité que parmi les 
Aragonois. * 

ABELLERO, f. m. Vieux.terme 
Aragonois. Voyez Abejéro. 

ABEMOLAR, «v. a. Terme forsé, 
& formé du mot Bemol. Mettre en 
bémol, pour dire modérer, adoucir 
fà voix. Lat. Vocem deinittere, fc- 
gere molliter. 

ABEMOLADO, DA, f. p; du V. 


Bremolar, E ud. m. y f. Mis, def 


en Bemol. L. Moliter inflexus cuntu. 
ABERULAS, £F. Qà'un n'emplave 
qu'au plurier. Les Sourcils,. Ce mot 


8 yicill Voyez Peftañas.. 


ABE 
ABER. Voyez HABER. 


ABERENGENADO, DA, “dj. 1. 
€9 f. Qui eft de la couleur des Melon- 


genes ou mayennes , efpéce de violet. 


ou de jafpé. Lat. Suboiolaceus, a, um. 

ABERNARDARSE, o, x. T. bur- 
lefque invepté par Quevedo. Faire le 
brave, le vaillant, s'irriter, s'em- 
porter, fe déchainer, pañler tout au 
fil de l'épée , comme on dit que Bt 
Bernard del Carpio, Général de l'Àr- 
mée d'Efpagne, dans la plaiñe de 
Roncevaux , de celle de Charlema- 
gne. Los Demonios me eflén tentando 
de matar os à puñaladas , de abernardar- 
me y bacer Roncefwalles eflos montes. 
Les Diables me tentent de vous tuer à 
coups de poignard, de me déchainer , 
& de faire de ces campagnes un Ron- 
cevaux ; pour dire, de paífer tout au 
fil de l'épée. Lat. Furiavi. 

ABERNUNCIO, Mot tiré du La- 
tin Abrenuncio, qui fignifie, je re- 
nonce , il eft quelquefois interje&tion, 
& fignifie Dieu m'en garde. L. Apag?, 
Abfit. Et d'autrefois fubftantif. Re- 
noncement. Lat. Renunciatio , onis. 

ABERTERO, RBA, adj. m. y f. 
Terme ufité dans le Royaume de Va- 
lence. Voyez Abridéro. 

ABERTURA, /. £ Ouverture, 
fente , crevafle qui fe fait naturelle. 
ment, ou avec le canon , on avec la 
pioche, brèche. Lat. Fifura, Hiutus. 

ABERTURA, Ouverture, l'action 
d'ouvtir ce qui eft fermé, comme les 
yeux , la bouche, une lettte &c. Lat. 
Referatio , onis. 

Bublar con abertára , Parler ou- 
vertement , franchement , à cœur 
ouvert, fans déguifement. L. Clar?, 
perpicué , propalam dicere. 
^ ABESANA, /. f. Terme du Ro- 


yaumc d'Andaloufie.. Couple de bœufs |. 


qui appartiennent au méme maitre , 
& qui laboutent le méme champ. 
Lat. Bowm jugum trabentium copia. 

ABETERNO ; Expreflion latine 
fort ufitée dans la langue Efpagnole , 
qui fizni&e de toute éternité. L. Ab 
eterno. 

ABETO, /.m. Efpéce de pin qui 
croit fur les montagnes de Balfain | 
lieu de phifance des Rois -d'Efpagne 
à I4. lienés de Madrid, lequel pro- 
duit une certaine réfine liquide, ou 
efpèce de térébenthine que les anciens 


nont point connue, & qui eft pro-- 


pre póur la guérifon de pluficurs ma- 
lauies. Lat. Abies, etis. | 
ABEYA, f. f. Voyez Abeja. Le 
premier a vieilli. 
ABEYERA, /. f. Voyez Abejéra, 
à Colnenar. b 
ABEZAR, v. a. Voyez Avezar. 
ABIEKTAMENTE, «dv. Ouverte. 
mert, franchement, fans déguilement, 
“vec franchife., librement. Lat. Per- 
¿picud, Pualèrs. 
| ABl > Va, Bigatrer, peine 


ABI y 


dre quelque chofe fans ordre & fans 
gout, avec differentes couleurs mal 
préparées. Mettre , employer diverfes 
couleurs fur une étoffe. Lat. Aliquid 
variare , diflinguere, ( v. g. coloribus , 
floribus , gemmis ) variegare. 

ABIGARRADO, DA, f. p. ES adj. 
m. EY f. Bigarré, ée. Lat. Parirga- 
tus , a, UM. 

ABIGEATO, /.m. Abigeat , vol, 
larcin de troupeaux. Lat. Abigeatús 
crimen , Abactio, onis. 

ABIGEO, f. m. Voleur de trou- 
peaux, ou d'animaux. Ce mot eft 
Latin. Voyez JQuatrero. Lat. Aba- 
or , oris. 

ABIGOTADO,, adj. Qui a de grarí- 
des mouftaches. Quevedo elt l'inven- 
teur de ce mot, & il s'en fert dans 
le ftyle badin. Lat. ZMagnis mifluci- 
En , Vel fuperioris barbe alis inflru- 

uf. 

ABINICIO , Dés le commencement. 
Il fignifie en ftyle badin très vieux, . 
trés ancien , antique. Lat. Ab initio, 
ab origine. . Ella entonces levantando el 
abinicio y ante fecula de la cara , di- 
xo, EYc. Alors découvrant fon anti-- 
que vifage, elle dit, &c. 

ABINTESTATO , adv. Abinteftat. 
Terme de jurifprudence, qui fe dit 
d'un homme qui meurt fans faire de 
Teftament.. Ce mot eft purement La- 
tin: 4Ab inteflato , non fcripto. tefla- 
mento. "P. 

ABITAQUE, /. m. Voyez Qrare- 
ton , C'eft un mot Arabe 

ABITO, Voyez Habite. 

ABIZCOCHADO, DA, adj. m. ES f. 
Dur, re, fec, féche comme du bif- 
cuit de mer. Lat. Bi/cociws, a, um. 
Ce mot eft compofé de la particule A. 
& du mot Bi/cocbo. | 

ABJURAR, o. ac. Abjuret , fe 
retracter, renoncer folemnellement à 
une erreur dans laquelle om étoit- 
tombé , à quelque mauvaife do&rinc.. 
Lat. Abjurare. 

ABJURAR DE LEVI, à DE V£=- 
HEMENTI. Terme ufité dans le Tri-- 
bunal de l'Inquifition, fe juftifier ,. 
fe laver, fe purger par ferment d'u-- 
ne erreur contre la foi, ou les bon-- 
nes mœurs, dont on eft accuíé, Lat. 
Abjurare de levi , aut vebementi fufpi-- 
cione €iolate fidei divine , quam ali«- 
quis incurrit. 

ABJURADO, pA, f. p, du verbe: 
Abjurur dans fes acccptions , Abjuré,, 
ée , rettacté, ée.. Lat. Abjuratus ,.a y» 


um. 

ABLANDADURA , fm. Amoliffe-- 
ment, a&ion d'amollir, ce mot n'eft: 
prefque point ufité. Lat. Mollitudo,, 
Mollsficutio. 

. ABLANDAR, «. a. Amollir, at<: 
tendrir , rendre moins dur, rendre: 
toux & maniable.: il eft compofé de. 
"4 particule. 4 & du mot Blando, L. 
'Moullire. Lenire. Mitigare. . 2 
A $ O) Ama 


Ld 


ABO 
quet , pointer le canon. Lat. Tormer. 
ta bellica dirigere. On dit auffi Abocar 
lus tropas. Pofter , placer, mettre des 
troupes en quelque lieu. 
ABOCADO, DA, bi p. ES adj. f. 
Ey f. Abouché, ée, Happé, ée. Lat. 


6 ABL 

ABLANDAR, Signifie anffi humec. 
ter & rendre fluide cequi étoit dur & 
fec, tremper, mouiller , liquéfier. 
Lat. Liquefacere. Ce mot fignifte auffi 
appaifer quelqu'un, calmer fa colére 
en lui alléguant de bonnes raifons. Lat. 
Emolire. Lenire. Mitigare. Sedare. 

* ABLANDAR EL TIEMPO, S'a- | f? 
doucir, en parlant du tems. 

* ABLANDA HIGOS, 0 BREVAS. 
Se dit ironiquement d'un homme 
mou, qui n'a point de fermeté. Lat. 
Homo nibili. * 

ABLANDAR LAS PIEDRAS. On 
dit pour exagérer l'état déplorable 
d'un homme, qu'il eft capable d'a. 
mollir les pierres. Lat. Emollire , le- 
uireque faxorum duritiem. 

ABLANDANTE , part. acf. du ver- 
be Ablandar, Amolliffant, adoucif- 
fant, qui amollit. Ce mot n'eft plus 
d'ufage. Lat. Emolliens. Leniens. 

. ABLANDO, DA. f. p. ES adj. s. 
ES f. du verbe Ablandar. Amolli , ie, | fa 
adouci , ie. Lat. #fitigatus , a, um. 

ABLATIVO, f. m. Ablatif. Ter- 
me de Grammaire, le fixiéme cas de 
la déclinaifon du nom. Lat. 4blati- 
ous, fextus cafus. 


SBLENTADOS m. Voyez Aven- 
dador. 

ABLENTAR , ©. acf. Voyez Aven- 
far. 

sole son » DA, f. f. Voyez 


ventado , da. 

ABNEGACION , /. m. Terme Afcé. 
tique. Abnégation, renoncement à 
toutes chofes mondaines. Lat. Abne- 
gatio. Sui abjetlio , onis. 

Ex. La Abnegacion de ff mifmo. 
L'abnegation de foi- méme. 

ABOBAMIENTO, /. 1. Ebahifle. 
ment. Abovamiento, eft mieux dit. 
Voyez Embelefamiento. 

Abobar, v. acf. Ebahir. Voyez 

bar. 
: ABOBADO, DA, ou ÁBOVADO, 
DA, f. f. ES adj. m. ES f. Ebahi, ie. 

ABOBAS, ade. Niaifement , fotte- 
ment, d'une maniére niaife, en fot, 
en niais. Ce mot eft peu nfité. Voyez 
Boba y neciamente. Lat. Inepià , Stoli- 
à, Puta). 

* R. Abobas y à tontas alcanzar 
alguna cofa ; Faire fortune en dormant. 

ABOCAMIENTO , /. 5». Abouche- 
ment, entrevüe pour parler, confé- 
rence de vive voix , rendez-vous. Lat. 
Conventus, ls. Congre[fus , ús. Collo- 
quium , ii. 

ABOCAR , o. a. Aboucher, aborder 
quelqu'un , lui parler, & auífi s'abou- 
cher , s'affembler, fe joindre de con- 
eert en quelque lieu, conférer enfem- 
ble. Lat. Convenire. Congredi. 

ABOCAR, Terme de chaffe. Hap- 

et, piller, mordre, prendre avec 
es dents. Lat. Ore premere , vel ca- 
pere, Dentibus firingere. 

ABOGAR LA ARTILLERIA. Bra- 














ritos, 
ABOCARDADO , DA, adj. t». € f. 


fufil , d'un piftolet qui a cette figure. 
Lat. 7» tube formam compofitus , a , um. 


colére. Lat. Adurere. Torrere. Exci- 


tare , trritare. 


verbe Abochornar dans fes acceptions. 
Etouffé, ée de chaleur, échauffé, 
ée', enflammé, ée de colére , irrité , ée. 


mnmaé£us, a, wm. 
ABOCHONARSE, ©. v. Métaph. 
S'échauffer , fe mettre en colére. La 
Excandefcere. 
Ex. Tunto me abochorné de oirle 
Jemejante propofición , que fe podian co- 
cer dos panes eu mis carillos. J'entrai 
dans une fi furieufe colére , lorfque 
jouis cette propofition , qu'on auroit 
pú cuire deux pains fur mes joues. 
ABOCINADO , DA, adj. m. EJ f. 
Terme d'archite&ure. Surbaiflé, ée, 
en parlant d'un arc, d'une voute. 
Lat. Divaricatus. 
ABOFETEAR , v. acf. Souffleter, 
donner des foufflets. Lat. Colaphis 


cedere. 

ABOFETEADO, DA, f. p. Souf- 
fleté, ée. Lat. Alapis cefus. 

* ABOFETEADOR , /. t. Souffle- 
teur , qui fouffléte. 

ABOGACIA, /. f. Profeffion d'A- 
vocat. Lat. Patroni , vel caufidici nu- 
nus, eris officium. 

ABOGADO, J. m. Avocat, hom- 
me favant en Jurifprudence. Lat. 
Advocatus. Caxfidicus, ci, 

ABOGADO, DA, adj. m. EJ f. Avo- 
cat, te, Patron, ne, intercefleur, 
médiateur, médiatrice. Lat. 4dooca- 
tus. Putronus, i. 

Ex. La Virgen es la abogala de los 
pecadores. La Vierge eft. l'avocate des 
pécheurs. 

ABOGADOR, ORA, adj. m. ES f. 
Le méme qu'Abogado , & Abogada. 
Ce mot eft peu ufité. 

ÁBOGADOR, f. ts. Voy. Muñidor 
¡de Cofradia. 

ABOGAMIENTO, f. m. Terme 
ancien & peu ufité. Voyez Abogacía. 

OGAR, v.a. Avocaffer, faire 
la profeffion d'Avocat, plaider. Ce 
mot eft bas en François. Lat. Agere 
im foro. Caufas agere. Orare. Dicere. 
ABOLENGO,, /. m. Voy. Avolengo. 
ABOLO, La. Voyez äveb, la. 


Und compofitus. Directus , a , uin. Dente 


Evafé, ée comme le pavillon d'une 
trompette, ilfe dit du canon d'un 


ABOCHORNAR, «v. acf. Etouffer 
de chaleur, rotir, bruler ; & au figuré, 
émouvoir quelqu'un, le mettre en 


ABOCHORNADO, DA, p. paff. du 


Lat. Adurens. Torridus. Adufus. In- 


ABO 


ABOLORIO. Voyez Zeolorio. 

ABOLICION , ff. Terme de Pra. 
tique. Abolition, remiflion, grace, 
lettres de pardon du Prince. Lat. Abo 
litio. RemifKo , onis. 

Ex. 4bolicion de un delito. Abolition 
d'un crime. 

ABOLIR, v. a. T. de Pratique. 
Abolir, annuller, mettre à néant, abro- 
ger, anéantir, effacer de la mémoire. 
Lat. Eradere. Obliterare. Abrogare. 

ABOLIDO, DA, f. p. Aboli, ie, 
annullé, ée, mis à néant. Lat. Abra. 
gatus , obliteratus, a, um. 

ABOLLADURA, /. f. Boffe, en. 
fongure qui fe fait par hazard à quel. 
que piéce de métal flexible. Lat. Co» 
tufio , onis. 

ABOLLAR, e.a. Boffuer, boffe. 
ler, faire une boffe à de la vaiffelle. 
Lat. Oblidere. Obterere. 

ABOLLAR, Travailler en boffe, 
en terme d'orfévrerie, c'eft donner 
avec le marteau du relief aux piéces 

ui étoient auparavant plates & unies. 

t. Argentum , aurumve malleo ex ar 
tis peritia ducere. 

ABOLLAR , fignifie métaphorique- 
ment, étourdir quelqu'un, lui rom= 
pre la téte à force de parler, le cha- 
griner. Lat. Zlicujus uures ineptiis ob- 
tundere. 

Ex. Traigo abollada la Cabeza. J'ai 
la téte rompué. 

ABOLLAR, Signifie auffi confon- 
dre quelqu'un, & l'étourdir au point 
qu'il ne lache que dire ni que répon- 
dre. Lat. Convincere. Ad incitas rez 


digere. 

ABOLLADO, DA, f. p. du verbe 
Abollar dans tontes fes acceptions. Bof- 
fué, ée. Lat. Contufus. Oblifus , a, um. 

ABOLLONAR , «. a. Voy. Abollar. 

ABOLLONADO, DA, p. p. Voyez 
aL da. 

BOLSADO , DA, adj. m. EY f. 
Pliffé, ée, froncé, ée, qui fait pS 
plis comme ceux d'une bourfe. Lat, 
Follicatus. Rugatus, a, sem. Complis 
cafus, a, um. 

ABOMINABLE , adj. Abominable , 
exécrable, déteftable, affreux. Lat. 
Aboninabilis , Deteflabilis. 

ABOMINABLEMENTE,ado. Abo- 
minablement , horriblement, détef- 
tablement. Lat. Abominande. Execra- 
biliter. 

ABOMINACION , /. f.- Abominas 
tion, l'action d'abhorrer, de détefter 
une chofe. Lat. Abominatio. Deteflatio, 
Execratio. 

ABOMINACION , Ábomination , la 
chofe ou la perfonne méme abomi- 
nable. Lat. Abominabile. Deteflabile , 
Execratione dignum. 

ABOMINADOR, /. m. Celui qui 
abhorre , qui détefte, qui hait, qui 
conferve une haine implacable. Lat. 
Deteflator. Abominator , oris. 

ABOMINAR, €. a&. Abominer ,. 

avour 


ABO 
voir en horreur, détefter. Lat. Ext. 


erari. Deteflari. E 
ABOMINADO, Da, f. p. Abomi- 
né, ée, détefté, de. Lat. Deteflatus , 


8, sm. 

ABONAMIENTO, J. m. Abonne- 
ment , ( terme de palais ) Ce mot eft 
peu ufité. Traité, on convention par 
laquelle on abonne. Lat. $ponfo pro 


aliquo. 

ABONANZA, /. f. Bonace, ou 
bonaíffe , (terme de mer ) Voyez Bo- 
nauza, Lat. Serenitas. Tranquillitas , 


alis. 

ABONANZAR , 0. seut. Se mettre 
au calme, fe raflerener, s'appaifer, 
fe calmer. Lat. Sederi, il fe dit du 


tems. 

ABONANZADO, Da, f. $. Can- 
tionné , ée , Calmé, ée, raflerené , ée. 
Lat. Sedatus. Serenus, a, um. 

ABONAR, v.a. Approuver, ga- 


quo , vel pro aliquà 
ABONAR A. OTRO. 


pour bon ou bonne. Lat. Probatus, 
e, um 
" Hombre abonádo. Homme de cré- 
dit, homme riche. Lat. Predives, 
us 


bono. 
Tefiigo abonádo. ‘Témoin irrépro- 
chable. Lat. Teflis omni exceptione 
wajor , vel legitimus. 
ABONDAMIENTO , f. s». Terme 
ancien. On dit aujourd'hui .Abunda- 
swiento. Lat. Abundantia, e. —— 


Affiuere. Exuberare. 
ABONDARSE, «v. rv. Etre fatis- 


fait & content. Ce mot n'eft plus ' 


ufité. Voyez Abundarfe. 

ABONDADO, DA , f. p. ES adj. m. 
ey f. Complet & plus que fuffifam- 
ment pourvú du néceflaire. Voyez 
4 
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ABONDO, «do. Abondamment , 
copieufement. C'eft un terme fami- 
lier & un peu bas. Voyez Abundan- 
temente. 

ABONDO ,/. 11. Vieux mot. Voyez 
Abundancia. 

ABONO, /.m. Approbation, té- 
moignage que l'on donne de l'eftime 

u'on fait d'une chofe & de fa bonté. 
Ta Probatio , vel approbatio , Ajfertio. 
Probata cautio , onis. 

ABONO EN LAS CUENTAS, Garan- 
tie de comptes, & la fureté que l'on 
donne pour les parties dont on eft 
en doute. Lat. Cautio. Sponfie , onis. 

ABONO, Billet, ou reçu de l'ar- 

nt qu'on devoit, ou qu'on recoit. 

t. Cbarta Jolutionis teflificatoria. 


ABO 


ABONOS. Terme hors d'ufage. 
Voyez Mejoras. 

ORDAR , uv. ». Terme de Ma- 

rine. Aborder, aller à bord d'un 

vaiffeau , s'approcher l'un de l'autre, 


de facon qu'on puifle paffer de l'un. 


dans l'autre. Lat. Appelere. Naves 


applicare. 

ABORDAR. Aborder, approcher, 
joindre, fe dit aufli de deux carrof- 
fes qui s'approchent, de maniére que 
ceux qui font dedans puiflent parler 
enfemble. C'eft un terme familier fort 
ufité à Madrid. Lat. Applicare. 

ABORDADO, pa, f: p. ES adj. 
m. ES f. Abordé, ée. Lat. Appulfus, 
Applicatus, a, um. 

ABORDO, /. m. T. de marine. 
Abordage. Lat. Navium applicatio , 


onis. 

ABORDO. 'T. de marine. Bord, 
navire. Lat. Navis, is. 

Ex. Fuimos abordo, Nous Fûmes 
à bord. Llevar abordo, portet à bord. 
Traber d facar de abordo, porter , ou 
titer du navire. 

ABORDONAR, v. s. Marcher en 
s'appuiant fur un báton. Ce mot eft 
peu ufité, l'on dit Bordonear. Voyez 
ce mot. 

ABORRECEDERO, RA, adj. m. 
ES f. Haiffable , odieux , eufe. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Odigus. Tediofus. 
Faftidiofus , a, um. 

ABORRECEDOR, , /. 1. Qui hait, 
qui a de l'averfion , de l'horreur. Lat. 
Ofor , oris. 

ABORRECER , e. e. Abhorrer, 
avoir en horreur, détefter. Lat. 4b- 
borrere. Odiffe. Odio babere, vel pro- 
Jequi. Ce verbe fuit l'anomalie des 


| verbes qui fe terminent en ecer, & 
ABONDAR, ©. ». T. a. € peu: 
ufité. Voyez Abundar. Lat. Abundare. | 


ct Merry au prefent de l'indi- 
catif. 

ABORRECER. Avoir de l'averfion, 
de la repugnance, du dégout pour 
quelque chofe. Lat. Abborrere. Refu- 


gere. 
ABORRECIDO, DA, f. f. 9 adj. 
sm. EJ f. Hai, ie. Lat. Odio babitus, 


a, um. 

ABORRECIBLE , adj. d'une term. 
Haiffable, déteftable, odieux. Lat. 
Odiofus. Odibilis. 

ABORRECIBLEMENTE , adj. 
Avec horreur, odieufement , d'une 
maniére odieufe. Lat. Odiosè. 

ABORRECIMIENTO, /. 1. Hai- 
ne, averfion, horreur. Lat. Odium, 


18. 

ABORRESCENCIA, /. f. Voyez 
Aborrecimiento. 

ABORRIDO , DA, adj. Mécontent, 
te , peu fatisfait, te de foi-méme , on 
dit Aburrido. 

ABORTADURA, Avortement. V. 
Aborto, 

ABORTAR, ou. a. Avorter, ac- 
coucher avant terme. Lat. Abortire. 
Abortionem facerc, 11 ignie au figuré, 
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avorter, échouer, manquer. Lat. Zy 
caffum abire. 

ABORTAR, Ávorter, les Poëtes em. 
loyent ce mot figurément, lorfque 
a mer, les montagnes, ou telles au. 

tres chofes incapables de concevoir, 
mettent au jour ce qu'elles renfer. 
moient ; il fignifie dans ce fens, cre. 
ver, rompre, s'ouvrir avec effort. 
Lat. Difrumpi. Findi. 

ABORTADO, DA, p. p. Avorté , ée. 

ABORTIVO, va, adj. m. ES f£. 
Avorti£ , ive, qui eft venu avant ter- 
me. Lat. Abortious , a, um. 

ABORTO ,. #1. Avortement, fauf- 
fe couche. Lat. Abortus. 

ABORTO , Avorton, eft pris fonvent 
pour un prodige, un effet extraordí- 
naire & lurprenant. Lat. Prodigium. 
Portentum. Ze 

Ex. Es sn aborto. C'eft un prodige. 

ABORTON, /. s. Avorton, qui 
eft né avant le tems: il fe dit fur- 
tout des agneaux, faons, & de tout 
animal quadrupéde. Lat. Abortus , Abe 
oriu ejectus fœtus. 

ABORTONES, Se dit encore de la- 
peau des agneaux, fuivant Covarru- 
vias; mais il fe dit auffi de celles 
des antres animaux. Las Matronas 
Romanas ufaban traber snas ropas de 
cuero de abortones de ciervos. Les Da- 
mes Romaines avoient coutume de 
porter des habits de peaux de faons 
de cerfs. Lat. Pelles, ium. 

ABOTAGARSE, v. r. S'enfler, à 
force de boire. Ce mot eft compofé de 
la particule A & de Bota. V. Hincharfe. 

ABOTAGADO, DA, p. p. Enfié, 
ée à force de boire. Lat. Utris im 
modien tumidus. 

ABOTINADO, DA, adj. Fait en 
forme de botines, jufte, qui ferre 
bien. Il fe dit proprement en parlant 
des fouliers. Zapatiilo abotinado , fou« 
lier qui ferre bien le cou du pied, & 
qui chauffe jufte. | 

ABOTONADOR, /.:w. Tire-bou- 
ton. Inftrument dont on fe fert pour 
boutonner les habits, loríqu'ils font 
trop étroits. Lat, Globulerum veftis 


3Bnexor. 

ABOTONADURA, /. f. Garniture 
de boutons pour un habit. Voyez 
Botonadura. 

ABOTONAR, o. acf. Boutonner, 
attacher avec des boutons. Lat. Pefa 
tem globulis comnuttere. 

ABOTONAR. Bourgeonner, poufier 
des boutons, en P sig des arbres. 
C'eft une expreflion figurée. Lat, 
Gerininare. 

ABOTONAR EL CABALLO: Piquer 
un cheval avec l'éperon, jufqu'à le 
lui faire entrer dans le ventre, pi- 
quer des deux. L. Equo calcaria fubdere, 

ABOTONADO, DA, p.p. du v. 
Abotonar , dans fes acceptions. Bou- 
tonné, ée. L. Globulis commixus, a, um. 

ABOVEDAR, v.aë. Voüter, couvrir 

une 
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une falle, une Eglife, une chapelle 


d'une voute. Lat. Fornicem inducere. 
ABOVEDADO, pA. p. p. € udj. 5n. 

ed f. Vouté , ée. Lat. Fornicatus, a, um. 
ABRA, /.f. T. de mer. Havre, 


rade, baye, fein, lieu où les vaif- 


feaux font à l'abri des vents. Lat. 
Ora, æ, Portus , us. 


ABRACIJO, f. m. V. Abrazo. Le 


premier a vieilli. 


E ABRASADAMENTE,, adv. V. Ef- 


yzadamente. Le premier a vieilli. 
ABRASADISSIMO , MA, adj. m. 


€S f. fuperl. Très embrafé, ée, très 


enflammé, ée. Lat. Peruflus , a, um. 


ABRASADOR, RA, adj. wi. ES f.: 
Brulant, te, ardent, te, qui reduit 
en cendre. Il fe dit communément de 
la foudre & du feu de l'enfer. Lat. 
| eis, is. 11 fizoifie proprement em- 


Uflor. Exuftor. 


ABRASAMIENTO, /. #. Embra- 
fement, action d'embraler. Ce mot 


eft peu ufité, & l'on dit Quema. 


ABRASAR, v.acf. Embraler, mettre. 


en feu, reduire en cendres. L. Exurere. 
ABRASAR. Métaph. Confumer , 
détruire, ruiner , diffiper une chofe, 
la prodiguer, en faire un mauvais 
ulage. Lat. Difspare, Dilapidare. 


ABRASAR. Piquer quelqu'nu , l'of- . 


fenfer par fes parales, -ou par fes 
a&ions. Lat. Aliquem pungere. 
ABRASARSE, «v. r. S'embrafer , 
s'enflammer , brûler d'amour, de co- 
lére. Lát. Znardefcere. Excandefcere. 
* R. Michas bijas en cafa todo fe 
abrafa. Le bien ne fe conferve pas 


long-tems dans une maifon où il y a. 
beaucoup de filles. Lat. Cum bouorum 


jacturá conjunéle funt filiarum nuptie. 

ABRASADO, DA, f.p. du verbe 
4Abrofar dans toutes les acceptions. 
Embrafé, ée. L..U/lus, Exuflus, a, um. 

ABRAZADERA,/.f. Tenon , cram- 
pon, lien, cercle, anneau, virole 
le fer, ou d'autre métal , qui fert à 
Her & A renforcer quelque chofe. L. 
Compago, inis , Nexus, u 


us. 
ABRAZADOR , f. m. Celui qui em- 


_braffe, on appelle ainfi en jargon le 
Bourreau. Lat. Carniftx , icis. 


ABRAZAMIENTO, fm. Embraf- 


fement, action d'embraffer. .Ce mot 
a vieilli. Lat. Anplexus , ús. 


ABRAZAR , v. a. Embraffer, ferrer” 
| ris, aut orationis contractor. 


entre les bras. Lat. Complet. 


ABRAZAR. Entourer , environner, 


eeindre. Lat. Zunecti. Adberere. Com- 

plecti. 

* Ex. Eflà Leon bañada del Rodano y 
Sona , que en ella fe juntan, y la abra- 
zan en gran parte. La Ville de Lyon eft 
baignée par le Rhóne & la Saone, 
qui fe joignent dans l'endroit où ele 

' eft bâtie, & l'entoutent prefque toute. 

ABRAZAR. Se dit aníTi.figurément 
des chofes inanimées. Lat. Cingere, 

.Circumdare. 

Ex. Za vid abraza al ohno, La vi- 


gne embraffe l'ormeag. 





] on a donné ce nom, 






"ABR 


ÁBRAZAR, Signifie auffi an fign- 
ré , accepter , admettre , recevoir avec 
plaifir & fans répugnance. Lat. 4#»- 


piecii. 


Ex. Abrozar una propoficion , un 
partido , un confejo. EmbralTer , accep- 


ter, recevoir, admettre une propo- 
fition , un parti, un confeil. 
ABRAZARSE, «v. r. S'embraffer , 


fe tendre les bras réciproquement en 


figne d'amitié. Lat. Complecti. Inam- 
plexus ruere. 


ABRAZADO, DA, p. p. du verbe 
Abrazar, £9 adj. m. £9 f. EmbrafTé, ée. . 


Lat. Znnexus, Cinélus.  Circumdatus , 


a, um. | 
ABRAZO, f. m. L'a&ion d'embraf. 


fer quelque chofe, braflée, ce qu'on 
peut porter entre fes bras. Lat. Fuf- 


braffade, embraffement , carefle, ac- 


colade qu'on fe fait en figne d'amitié. 


— 


Lat. ii inp 
Ex. 


arfe el ultimo abrazo. Sc dire: 


le dernier aditu, s'embrafler pour la 
derniére fois. 

ABREGO, /..m. Vent qui fonffle 
entre le midi & le couchant, & auquel 


côté de l'Afrique. Lat. Africus, ci. 


ABREVADERO , f. m. Abreuvoir , - 


Lat. Aquarium , ii. 


ABREVADOR, f. :. Celui qui mé-: 
ne les brebis, les chevaux &c. à l'a- 


breuvoir, qui mouille & arrofe quel- 
que chofe. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Adaquator, oris. ——— 

ABREVAR,v.a. Abreuver, donner, 
mener boire les chevaux, le bétail. 
Lat. 4laqaare. 

Ex. Abrevar un cavallo. Abreuver 
un cheval. 

ABREVADO, DA, f. p. Abreuvé, 
ée. Lat. Adaquatus , a , um. 


ABREVADO, Terme de Tanneur. 


Mouillé ,'hume&té , imbibé. Lat. Uus. 
Mudidus. Madefadtus, a, um. 
Ex. Los cueros eftán abrevados. Les 
cuirs font hume&tés, imbibés. 
ABREVIACION, /. f. Abregé , 


Sommaire , Extrait. Lat. Epitome, 
ll olim inferviens, 


Compendium , Breviarium , ii. 
ABREVIADOR , f. m. Abreviateur, 

celui qui abrége, qui extrait, qui ra- 

conrcit un ouvrage. Lat. Cujufve ope- 


ABREVIADOR, ETE prompt, 
diligent dans ce qu'il fait. Lat. Fejfi- 


| nus. Celer 


ABREVIADOR, Abreviateur. On 
appelle ainfi dans les Nonciatures 


celui qui eft chargé de l'expédition. 


des Brefs. Lat. Apoftolicarum littera- 
rum Scriptor, Notarins. 

ABREVIADURA, /7f. Abreviation. 
de Abreviatura, 


BREVIAR, v. a. Abréger, rac- 
courcir , accpurcir , refferrer. Lat. 
Aliquid contrabere , coarctare, in an- 


gujtum adducere. 





rce qu'il vient du: 





ABR 

ABREVIAR , Se háter, agir prompa 
tement , fe preffer , fe depécher. Lat. 
Accelerare. | Feflinave. | 

ABREVIAR, Signifie auffi Conclu» 
re, finir, terminer un difcours, ou 
autre chofe. Lat. Paucis compléfi. 

ABREVIAR , Détenir, contenir, 


arreter l'action, le mouvement d'u. 
ne chofe. Lat. Aréfare. Cingere. Mos 


rari. 
ABREVIARSE, v.r. Se racourcir, 
s'appetiffer, fe reduire en un moindre 
volume, fe rendre petit. Lat. Aréturi, 
Comprimi ; & au figuré, s'humilier, 
s'abaiffer, s'avilir. Lat. Submittere fe, 
fe ubiicere. 
, ABREVIADO, DA, p.p. Abregé, 
ee. Lat. Im compendium redaëlus , 


2, YM, 
ABREVIADOS , Quevedo employe 
ce mot pour dire des enfans illégiti- 
mes, Batards. Lat. Wotli. 
ABREVIATURA, /. f Abreviation,. 
chiffre, ou note compolée d'une, 
deux ou trois lettres, avec laquelle 
on exprime un mot, ou une diction , 
& par laquelle on donne à entendre 
ce qu'elle fignifie, par exemple. V. 
M. vótre Majefté. V. md. vótre Gra- 
ce. Lat. Compendium, ii. 
ABRIBONARSE, vu. r. S'accoqui- 
ner, s'abandonner entiérement à l'oi- 
fivcté, à la fainéantife, à gueufer , à 
mener une vie vagabonde. Lat. Vite 
liberiori fe addifcere. 
ABRIBONADO, DA, f. p. Acco- 


] quiné, £e, livré, ée à la pareffe & à 


la fainéantife. Lat. Vitae liberiori ad- 
dictus , a, um. 

ABRIDERO, BA, adj. m. ES Ff. 
Facile à ouvrir, qui s'ouvre de foi. 


] méme, ou qu'on peuf aifément ou- 


vrir. Lat. Filis, é. 

ABRIDOR, /.m. Graveur, Scul- 
pteur, € en général tout Artifte qui 
fe fert du Burin. Lat. Celutor , Scuk 
ptor , oris. 

ABRIDOR , Fer qui fervoit à for- 


-] mer les godrons des fraifes qu'on por- 


toit anciennement au cou. Lat, Fer 
reum. inflrumentum rugandis collaribus 


ABRIGANO , /. »:. Abri. Lieu où 
l'on peut fe mettre à couvert. Ce 
mot eft ufité parmi les bergers Efpa- 


| gnols. Lat. Locus apricus. 


ABRIGAR , v. a. Couvrir, garan- 
tir, mettre quelque chofe à couvert 
des injures de l'air. Lat. Fovere. Ob- 
tegere. T'utari à frigore. 

ABRIGAR, Figurénient , protéger, 
défendre, foutenir. Lat. Patrocinari, 
Protegere. 

ABRIGADO, pa, f. p. & adj. m. 
C9 f. Couvert, te, à l'abri. Lat. 4 
frigore tutus , munitus. 

ABRIGO, /. »s. Abri, lieu où l'on 
eft à couvert du vent, de la pluie, 
du froid. Lat. Munimen. Tegumen- 
br. Seceffus y ds. | 

ASRI= 


ABR 
AsRIGO, Signifie au figuré, Protee- 


ABR 


ABRIX LOS OJOS, Ouvrir les yeux, 


tion, appui, défenfe, lieu de fúreté. | Signifie au figuré, connoitre les chofes 


Patrocinzwn , ii,  Refugium, ii. 

ABRIL, fm". Avril, fecond mois 
de l'ancienne année des Romains, € 
le quatriéme de la nôtre. Lat. Aprilis. 

ABRIL, Se dit au figuré d'une cho- 
fe jolie, ou d'une perlonne qui a l'air 
jeune, ou qui eft bien parée. Lat. 
Vernans. Lepidus. Venuftus , a , sum. 

Ex. Eftä becbo un Abril. Il eft beau 
comme le Printems. 

* R. Abril aguas mil. Ce Proverbe 
fignifie que le mois d'Avrila befoin 
de pluye. Lat. Pluvio/us, ut fit Aprilis, 
conventt , ES folet. l 

* Abril y Mayo llaves de todo el año. 
Avril & May font les clefs de toute 
l'année. Lat. mus producit , non ager. 

* Refr. Las mañanicas de Abril bue- 
sa; fon de dormir. Les matinées d'A- 
vril font propres pour dormir; car 
le fang augmentant dans le corps, il 
humeéte le cerveau & difpofe au fom- 
meil. Lat. Matutine Aprilis bore fo- 
pore dulces. 

ABRIR , ©. a. Ouvrir, faire que 
ce qui étoit fermé ne le foit plus. Lat. 
Aperire. Referare. 

Abrir en cobre , # otro metal. 
Graver fur le cuivre ou fur tout autre 
métal. Lat. Scsipere. Celare. 

E, v. rec. S'ouvrir , fe, 
fendre , s'entr'ouvrir. Lat. Findi. De- 
bi/cere. . 

ABRIR BRECHA , Faire bréche à un 
mur,& au figuré , faire une propofition 
à quelqu'un, le tenter, tácher de le 
faire acquiefcer à ce qu'on veut. Lat. 
Aliquem — tentare.  Tentare adum. 
Ce mot , outre fa fignification directe, 
fe dit encore lorfqu'au moyen d'une 
propofition qu'on fait à un homme, 
on vient à bout de le convaincre & 
de lui faire abandonner fon fentiment. 

ABRIR CAMINO, Ouvrir le che- 
min, le paílage pour avancer, ou 
pour s'enfuir. Lat. Piam aperire. * 

ABRIR CAMINO, Ô el pa[fo. Cette 
expreflion fignifie auffi applanir & fa- 
ciliter les moyens dont on a befoin 

ur venir à bout d'une entreprife. 

at. Wim facere. 

ABRIR EL CONGRESSO, Ouvrir 
le Congrès, Vaffemblée. Lat. Congre/- 
Jús y Colloquii , vel dicendi initium fa- 
eere 


ABRIR EL JUICIO, Signifie en 
terme de Palais, commencer à plaider, 
permettre aux parties de demander 
en juftice ce qui leur eft dû, ouvrir 
les audiances. Lat. Litigahtibus locum 


t. 

* R. Abre el ojo, que afan carne. 
Proverbe dont on fe fert pour avertir 
quelqu'un de fe tenir fur fes gardes. 
Lat. Zntentuseflo: tua res agitur. 

* ABRIR EL OJO, Ouvrir l'œil, 
vivre avec précaution , fe tenir fur fes 
gardes. Lat. Sibi vigilanter confulere. 


Tome 1. 


, comme elles font pour en tirer parti, 


& Éviter celles qui peuvent nous nui- 


! re. Lat. Expergeferi. 


ABRIR LOS OJOS AUNO, Ouvrir 
les yeux à quelqu'un, lui apprendre 
ce qu'il ignoroit. Lat. Zgmerata, aut 
non animaduerfa patefacere. 

ÁBRIR EL TIEMPO, Se dit du 
tems, lorfqu'il commence à devenir 
ferein, & quele froid, la pluye & le 


.vent ceflent. Lat. Serenari. Sudum 


ABRIR EN CANAL, Signifie dans 
le fens propre,ouvrir un cochon par le 
milieu pour le faler. Lat. Partes in 
ambas findere. On l'employe au figuré 
pour dire , railler quelqu'un, le pi- 
quer au vif. Lat. Jotis, atque Scom- 
matibus aliquem profcindere. 

ABRIR LA CABEZA A ALGUNO, 
Ouvrir la téte à quelqu'un, la lui 
caffer, la lui brifer, & au figuré, 
étourdir , fatiguer par des difcours 
ennuyeux, ou menagans. Lat. 4Aures 
obtundere alicui. 

ÁBRIR , OU ABRIRSE LA GANA 
DE COMER, Prendre goüt à des mets 
pour lefquels on avoit de l'averfiom. 
Lat. Excitari nonnibil cibi uppetentiam. 

ABRIRSE LAS VELACIONES , 
Ouvrir le tems des nóces , des épou- 
failles: lorfque la prohibition de les 
célébrer en certains tems ceíle. Lat. 
Celebrandis nuptiis aditum dare. 

ABRIR LA MANO, Ouvrir la main, 
fe dit d'un homme qui donne géné- 
reufement & liberalement, auffi-bien 
1 de celui qui commence à donner. 

t. Affluenter largiri. 

ABRIR LAS MANOS, Ouvrir les 
mains. Se dit d'un juge ou d'un em- 
ployé qui fe laiffe corrompre par des 
prélens. Lat. Permittere fe muneri- 


corrumpi. . 
ABRIR LA PUERTA, Ouvrir la 
rte. Cette expreffion , outre le fens 

itteral, fignifie, favorifer les pré- 
tentions d'un homme, le mettre en 
état d'obtenir ce qu'il defire. Lat. 
Praebere aditum. 

ABRIR LAS PIERNAS, Ouvrir les 
jambes. Phraf. pour exprimer que 
quelqu'un accorde ce qu'il y a long- 
tems qu'il refufoit, qu'il fe rend à 
nos follicitations. Lat. Suaderi. Ad- 
duci in fententiam. 

AsRIR LOS OIDOS, Ouvrir les 
oreilles, écouter une propofition , un 
difcours avec plaifir & attention. Lat. 
Arrigere aures. 

ABRIR SU PECHO A OTRO. Ouvrir 
fon cœur à un autre, lui confier fes 
fecrets , lui faire une confidence. Lat. 
Arcana committere alicui. 

ABRIR TIENDA, Ouvrir bontique, 
fe dit de tout Marchand qui s'établit. 
Lat. Mercaturam inflituere. Et au figu- 
ré, d'une courtifane qui fait commerce 


- ABR: 9 
de fa perfonne. Lat. Pulgare corpus. 
EN UN ABRIR Y CERRAR DE 
ojos. En un clin d'œil. Lat. Zn iéfu 
oculi. Breui momento. 
ABRIR TRINCHERA y Ouvrir la 
tranchée. Lat. Coffrenfe vallum ape- 


rire. 

ABIERTO, ra, f. p. du v. Abrir 
Ouvert, te. Lat. Apertus. Patens. M 
fignifie aufi, fpatieux, fans cmbarras 
ni obftacle, découvert, uni, étendu. 
Lat. Apertus. Patens. Liber. 

Cantar à libro abierto, Chanter à li- 
yre ouvert, le dit d'un homme verfé 
dans la mufique, € qui chante fans 
aucune préparation les piéces qu'on 
lui préfente. Lat. Pollere dexteritate 
mufces im ipfa praxi. 

Credito abierto , Crédit ouvert. Lat. 
Bonum nomen. 

Hombre abierto, Homme ouvert , 
franc, fincere. Lat. Fuci £9 fraudi; 
expers bomo. 

. Lugar abierto, Pays ouvert, lieu 
ouvert , place ou ville fans enceinte. 
Lat. Locus patens. 

Ver el Cielo abierto, Voir le ciel 
ouvert, fortir d'un embarras , ou d'un 
mauvais pas dans le tems qu'on s'y 
attendoit le moins. Lat. Vota confequi. 
Expediri. Liberari. 

ABROCHADURA, /. f. L'acion 
de boutonner, de lacer, d'agraffer. 
Le Infibulatio , omis. Ce mot eft peu 


ufité. 

ABROCHAMIENTO , /. ». Terme 
ancien & hors d'ufage. L'a&ion dc fe 
couvrir de fa rondache. Lat. Sub /cu- 
to, aut parma protectio. 

ROCHAR , vu. acf.Agraffer, bou- 
tonner , lacer , cordonner , boucler. 
Lat. Infibulare. Fibulis neëlere. 

ABROCHADO, DA, f. p. du velle 
Abrocbar. Agraffé, ée , boutonné , lacé, 
ée. Lat. Fibulis innexus, a , um. 

ABROGACION ,/.f. Abrogation , 
Terme de jurifprudence , révocation, 
annullation , caflation. Lat. Abro- 
gatio , omis. > 

ABROGAR. v. acf. Abroger, annul- 
ler, révoquer , caffer, déroger à une . 
loi, à un privilege. Lat. Abrogare. 

ABROGADO, DA, f. p. Abrogé, 
de. Lat. Abrogatus, a, um. 

ABROGADOR , adj. m. Qui abro- 
ge, qui annulle. 

ABROJO , J. m. Fruit d'une efpèce 
de chardon, qui reffemble à une chauf- 
fe-trape. Lat. Tribulus , i. 

ABROJO DE YERRO , Chauffe- 
trape, Inftrument de fer à quatre poin- 
tes, difpofées de maniére qu'en le 
jettant à terre, il y en a toujours 
une qui demeure dchont. On en fé- 
me dans les endroits où la cavalerie 
doit paffer, afin qu'elles fe fichent dans 
les pieds des chevaux & les enclouent. 
Lat. ÆFerreus murex , icis. 

ABROJO. On appelle encore ainfi 
une efpéce de petite chauffe-trape d'ar- 

B gent 
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gentou d'autre. métal, que les difci- 
plinans attachent au bont d'un fouét, 
our s'ouvrir les chairs, & en faire 

Prtir le fang. Lat. Stimulus, i. 


A5R0JO. Ouvre l'œil. Les Pilotes ' 


Efpagnols apela ainfi les écueils 
cachés fous l'eau , à caufe du danger 
quil y a d'en approcher. Lat. Bre- 
via. es, UM. 

ABROMARSE , «. recip. Terme de 
marine. Se piquer , fe ronger de 
vers, fe gáter, fe pourrir en par- 
lant d'un vaiffeau. Lat. Cariem con- 
trabere. 

ABROMADO, DA, f. f. du verbe 
Abromar. Piqué, éc, de vers. Lat. 
Cariofus, a, um. 

ABROQUELARSE, q. recip. Se 
couvrir d'un bouclier, powr n'étre 
point bleffé. Lat. Chpeo, aut fcuto 
e protegere. | 
d ABRO QUEDAREE. Signifie au fi- 
guré , fe prévaloir du crédit , de l'auto- 
rité , de l'appui de quelqu'un dans une 
affare d'honneur, & dans une dif- 
pute, de raifons, ou d'argumens qui 
prouvent ce qu'on a avancé. Lat. 
Aliquem appellare. Tueri fe patrocinio 
alicujus. 

ABROQUELADO, DA, f. p. €S 
adj. m. ES f. Couvert, te, dans l'une 
& l'autre acception. Lat. Munitus , 


a ; um. 

ABROTANO, /. m. Auronne, plan- 
te médicinale. Lat. Abrotanum., i. 

ABRUMADOR, Ra, adj. m. ES f. 
Péfant, te, accablant, te, & au 
figuré, péfant , chagrinant , fàcheux , 
importun , incommode. Lat. Gravis. 
Moleftus. Importunus. — . 

X ABRU , v. acf. Accabler , op- 
primer, abbatre par la pefanteur , fur- 
charger. Lat. Gravare. Opprimere. 

ARRUMAR. Se ditau figuré de tout 
ce qui caufe de la peine & du tra- 
vail, par exemple, des impóts , des 
emplois , des dignités &c. Lat. Gra- 
vare. mere. 

ABRUMADO, DA, p.p.€J adj. m.EJ 
f. Opprimé , ée, accablé, ée. Lat. Gra- 
vatus. efus, a, um. 

ABSCESSO, /. #. Abícés,apoftume, 
amas d'humeurs impures & corrom- 
pues. Lat. Zpoflema , atis. 

ABSCONDER, verb. acf. Cacher, 
mettre une chofe dans un lieu où 
on ne la puiffe pas voir. Voyez Ef- 
conder, & Ocultar. Le premier a 
vieilli. . 

ABSENCIA. Abfence. Voyez 4Au- 
Jfencia, 

ABSENTARSE , v. recip. Voyez 
Aufentar/e. 

ABSENTE. Voyez Aufente. 

ABSOLUCION , /. f. Abfolution , 

don d'un crime, d'une faute &c. 

t. Abfolutio, onis. Venia , e. 

ABSOLUCION GENERAL, Abfo- 
lution générale, fe dit communément 
de celle que les Péres de la Merci & 


1 
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de la Trinité donnent, par permif- 
fion du Saint Siege , dans leurs Egli- 
fes aux fidéles en certains jours de 
lannée. Lat. Indulgentiarum folemni: 
communicatio. 

ABSOLUCION SACRAMENTAL , 
Abfolution Sacramentelle, celle que 
donne le Confeffeur dans le tribunal 
de la pénitence. Lat. Sacramentalis 
abfolutio. 

ÁBSOLUCION GENERAL QUE SE 
DA EL JUEVES SANTO. Abfoute, 


Abfolution generale que l'on donne. 


le Jeudi Saint. 
* ABSOLUTAMENTE, ado. Abfo- 
lument , ( defpotiquement , d'une ma- 


| niére abfolué ). Lat. Ab/oluté. 


Ex. El Principe o Rey manda abfo- 
lutamente talo tal cofa. Le Roi ou le 
Prince veut abfolument telle ou telle 
chofe. 

ABSOLUTAMENTE, adv. Abfolu- 
ment ( précifement , néceflairement ). 
Lat. Abfolute, necejfarió. 

Ex. EJto fe debe hacer abfolutamente. 
Cela doit fe faire abfolument. 

* ABSOLUTAMENTE. Signifie auf- 
fi déterminément , réfolument , avec 
une réfolution fixe & déterminée. 
Lat. Penitus. Omnino. Abfque dubio. 

Ex. Fulano abfolutamente fe nego à 
lo que fe le pedia. Tel a abfolument 
refufé ce qu'on lui a demandé. Cet 
adverbe fignifie encore, tout - à - fait, 
entiérement. 

ABSOLUTO, TA, adj. m. ES f. 
Abfolu, ue, indépendant, te , fou- 
verain , ne,  defpotique , libre. 
Lat. Defpoticus. Supremo utens arbi- 
trio. 

ABSOLUTO. Abíolu dans un fens 
plus étendu , fignifie, imperieux , hau- 
tain, volontaire, entété, opiniátre, 
violent. Lat. Cerebrofus, a, um. 

ABSOLVEDERAS, /.f. Ce mot 
ne s'emploie qu'au pluriel, & dans le 
ftile badin, pour marquer la facilité 
avec laquelle certains Confeflenrs ab- 
folvent leurs pénitens : facilité d'ab- 
foudre. Lat. Indifcreta à noxis ahfol- 
vendi facilitas. 

ABSOLVEDOR, /. sm. Celui qui 
abfout des péchés ou des cenfures 
qu'on a encourués, qui abfout des 
cas réfervés. Lat. Abjolvens. 

ABSOLVER, ou. ac. Abloudre , 
-pardonner. Lat. Ab/oluere. 

ABSOLVER , Se difoit autrefois 
pour réfoudre , expliquer, terminer, 
éclaircir, lever les difficultés. Lat. 
Explicare, Explanare. 

ABSOLVER LA INSTANCIA. Met- 
tre hors de cour & de procés, ( ter- 
me de palais). Lat. Reum criminis 
objecfu , atque accufationis inflantia , 
quod caufa non fatis adbuc liqueat ab- 
folvere. 

ÁBSOLVER SACRAMENTALMEN- 
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ABSUELTO, TA, f.p. du verbe 
Abjolver. Abfous , te. Lat. Ab/olutus, 
a, um. 

ABSUELTO Y DADO POR LIBRE. 
Déclaré innocent. Lat. Crimine ab- 
Jolutus. 

ABSORVER, o. acf. Abforber , def- 
fecher, difliper l'humidité. Lat. 4b- 
Jorbere. On n'employe guére ce ver- 
be qu'en Chimie & en Médecine. 

ABSORBER. Au figuré, appefan- 
tir , boucher, offufquer. Lat. Ob- 
tundere. 

ABSORVENTE , f. acf. Abforbant. 
Lcs Medecins appellent ainfiles iné- 
dicamens qui defléchent l'humidité 
fuperflué, ou les humeurs nuifibles 
du corps. Lat. Ab/orbens , tis. 

ABSORTAR , v. acf. Etonner, 
furprendre , ravir , fufpendre les fon- 
dons des fens. Lat. Zn adsmiratio- 
nem vapere. 

ABSORTO, T4 , f. p. Etonné, ée, 
furpris, ife, ravi, ie. Lat. ln admi- 
rationem raptus, a, um. 

Ex. Effar abforto , eftar abforta. 
Etre étonné, étre étonnée , ravi , ie. 

ABSTENERSE, vu. r. S'abítenir, 
s'empécher de faire quelque chofe, 
fe priver, fe contenir. Lat. Ab/finere. 

ABSTENIDO, DA, p. f. Abíte- 
nu, ué. Lat. Abjlinens, . 

ABSTERSIVO, va, adj. m. ES f. 
Abfterfif, ive , qui nettoye , c'eft un 
terme de Médecine. Lat. Abflerf- 
VUS , Ay UM. 

ABSTINENCIA , /. f. Abftinence, 
( privation libre € volontaire d'une 
chofe) vertu par laquelle on fe mo- 
dére dans le boire & le manger. Lat. 
Abftinentia, e. Yl fe dit auf de la 
privation des viandes que l'Eglife 
prefcrit en certains jours. Lat. Ab/ti- 
nentia ab efu curniums. 

ABSTINENTE, adj. Abftinent, 
te, ( quia la vertu d'abítinence ). 
Lat. Ab/linens. 

Quevedo , dans la vie de Brutus, 
employe ce mot, pour exempt d'a- 
varice , intégre, qui a les mains nettes. 
Lat. Abflinens. Fidus. 

ABSTINENTISSIMAMENTE , 
adv. fuperl. Avec une extréme abfti- 
nence. Lat. Zbflinentif//m2. 

ABSTINENTISSIMO , MA. adj. 
m. ES f. fup. Tres abftinent, trés 
abftinente. Lat. ÆAbffinentiffimus , a, 


um. 
ABSTRACCION , f. f. Au propre, 
féparation de deux chofes qui étoient 
unies & mélées enfemble, extafe, 
raviffement, tranfport. Lat. Ab/tracfio, 
ABSTRACTISSIMO , MA, Juperl. 
de Abfiracto. Très fublime, trés ab- 
ftrait, te , trés profond , de. Il eft peu 
ufité. Lat. Nimium fuhlimis res. 
ABSTRACTIVAMENTE , adverb. 
D'une maniére abítraite. Lat. Ab. 


TE. Abfoudre un pénitent , lui don- : ftractive. 


ner l'abfolution. Lat. .4b/olvere. 


Lal 


. ABSTRACTO, TA, adj. m. ES £ 
Tranf. 


ABS 


£, de, ravi, ie, hors de 


foi - méme. Voyez Ab/orto, ta. 


ABSTRACTO. Abftrait ( terme de 
Philofophie. Vayez Abflraccion. 

ABSTRAHER , ". m. Séparer, 
mettre une chofe à part , omettre de 
dire, ou de faire une chofe pour le 


pe . pour de certaines raifons. 


. Omittere. MiJum aliquid facere. 

ABSTRAHER , v. acf. Décompofer , 

er ce qui étoit uni & mélé. 
Lat. Abftrahere. 

ABSTRAHERSE , v. r. Se fouftrai- 
re, & quelquefois , s'abftenir de faire 
quelque chole,de la continuer. L. Se ab 

qua re gerendà, vel diggalà fubtrabere. 

STRAHIDO, DÁ. p.p. du verbe 
Abflraber. Abftrait, te. Lat. Abjlrac- 
$us, a, um. . : 

* ABSURDIDAD , f. f. Terme peu 
ufité. Abfurdité , impertinence , cho- 
fe contraire à la raifon. Lat. 4b/ur- 
ditas, atis. 

ABSURDO, /. m. Difparate, fo- 
tife, abfurdité. Lat. ZAb/urdum , i. 

ABSURDO , DA, adj. m. EJ f. Ab- 
furde , impertinent , qui choque le 
bon fens. Lat. Abfurdus, a, um. 

ABSYNTHIO , f. m. Abfynthe, 
(plante) Voyez Axenjo. Lat. Ab/ym- 


, H. 

ABUBILLA, /. f. Hupe ( oifeau). 
Lat. Ve Epops, pis. 

ABUCASTA. Voyez Avucafta. 

ABUELO, La. Voyez vuelo , la. 

ABUHAMIENTO//..m. Taciturnité, 
averífion du monde, mifantropie. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Cacocbylia , 
JMorofitas 


OYO, . 

ABUHARSE , v. r. Se cacher , fuir 
le commerce des hommes, vivre en 
hibou. L. Bubonis in modum delitefcere. 

ABUHADO, pa, f. p. Caché, ée, 
retiré, ée, comme un hibou. Lat 
Bubonis in modum delitefcens. 

ÁBUHADO Je pe par analogie, 
pâle , défait, , trifte, mélanco- 
lique , accidens occafionnés par le fé- 
jour que Pon fait, ainfi que le hi- 
bou, dans des lieux fombres & obícurs. 
AMeflus. Pallidus , a , sn. 

ABULTAR, ou. acf. Groffir qucl- 
que chofe, augmenter fon volume, 
exagérer une chofe. Lat. Kei molem 


augere. 
ABULTADO, DA, f.p. Groffi, 
ie, augmenté, ée. Lat. Auctus , a , um. 
ABULTADO, Gros, grand, corpu- 
lent. Lat. Mole auctus. 
ABUNDADO, DA, adj. m. ES f. 
Mot ancien , qui fignife riche, opu- 
lent , te, abondant, te. Lat. Zocuples. 


ABUNDAMIENTO , f. ». Voyez 
Abundancia, Ce mot n'eft plus ufité 
au propre, mais comme terme de 
pratique , on l'employe pour exprimer 
approbation, affirmation , augmenta- 
tion, obligation de garantie, füreté, 
alfurance , précaution ; il eft toüjours 


ABU 


précedé de f»ayor, plus grand. T à 
mayor abundasmiento por la prefente con- 
flituimos , ordenarsos, y eflablecemos. 
Et pour plus grande füreté , nous con- 
ftituons , ordonnons, & établiffons par 
la prefente. Lat. Quo res magis abun- 
det , aut plenis. 

ABUNDANCIA, /. m. Abondance, 
(affluence, grande quantité) foifon 
de plufieurs chofes en méme lieu. 
Lat Abundantia. Copia, e. 

ABUNDANTEMENTE , adverb. 
Abondamment ( en abondance ). Lat. 
Abunde , Affluenter , Copiosé. 

ABUNDANTISSIMAMENTE , 
ado. fup. Très abondamment, en très 
grande abondance. Lat, Copiofiffan?. 
Fal? afluenter. , 

* ABUNDANTISSIMO , MA, ad. 
m. ES fuperl. Très abondant, très 
abondante. L. Abundantiffnus , a, um. 

ABUNDAR, v. nx. Abonder (avoir 
en grande quantité ). Lat. Abundare. 

ABUNDANTE , p. act. du «erbe 
précedent. Abondant. Lat. Abundam;. 
Ce mot fignifie quelquefois en Ef 
pagnol, gros , gras, replet, épais, 
qu a de l'embonpoint. Lat. Craffus. 

inguis, 

ABUNDOSAMENTE , adv. Voyez 
Abundantemente. Ce mot ef peu ufité. 

ABUNDOSO, sa, adj. m. Ed f. 
Voyez Abundante. Ce mot a vieilli. 

ABUGUELAR, «. acf. Donner à 
une chofe la forme d'un bignet , en 
la faifant frire. Lat. Js lagani for- 
sam componere. —' 

ABURUELADO,, DA, f. f. Fait, te 
en forme de bignet. Lat. Zn lagani 
formam compofitus, a , um, 

ABURAR , v. «cf. Brúler quel- 
que chofe , la réduire en cendres. Lat. 
Adurere. Ce mot n'eft. plus ufité. 

ABURADO , DA, f. p. Brulé, ée, ré- 
duit, te en cendres.L. Uflus. Combuf!us. 

ABURELADO, adj. m. C2 f. Tan- 
né, ée, brun, ne, couleur de bu- 
re, étoffe grofliére. Lat. Colore bur- 
ro tinus , a, son. l 

ABURRIR , v. acf. Fâcher quel- 

u'un, l'attrifter , le jetter dans un 
état qui le rende infupportable à lui- 
méme. Lat. Moleftiam ingentem creare. 

ABURRIDO, DA, f. p. Fáché, 
défolé, dégouté, déconcerté , chagri- 
né, ée. Lat. Sui «fus, a, um. 

Efla aburrido. Il eft défolé. 

Efla aburrida. Ele eft défoléc, 

ABURRIMIENTO ,/:". Déplaifir, 
défefpoir, fâcherie. 

ABUSAR, v.a. Abufer, ufcr mal 
d'une chofe. Lat. Abuti. 

* ABUSION, /. f. Mo is Abujo. 
Erreur, il fignifie auffi fuperftition 


ou mauvais augure, divination. Lat. 


Superfbitio , vanum urium. 
ABUSO , fm. Abus ( mauvais ufa- 
ge). Lat. Abufus, ús. 
ABUTARDA. Voyez Avutarda. 
* ABYECCION, /.f. Abjeétion , 


A BY II 
abbaiffement , mépris de foi-méme ou 
de quelque chofe , humilité profonde. 
Lat. Abjeétio, onis. 

* ABYSMALES , adj. D'une feule 
terminaifon. Longs clous dont on 
fe fert pour arréter le timon d'un car- 
roffe, ou d'une charrette. On leur 
a donné ce nom, parce qu'ils péné- 
trent bien avant dans le bois. C'eft 
ce que nous appellons cheville ouvrié- 
re. Lat. Clavi oblongi temowem currui 
connectentes, 

ABYSMAR, v. acf. Abimer , jet- 
ter, précipiter dans un abyme. Lat. 
In voraginem detrudere. 

ABYSMO , /. m. Abime ( gouffre 


ps profond ). Lat. Abyfus. Es un 


byfmo , C'eft un abyme. 

* ABYSMO. Abime (chofe impé- 
nétrable à la raifon ). Lat. Profun- 
dum, i. 

* ABYSMO. ÁAbime, dans le lan- 
page de l'Ecriture fignifie quelquefois 
"Enfer. Lat. Infernus. 


AC 


ACA, adv. Que demueffra gene- 
ralmente el lugar 0 fitio donde eflà el 
que le pronuncia, à la parte y paroge 
donde efla la cofa de que fe habla. Ca, 
enga, deca. Ici, adverbe qui indique 
en general le lien oú eft celui qui 
s'en fert , ou l'endroit od fe trouve la 
chofe dont on parle. Lat. Hzc. Hac. 
Hüc. Hinc. | 

De ufte acá, Donnez ici. 
, Lleguefe ufted acá, Approchez vous 
ici 


Por acá, Par deca, par ici. 

ACA, Sert aufli à appeller quel- 
qu'un. Lat. Adi bác. Accede búc. Ve- 
nid acá. Venez ici. 

ACA , Eft auffi un adverbe de tems, 
comme dans les exemples fuivans. 
Defde tal fuceffo acá , no f£ f es muer- 
to, 0 fi es vivo, Depuis telle avantu- 
re je ne fçai s'il eft mort ou vivant. 
Defde un mes acá no le bé viflo, je ne 
l'ai point và depuis un mois. Lat. 
Exinde. Quo ex tempore. 

Defde un mes acá , Depuis un mois. 

JDefpues aca , Depuis lors. 

ACA como alla, Ici comme là, de 
la méme facon, de la méme maniére. 
Lat. Jlic non fecès atque bic. 

ACA que bai alla. Expreffion vul- 
gaire dont on fe fert pour engager quel- 
qu'un à venir où l'on eft , parcequ'il y 
trouvera quelque chofe de fon goút. 

* ACA y alla. Ici & là. 

* Andar de acá para allá, # de acá - 
para acullá: Se dit d'un homme qui 
n'a point de domicile fixe, & qui 
ne fait qu'errer de côté & d'autre. 
Etre errant, vagabond. Lat. Vagari. 
Circumcurfare. 

* R. De quando acá Perico ( otros 
dicen Marica ) con guantes. Depuis 
quand Pierrot a-t-il des gants? Pro- 

B 2 verbe 
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verbe qu'on applique à ceux qui par- 
viennent aux honneurs fans aucun 
mérite. : 

* ACABABLE , adj. d'une feule 
terminaifon. Qui a une fin, un ter- 
me, qui doit finir. Lat. Zerminabilis. 
Finibilis. 

ACABALAR, «v. a. Achever ce qui 
étoit imparfait, finir , donner la der- 
niére main, égaler, rendre égal, 
femblable. Lat. Perficere. 

ACABALADO, DA, f- f. Achevé, 


| ée, fini, ie, égalé, ée. Lat, /Equa- 


4 


tus. Perfectus , a, um. 

ACABALLADERO , f. #. Le lieu 
& le tems que les chevaux & les autres 
bétes de fomme cherchent à s'accou- 
pler. Lat. Locus, tempusue quo equi 


coeunl. 

* ACABALLADO, DA. adj. Qui 
reffemble au cheval, par la téte ou 
telle autre partie du corps. Lat. Equi- 


nus , A, UM. 

"Ex. Cura acaballada, Phyfionomie 
de cheval. Cuerpo acaballado , Corps 
femblable à celui d'un cheval. | 

ACABALLADO , Qui a un poulain, 
mal vénérien. Lat. Pedo inguinis ul- 
cere. laborans. 

* ACABALLAR, Sailir uae ju- 
ment.' Ce mot fe dit en parlant du 
cheval. Lat. Cur equá coire. 

* ACABALLADA, p. f. Se dit de 
la jument qui a été faillie par l'éta- 
lon. Couverte , Saillie. Lat. Znita. 

* ACABALLERAR , v. a. Faire en 
forte qu'un homme qui n'eft point no- 


. ble, paroiffe tel , ou préfume de l'étre. . 


Lat. Im equeflrem ordinem referre. 
La introducción de los Mayorazgos y 
vinculos cortos , porque non firven mas 
que de acaballerar la gente plebeya , 
«vulgar , y mécanica: L'introduétion 
des Majorafques & des fubftitutions 
de peu de valeur, ne fert qu'à faire 
pafler pour noble le roturier & l'ar- 
tifan , & à lui en faire prendre les airs. 
ACABALLERADO, ^. p. Qui fait 
le noble, qui fe donne des airs de 
nobleffe. Lat. Equeftri more fe gerens. 
ACABALLEBRADO , Qui a des ma- 
niéres nobles, polies. Lat. Zrgenuus, 


a, um. 
Efla muy acaballerado en fus modos 
y acciones. ll a les maniéres & les ac- 
tions fort polies. 
ACABAMIENTO, fm. Achéve- 
ment ( a&ion d'achever ) il fignifie 
auff la mort au figuré. Lat. Finis. 


ors. | 

ACABAR , «. a. Achever ( conclure 
une chofe , mettre fin à un ouvrage). 
Lat. 4Ab/olvere. 

Quando acabara ufled? Quand aché- 
verez - vous ? 

Acabare preflo, J'achéverai bientôt. 

Acabure antes que ufled , Jachéve- 
rai plutôt que vous. | 

Acabe ufled pues, Achevez donc. 
- Acabemos, Achevons. 


ACA 

Tengo de acabar, Il faut que j'a- 
chéve. 

Quien de nofotros dos acabara prime- 
ro? Qui de nous deux achévera le 
premier ? | 

Acabare mañana , J'achéverai de- 


main. 

Ufted no acabara oy , Vous n'aché- 
verez pas aujourd'hui. Es nunca aca- 
bar, C'eft la mer à boire, c'eft une 
chofe qui n'a point de fin. 

Acabar com alguno, Venir à bout 
de quelqu'un, obtenir de quelqu'un. 

. Yo no puedo acabar con migo, Je 
ne puis gagner fur moi. 

No pudo acabar con el que bolvieffe, 
Il ne put lui perfuader de retourner. 

Me acaban de dar , On vient de me 
donner: E 

Acabava de comer. Il, ou elle ache- 
voit de manger. 

ACABAR , Finir , fe terminer, 
Lat. Definere. 

La efpada acaba en punta, L'épée 
finit en pointe. | 

* ACABAR, Terme de Peinture. 
Achever, mettre la derniére main à un 
tableau ou à tel autre ouvrage. Lat. 
Ultimam ES poftremans manum impo- 
Here. 

* ACABAR, Signifie mourir, dé. 
faillir, manquer de forces, mourir 
peu à peu. Lat. Mori. Deficere. 

* On employe quelquefois ce ver- 
be comme auxiliaire, &il prend fa 
fignification de celui avec lequel il 
eft joint par la particule De. 

s Ex. Acabar de leer, Achever de 
re. 

* ACABAR CON ALGUNA COSA , 
Mettre fin à une chofe , c'eft la 
ruiner, la détruire. Lat. Dirwere. 
Dilapidare. 

* ACABAME ESTO LA VIDA, EL 
ENTENDIMIENTO , LA PACIEN- 
CIA. Ceci me tué, épuife ma rai- 
fon, ma patience. 

* ACABABSE LA CANDELA 0 
CADELILLA. C'eft mourir. 

* ACABA YA, Acheve donc. 

* ACABADOS SON CUENTOS. 
Les comptes font achevés, expref- 
fion qui fignifie que la maniére qui 
étoit en controverfe a été fufpenduë 
ou abandonnée. ' 

* Seria nunca acabar, On ne fini- 
roit jamais. 

R. El Gaitero de Bujalance , sun 
maravedi porque empiece, y diez por- 
ue acabe. On applique ce proverbe 
à ceux qui fe font prier pour faire 
une chole, & qui lorfqu'ils font une 
fois en train, ne fgauroient difconti- 
nuer ce qu'ils ont commencé. Lat. 
Vitium c ibus. 

* KR. Para gl mal que oy acaba , 
no es remedio el de mañana. Le mal 
qui doit arriver demain , ne remédie 
point à celui d'aujourd'hui. Lat. Sero 


Japiuné Pbryges. 5 


Jummatus. 


> 
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* KR Pues es acabada la Miffa , par- 
tamos. la oblada. Partageoris l'offrande 
puifque la Meffe eft finie. Lat. Parte 

ctoria efl : fpolia nos vocant. ; 

* R. Quien mal anda , en mal acaba, 
Qui vit mal, finit mal, ou telle vie, 
telle mort. Lat. Plerumque vite pef- 


malus finis. 

ACABADO , DA, f. p. du ©. 4ca- 
bar. Achevé, ée, fini , ie, parfait , te, 
accompli , ie. Lat. Perfecfus, a, a. 

Es un hombre acabado, eft un 
homme accompli. Ce mot fe dit auffi 
de ce qui eft vieux, ufé, & en mau- 
vais état. Lat. Coxfumptus. 

ACABADO , DoGe, fcavant, con- 
fommé dans fles fciences. Lat. Con- 


* R. En efle mundo canfado , ni bien 
cumplido , ni mal acabado. Ce prover- 
be nous apprend que dans ce monde 
il n'y a point de bonheur parfait, 
ni de malheur dont on ne doive efpé- 
rer de voir la fin. Lat. .Afala diwtur- 
na fepe funt, bonum breve. 

* ACABDILLADAMENTE , ado. 

En bon ordre, fuivant les regles de 
l'art militaire. Ce mot a vieilli. Lat. 
Ordinatè. 
* ACABDILLADOR, ferme ancien, 
Celui qui conduit les foldats & qui les 
commande. Lat. Dur. . Voyez 
Acaudillador. 

* ACABDILLAMIENTO , /. »w. 
L'a&ion de conduire les foldats, ou 
l'armée qu'ils compofent. Voyez Acau- 
dillamiento. Lat. Dutíus, us. 

* ACABDILLAR , ©. a. Condui- 
re les foldats , les commander en bon 
ordre. Voyez Zcaudillar. Lat. Ducere. 

ACABDILLADO , DA, f. p. Con- 
duit , te, mené, ée, par le Chef. Lat. 


, O, Nm. 
* ACABELLADO, DA, adj. Chi. 
tain clair, en parlant des cheveux ; 
de couleur «de canelle , lorfqu'il s'agit 
d'étoffes. Lat. $ubflavus , a, sm. 

Pelos acabellados , Cheveux chátains 
clairs. Seda acabellada , Soie de cou- 
leur de cannelle. ; 

* ACABO. Voyez Acabamiento. 
Le premier a vieilli. 

* ACABRONADO, DA, adj. m.€9 f. 
Effronté , ée , hardi , ie, fier , ére, qui 

orte la tête haute , élevée , à l'évent, 

t. Audax. Effrons. 

* ACACHARSE , v.r. V. Agacharfe. 
Le premier eft un mot grofher dont 
ufent les paifans du Royaume de 
Murcie. 

e OS DA, P.p. Voyez 


Agacbado. | 

ACACIA, f. f. ACACIA, /. m.» 
(Arbre d'Egypte ), d’où fort la gom- 
me pha Lat. Acacia, e. On 
appelle ainfi dans les boutiques le fuc 
des prunelles fauvages. Lat. 4ca- 


cia, e. 
- ACADEMIA, f. f. Académie , ( lieu 
où Platon enfeignoit la Philofophie à 

Athénes ) 
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Athénes ). Lat. Academia, e. 
ACADEMIA. Entre los Latinos ( de 
quienes la tomaron los Efpañoles ) fe 


llama el Eftudio general, dicho comun- . 


sente. Univer/dad. Latins , & les 
Efpagnols à leur imitation donnent 
le nom d'Académie, à ce que nous 
appellons Univerfité. Univer/itas. 


ACADEMIA , Académie, affemblée 


usd avi qui s'adonnent, & tra- 
vaillent de concert au progrés des 
fciences, & des beaux arts. Il fe dit 
auffi du lieu od fe tiemnent ces 
affemblées. Telles font les Académies 
de France, d'Italie, d'Angleterre , 
d'Efpagne Ec. Lat. Academia, e. 

ACADEMIAS de pintura , de efcultu- 
ra, de mufica, y de otras artes libe- 
rales. Académies de peinture , de fcul- 
pure ; de mufique & d’autres arts 
ibéraux. 

ACADEMICO , /. m. Académicien 
( membre de quelque Académie de 
gens de lettres ). Lat. Academicus, ci. 

ÁCADEMICO, CA, adj. m. EJ f. 
Académique, qui concerne une Acadé- 
mie de favans. Ejtudio academico , ora- 
cion academica, Etude, difcours Aca- 
démique. 

ACADEMISTA , /. m. Académifte, 
qui fait fes exercices dans une Aca- 
démie. 

ACAECER , o. imp. Arriver ( fur- 
venir en parlant des accidens ) échoir, 
arriver inopinément. Lat. Accidere. 

* R. Lo que no acaéce en un año, acaéce 
en un rato. Ce qui n'arrive point dans 
un an, arrive dans un moment. Lat. 
Strvavit berculem coturnix flrenuum. 

ACAECERSE, v.r. Afífifter, fe 
trouver dans un endroit oú l'on n'é- 
toit point attendu. Ce mot n'eft plus 
d'ufage. Lat. Adeje, Intervenire. 

ACAECIDO, pA, Pd Arrivé, 
ée, par hazard. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Jnopinatus. A acaécido una dif- 
gracia , Il eft arrivé un malheur. 
Que difgracia a acaécido? Quel mal- 
heur eft- il arrivé. 


ACAECIMIENTO, /. m. Cas, ac- 


cident inopiné, événement imprévu. 
Voyez Acontecimiento. Le premier eft 


peu ufité. 

* ACAESCER. V. ACAECER. 

* ACAIRELAR , c. acf. Paffemen- 
ter, charger un habit, un meuble 
de paffemens. Ce mot eft compofé de 
la particule 4, & du mot Cairél. 
Lat. Floculis, aut filamentis undique 

ornare. 

ACAIRELADO , DA, f. p. €S adj. 
m. 69 f. Paflementé, ée. Lat. Tali 
Jormá , aut artificio ornatus , a, um. 

ACALLAR , «. acf. Appaifer par 
careffes quelqu'un qui pleure ou qui 
fe plaint. Il fe dit ordinairement d'un 
Ent qui pleure. Lat. Placare, fé- 

e. 


ACALLAR. Metaph. Adoucir, ap- 
paifer,pacifier. Lat. Mitigaye, Placare. 


ACA 

* KR. 4 quien bas de acallar, wo le 
hagas llorar. Ne fai point pleurer ce- 
lui que tu veux appaifer. Lat. Quem 
mitigare debeas , ne exafperes. 

* R. $i el niño llorare acallelo fu ma- 
dre, y fi no quiere callar dexelo llorar. 
Si l'enfant pleure , que fa mére l'ap- 
paife; & s'il ne veut pas fe taire, qu'el- 
le le laiffe pleurer. Lat. Sua qui/que , 

non aliena. curet. 

ACALLADO, pa, f.f. Appaifé, 
ée, tranquillifé, ée. Lat. Mitigatus, 


, 8, um. 

ACALORAR , à ACALUÑAR , v.acf. 
Calomnier ( attaquer ou bleffer l'hon- 
neur de quelqu'un par des chofes con- 
trouvées ) Ce mot n'eft plus ‘ufité. 
Voyez Calumniar. Lat. Calumniari. 

* ACALORAR , «. acf. Echauffer 
le corps, lui donner de la chaleur, 
foit en le couvrant, ou de telle au- 
tre maniere que ce puifle étre. Lat. 
Calefacere. 

* ACALORAR, Au figuré, fignifie 
appuyer une chofe, la próner , s'em- 
ployer pour qu'elle réuffiffe , encon- 
rager, exciter, favoriler, foutenir. 
Lat. Fovere. 

* ACALORARSE , ou. r. Outre le 
fens litteral , qui eft, s'échanffer par 
le travail & l'exercice, fignifie auffi, 


fe háter, travailler avec ferveur &. 


fans relâche à quelque ouvrage. «Lat. 
Jncalefcere. a 

* ACALORARSE , S'échauffer dans 
la difpute, dans la converfation &c. 
Lat. Efervejcere. 

* ACALORADO, pa, p.p. Echauf- 
fé, de, enflammé, ée, rechauffé,ée. Lat. 
Agitatus , inflammatus , a , um. 

* ACAMPAMENTO,, /. m. Cam- 
pement (logement d'une armée qui 
tient la campagne ). Lat. Caflrorum 
metati 


0. 
ACAMPAR , o ACAMPARSE, «. 
n. € v. Camper, fe camper, ( pofer 


le camp, en parlant d'une armée ). . 


Lat. Caffra metari. 
* ACAMPADO, DA , f. p. Campé, 
ée. Lat. Intra «allum pofitus , locatus, 


a, fm. 

ACAMUZADO, DA, adj. m. ES f. 
Qui SPEED au chamois, qui eft 
de couleur de chamois. Ce mot n'eft 
plus ufité, quoique Cervantes l'ait em- 
plové. Lat. Fulvus, a, sm. On dit 
aujourd'hui, Agamuzado. 

ACANALAR, «. acf. Cancler ou 
creufer des lignes , des creux fur une 
furface plate, pour procurer l'écoule- 
ment des fluides. Lat.” Canaliculatim 
aliquid fabrefacere , flriare. 

ACANALAR , Caneler , terme d'ar- 
chite&ure , faire une ou plufieurs 
canelures à une colonne. 

ACANALAR una Colina , Caneler 
une colonne. A Canales, Par canaux 
& tuyaux. 

ACANALADO , DA. f. p. Canelé, 
ée. Lat. Siriatus, a, um. 
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ACANALADO, Epithéte qu'on don- 
ne à ce qui fort, ou coule d'un en- 
droit étroit, refferré. Lat. Per cana- 

ducfus , a , um... 

* R. De bombre mal barbado, y de 
viento Acanalado. Méfie-toi d'un hom- 
me fans barbe , & du vent qui 
fouffle par une ouverture étroite. Lat. 
Vir Jemi-imberbis ventufque per am- 
gufla cum impetu flans seque uterque 
noxius , ES vitandus. 

ACANDILAR , «. a. Donner à une 
chofe la figure d'un bec de lampe. 


Lat. Im iycbmi vulgaris formam cthn- 


gere. 

ACANDILLADO, pA ph Fait, te, 
en bec de lampe. Lat. Zn lycbni vul- 
garis formam compofitus , a, um. 

ACANELAR , Voyez Acanalar. Ce. 
mot n'eft plus ufité. 

ACANELADO, On appelle ainfi 
l'échine. du cheval, lorfqu'il eft gros, 

uil a les reins doubles, & qu'ils 

rment une efpéce de canal, ou gou- 
tiére depuis le garot jufqu'à la crou- 
pe. Lat. Equi dor/ion in canalis moda 
exuberans. 

ACANELADO, Le méme qu'Aca- 
nalado. 

ACANELADO, DA. adj. m. ES f. 
Qui a le gout, la couleur, l'odeur 
de la canelle. Lat. Cinnamomi natu- 
ram veferens. 

Paño acanelndo, Drap canelle, cou- 
leur de canelle. 

ACANILLADO, DA. adj.m. ES f. Se 
dit d'un drap, ou d'une étoffe qui n'eft 
pas également tiffué , & qui n'elt point 
recevable. Lat. Mall textus, a , sn. 

ACARAVEREAR , €. a. Tirer, 
lancer , bleffer , tuer à coups de traits, 
de cannes. Lat. Calamis aliquem ad 
necem ufque impetere. 

" ACARAVEREADO, DA. f. f. Blef- 
fé, de, tué, ée, à coups de traits, 
de cannes. Lat. Calamis contufus , 


a, wm. 

ACANAVEREAR à alguno , battre 
quelqu'un á coups de cannes. 

Le Acañoverearon bien, On le roffa 
bien à coups de canne, 

ACARONEAR , «. a. Canonner, 
battre à coups de canon, tirer le ca- 
non. Lat. Tormentis bellicis impetere. 

ACAñONEADO , DA. f. f. Ca- 
nonné, ée, battu, ue, à coups de 
: . Tormentis bellicis con- 
cufus, a, sm. 

Los exercitos fe an acañoneado , Les 
armées fe font canonnées. 

Los exercitos fe cañonearon , Les 
armées fe canonnérent. 

Acastoneandofe , Se canonnant. 

ACANTALEAR, vo. sn. V. Grani- 
zar & Apedrear. C'cft un mot bas 
ufité dans le Royaume d'Arragon. 

ACANTARADO, adj. Mefuré par 
brocs , par cruchées. Lat. Ad 4mpbe- 
rarum niumerum exploratus y a, um. 

* ACANTARAR, c.a. Mefurer pas 

B 3 brocs , 
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brocs, comme on fait le vin. ; 

* ACANTHIO, f.:;5. Acanthe, dont 
fes feuilles font femblables à celles 
de Paube-épinc. Lat. Acantbium , ii. 

ACANTHO, / m. Acanthe, /. f. 
( branche urfine , forte d'herbe ). Lat. 
Acantbus , i... 

ACANTHO - SALVAGE , /. m. 
Acanthe fauvage, femblable au pe- 
tit chardon. Lat. Acanthus erratica. 

* ACANTHOBOLA, £. f. Acan- 
thobolus , inftrument dont les Chirur- 
giens fe fervent pour tirer du gofier 
les arrétes qui s'y font atrétées. Lat. 
Acanthobolus. 

ACANTILIDIS , /. m. Chardon- 
neret, oifeau. Lat. ÆAcanthys, idis. 

* ACANTONAR, vu. a. Cantonner 
( terme de guerre ) loger une armée , 
ou un corps de troupes dans un lieu 
deftiné pour cet effet. Lat. Ad, «el 
in flativa prefidia ducere. 

ACANTONADO, DA , p.p. Canton- 


né, ée , Lat. Ls flativa prafidia mius , 


US, , Un. 
* ACAPARROSADO, DA. adj. m. 
€? f. Couperofé , ée. Lat. Subusridis. 
* ACAPIZARSE, v. r. Se battre, 
fe faifir par les cheveux, mot bas, 
qui n'eft ufité que dans l'Aragon. Lat. 
Se fe mutuo capillis prendere. 

ACAPONADO , DA. adj. Qui ref- 
femble à un chátré, foit parla voix, 
foit par la mine. Lat. Voce, uultw, 
Jpadonis formam referens. 

Voz acaponada , Voix de châtré. 

Roftro acaponado , Vifage de châtré. 

* ACAPTAR , Le méme que Com- 
prar. Ce mot n'eft ufité que dans 
d'Aragon. V. Comprar. 

ACARAR , «. a. Voyez Carear. 
Le premier eft ancien , & n'eft ufité 
que dans l' Aragon. | 

* ACARDENALAR, «. a. Meur- 
m $ Ey des Popoli: Lat. 

ivore EN vibicibus afficere quempiam. 

* ACARDENALARSE, «. r. Se 
meurtrir , fe couvrir de menrtriflures. 
Lat. Carnem alicujus lioidam reddi. 

ACARDENALADO , DA. f. pal]. 
Meurtri, ie, couvert, te, de meur- 
triffures. Lat. Vibicibus , livoreque 
Jedatus, a, um. 

Tiene todo el cuerpo acardenalado , Il 
a tout le corps plein de meurtriflures. 

AC > v. a. Aboucher deux 
períonnes, les faire conférer enfem- 
ble. Ce mot eft peu ufité. V. Carear. 

ACARICIADOR , /. #. Qui carefle, 
careflant. Lat. Comis. Blandus. 

ACARICIAR. +. a. Carefler, faire 
des careffes. Lat. Benigne, blande- 
que quempiam excipere. 

* ACARICIADO, pa. f. f. Ca- 
reffe , ée. Lat. Beniguè, comiter ba- 
bitus, a, um. 

Acariciando à fu muger, Careffant 
fa femme. 

Hé à Ju bija, Careffant fa 


ACA. 


Acariciar à alguno. Careller quel- 
qu'un. 
Acariciar à una muger, Carefler une 


mme. 

Acariciar à una mucbacha, Careffer 
une fille. 

Acaricio à fu muger , Il a careflé fa 
femme. | 

Acaricio à fu marido, Elle a ca- 
reffé fon mari. 

Es Acariciado, Il eft carcffc. 

Es acariciada , Elle eft careflée. 

* ACARRAZAR , v.a. Embraller 
quelqu'un d'une fagon indécente. C'eft 
un terme bas, qui n'eft ufité que dans 
l'Aragon. Lat. Jmsnodeflius quempiam 
amplecti. 

ACARREADIZO , ZA. adj. Porta- 
tif, ive, qui peut fe voiturer aifé-* 
ment. Lat. Comveéfitius , a , um. 

ACARREADOR , /. m. Voiturier. 

ACARREADOR de carne bumana , 
Maquignon de chair humaine, Ma- 
quereau. 

* ACARREADURA , /.f. L'action 
de voiturer une chofe d'un lieu à un 
autre. Ce mot n'eft plus ufité. Lat. 
Veétura. 

ACARREAMIENTO. Voy. Acar- 
reo. Le premier a vieilli. 

A AR , «. a. Charrier, tranf- 
porter fur une charette , fur des bé- 
tes de fomme, fur les épaules. Lat. 
Convehere. 2c&rrenrie, s'attirer 

ACARREAR, au figuré, fignifie, 
occafionner , caufer un malheur, quel- 
que adverfité; il fe dit auffi quelque- 

is des bons fuccés. Lat. Aferre. 

ACARREADO, Da, f. p. Charrié, 
Voituré, ée. Lat. Advueétus, a, um. 

ACARREO, fm. Voiture, char- 
roi, l'action decharrier, de condui- 
re, de voiturer. Lat. Advectio. 

Cofa de acarreo, chole tranfporta- 
ble, portative. 

ACARRETO , /.m. V. Acarreo. 

ACASO , /. m. Accident inopiné & 
imprévü, défaftre , infortune, mal- 
heur. Lat. Ce/us. Fortuitus eventus. 

ACASO, adv. Par avanture, par 
hazard, inopinément, pat accident. 
Lat. Cafu. 

AcAsO? avec un point d'interro- 
gation, fignifie fi, eft-ce que, eh 
quoi, fcavoir fi, quoi donc. Lat. 
Anne ? | 

ACATADAMENTE , ade. Ref- 
peétueufement. Lat. Reverenter. 

* ACATADURA, J. f. La bonne 
ou. mauvaife difpofition des traits du 
vifage, Ce mot n'eft plus d'ufage. V. 
Catadúra, : | 

ACATAMIENTO, /. 5. Refpe&, 
égard, confidération. Ce mot fignifie 
auffi la préfence du fujet que l'on ref- 
pecte. Lat. Reverentia , «e. Catus. 
Conventus. 

* ACATAMIENTO, On appelloit 
autrefois ainfi les vifites que faifoient 
les fages - femmes, pour s'affurer de 
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l'intégrité d'une fille. Lat. Pudoris 
violati exploratio. 

ACATAR, v.a. Refpecter ,' ( ho- 
norer, révérer , porter refpe&. ) Lat, 
Honorare. Colere. 

* ACATAR. Signifie aufli regarder 
avec foin & attention. Lat. Intentius 
Jpectare. 

ACATADO, pA. f. P Honoré , ée, 
refpecté , ée , révéré, ée. Lat. Honore 
babitus. Ñ 

ACATARRARSE, ou. ^. S'enrhu- 
mer. Lat. Corripi capitis pituita, e. 

ACATAR O,DA, p.p. Enrhumé, 
ée. Lat. Fluxw capitis affecíus , a , um. 

Efla acatarrado , efla acatarrada , Il 
eft enrhumé, elle eft enrhumée. 

ACAUDALAR , «. a. Théfaurifer, 
accumuler des richefles , amaffer de 
groffes fommes d'argent. Lat. Ope: 
comparare. 

* ACAUDALAR , au figuré , Acque- 
rir, fe faire un d nom, une 
grande réputation. Lat. Comparare 
Jibi famam. 

* ACAUDALADO, pA. f. p. Thé- 
faurifé, ée. Lat. Opum copié affluens. 

ACAUDALADO, DA. On appelle 
ainfi par antonomafe un homme ri- 
che, opulent. Lat. Predives. 

ACAUDELLAR. «v. ac. Voyez 
Acaudillar. 

* ACAUDILLADOR, /. s». Capi- 
taine, ou officier qui commande une 
compagnie de foldats. Lat. Dux, cis. 

ACAUDILLAMIENTO, fm. Com- 
mandcment , conduite de gens de guer- 
re. L. Duétus, ús. Ce mot eft peu ufité. 

ACAUDILLAR , v. acf. Comman- 
der, conduire des gens de guerre. 
Lat. . Ducere. copias. 

ACAUDILLADO , DA, f. f. Con- 
duit, te, commandé, ée. Lat. Ductus 
Jub Ducis imperio. 

* ACAUTELARSE , v.r. Agir avec 
précaution & referve. Lat. Caute agere. 

ACCELERACION , ff. Accéléra- 
tion, viteffe, promptitude, activite 
dans l'exécution d'une chofe. Lat. 
Properatio , mis. 

ACCELERADAMENTE , adverbe, 
Promptement , avec viteffe, précipi- 
tamment. Lat. Properat?. 

ACCELERAMIENTO. Le méme 
qu'Zccéleracion. 

ACCELERAR, «. acf. Accélérer 
( háter, preffer ). Lat. Accelerare. 

ACCELERADO, DA, f. p. Acce- 
léré, ée. Lat. Opus tumultuarium. 

R. A placeres accelerados | dones 
acrecentados. 

ACCENDER , v. acf. Voyez En- 


cender. 
ACCENDIDO , Da. p. p. Voyez 
Encendido, da. | 
ACCENSO, SA, p.p. du vu. Ac- 
cender. Cc mot n'eft plus d'ufage. 
R. Cafa negra , candéla accen/a. 
ACCENTO, /. #. Accent ( inflé- 
xion, élévation, ou abaiflement re 
a 
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la voix, fon ouvert , ou fermé, long 
ou bref, qui regle la quantité des fyl- 
labes.. Lat. Accentus , ds. 

ACCENTO MUSICO. Accent mu- 
fical, eft une inflexion , ou modifica- 
tion de la voix, felon les regles & 
les notes de la mufique. Lat. Mu» 

accentus. 

ACCENTO. Accent , petite mar- 
que qui fe met fur une voyelle pour 
marquer fa valeur, & la maniére 
dont on doit la prononcer. Lat. Ac- 
centus , us. | 

Segun los Latinos fon tres los accen- 
tos , agudo , grave , y circonflexo. Les 
Latins ont trois fortes d'accents , l'ai- 
gu, le grave, & le circonflexe. Le 
dernier n'eft d'aucun ufage dans la 
langue Efpagnole. 

ACCENTUAR , v. act. Accentuer, 
marquer les fyllabes avec des accens, 
pour avertir comment il faut les pro- 
noncer. Lat. Accentu notare. 

ACCENTUAR.  Accentuer ( mar- 
quer d'un accent ). 

* ACCENTUAR. Signifie, en ter- 
me de mufique, chanter avec art, 
& mélodie. Lat. Modulate canere. 

ACCENTUADO , DA, f. p. Accen- 
tué , éc. Lat. Accentu notatus , a , um. 

ACCESSIBLE, Diflascia o linca , 
termino de Geometria , aquella à que 
podémos llegar , por no baver en me- 
dio algun smpedimento que lo probiba. 
Acceflible, Diftance, ou ligne accef- 
fible (terme de Géométrie ), celle 
dont on peut approcher fans aucun 
obftacle. Lat. Acceffbilis linea , vel 
diftantia. 

ACCESSION , /. f-. Accès ( en ter- 
me de Médecine ) augmentation de 
chaleur , redoublement de fiévre. Lat. 
Febris acceffio. 

ACCESSION, Copulation ( conjon- 
&ion charnclle ). Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Coitus, ús. 

ACCESSO , /. 1. Coït, conjonction 
charnelle de l'homme avec la fem- 
me. Lat. Coitus, tus. | 

AcceEsso , eft aufli le droit, l'a- 
Gion, la prétention que l'on a fur 
une chofe. Lat. Jus ad aliquid. 

ACCESSORIAMENTE , adv. In- 
cidemment , par fuite , par connexité , 
par occafion. Lat. Jncidenter. 

ACCESSORIO , RIA , adj. m. ES f. 
Acceffoire, ce qui n'eft point de l'ef- 
fence d'une chofe. Lat. Acceforius, 


6, $77. 
ACCESSORIA , f. Les Efpagnols 
appellent ainfi une pctite dion con- 
tgué à la maifon principale, mais 
qui eft plus petite, & qui ne fert 
qu'à loger les domeftiques. Lat. Do- 


' mus alteri adjacens. 


* Obras accefforias. Les Ingénieurs 
appellent ouvrages accefloires ceux 
que l'on conftruit pour la fureté des 
autres qui font plus importans. Lat. 
4djecíitia opera. 
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ACCIDENTADO, DA, adj. m.€9 f. 
Qui eft attaqué de quelque maladie ou 
indifpofition , infirme, maladif, ive. 
Lat. Znfirmus, a, um. 

ACCIDENTAL , adj. D'une feule 
terminaifon. Accidentel , qu n'eft 
pas de l'effence d'une chofe. Lat. 4c- 
cidentalis. 

ACCIDENTAL, Áccidentel, figni- 
fie quelquefois, cafuel, fortuit, im- 
prévú. Lat. Fortuitus, a, um. 

* Claves accidentales, Clefs Acciden- 
telles ( terme ufité dans la mufique 
Italienne ). Lat. Clave; accidentariz. 

Gloria accidental, Gloire accidentel- 
le, eft celle, qui différe de la gloi- 
re eflentielle dont jouiffent les bien- 
heurcux, ence qu'elle augmente par 
le culte extérieur qu'on leur rend. 
Lat. Accidentalis gloria. 

Obras accidentales , Ouvrages acci- 
dentels , ou accefloires (terme de 
fortification ). Voyez Accefforio. 

* Organo accidental, Orgue acci- 
dentel, eft celui qui n'eft point dans 
le ton naturel od il doit étre, mais 
deux, trois, quatre, & quelquefois 
cinq tons plus haut que ne le demande 
lintonation naturelle. Lat. Organa 
Mufica accidentaria. 

* Tonos accidentales , Tons acciden- 
tels (terme de Mufique ). Lat. Modi 
accidentarii Mufices. 

ACCIDENTALMENTE , adj. Ac- 
cidentellement ( terme de Philofo- 
phie), cafuellement , inopinément. 
Lat. Cafu. Fortuito. 

ACCIDENTARIAMENTE, Le mé- 
me que Zccidentalmente. 

ACCIDENTE , /. #. Accident ( par 
oppofition à la fubitance ). Lat. 4c- 
cidens , tis. 

ACCIDENTE, Accident (cas for- 
tuit ). 

ACCIDENTE, Accident ( terme de 
Médecine ) fymptome, figne, acci- 
dent , revolution qui détermine le 
genre de la maladie. Lat. Symptoma, 


atis. 

ACCION, /.f. A&ion ( opération 
de la puiffance a&ive ). Il fe prend 
auffi pour l'ade, le fait, l'œuvre. 
Lat. Adctio , onis. 

ACCION, A&ion, acte ou fait hé- 
roique. Lat. Preclarum facimus. 

ACCION , AGion , c’eft auffi la ma- 
niére dont une perfonne agit , fait ou 
exécute une chofe. Lat. Aéfio. Gejtus. 

ACCION DE GRACIAS, Action de 
graces ( remerciement ). Lat. Gra- 
tiarum actio. 

ACCION , Adiion , droit qu'on a de 
faire une demande en juftice.” 

ACCIONES, Adtions ( portion d'un 
fonds public ). 

Eflar en accion, Etre en action, agir. 

ACCIONAR , +. ». Gefticuler, étre 
toujours en mouvement. Lat. Aoveri. 

* ACEBADAMIENTO,/:5»:. Replé- 
tion d'avoine , qui rend les chevaux 
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& les autres bétes de fomme malades. 
Jumentorum morbus ex ninia bordes 
Jaturitate proveniens. 

* ACEBADAR , v. ad. Donner 
l'avoine à un cheval jufqu'à le rendre 
malade, le dégoüter. Lat. Nimis one. 
rare jumentorum centres appofíto bordeo. 

ACEBADADO, DA, f.f. Dégoü- 
té, ée, pour avoir trop mangé de 
l'orge, ou de l'avoine. Lat. Ex hor- 


ACEBO. Voyez 4Azebo. 

ACEBUCHE. Voyez Zzebucbe. 

ACECHADOR, aA, J.m. ES f. 
Efpion , curieux , qui regarde , qui ob- 
ferve, qui examine avec foin. Lat. 
Rimator. 

ACECHAR, , v. acf. Guetter ( épier, 
obferver à deflein de furprendre ). 
Lat. Curiofiüs obfervare. 

* R. Quien acecha agujero, VÉ 
Ju duelo, Qui écoute , {on mal entend. 
Lat. Fit curiofus Jepè fibi nocentior. ' 

ACECHO, /.m. L'a&ion de guet- 
ter, d'épier. Lat. Curiofior indagatio. 

ACECHON, NA,/. m. € f. El- 
pion, efpionne. Voyez Acecbador , a. 
Le premier ne s'employe que dans le 
ftile badin. 

* Andar baciendo la acechora. Se dit 
d'un homme qui guette, cherche,furet- 
te , obferve & examine ce qu'on dit & 
ce qu'on fait; aufíi - bien que d'une 
femme , qui couverte de fon voile, 
affe&e un grand air d'indifférence , 
pour qu'on ne fe méfie point d'elle, 
& pour pouvoir mieux découvrir ce 
qui fe palle. Lat. Exploratorem agere. 
: ACECINAR, «. acf. Saler de la 
viande pour la conferver. Lat. Sale 
condire. 

* ACECINARSE, «. r. Se deffe- 
cher, maigrir au point de reflembler 
à de la chair falée. Lat. Ex/iccari. 

ACECINADO, DA, f. p. Salé, 
ée, feché, ée. Lat. Sale conditus, 


a, um. 

ACEDAR, «. acf. Aigrir, rendre 
aigre ce qui ne l'étoit point. Lat. 
Acidum reddere. 

* ACEDAR , fig. Aigrir (troubler, 
chagriner. Lat. Faflidium generare. 

ACEDADO, pa, p. p. Aigri, ie. 
Lat. Exacerbatus, a , um. | 

ACEDERA, /. 71. Ofeille, il y en 
a de cultivée & de fauvage. Lat. 
4Acetaria , e. 

ÁCEDERA DE LAS INDIAS, 
Ofcille des Indes , plante médécinale. 
Lat. Acetaria Indica. 

ACEDIA, f. f. Acidité , aigreur. 
Lat. Acor , oris. | 

ACEDIA, Aigreur , au figuré, haine,- 
averfion, dégout. Lat. Angor , oris. 

ACEDIA , J. f. Carrelet, poiflon 
de mer. Lat. Soleola , 2. 

R. ACEDIA , que parezca Lenguado, 
y Lenguado que parezca Acedia. Ne 
jugez jamais des chofes par l'apparen- 
ce, Lat. Ex mole nunquam judico. 

KR. Defde 


| deo crudus. 
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R. Defde que vi à mi tia muero de 
Acedia. Telle chofe nous plait dans 
l'éloignement, qui nous déplait lorf- 

ie nous en fommes en polfeffion. 

t. Quod placuit abfens , f.cpà prafens 
dsplicet. 

ACEDO, DA. adj. Acide, aigre, 
piquant, tc. Lat. Acidus, a, um. 

ACEDO, Aigre , au figuré, fe dit 
d'un homme dur , fàcheux , intraita- 
ble. Lat. Aufterus , Acerbus. 

“KR. Uno come la fruta aceda y otro 
tiene la dentera. P. L'innocent paye 
fouvent pour le coupable. Lat. Alius 
peccat , alius plectitur. . 

* R. Vino acedo , y tocino añejo y pan 
de centeño tienen la caja en pefo. Ce 
Proverbe nous apprend qu'on doit 
préférer fes devoirs au plaifir € àla 
bonne chére. 

ACEDURA, /. f. Le méme que 
fcedia. 

ACEITE. Voyez Azeite. 

ACEITERA. Voyez Zzeitera. 

ACEITUNA. Voyez Azeituna. 

ACELGA , /. f. Bette , Poirée 
(plante). Lat. Beta, e. 

* R. Cara de acelga amarga , Vifage 
de poirée amére : ón applique ce pro- 
verbe à ceux qui ont le vifage pâle, 
maigre & défait. Lat. Vultu macilen- 
tus, inflar beta. 

ACEMILA. Voyez Azémila. 

ACEMITE. Voyez Azemite. 

ACENDRAR, v. a. Affiner, puri- 
fier, épurer un métal dans le creu- 
fet. Lat. Aurum , vel aliud metallum 
ad purum excoquere. 

ACEND O, DA, f. p. Affiné, 
ée, purifié, ée, épuré, ée. Lat. 
Aurum ad purum excoctum. 

ACENDRADO , au figuré, fignifie, 
pur, net, fans tache ni defaut. Lat. 
Purus , Nitidus , a, um. 

ACENSAR y ACENSUAR, o. a. 
Placer, ou prendre à intérét une fom- 
me d'argent fur quelque maifon , pof- 
feffion ou héritage , hypothéquer. Lat. 
LEre alieno gravare. 

ACENSADO y ACENSUADO, pa, 
P. P. ET adj. m. EY f. Chargé, ée, de 
cens & de rentes. Lat. Ære alieno 

Gcatus y G, um. 

ACEnA. Voyez Azeña. 

ACEPCION , JS f. Acceptation 
( Ya&ion d'accepter. ) Lat. Approba- 
Hio, onis. 

ACEPCION DE PERSONAS. Àc- 
ception de perfonnes. Lat. Perfona- 
yum vatio. 


En la comun Acepcion , Suivant l'o- 
pinion commune. Lat. Juxta omnium 
aflimationem. i s 


ACEPHALO , ta. adj. m. ES f. 
( Terme Grec qu'on a introduit dans 
la langue Efpagnole ) Acephale , qui 
n’a point de chef. Lat. Acepbalus, 
O, um. 

“Los Concilios que fe juntan fin auto- 
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appelle Conciles Acephales , ceux qui 
font affemblés fans autorité légitime. 


Lat. Acephalus, a, um. 
ACEPILLADURA, /. f. Copeau 
( menu bois. qu'on retranche avec 
y dm ; d'une grande piéce. ) Lat. 
ACEPILLAR, o. c. Raboter ( ren- 
dre uni avec le rabot ). Lat. Runciná 


ave. 

ACEPILLAR , Vergetter ( broffer , 
nettoyer avec une broffe. ) Ce mot 
eft plus ufité dans l'Andaloufie, que 
dans aucune Province de lEfpagne. 
Lat. Detergere. 

ACEPILLAR , Signifie auffi polir, 
i i façonner, civilifer. Lat. 
Excolere. 


ACEPILLADO , DA. f. p. Raboté, 
ée. Lat. Runciná expolitus , a, sn. 

ACEPTABLE, adj. D'une feule 
terminaifon. Api SN , recevable, 
qu'on ne peut refuler. Lat. Accepta- 

» €. 

ACEPTACION , /.f. Acceptation , 
il fignifie auffi approbation, aplaudif- 
fement. Lat. Plaufus. 

ACEPTACION :DE HERENCIA , 
Adition d'hérédité, (terme de pa- 
lais ). Lat. Hereditatis aditio , nis. 

ACEPTACION DE PERSONAS, Ác- 
ception de perlonnes. 

ACEPTADOR , /. sm. Accepteur 
(celui qui accepte quelque chofe. ) 
Lat. Acceptator. 

ACEPTAR , v.a. A er [re- 
cevoir ce qu'on offre] confentir à ce 
qu'on nous propofe. Lat. Acceptare. 

ACEPTAR UNA LETRA , Áccepter 
une lettre de change, s'obliger de la 
payer fuivant le ftile requ entre Com- 
mergans. Lat. Camp/orias litteras in 
Je Jufcipere folvendas. 

ACEPTANTE , p.a. Acceptant, 
qui reçoit, admet, ou confent à ce 
qu'on lui propofe. Lat. Acceptans. 

CEPTADO, Da, p. p. Accepté, 
ée. Lat. Zcceptatu; , a , wm. 

ACEPTISSIMO , MA, a. f. Trés 
agréable, trés bien venu, ue. Lat. 
Acceptiffmus , a, um. 

ACEPTO , TA. adj. mm, ES f. Agréa- 
ble, bien regu, ue. Lat. Gratus, 


a, um. 
* ACER, /. »». Erable [ forte d'ar- 
bre ]. Lat. Acer, eris. 
ACERA, /.f. Le haut côté du pavé 
d'une rue. Lat. Plateæ pars interior. 
ACERAR, ©. a. Acerer, garnir un 
outil d'acier. Lat. Admifto chalybe fir- 
mitatem ferro addere. | 
* ACERAR , Donner à l'eau, ouà 
telle autre liqueur la teinture de l'a- 
p Lat. Candentem cbalybem in aquam 
apius immergere. 
ACERADO, DA. pp Mem, ée, 
[ qui eft fait d'acier, foiten tout, ou 
en partie. ) Lat. Chalybe inductus. 
ACERBAMENTE , ade. Aigre- 


vidad legitima fe llaman acephatos. On: ment , aprement , rudement , fi- 
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nié Lat. Acerbo. Afheri. 


ACERBIDAD, / f Apreté, ai- 
greur, il n'eft point ufité dans cette 
acception , il fignifie au figuré, cruau- 
ma rigueur , févérité. Lat. Arer- 


ACERBISSIMO , MA. adj. wm. €? 
f. fup. Très apre, très acerbe, très 
vert, te, en parlant de fruits. Lat. 
Acerbiffimus , a, sm. Et au figuré, . 
très cruel, le, trés févére, très 
dur, re. Lat. Crudelifómus, a, um. 

ACERBO , BA. adj. t. £9 f. Acerbe 
[Apre] verd , défagréable an goút. Lat. 
Acerbus, a, um. 

ACERBO , au figuré, fignifie cruel, 
le, rigoureux, fe, dur, re, févé- 
re. Lat. Aujlerus. Severus. 

ACERCA , adv. Le méme que Cer- 
ca, Prés, auprés, tout contre. Lat. 
Prop? , juxtà. 

ACERCA , Touchant , concernant. 
Lat. Circa boo. | 

Ex. Acerca de lo que o. m.me dize, 
Touchant ce que vous me dites. 

ACERC O, f.m. Appro- 
che [ mouvement par lequel une per- 
fonne , ou uhe chofe s'approche d'une 
autre. ] Lat. Acceflus. 

ACERCAR , «e. a. Approcher [ met- 
tre proche, mettre prés. ] Lat. 4d- 
movere. 

ACERCARSE , ©. r. S'approcher. 
Lat. Accedere. 

La bora fe acerca , L'heure s'ap- - 
proche. 

El tiempo fe acerca , Le tems s'ap- 
proche. 

Les Efpagnols difent , Acercarfe à 
alguno , ó à algun lugar : les Francois, 
s'approcher de quelqu'un , ou de 
quelque lieu. 

Se acerco al Caffillo, Yl s'approcha 
du cháteau, elle s'approcha du chá- 
tean. "| 

ACERQUEMONOS A LA VEN» 
TANA, Approchons nous de la fe- 
nétre. 

ÁCERQUESE 9€. fi. à mi, Ap- 
prochez- vous de moi. 

ACERQUESE USTED A LA MESA, 
Approchez - vous de la table. 

ÁCERQUESE USTED A LUMBRE, 
Approcues - vous du feu. 

CERQUENSE USTEDES A MI, 
Approchez - vous de moi. 

ACERCEN, adj. Tout ras, juf- 
qu'à la racine, fans en rien laifler, 
rafibus. Lat. Penità;. 

ACERICO, /. m. Oreiller, petit 
Couflin qui fert à relever la tête 
lorfqu'on eft couché. Lat. Cervical. 

ACERICO , Pelote ( à mettre des 
épingles ). Lat. Aciarium, ii. 

ACERO, /..m. Acier ( efpéce de 
a afhné & très dur ). Lat. Chalybs, 

3$. 

* ACERO , Acier, fe prend com- 
munément pour toute arme maneta 


up". 
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& particulierement pour l'épée. Lat. 
Ferrum, i. Enfis , is. 

Ex. Sacar el acero, Tirer l'épée. 

Tenir el acero, Teindre l'épée 

* ACERO, Acier, au figuré, figni- 
fie, valeur , courage, hardiefle, for- 
ce. Lat. Pirtus, utis. Audacia , 2. 

Ex. Tener buenos aceros , Avoir de 
la force, du courage. 

Tomar el acero , Prendre l'acier, 
comme le pratiquent ceux qui ont des 
obftrucions. Lat. Tinéfuram martis 
sw potu fionere. 

* R. $i el corazon fuera de acéro, 
wo le venciera el dinero. Proverbe qui 
montre la foiblefle du cœut humain, 
& la facilité qu'il a à fe laiffer cor- 
rompre par l'avarice & la cupidité. 
L. Ferreu: erit, qui auro inexpugnabilis. 

OSO, Sa, adj. m. ES f. Acre, 
brulant, te, piquant, te. L. Pungens, 
, 4, sm. Ce mot a vieilli. 

* ACERRIMAMENTE , adj. Opi- 
niâtrement , ( avec opiniátreté ), for- 
tement , fermement. Lat. Acerrimé. 

* ACERRIMO, MA, adj.m.€£9 f fup. 
Trés obftiné , ée , trés ferme , trés con- 
fant , te, très opiniátre , trés entété , 
ée. Lat. Acerrimus, a, um. 

ACERTADAMENTE , adv. A pro- 

, juftement, fans faillir , juftement 
tems, prudemment. Lat. Probé, 
Dexter? , Solerter. 

* ACERTADISSIMO , MA , adj... 
€9 f fup. Très prudent , te, trés avifé , 
.ée , trés adroit, te, trés habile , très 

‘ingénieux , eufe. Il fe dit des perfon- 
' nes & des chofes inanimées. Lat. 
Prudenti/emus , Solertif/eus , a , um. 

* ACERTADOR, Jr". Qui attra- 

utatteint le but; Tireur adroit, 
ile. Lat. Solers collimator. 

* ACERTAJO, f. m. V. Acertijo. 

* ACERTAJON , Augm. de Acer- 
tajo. Mot ufité dans la Murcie, & 
dans quelques autres endroits, Voy. 
Acertiio. 

ACERTAMIENTO, /.m.V. Acierto. 

R. El melon y el cafamiento ha de 
Jtr Acertamiento. Il eft aufli difficile 
de réuffir dans le choix d'une femme 
que dans celui d'un melon. Lat. Fe- 
kcitas tibi dabit uxorem bonam. 

ACERTAR , v. a. Réuflir (avoir 
on bon fugcés dans ce qu'on entre- 
prend. ) Lat. Scopurm attingere. 

ACERTAR, Toucher, frapper au 
: but, donner dans le blanc. Lat. Sco- 

gum. attingere. venir a saves 

ACERTAR, Signific auffi parve- 
nir au but auquel on afpire, quoique 
ce foit par hazard & fortuitement. 
Lat. $copum attingere. 

ACERTAR, Signifie, arriver, fur- 
venir à lmprovifte.. Lat. ÆEvenire, 
Contingere. 

Ex. Acerto à paffar el Medico. 
Acerto à eftar alli Fulano. Le Méde- 
cin vint heureufement à pafler : tel 
fe trouva là par hazard. 

Tom. 1. 
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ACERTAR, Déviner, prévoir , 
conje&urer ce quí peut arriver. Lat. 
Divinare. 

ACERTAR ERRANDO, Réuflir en 
errant, fe dit, lorfque le hazard nous 
fait obtenir ce à quoi nous ne pen- 
fions point. Lat. Reéfron ab errore. 

* ÁCERTAR SIN QUERER, Réuf- 
fir fans y penfer , fe dit, lors qu'on 
obtient toute autre chofe que cel- 
le qu'on défiroit. Lat. Preter inten- 
tionem aliquid. confequi. 

*R Lio mucho habla, em algo 
acierta. Ce Proverbe fignifie, qu'à 
force de faire une chofe, on vient 

uelquefois à bout d'y réuffir. Lat. 
antique feriet feept collimans fco- 


pum. e 

ACERTARSE, v. r. ignifie la 
méme chofe que fe trouver. Ce mot 
n'eft plns ufité. Voyez Hallarfg 

ACERTADO, pa, p. p. Réuffi, 
ie. Lat. Perit? comparatus , a, um. 

* R. Srcertado le ha Pedro à la Co- 
gujada, que el rabo lleva tuerto. Ce 
Proverbe eft un reproche contre ceux 
qui fe vantent de ce qu'ils n'ont point 
fait. Lat. Jacfator efl egregius , af 
inaniter. 

* R. Poda tardio, y fiembra tem- 
práno, ff errares un año , acertaras 

ro. L'occafion eft la mére du bon 

uccés. Lat. Felicitatis mater opportu- 
nitas. 

* ACERTADO , Signifie fouvent, fa- 
ge ; prudent , avifé. Lat. Sapiens , So- 

j. 


* R. El Frasle que fué Soldado , fale 
mas acertádo. En Francois. L'expé- 
rience eft la mére de la fcience. Lat. 
Sat claufira miles difcit infidens caftris. 

* ACERTIJO, /. mm. Efpéce d'E- 
nigme, on queftion obfcure & em- 
brouillée qu'on donne à expliquer. 
Lat. Ænigma, atis. 

* ACERTOTILIS , Mot forgé dont 
fe fervent les enfans lorfqn'ils jouent 
à qui dévinera une chofe. Lat. Au- 


gurare. Divinare. 


* ACERUELO , Dimin. de Acero. 
Qui a peu d'acier, épée courte. Lat. 
Gladiolus. 

* ACERVO, Monceau de différen- 
tes chofes, comme froment, orge, 
avoine Kc. Ce mot eft de quelque 
ufage dans le droit Efpagnol. Lat. 
Acervus. 

ACETABULO, /. m. Efpéce de pe- 
tite mefure en ufage dans la Phar- 
macie. Lat. Acetabulum , i. 

ACETAR. Vovez Aceptar. Ce mot 
eft quelquefois ufité en Poefie. 

TO, TA. Voyez Acepto. 

* ACETRE , /. m. Bénitier de mé- 
tal portatif, dans lequel on met l'eau 
benite, & le goupillon. Lat. $itula 
luftralis aque. 

* ACETRE , On appelle ainfi l'en- 
fant de Chœur qui porte le vaifleau 
dans lequel font le goupillon & l'eau 
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benite aux Proceffions folemnelles. 
Lat. JMinifer puer , qui luflvalis 
aque fitulam portat. 

ACETRE, On appelle ainfi dans 
le Royaume de Grenade, un petit 
chaudron de cuivre à bec avec lequel 
on tire l'eau d'un puits. Lat. Situla. e. 

ACETRERIA, 6 ACETRIA , /. f. 
Fauconnerie. Ce mot n'eft prefque plus 
d'ufage. V. Cetreria. L. Ars Aucuparia. 

ACETRERO , /. m. Fauconnier. 
Ce mot n'eft plus ufité, & l'on dit 
Halconéro. Lat. Accipitrarius. 

* ACEZAR , v. ».. Haleter, com- 
me font les chiens qui ont trop cou- 
ru. Lat. Znbelare. Voyez Jadear. 

* ACEZO, fin, L'action de ref- 
pirer avec peine, comme il arrive 
aux Afthmatiques. Voyez fta. 

ACEZOSO,sA, adj.m. ES f. Afthma- 
tique , qui refpire avec peine. Ce mot 
n'eft plus d'ufage. Voyez Afimatico, ca. 

ACHACADIZO , ZA, adj. m. ES f. 
Fin , ne, rufé , ée , malitieux, eufe. Ce 
mot a vieilli. Voyez Simulado, Fingido 
€x» Maliciofo. Lat. Dolofus. Subdolus. 

ACHACAR , v. a. Imputer, accu- 
fer fur de fimples indices, fansavoir 
des preuves fuffifantes. L. Calumniari. 

ACHACARSE , «. r. S'attribuer, 
s'approprier les actions, les mérites 
d'autrui. Lat. Falso fibi afcifcere. 

ACHACADO , Da. p.p. Imputé, 
ée, attribué, ée. L. Zmputatus , a, um. 

* KR. A quien efla en fu tienda no le 
achacan que fe balló en la contienda. 
P. L'homme fage ne fe méle jamais 
des affaires d'autrui. Lat. Aliena quif- 
quis refpuit , rect? fapit. 

ACHACOSAMENTE, adv. Sans. 
fanté, dans un état de maladie, foi- 
blement , languiflamment. Lat. Agra, 


aut parum firma valetudine. 
ACHACOSISSIMO , MA, adj.m. ES 


f. fup. Très maladif, ive, très valetu- 


dinaire. Lat. Znfrmiffonus, a, um. 
ACHACOSO , Sa, adj. m. EJ f. Ma- 
ladif , ive, fnjet , te, aux maladies, de 
quelque efpéce qu'elles puiflent être, 
mal fain, ne. Lat. Valetudinarius. 
Eftar acbacofo, Etre indifpofé. 
Efta acbacofo , Il eft indifpofé. 
Anda acbacofo , Il ne fe porte pas 
bi 


lade de la pierre. 

* ACHAPARRADO, DA , adj. t.C9 
f. Toufju, ue, feuillu, ue, bran- 
chu, ue, en parlant des arbres & 
des plantes. Lat. Patulus, a , sam. 

* ACHAPARRADO, au figuré, Gros, 
replet, courtaud. Lat. Obefus. Craf- 


Jus, a, um. ] 
ACHAPARRARSE, «. r. Se tapir, 


fe baiffer, fe coller contre terre, pour 
n'être point appcrqu. Lat. Arbufli in 
modum «ix à terra a[furgere. 
ACHAQUE , /. m. Maladie, indif- 
pofition ou défaut naturel. Lat. AMor- 
bus, i. . 
C ACHAQUE y 


jen. 
Effa achacofo de la piedra , Yl eft ma- 





A 
la achaque de, 
un faiede, 


manta. 
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AcHAQUE, Se dit par Ántono- 
mafe du flux menftruel. Lat. Fluxus 
men[lruus. 

' Ex. Efla con elacbaque, Elle afes 
régles. 

ACHAQUE , au figuré. Excufe , 

rétexte dont on fe fert pour ne pas 
ire ce qu'on nous demande, d’où 
vient le Proverbe. 

* KR. Achaques al viernes para no ayu- 
narle. C'eft-à-dire,quand on ne veut pas 
obéir on trouve toujours des excules. 

ACHAQUE, Terme de palais , qui, 
fuivant Covarruvias, dans fon Dic- 
tionnaire, fignifie Dénonciation de 

uelque Contravention , qui fe fait 
ecrettement & à la fourdine, pour 
obliger la partie à s'accommoder & en 
tirer de l'argent. Lat. Dolofa EN fub- 
ornata deliéli accufatio. 

*. R. Achaques al cdre que fabe a 
la pez. Ce Proverbe fe dit de ceux 


.qui alléguent des prétextes frivoles , 


pour ne pas faire ce qu'on leur de- 
mande. Lat. Laconicas lunas caufari. 

* R. El malo para mal bacer , achá- 
ques no ba menefler. En François : le 
méchant n'a pas befoin de prétextes 
pour mal faite. Lat. Aperté malus, 
levi peccat quefito celore. 

* R. Enacbáque de trama vifleis acá 
à nueflra ama. Ce Proverbe fe dit de 
ceux qui font femblant de faire une 
chofe & en font une autre. Lat. Zy/- 
Jis pro crepitu. 

* R. Muerte no venga , que acháque 
wo tenga. Ce Proverbe fignific , qu'on 


ne manque jamais de prétextes pour. 


excufer fes actions, lors méme qu'el- 
les font mauvaifes. Lat. Adverfa fors 
( beu ! ) fape velo obtenditur. 


ACHAQUIAR, v. a. Accufer, dé- | 


noncer, imputer un crime. C'eft un 
terme Aragonois. Voyez Acbacar. 

ACHAQUIENTO, T A, adj... € f. 
Maladif, ive, valetudinaire. Lat. 7/a- 
detudinarius. 

ACHAQUITO, dim. de Acbaque, 
Maladie , indifpofition legére. Lat. 
AMoybus levior. 

ARCHICADURA , / f. L'a&ion 
par laquelle on réduit une chofe à un 
moindre volume, rapctiflement, di- 
miontion. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Curtatio. 

ACHICAR , %. a. Amoindrir, di- 
minuer, rapétiffer. Lat. Contrabere. 

ACHICAR EL AGUA AL jyAVIO, 
(Terme de Marine) diminuer la quan- 
tité d'eau qui eft entrée dans un vaif- 
feau , par le moyen de la pompe. Lat. 
Abforbere aque copiam. 

* R. Acbica compadre , y Hevareis la 
Galga. R. Proverbe qui fe dit de 
ceux qui mentent d'une fagon outrée. 
Lat. Imminue leporem ; fin minus canem 
baut feres. 

Voici le conte qui a donné lieu à 
ce Proverbe. Un chaffeur ayant tué 
un liévre, enexagera la groffeur à 
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un point extraordinaire , & deman. 
da à un de fes amis fon lévrier ponr 
aider le fien à l'emporter: celui - ci 
le hui refufa , prétextant que fon chien 
étoit incapable de fuffire à un fi lourd 
fardeau ; à la fin laffé de fes importu- 
nités, il lui dit de rapetiffer fon lié- 
vre, & qu'il lui préteroit alors fon 
levrier. 

ACHICADO , nA , f. $. Amoindri, 
ie, diminué, ée , rapétiflé, ée. Lat. 
Imminutus , Curtatus , a , um. 

* ACHICHARRAR ,, v. a. Riffoler, 
frire à grand feu. Lat. Zorrere. 

ACHICHARRARSE , v. r. fig. Se 
bruler, fe griller, fe rótir au " 
au Soleil. Lat. Æffuari folis ardore. 

* ACHIGHARRADO, DA, f. p. Rif- 
folé, ée, brulé, ée. Lat. Z'offlus, a, um. 

* ACHICORIA, /. f. Endive fau- 
vage, Lat. Cichorium. V. Efcarola. 

ACHINELADO, adjeét. Fait en 
forme de pantoufle. Ce mot eft peu 
ulité. Lat. Crepidatus, a, (m. 

* ACHINESIA, ( Terme Anatomi- 
que ) l'intervalle qu'il y a entre la fyf- 
tole & la diaftole. Lat. Zchinefra: 

* ACHIOTE, /..m. Achiote, gros 
arbre de l'Amérique .dont le tronc 
reffemble à celui du citronnier. 

ACHOCAR, «. a. Choquer, heur- 
ter une chofe contre une autre, au 
point de la brifer. Lat. Allidere. 

* AcHOCAR , Brifer la téte á quel- 
qu'un à force de coups. Lat. Caput 
contundere. 

ACHOCAR, Entaffer beaucoup de 
piftoles dans un coffre , en les pofant 
de can, pour qu'il en entre un plus 
grand nombre. Lat. Nusmios coacer- 
vare. 

ACHOCADO , DA, f. f. Heurté, 
ée, choqué, ée. Lat. Allijus , Prefus , 
Contufus, a, um.” > " 

* ACHUCHAR, v. a. T. v. €7 bas. 
Ecrafer , brifer une chofe par la force 
du poids qu'on met deflus. L. ZJidere. 

* ACHUCHAB , au figuré, Con- 
fondre quelqu'un , le convaincre par 
la force d'un argument. Ce mot n'eft 
en ufage que chez le bas peuple. Lat. 
Verbis aliquem convincere. y 

ACHUCHADO , DA. f. f. €S adj. 
nm. ES f. Ecrafé, ée. Lat. Allifus , 
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* ACHUCHURRAR, Le méme 
qu'Zcbucbar. 

ACIA. Voyez Hacia. 

* ACIAGO, Voyez Aziago. 

ACIAL , /. m. Moraille , inftrument 
que l'on met au nez d'un cheval, 
quand on le ferre, ou qu'on le fai- 
gne. Lat. Paffomis , idis. 

* R. Mas vale Acial, que fuerza 
de Oficial, L'induftrie vaut mieux que 
la force. Lat. Quod marte nunquam 
poteris , arte viceris. 

ACIBAR , /. m. Suc que l'on tire 
de l'aloé fuccotrin. Lat. Zoe. 

ACIBAR, au figuré, fe dit de ce 


fourbi, ie. Lat. Expo 


ACI 
qui eft extrêmement amer. Lat. Sw- 


pra modum amarus , a, um. 
ACIBAR, au figuré, Dégout, cha- 

grin qui fait que les chofes les plns 

agréables déplaifent. Lat. Amarus , 


a, Wm. 
* ACIBARAR , v.a. Méler, mettre 
de Paloé dans quelque chofe pour la 
rendre amére. Lat. Aloe quid infper- 
gere. 
* ACIBARAR , au figuré, troubler 
la tranquillité de quelqu'un, lui cau- 
fer du chagrin. Lat. Zurbare amari- 
tudine animum. 

ACIBARADO, DA, f. f. Mélé, 
ée, d'Aloé. Lat. Aloe immiflus, a, 
um. Ce mot eft de peu d'ufage. 

ACIBARRAR , v. a. Jetter une 
chofe contre un corps dur, pour la 
brifer. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Allidere. 

ACIBARRADO , DA, f. p. Lancé, 
ée, jetté, ée, avec violence. Lat. 
Allifus, &, um. 

ACICALADOR , f. 5. Fourbiffeur , 
Poliffeur. Lat. Politor. 

ACICALADOR , f. 7. Poliffoir , ou 
Polifloire' ( inftrument qui fert à 
polir certaines chofes. Lat. Znfhru- 
mentum quo enfes poliuntur. 

ACICALADURA, /. f. Fourbiffu- 
re, poliffure, bruniffage. Lat. Armo- 
rum expolitio , onis. 

ACICALAMIENTO, jm. Le méme 
que le précédent, mais moins ufité. 

ACICALAR, verb. acf. Foutbir , 
polir, nettoyer les armes. Lat. Ar- 
ma expolire. 

ACICALAR, au figuré, Polir la 
chair, la rendre unie € luifante, 
au moyen du fard, & des autres 
drogues propres à cet ufage. Lat. 
Fucare. 

ACICALADO , DA, f. f. Poli, ie, 
litus , a, um. 

ACICATE , /. #. Eperon Turc, 
ou à la genette. Lat. Calcar Arabicum. 

* ACICHE, /. m. Terme de Car- 
releur , hachette, inftrumentà deux 
tranchans dont les carreleurs fe fer- 
vent pour couper les carreaux. Lat. 
Infirumentum ferreum , utrimque fcin- 
dens, coæquandis lateribus inferviens. 

ACIDATES, fm. T. a. V. Acirates. 

* ACIDIA, /. f. Parefle, noncha- 
lance, molleffe , fainéantife ; il figni- 
fie auffi , pareffe, l'un des péchés mor- 
tels. Lat. Pigritia, e. 

ACIDO, /. m. T. de ee Acide. 
Sel piquant & diflolvant. L. Acidum, i. 

ACIDO, DA, ads. m. ES f. Acide ai- 
gre, für, piquant. Lat. Acidus, a, um. 

* ACIENZO , Mot ancien qui pa- 
roit être le méme qu'incienfo. V. 
ce dernier mot. 

ACIERTO, /f. s». Réuffite, bon 
fuccés dans quelque affaire ou entre- 

rife , addrefis , habileté, induftrie, 
çavoir. Lat. Recta operatio , Profper 

eventus. 
ACI- 


ACI 


ACIERTO. Signifie quelquefois ha- 
zard , fortune, cafualité. Lat. Ca- 


Jus, ús. 

* ACIES, /. f. Efcadren, bataillon, 
troupes. Ce mot eft purement Latin , 
& trés peu ufité. Lat. Acies, ei. 

* ACIGUATADO, DA, adj. m.€7 f. 
( Terme Mexicain en ufage dans l'An- 
* daloufie ) jaune, pâle, dcfait. Lat. 
Pallidus , iclericus , a , um. 

ACIMBOGA , f. f. On appelle ainfi 
dans les Royaumes de Valence & de 
Murcie , le Cedrat , ou arbre qui porte 
le citron du méme nom. Lat. Ci- 


irus, ?. 
* ACIMENTARSE, o. r. S'éta- 
blir , fe fixer dans un endroit. Ce 
mot eft peu ufité. Voyez Avezindarfe. 
Lat. Conflabiliri alicubi. 
* ACIMIENTO DE GRACIAS , 
Voyez Hacimiento de Gracias. 
* ACINA. Vovez Hacina. 
* ACINAR. Voyez Hacinar. 
* ACINO. Voyez Hacino. 
ACION , /. f. Eítriviére , courroye 
qui fert à porter les étriers. Lat. 
Lorum Epbippiarie [candule. 
* ACIPENSER, /. 11m. Efturgeon , 
gros poiflon. Lat. Accipenfer , eris. 
ACIPRES. Voyez Cypres. 
ACIPRESTE. Voyez Arciprelle. 
* ACIRATES, /. m. Bornes ou 
limites , qui fervent à feparer les 
champs. Lat. Termini, orum. Les 
jardiniers appellent encore ainfi les 
platebandes, ou planches de fleurs 
qu'ils ménagent le long des murs 
d'un jardin. Lat. Pulvisi, orum. 
ACITARA. Voyez Azitara. 
ACITRON, /. m. Citre, efpéce 
de gros citron que l'on coupe ordinai- 
rement par quartiers pour le confire. 
Citrum faccbaro conditum. 
ACIVILAR , v.a. Avilir une cho- 
fe, la dégrader, Lat. Vile quidpiam 
reddere. 
ACIVILADO, n4, f. p. Avili, ie, 
dégradé, ée. Lat. Abjectus. 
ACLAMACION , /.f. Acclamation, 
l'aétion d'applaudir, € de célébrer 
quelque chofe par des cris & des mar- 
ques d'aplaudiffement. Lat. Acclama- 
tio , onis. 
ACLAMACION, f. f. Epiphoneme , 
figure de Rhétorique. Lat. Acclama- 
Lio, onis. Epiphonema. 
Eligir pon Aclamacion, C'eft lorf- 
ue d'un confentement unanime, on 
eléve un homme à une dignité, fans 
recueillir les fuffrages. Lat. Coms 
»i placito eligere. 

ACLAMADOR , /. m. Applau- 
diffeur, qui aplaudit. Lat. Plauor, 


eris. 
No faltan Aclamadores que autho- 
sizen las acciones vanas , ne man- 
que jamais d'applaudiffeurs qui ap- 
plaudiflent les actions baífes. 
ACLAMAR , v. a. Proclamer, pu- 
blier à haute voix & avec folemnité. 


ACL 


Lat. Acclamare. 
ACLAMADO, DA, f. p. Proclamé, 
ée. Lat. Plaufu exceptus, a, um. 
ACLARAR, v. x. S'éclaircir, en 
parlant du tems. Lat. Clure/cere. 
ACLARAR , v. acf. Eclaircir ( ren- 
dre évident, débrouiller , réfoudre. ) 
Lat. /Manifeflare. 


ACLARAR, Eclaircir , manifefter 


ce qu'on ne pouvoit appercevoir, à 
caufe du voile qui le couvroit. Lat. 
Aperire. 

ACLARAR, Découvrir ( clarifier des 
liqueurs ). Lat. Clarificare. 

ACLARAR LA ROPA, (terme. de 
blanchifleufe ) Eguéer le linge pour 
en détacher entiérement le favon. 
Lat. Ad purum detergere. 

ACLARAR LA VOZ, Hauffer la 
voix , parler avec plus de clarté, 
pour qu'on entende mieux ce qu'on 
dit. Lat. Vocem augere. 

ACLARADO, f.p. Eclairci, ie. Lat. 
Patens , tis. Nitidus. Manifcflus , 


a, un. 

* R. Aclaradfelo vos compadre , que 
teneis la boca à tano , Proverbe qu'on 
applique à ceux qui font pefans dans 
dans la converfation , & qui affe@ent 
de ne point entendre ce qu'on leur 
dit. Lat. Huic tu /odalis dicito ; me non 
capit. 

ACLARECER. Le méme qu' Zclarar. 

ACLARECIDO , pa, f. p. Le mé- 
me qu'Aclarado, da. 

ACLOCARSE , v. r. Couver (en 
parlant de la poule ). On fe fert de 
ce mot en Aragon. Lat. Ovis incu- 
bare. 

ACLOCARSE , Se dit au figuré, 
d'une femme qui refte fur fon fiége 
fans fe donner le moindre mouve- 
ment. Lat. Defdem federe. 

ACOBARDAR, «. acf. Troubler, 
épouvanter , intimider quelqu'un, au 
point de lui abattre le courage, & 
de lui faire abandonner fon entre- 
prife. Lat. Alicujus animum dejicere. 

ACOBARDARSE , «c.r. Perdre cou- 
rage, s'intimider , s'effrayer. Lat. 
Timore corripi. 

ACOBARDADO , pA , f. p. Intimi- 
dé, éc, Lat. Perterritus, a, um. 

Efta acobardado , 1 a perdu courage. 

ACOCEADOR, BA , adj. Rueur, 
enfe, qui rue & donne des coups 
de pied, comme font le cheval, le mu- 
let , &c. il fe ditauffi d'un homme en 
colére qui donne des coups de pied 
à un autre. Lat. Calcator. i: 

ACOCEAMIENTO, /. 1. L'action 
de ruer ou de donner des coups de 
pied. Ce mot eft peu ufité. Lat. Cal- 
citratus, ús. 

ACOCEAR , v. a. Ruer, donner 
des coups de pieds : il fe dit des hom- 
mes & des bétes. Lat. Pede fremere. 

ÁCOCEAR, au figuré, traiter avec 
mépris, maltraiter. Lat. Pefundare. 


ACOCEAR, Signifie fouvent tré-: 


ACO I9 


pigner, frapper des pieds. Lat. 7er 
yan pe quatere. 

T Refr. No eches la gata en tu cana, 
à no la acocées defpues de echada. Ce 
Proverbe nons avertit de ne point 
nous ouvrir á ceux que nons ne con- 
noiffons pas. Lat. Delige quem diligas. 

ACOCEADO, Da. f. p. Maltrai- 
té, de, à coups de pied. Lat. Cul- 
catus, Conculcatus. 

* ACOCHINAR , «. a. Terme ufité 
parmi les bas officiers de la Juftice. 
Difcontinuer la pourfuite d'une affai- 
recriminelle, l'accommoder fécrete- 
ment pour en tirer parti. Lat. Re; 
aut cafum clanculum. componere. 

* ACOCHINADO, DA. f. p. Ac- 
commodé , ée, pour de l'argent. Lat. 
Clam compofitus , a, um. 

ACOCOTAR. Voyez Acogotar. 

ACODADURA, /. f. L'a&ion de 
s'accouder , de s'appuyer fur le coude. 
Lat. Cubito innixus, ds. 

ACODADURA , /f. f. L'action de 
marcotter, de provigner, de coucher 
en terre des fcions de vigne, ou jets 
de quelques plantes, pour leur faire 
prendre racine. Lat. Geniculatio, onis. 

* ACODAR, Terme de jardinage ; 
Marcotter, provigner, coucher en 
terre des fcions de vigne, ou jets 
de quelques plantes , pour leur faire 
prendre racine. Lat. Geniculare. 

* ACODAR, Terme de charpente- 
rie & de menuiferie, ajoúter , af 
fcoir, mettre deux petites régles fur 
les deux extrémités d'une piéce de 
bois pour l'équarrir. Lat. Ad perpem- 
diculum adducere. 

ACODADO, DA, f. p. Accoudé, 
dée. Lat. Cubito innixus, a, um. 

ACODIR, «v. s. Voyez Acudir. 
Ce mot eft bas. 

ACODO, /f. m. Marcotte, bran- 
che, ou jet qu'on détache du corps 
de la plante pour le coucher en terre. 
C'eft un terme de jardinage. Lat. Ge- 
niculus , 1. 

ACOGER, v. a. Recevoir , ac- 
cueillir, loger chez foi. Lat. Excipere. 

ACOGER, Prendre, faifir. Ce mot 
n'eft plus ufité dans ce fens. Lat. 4rrí- 
pere”, Prebendere. B 

ÁCOGER EL GANADO, Recevoir 
un troupeau dans un paturage , pour 
qu'il y paiffe. Lat. Pa/cwis admittere. 

ACOGERSE, v. r. Se retirer, avoir 
recours, recourit , fe refugier cn 

uelque lieu. Lat. Confugere. lfigni- 

de auffi , fe fervir d'un prétexte pour 
cacher ce que l'on dit, ou fait. Lat. 
Diffaonulave. 

.AcoGERSE, Se tenir, fe confor- 
mer, ceder à l'avis d'autrui. Lat. 
Pendere ad nutum. alicujus. 

ACOGERSE, S'enfuir, s'échaper, 
en emportant quelque chofe. Lat. 
Efugere. | 

ACOGERSE A LA IGLESIA, Se 
refugier dans l'Eglife, comme le pra- 

C a tiquent 
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tiquent en Efpagne les affaffins & les 


. malfaiteurs. C'eft aufi embraffer l'état 


Eccléfaftique pour n'être point affu- 
jetti aux charges & aux impóts. Lat. 
Ad aras confugere. 

* Refr. Acogií al raton en sni. aguge- 
ro, y volviojeme heredero. Ce Prover- 
be nous avertit de ne point recevoir 
chez nous un homme qui peut nous 
maitrifer dans la fuite. Lat. Extra- 
meus mibi fubito beres fcribitur. 

* Refr. Defeelabrar al Alguacil, y 
acogerfe al Corregidor. Ce Proverbe 
eft fait pour ceux qui faute d'expe- 
rience fe jettent dans un danger 
pour en éviter un autre. Lat. Zncidit 
in fcyllam , cupiens vitare carybdim. 

ACOGETA, /.f. Fuite, évafion , 
moyen & maniére de fortir d'un em- 
barras, échapatoire. Lat. Effugium, ii. 
- * ACOGIDA, /. f. Retraite, re- 
fuge, azile, protettion. Lat. Con- 
fugium, ii. 

ÁCOGIDA , Se dit auffi du con- 
cours de différentes chofes dans un 


méme lieu, fur-tout des eaux. Lat. 


Confluvium , ii. 

Ex. Tienen las fierras por donde cor- 
ren muchas acogidas de corrientes y de 
nieves. Les montagnes ont beaucoup 
d'endroits par où s'écoulent différen- 
tes fources & amas d'eaux produites 
par les neiges. 

ACOGIDO , nA, f. p. Requ, üe, 
accueilli, ie. Lat. Exceptus, a, um. 

ACOGIDOS, GANADOS ACOGI- 


.DOS. On appelleainfi les troupeaux 


qu'un homme reçoit dans fes patura- 


ges, & quil peut renvoyer quand 
bon lui femble. Lat. Greges pafcuis 
dami Jr. 


ACOGIMIENTO, /. s». L'a&ion 
de recevoir chez foi, accueil, récep- 
tion gracicufe. Lat. Exceptio y Hofpi- 
tum. . 

ACOGOTAR , «e.a. Tuer, égor- 
ger quelqu'un en lui enfongant un 
couteau , un poignard dans la nuque 
du cou, comme on le pratique à l'é- 
gard des bœufs, des moutons &c. 
Lat. Per medicum cervicem punétim 

utmpiaps ferire. 

ACOGOTADO, Da, f. f. Tu, ée, 
d'un coup de couteau dans la nuque 
du cou. Lat. Per occiput transficus 
gladio, pugionc. 

ACOGOTADO, Signifie chez Que- 
vedo, opprimé, perfécuté , ferré, 
preffé. Lat. Prefus, a, mum. 

ACOITA, /. f. Aflliion , peine, 
danger. Ce mot eft ancien, & l'on 
dit aujourd'hui Cuita. Voy. ce mot. 

ACOITARSE, Voyez Acuitarfe. 

ACOLCHAR, Voyez Colchar. 

ACOLITO, fs. Acolyte, jeune 
Clerc qui fert à Pautel, immédiate- 
ment au deflous du fous - Diacre, & 
qui a le premier degré des quatre 
ordres mineurs. Lat. Acolytws, i. 

* ACOLITO , On appelle ainfi le 


- 
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Clerc qui fert la Meffe en furplis , fans 
étre tonfuré. Lat. Acolytus, i. 

* ACOLITO ,; On appelle ainfi 
dans le ftyle badin , celui qui fert de 
fecond à un autre dans quelque entre- 
prife. Lat. Fautor , Comes. 

No ba menefler Acolito, Yl n'a pas 
befoin de fecond, il eft en état de 
fe tirer d'affaire. 

* ACOLLADOR, /. m. Terme de 
Marine, Driffe, cordage, qui fert 
à élever , ou à amener la vergue le 
long du mát. Lat. Funis nauticus flvin- 
gendis antennis inferviens. 

* ACOLLARAR, «v. a. Mettre le 
collier aux bétes qui doivent tirer une 
charrette, ou urerla terre. Lat. 
Jugo Jubjicere. 

ACCOLLARADO, DA, f. p. Qui eft 
fous le joug au moyen d'un collier. 
Lat. Torquatus. 

ACOMANDAR. Voyez Encomen- 
dar. Le premier a vieilli. — . 

ACOMANDADO, DA. Voyez En- 
comendado. 

ACOMBAR , v. a. Voy. Combar. 

ACOMENDADOR, /. f. Qui fa- 
vorife, qui protége, patron, pro- 
te&eur. Ce mot a vieilli. Lat. Fastor. 
Patronus. 

ACOMETEDOR, , /. s. Agrefleur , 
affaillant, qui agit le premier. Lat. 
Aggreffor , oris. . 

ACOMETER, o.« Aflaillir, at- 
taquer vivement. Lat. Z»vaderc. 

Acometer à alguno , attaquer quel- 
qu'un. 

ACOMETER, Signific auffi entre- 
prendre , exécuter une chofe avec 
connoiffance de caufe , & après y avoir 
murement penfé. Lat. Azgredi, Adoriri. 

ACOMETER , On employoit autre- 
fois ce mot pour celui de Cometer ; 
mais aujourd'hui il n'eft plus en ufage. 

ACOMETER, On employe fouvent 
ce mot pour donner à entendre qu'on 
a engagé par des préfens un homme 
à faire ce qu'on. exige de lui. Lat. 
Pertentare. 

ACOMETER , En parlant de la 
maladie , du fommeil , ou de tel au- 
tre accident, fignifie, commencer à 
fentir l'effet de quelqu'une de ces af- 
fections , ou indifpofitions. Lat. 1n- 
flare. Urgere. 

* Refr. cometa quien quiera , el 
fuerte efpera. Ce Proverbe nous ap- 
prend que le vrai courage ne confifte 
point à entreprendre les chofes fans 
reflexion, mais à les connoitre, «€ 
à ne point fe défifter de ce- qu'on a 
entrepris. Lat. Cujufvis aggredi eft 
viri fed congredi. 

* Refr. De ruin à ruin quien aco- 
mete vence. Ce Proverbe fignifie qu'une 
fimple apparence de courage, nous 
fait fouvent fortir avec honneur des 
entreprifes les plus difficiles.Lat. Evia- 
cit inter improbos prior qui impetit. 

ACOMETIDO , DA 9 ?. ?- Affailli ? 


ACO 


ie , attaqué, de. Lat. Impetitus, a, sm. 

ACOMETIDA. Voyez Zcometi- 
miento. L'action d'affaillir , d'attaquer 
quelqu'un avec intrépidité , attaque vi- 
ve & prompte. Lat. Invafo, onis. 

ACOMETIMIENTO , /. m. Voy. 
Acometida. 

ACOMETIMIENTO , Signifie quel. 
quefois tentation , forte perfuafion. . 
Lat. Tentatio, onis. 

ACOMETIMIENTO, Attaque, ter- 
me d'efcrime; ily en a de deux for- 
tes, lune vraye, & l'autre feinte. 
Lat. Invafo , onis. 

ACOMETIMIENTO DE ENFERME- 
DAD, CALENTURA €C9c. Attaque de 
fiévre, de fommeil, ou de tel autre 
accident. Lat. Acceffío, onis. 

ACOMODABLE, adj. d'une feule 
term. Accommodable , convenable. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Adaptabilis, 

* ACOMODACION , JS f. L'ade 
par lequel on proportionne & l'on 
ajufte une chofe avec une autre. Lat. 
Zccommodatio. ue 

* ACOMODADAMENTE , adv. 
Commodément , avec commodité, fans 
peines ni travail. Lat. Commodè, Fa- 
cilà. 


ÁCOMODADAMENTE, Signifie auf- 
fi, avec ordre, avec méthode, d'u- 
ne fagon réguliére, avec poids, & 
mefure. Lat. Aptè, Commodè. 

* ACOMODADISSIMAMENTE , 
adv. fuperl. Très commodément. Lat. 
Commodi[/nnà. 

ACOMODADISSIMO , MA, adj. 
Juperl. Très commode , fe dit d'un 
lieu, d'une maifon , d'un apartement. 
Lat. Aptif/emus , a, um. 

ACOMODADISSIMO , Trés com- 
mode, fe dit d'une perfonne riche, 
& avantagée des biens de la fortune. 
Lat. Pradives. 

Ex. No folo acomodadifono , fino po- 
derofo, y por confequencia foberbio y 
cruel. Non feulement trés riche, mais 
trés puiffant, $ par conféquent fu- 
perbe & cruel. 

ACOMODADOR , fm. Celui qui 
acommode , qui ordonne, qui ajufte 
une chofe avec une autre. Lat. Ap- 
tator. 

ACOMODADOR. On appelle ainfi 
en Efpagne cclui qui eft chargé aux 
fpectacles de placer les femmes dans 
les lieux qui leur font deftinés. Lat. 
Liétor feminas in fcená collocans. 

ACOMODADORA , Ef le nom 
que les Efpagnols donnent aux fem- 
mes qui fe chargent de trouver des 
nourrices pour les enfans Meneufe. 
Lat. Nutricum conciliatrix. 

ACOMODAMIENTO, / #. Ac- 
commodement , accord , qui fe fait par 
l'entremife d'un tiers. pe Pacfio , 
onis. 

ACOMODAR , «v. a. Accommoder, 
ranger , agencer , ajufter quelque cho- 
fe”; fuivant la fn pour laquelle y 
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eft deftinée. Lat. Apéare. 

ACOMODAR, Placer, ranger une 
perfonne , une chofe dans un lieu qui 
lui convienne. Lat. Collocare. 

ACOMODAR , Accommoder, termi- 
ner une difpute, un différent. Lat. 

3 componere. 

ACOMODAR , Donner , procurer de 
l'emploi à quelqu'un. Lat. Muneri 
ali. addicere. 

ÁCOMODAR , Accorder, fournir à 

uelqu'un les chofes dont il a befoin. 

t. Subminiflrare. | 

ACOMODARSE , v. r. S'accommo- 
der , outre les fignifications précéden- 
tes qu'on peut employer au paffi£ , fe 
rendre , fe conformer, fe préter à 
une chofe, ou au fentiment d'autrui. 
Lat. Ln alterius arbitrium concedere. 

ÁCOMODARSE AL TIEMPO, Se 
conformer au tems. Lat. Zempori 
fervire. 

ACOMODADO , Da, f. f. Áccom- 
modé, ée. Lat. Compofitus , Aptatus , 
a, um. 

* ACOMODADO, Commode, pro- 
pre, convenable , comme peut l'étre 
un terrain, un pofte, une maifon. 
Lat. ptis. Conveniens. Opportunus , 
a, um. | 

* ACOMODADO, Modéré, juíte, rai- 
fonnable , fe dit du prix qui n’eft point 
trop excefhf. Lat. Mediocre pretium. 

* ACOMODADO , Riche, qui eft 
à fon aife, qui ne manque de rien. 
Lat. Dives , Locuples. 

* ACOMODADO , Se dit d'un hom- 
me qui aime fes aifes & fes commo- 
dités. Lat. .Sibi confulens. Vitæ commo- 
dis nimium deditus. 

ÁCOMODADO DE ROPA LIMPIA, 
Se dit par ironie d'un homme, qui 
par fa mauvaife conduite,  s'eft at- 
tiré une maladie, ou une affaire fà- 
cheufe. Lat. Auctus damno, incommo- 
do , aut peffimo lucro. 

ACOMODO, fm". Voyez Con- 
eeniencia. Ce mot n'eft en ufage que 
parmi le bas peuple. Lat. Egregia com- 


as. 

ACOMPAñADOR. /. m. Compa- 
gnon, celni qui accompagne , ou qui 
tient compagnie à un autre. Lat. Co- 
mes y Socius. 

ACOMPAÑAMIENTO, /. m. Sui- 
te, cortégc. Lat. Affeéfatio , onis. 

ACOMPAÑAMIENTO , AÁccompa- 
gnement, fe dit des inftrumens qui 
accompagnent celui qui chante, & 
du papier qui contient les parties no- 
tées. Lat. Nimeri ad Lyram voci ob- 
Jequentes. 

a ACOMPAñAR , «. a. Accompa- 
gner, aller de compagnie avec quel. 
qu'un, Lat. Affeótari , Comitari. 

ACOMPAÑAR , Aflortir , joindre 
une chofe avec une autre, pour lui 
fervir d'ornement. Lat. 4Aljungere. 

* ACOMPAÑAR , Accompagner en 
terme de Peinture, c'eft orner la figu- 
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re principale, de façon qu'elle domi- 
ne dans le tableau. Lat. Ornamenta 
adjicere tabulz. 

* ACOMPAÑAR, Accompagner, en 
terme de mufique, c'eft jouer en mé- 
me tems les parties fur quelque inf- 
trument. Lat. Vocem numeris fociare. 
C'eft auffi chanter avec d'autres, en 
fuivant le méme ton, quoique les 
notes foient différentes. Lat. Alicui , 
«cl aliquibus concinere. 

* ACOMPAÑAR DE REPENTE, 
Accompagner à livre ouvert, fuivre 
avec un inftrument la perfonne qui 
chante, fans avoir vú la partie qu'on 
doit jouér. Lat. Ex mufices peritia co- 
mitari , etiam repentina modulatione. 

* Refr. A quien mala fama tién , no 
acompañes ni quieras bien. Ce Prover- 
be nous apprend qu'il n'y a rien de 
plus dangereux, que de fréquenter 
des gens de mauvaifes mœurs. Lat. 
Caveto prudens improbum confortium. 

ACOMPAñRANTE , f. a. du verbe 
Acompañar. Accompagnant, qui ac, 
compagne. Lat. Comitans. 

* ACOMPAÑANTE, Accompagnant, 
en terme de Mufique , eft celui qui 
accompagne avec quelque inftrument 
la perfonne qui chante. L. Comitans. 

ACOMPAnADO, Da. p. paf]. du 
verbe Acompañar dans toutes fes ac- 
ceptions. Accompagné, ée. Lat. So- 
cius. Adjunéfus. 

ACOMPAÑADO, Se dit auffi d'un 
Juge, d'un Notaire, ou d'un Méde- 
cin appellé pour adjoint dans une af- 
fare , ou dans une maladic. Lat. 
Sociatus , Adjunélus, a, um. 

* Refr. Mas vale Jolo que mal acom- 
pañado. Il vaut mieux être feul que 
mal accompagné. Lat. Solus maneto , 
se fis improborum comes. 

ACOMPLEXIONADO , DA, adj... 
€9 f. Complexionné , ée , qui eft d'une 
certaine complexion , bonne ou mau- 
vaife. Lat. Benè, aut mall affééius , 


g, um. 
ACOMULAR. Voyez Zcumular. 
ACOMULADO. Voyez Acumulado. 
* ACONCHADILLO , /. m. Ter- 
me hazardé. Petite fricalléc, petit plat 
bien affaifonné. Lat. Suavims condi- 


mentum. 

* ACONCHAR , 7. a. Agencer , ac- 
commoder une chofe. Ce mot eít peu 
ufité. Lat. Componere, Concinnare. 

* ACONCHADO, DA. p.p. Ayencé, 
ée, ajufté, ée. Lat. Compofitus , a, um. 

ACONDICIONADO, DA, adj. Com- 
plexionné, ée, conditionné , ée, qui 
eft de bonne ou de mauvaife condition, 
ou complexion ; on n'employe jamais 
ce mot, fans y joindre les adverbes 
bien ou mal, bien conditionné, mal 
conditionné. Lat. Ben? , aut mall af- 
feélus, a, um. affsesionné 

Generos bien, 0 mal acondiciormados, 
Marchandifes bien ou mal condition- 
neces. 
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* ACONGOJAR , v. a. Opprimer, 
fatiguer , affliger quelqu'un de telle 
forte, qu'on l'empéche , pour ainfi di- 
re, de refpirer. Voyez Congojar. Lat. 
Moleftiam alicui parere. 

Ex. No te congojes hermana Camila , 
Ne te chagring pas, ma fœur Camille. 

* ACONGOJADO, pa, p.p. Affigé, 
ée,opprelfé,ée,fatigué,ée. Lat..Merore, 
trifHtia , aut dolore affeétus, a , um. 

* ACONHORTADO, DA, «dy. m. 
T. a. Conforté , ée, Animé, ée. Lat. 
Roboratus , Corroboratus , a , um. 

ACONITO, /. m. Aconit, herbe 
venimeufe. Lat. Aconitum , i. 

* ACONSEGUESCER, «. a. Ob- 
tenir, impétrer , avoir ce qu'on de- 
mande. Voy. Alcanzar. Confeguir. 

* ACONSEGUIR , v. a. Voy. Con- 


Jeguir. | 
ACONSEJADOR , /. 1. Celui qui 

donne confeil. Voyez  Confejero. 
ACONSEJAR, v. a. Confeiller, 

donner confeil. Lat. Confüiwum dare. 
Aconfejar à alguno , Confeiller quel- 


n. 

* Refr. Zr à la guerra, ni cafar , ne 
fe ba de aconfejar. .Ce Proverbe nous 
avertit qu'en fait de matiéres dange- 
reufes, il ne faut jamais confeiller 

erfonne fans y avoir mürement pen- 
le Lat. Nec nuptias , rec ire bellum 
fuaferis. 

* R. Quien à folas fe aconfeja , à fo- 
las fe reméfa. Qui ne prend confcil 
que de foi- méme, a fouvent lieu de 
S'en repentir. Lat. Qui nihil aliud nif 
quod fibi foli placet , confulit , mifer ex 
animo fit. 

* Refr. Si la vifla no me agrada , no 
me aconfejes nada. Ce Proverbe nous 
apprend qu'il eft extrémement diffi- 
cile de perfuader une chofe contre 
le témoignage des fens. Lat. Ne con- 
Julas mibi quódque contra quod. placet. 

ACONSÉ JADO , DA, f. p. Con- 
feillé, ée. Lat. Alterius confilio adju- 
ins, 0, wm. 

ACONSOLAR , «. acf. V. Confolar. 

ACONTAGIAR , «. acf. Infe&er, 
a Pe od une maladie contagicu- 
fe. Lat. Znficere , Contaminare. , 

* ACONTAGIADO, DA, p. p. In- 
fecté , ée. Lat. Znfeclus. Contanina- 
us, a, UM. 

ACONTAR. Vovez Contar. 

* ACONTAR , Etayer, étancon- 
ner une chofe qui eft préte à tomber. 
Voyez Apuntalar. Lat. Fulcire pan 


vietem. 

* ACONTADO, Da, f. p. Etayé, 
¿e , étangonné , ée. Lat. Fultus, a, tun. 

ACONTECER, «v. imp. Avenir, 
échoir , arriver par accident. Lat. Ac 
cidere. Contingere. 

* ACONTECER , Signifie auffi 
fouvent avenir, arriver , non point 
fortuitement , mais en conféquence 
de ce qu'on a expérimenté, ou par une 
fuite de ce qui a précédé; & dans 

C 3 ce 
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.ce fens on employe ce verbe avec les 

Pronoms, :e, te, le, comme AÁcon- 
beceme , il m'arrive, Acontecete, il 
t'arrive , Zcontecele , il lui arrive. Lat. 
Mibi, tibi , illi ufu venit. 

Hacer y acontécer , baré y acontecere. 
Phrafes vulgaires, faire & exécuter, 
je ferai & j'exécuterai, pour mar- 
quer une détermiuation précipitée , 
violente & conftante de faire du bien 
ou du mal à quelqu'un, le menacer, 
‘promettre beaucoup. Lat. Zn aliquem 
egregias minas jacfare , formidines of- 
tentare, Et quand il s'agit de pro- 
meífes , Montes aureos pollicere. 

ACONTECIDO, DA, f. p. Avenu, 
ué, arrivé, ée. Lat. Improvifus, Ino- 
pinus, a, um. 

ACONTECIMIENTO, /. m. Evé- 
nement , cas , accident imprévu. Lat. 
Cafus, Eventus. 

ACONTENTARSE, Voyez Con- 
tentarfe. Le premier a vieilli. — — 

* ACONTRASTAR, «v. n. Terme 
ancien. Voyez Contraftar. 

* ACOPADO, DA, adj.m.€9 f. Fait, 
te, en forme de coupole. Il fe dit des 
arbres & des plantes dont la cime eft 
terminée en forme de coupe, touffue , 
ferrée & épaiffe. Lat. Orbiculatus. 

* ACOPETADO, DA, adj. Fait,te, 
en forme de toupet. On n'employe 
ce terme que dans le ftile badin. 
Lat. Cincinnatus, a , um. 

* ACOPIAMIENTO , fm. Répar- 
tition , divifion , réglement d'un tri- 
but que l'on impofe fur plufieurs 
particuliers, ou fur le commun des 
villes & villages ; il fe dit: auffi des 
troupeaux que l'on met dans les pà- 
. turages. Lat. Ajtimatio pafcuorum , 
vel rei alicujus diftributio. 

* ACOPIAMIENTOS , Reparti- 
tions que l'on fait dans les villes & 
villages d'une chofe dont on doit 
prendre certaine quantité détermi- 
née , comme eft le fel &c. Lat. Rerum 
eeéligaliusm  diflributio. 

* ACOPIAR , v. act. Compter, 
nommer, ou faire le dénombrement 
d'une chofe qui doit entrer dans une 
autre. On le dit particuliérement des 
troupeaux qu'on méne dans les pà- 
turages. d'autrui. Lat. Recen/ere. De- 
Jcribere. 

* ACOPIAR, Repartir, diftribuer 
"entre les voifins le fel, ou les im- 
póts qu'on doit payer an Souverain. 
Lat. Defcribere, Diftribuere. 

. * ACOPIADO, pa, f. f. Reparti, 
- ie, diftribué, ée. Lat. ANumeratus, 


6, um. 

* ACOPIO, /. m. Le méme qu'4- 
copiainiento. 

* ACOPLAR, v. acf. Accoupler 
(en terme de charpenterie ) c'eft 
joindre deux piéces de bois enfem- 
ble de maniére que les joints ne pa- 
roiffent point. Lat. Copulare. 


ACO 
* ACOPLARSE , v. r. S'accoupler, 
(au figuré) s'unir, fe joindre. C'eft 
un terme Aragonois. Lat. Convenire 


¿INVÍCCOIR, 


* ACOPLADO, pa, f. f. Joint , te, 
uni. Lat. Copulatus. Junétus, a , um. 

* ACOQUINAR , o. acf. Epouvan- 
ter, intimider , abattre quelqu'un de 
façon qu'il n'ofe ni remuer, niref- 
pirer. Lat. Terrere. 

* ACOQUINADO, DA, p. p. E- 
pouvanté, ée. Lat. Territus, a, um. 

* ACORAR, «. act. Suffoquer , 
étouffer , tuer. Ce mot n'eft ufité que 
dans la Murcie. Lat. Sufocare. 

* ACORCAAR , verb. acf. Deffoler 
(ôter la fole d'un cheval, d'un mu- 
let, d’un âne). C'eft un terme Ara- 
gonois. Lat. Equum difcalceare. 

ACORDADAMENTE, adv. D'un 
commun accord , & confentement. 
Lat. Una voce. Communi confenfu. 

* ACORDADISSIMAMENTE , 
adv. fup. Avec une parfaite confor- 
mité & égalité, fans la moindre op- 
pofition ni repugnance , trés d'accord , 
très unanimement. Lat. Conjuncif- 


Jime. | 
* ACORDADISSIMO, MA , fuperl. 


Trés d'accord, tres unanime en tout. 
Lat. Concordiffmus, a, sm. 

* ACORDAMIENTO, /. +. Con- 
formité , concorde , union. Ce mot eft 
peu ufité. Voyez Conformidad , Con- 
cordia, Confonancia. 

* ACORDANZA , Voyez  Confo- 
náncia. 

ACORDAR , «. acf. Déterminer, 
réfoudre d'un commun accord , ce 
qu'on doit faire ou exécuter. Lat. 
Communi confenfu fancire. 

* ACORDARSE, S'accorder , conve- 
nir enfemble, étre du méme fenti- 
ment. Lat. Convenire. 

* ACORDAR , Accorder, regler, 
ajufter une chofe avec une autre. Lat. 
Conformare. Lun 

AcoRDAR, Rappeller dans fa mé- 
moire une chofe qu'on avoit oubliée, 
fe reffouvenir. Lat. Remini/ci. 

* ACORDAR , Recouvrer l'ufage 
des fens dont on avoit été privé par 
un accident. Ce mot eft inufité. Lat. 

jfci. 
ur om Par allufion à un 
homme qui s'éveille, ou qui revient 
d'un accident, fe dit d'un homme 
pareffeux 6 nonchalant, qui laifle 
échaper les occafions favorables pour 
agir. Lat. Occafíonem ES tempus amit- 
tere quidvis faciendi. 

Ex. Tarde acordo Fulano, Tel s'y 
eft pris tard. 

ACORDAR los inflrumentos muficos , 
o las voces, Acorder les inftrumens 
ou les voix, les mettre à l'uniflon. 
Lat. Concinere. 


qui n'entreprend pas les chofes à tems, 


* Refr. La que en Marzo velo, tarde 
acordo. Ce proverbe fignifie que celui, 


ACO 


en vient difficilement à bout. Lat. 
Tum judicant bomines , ubi jam  pa- 
nitet. 

ACORDADO, ba, f.p. Accordé, 
ée. Lat. Concors. 

Lo 4cordado , Terme des tribu- 
naux fupérieurs pour exprimer qu'ü- 
ne chofe eft réfolue ou ordonnée , 
comme qui diroit arrét, jugement. 
Lat. Jufliun, Decretum. 

* Refr. Quando el necio es acordado , 
el meroado es ya paffado. Ce proverbe 
nous apprend que pour étre heureux 
1l faut ufer de vigilance & profiter 
des occafions que le tems ou la for- 
tune nous offre. Lat. Sera in fundo 
par/imonia. 

* ACORDE , adj. d'une term. Con- 
forme, égal, mis au point que les 
regles l'exigent. Lat. Conformis, e. 

* ACORDE, Confentant , qui eft 
d'accord, du méme fentiment. Lat. 
Concors, : 

ACORNEAR, «. act. Frapper de 
la corne, comme font les taureaux, 
& les autres animaux qui en ont. 
Lat. Cornu ferire. 

* ACORNEAR , au figuré, Mal- 
traiter quelqu'un, le traiter durement. 
Lat. Malè accipere. — 

T ACORO, /. 11. Acorus, Flam- 
be, plante femblable au Lis, excep- 
té que fes feuilles font plus étroites 
& pointues. Lat. Acorum , i. 

ACORRALAR , «. a. Enfermer 
des troupeaux dans une baffe - cour , 
ou dans une bergerie , ou dans tel 
autre endroit clos de murailles, de 
haves. Lat. Intra fepta concludere. 

ACORRALAR, au figuré, prefler 
quelqu'un de façon qu'il ne fache que 
faire, ni que dire. Lat. Æd incita: 
redigere. 

+ ACORRALARSE,v.r. T.de Bohé- 
miens, s'enfuir, fe fauver, fe mettre en 
lieu de fúreté. L. Effugere. Confugere. 

t ACORRALADO, DA, f. p. Enfer- 
mé, ée, dans une bafle-cour , frappé, 
ée, decrainte. Lat. Conciufus , a , um. 

ACORRER, «.a. Secourir, aider, 
proteger. Ce mot cft peu ufité. Voy. 
Socorrer. Ayudar. 

ACORRIDO, DA, p.p. Secouru , 
protégé. Voyez Socorrido. Ayudado. 

T ACORRO, /. ». Secours, aide, 
apui. Ce mot a vieilli. V. Socorro. 

ACORRUCARSE. V. Acurrucarfe. 

t ACORTADIZO, /. 11. Rognure 
de papier, de gants, d'étoffe Sc. Lat. 
Ramentum. 

+ ACORTAMIENTO , /. 5. Ter- 
me d'Aftronomie. On appelle ainfila 
différence qu'il y a entre la diftance 
du centre du monde, au centre d'u- 
ne Planéte dans fon orbite , & celle 
du centre du monde au point de l'E- 
clyptique, od l'on fuppofe la méme 
planéte. Lat. Curtatio, 

ACORTAR, v.a. Amoindrir, di 
minuer , rendre moindre ; accourctP, 

refferrer , 
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rellerrer , réduire. Lat. Decurtare. | 
t ACORTAR , Signifie quelquefois 
détenir, fufpendre, diminuer, re- 
primer. Lat. Reprimere, Morari. 
üglr E , O. a Signifie au 

é , Te troubler, perdre courage, 

foit par honte, foit Bute d'efprit , ou 

par crainte. Lat. Timore vel verecun- 
ACORTADO, 5A, f. f. du verbe 

Acortar dans toutes fes acceptions, ac- 

courci, ie. Lat. Breuiatus. Decurta- 

Sus, E, um. 

+ Cory Ao Voyez Encorvar., 

f ACORVADO, DA, f. f. Voyez 

Encorvado , Curvo. 

+ ACORZAR. V. Acortar. C'eft 
un terme bas, 
dans l'Aragon. 

t ACORZAR , Terme Aragonois , 
Mettre un enfant en robe, l’ôter du 
maillot. Lat. Depoftis ftrictioribus faf- 
eis, puellum parvis amiculis vejLire. 

. ACOSADOR, / m. Qui pourfuit 
une chofe jufqu'à-ce qu'il s'en foit 
rendu maitre. Lat. Znfecíator , Oppu- 


gnator. : 

ACOSAR, vu. a. Pourfuivre une 
chofe, jufqu'à-ce qu'on s'en foit ren- 
du maitre. Lat. Perfequi, infecfari. 

ACOSAR, au figuré, Pourfuivre , 
maltraiter quelqu'un, le vexer, l'ac- 
cabler de chagrin. Lat. Vexare. 

ACOSADO, pa, f. f. Pourfuivi, 
ie, dans tous fes lens. Lat. Znjecta- 
tus. Agitatus. Exagitatus, a, um. 
T ACOSTAMIENTO, /. mm. Sol- 
de, ou paye que recevoient ceux qui 
étoient au fervice d'un Prince ou d'un 
grand Seigneur. Ce mot n'eft plus 
ufité. Lat. Stipendium , ii. 

+ ACOSTAR, v. a. Coucher quel- 
qu'un, le mettreau lit; on employe 
plus fonvent ce verbe avec le pronom 
perfonnel. Lat. acere, Cubare. 

ACOSTAR, au figuré, Pencher , 
incliner , menacer ruine. Lat. Za- 
befcere , Ruinam minari. 

T AcosTAR , v. ». Suivre le par- 


ti, l'opinion, l'avis d'autrui , fe ran” | 


t de fon côté. Lat. Adb.erere alicui. 

ACOSTARSE, «. r. S'approcher 
de quelqu'un, ou de quelque chofe. V. 
Acercarfe. 

ACOSTARSE , Se coucher, fe met- 
tre au lit. Lat. Cubitum ire. 

Me acueftro à las nueve , à las diez , 
à las onze, 4 media noche. Je me 
couche à neuf heures, à dix heures , 
à onze heures, à minuit. 

Acoflemonos , Couchons nous. 

Quiere  ufled | acoflarfe ? Voulez- 
vous vous aller coucher ? 

Bolver à acoftarfe, Se reconcher. 

Bolvio à acoftarfe , Yl fe reconcha. 

Ha buelto à acoftarfe , Yl s'eft re- 
couché , elle s'eft recouchée. 

Zcueflefe ufled , acueflenfe uftedes , 

chez vous. 
que bora fe acuefla ufted ? A quelle 


qui n'eft ufité que | //» 
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heure vous couchez - vous ? 

* ACOSTARSE, Terme de Mari- 
ne, fe dit d'un vaifleau qui s'appro- 
che de la cóte. Lat. Appellere littori. 

T ACOSTARSE EL PESO, Se dit 
d'une balance qui trébuche. Lat. ln 
alterutram partem lancem vergere. 

* Refr. Dame donde me fiente, que yo 


bare donde me acuefle. On applique ce 


proverbe à ceux qui abufent du cré- 
dit qu'on leur donne, pour maitri- 
fer ceux defquels il dépendoient. Lat. 
Concedè tantulum , ipfe mox plus au- 
feram. 

* Refr. Mas vale acoftarfe fin cena, 
que levantarfe con deuda : ou, felon 
d'autres : Acuejtate m cena y amaneceras 
deuda. Ce proverbe eft fait pour 
ceux qui dépenfent leur bien en cho- 
fes inutiles & qui agiffent fans fageffe 
& fans prudence. Lat. Zmpranfus ut 
fis moneo , ne fis debitor. 

* ien mas no puede, con fu mu- 
ger fe acuefla. Ce proverbe fignifie 
que beaucoup de perfonnes ne prati- 
tiquent la vertu, que par l'impoffi- 
bilité od ils font de parvenir à leurs 
fins en agiffant autrement. Nous di- 
fons en François, faire de néceffité 
vertu. Lat. Extrema cogit cogitare 

pertas. 

ACOSTADO, DA, f. p. Couché, 
ée. Lat. Jacens, in lecfo collocatus. 

* Refr. El trigo acoftado , fu dueño 
levantado. Ce proverbe fignifie que 
loríque le bled fe couche à caufe de 
la pefanteur de Vépi, le proprietaire 
en devient plus riche. Lat. Proventu: 
uber erigit mentem indigam:. 

ACOSTUMBRAR , «. acf. Accou- 
tumer ( faire prendre une habitude, 
ou une coutume). Lat. 4fuefucere. 

ACOSTUMBRAR , v. neut. ou recip. 
S'accoutumer , s'habituer, fe faire 
à quelque chofe. Lat. Affueferi. 

ACOSTUMBRARSE , Etre en ufa- 
ge, coiitume. Lat. In ufu effe. 

ACOSTUMBRADO , DA, f. f. 
Accoutumé , ée. Lat. Zffuetus , a, um. 

* Refr. Hijo de viuda à mal criado, 
à mal acoftumbrado. Ce proverbe figni- 
fie que fi les veuves font pauvres, 
elles font dans l’impoflibilité de bien 
élever leurs enfans, & que fi elles 
font riches , elles ont coutume de les 
gâter par trop de carefles. Lat. 71u- 
lieris orbe filius deterrimus. 

ACOTACION , f. f. L'a&ion de 
pofer des bornes ou limites pour mar- 


‘| quer les héritages. Lat. Fimium pra- 


Jcriptio. | 
t ACOTACION, Citation , allega- 
tion , marque, note. Lat. Nota, «. 
T ACOTAR , «. acf. Se referver 
l'ufage d'un champ, d'un pré, d'u- 
ne montagne, y mettant des bornes 
our que perfonne ne puifle y entrer 
ans permifíton. Lat. Limites ponere. 
ACOTAR , Citer , marquer, allé- 
guer, mettre des notes fur un paf- 
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fage pour en faciliter l'intelligence. 
Lat. Annotare. Notis diflinguere. 

t AcorAR, fignifie auffi accepter 
une chofe au prix qu'on y a mis. 
Lat. Condicfo pretio emere. 

ACOTARSE , «o. r. Se retirer, 
s'échaper , fe mettre en fureté , pour 
n'étre point impliqué dans une affaire. 
Ce mot eft plus ufité dans la Murcie, 
que dans les autres Provinces d'Kf. 
pagne. Lat. Zn locum tutum perfugere. 

ACOTADO , DA, p. du v. Acotar, 
dans tous fes lens. Cité, marqué, 
pofé, ée. Lat. Finibus diflintlus. Ara 
notatus. 

t ACOTOLAR , v. acf. Maltraiter 
quelqu'un avec excès. C'eft un terme 
bas qui n'eft ufité que dans l'Aragon. 
Lat. Male babere. ; 

T ACOTOLADO, pa, p. p. Mal- 
traité, ée avec excès. Lat. Mal? babi- 
tus, a , um. 

ACOYUNDAR , vu. acf. Mettre les 
bœufs fous le joug, pour le char- 
roi, ou le labourage. Lat. Jugo fub. 
Jicere. 

t ACOYUNDADO , DA, f. f 
Mis, fe, fous le joug, attelé , ée, 
charrué. Lat. Sub jugum milfus. 

ACRE, adj. d'une feule terminai- 
fon. Acre , piquant , mordicant , aci- 
de, fe dit des fruits verds. Lat. 4/- 
per ,ra ,vum. 

ACRE, Acre, au figuré, fe dit 
d'un caractére dur , fauvage , difficile. 
Lat. Auflerus, a, um. 

ACRECENTADOR , /. m. Aug- 
mentateur , amplificateur. Lat. Pro- 
pagator , oris. " 

ACRECENTAR, «. acf. Augmen- 
ter, accroitre, agrandir , amplif&er, 
exagerer. Lat. Augere , amplificare. 

ACRECENTAMIENTO , /. m. 
Accroiflement, augmentation, en tou- 
tes fortes de choles. Lat. Incremen- 
tum , 1. 

ACRECENTADO , DA, part. pof. 
Accru , ué , augmenté, ée. Lat. A- 
élus, a, um. 

T ACRECER, «v. ». Augmenter, 
accroitre une chofe, y ajouter. Le 
méme qu'Acrecentar. Lat. Crefcere. 
Derecho de acrecer , Terme de prati- 
que, Droit d'accroiffement. Lat. Jus 
accre/cendi. 

ACREDITAR , +. adj. Accréditer, 
mettre en confidération, ou en cré- 
dit. Lat. Fidem facere alicui rei. 

+ ACREDITAR , Signifie auffi, 
Cautionner quelqu'un , répondre de 
lui, affurer qu'une marchandife , ou 
qu'un commerce eft für & valable. 
Lat. Spondere. 

ACREDITAR, Acréditer , oonci- 
lier , attirer de l'eftine, de la vé- 
nération, de l'autorité à quelqu'un. 
Lat. Nomen, famaomwve ulicui facere. 


ala 


utiliser. 


T ACREDITARSE, u. r. S'acgré- se renclre ,. 
diter , acquerir de l'eftime , de la cert- feyemir. 


fidération. Lat. .Nomen fbi facere. 
“ ACRE- 





Jneri Cant, 
digne à 
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ACREDITADO, DA, f. p. Accré- 
dité , ée. Lat. Certus, Confirmatus , 
«ulgatus , a, um. 

ACREDITADO , Qui a du crédit, 
qii eft achalandé. 

Ejflà acreditado , Il a du crédit. 

Eflan acreditados , Ils ont du crédit. 

Empieza à acreditarfe , Il fe met en 
crédit, il commence à avoir des cha- 
lands. 

ACREEDOR , /. 5». Créancier , ce- 
lui à qui l'on doit. Lat. Creditor. 

T ACREEDOR, On appelle ainfi 
celui qui poftule un emploi dont il eft 
digne. Lat. Homo mercede dignus. 

Concurfo de Acreedores, Concours de 
créanciers , ceffion qu'un débiteur 
fait en Juftice des biens fur lefquels 
fes créanciers ont droit. Lat. Bouorum 
ceffío in gratiam creditorum. 

Pleito de Acreedores. Pourfuite de 
créanciers , pourfuite que ceux-ci font 
contre un débiteur pour l'acquittc- 
ment de ce qui leur eft dû. Lat. Lis 
eum plurium debitore agitata, 

ACREER, «. s». Préter fur ga- 
ge, ou felon l'ufage ordinaire. Lat. 
re, Dare mutuo. 

T ACREMENTE , adv. Aprement, 
vertement , aigrement, rudement, 
févérement. Lat. Acriter, Afperi. 

T ACRIBADURA , /. f. L'a&ion 
de cribler. Lat. Cribratio , omis. 

T ACRIBADURAS , Criblures , on 
employe toujours ce mot au pluriel. 
Lat. Cribro excreta , orum. 

t jeep , O. Wo prod c 
toyer le grain avec le crible. t. 
Cribrare. : 

ACRIBAR , Au figuré, fignifie 
percer une chofe de plufieurs trous, 
la percer d'outre en outre. Lat. Per- 


forare. 
- ACRIBADO, pa, f. p. Criblé , ée. 
Lat. Cribro purgatus. ePevfovatus , a, 
un. 
^ t ACRIBILLAR, ©. acf, Cribler 
une chofe, la percer de plufieurs trous 
comme un crible. Lat. Transfodere. 
T ACRIBILLAR , Au figuré, inquié- 
ter, fatiguer, pourfuivre quelqu'un 
fans relâche. Lat. Urgere.etei lier von 
ACRIBILLADO, DA, f. p. du verb. 
Acribillar , dans les acceptions. Cri- 
blé , ée , percé , ée, de plufieurs trous. 


^ Lat. Transfofus, a, um. 


ACRIMINACION, /. f. L'action par 
laquelle on exagére, on aggrave un 
crime vrai ou fuppofé. Lat. Crimina- 
tio , onis. 

ACRIMINADOR , /. m. Celui qui 
aggrave , qui exagére un crime, pour 
en háter le châtiment. Lat. 4ccu/ator, 
Delator. 

ACRIMINAR, v. acf. Imputer à 
crime ce qui ne l'eft pas, aggraver 
une action innocente , la faire paroitre 
plus méchante qu'elle ne l'eft. Lat. 
Criminari. 


ACRIMINADO , DA, f.?. Impu- 





ACR 


té, de, à crime. Lat. Accujatus , 
infimulatus, A, um. 

ACRIMONIA , /. f. Acrimonie, 
aigreur, acreté. Lat. Acrimonia , Af- 
peritas. 

T ACRIMONIA , Au figuré, l'ai- 
grcur, la dureté de certaines raifons 
dont on fe fert pour exagerer une 
chofe, ou pour la blámer. L. Severitas. 

t ACRIMONIA , Se prend fou- 
vent dans le fens métaphorique pour 
force , énergie, ardeur , vehémence à 
exagerer. Lat. 7» dicendo vebementia. 

ACRISOLAR , v. acf. Affiner , pu- 
tifier, paífer par le creufet , ou la 
coupelle. Lat. Zexe purgare. 

ACRISOLAR , Signifie auffi donner 
du luftre , de l'éclat à une chofe. Lat. 
Splendorem addere. 

T ACRISOLARSE , ©. r. Signifie 
au figuré, fe purifier, manifefter la 
réalité de fes vertus & de fes actions , 
en paffant par les perfécutions , & les 
traverfes. Lat. Zlluflrius reddi. 

ACRISOLADO , pa. p.p. Affiné, 
ée, épuré, ée. Lat. Jgne purgatus , 


a, un. 

“+ACRONYCTO, TA, adj. sm. ES f. 
Mot Grec & terme d'Aftronomie , qui 
fe dit d'un aftre, ou d’un point du ciel, 


‘qui eft oppofé au Soleil dans fon le- 


ver, ou dans fon coucher; ainfi on 
nomme Acronyétes , les étoiles qui pa- 
roiflent le foir. Lat. Ve/pertinus, a, urn. 

+ ACROSTICO , Mot Grec qu'on 
a introduit dans la langue Efpagnole ; 
Acroftiche, forte de Poefie dans la- 
quelle les premiéres lettres de chaque 
vers forment un nom marginal. Lat. 
Acroflichus , a , um. 

T ACROTERO , /. f. Acrotere , 
terme d'Architecture. Ce font de pe- 
tits piédeftaux , qui foutiennent de 
petites ftatues au haut des bátimens ; 
il fignifie quelquefois le faite, ou lc 
fommet d'un bâtiment. Lat. Pirnma- 

t ACROY , /. m. Terme Bonrgui- 
gnon , regu dans la langue MN A 
le. Gentil-homme du Palais, fujet 
au Grand Maitre , qui eft obligé d'ac- 
compagner le Roi loríqu'il va à fa 
chapelle , ou dans d'autres Eglifes 
& qui le fuit à la guerre avec trois 
chevaux. Lat. Regi formulatús af- 
Jecla 9 e, 

t ACTAS, /.f. Aes, (au plu- 
riel ) faits publics, régiltrés, Kau- 
torifés. Lat. Acta , orum. 

+ ACTAS DE Los SANTOS, Ac- 
tes des Saints, procès verbaux tou- 
chant leurs vies & leurs morts. Lat. 
Acta | Sanctorum. 

ACTITADERO, RA, adj. m. ES f. 
Terme de Palais, qui n'eft en ufage 
que dans le Royaume d'Aragon. Caufe, 
procès qui eft à fon commencement. 
Lat. Foro aptus, a, um. 

ACTITAR, v. a. Actionner, in- 
tenter un procés. Cé mot n'eft en 


ACT 


ufageque dans l'Aragon. Lat. Litew- 


intendere. 

+ ACTITADO, pa, f. p. A&ion- 
né, ée. Lat. In jus duétus, a, um. 

ACTIVIDAD, /. f. A&ivité, fa- 

culté adive, force, vertu; il figni- 
fie auffi diligence, promptitude. Lat. 
Diligentia , e, 
. ACTIVO, va, adj. m. ES f. A&if , 
tve , qui agit, ou quia la vertu d'agir, 
comme ¡e feu, les rayons du Soleil. 
Lat. Potens , Efficax. 

Hombre activo , Homme aGi£, agif- 
fant, diligent, remuant. Lat. Homo 
diligens , 5 er. « 

No tener voz activa ni pafíva, N'a- 
voir ni voix active , ni paffive. C'eft 
étre dans l'incapacité d'agir, d'opi- 
ner ; c'eft aufli ne pouvoir être nom- 
mé, nichoifi pour occuper un pofte, 
une charge. Lat. Privari fuffragio. 
Por activa y por pafiva, Expref- 
fion iliére, qui marque l'ardeur 
avec laquelle on agit, ou qu'on défire 
qu'une chofe arrive, fans négliger au- 
cun des moyens qui peuvent la faire 
réuffir. Lat. Totis viribus. 

_ Tener voz Activa, Avoir voix ac- 

tve; entermes de pratique , on dit 
que dans une élection, un homme 
a voix active & paffive, lorfqu'il a 
droit de donner fa voix pour l'élec- 
tion , ou qu'il peut étre élu. Lat. 
Sufragandi facultas. — . 

Privar de «oz activa. Priver de 
voix active. C'eft dépouiller un hom- 
me du droit qu'il a d'opiner dans les 
affaires. Lat. Expoliare aliquem facul- 
tate ferendi fuffragium. 

Verbo Aétivo, Verbe a&if, eft ce- 
lui qui marque une action. Lat. Ver. 

aétivum. 

Vida activa , Vie aëtive, ou qui 
confifte dans l’action. Lat. Vita activa. 

Voz aéíioa, Voix aive, c'eft cel- 
le qui eft en état d'agir, & qui agit 
effe&tiveinent, d'où vient que Saint 
Hidore la nomme A@uelle , parce 
qu'elle indique l'a&ion de celui qui 
agit, ou qui exécute quelque chofe. 

ACTO, /.m. A&e , ou a&ion, il 
fignifie en Efpagnol quelque opéra- 
tion que ce foit. Lat. Actus, es. 

OS, Actes; on appelloit au- 
trefois ainfi les A&es judiciaires , au- 


jourd'hui on les nomme Autos. Lat. 


Actus juridici. 

ÁCTOS DE CABALLERIA , Faits 
de chevalerie. Lat. Egregia facinora. 

ÁCTOS DE COMEDIA, Actes de 
comédie. Lat. 4us comicus. 

ÁCTOS DE LOS APOSTOLES , 
Actes des Apótres. C'eft le titre d'un 
des livres du Nouveau Teitament. 
Lat. Acta Apojflolorum. 

AcTOS DE POSSESSION , Ades 
de pofleffion , Cérémonics juridiques 
qu'on obferve dans la prife de pollef- 
lion d'un emploi, d'une dignité, ü 
Lat. Aus polfejorii. 


Beto posesivo ACTOS 


s, 


! 


ACT 
ÁCTOS DE UNIVERSIDAD, Ac- 
tes d'Univerfité , ce font les conclu- 
fions , les Théfes, les legons, & les 


autres exercices littéraires qui fe font 


dans les Univerfités pendant le cours 
des études. Lat. Acta, orum. 

ÁCTOS DISTINTIVOS , Ades 
diftinGifs, qui diftinguent les nobles 
des roturiers , pour les poftes , offices, 
ou emplois. Lat. Actus, quibus nobiles 
à plebeis difcernuntur. 

ACTOS POSITIVOS,  Á&Ges pofi 
tifs, ou preuves de nobleffe €: de 
catholicité ancienne, que les Cheva- 
liers de Malthe, & des trois ordres 
militaires de St. Jaques, Alcantara 
& Calatrava , font obligés de faire 
avant d'étre regus, & également pour 
les Canonicats de Toléde; & de Ca- 
tholicité ancienne pour entrer dans 
les quatre Colléges majeurs de 1'U- 
niverfité de Salamanque , & des deux 
majeurs d'Alcala & de Valladodid ; 
comme aufli pour être admis à quel- 
que pofte ou emploi de l'Inquifition. 
Lat. Acta honoris affertiva. 

ÁCTOS PUBLICOS, Actes publics, 
font ceux qui font accompagnés de 
quelque folemnité, comme les Ac- 
tes du Palais, ceux de l'Inquifition , 
&c. Lat. Conventus publici. 

Eflar en Acfo, Etre en a&ion , en 
mouvement, on dans la difpofition 
d'agir. Lat. Moveri, 

Tener Actos pofitivos , Avoir des 
aétions pofitives , fe dit au figuré de 
celui qui a les qualités requiles pour 
parvenir aux dignités. Lat. Ben? au- 
dire. 11 fe dit également par ironie 
d'une perfonne de mauvaife vie. Lat. 
Mal audire. 

ACTOR, /. m. Ateur, fignifie 
littéralement la perfonne qui agit ; 
mais il n'eft nfité dans ce fens, que 

armi les Comédiens. Lat. Aéfor, oris. 

t en terme de Pratique, Deman- 
deur. Lat. Qui alium vocat in jus. 

CTUAL, adj. des deux genres. 
A&uel , qui eft, qui exifte actuelle- 
ment, réellement, réel, effectif. L. 
Au exiflens. 

ACTUALMENTE, adv. A&uel- 
lement , effe&ivement , réellement 
en effet. Actu, Reipfa. 

ACTUAR, v. a. Exécuter une 
opération, & en quelque forte pré- 
parer & difpofer ce qu'on doit faire, 
en excitant la vertu & la faculté de 
l'Agent, pour qu'il opere. Lat. Age- 
re, facere, 

t AcTrUAR, En terme de Palais, 
inftruire un Procès. Lat. Litem dif. 


ere. 

t ACTUANTE, p. act. Celui qui 
foutient une Théfe, ou telautre acte 
public, qui inftruit un procés. Lat. 
Propugnator. | 

T ACTUADO, pa. p. p. du verbe 
Actugy. Préparé, ée. Lat. Factus. Pa- 
ratu Difpofitus, a, um. 

I 01m. I. ù 


ACT 


+ Zo Atluado, Par Antonomafe, Ce 
qui eft écrit dans les actes, € les 
écrits judiciaires. L. Acfum in fudicio. 

t ACTUARIO, /. ». On appelle 
ainfi dans PAragon le Notaire chez 
qui on dreffe les actes. Lat. Actuarius. 

'" t ACTUOSO, Sa, adj. m. ES f. 
AGif , ive, foigneux , fe, appliqué, ée. 
Lat. Diligens. 

* ACUCHILLADIZO , ZA , adj. s. 
€ f. Querelleur , qui aime à quereller, 
Ce mot n'eft d'aucun ufage. Lat. D;- 
gladiator. 

ACUCHILLADOR, , /. »#. Qui don- 
ne des coups d'épée, breteur, fer- 
railleur. Lat. Digladiator, oris. 

ACUCHILLAR, v. a. Taillader, 
balafrer quelqu'un avec une épée, un 
fabre, ou telle autre arme que ce 
foit. Lat. . Cicatricibus deturpare. 

1 ACUCHILLAR , Découper un 
drap, une étoffe, y faire de petites 
ouvertures avec un inftrument in- 
venté pour cet effet. Lat. Vefes 
ornamenti gratià fci]]uris variegare. 

t ACUCHILLARSE, v. r. Se tail- 
lader, fe fabrer, fe balafrer les uns 
les autres. Lat. Mutuis icibus fe pe- 
tere, 

ACUCHILLADO , DA. p. p. du ver- 
be Acuchillar dans tous fes fens, dé- 
chiqueté, ée, balafré,ée, tailladé, ée. L. 
Cicatricibus deturpatus. 

T ACUCHILLADO, au figuré, ex- 
trémement verfé dans les ires. 
Lat. Ufu doétus. 

T Refr. Mas fon los amenazados que 
acucbilládos , En François , Il y a 
plus eu de bruit que de mal. Lat. 
Inanes plerumque mine. 

t Refr. No bui mejor Cirujano , que 
el bien acuchilládo. Ce Proverbe figni- 
fie que rien ne nous inftruit mieux 
que nótre propre expérience. Lat. 
Expertus ipfe vulnus optimè curat. 

+ ACUCIA, /. f. Sollicitude, foin, 
diligence , Lat. Cura, Diligentia , e. 

ACUCIAR, v. a. Exciter, háter, 
aiguillonner , prefler pour qu'une cho- 
fe s'éxécute promptement. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Stimulare. 

T ACUCIADO, Da, p.p. Haté, 
ée , preffé , aiguillonné , ée. L. Stimu- 
latus, a, um. 

T ACUCIOSO, SA, adj. m. EJ f. 

Diligent, te, empreflé , ée , appliqué, 
ée, foigneux , fe, à faire une chofe. 
Ce mot a vieilli. Lat. Diligens. Alacer. 
Empiger. 
+ Refr. El hombre perezofo en la 
frefta es acuciofo. Ce Proverbe fignifie 
que les gens pareffeux font avides des 
nouveautés. Lat. Feflo diei prodigus 
arat in die. 

t Refr. ¿Quien te bizo acuciofa ? 
Hormento y aguaroxa. Ce proverbe eft 
en ufage parmi les gens de la cam- 
pagne, & le fens en eft que c'eft 
l'occafion qui rend les hommes dili- 
gents & foigneux. Lat. Et labor in- 
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gemum miferis dedit. 

CUDIR, «. neut. Venir à tems , 
accourir à propos pour fecourir quel- 
qu'un, ou pour telle autre fin. Lat. 
Opportunà advenire. 

ACUDIR, Signifie auffi fecourir, 
affifter, aider. Lat. Auxiliari. 

ACUDIR A ALGUNO , Socorrerle 
con dinero à con otras cofas en fus ne- 
ceffdades ,  Afhfter quelqu'un d'argent 
ou d'autres chofes dans fes befoins. 

Me acude , U m'affifte, elle m'af- 


e. 

Acudir à alguno , S'adreffer à quel- 
qu'un. 

Acuda ufted à [a juflicia, Adreffez- 
vous à la juftice. 

Acudamos al Rey, Adreflons nous 
au Roi. 

Acudir à las armas, 
armes. 

Acudieron à lag armas, Ils couru- 
rent aux armes. 

ACUDIR, Signifie fouvent fréquen- 
ter, hanter, aller, venir fouvent 
dans un endroit. Lat. Frequentare. 

Ex. Acude muchas vezes a cafa del 
Duqre, Il fréquente fouvent la mai. 
fon du Duc. 

No acuda ©. m. mas à quella cafa , 
Ne fréquentez plus cette maifon. 

T Acupir , Signifie auffi recourir 
à quelqu'un, fe prévaloir de fon apui. 
Lat. Auxilium ab aliquo petere. 

Ex. Acudio Don Fernando en cafo 
tan ärduo al patrocinio del Virrey. 
Dans cette fâcheufe circonftance Don 
Ferdinand implora la protection du 
Viceroi. 

ACUDIR LA TIERRA CON FRU- 
TOS, Veut dire que la terre eft ex- 
trémement fertile. Lat. Fruétus abun- 
dé aut uberiÿs. provenire. 

t Refr. Za cafa quemada, acudir 
con el agua. Ce proverbe de idee 
à ceux qui n'offrent leurs fervices 
aux gens que lorfqu'ils n'en ont plus 
befoin. Lat. Poft bellum auxilium. 

T Quien en vir buye , en tiempo 
ac&de. Qui fÍgait le retirer à tems, 
Ícait aufli revenir à propos. Lat. Qui 
cautus efl in tempore , idem prevalens. 

ACUENTO , adv. Qui ne s'emploie 

u'avec le verbe auxiliaire, Ejtar, 
tre: & ainfi on dit, No me efla 
acuento , ce n'eft pas mon compte. 
Lat. Non in rem mean eft. 

ACUERDO, / m. Déliberation, 
ou réfolution prife avec connoiflance 
de caufe. Ce mot eft dérivé du verbe. 
4Acordar.L. Ratum, fixinque confilium. 

ACUERDO EN CONSEJO , Avis, ré- 
folution , prife dans les tribunaux à la 
pluralité des voix. L. Senatus confrlium. 

T ACUERDO, Jugement , connoif- 
fance, capacité, ufage de la raifon. 
Lat. Mentis ES rationis ufus. 

ACUERDO , Souvenir , mémoire, 
fouvenance des chofes paflées. Lat. 
Memoria. Recordatio. 


Courir aux 


ACUER- 
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+ AcuERDoO , On appelle ainfi 
au figuré la falle où les Miniftres de 
la Chancellerie , ou des audiences 
Royales s'affemblent pour délibérer 
fur les affaires & juger : auditoire. 
Lat. Deflinata ferendis fententiis aula. 

+ AcuERDO, On appelle ainfi le 
corps des Miniftres qui compofent 
une Chancellerie, ou une Audience 
telle que celles de Valladolid, Gre- 
nade, Seville &c. Lat. Judicum con- 
Jeffus , ús. 

T ACUERDO DE ASSESSOR , Avis, 
fentiment d'un Affeffeur fur lequel 
un Juge détermine , condamne ou ap- 
prouve une chofe. Lat. Confilium 
ad ferendam fententiam. | E 

tf ACUERDOS DEL REINO, Avis, 
fentimens , remontrances ,. propoli- 
tions que les Etats du Royaume font 
au Roi. Lat. Regni placita à Rege 


obata, 

T Eflar fuera de fu acuerdo, Etre 
hors de fon bon fens, de fentiment , 
de connoiffance , de ráifon. Lat. Sui, 
aut mentis non elle compotem. 

+ Libro de Acuerdos, Livre de dé- 
liberations , c'eft celui dans lequel on 
enrégitre les avis des Tribunaux fu- 
périeurs, des Corps & Communautés. 
Lat. Acta fenatús. Capitul. 

+ Por ultimo acuerdo, Pour der- 
niére réfolution. Phrafe qui exprime 
la derniére réfolution qu'on a prife 
touchant l'exécution d'une chofe. Lat. 
Deniquà. Tandem. 

T Quedar , o effar de acuerdo, Etre 
d'accord avec quelqu'un , agir de 
concert avec lui. Lat. Convenire in- 
ter fe. 

+ Tomar acuerdo, Confulter quel- 
qu'un, lui demander confeil fur une 
affaire. Lat. Confslium alicujus exqui- 
yere. 
|... T Volver en fu acuerdo , Reprendre 

fes fens, recouvrer la raifon aprés 

l'avoir perdue. Lat. Animum reci- 
pere. 
' TR. Comereis puerco, y mudareis 
acuerdo. Ce proverbe eft pour ceux 
qui foutiennent opiniâtrement une 
mauvaife caufe, & qui changent en- 
fuite d'avis. Lat. Ufus £9 experientia 
dominantur in Artibus. 

T Refr. Dormireis fobre ello, y to- 
mareis acuerdo, Ce proverbe nous en- 
feigne que dans les affaires difficiles 
& épineufes, on ne doit agir qu'a- 
prés une meure délibération. Lat. 
A nocte fapiens capere confilium folet. 

+ Refr. Si otro acuerdo no tomades , 
malos van los cañamáres. Ce Prover- 
be nous avertit qu'il eft bon de chan- 
ger de fentiment loríqu'on s'apper- 
coit que l'effct ne répond point à la 
premiére réfolntion qu'on avoit prife. 
Lat. Sapientis ef} mutare Confilium. 
. t ACUERNAR, «v. neut. Terme 
dont fc fervent ceux qui combattent 
les taureaux à pied, pour defigner 
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l'endroit vers lequel cet animal'fe 
fe porte pour frapper de la corne. 
Lat. Cornu minari. 
ACUESTAS , adv. Sur fon dos, 
fur fes épaules. Lat. Super bumeros. 


Lleuar à cueftas àotro, Porter quel- 


qu'un fur fes épaules. 

Te tengo acueflas , 
charge. 

Lieveme | ufled accueflas , 
moi fur vos épaules. 

Le llevava acueftas , Y le portoit 
fur fes épaules. 

Llevare à ufted acueflas , Je vous 
porterai fur mes épaules. 

Quiere ufted que le leve acueflas ? 
Voulez - vous que je vous porte fur 
mes épaules ? 

Le Nevarn acueflas, 11 le portera 
fur fes épaules. 

Le leva acueflas , 1 le porte fur 
fes épaules. 

Ejtar con las armas'acueflas , efto. fe 
dize bablando de la gente de guerre. 
Etre fous les armes, fe dit en par- 
lant des gens de guerre. 

La guarnicion efla con las armas acuef- 
tas, La garnifon eft fous les armes. 

. El Exercito eftáva con las armas acucf- 
tas, L'armée étoit fous les armes. 

ACUITARSE , «. r. Perdre cou- 
rage, renoncer à une action ou en- 
treprife , faute de cœur. Lat. De- 
lerreri. the fiche se chagriver, sofenses. 

ACULLA , ado. de lieu. Là, par- 
lá, de ce cóté- lá, il marque l'en- 
droit oppofé à cclui oú l'on fe trouve. 
Lat. Zilac , ¿llic, 

+ ACULLIR , «. acf. Accueillir, 
recevoir ceux qui ont à faire à nous, 
ou qui nous rendent vifite. Lat. 
Hofpitio excipere. 

+ ACULLIDO , Da, f.p. Accueilli, 
ie, Hébergé, ée. Lat. Hofpitio excep- 


tus , Ay UM. - 

t ACUMBRAR , vu. acf. Elever, 
haufler , mettre plus haut. Voyez 
Encumbrar. 

T ACUMBRADO, pa, f. f. Ele- 
vé, hauffé. V. Encombrado, da. 

T ACUMEN, Pointe, ou fubtili- 

té. V. Agudeza. 
ACUMULACION, /. f. Accumu- 
lation , amas de plufieurs chofes , 
& en terme de pratique , réunion 
des piéces d'un procés. Bat. Conge- 
ries, Ei. 

ACUMULADOR , /: 5. Qui accu- 
mule, qui amaífe; 1| ne fe dit guére 
qu'en terme dc pratique. Lat. Zcca- 
fator , oris. 

ACUMULAR, «. acf. Accumuler, 
amaíler , entaffer ; il fignifie auffi 
ajouter, augmenter, attribuer, im- 
puter , accufer , exagerer. Lat. J»pu- 
tare , 1nfimulare, 

ACUMULAR , En terme de jurif- 
prudence, c'eft affembler par ordre 
du Juge les piéces qui ont une con- 
nexion avec la caule qui eft en liti- 


Tu mes à 


Portez 


Acu itarse, $ Inquieter | 
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ge, foit qu'elle foit civile ou crimi- 
nelle, pour pouvoir décider avec con- 
noiffance de caufe. Lat. Jungere. 

* ACUMULAR, Signifie auffi impu- 
ter, accufer à faux. Lat. Znfomulare. 

ACUMULADO, DA, p. p. du verb. 
Acumular , Accumulé , ée , entaffá, ée. 
Lat. Cumulatus , imputatus , a , uns. 

ACUnADOR , £ m. Monnoyeur 
qui frappe, qui bat la monnoic. Lat. 
Cufor monetarius. 

T ACUNAR, ©. acf. Imprimer ou 
marquer avec un coin fur un métal 
une effigie, une figure, des armoi- 
ries. Il fc dit de la monnoye que l'on 
bat au coin d'un Souverain. Lat. C&- 


€. 

t Acuñar, Signifie auffi cogner, 
forcer avec des coins, ou fendre du 
bois avec le même inftrument. Lat. 
Cuneis impactis firmare. Cuneis findere. 

t AcunaR, Au figuré, fignifie, 
entaffer écu fur écu, les mettre-en 
un tas. Lat. Cronulare. 

T Refr. Hermano ayúda , y cuñado 
acuña. Ce proverbe eft pour marquer 
l'antipathie , la contrarieté d'humeurs 
qui régne pour l'ordinaire entre les 
beaux freres. . 

ACUnADO, DA, p.f. du verbe 
Acuñar , dans tous fes fens. Frappé, 
ée, en parlant de la monnoie. Lat. 
Cufus , Cuneis fius , a, um. 

ACURRUCARSE , «. r. Se cou. 
vrir, s'envelopper, avec fon habit, 
comme font ceux qui ont froid , s'ac- 
cronpir. Lat. ln fe cosvolvi, 

t ACURRULLAR, v. acf. Terme 
de marine ufité fur les Galéres. Fer- 
ler les voiles, les amarrer , les plier. 
Lat. Vela contrabere. 

ACUSACION, /. f. Accufation, l'ac- 
tion d'accufer. Lat. Accufatio. 

ACUSADOR ,/.». Accufateur. Lat. 
Accufator. 

T ACUSADOR, RA, adj.m.€y f. Ac- 
cufée ou dénoncée , en juftice , ou ail. 
leurs. Ce mot n'eft plus d'ufage. Lat. 
Accufatorius , A , um. 

T ACUSAMIENTO , Le méme 
qu' Acufacion. 

T ACUSANZA. Voyez Zcufacion. 

ACUSAR, v. acf. Accufer, inten- 
ter une action criminelle contre quel- 
qu'un. Lat. Accufare. 

T Acusar, Signifie fouvent , pen- 
fer mal d'une chofe, la diffamer, la 
reprendre. Lat. Pituperare. 

T Acusar, Accufer, reprocher 
une faute à quelqu'un. 

ACUSAR LA CONCIENCIA A 
UNO , Se dit du reproche de la con- 
[cience. L. Con/cientie flimulis agitari. 

T ACUSARSE, v. r. Se confeller, 
s'accufer de fes péchés. Lat. Peccata 
confiteri. 

T ACUSAR EL RECIBO DE ALGU- 
NA CARTA , Accufer la réception 
d'une lettre. Lat. Denuntiare. 

1 ACUSANTE, 5. f. sar 

e 


ACU 
Ce mot n'eft pas ufité. Lat. Aceu/ans. 

ACUSADO, DA, f. f. Acculé, ée. 
Lat. Accufatus , a, um. a 
^. .ACUSATIVO , f. m. Accufatif, ter- 
me de Grammaire, quatriéme cas des 
déclinaifons. Lat. Accufativus. 

ACUSATORIO , RIA, adj. m.€9 f. 
Chofe qui accufe, comme dénontiation, 
atte d'accufation. Lat. Criminalis , aut 
snveéloria affio. 

ACUTANGULO. Voyez Oxigonio. 
Acutangle , terme de Géométrie , 
eft le nom qu'on donne au triangle 

i a fes trois angles aigus. Lat. Acu- 


($. 
ACUTISSIMO , MA , adj. m. ES f. 
fuper. Très aigu. Voyez Agudiffemo. 


AD 


AD , Prépofition Latinc, dont on fe 
fervoit autrefois dans nótre langue. 
Elle n'et plus en ufage, & lon fe 
fert à la place de la particule 4. V. à. 

ADAFINA, ou Adefna, f.f. EL 
péce de ragoüt dont les Juifs fe fer- 
voient autrefois en Efpagne. Lat. Ju- 
daicwm condimentum , i. 

- ADAGIO, /. :». Proverbe, fen- 
tence , maxime commune, & pour 
l'ordinaire morale. Voyez Refran. Lat. 


dh dagium. 
+ ADAGUAR, v.a. Abreuver, en 
parlant des troupeaux. Terme Ara- 
onois auquel les Caftillans ont fub- 
fitué celui de Abrebar. Voyez ce der- 


nier. 

ADAGUADO, pA , f. p. Abreuvé, 
te. Voyez Abrebado. 

ADAHALA , /. f. Voyez Adehala. 

ADALA, /. f. Terme de marine. 
Petit canal par lequel l'eau qu'on tire 
des vaifleaux avec la pompe, s'écoule 
dans la mer. Lat. Exonerande navi 
canalis inferviens. — 

ADALID , /. »». Guide, conduc- 
teur, capitaine. C'eft un mot Arabe 
qui vient de Delid, qui fignifie la 
méme chofe. Ce terme n'eft prefque 
plus ufité que dans la Poéfic. Lat. 
Dux , ncis. : 

T ADAMADILLO , LLA, dim. de 
Adamado , joli, ie, gentil, le, da- 
meret, te. Lat. Bellus. 

+ ADAMADURA, /. f. V. Ado 
mamiento. 

+ ADAMAMIENTO, /. m. L'ac- 
tion méme, ou l'affectation de pa- 
roitre femme dans fes actions. Lat. 
Efeminatio , onis. 
valli. , v. 4. Aimer avec 

on, avec ardeur. Ce mot n'eft 
prefque plus d'ufage. Lat. Adamare. 

T ADAMARSE , v. r. S'aimer , af- 
fe&er les airs, les manieres d'une 
femme , faire le damoifeau. Lat. Ef 
fenunari. Il fe dit auff; d'une fem- 
me qui affecte de faire la Dame. 

t R. Qui en adáma la doncella, la 
vida trabe en pena. 
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1 R. Qui en adéma la iuda, | 


vida tiene fegúra. Celui qui s'attache à 
une veuve, n'a rien à craindre pour 
fa vie. 

ADAMADO, DA, f. p. Aime, éc, 
avec paffion, ou violence. Ce mot 
n'eft prefque point ufité. Lat. Ada- 

, 0, um. 
ADAMADO, DA, adj. ». ES f. 
Eféminé , ée. Lat. Belulus , a , us. 

t ADAMASCADO, DA, adj.m.€9 f. 
Damañlé , ée , en parlant du linge, ou 
d'une étoffe de foye. Lat. Opere Da- 
majceno diftinétus, a, um. 

ADANISMO , /.m. Affemblée de 
ba nues de l'un & de l'autre 
exe. C'eft un mot inventé à plaifir, 
dont ¿Quevedo fe fert. dans fon Par- 
naffe. Lat. Nudorum bominum mulie- 
rumque concurfus. 

t ADAPONER, +». a. Terme Ara- 
gonois fort ancien, & le méme que 
Prefentar. Lat. Exbibere. 

t ADAPTAR, vu. a. Adapter, ac- 
commoder ou appliquer une chofe à 
uncautre ; on emplove ordinairement 
ce mot dans le fens métaphorique. 
Lat. Zptove. — 

t ADAPTADO, DA, f. p. Adap- 
té, ée. Lat. Aptatus, a, um. 

ADAPTADO, Qui a de la difpofi- 
tion, de l'aptitude pour une chofe. 
Lat. Solers. Peritus. 

T ADARAGADANTE , /. m. Celui 
qui fe couvre avec fon éctt, ou bou- 
clier. Ce mot a vieilli. Lat. Scuto fe 

otegens. . 

ADARGA, /. f. Targe, bouclier 
dont on fe fervoit autrefois. Lat. Ch- 
peus, 1, fcutum, i. 

ADARGAMA , /. f. Efpéce de fa- 
rine de froment , dont on faifoit au- 
trefois le pain le plus délicat ; c'eft 
ce que nous | ipis. fleur de fari- 
ne; on joint à ce mot l'article maf- 
culin. Lat. Szmilogo , inis. 

T ADARGAR,, vu. a. Couvrir quel- 
que chofe avec le bouclier. 

ADARGARSE, ©. r. Se couvrir, 
s'armer d'un bouclicr ;, on le dit au 
figuré, d'un homme qui fe précan- 
tionne contre les injures & les ontra- 
ges de fes adverfaires, ou contre lcs 
malheurs qui peuvent lui arriver. Lat. 
Scuto fe protegere. Sibi cavere. 

T ADARGADO , DA, f.f. du verbe 
Adargar. Couvert, te, armé , ée, d'un 
bouclier. Lat. Scuto protecfus , a, um. 

ADARME , /. m. La feiziéme par- 
tie d'nne once, ou la moitié de la 
dragme. Lat. Semi drachma. 

t ADARMENTO , /.1m. Troupeau 
de bœufs ou de vaches. Ce mot eft 
hors d'ufage. Lat. Armentum , i. 

T ADARVAR , «. a. Etonner quel- 
qu'un, le jetter dans l'étonnement 
ou la furprife. Lat. Stupefacere. 

ADARVE , /. m. L'efpace qui eft 
au deflus de la muraille derriére les 
creneaux , Ce mot eft Arabe. 
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T ADARVE, On employoit autre- 
fois ce mot pour Alarbe. 

t R. Abaxanfe los adárves , y alzan- 
Je los muladares, ou bien. Abaxarje 
los eflrádos , y alzanfe los eflablos. Ces 
deux Proverbes montrent les maux 
qui régnent dans les Etats mal gou- 
vernés , où le mérite n'eft compte 
pour rien. Lat. Sur/um. verfus flumi- 
num feruntur fontes. | 

ADEFINA. V. Adafna. | 

ADEFUERAS , adv. V. Afuéra. 

ADEHALA , /.f. Pot de vin, ce 
qu'on donne par deffus le marché. Ce 
mot eft Arabe. Lat. Additamentum , i. 

t ADELANTACION , /. f. Voyez 
Adelantamiento. 

ADELANTADAMENTE, adject. 
Par anticipation, avant le tems. V. 
Anticipadamente. 

ADELANTADO, /. m. Charge, 
qui répond en Efpagne à celle de 
premier Préfident on Gouverneur de 
Province. Lat. Prefes, idis, Præfe- 


3 do 

ADELANTAMIENTO, /. f. L'ac- 
tion d'élever quelqu'un aux honneurs 
& aux dignites , avancement de for- 
tune. Lat. Honoris, Dignitatis incre- 
mentum , i. 

t ADELANTAMIENTO, La digni- 
té de Préfident ou de Gouverneur de 
Province, ou le territoire fur lequel 
s'étend fa jurifdiétion. Lat. Prefec- 


tura , c. 

ADELANTAR, v. acf. Devancer , 
avoir ou gagner le devant. L. Anteire. 

+ ADELANTAR , Preférer quel- 
qu'un, l'avantager en quelque chofc 
que ce foit. Lat. Anteponere. 

+ ADELANTAR , Augmenter, a- 
grandir, étendre. Lat. Propagare. 

t ADELANTAR, Signifie auff; an- 
ticiper. Lat. Anticipare. 

T1 ADELANTAR, Au figuré, in- 
venter, ajouter à ce qu'on a dit ou 
fait. Lat. Addere. 

ADELANTARSE , «. r. S'avancer 
fe mettre devant, arriver plus tót 
qu'un autre dansun endroit marqué. 
Lat. Anteire. 

T ADELANTARSE, Signifie auffi, 
faire des progrés dans quelque cho- 
fe, dans les fciences, les arts &c. ' 
Lat. Antecellere. 

ADELANTADO, DA, f: p du 
verbe Adelantar dans tous les fens. 
Avancé, ée. Progre]fus. Pralatus. An- 
ticipatus , a, tur. 

ADELANTE, adv. En face, vis- 
avis, avant, enavant, ci-devant , 
devant, auparavant , plus avant, . 
plus loin, au delà. Lat. 4uté. Ultra. — 

De aqui adelante , Dores en avant, à 
l'avenir. 

T ADELANTRE, adv. Le méme 
qu' Zdelarte. Le premier n'eft plus ufité 
que parmi les . payfans. 

ADELFA, Rolagine, f. Laurier, 
role. Lat. Nevium, 11. 

D 2 ADEL- 
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ADELGAZAMIENTO , /. f. L'ac- 
tion de rendre menu & délié. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Zenuatio , onis. 

ADELGAZAR, v. a. Amenuifer , 
rendre plus mince & plus menu. Lat. 
Tenuare. 

ADELGAZAR , Signifie auffi fub- 
tilifer quelque, matiére. 

ADELGAZAR , au figuré, Signifie 
fubtilifer , raffiner dans une queftion, 
dans une affaire. Lat. Subtilius de ali- 
qua re differere. 

ADELGAZAR, Ce mot a auífi la 
fignification d'un verbe neutre, &il 
fe dit d'une chofe qui fe termine en 
pointe, ou d'un homme qui maigrit 
par maladie, ou faute d'alimens. Lat. 
Tenuari. 

* ADELGAZARSE , v. v. S'a- 
menuifer, s'amoindrir, devenir plus 
délié, plus mince. Lat. Tenuari. 

T R. Za verdad adelgáza , y no quie- 
bra. Ce proverbe nous aprend que 
quelque oppofition que la vérité trou- 
ve, elle prend toújours le deflus tót 
ou tard. Lat. (Quandoque premitur ve- 
vitas, fed emergit. 

ADELGAZADO, DA, f. p. du 
verbe Ailelgazar dans tous fes fens , 
Amenuifé , ée. Lat. Tenuatus, a, um. 

ADELInARSE, +. r. V. Aliñarfe. 
Le premier eft peu ufité. 

ADELInADO, DA, f. fp. Voyez 
Alinado. 

ADEMAN, /. m. Gefte , conte- 
nance, maintien , façon de faire, 
mine, femblant. Lat. Geflus , dis, Ac- 
fio, omis. 

* ADEMAN , Attitude , en terme de 
Peinture & de Sculpture. 

ADEMAS, adv. Outre, de plus, 
il fignifie auffi, en vain , avec excés , 
exccflivement, trop. Lat. Pretereà, 
Nimis. 

T-ADENSAR. Voyez Condenfar. 

ADENSADO, DA, f. f. Voyez 
Condenfado. 

+ ADENTELLADAS, Voy. Den- 


sellada. , 

ADENTELLAR , ©. a. Mordre 
quelque chofe avec force, y enfoncer 
les dents. Lat. /Mordere. 

ADENTELLAR UNA PARED, C'eft 
y laifler des pierres d'attente. Lat. 
Lapides necfendo novo parieti prominen- 
fes in muro relinquere. 

ADENTELLADO, pa,p.p. Mordu, 
ue, bleffé,éc,avec les dents. L. Morfis. 

ADENTRO, adv. de lieu , Dedans, 
au dedans. Lat. Zntrà, Intro. 

* La tierra adentro, La portion d'un 
Royaume, ou d'une Province éloi- 
gnée des frontiéres, fur-tout de la 
mer. Lat. Regionis alicujus magis in- 
- ferna. : 

* No me entra de los dientes adentro, 
Expreffion par laquelle on donne à 
entendre-Pennui qu'une perfonne cau- 
le , & lepeu de fond que l'on fait 


ADE 
fur fes paroles. Lat. Admittere illum 


nequeo. 

L Ser inui de adentro , Expreflion qui 
fignifie l'intimité dans laquelle on eft 
avec un grand Seigneur. Lat. Znti- 
miorem elle alicui magis fumiliarem. 

ADEPHESIOS , /. #. On employe 
toujours ce mot au pluriel. Sotile, 
impertinence, chofe dite hors de pro- 
pos. . Nugs. 

Hablar adepbefos, Parler hors de 

propos, nerien dire qui vaille. Lat. 
Nugari. 
t ADEQUACION , /. ». L'aétion 
d'égaler, de proportionner, d'ajuf- 
ter une chofe avec une autre; on 
s'en fert fur - tout en parlant des cho- 
les incorporelles & — intelle&uelles. 
Lat. Adæquatio, onis. 

* ADEQUADAMENTE , adv. 
Avec égalité, & juftefle. Lat. Ade- 


quatè. 

* ADEQUAR, v.a. Egaler, pro- 
portionner, ajufter une chofe avec 
une autre. Lat. Es e. 

* ADEQUADO , DA , f. p. du verbe 
Adequar. Adapté, ée, ajuíté, ée, 
égalé, ée. Lat. Æquatus, a, nv. 

ADEQUADO, Se dit d'un homme 
qui poffede les qualités & les talens 
néceffaires , pour l'exécution de ce 
qu'il entreprend. Lat. Zkneu:, a, um. 

ADERECHAS. 

Andar à derécbas. 

A tuertas 0 à deréchas. Derecho. 

No hacer cofa à derécbas. 

ADERENCIA. Voyez Aiberencia. 

ADEREZADURA, /. f. L'a&ion 
de dreffer , de préparer une chofe. 
Ce mot eft peu ufté, Voyez Aderézo. 

ADEREZAMIENTO. V. Aderézo. 

ADEREZAR, «.a. Acommoder , 

réparer, équiper, mettre en bon 

t, dreffer, redrefler, parer, or- 
ner, raccommoder. Lat. Ornare, Ador- 
nare. 

* ADEREZARSE, o. r. S'ajufter, 
fe parer, fe farder , s'accommoder. 
Lat. Se/e ornare , Fucare , Componere. 

ADEREZADO, DA, f. p. du ver- 
be Aderezar dans tous fes fens. Paré, 
ée. Lat. Paratus, Ornatus, a, utm. 

' ADEREZO, /. m. Parure, ajufte- 
ment, embelliflement. Lat. Appara- 
tus, Ornatus , ús. Et aufli Coût, prix 
de la parure, de l'ajuftement. Lat. 
AMerces , edis. 

ADEREZO DE MESA, 
table, s'entend de tout le néceffaire 
pour garnir, couvrir une table. Lat. 
Ferculus , 1. 

ADEREZO DE DIAMENTES, Af- 
fortiment, garniture de diamans, s'en- 
tend de tous les diamans dont une 
femme fe pare. Lat. Ornatus Ada- 
manticus. 

ADEREZO DE CABALLO, Harnois 
de cheval, s'entend de tout l'équipage 
qui le concerne, foit pour le faire tirer, 
ou pour le monter. L. Epbippimm , ii. 


Voyez 


Service de. 
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ÁDEREZO DE CASA , Ameuble. 
ment d'une maifon. L. Sipellex, &ilis. 

ADERRA, /.f. Terme ufité dans 
l'Aragon. Efpéce de corbillon plat , 
fait de nattes de jonc, qui fert à met. 
tre les olives au prefloir, dans les 
moulins à huile. Lat. Pabnula ex jura 
Cis , aut fpartis contexta. 

ADESHORA , adv. De tems. A 
rapi nus hon de o e 
e temps. Lat. Zrtempeftivi. gni- 
fie auffi a l'improvifte , fans y penfer. 
Lat. Subito. 

t ADESTRADOR , RA, /. m. ES 
f. Conducteur, trice, guide. Lat. 

or, Oris. 

f ADESTRAMIENTO, /. m. L'ac- 
tion de guider, ou de conduire de 
mener. Ce mot eft peu ufité. Lat..Ma- 
nuduchio. 

T ADESTRANZA, /. f. Enfeigne- 
ment , l'action d'enfeigner quelqu'un , 
de le dreffer pour quelque exercice. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Znfiitutio , 


onis. 

t ADESTRAR, «. acf. Conduire 
quelqu'un de la main droite, parce 
qu'il eft aveugle , ou parce qu'il mar- 
che dans l'obícurité. L. Manuducere. 

ADESTRAR , Rendre quelqu'un 
adroit & propre à une chofe, l'enfei- 
gner. Lat. Docere , Erudire. 

T ADESTRAR, au figuré, Avertir, 
confeiller , inftruire. Lat. .Monere, 

T ADESTRARSE, vu. r. S'éxer- 
cer, fe rendre propre à un art, à un 
exercice, &c. Lat. Exerceri , Exer- 
citari. 

ADESTRADO, pa, f. p. Rendn 
adroit & propre à quelque chofe , gui- 
dé, ée. Lat. Manaductas , Eruditus. 

ADEUDARSE , v. r. S'endetter , 
contracter des dettes. Lat. Are alieno 

avar?. 

ADEUDADO, pA, f. p. Endet. 
té, ée. Lat. Ære alieno preffus. 

ADEUDADO, Obligé par équité , 
ou par reconnoiflance d'un bienfait. 
Lat. Oficio, aut Beneficio devincfus , 
a, tum. 

ADEUTADO, Apparenté, allié : il 
fe dit auffi de celui qui a des parens 
d'une naiffance diftinguée. Lat. Cogsa- 
Hone comunéius, a, um. 

ADEVINACION , /. 5". Divination, 
art de deviner ou de prédire. Ce mot 
eft ancien. Voyez Zdivinacion.' 

+ ADEVINADERO, RA,adj.:n.C5 f. 
Qui appartient aux devins. Ce mot 
a vieilli. Lat. Prefagus , a, um. 

ADEVINANZA , /. f- Voyez Adi- 
vinanza. 

ADEVINAR, o. act. V. Adivinar. 

ADEVINO,/.m. V. Adivino. 

ADEXAR , «. zeut. V. Dexar. 

T ADHERECER , vu. acf. Adhérer, 
étre du fentiment ou du parti de 
quelqu'un. Lat. Alicui , ou alicujus fen- 
tentia adherere. 

+ ADHERENCIA, /.f. Adhéren- 

Ce» 
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ve, union d'une chofe à une antre. 
Lat. A4dbzfo. 

+ Tener adherencias, Avoir des amis, 
des parens , des alliés, qui nous 
donnent du crédit ou de la réputa- 
tion. Lat. Vecefrtudinibus , amicitiis , 
clientelis uti. : 

ADHERIR , «. acf. Adhérer, s'at- 
facher, être joint & uni. Lat. Æ4d- 
berere. 

ADHERIR AL DICTAMEN DE 
UNO , Adhérer au fentiment de quel- 
qu'un. Lat. Sententie alicujus ad- 


«rere. ; 

ADHERENTE , $. acf. du verbe 
Adberir. Adhérent , te, il fe dit com- 
munément d'un ami, d'un parent. 
Lat. Amicus, cognatus, Cliens. 

T ADHERENTE, Au figuré, & le 
plus fouvent au pluriel, acceffoire, 
tout ce qui concourt à la compofi- 
tion d'un ouvrage. Lat. Adminicu- 
hom, i, 
T ADHERENTE, Ce qui entre dans 
la compofition d'un mets, affaifon- 
nement, ingrédiens. Lat. Condimen- 
iuri, 1. 

T ADHERENTE , Tout inftrument 
i appartient à une profeflion. Lat. 


rumenta. 

+ ADHESION, /. f. Adhéfion, 
adhérence, attache, jon&Gion, liai- 
fon, union d'une chofe à une autre. 
Lat. Adbafo , onis. 

T ADIADO, adj. Qu'on n'employe 
qu'au mafculin, fedit du jour qu'on 
a affigné pour quelque entreprife. 
Préfix, marqué, fixé. Lat. Dictus, 


A, fn. 

"+ ADIAMANTADO, DA, adj. sm. 
€ f. Dur, re, qui a les qualités & la 
dureté du Diamant. Lat. Adamanti- 


NUS, A, Sm. 

ADICION , f. f. Addition , aug- 
mentation , fupplément. Voyez Aña- 
didura. Lat. Additio, onis. 

ADICION, T. de jurifprudence. 
Adition d'hérédité. Lat. Hareditatis 
editio , onis. 

ADICIONADOR , /. »». Commen- 
tateur qui ajoüte quelque chofe à 
un écrit ou qui y joint des additions. 
On ne l'employe que dans ce fens. 
Lat. Annotator , oris. | 

+ ADICIONAR , verb. acf. Voyez 
Añadir. Ajoüter à ce que l'on écrit. 
Lat. Addere. Augere. 

t ADICIONADO, pA , f. p. Ajou- 
té, ée. Lat. Additus, a, um. 

t ADINTELADO , Terme d'ar- 
chite&ure. Arc allongé, & prefque 
égal fur une méme ligne. Lat. Arcus 
nimium protenfus , ES ferè planus. 

t ADIR, «v. acf. Diftribuer, re- 
partir, terme ufité dans l'Aragon. 
Lat. Dividere. Diftribuere. 

t ADITAMENTO, /. >». Addi- 
tion, augmentation que l'on fait à 
des écritures. Lat. Additio , onis. 

T ADITICIO , cia , adj. m. ES f. 
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Voyez Añadido. 

IVA, ADIVE ,/. mm. Efpéce de 
chien de Barbarie , approchant du 
chien couchant , qui vit de la chaffe, 
& qui aboye toute la nuit, imitant 
les cris d'un enfant. Il a la quete faite 
comme celle du renard. Lat. Vena- 
torius canis. Africus vulpiná caudá. 

ADIVAS, /. f. plur. Avives, en- 
flures de certaines glandes, qui font 
2 cóté de la gorge du cheval. C'eft 
la méme maladie que l'Efquinancie 
dans l'homme. Lat. Strune, arum. 

ADIVINADOR, /. »t. Devin, qui 
prédit l'avenir, ou qui découvre les 
chofes cachées. Lat. Hariolus , i. 
Vates, is. 

ADIVINACION , /. f. Divination , 
art de- deviner, ou de prédire. Lat. 
Divinatio , onis. 

ADIVINAMIENTO, /. t». L'ac- 
tion de deviner, ou de prédire l'ave- 
vir par enchantement. Ce mot @ 
peu ufité. Lat. Divinatio, onis.  * 

ADIVINANZA, /. f. Le méme que 
Adivinacion. 

ADIVINAR, ©. a. Deviner, pré- 
dire l'avenir. Lat. Divinari. 

* ADIVINAR, Signifie auffi devi- 
ner, découvrir par conje&ure, ce qui 
doit arriver. Lat. Divinare , Conjicere. 

ADIVINAR, Deviner, découvrir 
une chofe par des conjeétures diffi- 
ciles. : 

ADIVINAR, Deviner, trouver la 
réfolution d'un probléme, d'une éni- 
gme. Lat. Ænigma Joluere. 

ADIVINAR CON EL DEDO. Devi- 
ner avec le doigt, expreflion ironi- 
que, qui fignifie la méme chofe que 
découvrir ce qui eft clair & manifeíte. 
Lat. Vi/u patentèr agnitum ne conjice. 

* ADIVINA QUIENTE DIO, QUE 
LA MANO TE CORTO, Main chaude, 
Pee de jeu fort ufité parmi les en- 


s. 
t R. ADIVINAR QUE AZOTAN, 
Deviner qui l'on fouette. Ce Prover. 
be eft pour montrer l'impoflibilité dont 
il eft de prévoir les futurs contin- 
gens. Lat. Virgula divina opus eff. 

ADIVINADO, pA, f. p. du verbe 
Adivinar dans tous les lens. Deviné, 
ée. Lat. Vaticinio , aut conjecíura pre- 
dictus , a, um. 

T R. 4divino de Marchena, que el 
fol: pueflo , el afno à la fombra queda. 
On applique ce Proverbe à ceux qui 
croyent dire des chofes cachées , 
iss perfonne ne les ignore. 


. Por adivino le puedan dar cien 


azotes. On applique ce Proverbe à 
ceux qui prédifent des chofes qui ne 
Ícauroient manquer d'arriver. 

t ADJETIVACION, /. f. Façon 
d'approprier les termes d'un difcours , 
& de donner aux noms fubftantifs 
les adje&tifs qui leur conviennent. L. 
Verborum. conftructio , onis. 
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corder une chofe avec une antre, com« 
me le fubftantif avec l'adjectif. Lat. 
Verba conftruere. 

T ADJECTIVA BIEN, Il accorde 
bien , fe dit de celui qui eft éloquent, 
& qui s'exprime avec facilité. 

ÁDJETIVAR PARA PERAS, Se dit 
d'un homme qui parle en mauvais 
termes, & qui s'exprime mal. Lat. 
Pefftinà adornare orationem. 

t ADJETIVADO, pa , p. p. Con- 
ftruit, ite. Lat. Conflrucfus , a, um. 

ADJETIVO , ad;. Terme de gram- 
maire, € l'épithéte qu'on donne au 
nom qui ne peut exifter fans une 


-fubftance. Lat. Nomen Adjectivum. 


ADJUDICACION, /.f. Adjudica- . 
tion, l'a&ion par laquelle on adjuge 
une chofe à quelqu'un. Lat. Adjudi- 
catio , onis. 

ADJUDICAR, +. acf. Adjuger, 
juger en faveur de quelqu'un, lui 
accorder fa prétention. Lat. Adju- 


dicare. 

ADJUDICARSE , «. recip. S'ad- 
juger, s'approprier une chofe de fa 
propre autorité. Lat. Sibi arrogare. 

ADJUDICADO, DA, p. v. Adju- 
gé, ée. Lat. Adjudicatus, a, um. 

+ ADJUNCION , SJ. f. Jon&ion, 
compofition, action de joindre une 
chofe à une autre. Lat. Adjunciio , 
oni.  - 

+ ADJUNCION , Aflemblée de 
Juges , chambre d'affemblée. Lat. 
Confeflus, ús. : 

ADJUNGIR. T. a. du R. d'Aragon. 
Joindre une chofe avec un autre, 
lier, a(fembler, ajoüter , attacher. 
Lat. Adjungere. 

ADJUNTO, TA, adj. m. ES f. 
Joint, jointe, uni, ie, lié, de en- 
Jemble. Lat. Conjuncfus , a, sum. 

ADJUNTOS, Adjoints, nom que 
l'on donne à ceux qui fe joignent 
enfemble par commiflion particuliére, 
ou par privilège , pour connoitre , 
juger d'une affaire civile ou crimi- 
nelle, fpécialement dans les Chapi- 
tres d'Eglifes Cathédrales, lorfqu'il 
y a quelque plainte contre un des 
Chanoines, ou autres perfonnes qui 
dépendent des dits Chapitres. Lat. 
Judices Advocati. 

T ADJURABLE, adj. d'une feule 
termin. Epithéte que les Pavens don- 
noient à Jupiter , parce qu'on le pre- 
noit à témoin dans les fermens. Lat, 
Adjurandus, a, um. | 
. ADMINICULAR, vu. acf. Admini- 
culer, terme de pratique , aider par 
le moyen de chofes légeres par elles- 
mémes, mais qui conviennent pour 
le but qu'on fe propofe. Lat. Zuva- 
re, Adjuvare. 

T ADMINICULADO , DA, f. p. 
Aidé , ée, favorifé , ée, fecouru, ue, de 
la maniére qu'on vient de dire. Lat, 


Adminiculis juvatus , a , um. 


* ADJETIVAR, €. a. Faire ac-l $ ne J. 1. Admini- 
j 


cule, 
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cule , terme de pratique, ce qui aide. 
Lat. Admsipiculum, i. 

ADMINISTRACION, /. f. Admi- 
niftration, gouvernement, geftion, 
conduite, gouvernement des affaires, 
exercice de la juflice diftributive. 
Lat. Adminifiratio, onis. 11 fe dit 
aufli de la régie, du maniement & 
direction des biens d'un mineur. 

ADMINISTRADOR, /. ". Admi- 
fiftrateur , celui qui a la conduite , où 
le gouvernement de quelque chofe. 
Lat. Adminiflrator , oris. 

+ Refr. Adiminiftradorcillos comer 
en plata , y morir en grillos. On appli- 
"ue ce proverbe à ceux qui ont l'ad- 
miniftration de quelques revenus , 
qu'ils diffipent par oftentation , & qui 
lorfqu'ils font obligés de rendre com- 
pte, n'ont pas de quoi payer, & 
meurent en prifon. 

ADMINISTRAR, v. acf. Admi- 
niftrer, gouverner , régir. Lat. Ad- 
eviniftrare. 

ADMINISTRAR , Signifie quelque- 
fois manier une arme , joüer , toucher 
un inftrument. Lat. Vibrare. 

ADMINISTRAR , Adminiftrer , fi- 
gnific en général offrir fes fervices à 
quelqu'un, l'aider dans fes fonctions. 
On dit en termes d'Eglife, admini- 
ftrer Vencens, la paténe, l'encenfoir. 

ADMINISTRAR JUSTICIA, Ad. 
miniftrer la juftice. Lat. Jus dicere. 

ADMINISTRAR SACRAMENTOS, 
Adminiftrer les Sacremens, les con- 
ferer. Lat. Sacramenta adminiftrare. 

ADMINISTRADO, pa , f. p. Ad- 
mini(tré , ée. L. Adiminiftratus, a, um. 

ADMIRABLE, TA, adj. m. £7 f. 
D'unc feule term. Admirable, digne 
d'admiration. Lat. Afirabilis, e. 

ADMIRABLEMENTE , adv. Ad- 
mirablement. Lat. Miri. Mirum in 
modum. 

ADMIRACION , f. f. Admiration, 
Action par laquelle on admire. Lat. 
dldoniratio, onis. 

ADMIRACION, Se dit de ce qui 
mérite d'étre admiré à caufe de fa 
bcauté, merveille, beauté. Lat. Res 
mira. 

ADMIRACION, Terme de gram- 
maire, un point d'admiration, ou 
admiratif ( ! ). Lat. Admirationis nota. 

ADMIRANDO, DA, adj. m. Es f. 
Admirable , qui eft digne d'admiration. 
Ce mot eft peu ufité en Efpagnol. L. 
4Mirandus, a, um. 

ADMIRAR, v.aéf. Caufer , ou pro- 
duire de l'admiration ; il fe dit,non feú- 
lement des perfonnes , mais encore des 
objets. Lat. lx admirationem rapere. 

Ex. El templo de Jan Pedro admira 
à quantos le ven. Le temple de St. 
Picrre caufe de l'étonnement à tous 
ceux qui le voyent. 

ADMIRAR , Admirer, confidérer 
avec furprife , avec étonnement. Lat. 
mirari. 
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ADMIRARSE, v. r. S'étonner , 
s'émerveiller. Lat. Mirari. 

ADMIRADO, DA, p.p. Admiré, 
ée. Lat. Miratus, a, um. 

ADMIRATIVO, vA , adj. m.ÉS f. 
Etonné , ée, fupris, ife , frappé, ée, 
d'admiration. Lat. Zn admirationem 
raptus, a, um. 

ADMISSION , f. £ Admiffion, 
action par laquelle on admet, réce- 
ption. Lat. Zdsmiffo, onis. 

ADMITIR , v. acf. Admettre, 
recevoir, donner entrée à quelqu'un 
ou à quelque chofe. Lat. Admittere. 

ADMITIR, Admettre , accepter 
quelque chofe. Lat. Admittere. 

ADMITIDO , pa, f. f. Admis, 
ife. Lat. Admifus, a, um. 

ADMITIDO, Recu, accordé dans 
la difpute. Lat. Conce[fus, a, um. 

Bien ADMITIDO , Bien requ, bien 
venu, fe dit de celui qui eft eftimé à 
@ufe de fes bonnes qualités. Lat. 
Bent acceptus. 

t ADMONICION , /. f. Admoni- 
tion, avertiflement, a@ion par la- 
quelle on admonefte , on avertit, on 
prévient. Lat. Admonitio , onis. 

ADMONICION , Monition , au plu- 
riel, en ftile Ecclefiaftique , font cel- 
les qu'on fait au peuple, afin que 
ceux qui fgauroient quelque empé- 
chement entre ceux qui veulent fe 
marier, ou recevoir les grades facrés , 
ayent à le reveler. Lat. Monitum, i. 

* ADMONITOR , /. f. Dire&eur , 
Pafteur qui admonefte, qui prévient 
de ce qu'on doit faire, ou éviter. Ce 
mot eft peut ufité. Lat. Monitor. 

ADNATA , JS. f. Conjon&ive, ter- 
me d'Anatomie; on appelle ainfi la 
tunique qui revet l'intérieur de l'ail, 
& qui touche immédiatement la rétine. 
Lat. Adnata oculis tunica. 

* ADO, adv. De lieu. Voyez A- 
donde. Ce mot eft peu ufité. 

* Refr. Ado las dan, las toman. 
Ce proverbe fignifie que lá où l'on 
gagne des batailles, on les perd auffi , 
& que ceux qui parlent , ou qui agif- 
fent mal, doivent s'attendre à la mé- 
me chofe. 

ADOBAR, «. acf. Accommoder, 
taccommoder,, reparer, rapétaffer , 
rapiécer , & en terme de marine , ra- 
douber. Lat. Sarcire. Reparare. 

ADOBAR UN NAVIO, Radouber 
un vaillean. 

ADOBAR , Tanner, corroyer les 
peaux. Lat. Pelles concinuare. 

ADOBAR , Signifie fouvent affai- 
fonner un mets. Lat. Condire. 

* Refr. Adoba tu paño, y paffaras 
tu aro. Ce proverbe nous apprend 
que pour vivre à peu de frais, il 
faut ufer d'écconomie. 

* ADOBADO, DA, f. p. du verbe 
Adobar, dans tous les lens. Accom- 
modé, ée. Lat. Surtus. Reparatus. 
Condizus , a , um. ^ 

 Adebar la voluntad. 
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ADOBADO, On appelle ainfi par 
une efpéce d'Antonomafe , la chair 
de porc que l'on fale en y mettant 
de l'ail, des épiceries & des herbes 
odoriférantes. Lat. Suilla caro fale 
condita. 

ADOBE, /. m. Brique de terre 
crue ou cuite feulement au Soleil , 
avec laquelle on mêle de la paille 
hachée pour lui donner plus de corps. 
Later crudus. 

t ADOOBERIA , /. £ Tuilerie , 
Briqueterie. Lat. Lateraria officina. 

+ ADOBIO, /. m. Voyez Adobo. 

ADOBO , f m. Affaifonnement, . 
appret. Lat. Condimentum , i. 

T Apono, Fard, dont fe fervent 
les femmes. Lat. Fucus, i. 

ÁDOBO, Signifie auffi ornement, 
parure. Lat. Ornatus , us. 

ADOBO, T. a. Traité fecret, clan- 
deftin & frauduleux. Lat. Dolfa €S 
clandeflina conventio. 

T ADOCENAR, «. a. Compléter 
le nombre de douze , vendre, débiter , 
compter par douzaine. 

ADOCENAR, au figuré, Mépri- 
fer une chofe, en faire pcu de cas. 
Lat. Vilipendere. 

t ADOCENADO, DA, f.f. du 
verbe Adocenar dans tous les fens, 
vendu, ue à la douzaine. 

ADOLECER , v. ». Devenir mala. 
de, languir, foutfrir. Lat. /Fgrotare. ^ 

ADOLECER , S'affeétionner pour 
quelqu'un, ou pour quelque chofe. 
Lat. Deperire. 

ADOLECER, «. a. Nuire , porter 
préjudice au corps, ou à la fanté. 
Lat. Nocere. 

T ADOLECERSE , 0. r. Avoir 
compaflion de quelqu'un, prendre 
part à fa peine. Lat. Condolere. 

ADOLESCENCIA , /. f. Adolef- 
cence , l'âge qui fuit immédiatement 
l'enfance. Lat. Adokefcentia, e. 

t ADOLESCENTE, /. m. Ado- 
lefcent, jeune garçon. Lat. Adolgf- 
cens, entis. 

ADOLO , adv. de lieu. Voyez Ade 
& Adonde. 

t ADOLORADO, Lc méme que 
Condolido. 

ADONDE, adv. delieu. Où, en 
quel lieu, en quel endroit. Lat. Ubi, 
Übinam, Quo. 

* ADONDE BUENO, Expreflion 

iliére, ou maniére de demander 
amiablement à quelqu'un où il va. 

.* ADONICIDA , Epithete qu'on 
donneà Mars, parce qu'il tua Ado- 
nis. C'eft un terme poëtique dont on 
fait rarement ufage. Lat. Adonidis 
occifor , oris. 

ADOPCION, /. f. Adoption, ac- 
tion d'adopter, Lat. 4doptio, oii. 

ADOPTADOR,, /. m. Pere adoptif, 
celui qui adopte. Lat. Pater «dyptivas, 

ADOPTAR, «c.a. Adopter, recc- 
voir & reconnoitre pour fien gs 

"un 
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Fan autre. Lat. ie pr 
ADOPTAR , Signifioit autrefois en- 
ter, groflir un arbre. Ce mot n'eft 
plus ufité en ce fens. Lat. Znmferere. 
* ADOPTANTE, p.a. Le méme 
qu’ Adoptador. 
ADOPTADO , DA, f. p. Adopté, 
de. Last. Adoptatus, a, som. 
ADOPTIVO , va, adj. m. €? f. 
Adoptif, ive, qui eft adopté , Lat. 
Adoptivus 


a, um. 
> ADOPTIVO, au figuré, Signifie 
quelquefois poftiche. Lat. Ad/cititius , 
8, um. E : 
" ADOR , fm. Tems limité pour 
arrofer un lieu qui manque d'eau. L. 


Tempus pre fixus irrigationibus agrorum. 
ADORABLE , adj. d'une feule ter- 


min. Adorable, digne d'étre adoré.. 


Lat. Adorandus, a, um. 
ADORACION, J. f. Adoration , 
l'a&ion d'adorer, Lat. Adoratio, onis. 
ADORADOR,, /. m. Adorateur , ce- 
lui qui adore , Lat. Adorator , oris. 
ADORAR, «. a. Adorer, rendre 
de très profonds refpeéts. L. Adorare. 
ADORAR, Adorer , fignifie quel- 
quefois prier. Lat. Orare. 
ADORAR, Adorer, aimer paflion- 
nément une belle. Lat. Depcrire. 
ADORADO, DA, f.p. Adoré, éc. 
Lat. Adoratus , a, um. 
ADORATORIO, /. ». Adoratoire, 
nom que les Efpagnols donnérent aux 
Temples des Ídoles, dans la nou- 
velle Efpagne. Lat. dolorum tem- 


phon, ;. 

* ADORMECEDOR, /. m. Som- 
nifere, foporatif, qui caufe le fom- 
meil, Lat. Somnifer. 

ADORMECER , v. a. Endormir, 
procurer le fommeil. Lat. Soporare. 

ADORMECER, Endormir , au figu- 
ré, fe dit des affections qui fufpen- 
dent les opérations de l'ame, & qui 
émoullent le fentiment. Lat. Sedare , 
Sopire. 

ADORMECER , Endormir , engour- 
dir. Lat. Sopire. 

ADORMECERRSE,, v. v. S'endor- 
mir, s'afloupir. Lat. Dormitare. 

ADORMECIDO, Da, f. p. En- 
dormi, ie, affoupi, ie, engourdi , 
ie. Lat. Soporatus, Sopitus, Pla- 
catus, 

Bla adormecido , 1l elt affoupi. 

ADORMECIMIENTO, /. m. En- 
dormiflement, Afloupiflement. Lat. 
Somnus, i, Sopor, oris. 

* ADORMIDERA, /. f. Pavot , 
plante fomnifere , Lat. Papaver, eris. 

* ADORMIMIENTO, /. m. Le 
méme qu'Zdormecimitento. 

* ADORMIR , v. acf. Le méme 
qu' Adormecer. 

* ADORMIRSE, ©. r. Le méme 
qu'Adormecerfe. 

* ADORMIDO, DA, f. f. du ver- 
be Adormir. Voyez Adormécido , da. 

ADORNAMIENTO, J. ». Orne- 
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ment, parure, embelliffement. Lat. 
Ornatus, ús. 

ADORNAR ,. ©. a. Orner, parer, 
embellir , il fe dit au propre & au 
figuré. Lat. Ornare. 

ADORNADO, DA, f. f. Orné, 
ée, Lat. Ornatus, a, um. 

ADORNO , /. m. Embelliffement , 
ornement, ajuftement, ce qui con- 
tribue à la beauté & à l'élégance d'u- 
ne chofe. Lat. Ornatus , ús. 

ADORNO , Ornement, en terme 
de Peinture, tout ce qui fert àl'em- 
belliffement d'un tableau. : 

ADORNO, Ornement , en termes 
d'Archite&ure , eft tout ce -qui fert à 
rendre un édifice plus noble & plus 
élégant. 

El Altar efla bien adornado , L'Autel 
eft bien orné. 

La Iglefía efla bien adornada, L'E- 
glife eft bicn ornée. 

Todo efla bien adornado , Tout eft 
bien orné. 

Todos eftan bien adornados , Ils font 
tous bien ornés. 


dos. P Voy. 

A Dos por tres. ' Dos. 

ADOTAR , ADOTADO, ÁDOTIVO. 
Voyez Adoptar, Adoptado , Adoptivo. 

ADQUIRIDOR, /. m. Acquereur y 
celui qui acquiert. Lat. Acquijítor 3 
OYIS. 

ADQUIRIR , o. acf. Acquerir, 
gagner par fon travail L. Acquirere, 

ADQUIRIR , Acquerir de la ré- 
putation , de l'honneur, du crédit. 
Lat. Parare. Comparare. 

ADQUIRIDO , DA, f.P. Acquis, 
fe. Lat. Acquifitus, a, um. 

ADQUISITO, TA, Acquis, ife. 
Ce mot eft Latin, € les Théologiens 
font prefque les feuls qui s'en fer- 
vent. Voyez Adquirido. 

* ADQUISICION , /. f. Acquifi- 
tion, l'action d'acquerir , ou la chofe 
acquife. Lat. Acquifitio, onis. 

ADQUISIDOR , RA ,/. m. ES f. Vo- 
yez Adquiridor. 

ADREDAnAS, ado. Voyez Adrede, 
ou Zdredemente. 

ADREDE , adv. Exprés, à deflein, 
de propos déliberé. Lat. De induftria. 

Hazer alguna cofa adrede , Faire 
quelque chofe à dellein. 

No lo be hecho adrede , Je ne Vai 
pas fait à deflein. - 

Lo bizo adrede , Il le fit à deffein, 
elle le fit à deffein. 

Una cofa hecha adrede , Une chofe 
faite à deflcin. 

; Lo bará adredo, Yl le fera à def- 
ein. 

ADREDEMENTE, adv. Le mé- 
me qu'Zirede. La terminaifon men- 
te, paroit cependant ajouter quelque 
chofe à la fignificacion de ce mot. 
Lat. Confultu. 

* ADRESO, /. mm. Adrefle, fup- 
plique , requéte , placet, mémoire, 
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repréfentation que l'on fait aux Rois. 
On n'employe jamais ce mot en El- 
pagnol, & il nous eft venu des ga- 
zettes. Lat. Libellus fupplex. 

ADREZAR, verbe acf. Le méme 
qu'Zderezar. Le premier eft pen 
ufité. | 

ADREZADO, part. paf. Le même 
qu' Aderezado, 

ADREZO. Voyez Aderezo. 

* ADRIANES, /. #. On employe 
ce mot au pluriel. Cors , durillons 
qui viennent aux pieds. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Calli in pedibus enati. 

ADROLLA. Voyez Hadrolla. 

ADRUBADO, DA, adj, m. EN fy 
Voyez Eftropeado. Ce mot a vicill® 

ADSTRICCION , /: f. Aftriction 
l'a&ion de ferrer les pores. Lat. 4Ad- 


Îtriétio , oni. 


ADSTRINGIR , Y ADSTRIN- 
GENTE. Voyez Aflringir , & Aftrin- 
gente. 

ADUANA, /: f. Doiiane, lieu où 
l'on décharge les marchandifes , pour 
étre vifitées & payer l'impot. L. Do- 
mus perfolvendis vectigalibus deflinata. 

ADUANA, En jargon, eft le lieu 
oú les voleurs amaffent ce qu'ils ont 
dérobé. C'eft auffi un lieu de dé- 
bauche. Lat. Zupanar, aris. 

Ha pa[fado por todas Aduanas , M a 
paffé par toutes les Doüanes. Outre 
le fens littéral, on le dit au figuré 
d'une chofe qui a fubi le jugement 
de plufieurs perfonnes. 

ADUANERO , /. ». Doiianier. 
Lat. Publicanus , i. 

ADUAR , f. s. Troupe de bergers 
Arabes, qui vivent fous des tentes, 
& qui n'ont point de demeure fixe. 
Lat. Attecia, arum. ' 
ADUCAR, / f Efpece d'étoffe'de 
e commune plus paie que le 
taffetas double. Lat. Pannus fericus 
cra[for. 

* ADUCHO, CHA, adj. m. ES f. 
Adroit , expert , habile dans un exer- 
cice. V. Ducho. Lat. Expertus. 

ÁDUCHO, Se difoit antrefoit pour 
Aducido. Voyez ce mot. 

ADUCIR , v. acf. Mot ancien. 
Voyez Traber. 3 

ApucIR, Se difoit autrefois pour 
Enviar. 

ADUCIR, Sc dit aufli. Llevar. 

ÁDUCIR , Se difoit autrefois pour 
Reducir. 

ADUCIDO, pA, p. p. du o. Aducir 
dans tous les fens. V. rabido. 

* ADUFE, /. m. Efpéce de tam- 
bour bas & quarré, dont les fem- 
mes fe fervent pour danfer. V. Pandero. 
Lat. Tympanum. 

* ADUFERO, /. m Celui qui 
fait ces fortes de tambours. Lat. 
Tympanorum | fabricator ,. oris. 

* ADULA, /.f. Terme Aragonois. 
Territoire qu'on n'arrofe pas, faute 
de domeftique pour y conduire i5. 

t. 
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Lat. Locus ¿rrigationibus carens. 
* ADULA , 
peau de bétes de fomme. 
Dule. 
ADULACION , f. f. Adulation, 
flaterie. Lat. Adulatio, onis. 


* ADULACION, Goút de la fla- 


terie, ou ce qui le produit. Lat. 
Adulamentum , i. 

ADULADOR, /. m. Adulateur , 
flateur. Lat. Adulator. 


ADULAR , «. acf. Flater, louér 


avec excès. Lat. Adulari. 
ADULARSE, +. r. 


diri. 
ADULADO, pa, f.p. Flaté, ée. 
Lat. Adulatione ob cecatus, a, um. 


* ADULEAR, «v. s. Terme Ara- 


gonois en ufage parmi le bas peuple. 


Crier à plaine gorge , comme font 


ceux qui gardent les troupeaux. Lat. 
Vociferari, 

* ADULERO , /. #. Berger, ou 
domeftique public, qui garde les ani- 
maux qui travaillent, les jours qu'on 
les laiffe repofer. Lat. Armentarius, 
Voyez Dulero. 

* ADULERO, Celui quicrie beau- 
coup , qui fait grand bruit. Lat. 

ofus. 

* ADULTERACION, f. f. L'ac- 
tion de contrefaire , d'altérer une 
chofe , comme la monnoye , le métal , 
l'écriture. Lat. Adulteratio, onis. 

ADULTERADOR , RA, /. m. €7 
FS. Adultére, celui ou celle qui com- 
met ce crime. Lat. Adulter , ra. 

ADULTERADOR , Falfificateur , 
celui qui falfifie. Lat. Adulterador , 


eris. 

ADULTERAR, «. n. Commettre 
un adultere. Lat. Adulterium commit- 
bere. 

ADULTERAR, Métaph. Corrompre, 
falfifier , altérer. Lat. Adulterare. 

* ADULTERANTE, f^. a. Celui 

ni commet actuellement un adultére. 

t. Adulter ,. ra. 

* ADULTERADO, DA, ls f. du 
verbe Adulterar dans tous fes fens. 
Falfifié, ée. Lat. Adulteratus, a, um. 

ADULTERINAMENTE, , adv. En 
adultére. Ce mot n'eft prefque point 
ufité. Lat. Adulterino modo. 

ADULTERINO, NA , adj. m. ES f- 
Adulterin, ine, qui eft né d'un 
' Adultère. Lat. Adulterinus, a, um. 

ADULTERIO , /. m. Adultére , 
crime de ceux qui violent? la foi con- 
jugale, Lat. Adulterium , ii. 

ADULTERO, RA, fm. €9 f. 
Adultére , qui viole la foi conjugale, 
ou qui péche avec une perfonne ma- 
riéc. Lat. 4dul:er, ra. 

ADULTO, TA, ad;.m.€9 f. Adulte, 
qui a pallé l'âge de l'enfance. Lat. 
Adultus, a, um. 

ADULTO, Adulte, au figuré, fe 
dit des chofes qui ont reçu leur ac- 


C'eft auffi. un tron- 
Voyez 
zar. Le premier eft peu 


Se flater, fe 
complaire à foi - méme. Lat. Sibi blan- 
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croiffement , foit animées , foit ina. 


nimées. 
ADULZAR , «. a. M Endul- 
té. 


* ADUNAR, «v. a. Joindre, af- 


fembler plufieurs chofes enfemble. L. 


Adunare. 


* ADUNARSE , «v. rv. S'affembler, 


fe joindre. Lat. Adunavi. 


ADUNADO , Da, f. f. du verbe 


Adunar dans tous fes fens, joint, 


te, réuni, ie. Lat. Adunatus, a, um. 

* ADUNCO, Ca, adj. m. ES f. 
Crochu , ue. C'eft un terme poétique. 
L. Curvus, a , um. 

* ADUNIA, adv. Mot pris de 
l'Arabe , qui fignifie la méme chofe que 
fuffifamment, affez, en abondance. 
Lat. Abunde. 

ADUSTION, Aduftion , brülement. 
Lat. Aduflio, onis. 

ADUSTO , ra , adj.m.EJ f. Adulte, 
terme de Médecine, brülé, ée. Lat. 
Aduflus, a, um. 

ApusTo , Torride, Epithéte qu'on 
donne aux Pays qui font expolés à 
l'ardeur du Soleil, comme la Lybie. 
Lat. Torridus, a, um. 

ADUSTO, Adulte, fe dit au figuré 
d'un homme d'un caraétére intraita- 
blc, & d'un tempéramment mélanco- 
ique. Lat. Afper , a, um. 

* ADUTAQUE , /. f£. La pure fleur 
de farine de froment. Lat. Similago, 
inis. 

* ADVENA, f. m. Etranger, vova- 
geur, qui fait un long féjour dans 
un autre pays que le fien. Lat. 4d 
vena , cc. 

ADVENEDIZO , za, La perfon- 
ne étrangére , qui n'eft pas du Pays. 
Lat. Advena. 

ADVENEDIZO, On appelle ainf 
ceux qui abandonnent le Mahométif- 
me, pour embraffer la Religion Chré- 
tienne. Lat. Profelytus. 

ADVENIDERO , AA , adj. t. ES f. 
Qui doit venir, qui eft à venir. Lat. 
Venturus, a, um. 

ADVENIMIENTO. Voyez Penida. 

ADVENIR. Voyez Venir. 

ADVENTICIO, CIA , adj.m. ES f. 
Adventif, ive, terme de jurifprudence, 
fe dit des biens qui arrivent à quel- 
qu'un, foit comme un préfent de la 
fortune, ou autrement. Lat. Zdven- 
Filius, a, um. 

Bienes adventicios , Biens adventifs. 

ADVERACION , /. f. L'a&ion d'af- 
furer , ou d'affirmer une chofe. Lat. 
AyJertio , onis. 

ADVERAR, «. a. Affurer , afhr- 
mer une chofe. Lat. Affirmare. 

ADVERBIO, /. »#. Adverbe, ter- 
me de Grammaire. L. Adverbium , ii. 

ADVERSAMENTE, adv. D'unc 
façon contraire , ou nuifible. Lat. Z»- 
feliciter. 

ADVERSARIO, RIA, adj.m. Ed f. 
Contraire , oppofé ,.ée faux intentions 
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de celui qui - git. L. Aduer/us, a, um. 

ADVERSARIO, /. t. Adverfaire, 
celui on celle, qui eft contraire à un 
autre , Antagonifte , ennemi. Lat. 
Adverfarius , si. 

ADVERSARIOS, /. m. employé au 
pluriel, Repertoire, tablettes, jour- 
nal, agenda. Lat. Commentarii, orum. 

ADVERSATIVO, vA , adj.m. Ed f. 
Adverfatif, ive , terme de Grammaire. 
Particule adverfative. Lat. Aduer. 
fativus , a, um. 

ADVERSIDAD, J. f. Adverfité, 
état malheureux, mauvaife fortune 
qui dure, difgrace. Lat. Aduerftas. 

ADVERSION , /. m. Le méme 
que Avis, Advertencia , lorfqu'il s'a- 
git de confeil, mais qui n'eft plus 
ufité. Lat. Monitum , i. 

ADVERSO, sA, adj. s. ES f. 
Adverfe , contraire. Lat. Adverfus. 

ADVERSO, Adverfe, contraire , 
oppofé , ée. Lat. Zdverfus, Contrarius. 

ADVERTENCIA , f. f. Adverten- 
ce, l'action d'obferver, d'éxaminer 
une chofe avec foin. Lat. Z4dvertem- 
tia , e. 

ADVERTENCIA , Confeil, inftruc- 
tion. Lat. Confilium , ii. 

ADVERTENCIA , Attention à agir. 
Lat. Dedita opera. 

* ADVERTIDAMENTE, ado. A 
deffein, de propos délibéré , avec con- 
noiffapce de caufe.. Lat. Confulto. 

ADVERTIMIENTO, /. m. L'ac- 
tion d'obferver ce qu'on dit ou fait, 
attention, confidération , réfléxion. 
Lat. Animadverfío , onis. 

ADVERTIMIENTO , 
feil. Lat. Confilium , is. 

ADVERTIR , «. a. Connoitre & 
examiner une chofe avec attention. 
Lat. Adoertere. 

ADVERTIR , Enfeigner, inftruire. 
Lat. Docere. 

ADVERTIR , Voir, obferver, il 
eft peu ufité dans ce lens. Lat. Tue. 
ri , fntueri. | 

ADVERTIDO, DA, p. f. du ©. 
Advertir dans tous fes fens. Remar- 
quée , ée. Lat. Animaduerfus, a, sam. 

ADVERTIDO , DA , Prémédité , 
ée, fait, te, avec refléxion , délibe- 
ration & connoiflance de caufe , re- 
marqué, ée. Lat. Animaduerfas, a, 
tam. 
ADVERTIDO, Expert, avifé, in- 
ftruit. Lat. Prudens. Deliberatus , a, 


um. 

ADVIENTO, f. m. Avent, tems 
confacré par l'Eglife pour fe prépa- 
rer à la fête de Noël. Lat. Adven- 
lus, Us. 

* Refr. Cada cofa en fu tiempo, y 
los nubos por Adwiento. Proverbe qui 
nous apprend que chaque chofe doit 
étre exécutée dans fon tems. Lat. 
Omnia tempus babent, ES babet fua 
tempora tempus. 

* ADVOCACION , f. f. Nom, ou 

titre 


Avis, con- 


ADU 
titre fous lequel une Eglife eft dé. 


diée. Lat. Znvocatio, onis. 
ADVOCACION , le méme qu'A- 
bogacia. 


ADVOCADO , f. m. le méme qu'4- 


ADVOCAR , c. acf. Appeller à foi, 
mander, faire venir. Ce mot eft peu 
ufité, & l'on dit Avocar. L. Vocare. 

* ADVOCAR , Signifie la méme cho- 
fe que Abogar. 

* ADYACENCIA, / f. L'a&ion 
par laquelle une chofe eft prés d'une 
autre, voifinage , proximité. Lat. 
Proximitas , atis. 

ADYACENTE, adj. D'une feule 
term. Adjacent , te, fitué, ée, auprès, 
proche. L. Adjacens, tis. 

* Verbo Adyacente, verbe Adjacent, 
Terme de Dialeétique, eft celui qui 
forme la propofition, fans exprimer 
le verbe fubftantif. 

ADYUTORIO, /. m. Aide, fe- 
cours , protection. Ce mot eft Latin, 
& fort pen ufité en Efpagnol. Lat. 
Auxilium , ii, 
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Y AECHADERO, /..m. Lieu de- 
ftiné pour cribler le froment. Lat. 
Locus purgando frumento. deflinatus. 

AECHADOR , /. mm. Celui qui cri- 
ble le froment, Cribleur. Lat.» Fru- 
menti purgator. 

AECHADURAS , /.f. Criblures. 
Lat. Frumenti purgamenta. 

AECHAR , v. acf. Cribler. Lat. 
Cribro purgare. 

AECHAR, Au figuré, perfe&ion- 
ner unc chofe, la mettre en meil- 
leur état, finir, achever. Lat. Per- 


fiere. 
* AECHADO, DA, f.p. Criblé, 


ée. Lat. Cribro purgatus , a, um. 

AEREO, AEREA, adj. m. EJ f. 
Aerien, ne , qui eft d'air. L. Æthereus, 
a, um. 

AEREO , Aérien , fe dit, fig. de ce 
qui n'a point de confiftance. 

* AEREOMANCIA,/.f. Aéréoman- 
cie , divination par le moyen de l'air. 
Lat. Aéromantia, e. 

* AEREOMANTICO , Aéréoman- 
cien, celui qui profeffe l'Aéreoman- 
cie. Lat. Aéreomantes , is. 

.* AEREOPHILACIOS, /. m. Re- 
fervoirs d'air qui fe trouvent dans la 
terre. L. Aeris fubterranei meatus, uum. 

* AESCARRAMONCHONES, «do. 
Mot Aragonois trivial. Voyez Abor- 
cajadas. 

AESCONDIDAS, adv. Clandeftine- 
ment,en cachette , à l'infqu de qui que 
ce foit. Lat. Clam. 


AESCONDIDILLAS , le méme que | fod 


le précedent. L. Clasculim. 
* AESCURAS, adv. Dans l'obf- 
curité, fans lumiére. Lat. Zn tenebris. 
* AESCURAS, au figuré, fans at- 
Jom. I. 


AES 


tention, fans connoiffance, fans ré. 
éxion, inconfidérément. Lat. Z»- 
confultó.. * 
- AESCURAS, À táton. Lat. Zscertó. 
AESCURAS, Métaph. Se dit des 
obfcurités , des incertitudes que les il- 
lufions caufent dans la confcience. L. 
Jiüufiones , um. 
Dexar à uno aefcáras , Expreflion 
méthaphorique , qui fignifie tromper 


men le joüer. 
SQUADRA. Voyez Efquadra. 

* AEXCUSO , adv.: Signifie la 
maniére de dire, ou de faire une cho- 
fe fecrettement & en cachette , com- 
me fi l'on craignoit de paffer pour en 
étre l'anteur, à caufe du dommage 
qui peut en réfulter. Lat. Claw, 
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AFABILIDAD, /. f. Affabilité, dou- 
ceur , humeur obligeante , L. Comitas. 
AFABILISSIMO , MA, adj. m. f. 
fuperl. Trés affable. Lat. Z’aldè comis. 
. AFABLE, adj. d'une feule term. 
Affable, civil, honnête. Lat. Comis. 
Un bombre afable, Un homme affable. 

Ser afable , Etre affable. 

Es afable, ll eft affable. 

Son afables , Us font affables , elles 
font affables. 

AFABLEMENTE , adv. Affable- 
ment, avec affabilité. L. Comiter. 

AFACIMIENTO , /. »» Termean- 
cien, qui fignifie commerce, liaifon 
intime & familiére, entre deux ou 
un plus grand nombre de perfonnes. 
Lat. Familiaritas, atis. 

* AFALAGAMENTO, /. m. L'ac- 
tion de careffer. Ce mot n'eft plus 
ufité. Lat. Blanditie , arum. 

* AFALAGAR,, v. a. Voy. Halagar. 

* AFALECER, «. ». V. Fallecer. 

AFAMARSE, vu. v. Se rendre cé- 
lébre , acquérir de la réputation. Lat. 
Nomen fihi facere. 

AFAMADO, DA, f. p. Renommé, 
éc, fameux , eufe, célébre. L. Zlisfiri;. 

AN, /. ts. Travail, peine , fa- 
tigue exceffive. Lat. Labor improbus. 

* AFANADAMENTE , adv. Avec 
beaucoup de follicitude & de travail. 
L. Anxiè. 

AFANADOR, /. m. Cei::1 qui tra- 
vaille avec pcine. Lat. Anxié labori 
incumbens, 

AFANAR, v. #. Travailler avec 
peine , fe fatiguer en faifant quelque 
chofe. Lat. Fatigari. 

* R. Afünar , Afanar , y nunca me- 
drar. Proverbe qui explique le mal. 
heur de quelques perfonnes, qui ne 
réuffiffent en rien, quelques peines 
qu'elles fe donnent. L. Zfibmum pcr- 


ere. 
AFANADO, pa, f. f. Fatigué, 
ée, peiné, ée. Lat. Fatigatus , a, um. 
AFAnO , le méme qu'Zfar. 
* AFASCALAR , v. a. Terme d'A- 
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griculture , ufité dans l'Aragon, fai- 
re des monceaux. de blé de trente 
gerbes chacun , dans le champ qu'on. 
vient de faucher. Lat. Zn fafces com- 


ponere. 
AFE. Voyez Fé. 
AFEADOR , fm. Diffamateur, 


qui diffame , qui ternit , qui noircit les 
actions d'autrui. L. Calumniator , oris. 

AFEAMIENTO, /. m. Dénigre- 
ment , blàme, flétriffure. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Denigratio , omis. 

AFEAR , «. a. Enlaidir, défigurer 
cequi étoit beau; il fe dit particu- 
liérement du vifage, qui eft le fiége 
dela beauté. Lat. Defrrpare. 

* AFEAR, au figuré, trouver des 
défauts dans une chofe, blámer une 
action comme mauvaife. Lat. Culpare. 

AFEADO , Da, p. p. du verbe 
Afear dans tous fes fens, noirci, ie. 
Lat. Deformatus. y 

AFECCION , Affedion, amour, 
bonne volonté qu'on a pour quelqu'un. 
Voyez Afecto & Inclinacion. 

* AFECCION , Union d'une chofe 
à une autre, par le moyen d'un ti- 
tre ou droit, en vertu duquel elle 
refte comme unie & appropriée à la 
chofe à laquelle elle eft jointe. Lat. 
Unio, onis. 

AFECTACION , /.f. Affectation , 
paíffion que l'on a pour certaines fa- 
cons d'agir, ou de parler. Lat. .4/- 

feclatio , onis. 

AFECTADAMENTE , «iv. Avec 
affectation. Lat. Affeéfatè. 

AFECTADOR , / m. Celui qui 
employe de l'affe&ation dans fes ac- 
tions ou dans fes paroles. Lat. Afec- 
tator. 

AFECTAR, ©. a. Affe&er, faire 
femblant. Lat. Afectare. 

ArECTAR, Affecdter , deftiner à 
certains ufages. 

AFECTADO , pA, p. p. Affecté, 
ée. Lat. Simulatus, a , um. à 

ÁFECTADO, Affc&é , trop recher- 
ché, trop étudié, dans fa façon de 
parler. Lat. Zfeélator , oris. 

* AFECTILLO , /. sn. dimin. de 
Afeëlo, Affedion legére. Lat. Levis 
affecfus , ús. 

AFECTISSIMO , Ma, adj.m. ES f. 
Jup. Très affectionné , ée. L. Devoti/- 
Hui, a, um. . 

.^ AFECTIVO, va, adj, m. ES f. 
Affc&tif, ive, qui affeéte, ou qui infpire 
de l'affection , Lat. Affecízous, a, um. 

AFECTO, / m. Affeétion, paf- 
fion qu'on a pour quelque chofe, fen- 
timent, inclination. Lat. Affecfus, ds. 

* AFECTO , ÁAffedion, eft le 
nom que les Médecins donnent à cer- 
taines paffions, ou maladies corpo- 
rclles. Lat. Pao , onis. 

ÁFECTO, Aion, terme de Pein- 
ture. Lat. Vivida expreffro. 

AFECTO , Enclin, fujet à quelque 
paflion, ou maladie. L. Dress 

E X. 
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Ex. Pedro eflá afecto à la gota , Pier- 
re eft fujet à la goute. 

* ArECTO, Affedionné, attaché. 
Lat. Amicus. 

* AFECTO, Obligé, affecté. Lat. 
Addictus. 

* AFECTUOSAMENTE, adverb. 
Affc&ueufement, paffionnément. Lat. 
Amanter. 

* AFECTUOSO, s4 , adj. m. ES f. 


Affectueux , obligeant, te, on le dit 


auífi des paroles & des actions. Lat. 
Benevólus , a, um. 
* AFECTUOSISSIMAMENTE , 
adv. fuperl. Tres affe&ueufement. L. 
Peramanter. 
AFECTUOSISSIMO, Ma, fuperl, 
de Afecfuofo. Tres affe&ueux , eufe. 
4 


Lat. Amicifonus , a, um. 


? 


* AFEITADAMENTE , adv. Ar- 


tiftement , avec beaucoup d'ornement, 
de propreté. Lat. Ornatè. 
AFEITADOR, RA, f. sn. 6&9 f. 


Celui ou celle qui óte la barbe. Voyez 


Barbero, Vellera. 

AFEITAR, v. acf. Parer ,.orner, 
polir , peindre , embellir , farder. 
Lat. O:mare. 


APFEITAR , Farder une marchan- 
dile , pour la vendre avec plus d'a- 


vantagc. 


APEITAR , Orner, polir, embel- 


lir une chofe. Ce mot a vieilli. 


AFEITAR, Par analogie, fignifie 
.auffi, rafer , faire la barbe. Lat. 


Tondere. 

* AFEITAR LOS CABALLOS Y 
MULAS, Y OTRAS CABALLAREIS. 
Tondre les chevaux , les mulets , 
leur faire le crin. 


* AFEITAR LOS JARDINES, Pei- 
gner les jardins, c'eft en avoir foin 


& les bien tenir. Lat. Excolere. 


* Refr. Aftita un cepo , parecera 
Ce proverbe fignifie que 
l'habillement contribue beaucoup à 


mancebo. 


relever la bonne grace d'un homme. 


Lat. Formofus aderit truncus ornatu 


nmitens. 


* Refr. Za mugér del ciego, para 


quien fe afeita ? Ce proverbe fignifie 
que la parure dans les femmes qui 
ont aimécs de leurs maris , ne vient 
que de l'envie de plaire à autrui. Lat. 
Ceci uxor beus Iwcifea, cui vultum 
oblinis. 

* Refr. La muzer y la camuéfa por 
Ju mal fe afeitan. C'eít une mauvaife 
marque lorfque la pomme & la femme 
deviennent rouges. Lat. Malum , at- 
que femina proprio vubent malo. 

AFEITADO, Da, p. p. Du verbe 
Afeitar, dans tous fes lens. Paré, ée, 
rafé , ée , fardé , tondu , ue. Lat. Or- 
nafus. Comptus. Terfus. Fucatus. 

JMuger afeitada , Femme fardée. 

Ella muger eftà afeitada , Cette fem- 
me eft fardée, 

AFEITE , /. »s. Fard , compofition 
pour embelli le teint. Lat. Fucus, i. 
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* AFELPADO, DA, adj. m. Ed f. 


Velouté, ée. Lat. Pilofus, a, um. 


AFEMINACION , ff. Effémina- 


tion, l’aétion par laquelle on devient 
efféminé, € femblable à une femme. 
Lat. Effeminatio , onis. 


AFEMINAR, «. acf. Efféminer , 


rendre foible de corps & d'efprit 
comme une femme. Lat. Efeminare. 


AFEMINADO, DA, f. p. Effémi- 


né, ée. Lat. Effeminatus , a, wm. 


AFEMINADO , Efféminé , fe dit 


d'un homme d'un temperament foi- 
ble, délicat , quoiqu'il ait les inclina- 
tions máles. Lat. 


Debilis. 


* AFERES, /. m. plur. Affaires 


de peu de confequence. Ce mot n'eft 
point ufité dans la Caftille. Lat. Vu- 


ge, arum. 
* AFERMOSEAR, v. acf. Voyez 


Hermofear. 


AFERRADOR , /. m. Terme de 


Bohémiens. Archer, fergent, recors. 
Lat. Apparitor, oris. 


* AFERRAMIENTO,/. m. T. de 


Bohemiens , qui fignifie la méme cho- 
fe que Prendimiento. Lat. Compreben- 


Jio, onis. 


AFERRAR , «. acf. Aflurer un 


vaiffeau dans le port par le moyen 
.de fes ancres. Áncrer. 
ram jacere. 


Lat. Anco- 


APERRAR PUERTO , Prendre port. 
AFERRAR , Áccrocher quelque cho- 


fe avec force. 


* AFERRARSE, verb. recip. S'ac- 


crocher , s'attacher, venir à l'aborda- 
ge en parlant des vaiffeaux. Lat. Un- 


cis ferreis fe fe mutuo retinere. 
* ÁFERRARSE, au figuré, perfif- 
ter avec opiniatreté dans fon fenti- 


ment. Lat. Adherere fententiz perti- 


naciter. 

AFERRADO, DA, p.f. du verbe 
Aferrar dans tous fes fens. Ancré , 
ée. Lat. Comprebenfus. Ancoris fun- 
datus. 

AFERRAVELAS, /. f. Rabans, 
terme de marine, petites cordes avec 
lefquelles on attache les voiles à la 
vergué. Lat. Funes nautici quibus vcla 
antennis alligantur. 

* AFERVENTAR, «. acf. Faire 
bouillir quelque chofe. Ce mot a 
vicilli. Voyez Hervir. 

* AFERVORARSE , v. r. Le mé- 
me que Zftroorizayfe , ou Enfervori- 
zarfc. 

AFERVORIZAR, v. acf. Enflam- 
mer quelqu'un, exciter de l'ardcur 
en lui. Ce mot eft de peu d'ufage, 
& lon dit Enfervorizar. 

* AFERVORIZADO , pa, f. f. 
Voyez Enfervorizado. 

AFIANZAR , verb. acf. Répondre 
pour quelqu'un , lui fervir de caution. 
Lat. $»ondere. 

* AFIANZAR, Signifie auff affu- 
rer, affermir une chofe qui menace 
ruine. Lat. Firmare. 
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* AFIANZAR, sue auffi affu- 
rer un criminel fur le chevalet pour 
le tourmenter. Lat. Ad equuleum ak 
ligare. 

AFIANZADO, pa, E . du verbe 
Afanzar dans tous fes lens. Cantion- 
né, ée. Lat. Securus. 

* AFICE, /. m. Infpedeur, vifi- 
teur, maitre & garde juré de métier. 
Lat. Infpector, oris. | 

AFICION , /.f. Affection, bonne 
volonté. Lat. A4ffecfus , ds. 

AFICIONADAMENTE , adv. Af- 
fe&ueufement, ayec affeQion. Lat.. 
Amanter. 

* AFICIONADISSIMO, MA, /u- 
perl. de Aficionado. Très affe&ionné , * 
ée. Lat. Anicifimus, a, um. 

* AFICIONAR, v. acf. Gagner le 
cœur d'autrui par fa beauté , fa ver- 
tu, & fes bonnes qualités. Il fe dit 
aufh des chofes inanimées qui plai- 
fent à la vüe. Lat. Afkcere. 

AFICIONARSE , «. r. S'affection- 
ner à quelque: chofe, s'y attacher, 
s'y appliquer avec ardeur. Lat. 4Ar- 

re. Deperire. 

AFICIONADO , DA, f.p. Affec- 
tionné, éc. Lat. Amicus. 

* AFIGIR, +. acf. Terme Arago- 
nois. Le meme que Fijar. 

* AFIXO, xA, f. p. du verbe pré. 
cédent. Le méme que Fijado. 

* AFIJADO, DA>S, m. EJ f. V. 
Abijado, & Afijada. 

* AFIJAR, v. adf. V. Fijar. 

AFILAR , v. ac. Affiler, donner 
le fil, aiguifer. Lat. Acuere. 

* AFILAR EL INGENIO , Áigui- 
fer.l'efprit. Expreflion figurée, en 
augmenter l'etendue par l'étude & 
l'application aux belles lettres. 

ILARSE, «. r. Devenir délié , 
menu, amaigrir, diminuer, s'ame- 
nuifer. Lat. Z'enuari. 

AFILADO, DA, part. pof. du 
verbe Afilar. Afhlé, ée. Lat. Acst- 
ius, a, um. | 

* AFILIGRANADO, DA, adj. m- 
€ f. Qui reffemble au filigrane. Il 
fe dit d'un homme fluet, & qui a 
la taille allongée. Lat. Subtiliori opera 
compcjitus. Gracilis, e. 

* AFFILLAR , v. ac. Adopter. 
Ce mot n'eft ufité que parmi le bas 
peuple d'Aragon. Voyez Adoptar. 

AFIN. Voyez Fin. 

* AFIN, f. m. Parent par allian- 
ce, comme beau - pére, beau - frére. 
Lat. Zfuis, is. 

* AFINACION , /. f. Affinage ou . 
affinement , l'adion par laquelle on 
affine les métaux. Lat. Excoctio. 

* AFINADAMENTE , adv. Par- 
faitement , artiftement. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Perfecfè, : 

AFINADOR,, f. . Affineur, celui 
qui affine l'or , l'argent &c. Lat. Ex- 
coéftor. 

AFINADURA , /..f. Affinagc , Affi- 


nement , 


^ 
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nement , la derniére main qu'on don- 
ne aux chofes qu'on affine. L. Perfectio. 

AFINAR, «. acf. Affiner, perfec- 
tionner une chofe , lui donner le der- 
nier degré de perfection. L. Perficere. 

AFINAR LOS METALES, Affiner 
les métaux, les purifier, Lat. Me- 
£alla excoquere. 

* AFINAR UN INSTRUMENTO 
MUSICO , Accorder un inftrument de 
mufique. Lat. Fides ad harmoniam de- 
ducere. 

* AFINAR LA VOZ, Accorder la 
voix, terme de Mufique. Lat. Con- 


cinere. 

AFINADO, DA, f. p. du «erbe 
Afinar. Affiné, ée. Lat. Perfectus. 

* AFINADO, Fini, achevé. Ce 
mot a vieilli. Voyez Fenecido. 

AFINCADAMENTE, adv. Inftam- 
ment, opiniâtrement, conftamment. 
Lat. Conftanter. 

AFINCAMIENTO, /. m. Effort 

e l'on fait pour clouer quelque'tho- 
e, & fig. Inftance, fermeté, opi- 
niâtreté. Lat. Pertinucitas , atis. 

* AFINCAMIENTO, Peine & an- 
goiffe mortelle. Lat. Angor , oris. 

AFINCAR , v. acf. Etre ferme & 
conftant dans une chofe.L. Per/everare. 

+ AFINCADO, pa, f.p. Ferme, 
conftant, fixé, ée. Lat. Perfeverans. 


Fixus. 

* AFINCO , f. sm. Le pémequ'Z- 
binco. Voyez ce mot. 

AFINIDAD, f. - Affinité , allian- 
ce par mariage entre le mari & les 
parens de la femme, & entre celle-ci 
& les parens du mari. Lat. ÆAfhni- 
jas, atis. 

AFINIDAD, Affinité, convenance, 

port. Lat. 4finitas. 

* AFINOJARSE, v. recip. S'age- 
nouiller, fe mettre à genoux. Ce 
mot a vieilli. Lat. Genua flecfere. 

AFINOJADO, DA, p. p. du verb. 
Afinojar. Agenouillé, ée. Lat. Genu- 


flexus. 

AFIR , /..m. Efpéce de reméde en 
ufage chez les Maréchaux, compo- 
fe avec la graine de geniévre. Lat. 
Liquata juniperi lachryma. 

AFIRMACION , /. f. Affirmation , 
l'a&ion d'affirmer , ou d'affurer quel- 
que chofe. Lat. Afirmatio, onis. 

AFIRMADOR ,/. m. Celui qui af- 
firme, qui affure. Lat. Ajfeverator, 
orti. | 
AFIRMAMIENTO, /. m. L'attion 
par laquelle on s'engage au fervice 
de quelqu'un. Lat. Opera locatio, onis. 

* AFIRMANZA , f. f. Stabilité, 
Sécurité , fermeté. Ce mot n'eít plus 
ufité. Voyez Ejflabilidad. 

AFIRMAR , v. acf. Affermir unc 
chofe , la rendre ferme & folide. Lat. 
Lirmare. 

AFIRMAR, Affermir , affurer , fou- 
tenir qu'une chofe eft vraie. Lat. 
Ajerere. 
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ÁPIRMAR , v. n. En ftile Aragon- 
nois, s'établir dans quelque endroit, 
y faire fa réfidence. Lat. Domicilium 
figere. v'Asujeftse. 

IRMARSE, «. r. S'affermir, 
s'appuier fur quelque chofe , pour ne 
point chanceller. Lat. Wifi. 

Ex. Afirmarfe en los eflribos , S'af- 
fermir fur les étriers. 

AFIRMARSE, Sgffermir dans fon 


.fentiment , perfifter dans ce qu'on a 


avancé. Lat. Rutum babere. 

AFIRMARSE, En termes d'efcri- 
me, c'eft fe mettre en garde contre 
les coups que peut nous porter nótre 
antagonifte. | 

* AFIRMANTE, part. act. Afhr- 
mant , celui ou celle qui afirme. Ce 
mot a vieilli. Lat. Afirmans. 

AFIRMADO, DA, du v. Afirmar. 
Affermi, ie. Lat. Afertus. Firma- 


tus. 

* AFIRMATIVAMENTE , adv. 
Affrmativement, d'une maniére af- 
firmative. Lat. 4 ic). 

AFIRMATIVO, DA, adj. m.€9 f. 
Affirmatif , ive, qui appartient à l'af- 
frmation , ou qui la renferme en foi. 
Lat. Afirmativus. 

AFISTOLAR , ©. acf. Faire qu'une 
plaie dégénére en fiftule. Lat. Exul- 
cerare. 

AFISTOLADO , DA, t f. En- 
venimé , ée, ulceré, ée. Lat. Exul- 
ceratus , a , um. 

* AFIXAMIENTO , /. m. L'ac- 
tion par laquelle une chofe refte at- 
tachée à un endroit. Lat. Stabilitio, 


onis. 

AFLECHATES , f. m. Terme de 
Marine , cordes dont on fait l.s échel- 
lons des haubans. Voyez Flecbafle;. 
Le premier n'eft plus ufité. 

AFLETAMIENTO , /. m.: Le fret 
& loüage d'un Navire. Ce mot eft 
peu ufté. Voyez Flete. 

AFLETAR, «. acf. Freter un 
vaifleau. Voyez Fletar. ' 

AFLICCION , f. f. Affliction , dou- 
leur que Pame re(Tent, trifteffe. Lat. 
Affiétio , onis. 

AFLICTO, TA, adj. m. EJ f. At- 
fligé , ée. Voyez Afligido, da , Le 
premier eft furanné. 

AFLIGIDAMENTE, ado. Avec 
affli&ion, triftement , d'une maniére 
affligée. Lat. Calamitof?. 

AFLIGIMIENTO, , /. 1. Le méme 
qu'Aficcion. 

AFLIGIR , ©. acf. Affliger , caufer 
de l'affüiction , Lat. Cruciare. 

-AFLIGIDO, DA, f. p. Aflligé , éc. 
Lat. Afiiótus. 

Eflar afigido, Etre affligé. - 

Eflà afligido, Il eft afflige. 

Ejftà affigida, Elle eft afigéo. 

Ejtar muy afligido , Etre fort affligé. 

Porque fe afiige ufled ? Pourquoi 
vous affligez - vous ? 

Por mas que me afliga , nadie me con- 
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fuela , J'ai beau m'affliger , perfonne 


ne me confole. 

AFLOXADURA , Relàchement , 
état de ce qui eft moins tendu. Lat. 
Relaxatio. 

AFLOXAR , v. act. Relácher , fai- 
re qu'une chofe ne foit pas fi tenduc. 
Lat. ZLaxare. lacher livre: 

AFLOXAR , Signifie aufli foulager. 
Lat. Animum recreare. 4 

AFLOXAR, Au figuré, Rélächer, 
perdre beaucoup de fa premiére ar- 
deur. Lat. MMisuere. 

ÁFLOXAR AL ARCO LA CUERDA, 
Détendre la corde de Parc. Expref- 
fion métaphorique qui fignifie fe re- 
pofer, prendre du reláche. 

Tira y aflóxa. Efpéce de jeu fort 
ufité parmi les enfans. . 

* AFLUENCIA, /.f. Affluence, 
abondance de chofes, L. Copia, «. 

* AFLUENCIA, Signifie au figuré 
abondance de paroles, d'idées , de 
richefles &c. Lat. Copia. 

* AFLUENTE, adj. D'une feule 
T. Affluent, te, fe dit d'une riviére 
qui coule avec abondance. L. Affluen;. 

* AFO , f. m. Caverne , grotte. Ce 
mot eft furanné. Lat. Zntrum , i. 

* AFOGAR , v. acf. Le mémg que 
Abogar. 

* AFOLLAR , «. acf. Souffler, 
attifer le feu par le moyen du vent 
qui fort d'un ioufflet, Lat. Zgnem ex- 
citare. | 

* AFOLLAR , Signifioit autrefois 
maltraiter , caufer du dommage. Lat. 
Nocere. 

* AFOLLAR, Ancien terme de ma- 
connerie. Bátir une muraille hors de 
ion à plomb. Lat. Murum gibbofum 
flruere. " 

AFOLLADO, DA , f. p. du v. Afol- 
lar , dans tous fes fens. Soufflé, ée. 
Lat. Excitatus , a, um. 

* AFOLLADO, adj. Efpéce de cu- 
lotte fort large , pareille à celles des 
foldats de la garde Suifle. Ce mot n'eft 
point ulité. L. Follicatus , a, um. 

* AFONDAR, v. acf. Couler à 
fond, couler bas, enfoncer, faire 
périr un vaiffeau , ou autre chofe. L. 
Deprimere. 

AFONDAR, Creufer profondément. 
Voyez Aondar. 

* AFORADOR, JS $. 
Lat. Doliorum menfor. 

* AFORAMIENTO, f. in. L'ation 
de prendre ou de recevoir à redevan- 
ce féodale quelque fonds. Lat. Sub 


Jaugeur. 


feudi legibus contracta pactio, onis. 


* AFORAR, «v. acf. Donner ou 
prendre à redevance féodale. Lat. Sub 
feudi legibus fundum accipere. 

AFORAR , C'eft reconnoitre, jauger, 
& régler le vin & les autres denrées 
que recueillent les particuliers , pour 
la levée des deniers royaux. L. Dolia 
metiri. 


AFORADO, DA, f. f. du v. Aforar 
E 2 dans 


36 AFO 


dans tous fes fens. Donné , ée , à re- 
devance féodale. Lat. Sub lege miffus. 


* AFORISMA , /.f. Maladie qui 


attaque les betes. Elle eft la meme 
que l'Anénrifme dans l'homme. On 
dit aujourd'hui Aporifma. 
AFORISMO. Voyez Apboriftmo. 
AFORO , f. ». Jaugeage qu'on fait 
du vin que les poffedans biens ont 
dans leurs caves, pour la levée des 


droits impofés par le Souverain. Lat., 


Doliorum dimenfo. 

AFORRAR , v. acf. Fourrer, dou- 
bler. Lat. Parnum alteri infuere. 

APORRAR UN BESTIDO, Dou- 
bler , ou fourrer un habit. 

AFORRAR , Le méme que Aborrar , 
donner la liberté à un efclave. 

AFORRARSE , v. r. Se fourrer , fe 

ir d'habits bien chauds ; & fig. 

ien boire , bien manger , fe remplir, 

fe farcir d'aliment. C'eft un mot bas. 
Lat. Cibo pot Je infarcire. 

* AFORRA GaArTaAS, Qui fait des 
fourreaux aux mufettes. Expreflion 
vulgaire & badine dont on fe fert 
pour railler un homme qui ne s'oc- 
cupe que de chofes bafles $: mépri- 
fables. Lat. Homo nibili. 

AFORRADO, DA, f. p. du verbe 
Aforrar. Fourré , ée, doublé , ée. L. 
Altero panno intextus , a , um. 

AFORRO , f. m. Fourrure, dou- 
blure. Lat. Pannus alteri infutus. 

AFORTUNAR,, v.acf. Rendre heu- 
reux. Lat. Beare. 

AFORTUNADO, DA, p.p. duv. 
Afortunar , Heureux , fe , fortuné, ée. 
Lat. Fortunatus, a, um. 

Ser afortunado , Etre heureux. 

Es afortunado , Il eft heureux. 

Es afortunuda , Elle eft heureufe. 

* AFRATELARSE , v. r. Terme 
burlefque €  hazardé , fraternifer, 
vivre en fréres , entrer dans une 
liaifon de confraternité avec quel- 
qu'un. Lat. Zn focietatem admitti. 

* AFRECHO, /. m. Son de farine. 
Ce terme n'elt ufité que dans l'An- 
daloufie. Voyez Salvado. 

AFRENTA , f. f. Affront , infulte, 
outrage. Lat. Injuria. 

AFRENTA , On l'employoit an- 
ciennement pour , demande, afligna- 
tion, & admonition de juftice. Lat. 
Monitio. 

AFRENTAR, «. acf. Faire honte, 
faire affront , outrager, diffamer. L. 
Injuriis afficere. 

AFRENTARSE, Avoir honte, fe 
faire honte à foi - meme. L. Pudere. 

AFRENTADO, DA, f.p. Diffa- 
mé, ée. L. Probris affectus. 

AFRENTOSAMENTE, aduerbe. 
Ignominieufement , honteufement. L. 
Tenominiost. 

AFRENTOSISSIMAMENTE,ado. 
Sup. Très honteufement, très igno- 
minieufement. Lat. Jwgenti cum de- 
decor e 


AFR 
AFRENTOSO , SA, adj. m. Sf 


Honteux, eufe, ignominieux , eufe. 
Jgnominiofus, a , um. 

* AFRETAR, v.ad. Terme de 
marine ufité fur les galéres. Fauber- 
ter, balayer, nettoyer une galére, 
un bâtiment de mer avec un fauber, 
un vadrouille. Lat. Nsvem purgare. 

AFRICANO, NA, adj. m. EJ f. 
Africain, ne, qui eft, ou qui appar- 
tient à l'Afrique." L. Africanus, a, um. 

AFRICO. Voyez Abrego. 

* AFRISONADO , DA , adj.m.€9 f. 
Qui reffemble à un cheval Frifon, 
pour dire qu'une perfonne ou une 
chofe eft épaifle, maffive , groffiére. 
Lat. Pbryfe equum pinguedine ES obe- 
Jitate referens. 

AFRONTAMIENTO,/. L'a&ion 
de fe placer vis -à- vis l'un de l'au- 
tre, comme le font deux armées ran- 
gées & prétes à combattre. Lat. E re- 
gione objectio. 

AFRONTAMIENTO, Signifioit au- 
trefois requifition & protcitation , af- 
fignation , citation , accufation en juf- 
tice. Lat. /Monitio , onis. 

* AFRONTAR, v. act, Requérir, 
admonefter , ou prévenir quelqu'un 
judiciairement, protefter contre les 
dommages qui peuvent lui advenir. 
Lat. Monere. 

* AFRONTAR , Appeller quelqu'un 
pour lui faire rendre compte de fa 
conduite. C'eft un terme Aragonois 
peu ufité, 

* AFRONTARSE , «. v. S'affron- 
ter, fe placer face - à- face, ou vis- 
à-vis l'un de l'autre. Lat. Frontem 
obvertere. 

AFRONTADO , DA, f.p. du «v. 
Afrontar , dans tous fes Jens. Requis, 
ile. L. Monitus. Adverfus , a, um. 

AFRUENTA, 0 APRUENTO, f. 
f. €9 m. Terme ancien qui fignifie 
proteftation , admonition , requifition 
judiciaire. Lat. Monitio , onis. 

* AFRUENTAR, v. acf. Reque- 
rir, admonefter felon les formes ju- 
diciaires. C'eft un terme de Palais, 
qui a vieilli. Lat. Monere. 

* AFUCIAR, «v. acf. Encourager , 
animer, infpirer de la confiance & 
de la fécurité. Lat. Excitare. 

AFUER , adv. Selon la coutume, 
felon les loix, le droit, l'ufage. L. 
More, ufu, jure. 

AFUER DE HOMBRE DE BIEN , 
A titre d'honnéte homme. 

AFUER DE MI TIERRA, Selon 
l'ufage de mon pays. 

AFUERA , adv. Dehors, le con- 
traire de dedans, hors , au delà, ou- 
tre, exterieurement; hors d'œuvre. 
Lat. Extra, foras. 

AFUFA, /. f. Fuite. Terme de 
Bohemiens. Lat. Fuga, e. 

AFUFAR, v AFUFARSE S, 9. n. 
Terme burlefque. Voyez Hur. 

* AFUFOLAS , 0 AFUFELAS , pr. 


AFU 

Il s'échapa , je m'échapai. Voyez Æ}- 
capafe ou Efcapeme. 

* AFUFON, /: ». Le méme que 
fuite. Terme Bohemien. V. Efcape. 

* AFUMADA, JS. f. Voyez Zbs- 
mada & Hiumdáda. 

* AFUMAR. Voyez Zbumar. 

AFUSTE , f. ^. Affüt, machine 
de bois pour porter le canon, & le 
faire rouler. Lat. Tormenti bellici 


* AFUYENTAR, o. acf. Le mé- 
me que Abuyentar. Le premier a vieilli, 
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* AGACHADIZA, /. f. Petit oifeau, 
fembláble à la bécaffe, ainfi nommé 
parce qu'il rafe la terre en volant. 
O fe tient prefque toüjours dans les 
ruiffeaux & les lieux marécageux od 
il fe cache. 

AGACHARSE, ©. r. Terme bas 
& vulgaire parmi les chaffeurs , fe 
tapir, fe baiffer, fe cacher entiére- 
ment ou en partie pour n'étre point 
vú. Lat. Curvari. 

AGACHADO, DA, f. p. Tapi, ie, 
caché, ée, pour n'étre point apperçu. 
Lat. Curvatus, inclinatus. 

AGALLA, f. |. Galle ou noix de 
Galle, dont on fait l'encre. Lat. 


Galla, «. 

AGALLA 9 ÁGALLAS , Les Amig- 
dales. Lat. " T'onfille , arum. 

AGALLA 0 AGALLAS, Ouies des 
poiffons. Lat. Branchie. 

Quedarfe de la agalla. Etre fruftré 
de fon attente. 

AGALLONES, /. 11. Gros grains 
d'argent creux comme la noix de galle, 
dont les nouvelles mariées de village 
font des colliers. Lat. Globuli argentei 
concavi. 

* AGAMITAR, ©. acf. Terme de 
venerie, imiter le brame du daim. 
Lat. Hinnulorum vocem imitari. + — 

AGARBARSE , v. r. S'échapper, 
fe fauver , s'enfuir. Il fe dit des lié- 
vres. Lat. Fugere. 

AGARBADO , DA, f.p. du verbe 
Agarbar , Echappé, ée. Lat. In fu- 
gam verfus, a, um. 

AGARICO , fm. Agaric, forte de 
champignon , qui nait fur le tronc de 
l'arbre appellé meléfe. L. Agaricten, i. 

AGARRADOR , f. 5. Celui qui fai- 
fit promptement & avec force quel- 
que chofe avec la main. Lat. 
prebenfor , oris. 

AGARRAMA. V. Garráma. 

AGARRAR, ©. acf. Prendre, ar- 
réter, failir, attraper, piller, em- 
porter, prendre de force. L. Rapere. 

AGARRAR , Accrocher , au figuré, 
obtenir ce qu'on defire. L. equi. 

AG RSE DE UN PELO, Ex- 
preffion métaphorique , qu'on employe 
lorfqu'un homme fe fert d'un leger 
pretexte pour fe fâcher contre un au- 

^o stre, 


AGA. 


tre, & Ini refufer ce qui lui eft du. 
Lat. Ofendiculum querere. 

Se agarrara de un bierro ardiendo. 
Expreffion qui marque le danger dans 
lequel un homme 1e trouve, & dont 
on marque la grandeur en difant que 
pour en fortir il empoigneroit une 
piéce de fer ardente. A 

* AGARRANTE , Le méme qu'Z- 
garrador. Il fe dit communément des 
fergens, & de ceux qui ne laiffent 
rien échaper de ce qui peut leur étre 
avantageux. Lat. Raptor, oris. 

AGARRADO, DA, f. s du verbe 

arrar , dans tous fes fens. Pris, 
ile, arrêté, ée, L. Raptus, a, um. 

AGARRADO, Se dit d'un homme 
opiniátre daus fes fentimens , aufh- 
bien que d'un avare. Lat. Tenax, 
Avarus , a, uni. 

AGARRO , f. 15. Rapine , l'action 
de faifir , d'empoigner. C'eft un terme 
vulgaire & badin. Lat. Rapina, e. 

AGARROCHAR , «. acf. Percer un 
taureau , ou telle autre bête avec une 
efpéce de dard ou d'harpon qui s'at- 
tache à la partie fans qu'on puifle l'en 
retirer. Lat. Jaculo sniffi petere. 

AGARROCHADO , DA, f. p. Blef- 
fé avec un dard, ou aiguillon. Lat. 
Jaculo mijkli petitus , a, um. 

* AGARROTAR, v. act. Garro- 
ter, lier, attacher avec des cordes. 
Lat. Afiringere. 

+ AGARROTADO, DA, Garroté, 
be, lié, ée, avec des cordes. Lat. 
Conflricfus , a, um. 

+ AGASAJADOR , . 71. Celui qui 
traite les autres avec eftime, & qui 
leur fait des careffes. L. Comis bofpes. 

AGASAJAR, v. acf. Careller, té- 
moigner de l'eftime & de la bienveil- 
lance à quelqu'un par fes paroles & 
par fes actions. Lat. Blandé excipere. 

t AGASAJAR, Signifie auffi, ré- 
galer, faire un préfent. Lat. Mune- 
ribus demulcere. 

AGASAJADO, DA, f. P Bien re- 
cu, bien traité, régalé , ée, careflé, 
ée. L. Blandé , comiter exceptus, a, um. 

Fué agafajado , ll fut bien regu, 
il fut bien traité. 

Fu? agafajada , Ele fut bien reque, 
elle fut bien traitée. 

AGASAJO , /J.m. Accueil, traite- 
ment gracieux , carefle, bienveil- 
lance, amitié. L. Comitas. Urbanitas. 

AGASAJO, Le régal méme, ou 
la chofe avec laquelle on régale en 
figne d'amitié. L. Munufculum , i. 

T AGASAJO, On appelle encore 
ainfi les confitures & les liqueurs froi- 


^ des qu'on fert le foir dans les vifites. 


Lat. Bellaria , orum. 
+ AGASTAR, «. acf. Gáter , con- 
fumer, diffiper. V. Gaflar ou Confumir. 
AGATA , f. f. Agathe , forte de 
pierre précieufe. Lat. Achates, is. 
ÁGATA, NOMBRE DE BAUTISMO. 


AGA 
Agathe , nom propre de femme. 

SANTA ÁGATA, Sainte Agathe. 

AGATAS, adv. A quatre pattes, 
comme les chats. L. Ju : 

Andar àgatas, Aller à quatre pattes. 

Anda à gatas, 1 va, elle va à 
quatre pattes. 

T AGAVANZA, Arboufier , arbrif- 
feau épineux fort approchant de la 
ronce. Lat. Arbuflus , i. 

AGAVILLAR , «. acf. Botteler, 
fagoter , mettre en bottes, gerber, 
engerber. Lat. Zn fufces colligere. 

AGAVILLARSE , v. r. Saflem- 
bler , s'attrouper, s'ameuter , fe mu- 
tiner, fe joindre enfemble. Lat. A- 


nari. 
AGAVILLADO , pa, f. f. Gerbé, 
ée , attroupé , ée. L. I» falces compo- 


Jitus.. Adunatus. 


AGAZAPAR, «. acf. Cacher, celer 
quelque chofe. L. Celare., Occultare. 

AGAZAPARSE, v. r. Se cacher, 
s'atterrer, fe tapir contre terre com- 
me font les lapins , pour n'étre point 
apperqu. Lat. Sternere fe bumi. 

AGAZAPADO, DA, f.p. Tapi, 
ie, comme un lapin, couché , ée, de 
plat à terre. L. Humi flratus , a , um. 

t AGEDREZ. Voyez Zxedrez. 

AGEGADO, DA, adj. m. C9 f. Le 
méme qu'Zeredádo. 

AGENAR. Voyez Zjenar. 

AGENCIA, ff. Agence, foin, 

eine, travail qu'on fe donne pour 
es affaires, ou pour celles d'autrui. 
Lat. ANegotiorum cura. 

t AGENCIAR , verb. acf. Háter, 
folliciter , faire des diligences , pro- 
curer la réuflite de quelque chofe. 
Lat. Studios? procurare. 

AGENCIADO, pa, f. f. Solli- 
cité , ée, pour ée, avec foin & 
diligence. L. Studios? procuratus,a, um. 

AGENCIOSO, sa, adj. ss. ES f. 
AGif, diligent, empreflé à folliciter 
une chofe. Lat. Js negotiis curandi: 
follicitus , a , um.” 

AGENO. Voyez Ajeno. 

t AGENOLLARSE , v. r. Vieux 
T. Aragonois le méme qu' Arrodillarfe. 

t AGENTE, /. m. Agent, terme 
de Philofophic; qui agit, qui opére. 
Lat. gens, entis. 

AGENTE , Agent, celui qui fait les 
affaires d'un autre. L. Procurator, oris. 

AGENUZ, /. F. Nielle, mauvaife 
graine qüi croit parmi le blé. Lat. 


Nigella, e, 

AGESTADO, BIEN O MAL 
AGESTADO, adj. s. ES f. Epithéte 
qu'on donne à celui dont l'afpe& eft 
agréable , & la phyfionomie gracieufe. 
de bonne ou de mauvaife mine. L 
Facie liberalis , aut difformis , e. 

T AGIBLE, adj. D'une term. fai- 
fable , qui peut fe faire. V. Factible. 
Lat. Pofhbilis. 

AGIGANTADO , DA, adj.m. ES f. 


ACICINTA “LA. renclre qu gente: 


que y À j sandir. 
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Gigantefque, qui tient du géant, € 
métaph. prodigieux, eufe , furprenant, 
te, d'un mérite profond , qui furpaf- 
fe en tout le commun des autres. L. 

Giganteus, a, um. 

ÁGIL, adj. D'une term. Agile, 
difpos, leger, aGif. L. Agilis , e. 

Ser agir , Etre agile. 

Es agil, Il eft agile , elle eft agile. 

Son agiles, Ils font agiles, elles 
font agiles. 

AGILEMENTE, adv. Légérement, 
agilement , avec promptitude & légé- 
reté. Lat. Celeriter. 

AGILIDAD, ff. Agilité , facilité, 
promptitude , legéreté à exécuter une 
chofc. Lat. Agilitas. 

AGILIDAD, Agilité , un des qua- 
tre dons que pofléderont nos corps 
après la refurreétion, & par laquel- 
le ils fe tranfporteront avec une vi- 
tefle incroyable d'un lieu à un autre. 
Lat. Agilitatis donum. 

AGILITAR , «. acf. Rendre agile, 
fouple, prompt , expéditif. L. Pres, 
robur expedire. 

AGILITADO, pa, p. . Rendu, 
ue agile. L. Promptus , a, um. 

AGIRONAR, «. acf. Garnir un 
habit de piéces rapportées, décou- 
pées, déchiquetées, tailladées. Lat. 
Ornare vejtem tæniolis. 

AGIRONADO, pa, f.p. Garni, 
ie, de piéces rapportées, découpées 
Sic. L. Teniolis ornatus , a ; um. 

AGITACION, l'action. de fe mou- 
voir , ou l'effet que caufe un mouve- 
ment violent. L. Ægitatio, onis. 

AGITAR , v. acf. Agiter , mouvoir 
une chofe de cóté & d'autre avec vio- 
lence , fecouer, mouvoir , émouvoir , 
branler, tourmenter, balloter. Lat. 
Agitare. 

AGITANTE, $. acf. Agitant , te, 
qui agite, qui met en mouvement. 
Lat. Agitans. , 

AGITADO, pa, f. f. Agité, ée, 
mü avec continuation & violence 
d'un cóté & d'autre. Lat. Agitatus. 

Eflar agitado , Etre agité. 

Eflà agitado, ll eft agité. 

Ejlà agitada, Elle eít agitée. 

AGLAYARSE, v. r. Se pàmer, 
s'etfrayer À la vúe de quelque chofe 
d'imprévü. Ce mot a vieilli. L. Stupere. 

AGLAYADO, pA , p. E Pame , ee, 
effrayé , ée. Ce terme elt furanné. Lat. 
Stupefadtus, a, um. 

AGLAYO , /. m. Pamoifon, épou- 
vante , frayeur cauféc par la vúe 
de quelque chofe de nouveau & d'im- 
prevú. Lat. Stupor. 

AGNACION, /. f. Agnation , pa- 
renté du côté paternel. L. Agnafio , 
onis. 

.AGNACION RIGUROSA , T. de 
pratique. Agnation rigoureufe, defcen- 
lance de mále en mále, depuis le 
fondateur du majorafque. Lat. Agna- 
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tio, vel propinquorum «virilis. confan- 
guinitas. 


AGNACION ARTIFICIOSA , Ágna- | . 


tion feinte , introduction du mále le 
plus proche en degré dans la defcen- 
dance féminine , lorfque la maftuline 
eft éteinte dans le majorefque. Lat. 
Agnatio fica. 

AGNADO, DA, /. m. ES f. Agnat, 
parent, te du cóté paternel, mais 
dans une autre ligne. Lat. Agnatus, 


a, um.: 

AGNOCASTO , Agnus caftus , plan- 
te. Lat. Amerina. 

AGNOMINACION , /. f. Voyez 
Renombre. L. Aguomen. 

AGNUSDEI , /..1. Agnus , m. Mor- 
ceaux de cire blanche que le Pape 
incorpore avec de la poufliére d'os 
de Saints , fur un cóté duquel eft im- 

rimée la figure d'un agneau, & de 
Pautre l'image de nótre Seigneur, de 
la Vierge, ou de quelque Saint. Lat. 
Imago Chrifli fub agni figura benedicta. 

AGNUSDEI, Elpéce de monnoye 
ui avoit cours fous le régne d'Henri 
II. Roi de Caftille. Elle valoit un 
Maravedi. L. ANimmi genus. 

t AGOBIAR , v. acf. ES Agobiarfe , 
«. r. Courber, fe courber fous un faix. 
Lat. Curvare. Curvari. 

t AGOBIAR , au fguré, Abattre, 
affliger, accabler. L. Apprimere. 

AGOBIADO , DA , f. p. du v. Ago- 
biar. Courbé, ée. L. Curvatus. Op- 

preus. 

- Ex. Eftoi agobiado de las penas, y 
cuidados, Je fuis accablé de eines 
& de foucis. 

AGOLAR , «. acf. Terme de ma- 
rine, Ferler les voiles. Lat. Vela 
contrahere. 

AGONAL,o FIESTAS AGONALES, 
adj. m. ES f. Fétes que l'on célébroit 
anciennement à l'honneur du Dieu 
Janus, ou Ægonius, Lat. Agonalia, 


um. 

AGONTA , f. f. Agonie , dernier 
combat de la nature contre la mort. 
Lat. Agon, is. 

AGONIA , Affliction , angoiffe , tra- 
vail d'efprit. L. Anxietas, atis. 

AGONISTA , J. m. Agonifant , qui 
eft à l'agonie. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Animum agens. 

AGONIZAR , «. ». Agonifer , étre 
à l’agonie. L. Animam agere. 

AGONIZANTE , part. acf. Agoni- 
fant, qui eft l'agonie. Lat. Animum 

ens. 

t AGoNIZANTE, Agonifant; on 
appelle ainfi au figuré , celui qui folli- 
cite une chefe avec angoifle & inquié- 
tude. L. Anxius , follicitus , a , um. 

AGONIZANTES, /. m.p. Agoni- 
fans, efpéces de Réligieux établis à 
Madrid, dont l'emploi eft d'aífifter 
les malades qu font à l'agonie. 

AGORA. Voyez Ahora. 


AGO 


AGORADOR , f. 5». Augure, ceMi 
qui predit l'avenir. Voyez Agoréro. 

AGORAR , v. acf. Augurer, pré- 
dire ou conjeéturcr les événemens 
heureux ou malheureux , à l'occafion 
de certaines chofes qui n'ont point de 
connexion avec eux. L. Zugwurari. 

AGORERIA , /..f. Augure, préfa- 
ge , art de prédire les bons ou les 
mauvais fuccès par des chofes avec 
lefquelles ils n'ont aucune connexion. 
Lat. Augurium , ii. 

AGORERO , f: m. Augure , devin. 
Lat. Augur, uris. 

+ AGORERO , Augure, Epithéte 
que les Poétes donnent aux oifeaux 
auxquels les Payens attribuoient la 
vertu de prédire l'avenir , fatidique. 
L. Fatidicus. 

AGOSTADERO, /. m. Lieu, pa- 
cage où l'on fait paitre, le bétail pen- 
dant l'été. C'eft ordinairement dans 
des terres d'oú l'on vient de couper les 
grains. L. Pafcua efliva. 

T AGOSTAR , v. acf. Secher l’hu- 
midité de la terre, qui entretient la 
fraicheur des plantes, des fleurs , des 
moiílons , comme il arrive au mois 
d'Aoüt , d’où ce verbe eft formé. L. 
Torrere. 

T AGosTAR, Au figuré, gáter, 
détruire , occafionner du dommage. 
C'eft un terme poetique. L. Dilapidare. 

AGOSTAR , Signifie aufli labourer 
les terres dans le mois d'Aoüt, leur 
donner le dernier labour. L. Z4ugzfto 
menfe terram — avare. 

t AGOSTADO, pa, f. p. Seché, 
flétri, comme une fleur , une plante, 
ou un champ.L. Caloribus exuflus,a,um. 

t AGOSTERO, Journalier , defti- 
né à fervir ceux qui font la moiffon 
au mois d'Aoüt. L. Æeforibus datus 


"adjutor , oris. 


AGOSTIZO, ZA , adj. m. ES f. 
Celui ou celle qui cft née au mois 
d'Aoút. On appelle ainfi les chats & 
les chevaux qui naiffent dans ce mois. 
L. Augujto menfe natus , a, um. 

AGOSTO, /. m. Août , premier 
mois de l'année des Romains & le 
huitiéme de la nôtre. L. Zuguflus. 

AGOSTAR EL GANADO, Mener, 
faire paitre les troupeaux dans les 
terres d'oú l'on vient de couper les 
grains. L. Greges in efliva pafcua de- 
ducere. 

t Hazer fu Agoflo , Faire fon Août, 
moiflonner. L. Metere. Il fe dit auffi 
loríqu'une perfonne fait quelque gain 
extraordinaire. Lat. Uberem proven- 
tum facere. i 

t Refr. Agojto frio en roftro. Ce 
proverbe eft fondé fur ce que dans ce 
mois, comme le foleil s'éloigne de nous 
& que les nuits font plus longues, 
Pair eft plus froid qu'à l'ordinaire. 
L. Matutine fextilis bore frigide. 

+ Refr. Agoflo y Vendimia no es 


AGO 


cada día, y f cada añfo unos con ga- 
nancia , y otros con daño. Ce proverbe 
fignifie que la fortune ni les plaifirs 


ne font pas fréquens, & qu'il sy 


méle toújours quelque amertume. L. 
Non femper tripodem. 

AGOTAR , v. acf. Egouter, ôter 
l'eau de quelque endroit jufqu'à la 
derniére goúte. Lat. Exbaurire. 

t AGOTAR, Au figuré, épuifer 
une chofe qui n'eft ni matérielle ni 
liquide, comme l'entendement , la rai- 
fon, la patience. L. Ad incitas redigere. 

AGOTADO, DA, p.f. du «erbe 
Agotar. Egouté , ée, épuifé, ée. Lat. 
Exbauflus. Ad incitas redactus , a , um. 

t AGRACERA , /. f. Vaiffeau dans 
lequel on conferve le verjus. L. Jus 
omphacii. 

AGRACIAR , v. acf. Rendre agréa- 
ble , donner de la beauté, de l'agré- 
ment à une chofe. L. Venuftatem con- 
ciliarc. 

AGRACIADO, DA, f. p. Rendu, 
ue, beau, belle, agréable. Lat. De- 
coru, a, um. 

AGRADABLE, adj. d'une feule 
term. Agréable, qui agrée , qui plait, 
plaifant , charmant. Lat. Gratus, 


a, um. 

AGRADAR, v. acf. Agréer, plaire à 
quelqu'un. Lat. Placere. 

AGRADADO, pA , f. p. Agréé, ée. 
Lat. Gratus , a, um. : 

AGRADECER , v. acf. Remercier, 
reconnoitre , récompenfer , payer un 
fervice requ. L. Gratiam referre. 

AGRADECIDO, pA , f.p. Recon 
nu, ue, récompenfé , ée , réconnoiffant, 
te. Lat. Beneficii memor. 

Ser agradecido, Etre reconnoiflant. 

Es agradecido , Il eft reconnoiffant. 

Es agradecida , Elle eft rcconnoif- 
lante. | 

Son agradecidos , Is font reconnoif- 
fans. 

Son agradecidas , Elles font recon- 
noiflantes. 

AGRADECIDO, DA, %m. ES f. Re- 
connoiffant , te, fe dit au figuré, d'un 
champ, d'une vigne, qui répond aux 
peines du laboureur. Lat. Uber , Pin- 


guis. 

AGRADECIDISSIMO , MA, fuperl. 
Très reconnoiffant, te. Lat. Grati/A- 
"us, a, um. 

AGRADECIMIENTO , /. 5. Re- 
connoiffance , gratitude , l'action de 
reconnoitre un bienfait requ. Lat. 
Gratus animus. 

AGRADIMIENTO , f. 5. Ce mot 
eft peu ufité. Voyez grado. 

AGRADO, /. m. Douceur, agré- 
ment, bonne grace dans le difcours 
& les actions. L. Venuftas , atis. 

Mirar à alguno con agrado, Faire 
les yeux doux à quelqu'un. 

Recevir a alguno con agrado. Rece- 
voir quelqu'un avec bonne s , 

'une 
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d'une maniére honnéte & gracieufe. 
+ AGRAMADERA , f. f. Broye , 


grs sraeduinftrument dont on fe fert pour rom- 


ALT SE 


re le chanvre, & le tiller plus ai- 
fément. Lat. Inflrumentuns macerando 


perti 7 * canpgabi imferviens. 
uarAgmages + AGRAMAR, v. a. Broyer, tail- 
P" Lan ler, tiller le chanvre, pour en tirer 


ma, ¿nde 


& Ama (" 


la filaffe. Lat. Subigere. 
T AGRAMIZA , /. f. Latige du 
' chanvre. L. Ce eannabans calumus , i. 


pp hier 142% AGRANDAR , v. a. Aggrandir , 


mate sn 


pin > 


accroitre, rendre plus grand, plus: 


étendu. Lat. Augere. 
AGRANDADO, pA , f. f. Aggran- 
di, ie. Lat. Auctus, a, um. 
AGRAVAMIENTO, f. m. L'action 
de charger une chofe d'un poids ex- 
cefif, poids, charge, fardeau. Ce 
mot eft peu ufité, fi ce n'eft en fait 
de cenfures Eccléfiaftiques. L. Onus, 


eris. 

AGRAVANTEMENTE , adv. 
Péfamment, avec un poids & une 
charge exceffive. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Gracitgr. 

AGRAVAR, v. a. Aggrawgr , char- 
ger , furcharger , opprimer, accabler. 
Lat. Gravare. 

AGRAVAR , Où AGRAVARSE , 
Aggraver , s'aggraver , fe dit au figu- 
ré de la maladie, deschagrins, d'un 
crime &c. Lat. Ingrave/cere. 

+ AGRAVANTE, p. acf. Aggra- 
vant, fe dit d'un accident, qui fans 
faire perdre fon efpéce à une chofe, 
la rend plus remarquable, & plus 
digne de confidération. L. Gravans. 

Tt AGRAVADO, pa, f. p. du v. 
Agravar dans tous fes fens, Aggravé, 
ée. Lat. Gravatus, a, um. —— 

+ AGRAVATORIO, RIA, ad). m. 
€ f. Lettre compulfoire, dépéchc 
ou provifion du Confeil, de la Chan- 
cellerie, ou de tel autre Tribunal, 

ar laquelle on fomme deux ou trois 
fois un homme de faire ce que l'ade 
porte. Lat. Compulforius, a, um. 

AGRAVIADAMENTE , adv. Ef- 
ficacement, avec force. Lat. Major: 
conatu. 

AGRAVIADOR, jm. Offenfenr, 
celui qui offenfe , qui fait tort & in- 
jure à autrui. L. Znjurie illator , oris; 

T AGRAVIAMENTO ,/. »:. Lc 
méme qu'Ágravio. Ce mot a vieilli. 
Lat. Onus, eris. 

AGRAVIAR , #. a. Injvrier, of- 
fenfer, faire tort à quelqu'un, tant 
par rapport à fa réputation , que par 
rapport à fes biens & à fa vic. Lat. 
Inferre injuriam. 

AGRAVIAR , pour Gravar. Ce mot 
eft furanné. 

AGRAVIAR, Au figuré, Aggraver, 
augmenter un crime, un délit, ren- 
dre plus coupable. Lat. Augere. 

AGRAVIARSE , v. r. Se plaindre. 
fe tenir offenfé de quelque chofe. L. 
Sibi facere injuriam. 


AGR 


AGRAVIADO, DA, f. f. Injurié, 
ée, offenfé,ée. Lat. Damno, injurió 
affecfus , a , um. 


AGRAVIO, /. m. Grief, tort, in- 


jure, offenfe. Lat. Injuria, e, Dam- 


num à t. 

AGRAZ , f. m. Verjus , fuc. de rai- 
fins verds. C'eft auffi le raifin qui n'eft 
pas mür. L. Ompbhacium , ii. 

+ En agraz. Expreffion adverbia- 
le, pour dire qu'on a perdu une 
QE mal à propos, & hors de rai- 
on. 

+ Refr. Mas vale carnero en paz, 
que no pollos con agraz. Ce proverbe 
lignifie que le fimple néceffaire avec 
la tranquillité, & le contentement 
d'efprit, vaut mieux que le fuperflu 
accompagné de peines & d'inquiétu- 
des. Lat. Znopia bonefla potior opibus 
improbis. 

AGRAZADA, ff. Boiffon com- 
pofée avec du verjus & du fucre, 
Eau de verjus. L. Aquu ompbacio ES 
Jaccbaro temperata. 

AGRE, adj. D'une f. €. Aigre. 
Voyez Zerio. - 

AGREGACION , f. f. Aggrégation, 
lation d'unir & de joindre plufieurs 
chofes enfemble , affociation, jonction, 
union, aflemblage. Lat. Zggregatio, 
Unio. 

AGREGADO , /. m. Aggrégé, le 
compofé de plufieurs chofes , jonétion, 
affemblage , amas. L. Acervus , i. 

AGREGAR, v. a. Unir, joindre 
une chofe à une autre, l'en. faire 
partie, aggréger , allocier , admettre, 
unir, amaller, joindre. Lat. Aggre- 


gare. 

AGREGADO, DA, f.p. Aggrégé, 
ée, joint, ou uni 4 un autre. Lat. 
Aggregatus, a, sm. y 

AGRESSOR , f. m. Aggreffeur, 
celui qui attaque le premier. L. 4g- 
gre]or , oris. 

AGRESTE, ad. D'une f. term. 
Agrefte, fauvage , qui vient fans 
culture. L. Agreftis, e. 

T AGRESTE, Agrefte, ruftique, 
groffier , fans politelle. Lat. Agreflis, 
e. Rujlicus. 

Planeta agrefle, Terme d'Aftrolo- 
gie. Voyez Ferál. 

AGRETE, f. m. Aigrete, liqueur 
agréable compofée d'épine-vinette , de 
grenade, ou de verjus. Lat. Subaci- 
dus liquor , orts. | 

AGRIAMENTE, ado. Aigrement, 
rudement, dans un fens figuré. Lat. 
Acerbè. Afperè. 

AGRICULTOR , f. s». Laboureur , 
celui qui fait métier de labourer la 
terre. Lat. Agricola, «e. 

AGRICULTURA , /.£. Agricultu- 
re, Part de cultiver la terre. Lat. 
Agricultura , æ. 

AGRIDULCE,ad;.d'une feule term. 
Aigre doux. L. Subacidus, a, um. 

AGRIFOLIO , /. mn. Houx , cfpéce 


AGR 


. 39 
d'arbufte , qui a les feuilles pi » 
tes. L. Agrifolizon, ii. Es 

AGRILLADO , pa, Lié, ée, at- 
taché, ée avec des chaines. L. Com- 
pedibus vinctus, a, um. 

AGRIMONIA , ff. Aigremoine , 
plante. Lat. Eupatorium , ii. 

AGRIO , GRIA, adj. m. ES f. Ai- 
gre , qui a de l'aigreur ou de l'acidité. 
Lat. Acidus., a, um. 

t AcR10, Signifie auffi ápre , ra- 
boteux , en parlant, d'une monta- 
gne, d'une côte &c. Lat. Arduus, 
a, fun. 
t AGRIO, Au figuré , aigre, ru- 
de, d'une humeur difficile. L. 4fper, 
Auflerus. 

t AGRIO, Aigre, en parlant des 
métaux, caffant, qui n'eft pas affez 
malléable. L. Zntracfabilis , e. j 

t AGR1O, Aigre, dur, en terme 
de peinture, fe dit d’un coloris dur 
& défagréable. L. Durus. 

t AGRIO , f. m. Aigre, fuc pi- 
quant & acerbe que rendent le limon, 
l'orange &c. ' 

AGRO > GRA, adj. m. ES f. Voyez 
Agrio. Le premier eft peu ufité. 

. AGRIPALMA , f. f. Planta feme- 
Jante à la ortiga. Agripaume, plante 
qui reffemble à Portie. 

T AGRUADOR , /. m. Le méme 
qu'Agraviador. 

AGRURA, S.f. Aigreur, goût de 
ce qui eft aigre. 

AGUA, /.f. Eau, l'un des qua- 
tre Elémens. Lat. Aqua, «. 

AGUA ARDIENTE, /. f. Eau de 
vie. Lat. Agua ex vino vaporata. 

AGUA BENDITA ,/. f. Eau benite. 
Lat. Aqua luftralis. - 

t AGUACHIRLE,/. f. Les Ef 
pagnols appellent ainfi l'eau qni a 
éte alterée € troublée par fon mélan- 
ge avec quelque autre chofe. L. Pa- 
lato ingratus liquor. 

T AGUA DE CEPAS, Eau de fep. 
C'eft le nom que les gens du com- 
mun donnent au vin pur. Lat. Me- 
Yum , 1. 

T AGUA DE CERRAJAS, Eau de 
Laiteron ; expreffion dont on fe fert 
pour dire qu'une chofe n'eft bonne 
a rien. L. Zmanis opera. 

T AGUA DE SPIRITU SANTO. 
Eau Baptifmale. Lat. 4qua Baptif- 
malis. 

T AGUA DE PIE, Eau courante. 
Lat. Jugis aqua. 

t AGUA FUERTE, Eau forte. L. 
Aqua flygia. 

AGUA LLUVIA, Eau de pluie. 
Lat. Aqua pluvialis. 

AGUA LLOVEDIZA , Eau de 
pluie. 

AGUAMANOS , Eau à laver les 
mains. Lat. Aqua detergendis inanibus 
inferviens. 

AGUAMIEL , /..f. Hydromel , er. 
Lat. Malfs, Ke 

AGUA« 
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AGUAPIE, Eau que l'on jette fur 
le marc du raifin, pour en faire de 
la piquette. Lat. Lora, e. 

AGUAVIVA , Y AGUA MUERTA, 
Eau vive, & Eau dormante. Lat. 
Jugis aqua, aqua flagnans. 

AGUAS, Los visos DEL CHA- 
MELOTE, Les ondes du Camelot, 
de la moire. Lat. Undule. 

+ AGUAS FALSAS , plur. Eaux 
fauffes, ce font celles qui fuintent à 
travers les puits, & qui ne viennent 
point dela fource. L. Aque puteales. 

T AGUAS FIRMES , Eaux vives, 
celles que les puits regoivent de leur 
fource. L. Aque perennes. 

AGUAS MAYORES Y MENORES, 
Les gros & menus excrémens. Lat. 
Excrementa , orum. 

AGUAS VERTIENTES, Eaux de 
pluie qui defcendent des montagnes , 
ou des toits des maifons. Lat. Aqua- 
rum divortia. 

AGUAS VIVAS, Vives eaux, ou 
la Maline, en terme de Marine. Le 
tems où les marées augmentent. L. 
Maris «flus, ús. | 

AGUAS MUERTAS, Mortes eaux, 
le tems où les marées décroiffent. 

AGUAVA , Gare l'eau. Signal dont 
fe fervent ceux qui jettent quelque 
immondice par les fenétres, pour aver- 
tir les paffans de fe retirer à l'écart. 
Lat. Cave. 

+ A la lengua del Agua y Sur le bord 
de la mer. Lat. Ad ripam. 

* Echarle à uno un jarro de Agua. 
Tenir quelqu'un en fufpens, lamu- 
fer avec des-fadaifes, reprimer fa 
colére. Lat. Lenibus verbis , aut face- 
(Hs dram temperare. 

* Ecbarfc al agua, Se déterminer à 
quelque danger pour en éviter nn au- 
tre, comme celui qui fe jette dans la 
mer pour fe fauver à la nage, lorfque 
le vaifleau eft à la veille de périr. 
Lat. Ruere in difcrimen. —— 

* Efperar como cl agua de Mayo , Dé- 
firer ardemment la réuffite de ce qu'on 
fouhaite. L. P'ebementer expectare non 
Jecus atque. vernos timbres, 

* Ejlar con el agua à la boca, Expref- 
fion par laquelle on donne à enten- 
dre qu'un homme eft dans le danger 
ou dans l'affli&ion. Lat. Herere ali- 
cui aquam. 

* Ejlar con el agua hafla la garganta , 
o bafla aqui, feñalundo el cuello. Etre 
en colére , & fur le point de fe porter 
à quelque extrémité. Lat. Jracusdia 
ardere. 

* Eflar à andar entre la cruz y el agua 
bendita. Cette expreffion fignifie qu'un 
homme eft à la veille d'effuier du cha- 
grin ou du dommage. Lat. Znter fa- 
crum ES faxum flare. 

* Hacer agua el navio, Faire eau, 
fc dit d'un vaiffeau od il y a un trou 
ou nne fente par laquelle l'eau entrc. 
L. Maven aquam admittere. 
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El navío baze agua, Le navire fait 
eau. 

Dale el agua en la boca, Il cft dans 
l'eau jufqu'à la bouche , il eft en ex- 
tréme danger de fe noyer. 

No «ale fus orejas llenas de agua, 
Il ne vaut rien du tout. 

Eflo es mas claro que el agua, Ceci 
eft plus clair que l'eau. 

Nadar entre dos aguas, confervarfe 
entre dos partidos, Nager entre deux 
eaux, fe ménager entre deux partis. 

Hacer aguas. C'eft ainf que s'ex- 
priment les enfans qui vont à l'école 
lorfqu'ils ont quelque befoin à fatif- 
faire. Lat. Jfceierc. 

Hacerfe una cofa fal y Agua , Se dit 
d'une chofe qui ne réuflit point com- 
me on s'y attendoit. L. Bona € res 
alicujus exbauriri. 

Hacer uno agua , Au figuré , fe van- 
ter, fe glorifier de quelque chofe. L. 
Tangi gloriole [Eudio. 

Hai mas que agua, Il y a plus que 


de l'eau, fe dit pour exprimer la ri- | 


cheffe & les grands biens d'une mai- 
fon. Lat. Abundare. 

Llevar el agua à fu molino , Faire 
venir l'eau A fon moulin , s'attirer du 
profit. Lat. Sibi foli vivere. 

No le alcanza la fal al agua , Se dit 
pour marquer l'extréme indigence de 
quelqu'un. L. Omnium rerum que ad 
vicium funt neceffaria. indigus. 

No le dio un jarro de agua, à una 
Jed de agua, 0 un poco de agua. Ex- 
preffions familiéres dont on fe fert 
pour marquer la dureté de quelques 
perfonnes , auffi-bien que leur avarice. 
Non fcyphbum aque. 

T Refr. Agua de por fan Juan, quita 
vino y no da pan. Ce proverbe figni- 
fie que ce qu'on fait à contretems ap- 
porte plus de dommage que de profit. 

T Refr. Agua Dios que fe quema la 
cafa. Ce proverbe nous fait fentir le 
befoin qu'on a des fecours divins, 
loríque les humains nous font inu- 
tiles. 

T Refr. Agua paffada no suele mo- 
lino. Ce proverbe fignifie que le paflé 
ne fert de rien pour le préfent. 


+ Refr. Al enfermo que es de vida, 


el agua le es medicina. Ce proverbe 
fignifie que lorfqu'une chofe doit ar- 
river , tous les obftacles qu'on y oppo- 
fe deviennent inutiles & de nul effet. 
L. Evafuro laqueus auxiliari videtur. 

* Refr. De agua manfa me libro Dios, 
que de la brava yo me guardaré , Dieu 
me préferve de leau qui dort, je 
fcaurai me garder de celle qui court. 
Lat. Grave efl malum omne quod fub 
afpecfu latet. 

* Refr. Del agua vertida aluna co- 
gida. Ce proverbe fignifie, qu'après 
avoir perdu nótre bien par nótre 
mauvaife conduite , ou par quelqu'au- 
tre accident, nous devons ménager 
avec foin ce qui nous refte. 


Lat. 


AGU 


| Que poffit bec recolligit. 


T Refr. No temas mancha que fale 
con agua. Ce proverbe fignifie qu'on 
doit méprifer les chofes qui ne cau- 
fent aucun dommage. L. Zimere nol 
maculam, quam diluas. 

AGUA DE AZAHAR, Eau de fleurs 
d'oranges. 

AGUA AZERADA, Eau ferrée. 

AGUA DE LA REYNA DE HoN- 
GRIA , Eau de la Reine d'Hongrie. . 

AGUA ROSADA , Eau de rofe. 

AGUA CONGELADA , Eau glacée. 

Dar agua à manos, Donner de l’eau 
pour laver les mains. 

AGUABRESA , /. f. Goutiére pra- 
tiquée dans une muraille pour l'é- 
coulement des eaux dc pluie. Lat. 
Impluvium , ii. ' 

AGUACATE , /. m. Pierre pré- 
cieufe qui ne différe de Vémeraude 
qu'en ce qu'elle eft moins parfaite, 
& d'une figure ronde ou allongée. 
Lat. Smaragdus, i. 

AGUACERO, /. m. Pluie forte, 
ui furvient tout à coup, & qui paf- 
e en de tems. L. Eluvies , ei. 

T AGUACHA , /. f. Eau corrom- 
pué. Ce mot n'eft en ufage que par- 
mi le bas peuple de l'Aragon. Lat. 
Aqua «vitiata. : 

T1 AGUACHINAR, v. ac. Inon- 
der une petite portion de terrain. Ce 
mot eft de méme efpéce que le pré- 
cédent. Voyez Enaguazar. 

AGUACIL. Voyez Alguacil. 

t AGUACIVERA, /. f. terme de 
labourage, Eau qu'on donne à une 
terre, ou à un champ auffi - tôt qu'on 
achéve de l'enfemencer par le moyen 
des Azequias pour que le grain germe 
plus promptement. Lat. Terra pofl 
Jementens irraygata. V. Azequia. 

AGUADA ,/. f. Aiguade , terme de 
marine, provifion d'eau douce, que 
l'on fait dans un vaiffeau. L. Aque 
dulcis in navem importatio , onis. 

AGUADA , Terme de peinture, 
Lavis , couleur fimple détrempée avec 
de l'eau , comme dans la peinture à 
frefque. L. Color aquí leviter fubaëtus. 

AGUADAnA, /.f. V. Guadaña. 

AGUADERAS, /. f. plur. Efpéce 
de brancard de bois ou de jonc qu'on 
met fur les bétcs de fomme, & qui 
fert à porter des cruches pleines 
d'eau ou d'autre liqueur. L. 4Aqua- 
rium veclabulum, 1. 

+ AGUADERO, f m. Abreuvoir. 
V. Abrevadero. L. Aquarium , ii. 

AGUADERO, V. Aguador. Le pre- 
mier eft peu ufité. Lat. Aguator, ris. 

AGUADOR, /.:. Porteur d'eau. 
Lat. Aquarius, ii. 

Tt AGUADUCHO. V. Aguacero. 

AGUADUCHO. On appelle ainfi 
dans l'Andaloufie une armoire defti- 
née à enfermer les vaifleaux de terre 
qui fervent au ménage, Buftet. L. 7- 


cilium pofstorius , ii. 
AGUAGE, 
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AGUAGE, /.m. T. de Marine, Cou- 
rant rapide. L. Undarum impetus, ús. 

* AGUAITADOR, /. s». T. hors 
d'ufage. Efpion qui obferve avec mau- 
vaife intention, qui tend des piéges 
pour voir & entendre ce que l'on dit, 
ce que Von fait. Lat. Znfidiator , oris. 

AGUAITAMIENTO, /. m. Voyez 
Affecbanza. 

* AGUAITAR , v. a. Vieux mot € 
peu ufité. Guetter, épier , obferver à 
deflein de furprendre , dreffer des cm- 
buches, tendre des piéges. L. Z#/diari. 

AGUAMANIL, /. m. Aiguiére, 
pot à eau, de terre ou de métal. Lat. 


* AGUANOSIDAD , f. f. Sérofite. 
Amas d'eau, qui fe forme dans quelque 
partie du corps, & qui fe convertit en 
humeurs pituiteufes. Lat. ÆAquo/us 


bsonor. 

* AGUANOSO, sa, adj. m. €? f. 
Aqueux , eufe , qui tíent de la nature 
deleau. Lat. Aquofus, a, um. 

AGUANTAR, ^. a. Supporter, 
fouffrir , endnrer avec patience. Lat. 
Pati, Tolerare, Suftinere. 

AGUANTADO, DA, f. p. Souf- 
fert, te. Lat. Toleratus, a , um. 

* AGUANTE, /. m. Force, vi- 
gueur qui nous met en état de réfif- 
ter à un travail continuel; il fe dit 
des hommes & des bétes. Lat. Robur, 


eris. à 

AGUAR, vu. a. Mettre de l'eau 
dans du vin, ou dans telle autre li- 
queur. Lat. Vinum aquí diluere. 

AGUAR EL VINO, Mettre de l'eau 
dans le vin , le tremper. 

AGUARSE LOS PLAZERES. Se dit 
quand il arrive quelque malheur à 
des gems qui fe divertiffent. 

AGUARSE, €. r. Se morfondre € 
devenir fourbu, en parlant d'un che- 
val. Lat. Ex eflu ES frigore nimio de- 
bilitari. 

AGUADO, DA, f. p. dn V. Aguar. 
Trempé, ée. Lat. Aquá dilutus. 

Vino aguado, Vin mélé avec de 
l'eau , vin trempé. 

El vino muy aguado es dañofo, Le 
vin trop trempé fait du mal. 

AGUADO, que no beve vino, Hom- 
me qui ne boit point de vin, buveur 
d'eau. Lat. Abffemiu:. 

AGUADO CAVALLO, Cheval four- 


bu. 

Todos los plazeres deffa vida fon agua- 
dos, Tous les plaifirs de ce monde 
font mélés d'amertume. 

AGUARDADA, /.f. Attente, ac- 
tion par laquelle on attend quelqu'un, 


ou l'on eft attendu. Ce mot eít peu. 


ufité. Lat. Expecfatio , onis. ' 
AGUARDAR, «v.a. Attendre pour 

avoir vü quelque chofe qui a attiré 

l'attention. Lat. Expectare. 

* ÁGUARDAR , Donner du tems , ou 

du délai. Lat. Debitorem manere. 
AGUARDAR » S'arréter, attendre, 

ons. 
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n'aller pas plus avant. Lat. Expecfare. 

Aguardar mucho tiempo en pié, Faire 
le pied de grué, attendre longtems 
debout. 

Aguardar à alguno , Attendre quel. 
qu'un. 

Aguardar à Juan , Attendre Jean. 

Aguardar à Francifco , Attendre 
Francois. 

Aguardar à un amigo , Attendreun 
ami. : 

Aguardar à Juara, Attendre Jeanne. 

Aguardeme ufted , Attendez moi. 
el à ufted, Je vous atten- 


A aguardado ufled mucho tiempo ? 
Avez - vous attendu longtems? 

No me aguarde ufted, Nc m'atten- 
déz pas. 

A quien aguarda wufled ? Qui atten- 
dez - vous ? 

No aguardo à nadie , Je n'attens 
perfonne. 

Aguardaremos à ufled , - Nous vous 


_attendrons. 


Aguardo à ufted , Je vous attens. 

Aguarda à fu lermano, Il attend 
fon frére , elle attend fon frére. 

Por mas que aguarde , J'ai beau at- 
tendre. 

Por mas que ufled aguarde , no ven- 
dra, Vous avez beau attendre, il ne 
viendra pas.  * 

AGUARDADO, DA, f. f. du ver- 
be Aguardar. Attendu, ue. Lat. Ex- 
pectatus , a, um. 

AGUARDENTERO, RA, /. »:. ES 
f. Celui ou celle qui vend de l'eau de 
vie. Lat. Aqua ex vino vaporate 
venditor , oris. 

t AGUARRAS, /. f. Terme de 
Peinture. Efprit de térébentine qui 
fert à faire du vernis. Lat. Spiritus 
terebenthinus ad gumsuitiones paratus. 

+ AGUATOCHA, /.f. Grofle fe- 
ringue, dont on fe fert pour éteindre 
le feu en Efpagne. Lat. Sipho, omis. 

AGUAZA , /. f. Humeur aqueufe , 
qui s'engendre entre cuir & chair, 
qui occalionne une tumeur. L. Aqua 
intercutis. | 

AGUAZAL , f. m. Mare d'eau , 
creux dans lequel l'eau de la pluye 
féjourne. Lat. Aqua flagnans. 

AGUAZO, /. m. Terme de Pein- 
ture. Eau de différentes couleurs, 
dontonlave les toiles fur lefquelles 
on veut peindre. Lat douar is fabadtus 
in pictura. 

T AGUCIA , Défir, envie, de fai. 
re, ou d'obtenir quelque chofe. Voy. 


Anfa. 

+ AGUCIOSAMENTE, adv, Ar- 
demment, paflionnément , avec bcau- 
coup de défir & d'ardeur. L. Zrdenter. 

AGUDAMENTE , adv. Vivement, 
fenfiblement , finement, ingénieufe- 
ment. Lat. Subtiliter. 

AGUDEZA, /. f. Fineffe, délica- 
tefTe, pointe d'efprit; il fe dit auffi 
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de l'a&ion d'affiler, d'aiguifer les ar- 
mes & inftrumens pointus, aigus, tran- - 
chans. Lat. Acumen , inis. 

AGUDISSIMAMENTE, adv. Trés 

fubtilement , trés ingénieufement , 
trés vivement. Lat. Pebementiffan? , 
ingeniofiffiniè. 
' AGUDISSIMO , /uperl. Très aigu, 
trés vif, trés fubtil, trés ingénieux , 
il fe dit dc l'efprit. Lat. Zcutz//anus , 
a, um. 

AGUDO, DA, Taj. m. ES f. Aigu, 
ué. Lat. Acutus, a, um, 

Acupo, au figuré, Ingénieux , 
clairvoyant, pénétrant, mordant , fa- 
tyrique. Lat. Zzgeniofus , Mordax. 

AGUDO, Aigu, Je dit de la dou- 
leur. 

AGUDO, Signifie aufh léger, dif 
pos. Lat. Celer. 

AcGvDO, Violent, fort. 

AGUDO como punta de colchon à 
de volo. Se dit ironiquement d'un 
homme lourd , pefant, & de peu d'ef- 
prit. Lat. Hebes, Stupidus. 

Hoces agudas , cn mufique, ce font 
les deffus, & les hautes-contres. Lat. 
Voces acute. — 

AGUELO. Voyez Avuelo, 

AGUERA, /. f. Terme us ica 
ture du Royaume d'Arragon. Rigole 
que Pon fait pour attirer les eaux 
d'un chemin dans les champs femés. 

Lat. Elice;. 

AGUERAR, «. acf. Augurer. Le 
méme qu'Agorar. 

AGUERO, /. mm. Augure. Les Pa- 
yens appelloient ainfi les préfages ti- 
rés de l'obfervation faite fur le chant, 
le vol & le manger des oifeaux. Lat. 
Asgurium , ii. y 

AGUIJIDA, /. f. Aiguillon d'un 
bouvier. Lat. Stimulus , i. » 

AGUIJAR , v. a. Exciter, pouf- 
fer, aiguillonner, piquer, perfécu- 
ter: on employe ce terme au propre 
& au figuré. Lat. Infligare , Sti- 
mulare. se hà ter, 

AGUIJADO, DA, f. f. Aiguillon- 
né, ée, excité, ée. Lat. Zs/igatus , 
Incitatus. 

AGUIJON, /. ». Aiguillon, en 
parlant de l'abeille. C'eft aufi une 
pointe de fer placée au bout d'un bà- 
ton, avec laquelle les bonviers & les 
laboureurs piquent les bœufs pour 
les faire aller plus vite. Lat. 4Acs- 


9 3. 

T AcuijoN, Aiguillon, dans le 
fens figuré, peine, chagrin, afllic- 
tion. Lat. Stimulus , Angor. 

Dar coces contra el agusjon , Regim- 
ber contre l'aiguillon. Cela fe dit 
d'un homme qui réfifte à une force fu- 
périeure. 

AGUIJONEAR, «. a. Aiguillon- 
ner, piquer avec un aiguillon. Voy. 
Aguijar. : 

. AGUIJONEADO, DA, f. p. Ai- 
guillonné , ée. Voy. Aguijado. 
F AGUILA , 
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AGUILA, /. f. Aigle, le Roi des 
oifeaux. Lat. Aquila, «. 

Las Aguilas Romanas : cada legion 
de los Romanos, llevava una aguila por 
infignia, por effa razon Namavarn à las 


legiones , Aguilas Romanas : Les Ai-: 


gles Romaines, les enfeignes des lé- 

gions Romaines; chaque légion por- 

toit un Aigle pour enfeigne. 
AGUILA, Aigle. C'eft le nom d'u- 


ne des|vingt deux Conftellations qu'on | 


appelle Boréales. Lat. 4quila. 

Es como una Aguila. C'eft un Aigle. 
Expreflion dont on fe fert pour mar- 
quer l'agilité, la promptitude, la vi- 
vacité & la perfpicacité d'un homme. 
Lat. Vir acutiffimo ingenio. 

VE mas que una Aguila, Yl a la vue 
plus pergante qu'un Aigle , fe dit d'un 
homme qui a la vúe pergante. Lat. 
Aquila perfpicacior. 

AGUILEnO, nA , adj. m. EY f. 
Aquilin , courbé comme le bec d'un 
Aigle. Lat. Aquilinus, Aduncus, a, un. 

Nariz aguileza , Nez aquilin. 

AGUILUCHO , /. #. Aigle bátar- 
de. Lat. Aquila degener. 

AGUINALDO , /. m. Préfent, ré- 
gal, étrennes que l'on donne la veille 
dela Noël ou des Rois. Elles confif- 
tent en confitures, en argent ou en 
bijoux. Lat. Strene , arum. 

Dar el aguinaldo à alguno , Donner 
les étrennes à quelqu'un. 

* AGUISAR, v. a. Vieux mot. Ajuf- 


ter , accommoder, agencer, arran- | 


ger, ranger &c. Parare. Aptare. 

AGUISADO, DA, p. p. Préparé, 
ée, ajufté, ée. Lat. Aptatus. Para- 
fus, Ay UM. - 

- AGUJA , f. f. Aiguille à coudre. 
Lat. Acus, ús. 

* Refr. Dar aguja y facar reja, 
Donner peu pour avoir beaucoup. 

AGUJA, Aiguille, pyramide, obe- 
lifque. Lat. Pyramis, idis. 

AGUJA, Aiguille, poiflon de mer. 
Lat. Acus , i. 

* Refr. Aqui perdi una aguja , aqui 
la balluré, Proverbe qui fe dit quand 
on veut recouvrer en quelque chofc , 
ou en quelque lieu la perte qu'on y 
a faite. 

AGUJA , Terme de pátiffier , efpé- 
ce de pâté long & étroit, auquel on 
a donné cenomá caufe de fa figure. 
Lat. Acus artocreas. 

AGUJA , Terme d'Agriculture ufi- 
té dans l’Aragon, greffe, petit fion 
ou oeil que l'on ente. L. Surculus, i. 

AGu JA , Les côtes antérieures d'un 
animal. Lat. Cofæ anteriores. 

AGUJAS DE HACER MEDIA, Ái- 
guilles à tricoter. Lat. Acicube texen- 
dis tibialibus infervientes. 

. AGUJA DE MAREAR , La bouffole, 
aiguille aimantée, L. Acus nautica. 

Saber bien la aguja de marear, Con- 
noitre la Boullole, entendre fes in- 
téréts, employer les moyens conve- 
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nables pour arriver à fes fins. Lat. 
Sibi folertiffmà profpicere. 
' Vino de agujas. Vin piquant. 

* Refr. Cada bubonéro alaba Jus 
agújas. Ce proverbe fignifie que cha- 
cun eft porté à loüer ce qu'il fait. L. 
Suum cuique pulcbrum. 

AGUJAZO , /. m. Piqueure faite 
avec une aiguille. L. Acás icfus , ús. 

AGUJERAR O AGUJEREAR , v.a. 
Trouer, percer , forer. L. Æorare. 
Perforare. 

* AGUJERARSE La PALA, En 
termes de jeu de paume, on dit d'un 
mauvais joüeur que fa raquette eft 
trouée. L. Pilam luforiam nullo mo- 
do attingere. 

AGUJERADO , DA”, p. p. Troué, 
ée, percé, ée, foré, ée. L. Foratus. 
Terebratus, a, um. 

* Cafa agujerada. On appelle ainfi en 
Aragon une maifon entourée de voi- 
fins, par allufion à la curiofité de ces 
derniers. L. Rimofa domus, vel que 
vicinos babet. qui fecreta rimentur. 

AGUJERERO ,/. m. Celui qui fait 
ou qui vend des aiguilles. C'eft un 
terme Aragonois, qui n'eft en ufage 
que parmi le bas peuple. L. cuum 

fabricator , oris. 

AGUJERO, f. m. Trou, pertuis, 
ouverture. L. Rima, e. 

AGUJERO, Aiguillier, étui à met- 
tre des aiguilles. L. Servandis aciculis 
tubulus infervicns. 

AGUJERO , Celui qui fait ou qui 
vend des aiguilles. Lat. Acuum pro- 
pola. 

* Bien efla cada piedra en fu agujéro. 
Chaque pierre doit refter dans fon 
trou , pour dire que chacun doit refter 
dans l'état où Dieu l'a mis. L. Opri- 
mum quemque debito confiftere loco. 

* Refr. A el raton que no tiene mas 
ue un agujéro , proflo le cogen. Une 
ouris qui n'a qu'un trou eft bientót 
prife. L. Mus non uni fidit antro. 

AGUJETA, /.f. Aiguillette, cor- 
don qui fert à attacher les culottes , 
Lat. Ligula adflricforia. 

AGUJETAS, flur. Aiguilles, étren- 
nes, gages que l'on donne aux Pof- 
tillons lorfqu'on court la pofte. Lat. 
Curfori; defignata fHpendia. 

AGUJETERO , /. ». Aiguilletier , 
celui qui fait & vend des aiguillettes 
& laniéres. Lat. Zigularum propola, e. 

AGUJON, J. m. Aug. de Aguja. 
Groffe aiguille. Lat. 4cus grandior. 

AGUSTIN, Nombre de bautifino , 
Auguftin, nom propre d'homme. L. 
Auguftinus, 

San Aguftin , Saint Auguftin.. 

AGUSTINO , /. m. Religiofo de la 
Orden de San Aguflin, Auguftin, Reli- 

gieux de Pordre de Saint Auguftin. 

Los Aguftinos , les Anguftins. 

AGUZADERA, /.f. Queux , pier- 
re à aimuifer. Lat. Cos, otis. 

T AGUZADEROS , On appelle ain 


e 
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les endroits contre lefquels les San- 
gliers aiguifent leurs défenfes, lorf- 
qu'ils font en rut. Lat. Locus ubi 
apri dentes acusmt. 

T AGUZADOR. /. m. Vieux mot. 
Inftigateur, qui incite à fatre une 
mauvaife action. Lat. Inftigator , oris. 

AGUZADURA, /. f. Le méme que . 
Aguzamiento. 

AGUZAMIENTO, /..m. Aiguife- 
ment, l'acion d'aiguifer. Lat. 4cu- 
minatio. 

ÁGUZAMIENTO , au figuré, Ai- 
guillonnement, incitation. Lat. In- 
Jhigatio , onis. — 

AGUZANIEVE, /. f. Oifeau nom- 
mé Bergeronnctte ou hochequeué. L. 
Motacilla , e. 

AGUZAR, «e.a. Aiguifer, émou- 
dre, affiler, rendre aigu. L. Acuere. 

T AGUZAR EL INGENIO PABA 
ALGUNA COSA. Aiguifer l'efprit , en 
augmenter la force ou l'action. Lat. 
Ingenii aciem exacucre. 

TAGUZAR LAS OREJAS, Dreffer 
les oreilles, en parlant des chevaux, 
des mulets, &c. Lat. Aures arrigere. 

T AGUZARLAS OREJAS, Préter 
l'oreille, écouter avec attention. Lat. 
Arrigere aures. 

Aguzar la punta de un puncon y Ai- 
guifer la pointe d'un poincon. 

Aguzar la punta de una aguja , Ai- 
guifer la pointe d'une aiguille. 

Aguzar la punta de una lefna, Aigui- 
fer la pointe d'une aléne. 

Aguzar un cuchillo , Aiguifer un 
couteau. 

AGUZADO, DA, p. f. du verbe 
Aguzar dans tous fes fens. Aiguifé, ée. 
Lat. Acuminatus, a, um. 
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AH! Interje&ion qui marque la 
joye, la douleur, l'admiration , l'a- 
mour fuivant la différence des fu- 
jets. Lat. 4b! Heu! 

AHAJAR , «. a. Voyez Zjar. 

t AHAO, Interjeétion, maniére 
d'appeller ceux qui font éloignés , ho- 
la! oh! Lat. Heus tu. 

AHASTA , adv. Voyez Hafta. 

1 AHE, Interjeétion dont on fe 
fert pour exciter l'attention. Voici , 
voila. Lat. En, Ecce. 

AHECHADERO. Voyez Zechadero. 

AHECHADOR. Voyez Zecbador. 

AHECHADURAS. V. Aechaduras, 

AHECHAR. Voyez Zechar. 

AHECHADO. Voyez Zecbado. 

T AHECHO, ado. Tout d'un coup, 
fur le champ, àla fois, fans diftinc- 
tion ni perte de tems. Lat. Zndifcri- 
minatim , Statim. 

t AHEDO, /. m. Rocher efcarpé, 
montagnes hautes & rompues. Lat. 
Rupes, is. 

AHELEAR, «. a. Rendre une cho. 
le amère comme du fiel. L. Felle inficere. 

T AHELEAR 


AHE 
Yt ARELEAR , v. #. Avoir le gout 
du fiel, être amer. Ce mot eft peu 


uhté. Lat. Fl fapere. 

T AHELEADO, DA, f. f. Rendu, 
te, amer, fe: comme du fiel. Lat. 
Felle snfedfus , 

t AHEMBRADO , , adjeét. Qu'on 
n'employe que dans la terminaifon 

culine. Efféminé. Ce mot n'eft 
en ulage due parmi le bas peuple. 
e. Efeminatus. 

t AHERROJAMIENTO . JS. m. 
Attache, lien, chaine, menotte , & 
toutes fortes de ferremens dont on fe 
fert pour s'affurer d'un criminel. L. 
Vincula, orum. 

T AHERROJAR, v.a. Mettre quel- 
Es un aux fers. Lat. ls «incula con- 


UT "AHERROJADO, DA, f. P. paf. 
ey d E fers, lié , ée. L.'Co 
pedibus 


t AHERRUMBRARSE, v.r. Pren- 
dre la couleur, le gout du fer, ou 
du cuivre. Lat. Ferrugine tingi. 

1 AHERRUMBRADO, DA, f. f. 
Qui a pris la couleur & le goüt du 
ps en e cuivre. Lat. Ferrugine tinc- 


E AHERVORADAMENTE , ade. 
Ardemment, avec ferveur, avec feu. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Zrdenter. 

. T AHERVORARSE , v. r. S'é 
chauffer, fe brüler par la trop gran- 
de ardeur du Soleil. On le dit auffi 
du fromtht. Lat. Eflu aduri. 

T AHERVORADO, DA, f. p. Gril- 
lé, éc , brülé, ée, par la trop gran- 
de ardeur du Soleil. Lat. Caloribus 
exuflus , a, um. 

t AHI, adv. de lieu. Là, 
cet endroit, li où vous êtes. 
Jilac. 

T ÁHI PUERA ELLO, ÁHI SERA EL- 
LO, Ce feroitlà, ce fera là. Expref- 
fions qui fignifient qu'en conféquence 
d'une chofe ou d'une action, il arri- 
vera quelque Ficheux accident. Lat. 
Hoc opus , bic labor ef. 

T Aut ME LAS DEN TODAS , Fa- 
gon de parler i ironique , pour marquer 
le peu de cas qu'on fait des malheurs 
qui peuvent arriver pour avoir né- 
gligé les confeils d'autrui. Lat. Z» 

RU iuum , quidquid malum eft , re- 


y a AHIDALGADAMENTE , adv. 
Voyez Hidalgamente. 

AHIDALGADO DA, adj. m. Es f. 
Qui a les fentimens & les maniéres 
nobles. Lat. Vobilis, e. 

AHIDALGADO , Se dit des chofes 
& des actions qui ont quelque chofe 
de noble & de grand. 

* AHIGADADO, DA, adj.m. EJ f. 
Terme burlefque. Qui reffemble au 
foye. Lat. Jecori fimilis. 

1 AHIGADADO , Signifie auffi 
vaillant, courágeux. L. Sérenuus, a, 
sw: 


dans 
Lat. 


à AHI 


AHIJAMIENTO , f. t. Voyez 
Prohijamiento. 

AHIJAR, v.a. T peu ufité. Adopter 
le fils d'autrui pour fien. L. Adoptare. 

AHIJAR , Au figuré, attribuer , 
imputer à quelqu'un, ce qu'il n'a pas 
fait. Lat. Imputare. — 

T AHIJAR EL GANADO, Mettre 
chaque eau avec fa mére pour 
de ‘elle l'élève. L. Subreinare. 

AHIJAR , v. 2. Pulluler, poufler, 
croître, fe dit des herbes & des plan- 
tes qui jettent des bourgeons. Lat. 
Gerininare. 

AHIJADO , DA, f. p. du verbe 
Abijar dans tous fes fens. Adopté, ée. 
L. Adoptatus , zmputatus , Jubrematas , 
8 , un. 

AHIJADO, m. 0 Abijada , f. Fil. 
leul ou filleule, qu'on a tenu fur 
les fonts de batéme. L. Zevatws à 
fonte baptifinatis. Les Efpagnols éten- 
dent auffi ce terme à ceux dont ils 
font parrains dans les Sacremens de 
Confirmation, de Mariage, & à la 
célébration de ceux qui difent leur 
Meffe, & aulli à ceux dont ils font 
arrains dans quelque cérémonie , ou 
éte , méme dans les duels.  -- 

Es mi abijado , C'eft mon filleul. 

Es mi abijada , C'eft ma filleule. 


, Es abjjado de ufled , C'eft vôtre fil- 
leul. 


Es fu abijado, C'eft fon filleul. 

Es mi abijada , C'eft ma filleule. 

Es abijada de ufled , C'eft vôtre fil. 
leule. 

Es fu abijada , C'eft fa filleule. 

T Refr. Del pan de mi compadre 

an zatico à mi abijado. Proverbe que 
Pon dit quand quelqu'un fait le libé- 
ral du bien d'autrui. Lat. De pane 
largior alieno plurimum. 

AHILAR, «. acf. T. peu ufite, 
affoiblir, diminuer les forces, cau- 
fer un évanouiffement. L. Vires te- 
Ware. 

AHILAR, UV. acf. Marcher à la 
hâte, fuivre quelqu'un fans reflexion. 
L. Cclerius alicujus greffrbus inf tere. 

AHILARSE, vu. r. Se pâmer de 
faim, tomber en défaillance faute 
d'aliment. Lat. Deliquium pati. 

AHILARSE, Au Route. fe pâmer 
d'admiration. Lat. Stupere. 

AHILARSE , Se moilir, fe chancir, 
s'aigrir , en parlant du an & du vin. 

AHILADO, DA, f. p. du v. Abilar, 
dans toutes fes acceptions. Affoibli , 
ie. Lat. Tenuatus , a, utn. 

AHILO, /. m. Pamoifon , Défail- 
lance. Lat. Deliquium , ii. 

AHINA. Voyez Aina. 

AHINCADAMENTE, adv. Efhca- 
cement , ardemment , inftamment. L. 
Ardenter. Cupide. 

+ AHINCANZA , f. f. Viteffe , di- 
ligence, promptitude. Ce mot a vieilli. 
Lat; Dilizentia , e. 

t AHINCAR, v. acf. Faire effort , 
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S'effotcer, tácher, preffer , pouller 
les chofes à bout. L. Miti. Conari. 

AHINCO , f. m. Inftance, véhémen- 

ce, force, ardeur Ld on cmploic pour 
obtenir ce qu'on défire. L. Nifus , ds. 7 

T AHINOJARSE , c. r. S'agenouil- 
ler, fe mettre à genoux. C'eft un ter- 
me furanné. Voyez Arrodillarfe. 

t AHINOJADO , DA, f.p. Age- 
nouillé, ée. Voyez Arrodillado, da. 

AHIRMAR , O AHIRMARSE, «. 
"n. V. Afirinar , & afirmarfe. 

T AHIRMADO , Da, p. f. Voyez 
Afirmado , da. 

AHITAR, v. acf. Manger trop, 
Le farcharger l'eftomac par une trop 
pus replétion de viandes difficiles 

diverer. L. Cibis ingurgitare. 

AHIT TARSE, v.r. Avoir une in- 
digeftion par un trop grand excés d'a- 
limens grofhiers & difficiles à digerer. 
Lat. Cibis gravari. 

T AHITARSE CON UN PIÑON, Se 
deranger & gáter l'eftomac.avec un 
pignon, cela veut dire, avoir l'efto- 
mac foible. Lat. Leviusculo opíonio 
gravari. 

AHITADO, pa, f.p. du «erbe 
Abitar , dans toutes fes acceptions. 
Surchargé , ée, de viandes. Lat. Cibis 
gravatus , a, um. 

t Refr. Quien tiene bijos al ludo, 
no morirá de abitado. Celti qui a beau- 
coup d’enfans, ne meurt jamais d'in- 
digeftion. 

t AHITERA , /. f. Indigeftion vio- 
lente & de longue durée. L. Gravior 
cruditas, atis. 

AHITO, TA, adj. s. c? f. Qui a 
une indigeftion pour avoir trop man- 
gé. Lat. Crudus. Oppletus. 

Auiro, Au figuré, las, ennuie, 
dégouté de quelqu'un, ou de qucl- 
que chofc. Lat. Tedio afecfus alicu- 
jus ret. 

AHITO , f. 5. Indigeftion , crudité 
d'eftomac. Lat. Cruditas, atis. 

À Hiro. Voyez Hito. 

AHO , Interje&ion. "V. Zhao. 

AHOBACHONADO, adj. 1. EY f. 
Lent , te, pareffeux , fe , nonchalant, 
te, mol, le, láche, indolent, te. 
Ce mot et compofé de la particule 
a, & du mot Hobachon, qui fignihe 
lâche & pareffeux. L. Segnis , iners. 

AHOCINARSE , v. ». S'étrécir , fe 
reflerrer , faire un coude, en parlant 
des ficuves & des riviéres. Lat. Co- 
arcfari. 

AHOCINADO , p.p. Etréci, ie, 
refferré, ée, entre deux montagnes, 
ou vallées. L. Coaréfatus , a , um. 

t AHOGADERO , /. m. Lacet, ou 
cordon délié dont on fe fert pour 
étrangler les criminels, & les expé- 
dier plus promptement. Lat. La- 
quests , i. | 

t ÁHOGADERO , Au figuré , fe 
dit d'un endroit oú T on a de la peine 
à refpirer à caufe de l'afuence de 

Fa monde 
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monde qui s'y trouve. Lat. Locus, 
Jufocationi obnoxius. ) 

T AHOGADERO , Collier, orne- 
ment que les femmes portent au col. 
Lat. Torques. - 

AHOGADERO , Sous-gorge , laniére 
de cuir qui pafle fous la gorge du 
cheval, & qui s'attache avec une bou- 
cle à la tétiére. Lat. Collare , is. 

+ AHOGADIZO , ZA , adj. m. ES f. 
Suffoquant , te, fe dit de certains 
fruits qui femblent vouloir dde dd 
quand on les avale, tels que font 
nos poires d'étranguillons. L. Palato 
afperior. 

T AHOGAMIENTO, /. #. Cha- 
grin, afflicion , angoiffe. V. Congoja. 
Afficcion. Abogo. | 

AHOGAR, «. acf. Etouffer , étran- 
gler. Lat. Sufocare. 

AHOGAR , dans le fens figuré, Fa- 
tiguer, importuner, prefler, perfé- 
cuter , accabler, éteindre, noyer. L. 
- Molejftiam afferre. 

AHOGAR , Etouffer , empêcher 
qu'une chofe produife fon effet. Lat. 
Premere , Sufocare. 

AHOGAR, Se dit au figuré des plan- 
tes qu'une trop grande pluye gáte & 
détruit. Lat. Extinguere. 

AHOGARSE, «v. r. S'étouffer , fe 
fuffoquer , fe noyer , s'étrangler, per- 
dre la vie faute de refpiration. Lat. 
Suffocari. - 

ÁHOGARSE DE CALOR , Etoufter 
de chaleur. Lat. /Ejlu nimio urgeri. 

AHOGARSE DE GENTE, Etouffer 
dans la foule. Lat. Plebis concurfu 
Juffocari. 

AHOGARSE EL GRANO, Se dit du 
froment qui ne peut croître, à caufe 
de la grande quantité d'herbes dont 
il eft environné. Lat. Perire. 

AHOGARSE EN POCA AGUA, Se 
noyer dans peu d'eau, fe dit d'un 
homme qui s'afflige & fe tourmente 
pour le moindre fujet. Lat. Curare 
de nibilo. 

AHOGAR LAS PENDENCIAS. Ex- 
preflion burlefque, pour dire qu'ona 
terminé une querelle au cabaret, le 
verre à la main. Lat. Crébris baufli- 
bus lites componere. 

T Refr. Nadar, nadar, y à la oril- 
la Abogar. Proverbe qui fignifie que 
poses ait fait tous les efforts pof- 
ibles pour remédier à quelque chofe 
ou pour l'obtenir, on n’a pu cepen- 
dant y réuflir. Lat. Toto devorato bo- 
ve , in cauda deficere. 

T Refr. Quien no trabe foga de fed 
Je abcga. Ce Proverbe nous apprend 
qu'on ne fçauroit fe précautionner 
avec trop de foin contre les accidens 
de la vie. Lat. Pro fune fitis aderit , 
eui deefl reftis. 

AHOGADO, pa, p. p. du verbe 
Abogar dans toutes E acceptions. 
Etouffé, ée, fuffoqué, ée. Lat. Suf- 
Jocatus , a, son. 


AHO 


- + Carnero abogádo. Moutonà l'étuvée. 
T Dar mate abogádo , Donner échec 
& mat; tetme du jeu des Echecs. On 
employe cette expreflion au figuré, 
pour dire qu'on ne peut remédier à une 
chofe, faute d'avoir pris les précau- 
tions néceffaires , ou pour avoir agi à 
la hâte & fans réflexion. 

T Eftar abogádo, o verfe abogado, Ex- 
prefhons figurées, pour marquer l'em- 
barras dans lequel on eft. 

AHOGO, /. m. Peine, angoifle, fon- 
ci, affli&ion, difficulté qu'on trouve 
à agir. Lat. Angor, ori. 

AHOJAR , vu. s». Brouter des 
feuilles d'arbres, ce qui s'entend des 
troupeaux qu'on met en páture dans 
les bois. Lat. Arborum foliis pafci. 

T AHOMBRADA , adj. T. peu ufi- 
té, & qu'on n'employe qu'au féminin. 
Hommafle, fe dit d'une femme mále , 
robufte, & d'une force au deflus de 
celle de fon fexe. Lat. P'irago, inis. 

A HOMBRO. Voyez Hombro. 

AHONDAR, v. a. Fouir ; creufer, 
foniller. Lat. Fodere. 

T AHONDAR, Penétrer bien avant, 
comme font les racines d'un arbre. L. 
JMagis ad ima pertingere. 

AHONDAR, au figuré, Approfon- 
dir une matiére , la pénétrer bien 
avant. Lat. Rimari. 

AHONDADO, DA, f. f. du verbe 
Abondar dans toutes fes acceptions. 
Foui, ie. Lat. Fofus, Scrutatus , 


a, um. 

AHONDAMIENTO, /. m. Appro* 
fondiflement. 

* AHORA , adv. de tems. A cette 
heure , préfentement. L. Modo, Jam. 

* AHORA, AHORA. À préfent , 
à préfent, expreffion qui marque un 
tems préfent, ou extrémement pro- 
chain. Lat. Modo, jamjam. 

* AHORA BIEN, A préfent bien. 
Expreffion vulgaire qui équivaut à 
celles-ci, puifque cela eft, cela étant , 
la chofe étant ainfi. 

AHORCADOR , /. m. Celui qui 
pend, ou qui fait pendre. Terme ba- 
din, inventé à plaifir. Lat. Carni- 
fex, icis. 

AHORCAJADAS , à AHORCAJA- 
DILAS. adv. A Califourchon, jam- 
be dega jambe de là. Lat. Virilem 
in modum, Diduétis cruribus. 

AHORCAJARSE , v. r. Monter à 
Califourchon. Lat. Cruribus diduétis 
infilere. 

AHORCAR , v. a. Pendre, exécu- 
ter un homme à mort. Lat. Js cru 
cem agere. 

AHORCAR, aufiguré, Sufpendre 
quelqu'un, le pendre, mais non point 
par le col. Lat. Su/pendere. 

AHORCARSE, %. r. Se pendre, 
le mettre un lacet au cou, refter 
pendu en l'air, s'óter la vie par ce 
moyen. L. itam fmire fufpendio. 

* AHORCAR EL VOTO, S'attacher 


Ahora, Corso À: JoLt que > 


OGhora vivas largos Anos Ahora te 


lleven de iu órazos a la senal- 


Hua. 


AHO 


à fon fentiment , fans vouloir ceder 
à celui d'autrui. ' 

T AHORCAR LOS HABITOS, Jettet 
le froc aux orties, fe dit d'un Reli- 
gieux qui abandonne fon monaftére. 
a T Que me aborquen , Qu'on me pen- 

e. 

t Que fe aborca, Il fe pend, facon de 
parler exagerative , pour dire qu'une 
perfonne s'impatiente. 

t Que Je aborque ,  Qu'ilfe pende, 
facon de parler lorfqu'une perfonne 
eft dans l'embarras, & qu'on ne veut 
pasl'entirer. ^ 

+ Dexaos aborcar , que aqui quedo yo. 
Proverbe dont on fe fert lorfque quel- 
qu'un confeille à un autre de tenter 
une entreprife épineufe, fur l'affu- 
rance qu'il le fecourra. 

AHORCADO, DA, f. p. du verbe 
Zborcar , dans toutes fes acceptions. 
Pendu, ue. Lat. Strangulatus. 

T AHORCADO SEA TAL BARATO. 
Au diable foit le bon marché. 

+ La honra del aborcado , à la compa 
stia del ahorcado. Expreflions dont on 
fe fert lorfque quelqu'un , aprés avoir 
accompagné un autre dans un endroit, 
Py laiffe & s'en revient feul. Lat. 
Damnatum non ultra furcam | comites 
profequuntur. 

+ Refr. En cafa del aborcado no fe ba 
de mentar la foga. On ne doit jamais 
parler de corde dans la maifon d'un 
pendu. 

AHORMAR, v. acf. Ajufter, for- — 
mer, donner la forme, mettre en 
forme , ou en moule. L. Zfptare. 

AHORMAR LOS GAPATOS, Met. 
tre les fouliers en forme. 

Los ad eftan abormados , Les 
fouliers {ont mis en forme. - 

AHORMAR , Dreffer, former, in- 
ftruire , polir, civilifer. L. Znformare. 

Ex. Zo le abormare con elcafligo, 
Je le formerai en le chátiant. 

Se vá abormando con la enfestanza , 
Il fc forme au moyen de l'inftru&ion. 

AHORMADO,, DA, f. f. Ajufté, 
ée , mis, fe en forme. L. Aptatus, 


a, um. 
* AHORNAGAMIENTO, . m. 
L'a&ion par laquelle la terre s'em- 
brafe par l'excés de Ja chaleur, ou 
du froid. Ce mot n'eft prefque point 
ufité. Bruine, brouiffure. L. Carbun- 
culatio , omis. | s 
AHORNAGARSE , uv. r. Etre en 
charbon, étre brülé, brui, bruiné, 
havi en parlant des biens de la terre. 
Lat. Curbuncularz. ] 
* AHORNAR, ©. acf. Enfourner, 
mettre dan$ le four. V. Abornar. 
AHORNARSE, «. r. Se brúler, 
fe dit dans la vieille Caftille & ail- 
leurs du pain que la trop grande 
chaleur du foura furpris, de maniére 
qu'il eft brülé par déhors & crud au 
dedans. Lat. Votular:. 
AHORNADO, 9. f. Enfourné, ux 
t 


Áwgeta, 
bre, 


V. arua 
"HM. 
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dit du pain qui eft dans le four. L. 


In furnum immillus. 

AHORQUILLAR , v. a. Etayer un 
arbre, pour que fes branches ne fe caf- 
fent point par la pefanteur du fruit. 
Lat. Furcillis fuftinere. 

AHORQUILLADO , DA, f. p. E- 
tayé, ée. Furcillis fuflentatus , a, um. 

* AHORRAR , e. acf. Donner la 
liberté à un efclave, l'affranchir. L. 
JManumittere. 

AHORRAR , Epargner, ufer d'é- 
pargne, ménager la dépenfe. Lat. 
Simptui parcere. 

AHORRAR, Epargner fes pas, fa 
peine. Lat. Excufari à labore. 

AHORRARSE, «. r. Se racheter, 
obtenir fa liberté à prix d'argent. Lat. 
$e redimere. 

AHORRADO, DA, f. f. du verbe 
Aborrar dans toutes fes acceptions. Af- 
franchi, ie. Lat. Manumius , a, um. 

+ AHORRADO, Exempt, libre de 
tout embarras. Lat. Expeditus, a, um. 

+ AHORRATIVO , va, adj. m. 
£7 f. Chiche , qui épargne trop. Lat. 
Tenax , cis. 

AHORRO , f. sm. Epargne, ce 
qu'on ménage dans fa dépenfe. Lat. 
Parcimonia , æ. 

AHokRO, Epargne, l'action d'é- 
pargner dans quelque fens que ce foit. 
Lat. Exemptio , onis. 

+ AHOYADURA , /. f. V. Hoyo. 

AHOYAR , c. a. Terme peu ufité, 
Fouir, creufer , fouiller, faire des 
trous, des foffes en terre. Lat. Fodere. 

AHUCHADOR , f. m. Celui qui 
ferre fon argent, qui l'épargne avec 
foin. Lat. Pecuniz fludiofus reconditor. 

AHUCHAR, «v.a. Serrer l'argent 

'on épargne , le mettre de cóté. Lat. 
Denon in ciflella congercre. 

Ha abuchado mucho dinero , ll a 
ferré beaucoup d'argent. 

Abuche ufled, Epargnez. 

AHUCHADO, DA, f. p. Serré, 
ée, en parlant de l'argent. Il fe dit 
au figuré de cc qui eft caché. Lat. Re- 
conditus, a, vt. 

Tiene dinero abucbado , Ma del'ar- 
gent dans fon coffre. 

+ AHUCIAR, v. a. Animer, inf 
pirer de la confiance. V. Efperanzar. 

AHUECAMIENTO, /. m. L'action 
de creufer. Lat. Concavatio. 

AHUECAR , v. 4. Creufer, ca- 
ver , rendre creux, profond. Lat. Ex- 
cacare. 

t AHUECARSE, v. y. au figuré, 
s'enorgueillir, tirer vanité de quelque 
chofe, s'enfler, fe bouffir. Lat. Z- 
fari fuperbia. 

AHUELO, La, /. m. €9 f. Ayeul, 
Ayeule. Lat. Avus, Avia. 

AHUMADA , /. f. Signal donné 
par le moyen de la fumée. L. Fumo 
datum fignum. 
 AHUMAR, «v. ». Fumer, jetter 
de la fumée. Lat. Furium emitterc. 








AHU 


AHUMAR, v. a. Fumer, expofer 
à la fumée. Ce mot fiznific au 


en- 
fumer, noircir ou incommoder par la 


fumée. Lat. Infumare. 


AHUMAR , Signifie encore parfu- 
mer, brüler des parfums. L. Sufre. 
AHUMADO, pA, f.p. du verbe 


Abumar dans toutes les acceptions. 


Fumé, ée. Lat. Iufumatus , a, um. 
T A Humo de pajas. Voyez Humo. 
AHUN , adv. Encore , jufqu'à pré- 

fent : on doit écrire Aun. L. Adhuc, 


baclenus. 


AHUNQUE, adv. V. Aunque. 

AHURTA ConpELr. V. Hurtar. * 

AHURTADILLAS , ado. Furtive- 
ment, à la dérobée. Lat. Clàsm. 

T AHUSADO, Da, adj. m. €S f. 
Délié, éc, menu, ue, pointu, ue, com- 
me un fufcau. L. Zcuminatus , a, tum. 

AHUYENTAR, «.«a. Faire fuir, 
effaroucher, challer. Lat. Fugare. 

AHUYENTAR, au figuré, chal 
fer, éloigner de foi un fentiment, une 
paffion, &c. Lat. Abigere. 

AHUYENTADO, Da, f. p. Chaf- 
fé, ée, mis, ife en fuite. Lat. Fu- 


gatus, a, um. 


AI 


AIDORO, f. m. Aide, affiftance, 
fecours. Voyez Zytida , ou Ayjiencia. 
Le premier a vicilli. 

AINA, adv. Terme vulgaire , Vi- 
te, promptement , à la hâte, incef- 
famment , auffitót. Lat. Cito, Statim. 

AINAS, adv. Peu s'en eft fallu, 
Lat. Parum abfuit. 

AIRARSE , 2. r. S'irtiter, fe met- 
tre en colére. Lat. Zrafci. 

AIRADO, DA, p. p. Irrité, ée, 
faché, ée. Lat. Jratus, a, um. . 
. Vida airáda, Vic licentieufe, dé- 
bordée. Lat. Pita perdita. 

AIRE, fm. Air, celui des qua- 
tre Elémens qui environne l'eau & la 
terre. Lat. 4ér, eri. 

AIRE, Air, vent. Lat. Ventus , 7. 

AIRE CORRUTO, Air corrompu. 
Lat. 4ér corruptus. — | 

AIRE DE MUSICA, Air, terme 
de Mufique, chañfon notéc. Lat. 
Modi, orum. 

Beber los aires, Expreffion qui mar- 
que le défir qu'on a d'obtenir une 
chofe. Lat. Avide cupere. 

Cantar Ô tañer con aire, Chanter, 
jouér d'un inftrument avec grace. L. 
Venuflà canere. 

Creerfe del aire, Croire à la légére, 
Lat. Leviter credere. 

Dar aire à una cofa, Donner de l'air, 
de la grace à quelque chofe. Lat. Ve- 
nuflatem conciliare. 

Dár de buen áire, Donner de bonne 
grace, frapper fort. L, Valid? ferire. 

Darle à uxo el dire, Avoir vent 
de quelque chofe, Lat. Conricere. 

Darle wn aire à otro, 0 tener el äire 


— 


| | AIR 4f. 
de otro. Avoir de l'air de quelqu'un, 
lui reffembler du vifage. Lat. Ali- 
quem referre. | 

Echarfe el aire : On dit que le vent 
s'appaife ,  lorfqu'aprés avoir duré 
quelque tems , .il vient à cefler. Lat. 
Ventum fedari. 

En el âire, En Yair, pour dire 
qu'une chofe fe doit faire prompte- 
ment. Lat. Citiffané. 

Eflar con un pi? en el dire, Avoir 
toujours le pied en l'air. 

Eflo es un poco de tire , 0 effo el 
dire, C'eft du vent, pour dire qu'u- 
nc .chofe cft méprifable. Lat, Res wi- 

iB. 

Hablar en el ajre, Parler en l'air, ou 
fans fondement. Lat. Zu vanum ver- 
ba jacíare. 

Haccrfe aire , Se donner de l'air 
avec un éventail. Lat. Flabro ventum 
nnpellere. 

Herder un cabello en el aire. Ex- 
preflion vulgaire, pour dire qu'un 
homme a l'efprit fubtil € pénétrant. 
Lat. Effe adinoduwm per/picacens. 

Ir por los aires, Avoir des penfées 
élevées & fublimes. : 

Matarlas en el aire, Se dit d'un 
hemme qui a la repartie prompte. i 

Mudarfe à qualquiér dire, Tourner 
à tout vent, c'elt n'avoir ni fermeté, 
ni réfolution. Lat. Arms cffe muta- 
bilem. 

Mudarfe el dire, Se dit des chan- 
gemens de tems qui arrivent. L. Ven- 
tum ad aliam partem inflecli. | 

Quedarfe en el dire, Se dit de celui 
à qui il ne refte rien de ce qu'il avoit. 
Lat. Vacuum ac fruflratum , velut in 
aire pendulum relinqui. 

Temerfe del aire que paja , Avoir 
peur du vent qui fouffle, c'eft n'a- 
voir ni cœur ni courage, pour fup- 
porter le moindre contretems. L. $0- 
licitius quam par efl fibi cavere. 

Tener buen dire, Avoir bon air, 
bonne minc. Lat. Decorè, Venuflé 
incedere. 

Tener la cabeza Rena de aire, Avoir 
la tête legére.: Lat. Levem efe. 

Tomar el aire , Prendre Unir, fe 
promener au frais. Lat. Aura refri- 
gerari. - 

T'omar los aires naturales, Prendre 
fon air natal. Lat. Patriam reviftre. 

AIREARSE, «. s. Prendre l'air, 
on ne le dit qu'en parlant des mala- 
des. Ne prenez pas lair. Lat. 4ura 
refrigerars. : 

AIRECILLO, /. :. dim. de Zire. 
Air, ou vent doux & leger , Zéphir. 
Lat. Aura, e. 

AIRON, /. tm. Panache, bouquet 
de plumes de divers oifeaux qu'on 
mettoit fur les cafques. Lat. Gales 
Apex , icis. 

T Caer en el pozo airón. Cette ex- 
preflion fignifie, qu'il n'eft pas aifé 
de retrouver ce qu'on a perdu, ou 

F 3 dc 


: : am. 
Sisle mtn AIROSO , Aéré, 
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“de le retirer du lieu oú il eft. Lat. 
In profundiffnum puteum demergi. 

AIROSAMENTE , adv. D'une ma- 
niére noble , élégante , & gracieufe , 
élégamment , délicatement, galam- 
ment. Lat. Eleganter. 

AIROSIDAD , /. f. Bon air, bon- 
ne mine, bonne grace. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Concinritas. 

AIROSO , SA , adj. m. ET f. Gra- 
cieux, fe, élégant, te, beau, belle, 
bien fait, te, Voyez Fenullus, a, 


qui eft expofé au 
grand air. L. Veuto patens. * 

* AISLAR, vu. acf. Ceindre , en- 
ceindre , border, environner , entou- 
rer d'eau un lieu, une maifon. L. 
Aquí cingcre. 

AISLAR, lfoler, faire une piece 
d'Archite&ure, qui ne touche point 
à unc autre. Lat. Omni contiguitate 
eximere. 

AISLADO, DA, f.p. du vu. Aislar. 
Ceint, te, ifole , ée. L. Septus , Ædi- 
ficio feparutus , a , tm. 

Quedar uno aislado , Refter ifolé, 
fe trouver fans fecours ni appui. L. 
Jutercludi. 

* AJADA, ff. Efpéce.de fauce 
faite avec du lait, du pain & du fel, 
dont on affaifonne le poiffon. Lat. 
Condimentum , i. 

* AJAMIENTO, f. 1. Maniement 
d'une chofe qui lui óte fon luftre. 
Lat. Attreélatio, onis. | 

* AJAMIENTO, Au figuré, l'ac- 
tion de maltraiter quelqu'un de pa- 
roles, & d’une façon qui porte at- 
téinte à fa perfonne & à fon honneur. 
Injure, outrage , offenfe, affront, 
injuítice , violence. L. ZInjuria, e. 

* AJAR, v. acf. Gáter, flétrir, € 
ternir une chofe en la touchant, la 
faner. On le dit des fleurs & des au- 
tres chofes délicates. L. Attrectare. 

* AjAR , An figuré, maltraiter 
quelqu'un de paroles, Poffenfer tant 
en fa perfonne qu'en fon honneur. 
Lat. Injuria afficere. | 

* AJAR LA HERMOSURA, O LA 
BELLEZA, Gáter, ternir la beauté 
d'une femme. Lat. Pulchritudinis flo- 
rein. ledere. 

, AJADO, Da, p. p. du «e. Ajar, 
Dans toutes fes acceptions. Touché, 
ée. L. Zttreéfatus, a, um. 

Muger ajada, Femme paflée. 

Flor ajada , Fleur préte à fortir de 
fon oignon. | 

AJENADOR , f. m. V. Enajenador. 

AJENAR, v.a. V. Enajenar. 

AJENO, NA, adj. m. C9 f. Qui 
appartient à autrui. L. Alieuus, a, um. 

AJENO, Signifie auff ignorant. L. 
Zrnarus. 

Eflar ajeno de bazer alguna cofa en 
perjuyzio de otro, N'avoir pas la pen- 
fée de faire quelque chofe au préjudi- 
ce d'autrui. 


AJE 

AJENO, Etrange, contraire, op- 
pofé, qui ne convient point. Lat. 
Alienus, a, um. 

ÁJENO DE SI, Hors de foi - mé- 
me. Lat. Sue mentis impos. 

T AJETE, /. m. Ail verd, ten- 
dre, nouveau, qui commence à croi- 
tre. Lat. Alison tenerum. ; 

AJETE, Salfa Fecha con ajos, Sau- 
ce faite avec de l'ail. Lat. Condimen- 
tum. 

t AJICOLA, ff. Colle faite avec 
des rognures de gants & de l'ail, 
qu'on couche fur le bois que l'on veut 
dorer d'or mat. Lat. Gluten ex allo 
€9 pelliculis. 

+ AJILIMOGE, ou Ajilimegili, 
Efpéce de fauce faite avec force poi- 
vre & ail, dont on fe fert pour af- 
faifonner les ragouts. Lat. Condimen- 
tum ex allio ES pipere. 

+ AJILLO, dim. de Ajo. V. Ajéte. 

AJILLO Y MOGILLO. Le meme 
qu' Ayilimoge. m 

AJO, fm. Ail, plante de la na- 
ture de l'oignon, & dont l'odeur eft 
trés forte. Lat. Allium , ii. 

Ajo, Toute fauce qui fert à af 
faifonner les viandes. L. Intinctus, ús. 

t Ajo, au figuré, Le fard dont 
les femmes fe fervent pour embelli r 
leur teint. Lat. Ficus, 1. 

T Ajo PORRUNO, Légume de la 
groffeur du Porreau, laquelle tient 
de fes qualités de méme que de cel- 
les de l'ail. Lat. Allium porrinum. 

AJO SYLVESTRE, 0 CASTAÑUE- 
LO, Ail fauvage. L. Allium Sylvefire. 

* AJO DE VALDETILLAS, Ex- 
preflion vulgaire, pour marquer la 
dépenfe qu'occafionnent les habits & 
la bonne chére dans les Auberges. 

* Bueno asda elajo, Se dit d'une 
affaire extrémement embrouillée, € 
dc la confufion que caufe la contra- 
rieté de fentimens. Lat. Hala fe res 
babet. 

Dar, o llevar fu ajo, Donner, ou 
recevoir fa fauce. Expreflion vulgai- 
re, pour dire quel'on donne on re- 
coit 'du chagrin de quelqu'un. Lat. 
Molcftia afficere | vel afhci. 

Soys un villano harto de ajos , Vous 
étes un ruftre & un grollier. 

Tiefo como un ajo , Se dit d'un hom- 
me fort € robufte. 

Yo le haré que muerda, 0 morder 
el ajo, Je le ferai enrager. Lat. Ego 
illi molefliam creabo. 

+ Refr. Ajo crudo, y vino puro paf- 
fan cl Puerto feguro. Ce Proverbe figni- 
fie qu'on furmonte les difficultés en 
employant les moyens convenables. 
Lat. Mero allioque tutus Alpibus curres. 

t Refr. Ajo porque no fuifle bueno ? 
Porque no me ballo San Martin puelto. 
Ce Proverbe fignifie que pour réuffir 
dans ce qu'on entreprend, il faut 
s'y prendre à tems. Lat. Tempeftivé 
quecumque facienda. 


- 


AJO 

+ Refr. Al que come bien el , es 
pecado darle ajo. Un bon IPRC na 
pas befoin de fanfle. 

T Refr. Quien Je pica ájos ba co- 
mido. On applique ce proverbe à ceux 
qui prennent pour eux ce qu'on dit 
du général. 

t Refr. J'ino puro y ajo crudo, bares 
andar al mozo agudo. Ce prov. figni- 
fie que les laboureurs ne font jamais 
plus ardens au travail, que lorfqu'ils 
ont ces deux chofes en abondance. L. 
Allia merumque congruum nief[oribus. 

+ AJOBAR , «. acf. S'efforcer pour 
porter un fardeau fur fes épaules. L. 
Onus fufcipere. 

T AJOBO, fm”. L'a&ion de char- 
ger fur fon dos une chofe pefante. 
Lat. Nifus. Labor. 

* AJOLIO, /. s. Sauce faite avec 
de l'ail, de l'huile & du faffran dont 
on affaifonne certaines viandes. Lat. 
Condimentum , i. 

* AJONGE, /.m. Glu, compofi- 
tion vifqueufe pour prendre les oi- 
fcaux. Lat. Vifcus, i. 

* AJONGERA, /. f. Chaméleon 
blanc, chardon dont on tire la glu. 
Lat. Chamaleon albus. 

* AJONJOLI, /. m. Efpéce de fe- 
mence communément appellée Alé- 
gria, & Aljonjoli. Ce mot eft Arabe. 
Voyez Alegria. 

* AJORAR, v. acf. Conduire, chaf- 
fer devant foi une troupe de gens, 
ou un troupeau. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Abigere. 

* AJORADO, DA, f. p. Conduit, 
te par force. L. Zbacíus , a, um. 

AJORCAS. Voyez Axorcas. 

* AJORDAR, +. #. Crier , élever 
la voix au point de perdre la refpi- 
ration. C'eft un terme Aragonois dé- 
rivé de l'Arabe. Lat. Pociferari. 

* AJORNALADO , DA, adj.1. £9 f. 
Gagé, ée pour travailler à la jour- 
nee. L. Mercede conductus , a, um. 

AJORRO , adv. Compofé de la par- 
ticule a, € du mot jorro. Voyez 
Aremolco. Le premier eft peu ufité. 

* AJUAGAS, /f. Efparvin, ja- 
vart, maladie qui vient aux chevaux, 
& autres animaux de leur cfpéce. 
Voyez Ejfparabanes. Lat. Sufraginis 
equina tumor ulcerofus. 

* AJUANETADO, DA, ad;. ss, 
ES f. Celui ou celle qui a des oignons, 
ou calus aux pieds. L. Callis in pedi- 
bus vexatus, 

* Cura ajuanctuda , Se dit par mc- 
taphore d'un vifige dont les os des 
joués ponflent trop en déhors. Lat. 
Facies prominentibus genarum offibus 
deforinata. 

* AJUAR. Voyez Axuar. 

* AJUICIAR, «v. ». Montrer du 
jugement, de la prudence & de la 
maturité dans fa conduite. L. Judi« 
cio muturefcere. 

* AJUICIADO , DA, p.p. Mon- 

tre, 





AJU 
tré, ée, en parlant de l'efprit, du 
jugement. 
* AJUNTAMIENTO, fm. Vo- 
yez Ayuntamiento. 
* AJUNTANZA, /.f. Le méme 
qu' Ayuntanza. 


* AJUNTAR, Y AJUNTARSE, 
, 0.act. EY v. Voyez juntar & juntarfe. 
Le premier eft peu ufité. 

* AJUNTADO, pA, f. p. Le mé- 
me qu'Zyuntado, 0 junto. Voyez ces 
mots. 

* AJUSTADAMENTE, adv. E- 
galement , avec égalité, proportion 
& juftefle. L. ualiter. 

* AJUSTADOR, /. 1. Camifole, 
chemifette. L. Stricfior Thorax, acis. 

y AJUSTAMIENTO, /. m. nk 
lité, proportion entre deux choles. 
Lat. Æqualitas , atis. 

* AJUSTAMIENTO , Signifie aufli 
Convention, accord. L. Fedus, eris. 

AJUSTAMIENTO , Dans le fens 
moral, Conduite uniforme & réglée, 
arrangement , difpofition , ordre. Lat. 
Ordinatio , onis. 

AJUSTAMIENTO DE CUENTAS, 
Liquidation d'un compte. L. Ratio- 
nes liquide. 

STAR, v. acf. Ajufter, éga- 
ler , rendre égal , unir, conformer, 
rendre conforme. Lat. Æquare. 

AJUSTARSE, «.r. S'ajufter , s'ac- 
corder enfemble. L. Convenire. 

* AJUSTARSE, Se joindre, s'af- 
fembler. C'eft un terme Aragonois. 
Lat. Convenire. 

* AJUSTARSE , Sapprocher de 
quelque chofe. Ceft auffi un mot 
Aragonois. Lat. Accedere. 

* AJUSTADME ESSAS MEDI- 
DAS, ou, felon d'autres, Concertadme 
efas medidas. On le dit d'un homme 
qui parle fans jugement, & qui fe 
contredit dans fes difcours. L. Com- 
ponito , f£ polis, bas difcordias. 

* AJUSTAR A UNO LA GOLILLA, 
Exprefhon baffe & vulgaire , qui figni- 
fie mettre un homme à la raifon. L. 
Corr igere. 

* AJUSTAR CUENTAS, Ajufter, 
liquider un compte. Lat. Rutionem 
cum aliquo inire. | 

* AJUSTAR EL PRECIO DE AL- 
GUNA COSA. Convenir du prix d'u- 
ne chofe. L. De pretio convenire. 
© "AJUSTAR EL VESTIDO, JUBON, 
CASACA &c. Ajufter un habit, le 
proportionner au corps & à la taille de 
celui qui doit le porter. Lat. Ve/tem 
corpori aptare. 

* AJUSTAR LA VIDA, Régler fa 
vie. Lat. Rationem vivendi ioi com 

flituere. 

* AJUSTAR PACES , NEGOCIOS, 
PENDENCIAS &c. Ajufter, terminer 
des affaires, des démélés &c. faire la 
paix. Lat. Lites componere. 

* AJUSTARSE AL TIEMPO, S'ac- 
commoder au tems. L.$ervire tempori. 


AJU 

T AJUSTARSE CON SU CONCIEN- 
CIA, Prendre fur foi ce qui peut re- 
fulter de nótre fagon d'agir. Lat. 
Confcientie Jue periculo aliquid fuf- 


cipere. 

AJUSTADO, DpaA,p.p. du «erbe 
Ajuftar, dans toutes fes acceptions. 
Ajufté , ée. L. Æqualis. 

T AjusrADOo , Eft quelquefois 
employé pour mefquin , avare. Lat. 
Tenax. | 

+ Hombre ajuftado, Dictámen ajuf- 
tado, Homme droit, i ws , in- 
tégre. Sentiment jufte. Lat. Integer, 
ra, rum. 

AJUSTE, f. 1. Accord, Conven- 
tion, traité, pacte, contrat, marché, 
promeffe. L. Puétum, Conventum , i. 

AJUSTICIAR, «. acf. Jufticier, 
exécuter un crimincl à mort. Lat. 
Supplicio capitali afficere. 

AJUSTICIADO, Da, f.p. Jufti- 
cié, ée. L. Capitali fupplicio affecíus , 


LORS ion. 
AL 


AL, Article propre à la langue 
Arabe, & corrompu de a ei par la 
figure fynalephe, comme al bombre , 
à l'homme, al Rey, au Roi. Il fert 
auf fouvent à l'Accufatif, comme 
Conviene cafligar al delinquente , I] 
convient de chátier le coupable. 

AL, On employoit autrefois cet 
article pour déterminer Vacculatif 
du genre neutre. 

Ex. Mas provocaba al bueno y bonefto. 

Ar , Eft fouvent un adverbe de 
lieu, équivalent au verfus des La- 
tins, & à l'bácia des Caftillaus. 

Ex. Adonde vás? «oi al rio, Où 
vas -tu? je vais à la riviére. 

AL, Joint à Vinfinitif de la plú- 
part des verbes & à quelques noms, 
marque le tems précis dans lequel 
on a fait, ou qu'on doit faire une 
chofe. 

Ex. A! falir Mel fol, al anochecer, 
Au coucher du foleil, ce foir. 

AL, Joint à quelques noms, dé- 
termine le lieu où s'eft paífíve une 
chofe. 

Ex. Me ve tan junto al cielo, que 
no havia de mi à el palmo y medio, 
Je me vis fi prés du Ciel, qu'il n' 
avoit de moi à lui qu'un palme & 
demi. 

AL, Marque avec d'autres noms 
la façon & la maniére dont une cho- 
fe Seft faite, ou qu'elle doit fe faire. 

Ex. Al vivo , al natural, al temple, 
al oleo , Au vif, au naturel, à la 
détrempe, à l'huile. 

AL, Ef fouvent une fyncope de 
compofition faite de la volta a 
& de l'article el, pour viter la dif- 
lonance qu'il y auroit à pronon- 
cer de fuite les deux voyelles à, e, 
ou pour abréger & faciliter la pro- 
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nonciation ; ainfi qu'on le voit fur 
l'adreffe des lettres, où l'on fupprime 
là. Al Señor Ovijpo, al Senor Gober- 
nador. A. Monfcigneur VEvéque, à 
Monfr. le Gouverneur. On remarque 
cette fyncope dans les féminins & les 
pluriels , car on prononce & l'on écrit 
toujours à la, à las, à los. Voyez les 
articles la, el, lo. 

AL, Dans cette fyncope la prépo- 
fition a conferve toute fa force, les 
ufages & les differences qu'elle ap- 
porte féparément aux noms qu'elle 
régit. Elle répond au datif , lorf- 
qu'elle marque l'action, le droit 
ou l'obligation d'une chofe qui ap- 
partient à autrui, comme Al Padre 
toca enfeñar bien à fus bijos , Il eft du 
devoir d'un Pére de bien élever fes 
enfans. 

AL, J'omets ici plufieurs autres ufa- 
ges de cette fy ncope , parce que j'en ai 
parlé à Particle de la prépofition 4. 

AL, Ancien Pronom Caftillan qu'on 
trouve dans les vieux Auteurs, fur- 
tout dans les Edits & les provifions , 
oú elle avoit place parmi les termes 
comminatoires. 

Ex. E non fagades ende al fo pena de 
la uueftra merced , Et n'y faites faute 
fous peine d'encourir notre difgrace. 

AL , On employoit autrefois ce 
Pronom dans la meme terminaifon 
pour marquer le pluriel. 

Ex. E aff crecieron los panes , y los 
peces entre lus manos de Jefu-Cbrifto, 
que furtaron à cinco mil perfonas , Jin 
mugeres y à fin mozos , que eran bien al 
tantos. 

AL, Le méme que Algo. Voyez 
ce mot. Lat. Aliquid. 

T Refr. Al mudrina , que effo yo me 
lo fabia. On applique ce proverbe à 
ceux qui racontent des chofes trivia- 
les & que chacun fgiit, comme ft 
clles étoient nouvelles, ou qui pré- 
tendent inftruire des gens qui en 
fçavent plus qu'eux. Lat. Delpbinuns 
notare doces. 

T Refr. Debaxo del fayál bui al. 
Ce proverbe fignifie qu'on ne doit 
point S’'arréter à l'extérieur des cho- 

es, & encore moins des hommes. 
Lat. Sæpè cff etiam fub palliolo fordido 
fapientia. | 

ALA , f. f. Aile, partie de tout 
animal qui vole. Lat. Alu, «. 

ALAS , Ailes, fe dit auffi d'une 
chauve - fouris, d'une mouche, d'un 
papillon, d'un dragon Kc. L. Ale, 
arum. 

ALas, En terme «de marine. Voi- 
les latines. Lat. Vela latina. 

ÁLA DEL TEJADO, Severonde, ou 
fubgronde, faillie d'un toit fur la rue, 
pour empécher la pluie de tomber fur 
le mur. Lat. Subgrunda, e. 

ALA , Aile. On dit au figuré les 
ailes d'un chapeau. L. Galeri als. 

ALAS , Les ailes d'une armée, 

fout 
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font les troupes d'infanterie & de 
cavalerie qui fe placent aux deux ex- 
trémités de l'armée lorfqu'elle fe met 
en ordre de bataille. Lat. Cornua. 

'ALAs, Ailes, fe dit figurément dans 
les chofes morales & lpirituelles , € 
fignifie prote&ion , tutelle. Lat. Pa: 
trociniuti. 

+ ALA DE MOSCA, /. f. Terme Bo- 
hémien. Tricherie, tour d'adrefle au 
jeu des cartes. Lat. Alentoris fraus. 

ÁLAS DEL CORAZON , Oreillettes 
du ceur, terme d'Anatomie. Lat. 
Cordis auricule. 

ALAS DEL DESEO, Les ailes du 
défir. Expreflion figurée, pour mar- 

uer la viteffe avec laquelle le dé- 
ir humain parcourt les chofes qu'il 
fouhaite. Lat. 'ebemens defiderium. 

T ALAS DEL PENSAMIENTO, Les 
ailes de la penfée, pour marquer fa 
rapidité. Lat. Cogitationum velocitas. 

FALAS DEL VIENTO, Les ailes du 
vent. Lat.. Ventorim ale. 

> T Caerfe las alas del corazon , Expref- 
fion figurée, pour dire qu'un hom- 
me a perdu courage , & s’eft laifTé 
abattre à un contretems. Lat. Ani- 
no deficere. | 

Clavos de ala de mofca, Efpéces de 
cors dont la tite rellemble aux ailes 
de cet infecte. 

Dar alas , Donner des ailes, infpi- 
rer du courage, de la hardieffe. rat. 
Animum alicujus efferre. 

Poner alas, Mettre des ailes, ani- 
mer quelqu'un, faire qu'il exécute 
Printer une chofe. 'Lat. Stimu- 

re. 

Ponerfe en äla, bacer dla, abrirfe 

en álas , Se mettre cn file, fe dit d'un 
nombre de perfonnes placées en ligne 
droite, à cóté les unes des autres. 
Lat: Zn ale modum extendi. 
* Tomar álas , Prendre des ailes , en. 
treprendre plus qu'on ne peut, dans 
l'efpoir qu'on a d'étre fecondé. Lat. 
Efferri animo. 

T Refr. Por fu mal crio álas à la bor- 
miga. Ce proverbe s'applique à ceux 
qui le perdent par orgueil, & par le 
mauvais ufage de leur fortune. rat. 
Malo fuo didicit volare formica. 

ALA, f. m. Mot Arabe, qui figni- 
fie Dieu. Lat. Deus. Vulga me Alu: 
Dieu m'aide. 

ALA, f. £. Aunée , ou Enule, plan- 
tc. Lat. Exula Campana, e. 

T Ara, Eh! hola ! Interjeét. qui 
marque l'admiration à la vúe d'une 
chofe inefpérée. Lat. Ha! Pape! 

T ALA , Hola, terme menaçant 
dont on fe fert pour faire rentrer dans 
le devoir un homme qui s'écarte en 
parlant du refpe& qu'il doit à fon fu- 
périeur. Lat. Heus! Obe! 

Ex. Ala como habla con effa libertad ? 
Hola ! comment parlez- vous avec 
cette liberté? : 

t ALABADISSIMO , MA. /uperl. 


* 


ALA 
m. Ef f. Très loué, ée. rat. Zauda- 


fimus, a, um. 

ALABADOR, /.». Celui qui loue 
avec fincérité , en quoi il différe du 
flateur. Lat. Laudator, oris. 

T ALABAMIENTO, /. t». L'ac- 
tion de louer. Lat. Laudatio. 

+ ALABANCERO, RA, adj. m. ES 
f. Flateur, eufe, celui ou celle qui 
loué indiftinétement tout le monde. 
Lat. Adulator. 

ALABANCIOSO, sa, adj. Voyez 
J'acfanciofo. Fanfaron, homme qui fe 
vante à tout propos. Lat. O/fentator. 

+ ALABANDINA, /. f. Magnéfie, 
cfpéce de pierre minérale de méme 
couleur que l'aiman, à l'exception 
qu'elle tire plus fur le rouge. rat. 
Alabundicus lapis. 

ALABANZA, /:f. Louange , élo- 
ge. Lat. Laus, dis. 

ALABAR, v. a. Louer, donner des 
louanges. Lat. Laudare. , 

ALABARSE, vv. r. Se louer, fe 
vanter. Lat. Glorias. 

t ALABEMONOS ya que no nos 
alaban, Façon de parler, par laquel- 
le on donne à entendre qu'on mépri- 
fe la loüange qu'on mérite dans cer- 
taine occafion, ou dans une chofe ou 
elle eft due. 

T ALABO EL GUSTO , Outre le 
fens littéral, c'eft une façon de par- 
ler ironique, par laquelle on donne 
à entendre qu'on blame le mauvais 
choix de quelqu'un. 

T ALABO LA LLANEZA , Expref- 
fion dont on fe fert pour faire rentrer 
dans fon devoir celui qui s'en écarte. 

t Como Fulano viva, no faltará 
quien le alábe, Facon de parler ironi- 
que par laquelle on fe moque de ceux 
qui fe louént eux-mémes. 

+ Es para alubar à Dios, Exprcf- 
fion qu'on employe, lors qu'on voit 
ou qu'on entend quelque chofe qui 
excite l'admiration, pour montrer fa 
pieté, la Le à Dicu par cette 
refléxion réligieufe. 

No te iras alabando, o 10 fe ira ala. 
bando, Menace qu'on fait à celui qui 
a commis quelque friponnerie. 

T Refr. Alabaos coles que bai nabos 
en la olla. On reprend par ce pro- 
verbe ceux qui fe glorifient d'avoir 
été préferés à des gens de baffe extra- 
&ion. 

T Refr. Alabate ceflo que venderte 
quiero. Ce proverbe fignifie qu'il faut 
nous aider lorfque nous voulons que 
les autres nous fécondent. 

+ Refr. Alabate polla que has puefto 
un buevo, y efe buero. Ce Proverbe 
eft une cenfure contre les gens mal. 
adroits, qui fe vantent de ce qu'ils 
ont fait d'inutile, comme d'une cho- 
fe avantageufe. sé 

+ Refr. Antefque conozcas, ni alá- 
bes ni cobondas , Ce proverbe nous ap- 
prend que rien n’eft plus fot que de 
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blámer & de louer les chofes fans les 
connoitre. 

* Refr. Antes que mobatres no te ala- 
bes. Ce Proverbe nous apprend A ne 
pas nous glorifier de n'avoir point 
fait de faute, puifque nous fommes 
en danger d'en commettre tant que 
nous vivons. 


* Refr. Cada fafhre, à cada bubo- 


nero alába fus agújas. Cada ollero alába 
Ju puchero. Cada allero fu olla alába , 
y mas fi la trabe quebrada. Ces Pro- 
verbes renferment la méme fentence , 
& fignifient qu'on ne doit pas croire 
légérement ceux qui vantent leurs ou- 
vrages ou leurs marchandifes. 

* Refr. Nadie fe alabe bafla que aca- 
be. Ce proverbe nous avertit de ne 
point trop compter fur les profpérités 
de ce monde, vülinftabilité des cho- 
fes humaines. 

ALABADO, DA, f. p. du verbe 
Alabar , dans toutes fes acceptions. 
Loué, éc. Lat. Zandatus, a, um. 


ALABADO , On employe ce mot . 


comme fubftantif en y joignant l'ar- 
ticle el, qui le reftraint à la figni- 
cation précife du Motet qu'on chante 
lorfqu'on enferme le St. Sacrement. 
Lat. Sacrofancie ^ Eucbariflie enco- 
nium, 11. 

* Refr. Por el alabádo dexe el co- 
nocido , y vime arrepentido. Ce pro- 
verbe nous apprend à ne point aban- 
donner ce que nous connoiflons , pour 
courir aprés ce que nous ne connoil- 
fons pas. 

ALABARDA, /. f. Halebarde , ar- 
me offenfive. L. Hafla fecuriclata , e. 

ALABARDA, Halebarde, arme que 
portent les fergens d'infanterie. 

* ALABARDAZO , /. $5. Coup de 
Halebarde. Lat. Hafle fecuriclatz , 
ius, ds. 

ALABARDERO, fn. Halebardier, 
foldat d'une des Compagnies de la 
garde du Roi. Lat. Haflutus, i. 

* ALABASTRINO, NA, adj. m. 


| €9 f. De couleur d'albàtre, Terme 


poétique. Lat. Alabaflritis albedinem 
referens. 

ALABASTRINAS, adj. f/ubftl. Ce 
font des lames fort minces de la pier- 
re appcllée Albátre, qu'on employe 
en Efpagne pour vitrer les Eglifes, 
à caufe de leur tranfparence. Lat. 
ZAlabaflrine lamine. 

ALABASTRO , f. s. Albátre , 
marbre tendre d'une grande blan- 
cheur. rat. Zlabaflrites ,. tis. 

* ALABASTRO, /.1m. Efpéce de 
vaifleau fait en forme de poire , 
dans lequel les anciens confervoient 
les parfums. On n'emplove ce mot 
qu'en Poëfie , ou dans le ftile fublime. 

ALABASTRO , Albátre. Blancheur 


extreme. On dit pour exprimer l'ex- - 


tréme blancheur d'une chofe , qu'elle 

eft blanche comme l'Albàtre. 
* ALABEAR , v. s. T. de cuim 
erie. 


+ 
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ferie. Se courber , fe tordre, fe déjet- 
ter , plier , fléchir , travailler , en par- 
lant du bois. Lat. 4 norma deflectere. 
T ALABEGA , /. f. Bafilic, plante. 
Voyez Albahäca. 
.T ALABEO, /. m. Terme de me- 
nuiferie. Vice que prend le bois lorf- 


qu'il eft travaillé, n'étant pas entié-, 


rement lec, de fe déjetter, de fe cour- 
ber, de s'ouvrir. L. A norma deflexio. 
ALABESA , /:f. Efpéce de pique. 
Lat. Mafia Cantabrica. | 
ALABEZ , f. m. v. mot.Les côtés de 
l'écu ou bouclier. Lat. Scuti ore, arum. 
* ALACAYO, /.m.v. mot. V.Zacayo. 
+ ALACAYUELO, /. m. dim. de 
Lacáyo. Le même que Zacayuelo. 
ALACENA, /. f. V. Aibacena. 
t ALACHA , Voyez Alecha. 
+ ALACRAN , /. ss. Scorpion, in- 
fede venimeux. Lat. Scorpio, onis. 
T ALACRAN, JS. m. Crochet fait 


en forme de clou tortillé en maniére | 


de colimagon, qui tient le mors à la 
genette attaché à la tétiére. Lat. Fr«- 
wi pars extrema. 

ÁLACRANES. Petits chainons en 
forme d'S, qui joignent deux pe- 
tits boutons de manchettes enfemble. 
Lat. Globulorum «neus nexus, ús. 

T ALACRAN CEBOLLERO , /. m. 
Efpéce d’infeéte femblable à la cigale, 
eg nait dans les terres humides, dont 

morfure cít trés venimeufe. Lat. 
Scorpius paluftris. 

ALACRAN MARINO, Scorpion ma- 
rin. Lat. Scorpio marinus. 

t No le fára un faco de alacránes , 
Je ne lui fierois pas un fac de fcor- 
pions , Expreffion par laquelle on 
marque le peu de confiance qu'on a 
en dd bebo Lat. Aras compilaret. 

T Retr. Quien del alacrán efla piva- 
do la fombra le efpanta. Ce Proverbe 
fignifie que celui qui a effuyé un mal- 
heur, vit toujours dans la crainte & 
& dans la déliance. 

t ALACRANADO, DA, adj. m. 
€ f. Piqué, ée, d'un fcorpion. Lat. 
Scorpionis morfu lefus, a, um. 

ALADAR, /. m. Les cheveux 
qui couvrent les temples, furtout 
ceux des femmes, triles & noircis de 
la maniére qu'on les portoit autrefois. 
Ce mot a vieilli. Lat. Capilli tempo- 
non calamiftrati. 

t Refr. A la vejez aladáres de pez. 
Ce Proverbe eft une cenfure contre 
les vieillards qui peignent leurs che- 
veux pour paroitre jeunes. Lat. Men- 
diri fe juvenem tinélis capillis. 

ALADO, DA, adj. m. ¿Y f. Ailé, 
ée, qui a des ailes. L. Alatus, a, um. 

t DRADA , /. f. Sillon fait 
avec la charrué. Voyez Surco. 

T ALADRO, /.;. Le méme qu'Zrá- 
do.C'eft un mot bas ufité dans l'Áragon. 

ALAFIA , f. m. Ter. Arabe. Par- 
don que demande à fon ennemi , ou à 
lon neus un homme qui s'avoué 

0n. 


ALA 
vaincu. Lat. Venia, «e. 

Pedir Alafa , Demander pardon, 
miféricorde. 

T ALAGA , f. f. Efpéce de fro- 
ment de méme nature que l'alica des 
Anciens. Lat. Zlica, e. 

+ ALAGARERA, /. f. Caufeufe , 
babillatde. V. Hablglora , ou Algaréra. 

T Retr. La muger alagaréra nunca 
bace larga tela. Ce proverbe fignifie 
que celui qui employe en converfa- 
tions inutiles, le tems qu'il devroit 
donner au travail, ne fait pas grand 
profit. Lat. Loquax mulier ES garrula 
telam longam baud conficit. 

T ALAGARTADO, DA, adj. m. 
€ f. Qui eft de la couleur du lézard. 
On le dit pour Pordinaire des bas, 
des toiles, des rubans &c. Lat. Va- 


rigatus, a, um. 

ALAGREZA ,'f. f. Voyez Alegre- 
24 ou Alegria. 

ALAGUNA , /. f. Voyez Laguna. 

+ ALAHILCA , /. f. Tapillerie , 
toute forte d'étoffe fervant à parer 
les murailles. C'eft un mot Arabe. 
Voyez Colgadura. 

ALAICA , f. f. Fourmi ailée. Ter. 
Aragonois; on dit Alda en Caftillan. 

ALAJA, ALAJAR, ALAJADO , 
ALAJUELA. Voyez Albaja, Alba. 

jar , Albajado, Albajuela. 

ALAJU, /. m. Pâte faite avec 
des amandes, des noix ou des pi- 
gnons, du pain rôti, & des épiceries, 
le tout paitri avec du miel; on l'ap- 
pelle Alfájor dans quelques endroits 
d'Efpagne. rat. Panis ex fariná ES 

ALAMA, /. f. Efpéce de toile, ar- 
gent & foye, communément appellée 
Lama. C'eft un terme Áragonois. Lat. 
Tela ex filis fericis ES argenteis contexta. 

ALAMAR , /. m. Elpéce de fermoir 
poftiche avec fon bouton correfpon- 
dant , que l'on coud à chaque cóté 
d'un habit, d'un manteau, tant pour 
fe bontonner , que pour fervir de pa- 
rure, Lat. Zibula aurea , argentea vel 
Jerica globulo inftructa. 

ALAMBAR , /.». Le méme qu'4m- 
bar. Le premier n'eft plus ufité. 

T ALAMBICAR, v. a. Diftiller, 
tirer par l'Alambic le fuc de quelque 
chofe. Voyez Deftilar. 

ALAMBICARSE EL CELEBRO , 
S'alembiquer le cerveau, c'eft s'ap- 
pliquer à des chofes qui fatiguent l'i- 
magination. Lat. Torquere ingenium. 

RS , Signifie aufli, dans 
le fens figuré , examiner quelque cho- 
fe, comme un ouvrage d'efprit, une 
action, un difcours avec trop de pro- 
fondeur. Lat. Rimari aliquid fubtiljus. 

+ ALAMBICADO, pa, f.f. du 
verbe Alambicar dans toutes fes accep- 
tions, Alambiqué, ée. Lat. Per dif 
tillationem expre]fus , a, sm. 

t ALAMBICADO, Lc méme qu'Ef- 
cafo, Se dit par exagération de ce qu'on 
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donne peu à peu & en petite quanti- 
té. Lat. Quod minutatim ES parum lar. 
giter collatum eft. 

ALAMBIQUE , f .. Alambic , 
forte de vaiffeau qui fert à diftiller. 
Lat. Cucumella diflillatoria. 

t ALAMBIQUE , Alambic, par 
metonymie, fe prend pour l'affem- 
blage de tous les vaiffcaux qui fervent 
à la diftillation des liquenrs. 

T ALAMBIQUE CIEGO, Alambic 
aveugle ou fans bec. Lat. Cucumella 
diféillatoria ab/que emiffitio canaliculo. 

T ALAMBIQUE DE CABEZA DE 
Tusco, Alambic de tête à la Tur- 
que, vaiffeau femblable au précédent, 
mais fans Refrigérant. 

T Por Alambique : Par l'alambic, Ex- 
preffion par laquelle on marque la pe- 
tite quantité de ce qu'on donne, & le 
pren qu'on la fait attendre. Lat. 


arce, 

T ALAMBOR , f: m. La partie 
convexe des voutes & des cheminées. 
Lat. Fornicis pars convexa. 

T ALAMBRE, /. m. Airain, bron- 
ze , métal, mais proprement cuivre & 
laiton qu'on nommúit autrefois 4ram- 
bre. Lat. ZEs, eris. 

ALAMBRE , Fil tiré de quelque 
métal que cegoit tel que Ver, l'ar- 
gent, le fer, le cuivre, le laiton. L. 
AMetallum in fila deductum. 

ALAMEDA, f.f. Lieu planté de 
peupliers foit par art, ou naturel- 
lement. Lat. Populetum. 

T ALAMIN , /. ». On donnoit au- 
trefois ce nom aux Juges qui préfi- 
doient à O de la n Y ; 

ur marquer leur intégrité, & leur 

Pxaditude. Ainfi Alcalde Alamin , eft 
un Juge fidéle, intégre & droit. Lat. 
Judex equus ES integer. 
t ALAMINA , f. f. Efpéce d'amen- 
de que payoient autrefois à Seville 
les Potiers qui faifoient plus de vaif- 
feaux qu'il n'en étoit porté par les 
ordonnances. Ce mot paroit venir 
d'Alamin , nom du Juge auquel ils 
payoient cette amendg. L. Zospofsta 
Figulis muléfa, e. 

T ALAMIRE, /.f.Second ton de Mu- 
fique dans l'Exacorde , ou fyftéme de 
Gui Aretin, lequel confifte en la lettre 
a, & trois tons, qui font la, mi, re. 

ALAMO, /. m. Peuplier, 
arbre. Lat. Populus, i. 

ALAMO BLANCO , Peuplier blanc. 

ÁLAMO LYBICO à ALPINO, Peu- 
plier Lybique. 

ÁLAMO NEGRO, O NEGRILLO, 
Peuplier noir ou tremble. 

ALAMUD , f. *. Mot Arabe. Bar- 
re de fer, qui fert à fermer les por- 
tes & les fenêtres. Lat. Pelfullus , i. 

ALANCEADOR, , /. m. Archer qui 
lance des javelots. L. Jaculator, oris. 

ALANCEAR , v. a. Percer à coups 
de lance, tuer à coups de lance. rat. 


Lancea are. 
iud G ALAN- 
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ALANCEADO , pA , f. f. Percé, 
ce , d'un coup de lance. Lat. Lanceá 
confojfus , a , um. 

ALANCEL , /. vs. V. Arancel. 

ALANDAL. Voyez Alhardal. 

ALANIA, /. f. Voyez Albánia. 

ALANO, Na, /. m. € f. Chien 
alan, gentil, efpéce de dogue fort 
courageux dont on fe fert pour com- 
battre les taureaux. Lat. Molofus , 5. 

* ALANTOIDES , /. f. Terme 
d'Anatomic. Allintoide , une des trois 
tuniques qui envelopent le fetus. L. 
Tunica farciminalis. 

ALANZADA , /. . T. d'Agricul- 
ture. Efpéce de mefure de terre , qui 
répond à ce que nous appellons l'Àr- 
pent journal, feptier de terre, ou, 
fepterée. Lat. Jugerum , i. 

* ALANZAR , v. a. Voyez Zan- 
zar, Arrojer, Tirar. Lc premier a 
vieilli. 

* ALANZADO, DA, f. p. Voyez 
Arrojádo , lanzádo , ou Tirado. 

* ALAQUEQUES. Voyez Albaqué- 
ques E Alfaquéques. 

* ALAR, v. a. Terme de Marine. 
Voyez Halar. 

* ALARA , f. f- On n'employe ce 
mot que dans cette phrafe , huevo en 
alara, L'œuf que pong la poule ou 
tel autre oifeau , ou qui fe trouve 
dans fon ventre enveloppé feulement 
de fa premiére tunique , & avant que 
la coque extérieure ait acquis fa du- 
reté. Lat. Oviwn fine tcfla. 

* ALARACA. Voyez Zlbaráca. 

* ALARAQUIENTO. Voyez Al- 
baraquiento. 

ALARBE , /. 5. Homme brutal, 
groflier, fauvage & ignorant. On le 
dit par allufion à la brutalité & à 
la ferocité des Arabes qui fe rendi- 
rent maitres de l'Efpagne , fi bien 
qu' Alarbe eft une fyncope d' Alárabe. L. 
Homo aeve[lis , rudis , ferox. 

ALARDE, /. 111. Montre & revue 
des gens de guerre. L. Recenjio. 

* ALARDE, Chez les Bohémiens 
c'eftla vifite que le Juge fait des pri- 
fonniers. 

* ALARDEAR, ©. #. Faire la re- 
vue des gens de guerre. Ce mot eft 
furanné. Lat. Recen/ere. 

* ALARDOSO, sa, adj. m. ES f. 
Montré , ée, préfenté, éc, avec of- 
tentation. Ce mot n'eft d'aucun ufage. 
L. Oflentatus , a, um. 

ALARES , /...pl. Lacets de foye de 
fanglier, pour prendre les perdrix & 
les autres oifeaux. L. Zaquei, erum. 

* ALARES, f. 11m. En terme de Bo- 
hémiens, ce font des efpéces de cu- 
lottes à la Suiffe. L. Bracce, arum... 

ALARGAMIENTO, Jf. m. Délai, 
r2mife, furféance , prorogation, retar- 
dement. Ce mot n'eft ufité qu'en ftile 
de palais. L. Prolatio. 

ALARGAR , v.a. Allonger , rendre 
plus long, plus étendu. L. Ducere. 
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t ALARGAR , Allonger, s'étend 
dans le figuré aux choles incorpo- 
relles , ainíi l'on dit, Allonger la con- 
verfation, allonger le difcours. Lat. 
Sermones longius producere. 

ALARGAR , Allonger, en parlant 
du tems, les nuits s'allongent , les 
jours s'allongent. Lat. Dies crefcunt. 

ALARGAR, S'applique aufh à la 

uantité difcréte ou numerique, & 
gnific augmenter le nombre. rat. 
Augere. 

Ex. Alargar el Salário, Augmenter 
le falaire. Lat. Augere flipendius. 

ALARGAR , Signifie aufli lâcher ce 
qu'on tenoit, $: fouvent donner la 
liberté à la perfonne, à l'oifeau , à 
l'animal qu'on a pris, licentier , con- 
gédier. Lat. Mittere. 

ALARGAR, Signifie encore avan- 
cer ou faire avancer quelqu'un, lui 
faire háter le pas. Lat. Precurrere., 

* ALARGABSE, v. r. S'éloigner, 
s'écarter d'un endroit, changer de 
route, de rumb , en parlant de vaif- 
feau. On employe quelquefois ce ver- 
be comme actif dans cette méme ac- 
ception. Lat. Digredi. 

* ALARGA ALLA, Eloigne - toi. 
Expreffion dont fe fervent les marins 
pour empécher qu'un vailleau ne s'ap- 
proche du leur. Lat. Aitum tene. 

* ALARGAR EL PASSO, Allon- 
ger le pas, c'eft marcher plus vite. 
Lat. Feflinare. 

* ALARGAR LA BOLSA , Allon- 
ger la bourie, la garnir, la remplir 
d'argent pour quelque dépenfe extra- 
ordinaire. Lat. Nummos condere in 
loculis. 

ALARGAR LAS ESCOTAS, VELAS, 
U OTRA COSA. Voyez Lurgar e/cotas. 

ALARGADO , DA, p.p. du «erbe 
Alargar , dans toutes fes acceptions. 
Allongé , ée. Lat. Ductus, a, um. 

ALARGAS, /. f. On employe ce 
mot au pluriel, € il fignitie Délai, 
retardement pour empeécher l'exécu- 
tion d'une chofe. Voyez Largas. 

* ALARGUEZ , f: m. Arbriffeau 
épineux, & fauvage , qui porte une 
fleur femblable à la rofe. Lat. A/pa- 
latbus, i. 

ALARIDO, /. s. Cri bruyant € 
confus qui exprime diverfes paflions 
fuivant les circonftances dans lefquel- 
les on l'entend, clameur que font 
les Barbares lorfqu'ils combattent ; il 
fe dit auffi de leur cri de joye en 
guerre. Lat. Vebemens ES abfonus cla- 
mor. 

ALARIDO, Cri douloureux & plain- 
tif que la crainte & la douleur font 
pouffer. Lat. Ululatus. 

ALARIFADGO à ALAFIFAZGO , 
f. m. Terme Arabe. Maconnerie, ju- 
rifdiction qui concerne les bâtimens, 
Voyerie. Lat. /Edilitas , atis. 

""ALARIFE , fm. T. Arabe. Ar- 
chite&e prépofé pour examiner & di- 
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riger les bâtimens publics, & les afli- 
gnemens des rues. Lat. Ædilis , is. 

* ALARIXES , f. f. Efpéce de 
gros raifin rouge. Lat. Uva purpu- 
rta, e. e et 

* ALARMA, Allarme , fignal qu'on 
donne des cris ou par des inítru- 
mens, pour faire prendre les armes. 
Lat. Ad arma clamatio. 

* ALARSE, v. r. Terme de Bo- 
hémiens, qui figni&e aller d'un en- 
droit dans un autre, décamper, fuir. 
Lat. Fugere. 

ALASTRAR, ©. a. Vieux mot, 
Lefter , mettre du left dans un vaif- 
lean. Lat. Navem faburrá onerare. 

* ALASTRAR , Coucher, baif- 
fer les oreilles, fe dit du cheval, du 
mulet, ou de tel autre animal, lorf- 

u'il couche les oreilles le long de 
on col, ce qui marque une mauvai- 
fe intention , & préfage quelque mau- 
vais tour. Lat. Aures densittere. 

* ALASTRARSE, v. r. Terme de 
Vénerie & de fauconnerie. Se tapir 
contre terre, fe cacher pour n'étre 
point appergu du chaffeur ou de l'oi- 
eau de proye; on le dit des oifeaux. 
Lat. Humi fe demittere. 

* ALASTRADO, DA, p. f. du ver- 
be Alaftrar, dans toutes fes acceptions. 
Lefté, ée. Lat. Saburra oneratus, a, um. 

* ALATON, fm. Leton, cuivre. 
rendu jaune par fon mélange avec la 
Calamine. Voyez Zaton. 

* ALATON , Fruit de l'arbre appel- 
lé Alificr, en terme Aragonois. Lat. 


Lotus , 3. 

* ALATONERO, fm. Le méme 
que l'arbre appellé Abméz en Caítil- 
lan. Voyez Almez. 

ALATRON ,/.m. Terme purement 
Grec, on croit communément que 
c'eit l'écume du Salpétre. Lat. Apbro- 
nitrum , i. 

* ALAZAN , adj. T. Arabe, ALE- 
ZAN , OU ÁLZAN, ANE , fauve, en 
parlant du poil d'un cheval. Lat. Ru- 
fus, aj mm. 

* Refr. Alazan toflado antes muerto 

canjado. Proverbe qui marque la 
orce infatigable de ces lortes de che- 
vaux. Lat. Equus fulvus prius enecíus, 
quam fatigatus. 

* ALAZO , Jf. m. Coup que les oi- 
feaux donnent avec leurs ailes pour 
fe défendre, comme font les paons , 
les coqs, les pigeons &c. V. Alesazo. 
Lat. Alarum jótus , ús. 

* ALAZOR, /. m. Terme Arabe. 
Cartfiame ou fafran bâtard. Lat. Car- 
tbamos. 

* Refr. Ay Avelo Jembraftris Alazor, 
y nacionos Anapelo. Proverbe qu'on 
applique à ceux dont les bienfaits font 
payés d'ingratitude. Lat. Aluimus iu- 
porum. catulos. 

ALBA, /. f. Aube , l'aube du jour, 
la pointe du jour. Lat. Aurora, «. 

BA, Aube, vétement Eccléfiaf- 
tique 
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tique de toile blanche. rat. Sacerdo- | 


galis interula , e. 

ALsa, en jargon. C'eft le drap du 
lit. rat. Sindon , onis. 

* Al alba, al romper el alba, al reir 
del alba. Ces expreflions marquent 
do unc chofe s'eft faite, ou doit fe 

ire au point du jour. L. Prima luce. 

* No fino el Alba, Expreffion par 
laquelle on répond à ceux qui paroif- 
fent douter d'une chofe que perfonne 
ne revoque en doute. L..Quidni igitur ? 

* ALBACARA, /. f. Poulie qui fert 
à tirer l'eau d'un puits, le moufle d'u- 
ne poulie , ou piéce de bois qui en- 
ferme le rouet. Lat. Trochlea , æ. 

* ALBACEA, fm. Terme Arabe. 
Exécuteur Teftamentaire. Lat. Js cui 
committitur executio poflreme «uolun- 


satis. 

* ALBACEAZGO, /. m. Charge, 
fon&ion d'un Exécuteur teftamentaire. 
Lat. Poffreme voluntatis exequenda mu- 
Bas, trii. 

ALBACORA, /. f. T. Arabe. Figue 
fleur. rat. Grofus,i. 

* ALBADA, f. T. Aragonois. 
Aubade , mufique que l'on donne vers 
l'aube du jour, à la porte ou fous les 
fenétres d'une perfonne , en forme de 
cadeau. Lat. Ruftica fympbonia primá 
luce puellis a juvenibus exbibita. 

ALBADIDA , 0 BALLESTILLA, f.f. 
Jnfirumento de Matematica para me- 
dir la altura del Sol. Fléche , Arbalé- 
te, inftrument de Mathématique, qui 
fert à prendre la hauteur du Soleil. 

* ALBAHACA , /: f. T. Arabe. Ba- 
flic, plante. Lat. Ocimum. 

ALBAHACA DE ARROYO , d Aqua- 
tica, Herbeaulait. L. Erinus. 

ÁLBAHACA SALVAGE 0 /ylveftre , 
Bafilic fauvage. Lat. Ocimum agrefle. 

* ALBAHAQUERO, /. m. Pot, va- 
fe à mettre du bafilic. Lat. Vas te- 
taceurm ocimo reponendo inferviens. 

ALBAHAQUILLA DE Rio, /. f. 
dim. de Albabaca, Pariétaire, plan- 
te. Lat. Parietarin. 

* ALBAIRE, /. m. En terme de 
Bohémiens , eítle nom de l'œuf. Lat. 
Ovum , i. 

* ALBALA , /. m. Paffe-avant , ac- 
quit pour la marchandife déclarée à 
la douane. Ce mot eft peu ulité en 
Caftillan. Lat. $tbedula folutionis fidem 


ens. 

* ALBANADO, DA, adj. mm. ES f. 
Terme de Bohémiens. Endormi, ie. 
Lat. Sopitus, a, um. 

* ALBANEGA , /. f. T. ancien & 
Arabe. Efpéce de coeffe de toile ou de 
rezeau , dans laquelle on enferme les 
cheveux, & qui fert auffi de bonnet 
de nuit. rat. Reticulum , i. 

* ALBANEGA , C'eft auf une ef- 
péce de filet dont les chalfeurs fe fer- 
vent pour prendre les lievres & les 
lapins dans les bois & fur les mon- 
tagnes, Panneau. Lat. Plage , aram. 
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* ALBANEGUERO, /. m. Terme 
de Bohémiens. Joucur de dés. Lat. 
Aleator , oris. 

* ALBANES, /. t. Terme de Bo- 
hémiens. Voyez Albaneguero. 

* ALBANESES , /. mm. Ter. de Bo- 
hémiens , Dés à jouer. Voyez Dados. 

ALBAnAR , /. »». Cloaque, égoût, 
conduit pour les immondices d'une 
ville. Lat. Cloaca , ce. 

ALBAnIL , f. m. Terme Arabe, 
Magon, ouvrier qui bátit. Lat. Ce- 
mentarius , ii. albanir. 

ALBANILERIA , /. f. Magonne- 
rie , l'art qu'exercent les Magons. 
Lat. Ars cementaria. 

* ALBAQUIA, f/f. f. Vieux mot 
Arabe. Reftant d'un compte , Re- 
liquat. Lat. Religua, orum. 

* ALBAR , adj. d'une term. Blanc, 
de couleur blanche. Lat. Albicans., 

ALBARAN , /. m. Feuille de pa- 


pier. Lat. Charta, e, Et en terme 


de Pratique, Ecrit, billet que l'on fait 
fous feing privé. C'eftun terme bas , 
ufité dans l'Aragon. Lat. Scripto con- 
tracta obligatio , onis. 

ALBARAZADO , DA, adj. m. ES 
f. Taché, ée, de taches blanches , 
efpéce de lepre qui vient aux hom- 
mes € aux animaux. Lat. Vitiligine 
alba aftcius , a, um. 

ALBARAZADA , Efpéce de raifin 
jafpé, fort abondant en Andaloufie. 
Lat. Uva jafpideo colore infecía. 

ALBARAZO, /. m. Terme Arabe. 
Lépre blanche. Lat. Alphono , mis. 

ALBARAZOS, au pluriel. Lépre 
blanche qui attaque les chevaux, & 
qui fe manifefte fur leur cuir. 

ALBARCA, /. f. bs Abarca. 

ALBARDA, /.f. Efpéce de bát qui 
fe met fur les bêtes de fomme. Lat. 
Clitelle , arum. 

* ALBARDA SOBRE ALBARDA , 
Bât fur bàt, pour dire qu'une chofe 
eft faite grofhérement , on que quel- 
qu'un ufe de redites. L. Batologia, @ 

* Beftsa del Albárda , Bête à porter 
le bát, s'entend d'un âne. Lat. Af- 
nus clitellarius. Expreflion dont on fe 
fert dans les fentences criminelles , 
loríqu'on condamne les coupables à 
quelque peine ignominieufe. Sea eva. 
do 0 Jacado en beflia de albarda , Qu'il 
foit monté & promené fur un âne. 

. Como abora Üueven albardas , Com- 
me il PM des báts. Expreffion dont 
on fe fert pour marquer qu'on ne croit 
rien de cc qu'on dit, ou de ce qu'on 
fait. Lat. Ut clitelle de c«lo decidunt. 

* Es laftima no ecbarle una ulbarda , 
C'eft dommage de ne lui pas charger 
un bát fur le dos. On fe fert de cette 
expreflion lorfque quelqu'un dit ou 
fait une fotife. Lat. Digmuws qui cli- 
tellas ferat. 

* Fulano es una albtrda , Tel eft un 
vat , pour dire qu'un homme a la 
cunveriation te, ennuyante , ou 
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qu'il n'a pas plus d'efprit qu'un Ane. 
Lat. Homo bardus. Stipes. 

* Llevar la albárda, Porter le bát, 
fe dit d'un homme qui fouffre ce 
qu'une perfonne raifonnable ne pour- 
roit endurer. Lat. Clitellas ferre. 

* Merece que le pongan usa albárda , 
Il mérite de porter le bát, on le dit 
d'un homme qui a agi fans réfléxion 
& ala boulvué. Lat. Dignus qui cli- 
tellas ferat. 

* Sultar como granizo en albárda, 
S'émouvoir fottement, fe fácher fans 
fujet. Lat. Excandefcere, 

* Sufrira que le echen una albárda , 
O fouffrira qu'on lui fafle porter un 
bát. On le dit de ceux qui fupportent 
les injurcs fans s'émouvoir. Lat. Cli- 
tellas fibi etiam. insponi feret. 

* Refr. Ave de Albárda feñal de tier- 
ra que nunca yerra. Proverbe qui fe dit 
d'une chofe évidente, € dont per- 
fonne ne doute, par exemple, qu'un 
vaiffeau eft prés de terre, lorfqu'on 
appercoit des ánes. Lat. Clitelle avis 
videtur ; eft terra baud procul. 

*Refr. Dc vino el afno vendra la 
albárda. Ce proverbe fignifie que du 
méme endroit d'oà eft venu le prin- 
cipal, viendra auffi l'acceffoire. Lat. 
Que terra dedit. equum , det etiam 
ephippium. 

* Refr. .Labrar, 0 coftr , y hacer 
albárdas , todo es dar puntadas. Ce 
Proverbe fignifie que beaucoup de 
gens, faute de connoitre parfaitement 
lef chofes, les confondent fouvent 
entr'elles, à caufe de quelque petite 
reffemblance qu'ils y remarquent. 

* Refr. Za culpa del afno ecban à la 
albárda. Ce Proverbe fignifie que beau- 
coup de gens aiment mieux attribuer 
leurs fautes à autrui, qu'àleur pro- 
pre ignorance. Lat. (Quod peccat af- 
nus , id clitelle adfcribitur. 

* Refr. La vida y el abra, mas ne 
la albárda. Ce proverbe fignifie que 
tel qui expofe la confcience & la vie 
de fon ami, n'expoferoit pas un fol 
pour lui. 

* Refr. Por dar en el afro, dar en 
la albarda. Ce Proverbe fe dit de ceux 
qui échonent dans leurs entreprifes. 

ALBARDAN, /. m. Terme Ara- 
be. Boufon, fainéant, parafite, pi- 
queur de table, qui s'inlinue partout 
à la faveur de fes bons mots, pour 
fubfifter fans aucune peine. Lat. Scsr- 
ra, c. 

* Refr. El porfado albardan ^ comera 
de tu pan. Ce Proverbe fignifie qu'un 
homme qui trouve fon compte dans 
un endroit, y revient toüjours quoi- 
qu'on l'en ait chaflé. 

* ALBARDANIA , f. f. La profef- 
fion habituelle de fainéant , & de pa- 
refleux. Niaiferie , boufonnerie , ba- 
liverne. Lat. Scurrilitas, atis. 

ALBARDAR , v. a. Báter, mettre 
un bát; on employe prefque toújours 
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ce verbe avec la prépofition en, E 
l'on dit Enalbardar. : 

T ALBARDAR, Au figuré, fignifie 
glacer les viandes comme on fait les 
bifcuits avec un compofé de farine , 
d'œufs & de fucre. Lat. Cruflula 
glaciare. 

+ ALBARDADO, DA, f. p. du v. 
Albardar , dans toutes fes acceptions. 
Voyez Enalbardado. 

T ALBARDADO, Au figuré, eft le 
nom qu'on donne au bœuf, à la va- 
che & aux autres animaux , qui ont 
le poil du dos d'une autre couleur 
‘que le refte du corps, comme fi la na- 
ture avoit voulu marquer par-là l'en- 
droit deftiné à porter la charge. rat. 
Variegatus, a, um. 

T ALBARDERIA , f. f. Le métier, 
& boutique du baftier. Lat. Clitellaris 
ars, Officina. 

ALBARDERO , /. ". Bátier, ce- 
lui qui fait les báts. Lat. Chtellarius 
Jartor, oris. 

t Refr. Albricias albarderos que fe 
quema el balago , Proverbe par lequel 
on fe moque de ceux qui ennuient par 
leurs fots propos, dans le tems qu'ils 
penfent divertir la compagnie. 

ALBARDILLA , ff. dim. de Al- 
bardg, petit bât. L. Clitellule , arum. 

T ALBARDILLA , Chaperon de bri- 

ue,de plátre, de ciment qu'on met 
ur les murs expofés à la pluie pour 
les en garantir. Lat. Lateritium muri 
tegmen , inis. 

T ALBARDILLA , On appelle enco- 
re ainfi la laine qui croit en hiver 
fur le dos des brebis & des montons 
lorfqu'ils font maigres, $ que les ci- 
feaux ne peuvent couper qu'après 
que ces animaux ont repris leur em- 
bonpoint, & qu'il a cru de la nou- 
velle laine deflous. Lat. Lana craffzr 
dorfo ovium pra macie adnata. 

T ALBARDILLA, Boué, ou terre 
détrempée s s'attache au foc de la 
charrué lorique la terre eft mouillée, 
& qui retarde le labour. L. Zutum , i. 

T AL BARDILLA, Mets fait avec des 
œufs, du fucre & de la farine, dans 
laquelle on trempe des pieds & des 
langues de cochon & d'autres ani- 
maux, des dépouilles d'oifeaux , des 
racines & des herbes.. 

AÁLBARDILLAS , Petits chemins ou 
fentiers que forment les gens de pied, 
fur le revers des foffés que l'on fait 
le long des grands chemins , pour 
empécher les voitures & les chevaux 
d'entrer dans les champs labourés qui 
les bordent. Lat. entes, um. 

ALBARDON , /.m. Panneau, ef- 
péce de felle platte fans argon. Lat. 
Sella, e. 

T ALBARDONXCILLO, /. ss. dim. 
de Albardor , Petit panneau dont on 
fc fert pour voyager & pour la chaf- 
fc. Lat. Sellula, e. 

T ALBAREJO , dim. de Alvar , 
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par lequel on diftingue une efpéce de 
bled qui croit dans la Manche , à cau- 
fe de fon extréme blancheur. Lat. 
Frumenti genus. 

ALBARICOQUE , /. »». Abricot , 
forte de fruit, qui tient de la péche, 
& de la prune. Lat. Zrmeniacum ma- 
lum. C'eft aufli l'arbre qui le porte, 
& que nous appellons Abricotier. L. 
Malus Armeniaca. 

ALBARIGO , adj. V. Albarejo. 

+ ALBARILLO , /. ». Efpéce d'A- 
bricot plus petit que les abricots or- 
dinaires, blanc, odoriferant, doux, 
tendre, qui quitte aifément le noyau. 
IF croit dans l'Andaloufie. Lat. /4a- 
lum. Armeniacum odoriferum. 

T ALBARILLO, Son joyeux, jeu 
de guitarre que lc bas peuple emploie 
pour danfer & pour accompagner les 
xácaras , les romances &c. d'un mou- 
vement rapide & acceleré. L. Citbare 
Jonus bilarior. 

t Ejfo vá por el albarillo , o fué por el 
Albarillo. "Expreffions vulgaires dont 
on fe fert en Andaloufie, pour figni- 
fier qu'une chofe fe fait, ou a été 
faite à la hâte & fans reflexion. L. 
Res que nimium properanter , ES citra 
confultationem | agitur. 

ALBARRADA , /. f. Terme Arabe. 
Enclos , ou muraille de terre, de 
pierre ou d'autre matiére , qu'on em- 
ploye à la guerre pour fe mettre à 
couvert , ou pour fermer les champs 
& les jardins. L. Septum. V'allum , i. 

+ ALBARRAN, /.:. Vieux mot 
Arabe, Jeune homme indépendant , 
qui n'a point de domicile fixe. Lat. 
Celebs , ibis. | 

t ALBARRANA,/.f. T. Arabe. 
Efpéce d'oignon fauvage fort appro- 
chant de celui qu'on cultive dans le: 
jatdins. C'eft celui que nous nommons 
fquille. Lat. Schilla. 

ALBARRANA , Efpéce de tour pra- 
tiquée hors des murailles d'une Vil- 
lg, cn ufage chez les Mores. Lat. 

fyYi$,. is. 

T ALBARRANEO, /. m. Etran- 
ger, forain. Ce mot vient de l Arabe 
Barrani , qui fignifie la méme chofe. 
Lat. Extraneus , a, sum. 

T ALBARRANIA, /.f. Vieux mot 
Arabe. Etat indépendant d'une per- 
fonne qui n'eft point mariée. L. Ca- 
libatus , ús. 

t ALBARRAZ, f. m. T. Arabe. 
Herbe aux poux. V. Hierba Piojera. 

T ALBARRAZ, Le méme qu'Zj- 
barazo. | 

+ ALBATARA,/.f. Caroncule, 
maladie dégoutante & dangereufe qui 
vient à l'entrée de la matrice. L. Ex- 
crefcens in ore uteri caruncula , e. 

t ALBATOZA, /f./.T. inufité. Efpé- 
ce de petit bâtiment de mer, ou bar- 
que couverte. Lat. braéla navis. 

t ALBAYALDADQ , DA, adj. m. 
ES f. Fardé, ée, peint, te avec de 
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la cérufe. L. Cerufatus, a, um. 

+ ALBAYALDE, /. m. T. Arabe. 
Cérufe, blanc de plomb, ou d'Efpa- 
gne. Lat. Cerufa, e. 

T Refr. Acudid al cuero con el alban 
yalde , que los años no fe van en valde. 
On fe moque dans ce proverbe des 
femmes qui táchent de couvrir leurs 
années par le moyen du fard. 

t ALBAZANO, NA, adj. 29. EJ f- 
Bai, chatain, fe dit proprement du 
poil des chevaux. Lat, Color ex badio 
nigricans in equis. 

t ALBAZO, fem. V.mot. Affaut que 
les Efpagnols donnoient à leurs enne- 
mis, ou aux Indiens à la pointe du 
jour. Lat. Zn bofles inva/io, onis. 

* ALBEDRIADO, Da, p.p. V. 
Arbitrado. 

t ALBEDRIADOR, /. m. Voyez 

bitrador 


rbstr . 

* ALBEDRIO, /. snm. Arbitre, fa- 
culté de l'ame pour fe déterminer à 
une chofe plutót qu'à une autre ; 
lorfqu'on emploie ce mot dans ce fens, 
on y joint toüjours l'adjeétif libre , 
pour le diftinguer des autres fignifi- 
cations qu'il a. L. Ziberum arbitrium. 

Ex. Libre Albedrio , Libre arbitre, 
franc - arbitre. 

ALBEDRIO , Sentence que des Ju- 
ges Arbitres prononcent. Lat. Zrbi- 
£rium judicis. : 

ALBEDRIO , Liberté que des per- 
fonnes, Communautés, Provinces, 
Royaumes ont fous ce nom pour faire 
ce qu'ils veulent. Lat. Zibertas. 

ALBEDRIO , Signifie aufli l'aion 
qu'un homme exécute de fon chef, 
comme s'il n'avoit aucun fupérieur. 
Lat. Voluntaria actio, onis. 

ALBEDRO,/. 11. Le méme que 
Madrono. C'eft un terme Afturien. 

* ALBEITAR, /. mm. T. Arabe. 
Maréchal, artifan qui panfe, € qui 
guérit les chevaux ; celui qui les ferre 
s'appelle berrador. Lat. Veterinarius, 

* ALBEITE , /. 5. Lc méme 
qu' Albeitar. Ce dernier eft moins ufité. 

* ALBEITERIA , /. f. Profeflion 
de marécbal, & l'art qui apprend à 
guérir les maladies des chevaux & 
autres bêtes de leur efpéce. L.'4rs 
Veterinaria. 

* ALBELLON, /. ». Le méme 
qu Albañar. 

ALBENDA, /.f. Efpéce de tapif- 
ferie de fil avec des pieces tiflués en 
forme de rezeau, ou de dentelles de 
fil, fur laquelle font repréfentés des 
animaux , des fleurs, dont on trouve 
encore des tentures & des garnitures 
de lit dans differens endroits. Lat. 
Opus ex lino reticulatum, 

* ALBENDERA , /. f£. Ouvriére 

ui fait ces tapifferies, on qui les 
ifoit autrefois. Lat. Operis ex limo 
reticulats textrix, icis. 

* ALBENDERA , Signifie auf 
dans le figuré, une femme peu labo- 

: ricufe , 


^ 


} 
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rienfe, € qui pañle fon tems à courir. 
Lat. curfatrix , icis. 

Refr. Za albendera los dsfantos bilan- 
déra. On applique ce proverbe aux 
femmes laborieufes, qui travaillent 
les jours de fète ; iS Mme qu'à celles 
«ui ayant pa emaine enticre 
dans l'oifiveté , affectent de travailler 
les jouts de féte, pour faire croire 
qu'elles font beaucoup de befogne. 

* Refr. Sufriré bija golofa y alben- 
déra, mas no ventanéra. Ce Proverbe 
avertit les péres de ne point foutfrir 
que leurs filles fréquentent trop affi- 
dument les lieux où elles peuvent 
être vues, de crainte que leurs mœurs 
ne fe corrompent; les deux autres 
défauts étant plus fupportables que 
l'envie de paroitre toujours en public. 

ALBENDOLA, /. f. Efpéce de filet 
ferré , dont on fe fert pour prendre 
les petits poiffons. Lat. Rete, is. 

* ALBERCA, J. f. Refervoir qu'on 
psc à cóté des puits, pour arrofer 
es jardins, & pour d'autres ufages. 
Lat. Pifcina, e. 

* ALBERCA, Egoüt, conduit par 
lequel s'éconle l'eau des maifons € 
des rues durant les grandes pluyes. 
Lat. Cleaca, «. 

ALBERCHIGA , /. m. Mirlicoton , 
forte de grofle péche jaune, & de pa- 
vie jaune qui meurit fur la fin de 
l'Automne. Il fe dit aufli de l'arbre 

i porte ce fruit. Lat. Malum per- 


ALBERCHIGO , /. m. Voyez AL 
* ALBERENGENA. /.f. Voyez 


Berengéna. 

* ALBERGADA , /. f. Retranche- 
ment, de quelque matiére qu'il puif- 
fe être. Lat. Agger, ris. 

* ALBERGADOR, /. m». T. An- 
cien , Hotelier, qui donne à loger. 
Lat. Hofpes, itis. 

* ALBERGAR, o. a. Héberger , 
loger, recevoir chez foi. Lat. Ho/f- 

fio excipere. 

ALBERGAR , y ÁLBERGARSE , 


w.r. Se loger, fe mettre à convert | 


dcs injures du tems. Lat. Contra in- 
clementiam cali munire fe. 

* ALBERGADO , DA, f. f. du 
verbe Albergar. Logé, ée. Lat. Ho/f- 
pitio exceptus , a, um. 

* Refr. La muger cafada en el mon- 
te es albérgada. Ce Proverbe fignifie 

'une honnéte femme eft en fúreté 

quelque endroit qu'elle puifle 


e. 

* ALBERGUE, /. #. T. Arabe, 
Auberge, Hôtellerie, lieu où l'on fe 
met à couvert des injures du tems. 
Lat. Diverforium, ii. 

* ALBEBGUE , Hofpice , Hôpital 
où l'on recoit les voyageurs & les 
Pelerins. Lat. Diverforium , ii. 

* ALBERGUE , On appelle Auberge 
à Malthe , le quartier affe&é aux Che- 
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valiers de chaque Langue. Lat. Con- 


tubernium , ii. 

* ALBERGUERIA, /. f. Logis, 
Hótellerie oà l'on regoit les voya- 
geurs. Voyez Albergue. ' 

* ALBERGUERO, /. m. Hôte, 
Aubergifte , Maitre de logis. Voyez 
Mefonero , Ventero, Pofadéro. 

* ALBIHAR , /. s». Oeil de bœuf, 


plante. 

* ALBILLAS, adj. Efpéce de raifin 
blanc, qui meurit le premier, & qui eft 
excellent à manger. Lat. Uva precox. 

* ALBILLO, adj. Efpéce de vin 
blanc, fait avec le raifin appellé Z[/- 
billas. Lat. Vimonex uvis precocibus. 

* ALBIN , f. m. Hematite , ou 
Pierre fanguine ; efpéce de pierre 
rouge, qui a la vertu d'étancher le 
fang. Lat. Sanguinarius lapis, idis. 

ALBINA , /. f. Lieu bas dans le- 
quel les eaux s'amaffent pendant 1'hi- 
ver, & fe féchent l'été, laiffant la 
place blanchátre. Lat. /Efluariurm, ii. 

* ALBINO, NA, adj. m. ES f. Ce- 
lui ou celle qui naitavec la chair & 
les cheveux extrémement blancs, ce 
qui fait qu'elle a la vue fort baffe. 
Lat. Albinus. 

* ALBITANA, /. f. Ter. de Conf- 
tru&ion , Courbe, madrier placé dans 
l'intérieur de la carcaffe d'un vaiflean. 
Lat. Trabs, bis. 

ALBO, 5A , adj. m. ES f-- Blanc, 
che. Lat. Albus , a, um. 

* ALBOAIRE , /. m. Terme d'Ar- 
chite&ure & ancien pris de l'Arabe. 
Lambris de carreaux de Hollande, 
ou de fayence , dont on ornoit autre- 
fois les chapelles. Lat. Verimiculatum 


opus , eris. 

* ALBOGON, /..1. T. Arabe. Groffe 
flute, ou gros haut-bois. Lat. Grandior 
tibia. 

* ALBOGUE, / m. Haut - bois, 
inftrument de mufique, Lat. Z5bia. 

* ALBOGUERO, /. »:. C'eft un mot 
Arabe. Joueur, ou faifeur de haut- 
bois. Lat. Z'ibicen, inis, Tibiarum 
artifex , icis. 

* Refr. En cafa del Alboguero , todos 
fon Albogueros. En Francois, Tel Mai- 
tre tel valet. Lat. Zn tympanifle do- 
mibus omnes fultitant. 

ALBOHERA , /. f. Voyez Albuféra. 
Ce mot n'eft plus ufité. 

« * ALBOHOR, /. »». Liferon, ou 
lifet, plante. Lat. Convulvulus , i. 

* ALBOLGA , /. f- Voy. Albolva. 

* ALBONDIGA , /. f. Andouillet- 
te, ou boulette de chair hachée. Ce 
mot eft Arabe. Lat, Ofa, e. 

* ALBONDIGUILLA , /. f. dim. de 
Albondiga. Petite andouillette ou bou- 
lette de chair hachée. Lat. Offula, e. 

ALBOR , /. :». Blancheur , couleur 
blanche. Lat. Albor , oris. 

* ALBOR, Grande lumiére, que 
jettent les rayons du Soleil loríqu'il 
le léve. Lat. Diluculm , i. 
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* ALBORADA, /.f. La pointe, l'au- 
be du jour. Lat. Diluc sde 

* ALBORADA, Allaut , attaque 
faite au point du jour. Lat. Antelu- 
cana atío , omis. í 

ALBORADA, Aubade qu'on donne 
avant le jour, à la pointe du jour. 
Lat. Letantium antelucana Symphonia. 

* ALBORBOLA, à ALBORBORA , 
o ÁRBORBOLA, /. f. Cris d'allégref- 
fe, & aufíi crierie , piaillement, bruit 
confus. Lat. Jubilum , i. 

ALBOREAR, v. ». Commencer à 
faire jour. Lat. Zucefcere. 

* ALBORECER, u. ». Le méme 

u' Ziborear. 

* ALBORGA, /.f. Efpéce de San- 
dales faites de jonc réduit en filaffe, 
de corde, dont les payfans fe fervent 
dans quelques Provinces d'Efpagne. 
Lat. $parteum calceamentum , i. 

* ALBORNIA, /. f. Terme Arabe. 
Jatte de fayence, de figure ronde ou 
ovale, dont on fe fert pour laver les 
mains. Lat. Ficfilis pelvis, is. Voyez 
Aljofuina. 

ALBORNOZ, /. m. Efpéce de drap 
extrêmement groflier & velu dont les 


Manres fe fervent pour faire leurs 


manteaux, ou gabans. Lat. Pannus 
laneus pilofus ES crafhor. 

ALBORNOZ, Caban , manteau à 
capuce qui fert à fe garantir de la 
pluye, de la neige € du mauvais 
tems. Lat. Endromis, idis. 

* ALBORONIA, /. f. Efpéce de 
mets fait avec des melongénes, ou 
pommes d'amour, de lacitrouille & 
du piment, le tout haché enfemble , 
que l'on mange les jours maigres. L. 
Moretum, i. 

ALBOROQUE , /. m. Courtage, fa- 
laire qu'on donne au Courtier qni in- 
tervient à la vente de quelque cho- 
fe, Pot de vin. Lat. Proxeneticum 
munus y Eris. 

Bever el Alboroque, Boire le vin 
du marché, comme l'on boit prdi- 


nairement dans les villages , lorfqu'on 


vend quelque héritage. 
ALBOROTADAMENTE, adv. In- 
confidérément , A la háte, avec con- 
fufion , fans ordre, féditienfement. L. 
Confus? , feditiofe. | 
ALBOROTADITO, TA, m. ES f. 
dim. de Alborotado, part. du verbe 
Alborotar , dont on peut ufer dans 
les mémes acceptions que du méme 


participe. 

ALBOROTADOR, /. m. Pertur- 
bateur, féditieux , brouillon, bou- 
tefeu. Lat. Seditiofus , i. 

* ALBOROTAMIENTO, /. m. v. 
mot. Tumulte, fédition, émeute popu- 
laire, foulévement, bruit. Lat. Tu- 
multus, us, Seditio, onis. 

ALBOROTAR, «. e. Troubler, 
alterer , inquiéter, caufer du tu- 
multe , une fédition , ameuter, brouil- 
ler, remuer, mouvoir, exciter, irri- 
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ter, pouffer, animer, émouvoir ou 
à la joie ou à la triíteffe. Lat. Turbas 
Jacere , movere y excitare. 

ALBOROTAR, Signifie fouvent cau- 
fer de l'altération , du trouble dans l'a- 
me , foit à l'occafion de quelque acci- 
dent trifte & funefte , foit par quelque 

- fujet agréable. L. Aliquem perturbare. 

ÁLBOROTAR , Au figuré, troubler, 
inquiéter , alterer la tranquillité & la 
férénité , tant dans les étres irraifon- 
nables , que dans les êtres inanimés. 
Lat. Concitare. Commoverc. 

ÁLBOROTAR EL PALOMAR, EL 
RANCHO, EL CORTIJO, Troubler 
le colombier, la chambrée , la baíTe- 
cour. Expreffions vulgaires qui figni- 
fient que quelques perfunnes ont cau- 
fé du trouble dans une affemblée. L. 
Turbaye. 

ALBOROTADO , DA, f.p. du v. 
Alborotar dans toutes fes acceptions. 
Troublé, ée, ameuté, ée. L. T'irbatus, 
conmimotus, a, um. 

ALBOROTO, fem. Tumulte, bruit, 
altercation centre plufieurs perfonnes , 

-émeute, [édition , agitation, émo- 
tion, alteration , inquiétude, murmu- 
re, bruit confus. L. Zurbe, arum. 

* ALBOROTO , Tumulte, confu- 
fion occafionnée par la grande afflucn- 
ce de monde. Lat. AMurimur , is. 

ALBOROZADOR, /. 11. Homme 
gai, jovial, qui réjouit les autres par 
les difcours & fes actions. Lat. Iiomo 
jocofus , . hilaris. 

ALBOROZAR , o. acf. Rectéer, 
réjouir, divertir autrui par fes difcours 
€ par fes actions. Lat. Exbilarare. 

* ALBOROZAR, On employoit 
autrefois ce verbe pour fignifier in- 
quiéter, troubler, dans le méme fens 
qu' Zlborotar. 

* ALBOROZADO, DA, f. f. du 
verbe Alborozar, dans toutes fes ac- 
ccptions. Egayé , Kc. Lat. Exbilara- 
fus, A, ur. 

* ALBOROZO , J. m. Joye, con- 
tentement, gaycté, allegrefle pro- 
duite à l'occalion de quelque chofe 
favorable, laquelle caufe de l'altera- 
tion dans l'ame , en vüe du bien qu'el- 
le pofféde , ou dont elle efpére jouir. 
Lat. Gundium, ii. 

ALBOROZO , Signifie auffi dans le 
vieux langage, tumulte, bruit, tra- 
cas, de mème qu'Alboroto. 

ALPRICIAS, ff. Qu'on emploie 
toujours au pluriel. Préfent , étrennes 
qu'on fait à celui qui apporte quel- 
que bonne nouvelle, ou que lon 
exige de celui auquel on rend fervi- 
ce. L. Sirene, artan. 

* Refr. Albricias Madre que pre- 
&onan à mi Padre. On applique cc pro- 
verbe à ceux qui fe réjouiffent de l'ab- 
fence ou de la mort de ceux qui veil- 
loient fur leur conduite, & qui les gé- 
noient , auffi - bien qu'à ceux qui fe 
tcjouiffent de ce qui devroit les affli- 


ALB 
ger. Bat. Heus mater , euge 3 ut video, 


Patrem œnifimus. 

* Refr. Albricias Padre que el Obif- 
po es Chautre. Ce proverbe fe dit de 
ceux qui demandent des étrennes fans 
aucun fujet & fouvent pour des mau- 
vaifes nouvelles. 

* Refr. Albricias Padre que ya po- 
dan. Ce proverbe eft pour teux qui 
veulent obtenir fur le champ ce qu'on 
ne peut acquerir qu'avec beaucoup de 
tems & de patience. 

* ALBUDECA , /. f. Efpéce de 
melon qui a la chair fort tendre , ap- 
pellé Badéa en Caftille. C'eft un ter- 
me Valencian $ Catalan. L. Pepo, onis. 

ALBUFERA, o ALBUHERA , /. f. 
Lac, ou Lagune dans laquelle s'amaf- 
fent les eaux qui defcendent des mon- 
tagnes dans les tems de pluie, mais 

lus proprement , ces fortes d'étangs 
ont formés par l'accroiffement de la 
mer ou des riviéres, qui fe répan- 
dent dans les lieux bas, comme eft 
le lac de Valence. Lat. Zacus i5. 

ALBUR , f. m. T. Arabe. Gardon, 
poiffon d'au douce. Lat. Gobío, onis. 

ALBURA, /. . Blancheur excefli- 
ve. Voyez Blancura. 

ALBURES, /. sm. plur. Sorte de 
jeu de cartes en ufage dans les Indes, 
qui répond au lanfquenct. 

* ALCABALA , /. Terme Arabe. 
Tribut ou droit que le Roi perçoit 
fur tout ce qui fe vend , à tant pour 
cent. Lat. Zributum, i. 

* ALCABALA , On appelle ainfi le 
centre des filets des pécheurs , qu'on 
nomme autrement Xabéga, L. Zute- 
rior retis pifcatorii finus, ús. 

* ALCABALA DEL VIENTO, Droit 
de vent, impót que l'on léve fur tou- 
tes les marchandifes foraines qui en- 
trent dans les villes. L. Portorium , ii. 

.* Refr. Que tienen que bacer las bra- 
gas con el Alcabála de las babas. On 
applique ce proverbe à ceux qui par- 
lent hors de propos, & qui s'écartent 
de leur fujet. à 

* Refr. Quien defcubre la Alcabála 
effe la paga. Ce proverbe fe dit de 
ceux qui parlent inconfidérement , 
& qui difent des chofes qui peuvent 
leur nuire. L. Delator ipfe fibi malum 
accerft, 

* ALCABALATORIO , /. m. Ré- 
giftre des loix, €: des ordonnances 
qui concernent la levée & la réparti- 
tion des droits & des impóts. L. Por- 
torius codex , icis. 

* ALCABALERO,, /. m. Celui qui 
prend à ferme les impóts d'une Pro- 
vince ou d'une Ville, il fe dit aufli de 
fes commis. Lat. Publicanus, i. 

* ALCABALERO , C'eft auffi la per- 
fonne qui nomme le fermier ou le ré- 
giffeur qui a foin de lever les droits 
& les impóts de maifon en maifon. 
Lat. F'ecfigalium exuctor. 


* ALCABOR , Jun. Le méme qu'4- 
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lambor , le vuide que forme le man» 
teau d'un four ou d'une cheminée , 
pour donner pañlage à la fumée. Lat. 
Papilio fpiraculi fumarii. 
ALCABUZ, /. 5. Voyez Zrcabíz. - 
* ALCACEL , à ALCACER, /. rx. 


On l'écrit de l'une € l'antre manié- - 


re; mais Alcacer eft plus ufité. Ter- 
me Arabe, Moiflon de toutes fortes 
de grains en herbe, & avant qu'ils 
foient fecs 5 mais plus proprement 
l'orge en verd, qu'on donne aux che- 
vaux & aux mulets, pour les purger 
& les engraifler. Lat. Hordeum viride. 

* Refr. T4 efla duro el Alcácer pa- 
va Zampoñas. Ce Proverbe fignifie 
qu'un homme ágé n'eft plus fufcepti- 
ble d'inftruétions. Lat. Dwurior, ut 
credo, facta eft jam cera figillo, 

ALCACERIA, /. f. Voy. Alcaicersa. 

ALCACHOFA , /. f. On appelle 
communément ainfi la téte de quel- 
que chardon que ce foit , comme auffi 
l'artichaud. Lat. Cinara, e. 

* ALCACHOFADO, DA, adj. s. 
€S f. Qui appartient à l'artichaud ; 
comme manger compofé d'artichauds : 
il fe dit aufli d'une efpéce d'étoffe qui 
porte des figures d'artichaud. Lat. C5- 
naram veferens. 

* ALCACHOFAL, /f. m. Champ 
planté d'artichauds. Lat. Locus cinaris 
confitus. 

* ALCACIL, /. m. Voyez Arcarcil, 

* ALCAFAR ,/. 1. Vieux mot Ara- 
be. Caparagon de cheval. Lat. Equi 


phalere. 


* ALCAHAZ, fem. Terme Ara- 
be. Cage dans laquelle les chaffeurs 
enferment les oifeaux qu'ils prennent , 
pour les vendte enfuite dans les rues ; 
il fe dit auffi des grandes cages de 
bois, qui fervent à mettre la volaille 
qu'on veut engraifler. Lat. Cavea , e. 

* ALCAHAZADA ,/.f. T.peu ufité. 
Quantité , ou nombre d'oifcaux enfer- 
més dans la cage appellée Alcabaz. 
Lat. Aves Cavearie. 

* ALCAHAZAR , o. a. Enfermer, 
ou garder des oifeaux dans la cage 
appellée Alcaraz. Ce mot eft peu uli- 
té. Lat. Includere aves in caveam. 

* ALCAHAZADADO, pa, f. f. 
du verbe Alcabazar. Mot peu ufité. 
Enfermé, ée, dans une cage. Lat. 
Cavea inclufus , a, um. 

ALCAHOTAR , ou. acf. Voyez Al- 
cubuetar , qui eft plus ufité. 

ALCAHOTERIA ,J.f Voyez Ab 
cabueteria, 

ALCAHUETE , TA, f. m. ES f. 
T. Arabe. Maqucreou , maquerelle, 
celui , ou celle qui fait metier de pro- 
ftitucr des femmes. Lat. Zero, onis, 
Lena, «. 

ALCAHUETEAR , «. acf. Faire 
le métier de maquercau € de ma- 
querelle. Lat. Zrrocinari. 

ALCAHUETERIA, J ;:. Maque- 
rellage. Lat. Lerocinium, i. 

ÁLCA- 
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ALCAHUETERIA , au figuré, Ca- 
chette, retraite, action par laquelle 
on donne moyen à une perfonne de 
faire une chofe illicite. Lat. Zate- 
bra, e. 

ALCAHUETILLA, f. f. dim. de 
Alcabueta , Petite maquerelle. 

ALCAHUETILLO, /. »s. dim. de 
Ajcabuete , Petit maquereau. 

* ALCAICERIA, /. f. Lieu, ou 
endroit clos qu'on ferme la nuit , dans 
lequel on vend de la foie crué. Lat. 
Serici crudi forum , i. 

ALCAIDE , f. m. Vieux mot Arabe. 
Alcaide. Celui qui s’eft obligé par fer- 
ment de défendre pour le Roi ou pour 
un Prince la place qui lui a été con- 
fife, Gouverneur d'une place. Lat. 
Arcis cuflos , dis. 

* ALCAIDE , Géolier, celui qui a 
linfpe&ion & la garde des prilons. 
Lat. Publici carceris cuflos, dis. 

* ALCAIDESA ,/.f. T. peu ufité. 
La femme de 1 Alcaide, ou celle du 
concierge ou du géolier. L. Uxor csf- 
fodis arcis vel carceris. : 

ALCAIDIA , f. f. L'office d'Alcaide, 
de méme que la jurifdidion qui en 
dépend. Lat. Munus cuflodis Arcis vel 
carceris. 

+ ALCAIDIADO, /. m. Terme A- 

nois. Le méme que Alcaidia. 

* ALCALDADA, /.f. A&ion im- 
prudente & inconíiderée , faite par 
FAlculde , par autorité de juítice. L. 
Imprudentia , e. 

* ALCALDADA , au figuré, Ac- 
tion faite avec affectation d'autorité, 
& de Sonveraineté. 

ALCALDE , /. m. Alcalde, Juge 
établi pour adminiftrer la juftice aux 
peuples qui font fous fa jurifdi&ion , 
Ceft proprement un Baillif, Sénéchal, 
ou Prevót. Lat. Pretor , oris. 

* ALCALDE ÁLAMIN , Juge pré- 
pofé fur les tiflerands & fur les au- 
tres métiers , élu par les habitans du 
lien, & approuvé par le Confeil. V. 
Veedores y Examinadores. 

* ALCALDE DE ÁLZADAS , Le 
méme qu'Alcalde de apelaciones. Juge 
d'Appellations. L. Provocationum ju- 
dex , scis. 

* ALCALDE DE CASA, CORTE 
Y Rastro, Alcalde de la maifon 
& Cour du Roi. Ces Alcaldes portent 
la robe & la verge , & exercent leur 
jurifdi&ion à la Cour, & cinq lieues 
aux environs , & à vingt lorfqu'il s'a- 
git de vol. Lat. Regie domus ES cu- 
riæ pretor , oris. 

* ALCALDES DEL CRIMEN , Al. 
caldes du Criminel, eft le nom qu'on 
donne à ceux qui réfident dans les 
deux Chancelleries de Valladolid & 
de Grenade. Ils portent la robe & la 
verge. L. Pretores capitales. 

* ALCALDES DE GRADAS , Alca- 
des des degrés. On appelle ainfi les 

Juges qui réfident dans l'Audience de 
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Seville. Ils portent la robe & la ver- 
yes ils ont jurifdiétion dans leur ter- 
ritoire, & ils s'affemblent lorfqu'il eft 
queftion de juger des caufes criminel- 
les. Lat. Togati pretores conventús 
judicis Hifpalenfis. 

* ALCALDES DE HIJOSDALGO , 
Alcaldes des Nobles : on nomme ainf 
les Juges qui réfident dans les Chan- 
celleries de Valladolid & de Grenade, 
oú ils forment un Tribunal avec les 
Sécretaires de la Chambre , ou Notai- 
res, les mardis , les jeudis, & les 
famedis. Le Fifcal civil y fait l'office 
de Préfident , à moins que fon devoir 
ne l'appelle ailleurs: ils décident des 
procès entre les Gentilshommes , fauf 
appel à la chambre des Auditeurs. 
Lat. Pr.etores nobilzum litibus dirimen- 
dis prepofiti.. 

* ALCALDE DE HIJOSDALGO , 
On appelle ain(i dans les lieux od 
les offices font partagés, le Juge or- 
dinaire établi par la Nobleffe : il ne 
porte que la verge: on l'élit tons les 
ans, & c'eft un acte diftin&tif de no- 
bleffe. Lat. Praetor paganis hobilium 
cetibus prepofitus. 

* ALCALDE DE LA HERMANDAD, 
Alcalde de la Fraternité. On en élit 
deux dans chaque endroit; l'un eft pris 
parmi la Nobleffe , & l'autre parmi 
les bons bourgeois: ils portent la 
verge, & connoiflent des vols, des 
homicides commis dans la campagne , 
des incendies des moillons , & de la 
coupe des bois. Leur commiffion ne 
dure qu'un am. Lat. Judex publicis 
graj[atoribus coercendis prepofitus. 

* ALCALDE DE LA MESTA, Al 
calde des troupeaux, Juge nommé par 
le corps des Bergers, & approuvé 
par le Confeil , pour décider les diffé- 
rens qui s'elévent entr'eux. Sa com- 
million eft pour quatre ans. Lat. Jz- 
dex rei pecuarie præpofitus. 

* ALCALDE DE NOCHE, Alcalde 
de nuit. On appelle ainfi dans quel- 
que Villes les Juges qui font la ron- 

e pendant la nuit , pour ptévenir 
les defordres, avec jurifdiétion ordi- 
naire. Lat. Judex nocturnis graffatori- 
bus coercendis prapojitus. 

* ALCALDE DE OBRAS Y BOS- 
QUES, Alcalde des bátimens & fo- 
réts, Juge avec jurifdiétion parti- 
culiére dans les caufes civiles & cri- 
minelles, pour tout ce qui arrive 
dans les bois & lieux royaux, fauf 
appel à la chambre des Eaux & Fo- 
réts: ils portent la robe & la vare; 
mais ils ne peuvent la porter à la 
Cour, fice n'eft dans les bois & les 
environs de la Caja del Campo , Efcu- 
rial , Aranjues &c. Lat. Judex recu- 
peratorius im regiorum nemorum villa- 
rumque ditionibus. 

* ALCALDE DE SACAS, Alcalde 
de forties, Juge commis pour empé- 


Cher l'exportation des chofes prohi- 


- 


en droit d'élire des Alcaldes: 
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bées par les Ordonnances. Lat. Jue 
dex mercibus exportandis prepofitus. 

* ALCALDE Mayor, Alcalde ma- 
jeur, Juge bréveté fans Garnache , 
avec jurifdiction ordinaire, approuvé 
par le Confeil & par celui de Caftil- 
le, comme Afleffeur du Corregidor 
d'une Ville, dont il eft appellé Lieute- 
nant dans quelques endroits. L. Pre- 
roris urbani Ajfejfor , oris. 

* ALCALDE MAYOR ENTREGA- 
DOR, Alcalde majeur des remifes, Ju- 
ge nommé par le Préfident du Con- 
eil de la Mefta , pour vifiter les cam- 
pagnes, & connoitre des différens 
qui s'élévent entre les patres: il 


porte la vare, & le port des armes” 


lui cft permis: ils font au nombre 
de quatre, & leur commiflion dure 
deux ans. Lat. Pecuarie rei prepji- 
tus inquifitor , oris. 

* ÁLCALDE ORDINABIO, Alcal- 
de ordinaire, Juge dont la jurifdic- 
tion eft annexée à fon office, foit 
qu'il foit prépofé par le Roi, ou par 
le Seigneur à qui Sa Majefté en a don- 
néle pouvoir, ou par les Confeils , 
les Chambres , les Chapitres qui font 
on les 
appelle ordinaires fans diftinétion, à 
caufe qu'ils ont jurifdiétion ordinaire. 
Lat. Judex ordinarius. 

* ALCALDE PEDANEO, Alcalde 
de pied. On appelle ainíi les Juges de 
village dont la jurifdiétion eft bor- 
née, vü qu'ils ne peuvent connaitre 
que d'une petite quantité de Mareve- 
dis , relevant de l'Alcalde Mayor, 
ou du Corregidor de la Ville dont 
leur village dépend. On l'appelle Al- 
calde à pied, à caufe de la petite 
étendué de fa jurifdiétion. Lat. e 
noribus caufis prapofitus judex. 

+ Tener el Padre Alcalde, Expref- 
fion qui fignifie qu'un homme eft pro- 
tegé d'un Juge, ce qui l'autorife à fai- 
re ce qu'il n'oferoit fans. cela. 

T Refr. Alcalde de Aliea, el que lo 
defea effe lo fea. Ce Proverbe fignitie 
qu'on ne doit point ambitionner des 


emplois qui n'apportent ni honneur 


ni profit. Lat. Paganus ille julex , 
qui volet, fiat. 

+ Refr. Por falta de hombres buenos 
à mi Padre hicieron Alcalde. Ce Pro- 
verbe fignifie qu'on donne fouvent 
les emplois à des perfonnes peu in- 
telligentes , faute d'en trouver d'au- 
tres plus capables. Lat. Evexit bunc 
bonorum inopia confulem. 

ALCALDIA, ff. L'office, la di- 
gnité, la jurifdiétion ou le diftrict de 
l'Alcalde. Lat. Judicis ditio , onis. 

ALCALLER, J. s». Potier de ter- 
re. Lat. Figulus, 1. 

ALCALLER, Boutique de Potier 
de terre. Lat. Officina figulina. 

T ALCAM, /. m. Coloquinte, plan- 
te médicinale dont le fruit eft extré- 
mement amer, & femblable aux con- 

combres » 
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combres , excepté qu'il eft plus gros. 
Ce mot eft Arabe. Lat. Colocbintis, dis. 

* ALCAMIZ, /. m. Terme Arabe. 
Revué de gens de guerre, ou le livre 
dans lequel on les enregiftre. Lat. Mi- 
lituriuim copiarum vecexfio codice com- 
prebenfí. 

ALCAMONIAS , J.f. plur. Divers 
enres de graines que l'on employe 
ans le manger, telles que font l'a- 

nis, la coriandre, le cumin, &c. 
Lat. Aromata, um. 

* ALCAMPHOR, /. m. Ter. Ara- 
be. Camphre, efpéce de Gomme qui 
nous vient d'Orient. Lat. Cumpbora, e. 

ALCAMPHORADO , DA, adj. m. 


calle «e Toledo ba. £7 fF. Camphré, ée, Eau de vie cam- 
epa de morcaderas phrée. Lat. Camphorá intinctus, a, um. 


y ¿eroeria. 


ALCANCE , /..1m. L'action d'attein- 
dre quelqu'un, de le joindre, pour- 
fuite, atteinte. Lat. Confecutio, onis. 

T ALCANCE, Reliquat d'un comp- 
te, reftant d'un compte, débit. Lat. 
Reliqua , orum. ^ | 

+ ALCANCE , Terme d'efcrime. 
Avantage qu'on a fur fon adverfaire , 
ou par la taille, ou par la pofition 
du corps. Lat. Zn rudiaria gladiatura 
longior affequutio. 

T ALCANCE, En terme d'Artille- 
rie, la portée d'un canon , d'un fu- 
fil, d'un moufquet. Lat. Jacfu:, ús. 

T ALCANCE, Atteinte, coup ou 
bleffure que le cheval fe fait lui - mé- 
me en marchant, ou qu'il recoit aux 
pes de derriére, d'un autre cheval qui 

e fuit de trop prés. Lat. Pedum in 
equo colljfio , onis. 

T Defpacbar Alcance, Envoyer un 
courrier extraordinaire à la fuite d'un 
autre pour lui remettre quelque dé- 
péche importante, fur la route. Lat. 
Cuyforem curfori addere. 

* No le puedo dar un alcance. Cette 

' exprefhon fignifie qu'on ne peut ren- 
contrer la perfonne qu'on cherche, 
quelque peine qu'on fe donne pour 
cet effet. 

* No tiene Alcance, Se dit d'une 
perfonne qui n'a point de force. 

* Seguir el Alcance, C'eft pourfui- 
vre l'ennemi qui fuit, pour achever 
de le détruire. 

* ALCANCIA , /. f. Tire-lire, 
efpéce de vaiffeau de terre de figure 
fphérique , qui a une fente au haut 
par oú l'on met l'argent dont on veut 


: faire un petit amas. Lat. Fiétilis cru- 


mena, e. 

* ALCANCIA , C'eft auffi une bou- 
le de terre creufe fechée au foleil, de 
la grofleur d'une orange, que l'on 
remplit de cendres , de fleurs, ou 
d'autres matiéres, dont on fe fert dans 
les courfes de chevaux, & dont on 
fe garantit avec une targe fur laquelle 
elle fe brife. Lat. Globutus ficlilis in 
ludicris exercitationibus vfitatus. 

ALCANCIA, Pot à feu, efpéce de 
marmite de groíleur arbitraire, que 


' 
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l'on remplit de poix & d'autres ma- 
tiéres combuftibles , & qu'on jette fur 
l'ennemi pendant les fiéges de places. 
Lat. 'Olla manualis ignita EN incer- 
diaria, * 

ÁLCANCIA , Parmi les Bohémiens, 
eft le fouteneur d'un mauvais lieu. 
Lat. Mango, onis. | 

ALCANCIAZO , f. 15. Coup donné 
fur la targe ou le bouclier avec l'Al- 
cancia. L.Zcfus globuli fétilis ES ludicris. 

ALCANDARA , /. f. Terme Arabe. 
La perche fur laquelle les chaffeurs 
portent les faucons & les autres oi- 
leaux de chafle. L. Ames, itis. 

ALCANDIA , f. f. Plante fembla- 
ble au millet , dont le grain reflem- 
ble au chenevis , excepté qu'il eft plus 
gros. Lat. Siligo, inis. 

ALCANDIAL, /. 5». Lieu où l'on 
féme la plante dont on vient de par- 
ler. Lat. Siligineus ager. 

ALCANDIGA, /. f. Le méme qu'AL 
candia, Voyez ce mot. 

ALCANDORA, /. f. Vieux mot 
Arabe. Feu qu'on allume pour fervir 
de fignal. Voyez Hoguera. 

ALCANDORA , C'eft auffi une ef- 
péce de vétement blanc en forme de 
chemife. Lat. Subucula. 

* ALCANTARA ,/. 11. Terme Ára- 
be. Pont, ouvrage de pierre ou de 
bois pour pañler une riviére. Voyez 
Puente. 

* ALCANTARILLA, /. f. dim. de 
Alcantara , Petit pontétroit. L. Pon- 
ticulus, i. 

* ALCANZADIZO, ZA, adj.m.€9 f. 
Facile à atteindre , à attraper. Ce 
mot eft peu ufité. L. Afequibilis , e. 

ÁLCANZADIZO , Au figuré , figni- 
fic la méme chofe que Defentendido , 
o no adwertido. Qui fait femblant de 


ne pas entendre, qui fait la fourde |'gere. 
t ALCANZADO 9 DA 9 ?. P. du De. Ct A cor 
4 , dans toutes fes acceptions. ,1,, iss 


oreille. Ce mot eft peu ufité. L. De 
induflrià furdus , a, um. 

ALCANZADOR , /. m. Celui qui 
fuit quelqu'un, pourfuivant, qui court 
aprés un autre. Lat. Znfecutor , oris. 

ALCANZAMIENTO , f. 11. Voyez 
Alcance. Le premier n'eft point ute 

* ALCANZAR, v. acf. Atteindre, 
attraper, joindre. Ce mot eft formé 
d'Alcance. Lat. Ajfequi. Confequi. 

ALCANZAR, Signifie auffi étendre 
la main, la porter á quelque chofe 
pour la prendre. Lat. Manu prendere. 

T ALCANZAR, Signifie auffi ob- 
tenir ce qu'on défire, ou par force, 
ou par priéres. Lat. Obtinere. 

TALCANZAR, au figuré, Poffé. 
der une chofe, en jouir, l'avoir en 
fon pouvoir. Lat. Pofdere. 

f ALCANZAR, dans le figuré, fi- 
gnific avoir la vertu , la force , le pou- 
voir d'obtenir une chofe. Lat. Pim 
babere. a 

+ ALCANZAR, dans le méme fens, 
Avoir fa part d'un fuccés bon ou mau- 
vais. Lat. Zangere aliquens. 


AUC 


T ALCANZAR, Dans un fens mé. 
taphorique , fuffire, être fufhfant. L. 
Suficere. : 

+ ALCANZAR , Dans le méme fens, 
favoir , entendre, comprendre, con- 
noitre. Lat. Ingenio affequi. 

ALCANZAR , Dans le méme fens, 
Vivre dans d'autres tems ou avec d'au- _ 
tres perfonnes. Lat. Zu bac vel iila 
tempora incidere. 

T ALCANZAR, Atteindre, on par- 
lant des armes à feu, fe dit lorf- 
que le boulet, ou la balle frappe le 
but. Lat. Ferire. / 

T ALCANZAR DE RAZONES, Per- 
fuader quelqu'un, le convaincre. L. 
Ad incitas redigere. 

T ALCANZAR EN DIAS , Vivre 
plus longtems qu'un autre , lui furvi- 
vre. Lat. Super/titem effe. 

T ALCANZAR EN LA CUENTA, 
Refter créancier de quelqu'un. L. Supe- 
riorem in fupputationibus alicui manere. 

T ALCANZAR VICTORIA, Rem- 
porter la vi&oire. Lat. Vincere. 

T Se le alcanza poco, o no fe le al- 
canza mas. ll n'en fçait pas davanta- 
ge. L. Minus mentis acie pollere. 

T Refr. Alcanza quien no canfa. Ce 
Proverbe fignifie que le moyen d'ob- 
tenir une chofe,c'eft de ne point fe ren- 
dre importun. L. Qui minus eft molef- 
tus obtinet, 

t Refr. Quien menos procura alcan- 
za mas bien. Ce proverbe fignifie que 
le trop grand empreflement qu'on 
montre pour obtenir une chofe eft 
fouvent caufe qu'on ne l'obtient point. 
L. Quandoque nocuit nimia diligentia. 

T ALCANZARSE, v. r. Se don- 
ner des atteintes, fe dit des chevaux 
ou des mulets qui fe bleflent eux-mé- 
mes en marchant. L. Pedibus fe pun- 


Atteint, te, &c. Confequutus , a , um. 

+ Eflar alcanzado, Etre endetté. 
Lat. Are alieno gravari. : 

ALCAPARRA, /. f. Ter. Arabe, Ca- 
prier, arbriffeau qui porte des Capres. 
L. Capparus, i. 

ALCAPARRA , Capre, fruit du ca- 
prier. Lat. Capparis, is. 

* ALCAPARRADO, DA, adj. m. 
€9 f. Tout ce qui eft préparé avec 
des capres. Lat. Condimentum cappa- 


raceum. 

* ALCAPARRAL , /. ". Lieu plan- 
té de Capriers. Lat. Locus capparibus 
confitus. 

* ALCAPARRON , /. »*. Áugm. de 
Alcaparra. Grofle capre. Lat. Cappa- 
vis major. 

* ALCAPARRON, Efpéce de garde 
d'épée dont on uloit anciennement. 
Lat. Capulare, is. 

ALCAPARROSA. Voyez Capparo/a. 

ALCARAHUEYA, J. f. Ter. Ara- 
gonois. Voyez Zicaravéa. 

AS .  ALCA- 
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-ALCARAVAN , J: 5. Galerand on 
Butor, efpéce d'oifeau qui vit dans 
les marécages. Lat. Larus, i. 

Piernas de alcaraván, 
corrido , Se dit par métaphore de ce- 
Ini qui ales jambes gréles & menues. 

+ Refr. Alcaravan Zancudo para otros 
confejo , para ti ninguno. On applique 
ce Proverbe à ceux qui prennent foin 
des affaires d'autrui, & qui négligent 
les leurs. Lat. Alsis abunde fapis , tibi 
p defpis. 

ALCARAVEA , /.f. Terme Arabe. 
Carvi, forte de plante, c'eft auf le 
nom de la graine qu'elle produit. Lat. 


Carum , i. 

f Ref. Plegue à Dios que orégano fea ; 
y no fe nos vuelva en Alcaravéa. Ce 
Proverbe nous avertit de nous méfier 
de l'inconftance de la fortune, & en 
méme tems il contient un fouhait que 
nous faifons qu'il nous arrive moins 
de mal qu'il pouvoit nous en arriver. 
Lat. Mobilis boc. utinam damno fortu- 
na quiefcat. 

ALCARCERA , f f. Ers, velle 
noire. Lat. Ervwn, i. 

T ALCARCIL, /. sm. T. du Royau- 
me d'Andaloufie. Artichaud fauvage. 
Lat. Agveftis Cinara, «. 

ALCARIA , /. f. Terme Arabe. Mé- 
tairie, cenfe , ferme, domaine. Lat. 
Fila, e. | 
ALCARRACERO , /. t. Potier de 
terre, qui fait les vaiffeaux appellés 
Alcarrazas. Lat. Figulus , i. C'eftauffi 
lelieu oà l'on vend les pots & les 
cruches de terre. Lat. norum 
taberna , «. 

t ALCARRACERO , C'eft auffi l'en- 
droit où l'on enferme ces fortes de 
vaiffeaux. Lat. Urceorum fictilium re- 
pofitorium. 

ALCARRAZA, /.f. Petite cruche 
de terre blanche trés bien travaillée , 
qui fert pour boire & pour conferver 


. . Yean fraiche dans les grandes chaleurs. 
Lat. Fidlilis urceolus , i. 


ALCARTAZ , /. m. Cornet de pa- 

ier. Lat. Chartaceus cucullus , i. 

T ALCATARA , . f. V. Alquitéra. 

ALCATIFA, Terme Arabe. Ef 
péce de tapis fin qu'on étend fur le 
plancher. Lat. Tapes, itis. 

T ALCATIFA, Terme de Magon- 
neríc. Mortier qui fert à ‘égalifer un 
plancher qu'on doit carreler. L. Area 
gypjuta, e. 

t ALCATRAZ, /. m. Onocrota- 
le, oifeau un peu plus gros que le 
Cygne, qui fe trouve dans les Mers 
de l'Amérique. Lat. Onocrotalus, i. 

ALCAUCIL, /. m. Le méme qu'Al- 
carcil & Alcacil. Ce font les noms que 
les habitans de l'Andaloufie donnent 
à l'Artichaud. 

ALCAUDON, /. m. Oifeau de la 
pore du moineau , dont les chaf- 

curs fe fervent pour prendre les pe- 


tits oifeaux aux filets. Lat. Caudata 


Tom. I. 


de alcaraván | balatori 
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avicula, Doftra aut Pelaræ fer? filis. 
ALCAVALA. Voyez Alcabála. 
ALCAVALATORIO. Voyez Ælca- 
o. : 

ALCAVALERO. Voyez Zlcabaléro. 

ALCAYATA, /.F. Terme Arabe. 
Crochet qui fert à fufpendre & à le- 
ver des fardeaux. Lat. Uncinus , i. 

ALCAZABA, f. f. mot Arabe. Chà- 
teau fort & imprenable. L. Arx inex- 
pugnabilis. 

ALCAZAR, /. m. mot Arabe. For- 
terefTe , "maifon forte, château, ou 
Palais pour la füreté & la défenfe des 
perfonnes Royales. Lat. 4rx, cis. 

ALCAZAR, Terme de Marine. Le 
tillac d'un navire. Lat. Stega, e. 

ALCAZUZ. Voyez Alcuzcuz. 

ALCEDON , /. m. Voyez Halcyon. 

ALCHERMES, /. m. Cochenille. 
Lat. Coccus, i. 

ALCHIMIA , f. f. Alchymie, Art 
de purifier , de tranfmuer les métaux. 
Lat. Cbymia , «. 

ALCHIMIA. On appelle encore ainfi 
le bronze, 1e laiton, ou tel autre métal 
tranfmué par les régles de l'Alchy- 
mie. Lat. ¿Es arte cbymicá conflatum. 

Ref. Alchimia probada, tener renta 
y no gaflar nada. Ce proverbe nous 
apprend que le moyen le plus für pour 
faire de l'or eft de ménager fon bien. 
Lat. Magnus ES ingens cenfus parf- 


monia. 

ALCHIMILLA, J.f.p.r. Epargoute , 
Matricaire , plante. L. After atticus. 

ALCHIMISTA , /. ». Alchymifte, 
Chymifte. Lat. Chymicus, i. 

ALCIBIADIO , /. m. Buglofe 
fauvage , Viperine, langue de bœuf. 
Lat. Ecbium, ii. 

ALCINO. V. Albaháca falvage. 

ALCION. Voyez Halcyon. 

ALCOBA, /. f Alcove , endroit 
d'une chambre où l'on place ordinai- 
rement le lit. Lat. Zeta, «. 

T ALcoBa, Fleau de balance. L. 
Libre fcopus , i. 

ALCOBAS. On appelle ainfi dans 
les Univerfités de Salamanque & de 
Valladolid les affemblées qu'on tient 
dans les appartemens des Recteurs le 
jour de la Noël, & dans le tems de 


Carnaval. On y joué à differens jeux, 


& l’on fert une collation aux affiftans. 


Lat. Ferie in collegiis circa Chrifli na- 


tale variis ludis celebrate. 

ALCOBILLA , /. f. dim. de Alcoba. 
Petite Alcove. Lat. Zetula, «e. 

ALCOBITA, JS. f. Eft auffi un di- 
minutif de Alcoba. 

ALCOCARRA ,/.f. V. Geflos. 

t Refr. 4 bien te falgan bijo tus bar- 
raganadas , el toro eflaba muerto , y ba- 
ciale alcocarras com el capirote deje 
las ventanas. On fe moque dans ce 
proverbe de ceux qui exagérent les ac- 
tions extravagantes de leurs enfans 
ou de leurs parens, comme fi c'étoit 
quelque choie de grand & de mer. 


ALC 47 
veillenx. Lat. Extincto lepores inful 
tant Jæpè leoni. 

t ALCOFA, /. f. Coffin , corbeille. 
Voyez Efpuerta. 

1 ALCOHELA , f.f. V. Eftardi. 

ALCOHOL , /. sm. Antimoine , mi- 
néral. Lat. Sribium, ii. 

ALCOHOL: Les Chymiftes & les 
Apoticaires appellent ainfi l'efprit re- 
&ifié de la liqueur qu'on tire de cette 

ierre , ou la poudre impalpable dans 
quelle on la reduit. Lat. Stibisns 
arte Chymicà purgatum. 

T ALCOHOLAR, vu. acf. Peindre 
ou teindre une chofe avec la teinture 
d'Antimoine, ainfi que le pratiquent 
les femmes à l'égard de leurs cheveux 
& de leurs fourcils. L. Stibio fucare. 

+ ALCOHOLAR , Alkoolifer , en 
terme d'Apoticaire & de Chimifte , — 
C'eft reétifier par plufieurs diftilla- 
tions réiterées Vefprit d'une liquenr, 
ou reduire une matiére en poudre im- 
palpable. Lat. Zíquoris fpiritus diflil- 
latoria cucurbitá elicere. 

ALCOHOLADO, DA, f. f. du v. 
Alcoholar dans toutes fes acceptions. 
Alkoolifé , ée , peint, peinte avec 
de l'Antimoine. Lat. Stibio fucatus, 


&, wm. 

+ ALCOLLA, /.. Petit vaifleau 
à mettre des liqueurs. L. Urceolus, i. 

+ ALCOMENIAS , Jf. Voyez Al- 
camontas. 

ALCON. Voyez Halcon. 

' ALCONERA. Voyez Halconera. 

ALCONERO. Voyez Halconero. 

T ALCOR, /. t. v. mot inufité. Col- 
line, monticule. Voy. Cerro , Collado. 

ALCORAN, /. m. Terme Arabe. 
Alcoran, livre qui contient la loi 
de Mahomet. L. Alcoranus , i. 

+ ALCORANISTA, /. m. Celui 
ui profefle la Doctrine de l'Alcoran. 
Lat. Mahometica legis fecfator , oris. 

T ALCORCI , fem. v. mot. Joyau, 
bijou, ou tel autre ornement de fem- 
me. L. Orzatus muliebris. 

T ALCORNOCAL ,/J.m. Lieu plan- 
té de liéges. L. Suberacea fylva , e». 

ALCORNOQUE , /. mm. Liége, ef- 
péce de Chêne verd. C'eft auffi l'écor- 
ce de cet arbre. Lat. Suber, eris. 

t Refr. d^ alcornoque no bai pale 
que le toque , fino la encina, que le quie- 
bra la coftilla. Ce proverbe fignifie 
qu'il n'y a rien dans la nature qui 
n'ait fon contraire. 

t ALCORNOQUEÿO , NA, adj.m. 
EY f. De liége, qui eft de la nature 
du liége. L. Suberaceus , a , um. 

+ ALCORQUE, /.. v. mot peu ufité, 
Pantoufle, ou telle autre chauffure à fe- 
melle de liége, qui s'attachoit avec de 

etites courroies comme nos patins. Ce 
font proprement des claques ou galo- 
ches. L. Suberaceis foleis inflvucta cre- 


pida, «. 
* ALCORZA , /. f. Maffe ou pâte 
de fucre dont on couvre les fruits 
. H pour 
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pour en faire de la confiture ; il' fe 
dit anffi du glacé qu'on donne à cer- 
tains bifcuits & confitures féches. L. 
Sacchari condimentum , i. 

ALCORZA, Au figuré, délicateffe, 
mœurs & maniéres efféminées , mi- 
gnardifc. L. Mollities, ei. 

* Parece becbo de Alcorza , Il paroit 
être fait de fucre. On loué ainfi par 
métaphore, tout ce qui eft délicat , 
beau, bon , bien travaillé. Lat. De- 
licatulus. 

'* ALCORZAR , Y. acf. Couvrir, 
glacer une chofe avec de la páte de 
lucre. Lat. Saccharo condire. 

* ALCORZAR , Au figuré, polir, 
ajufter, orner, parer. L. Ornare. 

* ALCORZADO, pA , p. p. du v. 
Alcorzar dans toutes fes acceptions. 
Couvert, te de fucre. L. Saccharo in- 
cruflatus , a, um. | 

ALCOTAN , f. :». Le Lanier , fe- 
lon quelques - uns, & l'Emerillon fe- 
lon d’autres, Ce font deux oifeaux de 
proye. Lat. Mifus, 5. 

ALCOTON , /. m. V. Algodon. 

ALCOTONIA , f. f. Toile de coton. 
Ce mot eft peu ufité. V. Cotonia. 

ALCREBITE , /. #. Terme Arabe. 
Voyez Azufre. 

* ALCUCERO , /. m. Celui qui fait, 
ou qui vend des Buires ou vafes de 
terre à mettre de l'huile. Lat. Zecy- 
thorum propola, e. | 

_* Refr. A mozo alcucéro, amo ron- 
cero. Ce proverbe fignifie qu'on doit 
ufer de beaucoup de vigilance avec 
un domeftique dont on n'eft pas fa- 
tisfait. L. Decet fagacem famulum berus 


Jagacior. 


* ALCURA , /. f. Race, lignée, ex- 
traction, famille , naiffance , origine, 
génération. L. Origo, imis.: 

ALCUZA , f. . Buire , huilier, ou 
vaiffeau à mettre de l'huile. L. Ze- 

ibus, i. 

* ALCUZADA , f. f. La quantité 
d'huile que contient un huilier, ou 
tel autre vafe. Lat. Oleo pleuus Le- 


Cythus. 

* ALCUZCUZ , /. 5. Terme Ara- 
be. Efpéce de viande,de páte faite 
avec de la farine crué, dont les Mo- 
res font differens ragouts aprés qu’elle 
eft cuite. Lat. Maja farinacea, e. 

* AECUZCUZU, fm. Le méme 

ue Alcuzcuz. Ce mot a vicilli. 

* ALCUZON, Jr. à arre, gros vaif- 
feau de terre vernifléc dans lequel 
on garde l'huile. V. Vas clearium. 

ALDA. Voyez Halda. 

ALDABA, /. f. Heurtoir, mar- 
tcau d'une porte. Lat. Pefulus, i. 

ALDARA, Piéce de fer en forme de 
barre qui fert A fermer les portes & 
les fenétres. Lat. Pejfulus, i. , 

* Afirfe à agarrarfe de las Aldábas , 
Se faifir, s'attacher au marteau d'u- 
ne porte; Expreffion qui marque l'o- 
piniàtreté avec laquelle un dione 
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s'attache à ce qu'il a entrepris, on à 
fon fentiment. Lat. Alicus rei perti- 
naciter infiflere. 

Caballo de Aldába , Cheval d'attache, 
ou de parade. Lat. Equus gemerofus of- 
tentationi folum inferviens. 

ALDABADA, /. f. Coup de mar- 
teau qu'on donne à une porte. Lat. 
Pulfatio , onis. 

* ALDABADA , Se dit au figuré, de 
la frayeur dont on eft faifi à la vúe 
de quelque danger, ou des avis que 
Dieu nous donne, par le moyen des 
calamités qu'il nous envoye. Lat. S- 
bitus pavor , Monitum, i. 

* ALDABAZO, /. m. augment. de 
Aldebada , grand coup du marteau d'u- 
ne porte. Lat. Impactus, ¡étus cantbaro. 

* ALDABILLA , /. f. dim. de Al- 
düba, Petit marteau de porte. Lat. 
Pejfulus , i. 

Dar grandes aldabadas, Fraper de 
grands coups à la porte avec le mar- 


teau. 

* ALDABON, /. m. augm. de Al- 
daba, Gros heurtoir, ou martean , 
tels que font ceux des portes cochéres. 
Lat. Cantharus major. 

ALDEA, /. f. Hameau, groffe fer- 
me, métairie , ou cenfe. Lat. Pagus, 
ij, Villa, e. 

Refr. La vida del Aldéa défela Dios 
à quien la defeá. Ce proverbe fignifie 
qu'il n'y a rien de plus ennuyant que 
la folitude. Lat. Pagi fit incola ilie 
quifquis id optet. 

* ALDEANO, NA, adj. m. €9 f. 
Tout ce qui a rapport au hameau, 
payfan, payfane. Lat. Paganus, i. 

* Ref. Aldeana es la Gallina, y co- 
mela el de Sevilla. Ce proverbe nous 
apprend à ne point méprifer les chofes 
à caufe du peu d'éclat qu'elles ont, 
ou parce qu'elles ont pris naiflance 
dans des lieux peu connus. 

* ALDEANIEGO, GA, adj. m. € 
f. Ce qui a rapport à un hameau; il 
fe dit auffi d'une perfonne vile, baffe, 
abje&te. Lat. Paganus , AgrefHs, e. 

ALDEAR. Voyez Haldear. —— 

* ALDEBARAN, /. 11. Nom d'une 
étoile de la premiére grandeur dans 
le ligne du Taureau, que d'autres ap- 

ellent œil auftral du Taureau à cau- 
e qu'elle eft placée dans cette partie. 
Lat. Ocúlus tauri Auflralss. 

* ALDEGUELA, /. f. dim. de AL 
déa , Petit hameau. L. Víillula, e. 

* Refr. Has mal bai en el Aldeguela 
de el que fe fucña. Ce proverbe fignifie 
que lorfqu'on parle avec ménagement 
de quelque chofe peu favorable, il y 
a lieu de prefumer que le mal eft 
plus grand qu'on ne le fait. L. 7/a- 
Jus fub Jcrobe malum. 

* ALDEILLA, /. f. dim. de Aldea. 
Petit hameau. L. Villula, e. 

* ALDEORRIO , /. m. Terme de 
mépris dont on fe fert pour expri- 


mer ]a pauvreté d'un village & de fes 
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habitans. Lat. Pagus inops. 

* ALDEORRIO , On appelle en- 
core ainfi tout endroit dont les ha- 
bitans ont les mêmes mœurs & les 
mémes coutumes que les villageois. 
Lat. idum rufticion. 

* ALDERREDOR , ade. Autour, 
à l'entour, tout autour. Lat. Circa. 
Circim. 

ALDICA , f. f. Efpéce de jonc dé- 
lié & fans nœuds, dont on fait des 
balais dans le Royaume de Tolede. 
Lat. Juncus, i. 

* ALDUCAR, jm. Efpéce de foie 
moins fine que celle de la premiére 
efpéce, c'eft ce que nous appellons 
Filofelle, ou fleuret. L. Sericion f-- 
lum crafftus. : 

ALDUDO, pA. V. Haldudo , da. 

ALEACION , ff. Alliage, mé- 
lange de differens métaux. L. Me- 
tallorum . commixtio , onis. 

* ALEAR , v. acf. Allier, fondre 
enfemble des métaux de differente 
efpéce. L. Metalla commifcere. 

ÁLEAR , v. sx. Remuer les ailes, 
comme fi l'on vouloit voler. Lat. 4- 
las agitare. 

* ALEAR , Au figuré, remuer les 
bras comme fi c'étoit des ailes. On 
le dit proprement des enfans qui cou- 
rent à leurs méres ou à leurs nour- 
rices les bras ouverts. Lat. Bracbia 
"movere. 

* ALEAR , Au figuré, refpirer , re 
prendre haleine, fe repofer. L. Re- 
Jpirare. 

* ALEAR, Se prend auff. figuré- 
ment pour reprendre des forces aprés 
une maladie. L. Fires recipere. 

ALEBRARSE, «. r. Se tapir con- 
tre terre, comme font les liévres 
quand ils font pourfuivis par les 
chiens. Lat. Him: jacere. 

* ALEBRARSE , dans le fens figu- 
ré, s'abâtardir , perdre courage , man- 
quer de cœur. L. Pavere. 

* ALEBRASTARSE , à ALEBRES- 
TARSE, v. Y. Le méme que Alebrarfe 
dans l'un & l'autre fens. 

ALEBRASTADO, Y ALEBRESTA- 
DO , f. f. Tapi, ie, comme un liévre, 
craintif, timide. Lat. Humi jacens, 
Timidus. 

* ALEBRONARSE, «v. r. Le mé- 
me que Alebrarfe , dans l'un & l'au- 
tre lens. 

* ALECHE. Voyez Halecbe. 

ALECHUGAR , ©. acf. Pliffer, 
froncer, gaudronner , fraifer, faire des 
falbalas , allufion aux feuilles de la 
laitue pommée appellée Zecbuga. L. 
Rugare. 

* ALECHUGADO, pa , f. p. Plif- 
fé , éc , froncé ,ée. L. Rugatus, a, um. 

* ALECTORIA, /. . Ale&orien- 
ne, pierre qu'on trouve quelquefois 
dans le jabot, ou dans le foye des coqs, 
d'où elle tire fon nom. Lat. Zlecforia 


CIN , Eo 
iod. ALEDA, 


ALE- 
ALEDA, /.f. à HEZ DE COLMENA, 


Efpéce de eire qu'on trouve à l'entrée 
des ruches. C'eft un mot Arabe, Lat. 
Propolis , is. 

ALEDAnO ; f. m Terme ancien 
qui fignifie Confins , limite , borne. 
Lat. Lime; , itis. ; 

ALEDARO, NA, adj. m. ES f. Qui 
confine, proche , voifin, contigu, 
limitrophe, L. Limitaneus, « , tm. 

* ALEFRIS, /. :. Terme de Ma- 
rine, & de conftruction. Mortaife , 
entaille que l'on fait dans une piéce 
de bois pour y en emboiter une autre. 
Lat. Cavus, i. 

ALEGACION , /. f. Allégation , 
citation. Lat. Zllegatio , onis. 

ALEGAMIENTO, /. m. Le méme 
qu' Alegacion ; le premier eft peu ufité. 

ALEGAR, v. act. Alléguer, pro- 
pofer, citer en faveur de la caufe 
que l'on defend , les raifons & les mo- 
tifs qui prouvent & juftifient nôtre 
droit. Lat. Allegare. 

* ALEGAR , Signifie auffi produire 
en fa faveur l'autorité de quelque loi, 
texte, ou fentente, pour la confir- 
mation & la juftification de ce qu'on 
avancc. | 

f ALEGAR, Alléguer, faire men- 
tion d'une chofe, la mettre au jour, 
la produire, on l'employe quelque- 
fois dans ce fens, Lat. Rem aliquam 
defcribere. 

ALEGAR SERVICIOS,  Álléguer 
fes fervices. Lat. Meritorum fuorum 
rationem exponere. | 

* Ref. Cada uno alega en derecho de 
Ju dedo. Ce proverbe fignifie que cha- 
cun interpréte les loix en fa faveur, 
& leur donne le fens qui tourne à 
fon avantage. Lat. Is rem uam unuf- 
quifque jura contorquet. 

ALEGADO, pA, f. p. du verbe 
Alegar , dans toutes fes acceptions. Al- 
légué, ée. Lat. Allegatus , a, um. 

ALEGORIA , /. f. Allégorie, figu- 
te de Rhétorique , par laquelle on fe 
fert d'un difcours qui eft propre à une 
chofe pour en faire entendre une au- 
tre. Lat. Allegoria , e. 

* ALEGORICAMENTE , adv. Al- 
légoriquement , d'une maniére allé- 
gorique, figurément. Lat. Allegorice. 

* ALEGORICO, CA, adj. m. €S 
J. Allégorique, qui tient de l'Allégo- 
rie. Lat. Allegoricus , a, um. 

* ALEGORIZAR , «+. a. Allégori- 
fer, parler par Allégories, ou cher- 
cher le fens allégorique d'un difoours. 
Lat. Allegorico fenfu explicare. 

* ALEGORIZADO , DA, f. f. 
Allégorifé, ée, pris, fe, dans un 
fens allégorique. Lat. ZYassatus , 


E, um. 

ALEGRAMIENTO , f. 5. v. mot. 
Enjouement , gayeté, belle humeur. 
L. Hilaritas , atss. . 

ALEGRAR, «v. a. Réjouir, don- 
ner de: la joye de quelqne maniére 


- Alegrar dans le cas o 
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que ce foit ,' égayer , recréer, divertir. 
Lat. Exbilarare. 

* ALEGRAR , Trépaner, faire une 
ouverture au crane avec l'inftrument 
appellé Trépan. Lat. Ad vivum refe- 
care, 

* ALEGRAR , Réjouir, fe dit au 
figuré des clofes inanimées qui cau- 
fent de la joye. Lat. Zilarare. 

ALEGRARSE, v. r. Se réjouir , 
outre le fens littéral , dans le ftile 
du Droit Áragonnois, tignifie alléguer 

uelque chole pour fa défenfe, pour 
étre déchargé du crime qu'on nous 
impute. Lat. Letari, Pro fe allegare. 

* ALEGRARSE LAS PAXARILLAS, 
Expreffion qui marque la joye inté- 
rieurc qu'on reffent à Poccalion de 
quelque chofe qui réuffit contre nó- 
tre attente. Lat. Letari vebementer. 

ALEGRADO , DA, p. p. du verbe 
il s'agit de 
trépaner. Lat. Diffecfus , a, um. 

ALEGRE, ad;. d'une term. Joyeux, 
gai , content. Lat. Lotus , a, um. 

ALEGRE, au figuré , fe dit des 
chofes inanimées. Lat. Letus, Serenus. 

Ex. Campo alegre , Cielo alegre, no- 
ticia alegre , Campagne agréable , Ciel 
charmant, Nouvelle joyeufe. 

* ALEGRE DE Cascos , Gaillard, 
gai de téte, Se dit d'un homme qui a 
la téte échauffee par le vin, & dont 
la raifon eft troublée. Lat. Temulen- 
(HS, Q4, HN. : 

Cuentas alegres, Comptes joyeux ; 
on appelle ainfi dans un fens méta- 
phorique les comptes qu'un. homme 
fait fans réflexion, & dans la confian- 
ce que des moyens fufhfent pour y 
fatisfaire. Ainfi , l'on dit d'un homme 
qui dépenfe fon bien inconfidérément , 
& qui vit fans economie, qu'il s'en- 
dette gayement. Lat. Rationes leviori 
judicio fubductæ. 

ALEGREMENTE , adv. Joyeufe- 
ment, gayement, gaillardement. Lat. 
Hilariter. 

* ALEGREMENTE, Signifie auff 
inconfidérément, fans réflexion, & 
fans attention à ce qui peut arriver. 
Lat. Inconfderat?. 

ALEGRIA, /. f. Joye, allégreffe , 
plaifir, contentement , qui fe manifefte 
par des fignes extérieurs , furtout fur 
le vifage. Lat. Gaudium , ii. 

ALEGRIA  Sefame, plante origi- 
naire des Indes Orientales, mais qui 


. croit aujourd'hui dans plufieurs en- 


droits de l'Europe. C'eft auffi le fruit 
qu'elle porte. Lat. Sefamum, i. 

ALEGRIA, Ter. de Bohémiens, 
l'endroit où l'on vend du vin, Ta. 
verne, cabaret. Lat. Popina, «. 

* ALEGRIAS , Réjouiflances publi- 
ques que l'on fait pour la naiflance 
d'un Prince, ou à l'occafion du gain 


: d'une bataille. Lat. Dies feli in gra- 


tiam publica la titia celebrati. | 
* ALEGRIAS , Efpéce de Nogat fait 
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avee de Sefame & du miel torrefié, 
que l'on coupe par tablettes de l'é- 
paiffeur du doigt. Lat. Confeélum ex 
fefamo adulium , si. 

* Ref. Alegrías Antruejo , que ta. 
Hama feras ceniza. Ce proverbe cft 
pour nous avertir de l’inftabilité 
des chofes humaines. Lat. Extrema 
gaudii luéfus occupat. 

Ref. Alegria fecreta, candela muerta. 
Ce proverbe fignifie que le bonheur 
ne nous flate qu'autant que nous pou- 
vons nous en entretenir avec nos pa- 
rens & nos amis. . 

* ALEGRISSIMO, MA, adj. fup. 
Trés content , te , très gai, ie, très jo- 
yeux, fe; onle dit auffi des chofes 
inanimées , dans un fens métaphori- 
que. Lat. Letiffmus, a, um. 

ALEGRON , /. s. Allégrelle fou- 
daine , joe inopinée de quelque bon-. 
ne nouvelle, dont on reconnoit en- 
fuite la faufleté; ou la méme nouvel- 
le qui caufe une allégrefle foudaine , 
ou parce qu'oh l'attendoit , on parce 
qu'on ne s'y attendoit pas. Lat. Z4 
Jum ex commentitio nuncio gaudium, ii. 

* ALEGRON, Feu clair, feu de 
paille, de fagot, de farment. Lat. 
Momentaneus ignis. 

Darfe us alegron, Se donner un 
plaifir , expreflion qui marque lc 
plaifir qu'on fe promet, ou qu'on a 
eu à la promenade, à une collation , 


| dans une féte où l'on s'eft trouvé avec 


fes amis. Lat. Anima recreare, 
*- ALEGUSTRE, /. m. Troefne, 
cfpéce d'arbufte. Lat. Liguflrum , i. 

ALEJAMIENTO, /. ». Eloigne- 
ment, la&ion par laquelle on s'éloi- 
gne de quelque chofe, ou de quel. 
que lieu, ou l'a&e méme par lequel 
on s'en trouve éloigné. fat. Elon- 
gafio, oris. 
| ALEJAR, «. a. Eloigner, écarter 
une chofe d'une autre, de facon qu'il 
y ait entr'elles une diftance fuff 
te. Lat. Removere , Separare. . 

ALEJARSE, «. r. S'éloigner , ou- 
tre le fens littéral qui eft, s'écarter 
à une grande diftance, fignifie dans 
le figuré s'écarter du fentiment d'au- 
trui, du fens d'un écrit, l'interpré- 
tant dans un autre fens que l'auteur. 
Lat. Ab/cedere , Ab aliquo diffentire. 

Ref. Quien de los fuyos fe aléja , 
Dios le dexa. Ce proverbe, qu'on 
ne deit point prendre à la lettre, par- 
ce que Dieu n'abandonne perfonne , 
fignifie que celui qui abandonne fon, 
devoir & qui néglige fes parens & fa fa- 
mille , commet un péché , en punition 
duquel Dieu s'éloigne de lui. Lat. 
Suos relinquens, numen. baud favens 
babet. 

ALEJADO, DA, p. p. du verbe 
Alejar dans toutes fes acccptions. Eloi- 
gné, éc. L. Remotus, a, sm. 

* ALEJUR , /. m. Voyez Zlaj«. 

ALELI. Voyez Albeli. 

H 2 T ALE- 
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t ALELUYA , Terme Hebreu, 
qui fignifie Louez Dieu. L. Aeluia. 

t ALELUYA, f. f. Signifie com- 
munément , joye , allégrefle , conten- 
tement. Lat. Gaudium, ii. 

t ALELUYAS , On appelle ainfi 
par analogie les eftampes qu'on jette 
en figne de joye le famedi faint lorf- 
que le Célébrant chante le premier 
Aleluya; & on leur a donné ce nom 
parce que ce mot eft écrit au bas de 
l’image qui eft repréfentée dans l'ef- 
tampe. L. Zmaguncule dominice re- 
-furrechionis. 

ALELUYA, /. f. Alleluia, Pain de 
coucou , petite herbe qu'on mange en 
falade. Lat. Trifolium acetofum. 

* ALELUYADO, DA, adj. m.€9 f. 
Gai, ie, content, tc, joyeux, fe. 
C'eft un terme badin inventé par 
Quevedo. Lat. Letus, a, um. 

* ALEMANISCO, CA, adj.m.EJ f. 
Qui eft d'Allemagne , terme hazarde, 

ui fe dit d'une certaine toile ouvrée 

à petits carreaux , qui vient d'Alle- 
magne, & dont on fait du linge de 
table. Lat. Germanicus. 

* ALENTAMENTE , adv. Cou- 
rageufement, vivement , vigoureufe- 
ment. Lat. Alacriter. Viriliter. 

ALENTAR , v. ». Refpirer , re- 
prendre haleine. L. Spirare. 

ALENTAR, c. acf. Encourager, 
inciter , pouffer à quelque chofe. Lat. 
Confortare. 

ALENTADO, DA, f. f. de ce 


verbe dans fes acceptions. Encouragé, . 


ée. Lat. Confortatus, a, um. 

ALENTADO, Signifie communé- 
ment courageux, brave, déterminé, 
vaillant. Lat. Fortis, Virilis, Ani- 
mous. 

* ALEPHANGINAS, adj. Qu'on 
employe au pluriel & dans la termi- 
fon féminine. Pilules Aléphangines, 
efpéce de pilules purgatives de l'in- 
vention de Mefué. L. Pilule purga- 
forie. 

* ALERA, /. f. Le méme que Era. 
.** ALERA, T. de pratique du Roy. 
d'Arragon. Droit qu'ont les habitans 
d'un lieu de faire paitre leurs trou- 
pus depuis leurs limites jufqu'à cel- 
es des endroits circonvoifins d'un fo- 
leil à l’autre. Lat. Jus pecora pafcen- 
di areis prefinitum. 

* ALERCE , /. m. Efpéce de Ce- 
dre. Lat. Cedrus, i. 

"* ALERO, /. m. Saillie des toits 
hors de la muraille, pour en écarter 
la pluie. Lat. Subgrunda , e. 

* ALEROS. On appelle ainfi dans les 
carroffes certaines piéces qui débor- 
dent la caiffe d'environ un tiers, & 
qui fervent à garantir ceux qui font 
dedans des éclabouffures, Lat. Rhede 
Jubgrunde. 

ALEROS , Terme de chaffe. On 
appelle ainfi dans celle des Perdrix, 
qui fe fait avec des lacets, des efpéces 
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de piéges qui fervent à conduire ces 
oifeaux dans les filets. Lat. Decipula. 

ALERTA, adv. Alerte, avec loin, 
attention & vigilance. L. Zlacriter. 
. Ojo alerta , Oeil alerte, expreffion 
dont on fe fert pour avertir autrui 
d'étre fur fes gardes. L. Heus, cave. 

* ALERTAR, v. acf, Rendre quel- 
qu'un vigilant & attentif pour qu'il 
puiffe découvrir ce qui fe paffe. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Excitare. 

* ALERTARSE, «v. r. Ufer d'at- 
tention & de vigilance pour n'étre 
point pris an dépourvü , prendre gar- 
de à foi. Lat. Sibi cavere. 

* ALERTADO, DA, f. p. Atten- 
tif, vigilant, foigneux , alerte. Lat. 
Vigil, attentus. 

* ALERTO , TA, adj. m. ES f. 
Soignenx , fe, attentif, ve, vigilant, 
te. Lat. Alacer. Diligens. 

* ALESNA, /.£ Aléne, inftru- 
ment de Cordonnier. L. Skbula , e. 

* ALESNAR, v.acf. T. anc. Lifler, 
polir quelque chofe. Lat. Expolire. 

* ALESNADO, pa, p.f. Liffé, 
ée, poli, ie. Lat. Expolitus, a, um. 
. * ALETA, /. f. dim. de 4, Ai- 
leron. Lat. Axilla, e. 

* ALETA, Le méme qu'Aléro, & 
dans ce fens il n'eft point diminutif. 

* ALETAS, Nageoires de poiflons. 
Lat. Pinne , arum. 

* ALETAS, En terme de Marine, 
courbes d'Arcaífe. Lat. Incurva pup- 
pis membra , orum. : 

* ALETO, /. m. Hebereau, fau- 
con neblie, efpéce de faucon des In- 
des. Lat. Vijus, 3. 

* ALETRIA, ff. Terme Arabe. 
Vermicelles ou vermicelli. L. Subacte 
fürine fila vermiculata. 

ALEVE , adj. Traitre, perfide , in- 
fidelle, déloyal, fe dit des hommes & 
de leurs actions. Lat. Infidus , a , um. 

ALEVE, f. m. Perfidie, ifon. 
C'eft un mot ancien , mais fort ufite 
dans l'ancien Caftillan & dans les 
loix. Voyez Alevofía. 

* ALEVO, /. m. Le méme que 
Abijado. Ce mot n'eft point ulité. 

ALEVOSAMENTE , adv. Trai- 
trenfement , méchamment, infidéle- 
ment, déloyalement. L.Znfd?. Perfd?. 

ALEVOSO, Sa, adj. m. EJ f. Trai- 
tre, perfide, déloyal. L. Perfidus, a, um. 

* Refr. À un traidor dos alevofos. 
Ce bol fignifie qu'on ne doit 
pas fe piquer de bonne foi avec un 
homme qui la viole. Lat. ln prodito- 
rem proditor duplex furgit. 

ALEXIJAS, /.f. T. Arabe. Bouillie 
faite avec de la farine d'orge mondé, 
des aulx & de l'huile, le tout délaye 
avec de l'eau. L. Hordeaceum pulmen- 
tum , 5. 

Parece que ba comido Alexijas , Se 
dit d'un homme qui n'a point de for- 
ces, qui eft maigre & défait. Lat. 
Homo «videtur ille pulte nutritus. 


* 
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ALFABEGA , /. f. Le méme qu' 4- 
labéga , Albabéga & Albahaca. 

* ALFADIA , f. f. Terme Arabe. 
Don, ou préfent volontaire & 
tuit. Lat. Donum. Munus , eris. 


Boutique de potier. Lat. Figulina of- 


ficina, e. 


ALFAHARERO, /:;». Potier de ter- 
re. Ce mot eft Arabe. Lat. Figulus, i. 

ALFAJA , f... Voyez Albája. 

ALFAJOR, /. m. Le méme que 
Alaja. Voyez ce mot. 

* ALFAJOR, Hipocras , boiffon 
compofée. Lat. inum aromatibus con- 


ditum. : 

* ALFALFA , /. f. V. Mielga. 

* ALFALFAR ,/. 5. Le champ ou 
terrain où l'on cultive la plante ap- 
pellée Alfalfa. 

* ALFALFEZ, /.m. Terme Ara- 
gonnois. Voyez Alfalfa. 

* ALFAMAR, /. m. Grofle cou- 
verture de laine , lodier. V. Alhamar. 

ALFANA , /. f. Cheval corpulent, 
fort & vigoureux. L. Equus robuftus , 
generofus. 

ALFANEQUE, /. m.  Efpéce de 
faucon de couleur blanchátre tacheté 
de gris. Lat. Falco, ois. 

* ALFANEQUE, T. anc. Tente, 
ou pavillon de campagne. Lat. Z'ento- 


rium , ii. 

* ALFANJAZO, /. m. Coup de 
fabre , d'eftramagon. Lat. Acinacis 
élus, ús. 

ALFANGE , /. m. Sabre , épée lar- 
ge & recourbée, tranchante d'un côté 
& terminee en pointe , qui fert à 
frapper de taille. L. Acinaces , is. 

* ALFANGE , /. m. Poillon à épée. 
Vovez Pez ejpada. 

T ALFANJONAZO , /. m. Gros 
fabre lourd & pefant. Lat. 4Acinaces 
grandior. 

ALFAQUEQUE , /. ». Les Arabes 
appellent ainfi ceux qui vont rache- 
ter les captifs chez les Maures. Lat, 
Captivorum redemptor , oris. 

ALFARACES , adj. Genéts, efpéce 
de chevaux que monte la cavalerie 
legére des Maures. Lat. Levis armatu- 
re equi apud Mauros. 

ALFARDA, f. f. Terme Arabe. 
Taxe, ou contribution que payent 
les étrangers qui vivent lur les ter- 
res d'un Souverain, avec lequel le 
leur eft en guerre. Lat. Tributi ge- 
nus extraneis belli tempore impofitum. 

T ALFARDA , On appelle ainfi dans 
l'Aragon le droit qu'on paye pour l'ar- 
rofage. Lat. Vectigal pro agrorum irri- 
gatione impofitum. | 

ALFARDAS, Tirans, poutres, 
{olives qui traverfent d'une muraille 
à l'autre & qui fervent à les lier. L. 
Tigna , orum. 


T ALFARDERO, /. s. peii 
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ef prépoíé pour lever le droit d'ar- 
rofage. Ce mot eft propre à l'Arragon. 
Lat. 7: dpud td trrigatione agro- 
raum impofiti excadtor , oris. 

T ALFARDILLA , /. f. dim. de 
Alfarda, Terme Aragonnois. Ce qu'on 
paye de plus de l'4jfarda, pour ar- 
roler les dépendances d'un héritage. 

T ALFARDON , /. m. Rondelle , 
anneau de fer mobile qu'on met au 
bont de l'aifeu d'un carroffe ou d'u- 
ne charrette , pour empécher l'ap- 
ead du moyeu de la roue contre 

corps de la charrette. Lat. /Mobi- 
lis in axe ferreus annulus. 

ALFAREME, /. m. Terme Arabe. 
Efpéce de voile ou de coétfe pour cou- 
vrir la tête. Velum , i. V. Almaizar. 

+ ALFARGE, /. ». Moulin à huile, 
ou le baffin fur lequel pofe la meule. 
Lat. Molaria meta, e. 

t ALFARGE, Terme Arabe qui n'eft 
ufité qu'à Séville , l'aflemblage de 
charpente qui compofe le plancher 
d'un appartement ou d'une falle.L at. 


Contignatio , omis. 

T ALFARGIA, /. f. Piéce de bois 

de cinq doigts d'épaiffeur fur fept 
de largeur, qui fert à faire les cham- 
hranles des portes & des fenétres. 
Lat. Zignum, i. 
t ALFARMA, /. f. Efpéce de rhue 
fauvage fort commune dans l'Aragon , 
où on l'appelle ainfi. Lat. Agreftis 
ruta 


+ ALFAYA, /. £ Le méme que 
ZAifàja, ou Alréja. Ce mot a vieilli. 

. Ref. Alfaya por Alfaya, mas quiero 

gandero, que no faya. Ce proverbe s'ap- 


" plique à ceux , qui dans le choix 


d'une chofe, fe conduifent par caprice 
plutôt que par réfléxion. L. Utili ego 
Ji pretuli voluptatem. 
ÁLFAYATE , f. 11. Terme Arabe. 
Tailleur , ouvrier qui fait des habits. 
Ce mot eft peu ufite. Voyez Sajtre. 
T Ref. El Alfayáse de la encrucijada 
pone el bilo de fu cafa. On applique 
ce proverbe à ceux qui pouvant vivre 
de leur profeffion , non fenlement 
n'en retirent aucune utilité, mais dé- 


-penfent méme du leur. Ce proverbe 


n'eft plus en ufage, &on lui a 1ub- 
ftitué le fuivant. 

T Ref. El Jaftre del Campillo cofer 
de valde, y poner el bilo. 

t ALFÉIZA , f. m. Terme Arabe, 
ufite en fait de Maconnerie € d'Ar- 
chite&ure, ouverture, ou haye d'u- 
ne porte ou d'une fenétre. Lat. Ja- 
nue vel feneliræ apertura , æ. 

T ALFELICHLE , /. m. V. Alferecia. 

ALFEnA , /. f. Voyez Albeña , Lc 
premier eft peu ufité. 

T ALFEnADO , DA, adj. m. ES f. 
T.a. Voyez Albeñado. 

ALFEnICADO, DA, adj. m. ES f. 


* Métaph. Doux, tendre, agréable, char- 


mant , complaifant. L. Blasdus, a, san. 
JMollis , e. 
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ALFENIQUE , /. m. Pâte faite 
avec du fucre & de l'huile d'aman- 
des douces, dont on fait de petites 
paftilles pour le rhume. Lat. Pemi- 
dium , ii. 

Es como un Alfeñique, Se ditan: fi- 
guré d'une chofe dont on veut exagé- 
rer la blancheur, la douceur, la 
fragilité & la délicatefle. Lat. Albus , 
blandus , a, um. Fragilis. 

+ ALFERAZGO, J. m. Le pofte 
ou l'emploi militaire d'Enfeigne. Lat. 
Vexilliferi munus, eris. 

T ALFERECIA, /. f. Epilepíie , 
ou mal caduc. Lat. Epilepfa, e. 

T ALFERECIA, f. f. En ftile ba- 
din, fignifie auffi l'emploi d'Enfeigne. 
Lat. Vexilüferi munus , eris. 

ALFEREZ , f. m. Enfeigne, Offi- 
cier d'Infanterie , porte-étendart, Cor- 
nette. Lat. Vexillifer. 

ALPEREZ MAYOR, Enfeigne ma- 
jor ; il commandoit autrefois les trou- 
pes, & portoit l'étendart Royal; il 
le porte encore aujourd'hui dans les 
proclamations des Rois. Lat. Magnus 
V'exillifer. 

ALFEREZADO, /. m. Voyez AL 
ftrazgo , qui eft plus ufité. 

T ALFICOSO, /. m. Le méme 
quc Cohombro. ) 

T ALFIL , f. m. Tour, piéce du 
jeu des Echecs, l'Elépharit. L. Ele- 
phas in ludo latrunculorum. 

+ ALric, C'eft auffi ce que les El- 
pagnoles appellent communément pro- 
verbe , quoiqu'à la rigueur ce foit 
un augure , ou une fuperftition blà- 
mable : il coníifte à croire que cer- 
taines paroles qu'elles entendent par 

rd dans certaines nuits de l'an- 
nce, furtout dans celle de la St. Jean, 
leur annoncent leur bonne ou leur 
mauvaile fortune. Lat. Omen , inis. 

ALFILEL, /.5. Le méme qu'Affiér. 

ALFILER, /. ». Terme Arabe. 
Epingle. Lat. Acicula, e. 

Alfileres de las Señoras, Epingles des 
Dames. C'eft une certaine fomme 
qu'on leur afbgne tous les ans, ou 
tous les mois pour leurs habits € 
pour leur ajuftement. Lat. Minutio- 
ribus nobilis matrune funptibus defli- 
nata penfio , onis. 

Ejlar o ponerfe de veinte y cinco al 
filéres, Etre tiré à vingt cinq épin- 
gles, fe dit d'une perfonne extréme- 
ment paréc. Lat. Ornari curiofrus. 

Juego de Alfiléres, Jeu des Epin- 
gles, forte de jeu fort en ufage par- 
mi les enfans, & que tout le mon- 
de connoit. 

Pedir à dar para alfiléres. Deman- 
der ou donner pour des épingles. C'eft 
ce qu'on appelle les étrennes dans les 
auberges & les logis. Lat. Hofpitwum 
in diverforiis pro famulis munufculum, i. 

Prefo o prendido con Alfiléres, Se dit 
d'une chofe qui eft mal attachée & qui 
ne peut refter longtems dans la méme 
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place. Lat. Aciculis, non clavis fecus. 

T ALFIRECIA, /. f. Le méme 
qu'Alferecia. 

ALFIREZ , /. m. Voyez Alferecia. 

ALFITETE, /. m. Compofition 
d'une páte femblable à celle du ver- 
micelli, ou de l'alcuzcuz. Voyez Al 
cuzcuz. Lat. Offa variis condimentis 
compofita. | 

f ALFOLI, /. s. Grenier à bled 
ou à fel. Lat. Horreum , i. 

ALF OLLA, /. f. Efpéce de tiffu de 
foie & d'or. r. Textura ex auro ES ferico. 

ALFOMBRA, ff. Tapis de Tur- 
quie , dont on couvre le plancher d'u- 
ne falle. Lat. Tapes, eti. 

t ALFOMBRA. On appelle ainfi 
dans le fens figuré un champ ou unc 
prairie couverte de fleurs & de plan- 
tes. Lat. Variis diflincla floribus terra. 

T ALFOMBRA. On appelle encore 
ainfi au figuré la Rougeole. Lat. Zg- 
nis facer. 

ALFOMBRAR, «. a. Couvrir le 
pavé avec des tapis de Turquie. Lat. 
LE inflernere. - 

ALFOMBRADO , DA, f. p. Cou- 
vert, te, de tapis de Turquie. Lat. 
Tapetibus inflratus, a, tm. 

ALFOMBRILLA, /. f. dim. de 
Alfombra , petit tapis de Turquie. 
Lat. Tapes, etis. 

T ALFOMBRILLA. On appelle en- 
core ainfi la Rougeole. 

T ALFONDEGA , à ALFONDIGA. 
Voyez Albondiga. 

H ALFONSARIO, /. :». Cimetié- 
re, lieu oà l'on enfevelit les morts. 
Voyez Cementerio. 

ALFONSEARSE, «. r. Terme 
Andalouz. Badiner enfemble, folátrer , 
le railler réciproquement. Lat. Col 

€ , jocari. 

T ALFONSIGO, /. m. Piftachier , 
arbre qui porte les piftaches. Lat. 7if- 
PPNLFONSINA, V Alpbonfina. * 

3 oy. 0% e 

ALFORJA . /. f. employé pour 
l'ordinaire au pluriel, Alforjas, lorte 
de beface dont fe fervent les voya- 
geurs & les mendians pour porter 
leurs hardes & lenrs provifions. Lat. 
Mantica. Pera, e. 

Hacerle à alguno la alforja , Signi- 
fie donner gracieufement à quelqu'un 
les provifions dont il a beloin pour 
fon voyage. 

No es todo el fayal alforjas , Expref- 
fion métaphorique dont fe fert Lope 
de Vega , pour donner à entendre qu'il 
n'y a rien qui ne fouffre exception. 

Que alforja ? Expreflion vulgaire 
dont on fe fert pour marquer le mé- 
pris qu’on fait d'une chofe. Lat. Quod 
malum | 


? 

Sacar los pies de las alforjas , Expref- 
fion familiére par laquelle on donne 
à entendre qu'aprés avoir longtems 
gardé le filence ou par crainte, ou 
par refpe& , on va enfin le rompre, 

H 3 & 
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& dire ce qu'on penfe. Lat. Expediri. 
+ ALFORJADO, DA, adj. m. ES 
f. Boflu, ue, par devant & par der- 
riére, fc dit par allufion à une per- 
fonne qui porte une beface, ce qui 
lui fait une boffe devant & derriérc ; 
il fe dit auffi de toute perfonne con- 
trefaite. Lat. Zn imoduis manticae com- 
ofitus. 
" T ALFORJERO, /. m. Celui qui 
fait & vend des befaces. Lat. Man- 
£icavrum fartor , oris. 

t ALFORJERO , Epithéte qu'on 
donne aux chiens de chafle qui gar- 
dent les befaces de leurs maitres. Lat. 
Munticarusn canis cuftos. 

+ ALFORJITAS, /.f. dimin. de 
Alforjas, Petites befaces. Lat. Dupli- 
cis fundi facculus , i. 

+ ALFORJUELA, /. f. dimin. de 
Alforja , Pctite beface. 

ALFORZA, /.f. T. Arabe. Rem- 
pli, repli d'une robe, ou de tel au- 
tre habillement, pour l'empécher de 
trainer, & pouvoir l'allonger dans le 
befoin. Lat. Plicatura, «e. 

+ ALFOSTIGO. Voyez Alfonfigo. 
Ce mot eft peu ufité. 

t ALFOZ , /. m. T. Arabe. Dépar- 
tement, diftrit, territoire, contrée. 
Lat. Ditio, onis. 

T ALGA, /.f. Algue, forte d'her- 
be qui croit dans la mer , & que l'on 
trouve fur le rivage. Lat. Alga, e. 

t ALGAIDA, /.f. Bois, hallicr, 
. buiffon. C'eft un mot Arabe. Lat. 
Sylva, e. 

ALGAIDA, Dunes, collines fablon- 
ncufes le long des cótes de la mer. 
Lat. Arene mobilis monticulus, 1. — 

ALGAIDO, DA, adj. m. ES f. Toit 
couvert de paille ou de chaume. Ce 
mot eft en ufage dans l'Andaloufie. 
Lat. Paleis culmis tecfíus , a , um. 

t ALGALABA, /. f. Terme Ara- 
be. Coulevrée , Plante. Lat. Vitis 

eftis. 

ALGALIA , /. f. Civette, forte de 
parfum , qui provient de la fneur de 
l'animal de ce nom. Lat. Pelis odora- 
te pulvi. 

+ ALGALIA , /. f. Algalie, fonde 

creufe de métal dont les Chirurgiens 
fc fervent pour fonder la veffie. Lat. 
Chirurgica fiflula , e. 
' + ALGALIERO , /. ». T. peu ufi- 
té. Celui qui vend du mufc, ou qui 
s'en frotte. Lat. Pulveris odorate felis 
propola. : 

ALGAR, f. m. Terme purement 
Arabe. Grotte, ou Caverne. Ce mot 
n'eft plus ufité. Lat. Spelunca, e. 

ALGARA, f. f£ T. Arabe inu- 
fité. Parti de Cavalerie qui court lc 
pays pour le dfvafter, & pour caufer 
du dommage à l'ennemi. Lat. Pre- 
datores. 

+ ALGARABIA , /. f. C'eft propre- 
ment la langue des Alarabes, ou Al 
garabes y c'elt-à-dire des peuples qui 
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vivent vers l'Occident, car Garbi en 
Arabe , c'eft le Couchant. On appelle 
ainfi tonte chofe dite ou écrite d'une 
maniére inintelligible.L. Lingua Arabi- 
ca , Barbara penitus atque ignota lingua. 

T ALGARABIA , Brufc, plante dont 
les branches fervent à faire des ba- 
lais ; elle eft fort commune dans les 
environs de Madrid. Lat. Zrbuflum 
componendis fropis inferviens. 

t ALGARADA,/.f. T. Arabe. Al- 
garade, Cri pouflé par une troupe de 
perfonnes , & pour l'ordinaire par un 
parti de Cavaliers qui tombent à l'im- 
provifte fur l'ennemi. Lat. Hoftilis 
inconditus clamor. | 

T ALGAREAR, v. acf. Crier , éle- 
ver la voix comme fi l'on. menacort 
& l'on pourfuivoit quelqu'un. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Vociferari. 

t ALGARERO, RA, adj. m. ES f. 
T. ancien & peu ufité. Brouillon , in- 
quiet, turbulent, ami du tumulte, & 
de la foule. L. Z'umultuofus , a, um. 

Retr. Za muger algaréra nunca 
bace larga tela. Ce proverbe fignifie 
ue quiconque néglige fes affaires & 
a profeffion pour courir apres les nou- 
velles , & fçavoir ce qui fe paífe, ne 
réuffit jamais dans ce qu'il entreprend. 

t ALGARINO, NA, adj. m. EJ f- 
Caché, enfermé dans une caverne, 
qui les cherche, il fe dit des trou- 
peaux qui font à l'abandon épars dans 
les montagnes. Lat. Zn /pecubus ab- 
diftus, a, um. 

T ALGARRADA, /. f. T. Arabe 
inufité. Balifte, Catapulte, machine 
militaire en ufage chez les Anciens. 
Lat. Ballifla. Catapulta , «. 

T ALGARRADA , On appelle ainfi 
à Madrid la conduite qu'on fait le 
matin des taureaux, pour les enfer- 
mer dans les loges qui font dans la 
place, à caufe du tumulte dont elle 
eft accompagnée.  C'eft aufli le nom 
qu'on donne aux courfes de taureaux 
que font les gentilshommes d'une 
ville ou d'un village. Lat. Fefla tau- 
vorum in publicum circumduétio , onis. 

T ALGARROBA , /. f. Carrougier, 
ou Carroubier, arbriffeau qui porte 
une filique. Lat. Siliqua, e. 

t ALGARROBA , /.f. Carrouge, 
Carroube, fruit de l'arbre dont on 
vient de parler. 

ALGARBROBA , On appelle ainfi 
dans la nouvelle Caftille la vefce dont 
on nourrit les pigeons. L. Vefcia , e. 

ALGARROBO , /. m. Carrougier , 
ou Carroubier. Lat. Siliqua. 

ALGAZARA, /.f. T. Arabe. Cri 
que jettent les Mores quand ils for- 
tent d'une embnícade $: fnrprennent 
les Chrétiens. Ce mot fignifie auffi 
clameur , cri d'allegreffe , & quelque- 
fois confufion, tumulte. Lat. Voci- 
feratio. Joie alégresse, gn icto . 

ALGEBENA , /.f. Terme Arabe 
ufité dans la Murcie. Vaifleau de ter- 
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re vernifffe, de la grandeut d'une 
cuvette. Voyez Aljofaina. L. Pelvis 
fitlilis. | 

ALGEBRA, /. f. T. Arabe. Alge- 
bre, efpéce d'Arithmétique dans la- 
quelle on fe fert des lettres de l'AI- 
phabet au lieu de chifres. L. Alge- 
bra, e. 

ALGEBRA, L'art de remettre les 
membres difloqués. Lat. Ars luxata 
membra fuis quaeque locis reddendi. 

ALGEBRISTA , /.». Algebrifte, 
quifgait l'Algebre. L. Algebre peritus. 

ALGEBRISTA , Chirurgien qui re- 
duit les luxations. L. Chirurgus pe- 
ritus luxata membra fuis queque locis 
reddendi. 

ALGECERIA , f. f. Plâtriére , car- 
riére d'où l'on tire, & où l'on fait 
du plâtre, où on le vend. C'eft un 
terme ufité dans l'Arragon, & dans 
quelques autres Provinces. L. Gyp/a- 
ria officina. 

t ALGECERO , f. m. Plátrier , ou- 
vrier qui prépare & qui fait commer- 
ce de plâtre. Voyez Hyef/éro. Lat. 

farius , ii. 

T ALGEMIFAO, /. m. Mercier, 
celui qui fait trafic de mennes mar- 
chandifes , & qui voyage de ville en 
ville pour les vendre. V. Bubonero. 

tf ALGERIFE , /. ». Filet à pren-- 
dre du poiflon. L. Pifcatorium rete. 

T ALGERIFERO , f. m. Pécheur 
qui fe fert du filet appellé Algerife. 
Lat. Pifcator, oris. 

ALGEZ, /. m. Les Arabes appel- 
lent ainfi le plátre. Ce mot eft ufité 
dans la Murcie , l'Arragon &c. Voyez 
Hyefo. 

T ALGEZAR , /. m. Carriére d'où 
l'on tire le plâtre. Voyez Hyefar. L. 

aria fodina. 

' T ALGEZON , /. m. Gravas ou gra- 
vois , platras qu'on employe pour faire 
des cloifons, des planchers. Lat. Ru- 


a, um. 
ALGIBE , /. 11. T. Arabe. Citerne, 
refervoir d'eau de pluie. V. Ciflerna. 
Boveda de algibe. Terme d'Archite- 
Gure. Voyez Efquifüda. 

T ALGIMIFRADO, DA, adj. m.ES 
f. Mot inventé & de peu d'ufage. V. 
Afeitado ES Arrebolado. 

ALGO, Pronom neutre, & terme 
tranfcendant qui comprend indéter- 
minément tout ce qui peut être, tout 
ce qu'on ignore, ou ce qu'on fait, 
comme loríqu'on dit algo bai, il y a 
quelque chofe, algo be oido, j'ai oui 
quelque chofe, aigo fera , il arrivera 
quelque chofe, & autres femblables 
expreflions dans lefquelles on employe 
ce mot, par lequel on fuppofe & l'on 
affirme qu'il y a telle chofe , fans dire 
ce qu'elle eft. L. Aliquid. 

Ay algo? Y a-t-il quelque vhofe ? 

Algo mas , Quelque chofe de plus. 

Algo menos, Quelque chofe de moins. 

Algo grande , Un peu grand. 

ALGO; 
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ALGO, f. m. Chole, nom géné- 
ral qu'on donne à tout ce qui exifte, 
& qu'on détermine dans le langage 
des loix, pour fignifier les biens, les 
richefles. Lat. Res, ei. 

Arco , Signifie quelque peu. Lat. 
Aliquid. 

ALGO, On employe ce mot com- 
me Adverbc , & il équivaut à tant foit 
peu. Lat. Aliquantulum. 

T ALGOs O NADA, Quelque chofe 
eu rien. Expreflion qui fignifie que 
les chofes ne valent qu'autant qu'elles 
font bonnes & eftimables , & que n'é- 
tant point telles, elles ne méritent 

as qu'on les defire ni qu'on les pof- 
Re. Lat. Aut Caefar, aut nibil. 

+ Refr. Algo ageno no bace heredero. 

Ce proverbe fignifie que le bien mal 
is ne profpére point à ceux qui 

l'héritent. Lat. Res parta fraude filios 
umm beat. 

+ Refr. Algo es quefo, pues fe da 
por peo. Ce proverbe figni&e qu'on 
ne doit pas méprifer les chofes à cau- 
fe de leur peu de valeur , và qu'elles 
peuvent fervir dans l'occafion , & lorf- 
qu'on y penfc le moins. 

t Refr. Algo fe ha de bacer, para 
blanca fer. Ce proverbe fignifie que 
ceux qui ont quelque défaut , doivent 
faire enforte de le cacher. 

ALGODON, /.». Coton, coto- 
nier, arbre qui porte le coton. Lat. 
Goffpium , ii. 

ALGODONES, ax pluriel, ‘Tout 
ce qu'on met dans une écritoire pour 
retenir l'ncre. Lat. Penículus, i. 

Tener à uno entre algodones , meterle 
0 llevarle entre algodones , à eflar criado 
entre algodones. Tenir quelqu'un dans 
du coton ,le mettre ou le porter dans 
du coton, être élevé dans du coton, 
expreflions dont on fe fert pour mar- 
quer la delicatefle avec laquelle un 
homme a été élevé. Lat. Aliquem mol- 
lius quam par ef enutvire. 

Refr. Algodon cogio , qual la bal 
lares tul te la do : ou felon d'autres: 
Algodon , hilo, algodon cogio, qual la 
vés, tal tela do. Ces deux proverbes 
fignifient que perfonne ne peut répon- 
dre d'un homme ou d'une femme qui 
a vécu fans contrainte, ou qui s'eft 
trouvé dans l'occafion de fe pervertir ; 
ainfi qu'il arrive aux femmes qui fe 
mélent parmi les hommes qui amaf- 
fent du coton, & qui le filent en leur 
compagnie, comme cela fc pratjque 
dans les endroits oú on le recueille. 
Lat. Qualis erat trado, mibil efl. mu- 
tata Jupellex. | 

ALGODONADO , DA, adj.m. ES f. 
Cotonné , ée, garni, ie de coton. L. 
Goffipio fartus, a, um. 

T ALGODONAL, fm. Lieu plan- 
té de coton ou de cotonniers. L. Zo- 
cus ubi provenit go[:prum. 

+ ALGODONERO , /. m. Celui qui 
vend du coton & qui en fait com- 
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merce. Lat. Goffipii propola , e. 

T ALGORFA, /. f. Grenier prati- 
qué au haut d'une maifon. Voyez 
Granero, 

t ALGORITHMO , /. ». La fcien- 
'ce qu'on nomme communément Arith- 
métique. Ce mot eft dérivé du Grec. 
Lat. Aritbmetica, e. 

+ ALGOSO , sa, adj. m. EJ f. 
Plein, ne d'algue. .C'eft un terme 
poétique. Lat. Algofus, a, um. 

T ALGRINAL, /. m. Efpéce de 
coéffure que les femmes portoient au- 
trefois. Lat. Genus quoddam Calanti- 
ce, muliebris capitis ornamenti. 

ALGUACIL, ALGUAZIL, f. m. 
T. Arabe. Huiffier , Sergent, Archer 
qui exécute les commandemens du 
Prévót & Juge fupérieur. Il eft à peu 
près ce que font les Commiflaires à 
Paris, excepté qu'il n'eft pas de robe 
longue. Il y ena de plufieurs fortes. 
Lat. 4a nfus, i. 

T ALGUACIL DE LA MONTERIA. 
Alguazä de la venerie. Officier com- 
mis pour la garde des toiles, des 
filets & des autres appareils de chaf- 
fe, & qui a foin de les fairc porter 
où le Koi l'ordonne. Il a droit de 
porter la vare dans toute l'étendue 
du Royaume. L. Regie venationis ad- 
minifter. 

ALGUACIL DE MOSCAS, Efpéce 
d'Araignée qui ne fait point de toile, 
& qui donne la chafle aux mouches, 
d'où lui vient fon nom. Lat. Araneo- 
lus, i. 

T Cala uno tiene fu Alguacil. Cette 
expreflion fignifie@ue quelque foin 
qu'on fe donne pour remplir fes de- 
voirs, on ne manque jamais de cen- 
feurs. L. Liber ab infidiis vivere ne- 
mo poteft. ' 

T Refr. Alguacil de campo, coxo , 0 
manco. Ce proverbe eft fondé fur l'ex- 
périence, car il eft pen de gardc-chaf- 
fe qui n'attrape quelque bleffure dans 
l'exercice de fon emploi. Lat. Cujtos 
agrorum mancus fiet. 

T Refr. Alguacil defcuidado, ladrones 
cada mercado. Ce proverbe fignihe 
que la négligence des Juges , ou des 
Miniftres dela Juftice, augmente la 
hardieíffe des malfaiteurs. Lat. Zners 
Judex latrones plurimos facit. 

T Refr. En cafa del ruin la muger 
es Alguacil. Ce proverbe fignific que 
lorfqu'un mari manque de cœur & 
de courage , il devient l'efclave de fa 
femme. L. Uxor domuncula imperat di- 
ves viri. 

T ALGUACILAZGO , /. m. L'em- 
pal ou l'office d'Alguacil, ou d'huif- 

er. Lat. Accenfí munus, eris. 

T ALGUAQUIDA , /. f. Allumet- 
te, petit morceau de bois, de car- 
te, ou de coton fouphré, c'eft un 
mot Arabe. Lat. Sulphuratum , i. 

t ALGUAQUIDERO , /. m. Celui 
qui fait, ou qui vend des allumettes. 
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Ce mot n'eft plus ufité. Lat. Sulphu.. 
ratorum propola, «e. 

t ALGUARIN , /: ». T.duR. d'A- 
ragon. Bouge, efpéce de petit cabinet 
étroit, pratiqué au bas des maifons 
fous l'efcalier , dans lequel on enfer- 
me différentes chofes. L. Cellula fer- 
vandis variis rebus inferviens. 

T ALGUAZA, /.f. Gond, pivot 
fur lequel une porte tourne; c'eft un 
terme Aragonnois qui vient de l'Ara- 
be. Lat. Cardo, ini. 

+ ALGUIEN , Quelqu'un, ne, 
pronom rélatif qui fignifie quelqu'un, 
mais avec cette différence qu'il n'eft 
que d'une feule terminaifon, & qu'il 
comprend l'homme auffi - bien que la 
femme, ce que ne fait point le mot 
Alguno : ainfi, lorfqu'on dit, Quelqu'un 
a dit, oua fit cela, on peut l'en- 
tendre de l'homme de méme que de 
la femme. Lat. Aliquis , Quidam. 

T ALGUINIO , /. »s. T. du R. d'A- 
ragon. Panier d'ofier,dont on fe fert 
pora faire la vendange & pour amaf- 
er le fruit.L. Pindemiatorius calatbus,i. 

t ALGUIRNALDA, /. f. Le mé- 
me que Guirnalda. Voyez ce mot. 

* ALGUN , Pronom. Quelque , 
Quelqu'un, fignifie la méme chofe 
que Alguno on ne l'employe qu'au 
mafculin, comme adje&if du fubitan- 
tif de ce genre, comme Algun Angel, 
algun bombre, algun tiempo. Lat. Ali- 
quis , Quidam. 

ALGUNO , NA, Quelqu'un, quel- 
qu'une , Pronom relatif par lequel on 
défigne indéterminément la chofe dont 
on parle , ou dont il s'agit ; il eft com- 
pofé des deux mots Latins Aliquis & 
Unu;, comme qui diroit Aliqui sus, 
d'où nous avons fait Algswzo. Lat. Ali 
quis. : 

T Refr. Alguno affa en el Efcaño , que 
à fi no aprovecha , y à otro hace daño, 
Ce proverbe fignifie qu'on doit éviter 
les actions qui peuvent nuire à autrui 
fans nous procurer aucun avantage à 
nous-mêmes. Lat. Sibi mibil cum pro» 
Jit , aliis officit. 

* ALHABEGA. Voyez Alfubéza. 

t ALHADIDA, /. f. T. de Chymie. 
Cuivre brulé, calciné. Lat. Es com- 
bufluin. 

ALHAGAR. Voyez Halagar. , 

ALHAGO. Voyez Halágo. 

T ALHAILI, /. »m. Voyez Zlbeli. 

TALHAITE, /. ». Bijou , jóyau. 
C'eft un mot Arabe. 

ALHAJA , Nom générique qu'on 
donne à tout ce qui a quelque valeur, 
mais particuliérement à tout ce qui 
fert à l'ufage & à l'ornement d'une 
maifon. Lat. Suppellex , ébilis. 

Buena albáju , Bonne trouvaille, 
fe dit par ironie d'un homme qui paf- 
fe pour un coquin & un fripon. On 
ne s'en fert qu'en parlant d'une per- 
fonne de bas aloy. 

T Refr. Albaja que tiene boca , nin- 

guno 


* 








64 ALH 


guno la toca. Ce proverbe marque l'a- 
verfion que l'on a pour tout ce qui 
eft couteux. 

ALHAJAR , v. a Meubler une 
maifon ou un appartement , avec des 
chofes qui font à l'ufage des perfon- 
nes qui l'habitent. Lat. Domum in- 


uere. 

ALHAJADO, pa,p.p. Meublé, 
ée. Lat. Suppellectili inflvucfus, a, um. 

ALHAJEME , /. 5s. Terme Arabe. 
Barbier. Voyez Barbero. Ce mot eft 
peu ufité. 

t ALHAJUELA, /. f. dim. Petit 
meuble, petit joyau de peu de va- 
leur. Lat. Quifquilie , arum. 

ALHAMAR,, /. m. Couverture d'u- 
ne groffe laine rouge. Ce mot vient 
de l'Arabe Abmar, qui fignifie peint, 
colorié. Lat. Lodix. ^ 

t ALHAMEL , /. m. Terme Ara- 
be. Cheval de bát. Ce mot eft ufité 
en Andaloufie. rat. Cuballus, i. 

t ALHANDAL , /. m. Alhandal , 
Terme Arabe dont fe fervent les A- 
poticaires pour diftinguer les trochif- 
.ques de Coloquinte, de ceux dans 
lefquels il entre d'autres efpéces. L. 
Pufill ex colocyntide. 

t ALHANIA, /.f. T. Arabe. Al- 
cove. Voyez Alcoba. 

T ALHAQUEQUE, /. m. Voyez 
Alfaqueque. 

ALHARACA , ff. Cri confus de 
plufieurs perfonnes caufé par la colé- 
re, l'admiration, la joie ou l'ennui. 
Lat. Inconditus. clamor , ori. 

T ALHARAQUIENTO, TA, adj. 
m. ES f. Criailleur, eufe , clabaudeur , 
eufe , piailleur , eufe , qui ne fait que 
crier. Lat. Clamofus, a, wm. 

T ALHARGAMA , /:f. Rhue fau- 
vage. Lat. Agreftis Ruta. 

T ALHAVARA , /. f. T. Arabe & 
ancien. Certain droit que l'on payoit 
aux moulins à bras de Seville, com- 
me il paroit par les ordonnances. Lat. 
AMolendinarium vectigal, alis. 

t ALHAVEGA, /. f. Terme du 
Royaume de Murcie. Le méme que 
4ibabáca en Caftille. 

ALHAZENA , f. f. Terme Arabe. 
Armoire pratiquée dans l’épaifleur d'un 
mur. Lat. Loculus , 5, 

ALHELGA, /. f. T. Arabe. La 
gache d'une ferrure , ou l'anneau du 
verrou d'une porte. V.. Armella, 

T ALHELI, /. ». T. Arabe. Gi- 
goflée, fleur. Lat. Leucoium , ij. 

ALHEnA, f. f. T. Arabe. Troefne, 
atbrifleau. Lat. Liguftrum, i. 

ALHERA. On appelle ainfi le dom- 
mage que le blé recoit, lorfqu’enfni- 
tc d'une pluie qui a mouillé les épis, 
le foleil furvient tont à coup & les 
brüle. C'eft ce que nous appellons 
Nielle. Lat. Rubigo, inis, 

Molido como una albeña , Se dit au 
figuré d'un homme fatigué par un 
voyage, ou par un travail exceflif. 
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Lat. Fractus , laffus. 

T Refr. No efle la tienda fin alheña. 
Ce proverbe nous confeille de nous 
pourvoir des chofes dont nous pou- 
vons le moins nous paffer, ou plutôt il 
eft un reproche contre ceux qui ont 
foin des chofes inntiles & qui négli- 
gent les néceffaires. Lat. Sat frivo- 
lis referta rebus eft domus. 

t ALHEGñAR , v. acf. Teindre avec 
la poudre de troefne. Lat. Liguftrino 
pulvere tingere. A i 

ALHENARSE, «. r. Se nieller, 
fe dit du blé ou de l'orge qui eft at- 
taqué de la nielle. L. Rubigine infici. 

T ALHEnADO , pA , f. p. du verbe 
Albeñar dans toutes fes acceptions. 
Teint, te. avec la poudre de troefne , 
gáté , ée par la nielle. Lat. Z:gufiro 
tincíus , Kubigine infectus , a, um. 

ALHOCIGO , /: m. V. Alfonfigo. 

T ALHOJA, /: f. Petit oifeau ap- 
pellé en Latin Corydalus. e 

ALHOLBA , /. f.' Fenugrec, nom 
d'une plante. Lat. Fenum gracum, i. 

ALHOLI, f. m. T. Arabe. Gre- 
nier à ferrer les grains. On donne 
aujourd'hui ce nom à tout endroit 
deftiné pour conferver les denrées. 
Voyez Zlfoli. 

ALHOLLA, /. f. Voyez Alfolla. 

ALHOMBRA, /.f. Voyez Alfom- 
bra , qui eft plus ufité. 

ALHOMBRA , Eftauffi le nom qu'on 
donne à la Rougeole. 

ALHOMBRAR. Voyez Zlfombrar. 

ALHOMBRADO , DA, f. f. Le 
méme qu'Alfonbrado. 

ALHONDIGA¿yY. f. Grenier pu- 
blic pour la provifion d'une Ville. 
Horreum publicum , i. 

t ALHONDIGUERO , /. t. Gar- 
de de ces magafins ou greniers pu- 
blics. Lat. Horrei publici cuflos, odis. 

t ALHORI, /. m. Le méme que 
Alboli & Alfoli. 

ALHORRE, /. m. Terme Arabe. 
Teigne à laquelle les petits enfans 
font fujets, apellée en Lat. Cruflalacfea. 

ALHORRE, T. Arabe. Et ancien- 
nement Zborro. Lettre de liberté qu'on 
donnoit à un efclave. L. Mansmifhonis 
teftimonium fcripto confirmatum. 

T ALHORZA, /. f. V. Alforza. 

ALHOSTIGO, J. m. V. Albocigo. 

t ALHOZ, /f. m. V. Alfoz. 

ALHURRECA, ff. Ecume falée 

ui s'attache aux herbes ou aux ro- 
eaux en tems fec ; c'eft auff l'écume 
de mer qui fe forme en peloton & 
qu'on trouve fur fes bords. rat. Ca- 
lumochinus , i. 

ALHUZEMA, /.f. Terme Arabe. 
Lavande , forte de plante. V. EJpliego. 

t ALIACAN, /. m. Terme Arabe, 
ufité dans la Murcie. létére, jauniffe , 
páles couleurs. L. Zéfericus morbus, i. 

t ALIACANADO, DA, adj. m. ES 
f. Qui ala jauniffe. C'eft un terme du 
Royaume de Murcie. L. Zétericus , i. 


ALI 


+ ALIACRAN, /. m. Terme Ara- 
be. Voyez Aliacan. 

ALIÁNZA, /. m. Alliance, confé- 
dération , amitié, union & parenté. 
Lat. Fedus, eris. Conjanguinitas. 

ALIAR , ©. a. Allier, unir d'ami- 
tié plufieurs perfonnes; on employe 
pour l'ordinaire ce verbe au pafhf, 
Aliarfe. Lat. Confociare. 

ALIARSE, «. r. S'allier , faire 
alliance, fe liguer, s'unir, fe con- 
féderer. Lat. Feds; inire. : 

ALIADO, DA, f. p. Allié, ée. L. 
Federatus , a, um. 

* ALIAGA, f: f. Terme Arabe. 
Genet, forte d'arbufte. V. Axlaga. 

ALIARA , /. m. Vafe fait de la cor- 
ne d'un taureau, bœuf, ou vache, dont 
les bergers fe fervent pour boire, & 
avec lequel les laitiéres mefurent le 
lait. Lat. Vas corneum. 

+ ALIARIA, /. f. Alliaire, plafe 
qui a l'odeur de l'ail. L. Alliaria berba. 

T ALICA, /:f. T. ancien. Efpéce 
de bouillie médicinale faite avec une 
graine appellée Epeautre. Lat. Pur- 
gatorium ex alicá pulmentum. * 

T ALICA, Epeautre, graine. Lat. 
Alica, «. 

t Ar1CA , /. f. dim. de Ala , peti- 
te aile d'oifeau. Lat. Pendula, e. 


ALICAIDO, DA, adj. m. ES f. rabattse 


Dans le fens littéral, quia l'aile abat- 
tue, il n'eft prefque pas ufité dans ce 
fens. Dans le ftile familier, il figni- 
fie foible, abattu par la maladie, dé- 
chu de fes richeffes, de fes emplois , 
dé fes dignités. Lat. Infirmus, a, um. 


- 4, T ALICANTE, f. m. Serpent qui 


faît dans les environs de Séville ; il eft 
long de fix pieds , & de la groffeur de 
la jambe ; il attaque les hommes, les 
abat & les dévore , fon venin eft mor- 


tel. 

t ALICANTINA, f. f. Terme de 
Bohémiens, qui n'eft ufité que par- 
mi le bas peuple. Adrefle, finelle, 
dextérité , foupleffe , rufe, fourberie 
dont on fe fert pour tromper autrui , 
ou pour empécher qu'on ne nous 
trompe. Lat. Verfutia, e. ^ 

+ ALICATADO , /. ws. Terme de 
maçonnerie. Lambris à hauteur d'ap- 
pui, fait avec des carreaux de fayence 
de differentes couleurs. Lat. Opus 
teffelatuns. 

ALICATES , f. m. Pincettes qui 
ont les pointes aiguës, dont ufent les 
Orfévres & autres artifans , pour tor- 
dre le fil d'argent , de fer ou d'archal. 
Lat. Forcipes ad fila area torquenda. 

t ALICIONAR, vu. acf. Inftruire 
quelqu'un, lui donner des legons. 
Voyez Enfenar. 

ALICIONADO , DA, p.f. In- 
ftruit , enfeigné. Voyez Enfeñado. 

ALICQTA. Voyez Aliquota. 

t ALIDADA , /. f. Alhidade , efpé- 
ce de régle mobile fur le centre d'un 
aftrolabe, d'un demi-cercle , ou d'un 

quart 
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art de cercle. Lat. Verfatilis regu 


, 4. 

ALIENACION , /. f. Mot Latin 
peu ufité. Voyez Enajenacion. | 

ALIENACION , Dans le fens figuré 
fignifie Abítra&ion des fens. L. A /tx- 

us abalienatio , oris. 

. ALIENADO, DA, adj. m. €7 f. 
Le méme que Enajenado , à Vendido. 
Le premier eft peu ufité. 

ALIENADO , Dans le figuré, Abf- 
trait, hors de foi. Lat. A /emfibu; 
&bflracius , a, um. 

ALIENDE, ado. Voyez Allende. 
Ce dernier eft plus ufité. 

ALIENTO , /. m. Haleine, fouf- 
Be, refpiration dont jouiffent tous 
les animaux, furtout l'homme dont 
on le dit plus ordinairement. Lat. 
Axima, e, Halitus. 

t ALIENTO, Signifie quelquefois 
la voix, furtout parmi les Poctes. 
Lat. Vox, ocis. 

T ALIENTO, Signifie auffi force 
d'efprit , courage & valeur. Lat. Pir- 
tus, utis. 

+ ALIER , T. anc. de Marine. Sol- 
dat empluyé à défendre les plats bords 
d'un vaiffeau. Ce mota vieilli. rat. 
Ad navis latera collocatus miles. 

ALIFAFE , /. m. Terme Arabe & 
de Mura Courbe, tumeur dure & 
calleufe à laquelle les chevaux , les 
mulets font fujets. Elle confifte dans 
des tumeurs de la groffeur d'un œuf 
de pigeon, qui leur viennent aux de- 
Ben du jarret. Lat. Mordofus tuber- 


3d 
TALIFArE, T. anc. Habit fourré, 
€ auffi une courte pointe. Lat. y 
tis pellita. Leculi firagulum, i. 
t ALIFAR, vc. acf. Terme de la 
Manche , qui fignifie unir, liffer , po- 
lir, brunir » planer, raboter. Lat. 


e. 

T ALIFARA , ff. Terme Arabe 
& de pratique anciennement wfité 
dans l'Áragon. Repas on fomme d'ar- 
gent que l'acheteur donnoit au ven- 
deur outre le prix de la marchan- 
dife, fans quoi le marché étoit nul. 
Jl fignifie dans le ftile familier de 
ce Royaume, repas , ou collation. 
Lat. Mantifa, e. 

f ALIGACION, /: f. Alliage, 
vnion , liaifon , mélange de plufieurs 
thofes , dont il refulte une efpéce 
moyenne. Lat. Unio, Alligatio, onis. 

t ALIGAMIENTO , f. 5. L'a&ion 
d'unir, de lier une chofe avec une 
autre. Ce mot eft peu ufité. Voyez 
Aligacion. 

t ALIGAR, «. aéf. Lier , attacher, 
joindre enfemble. L. Alligare. 

t ALIGAR, au figuré, Lier, af 
traindre , obliger , engager , s'attirer, 
sattacher par des bienfaits. Lat. Be- 
neficiis devincire. 

T ALIGADO, Da, p. p. du verbe 
ddUgar dans toutes fes acceptions. Lié, 

Jom, L.' 
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te, attaché , de. L. Alligatus, a, um. 

ALIGERAR , v. acf. Alleger , dé- 
charger d'une partie d'un fardeau. 
Lat. Exonerare. háter,2acceléver . 

ALIGERARB , dans le figuré, Alle- 
ger , foulager le mal, la douleur, l'en- 
nui de quelqu'un, modérer, tempé- 
Ier. Lat. Lensre. 

ALIGERADO, DA, f. f. du ver- 
be Aligerar dans toutes fes acceptions. 
Déchargé, ée, allegé , ée. Lat. Exo- 
neratus , Placatus , a, tm. 

ALIGERAR UN NAVIO, Alléger 
un vaiffeau , jetter une partie des 
marchandifes dans la mer pour le ren- 
dre plusleger, ce qu'on pratique dans 
une tempête. Lat. Navem exonrrare. 

ALIGERO , RA, adj. m. ES f. Le 
méme que Aládo, à Veloz. C'eft un 
mot Latin fort nfité parmi les Poétes 
Caftillans, mais qui n'eft point admis 
en profe. 

ALIJAR , o. a. Terme de Marine. 
Le méme que Aligerar un navio. 

ALIJADO, DA, p. p. du v. Alijar. 
Allegé, ée. Lat. Exoneratus , a , um. 

T ALIJO , fem. L'action méme d'al- 
léger un vaiffeau , Allégement, dé- 


charge. Lat. Navis exoneratio , onis. 


ALILLAS, /. f. plur. dim. de Alas, 
Petites ailes. Lat. Pensule, arum. 

T Refr. Al paxarillo que fe ba de per- 
der Alsllas le ban de nacer. Ce Prover- 
be fignifie que bien des gens fe per- 
dent partrop de profpérité. 

ALIMANIA. /. f. Voy. Alimaña. 

* ALIMANA, /.f. T. Arabe. Animal, 
terme générique qui comprend tous les 
étres qui ont du fentiment & du mou- 
vement. Lat. Animal, alis. 

+ ALimaña. Les chaffeurs ap- 
pelloient autrefois ainfi les renards , 
les couleuvres & les autres animaux 
qui ne font point bons à manger , 
pour les diftinguer de ceux dont on 
fait soe Aujourd'hui les payfans, 
furtout les bergers, donnent ce nom 
aux fangliers, & aux autres bétes 
fauves ; on ne le donne qu'aux loups 
dans certaines Provinces. Lat. Fere, 
arum. 

ALIMARA, /. m. Le méme que 
Almenära. 

ALIMENTAR, o. «. Alimenter , 
nourrir ,- foutnir les alimens , fubf- 
tanter, entretenir, maintenir. Lat. 
Alere, Nutrire. 

ALIMENTAR, Alimenter, nour- 
rir lecorps, fe dit de toutes les cho- 
fes comeftibles. 

ALIMENTAR, an figuré, cultiyer 
un arbre, une plante, lui fournir les 
chofes dont elle a befoin pour croitre. 

ALIMENTAR , au figuré, Signifie 
fomenter, entretenir des troubles , 
des diffentions , des inimitiés. Lat. 
Fovere. 

ALIMENTARSE DE ESPERANZAS, 
Se nourrir d'efpérance. Cette expref- 
Lion fignifie qu'une perfonne fe repait 
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de paroles, dc promefles, d'imagina. 
tions , d'idées. rat. Spe pafci. . 

ALIMENTADO, pa, E f. du 
verbe Alimentar dans toutes les acc 
tions. Alimenté, ée, fubftanté, ée. 
Lat. Alitus, nutritus , pallus, a , um. 

ALIMENTO, /. m. Aliment, tout 
ce qui eft propre à nourrir & à fub- 
ftanter le corps; il fe dit des hom- 
mes & des animaux. L. Alimentun, i. 

ALIMENTO, Aliment, fe dit fi- 
gurément de tout ce qui entretient 
un étre materiel, ou immateriel. Ain- 
fi on dit l'aliment du feu, de la cu- 
riofité &c. 

T ALIMENTOS, Alimens , au plu- 
riel, on appelle ainfi le fecours d'ar- 
gent que les péres donnent à leurs en- 

, les ainés à leurs cadets, pour 
leur fubfiftance, & en général tout 
ce qu'il faut pour l'entretien d'une 
perlonne. L. Alimenta , orum. 

T Pivir de Alimentos , Se dit d'u- 
ne perfonne qui n'a pour fubüfter 
que ce qu'on lui donne. Lat. 24ez- 
dicato vivere. 

t ALIMPIADERO, /. »». T. anc. 
Egoüt, conduit, endroit par lequel une 
chofe fe vuide , cloaque. L. Cloaca , e. 

t ALIMPIADOR, f ». La per- 
fonne qui lave le linge. Voyez Lavan- 
dero , randera. 

ALIMPIADURA , /. f. L'a&ion de 
laver. Ce mot n'eft plus ufité. Lat. | 
Abflerfio , onis. 

T ALIMPIAMIENTO, fm". Ter. 
ancien. L'action de laver une chofe, 
corifiderée en elle-même, & en fai- 
fant abftraéttion de celui qui agit. L. 
Abjterfo. 

ALIMPIAR , v.acf. Voyez Limpiar. 
Le premier n'eft ufité que parmi le 

peuple. 

ALIMPIADO, Da, f. p. du verbe 
Alimpiar. Voyez Lispiado, da. 

t ALINDADO, DA, adj. ». € f. 
Net, propre, recherché, poli, ie, 
paré, ée. Lat. Ornatus, Expolitus, for- 
Pofus, a , um. 

ÁLINDADO, DA, f. f. Borné, 
ée, limité, ée. L. Defnitus, a, um. 

ALINDAR , ©. acf. Borner, limi- 
ter les terres, planter des bornes & 
des limites. L. Fines ponere. ' 

t ALINDAR, Dans les Afturies, 

ifie mener paitre les troupeaux 
vers les bornes des champs. L. Pecus 
ad confinia fatorum | deducere. 

* ALINDAR, v. 5. Confiner, être 
proche des limites d'un champ , d'un 
héritage. Lat. Adjacere. 

ALINDE, /. m. Miroir concave 
qui groflit lesobjets, miroir ardent, 
qui expofé au foleil , brüle, ce qu'on 
lui prefente. L. Speculum concaeum. 

+ ALINADOR, /.,. 'T.anc.Régi(feur, 
homme d'affaires , commis , intendant 
d'une maifon, Agent. L. Curator. 

ALINAR , «. acf. Accommoder, 
orner, parer. Lat. Ormare. 

I ALIGAR , 
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ALIÑAR , Signifie auffi préparer, 
difpofer. Lat. Curare. : 

ALIMAR, Garder une chofe, en 
prendre foin , défendre quelqu'un, le 

roteger. Il n'eft plus ulité dans ces 
ens. Lat. Cuffodire. Curare. Protegere. 

ALIÑAR , Signifie qnelquefois fri- 
cafler , & l'on dit fouvent dans l'An- 
daloufie Aliñeme ejas perdices,  Fri- 

ez moi ces perdrix. L. Condire. 

ArinAR , Dans le ftile figuré, fi- 
gnifie jetter des fleurs de Rhétorique 
dans un difcours. L. Fucare. Ornare. 

nADO, DA, f.p. du verbe 
4Aliñar dans toutes fes acceptions. Or- 
né, ée. Lat. Orna£us , a, an. Condi- 
$us , G4 un. 

ALInO, /. m. Parure, ornement, 
ajuftement. Lat. Ornatus , £s. 

ALInOSO, SA, adj. m. ES f. Soi- 
gneux, fe, appliqué, ée aux chofes 
de fon ménage, habile, entendu, ue, 
poli, ie, ajufté , ée. L. Curiofus , in- 
duflrius, comptus, a, um. 

* ALIPTE , fo». T. grec. Celui qui 
avoit foin d'oindre, de parfumer jm 
perfonnes qui alloient aux bains , les 
malades , les athlétes. L. Aliptes , is. 

ALIQUANTA , adj. terme d'A- 
rithmetique , d'une feule term.  Ali- 
quante, Partie Aliquante , eft celle qui 
ne mefure pas exaétement le tout, 
comme cinq par raport à douze. Lat. 
Pars aliquanta. 

ALIQUIDAR, «. a. Liquider , ter- 
me de pratique, rendre clair & cer- 
tain, prouver, vérifier, examiner. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Exami- 
sare. Difcutere. 

ALIQUOTA, ad;. d'une feule term. 
Aliquote. Partie aliquote, terme de 
- Géometrie & d'Arithmétique , partie 

ui eft comprife un certain nom- 
re de fois exatement dans une 
quantité, comme 4. dans à 12. Lat. 
Pars aliquota. 

, * ALIRONES, /. t. V. Alones. 

ALISADURAS , /. f. Copeaux, cou- 
peaux, les parties menues d'une pié- 
ce de bois, ou d'une pierre que l'on 
a polie. Lat. Afule, arum. 

ALISAR , v. acf. Lifler, raboter, 
bruhir, polir une pierre, une piéce 
de bois de fagon que fa furface refte 
parfaitement unie. Lat. Levigare. 

ALISADO , DA, p.p. du verbe 
Alifar. Bruni, ie, poli, ie, raboté, 
€e. Lat. Levigatus , a, um. 

* ALISMA, /. f. Plantin aqua- 
tique. Lat. Aquatica plantago , inis. 

* ALISONGEADOR , /. m. Fla- 
teur, Adulateur. Voyez Lifongéro. 

* ALISTADO, DA, adj. m. € f. 
Rayé , ée de différentes couleurs ; il 
fe dit des étoffes & des rubans. Lat. 
Variegatus, a , um. 

ALISTAR , v. acf. Enróler , enga- 

r un homme pour le fervice du 

1. Militem confcribere. 


Y ÁLISTAA , Se préparer , fe tenir | 
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prét, préparer les chofes dont on peut 
avoir befoin dans l'occafion. L. Parare. 

* ALISTARSE, v. r. au figuré 
S'engager dans un Ordre Religieux, 
abjurer une fe&e, fe convertir à la 
foi Catholique. L. Militia Jacre no- 
men dave. 

ALISTADO, DA, f. f. du verbe 
Aliflar dans toutes fes acceptions. En- 
rolé, ée. L. Confcriptus, a, um. 

* ALITERACION, /. f. Figure 
de Rhétorique. Voyez Annominacion. 

* ALIVIADISSIMO, MA, adj. Jup. 
m. ES f. Très foulagé, ée, trés allé- 
gé, ée. L. Valde levatus, a , um. 

- ALIVIADOR, /. ». T. peu ufité. 
Celui qui foulage. L. Levator , oris. 

* ALIVIADOR , En terme de Bo- 
hémiens , eft un voleur qui recéle le 
vol de fon camarade, & qui s'enfuit 
avec lui pour n'étre point attrapé. 
Lat. Furts receptor , oris. 

ALIVIAR , «. acf. Soulaÿer, allé- 
per en ótant une partie d'un fardeau. 

at. Zevare. 

ALIVIAR, dans le figuré, Sou- 
lager, alléger, adoucir, & diminuer 
une peine, une douleur. L. Zevare. 

* ALIVIAR, Doubler le pas pour 
arriver de bonne heure dans un en- 
droit. Lat. Properare. 

ALIVIAR, Signifie aufli voler , dé- 
rober. Lat. Rapere. 

ALIVIADO, DA, p.?. du verbe 
Aliviar dans toutes fes acceptions. 
Allégé, ée, foulagé, ée. Lat. Le- 
VALUS y A, um. 

Eflar mas aliviádo , Etre plus fou- 
lagé, fe dit d'un homme qui fe fent 
foulagé de fa maladie. Lat. #eliuf- 
cule fe babere. 

ALIVIO, /. m. Soulagement , allé- 
gement, adouciffement de peine, dc 
douleur. L. Zevamen, inis. 

* ALIVIO, En terme de Bohé- 
miens, fignifie la défenfe que four- 
nit un prifonnier pour fe juftificr. 
Lat. Defenfo. 

* ALIVIO, En terme de Bohé- 
miens , le Procureur, le défenfeur 
d'un prifonnier. 

* ALIXARES, /. m. Les déhors 
d'une ville, d'un village &c. quifer- 
vent de promenade au peuple. Lat. 
Pomerium , ii. , 

t ALIZACE , 0° ALIZAQUE, /. m. 
Terme ancien & Arabe de magonne- 
rie. Ouverture, tranchée, folle prati- 
quée pour y conftruire les fondemens 
d'une muraille , d'un édifice. Lat.Fof- 
Ja excavata ad ponenda ædificii fun- 

ifa. 

ALIZAR , /. m. Terme Arabe & 
ancien. Lambris de petits carreaux 
de fayance , en ufage chez les Maures. 
Lat. Z'effelletum opus. 

ALIZERES , f. m. V. Alizares. 

ALJABA , f. f. T. Arabe. Carquois 
à mettre des fléches. L. Pbaretra , 2. 


Bien Je conoce de que aljába Jalen | Alegri 


AL] . 
las flechas, Expreflion dont nous nous 
fervons lorfque nous avons lieu de 
croire qu'une perfonne nous rend de 
mauvais offices, quoiqu'elle fe cache. 
Lat. Ex cujus confilio res egatur agnofe 


citur. 

* ALJABIBE , /. m. Fripier, ce- 
lui qui vend des habits faits. C'eft 
un mot Arabe fort peu ufité. Lat. 
Sartarum veftium propola, e. 

ALJAMA, /. m. Terme Arabe € 
ancien. Quartier dans lequel les Mau- 
res & les Juifs vivoient féparés des 
Chrétiens dans les Villes d'Efpagne. 
Judaeorum Maurorumque — babitationi 
deftinatus locus. 

+ ALJAMIA , ff. Idiome dont 
ufoient les Arabes qui vivoient en Ef- 
pagne, pour fe faire entendre des 
Chrétiens. 


* ALJAMIADO ; DA, adj.m. ET f. Maure Vers 


Epithéte qu'on donne à ceux qui vi- 


voient dans le quartier des Maures oyen le dei 
des Juifs , ou qui parloient leur lan-Lasgres Ais6e 


gue ,f auffi - bien qu'à leur langue mé-, 
me. Lat. Zrabico- Hifpanus, a, um. 

* ALJARFA , O ALJARFE, /. f. 
Efpéce de filet goudronné en ufage 
parmi les Arabes. Lat. Pifcatorium 
rete , is. 

* ALJOFAINA, /.f. Vaifleau de 
terre en forme d'hémifphére, avec 
un rebord tout autour qui fert à laver 
les mains. Lat. Pelvis fictibs. 

ALJOFAR, /.m. Semence de per- 
les fines, perles fines de rebut, le 
tout mélé enfemble, qui fervent à 
différens ouvrages , furtout à bro- 
der des ornemens d'Eglife. Lat. Mi. 
nutiores Margarite , arum. 

* ALJOFAR, Gouttes de rofée. Les 
Poëtes appellent ainfi les larmes que 
les Dames verfent. Latin. Gutte , 


rum. 

* ALJOFARAR , «. a. Garnir , 
broder quelque chofe avec de la fe- 
mence de perles. Lat. Margaritis or- 


nare. 

ALJOFARADO, DA, p.f. Gar- 
ni, ie, brodé, ée, avec des perles. 
Lat. /MHargaritis ornatus, a, um. 

ALJOFIFA, /.f. T. Arabe. La 
vette ou torchon dont on fe fert pour 
effuyer l'eau d'un plancher qu'on a la- 
vé. Lat. Scope, arum. 

* ALJOFIFAR, ©. a. T. Arabe. 
Frotter, laver un plancher, & Pefluyer 
avec la lavette dont on a parlé. Lat. 
Pavimentum fcopis mundare. 

* ALJOFIFADO , pa, pf. p. Frot- 
té, ée, lavé, ée. Lat. Scopis mun- 
datus, a, um. 

ALJONGE. Voyez Ajonge. 

ALJONGERO, RA, ads. m. ES f. 
Epithéte par laquelle les Naturaliftes 


diftinguent la ? te , ou lechardon, 
dont on tire T Aljonge. Lat. Chameleon 
albus vel niger. 


ALJONJOLL Voyez Ajomjols & 
a. 
ALJUBA, 


t- Eua rol e 
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ALJUBA , /.f. T. Arabe. Habille- 
ment Maurefque fait en forme de ca- 
faquin, qui va jufqu'aux genoux. Lat. 


ax, acts. 


* ALKALI, /. #. Alkali, foude, 
plante dont on tire un fel lixiviel ap- 


é Alkali. Lat. Kali. 


* ALKALI, Jf. m. Terme fpagiri- 
2 fe prend pour le principe 
in univerfel de toutes choíes , par 
oppofition à l'acide. Lat. Principium 


is Phyficis porofum ES abforbens. 


* AL QUEGI, O ALKAQUEN- 
GI, O ALKAKENGI, /. f. Alke- 
kengi on Alcucange , véficaire , plante 


ou arbrifleau. Lat. Solanum, i. 


* ALLA, adv. de lieu. Là; il mar- 


que quelquefois un lieu déterminé, 


comme dans cet exemple, Allá mc 


iré donde tu eflés , J'irai oú tu cs. 


D'autres fois auífi il marque un lieu 


éloigné de celui oú l'on eft, comme, 


Alla en las Indias bai mucba plata, Là 


bas dans les Indes il y a beaucoup 
d'argent. Lat. Muc, illic, sllinc. 

* ALLA SE LO DIRAN DE MISSAS. 
On vous le dira là en Mefles: Ex- 
prefbon qui marque qu'un homme fe 


conduit mal, & qu'il en rendra comp- 


te dans de monde. Lat. Alibi non 
es 2 . 
T Rei. Alla de el rayo en cafa de 
Tamayo: ou , fuivant d'autres: Allá 
deras rayo en cafa de Tamayo. Ces 
Proverbes montrent la nature de l'a- 
mour propre, qui fuit le mal,& qui ce- 
pendant s'embarraffe peu qu'il arrive, 
pourvü qu'il ne nuife qu'à autrui. rat. 
ZEde: propinqui feriat,baud meas fulmen. 
* Refr. Alla lo veredes, dixo Agra- 
es. Ce Proverbe fignifie que les cho- 
es arriveront tout autrement qu'on 
ne penfe. 
* Refr. Alla fe lo baya Marta con 


Jus pollos. Ce proverbe nous avertit 


de ne jamais nous méler des querel- 
les d'autrui. Lat. Uf quifque curet pro- 
pria , maxim? decet. 

ALLANADURA, /. f. T. inufité 
Aplaniffement, l'aétion par laquelle 
on aplanit nne chofe. rat. Explana- 
fio, onis. 

* ALLANAMIENTO, /. m. Af- 
fujettiffement , l'a&ion par laquelle 
une perfonne, un peuple, une Pro- 
vince fe foumettent à la loi qu'on 
leur impofe. Lat. Subjectio, onis. 

ALLANAR, «. a. Aplanir, rendre 
un terrain uni, en óter les inégali- 
tés, égaler, niveler. Lat. Æquare. 

ALLANAR , au figuré, Aplanir, le- 
Ver , óter les difficultés. Lat. Superare. 

ALLANAR , Signifie auffi dans le 
figuré, affujettir un peuple, une Vil- 
le, une Province par la voye des ar- 
mes. Lat. Vincere. 

* ALLANAR LA CASA , Forcer une 
maifon. Expreflion qui fignifie que la 
Juftice eft entrée dans une maifon pour 
y faifir un criminel, ou pour telle 


fequitur beres prodigus. 


tié. Lat. Acervus, i. Collectio , Ac- 


gare, Colligere. 
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autre exécntion. Lat. Poftes infringere. 
ALLANARSE, v. r. S'affujettit , 
acquiefcer à une loi, à une conven- 
tion défavantagenfe. Lat. Dedere fe. 
* A alo me allíno, J'acquiefce à 
telle chofe, j'y foufcris. Lat. Do 1ma- 


nus. 
ALLANADO, pa, P f. du verbe 
Allanar dans : toutes acceptions. 
Uni, aplani, réuni, réduit fous l'o- 
béiffance. Lat. Æquatus, Explanatus, 
Viélus, fepavatus , a, um. 

Me allano à lo que ufted juzgarà , 
J'acquiefce à ce que vous déciderez. 

ALLEGADIZO , ZA, adj. m.€9 f. 
Amaílé, ée, de côté, & d'autre fans 
choix , & feulement dans la vue d'aug- 
menter le nombre. Ce mot eft peu 
ufité. rat. Colle£fitius , a, um. 

ALLEGADOR, je". Celui qui cher- 
che, qui táche d'amaffer, d'acquérir 
du bien. Lat. Collecfor , oris. 

* Refr. Allegadores de la ceniza , y 
derramadores de la barina. On appli- 
que ce Proverbe à ceux qui négligent 
le néceffaire pour s'attacher au fuper- 
flu. Lat. Collector ifle cineris abjicit 


pollen. 


Ref. 4 Padre allegador , bijo expen- 
dédor. En Frangois, Pére avare, en- 
fant prodigue. Lat. JParentem avarum 


* ALLEGAMIENTO, /. s. L'ac- 
tion du verbe Allegar dans toutes fes 
acceptions. Amas, entaffement, al- 
femblage, arrivée, venue, approche, 
accès, entrée, union, liaifon, ami- 


ceffus , Neceffitudo. 

* ALLEGANZA, /. f. T. ancien. 
Parentage d'affinité, de proximité. L. 
A ffinitas , atis. 

ALLEGAR, v. a. Amaffer de l'ar- 
gent, des bijoux, des meubles, des 
habits, des livres , ou telle autre 
chofe que ce puifle étre. Lat. Aggre- 


ALLEGAR, Approcher une chofe 
d'une autre. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Applicare. 

* ALLEGAR, V. fs. Arriver, ve- 
nir d'un endroit dans un autre. Ce 
mot eft peu ufité. Voyez Llegar. 

* ALLEGAR, T. ancien. S'affem- 
bler, fe joindre, s'allier, s'affocier. 
L. Convenire. 

* ALLEGAR, Signifie auffi durer 
un tems. Lat. Durare. 

Ex. Juan no allegara d mañana, 
Jean n'arrivera pas demain. 

* Refr. 4Allegate à los buenos , feras 
uno de ellos. Ce proverbe fignifie que 
celui qui veut pafler pour homme de 
bien , ne doit fréquenter que d'hon- 
nétes gens. Lat. Probi; , moneo, con- 
vivito , ac probus fes. 

* Ref. Quien bijos tiene razon es que 
allégue. Ce Proverbe fignifie qu'un 
Pére de famille doit travailler à aug- 
menter fon bien pour entretenir f 
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enfans avec la décence convenable. 
we Ut congreget fas eflo, qui natos 
abet 


ALLEGADO, DA, p.?p. du verbe 
Allegar dans toutes fes acceptions , 
Amaffé, ée. Lat. Aggregatus , Appli- 
catusy 4, uns. 

* ALLEGADOS , Au pluriel, pris 
fubftantivement , Alliés, parens, a- 
mis, proches, domeftiques de con- 
fiance. Lat. Parentes, Afines , Pro- 
pingui , neceffarii , Familia. 

ALLENDE, adv. de licu. Outre, 
de l'autre cóté, plus avant , au - delà, 
de plus , davantage. L. Trans, UL 
tra, Praeterea. 

ALLENDE , Signifie auffi la méme 
chofe que l'adverbe Adenás. 

ALLI, adv. de lieu. Là, dans ce 
lieu là. Lat. Zilic, illuc. 

* ALLICO , /. 5. Herbe qui croit 
parmi le lin, & qu'on croit étre la 
linaire. 

* ALLOZA , ff. Terme Arabe. 
Amande verte. Lat. Anygdaln ¿st 
maturum , 1. 

* ALLOZAR , f: »:. Terme Arabe. 
Lieu planté d'Amandiers.- Lat. Locus 
Amygdalis confitus. 

* ALLOZO , /. m. Terme Arabe. 
Amandier fauvage. Lat. Amygdalus 
agreflis. 

ALMA , f.f. Ame, principe de la 
vie. Lat. Anima, e. 

ALMA, Ame, fe prend quelque- 
fois pour confcience. Lat. Con/cien- 
lia, e. 

ALMA, Ame fe prend quelquefois 
our vivacité, efprit, énergie qui 
ert à relever les paroles & les ac- 

tions. Lat. Exergía , e. 

ALMA, Attention affe&ueufe que 
l'on donne aux autres & aux dif- 
cours d'autrui. | 

ALMA, Ame, perfonne. Lat. Ho- 
mo, fnis. 

ALMA, Ame, on appelle ainfi 
dans les piéces d'Artillerie le vuide 
dans lequel on met la charge. Lat. 
Tormenti bellici vacuum. 

ALMA, Ame, fignifie au figuré, 
le noyau qui fert à former une piéce 
de métal qu'on jette en fonte. Lat. 
Exemplar , aris. 

* ALMA DE CABALLO, Ame de 
cheval, fe dit d'un homme qui n'a 
point de confcience , qui commet 
les plus méchantes 2&ions fans au- 
cun remord. Lat. Homo parum rels- 
giofus. 

ALMA DE CANTARO, Ame de 
cruche,fe dit par ironie d'un fot, d'une 
imbécille, dun homme fans efprit 
& fans talens. Lat. Stipes. 

ALMA EN PENA , Se dit d'un 
ame qui fouffre dans le Purgatoire. 
Lat. Anima purgatoriis flaninis addicta. 

ALMA MIA, Mamie, moncaur, 
Exprcflion de tendrefle. rat. Anima 
mea. Corculum meson. 

2 ngo 
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Amigo del alma, Ami de mon âme. 
C'eft ainfi qu'on appelle ‘a ami in- 
time, à qui l'on peut donner toute 

confiance. Lat. Amicus dilecliffónus. 

Cuerpo fín alma , Corps fans ame, fe 
dit d'un homme mou, lâche, paref- 
feux, fans fentiment. L. Homo bebe. 

Dar el alma, Rendre Pame, pour 
mourir. Lat. Mori. 

Dar el alma al amigo , C'eft faire 
pour lui tout ce qu'on peut. L. Ami- 
co manibus pedibu/que opitulari. 

Dár el alma al Diablo, Donner fon 
ame au Diable. Cctte expreflion, ou- 
tre le fens littéral, qui eft impie , 

ifie agir contre toutes les loix de 
la raifon & de la prudence, pour fa- 
tisfaire fon goüt & fon caprice. 

El alma me da, Le cœur me le dit, 
je crois, je foupçonne qu'il y a quel- 
que chofe. 

Es un juan de buena alma , Se dit 
d'un homme fimple , idiot , fans fouci, 
& qui prend tout ce qui arrive avec in- 
différence. L. Homo fimplex , fine dolo. 

Irfe con el alma en los diennes, Se 
laiffer tranfporter à la colére , dire 
tout ce qui vient à la bouche, fans 
aucun égard pour qui que ce foit. L. 
Vehementer commotum abfcedere. 

Llevar en cuerpo y en alma, Em- 
porter en corps & en ame. 

Lo primero es el alma, 0 loque im- 
porta es el alma. Exprefhons dont fe 
fervent ceux qui n'agiffent point avec 
franchife & bonne foi, & qui cher- 
chent à tromper autrui. 

Pefame en el abna , J'en fuis marri, 
jen fuis fáché. 

Se le vá el alma, 0 irfe el alma tras 
alguna cafa, Défirer une chofe avec 
ardeur , foupirer aprés elle. 

Su alma en fu palma. ExpreíTion pro- 
verbiale par laquelle on promet à au- 
trui de faire ce qui lui plait fans égard 
pour fa confcience. L. Sibi imputet. 

Tener mucha abna, Se dit d'un hom- 
me, ou d'un difcours rempli de feu. 

T'ocar en el alma , Nous difons , tou- 
cher quelqu'un au vif. 

* ALMACAERO , fem. Pécheur qui 
péche avec un bateau appellé Alman- 
cebes dans la riviére de Séville. rat. 
Pifcator , oris. 

* ALMACERIA , JS. f. Muraille 
qui enferme un jardin, un champ, 
un parc. Lat. /Maceria , e. 

ALMACIGA , /.f. Maftic, refine 
du Lentifque. Lat. Majftiche, es. 

ALMACIGA , Lieu feparé dans les 
grands jardins potagers, où les jardi- 
niega fément dans des planches, à l'a- 
bri du mauvais tems, ce qu'ils veu- 
Jent tranfplanter. L. Plantarum fe- 
minarium , ii. 

* ALMACIGAR, «. a. Parfumer 
quelque chofe avec du maftic, ainfi 

u'on le prue à l'érard de l'eau 
dass l'Andaloufte,. L. Mujliche fufhre. 

+ ALMACIGADO 3 DA , p.p. Par- 
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fumé, ée, avec du maftic. Lat. Maf- 
ticbe fuffitus , a, um. 

* ALMACIGO, /. m. L'aflembla- 
ge de toutes les plantes qui ont cru 
dans une pépiniére, € qui font en 
état d’être tranfplantées. Lat. Conge- 
ries plantarum , que jam provenerunt 
in Seminario. 

ALMADANA , /. f. Gros maillet 
de fer dont les mineurs fc fervent pour 
fendre les pierres. Lat.” /Marra, +. 

ALMADEN , Mine, ou miniére de 
métal , mais communément il s'entend 
de la mine de vif- argent qui eft an 
bout des montagnes de Cordoue , prés 
du village o Almaden , à caufe 
de la mine. L. Motalli fodina, e. 

* ALMADENA , f. f. V. Almadána. 

* ALMADIA , /. f. Radeau , efpé- 
ce detrain de bois, formé fur les ri- 
viéres pour le conduire plus aifément. 
Lat. Ratis, is. 

ALMADRABA, /. f. Lieu où l'on 
pêche les tons, & où ils s'affemblent 
ordinairement dans certaines faifons 
de l'année. C'eft ce que les Marfeillois 
appellent /Madrague. Lat. Thymnorum 
pifcaria , e. 

* ALMADRABA , Tuilerie, lieu où 
l'on fait les tuiles. L. Zatericia officina. 

ALMADRAQUE , /. »:. T. Arabe. 
Couffin , matelas. Voyez Colchon, Co- 
xim & Almobada. 

* ALMADRAQUES, Ouvrage à 
petit point , pour couvrir les carreaux 
ou couffins, lequel eft fait fur du 
cannevas. Lat. Tela craffior, ornandis 
pulvinaribus inferviens. 

ALMADRERñAS, /f. f. Sabots, chauf- 
fure de bois en forme de foulier. Lat. 
Soccus , f. 

ALMAGAZEN , f. m. Le méme que 
Almazén. Ce mot eft pris du François 
AMagafin , ou du Tolcan Magazzino , 
& quelques Auteurs Caftillans s'en 
fervent fans aucune néceflité. Lat. 
Apotheca , e. 

ALMAGRA, o ALMAGRE, /. f. 
ou #. Ocre rouge , terre minerale 
fort e du bol d'Arménie , 
qui fert à teindre ou colorier différentes 
chofes, comme la laine, le bois & 
les cordeaux des Charpentiers.Lat..Ru- 
brica , e. 

ALMAGRAR, «v. a. Rougir, tcin- 
dre quelque chofe avec de l'ocre. Lat. 
Rubricá inficere. 

ALMAGRADO, DA, f. f. Teint, 
te, rougi, ie, avec de l'ocre. Lat. 

rica infellus, a, um. 

* ALMAGRADO, Se dit dans le 
ftile badin d'un homme qui eft forti 
d'un combat la tête caffec , à caufe que 
Pocre a la couleur du fang. Lat. Pro- 


prio cruore rubricatus. 


ALMAIZAL , f. m. V. Abmajzar. 
* ALMAIZAL, Signifie dans plu- 
fieurs endroits l'écharpe que le fous- 
Diacre porte fur les épaules, pour 


prendre la Patene. Lat. Vela», i. 
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Y ALMAIZAR, /. m. T. Arabe. 
Coéffure de gaze rayée de diverfes cou. 
leurs , dont les Maures ufoient autre- 
fois, & qui leur pendoit jufqu'aux 
genoux. Lat. Rica. 

* ALMAIZO, /.1m. Le même que 
Almez. 

ALMALAFA , f. f. T. Arabe. Ef- 
péce de capote, mante, ou voile que 
portent les femmes Morefques par 
deflus leurs autres habits. L. Veluns 
Arabicum. - 


* ALMALAQUE , /. m.@. Arabe. 


Efpéce de manteau en ufage chez les 


Maures. Pallius Arabicum. 

ALMANAK , /. mn. Almanach pour 
le civil, & Calendrier pour l'Eccle- 
fialtique. Lat. Calendarium , ii. 

* ALMANCEBE , /. ». Terme anc. 
Tous les inftrumens qui fervent à une 
efpéce de péche qui fe fait dans le 
Guadalquivir , aux environs de Sé- 
ville, comme filets, barque &c. Lat. 
Inflrumenta pifcatoria , orum. 

ALMANGUENA, /. f. Le méme 
que Almágra , Almagre, € Alinazarron. 

* ALMANTA, /. f. V. Almaciga. 

* ALMAR. Voy. Avabar. Le pre- 
mier n'eft ufité que parmi le bas peu- 
ple d'Arragon.  . 

ALMADO, DA, p.p. V. Avabádo. 

* ALMARADA, /. f. T. Arabe. Ef- 
péce de poignard dont la lame eft de f- 
gure triangulaire & fans tranchant. L. 
Triangularis pugio , onis. 

* ALMARCHA, /. f. T. Arabe. Vil- 
les , bourgs , villages , hameaux fitués 
en plat pays, Marche, contrée. L. 7/i- 
CUS, y LA 

ALMARIO, /. m. Armoire, ou- 
vrage de menuiferie pour mettre des 
habits, du linge &c. L. Armarium, ii. 

* AL AL , f. m. Lieu où croit 
la Soude appelléc 4bmarjo. 

* ALMARJO , /. m. Terme Arabe. 
Soude. Plante qui croit en abondance 
fur le bord des riviéres & des ruif- 
feaux , & qui entre dans la compofi- 
tion du verre. Lat. Herba vitraria, 

* ALMARO, /. m. Plante plus com- 
munément appellée aro. C'eft une 
efpéce de thymbre ou d'Origan; fa 
fleur reflemble à celle de ce dernier, 
quoique plus odoriférante. Elle pro- 
duit un d nombre de tiges; elle 
eft modérément chaude & aftringen- 
te. Lat. Marum, 3. 

ALMARRAXA, /.f. Efpéce d'at- 
rofoir dont on fe fcrt pour afperger 
avec de l'eau de fentcur une compa- 
gnie. Lat. ZIydria irrigua vitrea. 

* ALMARREGA, /. f. T. anc. du 
R. d'Aragon. Efpece d'etoffe grofliére 
faite de poil de bourrique, dont on 
fait des couvertures pour les muletz 
& les autres bétes de charge. Lat. 
Pannus à pilis jumenti contextus. 

ALMARTAGA , J. f. Litharge, 
mélange de plomb de terre & «e cui- 
vre que jette l'argent qu'on affuic.. Il 

y 





ALM 


y en £ de deux efpéces,, l'une blanche 
& l'autre rouge; la blanche s'appelle 
litharge d'argent , & la rouge, litharge 
d'or. Lat. Litbargyrus, i. 

* ALMARTAGA , Ef un licol, 
ou licou fait delaine, ou de chan- 
vre, qui fert à conduire un cheval, 
ou à l'attacher à la mangeoire. Lat. 


Capiflrum, i. 

ALMARTEGA. Voyez Almartaga. 

ALMARTIGA. Voyez Almártaga. 

ALMARZEN , f. m. V. Almäzen. 

ALMASTECH , /. m. V. Almáftiga. 
Le premier eft un vieux terme Ara- 
gonnois, de méme que Almazaquen , 
& Abnazecb , qui fignifie la méme cho- 
fe. Lat. Majtiche, es. 

ALMASTIGA , f. f. V. Almáciga. 
Ce dernier eft plus ufité. 

* ALMATRERO, J. m. Pécheur 
avec le grand rets Qui fert à prendre 
les Alofes, & les Merluches. Lat. 
Picator , oris. 

* ALMAZARA , /. f. Terme Arabe. 
C'eft ainfi qu'on appelle dans la Mur- 
eie & la Grenade un moulin à huile. 
Lat. Moletrina olearia. 

ALMAZARERO , /. m. Maitre ou- 
vrier dans un moulin à huile , qui 
a la dire&ion du travail. Lat. Olearie 
Moletrine infpector, oris. 

* ALMAZARRON, /. m. La méme 
chofe que nous appellons Almagra , 
ou Almagre. 

ALMAZEN, Terme Arabe. Ma- 
gazin , lieu où l'on ferre un amas de 
marchandifes ou de provifions. Lat. 
Apotbeca, ce. 

ALMAZEN, Amas de différentes 
chofes que l'on garde T quelque 
fin. Ce mot eft peu ufité dans ce fens. 

Gajtar mucho almazén , Se dit iro- 
niquement d'un homme qui porte plu- 
fieurs chofes de bas prix; auffi - bien 
que de celui qui employe beaucoup 
de paroles ou qui níe d'exagération 
pour exprimer une chofe qui n'en vaut 
pas la peine. L. Rebus nibili abundare. 

ALMAZENAR , v. a. Serrer, gar- 
der, amaífer, enfermer, faire des 
magafins. Lat. Recondere. 

ALMAZENADO, DA, p.p. Gardé, 
ée, amallé , ée, dans un magazin. 
Lat. Reconditus , a, um. 

* ALMEA , /ubfl. fem. L'écorce du 
Storax rouge , aprés qu'on l'a dépouil- 
lé par la cuiffon de toute fa réfine, 
qui cft le Storax liquide, lequel ré- 
pand une odeur fort agréable lorf- 
qu'on la brule. Lat. Storax , acis. 

ALMEA , J.f. Plantin fauvagc. V. 
Planten Sylveftre , ou Alifma. 

ALMEAR, O ALMIAR , f. m. 
Meule, tas, monceau de paille ou 
de foin que les laboureurs font dans 
les champs, qu'ils couvrent pour le 
garantir de la pluye, & qu'ils confer- 
vent pour nourrir leurs troupeaux 
pendant l'hiver. Lat. Meta, e. 

ALMEJA, ff. Moule, clpéce de 
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cóquillage qui croit parmi le fable fur 
le bord de la mer, ileft favoureux 
mais extrémement échauffant. Lat. 
Cocblea marina. 

ALMELLE , /. f. Voyez Almendra. 

ALMENA, /. f. Creneau , tourel- 
le dont on bordoit anciennement les 
murailles d'un cháteau pour fa défon- 
fe. Lat. Muri pinna, e. 

ALMENADO , DA, adj. m. ES Y. 
Crenelé, ée, entouré, ée, de cre- 
neaux, detourelles. Lat. Pinnis in- 
firuéfus , a, um. 

ALMENARA , f: -. Terme Arabe. 
Feu qu'on allume le long de la cóte, 
& quelquefois auffi dans les terres, 
pour fervir de fignal, & avertir les 
gens du pays de la découverte de quel- 
ques bátimens fufpeéts. Lat. Datum 
fumo fignum à Jpeculá. 

ALMENARA, Réchauds de fer, 
qu'on attache aux coins ou au milieu 
des rues , dans les endroits qu'on veut 
élairer , on les remplit de mélefe & 
on y mct le feu. Lat. Teda, z. 

* ALMENARA , Terme Arazon- 
nois. Rigole qui fert à reconduire les 
eaux de l'Azequia dans la riviére, 
lorfqu'elles font trop abondantes , ou 
que les terres ont été arrofées. Lat. 
Aquarius fulcus , i. 

ÁLMENARA , Ouverture pratiquée 
dans les pierres pour retenir l'eau des 
Azequias , ou les diftribuer. 

ALMENARA , Lampe de cuivre à 
plufieurs méches , qu'on pofe fur une 
table pour éclairer une chambre. L. 
Lycbnus multifidus. 

* ALMENDOLA, /. f. V. Almen- 
dra. Le premier eft un vieux terme 
Aragonnois. 

* ALMENDOLON , O ALMEN- 
DON, f. m. Vieux termes Aragon- 
nois. Voyez Alinidon. 

ALMENDRA , f; ». Amande, fruit 
de l'Amandier. Lat. Amygdalum , 7. 

* ALMENDRAS, Amandes, ce 
qui eft dans le noyau de quelque fruit 
que ce foit. Lat. Nucleus, i. 

* ALMENDRAS , Ámandes , les 
Orfévres appellent ainfi les Diamants 
qui ont la figure d'une amande. Lat. 
Adamas amygdqli figuram referens. 

* Refr. Da Dios almendros à. quien 
no tiene muelas. Quelques - uns enten- 
dent ce proverbe des dignités & des 
charges qui tombent fur des perfon- 
nes qui ne les méritent point; mais 
il fe dit plus communément des ri- 
cheffes qui viennent à des gens qui 
ne peuvent point en faire ufage. Lat. 
Quo mibi divitis , ff non conceditur uti ? 

ALMENDRADA, / f. Lait d'a- 
mandes mêlé avec des jaunes d'œufs 
& du fucre. Lat. Succus ex amygdalis 
exprefus , ovifque Ed faccbaro condi- 
tus. Voyez Almerdro. Le premicr n'cft 
ufité que parmi le bas peuple de 
l'Aragon. 

ALMENDRAL , /. 1. Lieu planté 
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d'amandiers. L. Locusemygdalis confitss, 

ALMENDRAL. Voyez Almendro. 

ALMENDRERA , /? f. T. Arago« 
nois. Voy. Almendro. 

* Florecer la almendréra. Expreflion 
baffe, ufitée dans l' Aragon , dans un 
fens Métaphorique , Blanchir , deve- 
nir blanc par les cheveux , s'applique 
particuliérement à ceux qui ne font 
pas fort avancés en âge. Lat. Citids 
aut iwtempeflio? incanefcere. 

ALMENDRICA, /. f. dim. d'Al. 
mendra , petite Amande. Lat. Amygda- 
lum immaturans. 

ALMENDRO, /. m. Amandier, ar- 
bre qui porte les Amandes. L. Amyg- 
dala, e. 

* Refr. En tierra de Señorio abnen- 


dro y guindo , y en tierra Real noguéra 
y 


morál. Ce proverbe fignifie qu'i 
n'eft pas pendent de faire des planta- 
tions confidérables dans des terres qui 
relévent d'un grand Seigneur, parce 
que ces fortes de gens maltraitent 
ordinairement leurs vaffaux , & que 
lorfque la dépenfe eft une fois faite, 
on ne fçauroit les abandonner, au 
lieu qu'on peut lc faire aifément lorf- 
qu'on n'y a planté que des arbres de. 
peu de prix, comme des Amandiers 
& des Cerifiers. Lat. Dynafle in op- 
pido incola baud. volens fas. 

ALMENDROLON , f. »5. augm. de 
Almendra. Amande verte & revétué 
de fon écorce. Voyez Almendruco. 

ALMENDRON , /. mn. Le méme 
que Almendrolos, 

* ALMENDRON, Métaph. Fauf. 
fe nouvelle , débitée avec emphafe & 
exagératioh , bourde, menfonge. L. 
Connnentum , 5. 

ALMENDRUCO , /. m. Amande 
verte.revétué de fa premiére écorce, 
laquelle eft velué. On l'appelle dans 
la Manche Almendrolon & Arzolla. 
Lat. Amyedolum immaturum. 

* ALMENILLA, /. f. dimin. de 
Almena. Petit creneau. Lat. Muri pin- 
nula, e. | 

* ALMENILLA, On appelle ainfi 
par allufion certain ornement que les 
femmes portaient autrefois autour du 
cou , parce qu'il étoit fait comme des 
creneaux. 

* ALMENORETE, adv. T. bur- 
lefque. Au moins, pour le moins, à 
tout le moins. Lat. Ad minimum. 

* ALMENOS, adv. Au moins, pour 
le moins , tout au moins. L. Saltem. 

ALMETE , fm. Héaume , armu- 
re de téte. Lat. Galen , z. 

* ALMETOLI, f. in. Le mème 
que Alcsiza ou Azeitera. C'eft unter. 
me Arabe , ufité en Portugal. 

* ALMEXIA , /. f. Efpece d'étoffe 
de filofelle dont les Dames Efpagno- 
les s'habilloient autrefois. Lat. Bows 
bycinus pannus tenuijimus. — 

ALMEZ , 0 ALMEZO, /. m. Alifier, 
efpéce d'arbriffeau. Lat. Lotus, i. 

l3 * ALME- 
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* ALMEZAS, J. f. Alife , fruit 
de l'Alifier. Lat. Lotus, 1. - 

* ALMIAR. Voyez Almear. 

ALMIBAR , f. m. T. Arabe. Sirop. 
Lat. Saccharum liquatum. 

ALMIBAR, & plus communément 
Almibares au pluriel, Conferve, ef- 
péce de confiture. 

* ALMIBARAR , v. acf. Dans le 
fens litteral, c'eft conferver du fruit 
dans du firop. Il n'eft plus ufité dans 
ce fens, & on l'employe au figuré, 

our fignifier l'ufage qu'un homme 
bit des paroles douces & infinuan- 
tes pour parvenir à fes fins. L. Verba 
lenire. 
* ALMIBARADO, DA, f. p. Adou- 
ci, ie, appaifé , ée. L. Blandus, a, um. 

* ALMIBARISSIMAMENTE , 
adv. Terme badin, inventé à plaifir. 
'Trés favoureufement, trés flateufe- 
ment pour le goüt.L. Quam blandiffane. 

ALMIDON , /. :5:. Amidon, pâte 
de froment dont on fait de l'empois. 
Lat. Amplum, i. 

ALMIDONAR , v. acf. Empefer, 
appliquer de Pempois ou de Pami- 
don fur du linge, pour le rendre fer- 
me. Lat. Amylo tingere. 

ALMIDONADO, pa,p.p. Em- 
pefé, ée. Lat. Amylo tintlus, a, um. 

ALMIDONADO , Dans le fens fi- 
guré, affecté, guindé, tiré à quatre 
épingles. Lat. Comptus. 

* ALMIFOR, /. #. Signifie un 
Cheval en terme de Bohémiens. Lat. 
Equus , 5. 

ALMIFORA , ff. Terme de Bohé- 
miens. Mule. Lat. Mula, e. 

* ALMIFORERO , /. m. T. de Bo- 
hémiens. Voleur de mules ou de chc- 
vaux. Lat. Jumentorum Abactor, oris. 

ALMILLA, ff. Chemifette, ou 
camifole, gillet, & auíTi corcet de fem- 
me. Lat. Zborax , acis. 

* ALMILLA , Echinée, bande de 
chair qu'on léve des cochons le long 
du dos. Lat. Lumbi fuilli. 

* ALMINCANTARATH , f. t. 
Almucantara. Terme Árabe. En Af- 
tronomie, Cercle parallèle à l'hori- 
fon qu'on s'imagine palfer par tous 
les degrés du Méridien. Lat. Circulus 
$n fphara, borizonti parallelus. 

* ALMIRANTA , 7. f. Amiral, 
nom diftindif du vaiffcau que monte 
l'Amiral. Lat. Pretoria navis. 

ALMIRANTADGO, O AL MIRAN- 
TAZGO , f. 115. L'office ou la Dignité 
d'Amiral. L. Clafum prefictura , e. 

ALMIRANTE , f. 5s. Amiral, 
officier qui commande en chef fur la 
mer. Lat. Claffium Prefeélus. 

ALMIRANTE GENERAL , AÁmi- 
ral Général. On appelle ainfi celui 
qui commande une armée navale; il 
tient le fecond rang aprés le Capitaine 
général, & fon grade répond à celui 
de Meftre de Camp général dans les 
armées de terre. L. Zu Cof Legatus, i. 
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* ALMIRANTE REAL, Ú de K$- 
QUADRA, Chef d'Efcadre. Lat. Na- 
vium Dux , cis. 

* ALMIRANTIA ,, . f. La dignité, 
l'emploi d'Amiral. Lat. Cla/Kum pre- 
fecfura , e. 

ALMIREZ , f. m. Mortier de bron- 
ze à piler de l'épicerie , ou autre chofe. 
Lat. Mortarium , ii. 

* ALMIRON, /. ». Endive , efpé- 
ce de Chicorée. L. Endivia, e. 

ALMISOR , /:75. T. de Bohémiens , 
qui , felon Jean Hidalgo, fignifie un 
Cheval. 

* ALMISORA, ff. Jument, fui- 
vant Jean Hidalgo, en terme de Bo- 
hémiens. Lat. Equa, e. 

* ALMISORERO , o ALMISOTE- 
BO, f. 9. T. de Bohémiens. Voleur 
de chevaux, de jumens. Lat. Jumen- 
torum Abaétor , oris. 

* ALMIXAR, f. m. Lieu où l'on 
fait fécher les figues. Ce mot v'eft 
plus ufité. Voyez Pafil. 

ALMIZCLADO, ,DA, adj. m. ES 
f. Mufqué, ée, qui fent le Mufc , 
Let. J[ojfcbo imbutus , a, um. 

ALMIZCLE , f. 5. Mufc, drogue 
odoriférante que tout le monde con- 
noit. Lat. Jofchus , i. 

* ALMIZCLEnO , NA, adj. m. ES 
f. Le méme que Almizclero: on donne 
aujourd'hui ce nom à une efpéce de 
poire cramoifine extrémement odori- 
férante. 

* ALMIZCLERO, RA, adj. mm. € 
f. Muíqué, ée, qui fent le mufc. L. 
Mofcti odorem fpirans. : 

ALMIZCLERO , /. 1. Efpéce de rat 
d'eau, dontla peau fent le mufc. L. 
Mus odoratus. 

* ALMOCADEN, f. m. T. Arabe. 
On appelloit ainfi autrefois un Capi- 
taine de gens de pied , dont l'exercice 
étoit d'efcorrer les fourageurslorfqu'ils 
fortoient de la place. Lat. Æquejtris 
turme Dux, cis. 

* ALMOCAFRE, T.Arabe.Sarcloir, 
inftrument de fer dont les jardiniers 
fe fervent pour nettoyer la terre des 
mauvaifes herbes qu’elle produit, auffi- 
bien que pour tranfplanter de petites 
plantes. Lat. Sarculum , i. 

* ALMOCARABES , /. m. T. Ara- 
be & de l'Architcéture ancienne, Lam- 
bris dont on ornoit anciennement les 
planchers. Lat. Zaqueare ligneis toreu- 
matibus diftinéfum. 

* ALMOCATI , f. mm. T. de Chirur- 
gie. La moélle des os, & plus parti- 
culiérement la fubftance contenue dans 
la cavité du crane. Ce mot vient de 
l'Arabe , Muxbat , ou Muchat, qui 
fignifie la méme chofe , en y ajoutant 
l'article al. Lat. Cerebrum , 1. 

* ALMOCELA , /. f. Capuce ou 
Capuchon, piéce d'étoffe taillee en 
pointe qui couvre la téte. Ce mot eft 
iuranné, Lat. Cucullus, i. 

* ALMOCREBE , /. 15. Celui qui 


ALM 


conduit des bêtes de fomme. Ce mof 
n'eft ufité qu'en Portugal Lat. 4. 


lio, otis. 

* ALMODON, fm". Fleur, fari- 
ne de froment. Lat. Simila, «e. 

ALMODROTE , /. ». Ragoút com. 
pofé de mélongénes , d'huile, d'ail, de 
fromage, de vin, de farine, d'épi- 
ces. Lat. Morctimn, i. 

* ALMOFAR, /. #1. Partie de la cot- 
te de maille qui fe replioit fur la téte 
au deflous de l'heaume. Lat. Zorice 
pars galeam protegens. 

* ALMOFARIZ , JS. m. Il paroit 
que c'eft la méme chofe que Almirez. 

* ALMOFIA , J. f. Aiguiére de 
terre ou de métal dont on fe fert pour 
fe laver les mains. Voyez Aliofuina, 

ALMOFREX, J. #7. Malle quar- 
rée, plus longue que large, qui peut 
contenir un Eftrapontin , que les vo- 
yageurs portent pour leur tenir lieu 
de lit. Lat. Culeus, i. 

* ALMOGAMA , /. f. T. de Conf- 
truction; on appelle ainfi dans les vaif- 
feaux la deis piéce de charpente 
qui ef: vers la poupe, aufli-bien que 
celle qui eft placée vers la proué ; il 
paroit que c'eft l'Eftambot , & le 
Taille - mer. Lat. Puppi atque prore 
trabs ultimo impofita. 

* ALMOGARAVES, /. m. Soldats 
véterans & expérimentés auxquels 
on confioit la défenfe des places. C'eft 
un mot Arabe. Lat. Veteranus, 3. 

* ALMOGAVARES , f. m. Terme 
Arabe.Soldats expérimentés dont l’em- 
ploi étoit d'aller reconnoitre le pais 
ennemi, & d'en apporter des nou- 
velles. Il faifoient auffi des courfes 
fur les terres ennemies. Lat. Explo- 
rafores , sm. 

* ALMOGOTE, f. 1. T. ancien. 
Bataillon ou corps d'infanterie rangé 
en ordre de bataille. Ce mot n'eft 
plus ufité. Lat. Agen , inis. 

ALMOHADA, /. f. Couffin, oreil- 
ler, carreau de fauteuil ou de chaife. 
Lat. Cervical, alis. Pulvinar , aris. 

ALMOHADA , Boffages , couflinet, 
terme d'Architecture. 

* Confultar, o bacer la cuenta com 
la Almohada. C'eft prendre du tems 
pour déliberer. Lat. Capere de noëte 
confilium. 

* ALMOHADILLA , /. f. dimin. de 
Almobada. Signifie à la rigueur un pe- 


- tit Couffin; mais on appelle commu- 


nément ainfi les petits couflins dont 
les couturiéres fe fervent pour travail- 
ler. Lat. Pulvillus, i. 

* ALMOHADILLA. On appelle 
ainfi les couffinets des harnois attachés 
fur le garrot des chevaux & des mu- 
les qui trainent les carrofles & les 
fourgons , & qui les empéchent d'etre 
bleflécs. Lat. Pulviilus , 5. 

* ALMOHADILLA , Carnofité qui. 
fe Forme fur le garrot d'un cheval & 
autres animaux de fon cfpéce , par le 

défaut 
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défant de la felle ou du harnois qui 
les blefle. Lat. Callum , i. 

Cantar à la almohadilla. Se dit d'une 
femme qui a belle voix, & qui lorf- 

‘on la prie de chanter, s'en excu- 
£. difant qu’elle ne chante que lorf- 
qu'elle travaille. 

* ALMOHADILLADO , pa, adv. 
sw. EY f. Terme d'Architectnre, dont 
les Magons fe fervent pour diftinguer 
certaines efpéces de moulures qui ref- 
femblent à des couflinets. 

* ALMOHATER , o ALMOJA- 
TER , Sel ammoniac. L. Zrmoniacum,i. 

* ALMOHATRE , /. m. Mercure 
fnblimé. Lat. Mercurius fublimatus. 

* ALMOHAZA, f. f. Etrille , in- 
frument dont on fe fert pour pan- 
fer les chevaux. Lat. Strigilium , i. 

* Refr. Anda el almobáza , y toca 
en la matadúra. Ce proverbe nous 
avertit d'éviter les converfations dans 
lefquelles on peut toucher certains 
articles capables d'offenfer les perfon- 
nes préfentes auffi- bien que les ab- 
fentes. Lat. Incauta amicum fepè vul- 
serat lingua. 

* ALMOHAZAR , «v. af. Etriller 
un cheval. L. Strigili defricare. 

* ALMOHAZADO , 
Etrillé, ée, paníé, ée. Lat. Strigili 
defricatus , a, um. 

* ALMOJABANA , ff. Tourte 
faite avec du fromage & autres cho- 
fes femblables. C'eft un mot Arabe. 
Lat. Laganum, i. 

* ALMOJABANA, Efpéce de gâteau, 
ou ganffre faite avec du beurre, des 
euh & du fucre , ou du fromage. L. 
Laganum , i. 

* ALMOJAMA ,/. m. Morcean de 
ton feché à l'air, au foleil , à la fu- 
mée, ou falé. L. Z'busni fale conditi 

uUms,i. . 

* ALMONA , f. f. Savonnerie , lien 
oü lon fait du favon. C'eft un mot 
Arabe. Voyez Xuboneria. 

* AL MONA, Signifie aufli l'endroit 
où l'on pêche les Alofes. Lat. Alofa- 
yum pifcaria, e. 

- ALMONDIGA. Voyez Albondiga. 

ALMONDIGUILLA , o ALMON- 
DEGUILLA , Mots corrompus d'A¿- 
bondiguilla. V. ce dernier mot. 

* ALMONEDA , /. f. Encan , ven- 
te publique faite par autorité de juf- 
tice. L. Bonorum emptio. 

* ALMONEDAR, v. acf. Vendre 
à lencan, fubhafter. L. Auctionari. 

ALMONEDAR , Se dit au figuré 
d'une perfonne qui dit hautement ce 
qu'elle devroit taire, & qui le publie, 
comme fi elle vouloit que tont le mon- 
de le fçût. Lat. Tamquam «oce pre- 
conis tacenda promulgare. 

ALMORADUZ , /. m. T. Arabe. 
Marjolaine, herbe odoriférante. Lat. 

aracus. 

ALMORI, o ALMURI, f: m. Ef- 
péce de gâteau fait avec de la farine, 


DA , f. f. 
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du fel , du miel, des dattes, & autres 


chofes femblables, & cuit au four. 


C'étoit un mets fort fain & fort citi- 


mé. Lat. Plucente genus. 


* ALMORRANA, /. f. Les Hémor- 


roides. Lat. Marifca , e. 
* ALMORRANIENTO, TA, adj. 


m. ES f. T. burlefque. Celuiou cel- 
le qui a les hémorroides. Lat. Marif- 
“035 laborans. 


* ALMORREFA, /. f. Pavé à la 


Mofaique. Ce mot n'eft plus ufité, 
non plus que l'ouvrage qu'il défigne. 


* ALMORTAS, /.f. Efpéce de pois 
quarré , dont le menu peuple fait ufa- 
ge en Efpagne, & qui croit dans la 


Manche. Lat. Pifum, i. 


ALMORZADA, J. f. Jointée, me- 
fure d'avoine, de fon, ou d'orge, ce 
que peuvent contenir les deux mains 
jointes, qu'on donne à une béte de 
omme le matin. Lat. Quantum alicu- 
Jus rei ambabus volis complecíi aliquis 


poteft. 


ALMORZAR, Déjeuner, L. Jen- 


fare. 


.* ALMORZADO, pa, f. p. du 
verbe précédent. Ce mot n'eft point 
ufité dans le fens direct. C'eft un Hif- 
panifme & le nom qu'on donne à ce- 


# 


lui qui a déjeüné. 
ALMOSNA, /. f. Voy. Limofna. 
* ALMOSTA, /. f. 


morzada. 


* ALMOTAZEN , f. m. Officier 
prépofé pour veiller fur les poids & 
& qui met le prix aux 
chofes qui fe vendent, & qui en re- 


les mefures 


connoit la qualité. Lat. /Edilis, ss. 


* ALMOTAZENALGO, O Ar- 


MOTAZENAZGO, f.m. L'emploi ou 


l'office de celui qui eft prépolé pour 


veiller fur les poids & les mefures. 
Lat. Ædilitas, atis. 

* ALMOXARIFADGO, O ALMo- 
XARIFALGO , /. #. Ces deux mots 
ont vieilli. Voyez le fuivant. 

* ALMOXARIFAZGO , f. m. Cer- 
tain droit que payent au Roi les mar- 
chandifes qui fortent d'Efpagne, ou 
qui y entrent par mer. Lat. Porto- 
rium , ii. 

* ALMOXARIFAZGO , L'emploi ou 
Poffice de Almoxarife. 

* ALMOXARIFE, /. 1. Celni qui 
eft chargé de la levée des droits que 

ayent 2 io les marchandifes qui 
ortent d'Efpagne, ou qui y entrent 
parla voye de la mer. Ce mot fignifie 
Tréforier. Lat. Portorii exactor, oris. 

ALMUD, /. m. Mefure dont on fe 
fert pour mefurer les denrées féches , 
comme froment, orge, pois chiches, 
noifettes, chataignes , avelines &c. 
On l'appelle Celemin en Caftille, & elle 
vaut la douziéme partie de la fanéga, 
& dansla Manche, une demie fané- 
ga. Cette mefure fait environ le mi- 


erme ancien 
du Royaume d'Aragon, & aujour- 
d'hui Mofta, ou Muefta. Voyez Al- 


ALM Es 
not, mefure de Paris. Lat. Media 
nus y 3. Voyez Fanega. 

ALMUDADA, /. f. Efpace de ter. 


rain qui peut contenir un Almnd de 
femence. Lat. Agri portio medimni con. 


ferenda. 


* ALMUDEJO, /. m. Mefure pour 
mefurer les grains, & les fruits fecs 5 
il paroit être un diminutif d'A/jmud. 

* ALMUDENA, /. f. Nom propre 
des greniers publics. On dit auffi Z4/- 
mona, Almuña , Almunia, felon les 
Provinces. Lat. Horreum publicum, i. 

* ALMUDERO, /. m. On appelle 
ainfi à Séville celui qui eft chargé des 
mefures publiques, des grains & des 
autres fruits lecs. Lat. Menfurarum 
cuftos , dis. | 

* ALMUDI, /: m. Grenier, dépôt, 
magafin des grains & d'autres chofes 
qui doivent être vendues en public. 
Ce mot eft ufité dans l'Aragon , la 
Murcie , la Valence , & formé du mot 
Abnud. Lat. Horreum, i. 

* ALMUDI , C'eft une mefure de 
plátre qui contient fix cahiz , ou fix 
charges de bétes de fomme. Ce mot 
eft ufité dang,1 Aragon, & on ne s'en 
fert qu'en comptant. Lat. Menfura 
quatuor ES viginti medimnos continens. 
Voyez Cabiz. 

* ALMUEDANO , /. m. Celui qut 
avertit du haut des minarais le peu- 
ple aux heures que fe fait la priére. 
C'eftun mot Arabe, Lat. Convocator , 
0T1$. 

* ALMUERZA , /. f. Le méme que 
Almorzáda. Voyez ce mot. 

ALMUERZO, fm. Déjeuné, ou 
Déjeuner, petit repas qu'on fait le 
matin. Lat. Jentaculum, i. 

* ALMUEZA , /. f. Le méme que 
Almorzáda. Voyez ce mot. 

* ALMURCA , fm. Lie, ou mare 
de l'huile. Lat. Amurca, ce. 

ALMUTAZAF , f. f. m. Voyez AL 
motäzen. C'eft un terme Aragonois. 

ALNA, f. f. Aune, mefure dont 
on fe fert pour mefurer les draps € 
les étoffes, elle équivaut à la lon- 
ud d'une coudée. Ce mot eft ufité 

Valence. Lat. Ulna, e. 

* ALNADILLO, La, fm. € fF. 
dimin. de Æ/nddo, Petit beau fils, pe- 
tite belle fille, fe dit par raportàla 
petiteffe du fujet, tant pour l'âge 
que pour la taille, & par mépris de 
la perfonne. Lat. Privignus Pufo. 

* ALNADO, DA,/. in. €9 f. Beau- 
fils , belle-fille , du mari ou de la fem. 
me, mais d'un autre lit. It. Prius. 


gnus , a. 

* ALNAFE,/.m. Petit four por- 
tatif de fer, de terre, ou de pierre 
blanche. Lat. Cbytogus, i. | 

* ALNO, f. sm. V. Abo. 

* ALO, f. m. V. Confuella. 

* ALOBADADO, DA, adj.»s. Edf. 
Qui a été mordu par le loup , ou qui 
elt fojet à la Lycanthropie. Il fe dit 
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ordinairement des animaux. Lat. A 
lupo morfus, a , um. 

* ALOBADO , DA, adj. m. ES f. 
Voyez Lobede. —. 

* ALOBUNADO , DA , adj.m. ES f. 
Qui reffemble au loup, furtout par 
la couleur du poil. Lat. Lupi colorem 
referens. 

* ALOCADO, DA, adj. m. EJ f. 
Qui paroit fou tant par! fes difcours 
que par fes actions. Lat. Mentis pa- 
Kim compos. 

* ALODIALES , adj. Biens allo- 
diaux, terres allodiales, biens, ter- 
res en franc - alleu , exemptes de tous 
droits feigneuriaux. L. Ailodium , ii. 

ALOE, /. m. Aloés , arbre qui croit 
dans plufieurs endroits des Indes 
Orientales, furtout dans la Cochin- 
chine. Lat. Agallocum , i. 

ALOE, Aloes, eft auffi la plante 
appellée en Caftillan Zábila, dont 
on tire le fuc que les Grecs appellent 
aloé. Lat. Aloé, es. 

ALOGADOR, /. m. Ter. ancien. 
Fermier, preneur , admodiateur , ce- 
Juni qui loué quelque chofe à un au- 
fre à prix d'argent, & pour un tems 
limité. L. Conductor , &is. 

ALOGAMIENTO, /. m. Le méme 
de me Le premier eft moins 

t 


ALOGAR, o. a. Louer , donner ou 
prendre à louage. Voyez Alquilar , ou 
Arrendar. 

ALOGADO, DA, f. f. Ce mot 
n'eft prefque plus ufité. Voyez Alqui- 
dado , da. 


ALOGUER. Le méme qu'Aloguéro. 

* ALOGUERO, fm. Voy. Arren- 
damiento , ou Alquilér. 

+ ALOHARIAS , /. f. Toújours em- 

loyé au pluriel. Les pieds droits qui 
dputicunent un Dome. Voy. Pechinas. 

ALOJAMIENTO, /. m. Couchée, 
Yogement, qu'on donne aux Soldats 
qui font en marche, gite, lieu oü 
Pon dort. Lat. Hofpitium , ii. 

ALOJAR , €. a. Loger. donner la 
retraite ou le couvert. Lat. Zocarc. 

ALOJAR, Loger, fe retirer dans 
quelque endroit pour s'y repofer. Lat. 
Divertere. 

ALOJARSE , ©. r. Se loger, pren- 
dre un logement, pour dormir & fe 
repofer ; il fe dit plus proprement des 
foldats qui font en marche. Lat. Di- 
ver/ari, 

ALOJADO, DA, f. f. du verbe 
ÆAlojar dans toutes fes acceptions. 
gé, de, gampé, ée. Lat. Hofpitio , 
caftris exceptus , a, um. 

ALOMAS. Voyez Mas. 

ALOMENOS. Voyez Menos. 

ALON , /. m. L'aile de tout oifeau, 
avec plume, ou fans plume. L. Ala, 
Penna, e. 

* ALON , Terme de Bohémiens. 
Efpéce d'interje&ion par laquelle on 
S'éxcite à fortir d'un endroit, & qui 


ALO 


revient au mot Efpagnol, Pamos, al. | 
fe , , 


lons , marchons , ns vite. L. Age , 
Agite, Eamus. 

* ALON QUE PINTA LA UVA, 
Exprefhon burlefque dont on fe fert 
en quittant une converfation , pour 
donner à entendre qu'il eft tems d'al- 
ler chercher un autre paffe-tems. 

* ALONDRA , /. f. Cochevis , for- 
te de petit oifeau de chant & bon à 
manger. Lat. Alauda, e. 

* ALONGAMIENTO, /. m. Pro- 
longation, allongement de tems. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Prorogatio , 
n5. 

* ALONGAMIENTO, dans le fens 
figuré , fignifie éloignement , averfion, 
incompatibilité d'humeur & de génie. 
Lat. Averfo , onis. 

* ALONGANZA, /. f. Voyez Di/- 


tancia. 


* ALONGAR, v. a. Eloigner, écar- | f: 


ter une chofe d'une autrc, en laiffant 
entr'elles une diftance. L. Disjemgere. 
* ALONGAR , Etendre , augmenter 
un domaine, une jurifdiction, ou tel- 
le autre chofe. Lat. Dilatare. 
ALONGAR , Signifie auffi différer , 
retarder l'accompliffement d'une cho- 
fe, prolonger un terme. L. Differre. 
ALoNGAR, Etendre, allonger fon 
corps. Lat. $e extendere. 
ALONGADO, pa, f.p. du verbe 
Alongar dans toutes fes acceptions. 
Eloigné, ée, allongé, ée. Lat. Se- 
Junélus , Separatus, Dilatus , Prore- 


, 8, um. 
* ALÓOPECIA f. f. Alopécie , ter- 
me de Medecine , maladie qui fait 
tomber les cheveux, & quelquefois 
les fourcils & la barbe. Les Efpagnols 
l'appellent Pelora. Lat. Alopecia, e. 

ALOQUE, adj. Vin clairet, vin 
paillet, vin mêlé de blanc & de rouge. 
Lat. J’inum beleeolum. 

ALOSA, f/f. Alofe, poiflon de 
mer, qu'on péche pour l'ordinaire 
dans les riviéres. L. Alo/a, e. 

* ALOTONES, /. ss. On appelle 
ainfi dans le Royaume d'Aragon le 
fruit ou les bayes du Lotus des La- 
tins , appellé communément en Ef- 

gnol Alméz. Voyez ce mot. 

ALOXA, /. f. Boiffon d'été com- 
pofée avec de l'eau, du citron, du 
miel & des épices. L. Aqua mul/a. 

* ALOXERIA,/.f. Endroit où fe 
vend liqueur précédente. Lat. Mule 
aque taberna, «. 

* ALOXERO , /. m. Celui qui fait 
ou qui vend l'Z/oxa & les eaux glacées. 
Lat. Mul/z aque fpropola , «. 

* ALPARCERIA , f. fF. Terme 
ancien & peu ufité. Compagnie de 
gens de commerce. Lat. Societas , 
atis, 

ALPARCERO , fm. V. Aparcéro 
& Parcéro. 

ALPARGATA, /.f. Le méme que 
Alpargate. 


ALP 


* Compañia de Alpargáta. Expref” 
fion proverbiale ufitée dans l’Aragon, 
& qui fignifie une compagnie de gens 
laches qui abandonnent ceux avec 
lefquels ils font , dans le tems qu'ils 
ont le plus befoin de leur fecours. 
Lat. Zrfida Societas. 

* ALPARGATADO, DA, adj.m.Es 
f. Epithéte qu'on donne à une efpéce 
de fouiiers fait en formes d'Alpargatas, 
L. Calceumenta ad formam eorum , que 
funt ex cannabe , confecta, 

* ALPARGATAR , v. ac. Faire 
des alpargátes , duquel nom ce, verbe 
eft formé. L. Sculponeas conficere. 

ALPARGATE , f. m. Efpéce de 
chauffüre platte faite de chanvre ou 
de jonc, q99 on appelle dans la Man- 
che € dans la Murcie Alborgas ou 
Ejparteñas. Lat. Sculponee, arim. 
Calceamenta ex funibus connabaceis con- 
ecte. 

ALPARGATERO , /. »;. Celui qui 
fait lec fouliers dont on vient de par- 
ler. L. Scuiponearum fartor , oris. 

* ALPARTAZ , f. m. Efpéce de 
cotte de maille accompagnée d'un ca- 
puchon qüi couvroit la tête, & qu'on 
appelloit Zbnrofar de la loriga. Ce mot 
a vieilli. Lat. Zorica, «. 

* ALPECHIN , /. m. Le fuc ou 
l'eau qui découle des olives lorfqu'on 
les amoncelle pour les porter au mou- 
lin. Lat. Amurca, 2. 

* ALPECHIN. On appelle encore 
ainfi la portion du fuc des olives qui 
refte aprés que l'huile eft tirée. 

* ALPESTRE, adj. d'une term. T. 
poétique pour exprimer la blancheur 
des Alpes. L. Alpinus , Niveus, a, uns. 

* ALPEZ, /..m. Alopecie, qu'on 
appelle en Caftillan Pelona, Pelambré- 
ra & Tina. Ce mot a vieilli. 

* ALPHA, f. f. Premiére lettre de 
l'Alphabet Grec, la méme que 1'Z. 
Dans la Sainte Ecriture l'Alpha fe 
prend pour le commencement & le 
principe de toutes chofes. 

* ALPHABETICO, CA, adj. m. 
€? f. Alphabétique , qui concerne l'Al- 
phabet, ou qui eft felon l'ordre de - 
l'Alphabet. Lat. Alphabeticus , a , um. 

* ALPHABETO, /. #1. Alphabet, 
les lettres de toutes les langucs, mifes 
par ordre felon leur rang. Lat. Al- 
phabetum , i. 

ALPHON , /.m. Voyez Albarázo. 
Ce mot vient du Grec 4/pho. 

* ALPHONSI, adj. Diftinétif d'u- 
ne efpéce de Maravedis, que le Roi 
Don Alphonfe fit fabriquer. Lat. A/- 
plonfinus teruncius. 

* ALPHONSINA , /..f. Alphonfine, 
Acte folemnel de Théologie, ou de 
Médécine dans l'Univerfite d'Alcala , 
dans lequel on défend plufieurs con- 
clufions de Théologie € dc Médecine. 
Lat. Aiphonfine Thefes. 

Tablas Si lt , Tables Alphon- 
fines; on appelle ainfi celles que tom: 

| pola 
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pofa Alphonfe X. furnommé le Sage, 
dans lefquelles il régla plufieurs cho- 
fes rélatives à l'Aftronomie & à l’Af- 
trologie. Lat. Alpbonfie tabule. 

* ALPICOZ , /. 1. On appelle ainfi 
dans la Manche le Concombre. Lat. 


, Eris. 

ALPISTE, /. m. Alpifte, graine 
. dont on fe fert pour nourrir les Ca- 
naris. La plante qui la produit s'ap- 
pelle queué de Renard. Lat. Vuipi- 


"a ; 

ALPISTELA , o ALPISTERA, f. f. 
Efpéce de gáteau , fait avec de la fari- 
ne de millet, des œufs, de l'huile, 
& du fucre. Lat. Placente genus ex 
milio , ovis, oleo , faccharoque confecte. 

* ALQUERIA, /. f. Métairie, mai- 
fon ifolée dans laquelle un laboureur 
' demeure avec fa famille, & où il 
tient tous les inftrumens qui fervent 
au labourage. Lat. Villa, e. 

ALQUERQUE , /. 5. Merelle , 
jeu des merelles fort en ufage parmi 

enfans. Lat. Calculorum ludus, i. 

* ALQUEZ, /. m. Terme Arabe. 
Mefure qui contient quatre vingt dou- 
ze pintes de vin. Lat. Menfura duo- 
decim vini ampboras complectens. 

* ALQUIBLA, /. f. L'endroit qui 
regarde le midi. C'eft un mot Arabe 
qui n'eft plus ufité. Lat. Plaga ad me- 


ridiem ver/a. 

* ALQUICEL , 0 ALQUICER , /. 
m. T. Arabe. Toile de laine, de lin 
ou de coton fort ample qui fert pour 

i ufages. Lat. Sagum punicum. 

ALQUILADIZO , ZA, adj. m. EJ 
f. Qui peut fe louer, quieft à louer. 
Lat. Conduclitius, a , uns. 

ALQUILADOR, / »m. Celui qui 
AH quelque chofe à louage. Lat. 

ator , oris. 

ALQUILAMIENTO , /. 1. Le mé- 
ua 7s Alquilér. Ce dernier eft plus 

t 


ALQUILAR, o. «. Louer, donner 
ou prendre une chofe à louage à cer- 
tain prix pour s'en fervir pendant un 
tems limité. Lat. Zocare. 

ALQUILADO , Da, f. p. Loué, 
ée, donné, ée àlouage. Lat. Zoca- 
$us, a, um. 

ALQUILE , /. m. Voy. Alquiler. 

ALQUILER , /. s. Louage, ou 
loyer, prix qu'on donne pour quel- 
que chole qu'on loué. Lat. Merces ex 
locatione. 

* ALQUILON, NA, adj. m. €7 
f. Chofe qu'on peut louer, on qui eft 
deftinée à l'étre. C'eft un terme vut- 
gaire. Lat. Conducfitius, a, um. 

ALQUIMIA. Voyez Alchimia. 

* ALQUINAL , /. #. Voile, ou cho- 
fe qui fert à en couvrir une autre. Lat. 
Velum , i. 

ALQUITARA, /. f. Ter. Arabe. 
Alambic. Voyez Alambique. 

ALQUITIRA, /. f. Terme Arabe. 
Gomme Adragant, L.Draganthum, i. 

Lom. I. : 


ALQ 


ALQUITRAN, /.m. Ter. Arabe. 
Goudron, efpéce de bitume gluant & 
inflammable. Lat. Pix, icis. 

Es un alquitrán, Expreffion méta- 
phorique dont on fe fert pour défigner 
un homme bouillant $ colérique. 

ALQUITRANAR , v. a. Goudron- 
ner, enduire avec du goudron. Lat. 
Pice linire. 

ALQUITRANADO , DA, f. f. 
Goudronné , ée. L. Pice linitus, a, um. 

ALQUIVAL, /. m. Vieux terme 
Aragonnois, qui fignifie la méme cho- 
fe que Alquicél. Voyez ce mot. 

ALSINE , /..f. Mouron, efpéce de 
plante, dont les oifeaux font fort 
friands. Lat. Ajíne , es. 

* ALTA, f: -. Efpéce de danfe qui 
a eu beaucoup de cours en Efpagne, 
il n'y a pas longtems. 

ALTA, Ter. de Bohémiens. Tour, 
ou fenétre. L. Turris , is. Feneflva , «. 

Echar el alta, Danfer la haute dan- 
fe, fétequele Maitre de danfe don- 
ne à fes écoliers dans la falle, qui 
confifte à danfér & à gambader au fon 
des inftrumens. C'eft le Maitre, ou 
un des écoliers qui y invite ; & aprés 
que la danfc eft finie, celui qui mé- 
ne le bal fait une efpéce de quête, 
laquelle eft au profit du Maître. Lat. 
Chorea folemnior coram magiftro falta- 
torio. 

ALTABAQUE, /. s. Corbeillon , 
petite corbeille d'ofier blanc ou de 
paille, artiftement travaillée. L. Cor- 
bis, is. 

ALTAMAR , /. m. Haute mer, 
pleine mer, l'endroit où la mera le 
plus de profondeur. Lat. Altum, i. 

' ALTAMENTE, ado. D'une ma- 
niére diftinguée & qui attire l'admi- 
ration, d'une facon fupérieure & di- 
gne des plus grands applaudiflemens. 
Lat. Alte. 

* ALTAMERON, . f. T. de Bohé- 
miens. Voleur qui s'introduit dans les 
maifons parle toit ou les fenétres. L. 
Domorum invafor per tecía, aut fe- 


neftras. 

* ALTAMIA, /. f. Efpéce d'écuel- 
le de terre verniflée. Lat. Ficfilis Scu- 
tula , . «e. 

* ALTAMISA, /.f. Le méme qu'Zr- 
temifa , Armoife, plante que tout le 
monde connoit. 

* ALTANA, /.£.. Terme de Bohé- 
miens. Eglife, ou Temple. L. Ze»r 
plum, s. 

-. * ALTANADO, DA, adj. m. ES f. 
Signifie Marié, ée, en face de l'E- 


| glife, en terme de Bohémiens. Lat. 


Juxta ritum Ecclefiaflicum matrimonio 


ca , As em, 
ALTANERIA , /. f. Chaffe au vol 
avec le faucon. Lat. Aucupium, ii. 
* ALTANEBIA , Dans le fens fi- 
guré, fignifie orgueil , préfomption , 
amour propre excefli£. Lat. ini 
elatio $ enis. 


ALT 73 
ALTANERO, RA, adj. t. £9 f. 
Haut, te, fe dit d'un faucon ou de 
tel autre oifeau de proie qui a le vol 
haut, élevé. Lat. Altivagus, a, um. 

* ALTANERO , Se dit dans un fens 
métaphorique d'un homme orgueil. 
leux, hautain & préfomptueux. Lat. 
Animo tumens. 

* ALTANTO, Voyez Taxto, 

ALTAR, /. m. Autel, lieu élevé 
en forme de table, fur lequel on cé- 
lébre la Meffe; il fe difoit ancienne- 
ment de la table fur laquelle on fai- 
foit les Sacrifices. Lat. Altare, i5. 

ALTAR MAYOR, Le grand, le 
maitre Autel. Lat. Ara maxima. 

Es como quitarlo del Altar, Cela fe 
dit lorfqu'on oblige un homme à don- 
ner plus qu'il ne peut , ou qu'on lui 
óte ce dont il ne peut abfolument fe 
paffer ; comme auffi lorfqu'on refufe 
de fecourir un homme dans un befoin 
preffant. Lat. Quafi ab ipfi aris asta 


ferre. 
ALTARERO, / m. Celui qui a 


foin de drefler des Autels, & de les 
parer les jours de fétes. Lat. Alta. 
rium firuétor , oris. 

* ALTARICO, /. 51m. dim. de Al. 
tár. Petit Autel. Lat. Ara minor. 

ALTERABLE, adj. Altérable, c'eft 
un terme moderne, dont on fait peu 
d'ufage. Lat. Mutabilis, e. 

ALTERACION , f.f. Altération, 
changement, émeute populaire. Lat. 
Zllteratio , onis, Commotio , onis. 

ALTERACION DE MONEDA,Chan- 
gement dans la monnoye qu'on intro- 
duit, enaugmentant ou diminuant fa 
valeur, ou fa qualité. Lat. Vummo. 
rum adulteratio. 

ALTERADOR , /. m. Corrupteur, 
celui qui corrompt , qui change l'or- 
dre établi, qui altére , qui trouble, 
qui fophiftique. Lat. Vitiator, oris. 

ALTERAR, c. a, Altérer, chan. 
ger une chofe. Lat. Witiare. 

ALTERAR LA MONEDA, Altérer 
la monnoye, c'eft augmenter ou di- 
minuer fa valeur, fon poids, fon ti- 


. tre. Lat. Nummos adulterare. 


ALTERARSE, »«. r. S'altérer , fe 
troubler, s'émouvoir, s'irriter, fe 
fácher. Lat. eri. 

ALTERADO, DA, f. 9. du verbe 
Alterar , Altéré, ée, troublé, ée, 
changé, ée. Lat. Commotus, Turba- 
tus, a, 105%, | 

Caldo altérado, Terme de Médecine. 
Bouillon altéré, .efpéce de bouillon 
médicinal fait avec des herbes & d'au 
tres ingrédiens. Lat. Herbis € medi. 
camentis confecbumm Jufculum , 5. 

ALTERCACION , /. f. Alterca- 
tion, contention, débat. Lat. Alter. 
catio , omis. : 

- ALTERCAR, «. a. Débattre, dif- 
puter, quereller, contefter. L. Al= 
tercari. 

O » DA, 5. p. Difpu- 


te, 


"A. ALT 


té, de, débattu, ue, contefté, ée. 
Lat. Difceptatus , a , um. 

ALTERNACION , /. f. Alterna- 
tive , l'a&ion par laquelle on fait fuc- 
céder les chofes chacune à leur tour. 
Lat. Alternatio, onis. 

ALTERNADAMENTE, adv. V. 
Alternativamente. 

* ALTERNAR, v.aéf. Faire tantôt 
Tun, tantôt l’autre, parler ou agir 
alternativement , aller tour - à - tour, 
fe relever l'un l'autre dans le fer- 
vice, rouler. Lat. Alternare. 

ALTERNAR, En terme d'Arithmé- 
tique , c'eft changer les termes d'une 
proportion , les comparant fucceflive- 
ment les uns avec les autres , comme 
le premier avec le troifiémc , & le 
fecond avec le quatriéme. Lat. 44 
gernare. 

ALTERNADO, DA, p. p. du verb. 
Alternar dans toutes fes acccptions. 
Changé , ée. L. Alternatus , a , um. 

ALTERNATIVA, /. f. Voix al- 
ternative. Lat. Alternatio, onis. 

ALTERNATIVAMENTE , adv. 
Alternativement , tour -à- tour. Lat. 
Alternis vicibus. 

ALTERNATIVO, va, adj. m.EJ f. 
Alternatif, ve, qui fe fait l'un après 
l'autre, ou tour-à-tour. Lat. A/l- 
dernus, a, um. 

* ALTERNO, NA, adj. m. ES f. 
Pofé, ée, placé, ée, l'un après l'au- 
tre, entremélé, ée fuccefüvement , 
tour -à-tour. Lat. Alternus, a , um. 

ALTEZA, /. - Voyez Altura. 

ALTEZA, Au figuré , fignifie élé- 
vation , fouveraineté , grandeur , fu- 
périorité qui attire le refpe&. Lat. 
Celfitudo , inis. 

ALTEZA , Alteffe , titre affecté aux 
Princes & aux Princefles. L. Ce//itudo. 

* ALTIBAXO ,/. 5» Haut & bas, 
inégal, montagneux, rempli de col- 
lines. Lat. Montuofus. 

ALTIBAXO, Dans le fens figuré, 
fignific inconftance du fort, ou de la 
fortune, traverfes, accidens. Lat. 
Fortune vices. 

* ALTIBAXO, Efpéce d'étoffe dont 
on fe fervoit autrefois, & qui étoit fort 
eftimée. 1 paroit qu'elle étoit la mé- 
me chofe que. nótre velours cifélé. L. 
Heteromallum | picto fcbemate diftinc- 
bum 


ALTIBAXO, Vieux terme d'Efcri- 
me. Coup d'eftramagon qui prend la 
perfonne de hant en bas, qui la par- 
AE en deux. Lat. Jus cefon im- 
pactus; 

- ALTILOQUO , QUA, adj. m. £9 f. 
Eloquent, te. Ce mot n'eft plus ufité. 
L. Difertus, a, um. 

- * ALTISONANTE , adj. d'une 
term. Terme badin compofé des mots 
alto. & fonnnte. Extrémement fonore , 
qui rend beaucoup de fon , on de 
bruit, qui fonne haut. L. 4kifonans. 
.* AL ISONO , NA, adj. m. e f. 


ALT 


Qui fonne haut, qui fait beaucoup 
de bruit ou d'éclat ; il fe dit aufTi des 

roles élevées , fublimes & pompeu- 
es. Lat. Altifonus, a, um. 

* ALTISSIMO, MA, adj. Juperl. 
de Alto. Très élevé, éc , tres haut, 
te, trés fublime. L. Aitiffrmus, a, um. 

ALTISSIMO , Le très haut, en 
parlant de Dieu. L. Altiffenus. 

Aurissimo, Dans le fens méta- 
phorique , très digne, trés eftimable, 
d'un grand prix. L. Eximius, a, un. 

* ALTITUD , /. f. Hauteur, élé- 
vation, foit de la taille, foit d'une 
diznité, ou de telle autre chofe. L. 
Aititudo , inis. 

ALTIVAMENTE , adv. Orgueil- 
leufement , d'une façon hautaine, 
fupcrbement , arrogamment. L. Elat?. 

* ALTIVECER , o. acf. Enor- 
gueillir, rendre orgueilleux. Ce mot 
n'eft prefque plus ufité. L. Eferre. 

ALTIVEDAD , / f. Le méme 
qu'Altivéz. Fierté, orgueil , arro- 


gance. 

ALTIVEZ , f. f. Efpécc d'élévation 
ou d'orgueil, qui approche beaucoup 
de la fuperbe. Lat. Superbia, e. 

ALTIVO, va, adj.:n.£9 f. Hautain, 
ne , fuperbe , altier , re, orgueilleux , 
fe, fier, re, impérieux , fe, infolent, 
te. Lat. Tumidus, a, um. 

ALTO, Ta, adj. Haut , te , élevé, 
ée, comme peut l'étre une tour , un 
arbre, une montagne. Lat. Altus, 
a, um. 

ALTO, En parlant d'un homme, 
fignifie de haute taille, d'une grande 
ftature. Lat. Procerus , a, um. 

ALTO, Haut, grand, excellent, 
fublime , difficile à comprendre. 

ALTO, Profond, efprit profond, 
jugement profond. 

ALTO, Précieux, eftimable. 

ALTO, Enorme, atroce, en par- 
lant d'un crime. 

ALTO, RefpeQivement au tems 
& à l'année, plus tardif, qui arrive 
plus tard. 

ALTO, En terme de Mufique, c'eft 
le deffus. 

ALTOS, En terme d'Archite&ure, 
figni&e les étages d'une maifon. Lat. 
Cenacula, orum. 

ALTOS, En parlant de la Campa- 
gne, font les coteaux, les collines. 
Lat. Alta, orum. 

ALTO, Efpéce d'interje&ion. Paix, 
filence, ne faites point de brnit. Lat. 
Heus , filete. «dois, ea Mes peces lon ibn 

ALTO Y ALTO DE AQUI D DE 
AHI, Façon impérieufe de parler,pour 
dire à urre perfonne : allez, marchez, 
fortez d'ici, allez vous en. L. Abi, 

Brocado de tres altos , Brocard , 
étotfe de foye, ouvrage broché de 
fleurs & d'arabefques. Lat. Parnus 

Jericus triplo filo contextus. 

Confegusr por alto, Empotter une 

chofe haut la main, fans fe fervir 


ALT 


des moyens ordinaires. Lat. Preter 
ordinem confequi. 

Ecbar à uno tan alto , Rebuter quel- 
qu'un, le renvoyer avec des paroles 
dures & fâcheufes, lui refufer fa de- 
mande. Lat. Dur? abnuere. 

Entrar por alto, Entrer une mar- 
chandife par contrebande. Lat. Mer- 
ces vetitas clam introducere, 

Hablar alto, Parler haut, prendre 
le haut ton, parler avec liberté € 
hardieffe. Lat. Zoqui confidentius. 

Hacer alto, Faire alte, s'arréter, 
en parlant des troupes qui marchent. 
Lat. Conjifiere. 

Lo aito , fignifie le Ciel par An- 
tonomafe. Lat. Altum, Celum , ;. 

Paffarfe , à :rfele por alto, Ne point 
entendre une chofe qu'on a ouie ou 
lué, faute d'y avoir fait attention, 
l'oublier. Lat. Menoriá elabi. 

Tomar de mas alto alguna cofa, Re- 
prendre une chofe de plus haut, c'cít 
remonter à fon origine. Lat. Ordiri 
ab ovo. 

* Refr. Come poco y cena mas, duer- 
me en alto y viviras. Ce proverbe 
fignifie que celui qui veut fe confer- 
ver, doit étre fobre dans fes repas, 
& ne jamais dormir dans des lieux 
bas & mal fains. 

* ALTOBORDO, , /. »:. Haut bord, 
on appelle, en terme de Marine, Vaif- 
feau de haut bord, un Vaifleau de 
guerre. Lat. Navis catapbracta, 

ALTOR, /. m. Voyez Altura, 

ALTOZANILLO, /. ». dim. de 
Altozáno , petite hauteur, petite col- 
line. Lat. AMonticulus , i. 

ALTRAMUS, /. m. Lupin, efpé- 
ce de légume. Lat. Lupinum , 3. 

* ALTRAMUCES. On appelle [ed 
dans certains Chapitres d'Efpagne, 
tout dans la Caftille, certains petits 
eolimagons & certaines feves d'os ou 
d'ivoire dont on fe fert pour donner 
fa voix. Lat. Suffragia , orum. 

ALTURA, /. 5». Hauteur, éléva- 
tion d'un corps au deffus de l'horifon. 
Lat. Altitudo , ini. 

ALTURA, Hauteur, en terme de 
Géometrie , eft la perpendiculaire 
abaiffée du fommet d'une figure fur 


Sa bafe. Lat. Altitudo. 


ALTURA, O ÁLTUBAS. On ap- 
pelle ainfi le fommet des montagnes, 
des cóteaux, des collines &c. Lat. 
Culptina montium. 

ALTURAS, Au pluriel par anto- 
nomafe , fe dit de l'air, ou du Ciel, 
& c'eft dans ce fens que Dien eft ap. 
pellé Dios de las altúras. Lat. Celfa 
etberis. 

ALTURA DE LA VISTA, Terme 
de perípeétive , point de vúe; il fe me. 
fure par la perpendiculaire abaiflée 
de l'œil fur le plan Géométral Lat. 
Vifus aliitudo. 

ALTURA DE Poro, Hauteur du 
Pole, l'arc du méridicn compris de- 

puis 


s ALT 
puis l'horifon d'un lieu jufqu'au Pole. 
Lat. Poli elevatio. y 


ALTURA DE UN ASTRO, Hau- 
teur d'un aftre. Arc d'un vertical 
compris entre l'aftre & l'horifon. L. 
Aflri elevatio. 

* ALTURA VIVA DEL AGUA, Ter- 
me d'Hydrométrie. La perpendicu- 
laire tiree depuis la furface de l'eau 
jufqu'au fond de la riviére ou du ca- 
nal qu'on mefurc. L. Aque altitudo. 

* Complemento de la altra del Polo. 
Complément de la hauteur du Pole, 
Arc du Méridien compris entre le Po- 
le & le Zenith d'un lieu. Lat. Com- 
plementum elevationis poli. 

Eftar en grande altura , Dans le lens 
métaphorique , étre élevé en dignité, 


. tre dans une grande élévation par 


rapport à la fortune, aux emplois. 
Lat. Auéloritate pollere. 

* ALUBIAS ,/. f. Faféole, féve de 
haricot. C'eft un mot Arabe. Voyez 


Judias. 

* ALUCIAR, o. acf. Donner du 
luftre à quelque chofe matérielle , la 
rendre luifante & brillante. On dit 
aujourd'hui Aluftrar. 

* ALUCIEDAD , jf. Eclat, fplen- 
deur. Voyez Luz. 

* ALUCON , fm. Mouchet, oi- 
feau de proie. Lat. Aluco, onis. 

* ALUDA, /. f. Fourmi ailée. Lat. 
Alata formica. 

ALUDIR, «. ». Faire allufion à 
more chofe. Lat. 4d aliquid alludere. 

UDO , Da, adj. m. EJ f. Ailé, 
ée: on appelleainfi tout animal qui 
a, ou qui pouffe des ailes, comme 
la fourmi, par exemple. Lat. Alatus , 
e, um. C'eít un terme bas. 

* ALUENGAR, v. a. V. Alargar. 

* ALUFRAR , v. a. Découvrir, 
appercevoir promptement , & furtout 
de loin un objet. Voyez Ztisbar. 

ALUGAR, «. a. Terme ancien. V. 


Agar. 
* ALUMBRADO, DA, adj. m. ES 


f. Alumineux, fe, qui contient de l'A- 


lun. Lat. Zheninofus, a, um. 

ALUMBRADOR, RA, /f. m. 6&7 
f. Perfonne, ou chofe qui éclaire, 
qui éclaircit ce qui eft obfcur. Lat. Z/- 
luminator. 

ALUMBRAMIENTO, /. m. L'ac- 
tion d'éclairer. Lat. Ziluminatio , onis. 

* ALUMBRAMIENTO, Signifie aufl 
illofon, erreur. Lat. Zilufo, onis. 

* ALUMBRAMIENTO , Áccouche- 
ment. Lat. Partus, 5s. 

ALUMBRAR, vw. a. Eclairer, il- 
luminer, donner du jour. Lat. Jllu- 
guznare. 

ALUMBRAR , Eclairér , porter de 
la lumiére devant quelqu'un. 

ALUMBRAR, au figuré, Eclairer 
quelqu'un, lui apprendre ce qu'il igno- 
roit. Lat. Expliçare. 

ALUMBRAR , Dans le fens méta- 
phorique , accorder , procurer un ac- 


ALU 


couchement heureux à une femme , 
pour que fon fruit vienne à bien; on 
ne le dit qu'en parlant de Dieu, qui 
feul peut accorder cette grace. Ai 
l'on dit àune femme enceinte : 

Dios alumbre ufled con bien, Dieu 
vous accorde un accóuchement heu- 
reux. 

ALUMBRAR, Bincr, donner une 
feconde facon à la vigne. L. Repa/tinare. 

ALUMBRADO, DA, p. f. du ver- 
be Alumbrar dans toutes fes acceptions. 
Eclairé, ée. Lat. Zlluvsinatus , a, um. 

ALUMBRE , /: 5s. Alun, forte de 
minéral. Lat. Alumen , inis. 

ÁLUMBRE CATINO, Alun Catin, 
Compofition artificielle faite avec la 
cendre de la foude, qu'on fait fondre 
au feu. Lat. Alumen factititn. 

ALUMBRE DE PLUMA, Alun de 
plume, eft le nom qu'on donne à la 
pierre Amiante. Lat. Amiantus, i. 

ÁLUMBRE ZUCARINO , Alun Suc- 
charin, Compofition artificielle faite 
avec de l'alun de roche, du blanc d'œuf 
& de l'eau rofe, le tout en confiftan- 
ce de pâte. Lat. Alumen faclitium. 

ALUMBREA, /. f. Vieux terme 
Aragonnois qui n'eft plus ufité. Le 
méme que Alusmbre. 

* ALUMBRERA, J. f. Alumiére, 
la mine d'où on tire l'alun. Lat. Alu- 
minis fodina , e. . 

* ALUMINOSO, sa, adj. ». ES 
f. Alumineux, fe , qui tient de l'alun. 
Lat. Aluminofus, a, um. 

ALUMNO, / f. Nourriflon, en- 
fant qu'on a inftruit, élevé, nour- 
ri. Lat. Alumnus, i. 

* ALUNADO, DA, adj. m. EJ f. 
Endommagé , ée, atteint, te, frappé, 
ée, dela Lune, comme il arrive au 
cochon & à d'autres chofes. L. Luná 
lefus, a, um. 

ALUNADO, Lunatique , celui dont 
le cerveau eft dérangé, & dont la fo- 
lie augmente «dans le croiffant de la 
Lune. Lat. Lunaticus. 

*ALUNADO, CABALLO ALUNADO, 
Se dit d'un cheval qui a un rétréciffe- 
ment de nerfs dans toutle corps ou 
dans quelque partie. Lat. Contractio- 
ne nervorum affecíus , a, um. 

* ALUNADO , Se dit du fanglier, à 
ui, à caufe de fon extréme vieillef- 
e, les défenfes ont cru au point de 

former un croiffant ; ce qui fait qu'il 
ne peut plus s'enfervir. Lat. Lunatis 
dentibus. 

* ALUQUETE , f. ». Allumette. 
Voyez Pajuéla. * 

ALUQUETE. V. Luquéte. 

ALUSION , /. m. Allufion, quand 
on dit une chofe qui a du raport à 
une autre. Lat. Allufio, onis. 

* ALUSIVO, va, adj. m. EJ f. 
La chofe qu'on dit par allufion à une 
autre. Lat. Aludens. 

* ALUSTRAR, v. acf. Luftrer, 
donner le luftre à quelque chofe. 
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Lat. VNitorem addere. 

ALUSTRADO, pA, p. f. Luftré, 
ée, poli, ie. Lat. Splendidus, a , sm. 

ALUTACION , /: f. Or qui fe trou- 
ve aux premiéres veines des mines, 
environ quatre pieds dans la terre. 
Lat. Alutatio, onis. 

* ALUTRADO, DA, adj. m. EJ f. 
Livide, plomb, ée, jaunátre, par 
allufion à la loutre. L. Zividus, a um. 

ALVA. Voyez Alba. 

ALVAR. Voyez Zibar. 

* ALVEO , /. »s. Lit d'une riviére. 
Ce mot n'eft ufité que dans la Poéfie 
& la Géographie. Lat. Alves, i. 

ALVERJA , /. f. Vefce fauvage , ou 
Vefceron , qui croit parmi les blés, 
& leur fait du tort. Lat. Vicia, e. 

ALVERJANA , f. - Le méme que 
Alverja. ] 

ALVERJON, /. f. m. Grolle vefce 
noire. On l'appelle dans la Caftille 
Algarrdba. Lat. Vicia, æ. 

ALVIDRIAR , v. a. Terme Ara- 
gonnois. Verniffer. V. Vuidriar. 

ALVIDRIADO, pA, p. p. Voyez 
Vidriádo. 

ALVO. Voyez Albo. 

ALVOR. Voyez Albor. 

ALVURA. Voyez Albúra. 

* ALYSO , /. m. Aulne, arbre qui 
croit ordinairement fur le bord des 
riviéres. Lat. Alnus, i. - 

* ALYSO, Alifier, arbre. Lat. 
Lotus , i. 

* ALZA, f. f. Hauffé, terme de 
Cordonnier, petit morceau de bois 
ou de cuir que les cordonniers met- 
tent fur la forme, lorfqu'elle n'eft 
pas d'une groffeur correfpondante à 
la grandeur du foulier. Lat. Corium 

liando calceo inferviens. 

* ALZACUELLO , /. m. Efpéce 
d'ornement ancien que les hommes & 
les femmes portoient autour du cou ; 
il fe dit aujourd'hui du collet que 
portent les Ecclefiaftiques. Lat. Col. 


€, i. 
*ALZADA , J. f. V. Apelación. 

* ALZADA. On appelle ainfi dans 
les Afturies les villes fituées fur des 
hauteurs. L. Oppidum in alto pofitum. 

ALZADO, /. m. Plan Orthogra- 
phique ou élévation d'un Edifice. L. 
Grupbica loci defcriptio. 

. * ALZADURA, /. f. L'a&ion de 

relever quelque chofe qui eft tombée. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Erecfio, 
oris. 

* ALZADURA DE BARBECHO , 
Premier labour qu'on donne à une 
terre en jachéres. Lat. Sols profci- 
fio, onis. 

* ALZADURA DE OBRA , Cefla- 
tion , difcontinuation de travail, d'un 
ouvrage. Lat. Ceffatio operis. 

* ALZAMIENTO, /. m. Revolte , 
Rebellion. V. Rebellion. 

* ALZAPIE , fm. Piége, trappe, 
lacet , pour prende les bétes ys 
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& les oifeaux par le pied. Lat. Za- 
queus , i. Pedica, e. 

* ALZAPRIMA , f. - Levier, bà- 
ton pour remuer ou foulever un far- 
dean. Lat. Veétis, is. 

* ALZAPRIMA. On appelle ainfi 

ar métaphorc les moyens dont on fe 
fert pour détruire la fortune de quel- 
qu'un, & alors ce mot fignifie ma- 
chination, cabale, trame. Lat. /Æa- 
chine, arum. 

* ALZAPRIMAR , v. a. Soulever, 
remuer un fardeau par le moyen d'un 
levicr. Lat. Erigere. 

ALZAR , vu. acf. Hauffer, élever, 

mettre plus haut. Lat. Toliere. 
‘ ALZAR LASACROSANTA HOSTIA 
Y EL Cariz , Elever l'Hoftie , le 
Calice, comme on le pratique à la 
Molle. 

ALZAR , Proclamer , publier, exal- 
ter. Lat. Proclamare. 

ALZAR , Se relever. L. Surgere. 

ALZAR , Signifie aufli garder, fer- 
rer quelque chofe. Lat. Servare. 

ALZAR , Oter , enlever quelque 
chofe. Lat. Auferre. 

ALZAR, Soulever quelque chofe 
de pefant. Lat. Aliquid bumi jacens 
Juftollere. 

ALZAR , Pardonner , abfoudre. L. 
Abfolvere. \ 

ALZAR, En terme de jeu de car- 
tes, couper. Lat. Zn ludo chartarum 
Juperiores ab inferioribus dividere. 

ALZAR, En terme d'Imprimerie , 
affembler. Lat. Folia binc inde collecía 
ordinare. 

ALZAR, Se dit parmi les maçons, 
loríque le manœuvre donne le plâtre 
a celui qui travaille. 

ALZA Dios sU IRA, Expreflion 
qui marque la fureur & l'acharnc- 
ment qui régne entre des gens qui 
difputent. 

ÁLZAR BARBECHO, V. Barbechar. 

ALZAR CABEZA, Lever la téte, 
fe dit au figuré, pour reprendre fes 
forces aprés une maladie, fortir de 
la pauvreté, paffer à une meilleu- 
re fortune. Lat. Emergere. 

: ALZAR CORAMBRE, En terme de 
Corroyeur, fortir les cuirs de l'eau. 
Lat. E lacu coria proferre. 

ÁLZAR DE ERAS, Achever de re- 
cueillir au mois d'Aout le grain qui 
Icftoit fur terre. 

ÁLZAR DE OBRA , Quitter l'ou- 
vrage , fe dit des gens qui travaillent 
à la journée. Lat. 4b opere cejfare. 

ÁLZAR EL GALLO , Hauffer la 
voix. Lat. Extollere vocem. 

ALZAR EL GRITO, Elcver la voix, 
parler hant. Lat, J/ocem tollere. 

ALZAR EL REAL, Leverlecamp, 
en parlant d'une armée. Lat. Movere 
cflra. 

ÁLZAR FIGURA, en terme d'Af- 
trologie, drefler un théme. Lat. Ge- 
tieilliacam. figuram defcribere. 
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ALZAR HERVOR , commencer à 
bouillir. Lat. Eferve/cere. 

ALZAR LA MANO, Lever la main, 
frapper, chátier. Lat. Zéfum minari. 

ALZAR LA MANO, dans le figuré, 
abandonner une perfonne , une af- 
faire, ne plus s'en méler. Lat. 4b 
aliqua re defiftere. 

ALZAR LA MESA, Oter le cou- 
vert, deffervir. Lat. Men/am tollere. 

ALZAR LAS MANOS AL CIELO, 
Lever les mains au Ciel. Lat. MMorus 
ad celum tendere. d 

ALZAR LA TIENDA, Fermer bou- 
tique. Lat. Officinam occludere. 

ÁLZAR LA TIENDA, En terme de 
guerre, drefler la tente. Lat. Tento- 
rium erigere. | 

ALZAR LLAMAS, Jetter des flam- 
mes, s'enflammer. L. Erumpere. 

ALZAR LOS OJOS , Lever les yeux, 
regarder en haut. L. Zevare oculos. 

ALZAR LOS 0JOS AL CIELO, 
Lever les yeux au Ciel. Lat. Oculos ad 
fidera tollere. 

ÁLZAR LOS PRECIOS, Y EL VA- 
LOR DE LAS COSAS , Augmenter le 
prix & la valeur des chofes. L. Ke- 
rum pretium augere. 

ALZAR VELAS , Déployer les voi- 
les. Lat. Dure vela ventis. 

ÁLZAR VELAS, Se dit au figuré 
d'un homme qui abandonne un pais 
& qui emporte tous fes biens. Lat. 
Colligere farcinulas. 

ALZARSE, v.r. Se revolter, fe 
rebeller. L. Rebellare. 

ALZARSE, Interjeóter appel. V. 
Apelar. 

ALZARSE , Quitter le jeu pendant 
qu'on gagne. Lat. A ludo defifiere. 

ALZARSE, O ALZABSE CON EL 
BLANCO , Entre marchand , banquier 
& autres gens d’affaires, c'eft faire 
banqueroute, & fe mettre en lieu de 
fureté. L. Creditoribus decoquere. 

ALZARSE à MAYORES , Vouloir 
primer parmi fes égaux. L. Afectare 
Juperiores partes. 

ÁLZARSE CON ALGO, Emporter 
quelque chofe fur laquelle on n'a 
aucun droit. L. Aliquid fbi tollere. 

ALZARSE CON EL SANTO Y LA 
LIMOSNA , S'emparer d'un bien 
qu'on n'avoit fait que nous confier, 
le tourner à fon ufage. Lat. Predium 
ES reditus fibi vindicare. 

Ver o mirar por donde fe alza. Par 
allufion au jeu de cartes, penfer à ce 
qu'on fait dans unc matiére épineufe 
pour n'étre point trompé dans fon 
choix. 

* Refr. Alzome a mi mano , ni pier- 
do ni gano. Ce proverbe fignifie que 
celui qui n'a point pris d'engagement, 
eft maitred'azir comme bon lui femble. 

ALZADO, pA, p. p. du verbe Al- 
zar dans toutes fes acceptions. Hauf- 
fé, ée. Lat. Erecíus , a, run. 
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AM 
AMA, f. f- Nourrice. Lat. Nit- 


trix, icis. 

AMA , Les valets & les fervantes 
appellent ainfi par antonomafe la mai- 
treffe qu'ils fervent. Lat. Domina. 

AMA , Signifie auffi maitreffe , ou 
proprietaire de quelque chofe. 

* Refr. Entre tanto que cria ama- 
mos al ama , en paflando el provecho 
luego olvidada. Ou bien, O 4Ama, fois 
Ama mientras el niño mama. Ces deux 
proverbes fignifient que les hommes 
ne fuivent dans toutes leurs actions 
d'autre régle que l'intérêt, & qu'ils 
oublient aifément ceux dont ils n'ont 
plus à faire. Lat. Poft munus ibice 
confenefcit ' gratia. 

* AMABILIDAD, /. f. Amabilité, 
affabilité, douceur , complaifance. 
Lat. Ænabilitas , atis. 

AMABLE, adj. d'une ferm. Aima- 
ble, digne d'être aimé. Lat. .Amabi- 
lis , e. > 

AMABLEMENTE, adv, D'une fa- 
gon aimable, affablement , poliment, 
tendrement , :affe&ueufement. Lat. 
Asnicè. 

* AMACA , /. f. Voyez Hamáca. 

AMACENA , /. f. Efpéce de prune 
de damas fort grofle. Lat. Prunus 
Damafcerum , i. 

* AMACHAMARTILLO, adv. D'n- 
ne maniére ferme, ftable & folide , 
folidement, fermement, conftamment. 
Lat. Firmiter. 

AMADOR, /. m. Amateur, qui ai- 
me, qui chérit. Lat. Zmator , oris. 

* AMADRIGARSE, +. r. Se dit du 
lapin qui fe territ. Lat. Zn caveam fe 
recipere. 

AMADRIGARSE, dans le fens fi- 
guré, fe mettre fous l'appui, fous la 
prote&ion de quelqu'un. Lat. Confu- 
gere ad aliquem. 

* AMADRINAR, v. a. Dompter 
un cheval, un mulet &c. L. Equuns 
domare. 

* AMADRINADO, DA , part. paf. 
Dompté, ée. Lat. Domitus , a, um. 

AMADRVADES. V. Hamadryades. 

AMAESTRADURA, f. f. Bande 
de toile, ou d'étoffe que les Marchands 
mettent le long de leur auvent en dé- 
hors, pour óter lc grand jour de leurs 
boutiques, & faire paroitre leurs mar- 
chandifes, ou cacher leurs défauts. 
Lat. Fucus mercibus à propolis inductus. 

AMAESTRAMIENTO , f ». En- 
feignement, inftruction, éducation, 
difcipline. Lat. Difciplina, e. 

AMAESTRAR , Montrer, inftrui- 
re, enfeigner, fagonner, dreffer. L. 
Docere, Erudire. 

AMAESTRADO, pa, f. f. Inf- 
truit, te, enfeigné, ée. Lat. Edoc- 
tus, a, um. 


AMAESTRADO , Signifie auff, de 
po 
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€ de maniére à pouvoir tromper. 

Faciendo fuco accommodatus, a, um. 

AMAESTREAR, v.u.V.Amaeftrar. 

AMAESTREAR, U. #. Tirer parti 
d'une étoffc, la mettre à profit en 
faifant un habit, ou telle autre ha- 
billement. Lat. Zucrum perità facerc. 

AMAESTREADO, DA, f. p. Se 
dit d'un habit dans lequel on a mis 
l'étoffe à profit, coupé, ée, taillé, 
ée, avec art. Lat. Ex artis ufu exac- 
ius, a, um. 

AMAGAR , vu. a. Menacer , lever 
la main ou le báton, comme fi l'on 
avoit deffein de frapper. Lat. Mina- 
ri icum. 

AMAGAR , dans le fens figuré, Fai- 
re femblant de dire ou de faire une 
chofe , qu'on n'a point deffein de dire 
ni d'exécuter. Lat. Zndicare. 

* AMAGARSE, «v. r. Ter. Ara- 
gonnois. Voyez Agacharfe. 

AMAGAR , Y NO DAR, Jeu d'en- 
fant qui confifte à lever la main pour 
frapper, & dans lequel on perd fi 
l'on donne le coup. Cette phrafe figni- 
fie aufh que les menaces corrigent plus 
que les coups. 

AMAGADO, DA, f. p. du verbe 
Amagar dans toutes [es acceptions. 
Menacé, ée, de la main. Lat. Minis 
territus, a, um. 

AMAGO , f. m. Menace par figne; 
démonftration par laquelle on marque 
plus qu'on n'a envie de faire. Lat. 

fine, arum. 
* AMAINAR, «v.a. T. de Marine. 
Amener, caler, baifler les voiles. L. 
Vela contrabere. 
* AMAINAR, dans le fens figuré , 
Relâcher, pardonner, fe départir , fe 
défifter , adoucir , modéret , diminuer. 
Lat. Condonare. 
AMAINE, ©. m. la colera, Ex- 
reffion badine dont on fe fert en par- 

t à un homme qui fe met mal à 
propos en colére. Lat. Bona verba 
quejo. 

* AMAINADO, DA, f. f. du ver- 
be Amainar dans toutes fes acceptions. 
Calé, ée. Lat. Contracfus , Collectus , 
Remijfus , Condonatus , a, um. 

* AMAITINAR, vu. a. Obferver , 
confidérer avec attention. V. Zcecbar. 
Lat. Curiofius invelligare. 

AMAITINADO, DA, f. p. Obfervé, 
ée, avec foin & attention. Lat. Curio- 
Jus inveftigatus y a, um. 

* AMAJADAR, «v. ». Demeurer 
dans la bergerie , en parlant d'un trou- 
peau. Lat. Zntrà caulas manere. 

* AMALGAMACION, /.f. Amal- 
gamation, terme de Chymie, correc- 
tion d'un métal par le moyen du 
Mercure. Lat. Amalgamatis compofitio. 

* AMAMANTAMIENTO, /. m. 
L'a&ion par laquelle on donne à te- 
ter à un enfant. C'eft un mot quia 
vieilli. Lat. Laclatio, eni. 

. * AMAMANTAR, «v. a. Alaiter 
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un enfant, lui donner à teter. Lat. 
are. 

AMANAR, v.a. Préparer, dif- 
pofer les chofes, de fagon qu'on les 
ait fous fa main. Lat. Ad manum 

avare. - 

AMANCEBAMIENTO , /:5m. Con- 
cubinage , commerce deshonnéte d'un 
homme & d'une femme qui ne font 
point mariés. Lat. Concubinatus, ús. 

AMANCEBARSE , v. r. Vivre dans 
le Concubinage. Lat. lx concubina- 
£u vivere. 

AMANCEBADO , pA ,.Concubin, 
ne, qui vit dans le concubinage. L. 
Concubinus , a. 

* AMANCILLAR, ©. acf. Noir- 
cir, tacher, fouiller , diffamer, ter- 
nir la réputation. Lat. Maculare. 

AMANCILLADO , DA, f. p. Noir- 
ci, ie, diffamé, ée. Lat. /Maculatus , 
a, um. 

AMANECER, «v. ». Commencer à 
faire jour. Lat. Luce/cere. 

AMANECER , Signifie aufli arriver 
au point du jour dans un endroit, 
s'y trouver au lever de l'Aurore. Lat. 
Diluculo ade/Je. 

AMANECER , Paroitre, apparoi- 
tre, fe montrer fubitement, tout à 
coup. Lat. Apparere. 

AMANECER, Dans le fens figuré, 
fe dit de la raifon qui commence à 
fe manifefter dans un enfant. Lat. 
Illucefcere. 

* AMANECERES ; f. m. Signific 
quelquefois l'aube, l'aurore , le point 
du jour. L. Aurora, e. Diluculum, i. 

AL AMANECER , ado. de tems. Au 
point du jour. L. Diluculo. 

En amaneciendo Dios y Dès qu'il 
fera jour. L. Diluculo. 

Refr. No por mucho madrugar ama- 
néce mas tempráno , O mas aina. Ce 
proverbe fignifie qu'on ne peut point 
forcer les loix de la nature, & qu'il 
n'elt point avantageux d'agir hors de 
faifon & à contre - tems. 

* AMANECIENTE , Expreíhon 
adverbiale. Au point du jour. Voyez 
Al amanecer. 


A Mano. 

A Mano derecba. Voyez 
A Mano izquierda. K Mano. 
A Manos llenas. 


AMANSADOR, AA , adj. m. ES f. 
Qui appaife , qui apprivoife, qui pa- 
cifie, qui calme, qui tranquillife les 
efprits irrités 5 il fe dit auti de ceux 
qui domptent, qui apprivoifent les 
animaux. Lat. Pacificator , oris. 

AMANSAR, v. act. Apprivoifer , 
dompter un animal farouche , le ren- 
dre plus doux. Lat. Cicurare. 

AMANSAR , Appaifer , calmer , flé- 
chir. Lat. Lenire. 

AMANSAR , Adoncir , tempérer 
une chofe , lui ôter de fa force. Lat. 
Mitigare. : 

* Refr. Poco daño efpanta ,. y uucbo 
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amanfa, Ce proverbe fignifie que les 
legers contretems trouvent la tran- 
quillité de l'ame, & qu'ils fervent de 
leçon & d'inftruction , lorfqu'ils font 
confidérables. Lat. Jaéfura parva tera 
ritat : at ingens premit. 

AMANSADO, pA , f. p. du verbe 
Amanfar dans toutes fes acceptions, 
Apprivoifé , ée. Lat. Cicwratus, pla- 
catus , a, sum. 

* AMANTENIENTE, adv. Forte- 
ment, à deux mains, à l'infcu de celui 
qui reçoit le coup, fans qu'il puifle 
s'en garantir. Lat. Zoto nifu. 

Herir amanteniente , Décharger un 
coup à deux mains. 

* AMANTES, Terme de Marine. 
Amarres, cables, cordages qui fer- 
vent à amarrer, on à tirer quelque 
chofe d'un vaiffeau. L. Ma/chala, e. 

* AMANTILLAR , «. a. Terme de 
Marine. Amarrer, attacher les bouts 
des vergues. Lat. Antennas colligere. 

* AMANTILLO, /. 5. Terme de 
Marine , qu'on employe ordinaire- 
ment au plurier. Cordages qui paf- 
fent de la hune aux extrémités des 
vergues. Lat. Anquina, e. 

AMANUENSE , /. m. Celui qui 
écrit fous la didée d'un autre, Com- 
mis, écrivain, copifte. L. Scriba, e. 

* AMANARSE, «v. r. S'accoutu- 
mer, s'habituer, fe difpofer à faire 
une chofe avec adrefle. Lat. 4/ue/ce» 
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* AMANADO, DA , P.p. Accou- 
tumé à faire une chofe avec facilité. 
Lat. Affuetus , a, sum. 

* Refr. Al mozo amañado la muger 
al lado. Ce proverbe fignifie que les 
péres doivent donner un état à leurs 
enfans dès qu'ils font capables de ré- 
gir leurs affaires , pour leur ôter l'oc- 
calion de fe perdre par la débauche. 

* AMANOS, /. m. plur. Appréts, 
appareils, préparatifs pour exécuter 
une chofe. Lat. Apparatus, ss. 

AMAPOLA , /. f. Coquelicot , pa- 
votíauvage, qui croit parmi le blé. 
Lat. Papaver erraticum. 

* AMAPOLARSE, v. r. Terme 
qui n'eft d'aucun ufage, fe farder, fe 
peindre les joues. Lat. Fuco faciem 
oblinire. — 

AMAR, v. a. Aimer, tant dans 
le propre, que dans le figuré. Lat. 
Amare. 

* AMANTE, f. acf. Aimant, celui 
qui aime. Lat. mans. 

AMADO, DA, f. p. du verbe Amar 
dans toutes fes acceptions. Aimé, ée, 
chéri, ie. Lat. matus, a, um. 

* AMARACINO, /. m. Onguent , 
huile ou eflence de marjolaine. L.4ma- 
ricinum Unguentum , i. 

* AMARACO, £. m. Voyez Mejo- 
rána & Almoradux. 

AMARANTHO, Jf. 1. Amaranthe , 
fleur annuelle , autrement appellée 
Paffe-velours. Lat. Amarantbus , i- 

K 3 * AMAR. 
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2£mantar 
envelopper 


Amanar. 
$'nyiser. 
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* AMARGAJELAS , /. f. 'Efpéce 
de prune amére & de fort mauvais 
goût. lat. A/pera pruna. 

. AMARGAMENTE, adv. Amére- 
ment, aigrement. Lat. Amaré. 
AMARGAR, v. n. Etre amer, ápre 

au gout. Lat. Amarums effe. Et figuré- 

ment, caufcr de l'amertume , du dé- 
gout. Lat. Aau/eam creare. 

AMARGAR, S'afiger, s'attrifter. 
Lat. Contriflari. Ce mota vieilli. 

'" AMARGAR , Offenfer quelqu'an,lui 

nuire. Lat. Ledere. C'eft un terme 

bas du Royaume d'Aragon. 

* Refr. Cada dia olla amarga el caldo. 
Cada dia gallina amarga la cocina. Ces 
proverbes ont nn double fens. Le 
premier que la dépenfe afflige, lors 
méme qu'il s'agit du néceffaire 5 & le 
fecond que les meilleures chofes de- 
viennent ennuyeufes par l'ufage qu'on 
en fait. Lat. Perdicis etiam jufculo fit 


tiau/ea. 

AMARGADO , DA, f. p. du v. 
Aimargar dans toutes fes acceptions , 
Amer, ere. Lat. Amaritudine infec- 
jus, a, un, 

AMARGO, GA, adj. m. ES f. Amer, 
re, ápre, au propre, & dans le figu- 
ré, lenfible, douloureux, pénible. 
Lat. Amarus ,a , um. Moleftus, a, um. 

* Refr. Al guj/lo eflragado lo dulce le 


es amargo. Ce proverbe fignifie que la | pi/lo 


maladie rend les meilleures chofes in- 
fipides & défagréables. Lat. /Egro pa- 
lato dulce amarum vertitur. 

AMARGON , /. m. Terme Arago- 
nois. Efpéce de Chicorée fauvage. L. 
Jntybus , i. 

AMARGOR , /. 5. Amertume , ai- 
greur , ápreté , verdeur. Lat. Amari- 
tudo , inis. 

* AMARGOSO, SA, adj. m. Ed f. 
Amer, re, tant dans le propre que 
dans le figuré. V. Amargo. 

* AMARGUISSIMO , MA , Juperl. 
m. C9 f. Trés amer , re, tant dans le 
propre, que dans le figuré. L. 7/aid? 
amarus, va. 

AMARGURA , f. f. V. Amarzor. 

* AMARICADO , adj. Effeminé. 
Voyez Afeminado. 

* AMARILLEAR , «. ». Jaunir, 
devenir jaune, pâlir, perdre fa cou- 
leur naturelle. Lat. Pallefcere. 

AMARILLEZ , f. f. Páleur. Lat. 
Pallor , oris. 

AMARILLO, adj. Jaune, qui eft 
de couleur jiune. L. Pallidus , a, um. 

* AMARRADERO , /. m. L'endroit 
où Pon amarre les vaifleaux. L. Lo- 
cus alligandis navibus aptus. 

AMARRAR, v. acf. Amarrer , ter- 
me de marine, lier, attacher. Lat. 
Alligare. 

AMARRADO, DA, p. p. Amarré, 
ée. Lat. Aligatus, a, um. 

AMARRAS, /. m. T. de Marine, 
Amarres , grofles & menués cor- 


AMA 
Lat. Rudentes, sm. —— 

Tener buenas amarras , Se dit d'un 
homme qui eft fixe dans la dignité 
ou le pofte qu'il occupe, ou de celui 
qui eft affuré d'obtenir ce qu'il défire 
à la faveur de protections qu'il a. L. 
Firmis uti prafidiis. 

* AMARRAZON, /. f. Terme de 
marine. Amarres, ou cables avec lef- 
quels on attache les bátimens dans le 
port. Lat. Funes. Rudentes. 

* AMARTELAR , v. act. Attirer, 
amadouer , careffer , flater quelqu'un, 
furtout une femme, pour s'en faire 
aimer. Lat. Allicere blanditiis. 

AMARTELADO , DA, m. ¿7 f. 
Attiré, ée , par des careffes. Lat. 
Blanditiis affeclus , a, um. 

* AMARTILLAR, v. acf. Bander 
une arme à feu, pour pouvoir la ti- 
rer. Lat. Parare. 

AMARTILLADO , DA, f. p. Ban- 
dé. Lat. Ad séfum paratus , a , um. 

A Mas. 

A Mas correr. 

A Mas tardar. 

* AMASSADOR , RA, /. m. ES f. 
Celui, ou celle qui paitrit la farine 
pour en faire du pain. Lat. Piflor, 
oris. Piflrix , icis. 

* AMASSADURA , /. f. L'a&ion 
de paitrir, de faire du pain. L. Zr; 


Voyez Mas. 


ria. 
AMASSAR, v. acf. Paitrir , Bou- 
langer. Lat. Farinam depfere. 

* AMASSAR , Dans le fens figuré, 
préparer, difpofer une affaire, em- 
loyer les moyens pour la faire réuf- 

r. Lat. Parare. 

* Refr. A quien cuece y amajfa no 
burtes bogaza. Ce proverbe marque la 
précaution avec laquelle on doit agir 
avec un homme de métier. 

* Refr. Quien cuece y amaja de todo 
paja. Ce proverbe fignifie qu'il n'y 
a point de profeflion qui n'ait {es 
peines. Lat. Non una Jors efl alea lu- 
dentibus. ' 

AMASSADO, DA, p. p. du verbe 
Amajjar. Paitri , ie. L. Subactus, a,um. 

* AMASSIJO , f. m. Pâte pour 
faire du pain. L. Maja farinacea, e. 

* AMASSIJO , dansle figuré, Mé- 
lange de plufieurs chofes qui n'ont au- 
cune connexion entr'elles. Lat. Mix- 
Ho, onis. 

* AMATAR, «. a. Le méme que 
Matar, 

* AMATAR, Signifie auffi étein- 
dre le feu, la lumiére, la foif, la 
faim. Lat. Sedare. Extinguere. 

AMATADO, DA, p. p. du verbe 
Amatar dans toutes fes acceptions , 
Eteint, te. Lat. Sedatus, Extinétus, 


a um. 
"AMATHISTE, f. m. Améthifte, 
pierre précieufe. Lat. Amethyflus , i. 
* AMATORIO, rA, adj. m. ES 


Ff. Qui appartient à l'amour, ou qui 


de qui fervent à lier. quelque chofe. la la vertu de concilier l'amour. Lat. 
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Amatorius, a, son, 

* AMBAGES, / 71. Ambages, amas 
confus & obícur de paroles, dont on 
a de la peine à deviner la fignifica- 
tion. Lat. Ambages. ; | 

* AMBAGES , Circuits, détours 
d'un chemin, d'une route. Lat. Cir. 
cuitus, Anfraétus. 

AMBAR, Ambre, efpéce de gom- 
me. Lat. Electron, i. 

* AMBARINO, NA, adj. m. EJ f. 
Ambré, ée, qui a du rapport à l'am- 
bre. Lat. Succineus, a, um. 

AMBICION , /. f. Ambition, défir 
immodéré d'honneur & de grandeur. 
Lat. Ambitio , oni. 

AMBICIONAR,, v.a. Ambitionner, 
délirer , rechercher avec paffion les 
honneurs, les emplois, les richefles. 
Lat. Ambire. 

AMBICIOSO, Sa, adj. m. ES f. 
Ambitieux, fe. Lat. Zmbitiofus, a, um. 

AMBIDEXTRO , TRA, adj.m.€Ÿ 
f. Ambidextre , qui fe fert également 
des deux mains. Lat. Ambidexter , ra, 


rum. 
* AMBIENTE, /. m. L'air qui en- 
vironne les corps. Lat. 4ér Ambiens. 
AMBIGUAMENTE, adv. Ambi- 
ment , d'une fagon ambigué , con- 
fément. Lat. Ambigue. 
AMBIGUEDAD, o AMBIGUIDAD, 
J.f. Ambiguité, double fens de pa- 
roles. Lat. Ambiguitas , atis. 
AMBIGUO , GUA , adj. m. ES f. 
Ambigu, ué, douteux, eufe, équi- 
voque, obfcur. re. Lat. Ambiguas , 


a, um. 
Genero ambiguo , Genre Ambign , 
terme de Grammaire , qui s'entend 
de ce qui comprend les deux genres. 
AMBITO, /. m. Circuit, enceinte. 
Lat. Ambitus, ds. : 

* AMBLADOR, /. m. Celui qui 
marche. Voyez Zndádor. 

AMBLAR, ©. ». Ambler, aller 
l'amble, marcher, aller le pas, fe dit 
des bêtes. Lat. Ambulare. 

* AMBLAR , Se dit du mouvement 
que l'homme & 1a femme fe donnent 
dans le coit. Lat. Crifare. | 

AMBLIGONIO. Voy. Obtufangulo. 

AMBOS, AMBAS, adj. rel. Tous 
deux enfemble. Lat. 4mbo, e. 

AMBOS a pos, Pléonafme fort ufi- 
té days la langue Caftillane , le méme 
que Ados. Voyez ce mot. 

AMBROLLA, 0 EMBROLLA , f. 
Embrouillement , embarras, confu- 
fion. Lat. Coufifio, onis. 

AMBROLLADOR, /. s. Brouillon, 
mauvais efprit qui ne cherche qu'à em- 
brouiller les chofes, à femer des dif- 
fentions , à brouiller les perfonnes qui 
font bien enfemble. Lat. Perturba- 
tor, oris. 

AMBROLLAR , v. a. Embrouiller, 
confondre les chofes, y mettre de la 
confufion. Lat. Perturbare. 

AMBROLLADO, pa, f. p. Em- 

brouillé, 
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brouillé, ée. Lat. Turbatus, a , uma 
AMBROSIA , /.f. Ambrofie , nour- 
riture dont les Dieux faifoient ufage. 


. ofa, e. 
. AMBROSIA , Se dit au figuré de 
toute viande délicicufe. 
AMBROSIA , /. f. Ambrofie, efpé- 
ce de plante. Lat. Ambrojia , «. 
AMBROSIANO, NA, adj. m. ES 
f. Ambroifien, ienne, tout ce qui 
a rapport à St. Ambroife. Lat. .4m- 


brofianus , a , um. | 

AMBROSIO, Nombre de bautifmo, 
Ambroife, nom propre d'homme. 

+ AMBULAR , v. »z. Terme badin 

& poétique. Marcher en fe prome- 
nant. Lat. Anmsbulare. 
. AMBULANTE, p. acf. Celui qui 
marche beaucoup fans nécefhté; on 
ep E ce mot que dans le ftile 
badin. Lat. Ambulans , antis. 

* AMBULARIOS, /. m. Efpéce 
d'habillemens longs qui defcendent 
jufques fur les jambes, & qu'on ap- 
Pelle ainfi par mépris lorfqu'ils font 
vieux & déchirés. Lat. Trite vefles 
€? lacere. 

AMBULATIVO, vA, adj. m. ES 
f. Ambulant, te, quin'eft pas fixe 
en un lieu. Lat. Znquies, etis. 

* AMEBEO , /. mm. Efpéce de poéfie 
en forme de Dialogue, dans laquelle 
les interlocuteurs employent le méme 
nombre de vers. Lat. Verfus amabeus. 

* AMECER , v.s. Voy. Mezclar. 

* AMECHAR. Voyez Mecbar. 

AMEDRENTAR , v. a. Epouvan- 
ter, faire peur, intimider. Lat. Ter- 


rere. | 
AMEDRENTADO, DA, p.p. Ef- 


frayé, ée, épouvanté, ée. Lat. Zer- 
ritus , 4, wm. 

AMEJORAR, «. a. € n. Voyez 
Mejorar. 

+ AMELECINAR , v. a. Le méme 
que Medicinar. 

* AMELGAR, 0. a. Faire des pe- 
tits creux dans la terre avec la bé- 
che, ou tel autre inftrument , pour 
marquer qu'on en prend polleffion , 
eu pour telle autre fin. Lat. Scrobes 
facere. 

AMELGADO, DA, f. p. du verbe 
précédent. Marqué, ée, par des bé- 
chées de terre de diftance en diltance , 
en figne de prife de poffeffion. Lat. 
Scrobibus diftinólus, a, um. 

LLON , f. s. Vieux terme 
Aragonnois. Le mémé que Abnidon. 

* AMELO , /..1. Efpargoute, plan- 
te fauvage fort commune dans la cam. 
pagne de Rome. Lat. Afler atticus. 

* AMELONADO, DA, adj. m. Es f. 
Qui reffemble au melon. Lat. Z5 Pe- 
gonis forman compofitus, a, um. 

AMEN , Terme Hébreu indéclina- 
ble qu'on ajoute à la fin de toutes les 

iéres , & qui fignifie, Ainli foit - il. 

t. Amen. 

* AMEN, Terme affirmatif dont on 
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fe fert pour affurer ce qu'on dit, & 
lui donner de la force. Lat. Zta. 

AMEN, Signifie encore, outre, hor- 
mis, à l'exception. . 

AMEN AMEN AL CIELO LLEGA, 
Façon de parler par laquelle on ap- 
prouve, ou défaprouve, une chofe 
avec une efpéce de proteftation qu'on 
fait devant Dieu, qu'on prend à té- 
moin de ce qu'on avance. Lat. Jta 
Deus facit. 

* AMEN DE ESTO, Expreffion qui 
fignifie de plus, en outre, outre ce- 
la. Lat. Preterea. 

AMENAZA ,.f. f. Menace, dénon- 
ciation d'un mal qu'on veut fairc. L. 
Mine, arum. 

AMENAZADOR, /. m. Celui qui 
menace. Lat. ZMinarum jaétator. 

AMENAZAR , v. acf. Menacer, 
faire des menaces. Lat. Minari. 

ÁMENAZAR RUINA , Menacer 
ruine. Lat. Ruinam minari. 

AMENAZANTE , p. acf. Mena- 
cant. Ce mot eft peu ufité. Lat. #f:- 


max, acis. 

AMENAZADO, pA, f.p. Mena- 
cé, ée. Lat. Minis territus , a, um. 

* Refr. Los amenazádos pan comen. 
Ce proverbe fignifie que les menaces 
ne font pas toujours peur, & quon ne 
les effectue pas toujours. Tous ceux 
qu'on menace ne meurent pas. 

AMENGUADOR, /. :». Celui qui 
diminue, qui raccourcit , qui retran- 
che, qui amoindrit les chofes. Lat. 
Jmminutor , oris. 

* AMENGUAMIENTO, /. m. A- 
moindriflement , accourcifiement , di- 
minution. L. Minutio , onis. 

* AMENGUAR , v. acf. Voyez 
Menguar. 

AMENGUADO, pa, f. p. Voyez 
Menguado , da. - 

AMENGUADO, Signifie, vil , mé- 

rifable , fans efprit, fans cœur. 

AMENIDAD , f. f. Aménité , agré- 
ment d'un lieu, d'un pais. L. 4me- 
nitas , atis. 

ÁMENIDAD , Aménité dans le fens 

figuré. Erudition, agrément d'un dif- 
cours. Lat. Eruditio, onis. 
- AMENISSIMO, Ma ,/up. m. ES f. 
de Ameno. Très agréable , très beau ; 
belle, trés charmant, te, trés déli- 
cieux , fe, trés fécond , de , trés fer- 
tile. Lat. Amenifanus, a , um. 

AMENO, NA, adj. m. ES f. Plai- 
fant, agréable, charmant, te, déli- 
cieux, eufe , tant au propre qu'au ti- 
guré. L. Amaænus, a , tn. 

AMENTAR, v. acf. Attacher quel- 
que chofe avec une courroie. L. 4men- 
to flringere. 

* AMENTO ,/f. »s. Courroie qu'on 
attachoit à la lance, pour la jetter 
avec plus de force, & la retirer lorí- 
qu'on vouloit. Lat. Amentuns, i. 

.AMENUDO, ade. T. bas. Sou- 
vent, plufieurs fois.; Lat. Sept, 
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* AMERAR, «v. acf. Terme Ara- 
uno eue parmi le bas peuple. , 
remper le vin. Lat. imum 
diluere. "e 
AMERICANO, adj. Americain, qui 
eft né dans l'Amerique. L. Zmericanur. 
Los Americanos , Les Américains. 
AMERICANA , Américaine, née 
dans l'Amérique. L. Americana. 
Las Americanas , Les Américaines. 
* AMESNADOR. /. m. Vieux 
mot qui n'eft plus ulité. Soldat de la 
garde du Roi. L. Stípator , oris. . 
AMESNAR , v. a. Faire fentinelle 
pour garder & défendre une chofe. 
Ce mot n'eft plus ufité. Lat. Stipare. 
* AMESURAR, «v. a. Mefurer , 
réduire à l'égalité , ordonner , ajufter. 
Ce mot eft furanné. Lat. Ponderare. 
AMETALADO, DA, adj. m. ES 
f. Métallique, qui appartient au mé- 
tal, qui contient du métal , ou qui en 
a la couleur. Lat. Metallicus , a, um. 
* AMIA , f. f. Voy. Bonito SK Biza. 
AMIANTO, /:». Amiante, asbef- 
te, forte de pierre qui a des filamens 
cotonneux , & qui ne fe confume point 
au feu. Lat. Amiantus , i. 
AMICICIA, /. m. Le méme que 
Amiftad. Le premier eft un mot Latin, 
qu'on a introduit fans néceflité dans 
la langue Caftillane. 
AMICISSIMO , MA , fuperl. de 
Amigo. Extrémement Ami. V. Ami- 


guiffono. 

* AMIDO, adv. Avec répugnance, 
de mauvaife grace. Lat. Jilibenter. 

AMIDON , f. m. Voyez Almidor. 

* AMIENTO, /. m. V. Amento. 

* AMIESGADO, /. rm. Fraife, for- 
te de fruit, fraifier, plante qui porte la 
fraile. Ce mot a vieilli. L. Eragarza,a. 

AMIGABLE , ad;. des deux genres. 
Amiable , doux , gracieux. L. Zmicus, 
a, um. 

AMIGABLE COMPOSICION. Com- 
pofition à l'amiable, qui fe fait d'un 
confentement mutucl. 

AMIGABLEMENTE , adv. Amia- 
blement, cn ami. Lat. Zmic?. 

AMIGAJAS. Voyez Miguja. 

* AMIGAR , v. a. Etablir l'amitié 
entre deux on plufieurs perfonnes , 
faire qu'elles vivent en bonne intelli- 
gence. Ce mot eft peu ufité. 

ARSE, «v. v. Terme fami- 
lier. Le méme que Amancebarje. Lat. 
Pellici fe jungere. 

* AMIGADO, pA, f. p. Lié, ée, 
d'amitié, qui vit dans le concubina- 
ge. Lat. Conjunélus amicitia , Pellici 
juncius, a , um. 

.AMIGADO, Le méme que Zman- 
cebado, il fe prend en mauvaife part. 

AMIGO, GA , f. m. ES f. Ami, ie, 
celui ou celle qui a de l'affectioa 
pour une autre. Lat. Amicus, ci. 

* AMIGO, Signifieauffi concubjn, 
concubine. Lat. Concubinarius, i$, Amis 
€8, A : ue E . 
* AMIGA. 
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* AMIGA. On appelle ainfi dans 
l'Andaloufie & dans d'autres endrolts 
une Maitreffe d'école. L. Ludi Ma- 
gira, e. : 

AMIGO, GA, adj. m. £2 f. Le mé- 
me que Amigable , ou Amiflofo. 

* Entre dos amigos. Exprefhon dont 
on fe fert pour marquer la valeur in- 
trinfeque d'une chofe, & quelquefois 
auffi pour marquer fon peu de valeur, 
& le mépris qu'on en fait. 

* Refr. Amigo viejo, tocino y vino 
añejo. Ce proverbe fignifie que de ces 
trois chofes la meilleure eft celle qui 
eft la plus vieille, & dont on a le 
plus d'experience.” 

* Refr. À muertos y à idos mo bai 
amigos. Ce proverbe marque le refroi- 
diflement que l'abfence apporte dans 
l'amitié. Lat. Non unt amici, amici 
qui degunt procul. 

* Refr. El amigo que no prefla, y 
el cuchillo que no corta, que fe pierda 
poco importa. Ce proverbe fignifie 
qu'on ne fait pas plus de cas d'un 
ami inutile, que d'un couteau qui ne 
coupe point. L. Habere amicum baud 
verba fed fülem decet. 

AMIGUISSIMO , MA, fup. m.EJ f. 
de Amigo, Très cher, re, trés ami, 
ie, trés intime. L. Anicifómus, a, um. 

AMILANAR, v. acf. Effrayer , 
épouvanter, intimider , faire peur. 
Lat. Perterrere. | 

* AMILANADO, DA, f. p. du v. 
Amilanar , Effrayé , ée, épouvanté , 
ée &c. Lat. Territus, a , um. 

AMISTAD , f. -. Amitié, tendref- 
fe, amour, liaifon, familiarité. Lat. 
Amicitia, e. 

AMISTAD, En terme de droit, 
plaifir , faveur, grace, fecours. Lat. 
Beneficium , $i. . 

AMISTAD, Signifie auffj concubi- 
nage. Lat. Concubinatus , ús. 

* Refr. Amiftad de bierno, fol en in- 
cierno, Amitié de gendre, foleil d'hi- 


ver. 
LN » f. f. Le méme que 


iflad. 

* AMISTAR , ©. a. Réconcilier 
deux perfonnes qui étoient brouillées 
enfemble. Lat. Reconciliare. 

* AMISTARSE, v. r. Le méme 
que Amanceburfe. | 

AMISTADO, pA, f. p. du verbe 
Amiftar dans fes acceptions.- Réuni , 
je, réconcilié, ée. L. Aeconciliatus , 


8, um. 
- AMISTOSAMENTE, adv. Le mé- 
me que Amigablemente. 

* AMISTOSO, Sa, adj. m. ES f. 
Ami, ie, officieux , f£. Lat. Amicus , 


8, um. 

AMITO , /. m. Ami, forte de lin- 
_ge que le Prêtre met fur fa tête lorf- 
qu'il dit la Mefle. L. Amictus, ús. 

* AMMI,/. m. Ammi, efpéce de 
plante.- Lat. Ans, io;. 
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AMMONIACO. V. Sul ampaniaco. 
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* AMNESTIA, ff. Amniftie, 
perdon que le Souverain accorde à des 
ujets rebelles, ou à des deferteurs. 
Lat. Amniflia, e. 

AMO, f. m. Maitre de la maifon. 
Lat. Dominus, i. 

AMO, Signifie auffi Gouverneur, 
Maitre , Précepteur. Lat. Preceptor, 
[mi 


$e. 

* Refr. Haz lo que tu Amo te man- 
da , y fiéntate con el à la mefa. Ce pro- 
yerbe fignifie qu'un domeftique qui 
obéit ponGuellement à fon Maitre 
acquiert fon amitié & fon eftime. L. 
Obedientia felicitatis mater. 

* AMODITA, /.f. Efpéce de fer- 
pent qui nait & qui vit dans le fable. 
Lat. Cenchrias, «e. 

AMODORRARSE , «. r. S'endor- 
mir, s'affoupir, fuccomber au fom- 
meil. Lat. Sono /opiri. 

AMODORRADO, DA, f. f. Alf- 
foupi, ie. Lat. Somno /opitus , a, 


um. 

AMODORRIDO, DA, f. p. du v. 
Amodorrarfe , lc méme que Amodorra- 
do. Le premier eft pey ufité. 

AMOHINAR, «. a./ Fâcher, irri- 
ter, dépiter quelqu'un , le mettre en 
colére. Lat. Zrritare. 

AMOHINADO, DA , m. €J f. Fa- 
ché, ée, irrité, éc, dépité, ée. Lat. 
Irritatus , a, um. 

AMOJAMADO , DA, adj. m. ES f. 
Maigre, fec , che, décharné,ée, comme 
de la chair falée. L. Macer , ra, vium. 

AMOJONADOR, /.».Celui qui po- 
feles bornes, les limites d'une terre, 
d'une jurifdi&ion , d'un champ, d'un 
héritage. C'eft proprement un Arpen- 
teur. Lat. Terminorum , finium Ar- 
biter, ri. 

AMOJONAR, ©. a. Borner, ter- 
miner, planter des bornes , marquer 
les limites d'un Royaume , d'une Pro- 
vince, d'un champ &c. Lat. Zimites 


ponere. 

AMOJONADO, DA, f. p. Borné, 
limité, ée. Lat. Limitibus circumfcrip- 
tus, a, um. 

AMOLADOR , /. m. Emouleur, 
gagne - petit. Lat. Ferri exacutor. 

AMOLADOR. On appelle ainfi par 
métaphore un cocher mal-adroit, qui 
fe tient mal fur fon fiége. Lat. Znep- 
tus auriga, e. 

AMOLAR, v. a. Emoudre, aigui- 
fer, affiler, donner le fil à un inf- 
trument tranchant. Lat. Acuere. 

AMOLADO,, DA, f. p. Aiguifé, 
ée. Lat. Acutus, a, um. 

AMOLDAR, «. a. Mouler, jet- 
ter au moule. Lat. 4d exempiar effin- 
gere. 

AMOLDAR, Dans le fens figuré, 
mettre quelqu'un à la raifon, l'obli- 
ger à vivre fuivantles loix. Lat. 44 
meliorem frugem reducere. 

* AMOLDAR , Marquer le bétail 
avec de l'ocre rouge, pour quc fon 
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maitre le reconnoiffe. Lat. Notá in. 
ire. 

AMOLDADO, DA, p. p. du verbe 
Amoldar dans toutes les acceptions , 
moulé, ée, jetté, ée au moule. L. 
Ad exemplar. affiiétus. 

AMOLLENTADURA, /. f- Voyez . 
Blandura. 

AMOLLENTAR, o. «a. Amollir 
une chofe, la rendre molle. Ce mot 
n'eft point ufité. Voyez Ablándar. 

AMOMO, /. m. Amome, arbrif- 
feau odoriférant. Lat. Zmomwun , i. 

AMONDONGADO, DA, adj. m. 
ES f. Gros, fe, gras, fe, qui a la 
forme, la couleur & l'odeur des bou- 
dins & des fauciffes de conferve pour 
toute l'année. Lat. Craffus, a, um. 
Voyez Mondongo. 

AMONEDAR, v. €. Monnoyer , 
faire de la monnoye. Lat. Cudere. 

AMONEDADO, DA, p.p. Mon- 
noyé, ée. Lat. Cufus, a, um. 

AMONESTACION , f. f. Avis, 
confeil , remontrance , avertiflement. 
Lat. Monitum , i. 

AMONESTACION, /. f. Publica- 
cation de bans. Lat. Futurarum nup- 
tiarum preconium , ii. 

AMONESTADOR, /. m. Celui 
qui donne des confeils, des avis à 
un autre, confeiller. Lat. /Honitor , 


oris. 

AMONESTAMIENTO , fm. V. 
Amoneflacion. 

AMONESTAR , ©. a. Remontrer, 
confeiller , avertir, engager à faire. 
Lat. Monere, Suadere. 

AMONESTAR, Publier des bans. 
Lat. Futurum connubium ex Ecclefe 


pra/criptione edicere. 

AMONESTADO, DA, f. e du 
verbe Æmoneflar dans toutes fes ac- 
ceptions, Remontré, ée, confeillé, 
ée. Lat. Monitus, a, um. 

AMONTARSE, «. r. Se retirer 
dans les montagnes , fe retirer du 
commerce des hommes, fuir la fociété 
& les compagnies; il fe dit auffi des 
animaux domeftiques qui s'enfuyent 
dans les montagnes. Lat. Zn montes 
aufugere. 

AMONTADO , pA, f. p. Retiré , 
ée, dans les montagnes. Lat. Za m07. 
tibus degens. 

AMONTONAMIENTO , /. m. 
Amas ; monceau , tas, entaffement , 
affemblage confus de plufieurs cho- 
fes. Lat. Congeries, ei. 

* AMONTONAMIENTO , C'eft auf- 
fi l'a&ion par laquelle on amoncelle 
la terre tout autour d'un champ, pour 
fetvir de cloture. 

AMONTONAR , vu. acf. Amonce- 
ler, entafler , mettre en un monceau. 
Lat. Congerere. 

AMONTONAR , Dans le figuré, en- 
taller , affembler, fans choix ni ordre, 
des fentences , des autorités, des citar 


tions. Lat. Congerere. à 
AMONTO- 


AMO 
AMONTONADO, Da, f. 2 du 
, en 


verbe Amonfonar. Amoncelé , 
tiffé, ée. Lat. Congeftus , a , um. 

AMONTONES; V. Aenton. 

AMOR, J. s. Amour, affe&ion 

'on a pour un objet que l'on con- 

ère comme un bien. L. As:or, oris. 

* AMOR, Amour, petibarb:e au- 

el on a donné ce nom à caufe de 

beauté. Lat. Arboris ameni/imae 
genus. 

* AMOR DE DIOS, Charité parfaite 
qui fait qu'on aime Dieu plus que 
toutes chofes. L. Charitas , atis. 

AMORES, Amours, fe prend en 
Efpagnol pu les amours profanes 
& lalcifs. L. Amores illegitimi. 

* AMOR PLATONICO , Ámou: Pla- 
tonique , Amour fincére , & honnéte, 
qui ac fe propofe aucune £a deshon- 
néte. Lat. Amor Platonicas, 

* AMOR PROPRIO, Amour propre, 
€'eft cet amour outré qu'on a pour foi- 
méme & pour tout ce qui mous ap. 
partient. Lat. Amor fui. 


* En amor y compañia, Expreffion vul- 


gaire qui défigne l'affemblage de deux 
ou d'un plus grand nombre de per- 
fonnes qui vivent en bonne intelli- 
gence. L. Unanimi confenfu. 

Por amor de Dios, Pour l'amour de 
Dieu, fagon de parler fort en ufa- 
ge, lorfqu'on demande quelque chofe 
avec inftan ce, avec priére. L. Per 

Por amor de mi, por amor de Fu- 
leno , Pour l'amour de moi , pour l'a- 
mour d'un tel. L. Gratia mei, tui. 

* Refr. Amor de niño agua en cejlo. 
Proverbe qui marque l'inconftance de 
la jeuneffe, & le peu de fonds qu'on 
doit faire fur elle. Lat. Puerilis eft 
quem fluxa fep? charitas. 

* Refr. Amor de padre4 que todo lo 
demas es aire. Ce proverbe fignifie 

'il n'y a que l'amour d'un pére 
ur lequel on puifle compter, celui 
que les autres ont pour nous étant 
peu für & peu folide. Lat. Fervet pa- 
terna charitas: alia. friget. 

* Refr. Amor trompero , quantas oio 
tantas quiero. On applique ce prover- 
be à ceux qui font légers & incon- 
fans, & qui ne s'attachent à per- 
fonne. 

* Refr. De los amores y las cañas 
las entradas. Ce proverbe fignifie qu'on 
ne doit point s'arréter à l'origine des 
chofes, mais que pour les connoitre 
à ad il faut les examiner jnfqu'à 


* Refr. Para el amor y muerte no 
bai cofa fuerte. Ce proverbe eft pour 
marquer le pouvoir & la force de l'a- 
mour profane. Lat. Omnia vincit 4- 
mor : mors quoque cunéta domat. 

* AMOR DE HORTELANO , /. f. 
Bardane, glouteron , lappe majeure, 
plante. Lat. Lappa , e. 

AMORADUX, /. m. Marjolaine. 

Zome 1. 
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AMO 


Le même que Zlwwradur ES JMayo- 


rana, 

* AMCRATADO, DA, adj. mud f. 
Violet, plomol, ée , noiratre , en 
parlant du teint, de la couleur du vi- 

age. Lat. Lividus, a, un. 

AMORDAZADOR , /. m. Voyez 
More, ou /Haldiciente, 

AN AMIENTO, fm. T. 
ancien. Diffamation , calomnie , médi- 
lance. Lat. Obétrcéfatio , onis. 

AMORDAZAR , v. a. T. anc. Mor- 
dre, diffamer, deshonorer, critiquer, 
calprinier , déchirer la rérutation de 
quelqu'un. Lat. Calumniari. 

* AMORGADO, DA, adj. m. ES f. 
Moribond , de, qui va mourir. Vovez 
Moribusdo. 

* AMORGONAR, Terme d'Agri- 
culture ufité dans V Aragon. Voyez 
Amugronér. 

AMORICONES, /. 1. Teime bas 
& vulgaire, Seftes, marques , démon- 
ftrations , actions ont en fe fert pour 
témoigner à quelqu'un l'amour qu'on 
a pour lui. Lat. Petslantes blanditie , 


grum. 

* AMORIO O AMORIOS, /. mm. 
Voyez An:or , & Amores. 

AMOROSAMENTE , ado. Amou- 
reufement , tendrement , affettueufe- 
ment. L. Amanter. 

* AMOROSISSIMO , MA , Juperl. 
m. ES f. Très amoureux , eufe, très 
tendre, trés affe&ueux, eufe. Lat. 
Amantiffonus , a, um. 

AMOROSO , SA, adj. m. £2 f. À- 
moureux, fe. Lat. Amore ardens. 

* AMORRAR, «. 5». S'obftiner à 
ne point répondre à ce qu'on deman- 
de, baiffer feulement la téte en figne 
qu'on entend. Lat. Zacere. 

* AMORRADO, DA, f. p. Obftiné, 
ée à ne répondre qu'en baiffant la 






téte feulement , en figne qu'on en-: 


tend. Lat. Silens. 

AMORTAJAR , ou. a, Enfevelir, 
enveloper un corps mort dans un 
drap, dans un fuaire, pour lui don- 
ner enfuitc la fepulture dans la terre. 
Lat. Sudario involvere. 

AMORTAJADO, DA, f. f. En- 
fevéli, ie. L. Sudario involutus, a, um. 

AMORTECERSE , «. r. Perdre 
cœur & courage , devenir pâle, bléme 
& comme mort , fe pámer, s'évanouir. 
Lat. Defcere. 

AMORTECIDO, DA, f. p. Eva- 
noui , ie, demi-mort , te. Lat. Exan- 
guis, e. 

AMORTECIMIENTO , /.5. Eva- 
nouiffement, pámoifon, défaillance, 
perte de force, de vigueur. Lat. De- 


liquium, ii. 
AMORTIGUAMIENTO , J. m. 

L'action d'amortir & d'affoiblir les paf- 

fons. Lat. Afróétuuns | animi modera- 

tio , onis. 

_ AMORTIGUAR, v. a. Amortir, 

eteindre le fentiment dans quelque 





AMO . 8t 


partie dn corps. Lat. Extinguere. 

AMORTIGUAR , Dans le fens mé- 
thapucrique, affoiblir ure chpfe, lui 
ôter le fentiment, la rendre comme : 
inutile. Lat. Sopire. 

AMORTIGUAR, Amor'ir, en ter- 
me de peinture, effoiblir, éteindre 
la vivacité des couieurs, en ternirl'é- 
clat. Lat. Tenperare, 

AMORT1GUADO, DA, f. f. du 
verbe Ámoriignar dans toutes les ac- 
ceptions , amorti , je, éteint, te. 
Lat. Extiré/us, Sopitus, a , um. 

AMORTIZACION , f. . Amortif. 
fement, Íaculté que donne un Sou- 
verain pour que des gens de main-mor- 
te puiflent acquérir des biens avec ex- 
tin&ion de lods & ventes. L. Exemp- 
tio caduci. 

AMORTIZAR , «. a. Amortir, 
c'eft inettre une perfonne , ou une 
Communauté en pofleffion d'un bien, 

won ne peut plus vendre dans la 
uite, & qui refte comme mort entre 
fes mains, fans qu'elle foit tenué 
de payer aucun lod : C'eft un terme 
de pratique. Lat. Jure caduci predium 
abfolverc. 

AMORTIZADO, DA, f. p. Amor- 
ti, ie. L. Jure caduci abfolutus, a, um. 

AMOSCADOR , /. m. Chaffe-mou- 
ches , inftrument pour chaffer ces in- 
fe&es. Voyez Mofqueador. 

* AMOSQUEARSE , «. r. S'émou- 
cher, chaffer les mouches. Voy. Mo/- 


quearfe. 

* AMOSTAZARSE, «. r. Se dé- 
piter, fe fàcher, fe mettre en colére. 
Lat. Jrafci. ; 

AMOSTAZADO, DA, f. p. Dépi- 
té, ée, fiché, ée, courroncé, €e. 
Lat. Jratus, a, um. 

AMOSTRAR, ou. a. Voyez Mani. 


feftar € Moftrar. 


AMOSTRADO, pa, f. p. Voyez 
JManifeflado , & Moftrado. 

* AMOSTRADO, Signifie auffi inf- 
truit, corrigé, morigené. Lat. Edoc- 
tus , Morigeratus, a, um. 

AMOTINADOR, , /: :5s. Mutin, fé- 
ditieux, faétieux. Lat. Homo fedi- 
tiofus. 

AMOTINAR, vu. a. Exciter des 
troubles, des féditions parmi le peu- 
ple, le porter àfe révolter contre fon 
Souverain. Lat. Concitare. 

* AMOTINAR , Dans le figuré, fe 
dit auffi des puiffances de l'ame, & 
fe prend pour l'ordinaire pour la re- 
volte de la chair contre l'efprit. Lat. 


tare. 

AMOTINADO, DA, Mutiné, ée, 
rebellé, ée, revolté , ée. Lat. Cos- 
Citatus , a, um. —— 

* AMOVIBLE , adj. Amovible, 
terme Latin que quelques-uns ont 
tranfporté dans nótre langue ; il figni- 
fie ce qu'on peut retrancher à une cho- 
le comme lui étant inutile, fans chan- 
ger ía fubítance. Lat. Amovibile. 

L AMPA, 


82 AMP 


AMPA. Voyez Hampa. 

AMPARA, JS. f. Terme de droit 
ufité dans l'Aragon, & qui fignifie 
faifie de biens meubles , l'a&ion de 
les féqueftrer, qu'on appelloit autre- 
fois Eimpara. Lat. Bonorum mobi- 
lium fequeflratio , onis. 

AMPARADOR , /. 5. Prote&eur, 
défenfeur , Patron. L. Protector, oris. 

AMPARAMIENTO ,/. 1. T. anc. 
Proteétion, faveur, foutien, appui. 
Lat. Patrocinium , ii. 

AMPARANZA , JS. f. Le méme 
que Amparo. Voyez ce mot. 

AMPARAR , v. a. Protéger, pren- 
dre la défenfe de quelqu'un ¿ou de 
quelque chofe. Lat. Tueri. 

AMPARAR , Signifie aufli en Ara- 
gon en ftile de Palais, faire une 

Hie de biens meubles, les mettre en 
fequeftre. Lat. Sequeftrare. 

AMPARARSE, «. r.. Se mettre 
fous la prote&ion de quelqu'un, fe pré- 
valoir de fon appui. Lat. Tueri fe pa- 
Brocinio alicujus. 

AMPARADO, DA, f. p. du verbe 
Amparar dans toutes fes acceptions , 
Protégé , ée. Lat..Protecfus , a, um. 

* AMPARO, /. m. Protection, ai- 
de, fecours, appui, foutien. Lat. 
Patrociniwn, ii. 

AMPHIBIO , BIA, adj. m. ES f. 
Amphibie, qui vit également fur la 
terre & dans l'eau. L. Amphibius,a,sm. 

AMPHIBOLOGIA, /. f. Amphi- 
bologie, difcours ambigu , équivo- 
que, & à double fens. Lat. bi- 
bologia, «. 

AMPHIBOLOGICO, CA, adj. s. 
€ f. Amphibologique , ambigu, équi- 
voque , double fens, Lat. Ambi- 
BUUs y 0, um. 

* AMPHISBENA , /. f. Amphi- 
sbene, animal vénimeux qu'on pré- 
tend avoir deux tétes, & qui mar- 
che également en avant & en arrié- 
re 5 fa piquure n'eft point mortelle. L. 


¡jbena , e. 

* AMPHISCIOS, /. m. Amphi- 
fciens , terme de Géographie ; on ap- 
pelle ainfi les habitans de la Zone 
torride, à caufe qu'à midi ils ont 
leur ombre tantót du cóté du Septen- 
trion , & tantót du cóté du midi. Lat. 
Ainpbifcii, orum. 

. AMPHITHEATRO, /. ». Amphi- 

théatre, lieu élevé par degrés, où les 
Romains avoient coutume de repré- 
fenter leurs jeux & leurs fpeétacles. 
Ampbitbeatrum , 5. | 

AMPLEZO , /. m. Voyez Abrazo. 
Le premier n'eft point ufité. 

AMPLIAMENTE, ado. Ample- 
ment. Lat. Copiof?. 

AMPLIAR, «. acf. Amplifier , ac- 
croitre, étendre, augmenter, exa- 
gerer. Lat. Ampliare. 

AMPLIFICACION, /. f. Amplifi- 
cation, augmentation , exagération. 
Lat. Amplificasio , onis. 


AMP 


À MP 


* AMPLIFICACION , Amplifica- | AMPUTAR , vu. a. Vieux terme 


tion, figure de rhétorique par laquel- 
le l'Orateur amplifie. Lat. Amplifica- 


tio, onis. 

. AMPLIFICAR, v. a. Amplifier , 
étendre, augmenter une chofe, là 
rendre plus grande qu'elle n'étoit. L. 
Amplificare. 

AMPLIFICAR, Amplifier, éxagé- 
rer une a&dion, ou telle autre chofe 
que ce foit. Lat. Amplificare. 

AMPLIFICADO, DA, p.p. du v. 
Amplificar dans toutes fes acceptions , 
amplifié, ée , augmenté, ée. Lat. 
Ampliatus, a, um. 

AMPLIO, PLIA, adj. m. EJ f. 
Ample, grand & étendu. Lat. 4m- 
plus, a, um. 

AMPLISSIMO , MA, Juperl. Très 
ample, très vaífte, très étendu, ue, 


très fpacieux, eufe. Lat. 4mpli/femus, 


a, um. 
AMPLITUD , /. £ Grandeur, 

étendue, efpace, capacité d'un lieu, 

d'une chofe. Lat. Amplitudo , inis. 

* AMPLITUD OCCIDUA, Ampli- 
tude occafe , terme d'Aftronomie , 
Arc de l'horifon compris entre le vrai 
point du couchant, & celui od un 
aftre fe couche. L. Amplitudo occidua. 

* AMPLITUD ORTIVA , Amplitu- 
de ortive, terme d'Aftronomie , arc 
de l'horifon compris entre le vrai 
Orient, & le point où un aftre fe lé- 
ve. Lat. Amplitudo ortiva. 

AMPO , /. 11. Blancheur éclatan- 
te, éblouiffante. Lat. Candor , oris. 
Ex. Es mas blanca que el ampo de la 


nieve , Elle eft plus blanche que la 


blancheur de la neige. 


AMPOLLA , /. f. Ampoulle, phio- 


le, petite bouteille, qui a le ventre 
gros, & le col long & étroit. L. Am- 
lla 


pulla. 
AMPOLLA , Ampoulle, petite vef- 

fie qui furvient à la peau, &qui eft 

pleine d'eau. Lat. Vefícula, e. 
AMPOLLA , Bulle , bouteille pleine 


Aragonnois. Voyez Quitar , ou Cortar, 
AMPUTAR, Signifie auffi dans le 
vieux langage d'Áragon , finir , arré- 
ter un compte. Lat. Ratione: claudere. 
* AMUCHACHADO , DA, adj. m. 
€9 f. Qui a l'air jeune fans l'être. 
Lat. Puerélis. 

* AMUCHIGARSE, v. r. Augmen- 
ter, s'accroitre, fe multiplier, fe 
peupler. Lat. Multiplicari. 

* AMUCHIGADO, pa, f.p. Mul- 
tiplié, ée, augmentée, £e, peuplé, 
éc. Lat. Multiplicatus, a, um. 

* AMUFAR, 9.5. Attaquer avec la 
fureur d'un taureau, en pouffant des 
mugiffemens. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Mugitu aliquem impetere. 

AMUGERADO , adj. Efféminé , 
dameret, qui reflemble à une femme 
par fa conduite & par fon génie. Lat. 
MMuliebres mores referens. . 

* AMUGERIEGAS , ado. En fem. 
me fur une felle. Lat. Eguo in/idens 
muliebrem in modum. 

* AMUGRONAR, 0. a. Provigner 
une vigne, coucher en terre les pro- 
vins pour renouveller les fouches. L. 
V'ineam propagare. 

* AMULATADO , DA, adj. t». ES 


f. Bafanné, ée, olivâtre, couleur de 


mulátre. Lat. Subsiger , ra, rum. 

* AMULETO, /. m. Amulette , 
forte de médicament, qui par une ver. 
tu occulte , a le pouvoir de guérir plu- 
fieurs maladies, quand on le porte 
fur foi. Lat. Amuletum , i. 

AMURADAS, /. f. Terme de Ma- 
rine. Les hauts cótés d'un vaiffeau en 
dedans. Lat. Interiora navis latera. 

* AMURAR, v.a. Terme de Ma. 
rine. Amurer , bander , roidir les 
coüets, ou cordages qui tiennent au 
bas des Pacfivs, ou grandes voiles. 
Lat. Vela colligere. 

AMURAS, f. f. Terme de marine, 
Amarres, certains cordages , qui fer- 
vent à attacher les voiles. Lat. Fines 

7 vela colliguntur. 


de vent qui fe fait fur l'eau qnand il | quibu: 


pleut beaucoup. Lat. Bulla, «e. 
AMPOLLARSE , ou. r. Se couvrir 
d'ampoulles , de petites veffies, de 
tumeurs. Lat. Ámpullari. Ce verbe 
eft peu ufité. ' 
AMPOLLARSE , Se dit de l'ean qui 


s'enfle par la force du vent, & qui| pe 


fait des veflies ou des bouteilles. Ce 
mot n'eft pas ufité. Lat. Turgere. 
AMPOLLADO, DA, f. p. Enflé, 
ée, remplie , ie d'ampoulles. Lat. 
Tumidus , a, um. 
AMPOLLETA,/.£ dim. de An- 
polla, petite phiole. Lat. Parva am- 


y 4 
AMPOLLETA, Horloge de fable. 
Lat. Arenaria clepfydra, e. 
AMPRICIA, /. f. Vieux terme Ára- 
gonnois qui répond à Sommaire, preu- 
ve fommaire. Lat. Sumaria caufa 
probatio, 


* AMURCA , f. f. Lie, marc, brie 
ce des olives aprés qu'on ena tiré 
l'huile. Lat. Amurca, e. 

* AMURCAR, o. acf. Donner des 
coups de cornes , en parlant du tan- 
reau. Ce mot eft peu ufité. L. Corna 
tere. 

AMURCO , /. m. Terme peu ufité, 
Coup de cornes d'un taureau. Lat. 
Cornuum icius , ds. 

AMUSCO, CA , adj. m. ES f. Sorte 
de couleur mufc, ou maron. Lat. 
Caflaneus color. 

* AMUSGAR, vv. acf. Drefler les 
oreilles , tordre la bouche , comme les 
chevaux, les mulets &c. ont accou- 
tumé de faire lorfqu'ils ont deffein 
de mordre y OU de ruer. Lat. Mori 
minari. 


AN 


ANA 


A N 


ANA,/.f. Aune, efpéce de mefure 
dont on fe fert pour mefurer les tapif- 
feries ; fa proportion avec la vare Caf- 


tillane eft dans le rapport de quatre 


à cinq. Lat. Una, e. 

* ANA, Expreffon , qui en termes 
de médecine, fignifie parties égales 
de chaque chofe. Lat. Za. 

ANA, NOMBRE DE BAUTISMO. 
Anne, nom propre de femme. Lat. 


a, €. 

ANACALO, rA , fm. €9 f. T. 
Arabe. Valet ou fervante du four ban- 
nal, qui va quérir la pâte chez les par- 
ticuliers , & qui raporte le pain lorf- 
qu'il eft cuit. Lat. Furnarius famulus. 

* ANACARDINA , /. f. Confedtion 
d'Anacarde pour fortifier la mémoire. 
Lat. Anacardii confectio. — 

ANACARDO , f. s». Anacarde, fruit 
des Indes Orientales, qui a la forme 
dun cœur. L. Anacardium , ii. 

* ANACENOSIS, f. f. Figure de 
Rhétorique qui confifte en ce qu'un 
homme qui le confie fur la juftice de 

caufe, s'en entretient avec ceux 
qui doivent la juger. L. Anacenofs, is. 

* ANACEPHALEOSIS, /. f. Ter- 
me Grec. Récapitulation, épitóme , 
anacephaléofe. Lat. Zsacepbaleofís. 

ANACHORETA, /. m. Anachoré- 
ta , folitaire, qui vit dans la folitude. 
Lat. Anachoreta, e. 

* ANACHORETICO , CA , adj. 1». 
€7 f. Qui a rapport à l'Anachoréte, 
qui le concerne. Lat. Anacboreticus, 


* ANACHRONISMO, fm. Ana- 
chronifme, erreur dans la fupputa- 
tion des tems. L. Znacbronifmus , i. 

ANADE , f. m. Canard, oifeau am- 
phibie que tout le monde connoit. L. 


/ Anas , atis. 


* Cantar las tres anádes Madre. Ex- 
preffion dont on fe fert pour marquer 
u'an homme voyage gaiment, & 
fans fentir la fatigue. Lat. Cantillare 
* ANADEAR , v. ». Canneter, 
marcher en dandinant comme les can- 
nes, fe quarrer. Lat. Anatum more 


sncedere. 

ANADINO, NA ,/. 11. € f. dim. 
de Anade. Canneton , Cannette , jeune 
canard , jeune canne. L. Anaticula, e. 

* ANADIPLOSIS, f. . Repétition 
du méme mot au commencement , au 
milieu, à la fin d'une période. C'eft 
un mot Grec & une figure de Rhé- 
torique. Lat. Anadiplofis. 

ADON , f. m. dim. jeune Ca- 
fard. Voyez Anadino, na. 

* ANAFAYA , /. f. Efpéce de toile, 
autrefois de coton, & aujourd'hui de 
foie. Lat. Tele genus. 

* ANAGALIDE , /. - Mourron, 
efpéce de plante qui porte des ficuts 


.me dogmatique , rapport, r 


ANA 
rouges. Lat. Anagallis. 

ANAGLYPHOS , f. 5. Mot pnre- 
ment Grec. Ouvrages travaillés en re- 
lief, en boffe. Lat. Anaglypha , orum. 

ANAGOGIA, f. f Anagogie, fens 
myftique de la Sainte Ecriture, qui 
éléve l'efprit aux chofes céleftes & 
divines. L. Anagogía , «. 

ANAGOGICAMENTE , ade. My- 
famen , myftérieufement. L. Za- 

ice, 

* ANAGOGICO, CA , adj. m.€9 f. 
Anagogique, myftérieux, myftique , 
fpirituel, caché, réfervé, qui éléve 
l'efprit aux chofes céleftes & divines. 
Lat. Anagogicus, à, um. 

ANAGRAMMA ,/.m. Anagramme, 
arrangement des lettres du nom d'une 
perfonne , en forte qu'elles faffent un 
autre fens. L. Anagramina , atis. 

* ANAGYRIS , /. f. Anagyris , ou 
bois puant. Plante qui croit dans la 
vallée d'Anánio prés de Trente. Ellea 
la forme d'un arbre ; elle reffemble à 
l'Agnus caftus par les feuilles & les 
branches, & répand une odeur trés 
forte. Lat. Anagyris. ^ 

* ANALEMMA , f. 5. Analemme. 
Terme de Gnomonique. Proje&ion 
orthographique de la fphére fur le Co- 
lure des folftices, en fuppofant que 
fon plan convient avec celui du méri- 
dien. Lat. Analemma. 

* ANALEPTICO, CA, adj. s. ES 
f. Analeptique , reftauratif, propre 
à rétablir les forces du corps. C'eft 
un terme de Medecine. L. Analepts- 
CH$ , a, um. 

ANALES. Voyez Annäles. 

ANALISTA. Voyez Annalifla. 

ANALOGIA, /. f. Analogie, ter- 
emblan- 
ce, conformité. Lat. Analogia , e. 

ANALOGIA, Analogie, terme de 
Mathématique, comparaifon de plu- 
fieurs grandeurs entr'elles. Lat. Ana- 


logia , e. 

* ANALOGICAMENTE , adverb. 

Analogiquement, rélativement. Lat. 
Anabgicè. 
* ANALOGICO, CA, adj.m. ES f. 
Analogique, qui a du rapport , de la 
proportion , de la correfpondance avec 
une chofe. L. Analogus , a, um. 

* ANALOGO, f. »s. Analogue , pro- 
portionnel , femblable , conforme , qui 
a du rapport , de la convenance. Lat. 


* ANALYSIS, /. m. Analyfe, ter- 
me dogmatique , réfolution , folution, 
réduction d'une chofe à fes principes. 
Lat. Analyf%s. 

ANALYTICA, /. f. Analytique, 
l'art ou la fcience de réfondre une 
queftion , en la réduifant àfes prin- 
cipes. Lat. Ars Analytica. 

APELO , f. m. Etrangle - loup, 
herbe vénimeufe qui croit parmi le 
creflon, & qui fait mourir les loups. 
Lat. Zupicida, «. 
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ANAPESTICO, adj. Anapeftique » 
qui fe dit d'un vers conne d'Ana- 
peftes. Lat. Anapafticum carmen. 

* ANAPESTO, /. m. Terme de 
Profodie Grecque & Latine. C'eft un 
pied de vers compofé de deux bréves 
& d'une longue. Lat. Anapeftus, i. 

* ANAPHORA, /. f. Répétition, 
reprife d'un méme mot dans -la mé- 
me période. Lat. Anaphora , «. 

* ANAPHORICO , CA, adj. m. ES 


F. Repété, ée, dans le méme difcours, 


ou dans la méme période. Lat. Ana- 
boricus , a, um. 

ANAQUEL , /. m. T. Arabe. Plan- 
che , ou tablette, de plâtre ou de bois, 
pratiquée le long des murailles des cui- 
ines, & offices, pour y mettre les 
uftenciles. L. Repofrtorium , ii. 

ANARCHIA,/.f. Anarchie,Etat fans 
Chef qui le gouverne. L. Anarchia , e. 

ANARCHICO, Ca, adj. m. €9 f. 
Anarchique, qui eft dans l'Anarchie,qui 
eft fans chef. Lat. Anarchicus , a , um. 

ANASCOTE ,, /. m. Serge d'Afcot. 
Lat. Stamincum textum pertenue. 

ANASTASIO, nombre de bautif- 
mo. Anaftafe , nom propre d'homme. 

* ANASTOMOSIS , /. f. Terme 
d'Anatomie. Anaftomofe,  c'eft la 
jon&ion d'une veine avec une autre , 
ou avec une artére. Lat. Anaflomofs. 

* ANASTOMOTICO, ca, adj. 
m. ES f. Anaftomotique, qui concer- 
ne l'Anaftomofe. Lat. Aperiendis ve- 
narum oflis aptus , a, am. 

* ANASTROPHE , JS. f. Inverfion 
des mots fans aucune néceflité. Lat. . 
Anaftrophe, 

ANATA. Voyez Annáta. 

AN ATHEMÉ, Anathéme , excom- 
munication , rctranchement de la 
communion de l'Eglife. Lat. Anathe- 
ma, atis. 

ANATHEMATIZAR , «e.a. Ana- 
thématifer, frapper d'Anathéme. Lat. 
Znatbemate ferire. 

ÁNATHEMATIZAR, Maudire, fon- 
haiter toute forte de maux à quel- 
qu'un. Lat. Execrari. 

ANATHEMATIZADO , DA, f. a 
Anathématifé, ée, excommunié, ée. 
Lat. Anathemate profcriptus , a, um. 

ANATISTA. Voyez Annatifta. 

ANATOCISMO , /. ». T. Grec. 
Anatocifme , intérét de l'intérét , con- 
verfion. Lat. Anatocifmus , i. 

ANATOMIA, f. f. Anatomie, Ícien- 
ce qui donne la connoiffance des par- 
ties du corps humain, & méme celle 
du corps des animaux, par la diflec- 
tion. Lat. Anatomia, e. 

ANATOMIA, Anatomie. On ap. 
pelle ainfi en terme de peinture l'ar- 
rangement , la grandeur , la figure de 
toutes les parties du corps. 

ANATOMIA, O ÁNOTOMIA , $5. 
€ EA Le bas peuple appelle ainfi par 

métaphore un homme maigre, fec & 
décharné. L. Macie confecius, bomo. 
L.s Hacer 
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Hacer Anatomia, Expreffion méta- 
phorique qui fignifie difcuter , exami- 
ner une chofe. Lat. Excutere. 

ANATOMICAMENTE , ad«. D'u- 
ne maniére Anatomique, conformé- 
ment aux régles de l'Anatomic. Lat. 
Anatomicé. 

ANATOMICO, CA, adj. m. ES f. 
Anatomique , qui appartient à l'Ana- 
tomie. Lat. Anatomicus, a, um. 

ANATOMISTA , /. m. Anatomifte, 
qui profeffe, qni exerce l'Anatomie. 
Lat. Anatomicus , ci. 

ANATOMIZAR , «v. a. Anatomi- 
fer, difféquer. Lat. Secare. 

ANCA , Jf. f. Voyez Cadéra. 

* No fufre arcas, Se dit des ani- 
maux qui ne portent pas en croupe. 
* Lat. Poflicam farcinam renuit. 

No fufrir ancas , Se dit, dans le figu- 
ré , d'une marmite, lorfqu'elle ne 
contient que ce qu'il faut pour la 
nourriture de la famille qui la met. 

Traher o llevar à las ances, Outre 
le fens littéral, fe dit au figuré de 
celui qui entrctient une perfonne à 
fes dépens. Lat. Propriis impenfís ali- 
quem juvare , alere. 

ANCHA , /. f. En terme de Bohé- 
miens, fignifie une Ville. Lat. Urbs, 
Civitas , idum. 

ANC NTE, adv. Largement, 
amplement , Lat. Lase. 

ANCHARIA , /. f. Le méme que 
Anchúra. 

ANCHEZA , f. f. Vieux terme Ara- 
gonnois. Le méme que Anchura. 

ANCHICORTO, TA, adj. m. ES 
J. Large € court. Lat. Zatus fed 
brevis. 

ANCHISSIMO, MA, perl. de 
Ancho. Très large, très fpacieux , 
cule, très étendu, ue, trés ample. 
Lat. An.plifonus, a, um. 

ANCHO, CHA, adj. m. ES f. Lar- 
ge, étendu, ue, fpacieux, eufe, 
ample. Lat. Zmplus , a, un. 

ÁNCHO DE NARIZES , Large de 
nez, fe dit d'un homme généreux, 
doux , tranquille, paifible. Lat. Ha- 
gnanimus, Si Von ditau contraire E/- 
trecho de narizes , étroit de nez, on 
entend un homme violent , coléri- 

ue, qui fe fache pour peu de cho- 
e. Lat. Stomacbofus. 

Es tan ancho como lurgo. Tan an- 
cho de arriba como de abaxo, Se dit 
d'un homme qui eft petit & gros. Lat. 
Homo brevis c9 obefus. 

Le viene mui ancho, Signifie qu'un 
emploi ou une dignité eft au deflus 
«les forces ou du mérite de celui qui 
la obtenue. 

Ponerfe mui ancho, S'enfler , s'en- 
orgueillir. Lat. Znturefcere. 

Tantas en ancho como en largo, Signi- 
fe qu'on fe divertira d'une maniére 
qui ne laiffera rien à défirer. 

Vida y conciencia ancha, Se dit d'un 
homme qui vit dans la débauche fans 


ANC 
crainte de Dieu. Lat. Efrenata licentia. 

ANCHOR, /. m. Voyez Anchúra. 

ANCHORA. Voyez Ancora. 

ANCHOVA, /. f. Anchois, petit 
poiffon de mer. Lat. Apua , «. 

ANCHURA, /. f. Largeur. L. Za- 
titudo , ini. 

Vivi", o andar à fus anchuras, Vi- 
vre les coudées franches. Lat. Zicen- 
tius Ed liberius oivere. 

ANCHUROSO , sa, adj. m. ES f. 
Large, fpacieux, eufe, étendu, ue. 
Lat. Latus, a, um. | 

+ ANCHUSA , /. £ Orcanette, 
plante qui fert à teindre. Lat. 4n- 


chiufa, e. 

T ANCiANAMENTE. ado. Voyez 
Artigunmente. 

ANCIANIA, /. f Le méme que 
Ancianidad. Le premier eft peu ufité. 

ANCIANIDAD , /:f. Ancienneté, 
vieilleffe , âge avancé. Lat. Antiquitas, 
Vetuflas , atis. 

ANCIANIDAD, Antiquité. 

ANCIANISSIMO , MA, /uperl. 1. 
EY f. de Anciáno , ‘Très ancien, trés 
ancienne, très âgé, ée, très vicux, 
très vieille. Lat. Vetuftifimus, a, 


«Jt. 

ANCIANO, NA, adj. m. ES f. 
ancien, nc, âgé, vieux, vieille. L. 
Senex , is. 

T ANCILA, JS. f. Voyez Efclava 
ou Sieroa. ; 

ANCLA, /. f. Le méme que 4r- 
cora , ou Ferro. 

t ANCON , f. m. T. de Marine. 
Havre, petit port, monillage, ancra- 
ge. rade, baye , abri pour les vaif- 
eaux. Lat. Navium flatio, onis. 

ANCORA, /. f- Ancre de vaifleau. 
Anchora, e. 

Echar ancóras , Jetter les arcres. L. 
Jacere Anchoras. 

Eflar en Ancoras, à fobre áncoras. 
Etre à l'ancre. L. Sfare in Anckoris. 

Levar Ancoras , Lever l'ancre. Lat. 
Vela facere. 

ANCORAGE , fn. Ancrage , droit 
qu'on paye pour ancrer. Lat. Jus 41- 
choræ. 

ANCORAGE , Ancrage, lieu propre 
pour y jetter l'ancre. Lat. Locus ja- 
ciendis Anchoris opportunus. 

ANCORAR, ©. acf. Ancrer , jetter 
l'ancre. Lat. Anchoras jacere. 

* ANCORAR A PATA DE GANSO, 
C'eft jetter trois ancres en forme de 
triangle, l'une à eftribord , l'autre à 
basbord, & la troifiéme du côté d’où 
vient le vent. Lat. Triplici Anchorà 
frmare Navim. 

ANCORADO , DA, f. f. du verbe 
Ancorar. Àncré , ée , qui eft à l'ancre. 
Lat. Anchoris firmatus , a, um. 

* ANCORCA, /. f. Couleur jaune, 
foncée à l'huile, & claire à la dé- 
trempe , compofée de plátre & de tein- 
ture de guelde. C'eft un terme de 
peinture. 
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* ANDABATAS, f. ». Andabates , 
Gladiateurs qui combattoient les yeux 
fermés ou avec un cafque fans vifiére. 
Lat. Andabate , arum. : 

* ANDABOBA, /f. f. Tricherie au 
Quinola , fort en ufage parmi les 
joueurs de profeffion. Lat. Zu/oria 


ANDADA , f: f. V. Andanza. 

* ANDADAS, Terme de chaffe, em- 
preintes, piftes, voies , traces. 
Vejtigia , ovum. 

Volver a las andádas , Suivre fes an- 
ciennes traces, retomber dans fes vi- 
ces. Lat. Ad eomitum reverti. 

* ANDADERA, /.f. Femme qui 
fait les meffages dans un couvent de 
filles. Voyez Mendadera. 

* ANDADERAS, Promenoir d'en- 
fans , machine qui fert à leur appren- 
dre à marcher. Lat. /Macbina ambw- 
latoria infuntibus inferviens. 

* ANDADERO, f-". Meflager, 
homme qui fait des commiflions. Lat. 
Curfitator famulus. 

ANDADO, /. m. Voyez 4Alnado , 
Antenado , bijaflro. 

+ ANDADOR, adj.15.£5 f. Marcheur, 
eufe, qui marche bien, qui va vite, 
agile, lefte. Il fe dit des hommes & 
des animaux. Lat. Citus, a, um. 

ANDADORES, f. ». Liliéres ou 
cordons au dos du corps ou de la robe 
d'un enfant, pour lui apprendre à 
marcher, & le conduire. Lat. Fafciole 
dirigendis infantium pafhbus deflinate. 

No ba meuefler andadores , à puede 
andar fin andadores. Il n'a pas befoin 
de lifiéres,il peut marcher fans lifiéres,, 
fe dit d'un homme expérimenté, & 

ui peut fe palfer du fecours d'autrui. 

at. Mansum Jubduxit. 

+ ANDADORISSIMO, MA , f/up.tm.. 
€9 f. de Andador. Qui marche beau- 
coup & avec beaucoup de légéreté. 
Lat. Pelocifimus, a, um. 

ANDADURA , /. f- Allure, grand 
pas, pas précipité d'un cheval, d'une 
mule &c. Lat. Ambulatio, nis. 

ANDAMIO, /. m. Echafaut qu'on 
drefle dans les places & les lieux pu- 
blics, pour y voir repréfenter les fe. 
tes. C'eft auffi un échafaut dont les 
macons le fervent pour bátir. Lat, 


T Nm, i. 
t ANDAM10,Efpéce de foulier dont 
la femelle eft de liége. V. Alcorquesa 


vaile. Lat. Eventus, ús. 

Bien, à buena andanza, à mal an- 
danza, Bon ou mauvais fuccés, bon- 
ne ou mauvaife fortune. 

ANDAR , vu. acf. Aller, fe mou- 
voir d'un lieu à un autre, aris 
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Lat. Jre, Ambulare, Progredi. 

ANDA aca, Viens ici. Lat. Hue 
ades. 
ANDA CON Dios, Dieu vous ac- 
compagne. Cette expreffon n'a lieu 
que de fupérieur à inférieur , ou d'é- 
gal à égal. Lat. Pale. 

ANDA EN BUEN HORA, Expref- 
hon dont on fe fert lorfqu'on renvoye 
quelqu'un , ou qu'on prend congé de 
lui Lat. Boni; avibws naviga. 

* ANDALLO PABAS, Exprefhon 
dont le peuple fe fert pour mar- 
quer fa joye. Lat. Evax. 

ÁNDAR A CAZA DE ALGUNA 
COSA, Solliciter une chofe, la. re- 
chercher avec ardeur , la briguer. L. 
Aliquid auckpari. 

ANDAR A CIEGAS, Marcher à 
tátons. L. Andabutarum more agere. 

ANDAR A CORSO, Aller en cour- 
fe, courir les mers. Lat. Pyraticam 
exercere. 

ANDAR ADELANTE , Áller en 
avant, pourfuivre ce qu'on a entre- 
pris. Lat. Progreds. 

ANDAR AESCURAS, Aller à tátons. 

ÁNDAR A GATAS , Marcher à qua- 
tre pattes, comme font les chats. L. 
Repere. 

ÁNDAR A GRILLOS, o á caza de 
Gangas , Chercher des grillons , ou al- 
ler à la challe d'oifeaux de marais, 
s'occuper de chofes inutiles , perdre 
fon tems. Lat. Zuterem lavare. 

ANDAR A LA ARREBATIÑA , 
Chercher à arracher une chofe des 
mains d'un autre. Lat. Eripere. 

ANDAR A LA COX COX, 0 à la 
coxcoxuela , Aller á clochepied. Lat. 
Altero pede fufpenfo ire. 

ANDABR A LA FLOR DEL BERRO, 
Allez cherchant la fleur du creflon, 
c'eft mener une vie libertine. Lat. 
Vivere perdità. 

ANOAR A LA GANDAYA, a la 
briba, o a la que falta , Se livrer à la 
pareffe , fuir le travail. L. Mendicare. 

ANDAR A LAS BONICAS, Pren- 
dre les chofes à l'aife, ne fe pas don- 
ner beaucoup de peine. L. Velitari. 

ANDAR A LA SOPA, Mendier fon 
pain de porte en porte, ou de cou- 
vent en couvent. Lat. Offam ofliatim 
snendicare. 

ÁNDAR A LAS VUELTAS , Se que- 
zeller, fe battre. Lat. Contendere. 

ÁNDAR A LA VENTURA DE 
Dios, o a Dios te la depare buena, 
S'abandonner à la fortune. L. For- 
tune fe committere. 

ÁNDAR AL ESTRICOTE, Aller 
péle - méle, le méler les uns avec les 
autres en fe difputant ou en fe bat- 
tant. Lat. Contendere. 

ÁNDAR AL MORRO, 0 4 la morra. 
Se battre , fe quereller , en venir aux 
mains. Lat. Rixari. 

ÁNDAR EL PASSO DEL BUEY, 
Marcher lentement. Lat. Zefludinis 


AND 
gradu incedere. 

ÁNDAR AL PELO , Andar al pef- 
cuezo. Andar mia fobre tuya, S'arra- 
cher les cheveux , fe prendre au col- 
let, fe jetter l'un fur l'autre. L. Zrruere 
ad invicem. 

ÁNDAR AL REDEDOR , Marclier à 
lentour, tourner autour d'une cho- 
fe, la marchander. Lat. Circumire. 

ÁNDAR AL USO, Suivre la mode. 
C'eft auffi s'accommoder au tems. L. 
Tempori fervire. 

ANDAR A MONTE , S'enfuir, fe 
cacher crainte de la Juftice, ou pour 
éviter un danger dont on eft menacé. 
Lat. Sarcinas colligere. 

ÁNDAR A PALOS, a puñadas , à 
cucbilladas , a efcopetazos com otro , Se 
battre à coups de báton, à coups de 
poings , à coups de couteau, à coups 
de piftolet. Lat. Mutuis iclibus fe con- 
ficere. 

ÁNDAR A PORFIA, o en porfa , 
Difputer qui aura raifon. L. Zenere 
aliquid mordacius. 

NDAR A PUTO EL POSTRE. 
Expreffion vulgaire dont on fe fert 
lorfque quelqu'un veut avoir plütot 
fait qu'un autre. Lat. Cum aliquo co- 
nari quen quis alterutrum feflinatione 
antevertat. 

ÁNDAR ARRASTRADO , Se dit 
d'un homme qui vit dans une extré- 
me pauvreté, qui n'a ni feu ni lieu, 
foit crainte de la Juftice , ou pour tel 
autre fujet. Lat. Aduerfà fortuna con- 
fficfari. | 

ÁNDAR A SOMBRA DE TEJADO , 
Aller à l'ombre des toits, fe cacher, 
vivre dans la crainte, fe dit des mal- 
faiteurs qui fuyentla Juftice, & qui 
fe cachent pour n'étre pas pris. Lat. 
Hominum oculos fugere. 

ÁNDAR A SUS ANCHURAS, Vi- 
vre àfonaife, vivre fes coudées fran- 
ches. Lat. Licentiorem vitam agere. 

ÁNDAR A TIENTAS, Aller à tá. 
tons, outre le fens littéral, fignifie 
ne point ré dans une affaire, ne 
pouvoir s'en tirer , faute de fçavoir les 
moe de s'y prendre. Lat. Cecutire. 

NDAR A TRES MENOS QUAR- 
TILLO, Se quereller, fe difputer. 
Lat. Rixari. 

NDAR A UNA, Aller en compa- 
gnie. Lat. Uná incedere. 

ÁNDAR BEBIENDO LOS VIEN- 
TOS, O LOS AIRES POR ALGUNA 
COSA , Se donner des mouvemens ex- 
traordinaires pour réuflir dans une af- 
faire. Lat. Toto nifu aliquid ambire. 

ÁNDAR BIEN, O MAL, S'acquit- 
ter bien ou mal de ce qu'on entre- 
prend. Lat. Bene, vel male fe gerere. 

ÁNDAR BUSCANDO TRES PIES 
AL GATO, Y EL TIENE QUATRO , 
Efpéce de confeil qu'on donne à un 
homme de ne point provoquer la 
colére d'autrui. Forlunam  pro- 
vocare. 
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ANDAR CABIZBAXO , Marcher la 
tête bafle, outre le fens littéral, fe 
dit d'un homme : attaqué d'une pro- 
fonde mélancolie, ou d'un chagrin 
profond, Lat. Ob/Hpo capite, ES figen- 
te lumine terras incedere. 

ÁNDAR CALLE ARRIBA Y CAL- 
LE ABAXO, Battre le pavé. L. Hinc 
inde , ou furfum verfus curfitare. 

ANDAR CON EL TIEMPO, S'ac- 
commoder au tems. Lat. Servire tem- 
pori. ! 

ANDAR CON FLEMA , Marcher 
avec flegme; outre ce fens, qui eft 
le littéral, c'eft agir avec réflexion 
& connoiffance de caufe. Lat. Cuncfn- 
bundé agere. 

ÁNDAR CON LA CARA DESCU- 
BIERTA, Marcher le vifage décou- 
vert, vivre fans crainte de quoi que 
ce foit. L. Nullius oculos pertimefcere. 

ANDAR CON MOSCA, Avoir la 
mouche, fe dépiter , étre dans le 
deffein de fe venger. Lat. Zndignari. 

ANDAR CON PIES DE PLOMO , 
Cheminer avec des pieds de plomb, 
pefer ce qu'on veut faire, agir avec 
reflexion & prudence. L. Cast? agere. 

ANDAR CON RESERVA, Agir avec 
referve. Lat. Caut? procedere. 

ANDAR CON SECUNDAS, Agir 
avec duplicité. Lat. Ver/uté agere. 

ÁNDAR DE BOCA EN BOCA, De- 
venir le fujet de tous les entretiens. 
Lat. Omnium ore traduci. 

ANDAR DE CAPA CAIDA , Se dit 
d'un homme qui fait mal fes affaires , 
que la fortune maltraite , & qui eft 
à la veille de périr. Lat. Affiélis ES 
pene perditis fortunis res Juas gerere. 

ANDAR DE ZECA EN MECA , de 
Zoca en colodra, Signifie qu'un hom- 
me ne fait qu'errer gà & là fans au- 
cun deffein. 

ANDAR DE GORRA, Vivre aux 
dépens d'autrui. Lat. Aliená vivere 
quadrá. — — 

ÁNDAR DE MALA CON UNO , 
En vouloir à quelqu'un, avoir de la 
rancune contre lui. Lat. Alicui minus 
bene velle. 

ÁNDAR DE MANO EN MANO UNA 
COSA, C'eft fe la donner de main 
en main. Lat. Per manus circumferrs. 

ANDAR DE PRISSA, Marcher à 
la hâte, outre le fens littéral, fe dit 
d'un homme qui n'a pas le tems de 


_vaquer à fes affaires. Lat. Feflinan- 


fer agere. 

ANDAR DERECHO,» 0 à derechas. 
Outre le fens littéral , qui eft mar- 
cher droit, fans fe détourner ni à 
droite ni 2 gauche, c'eft auffi fe bien 
conduire faire fon devoir. Lat. Ex 
equo vuwere. 

ANDAR DESCUBIERTO, C'eft al- 
lertéte nue, le chapeau à la main. 
Lat. Nudo capite incedere. 

ÁNDAR EL DIABLO EN CANTIL- 
LANA , Le pas eft dans la carriére, 

: 3 


wo 
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Se dit d'une Province, d'une Ville, 
d'une Communauté où il y a du trou- 
ble, & du défordre. Lat. Z'urbari. 

ANDAR EL DIABLO SUELTO , Le 
Diable va déchainé , pour dire , Il y a 
du bruit, du tapage. Lat. Omnia /uf- 
deque eerti. — 

ÁNDAR EL MUNDO AL REVES, 
Le monde va à rebours, fignifie que 
les chofes vont autrement qu'elles de- 
vroient aller , que tout eft en déf- 
ordre. . 

ÁNDAR EN BOCAS DE TODOS, Le 
méme que Andar de boca en boca. 

ÁNDAR EN CUENTOS, Occafion- 
ner des querelles, des difputes. Lat. 
Serere diftordias. 

. ÁNDAR EN CUEROS, Aller nud. 
Lat. Spoliatum recedere. 

' ANDAR EN DIAS DE PARIR , 
Etre prête d'accoucher. L. Parturire. 

ÁNDAR EN DIMES Y DIRETES, 
Aller , en di - moi, & je te dirai, fe 
difputer, fe quereller. Lat. Jragari. 

ÁNDAR ENFERMIZO, Etre mala. 
de. Lat. Znfirmàá valetudine laborare. 

ÁNDAR EN LA MAROMA, Mar- 
cher fur la corde, être fur les rangs, 
ceftá-dire, du nombre des préten. 
dans à une Prébende, à un Cano- 
nicat. Lat. Ad munus aliquod afpirare. 

ANDAR EN LAS MANOS DE TO- 
Dos, Sedit d'une chofe que tout le 
monde Ícait. Lat. Pre manibus om- 
eium elle. | 

ÁNDAR EN MALOS PASSOS , Vi- 
vre dans la débauche. Perdit? vivere. 

ANDAR EN PALMAS, Etre efti- 
mé, applaudi de tout le monde. L. 
Exiflimatione pollere. 

NDAR EN PELIGRO, Etre en 
péril. Lat. Verfari in difcrimine. 

ANDAR ENTONADO ,, Etre vain, 
préfomptueux, Lat. Animo efferri. 

ÁNDAR EN UN PIE, Aller fur 
un pié, agir avec promptitude & avec 
vivacité. Lat. Feflinare. 

ÁNDAR EN ZELO , Etre jaloux, 
avoir de la jaloufie. Lat. Zelotypiá 
laborare. Il fe dit anffi des animaux 
qui font en chaleur. Lat. Zn Venerem 


i. 
ÁNDAR ERRADO, Se tromper, étre 
dans l'erreur. Lat. Errare. 
ÁNDAR ESCASO , Manquer de 
bien, étre dans l'indigence. Lat. 7i- 


Jtr? vivere. 


ÁNDAR FALTA DE MEDIOS, Le 
même que Andar efcafo. 

ÁNDAR FLOXO, Agir avec lenteur 
dans une affaire. Lat. Pigrefcere. 

ANDAR HOMBRO A HOMBRO, Vi- 
vre de pair avec quelqu'un. L. Æqua- 
litatem affectare cum aliquo. 

ÁNDAR LA BARBA SOBRE EL 
MOMBRO, Mettre la barbe fur Vé- 
paule, regarder de travers. L. Auer- 
Jo vultu aliquem intueri. 

” ANDARLA OPINION EN BALAN- 
248, N'avoir pas un crédit bicu 


m AND 
établi. Lat. Minus commode audire. 

ANDARLE A UNO A LOS ALCAN- 
CES, Obferver quelqu'un de pres, 
l'épier. Lat. 7»flare alicui. 

ÁNDAR PIE CON BOLA, Vivre 
d'une maniére réglée, fe ménager. 
Lat. .$uo fe modulo metiri. 

ANDAR POR RODEOS, Ufer de 
détours, agir avec duplicité. L. Do- 
los agerc. 

ANDAR POR TIERRA, Etre dans 
l'abattement. Lat. De/pectui effe. 

ÁNDAR RONCEANDO , Différer, 
ufer de délai, jufqu'à ce qu'on puif- 
fe parvenir à fes fins. Lat. Circuire. 

ANDARSE MURIENDO, 0 cayendo 
muerto , Se dit d'un homme qui étant 
mal, ne peut fe réfoudre à fe met- 
tre au lit. Lat. 4fliéta nimium vale- 
tudine penà confici. 

ANDABSE POR LAS RAMAS, S'at- 
tacher aux branches , négliger le fo- 
lide pour ce qui ne l'eft pas. Lat. 
Inania fequi. 

ANDAR SOBRE AVISO, Etre fur 
fes gardes , agir avec précaution , 
pour n'étre point pris au dépourvu. 
Lat. Sibi cavere. 

ÁNDAR TEMPLANDO GAITAS , 
S'accommoder au gout, à l'humeur 
d'autrui, s'efforcer delui plaire. Lat. 
Alicui ablandiri. 

ANDAR TRAS DE ALGUNO , Sui- 
vre quelqu'un pour l'arrêter, le chà- 
tier, ou pour tel autre motif. L. Z#- 
Jeélari aliquem. 

ANDE LA LOSA, Marche la vaif- 
felle de fayence ; expreffion qui mar- 
que le tumulte, la confufion qui ré- 
gne dans un endroit, lorlque le peu- 
ple eft dans la joye. L. Indulgeanus. 

ANDE LA RUEDA Y COZ CON 
ELLA, Efpéce de jeu fort en ufage 
parmi les enfans. 

ANDEN Y TENGANSE, Se dit 
lorfque quelqu'un demande deux cho- 
fes incompatibles, & qu'on ne fgau- 
roit faire en méme tems. Lat. Duos 
lepores infequens neutrum capiet. 

A como anda la mercaduria > Com- 
bien vant la marchandife. L. Quanti 
res venit ? 

4 mas andar , Signifie , avec promp- 
titude. Lat. Properanter. 

En effo «ndamos , J'aila méme idée : 
Se dit lorfque quelqu'un vient nous 
confeiller une chofe à laquelle nous 
avions déja penfé. Lat. Zn id etiam 
incumbimus. 

Eflar à un andar, Se dit des mai- 
fons & des appartemens qui font de 
plain pied. Lat. 4quali folo confiftere. 

Mal me ban de andar las manos, 
Expreffion par laquelle on donne à 
entendre qu'on efpére d'obtenir ce 
qu'on défire. ; 

No andar bueno, Se porter mal. 
Lat. Minus bene babere. | 

No sé como andan las cofas, J'igno- 
re comune vont les chofes. L. Zn que 


AND 


flatu ves oerfentur fgnoro. 

Se le anda la cabeza , Se dit d'un 
homme décrépit , auffi - bien que de 
celui qui n'eft pas für dans fon em- 
ploi. Lat. Zabafcit. 

Todo fe andará , La chofe fe fera, 
Lat. Omnia percurrentur. 

* Refr. Ande yo caliente, y riafe la 
gente. Ce Proverbe fignific qu'on ne 
doit pas toújours fe mettre en peine 
de ce que les autres difent. Lat. Mibi 
intus cano. — A 

* Refr. Aquelva mas fano que anda 
por lo llano. Ce proverbe nous con- 
feille de prendre toüjours le parti le 
plus für, & d'agir uniment fans cher- 
cher des détours. Lat. Qui plana fem- 
per ambulat , erit tutior. | 

*Refr. Con mal efla el ufo, quando | 
la barba no anda de fufo. Ce Prover- 
be eft pour marquer la pauvreté d'un 
homfne , laquelle l'empéche de fuivre 
la mode. Lat. Fame premente , cultum 
nemo cogitat. 

* Refr. Dime con quien andas , y di- 
rete quien eres. Di moi qui tu fré. 
quentes , & je te diraiqui tu es. Lat. 
Bonus cum probis eft , malus cum malis. 

* Refr. No fe puede repicar y andar 
en la proceffzon. Ce Proverbe eft pour 
marquer l'impoffibilité qu'il y a de 
faire à la fois deux choles oppofées 
& incompatibles. Lat. Nemo potefi 
dominis reéfè fervire duobus 

* Refr. Pan y vino anda camino, 

nowmozo garrido, Ce proverbe figni- 

e que la nourriture eft néceflaire ponr 

fupporter le travail. Lat. Op/onium 
ambulare plus plantis folet. 

* Refr. Quien no puede andar que 
corra. Cette expreflion eft pour mar- 
quer l'impoffibilité de la chofe qu'on 
nous commande. Lat. Capram portare 
non po[Jum , ES imponitis bovem. 

ANDANTE , f. a. du verbe Andar. 
Celui qui erre cà & là fans'befoin. L. 
Errabundus. | 

Bien o mal andante, Qui eft heu- 
reux ou malheureux. Lat. Felix vel 
infelix. 

Caballeria andante, Chevalerie er- 
rante. 

Caballero andante , Chevalier errant. 

ANDADO ,, DA , f. p. du verbe 4n- 
dar dans toutes fes acceptions, allé, 
cheminé , ée. Lat. Peragratus , a, um. 

ANDADO , Tems paífé, écoulé. 
Lat. Elapfum tempus. 

ANDADO , Se dit d'un chemin bat. 
tu & frayé. Lat. Via trita. 

ANDAR, /. m. Allure, marche, 
démarche. Lat. Znceffus, ús. 

DARIEGO, Ga, adj. m. ES f. 
Batteur, eufe de pavé. Lat. Errabun- 
dus, a, um. 

* Refr. Za mula buena, como la . 
viuda , gorda y andariéza. Ce Provet- 
be fignifie qu'une mule ne marche 
qu'autant qu'elle eft bien nourrie, & 


qu'on en a foin. 
* ANDA» 


* 








AND 


* ANDARIN , /. :. Terme qu'on 
a introduit depuis peu dans nótre 
langue. Conreur , valet dont on fe 
fert pourfaire des meflages, & qui 
eft vétu à la legére. Lat. Curfor, oris. 

* ANDARIVEL, /. 5. Terme de 
Marine. Cable qui va pour l'ordinaire 
du grand mát à celui du trinquet. 
C'eft auffi une autre corde qui fertà 
monter au mát lorfqu'on veut appa- 
reiller. Lat. Funis, is. 

ANDAS, /.f. Qu'on employe toú- 
jours au pluriel. Brancard , qui fert 
à porter des chaffes ou des Reliques 
en proceflion. C'eft auffi une civiére 
à porter les morts en terre. Lat. 
Tenfa , e. Feretrum , i. 

* ANDEN , f: m. Portique, lieu 
long & couvert d'une voute , ou d'un 

lancher foutenu fur des colomnes. 

t. Porticus, i. 

ANDEN , Signifie quelquefois la 
méme chofe que Vafár, ou Anaquél. 

* ANDERO, /. m. Barre d'une chai- 
le à porteur, d'un brancard. Ce mot 
ef peu ufité. Lat. Afferes , um. 

* ANDIDO, DA, adj. m. € f. 
Paflé, de, arrivé, ée. C'eft un vieux 
terme. Lat. fus,a,un. 

* ANDOLA , f. f. Terme hazardé , 
qui n'a d'autre fignification que 
telle que les Poétes lui ont donnée. 
lis l'employent en refrain dans les 
chanfons burlefques , comme dans nos 
vaudevilles , de lon lan lu, qui ne figni- 
fie rien. 

* ANDOLINA , O ANDORINA , 
J.f. Voyez Golondrina. 

* RINA, f. f. Terme de 
Marine, Morceau de cable de deux 
brafles en double , au centre duquel 
font attachées deux poulies à deux 
yeux; il fert à attacher la grande 
voile an grand mát. 

* ANDORRA, /.f. Le méme que 
Andorrera. C'eft un terme barbare. 

* ANDORRERO, 24 , adj. ».€3 f. 
Celui ou celle qui aime à courir. Ce 
mot n'eft ufité que parmi le bas peu- 
ple. Lat. Exrabundus , a, um. 

* ANDRAJERO , f. ». V. Trapero. 

* ANDRAJO, f. m. Chiffon, tor- 
chon , haillon. Lat. Vilis lacinia. 

* ANDRAJOSAMENTE , adverb. 
Pauvrement , par lambeaux , en gue- 
nille. Lat. Pannos?. 

ANDRAJOSO , SA, adj. m. EY f. 
Couvert, te de chiffons, de vieux hail- 
lons. Lat. Pannofus, a, um. 

ANDRES, Nombre de bautifmo , 
André, nom propre d'homme. 

* ANDRINA , ff. V. Endrina. 

ANDRINO , /. ». V. Endrino. 

* ANDROGENO, ou ÁNpRO- 
GYNO , adj. Androgyne, Hermaphro- 
dite, celui qui a les deux fexes. Lat. 


Yogynus. 
-* ANDROGYNOS , adj. Les Aftro- 
logues appellent Planétes Androgy- 
nes , celles qui font tantót chaudes , 


AND 


& tantót humides : comme Mercure, 
qui eft fec & chaud, étant prés du 
Soleil, & humide proche de la Lune. 
Lat. Ardrogynus. 

* ANDROMEDA, /.f. Andromé- 
de, Pune des vingt - deux Conftella- 
e feptentrionales. Lat. Androme- 


y *. 

* ANDROMINA , ff. Terme bas 
& vulgaire dont on fe fert pour dire 
à un- homme qu'il ment ou qu'il cher- 
che des excules pour pallier fa mau- 
vaife condnite; Menterie , bourde, 
fauffe excufe. 

* ANDROSACES ,./.f. Androface , 
plante qui croit fur les côtes de la 
Syrie. Lat. Zndrofaces , is. 

* ANDROSEMO, /. m. Toute- 
faine, plante dont le fuc refTemble 
au fang. Lat. Androfamum , i. 

* ANDULARIOS, /. m. plur. Vé- 
tement mal fait, rempli de piéces & 
de morceaux , mal - propre. L. Vefles 
lacere ES pannofe. 

* ANDULENCIA , /. f. Terme bas 
& badin. Voyez Andanza. 

* ANDURRIALES , /. 5. 'T'oüjours 
employé au pluriel. Lieux Apres & 
fcabreux , où il n'y a point de chemin 
marqué. Lat. Loca invia. 

* ANEAGE, /. 5». Marque qu'on 
fait aux piéces d'étoffe, pour indi- 
quer le nombre d'aunes qu'elles con- 
tiennent. Lat. Sigsum quo ulnarum 
nunerus indicatur. 

ANEAR, v. acf. Auner, mefurer 
à laune. Lat. Ulmá metiri. 

* ANEBLAR , v. act. Voyez Anie- 
US 'ANEBLADO Y 

> DA, P.P. Voyez 
Anieblado. Fr 

* ANECIARSE, v. r. T. hazardé. 
Se rendre importun, fácheux , incom- 
mode dans la converfation,ou dans tel- 
le autre chofe. L. Faftidison creare. 

ANEGADIZO , ZA, adj. m. ES f. 
Sujet, te, à être inondé , noyé. Lat. 
Submerfioni obnoxius , a, um. 

ANEGAR , «v. acf. Noyer, faire 
mourir dams l'eau. L. Submergere. 

* ANEGAR , Se dit d'un vaif- 
feau , ou de telle autre chofe qui cou- 
le à fond. 

ANEGAR, Noyer pour inonder. 
Lat. Znundare. 

ANEGARSE, «.r. Se noyer. L. 
Mergi. 

ANEGARSE , Se noyer, fe dit d'un 
vaiffeau ou de telle autre chofe qui 
coule à fond. Lat. Submergi. 

ANEGADO, DA, f. p. du verbe 
Anegar , dans toutes. fes acceptions. 
Noyé , ée, inondé, ée. Lat. Merfus, 


a, um. 
ANEMONE , f. - Anemone , fleur 

que tout le monde connoit. L. Ane- 

mont y es. 

* ANEMOSCOPIO , /. ». Anemof- 

cope, inftrument qui fert à connoi- 

tre le changement de l'air ou du vent, 
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ou le beau ou le mauvais tems, deux 
ou trois jours avant qu'il arrive. Lat. 
ZInemofcopium , dí. 

* ANFION, /. m. Efpéce de con. 
fe&ion dont l'ufage rend le corps in- 
fenfible. Les Turcs & les Mores qui 
font efclaves en font ufage, & on la 
donne à ceux qu'on met à la torture, 
pour qu'ils ne fouffrent point, & qu'ils 
puiffent nier les crimes dont on lee 
accufe. Lat. Medica potio fluporens 
Jenfibus inducens. 

ANFRACTO, fm. Chemin finueux 
& inégal, qui a plufieurs tours & 
détours. Lat. Anfractus , às. 

ANGARILLAS , /. f. Toujours em- 
ployé au pluriel. Civiére renforcée 
qui fert à tranfporter des pierres & 
autres matériaux. L. J"ecfabulum , i.. 

* ANGARILLAS. On appelle en- 
core ainfi certains grands paniers, dont : 
la fuperficie eft compofee de quatre 
liteaux de bois percés, où font at- 
tachées des cordes qui forment une 
efpéce de filets, qu'on charge fur une 
béte de fomme pour tranfporter la 
poterie. Lat. Calathi, clatrati. 

* En angarillas. Expreflion adver- 
biale métaphorique , dont on fe fert 
en parlant d'une perfonne qui dans la 
colére met fes mains fur fes hanches. 
Lat. Anfatum ES minabundum incedere. 

* ANGARO, /. m. Feu ou fumée 
Ps fert de fignal. Lat. Fumo datum 


EUIS. 
ANGEL, /. m. Ange, créature in- 
telligente & fpirituelle. L. Angelus, i. 
ANGEL , Ange, l'un des efprits 
céleftes qui compofent le neuviéme 
chœur. 

ANGEL BUENO, Y ANGEL DE 
LUZ, Bon Ange, Ange de lumiére. 
C'eft chacun de ces Anges. Lat. Bo- 
nus Angelus. 

ÁNGEL CUSTODIO U DE LA 
GUARDA, Ange gardien. Lat. Ange. 
lus cuftos. 

ÁNGEL MALO, Y ÁNGEL DE 
TINIEBLAS, Manvais Ange, Ange 
de ténebres , chacun des Démons qui 
fe revoltérent contre leur Créateur. 
Lat. Diabolus, 3. 

* ANGEL, Ange, terme d'Artille- 
rie, boulet de canon fendu en deux 
dont les moitiés font jointes par uue 
chaine. Lat. Globulus duplex ferreus 
utrimque connexus. 

* ANGEL , Eft le nom qu'on donne 
dans quelques endroits à la Raye. 
Voyez Raya. 

s un Angel, C'eftun Ange; ex- 
preffion dont on fe fert pour marquer 
la douceur , l'affabilité, le bon ca- 
raftére d'une perfonne. Lat. 4rgeü- 
cam indolem redolet. 

* Partido de Angel y dar el Angel. En 
termes de jeu de billard , c'eft permet- 
tre à un homme de jouér une bille 
difficile, les deux pieds fur le bil. 
lard , ce qui eft fort avantageux, và 

que 
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que dans cette forte de jeu il n'eft point 


permis de jouër une bille qu'on n'ait. 


un pied à terre. , | 

Tener fn Angel de guarda , Se dit au 
figuré d'un homme qui a un protec- 
teur. Lat. Patrocinio alicujus uti. 

ANGELICA, /.f. Angélique, el- 
péce de plante. Lat. Angelica , e. 

* ANGELICA, Bénédiction qu'on 
fait du Cierge pafchal le famedi faint , 
qu'on appelle ainfi parce qu'clle com- 
mence par ces paroles: Æxultet jam 
Angelica turba celorum. 

ANGELICAL, adj. Angélique, qui 
a rapport àl'Ange. L. Angelicus,a, um. 

* ANGELICALMENTE, adv. An- 
gcliquement , d'une maniére Angeli- 

ue. Lat. Mirum in modum. 

ANGELICO , CA, adj. m. ES f. Le 
méme que Angelicul. 

AGUA ANGELICA, Eau Angéli- 
que, efpéce de purgatif compofé avec 
de la manne clarifiée dans de l'eau 
dechicorée, de la bourrache & au- 
tres chofes femblables. Lat. Aqua An- 
gelica. 

Salutacion Angelica, La falutation 
Angelique. C'eft l'Ave Maria. 

ÁNGELICO, OÁNGELITO, /. 51. 
dim. de Angel. Petit Ange. Lat. Puel 


dus, li. | 
ANGELO, / m». Le méme que 
Angel. . 
ANGELOTE, /. m. augm. de An- 
gel. On appelle ainfi cemmunément 
ces des figures d'Anges qu'on pla- 
ce fur les rétables. Lat. Angeli gran- 
dioris figure in opere Anaglypho extantes. 

ÁNGELOTE, On appelle ainfi dans 
le figuré, un enfant gras, bien nourri 
' & d'un bon caractere. Lat. Bené su- 
tritus ES morigeratus puer. 

* ANGELOTE, Angelot , efpéce de 
monnoye d'or appellée par les anciens 
F'icloriata , à caufe de la figure de la 


Victoire qui étoit repréfentée deffug, 


Lat. Victoriatuns , i. 

ANGEO , /. 1m. Canevas, ainfi ap- 
pellé parce que les Efpagnols le tirent 
de l'Anjou. L. Tela Andegavenfis craf- 
Jior. 

ANGINA , /. f. Squinancie , mala- 
die aigué qui vient à la gorge. Lat. 
Angina, e. 

ANGOSTAR, «. a. Etrécir, ré- 
trécir , ferrer , refferrer. L. Coaréfare. 

ANGOSTAR , dans le figuré, afHli- 
ger, inquiéter, chagriner. Lat. 4n- 


gere. 

* ANGOSTARSE , «. r. Se retré- 
cir, fe reflerrer. Lat. Arctari, 

ANGOSTADO , DA, f. p. du ver- 
be Angoflar dans toutes fes acceptions. 
Etréci, ie. Lat. Arctatus, a, um. 

ANGOSTO, TA, adj.m.ES f.Etroit, 
te. Lat. Hrétus, a, um. 

Venir angojlo , Sc dit dans le figu- 
té de ce qui n'eft pas fufffant pour 
fatisfaire l'ambition. Lat. Explende cu- 
piditati non /ufficere. 
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ANGOSTURA, /. f. Déttoit que 
forment les montagnes , étréciffement, 
rétréciffement. Lat. Aréfatio. 

* ANGRA , /. f. Voyez Babia ou 
Enfenada. - 

ANGUILA ,/.f. Anguille , efpéce 
de poiflon. Lat. Anguilla, e. 

ÁNGUILA DE CABO, Voyez Re- 
benque. Fouet dont le Comite fe fert 
pour chátier les forgats fur les galéres. 
Lat. Flagrum, ;. 

ANGUILAZO , /. m.  Anguillade, 
coup de gourdin que le Comite don- 
ne aux forgats. Lat. Flazri ictus , ús. 

* ANGULAR , adj. d'une feule 
termin. Angulaire, qui a des angles. 

Piedra Angular, Pierre angulaire, 
ou fondamentale qu'on met à la pre- 
miére affife d'un bátiment qui fait 
l'angle. Lat. Zapis Avpularir. 

* ANGULARMENTE, adv. En 
maniére d'angle, en angle. Lat. 4d 


angulum. 

* ANGULEMA, f. f. Toile d'An- 
gouleme. Lat. Tela Engolimitica. 

Hacer angulémas , ler de fimagrées 
pour tromper quelqu'un. Lat. MHentiri 
blanditias. 

ANGULO, m. Angle, terme de 
Géomctrie. Inclinaifon de deux lignes 
qui fe rencontrent en un point. Lat. 
Angulus , 3. 

* ANGULO, Angle, en terme d'efcri- 
me , eft.celui que le bras ou les jam- 
bes forment avec l'épéc. Lat. Angulus 
in difciplina rudiaria, 

"ANGULO ADY ANTE, o contermbino 
a unlado. Angle adjacent. .On appelle 
ainfi dans la Trigonometrie celui qui 
eft formé fur le méme côté du trian- 
gle. Lat. Angulus adjacens. 

* ANGULO AGUDO , Angle aigu, 
eft celui qui eft extrémement fermé. 
Lat. Angulus acutus. 

* ANGULO AGUDO, En terme d'ef- 
crime , c'eft lorfque le bras & l'épée 
fe portent en bas fur la méme ligue, 
parce qu'il fe forme alors un angle 
plus petit qu'un droit. 

* ANGULO AZIMUTHag , Angle 
azimuthal , eft un angle fphérique 
que l’Azimuth forme avec le Méri- 
dien. Lat. Augulus azimutbalis. 

ÁNGULO CISSOIDE, bederacio , u 
de hiedra, Angle cifloide, eft celui 
qui eft formé par deux lignes circu- 
laires convexes qui fe coupent; on 
l'appelle ainfi parce que fa figure ref- 
femble à la pointe d'une feuille de lier- 
rc. Lat. Angulus ciffoides. 

* ANGULO CORRESPONDIENTE, 
Angle correfpondant , cn terme d'ef- 
crime, eftcelui qui regarde le bras 
droit & l'épée de celui qui regoit la 
botte. L. ngulus antagonifle refpondens. 

* ANGULO CURVILINEO, Angle 
curviligne, eft celui qui eft formé par 
deux lignes courbes. Lat. Angulus cur- 
vilineus. 

* ANGULO DE LA CONTRAESCAR- 


ANG 


PA, Angle de la contrefcatpe; c'efe 
l'angle rentrant qui eft vis- à - vis le 
milieu de la courtine. Lat. Foffue as- 
gulis. exterioris crepidinzs. 

* ANGULO DE LA ELEVACION. 
Angle de l'élévation, en terme de 
Dioptrique , eft celui que forme le 
plan incliné avec la ligne horizontale. 
Lat. 4ngulus elevationis. 

* ANGULO DE LA ESPALDA, Án- 
gle de l'épaule, en terme de fortifi- 
cation , elt celui qui eft formé par la 
rencontre de la face & du flanc du 
baítion. L. Augulus bumers. 

* ANGULO DE LA GOLA, Angle 
de la gorge, en terme de fortifica- 
tion, eft l'angle obtus formé par la 
capitale du baftion & par la demi- 
gorge. L. Angulus medie faucis pro- 
pugnaculi. 

* ANGULO DE LA INCIDENCIA , 
Angle d'incidence , en terme de Ca- 
toptrique, eft celui Tu forme le rayon 
lumineux avec la furface du miroir. 

* ANGULO DE LA INCLINACION 
DE UN RADIO, Angle de l'inclinai- 
fon d'un rayon, c'eft celui que le 
rayon fait avec l'axe d'incidence dans 
le premier milieu, & dans le point 
oú il rencontre le fecond. 

* ANGULO DE LA REFLEXION, 
Angle de refléxion , en terme de Ca- 
toptrique, c'eft celui qui eft formé 
par la ligne de reflexion avec le plan 
du miroir. 

* ANGULO DE LA REFRACCION , 
Angle de refradion , en terme de 
Catoptrique, eft celui qui eft formé 

at les rayons d'incidence & de ré- 

&ion qui le coupent. Lat. Angulus 
refractionis. 

* ANGULO DE LA TIERRA, Angle 
de la Terre , eitle nom que les 
trologues donnent à la quatriéme mai- 
fon du théme célefte. 

* ANGULO DEL CENTRO DE UN 
POLYGONO, Angle du centre d'un 
Polygone, eft celui qui eft formé au 
centre par la rencontre de fes rayons. 
Lat. Angulus centri Polygoni. 

* ANGULO DEL CIELO , o cafa; an 
gulares, Angle du Ciel, ou maifons 
Angulaires. Les Aftrologues appellent 
ainíi la premiére , dixiéme , feptiéme 
& quatriéme mailon du Théme célef- 
te, parce qu'ils croyent que les Pla- 
nétes qui s'y trouvent agiflent avec 
plus: de force que dans les autres. 

* ANGULO DEL FLANCO, o de la 
Cortina , Angle du flanc, ou dc la 
Courtine, en terme de fortification , 
eft celui qui eft formé par la ren- 
contre du flanc & de la courtine. 
Lat. Angulus ale ES cortine. 

ÁNGULO DEL POLYGONO EXTE- 
RIOR , Angle du Polygone extérieur , 
en terme de fortification, eít celui 
qui eit formé par des lignes tirées 
d'un angle d'un baftion à l'autre. 
Lat. Angulus Polygoni exteriorts.* 

ÁNGULO 
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ÁNGULO DE OCCIDENTE, Angle 
. occidental, eftle nom que les Aftro- 
logues donnent à la feptiéme maifon 
du Théme célefte. 

ÁNGULO DE POSICION, Angle 
de pofition, en terme de Géographie, 
ef celui que forme le vertical qui 
pañle par le Zénith de deux endroits, 
avec le Méridien d'un d'eux. L. 4As- 
gulus po/itionis. 

ÁNGULO DE FRACCION, En ter- 
me de Statique, eft celui que forme 
une corde chargée d'un poids fur un 
plan incliné , avec une ligne parallele 
au méme plan. . 

ÁNGULO DE UN SECTOR DE Es- 
PHERA, Angle d'un fetteur de Sphé- 
re, eft le méme que celui du Segment 
* qui lui fert de bafe. 

* ANGULO DE UN SEGMENTO, 


Angle d'un ent, eít celui que 
forme la circonférence d'un cercle avec 


la ligne droite qui la coupe. Lat. 4n- 
Segmenti 


: * ANGULO DE UN SEGMENTO DE 
LA ESPHERA, Angle d'un Segment 
de Sphére, eft celui qui eft formé 
au centre par deux rayons tirés aux 
deux extrémités oppolées du diamé- 
tre de fa bale. Lat. Angulus fegmenti. 

* ANGULO DIMINUTO, Angle 
diminué, eft celui que forme la face 
du baftion avec le cóté extérieur du 
Polygone. C'eft un terme de fortifica- 
tion. Lat. Angulus imminutus. 

* ANGULO EN EL CENTRO, Án- 
gle du centre, eft celui qui eft formé 
par deux rayons tirés du centre à la 
circonférence. 

* ANGULO EN EL SEGMENTO , 
Angle du Segment, eft celui qui eft 
formé par deux lignes droites tirées 
des deux extrémités d'un fegment du 
eercle , qui fe rencontrent dans un 
point de fa circonférence. Lat. 4n- 

in fegmento. 
" * ANGULO EN LA CIRCUNFE- 
RENCIA, Angle à la circonférence 
d'un cercle. L, Zngulus circumferentis. 

* ANGULO ENTRANTE, o muerto, 
. Angle rentrant, ou mort, eft celui 
dont le fommet eft vers le dedans de 
la place. C'eft un terme de fortifica- 
tion. Lat. Angulus recedens. 

* ANGULO SPHERICO, Ángle Sphé- 
rique. C'eftcelui qui e& formé fur la 
furface de la Sphére par l'mterfection 
de deux de fes grands cercles. Lat. 
Angulus Sphæricus. 

* ANGULO EXTERIOR , Angle ex- 
térieur, en terme d'efcrime , c'eft ce- 
lui qui, lorfque deux épées fe croi- 
fent, répond à la partie extérieure 

deux combattans. Lat. Argulus 
externus. 

* ANGULO EXTRAÑO, en terme 
d'Efcrime, c'eft lorfqu'on retire le 
bras en arriére, & quela pointe de 
l'épée eft oppofée à l'antagonifte. L: 
Ærtraneus angulus. 
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* ANGULO FLANQUEADO , Angle 
flanqué, en terme de fortification , 
eft celui qui eft formé par la rencon- 
tre des deux faces du baftion. L. An- 
gulus propuynaculs. 

* ANGULO FLANQUEANTE EXTE- 
RIOR, O de la tenaza , Angle flanquant, 
extérieur ou de la Tenaille, eft celui 
que forment deux faces de baftion 
prolongées. C'eft un terme de fortifi- 
cation. Lat. Angulus decullationis. 

* ANGULO FLANQUEANTE IN- 
TERIOR , Angle flanquant intérieur , 
c'eft celui que forme la ligne rafante 
avec la Courtine. Lat. Angulus defen- 

Jionis interior. 

* ANGULO HORABIO, Terme de 
Gnomonique , c'eft celui que forme la 
ligne des heures avec le méridien au 
centre d'un cadran folaire. Lat. 4An- 
gulus horarius. 

* ANGULO INFERIOR , Angle in- 
férieur , en terme d'Efcrime , eft celui 
que forme l'épée qui eft deffous avec 
celle qui eft deffus. Lat. 4ngulus infe- 
rior in re gladiatoria. 

* ANGULO INSTANTANEO, Án- 
gle momentané , en terme d'Efcrime , 
eft celui qui fe forme fous le bras lorf- 
qu'il fait un monvement violent , qui 
eft bientót remplacé par le volontaire. 
Lat. Angulus inflantaneus. 

* ANGULO LUNULAR , Angle Lu- 
naire, eft celui qui a la forme d'un 
croiffant , & qui eft formé par deux 


lignes courbes, l’une concave & l'au- 


tre convexe, qui fe coupent. L. An- 
gulus lunaris. 

* ANGULO MISTO , o miflilineo , 
Angle mixte, ou mixtiligne, eft ce- 
lui qui eft formé par une ligne droite 
& par une ligne courbe. Lat. Zsgu- 
lus mixtus. | 

* ANGULO MISTO, Angle mixte, 
en terme d'Efcrime, c'eft lorfque le 
bras fe courbe, & forme avec la ligne 
droite qu'on remarque dans la poi- 
trine, & qui s'appelle ligne de con- 
tingence , un angle avec la ligne col- 
latérale droite. Lat. Mixtus angulus. 

* ANGULO MODERADO, Angle 
modéré , c'eft la pofture principale de 
l'Efcrime, il fe forme dans la join- 
ture des cuiffes, lorfque la pointe du 
pied droit regarde l'eftomac de l'an- 
tagonifte, & que le pied gauche eft 
placé derriére les talons vis-à-vis l'un 
de l'autre, & dans une telle diftan- 
ce, qu'en tournant le pied gauche , 
fa pointe atteigne le talon droit. 

* ANGULO OBLIQUO , Angle obli- 
que, c'eft celui qui eft plus petit 
qu'un droit. Lat. Angulus obliquus. 

* ANGULO OBTUSO , Angle obtus, 
eft celui qui eft plus ouvert qu'un 
droit. Lat. Angulus obtufus. 

* ANGULO OPTICO , o vtifual , Án- 
gle optique, ou vifuel. C'eft celui 
que forment les objets avecla pointe 
de leur cone dans la prunelle. C'eft 
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un terme d'Optique & de Perfpettive. 
Lat. Angulus opticus. 

* ANGULO OPUESTO A UN LADO, 
Angle oppofé à un cóté. En terme de 
Trigonométrie, c'eft celui qui fait face 
àce côté. Lat. Angulus oppofitus alteri 
ex lateribus trianguli. 

* ANGULO ORIENTAL, Angle Ori- 
ental. Les Aftrologues appellent ainfi 
la premiére maifon du Théme celcfte, 
qu'on nomine encore horofcope $ 
vie. 

* ANGULO PARALACTICO , Angle 
de la Paralaxe. C'eft celui que for- 
ment dans le centre de l'Aftre les 
lignes du vrai lieu & du lieu appa- 
rent, ou cclles qu'on tire du centre 
& de la fuperficie de la terre. Lat. 
Angulus paralacticus. 

* ANGULO PELECOIDE. C'eft ce- 
lui qui a la figure d'une hache. Lat. 
Angulus: pelicoides. 

* ANGULO PERMANENTE, Angle 
permanent, en terme d'efcrime, c'eft 
celui qui fe forme entre le bras & 
le cou dans le mouvement naturel. 
On l'appelle angle fupérieur & jurif- 
di&ion du bras. Lat. Angulus per- 
manens. 

* ANGULO PLANO, Angle plan. 
C'eft celui qui fe forme furune fur- 
face plane. Lat. Angulus planus. 

* ANGULO RECTILINEO , Angle 
reétiligne , eft celui qui eft formé par 
deux lignes droites. Lat. Angulus reca 
tilineus. | 

* ANGULO RECTO, Angle droit, 
c'eft celui qui eft formé par la ren- 
contre de deux lignes perpendiculai- 
res. Lat. Angulus reótus. 

* ANGULO RECTO , Angle droit,en 
terme d'Efcrime , c'eft loríque le bras 
& l'épée étant fur la même ligne droi. 
te, regardent l'épaule de l'Antagonif- 
te, parce qu'alors le bras fait un an- 
gle droit avecle côté. L. Angulss rec 
£usi n rudiaria palæftra. | 

* ANGULO REMISSO, En ter. d'Ef- 
crime , c'eft lorfqu'on s'éloigne autant 
à'/la droite qu'à la gauche ; & on l'ap- 
pelle ainfi, parce qu'on s'éloigue du 
centre. Lat. Rewiffis angulus. 

* ANGULO ROMPIDO , Ángle rom- 
pu , enterme de Dioptrique, eftce- 
ui que forme le rayon rompu avec 
l'axe de la refraction. Lat. Argulus 
fractus. 

* ANGULO SALIENTE, o angulo 
vivo , Angle faillant ou vif, Terme de 
fortification , c'eft celui dont la poin- 
te eft tournée vers la Campagne. Lat. 
Angulus promincus. 

* ANGULO SISTROIDE, C'éft celui 
qui a la figure d'un Siftre. Lat. An- 
gulus fsflyoides. 

* ANGULO SOLIDO, Angle folide, 
c'eft celui qui eft formé par la ren- 
contre de pluficurs plans. Lat. Zugu- 
lus folidus. 

* ANGULO SOLIDO , Angle folide, 
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en terme d'efcrime, c'eft celui que 
font le bras & le corps, lorfqu'on 
eft en garde. 

* ANGULO SUPERIOR EN LA SPA- 
DA, C'eft celui que forme l'épée qui 
eft deffus avec celle qui eft deffous. 
Lat. Angulus fuperior. 

ANGURRIA , JF. Voyez Sandia , 
Badéa , ou Melon de agua. 

ANGUSTIA, ff. Angoiffe, cha- 
grin, -triftefle, affliion. Lat. An- 
guflia, e. 

ANGUSTIA , Signifie quelquefois la 
méme chofe que Zgoffura & Eftrecbez. 

ANGUSTIA , Terme de Bohémiens, 
Prifon. Lat. Curcer, eris. 

ANGUSTIAS, Ter. de Bohémiens. 
Les Galéres. Lat. Trirewmes, ium. 

* ANGUSTIADAMENTE , adv. 
D'une façon trifte & chagrine , trifte- 
ment, doulourenfement. Lat. 4nxiè. 

ANGUSTIAR , v. a. Affliger, cha- 
griner. Lat. Angere. 

ANGUSTIADO, pa, f.p. Afi- 

é, ée, chagriné, ée , attrifté, ee. 
at. Anxius, a, um. 

ANGUSTIADO, dans le figuré, Ava- 
re, vilain, taquin. Lat. Avarus. 

ANGUSTIADO, T. de Bohémiens. 
Prifonnier , Galerien. Lat. Carcere de- 
tentus. Ad triremes damnatus. 

* ANGUSTIOSO, SA, adj. m. ES 
f. Douloureux, fe, chagrinant, te, 
afflizeant, te. Lat. Moleftus, a, um. 

* ANHELAR, v. ». Haleter , être 
hors d'haleine , refpirer avec difhcul- 
té. Lat. Anbelare. 

* ANHELAR, Dans le fens Mé- 
taphorique , défirer une chofe avec ar- 
deur. Lat. Ambire. 

* ANHELANTE ,, part. acf. du v. 
Anhelar. Haletant , refpirant avec pei- 
ne, foit à caufe de la fatigue, ou 
pour quelque autre caufe. Lat. Znbe- 
lans , antis. 

* ANHELITO, /. m. Voyez Ref- 
Piración , ou Aliento. 

* ANHELO, f. m. Ambition, défir 
immoderé d'une chofe. L. Cupido , ¿nis. 

ANIDAR , «. s. Nicher, faire fon 
nid, fe dit des oifeaux. L. Vidificare. 

* ANIDAR. On employe qnelquefois 
ce verbe comme adti£ , ainfi que l'a 
fait Cervantes en parlant de la vipére, 
& il fignifie , retourner dans l'endroit 
qu'on avoit quitté. 

* ANIEBLARSE, vu. r. Se gâter 
par le brouillard, fe nieller. Lat. Prui- 
và corriumpi. 

* ANIHILAR, v. a. Le méme que 
Aniquilar. | 

ANILLO, /. »s. Petit anneau, pe- 
tite bague. Lat. Znnulus , i. | 

* ANILLO , Couronne, efpace ren- 
fermé entre les circonférences de deux 
cercles concentriques. 

* ANILLO , Aftragale T. d'Archi- 
te&ure. Lat. Zflragalus. 

* ANILLOS, pir. T.de Bohémiens. 
Fers, ceps qu'on met aux jambes des 
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malfaiteurs. Lat. Compedes , un. 

* ANILLO ÁSTRONOMICO , Án- 
neau Aftronomique ,, Anneau gradué 
qui fert à mefurer la hauteur des aftres, 
& leurs diftances. Lat. Annulus Afbro- 
nomictus. 

* ANILLO DEL PESCADOR , Án- 
nean du pécheur. On appelle ainfi le 
fceau que le Pape appofe aux Bulles 
& aux Brefs Apoftoliques. Lat. An- 
nulas pifcatoris. 

* ANILLO DE SATURNO , Án- 
neau de Saturne. On appelle ainfi un 
cercle lumineux qui paroit autour de 
Saturne , lorfqu'on l'obferve avec un 
Télefcopc. Lat. Aunulus Saturni. 

* ANILLO NUPCIAL , Anneau 
nnptial. C'eft celui que le mari don- 
ne à fa femme en l'époufant. L. 4n- 
nulus " pronubus. 

* ANILLO UNIVERSAL, Anneau 
univerfel. Horloge folaire univerfel , 
compofé de deux anneaux Led aid 
culaires entre eux , dont l'un fert de 
méridien, & l'autre contient les heures 
Aftronomiques: ils ent un axe com- 
mun , qui rcpréfente celui du mon- 
de, qui s'ajufte avec lui. Lat. 4An- 
nulus boras indicans. 

* Obifpo de anillo, Coadjuteur d'un 
Evéque ou d'un Archevéque. L. 73- 
tularis Epifcopus in partibus infidelium. 

Viene como unillo al dedo , Il vient 
jufte comme une bague au doigt, 
expreffion vulgaire dont on fe fert pour 
marquer la convenance d'une chofe. 
Lat. Aptijime congruit. 

* Refr. Anillo en dedo bonra fin pro- 
vecbo. Ce proverbe eft pour marquer 
l'inutilité des dépenfes fuperflués. 

ANIMA , f. f. Voyez Alma. 

ANIMA , Ame, en terme d'Artil- 
lerie, le creux, ou la concavité d'un 
canon. L. Tormenti cavus , i. 

* ANIMABLE , adj. D'une feule 
term. qui eft capable de recevoir une 
ame. Ce mot eft peu ufité. Lat. Zri- 
mabilis. 

* ANIMACION , ff. Animation, 
l'infufion de l'ame , l'action d'animer. 
Lat. Animatio , onis. 

* ANIMADOR, /f. ». Celui qui 
anime, qui donne la vie, qui vivifie. 
Lat. Animator , oris. 

* ANIMADVERSION , /. f. Ani- 
madverfion , confidération , reflexion, 
obfervation , remarque. Lat. Animud- 
verfio , onis. 

ANIMAL, /. m. Animal, corps 
animé , qui a du fentiment & du mou- 
vement. Lat. Animal, alis. 

ANIMAL, Animal, homme ftupi- 
de & fans efprit. Lat. Stoizdus. 

* ANIMAL amphibio, Animal am- 
phibie, qui vit fur la terre & dans 
l'eau, comme le Caftor, la Loutre &c. 
Lat. Animal amphibium. 

» AN IMAL aquatil, Animal aquatique, 
illon & oifeau qui vit & nage dans 
"cau , comme la Baleiue , le Saumon, 
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le Canard, la Sangfue , &c. Lat. Ani- 


mal aquatile. 

* ANIMAL quadrupedo , Animal à 
quatre pieds, comme le cheval, le 
lion , le chien , &c. L. Quadrupes, edis. 

* ANIMAL reptil , Reptile,qui ram- 
pe, comme le ferpent, le ver de 
terre &c. Lat. Reptilis, i5. 

* ANIMAL terrefire , Animal terref- 
tre, qui vit & marche fur laterre, 
comme le cheval, l'éléphant, le lion, 
Sc. Lat. Animal terreftre. 

ANIMAL wolatil, Animal volatil , 
animal ou infede qui vole & vit 
dans l'air, comme l'aigle, la mou- 
che &c. Lat. Zolucris , is. 

* ANIMAL, adj. d'une term. Ani- 
mal, ale, qui appartient à l'ame fen- 
fitive. Lat. Animalis, e. « 

ANIMALEJO, dim. de Animal, 


petit animal. Lat. Animalculum , i. 


* ANIMALIA, J.f. Le méme que 
Animal, Voyez ce mot. 

ANIMALON, Animalazo , Anima- 
lote , augm. Outre le fens littéral, dans 
lequel ces mots font peu ufités , figni- 
Bent groffier , ftupide, lourdaut. Lat. 
Ingens bellua. 

* ANIMANTE , /. sn. Qui anime. 
Lat. Animans. 

ANIMAR , v. a. Animer, étre prin- 
cipe de vie dans un corps organifé , 
lui donner une ame, vivifier. Lat. 
Animare. 

ANIMAR, Animer, encourager, ^ 
infpirer du courage , de la valeur. L. 
Excitare. 

ANIMAR , Animer, fe dit au figu- 
ré des chofes inanimées, naturelles 
ou artificielles, auxquelles la nature 
ot l'art donnent de la vigueur & com- 
muniquent , pour ainfi dire , l'efprit & 
la vie. Lat. l’igorem reddere. 

ANIMARSE, v. r. S'animer, pren- 
dre courage de plus en plus, s'effor- 
cer, s'inciter à faire, à entreprendre. 
Lat. Excitar:. 

ANIMADO, DA, f. f. Animé, 
éc. Lat. Animatus, a , sem. 

ANIME , /.f. Gomme animé, ré. 
finc d'un arbre qui croit dans les In- 
des Orientales. Lat. Ammuniacum, i. 

* ANIMERO, /. m. Celui qui fait 
la quête pour les ames du Purgatoi- 
re, pour leur faire dire des Mefles. 
Lat. Eleemofynarum pro defunctorum 
Juffragiis colleétor , oris. 

ANIMO, /. m. Ame, efprit qui 
qui fait raifonner & mouvoir les ani- 
maux. Lat. Anima, e. 

« ANIMO, Courage, valeur, bra- 
voure. Lat. Animus. 

^ Eflar en animo de hacer una cofa, 
Etre dans la réfolution de faire une 
chofe. Lat. Sintuere. 

* Poner animo, Infpirer de la va- 
leur , du courage. Lat. A::¿imos addere. 

* Polver el animo , Appliquer fon 
efprit, donner fon attention à une cho- 
fe. L. Animum adjicere ad aliquid. 

ANIMO- 
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: ANIMOSAMENTE, adv. Coura- 
geufement , vaillamment. E. Sthrenu. 

ANIMOSIDAD, /. m. Hardieffe, 
sudace, aflurance, intrépidité, cf- 
fort , valeur. Lat. Animus, i. 

* ANIMOSISSIMAMENTE, adv. 
Juperl. Très courageufement , trés 
vaillamment. Lat. Strenui//zmà. 

ANIMOSO , sa, adj. m. 6&9 f. Cou- 
rageux, fe, brave, vaillant, te. L. 
Aninsofus, a, um. 

* ANINARSE, v. r. Faire des ac- 
tions puériles, agir en enfant, ra- 
jeünir, faire l'enfant. Lat. Repuera/- 


cere. 

ANIÑADO, pa, P. p. Rajeuni, 
ie, qui fait Venfant. Lat. Pueriles 
mores referens. 

* ANIQUILACION, /. f. Anéan- 
tiffement , deftru&ion, ruine totale 
d'unc chofe. Lat. Annibilotio. 

ANIQUILAR , 4. a. Détruire une 
chofe, l'anéantir. Lat. Annibilare. 

ANIQUILARSE, «. r. S'anéantir, 
sentrer dans le néant. Lat. Ad nibi- 
bem redigi. 

ÁNIQUILARSE , S'anéantir, s'a- 
vilir, s'humilier, fe regarder com- 
me un néant. Lat. Ad nibilum redigi. 

ANIQUILADO , DA, f. p. du ver- 
be Aniquilar dans toutes fes accep- 
tions. Anéanti, ie. Lat. Annibilatus , 
8, um. 

* ANIQUILADO, Appauvri, rui- 
mé, perdu. Lat. Extremá paupertate 


ans. 

ANIS , /. ». Anis, plante odorifé. 
fante. Lat. Anifum , i. 

* Llegar à los anifes, Arriver tard 
à une fête, à unrepas. Lat. Zardiws 
advenire. 

ANISILLO , f. s. dim. de Anis. Pe- 
tit anis. Ce mot fignifie proprement 
tout ce qui excite la foif & l'appetit. 
Lat. Minutius anifum. 

ANIVERSARIO. Voyez AÁnniver- 


Jario. 

ANNAL, adj. d'une feule term. 
Voyez Annual. | 

* ANNALES, /. f. pl. Annales, hif- 
toire qui rapporte les événemens an- 
née par année. Lat. Annales, ium. 

* ANNALISTA, /. 72. Annalifte, 
Hiftorien qui écrit des annales. Lat. 
4Innalium fcriptor , oris. 

* ANNATA , /.f. Annate, revenu 
d'une année d'un Bénéfice que l'on 
py au Pape pour en avoir les bulles. 

. Annuus reditus. 

* Media Annata, Demi-Annate, la 
moitié des fruits ou des émolumens 
qu'une dignité ou charge Eccléfiafti- 
que rend par année. Lat. Annui pro- 
ventus pars dimidia. 

* ANNEXAR, v. a. Annexer, join- 
dre, réunir une chofe à une autre. 

Annectere. 

* ANNEXIDAD, /. f. Dépendan- 

ce, ce Qui dépend d'une chote. Lat. 
EXA , crum. 


ANN 


* ANNEXION, ff. Union, jonc- 
tion d'une chofe à une autre. Lat. 
Annexio , onis. 

ANNEXO, XA, adj. m. ES f. An- 
nexé, ée, uni, ie. Lat. Annexus, 
a, um. 

* ÀNNEXO, f.m. Annexe , Bé- 
néfice , Eglife ou Chapelle qui eft 
dépendante d'une autre. Lat. Anne- 
xum, i. 

* ANNIAGA , /. f. Terme d'Agri- 
culture nfité dans la Murcie, Le falai- 
re annuel qu'on donne à un labou- 
reur, pour fon travail. Lat. Merces 
annua. 

ANNIVERSARIO , f. m. Anniver- 
faire, fervice que l'on fait pour un 
mort une fois chaque année. L. An- 
niver(/arium , ii. 

ANNO, Jf. m. Voyez Año. 

ANNOJO , adj. Voyez Añojo. 

* ANNOMINACION, /. f. Paro- 
nomafe, figure de Rhétorique, par 
laquelle on renverfe le fens d'un 
mot par un autre dont le fon eft 
le méme, mais dont la fignification 
eft trés differente. Lat. Paronoma- 


Ja, e. 
ANNOTACION , /. f. Annotation, 


note, remarque fur un endroit don- 
teux de quelque livre. Lat. Arnota- 
tio, onis. 

* ANNOTADOR, /. m. Celui qui 
fait des annotations , qui met des 
notes. Lat. Annotator , oris. 

ANNOTAR, «. acf. Annoter , no- 
ter, remarquer, obferver, faire des 
notes. Lat. Annotare. 

ANNOTADO, DA, f. p. Annoté, 
ée, remarqué, ée. Lat. Annotatus, 
a, um. 

* ANNUAL, adjeét, D'une term. 
Annuel, elle, dui dure un an, qui 
revient tous les ans Lat. Annuus, 


a, um. 
* ANNUALMENTE , ado. An- 
nuellement , chaque année. L. Qwot- 


anis. 

* ANNUO , ua, adj. m. €d f. Le 
méme que Annual, | 

* AÑO, f: m. Anus, terme d'A- 
natomie , l'orifice du fondement. L. 
Anus, i. 

ANOCHE, ado. La nuit pallée, 
hier au foir. Lat. Hejflerná noéle. 

ANOCHECER, v. s. Faire nuit. 
Lat. Contenebrefcere. 

* ANOCHECER, fe dit d'un hom- 
me que la nuit furprend dans un en- 
droit. Lat. Aliquem adventantem noc- 
tem occupare. . 

* ANOCHECERSE , v. r. S'obfcur- 
cir, fe faire nuit, tomber en parlant 
du jour , c'eft un terme poétique. Lat. 
Tenebris circumfundi. 

* ANOCHECERSE, Se cacher , étre 
couvert, fe dit du foleil. Lat. Calí- 
gine obduci. 

* Anochecer y no amanecer , o anoche- 
cio y no amanecio, Paroitre de nuit, 
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$ & difparoitre de jour; il parut à la 


nuit, & difparut au joür 5 le dit d'un 
homme qui s'enfuit à la dérobée. 
Lat. Clam Je proripere. 

A! anochecer , adv. À l'approche de 
la nuit, fur le foir. Lat. Sero. 

* ANOCHECIDO, pa, f. p. du v. 
Anochecer dans toutes fes acceptions. 
Obfcurci, ie, tombé, ée. Lat. Ob- 
Jcuratus, a, um. 

* ANOCHECIDO , Eft quelquefois 
employé pour noir. Lat. Niger, ra, 
rum. 

* ANODINO, NA, adj. m. ES f. 

Anodin, ine, fe dit des médicamens 
qui calment les douleurs. Lat. Ano- 
dimus, a, um. 
* ANOMALIA, /. fF. Terme de 
Grammaire. Anomalie, irrégularité 
dans la conjugaifon de plulieurs ver- 
bes. Lat. Anomalía , e. 

* ANOMALIA, Anomalie, en ter- 
me d'Aftronomie, fignifie une irré= 
gularité apparente dans le mouve- 
ment des planétes. L. Anomulia, «. 

* Anomalia completa del orbe de la 
Luna. Anomalie complette de lorbe 
de la Lune. C'eft l'arc du Zodiaque 
compris entre le vrai lieu de l'Apogée, 
& le vrai lieu de la Lune. 

* Anomalía de la obliquidad del Zo. 
diaco. Anomalie de l'obliquité du 
Zodiaque. C'eft celle qui varie la lati- 
tude des étoiles fixes par un mouve- 
ment réciproque du Septentrion au 
Midi, & du Midi au Septentrion. 

* Anomalia de los Equinoxios. Ano- 
malie des Equinoxes. C'eft le mou- 
vement réciproque & régulier qui fe 
fait fur l'Eclyptique d'Orient en Oc- 
cident. 

* Anomalia media de la Luna. Ano- 
malie moyenne de la Lune, Arc de 
l'Epicycle terminé par la Lune & par 
l'Apogée moyen de l'Epicycle. 

* Anomalia media del centro. Ano- 
malie moyenne du centre, Arc du 
Zodiaque du premier mobile termi- 
né par la ligne des Apfides , & par la 
ligne du mouvement moyen du centres 

* Anomalia media del orbe. Anoma- 
lie moyenne de l'orbe, Arc de l'Epi- 
cycle füivant l'ordre des fignes com- 
pris entre l'Apogée fixe de l'Epicycle 
& la planéte. à 

* Anomakia media del fol. Anomalie 
moyenne du Soleil. Arc du Zodiaque 
compris entre l'Apogée, & le lieu 
moyen du Soleil. 

* Anomalia verdadera de la Luna. 
Anomalie vraye de la Lune, Arc du 
Zodiaque compris entre le vrai Apo- 
gée de l'Epicycle de la Lune contre 
l'ordre des fignes. On l'appelle ar- 
gument. 
* Anomalía verdadera del centro. 
Anomalie vraie du centre. Arc du 
Zodiaque du premier mobile. terminé 
par la ligne du vrai mouvement du 
centre y & par celle des Apíides. 

Ma a so 
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* nomalia verdadera del Orbe. Ano- 
malie véritable de l'orbe. Arc de 


l'Epicycle, fuivant l'ordre des fignes 
compris entre le vrai apogce de l'Epi- 
cycle & le centre de la planéte. 

Anomalia verdadera del fol, o Ano- 
malia igual. Anomalie véritable du 
foleil, ou Anomalie égale. Arc de 
l'Excentrique compris entre l'Apogée 
& le vrai lieu du Soleil. 

* ANOMALO, LA, adj. m. ES f. 
Anomal , irrégulier. Il fe dit des 
noms & des verbes dans la déclinai- 
fon ou la conjugaifon defquels il y a 
de l'irrégularité. L. Znomalus , a , san. 

ANONA, /. f. Anon, fruit des In- 
des, efpéce de coing de la groffeur 
& de la figure d'une poire. L. Ma- 
lum cotoneum Americanum. 

* ANONADACION, /. f. Abolif- 
fement, humiliation, anéantiflement 
de foi - méme. Lat. Sui ipfius abjectio , 
enis. 

* ANONADAMIENTO , fm. Le 
méme que Anoradacion. 

* ANONADAR, v. a. Diminuer 
une chofe, la reduire à rien. L. 4d 
nibilum redigere. 

* ANONADARSE, «v. r. S'humi- 
lier , s'abaifler, s'avilir, s'anéantir. 
Lat. Sefe abjicere. 

* ANONADADO, DA, f. p. du v. 
Anonadar dans toutes fes acceptions. 
Diminué , ée, amoindri, ic. L. 4» 
sibilatus. Abjectus, a, um. 

* ANONADO , DA, adj. m. EJ f. 
Syncope de Anonadado. Abaiflé, ée , 
humilié, ée, avili, ie, anéanti, ie , 
" diminué, ée. L. Exinanitus, a, um. 

* ANONYMO, Ma , Anonyme, 
fans nom , ne fe dit que des auteurs 
& de leurs ouvrages. L. Anonymus , 


B , 109. 
ANORIA , f. f. Voyez Noria. 
ANOTOMIA. Voyez Anatomia. 

* ANSAR ,/. m. Oye, oifeau do- 
meftique qui reflemble au cygne. 
Lat. Aufer, eris. 

* Refr. El ánfar de Cantimpalo, que 
Jalio ul lobo al camino. On applique 
ce proverbe à ceux qui faute de ré. 
flexion , fe jettent eux - mémes dans 
le péril. Lat. Agnus leoni occurrit, at- 
que anfer lupo. 

ANSARINO, NA, adj. m. ES f. 
Qui appartient à l'Oye. Lat. eri. 
nus, Q, fm. 

* ANSARON, /. m. dim. de Zar. 
Petite Oye. Lat. Znfercidus , i. ' 

.* Refr. Cornéda de Anfaron , puña- 
lada de leon. Ce proverbe cft pour 
marquer le préjudice que caufent les 
fautes des Notaires. Lat. Zeoni; Un- 
gue calamus eff plus obnoxius. 

ANSI, adv. Voyez Aff. 

ANSIA > SF. Peine, tonrment , 
Anxieté, angoiffe, inquiétude d'ef- 
prit & du cœur. Lat. Znxietas , atis. 

ANSIA. Signifie aufi defir violent 
& déreglé. Lat. Cupido, imis. 


ANS 


" * ANSIA: Terme de Bohémiens. 
au. 

* ANSIA. T. de Bohémiens. Quef- 
tion, torture. Lat. Zortura. 

* ANSIAS. T. de Bohémiens. Les 
Galéres. Lat. Trireme: , um. 

* ANSIAS DE MUERTE. Angoif- 
fes de la mort, agonie. Lat. Mortis 
anguflie. 

* Cantar en el anfa. Confeffer à la 
torture. Lat. Crimen fateri in tortura. 

* ANSIAR, ©. a. Defirer, con- 
voiter une chofe d'une maniére def- 
ordonnée. L. Aliquid ambire. 

* ANSIADO, DA, f. p. du verbe 
Anfar. Defiré , ée. Lat. Ambitus, a, 
um 


* ANSIADO. Ávare, taquin, avi- 
de, convoitenx. Lat. Cupidus , at, um. 

* ANSINA, adv. Voyez Aff. 

* ANSIOSAMENTE , adv. Ar- 
demment , paflionnément, pénible- 
ment. Lat. Anxst. 

ANSIOSO, sa, adj. m. ES f. Trif- 
te, affligé, ée, chagrin, ne. L. Ar- 


xiui,a, um. 

* ANTAGONISTA , /. m. Anta- 
gonifte, adverfaire. Latin. 4dverfa- 
rius, Hi. . 

* ANTAGONISTAS , Antagoniftes. 
On appelle ainfi en terme d'Anato- 
mie , les mufcles qui ont des fonc- 
tions contraires , comme font ceux qui 
font lever & baiffer les yeux. Lat. 
Mufculi Antagoniflici. 

* ANTANA. Cette expreffion , qui 
n'eft ufitée que parmi le bas peuple, 


'& dans la phrafe NHamar/fe antama , 
fignifie qu'un homme nie opiniátre- 


ment ce qu'il a dit ou offert. L. Pa- 
linodiam canere. 


* ANTANAZO. Expreffion adver- 


biale, A il y a beaucoup 
de tems. . Jampridem. 

ANTANO, Expreffion adverbiale , 
qui fignifie l'année pafféc. 
employe ce mot comme fubítantif. 
Lat. Superiore anno. E 

* Refr. En los nidos de arítaño mo 
bai paxaros ogaño. Ce proverbe figni- 
tie qu'on ne reconnoit plus une per- 
fonne dans l'endroit où on la voyoit 
avec plaifir, parce que fon état a chan- 
gé avec fa fortunc : Il fignifie auf 
qu'on a laiffé échaper l'occafion d'agir. 

* ANTANONA , adv. qu'on em- 
ploye au feminin. Vieillotte , qui 
commence à vieillir. L. Vetula, e. 

* ANTARCTICO, adj. Antaréti- 
que, Epithéte qu'on donne au Pole 
méridional du monde, lequel eft op- 
pofé au pole ar&ique ou feptentrio- 
nal. C'eft un terme d'Aftronomie. L. 
Antaréticus, a, um. 

* ANTARCTICO. Se dit auffi de 
ce qui a rapport au pole anter&ique , 
ou méridional. 

* ANTARES, ff. Etoile de la 

remiére grandeur dans le figne du 
corpion , autrement appellée cœur du 


. grande importance. 


ANT 


fcorpion. C'eft un term. d'Aftrono- 
mie. Lat. Cor fcorpii 
ANTE. Prépof. Devant, en préfen- 
ce. Lat. Coràm. 
ANTE, adv. Voyez Antes. | 
ANTE. Signifie auffi ce qui eft le . 
premier quant au tems, ou de plus 
Lat. Primo. 
. ANTE, /.111. Peau de bufle, ou d'E- 
lan. Lat. Coriwm Bubalinum. 
ANTE, O ANTES. Entrée, ou 
entrées de table, les plats de fruit , 
ou d'autres chofes que l'on fert au 
commencement du diner. Lat. Pro- 


mulhs, idis. 

* ANTEADO , DA, adj. m. EJ Y. 
D'un jaune pále, comme celui de la 
peau d'Elan préparée. Lat. Subpalls. 
dus, a, um. | 

* ANTEANTEAYER , adv. De- 
puis quatre jours , il y aquatre jours. 
Lat. Nudius quartus. 

* ANTEANTENOCHE , ado. Il 
y a quatre nuits, depuis quatre nuits. 
Lat. Quatuor abbinc noctibus. 

EAYER, adv. Avant-hier. L. 
Nudius tertius. 

ANTECAMERA , /. f. Anticham- 
bre. Lat. Anterius conclave , is. 

* ANTECANTO, /. t. Voyez Ir 
vitatorio. 

ANTECEDENTE , ado. Antécé- 
dent, précédent, qui précéde, qui 
va devant. Lat. Antecedens. 

* ANTECEDENTE, f. m. Antécé- 
dent. C'eft la premiére propofition 
d'un Enthyméme, ou d'un ment 
qui ne contient que deux propofitions. 
C'eft un terme de Logique. Lat. An- 
tecedens , entis. . 

* ANTECEDENTE , Antécédent , 
en terme de Géometrie & d'Arithmé- 
tique, eft le premier terme d'une rai- 
fon, ou d'un rapport , que l'on com- 
pare avec le fecond , appellé confé- 
quent. Lat. Antecedens , entis. 

* ANTECEDENTE, adv. Antécé- 
demment, précédemment, antérien- 
rément. Lat. Zntecedenter. 

ANTECEDER, v. ». Précéder, 
aller devant. Lat. Artecedere. 

ANTECEDIDO , DA, p. p. Préce- 
dé, ée. Lat. 7d quod preccffi. 

ANTECESSOR, /.:. Prédéceffeur, 
celui qui a précédé un autre dans un 
emploi, dévancier. Lat. Antecefor , 
oris. . 

ANTECESSOR, RA. On appel. 
le ainli la chofe qui a précédé une 
autre. Ávant-coureur, avant-coureu- 
fe. Lat. Antecedens. | 

* ANTECESSORES , Ancétres , 
prédéceffeurs, ayeux. L. Avi, orum. 

* ANTECHINOS , /. 1. Efpéces de 
moulures creules, qu'on appelle au- 
trement E/fgucios, ou Boceles. 

ANTECHORO , /.1m. Avant-cheur, 
ce qui elt avant le Chœur. Lat. Cbo- 
rus anterior. 


ANTECHRISTO ,/. m. LAnte- 
chrift. 


-—— 


ANT 


chrift. Lat. Anfichriflus, i. 
ANTECOGER , v. a Chaffer de- 
vantfoi. Lat. Abigere. 
ANTECOGIDO , DA, f. p. Challé, 
ée devant foi. Lat. Abactus, a, um. 
* ANTECOS, /: ». Antœciens. 
Ceux qui habitent fous le méme Mé- 
ridien , mais dans un paralléle oppofé, 
à une égale diftance de l'Equateur , les 
uns dans lhémifphére méridional , & 
les autres dans le feptentrional. Lat. 


eci. 
ANTEDATA, /. f. Antidate , date 
plus vieille que le tems dans lequel on 
écrit. L. Edite fcripture prelatus dies. 
* ANTEFERIR , uv. a. Préferer, 
donner la préférence. Lat. Anteferre. 


* ANTEIGLESIA , ff. Porche , 
ou veftibule d'une Eglife. Lat. Eccle- 
fe porticus, ús. 


* ANTEIGLESIA. Signifie auffi un 
endroit peu peuplé, comme un vil- 
lage, un hameau. Lat. Pagus, $. 

ANTELACION, /. f. Primauté, 
pice » préférence que l'on donne 

une chofe fur une autre. Lat. Znte- 
latio , onis. 

* ANTEMANO, jm. Préfent que 
Pon fait à quelqu'un, par avance, 
comme un gage de nótre bonne vo- 
lonté, & de nótre amitié, dans la 
vue d'obtenir ce qu'on défire. L. 4An- 
bici munus y Eris. 
ÁNTEMANO, ado. De longue main, 
depuis longtems , d'avance; on joint 
toüjours à cet Adverbe la particule 
De, & l'on dit De antemáno. L. Antè. 

*ANTEMERIDIANO, NA, adj. 
Qui fe fait , ou qui arrive avant midi. 
Lat. Antemeridianus , a , um. 

* ANTEMULAS, J. m. Terme bur- 
lefque coinpofé de Arte & de mulas. 
Gargon qui conduit les mules. Lat. 
JMulio, onis. 

* ANTEMURAL , /. #1. Boulevart, 
rempart, rocher, montagne, ou telle 
ais Foe qui mt de défenfe à une 

rterefle. Lat. Propugnaculum , i. 

ANTEMURO,, fm". Avant - mur , 
faufle braye, terme de fortification. 
Lat. Anterior murus , i. 

ANTENA , /. f. Vergue , antenne, 
Piéce de bois ronde qui croife les máts, 
& qui fert à porter les voiles. L. 4- 


jenna, e. 

ANTENADO, DA, f. m. € f. V. 
Alrado , ou Ardédo. 

* ANTENOCHE , ado. Avant-hier 
au foir, depuis denx nuits. L. Dua- 
bus abbinc noctibus. 

ANTEOJOS, /. m. Voy. Antojos. 

ANTEOMNIA , Expreflion adver- 
biale, purement Latine , mais vulgai- 
re, fort ufitée en Caítillan, & qui figni- 
fie avant toutes chofes. L. Ante omnia. 

ANTEPASSADOS , /. sm. plur. Pré- 
décelleurs , ancêtres, dévanciers. L. 


vi, orton. 
* ANTEPECHO , f. m. Appui » Pa- 
rapet, hauteur qui n'eft élevée qu'au. 


o. ANT 


tant qu'il fant pour pouvoir s'aecou- 
der deffus. Lat. Zatericia lorica, e. 
Il fe dit aufli de la portiére d'un co- 
che de terre. ' 

* * ANTEPECHO. Poitrail , partie 
du harnois qui fe met fur le poitrail. 
Lat. Antilena, e. 

ANTEPENULTIMO , MA, adj. 
m. ES f. Antepénultiéme. Lat. Ante- 
penultimus , a, wm. 

ANTEPONER , vu. a. Préférer, 
eftimer davantage, donner la préfe- 
rence. Lat. Anteponere. 

* ANTEPONERSE , v. r. Se pré- 
férer à autrui. Lat. Se alicui proferre. 

ANTEPUESTO, TA, f.p. du 
verbe Anteponer. Préferé, ée. Lat. 
Prelatus, a,-um. 

ANTEPUERTA , f. - Portiére , ta- 
pifferie ou rideau qu'on met devant 
une porte pour empécher le vent. 
Lat. Cortina, «e. 

ANTERIOR , adj. Anterieur , pré- 
cédent, qui va devant, qui eft de- 
vant, qui eft paflé. Lat. Anterior, 
ori 


f. 

* ANTERIORIDAD, f. f. Anté- 
riorité , priorité de tems. Lat. Prio- 
rifas, atis. 

ANTERIORMENTE, adv. Anté- 
rieurement , avant, ou devant à l'égard 
du tems, précédemment. Lat. Ante- 
cedenter. 

ANTES , adv. Avant , auparavant, 
devant. Lat. Ante. 

ANTES , Prépofition adverfative € 
la méme chofe que premier , plus, 
ou plutôt, avant. Lat. Antè. 

Ex. Antes morir, que mancbarfe. 
Plutót mourir que de fe fouiller. 

ANTES. On l'employe comme ad- 
jedifau lieu de antécedente. L. Prior 


prius. 

* Antes con antes. Vite, vite, onle 
plutôt fera le meilleur. Lat. Pr.ef?o. 

* Antes del dia. Avant le jour. Voyez 
Al amanecer. Lat. Ante diem. —— 

Antes que. Prépofition conjonétive. 
Avant que. Lat. Antequam. 

* Reft. Antes que cafes mira lo que 
haces. Proverbe qui nous avertit «de 
ne rien entreprendre , qu'aprés une 
mure délibération. Lat. No» ef? apud 
aram confultandum. 

* ANTESALA, f. f. Avant-falle, 
piéce qui eft avant la falle , feconde 
antichambre. Lat. Conclave anterius. 

* ANTESCES. /. #. Voy. Antecos. 

ANTESIGNANO , f. m. V. Alferez. 

* ANTESTATURA, /. f. Retran- 
chement de terre , de fafcines , fait à 
la hâte, pour difputer le terrain à 
Pennemi. Lat. Z'wmultuarium muni- 
mentum, i. 

Ante todo. adv. Le méme que antes 
que todo. Avant tout, avant toute chofe. 
Lat. Znte omnia. 

* ANTEVEDIMIENTO ,/. 5. T. 
anc, Prévoyance , précaution. Lat. 
Providentia , e. 


Antes bien, ni Contraire, 


bien ple tst. | 
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ANTEVER, v. a. Prévoir, voir par 
avance, conjeéturer. Lat. Previdere. 

ANTEVISTO , TA, f. p. Prévü, 
ué. Lat. Previfus, a, um. 

ANTEVISOR , adj. Prévoyant, pru- 
dent, intelligent. Lat. Provifor, oris. 

* ANTEVISPERA , /. f. La fur- 
veille, le jour d'avant la veille. Lat. 
Antè peruigilium , ii. 

* ANTHIA , /.f. Poiffon commu. 
nément appellé en Caftillan Lornpuga. 
o ce mot. 

NTHROPOLOGIA , /..f. Anthro- 
pologie , Terme de Théologie. Façon 
de parler humaine. Lorfque l'Ecriture 
attribue à Dieu un tróne, des bras , 
des paffions, ce font là des Anthropo- 
logies , parce que l'Ecriture s'expri- 


me à la maniére des hommes. L. Zn- 


ibropologia . e. 

+ ANTHROPOPHAGO , /. m. An- 
thropophage , qui vit de chair humai- 
ne, comme les Caribes. Lat. Antbro- 


popbagus , i. 
t ANTHYPOPHORA,/.f. Figu- 
re de Rhétorique par laquelle on 
révient les objections en fe les fai- 
ant à foi - méme, ou Pon donne foi- 
méme la réponfe de ce qu'on deman- 
de à un autre fans attendre qu'il la don- 
ne. L. Antipbora, e. 

T ANTIBACHIO , /. m. Antiba- 
chique, Pied de vers latin compofé 
de deux fyllabes longues & d'une bré- 
ve. Lat. Antibacchius, ii. 

t ANTIBO , /. #1. T. Arragonnois 
ufité parmi le peuple. Effort que l'eau 
fait contre les vannes des éclufes , ré- 


. jailliffement , ou régorgement de l'eau 


dont on veut arréter le cours dans un 
canal pour lui en faire prendre un 
autre. L. Aque refluentis smpetus , ús. 

T ANTICHTHONES, /. m. V. 
Antipodas. 

ANTICIPACION , /. f. Anticipa- 
tion , a&ion par laquelle on anticipe. 
Lat. Znticipatio , onis. 

t ANTICIPACION. Prolepfe, Fi- 
gure de Rhétorique par laquelle on 
prévient ce que les adverfaires pour- 
roient objecter. Lat. Auticipatio. 

t ANTICIPADAMENTE , «adv. 
Par anticipation , par avance. Lat. 
Anticiputè. 

ANTICIPADOR, RA, adj.m.€7 f. 
Celui ou celle qui anticipe, qui pré- 
vient, qui dévance. Lat. Anticipa- 
tor, oris. 


ANTICIPAR , ©. act. Anticiper, Antieipar À 


prévenir, faire une chofe avant le tems. 
Lat. Anticipare. 


2lguaro la 


ANTICIPARSE, «v. r. Se hâter de &n-hora buena 
dire ou de faire une chofe avant le foficiter 


tems. Lat. Zliquem prevenire. 
ANTICIPANTE, part. acf. de ce 
verbe. pp te: les Médecins 
appellent ainfi la fiévre qui vient 
avant le tems. Lat. Anticipans, 
ANTICIPADO , DA, f.p. Anti- 
cipé, éc. Lat. Anticipatus , a, um. 
M3 t ANTI. 


quelqu Numen 
d'ayance. : 
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T ANTICIPADA , Terme d'efcri- 
me, nom d'une botte. L. A/lus, ús. 

T ANTICOLAS , f. m. V. Antécos. 

t ANTIDOTARIO , /. 5». Antido- 
taire, Terme de Médecine. Lieu oú 
l'on met les fpécifiques , les cordiaux 
& les autres Antidotes. L. Antidoto- 
rum repofitorium. .. 4, 

ANTIDOTO,/. m. Aritidote , con- 

trepoifon. L. Antidotum , i. 
^. * ANTIDOTO. Antidote , dans le 
figuré, préfervatif pour ne point er- 
rer dans ce qui regarde l'ame, fes 
paffions & fes affections. 

ANTIFAZ , f: m. Voile, ou telle 
autre chofe qui fert à couvrir le vi- 
fage. L. Faciei velamen. 

ANTIFONA. V. Antiphona. 

T ANTIGUADO, Da, adj. m.€9 f. 
La chofe dont le tems eft déja paflé. 
Le méme que Antiquado. 

ANTIGUALLA , /.f. Antiquaille , 
monumens , ruines, veftiges & reftes 
de l'ntiquité. Lat. Vetus monumen- 
tum. 

. ANTIGUALLA. Antiquaille, ter- 
me badin pour dire un vieillard. L. 
_Capularis fenex. 

ANTIGUAMENTE, adv. Ancien- 
nement, au tems paflé. Lat. Anti- 
quitus. 

ANTIGUAMENTRE , adv. T. anc. 
Le méme que Antiguamente. 

ANTIGUAR , «.z. Obtenir le rang 
d'ancienneté dans un Collége , dans 
un Tribunal, ou dans une Commu- 
mauté ; devenir ancien, vétérand. L. 
In album antiquorum adfcribi. 

ANTIGUEDAD, /. f. Antiquité, 
ancienneté. Lat. Antiguitas , atis. 

ANTIGUEDAD. Antiquité, ceux 
qui ont vécu dans des fiécles fort éloi- 
gnés des nôtres, les Anciens. L. An- 


£ique. 

ANTIGUO, qua, adj. m. ES f. 
Ancien, enne. Lat. Prifcus, a, um. 

ANTIGUO, Ancien, plus âgé qu'un 
autre, ou qui a été reçu le premier 

une charge. Lat. Antiquus. 

ANTIGUOS , fm. Toujours em- 
ployéau pluriel. Les Anciens, les au- 
teurs , les écrivains qui ont vécu dans 
les fiécles paflés. Lat. Veteres. 

* ANTILOGIA , /. f. Antilogie, 
Contradiétion de deux mots, ou paf- 
fages d'un Auteur. Lat. Contradictio , 


enis. 

+ ANTIMETABOLE , /. f. Figure 
de Rhétorique, quand on répéte les 
mémes mots dans un autre lens. L. 
Antimetathefs. 

t ANTIMETATHESIS ,/.f Fi- 
gure de Rhétorique. Le même que le 
précédent. 

+ ANTIMONIAL, adj. d'une term. 
Antimonial, qui appartient à l'anti- 
moine. Lat. Ad Stibium pertinens. 

ANTIMONIO , /. m. Antimoine, 
forte de mineral approchant des mé- 
taux. Lat. Stibisom , ii. 


ANT 


+ ANTIMONIO CRUDO. Antimoi? 
ne crud. C'eft celui qui a été fondu 
& reduit en pain de figure pyramida- 
le. Lat. Stibium crudum. ! 

T ANTIMONIO PREPARADO. Án- 
timoine préparé. C'eft celui. qui a 
paflé par fes mains des artiftes, & 
um pofféde des qualités différentes , 
elon la maniére dont il a été prépa- 
ré. Lat. Stibium temperatum. 

Azafrán, 0 bigado de antimonio. Sa- 
fran ou foye d'antimoine , avec lequel 
Fe fait. le vin Emétique. Lat. Hepar 

ibii. 

T Flores de antimonio. Flcurs d'anti- 
moine. C'eft fon plomb fublimé, dont 
les parties volatiles s'attachent aux 
parois du vaifleau. Lat. Stibii_ flores. 

t Manteca de antimonio. Beurre 
d'antimoine. Liqueur glaciale d'anti- 
moine. Liqueur blanche & gommeu- 
fe qui fe fait avec du régule d'anti- 
moine & du fublimé corrofif. L. Stibsi 
butyrum. ^ 

Regulo de antimonio. Régule d'an- 
timoine. C'eft le culot, ou ce qu'on 
trouve au fond du creufet, où il y 
a de l'antimoine , aprés qu'il a été 
fondu avec des matiéres capables de 
féparer les parties pures d'avec les 
impures. Lat. Stibii fex. 

T Vidro de antimonio. Le verre d'an- 
timoine, eft de l'antimoine broyé cuit 
& calciné par un feu violent dans un 
pot de terre, jufqu'à ce qu'il ne jette 
plus de fumée. Lat. Stibii vitrum. 

T ANTINOMIA, /. f. Antinomie. 
Contrariété de loix dans le Droit écrit, 
ou de deux chefs d'une méme Loi. L. 
Antinomia, e. 

T ANTINOO ,/. 1. Antinoüs, une 
des vingt-deux Conftellations Septen- 
trionales , laquelle eft compofée de 
dix - neuf étoiles. Lat. 4Antinows , i. 

t ANTIPAPA, /. 5. Antipape, ce- 
lui qui fe porte pour vrai Pape & qui 
nel'eft pas. Lat. Antipapa, e. 

+ ANTIPARA , /. f. Voile épais, 
efpéce de paravent qui a la forme d'un 
ancien écran de cheminée. Lat. Pe- 
lum [pilus obtentum oflio. 

ANTIPARA. Efpéce de guétres ou 
de bottines que les moiffonneurs por- 
tent, alin qu'en liant les gerbes, les 
épis & lcs barbes du bled ne leur pi- 
quent point les jambes. Lat. Tibialia 
ex corio. 

T ANTIPARASTASIS, /. f. Anti- 
paraftafe , Figure de Rhétorique , qui 
a lieu lorfqu'un accufé allégue des 
raifons pour prouver qu'on doit plutót 
le louer que le blàmer de l'action 
qu'on l'accufe d'avoir commife. Lat. 
Antiparajtafes. 

T ANTIPASTO , f. m. Pied de vers 
latin compofé de deux fyllabes lon- 
gues entre deux breves. Lat. Ant:- 


paflus , i. 
ANTIPATHIA, /. f. Antipathie. 
Contrarieté , oppofition d'humeur, de 


ANT 
génie, d'inclination , répugaance & 
inimitié naturelle produite par des 
qualités contraires qui fe trouvent dana 
les corps. Lat. Antipatbia , «. 

* ANTIPATHIA natural. Antipathie 
naturelle, dans les êtres raifonna- 
bles; c'eft cette averfion, cette op- 
pofition & cette contrariété qu'ils ont 
entre eux, fans aucune caufe ni mo- 
tif apparent, & qui provient de cau- 
fes fecrettes & inconnués. 

* ANTIPATHICO, CA, adj. ». 
€ f. Antiphatique , répugnant , con- 


.| traire. Lat. Repugnans. ' 


* ANTIPERISTASIS , /.f. Antipe- 
riftale , terme dogmatique , aétion de 
deux qualités contraires, dont lune 
augmente la force de l'autre. L. 4n- 


iflafs. 

ANTIPHONA , /.f. Antienne, ver- 
fet qu'on chante dans l'Office de l'E. 
glife. Lat. Antiphona, e. 

T ANTIPHONAL , o Antiphona. 
rio, f. m. Antiphonaire, livre d'E- 
glife, qui contient les Antiennes de 
toute l'année. Lat. Antiphonarium , ii. 

t ANTIPHONERO, /. s». Celui 
qui entonne les Antiennes dans le 


«Chœur. Lat. Antiphonarum præcentor. 


t ANTIPHRASIS , /. f. Antiphra- 
fe, figure par laquelle on employe 
une expreflion dans un fens contraire 
à fa véritable fignification. Lat. Zim 
tipbrafis. 

+ ANTIPOCA, /. f. T. de Pra. 
tique du Royaume d'Arragon. Obliga. 
tion juridique, reconnoiffance, titre 
nouvel de cens & rentes. Lat. Pro- 
feffo per tabulas, qua quis fatetur. fé 
obnoxium cenfui folvendo. 

T ANTIPOCAR , v. a. Terme du 
Droit Aragonnois. Reconnoitre, paíler 
titre nouvel , s'obliger de nouveau 
au ug bas d'un Cens, d'une rente. 
Lat. Profiteri fe obnoxium cenfui fol. 
vendo. 

T ANTIPOCAR , au figuré. Recom- 
mencer, faire de nouveau ce qui a 
été fait. Lat. Aliquid renovare. — ^ 

ANTIPODAS ,/. 11. T. de Géogra- 
phie. Antipodes, ceux qui habitent 
un endroit de la Terre qui eft diamé- 
tralement oppofé à nos pieds. Lat. 
Antipodes , um. | 

T ANTIPODA, Antipode, fe dit 
au figuré de l'incompatibilité qu'on a 
pour une chofe, ou pour une períonne. 
Lat. Aver/o, onis. 

t ANTIPTOSIS, /.f. Antiptofe , 
Figure de Grammaire & de Rhétori- 
que, par laquelle on met un cas pour 
un autre. Lat. Antiptofs. 

t ANTIQUADO, Da, adj.m.€9 f. 
Qui n'eft plus en ulage depuis long- 
tems , ancien, ne, paflé, ée, aboli, 
ie. Lat. Zuufitatus, a , um. 

ANTIQUARIO, /. ». Antiquaire, 
favant dans la connoiffance des enti- 
ques & qui en eft curieux. Lat. Ho- 
nanentoruss prifcorum Jcrutatov. 

ANTI- 


ANT 


ANTIQUISSIMO , AA , fup. m. Ed | 


f. de Antiguo. Très Ancien, ne , très 
antique. Lat. Zntiqui//pnus , a , sum. 

+ ANTISCIOS , /. 25. Antifciens, 
terme de Géographie , qui fe dit des 
peuples qui habitent en des lieux op- 
pofes dega & delà l'Equateur , qui à 
midi ont des ombres contraires. Lat. 
Antifcii , orsm. 


+ ANTISPODIO, /. ss. Antifpode, 


Confe&tion que les Apoticaires font. 


avec differentes herbes, yvoire & au- 
tres chofes femblables , poer fuppléer 
au défaut du véritable fpodium. Lat. 


Antifpodinum. 

+ ANTISTROPHE, /. f. Anti- 
ftrophe , figure Grammaticale , qui fe 
fait quand de deux termes ou chofes 
conjointes &: dépendantes l'une de 
l’autre, on fait la converfion ou le 
renverfement réciproque : comme le 
ferviteur du maitre , ou le maître du 
ferviteur. Lat. Zntiflhrophe , es. 

+ ANTISTROPHE. Antiftrophe, 
chez les anciens Postes Lyriques , 
étoit une efpéce de danfe en ufage 
chez les anciens, qui portoient leurs 
pas tantót à droite, tantót à gauche, 

des retours ou converfions redou- 
lées. Lat. Converfo , onis. 

+ ANTITHESIS , /.f. Antithéfe. 
Figure de Rhétorique qui conlifte en 
un jeu, ou oppofition de mots, & de 
membres de périodes. L. Antithefs. 

f ANTITHESIS. Antithéle , eft 
auffi une figure ‘de Grammaire, par 
laquelle on change une lettre pour en 
fubftituer une antre : comme quand 
en dit olli pour ils. 

* ANTITHBESIS. Tranfpofition, ter- 
tne d'Algebre. Regle par laquelle on 
change les quantités pofitives en né- 
gatives , & les négatives en pofiti- 
ves, en les faifant pafler d'un mem- 
bre de l'équation dans l'autre. 

+ ANTITYPO, /. m. Antitype. 
Ce mot, fuivant fon étymologie, fi- 
gnifie ce qu'on fnbítitue à la place 
d'un Type, ou d'une figure. L. An- 


bibypus , 7. 
+ ANTITYPO , Copie faite fur Po- 


ANTIYER , aede. Le méme que- 


Anteayer. 

+ ANTOJADIZAMENTE , adv. 
Avec un défir & une ardeur violen- 
te, défordonnée , à la volée, capri- 
cieufement. L. Znconflanter. Leviter. 

. ANTOJADIZO , ZA, adj.m. ES f. 
Fantafque , capricieux, qui fuit fa 
fantaifie & fon caprice. Lat. Zncon- 


flans. 

ANTOJARSE , «. r. Avoir envie, 
convoiter , défirer, fe mettre quelque 
chofe dans la fantaifie , avoir des fan- 
taïfies, croire légérement. Lat. Ali- 
quid appetere , fibi leviter perfuadere. 

+ ANTOJARSELE A UNO AL- 
GUNA COSA. Juger d'une chofe fans 
fondement. Lat. Aliquid animo fingere. 


ANT 
Se le antojan berros. Expreffion 
vulgaire qui fignifie qu'on a fait une 
équivoque. Lat. Aliud vides, uliud 


cogitas. 

T Refr. Quien bueyes ba perdido, 
cencerros fe le antojan. Ce proverbe 
figni&e que nos défirs nous trompent , 
en nous flatant de l'efpéranee d'obte- 
nir ce que nous défirons fur le plus 


léger fondement. Lat. (Qui amant , ipf 


Jibi fomnia fingunt. 


ANTOJADO, DA, f. p. du verbe 
Antojar dans toutes fes acceptions. 
Convoité , ée. Lat. Appetitus, a , um. 

t ANTOJADO. En terme de Bohé- 
miens fignifie enchainé. L. Compedi- 
bus vinótus, a, sm. 

ANTOJO , f. f. Appetit , défir, fan- 
taifie , caprice, quinte. Lat. Repenti- 
nus animi impetus. ' 

ANTOJO. Envie de femme groffe. 
Lat. Pica, «. 

ANTOJO. Jugement qu'on fait d'u- 
ne chofe fans aucun fondement. Lat. 
Leve de quavis re judicium. 

ÁNTOJOS , f. ». Lunette, verre 
taillé pour aider la vué. Lat. Com/pi- 
cÂla, orum. 

T ANTOJO BINOCULO. BINOCLE. 
Lunette de longue vüe , par le moyen 
de laquelle on peut obferver un ob- 
jet avec les deux yeux en méme tems. 
Lat. T'elefcopiumm binoculum. 

T ANTOJOS CONCAVOS. Lunct- 
tes concaves , font celles qui rapetil- 
fent les objets, mais qui les rendent 
plus vifibles. L. Cor/picilla concava. 

t ANTOJOS CONSERVATIVOS. 
Conferves. On appelle ainfi les lu- 
nettes qui fervent à conferver la vue. 
Lat. Confpicilla vifui confervando in- 


Jervientia, 


t ANTOJOS CONVEXOS. Loupes, 
Verres convexes, qui grofhiflent les 
objets. Lat. Convexa confpicilla. * 

T ANTOJOS DE ALLENDE, Lu- 


nette d'approche. Lat. Fifiulare con- 
Jpicillum. 


* Antojo de corta, o pequeña villa, 


Microfcope. Lat. Microfcopium, ii. 


T ANTOJO DE LARGA VISTA. 
Lunette à longue vüe. Lat. Telg/co- 


pium, is. 


T ANTOJO DE PUNO. Lorgnette. 
Lat. Pugillare telefcopium , js. 

T ANTOJOS POLYEDROS, U DE 
CARILLAS. Verre Polyedre , ou tail- 
À à facettes. Lat. Confpicilla polye- 
ra. 

Mirar las cofas con antojo de larga 
tifla. Voir les chofes à travers d'une 
loupe, les exagerer. Lat. Res augere 
pro libito. 

. T ANTOJUELO, /. m. dim. de 
Antojo. Petite envie , défir leger. L. 
Leve defderium , ii. 

T ANTONOMASIA, /. f. Antono- 
mafe, figure de rhétorique qui met 
un nom appellatifau lieu d'un nom 


propre. L. Antonomaa , e. 
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T ANTOR, , jf". Vendeur de qui l'on 
achéte de bonne foi une chofe qui a 
été volée. Lat. Mule fidei venditor , à 

uo bona fide empta res efl. 

T ANTORIA, /.f. L'action de nom. 
mer le premier vendeur d'une chofe 
volée. 

ANTORCHA, JS. f. Flambeau de 
de cire blanche, compofé de quatre 
méches torfes. Lat. Fax, acis. 

T ANTORCHA. Brandon, efpéce 
d'exhalaifon fulphureufe qui s'enflam- 
me & répand une grande clarté. L. 
Exbalatio preinicans. 

+ ANTRO, f. m. Antre, caverne, 


grotte naturelle. L. Zntrum , i. 


ANTRUEJO , /. m.:' Caréme - pre- 
nant. Lat. Hilaria , ortum. 

t ANTUVIADA , /. m. Signifie en 
terme de Bohémiens le coup qu'on 
dorme , ou qu'on fe donne foi - même. 
Lat. Offenfio , onis. ) 

t ANTUVIAR, v. acf. Faire une 
chofe àla háte & à contretems. Lat. 
JutempefHioà properare. 

T ANTUVIAR. T. de Bohémiens, 
bleffer , frapper fubitement. L. Z»o- 
pinato ferire. 

T ANTUVIARSE, v. r. En terme 
de Bohémiens, fignifie fe háter de 
frapper, ou de bleïler le premier. L. 
Icíu anticipato ferire. 

+ ANTUVIADO, pa, P p. Hité, 
ée , avancé, ée, preflé, ée hors de 
faifon. Lat. Zrtemipcflivè properatus , 


a, um. 

+ ANTUVION , adv. Inopinément, 
tout d'un coup, avec précipitation , 
hors de faifon. Lat. Zropinato. 

t ANTUVION. Quelques - uns ont 
employé:ce mot dans le ftile badin 
comme fubftantif. L. Zétus repentinus. 

+ Jugar de antuvion. Prévenir quel- 
qu'un qui cherche à nous nuire. Lat. 
Adverfarium antevertere. 

ANUBLAR , «. a. Obfcurcir , ren- 
dre fombre , fe dit des nuées qui nous 
dérobent la lumiére du Soleil. Lat. 
Obfcurare. | 

ANUBLAR , Obfcurcir, dans le figu- 
ré, obícurcir une action, en ternir 
l'éclat. Lat. Ob/curare. . 

T ANUBLARSE , v. v. Se nieller, 
fe brüler, fe faner, fe fecher, en 
parlant des grains, des fruits, des 
légumes. Lat. AMarcefcere. 

ANUBLARSE. S'évanouir , difparoi. 
tre , fe diffiper , fe paffcr , venir à rien. 
Lat. Evanefcere. 

ANUBLADO , DA, hs p. du verbe 
Anublar dans toutes les acceptions. 
Obfcurci, ie. Lat. Olfcuratus , a , un. 

t ANUDAR, v.a. Nouér, faire 
des nœuds, lier. Lat. Vectere. 

ANUDARSE LA VOZ. Ne ponvoir 
point parler , s'enrouer. Lat. Vocens 
faucibus berere. | 

ANUDADO , pA , f. p. Noué, ée. 
Lat. Nexus, a, um. 

ANULACION , J.f. ne: q » 

tio 


D, 
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caffation, aboliffement, fuppreflion. 
Lat. Abrogatio , omis. 

ANULAR, v. acf. Annuller , abro- 
' ger, cafíer, rendre nul. L. Abrogare. 

ANULAR , adj. d'une term. Ánnu- 
laire, ne fe dit que du quatriéme 
doigt où l'on met ordinairement l'an- 
neau. Lat. Annularis , e. 

ANULADO, Da, p. 5. Annullé, 
ée. Lat. Abrogatus , a , um. 

T ANULOSO, sa, adj. Compofé, 
ée, d'anneaux, ou de quelque chofe 
d'approchant. Lat. Annulis conflans. 

ANUNCIACION, /. f. Annonce, 
meflage, a&ion par laquelle on an- 
nonce une chofe. Lat. Annunciatio , 
enis. à 
- t ANUNCIACION. Annonciation. 
On appelle ainfi par Antonomafe le 
meflage que l'Ange Gabriel fit à la 
Vierge, & le jour auquel on célébre 
ce myftére. 

+ ANUNCIADOR , 24A , f. m. ES f. 
Celui ou celle qui annonce qn 
chofe , foit bonne foit mauvaile. Lat. 
Nuncius. 

ANUNCIAMIENTO ,/. 1. Le mé- 
me que Anunciacion. 

ANUNCIAR , «v. aéf. Annoncer, 
faire favoir de fa propre bouche une 
nouvelle à quelqu'un. L. Mswrciare. 

ANUNCIAR. Annoncer, publier, 
promettre, avertir, prédire. L. Au- 
gurari. Predicere. 

ANUNCIADO, pa, E p. du verbe 
Anunciar , dans toutes les acceptions. 
Annoncé, ée. L. Nunciatus , a, um. 

ANUNCIO, /. mm. Nouvelle qu'on 
recoit ou qu'on publie. Lat. Mur- 
cium, ii. 

ANUNCIO. Signifie auffi un préfa- 
ge qu'on tire de quelque chofe qui a 
précedé. Lat. Omer, inis. 

t ANZOLERO , f. mm. T. Aragon- 
nois. Ouvrier qui fait des hamegons. 
Lat. Hamorum füber , ri. 

ANZUELO, /.». Hamecon, in- 
ftrument pour prendre le poiflon. L. 
Hamus , i. 

ANZUELO. Au figuré, fignifie at- 
trait, amorce, appat, fineile. Lat.. 
Hunus. 

T Caer en el anzuelo, Se prendre à 
l'hamecon ; outre le fens litteral , 
fe dit encore d'un homme qui a été 
pris pour dupe, qui a donné dans le 
piége. L. Hamm vorare. 

t Roer el anzuelo. Ronger l'hame- 
2n ; fe dit dans le fens litteral du poif- 
on, & dans le figuré d'un homme 
qui a échapé d'un danger. Lat. Ex- 
peilrre fe. 

(C Trogar el anzuelo. Avaler lha- 
mecon , le dit au litteral du poiflon, 
& dans le figuré, d'un homme qui 
s'eft perdu par trop de cupidité. Lat. 
Hamum «orare. 


A KA 
AN 


t ASA, f. f. Efpéce de Renard 
qu'on trouve dans les Indes. L. Vul- 
pes Indica. = 

t AÑADA, ff. Cours d'une an- 
née. Le méme que 4ño. L. Annwom 


fhatison. 


ANADIENCIA , /: - Vieux terme 
qui n'eft ufité que dans l'Aragon. Le 
méme que Añadidura. 

NADIDURA , /: f. Addition , aug- 
mentation , furcroit, accroiffement. 
Lat. Additio, omis. 

t AnADiDURA. Le furplus qu'on 
ajoute àu poids pour le rendre plus 
jufte: Lat. Additamentum. 

+ AÑADIMIENTO,/. m. L'a&ion 
par laquelle on ajoute quelque chofe 
une autre. Voyez 4nadidura. 

AÑADIR, «. acf.: Ajoüter à une 
chofe , la rendre plus grande qu'elle 
n'étoit. Lat. Addere. 

AnADIR. Amplifier une chofe , 
lexagerer. Lat. Augere. 

AnNADIR. En terme d'école, c'eft 
faire des additions à un ouvrage , à un 
livre. Lat. Notas addere. 

AÑADIDO, DA, f. p. du verbe Aña- 
dir dans toutes fes acceptions. Ajouté, 
ée. Lat. Additus, a, um. 

AÑAFIL, /. m. Efpéce de trom- 
pette dont fe fervent les Maures. Lat. 
Punica tuba, e. 

* ANAFILERO , /. m. Trompette , 
celui qui fonne de la: trompette chez 
les Maures. Lat. Punicus tibicen , inis. 

ANAGAZA , JS. f. Oifeau mort ou 
vif que les oifeleurs mettent fur un 
petit báton quand ils chaffent, pour 
attirer les autres oifeaux: ils fe fer- 
vent auffi d'un oifeau vivant qu'ils 
mettent entre les filets. Lat. Zik- 
cium, ii. 

AnAGAZA, danslefiguré, Piége, 
leurre, dont on fe fert pour tromper. 
Lat. JHecebra , e. 

* Hacer añagazas. Agir avec difli- 
mulation, avec rufe. 

ANAL, adj. d'une term. Annuel, 
qui dure un an. Lat. Anuuus, a, ton. 

* AnAL , Offrande que l'on, met fur 
la fépulture d'un trépaffé , depuis le 
jour qu'on l'enterre jufqu'à la fin de 
l'année. Lat. Znnua obligatio. 

 * ANASCAR, «v.a. Embrouiller , 
brouiller , troubler , exciter de la 
confufion , mettre du défordre. Lat. 
Z'urbare. 

* ANAZEAS, /.f. Jours de Férie ; 
il fignifie aufli divertiffement , pañle- 
tems. Lat. Ferie, arum. 

* ANAZMES, /. m. Braflelets que 
portent les femmes. Voyez Axorcas , 
Argollas , Manillas. 

" ANEJARSE. v. r. Vieillir, fe 
dit des chofes inanimées qui paffent 


| unan, comme du vin, du lard. Lat. 
Ænveterafcere. 


ANE 

AÑEJADO, DA, f. f. Vicilli, ie. 
Lat. Inveteratus , a, um. ; 

AÑEJO, JA, adj. m. € f. Vieux, 
vieille , qui paffe un ou plufteurs ans, 
comme le vin , le fromage, l'huile 
&c. Lat. Vetus. : 

* ANICOS , J. m. employé au plu- 
riel. Petits morceaux , Ds, 
miettes, parcelles d'une chofe qui fe 
rompt, quife caffe, qui fe brile. L. 
Fragmen , inis. 

Hacer mil afíicos , o bacerfe añicos. 
Mettre une chofe en mille morceaux, 
fe mettre en mille morceaux. Lat. 7s» 
frufta minuta fcindere. 

* AÑIL, f: s. T. Arabe. Azur, 
bleu célefte, forte de couleur , guéde , 
ou paftel. Lat. G yh | 

Anir , En terme de Peinture, c'cft 


l'indigo. 

ANINES , J. m. Qu'on employe au 
pluriel, grofle étoupe, qu'on ne peut 
filer, &.dont les pauvres gens font 
des matelas. Lat. Stupa linea , e, 

ANINOS , f. m. Laine, ou toifon 
d'un agneau d'un an. L. Zgninum vel. 
lus , eris. 

* ANIR, f. ws. Le même que Añil. 

AÑO, f. m. Année, mefure du tems 
que le Soleil employe pour revenir au 
méme point du Zodiaque qu'il avoit 
quitté, fcavoir d'un Equinoxe au mé- 
me Equinoxe , ou d'un Solftice à lan. 
tre Solftice. Les Aftronomes l'appel. 
lent Aftronomique , Tropique ou na. 
turelle. Lat. Annus, i. 

* AñO ÁSTRONOMICO ASTRAL. 
An aftronomique aftral, Tems que le 
Soleil employe pour revenir au mé- 
me point d'oú il s'étoit éloigné. Lat, 
Annus aflronomicus. 

Ano BISIESTO. Année Biflextile, 
eft celle où de quatre en quatre ans on 
infére un jour après le 28. de Février 
pour la faire de 366 jours. Lat. Annus 
intercalaris. 

AñO CIVIL, O POLITICO. L'an 
civil ou politique, eft la forme de 
l'année que chaque Nation a établie 
pour compter le tems. Lat. Annys ci- 
t Año CLIMATERICO. Année cli- 
materique, c'eft l'efpace de fept ou 
de neuf ans, pendant lefquels on 
prétend qu'il arrive du changement 
dans le tempérament de chaque per- 
fonne. Lat. Annus Climatericus. 

T Año DEL JUBILEO. L'an du 
Jubilé, étoit chez les Juifs la 49. 
année. Comme elle étoit la feptiéme 
année fabbatique , ils la célébroient 
avec beaucoup de folemnité. L. 4n- 
nus fabbaticus. a 

T Año DE METHON. Voyez Au- 
YO numero. 

Año DE PROBACION. Ánd'épreu- 
ve, eft cclle du noviciat des Religieux, 
dans laquelle on les éprouve, pour fca- 
voir s'ils pourront fupporter les aufté- 
rités de la Régle. L. .4nnus pepe 

Q 


ARO 

Año EMERGENTE. Ere, Epoque 
d'où l'on commence à compter le teins. 
Lat. Æra. Epocba, e. 

Año JULIANO. V. Periodo Juliana. 

*Ano LUNAR ASTRONOMICO.An- 
née lunaire Aftronomique ; c'eft celle 
qui eft compofée de douze mois fyno- 
diques , ou de trois - cent - cinquante- 
quatre jours, huit heures & prés de 

quarante - neuf minutes. Lat. Annus 
ari;. 

*Ano LUNAR , CIVIL, O POLITI- 
Co. Année lunaire, civile, on poli- 
tique, eft celle qui eft compofée de 
douze mois fynodiques ; on la divife 
en commune E en embolifmique. L. An- 
nus lunaris civils. \ 

Año LUNAR COMUN. L'année lu- 
naire commune eft prefque toujours 
de 354. jours. L. Annus lunaris com- 
unis. 

* Año LUNAR EMBOLISMICO , 0 
istercalar. L'année lunaire Embolif- 
mique ou intercalaire, eft celle qui 
eft compofée de treize Lunaifons, ou 

* mois Synodiques, & par conféquent 
elle. eft prefque toujours de 384 jours. 
Lat. Annus lunaris intercalaris. 

. * Año MAHOMETANO. V. Hégira. 

*ANO MEDIO O IGUAL. Án moyen, 


eft celui que les Aftronomes fuppo- 


fent pour leurs calculs , comme te- 
nant le milieu entre l'année la plus 
longue & lannée la plus courte, 
à caufe de quelques inégalités qu'il y 
a entre les es tropiques. Lat, 4i- 
nus medius. 


* AñO PLANETARIO.- L'année pla- 


nétaire, eft le tems qu'une Planéte 
employe à. parcourir le Zodiaque par 
fon mouvement propre d'Occident en 
Orient. Lat. Planetarius amus. 

Ano PLATONICO. Année Platoni- 
que, c'eft une révolution de 36000 
ans, aprés laquelle Platon prétend 
que les Planétes & les étoiles fe re- 
trouveront au méme point, ou dans 
leur premiére difpofition. Lat. Annss 
Platonicus. 

*AñO SABATICO DE LOS JUDIOS. 
Année Sabbatique des Juifs ; c'étoit 
la feptiéme- année pendant laquelle 
. ils laifloient repofer les terres , fclon 

la Loi de Moife. L. Zmnus Sabbatichs. 

*Año SANTO. Année Sainte. On ap- 

lle ainfi à Rome celle où fe fait 
'ouverture du grand Jubilé. L. 4»- 
sus magni Jubiles. 

Año SOLAR ÁSTRONOMICO. Án- 
née Solaire Aftronomique; c'eft le tems 


que le Soleil met à parcourir par fon: 


mouvement propre tout le Zodiaque. 
Elle eit de 365 jours, cinq heures,qua- 
rante - neuf minutes, & feize fecon- 
des. Lat. Annus Soisris Aflrononsicus. 

Años HA ESTO. Exprellion dont 
on fe fert pour marquer qu'une chofe 
s'eft paílce depuis longtems. Lat. Plu- 
ribus abbiuc annis. 


Ano Y vEZ. An & une fois. Se 





les on l'employe. Malencontre, male- 
pefte. Lat. Maluit. 2s mal 3370 lemova pis! 


Jat efl fertilis. 


AÑO 


dit des terres labourables qu'on laiffc 
repofer & qu'on n'enfemence que tous 
les deux ans. Lat. Ziterzis antis. 

Cabo de año. Bout de l'an. Service 
que l'on fait pour un trépañlé au bout 
de l'année, à compter du jour de fa 
mort. Voyez Añal. 

Mal año. Efpéce d'interje&tion qui 
fert d'imprécation & d'exagération , 
felon les circonftances dans lefqnel- 


Sacar el vientre de mal año. Expref- 
fion par laquelle on donne à entendre 
qu'on a bcaucoup mangé, ouqu'ona 
mangé quelque chofe de plus nourrif- 
fant qu'à l'ordinaire. 

* Refr. Año de nieves , año de bie- 
nes. Ce proverbe y ge fimplement 
que les années où il y a le plus de 
neige , font pour l'ordinaire les plus 
abondantes. Lat. Aivofus annus, ipfe 


* Refr. Al cabo de los años mil vuel- 
ven las aguas por Po folian ir. Ce Pro- 
verbe fignifie que par fucceffion de 
tems les chofes retournent à leur pre- 
mier état. Lat. Defueti baud raro re- 
deunt ad priflinos sores. | 

* Refr. El mozo y el gallo un año, 
Ce proverbe nous confeille de chan- 
ger tous les ans de coq & de do- 
meftique; le premier , à caufe qu'il 
perd fa vigueur, & le fecond parce 

wil veut dominer fur fon maitre. 
at. Nil famulus aut gallus fupra annum 
proderit. | 
' * Refr. No P d mucho pan mal año. 
Ce proverbe fignifie que le pain fup- 
plée à toutes les autres denrées. Lat. 
Cultoribus nil officit fructus ferax. 

* Refr. Quejiion , o riña de por San 
Juan paz para todo el ajo. Ce Prover- 
be fignifie que fouvent la plus forte 

uerelle produit l'amitié la plus fo- 
ide. Lat. Amantium ira, amoris re- 
dintegratio eft. E. 

* AKOJO, f: m. On appelle ain 

un veau d'un an. Lat. Vitulus anni- 


ÁñÑOSO, SA; adj. Vieil , vieille, 
qui a plufieurs années. Lat. ZEfate 


gravis. ad 

. ANUBLAR, v. a. Voyez Anublar. 

Ce dernier eft plus ufité, . 
AnUBLABR, dans le figuré, offuf- 

quer , obícurcir. Lat. Ob/curare. 


vrir , cacher, receler. Lat. Operire, 


celare. 
'"ANUBLARSE, ©. r. V. Anublarfe. | . 


AñÑUBLARSE, dansle figuré, s'af- 
flier , s'attrifter , fe chagriner. Lat. 
Jn inckum verti. 

AÑUBLADO, DA, f.p, du verbe 
Añublar dans toutes les acceptions. 
Obfcurci , ie. Lat. Ob/turatus, a, um. 

AnUBLADO , Terme de Bohémiens: 
Aveugle. Lat. Cecus, a, um. 

, ANUBLO , f. 7. Nielle & bruine, 








AnUBLARB , T. de Bohémiens. Cou- | . 


\ 
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qui gâte les bleds. Lat. Rubigo ,. inis, 

ANUDAR , «. a. Le méme que 
Anudar. 

AnvbDAR , Signifie anffi nouer , fai- 
re des nœuds. 

ANUDAR LOS LABIOS. Fermer la 
bouche à quelqu'un, lui impofer filen- 
ce. Lat. Os opprimere. 

AÑUDADO, Da, p.p. du verbe 
Añudar dans toutes fes acceptions. V. 
Añudado, da. ‘ 

ANUSGAR, v. a. Fâcher, mettre 
en colére, chagriner. Ce mot eft peu 
ufité. Alicui flomachum movere. 

AnUSGAR Y ANUSGARSE, Y. r. 
Etrangler, s'étrangler, avoir le go- 
fier embarraflé, avoir foif , étouf- 
fer de celére. Lat. Faucibus premi. 


A 0 ? 


AOCAR. Voyez Abuecar. 

AOCHAVO. Voyez Ochayo. 

A OCHO. Voyez Ocbo. 

AOJADOR, /. ». Enchantenr, for- 
cier, qui nuit à autrui par fes re- 
gards. Lat. Fafcinator , oris. 

AOJAMIENTO ; fm. L'a&ion par 
laquelle on nuit à autrui par fes re- 
gards. Lat. Fafcinatio, onis. 

AOJAR , «. a. Fafciner, enchan- 
ter, charmer par fes regards. L. Faf- 
cinare. 

AOJAR , dans le figuré, fe dit auff 
des chofes infenfibles. 

* AOJADO , Da, p. f. Fafciné, de, 
enchanté, ée. Lat. Fafcimatus, a, um. 

AOJO, /. #. Enchantement , en- 
forcellement par la vue, par le re- 
gard, qu'on appelle communément mal 
de ojo. Lat. Fafcimus, i. 

Aojo. Voyez Ojo. 

AORA. Voyez Ahora. 

AORTA, /.f. Aorte, terme d'A- 
natomie, gfoffe Artére qui fort du 
côté gauche du cœur. Lat. Zorta , e. 

A ORZA. Voyez Orza. 

AOSADAS, ade. T. ancien. Har- 
diment , avec hardicíTe. 

AOSADAS, Signifie auffi certaine- 
ment, fürement. Lat. Cert?. 

* AOVADO, DA, adj. m. ET f. 
Fait, te comme un «uf, qui en a la 
figure, Ovale. Lat. Ovatus, a, tm. 

* AOVAR, uv. ». Pondre, fe dit 
'aufli de la fautcrelle, quand elle dé. 
pole fes œufs dans la terre. 


AP 


* APABILARSE , «. r. S'étcindre, : 
fe confumer peu -à pen, comme la 
flamme d'une chandcHe. Ce terme cn 
ce fens eft peu ufité , mais bicn mé- 
taph. en parlant d'un málade qui fe 
meurt, qui s'éteint comme unc chan- 
delle qui tire à fa fin. Lat. Extingui. 
Emori. 


rd 


APABILARSE, Signifie auff nfer ' 
de nourriture, d'alimens. L. Paci. : 
N ACAR , 
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APACAR , v. a. T. peu ufité. Ap- 
paifer , adoucir , calmer. Lat. Pacare. 
'" APACADO, DA, f. f. Appaifé , 
ée, adouci, ie, calmé, éc. Lat. Pa- 
catus , a, um. 

APACENTADOR, , /. m. Celui qui 
a foin d'un troupeau, & quile méne 
paitre. Voyez Pafler. Ce dernier eft 
plus ufité. : 

APACENTAMIENTO , f. »:. L'ac- 
tion par laquelle on nourrit les trou- 
peaux , & on les fait paítre. Il fe prend 
auffi pour le páturage méme. Lat. 
Paflus , ús. 

APACENTAR , «. a. Nourrir, fuf- 
tenter le corps, lui fournir de la 
nourriture. Lat. Pafcere. 

APACENTAR, au figuré, Enfei- 
gner , inftruire , procurer une nourri- 
ture fpirituelle. Lat. Pa/cere , Docere. 

APACENTAR , Signifie aufli fatif- 
faire les fens, les contenter: L. Pa/- 
cere oculos. 

* APACENTADO , DA, ?. p. du v. 
Apacentar dans toutes fes acceptions. 
Páturé, ée. L. Paftus. Doctus , a, um. 

APACIBILIDAD , ff. Affabilité, 
douceur,tant dans les paroles que dans 
les a&ions. Lat. Humanitas. 

APACIBILISSIMO , MA, Jup. m. 
£9 f. de Apacible. Très docile, très 
doux, trés affable. Lat. ZIumaniff- 
95,0 , um. 

APACIBLE , adj. d'une term. Pai- 
fible, gracieux, docile, doux , affable. 
Jl fe dit des hommes auffi - bien que 
des animaux. L. Placidus. 

APACIBLE , dans le figuré. Se dit 
des chofes inanimées ; ainfi Pon dit, 
un lieu agréable , une fituation agré- 
able. L. Amenus, a, um. 

APACIBLEMENTE, adv. Paifi- 
blement, doucement , tranquillement. 
Lat. Placid). | 

APACIGUADOR , f. mm. Pacifica- 
teur, réconciliateur. L. Pacator , oris. 

APACIGUAMIENTO , 7f. L'ac- 
tion par laquelle on appaife , on calme 
les défordres , les tumultes. L. Pia- 
catio , onis. 

APACIGUAR , «. acf. Appaifer , 
calmer les efprits , les reconcilier. L. 
Placare. 1 

APACIGUADO, DA, f. p. Appai- 
fé, calmé, ée, adouci, ic; il fe dit 
avec plus de proprieté des tumultes, 
des émotions populaires. L. Placatus, 


a, sm. 

‘* APADRINADOR , /. 91. Protec- 
teur, défenfeur, patron. Lat. Pro- 
teélor , oris. 

,APADRINAR, o. acf. Protéger, 
défendre, aider , favorifer , appuyer. 
L. Protegere. 

APADRINAR, dans le figuré. Se 
dit des chofes inanimées. 
ufité. ARE Ornare. 

AP ADO, DA P. p. Proté- 
gé, te. Lat. Proteus Sd; i. Orna- 
V uj, 0, um. 


Il eft peu. 


APA 


* APAGABLE , adj. d'une term. 
m peut s'éteindre. Lat. Extingui- 
ilis , e. 

APAGADOR , 2, f. m. C9 f. Ce- 
lui ou celle qui éteint une chofe. L. 
Extinétor , oris. 

APAGADOR. Ce mot eft peu ufité. 
Etcignoir, petit morceau de fer blanc, 
tourné en cone, qu'on met au bout 
d'un báton pour éteindre les cierges. 
Lat. Extinclorium , ii. 

APAGAMIENTO , /. 5. L'action 
par laquelle on éteint une chofe, 
Extinction. L. Extincíio, onis. 

APAGAMIENTO, dans le figuré, 
Abattement de courage. Lat. Anjmi 


yo. 

APAGAR, v. act. Eteindre; il fe 
dit du feu matériel, ou artificiel. L. 
Extinguere. 

APAGAR. Signifie aufli appaifer , 
calmer, tranquillifer. L. Sedare. 

APAGAR, dans le méme fens , figni- 
fie détruire une chofe, la ruiner en- 


tiérement. Lat. e. 
Etancher la foif. 


APAGAR LA SED. 
Lat. Sitim fedare. 

* APAGARSE, v. r. S'éteindre ; 
outre le fens litteral, dans lequel il 
fe dit du feu, de la flamme , on le dit 
encore au figuré, de la pieté, de la 
dévotion , du courage, de l'efprit. L. 
Extingui. 

* Refr. Aunque malicia obfcurezca 
verdéd no la puede apagar. Ce proverbe 
fignifie qne quoique la malice des 
hommes s'efforce de cacher la. vérité 
des chofes qui font arrivées , le tems 
ne laiffe pas de la manifefter lors qu'on 
s'y attend le moins. 

* Refr. Viejo el pajar malo de en- 
cender , peor de apagar. Pajar viejo 
quando fe enciende peor es de apagar que 
el verde. Ces Proverbes fignifient qu'on 


lobtient un effet avec plus de facilité, 


lorfque la matiére eft bien difpofée ; 

& le fens moral en eft que l'avarice 

'& la vengeance jettent de plus pro- 

fondes racines dans le cœur des vieil. 

lards que dans celui des jeunes gens. 

Lat. Deterrima efl im fenibus berens 
acitas. 

APAGADO, DA, f f. du verbe 
Apagar, dans toutes fes acceptions. 
'Eteint , te. L. Zxtincfus , a , um. 

APAGADO, dans le fens figuré. 
Láche, mou, fans cœur ni courage. 
Lat. Timidus, a, um. 

* APAGULLAR, v. acf. Donner 
un coup de báton à un autre, dans 
le tems qu'il ne s'y attend point. Ce 
mot eft ufité parmi le bas peuple 
d'Andaloufie dans ce fens, mais plus 
fouvent dans le figuré, pour dire qu'on 
a furpris quelqu'un fans Ini donner 
le tems de dire mot. Lat. Zropinato 


ferire. 
* APAINELADO , adj. On appelle 


ainfi un arc, qui repréfente une demi 
Elipfe décrite fur fom grand axe, 


dert. ^ 


APA 


quoiqu'elle ne foit pas affez parfaite 
pour pouvoir étre décrite par des por- 
tions de cercle, pour le diftinguer de 
celui qu'on trace avec un cordean , & 
qu'on appelle Arc Ellyptique. C'eft un 
terme d'Architeéture. Lat. Arcus me- 
diam ellipfm referens. 

* APAISADO, DA, adj. m. EJ f. 
Peinte, te en paifage. L. Ruris ima- 
ginem referens. 

* APAJADO, DA, adj. m. EJ f. 
T. burlefque & hazardé. Empaillé, ée, 
couvert , te de paille, ou qui en a la 
couleur. Lat. Paleá fartus , a, sem. 

APALABRAR , «c. ». Prendre quel- 

u'un à fa parole, donner, engager 

parole. Lat. Spondere. 

* APALAB O, pA, f.p. En- 
gagé, ée de parole. L. Promiffo obis- 
gatus , a, un. 

* APALAMBRARSE, v. r. Quoi- 
dus ce verbe, dans le fens litteral, 

gnifie avoir faim, l'ufage a cepen- 
dant voulu qu'on s'en lervit pour 
fignifier une foif,une chaleur exceffive 
que l'on reífent. Lat. S$iti aut calore 
extingui. 

* APALAMBRADO, pa , f. p. Al- 
teré , ée , tourmenté , ée de la foif. L. 
Siti exuflus, a, um. 

* APALANCAR, vo. acf. Lever, 
foulever , foutenir quelque chofe de 
pefant avec un levier. L. Palasgare. 

* APALANCAR. Supplanter quel- 

"un. Lat. Swppiamtare.  - 

APALANCADO, DA, f. f. du v. 
Apalancar dans toutes fes acceptions. 
Levé , ée, hauff£ , ée. L. Palasgis ela- 


Ius , a, un. 

* APALEADOR , /. f- Celui qui 
frappe , qui donne des coups avec une 
barre, un báton, ou tel autre inftru- 
ment femblable. Lat. Plagarum creber 
largitor , oris. 

* APALEADOR. Remueur , ma- 
nieur, celui qui a foin de remuer le 
grain avec une péle, pour empécher 
qu'il ne s'échautfe. L. Frumenti ven- 
tilator , oris. 

* APALEADOR DE SARDINAS. 
Batteur de fardines. On appelle ainfi 
en terme de Bohémiens , un Galerien. 
Lat. Danmatus ad triremes. 

.* APALEAMIENTO , fm. Bale 
tonnade , l'a&ion de donner des coups 
de bátoh. Lat. Fufluarium, is. 

- APALEAR , «. a. Bâtonner, don- 
ner des coups de bâton. Lat. Fufte 
cedere. 

APALEAR. Remuer le grain avee 
la péle, de peur qu'il ne s'échanffe. 
Lat. Frumentum ventilare. 

APALEAR. En ter. de Bohémiens, 
C'eft ramer dans une galere. Lat. 
Remigare. 

APALEAR DOBLONES. Remuer les 
écus avec la péle; expreflion dont 
on fe fert pour marquer l'opulence 
d'un homme. Lat. Nummis abun-' 


APA 








APA 

APALEADO, nA, p. p. Bâtonné, 
de. L. Fufle cefus , Ventilatus , a , um. 

* Refr. Tras cornudo apaleado , & 
pour plus grande exageration d'autres 
ajoutent , y mandabanle bailar. Ce pro- 
verbe fignifie qu 'aprés avoir fait in- 

àun homme, on lui ena fait 
une feconde encóre plus atroce. 

* APALMADA , adj. Terme de 
Blafon. Main tendue, pofée droite, 
en pal, la paume en face. Lat. Ma- 
eus exporrecta in gentilitio flemmate 
«olam offerens. 

APALPAR , «o. acf. V. Palpar. - 

APALPADO, DA, f. p. Le méme 
que Palpado. 

+ APANAGE , fm. T. anc. & hors 
d'ufage pris du François. Apanage. L. 
Penfío , onis. 

ÁPANCORA, SF. Efpéce de co- 
quillage de mer qui croit fur les ro- 
chers. Lat. Cochlea marina. 

* APANDILLAR , «. ». Fomenter 
des diffentions , former des partis. L. 


| Parte: fovere. 


APANDILLAR. En ter. de Bohém. 
Faire le pâté au jeu des cartes. Lat. 
Chartas luforias dolo pervertere. 

APANIAGUADO,, DA, adj.m.€95 f. 
Voyez Paniaguádo. 

APAÑADOR , /: m. Econome qui 
met en ordre les chofes , & en prend 
foin. Lat. Sedulus rerum Adminiftra- 
fer, oris. 

APANAR, v. a. Empoigner une 
ehofe , la ferrer avec le poing , la gar- 
der foigneufement. L. Ci 

APARAR. Signifie que quefois en- 
lever par pow p. autrui ce qui lui 
a ent. Lat. Kapere. 
dre Signifie auffi quelquefois 
difpofer , préparer avec foin une 
chofe pour s'en fervir dans l'occafion. 
Lat. Parare. 

APAÑAR. Enveloper une’ chofe 
dans du linge, dans du drap &c. L. 
Involvere. 

APARAR , dans le figuré. Agir avec 
relerve , réfléchir murement fur ce 
E piss doit faire ou dire: Lat. Com. 
ult 

ds aes Suivant le Dialeéte de 
PAragon , de Valence, de Murcie, 
raccommoder, rapetaffer. C'eft un ter- 
me bas & vulgaire. L. Sarcire. 

* Refr. Quien calla piedras apaña. 
Ce proverbe fe dit d'un homme pru- 
dent & filentieux , quí ne m e 
pas d'abord fa penfée, mais qui agit 
avec retenué jufqu'à - ce qu'il trouve 
l'oecafion de pouvoir dire fon fenti- 
ment, on d'obtenir ce qu'il défirc. 
Lat. Aflu flens plerumque lapides pre- 
arat. 

APAÑADO, pa, f p. du verbe 
Apañar dans “toutes es acceptions. 
E E Captus. Apprebenfus. Rap- 
bus, a, 
APAKO Ki m. dans le fens propre, 
fignifie rapine , vol, détention injufte ; 


APA 


mais il eft peu ufité dans ce fens, $ 
on le prend ordinairement Iur. ha- 


bileté , adreffe , induftrie , di pofition, 


arrangement, ordre. Lat. Di/pofítio, 


0915. 
APAño. Dans le Diale@te d'Aragon, 
de Valence , de Murcie , fignifie anffi 


raocommodage , ravaudage, raccoutre- 
ment ec COME vieilles. Lat. Reflauva- 
tio, 


APAÑUSGADOR, RA , f. M. ES f. 
T. burlefque. Qui manie, qui chiffon- 
ne entre les mains tout ce qu'il trou- 
ve, ou peut prendre. L. Manibus ali- 

id atterens , entis. 

APAPAGAYADO, DA, adj... ES f. 
Qui tient du perroquet. Lat. P/ittaci 
ingenium referens. 

APAPAGAYADA. Variz apapaga- 
yada. Nez de Perroquet. L. Aquilinus. 

* APAPAGAYARSE , v. r. S'habil- 
ler de verd comme un perroquet. 
C'eft un terme badin. -Lat. Viridem 
colorem induere. 

APAR. Voyez Pan 

APARADOR, /. »s. Drefloir, dé 
ce de buffet. Lat. Repoñtorium , , ii. 

APARADOR. On appelle encore ain- 
fi dans quelques endroits le lieu où 
les ouvriers tiennent leurs outils , de 
méme que l'attelier od ils travaillent. 
Lat. Officina , e. 

APARAR , «. acf. Tendre le coin 
de fon manteau , de fon tablier, de fon 
mouchoir, ouvrir fes poches, pour 
recevoir ce qu'on veut nous donner, 
ou jetter du haut d'une fenêtre. L. 
Pallio , linteo , manibus ere. 

APARAR. Signifie auífi appréter , 
préparer une chofe. L. Parare. 

APARAR. En terme de eordon- 
nier , coudre l'empeigne d'un foulier 
avec fes uartiers. Lat. A/Juere. 

* AP SE, €. r. T. anc. Se 
difpofer , s'appréter à recevoir le mâle, 
pour dire entrer en chaleur, en parlant 
des animaux. Lat. Zn venerem ferri. 

APARADO , DA, f. f. du verbe 
Aparar dans toutes fes acceptions. 
Tendu , ué. &c. Lat. Paratus, a, um. 

* APARATADO , DA, adj. m. ES 
fi Difpofé, ée, préparé "de, appré- 
té, ée ; mais il n'eft guére ufité dans 
ce Tens , à moins d'y joindre les Ad- 
verbes bien, ou tral, qui ont la méme 
fignification en PIOS Lat. Ben? 
vel mali affectus , a, 

APARATO, /. rm. Apareil aprét, 
préparatif, fomptuofité. Lat. Appa- 
ratus , 

APARATO, Signifie auffi tout ce 
qui eft néceflaire pour exécuter un 
ouvrage, ou telle autre chofe. L. 4p- 
paratus. 

APARATÓ , dans le fignré, difpo- 
fitions, moyens que l 


propo 
, APARATO. Les Médecins appellent 
lamas d'humeurs oppofées qui 






prit met en: 
ufage pour venir à bout de ce qu'il fe ' 


APA ' 99 
occafionnent les maladies. Lat. Peri- 
culofs morbi congefle caufe. 

* APARATOSO, SA , adj. m. e 


f. Splendide , magnifique, fomptueux, 


cule, brillant , te. Ce mot eít peu 
ufité. Lat. Splendidus, a, um. — 
* APARCERIA, /.f. Société, union, 
compagnie de plufieurs perfonnes j join- 
tes pour quelque intérét. Lat. Socie- 
tas 
? APARCERO , /. m. Affocié , com- 


.pagnon, qui a part dans une affaire 


avec d'autres. Lat. Socius, ii. 

* APARCIAR , v.a. Affocier quel- 
qu'un dans un commerce, partager 
le profit avec lui. Ce mot n'eft plus 
ufité. Lat. Socictatem cum aliquo inire. 

* APARCIADO , DA, f. f. Affo- 
cié, ée, dime ife, dans une affai- 
re. "Lat. Socius 

APAREAR , +. a. Apparier, affor- 
tir, égaler, égalifer, ajufter, rendre 
égal. Lat. Æquare. 

APAREARSE , c. r. Sc joindre, al- 
ler enfemble, de compagnie. Lat. Una 
incedere. 

APAREADO, DA, f. p. du verbe 
Aparear dans toutes les acceptions. Ap- 
parié » ée. Lat. 4Alequatus , junctus , 


“APARECER o APARECERSE, 0.8. 
Apparoitre, paroitre, fe montrer. L. 
Apparere. — 

APARECER. Signifle auf, Ene, 
paroitre. Lat. Exifiere. 

APARECER. Se trouver, fe mon- 
trer, fe faire voir. Lat. Adeffe. 

APARECIDO, DA, f. p. du verbe 
Alparecer dans toutes fes acceptions. 


. Paru, ue , apparu, ue. L. J7ifus, a, um. 


APARECIMIENTO , /. ". Appa- 
rition , "e a découverte. L. 
Apparitio. Vifo, 

* APAREJADISSIMO, MA, adj. 
fup. m. É Très prêt , te , trés difpofé , 
ée, trés préparé, ée. Lat. Paratifi- 
mus, 0, um. 

E ADOBE mt. Appréteur , 
celui qui prépare, qui appréte les cho - 
fes n a aires pour l'exécution d'un 
ouvrage. Lat. Znffruéfor , oris. 

APAREJADOR , Aprareilleur ; on 
appelle proprement ainfi celui qui , 
dans les grandes entreprifes, eft pré- 
pofé pour préparer & difpofer les ma- 
tériaux dont on a befoin. Lat. Operi 
faciendo prepofitus. 

APAR AMIENTO, f. m. Terme 
ancien. Voyez qe, 

APAREJAR, v. a. Appréter , pré: 
parer, dilpofer les chofes dont on a 
befoin pour exécuter un onvrage. L. 

arare. 

,. APAREJAR , Parmiles vdi turiers & 
& les gens de la campagne, harmacher, - 
atteler , mettre les harnois A une bóte 
de charge. Lat. Stragulis inflruert. 

APAREJADO, DA, 4 . À eie 
ée, préparé, te, attel Y 
ratus. Infiruélus y 9, KM, 

Na APA. 
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APAREJO, /. m. Appareil, pré- 
paratif, apprét, difpofition pour l'ex- 
' écution d'une chofe. L. Apparatus, ds. 
APAREJO. On appelle encore ainfi 
le total des piéces qui compofent un 


harnois. Lat. Stragwia , orum. 


APAREJOS , Inftrumens, outils 
néceffaires pour exécuter un ouvrage. 


Lat. Znfirumenta , orum. 


* APAREJOS, En termo de Peinture, 
les matiéres qui fervent pour impri- 


mer , brunir & dorer. 


* APARELLAR , «o. a. Terme Ara- 


onnois. Voyez Aparejar, & Aderezar. 
APARENCIA, /. f. V. Apariencia. 


AParentar.  APARENTADO, DA, adj. V. Em- 
^... parentado. 
Farailse: APARENTE, adj. d'une term. Ap- 


Se montrer. parent, vifible, évident, manifefte, 


untres, lacre Voir." 
Jnontr f ilis 


. 


‘Aparente. Apparent , qui n'eft qu'en 


apparence. Lat. Fallax , acis; 
Aparente. Signific auff Convenable, 
propre, avantageux. Lat. Zptus. 


Aparente. Qui a l'apparence de la 


vérité. Lat. Apparens. 


dans l'ancien langage, pour beau, 


bien fait, de belle taille, en y joi- 


gnant l'Adverbe bien. L. Elegans, tis. 
Orto y ocafo aparente. V. Heliaco. 


APARENTEMENTE , odv. Cap- 


tieufement , d'une maniére apparen- 
te, illufoirement, fauflement. Lat. 
Miluforià. Captiof?. 
APARICION, /. f. Voyez Apare- 
cimiento. ; 
APARIENCIA, /. f. Apparence, 
l'extérieur, ce qui paroit au dehors. 
Lat. Exterior fpecies , ei. 
APARIENCIA , f. f. Apparence, 
vrai- lemblance , probabilité, L. Pro- 
dabilitas, atis. i 
APARIENCIA , Décoration d'un 
théatre. Lat. Scene profpecíus , ds. 
* APARIR , «. a. Voy. Aparecer. 
APARTADAMENTE , adv. T.pcu 
ufité. Séparément, diftin&ement , à 
part. Lat. Srparatim. 
APARTADIJO, Y APARTADIZO, 
J. m. dim. de Apartádo. Bouge, pe- 
tite chambre qui accompagne une plus 
grande. Lat. Receffus, ús. 
APARTADIZO , Za, adj. t. ES f. 
Mifanthrope, qui fuit la fociété & le 
commerce des hommes, retiré, éc. 
: Lat. Solus, a, tm. 

APARTADOR, /. ss. Celui qui di- 
vife, quifépare une chofe d'une an- 
tre : c'eft proprement un appareillcur, 
en terme de Bonnetier, & d'autres 
arts & metiers. Lat. Separator. 

APARTAMIENTO, /. m. Separa- 


: tion, divifion. Lat. Separatie, Divi- 
Jio , onis. 
APARTAMIENTO. En terme dc 


Droit, Défiftement, divorce , fépara- 
tion entre mari & femme. Lat. D;- 
QOYLiuIM , di. 


vraifemblable. Lat. Apparens, Veriji- 


Aparente. Eft quelquefois employé 


APA 


APARTAR, v. a- Séparer, divi- 
fer, défunir, écarter. Lat. Separare. 

* APARTAR. Dans le figuré, di- 
fuader, détourner d'un deffein, d'une 
entreprife. Lat. Dimovere. 

* Apartor la linea del punto. Enter- 
me d'efcrime, c'eft écarter l'épée de 
l'angle droit. Lat. Enfis cs/pidem alio 
avertere magis exsg at angulus 
rectus. 

* Apartar la mano de uno, o de al- 
guna cofa. Abandonner quelqu'un, ou 
une chofe, l'oublier, le laiffer. Lat. 
Cedere. alique. | 

* Apartar las mientes. Détourner 
l'efprit d'une chofe, n'y plus penfer. 
Lat. Alió menfem avertere. 

Apurtar la vifla , u los ojos. Dé- 
tourner les yeux , la vue. 

APARTARSE, En terme de Prati- 
que, fe défifter de l'a&ion, prétention, 
droit intenté en jugernent contre quel- 
qu'un. Lat. fione, ou jure fuo ce- 


e. 

Apartarfe de la opinion de otro , n de 
Ju dicfwmen. S'écarter de l'opinion 
d'autrui, étre d'un avis contraire. L. 
A fententia alicujus difcedere. 

* Apartarfe uno de "4 mifmo. Dans 
le fens moral, c'eft fe perdre , vivre 
dans la débauche , fe livrer à fes paf- 
fions. L. 4 recfá ratione deviare. 

APARTADO, pA, p.f. du verbe 
Apartar dans toutes les acceptions. 
Séparé , ée, divifé, ée. Lat. Separatus, 
Divifus , a, um. 

APARTADO. Eloigné, diftant, reti- 
ré; il fe dit auffi d'un appartement , 
d'une chambre féparée , d'un corps de 
bâtiment qui en eft éloigné. Lat. Re- 
MOÉUS , 1, UM, 

APARTE, adv.. A part, féparé- 
ment, à l'écart. Lat. Seor/im. 

APARTE. Dans les Comédies, c'eft 
ce que l'AGeur dit & repréfente fans 
étre ni vü ni entendu de ceux avec 
lefquels il parle. 

Dexar una cofa aparte, Laifler une 
chofe à part, fe dit dans la conver- 
fation, lorfqu'on dit une chofe qui 
l'interrompt, ou qui n'a aucun rap- 
port avec la matiére qu'on traite. L. 
Aliquid amittere. 

Efcribir aparte , notar, 0 apuntar 
aparte. C'eft écrire à la marge, y 
mettre une note, pour pouvoir troy- 
ver un paífage loríqu'on en a befoin. 
Lat. Seorfim notare. 

Llamar à uno aparte. Appeller quel- 
qu'un à part, c'eft l'écarter de fa 
compagnie, pour lui parler en fecret. 
Lat. Sror/im aliquem vocare. 

APARVAR, v. a. T. peu ufité. 
Amonceler, entafler, mettre en un 
monceau. 11 fe dit plus communément 
des gerbes, dont on forme un mon- 
ceau pour féparer la paille d'avec le 
grain. Lat. lu »etas componere. 

APARVADO, DA, f. p. Amaflé, 


4 6e, &c. Lat. Zn metas compofitus. 


APA 
APASCENTAR , v. a. Voyez Aps- 


centar. 

APASSIONADAMENTE , adverb. 
Paffionnément, avec paífion, amoureu-. 
fement , atfe&ueufement. Lat. 4r. 
denter. 

APASSIONAR , «.a. Infpirer de la 
paffion, de l'inclination , de l'affec- 
tion pour quelqu'un, ou pour quel- 
que chofe. Lat. Defiderio inflammare. 

APASSIONAR. SigniBe aufli mo- 
lefter , ennuyer , fâcher , tourmenter, 
afiger , émouvoir, animer. L. Com- 
movere. Turbare. Cruciare. 

APASSIONARSE, «. r. Se paf. 
fionner, s'affe&ionner, prendre de 
l'inclination pour quelqu'un , ou pour 
quelque chole. L. Amore inflammari. 

APASSIONADO , DA, p.f. Paf 
fionné, ée. Lat. Amore inflammatus , 
a, tm. 

APASSIONADO. Se prend fouvent 
pour molefté, fatigué par quelque 
maladie, parla douleur, par un ac- 
cident. Lat. Dolore afeétus, a, um. 

APASSIONADO. On appelle ainfi 
en terme de Bohémiens un Géolier. 
Lat. Carceris cuflos , odis. à 

T Refr. Hombre apaffionádo no quiere 

Jer confoládo. Ce Proverbe fignifie 
qu'un homme aflligé & agité de quel- 
que paífion violente, n'eft pas fou. 
vent en état d'écouter les confeils 
qu'on lui donne. Lat. Corg/ueta me 
rens vefpuit folatia. 

t APASTAR, v. e. On dit aujour- 
d'hui communément Pafter. 

t APASTADO , DA, f. p. Voyez 
Pajtado. 

APASTO, fm. T. peu enufage. 
Patüre, nourriture propre à chaque 
animal, il fe prend auffi pour la nour- 
riture méme. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Pabulum, i. 

* APATUSCAR , v. a. Faire quel- 
que chofe àla háte, ma! proprement, 
& fans fe donner beaucoup de peine. 
C'eft un terme Arragonnois , qui n'eít 
Pa que pes le bas peuple. Lat. 

nconcinne deproperare. 

f APATUSCO, /.m. Terme bas, 
mais fort en ufage dans le burlefque. 
Ornement, parure, ajuftement, aff. 
quet. Lat. Ornamentum , i. 

t APATUSCO, Terme bas du Ro- 

aume d'Aragon. Befogne mal faite , 
bel ms deproperatunsopsa . 

+ APAZOTE, /. m. Nom d'une 
plante des Indes Orientales, qui croit 
en abondance aux environs de Sé- 


ville. 

t APEA, /. f. Entraves, ce qui 
fert à lier les jambes d'un cheval. 
Lat. Comprdes, um. 

* APEADERO , /. m. Montoir , 
ierre ou billot de bois pour monter 

cheval & pour en deícendre. Lat. 
Scandulum , 3. 

* APEADOR , /. 5». Arpenteur, Of- 
ficier qui fait l'arpentage d'un E 


APE. 
d'un héritage. Lat. Menfor, oris. 

* APEADOR , Celui qui aide un au- 
tre à defcendre de cheval , de carof- 
fe. Lat. ls qui alium juvat ut ab equo 

efcendat h 


defc : 

APEAMIENTO , /. m. L'acion 
par laquelle on defcend de cheval, 
de carrofle &c. Lat. Defcenfus, ss. 

Apeamiento de los Edificios. Etaye- 
ment d'un édifice, d'un mur qui me- 
nace ruine. Lat. Fulcimenta , orum. 

Apcumiento de una beredad. Borna- 
ge d'une terre, d'un champ, d'un hé- 

. ritage par autorité de Juftice. L. Agri 
juridica dimenfo, onis. 

* APEAR , v.a. Arpenter , régler 
les bornes , les limites d'un héritage. 
Lat. Agrum metiri. 

APEAR, Mettre une pierre, un 
moelon fous lcs roues d'une charette , 
pour qu'elles ne roulent point. L. Ro- 
tas fub/cudibus attexere. 

APEARSE, v. r. Defcendre d'un 
cheval, d'un carrofle , mettre pied à 
terre. Lat. Curru , equo dejilire. 

Apear alguna dificultad. Apurer une 
difficulté, la débrouiller, l'éclaircir. 
Lat. Difficultatem folvere. 

ar a uno de ux puefto. Débufquer, 
chafler -quelqu'un d'un pofte avanta- 
geux. Lat. Dignitate privare aliquem. 

Apear el Rio. Paffer une riviére au 
gué. Lat. Vadare fluvium. 

Apearfe del concepto , o juicio que 
Je ba formado. Se dé(ifter de fon fen- 
timent, reconnoitre fon erreur. Lat. 
Sententiam deponere. 

Apear un caballo, mula ESc. Met- 
tre des entraves à un cheval, à une 
mule. L. Equum conjicere in compedes. 

Apear un Edificio. Toifer un édifice. 
Lat. Domum resur m 

Apear un Edificio , cafa , pared. Eta- 
yer ii^ Edifice, une maifon , unc mu- 
taille. Lat. Domum, nurum fulcire. 

APEADO, DA, p. f. du verbe 
Apear dans toutes fes acceptions. Ar- 
penté, ée, borné, ée. Lat. Dimen- 
Jus, fultus , a, um. 

* Refr. Vepua apeada prado balla. 
Ce proverbe ay qu'il n'y a rien 
dont la néceffité & le travailne vien- 
nent à bout. 

APECHUGAR , ou. ». Embraller , 


ferrer entre les bras. Lat. Zmplecfi. . 


APECHUGAR , dans le figuré, En- 
treprendre quelque chofe avec ardeur. 
Lat In aliquid feduló incumbere. 

APEDAZAR, «. a. T. peu ufité. 
Dépecer, déchirer, mettre en piéces. 
Lat. Dilanjare. Ce mot a vieilli. 

APEDAZADO, DA, f. p. Dépécé, 
ée. Lat. Dilaniatus, a, um. 

A PEDAZOS. Voyez Pedazo. 

T APEDERNALADO , DA, adj. m. 
€f. Dur, dure comme un caillou. 
Lat. Silicens, a, um. 

+ APEDREADERO , /. m. Lieu 
où les enfans ont coutume de fe bat- 
tre à coups de pierres avec des fron- 
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lapidibus fefe mutuo obruunt. 

APEDREADOR, fm. T. peu ufité. 
Celui qui fe hat à coups de pierres, 
frondeur. L. Zapides jaciens. 

APEDREAMIENTO, /. s. L'ac- 
tion par laquelle on jette des pierres. 
Le méme que Pedréa. Lat. Lapidatio , 
onis. 

APEDREAR, «. a. Fronder , jet- 
ter des pierres avec la fronde. Lat. 
Lapides jacere. 

APEDREAR, Gréler. Lat. Gran- 

e. 


fer, injurier quelqu'un. Lat. 4ficere 
aliquem probris. 

APEDREADO, pa, f. p. du ver- 
be Apedrear dans toutes fes acceptions, 
frondé, ée. Lat. Lapidibus obrutus , 
Contumeliis lacefttus , a, son. 

Roflro , 0 cara apedreada. Vifage pi- 
coté, marqué de petite vérole. L. Os 
variolarum cicatricibus maculatum. 

T Refr. Hombre adeudado cada año 
apedréado. Ce Proverbe fignifie que 
les dettes font extrémement ruineules. 
Lat. Qui debitor eft , fufle fepe sundi- 


tur. 

T APEGAMIENTO , /. rm. Dans le 
[ens propre, Adherance , union d'une 
chofe à une autre avec de la colle. 
Dans le figuré , inclination, penchant, 
affection pour une chofe, comme les 
richefles, les plaifirs. Lat. 4Adbefo , 
onis. Propenfio, onis. 

EGAR, v.a. Terme ancien. 
Voyez Pegar. 

i APEGARSE, «c. r. Voyez Pe- 
garfe. . 

APEGADO, DA, f. p. du verbe 
Apegar dans toutes fes acceptions. V. 
Pegado, 

 APEGO,, f. m. Voy. Apegamiento, 

APELACION , /;f. T. de Pratique. 
Appel , appellation , plainte qu'on fait 
devant un Juge fupérieur, dela fen- 
tence d'un Juge inferieur. Lat. Appel- 
latio , onis. 

+ APELACION, Signifie auffi re- 
méde, moyen, expédient, pour fe tirer 
d'un mauvais pas. Lat. Evafo, onis. 

+ APELACION , Parmi les Méde- 
cins , c'eft lors qu'ils font appellés 
pour vifiter un malade hors de l'en- 
droit où ils réfident. Lat. Medici ex- 
tranei adwocatio , onis. 

t Medico de Apelaciones. Médecins 
d'appellations ; on appelle ainfi ceux 
qui font gagés hs le corps des Com- 
munes pour réfider chez eux, & qui 
lors de leur engagement, fe refervent 
la liberté d'aller où on les appelle, ce 
qu'on n'accorde pas également à tous 
les Médecins. L. Medicus qui ab egro- 
to alibi decumbente acciri potefl. 

+ APELAMBRAR, v. a. Tanner, 
mettre les cuirs dans l'eau avec le 
tan pour en faire tomberle poil. L. 
Corium pilis eximere. 


APEDREAR , dans le figuré, offen- |. 


APE IOI 


des. Lat. Locus ubi frequenter pueri APELAR, v. a. Appeller, récla- 


mer de la fentence d’un Juge fubal- 
terne à un Juge fupérieur. Lat. Ape 
pellare. 

+ APELAR, Recourir, implorer, 
appeller à fon fecours , demander aide 
& faveur. Lat. Implorare. | 

+ Apelar el enfermo. Appeller , fe 
dit d'un malade qui a échapé à la 
mort dont on le menagoit. Lat. Mor- 
tis imminentis difcrimen evadere. 

+ APELANTE , p.a. du verbe Ape- 
lar. Appellant, te, qui appelle d'un 
jugement. Lat. Appellans. 

APELADO , DA, f. p. du verbe 
Apelar dans toutes fes aoceptions. Ap- 
pellé, ée. Lat. Appellatus, a, um. 

APELATIVO, Appellatif, terme 
de Grammaire, nom appellatif. Lat. 
Appellativus, a, um. : 

" APELDAR, vu. s. Terme ancien 
en ufage dans le burlefque , s'échaper 
furtivement pour n'étre point pris. L. 


Effugere. 
+ APELDE , /. t. Fuite, éva- 
fion précipitée. Lat. Fuga , 4. Eva- 


Jio , onis. 


APELDE, Appel: on appelle ainfi 
un certain fignal qui fe fait avant le 
jour avec la cloche dans les Couvents 
de l'ordre de Saint Frangois , en mé- 
moire d'un mort qui apparut dans un 
couvent de cet Ordre, demandant des 
fuffrages pour le repos de fon ame. 
Lat. Campane finum. antelucanum. 

+ APELIGRADO , DA, adj. m. ES 
f. Qui eft dans ut! danger imminent. 
Lat. In periculo pofius, a, um. 

+ APELIOTES, Nom d'un vent. 
Voyez Subjoláno. 

APELLAR, «. acf. En terme de 
Corroyeur, corroyer, donner la der- 
niére préparation au cuir. L. Corse» 

ine mollire. 

APELLIDAR , «. a. Appeller, pro- 
clamer à haute voix, convoquer, 
affembler du monde tumultuairement. 
Lat. Convocare. s 

* APELLIDAR , Convoquer une 
affemblée. | 

* APELLIDAR, Reclamer la pro- 
te&ion d'un Juge. C'eft un terme de 
pratique Aragonnois. L. Opes judicis 
implorare. 

APELLIDAR , O ÁPELLIDARSE, 
Nommer, fe nommer, furnommer, 
fe furnommer. Lat. Vocars. 

APELLIDANTE , f. acf. du verbe 
Appellidar. T. de Palais. Appellant, 
fe dit de cclui qui appelle de la fen- 
tence d'un Juge. L. Appellans. 

APELLIDADO, DA, f.p. du v. 
Apellidar dans toutes fes acceptions, 
Appellé , ée. L. Comvocatus. Vocatus. 
Appellatus , a, um. 

* APELLIDO , /. mm. Appel, fom- 
mation , convocation. Cc mot a vieilli. 
Lat. Convocatio , onis. 

APELLIDO. Surnom. Lat. Cagno- 
mem, inis. 

APELLIDO. 
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APELLIDO. Se prend quelquefois 
pour le nom qu'on donn: aux chofes 
inanimées. Lat. Nomen. 

* APELLIDO , Cri de guerre , fignal 
qu'on donnoít anciennement dans les 
armées pour fe preparer à prendre les 
armes. Lat. Sigmum, i. 

* APELLIDO. T. ancien, & de pra- 
tique dans le Royaume d'Arragon, cri, 
-clameur , aide, faveur qu'on reclame 
auprès d'un Juge. L. Zmploratio, onis. 

APELLUCAR , APELLUSCAR , À- 
PELLUZCAR. Amaffer une chofe avec 
les mains, la preífer , la ferrer , com- 
me pour en faire une pelote. Ces ter- 
mes font hors d'ufage. Lat. Zn unum 
cogere. 

* APELMAZAR, ou. a. Preller, 
endurcir, applatir une chofe en la pai- 
triffant avec les pieds. L. Den/are. 

APELMAZAR. Dans le figuré, cau- 
fer de l'ennui, du chagrin , & de la 
trifteffe. L. Moleflia afficere. 

* APELMAZARSE, 9. r. S'endurcir, 
devenir dur, pefant , comme la páte 
lorfqu'elle eft trop chargée de farine. 
Lat. Den/ari. 

* APELMAZARSE. Par allufion, de- 
venir pareffeux , pefant , nonchalant. 
Lat. Pigrefcere. 

APELMAZADO , DA, f. f. du v. 
Apelmazar dans toutes fes acceptions. 
Endurci, ie. Lat. Denfatus, a, um. 

APELO, adv. A propos, àpoint , 
juftement, dans le tems qu'il faut. 
Lat. Opportun?. 

APENAS, adv. A peine, difficile- 
ment. Lat. Vix , agr?. 

APENAS , Signifie auffi , à propos, 
à point nemmé, au méme inftant, tout 
aufli - tôt, à tems. 

Apenas , Sedit de ce qui pafle fi 

promptement , qu'on peut douter s'il a 
exifté ou non. A peine, prefque aufh- 
tot. Lat. Vix. 
. * Apenas ba falido del cafcaron. À peine 
eft-il forti de la coquille. Expreflon 
qu'on applique à ceux qui font plus 
que leur Âge ne permet, ou qui veu- 
lent faire les maitres avant le tems. 
Lat. Vix ab ovo exierat. 

* Apenas fe havia comido el pan de la 
boda. Expreflion qui fignifie que dans 
le tems qu'on fe promettoit du bon- 
heur & du plaifir, il eft arrivé tout le 
contraire. Lat. Vix prima tranfierant 


gaudia ES nuptiarum letitiz. 


* APENDICE, O APENDIX , J. 
sm. Appendice, addition qu'on fait à 
un Ouvrage, avec lequel il a. de la 
connexion. Lat. Appendix , icis.. 

* APEÑUSCAR , «. a. Prendre 
deque chofe avec les mains, la pref- 
er, la ferrer, Vempoigner, la gà- 
ter, la chiffonner. L. Terere manibus, 

* APEÑUSCADO, pa, p. p. Em- 
poigné, ée, ferré, ée avec les mains, 
chiffonné, ée. Lat. Manibus tritus , 


a, um. 
* APEO, /. m.] Le mémeique Apea- 


APE 


miento , mais plus ufité en Caftillan. 

* APEO, Arpentage. Lat. Jugersm 
exploratio , onis. 

* APEOS, enterme de Maçonne- 
rie. Etayes, grofles piéces de bois 
de charpente , qui fervent à étayer ce 
qui menace ruine. Lat. Fulcimenta , 


Orum. 

APEONAR, ©. ». Trotter , cou- 
rir, fe dit des oifeaux & furtout des 
perdrix, qui marchent fort vite. L. 
Currere. 

* APERADOR, /. ». Métayer, 
qui cultive & fait valoir des terres. 
Lat. Villicus, i. 

* APERADOR. Dans la Marche , la 
Murcie ‘on appelle ainfi un charron 
de campagne. Lat. Ruflicus faber, bri. 

* APERAR, v. a. Faire le métier 
de charron de campagne. Lat. Fa- 
brum rufticum fe profiteri. 

* APERADO, DA , f. f. Fait, te, 
de charronage , ou par un charron. L. 
Fabrefaélus , a, sm. b 

APERCEBIMIENTO, /. #. Áp- 

areil, préparatifs des chofes nécef- 
aires pour l'exécution d'une chofe. 
Lat. Zpparatus, ús. 

* APERCEBIMIENTO , 
quelquefois Difpofition à agir. 
Preparatio , onis. 

* APERCEBIMIENTO, Ordre, avis. 
Lat. Monitio, onis. 

APERCEBIMIENTO, En ftile de 
Droit, Avertiffement , adjournement, 
fommation , commandement , juflion. 
Lat. Monitio, onis. 

APERCEBIR , v. a. Préparer, ap- 
préter les chofes néceffaires pour l'ex- 
écution d'une chofe. Lat. Parare, 

* APERCEBIR A UNO, En ftile de 
pratique, avertir quelqu'un judiciaire- 
ment, lui protefter les torts, dom- 
mages, intérêts. Lat. uridicà monere. 

APERCEBIDO , DA, f. p. du v. 
Apercebir , dans toutes fes acceptions. 
Preparé, ée Sic. L. Paratus , a, um. 

* Ref. Hombre apercebido medio com 
batido. Homme prévenu eft à moitié 
vaincu. L. Zevius ab bofle vulneratur 
providus. 

* Ref. Hombre apercebido vale por 
dos. Ce Ptoverbe fignifie qu'un hom- 
me qui s'cft préparé de longue main 
à quelque chofe , agit avec la méme 
fureté que s'il étoit fecondé. 

* APERCOLLAR , v. a. Colleter , 
prendre quelque chofe avec fubtilité , 
& comme à la dérobée. Lat. Clancu- 
lum furripere. 

* APERCOLLADO , Da, f. f. du 
verbe Apercollar dans toutes fes ac- 
ceptions. Saifi, ie au collet, colleté , 
éc. Lat. Collo apprebenfus , a, um. 

APERITIVO, va, adj. m. €? f. 
Aperitif, ive, diurétique. L. Dix- 
reticus, ca, cum. Vim aperiendi babens. 

* APERNAR, c. a. T. de Vénerie. 
Prendre, faifir, happer , accrocher 
la bête par les pieds, par les jam. 


Signifie 
Lat. 


APE 
bes. Lat. Crure apprebendere. | 
* APERNADO, DA , p. p. Saifi, ie 
par les jambes. Lat. Crure appreben- 


Jus, a, sm. 


* APERO , /. 5s. Equipage, attirail 
néceffaire aux bêtes de hour: il fe 
dit auffi des outils & inftrumens né- 
ceffaires à tout artifan pour l'exerci- 
ce de fon art. Lat. 7» orups. 

* APERO, Cabane, hute de ber- 
ger, où pait un troupsau. L. Cawla , 
e. Pafcua, orum. 

* Refr. En cafa del berréro peor apé- 
ro. On applique ce proverbe aux per- 
fonnes pareffeufes & négligentes, qui 
négligent de faire ufage des moyens 
qu'ils ont en main. Lat. Fabri in do- 
muncula extat ut malus culter. 

APERREADOR,, RA, adj. m. ES f. 
T. burlefque. Fácheux , eufe , incom- 
mode, importun, une, fatigant , te. 
Lat. Moleflus, a, sm. 

* APERREAR, v. a. Fatiguer au- 
trui, ou fe fatiguer foi- méme par 
trop de travail. On l'employe plus 
communément au paflif, & l'on dit 
Aperrearfe , par allufion aux chiens 
de chaffe qui fe laffent à force de cou- 
rir gà & là dans les champs. L. Za- 
bore fatigatus , a, sm. 

APERREADO, pa, f. f. Las, 
fe, fatigué, ée, harraffé, ée , à for- 
ce de courir & de travailler. L. Za- 
boribus defeffus, a , sm. 

* APERROCHIADO ,, DA, adj.m. 
€ f. Le méme que Parrocbiáno. C'eft 
un mot inventé & pris du mot Pero“ ' 
chia, au lieu de Parrocbia, dans le- 
quel on prononce le cb comme un k. 

* APERSONARSE, c.a. T.inufté. 
S'ajufter , fe parer, agir d'une ma- 
niére convenable à fon état. L. Li. 
beralis ES elegantis viri fpeciem induere. 

* APERSONADO, DA, f. p. Ajuf- 
té, ée, paré, ée comme il convient 
à un galant homme. Lat. Liberaliter 
ornatus y My UM. 

* APESADUMBRAR, v. «. Affi. 
ger, attrifter. Lat. /Molefliam creare. 

* APESADUMBRADO, DA, f.p. 
Affligé , ée , attrifté, éé, chagriné, 
ée. Lat. Anxius, a, um. 

* APESARADAMENTE, adv. Trif- 
tement, d'une maniére trifte, ficheu- 
fe, affligeante. Lat. Mejte, dolenter. 

* APESARAR , ou. a. Voyez Zpe- 


fadumbrar. : 


* APESARADO, DA, f. p. AMi- 
gé , ée, trifte, chagrin, ne, mélan- 
colique. Lat. Angore affectus , a , um. 

* APESGAMIENTO, /. m. L'effet 
caufé par la pefanteur d'un corps d'un 
volume confidérable. Ce mot n'eft 
plus ufité. 

* APESGAR, v. a. Pefer, être 
lourd, charger, affaiffer. Lat. Gra- 
vare , Onerare. 

* APESGARSE, v. v. S'appefan- 
tir, devenir extrémement pefant, fe 
dit des corps animés , & furtout des 

hommes 
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hommes qui acquiérent un embon- 
point excefhF. Lat. Onerari. 

* APESGADO, DA, f. p. Appe- 
fanti, ie. Lat. Gravatus, a, um. 

APESTAR, «. «. Empefter, in- 
fe&er, gâter, occafionner la mort 

la corruption de l'air , ou par l'at- 
touchement d'une chofe infede. L. 
Infecfare , infcere. 

* APESTAR , Infe&er, fentir mau- 
vais. Lat. Fetere. 

APESTAR , dans le figuré , perver- 
tir, corrompre les efprits, les mœurs, 
la raifon. Lat. Corrumpere. 

APESTADO, DA, f. p. du verbe 
Apejtar dans toutes fes acceptions. Em- 
pefté, ée, infecté, ée. Lat. Infectus. 


Corruptus, a, um. 

+ APETECEDOR , RA, adj. Jubf?. 
ss. f. T. peu ufité. , Ambitieux , eufe , 
envieux , eufe. Lat. Ambitiofus, Appe- 
tens , Defiderans. 

APETECER, v. a. Ambitionner , 
défirer , fouhaiter ardemment, recher- 
cher avec foin. Lat. Ambire, Appetere, 


Defiderare. 
APETECIDO, DA, f.p. Défré, 
£e, fouhaité, ée. L. Appetitus, a, um. 
APETECIBLE, adj. d'une term. 
Défirable, fouhaitable. L. Defiderabilis. 
* APETENCIA , /.f. Appetit, mou- 
vement intérieur qui nous porte à dé- 
firer une chofe , furtout les alimens 
qui fervent à nótre nourriture. Lat. 
Appetitus. 
APETIBLE , adj. V. Apetecible. 
* APETITE, /. m. Terme badin. 
Tout ce qui excite l'appetit en géné- 
ral L. Palatum irritans condimentum. 
* APETITIVO, vA , adj. m. ES f. 
Appetitif , ive. Epithéte que l'on don- 
ne à la faculté ou puiffance capable 
de défir. Lat. Appetendi facultas. 
APETITO, I. Appetit , faculté 
de Yame par laquelle elle eft. capa- 
ble de défirer. Lat. Appetitns, ds. 
APETITO, Appetit, dans le fens 
figuré, Appát, amor, attrait qui 
fert àattraper les hommes, áles por- 
ter à faire quelque chofe. Lat. Z{ece- 


bra, e... 

APETITOSO, sa, adj. m. € f. 

Antia ante , défirable , fouhai- 
le. Lat. Optabilis , Defiderabilis , e. 

* APETITOSO, Signifte auffi la 
perfonne qui défire & fouhaite les 
chofes. Defireux , qui fouhaite. Lat. 
Appetens. 

APHACA , /. f. Vefceron , cfpéce 
de vefce qui croit d'elle - méme. dans 
les champs. Lat. Zpbaca , e. 

* APHELIO , /. t. Aphélie. Terme 
d'Aftronomie. La plus grande diftance 
où une planéte peut être du Soleil. 
Anogée. Lat. Zphelum. Apogeum. 

* APHERESIS , /. f. Apheréfe. 
Terme de Grammaire. Retranche- 
ment ; figure par laquelle on retranche 
une fyllabe au commencement d'un 
mot. Lat. Apberg%s. 


API 


* APHORISMO, /. m. Aphorifme, 
Sentence qui comprend un grand fens 
en peu de paroles. L. Apbori/mus , i. 

APIADARSE , €. r. Avoir pitié & 
compaflion, s'émouvoir , s'attendrir. 
Lat. Mifereri. 

APIADADO , DA, f. p. Emú, tou- 
ché , ée de pitié, de compañlion, émú, 
ue, attendri , ie. Lat. JMifericordeà 
affeótus , a, um. 

APIASTRO , /. »s. Poncinade , her- 
be. Lat. Apiaftrum , $. 

* APICARADO, DA, adj. m. ES f. 
T. burl. & familier. Effronté, ée , im- 

rudent , te, fin, ne, rufé ,ée, quien 
gait long. L. Verfutus, a, um. 

* APICE , /. m. Le haut, le fommet, 
le faite d'une chofe. Lat. Apex , icis. 
Culmen , inis. 

* APICE. C'eft auffi un point , un 
rien. Lat. Nibilum, i. 

Eftar en los apices. Etre au fait d'u- 
ne chofe, la connoitre à fond. Lat. 
Apprimi. 

A Picos Pardos. Voyez Picos. 

A Pie juntillas. Voyez Pi. 

A Pierna fuelta. Voyez Pierna. 

* APILAR, v.a. Amonceler , en- 
taller, mettre en un monceau , former 
une pile. Lat. Coacervare. 

* APILARSE LA GENTE. S'attrou- 
per, fe ferrer de prés, former com- 
me un peloton de monde. Lat. Tur- 
matim adunari. 

* APILADO, DA, f. p. Amoncelé , 
ée , empilé , ée. Lat. Coacervatus, a, 


Um. 

* APILADAS. Eft le nom qu'on 
donne aux chataignes lorfqu'elles font 
féches & ridées. Lat. Siccitate aut ve- 
tuflate aridus ES corrugatus. 

APIÑADURA, JS. f. T. peu ufité. 
L'a&ion d'entaffer , d'amonceler plu- 
fieurs chofes, de maniére qu'elles 
foient extrémement preflées. L. Con- 
flipatio , onis. 

APISAMIENTO , fm. Le méme 
que Apiñadura. 

APINAR , Joindre deux chofes en- 
femble, ferrer, preffer, entaffer. L. 
Stipare. 

APINARSE LA GENTE, O LOS 
ANIMALES. Se preller, fe ferrer les 
uns contre les autres , étre en foule, 
fc dit des hommes & des bétes. 

APINADO, DA, f.f. Joint, te, 
ferré, ée, preflé, ée. Lat. Stipatus, 
a, tm. | 

APIO , f. 5. Celeri, herbe qu'on 
mange en falade. L. Apium , ii. 

* Refr. El bijo muerto, y el apio 
en el buerto. Ce proverbe s'applique 
aux perfonnes négligentes, qui laif- 
fent échaper les occafions que la for- 
tune leur offre, femblables à cette 
mére qui laiffa mourir fon fils, pour 
ne s'étre pas fouvenué qu'elle avoit 
de l'ache dans fon jardin qui pouvoit 
le guérir. Lat. Domo referta ferculis , 
peris fame. 


by 
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APIOLAR , v. a. Enlacer, mettre 
des jets aux pieds, comme on le pra. 
tique à l'égard des faucons. Lat. Cow. 
pedibus vincire. "Pe 

APIOLAR, dans le ré, & en 
terme de Bohémiens. Saifir quelqu'un, 
Jufpendere, le tuer, l'étrangler avec une 
corde ou un lacet. L. Zaqueo necare. 

APIOLADO, DA, f. p. du verbe. 
Apiolar dans toutes fes acceptions. L. 
Compedibus vinctus. Laqueo necatus , 


a, Uum. 

APIQUE , adv. Sur le point, au 
point , prefque, quafi, peu s'en faut. 
Lat. Feré, fermi. — 

Efluvo à pique de abogarfe. Y a été 
fur le point de fe noyer. 

El navio fe fue apique. Le vaiffeau 
eft coulé à fond. 

Efluvo apique de morirfe. Il a été. 
fur le point de mourir. 

* APISONAR, v. a. Battre quel- 
que chofe avec la hie, comme on le 
pratique à l'égard des murailles de 
terre. L. Pavicula æquare. * - 

* APISONADO , Da, f. f. Bat- 
tu, ue avec la hie. Lat. Paviculd 
equatus , a, um. 

APITONAMIENTO , /. #. Em- 
portement , colére fubite, promptitu- 
de, faillie. Lat. Zrrpetu; , ús. 

* APITONAR , v. ». Se dit des ani- 
maux auxquels les cornes commen- 
cent à poindre. L. Cornua erumpere. 

* APITONAR, v.a. Piquer, percer, 
rompre quelque chofe avec un outil 
pointu. Il fe dit auffi des poules , & 
autres animaux qui rompent la coque 
de leurs œufs avec le bec pour aider 
leurs petits à fortir. Lat. Pungert. 

APITONARSE, «o. r. Se mettre 
en colére, prendre feu , s'emporter , 
fe piquer, le dire des injures. Lat. 
Excandeftere. 

APITONADO, DA, P f. du verbe 
Apitonar , dans toutes fes acceptions. 
Piqué, ée. Lat. Punctus, a , um. 

* APLACABLE , adj. d'une term. 
Facile à appaifer , qu'on peut adoucir, 
fléchir. Lat. Placabslis, e. 

* APLACACION, , /. f. L'aêtion par 
laquelle on appaife. L. Placatio , onis. 

* APLACADOR , /. m.  Pacifica- 
teur, celui qui appaife , qui calme la 
colére d'un homme irrité & furicux. 
Lat. Pacator, oris. 

* APLACAMIENTO , Jf. ». Le mé. 
me que Aplacacion, 

ACAR, v. a. Appaifer, adou. 
eir, calmer, fléchir , tranquillifcr. L. 
Placare , fedare. 

APLACAR. Appaifer, fe dit auffi des 
chofes infenfibles & inanimées , com- 
me appaifer la furenr des flots, ap- 

aifer le tems. 

APLACADO, DA, f. p. Appaifé, 
ée, calmé , ée. L. Placatus, a, um. 

* APLACENTAR , o. acf. Caufer 
de la joie , du contentement , réjouir, 


recréer. Voyez ar, y 
yez Álegr T 
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* APLACER , +. 7. Plaire , agréer, 
étte au gré. Lat. Placere. 

* Refr. Ejfo fe hace lo que a Dios 
aplace. Il arrive ce qui plait à Dieu. 
Lat. 7d evenit , quod numini placet Dei. 

* Refr. La traicion aplace , mas no 
el que lu hace. On aime la trahifon , 
& l'on hait le traitre. Lat. Proditio 
Jap? placidu , numquam. proditor. 

* Refr. Lo nuevo aplace , y lo viejo 
Jatisface. Ce Proverbe fignific que les 
chofes nouvelles font plus d'impref- 
fion fur nous que les anciennes , quoi- 
qu'elles vaillent infiniment moins. L. 
Antiquitas probata. fepà linquitur , ES 
fallit ipfa fola novitas plurimos. 

* APLACIBLE , adj. d'une term. 
Voyez Apacible. 

* APLACIENTE , adj. d'une term. 
T. anc. Benin, doux, affable , com- 
.plaifant. Lat. Comis, e. 

. *APLANAMIENTO, f. m.L'action 

par laquelle on applanit, on égale, 
on rend uni. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Consplanatio , onis. 

* APLANAMIENTO. Signifie auffi 
renverfement, démolition, deftruc- 
tion. ruine d'un édifice. Lat. Rui- 


uu, 2, 

APLANAR, ©. a. Aplanir , égaler, 
unir upe chofe qui ne l'étoit point. 
Lat. Complanare. 

* APLANARSE , v. r. Crouler, 
rris + tomber par terre. Lat. De- 
ere. | 

* APLANARSE , dans le figuré, 
refter interdit, ne fçavoir que répon- 
dre, comme il arrive quand on nous 
annonce une mauvaile nouvelle, ou 
quon nous furprend en faute. Lat. 

pce 

PLANADO, DA, p. p. du verbe 
Aplanar dans toutes fes acteptions. Ap- 
plaui, ie, écroulé, ée. Lat. Com- 
lanatus , à, um. 

* APLANCHAR, «. a. Repafler 
du linge, le rendre plus uni. L. Ærea 
lamina perpolsre. 

* APLANCHADO, DA , f. p. Re- 

paffé, ée. Lat. Æreû laminá perpoli- 
$us, a, um. 
* APLANTILLAR, ©. a. Terme 
de Charpenterie. Egaler, rendre égal, 
jufte à la mefure qu'on a prife, me- 
furer, dreffer, régler , compaffer. L. 
Ad normam exigere. 


* APLANTILLADO, pa, f. P.: 


Egalé, ée, fait fur la méme mefure 
que le modéle. Lat. Ad normam exac- 
us, a, um. 

* APLASTAR, v. a. Applatir , 
écrafer, fouler une chofe aux pieds , 
lui faire perdre fa figure & fa forme 
en la preffant & l'endurciffant. Lat. 
Obterere. 

* APLASTADO , pa, f.p. Appla- 
ti, ie, &c. Lat. Obtritus, a, um. 

APLAUDIR , v. a. Applaudir, bat- 
tre des mains en figne de réjouiffance 
& d'approbation. Lat. Plaudere. 


- 
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APLAUDIDO , DA, f. p. Applau- 
di, ic..Lat. Plaufus, a, um. 

APLAUSO, /. sn. Applaudiffement, 
l'aétion d'applaudir , démonftration de 
joye & d'approbation. Lat. Plaufus. 

* APLAYAR, v. 5. Sortir de fon 
lit, fe déborder, en parlant des ri- 
viéres. Ce mot eft ufité dans l'Aragon. 
Lat. Exundare. 

APLAZAMIENTO, /. m. Convo- 
cation, ajonrnement, affignation dans 
un tems marqué, & dans un lieu in- 
diqué. Lat. Honitio, onis. 

APLAZAR, v. a. Convoquer, ajout- 
ner, afligner lieu & jour. Lat. Diem 
dicere. | 

APLAZADO, pA , p.p. Convoqué, 
ée, ajourné , ée, afligné, ée , cité, 
ée, pour lieu & tems. Lat. Citatus, 
a, um. 

* APLEBEYAR , v.a. Avilir, abaif- 
fer, abatardir, rendre bas, rampans 
l'efprit , les fentimens. Latin. De- 
primere. 

* APLEGAR, «. a. Vieux terme 
Aragonnois. Approcher une chofe d'u- 
ne autre. Lat. Applicare. 

* APLICABLE , adj. d'une termin. 
Ce qui peut convenir à une chofe, & 
sajufter avec elle. Lat. Aptabilis. 

* APLICACION , /. f. Application 
d'efprit, attention qu'on donne à une 
chole. Lat. Attentio , otis. 

* APLICACION. Application, action 
d'appliquer, comme aufli Comparai- 
fon d'une chofe avec une autre. Lat. 
Comparatio , onis. 

* APLICACION. Les Aftronomes 
appellent ainfi le mouvement par le- 
quel une planéte qui va trés vite, s'ap- 
proche d'une autre qui marche plus 
lentement. 

* APLICACION DE BIENES , Ha- 
cienda, en terme de Droit fignifie la 
méme chofe qu'Adjudicacion. Voyez 
Adjudicacion. 

APLICAR, v. €. Appliquer, met- 
tre une chofe fur ou contre une au- 
tre. Lat. Applicare. 

APLICAR , Signifie auffi comparer, 
adapter une chofe avec uneautre, la 
rendre propre à l'ufage auquel on la 
deftine. Lat. 4d aliud transferre. 

APLICAR, En terme de Droit, 
fignifie Adjuger. Voyez Adjudicar. 

APLICARSE, «. r. S'appliquer à 
quelque Science, ou à quelque chofe 
que ce foit. Lat. Animum intendere. 

* APLICARSE, dans le figuré, profi- 
ter, fe prévaloir de fon induftrie & de 
fes talens. Lat. Sibi confulere. 

* APLICAR A UNO A ALGUNA CO- 
SA. Deftiner quelqu'un à une chofe, 
pour qu'il exerce, & qu'elle lui pro- 
cure de quoi fublifter. Lat. Ministerio 
addicere. 

* APLICAR EL OIDO.Préter l'oreil- 
le, écouter avec attention ce qu'on 
dit. Lat. Aures intenderc. 

APLICADO, DA, p. f. du verbe 
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Aplicar dans toutes fes acceptions. Ap- 
pliqué, ée. Lat. Applicatus, a, um. 

* Aplicadas a algun diametro de la 
Elypfe , Parabola, o Hyperbola. Ap- 
pique au diamètre de l'Ellipfe, de 

a, Parabole ou de l'Hyperbole. Les 
Géométtes appellent ainfi les lignes 
droites, qui etant dans la figure, fe 
terminent à fa circonférence, font pa- 
ralléles entre elles, & coupées en 
parties égales par ce méme diamétre. 
Lat. Lince ordinatim in quavis figura 
applicate. 

APLOMADO, Da, adj. t. ES f. 
Pefant, te, comme du plomb. L. Gra- 
Vis, e. 

* APLOMADO, Plombé, qui con- 
tient du plomb, ou qui en a la cou- 
leur. Lat. Plumbeus, a, um. 

APLOMAR, «v. a. Plomber, fou- 
der une chofe avec du plomb fondu. 
Lat. Plumbare. 

* APLOMAR. dans le figuré, Ap- 
profondir, pénétrer un difcours , une 
matiére. Lat. Argumento infifiere. 

* APLOMARSE, v. r. S'appefan- 
tir, s'arrêter, refter court, demeurer 
interdit. Lat. Stupere. 

* APLOMADO, DA, f.p. du verbe 
Aplomar dans toutes fes acceptions. 
Plombé , ée. Lat. Plumbatus, a, um. 

APOCA. Voyez Apocba, 

APOCADAMENTE, adv. Modé- 
rément, fobrement, avec tiédenr, 
chichement, mefquinement. L. Parcà, 
Modicè. 

APOCADAMENTE, Signifie auffi 
d'une maniére baffe & abje&e , baffe- 
ment, làchement. L. Abfectè. : 

* APOCADOR , /. s. Celui qui 
diminue , qui amoindrit les chofes , 

ui les rend plus petites , falfificateur. 

t. Minuens. 

APOCALYPSIS , /. #1. Apocalypfe, 
révélation faite à St. Jean, ou le Li- 
vre qui contient cette révélation. L. 
Apocalyp/is. 

APOCA TO, /.1m. Diminu- 
tion, amoindrillement. Ce mot n'eft 
point ufité dans ce lens. Lat. Zmmi- 
nulio à oris. " 

APOCAMIENTO, dans le figuré, 
Pufillanimité , manque de courage. L. 
Pufillaimitas , atis. 

APOCAR , «. a. Amoindrir, dimi- 
nuer, appetiffer, rendre plus petit. 
Lat. Minuere. 

* APOCAR , dans le fizuré , Décou- 
rager, abattre l'efprit & le courage. 
Lat. Znuimos deprimere. 

APOCAR, Signifie quelquefois Abat- 
tre, reprimer, chatier. L. Cobibere. 

APOCARSE, «. r. Diminuer, s'a- 
moindrir , devenir plus petit. Lat. 
.Hinui. P 

APOCARSE. Dansle fens métapho- 
rique, S'numilier, s'abaifler, fe mépri- 
ier , reconnoitre fon néant. Lat. 4b- 
Jicere fe. ; 

* Refr. Gota à gota el mar fe dee 

ü 


— 
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On applique ce proverbe aux prodi- 

es & aux diffipateurs, qui dépen- 
ent leur bien fans reflexion, & qui 
fe réduifent à l'indigénce, faute d'é- 
conomie. 

APOCADO, DA, f.p. Diminué, 
ée, abaiflé, ée, amoindri, ie, avi- 
li, ie. L. Minutus, a, um. 

APocADO. Dans le figuré, lâche, 
pufillanime , fans cœur ni courage, 
taquin , vilain. Lat. Abjeétus. Avarus. 

APOCEMA ,/.f. Voyez Pociwa. 

APOCHA , /. m. T.de pratique ufité 
dans les Royaumes de Caltille, d'Ara- 
gon,de Valence & Catalogné. -Quittan- 
ce, acquit, reçu. L. Zpocba, e. 

APOCOPE, ff. Terme de Rhéto- 
tique. Retranchement de quelque cho- 
fe à la fin d'un mot. Lat. Apocope. 

APOCRYPHO , PHA , adj. m. ES f. 
Apocryphe, fabuleux, à quoi on ne 
peut ajouter foi. L. Apocryphus, a, um. 

* APODADERO, fm. T. burlef- 
que hazardé. Rifible, propre à faire 
sire. Lat. Ridiculus. 

APODADOR, /. m. Railleur, di- 
feur de bons mots, plaifant, facé- 
ticux. Lat. Derifor, oris. 

APODAR, v. a, Railler, tourner 
en plaifanterie, ou en ridicule, dire 
un bon mot, comparer, approprier , 
ajufter un terme, une chofe à une 
autre. Lat. Jocari. Conferre. - 

* APODENCADO, Da, adj.m.€9 f. 
Qui a rapport ou qui reflemble à un 
chien couchant. Lat. Sfationarium ca- 
sem referens. 

* APODERAR , v. a. T. anc. Don- 
ner pouvoir à quelqu'un, le fubfti- 
tner en fon lieu , le rendre maitre d'u- 
ne chofe. L. Procuratorem conftituere. 

APODERARSE , «. r. S'emparer, 
fe rendre maitre d'une chofe. Lat. 
ibi vindicare. 

APODERADO, DA, f.p. du verbe 
Apoderar dans toutes fes acceptions. 
Conítitué, ée. L. Conflitatus, a, um. 

* APODERADO. Autorifé pour a- 
gir , chargé du pouvoir ou de la pro- 
curation d'un autre, Procureur ad ne- 
gotia. Lat. Procurator , oris. 

* APODO, /. m. Comparaifon fpi- 
rituelle qu'on fait de deux chofes à 
caufe de leur reflemblance, raillerie 
fine , bon mot , plaifanterie. L. Scor- 
ma, atis. 

* APODOSIS, /-f. T.Grec. Apodofe. 
Figure de Rhétorique qui confifte à 
faire que les derniers membres d'une 
période faffent un jeu oppofé aux pre- 
miers. Lat. Apodofís. 

APOGEO, y? 5. Apogéc. Terme 
d'Aftronomie. C'eft le point du Ciel 
dans lequel une planéte le trouve dans 
fon plus grand éloignement de la 
terre. Lat. Apogeum , 1. 

APOLILLADURA , /. f. Corrofion, 
mangcure de teigne, de vers , marque 
que cette vermine laifle fur ce qu'elle 
A ronge. Lat. Roffo, onis. 

Zom. I. 
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APOLILLAR , v. a. Corroder, ron- 


ger petit à petit. Il fe dit dela teigne, |. 


des vers &c. L. Rodere. Corrodére. 

* APOLILLAR. Au figuré, gueufer, 
faire métier de demander l’aumône, 
comme font les fainéans , & les vaga- 
bonds. Lat. Corrodere. 

* APOLILLARSE LA HACIENDA, 
LOS BIENES. Figurément fe dit du 
bien qui diminue & dépérit peu à 
peu faute d'économie. L. Minui. 

APOLILLADO, pa, p. p. Rongé, 
ée des teignes. L. Rofus, a, um. 

* APOLLAR, «.a. Voyez Empol- 
lay , qui eft plus ufité. 

* APOLOGETICO, cA, adj.m.£7 f. 
Apologétique , qui contient quelque 
Apologie. L. Apologeticus , a, um. 

APOLOGIA , /. f. Apologie , dé- 
fenfe, difcours pour la juftification 
de quelqu'un. Lat. Apologia , e. 

APOLOGISTA , /:m. Apologifte, 
celui qui fait une Apologie. L. De- 


fen/or , oris. 


APOLOGIZAR, v. «. Défendre, 
ou refuter quelqu'un , prendre la dé- 
fenfe de fes ouvrages, ou bien les 
critiquer. C'eft un terme hazardé. L. 
Defendere. Oppugnare. 

APOLOGO , /. 5. Apolegue, fable 
morale. Lat. Apologus , i. 

* ÁPOLOGO, GA, adj. m. EJ f. 
Qui appartient à Y Apologue. Lat. 44 
A pologum pertinens. 

* APOLTRONARSE , v.r. S'adon- 
ner à la fainéantife, fuir le travail, 
vivre dans l'oifiveté. Lat. De/idem vi- 
tam agere. 

* APOLTRONADO, pa, f. f. 
Adonné , ée, à l'oifivcté , à la fainéan- 
tife. Lat. Defes, idis. 

* APOMAZAR, , v. acf. T. de Pein- 
ture. Paffer la pierre ponce fur une 
toile empreinte de couleur , pour pein- 
dre enfuite deffus. Lat. Pumicare. 

* APOMAZADO, DA,?. p. Frot- 
té, ée, avecla pierre ponce. Lat. 
Pumicatus, a, um. 

* APONER,, v. acf. T. inufité. Im- 
puter , attribuer à quelqu'un une chofe 
digne de blàme. L. Calumniari. 

* APOPHASIS , /. f. T. Grec. Ré- 
pulfion, figure de Rhétorique par 
laquelle on nie & l'on refute une 
chofe. Lat. NVegatio, ovis. 

* APOPHISIS ,f. f. Apophyfe. T. 
d'Anatomie. C'eft une éminence qui 
s'éléve fur la fuperficie de Pos, avec 
lequel elle eft continué. L. 4pophy/s. 

APOPHTHEGMA , f. m. T. Grec. 
Apophthegme. Parole fententieufe , 
ou remarquable , dite par quelque 
grand perlonnage. L. Zpophtbegma,atis. 

* APOPLETICO, Ca, adj.m.C9 f. 
Apoplectique, qui appartient à P'A- 

oplexie. Lat. Zpopicélicus , a , um. 

APOPLEXIA , /. f. Apoplexie, ma- 
ladic qui attaqve le cerveau, & óte tout 
à coup le mouvement & le fentiment. 
Lat. Apoplexia , e. 
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* APOQUECER, «©. r. V. Apocar, 

APOQUECIDO, pa, f. f. Voyez 
Apocádo, 

* APORCADURA, ff. T. hors 
d'ufage. Levée de terre qu'on fait au- 
tour des plantes, telles que les car- 
des, céleri &c. pour les blanchir fans 
les tirer de terre. L. Imporcatio, onis. 

* APORCAR , «. acf. Enterrer, cou- 
vrir de terre les cardes, céleri & au- 
tres plantes, que l’on blanchit fine 
les tirer de terre. Lat. Zmporcare. 

* APORCAR. Border, entourer un 
champ labouré d'une levée de mottes 
de terre, pour empécher qu'on n'y 
.entre. Lat. Zmporcare. 

* APORCADO, DA, f. p. du verbe 
Aporcar dans toutes fes acceptions.En- 
terré, ée, couvert, te de terre. Lat. 
Imporcatus , a, son. 

APORFIA. Voyez Porfa. 

* APORISMA, f. f. T. de Chi- 
rurgie. Echymofe, inflammation qui 
Jurvient dans la partie du corps où 
Pon a ouvert la veine. L. Aporifina, 


atis. 

* APORISMADO, pA, f.p. En- 
flammé , ée , à caufe de l'humeur qui 
s’eft jettéc fur l'endroit où Yon a 
ouvert la veine. Lat. Aporifinate ln. 
borans. 

* APORRAR,, v. #. T. bas. Ce mot 
n'eft point ufité dans le fens propre, 
mais il fignifie au figuré , demeurer 
interdit, ne fçavoir que répondre, 
refter comme un hébété. L. H.erere. 

APORREADURA , f... T. bas & 
peu ufité. L'action par laquelle on bat 
quelqu'un & on lui donne des coups. 
Lat. Percuffo , onis. 

* APORREAMIENTO,/.m. Le mé- 
me que Aporreadura ; mais le premier 
eft plus ufité lorfqu'on veut défigner 
l'effet & le dommage que les coups 
ont produit. 

APORREAR , «. acf. Frapper, 
battre, moudre , donner des coups de 
poing ou de bâton à quelqu'un. Lat. 
Fufle vel pugnis cedere. 

* APORREARSE , v. r. Se donner 
des coups à foi- méme , fe battre. 
Outre ce fens , qui eft le direct, il fi- 
gnifie dans le figuré, fe fatiguer avec 
cxcés, ne prendre aucun reláche. L. 
Cruciare fe. - 

* APORREARSE EN LA JAULA, 
O ÁPORREAR LA JAULA. Sc fati- 
guer dans fa cage, expreflion méta- 

horique qu'on applique à ceux qui 
e donnent des peines inutiles pour 
réuffir dans leurs entreprifes. Lat, 
Fruftrà fefe agitare. 

* APORREANTE, p.acf. Frappant, 
qui bat, qui donne des coups à droi- 
te & à gauche. Ce terme eft plus 
ufite parmi ceux qui font des armes, 
& il fe dit de ceux qui ferraillent, 
qui fe portent des bottes à tort & à 
travers, fans Ícavoir ce qu'ils font. 
Lat. Percutiens , entis. 

APOR: 
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APORREADO , DA, f. p. Frap- 
pé, ée. Lat. Fufte vel pugnis cafus. 
Laboribus fradtus, a, um. ; 

APORREADO , Dans la Murcie & 
les environs, fignifie trainé. Lat. Rap- 
fuus, a, um. 

* APORRILLO , adv. T. bas & 
vulgaire , Abondamment, amplement, 
exceflivement. Lat. Abunde, Copiosè. 

* APORTADERAS, /. f. Efpéces 
de cuvettes de bois plus larges par le 
hint que par le bas, avec leurs cou- 
vcrcles & ferrures, qu'on met à dos 
de mulets pour porter des provifions. 
Lat. Veéfacula , orum. 


APORTAR, «v. #. Prendre port ,. 


aborder, mouiller, donner fond, 
prendre terre. Lat. Appellare. 

* APORTAR, Dans le figuré, ar- 
river dans un endroit oú l'on n'avoit 
point deffein d'aller, comme il arrive 
à ceux qui s'égarent par les chemins, 
& que le hazard conduit dans un lieu 
qu'ils ne connoiffent point. Lat. 44- 
venire. 

* APORTAR, Signifie quelquefois , 
caufer, occafionner ; il eft peu ufité 
dans ce fens. Lat. Creare. 

APORTADO, pa, f.p. Abordé , 
ée, arrivé, ée. Lat. Zppulfus , a, um. 

* APORTELLADO, /. ». Terme 
ancien & hors d'ufage. Nom d'un em- 
ploi honorifique , qu'il y avoit ancien- 


nement. - 

APORTILLAR , ©. a. Faire bré- 
che, faire une ouverture à une mu- 
raille, rompre , ouvrir , percer. Lat. 
AMurum vel feptum perrumpere. 

. APORTILLADO, pa, f, f. Ou- 
vert, te, rompu, ue, quiaune bré- 
che, ou une ouverture. Lat. Perrup- 
fus, a, um. 

APOSENTADOR, /. m. Maréchal 
de logis. Lat. Diverforiorum difcrip- 
tor. 

* APOSENTADORES DE CAMINO. 
Ce font ceux , qui, lorfque la Cour 
voyage, ont foin de préparer des lo- 
gemens pour la famille Royale. Ma- 
réchaux de logis de la Cour. Lat. Re- 
gii officii defcriptores. 

*APOSENTADOR MAYOR DE CA- 
SA Y CORTE. Préjident de la cham- 
bre du Confeil, dit des logemens de 
la Maifon & Cour du Roi. 

.* APOSENTADOR MAYOR DE Pa- 
LACIO. Grand Maréchal de logis du 
Palais du Roi: c'eft celui qui a une 
double clef du Palais, & qui a foin 
de loger la fomiile Rovale dans les 
aparteraens qui lui font dcitinés. Lat. 
Regio dosis pre fins, d. 

APOSENTAMIENTO, f. m. Lo- 
gement que l'on prépare pour une per- 

oune qui vient de déhois. Lat. Ziof- 
pitium, ii. 

APOSENTAR, «.a. Loger, don- 
ner logement. Lat. Hofpitio excipere. 

, APOSENTADO, Da, p. p. Logé, 
éc , habergé, ée. Lat. Ho/pitio excep- 
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APOSENTILLO, /. »m. dim.de Apo- 
fento. Petite chambre. L. Cubiculum, i. 

APOSENTO , /. m. Chambre. 

* APOSENTO. Auberge, logis, loge- 
ment. Lat. Diverforium , ii. 

* APOSENTO DE COMEDIA. C'eft 
une loge. Lat. Locus in fpectaculis fe- 
gregatus. 

*APOSENTO DE CORTE.Logement 
des domeftiques qui font attachés à la 
Cour. Lat. Domus in urbe regiis famu- 
lis deftinata. 

* Cafa de apofento. Logement que la 
Ville de Madrid fournit à la Cour, 
en lui cédant une partie de fes mai- 
fons. 

* Cafa de apofento. Logement d'un 
Miniftre, ou d'une perfonne employée 
à la Cour, ou l'argent qu'il reçoit à 
la place. 

* Cafa de apofento material. C'eft la 
maifon qu'on affigne à un Miniftre, 
ou un Domeftique du Roi, pour y tc- 
nir fon ménage. 

* Compojicion de cafa de apofento. Im- 
pót que chaque habitant de Madrid 
paye au Roi, pour étre difpenfé de 
logement. 

* Huefped de apofento. Hóte de loge- 
ment. Officier, Miniftre, ou Magif- 
trat quia droit de logement. 

* Excucion de buefped de apofento.Ex- 
emption d'hóte, dc logement , celle 
que le Roi accorde à une maifon , foit 
par grace, ou moyennant une rétri- 
bution. Lat. À regio bofpitio immuni- 
tas, atis. 

* Junta de apofento. Confeil de loge- 
mens ; on appelle ainfi un Tribunal 
chargé de la répartition des logemens , 
ou des tributs qu'on léve pour cet ef- 
fet. Lat. Confefus illorum qui regia cu- 
vant holpitia. 

* APOSIOPESIS , f. f. Apofiopefe. 
Figure de Rhétorique, qu'on apvelle 
autrement Regcence. Figure par la- 

uelle on parle d'une chofe, en fai- 
ant femblant de n'en vouloir rien di. 
re. Lat. Apofopejss. 

* APOSPELO , adv. De travers, 
à rebours, à contre - poil, avec vio- 
lence. Lat. Violenter, Pilis inverjis. 

* APOSSESSIONARSE , «. r. Se 
mettre en poflefhon d'une choíe, s'en 
rendre maitre. Lat. Pojfeyionem adire. 

APOSSESSIONADO , DA, p. f. 


Quia pris poffefTion d'une chofe. Lat. - 


Aliquid po[/dens. 

*APOSTA, ado. Exprés, à deffein. 
Lat. Cx:yulto. 

+ APOSTADAMENTE, ad.Expres, 
à deffein, de propos déliberé, expreí- 
fément. Lat. Exprejse. 

* APOSTAL , f. m. Pofte, endroit 
commode pour la pêche. Ce mot cit 
fort nfité dans les Afturies. Lat. Pi/- 
caria, e. 

* APOSTALEOS , /. m. Terme de 
Marine. Madriers pofés dans la cham- 
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bre de e, qui fervent de table , 
& à po er différentes chofes. Lat. 75. 
gna in camerá puppis menfe vicem ba- 
bentia. 

* APOSTAMIENTO , /. ». Voyez 

ura. 

APOSTAR , ©. a. Gager ler. 
Lat. Spondere. Te: 

* APOSTAR, Signifie quelquefois fe 
piquer d'émulation, travailler à qui 
mieux mieux. Lat. Provocare. . 

* APOSTAR, En terme de guerre, 
Pofter, mettre dans un pofte. Lat. 
Copias locare. 

*APOSTAR, Se prenoit autrefois 
pour orner, parer. Lat. Orzare. 

*APOSTARSELAS.Exprefhon dont 
onfe fert pour exagérer le mérite , 
les talens, les bonnes qualités d'au- 
trui ; défier quelqu'un au travail , ou 
à telle chofe que ce foit. Lat. Spon- 

Jione provocare. 

* Refr. Porfar mas no apoftar. De 
deux maux il faut choifir le moindre. 

APOSTADO, DA, f. p. Gagé, ée, 
parié, ée. Lat. Zn /ponfonems pofitus , 
a ,- Ht. 

APUESTO, TA, p.p. du même v. 
Se prend ordinairement pour une cho- 
fe bien difpofée & parfaitement exé- 
cutée. C'eft un mot ancien, mais fort 
exprefhf. Lat. Comptus, a, sn. 

APOSTASIA, /. f. Apoftafie, dé- 
fertion de la vraye foi , abandon d'un 
Ordre Religieux fans difpenfe légiti- 
me. Lat. Zpoflafía, «e. 

APOSTATA, /. m. Apoftat, celui 
qui a quitté la veritable Religion , de 
méme que celui qui renonce à fes 
vœux & à fon ftatut. Lat. Apojtata, «. 

APOSTATAR, v. a. Apoftafier , 
changer dc religion, renoncer à fes 
vœux , à l'ordre qu'on a cmbraflé, Lat. 
Apoflatare. 

Y APOSTATAR , dans le figuré. A. 
bandonner un fentiment qu'on avoit 
avancé, & foutenu, quoique jufte 
& folide. Lat. A fententiá recedere. 

APOSTEMA , /. f. Apoftume , en- 
fure exterieure caufée par une hu- 
meur acre qui s'amafle dans quel- 
que partie du corps. L. J’omica, æ. 

APOSTEMACION , /. fem. Tu- 
meur , enflure, caufée par l'apoftume. 
Lat. Timor, oris. 

APOSTEMAR , v. a. Caufer un 
abfcès. L. Suppurare. 

*AFOSTEMARSE , v. r. S'apoftu- 
mer. fe former en pus. L. Suppurari. 

APOSTEMADO, pA, f. p. Apof- 
tumé, ée. Lat. Suppuratus, a , sm. 

* APOSTIA, /. f. Terme ancien. 
Impoílure, calomnie, faufleté. Lat. 
Cusenria, e. 

* APOSTILLAR , v. a. Apoftiller, 
mettre des apoftilles fur les livres. 
Lat. Notare. 

APOSTOL , /. ». Apótre, mot pris 
du Grec, qui fignifie meffager, & 
Envoyé. Lat. Zfpoflolus , i. 

APOSTOL. 
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APOSTOL. Apôtre. C'eft ainfi qu'on 
appelle St. Paul par excellence. Lat. 


Apoftolus , i. 
* APOSTOLES.Les Apótres.On ap- 
pelle ainfi ceux que l'Eglife envoye 
ur précher la foi chez lcs idolátres. 
t. Nuncius. 
APOSTOLA , ff. Mellagére, en- 
voyée. Lat. Chriffi nuncia. 
APOSTOLADO, /. #. Affemblée, 
Collége des Apótres. L. Apoftolorum 


collegium , 11. 

*APOSTOLAZGO, /.:. Apoftolat, 
titre qu'on donnoit anciennement à la 
dignité du fouverain Pontife. Lat. 
Apollolatus , ús. 

* APOSTOLICAL , adj. d'une term. 
Voyez Zpoflolico. 

* APOSTOLICAMENTE , adv. A- 
poftoliquement , ou à l'Apoftolique. L. 
Apojtolice. 

APOSTOLICO, CA, adj. m. ES f. 
Apoftolique , qui eft, qui procéde des 
Apótres. L. Apoflolicus , a , um. 

*APOSTOLICO. Apoftolique, c'eft 
ainfi qu'on appelle par Antonomafe 
le Souverain Pontife. Lat. Sup»unu: 
Pontifex. | 

APOSTOLIGO , adj. On appelloit 
autrefuis ainíi. le Pape. . 

APOSTOLO , /. ». V. Apoñtol. 

* APOSTOLOS , f: m. Lettres au- 
thentiques que les Juges Apoftoliques 
& Eccléfiaftiques accordent à la ré- 
quifition des parties, en vertu def- 
quelles on appelle de leurs fentences. 
L. Apoflolice littere, arum. 

APOSTROPHE , /. f. Apoftrophe. 
Figure de Rhétorique. Lat. Apoftro- 


phe, es. 

* APOSTROPHO , /. m.  Apoftro- 
phe. Terme de Grammaire, virgu- 
le qu'on met aprés une lettre au 
lieu de quelque voyelle, pour mon- 
trer qu'il ne faut pas la prononcer, 
& qu'on la -retranchée. Lat. 4po/- 
trophus , i. 

APOSTURA ,/. f£. Beau maintien, 
belle contenance, belle difpofition , 
belle taille, beau port. Ce mota vieil- 
li. L. Ziberalis ES elegans forma. 

* APOSTURA. Signific quelquefois 
le bon ordre qui régne dans les chofes. 
Lat. Apta di/pofitio. 

_* APOTHECA , f. f. T. anc. Quoi- 

que ce mot fignilie une boutique en 
général , on l'employe particuliére- 
ment pour défigner l'endroit où l'on 
vend des Drogues & des Epiceries. 
Lat. Apotheca, e. 

* APOTHECARIO, /. 112. Apothi- 
caire. Voyez Boticario. 

* APOTOME, f. m. T.d'Algebre. 
Apotome. C'eft la difference des nom- 
bres incommenfurables dont on fait 
les ¿dditions , pour faire les binomes , 
trinomes &c. Lat. Apotome , es. 

* APOTOME. Apotome, en terme 
de Mufique, eft la partie qui refte 
eun ton entier, quand on en a óté 
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le demi - ton majeur. 

APOYAR, «v. a. Appuyer, fonte- 
nir, étayer. Lat. Fulcire. 

* APOYAR, Dans le figuré, Appuyer, 
protéger, aider, favorifer. Lat. Fo- 
VECYC, * 

* APOYARSE, c.r. S'appuyer, s'ai- 
der de quelque chofe qui lerve d'ap- 
pui. Lat. N;ti. 

APOYADO, DA, f. f. Appuyé, 
ée. Lat. Fulétus, a, um. 

APOYO, /. #. Appui, foutien , fup- 
port, ce qui fert à foutenir. Lat. Ful- 
Cru, d. 

* APOYO, Dans lefiguré, Appui, 
faveur, crédit, aide, protection. L. 
Patrocinium ,. ii. | 

*APRACAR, v. a. Vovez Aplacar. 
Le premier eft un mot barbare. 

APRECIABLE , adj. d'une term. 
Eftimable, digne d'eftime, de con- 
fidération. Lat. Æffimabilis, Lauda- 


bilis. 

* APRECIADAMENTE, ad. Avec 
éloge , avec louange, louablement, 
honnétement, en homme d'honneur. 
L. Zaudabiliter. 

*APRECIADISSIMO, MA, adj.fup. 
m. C9 f. Très eftimable , trés digne 
d'eftime. L. Magnoperè laudabilis. 

APRECIADOR, /::. Appréciateur, 
celui qui met le prix légitime à une 
chofe. L. ZEflHimator , oris. 

* APRECIADOR. Appréciateur, jufte 
eftimateur des actions. Lat. Virtutum 
equus æflimator. 

APRECIADURA ,/. f. Apprécia- 
tion, eftimation , évalyation d'une 
chofc. Ce mot eft peu ufité, & l'on 
dit Aprecio. 

APRECIAMIENTO , /. m. Eftima- 
tion, prix, taxe, valeur qu'on donne 
aux chofes. L. Æflimatio. Taxatio. 

APRECIAR , «. a. Apprécier, met- 
tre un prix à quelque chofe, tant dans 
le propre, que dans le figuré. Lat. 
Pretium flatuere. : 

- APRECIADO, DA, f. f. Appré. 
cié, ée. L. Pretio aftimatus , u , um. 

* APRECIATIVO, va, adj. m.EJ f. 
Recommandable , louable, qui mérite 
des louanges , digne d'étre loué. Lat. 
Laudabilis. 

APRECIO, /. m. Prix, eftimation, 
valeur qu'on donne à une chofe. L. 
JEftimatio. Taxatio, onis. Approbation, 
eftime, louange , éloge, reputation , 
crédit. Lat. Zaus , dis. 

*APREGONAR , v. a. Terme anc. 
Voyez Pregonar. 

* APREGONADO, Da , f.p. Voyez 


Pregonado. 

APREHENDER , v. a. Prendre, 
faifir, retenir les chofes, pénétrer, 
concevoir, ce qui s'applique auífi à 
Pentendement. L. Apprebeudere. 

*APREHENDER. T. de pratique, 
prendre, faifir , arreter. L. Prehendere. 

*APREHENDER. T. de pratique, 
Saifir, fe mettre en poffefhon d'un 
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bien par fentence , ou arrét. L. Pe, 
nire in polleffconem. 

* APREHENDER. T. du Royaume 
d'Aragon, & de pratique. Saifir des 
biens fonds. Lat. Zuasdum fequeftri 
mandare. 

APREHENDIDO , pA, f. f. Pris, 
ife. L. Prehenfus , a , son. 

APREHENSO, SA, f.p. T. du 
Royaume d'Aragon. V. Emburgado. 

APREHENSION , jf. Appréhen- 
fion, la première idée que l'efprit fe 
forme d'une chofe avec abftraction 
de toutes fes qualités. Lat. ÆAppre- 
benfio , onis. 

* APRBHENSION. T. de pratique 
du Royañame d'Aragon. Saifie réelle de 
biens fonds. L. Sequeftratio , oni;. 

APREHENSIVO, va, adj. f. 
Appréhenhf, ve, timide, qui craint 
ce qui n'eft guérc à craindre, peurcux, 
enfe. Lat. Zimidas, a, un. b 

* APREMIADAMENTE , ad». T. 
anc. inufité. Avec force, violence , vi- 
gueur, contrainte. Lat. Violenter. 

*APREMIADURA, /. f. T. ancien. 


Vez Apreinio. 
APREMIAMIENTO, /. #5. Voyez 
Aprémio. 

APREMIAR , v. a. Prefler, con- 
traindre, forcer, violenter, obliger 
de force, preffer. Lat. Cogere. 

APREMIADO , Da, f.p. Forcé, 
ée, contraint, te. L. Coacfus , a, um. 

APREMIO , f. ». Contrainte , for- 
ce, violence, exécution , obligation 
forcée. L. Vis. V'iolentia , e. 

* APREMIO. T. de pratique. Man- 
dement de Juge, ajournement per- 
fonnel, citation de comparoitre. Lat. 
Judicis mandatum. | 

APRENDER, v.a. Apprendre , 
s'inftruire de quelque chofe , étudier, 
s'appliquer à l'étude. L. Difcere. 

* Refr. Nodiga ninguno , no puedo 
aprender , tanto bace el bombre quanto 
quiere bacer. Ce proverbe fignifie que 
tout homme doue d'entendement , de 
mémoire & de volonté, eft en état 
d'apprendre , pourvú qu'il veuille s'ap- 


pliquer. 


* Refr. Quies mucho duerme poco 
aprende. Ce proverbe fignifie que le 
fçavoir exige beaucoup de veilles , € 
d'application. 

APRENDIDO, DA, f. p. Appris, 
fe, étudié, ée. Lat. Studio compara- 


tus, a, um. 

* APRENDIGON ,/. f. Apprentif, 
qui apprend un métier. C'eft un ter- 
me Aragonois. Lat. Tiro, omis. 

APRENDIZ, f. im. €S f. Apprenti, 


-ifle. Lat. Tiro, onis. 


* Refr. Aprendiz de Portugal no fabe 
cofer , y quiere cortar. On applique ce 
proverbe à ceux qui fe vantent de fga- 
voir une chofe fans l'avoir apprife. 

.APRENSAR,v.a. Calandrer, preller, 
mettre quelque chofe à la preffe , com- 
me un drap, une etolfe &c. L.Premnere, 
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* APRENSAR, Dans le figuré, pref- 
fer , tourmenter , chagriner. Lat. Pre- 
mere, Vexare. 

APRENSADO , pa, f. P.. Calan- 
dré, ée, preflé, ée. Lat. Preffus, 
a, um. 

* APRESAMIENTO, /. m. Captu- 
re , prife , arrêt d'une perfonne ou de 
quelque chofe. Lat. Captura, e. 

* APRESAR, «v. a. Arréter , faifir, 
prendre une chofe par force , voler, 
piller, butiner, écumer la mer. Lat. 
Pradari. 

* APRESADO , DA, f. p. Arrêté, 


ée , faifi, fie, volé, ée, pillé, ée. 


Lat. Vi captus , a, um. 

* APRESENTAR , v. a. V. Pre- 
Jentar. 

* APRESTAMO, /. m. V. Prefta- 
mo E Preftaméra, 

APRESTAR, «. a. Appréter, pré- 
parer, difpofer, prévenir, mettre en 
état. Lat. Parare. 

APRESTADO, DA, f. p. Apprété, 
ée, préparé, ée, difpofé, ée. Lat. 
Paratus, a, um. 

* APRESTO, /. 5. Apprét, prápa- 
ratif, appareil, apparat , ornement. 
Lat. Paratus, Apparatus , ús. 

* APRESURACION, /. f. Háte, 
diligence , promptitude. V. Prefleza. 

APRESURADAMENTE, adverb. 
Promptement , vitement , d'abord, di- 
ligemment. Lat. Cito, Feflinè. 

APRESURAMIENTO , fm. Hate, 
diligence, promptitude extréme dans 
lexécution d'une chofe. Lat. Celeri- 
tas, atis. 

APRESURAR, v. a. Hàter , pref- 
fer , aiguillonner. Lat. Srimulare. 

APRESURARSE, v. r. Seháter, 
fe prefler, fe donner du mouvement. 
Lat. Feflirare. 

APRESURADO, DA, p. p. Háté, 
ée , preffé , ée, aiguillonné , ée. Lat. 
Stimulatus, a, um. 

* APRESURADO, Se prend aufli 
pour bref , concis, court , ferré , pref- 
sé, fuccin&, Lat. Brevi, e. 

* APRESURADO. Prompt à entre- 
prendre, inconfidere, étourdi, fou- 
gueux, qui va trop vite. Lat. Pr«- 
ceps. 

TAPRETADAMENTE , «dv. Etroi- 
tement , d'une maniére ferrée, pref- 
fée. Lat. Arclè. Et aufli févérement, 
fans quartier , avec rigueur. Lat. 
Dur. 

T APRETADERAS , /. f. Attaches, 
liens, courroyes, cordes, tout ce qui 
Íett à attacher, à ferrer. Lat. Funes, 
sum. : 

Y APRETADERAS, Dans le figuré, 
foin, empreffement démefuré, ferveur, 
ardeur, expreffions fortes. Lat. Sua- 
dentia erba. 

T APRETADILLO , dim. de Apre- 
fado. Qn employe ce mot pour expri- 
mer l'embarras dans lequel une per- 
fonne le trouve. Un peu ferré, preffé, 
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opprimé, incommodé. Lat. Vonnibil 
gravatus , a , um. 

+ APRETADISSIMAMENTE, ad. 
fup. Très étroitement. L. Arctifime, 

APRETADISSIMO , MA , adj. fup. 
‘Très ferré, ée, trés preffé, ée, très 
etroit , te. L. Strictifimus , a, um. 

* APRETADOR,/.7.Celui qui pref- 
fe, qui ferre. Les Paveurs appellent 
ainfi ceux qui battent le pavé avec la 
hie. Lat. Qui pavicula folum equat. 

* APRETADOR. Chemifette fans 
manches , ou corfet que les hommes & 
les femmes portent de jour comme de 
nuit. Lat. Adffriélorius Thorax , acis. 

* APRETADOR. C'eft auffi une efpé- 
ce de bande qu'on met aux enfans, à 
laquelle font attachées les lifiéres. Lat. 
Alfirictoria fafcia , e. 

ÁPRETADOR. Serre-téte, bande- 
lette dont les femmes fe fervent pour 
ferrer leurs cheveux la nuit, $ qui 
anciennement lcur fervoit d'ornement 
le jour. Lat. Tenia, «. 

T APRETAMIENTO, /. m. Af- 
fliction, angoifle , trifteffe , accable- 
ment d'efprit. Lat. Z»gor , oris. 

APRETAMIENTO. Signifie auffi 
preffion , & oppreflion. 

APRETAMIENTO, Eft employé 
quelquefois pour fignifier avarice , 
mefquinerie. Lat. Avaritia, e. | 

t APRETANTISSIMO, MA, adj. 
Juperl.m. ES f. T.inufité. Très efficace, 
très fort, trés actif, ve, trés preffant , 
te. Lat. Urgentifónus , a, um. 

APRETAR, . a. Serrer, preffer, 
étreindre. Lat. Premere. ÿ 

APRETAR. Signifie auffi ferrer quel- 
qu'un de ps le pouriuivre opinià- 
trement. Lat. Urgere. 

APRETAR , Signifie auffi , maltrai- 
ter, opprimer , caufer du mal & du 
dommage. Lat. Opprimere. 

APRETAR, Signifie encore Pref- 
fer , aiguillonner. Lat. A/icui inflare. 

ÁPRETAR A CORRER, Outre le 
fens dire , qu'on exprime par le 
feul mot apretar, il fignifie dans le 
figuré, rompre une converfation , fe 
retirer fubitement, quitter la com- 
pagnie, à caufe de quelque mot qui 
nous a déplu. L. Fugá fe proripere. 

* APRETAR CON UNO. Saifir quel- 
qu'un, s'en aflurer, le prendre au 
collet. L. Aliquem comprehendere. 

APRETAR EL ARGUMENTO, LA 
DIFICULTAD. Preller quelqu'un par 
la force, la fubtilité d'un argument. 
Lat. Acrius urgere. 

* APRETAR LA MANO. Serrer la 
main , frapper avec force, & au figu- 
ré, ferrer la main en ligne de con- 
fentement. Lat. anus dare. 

* APRETAR LAS CALZADERAS. 
Serrer le-bouton, ferrer quelqu'un de 
prés, le pourfuivre fans relache , 
l'obliger à doubler le pas. L. Urgere. 

* APRETAR LAS SOLETAS. Pref- 
fer les femelles , expreflion vulgaire & 


\ 
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badine. C'eft s'enfuir à la háte. Lat, 
Dare fe in pedes. | 

* APRETAR LOS PUños. Serrer les 
poings , pour dire , s'appliquer forte- 
ment à quelque chofe, étudier avec 
application. L. Toto animo in littera- 
rum fludia incumbere. 

* APRETAR QUE NOS GANAN. 
Expretfon proverbiale dont on fe fert 
pour exhorter quelqu'un à la perfe- 
verance , ou à agir avec plus d'ardeur, 
craintc d'étre vaincu. 

T Refr. Cada uno fabe donde le apriéta 
el zapáto. Chacun fçait où le bát le 
bleffe. 

t Refr. Al amigo y al caballo no 
apretallo. Ce proverbe fignifie qu'on 
ne doit pas abufer de la confiance 
d'un ami, ni exiger de lui des cho- 
fes injuftes & difficiles à exécuter. 

t No me apreteis, que dire que or 
no querreis. C'eft ici un avis pour les 
perlonnes curieufes $ importunes, 
qui veulent qu'on leur rende raifon 
de tout, ce qui oblige fouvent à leur 
dire des choles fácheufes & defagré- 
ables. 

t Refr. Quien no aprieta en Valléjo, 
no apriéta en Concéjo. Ce proverbe fi. 
gnifie que les pauvres n'ont pas beau- 
coup d'autorité dans le Gouverne- 
ment, ni dans les affemblées , fur- 
tout loríque leur pauvreté eft occa- 
fionnée par leur négligence. 

* APRETANTE , f. acf. Preffant, 
pouffant , qui preffe , qui pouffe. Lat. 
Stringens. Premens. 

* APRETANTES. On appelle ainf 
dans le figuré ces efpéces de joueurs 
qui ne quittent point un homme juf- 
qu'à ce qu'ils lui ayent gagné juf- 
qu'au dernier fou. Lat. Sagax lufor. 

APRETADO , DA, p. p. du verbe 
Apretar dans toutes fes acceptions. 
Preflé, ée. L. Preflus, a, um. 

* APRETADO. On appelle ainfi un 
homme mefquin & avare, auff - bien 
qu'un lâche. Lat. Avarus. Sordidus. 
Timidus. 

* APRETADO. En terme de Bohé- 
miens, fignifie un pourpoint fort étroit. 
Lat. Z'borax , actis. 

Lance , cafo , o trance apretádo. Cas 
épineux , extrémité preffante. L. Pe- 
riculum urgens. : 

t APRETON, /. 1. Oppreflion , 
angoifle , afflidion, mifére. L. Op- 
predio , onis. Angor , oris. 

* APRETON. Impétuofité, effort, 
choc , emportement , fougue, boutade. 
Lat. Dupetns, 305. 

APRETURA , f. f. Voyez Aprieto. 
Apreton. 

* APRETURA. Signifie aufli Difette, 
défaut de vivres. Lat. Pezuria, e. 

APRIESA , adv. Vite, à la hâte, 
promptement , diligemment , foudai- 
nement, fur le champ. Lat. Pra/?c. 

APRIETO, fm. Dansle fers lit- 
téral fignifie la méme chofc que 4pre- 
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tera; maison l'employe pour P'ordi- 
naire pour fignifier un rifque , un pé- 
ril preffant, ou une nécefhté urgente. 
Lat. Difcrimen , inis. | 
* APRIETO, Se prend quelquefois 
ur doute, difficulté, embarras pref- 
t. Lat. Difficultas, atis. 
T APRIMAS , ado. T. anc. Avant, 
auparavant , plutôt. Lat. Priis. 
APRISA, ado. Le méme que Aprié- 
Ja, onfe fert indiftinétement de ces 
deux Adverbes. 
T APRISAR, ©. ». T.anc. Prendre 
romptement , s'étendre , fe répandre, 
t gliffer , s'avancer , gagner. L. Ser- 


e. 
* APRISAR. Signifie auffi appren- 
dre, enfeiguer. Lat. Difcere. 
APRISCAR, «v. a. Enfermer le bé- 
tail dans un parc. Lat. Zn caulas co- 


ere. 
di APRISCADO, DA, p. p. Enfermé, 
ée, dans le parc, dans la bergerie. L. 
Intra caulas conéfus , a, um. 
APRISCO, /. m. Parc à enfermer 
les moutons dans la campagne. Lat. 
Gavla , «. 
T APRISQUERO, fm. Le méme 
e Aprifco. Le premier eft peu ufité. 
APRISIONAR , vu. a. Emprifonner, 
mettre en prifon. Lat. Js carcerem 
conjicere. 
APRISIONADO, DA, f. p. Em- 
prifonné, ée. Lat. In carcerem conjec- 
fus, a, um. 


Lié,ée, garrotté, ée, attaché, ée. 
Lat. Religatus , a, um. 

+ APROAR , v.a. T. de Marine. 
'Tourner la proué vers la haute mer, 
pour faire route, ou pour quelqu'au- 


tre motif. Lat. Proram dirigere. 
APROBACION , /. f. S dover. 
confentement, agrément. L. Appro- 


batio, onis. Confenfus, us. 

* Año de aprobacion. Année de No- 
viciat chez les Religieux. Lat. 4n1us 

obationis. | 

APROBADOR , /. m. Approbateur, 
celui qui approuve quelque chofe. L. 
Approbator , oris. 

APROBAR, %. a. Approuver, con- 
fentir, agréer, ratifier. Lat. Proba- 
re, Confentire. 

APROBADO , DA, f.p. Approuvé, 
. €e. Lat. Approbatus , a, um. 

T APROCHE , /. m. T. François 
qu'on a introduit dans la langue Caf- 
tillane. On appelle Approches dans 
un fiége les travaux que l'on oonduit 
par tranchées jufqu'au corps de la 
place qu'on affiége. Lat. Zcceffus , tis. 

APRONTAMIENTO, /. m. T. 
moderne. Appareil, apprét, prépa- 
ratif, pour mettre une chofe en état 
de fervir. Lat. Apparatus , ús. 

T APRONTAR,, v. +. T. moderne, 
aporéter promptement , difpofer. Lat. 
anre. 


T APRONTADO, Da, p.p. Pré- 


> 


* APRISIONADO,, Dans le figuré, | fund 


APR 
| páré, de, apprété, ée, difpofé, ée 
| promptement. Lat. Paratus , a, um. 

* APRONTO. V. Aprontamiento. 

t APROPINQUAR , v. a. Appro- 
cher, mettre proche, mettre prés ; 
on fe fervoit autrefois de ce mot, 
mais aujourd'hni on ne l'employe plus 
que dans le ftile burlefque. Lat. 4p- 
propinquare. . 

* APROPOSITO. Voyez Propofito. 

APROPRIACION , /. f. Appropria- 
tion , l’aétion par laquelle on s'appro- 
prie une chofe. Ce mot n'eft plus ufi- 
té dans ce fens, il fe dit pour com- 
paraifon, reífemblance, fimilitude. 
Lat. Ajemilatio , onis. 

* APROPRIADISSIMO , MA, adj. 
fuper. m. ES f. Très propre, tres con- 
venáble , trés conforme, trés forta- 
ble. Lat." Apti/fanus , a , um. 

APROPRIAR , v. a. Déligner , af- 
figner, attribuer une chofe à quel- 
qu'un comme lui appartenant en pro- 
pre. Lat. Adyudicare. 

APROPRIARSE , v.r. S'approprier 
quelque chofe, s'en rendre maitre. 
Lat. Sibi arrogare. 

APROPRIADO, DA, f. f. Appro- 
prié, ée, défigné, ée. Lat. Adjudi- 
caus, a, mmn. 

* APROVECER, v.». Le méme que 
Aprovechar. Ce mot n'eft en ufage que 
dans les Afturies & dans la Galice. 

* APROVECER. Signifioit aufh au- 
trefois fe répandre. Lat. Fundi. Dif- 


undi. 

T Refr. El bijo que aprovéce à fu 
padre parece. Ce proverbe fignifie que 
quoique les enfans ne reflemblent pas 
quelquefois á leurs Péres par le gé- 
nie, cependant comme la nature elt 
plus portée à conferver qn'à détrui- 
re, pour l'ordinaire les enfans fui- 
vent les traces de ceux qui leur ont 
donné le jour, & profitent de leurs 
exemples. Lat. Mores parentum gnatus 
optimus rcfert. 

T APROVECHADAMENTE, adv. 
Avec avantage, & utilité, utilement, 
avantageufement. L. Utiliter. 

APROVECHAMIENTO , /. m. 
Emolument , gage , profit, gain, 
avantage , fruit, bien, utilité, inté- 
rét. L. Emolumentum. Commodum , i. 

APROVECHAMIENTO. Profit, uti- 
lité, avancement dans les fciences, 
dans la vertu. L. Progzreffus , %s. 

T APROVECHAMIENTOS.  Com- 
munaux, commune , paturage en com- 
mun. Lat. Publici commodi pafcua, 


orum. 

APROVECHAR, «o. s. Profiter, 
gagner, faire du profit. L. Proficere. 

APROVECHAR. Profiter , faire des 
progrés. 

APROVECHARSE , «. r. Profiter, 
tirer avantage de quelque chofe. L. 
Ex aliquà re proficere. 

T APROVECHARSE. Signifie auffi , 
profiter de fon adrefle , de fon habi- 
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leté pour fon avantage. Lat. Utilita. 
tem per fas vel nefas confectars. 

t Refr. Que aprovecba candil fos 
mecba? Ce proverbe fignifie que com- 
me une lampe fans meche ne fert à 
rien, de méme les chofes ne font 
utiles qu'autant qu'elles font accom- 
pagnées de tout ce qui eft néceffaire. 

APROVECHADO, DA , p. p. du v. 
Aprovechar dans toutes fes acceptions. 
Profité , ée. Lat. Qui commodum cepit 
ex aliquá re. 

* APROVECHADO. Signifie quel- 
quefois avare, mefquin , qui met tout 
àprofit. L. Avaris. Tenax. 

* APROVECHOSO, sa, adj.1.€9 f. 
Utile , avantageux. Ce mot n'eft plus 
ufité. Voyez Provechofo. 

APROVECIMIENTO, f. m. Le 
méme que Aprovechamiento. Le pre- 
mier n'eft plus ufité. 

APROVEER, v.a. V. Proveer. 

T APSIDES , /. :»». Les Aftronomes 
appellent ainfi les deux points de l'or- 
bite d'une planéte , dont le plus haut 
eft nommé Apogée , & l'autre Périgée. 
Lat. Apíídes, um. ' 

+ APTAMENTE , adv. Convena- 
blement, à propos, juftement , très 
bien. Ce mot elt peu ufité. L. Apté. 
Commodè. 

* APTISSIMO, MA, adj.fup.m.€9 f. 
Trés propre , tres afforti, ie, trés con- 
venable. L. Aptifimus , a, um. 

APTITUD, /. f. Habileté , aptitu- 
tude , difpofition naturelle pour quel- 
que chofe. L. Aptitudo , inis. 

T APTO, ra, adj. m. ES f. Sil 
fe dit des hommes, fignifie propre, 
habile , capable ; ti l'on parle des ani- 
maux, il fignifie convenable, utile 
pour l'ufage auquel on les deftine. 
Lat. Aptus, a, um. 

APTUNO, /. m. Voyez Otoño. Le 
premier n'eft point níité. 

APUESTA, /. f. Gageure, pari qui 
fe fait fur une difpute; il fignifie 
anf difpate. Lat. Spozfo, onis. 

APUESTA , en terme de jeu, mile. 

T APUESTAMENTE, adv. A pro- 
pos, à point nommé, d'une maniére 
propre, convemble. Ce mot eft hors 
d'ufage. Lat. 4ptè, Opportunè. — - 

APUESTO , /. m. V. Apoftura. 

APUESTO, TA, adj. m. ET f. V. 
Oportuno. 


APUESTO , TA, f.p. duv. Æpof- 


, 


tar. Voyez ce dernier mot. él égant, charmant, 


APUNTACION , ff. Note, mar- 

ue, iab pl figne , ponttuation. 

t. Nota ad/criptio , onis. — ' 

APUNTACION , enterme de Mn- 
fique, Note. 

APUNTADOR, fm. Dans le fens 
propre. Coutelier , émouleur , qui 
aiguife, qui affile & donne la pointe 
à toutes fortes d'outils & d'inftrumens. 
Lat. Qui cufpidem ferri acuit. 75 

APUNTADOR. Pointeur, qui poin- 
te bien pne arme à feu, tireur qui 

nq 


eb 
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ne manque pas fon coup. 

*APUNTADOR. En terme de Bohé- 
miens. C'eft un Sergent, un huiffier, 
un Alguazil. Lat. Accenfus, i. 

*APUNTADOR.Ponétuateur; on ap- 
pelle ainfi dans les Cathédrales , les 
Collégiales, & dans les Communau- 
tés, celui qui marque ceux qui s'ab- 
fentent des offices. Lat. Zbfentiwmn 
Annotator , oris. 

*APUNTADOR. Souffleur, en terme 
de Comedie. Lat. ls qui mimis fuggcrit 
dicenda. 

* APUNTADOR. Dans les fabriques 
de draps, preffeur, cathifleur, ou- 
vrier dont l'office eft de deplover les 
piéces & de les marquer. Lat. Panso- 
vum annotator , ovis. 

*APUNTADOR.On appelle ainfi dans 
plufieurs Provinces d'Efpagne , celui 
qui a foin d'ajufter Vétalon avec la 
jument. Lat. Adm:Jariorum equorum 
3j" coitu curator , oris. 

APUNTALAR, «. ». Etangonner, 
étayer, appuyer, foutenir. Lat. Ful- 
cire. 

APUNTALADO, pa , f. p. Etan- 
gonné, ée, étayé, éc. Lat. Fultus, 


8, un. 


APUNTAMIENTO, /. »m. Anno- 


tation, note, remarque, (ur un en- 
droit douteux de quelque livre. Lat. 
Nota, e. 

* APUNTAMIENTO. En terme de 
Pratique , c'eft l'abrégé, l'extrait ré- 
fumé que les Avocats & les autres 
Miniftres de la Juftice font des Dé- 
crets & des Ordonnances, pour leur 
fervir de guide dans les affaires liti- 
gieufes. Lat. JMemoria, e. 

* APUNTAMIENTO. Signifie aufi 
ce qu'on rappelle à une perfonne qui 
raconte quelque chofe, pour la re- 
mettre fur la voye, loríqu'elle perd 
le fil de fon difcours. Lat. Retwrdatio. 

APUNTAMIENTO. Signifie encore 
l'adion par laquelle on indique une 
chofeà quelqu'uu avec la main, pour 
la lui faire connoitre. Lat. Zndigita- 
£io. 

b T APUNTAMIENTO. Réfolntion 
prife de longue main de faire quel- 
que chofe. Lat. Conilium. 

T APUNTAMIENTO. Apprét, pré- 
paratif des chofes néceffaires pour opé- 
rer. Lat. Apparatus, ús. Il eft peu 

ufité dans ce fens. 

- "APUNTAR, v.a. Donner la poin- 
te à un inftrument , à un outil. Lat. 
Acuerc. 

*APUNTAR.]ndiquer avec les doigts, 
comme font les Maitzcs qui montrent 
à lire aux eafans. Lat. Zudigitare. 

“APUNTAR. C clt marquer avec un 
point ou avec tel autre ligne’ fur les 
tablettes dont on fe fert dans les Com- 
munautés, dans les Cathédrales & les 
Collégiales , "ceux qui font abfents , 
pour leur rabattre ce qu'ils perdent 
par leur abfence. L. Notas adfcribere. 
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TAPUNTAR. C'eft commencer à fi- 
xer & aflurer quelque chofe fans l'a- 
chever, comme loríqu'on attache une 
toile fur un chaffis fans enfoncer tout- 
à- fait les clous.  C'eft auffi attacher 
une chofe avec deux ou trois petits 
clous , pour qu'elle refte fixe, en at- 
tendant qu'on achéve de la clouer tout- 
à- fait. Aliquid leviter at gere. 

APUNTAR. Signifie auff; rappeller 
le fouvenir d'une chofe en rapportant 
unc partie foit de vive voix , foit par 
écrit. Lat. Breviter dicere. 

f APUNTAR. Infinuer, indiquer, 
non point diftinétement, mais d'unc 
maniere concife, foit par fes actions ou 
par fes difcours, ce qu'on veut faire 
entendre à ceux qui nous écontent. 
Lat. Perbis aliquem fimulatè carpere. 

APUNTAR. En termes de manu- 
facture de draps , c'eft les ployer , les 
coudre des deux cótés avec de la fi- 
celle, pour y attacher enfuite la mar- 
que de la fabrique. L. Lancum unius 
opere textum plicare , ad orafque af- 
Juere. 

T APUNTAR. Pointer, vifer , cou- 
cher en joue, braquer le canon fur 
une chofe. Lat. Collimare. 

APUNTAR. Signifie quelquefois , 
lacher un mot comme par hazard , 
pour que celui qui eftavec nous s'en 
appergoive & en faffc ufage. L. Clan 
monere. 

APUNTAR. Toucher une chofe lé- 
gérement comme en paffant , l'effleu- 
rer. Lat. Obiter ES fummatim oratione 
aliquid. perftringere. 

TAPUNTAR. Poindre, commencer à 
paroitre. L. Incipere, in proximo elle. 

T APUNTAR AOTRO PARA QUE 
NO YERRE. SoufBer à quelqu'un ce 
qu'il doit dire, comme font les fouf- 
flcurs à la Comédie. L. Dicenda fug- 
gerere alicui. 

TAPUNTAR EL BOZO. Poindre , 
commencer à paroitre , croitre , pouf- 
fer , fe dit de la barbe. Lat. Pullulare. 

T APUNTAR LA RAZON EN LO 
ESCRITO. Noter, faire des notes, 
des remarques fur un ouvrage, un 
écrit. Lat. Notare. 

T APUNTAR LA ROPA. Coudre, af- 
fembler , accoupler le linge qu'on don- 
ne à la leffive. L. Filo lintea fordida 
invebere. 

TAPUNTAR LO QUE SE HA ESTU- 
DIADO, VISTO, U DISCURIDO SO- 
BRE ALGUNA MATERIA. C'eft faire 
un abregé, un extrait de ce qu'on a 
étudié, và, ou dit fur un fujet, ne 
s'attachant qu'à l'effentiel. L. La com- 
mentarios redigere. 

TAPUNTAR.Signifie auffi ponétuer, 
mettre des points & des virgules dans 
un écrit. L. Pusnctis diflinguere. 

T APUNTARSE, v.v. S'aigrir, 
devenir aigre, en parlant du vin. 
Lat. 4cgcere. — 


T APUNTARSE, dans le figuré. Etre’ 
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en pointe de vin, commencer à s'en. 
yvrer. Lat. Znebriari. 

APUNTADO, DA, p. p. du verbe 
Apuntar dans toutes fes acceptions. 
Fait, te en potes pon&ué, ée. L. 
Crifpidatus. Annotatus , a, sm. 

T APUNTADAS. Appointé , en ter- 
mes de Blafon, fe dit des piéces qui 
fe touchent par les pointes, comme 
deux chevrons oppofés , deux épées, 
deux fléches &c. Lat. ln flemmatibus 
gentilitiis ornamenta fe fe per cufpidem 

entia. 

+ APUNTADO. Aigri, fàché , ir- 
rité contre quelqu'un. L. Erga ak. 
quem mal? affectus , a, um. 

T APUNTADO, O LEVANTADO 
DE PUNTO. Les Architectes appel- 
lent.ainfi un arc formé de deux por- 
tions de cercle, qui forment un an- 
gle à l'endroit de la clef. Lat. Cu/pida- 
tus arcus. 

APUNTO ,J. m. V. Apuntuniento, 
qui cft plus ufité. 

APUNTO DE COMEDIA. C'eft la 
voix du fouffleur , qui dit aux Comé- 
diens ce qu'ils doivent reciter. Lat. 
Suggeftoris acfio in comedia.  « 

APUNTO , adv. Voyez Punto. 

T APUNADAR, v. a. Poignarder, 
donner des coups de poignard. Voyez 
Apuñear. ] 

APUÑAR , +. a. Empoigner, pren- 
dre & ferrer avec la main. Lat. Mans 
prehendere. 

APUNADO, DA, f. p. Empoigné, 
ée. Lat. Manu appreben/us , i vns 

APUNEAR, vw. af. Donner des 
coups de poing, maltraiter à coups 
de pour. Lat. Pagnis cedere. 

PUNEADO, Da, p. p. Maltrai- 
té, ée à coups de poing. Lat. Pugnis 


cefus, a, um. 
+ APUÑETEAR, «v. adf. Voyez 
Apuñear. 


APUNETEADO, DA, f.p. Mal. 
traité à coups de poing. V. Apuñeado. 

T APURADAMENTE, adv. Véri- 
tablement, certainement, purement, 
nettement, clairement , fans referve. 
Lat. Purà, Simpliciter, Veré , Certo. 

T APURADERO , /. ». Examen, 
preuve, difcuflion, enquête. L. Di/- 
quifitio, onis. 

t APURADOR, /. m. -Celui qui 
preffe, qui importune quelqu'un, qni 
le pouffe à bout par des queftions im- 
pertinentes & ridicules, ou de telle 
autre manicre que ce foit. Lat. Z/iuss 
exafperans. 

T APURADOR. Signifie auffi exa- 
minateur, qui cherche à découvrir 
la verité, ou la fauffeté d'une chofe. 
Lat. Peritutis diligens inquifitor. 

APURAMIENTO, /. m. L'action 
d'epurer une chofe , del'eclaircir, de 
la clariher, en parlant des liqueurs 
& des métaux. Lat. Expuratio, odis. 

APURAR, «. a. Purifier, épurer 
unc chofe , en ôter la matiére grofliere 

qu'elle 
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qu'elle contient. Lat. Purgare. 
APURAR, Dans le figuré , éclair- 

cir, vérifier une chofe , en découvrir 

la fource & le fondement. Lat. Z»- 


ere. 

* APURAR. Signifie anff épuifer , 
confumer une chofe. Lat. Exhaurire. 

APURAR , Eft quelquefois employé 
dans les anciens Auteurs pour fupurar. 

+ APURAR A UNO. Poufler quel- 
qu'un à bout, le fàcher, Pinquiéter, 
l'impatienter , le mettre en colére. L. 
Aliquem irritare. Presyer : 

t Refr. Quien las cofas mucho apura, 
so tiene vida fegura. Ce proverbe nous 
confeille de n'étre point trop curieux 
des affaires d'autrui, de peur de nous 
attirer de mauvaifes affaires. 

APURADO, DA, f. p. du verbe 
Apurar dans toutes fes acceptions. 
Epuré, ée, Lat. Purgatus , a, um. 

+ APURADO. Clair, manifefte, évi- 
dent. Lat. Notus, a, um. 

t APURADO. Illuftre, excellent, 
infigne. Lat. Eximinus, a, um. 

*APURO , /. m. Ter. moderne. Le 
dernier examen qu'on fait d'une cho- 
fe, la derniére preuve qu'on en don- 
ne. Lat. Difquifitio , onis. embarras; 


; dificubre¡mauragro passe. airt. 


* AQUADRILLAR , ©. a. Former, 
eonduire des Quadrilles. Lat. Catervas 
cagere , ducere. 

* AQUADRILLADO, pa, p. f. 
Affemblé, ée, formé, ée en Quadril- 
les. Lat. Catervatim conclus, ductus, 


a, sm. 

* AQUANTIADO, DA, adj.m.ES 
f. Terme ancien. Enrégiftré , ée , im- 
pofé, ée fur le régiftre de repartition 
des impóts proportionnellement à fes 
facultés. Lat. Cenftus, a, um. 

AQUARIDO , /. #. Le Verfeau, don- 
ziéme figne du Zodiaque. Lat. Aqua- 


rius, ii " 

* AQUARTELAMIENTO, /. m. 
Département, logement de troupes, 
des foldats en quartier. Lat. Militum 
contubernium , ii. 

+ AQUARTELAR , v.a. Diftribuer 
les troupes dans des quartiers, pour 
qu'elles y paffent l'hyver. Lat. Copias 
zn hyberna iliféribuere. 

AQUARTELAR.Diftribuer des quar- 
tiers à une armée qui campe. Lat. 
Copia; diftribuere. 

T AQUARTELAR. En terme dé Ma- 
rine, carguer les voiles d'un navire 
qui va à la bouline. L. ela cogere. 

*AQUARTELADO, DA, f. p. du 
verbe Aquartelar dans toutes les accep- 
tions. Diftribué , ée en quartiers d'hy- 
ver. Lat. ln byberna difiributus , a, 


see. 
AQUATIL, «dj. Aquatique, qui 
partient à l'eau. L. Zquatilis. 
T AQUATISMO,/. ms. Grand 
d'eau.’ C'eft un terme badin & inventé 
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à plaifir. Lat. Zquarum imperitum , ii. 


T AQUEDADOR, fm. Celui qui 


en retient un autre, & le fait refter 
en repos. Ce mot eft peu ufité. Lat. 


Coercitor , oris. 

*AQUEDAR , v.a. Retenir, arrêter 
quelqu'un , ou quelque chofe. Ce mot 
eft fort ufité parmi les Bergers, qui, 


loríqu'un troupeau s'écarte , crient 


leurs camarades, Agueda ejfe ganádo. 


Lat. Detinere. 


*AQUEDADO, pa, f. p. Retenu, 


ue, arrêté, ée. L. Detentus, a , um. 


T AQUEDUCTO, /. m. Aqueduc » 
canal pour conduire l'eau d'un lieu 
un autre. L. Aqueductus , ús. 

ÁQUEDUCTO. Aqueduc. Les Ana- 
tomiítes appellent ainfi le canal qui 
communique de l'oreille à la bouche. 
Lat. Ex ove ad palatum decurrens ca- 
nalsculus. 

T AQUEJADAMENTE, adverb. 
D'une maniére fenfible, ficheufe € 
pénible, fenfiblement , avec peine & 
pads Ce mot eft peu ufite. Lat. 


Ægrè. : 
+ AQUEJAMIENTO , fm. An- | 


goifle, triftefle , afliction , peine d’ef- 
prit. Ce mot eft hors d'ufage. Lat. 
or, Oris. 

+ AQUEJAR , v.a. Affliger, inquié- 
ter, molefter , chagriner, tourmen- 
ter. Lat. Angere. 

AQUEJADO, pa, f. ? Molefté , 
ée, affligé, ée, chagriné, ée. Lat. 
Anxius. Cruciatus , a, um. . 

+ AQUEJOSAMENTE , adverb. 
D'une maniere fácheufe, trifte , cha- 
grine. Ce mot eft peu ufité. Lat. 


và. 

AQUELE, LA, Lo. Celui-là , celle. 
là, cela, ce, cette. Pronom démon- 
ftratif pris du Latin ile, illa, illud , 
dont on fe fert pour marquer la troi- 
fiéme perfonne , ou l'individu dont on 
parle. L. Zlle, iiia, illt, ifle, ifla, ifind. 

AQUEL. Prononcé avec éncryie, 
marque quelquefois la premiére per- 
fonne, & en donne une haute idée. 
Lat. /lle ego. 

AQUELE , LA, Lo. Le méme que 
Aquel, aquella, aquello, mais moins 
ufité. Lat. Ze, illa, illud. 

AQUENDE, adv. anc. Decà , en 
deci, au dega, par deca. Ce mot n'eft 
ufité que dans le ftile du barreau. 
Lat. Cis. Citra. 

+ AQUEO , QUEA , adj. Aqueux , 
enfe, qui tient de la nature de l'eau, 
ou qui concerne les eaux. L. Zqueus, 
a, un. | 

* Humor aqueo. Humeur aqueufe. 
C'eft le nom que les Anatomiftes don- 
nent à une des humeurs de l'œil. L. 
Aqueus humor. 

T AQUESSE, SA, So, m. €9 f. 
Pronom dont on fe fert pour défigner 
la perfonne, € la “hole: qui n'eft 
point a&uellement préfente , quoi- 
qu'on l'employe quelquefois pour mar- 
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quer celle qui l'eft. Lat. 7ffe, ¿fa, 
ifful. Voyez Effe, efa, effo. 
. AQUESTE , TA ,' fm. €S f. Pro- 
nom démonftratif de la perfonne , 
ou chofe qui eft préfente , & qui l'in- 
dique expreffément. Celúi- ci, celle- 
là, cela. Ce terme, & le précédent 
font bas dans le difcours, & on ne 
les emploie que dans la Poëfie. 

AQUI, adv. Ici, dans cet endroit. 
Lat. Hic. 

Aqui. Signife auffi à préfent , 
maintenant. Lat. Mic. 

* Aqui, precedé de la particule De, 
marque tems , heure & jour, comme " 
de aqui a tres días, dans trois jours, 
ce qui eft la méme chofe que d'au- 


jourd'hui en trois jours. L. Deinde. 


* Aquí. Eft pris quelquefois pour 
alors, pour lors. Lat. Zunc. 

Ex. Aqui no lo pudo fufvir el Sacrif- 
tan, y levantamlofe en pié dixo. Alors 
le Sacriftain ne put plus fe contenir , 
& fe levant, il dit &c. 

*Aqui. Signific encore, ici, en ce- 
la, à la vue de cela. 

* Ex. Aqui no fe pudo contenir Don 
Quixote Jin refponder. À la vuë de ce- 
la Don Quichote ne put plus fc mo- 
dérer. 

*Aqui. Signifie la méme chofe que 
Efto, & fa lignification varie fuivant 
les particules qu'on y joint: precédé 
de la particule 4, il revient a eflo, 


. à tal cofa, à ceci, àtelle chofe, & 


l'on y joint la particule , De, de elo, 
de efle. principio, de efte accidente. 

* AQUI , précédé de l'interjection bé, 
fignifie la méme chofe que "eis aqui , 
eflo es. Voyez ici, voyez là, voyez 
cœ@i, voyez cela. 

"AQUI. Prononcé dans le difcours 
avec énergie , fert à réveiller l'atten- 
tion. 

Ex. qui: eflo es, notad , adver- 
tid eflo. ; 

* AQUI DE Dios. Expreffion par 
laquelle on prend Dieu à témoin de 
la vérité de ce qu'on avance. Lat. 
Proh Deum fom | 

* AQUI DE EL REY.Expreffion dont 
un homme opprimé injuftement fe 
fert pour demander du fecours, en 
prononcant le nom du Roi. Lat. Rex 
tram fidem. Ze. 

"AQUI ELLO FUE. Ici fut le cas, 
ici eft l'affaire. Exprefhion dont on 
fe fert pour réveiller l'attention de 
ceux avec qui nous fommes, lorfqu'on 
veut raconter quelque avanture où 
il y eut beaucoup de vacarme. Lat. 
Hic rerum. cardo. 

* AQUI FUE TRox 4.I * fut Troye, 
pour dire qu'il ne relte plus aucun 
veftige d’une chofe. Lat. ic eges eff, 
ubi Troja fuit. 

*AQUI FUE TROYA.C'eft alors que 
le tumulte augmenta. : 

* AQUIESCENCIA , /. f. Acquief- 
cement, Terme de Jurifprudence, 
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confentement que l'on donne à un: 
Ate, ou à une chofe jugée, aveu, 


accord. Lat. 4A/fentio , onis. 


AQUIETAR , v. a. Pacifier, ap- : 


paifer, calmer, adoucir, fléchir , 
tranquillifer. Lat. Pacare. 

AQUIETADO, pa, p. p. Pacifié, 
ée, appaifé , ée. Lat. Pacatus, a, sm. 

* AQUILA ALBA, /. f. Sublimé 
doux. Lat. Aquila alba. 

* AQUILATAR , v. a. Affiner, 
procurer à l'or, l'argent, € aux au- 
tres métaux un plus grand degré de 
bonté & de perfection, les rendre 
d'un plus haut titre. Lat. Purgare. 

AQUILATAR , Dans le figuré, exa- 
miner, éprouver, eflaycr, expéri- 
menter. Lat. Probare. 

AQUILATADO, pA, f. f. duv. 
Aquilatar dans toutes fes acceptions. 
Afhné, ée. Lat. Purgatus, a, mn. 

AQUILEÑO, ña, adj. m. € f. 
Voyez Aguileño. 

* AquiuEño. En t. de Bohémiens, 
fignifie un homme qui a la taille, 
l'air, l'encolure d'un vrai filou. Lat. 
Furto exercendo aptus , a , um. 

* AQUILIFER , o AQUILISERO , 
J. m. T. hors d'ufage. Voyez Alferez 


f"ayor. 
AQUILINO , NA, adj. m. f. Voy. 
Aguileño. 
AQUILLA , /. f. Quille de Vaiffeau. 
Voyez Quilla. 
AQUILON, /. ». Aquilon, vent 


du Nord, Nord-Eft. Lat. Aquilo, onis. 

AQUILONAR, adj. d'une termin. 
Septentrional, le, qui eft tourné du 
côté du Nord. Lat. Zquilenaris; e. 

AQUISTAR , Gagner, acquérir. 
Ce mot cft pris de l'Italien. Lat. 4- 

irere. 

AQUISTADO, DA, p. p. Gagné, 

e,acquis, fe. L. Acquifitus, a, um. 

T AQUITIBI, fub. m. Ici à toi. 

briquet que le bas peuple donne à 
ceux qui portent les inftrumens de la 
paflion à la proceffion de la femaine 
'fainte. Ce mot eft compofé de l'ad- 
verbe Aqui & du datif tibi, par le- 
quel commence le cinquiéme verfet 
du Plaume Mifere mei Deus, qu'on 
chante à la Proceflion. Et comme lorf- 
qu'on fait une paufe ou une ftation , 
on chante le verfet Tibi foli peccavi, 
& qu'on dit à ceux qui portent les 
inftrumens pour les faire arréter, 
Aqui , cela donna lieu ay, bas peuple 
de forger le mot Zquitibi. 

T AQUOSO , sa, adj. m. EJ f. 
Aqueux , fe, plein, ne d'eau. L. Zquo- 
Jus, a, um. 


AR 


ARA, f. f- Autel fur lequel on fait 
des Sacrifices à Dieu. C'eft un mot 
Latin. Quelques - uns le font malcu- 
lin, mais mal à propos, pour éviter 
la rencontre & la collifion des deux 
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voyelles. Lat. Ara, Altare, ds. 
ARA. C'eft le nom qu'on donne 

communément à la pierre facrée, fur 

laquelle on étend le Corporal pour 


| célébrer la Mefle. L. Ara. 


ARA 


ment aux mains, & qui caufe une 
grande démangeaifon. L. Acarus, i. 
* Refr. Aralor de pulma no le faca 
toda barba. Ce Proverbe, dans le fens 
litteral, fignifie que la main étant une 


* ARA. Autel. C'étoit chez les An- | partie charnue , le fang vient auffi-tót, 


ciens , furtout chez les Romains , un 
picdeftal fur lequel on écrivoit le nom 
de l'Empereur qu'on déifioit, & au- 


quel il etoit confacré. Lat. Ara. 


: * ARA. Autel. Une des feize conftel- 
cons qu'on appelle méridionales. L. 
ra. : 

ÁCOGERSE A LAS ARAS. Se ré- 
fugier aux Autels, c'eft fe réfugier 
dans une Eglife comme dans un azile, 
lorfqu'on fe trouve dans un danger 
preflant. Lat. Ad aras confugere. 

* AMIGO HASTA LAS ARAS. Ami 
jufqu'aux Autels. Cette expreffion fi- 
gnifie que l'amitié ne doit point nous 
porter à blefler la Religion. L. Uf- 
que ad aras. 

ARA, ado, Voyez Abora. Le pre- 
mier eft un mot barbare & corrompu, 
dont on fe fert pourtant dans le ftile 
familier. 

ARABE , adj. d'une term. Arabe, 
qui eft d'Arabie. L. Arubicus, a, um. 

ARABICO 4,CA , 0 ARARIGO, GA, 
adj. m. ES f. Arabique , qui appartient 
à l'Arabie. 

* Eflar en Arabigo. Se dit d'une cho- 
fe extrémement difficile à compren- 
dre à caufe de fon obfcurité. Lat. Zn 
uliquà re cæcutire. 

ARABIO, BIA, adj. m. ES f. Le 
méme que Zrabigo. | 

ARADAÀ , JS f. Terre labourée. L. 
Profcillum , i. 

T Kefr. Zrada com terrones no la 
hacen todos los Fombres. Proverbe d'A- 
griculture qui nous apprend qu'un 
champ rempli de mottes de terre eft ex- 
trémement difficile à labourer, & qu'il 
faut un labonreur robufte pour en ve- 
nir à bout. Lat. Non dura gleba im- 
bellibus parcet iris. 

ARADO, /. m. Charrue, inftru- 
ment pour labourer la terre. Lat. 
Aratrum, i. 

t Refr. Efe tira dardo, que fe pré. 
cia de arádo. Ce Proverbe fignifie que 
le travail corporel, tel que celui du 
labourage , rend les hommes extréme- 
ment robuftes. On fait allufion aux 
anciens Romains , qu'on tiroit fouvent 
de la charrué , pour les mettre à la 
tête des armées. Lat. Zmpiger efl mi- 
les, quicumque ajfuevit uratro. 

+ Refr. No prende de abi el arado. 
Ce proverbe fignific que les plus gran- 
des difficultes gifent moins dans ce 
qu'on voit que dans cc qu'on ne voit 
pas. Lat. Aon binc, Amice, aliunde 
pendet. uratrum. 

ARADOR , /. m. Laboureur. Lat. 
Agricola, æ. 

ARADOR. Ciron, petit ver rond 
& blanc, qui s'attache principale- 


& empéche de faifir le ciron ; & dans 
le moral, que fouvent telle chofe qui 
paroit aifée dans la fpéculation, de- 
vient extremement difficile dans h 
pratique. Lat. No» omnis acarum cuf- 
pis e vola extrabit. 

* Refr. El arado rabudo , y el ara- 
dor barbíúdo, Ce Proverbe fignifie qu'en 
toutes chofes il convient d'employer 
les moyens néceffaires pour réuffir. 

ARADRO , /. m. Voyez Zrádo. 

ARADURA, /. f. Labourage, la- 
bour , culture de la terre. Lat. 4Agri- 
cultura, e. 

ARAGAN. Voyez Haragan. 

A. RAIZ. Voyez Rai. 

ARALDO. Voyez Haraido. 

ARAM, J. m. Le méme que Zram- 
bre, dont il paroit être un fyncope. 

ARAMBEL , /. m. Toile peinte 
dont on fait des tapilleries. 

* ARAMBEL. Au figuré , fe dit d'un 
vieux meuble, de vieux habits. 

ARAMBRE , /. in. Voy. Alambre. 

ARAMBRE. Se prend quelquefois 
pour le métal méme. Lat. J£, ris. 

* ARAMIA , /. f. Terre labourée 
& en etat d'étre enfemencée. C'eft un 
mot ufité dans la Galicc. L. Ager, gri. 

* ARANA, J. f. Fourberie, frau- 


‘de, furprife. Lat. Fraus, dis. 


,* ARANCEL, /. m. Réglement , 
ordonnance, tarif qu'on expole dans les 
bureaux , ou aux endroits où l'on paye 
des droits. Lat. Portoriorum taxatio. 

ARANDANO,, /. mm. Corme fauva- 
ge , forte de fruit. Lat. Sorbus» 
agrefle. 

ARANDELA , /. #. Efpéce de gar- 
de en forme d'entonnoir renverfé, qui 
couvroit la poignée d'une lance , pour 
aper la main. Lat. Munús teginen 
in bafla. 

* ARANDELA. C'eft auffi une bo- 
béche de fer blanc, d'argent ou d'an- 
tre métal qu'on met aux chandeliers, 
pour recevoir le fuif ou la cire, $ 
empêcher qu'elle nc tombe fur la ta. 
ble. Lat. Z'egmen appolitum candelabro, 
ne cera aut. febo inficiatur. 

* ARANDELA , Efpéce de colleret.. 
te & de manchettes dont fe fervoient 
autrefois les femmes, & dont l'ufage 
a été défendu par les Ordonnances. L. 
A'itiquion rugati collaris manuumque or- 
namenti genus. 

* ARANEA , /. f. Arachnoide , ter- 
me d'Anatomic ; et le nom qu'on don- 
ne à la tunique qui renferme  l'hu- 
meur cryftalline. Lat. Aranea, e. 

* ARANZADA , /.f. Arpent de ter- 
re, plante de vignes & d'oliviers, au- 
quel on a donne ce nom, parce que 
c'elt tout ce qu'en peuvent labourer 

Par 
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par, jour une paire de bœufs on de 
mules. Lat. Jugerum , i. 

ARAÑA, /. f. Araignée, infecte 
venimeux. Lat. Zranea , e. 

* ARARA. On appelle ainfi au figuré, 
un homme qui amafle de toutes mains, 
& qui a foin de pourvoir fa maifon 
de toutes les chofes néceffaires. Lat. 
Sedulus atque induflvius collector. 

* AR AA. On appelle encore ainfi au 
figuré celui qui s'empare du bien d'au- 
trui par des moyens illicites. L. Clan- 
cularius latrunculus. 

* ARAñA. C'eft auffi un petit poiffon 
qui reffemble à’cet infeéte. Nous l'ap- 
pellons Vive. Lat. Araneus pifcis. 

Araña. Luftre, efpéce de chande- 
lier de bois, de métal, de verre, de 
criftal à plufieurs branches. L. Lych- 
nus penfilis. 

*ARARA. Jeu d'enfans,appellé com- 
munément Rabatiña. C'eft un mot de 
la Province de Murcie. 

* Refr. Araña quien te araño? otra 
araña como yo. Celui-là eft ton enne- 
mi qui exerce la méme profeíhon que 
toi. Lat. Sutoris boftis futor , ES fa- 
ber fabri. 

ARANADOR, /. m. Egratignenr , 
qui égratigne avec les ongles , les 
griffes. Lat. (Qui unguibus cutem exa- 


rat. 

ARAÑAR, ©. a. Egratigner avec 
les ongles, avec les griffes. Lat. Cu- 
tem unguibus exarare. 

* ARAñAR. Signifie auffi figuré- 
ment, s'accrocher à ce qu'on peut, 
fe fervir de moyens illicites pour par- 
venir à fes fins. Lat. Rapere. 

* ARAÑAR, au figuré, fe donner 
beaucoup de peine & de mouve- 
mént pour fubfifter. Lat. Avid? cor- 
radere. 

* ARAÑAR LA CUBIERTA DEL 
NAVIO. Se dit d'un homme qui eft à 
la veille de faire naufrage , & qui fait 
tous fes efforts pour fe fauver. Lat. 
Extremum naufragii periculum fubire. 

* ARAÑARSE CON LOS CODOS. 
S'égratigner avec les coudes, fe dit 
d'un homme qui non feulement cft in- 


fenfible aux maux d'autrui, mais 


méme qui s'en réjouit. Lat. De alte- 
riu; vice non dolere , imo gaudere. 

ARANADO, DA, f. f. du verbe 
Arañar dans toutes fes acceptions. 
Egratigné, ée. Lat. Unguibus ulcera- 
bus, 4, 108, 

* ARANENTO, TA, adj. m. ES f. 
Plein , ne de toile d'araignée. Ce mot 
n'eft plus ufité. L. Araseofus , a, um. 

* ARANIEGO, /. :. Epervier , 
que l'on prend avec le filet appellé 
4dranuelo. Lat. Percos plagis irretitus. 

* ARANO ,/. m. Egratignure , mar- 
que que les ongles laiffent fur la peau. 
Lat. Stigma ex unguis Lefione reliélum. 
_ * ARASUELA , /: f. dim. de Ara- 
ha. Efpéce de petite araignée qui fait 
beaucoup de mal aux raifins & aux 
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vignes. C'eft un terme Aragonnois. 
Lat. Aranea vites ES uvas infeflans. . 

* ARANUELO , /.m. Filet extré- 
mement délié , avec lequel on prend 
les petits oifeaux; on lui a donré ce 
nom parce qu'il reflemble á une toile 
d'araignée. Lat. Pertenue reticulum , 1. 

ARAR, «v. a. Labourer, cultiver 
la terre. Lat. Arare. 

* ARAR EL MAR. Dans le fens figu- 
ré, c'eft naviger. C'eft une expreflion 
poetique. Lat. Navigare. 

* Ara bien y cogeras trigo. Laboure 
ta terre avec foin, & tu auras une 
moiffon abundante. C'eft un Aphorif- 
me de l'Agriculture. Lat. dili- 
genter ,. ES fructum metes. 

* Nome lo baran creer quantos aran y 
cavam, Expreffon dont on fe fert 
pour marquer la difficulté qu'on trou- 
A à ajouter foi à une chole incroya- 

e. 

* Refr. Ara con niños y fegaras ca- 
dillos. Ce Proverbe fignifie que pour 
réuffir dans les chofes qu'on entre- 
prend, il faut fe fervir de perfon- 
nes intelligentes & expérimentées. 

* Refr. Ara por enxuto o por mojado, 
no befaras à tu vecino en el rabo. Ce 
Proverbe fignifie que tout homme qui 
fe procure le néceffaire par fon travail, 
n'elt point obligé d'importuner per- 
fonne. Lat. Laboriofus eflo , ne fis in- 
digus. 

* Refr. Are mi buey por lo kolgado, 
y el tuyo por lo alabado. Ce Proverbe 
fignifie dans le fens litteral, qu'une 
bopne terre qu'on a laiffé repofer , 
quoiqu'elle ait peu de corps, ra- 
porte plus quand on la laboure qu'une 
autre qui en a davantage, & qu'on 
enfemence tons les ans; & dans le 
moral, que les petits emplois font 
fouvent plus lucratifs que ceux qui 
font plus relevés. 

* Refr. Are quien aro que ya Mayo 
entro. Ce Proverbe fignihe que lorf- 
qu'on n'employe pas á propos les moy- 
ens néceffaires pour réuflir dans une 
entreprife, on en vient difficilement 
à bout. 

* Refr. Ares no ares, renta me 
pagues. Ce Proverbe eft un avis pour 
les perfonnes négligentes qui ont con- 
tracté une obligation, par lequel on 
les exhorte à y fatisfaire. 

* Refr. Ado ira el buey que no áre. 
Ce Proverbe fignifie qu'il y a de la 
peine & de la mifere par-tout. Lat. 
Fatale femper imminet. jugum bovi. 

ARADO, DA, f. f. du verbe Zrar 
dans fes acceptions. Labouré , ée. Lat. 
Aratus, a, um. 

* ARBELO, /.m. Terme de Géo- 
métrie. On appelle ainfi une figure 
curviligne triangulaire formée par 
trois arcs de cercle, dont chacun eft 
la quatriéme partie de la circonféren- 
ce, & qui a trois angles aigus. Lat. 
Figura curvilinea , tribus arcubus , aut 
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Jegmentis circuli conflans. 
*ARBITANA. Voyez Albitara, 

ARBITRADOR, js. Arbitre, Ju- 
ge choifi du confentement des par- 
ties pour terminer un différend. Lat. 
Arbiter, ri. 

ARBITRAL, ad;. d'une term. Ar 
bitraire. Ce mot eft hors d'ufage. L. 
Ex arbitrio pendens , tis. 

* ARBITRAMENTO, /. sm. Ar- 
bitrage$ jugement d'un différend par 
des arbitres. Let. Zrbitratus , ds. 

* ARBITRAR, v. a. Propofer des 
moyens pour terminer une affaire ou 
un difiérend. Lat. Arbitrari. 

* ARBITRAR. Agir librement fans 
loix & fans régles, en faifant feu- 
lement ufage de la faculté qu'on a 
de fuivre fon opinion & fon fenti- 
ment. Lat. Ex arbitrio flatuere. 

* ARBITRAR. En terme de Jurif- 
prudence, c'eft juger & décider un 
Procés ou un différend par arbitrage. 
Lat. Agere arbitrum. 

ARBITRAR. Vieux Terme ÂAra- 
gonois. Arbitrer, fignifie auffi juger , 
décider, non point arbitrairement, 
mais d'une maniére conforme aux 
Loix, & en dernier reffort. Lat. De- 
cernere. 

ARBITRANTE, f. a. duv. Arbi- 
trar. Le méme que Arbitrijta. Ce mot 
eft peu ufite. 

* ARBITRARIAMENTE , adv. 
Arbitralement. Lat. Arkitrarie. 

ARBITRARIO, RIA, adj. mm. EJ f. 
Arbitraire , libre, qui dépend unique- 
ment de la volonté d'une perfonne. 
Lat. Arbitrarius, a, um. 

* ARBITRABIO. Arbitraire , abfo- 
lu, defpotique. 

* ARBITRARIO. Terme burlefque. 
Le méme que Zrbitrifla. 

* ARBITRERIA , J. f. Effain de 
donneurs d'avis. C'eft un terme badin, 
& inventé à plaifir. Lat. ÆMonitorum 
odiofum genus. 

* ARBITRERO, Ra, adj. 5. EJ f. 
T. hazardé. Capricieux , fe, tétu , 
ue, opiniátre , qui ne fuit que fes 
idées. Lat. Pertinax, acis. 

ARBITRIANO , /. m. Terme bur- 
lefque & hazardé. Le méme que 4r- 
bitrifla. 

* ARBITRIO, fm. T. peu ufité. 
Voyez Albedrio. 

* ARBITRIO. Arbitre, volonté ab- 
folué, libre & indépendante, qui ne 
connoit point de Supérieur. Lat. Jo. 
luntas. 

* ARBITRIO. Arbitrage , délibé- 
ration, faculté d'agir. Lat. Arbitre. 
tus, 

* ARBITRIO. Eft quelquefois em- 
ployé pour inconftance , lézéreté. Lat. 
Sortis inconftantia. 

* ARBITRIO. Moyens irréguliers 
qu'on propofe pour quelques fins par- 
ticuliéres. L. Pernicioyum corfilium, ii. 

* ARBITRIO. Se prend quelquefois 
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pour raifon , motif pour agir, faire on 
ne pas faire une chofe, L. Vía. Modus. 

ARBITRISTA , f. ». Donneur d'a- 
vis , de projets ; qui propofe des mo- 
yens bons ou mauvais pour fubvenir 
aux befoins de l'Etat. L. Monitor, oris. 

ARBITRO, /. m. Arbitre, juge 
que les parties choififfent pour ter- 
miner leurs differens. L. Arbiter, tri. 

ARBITRO. Arbitrateur , amia- 
ble compofiteur , que les partes choi- 
fiffent d'un commun accord & fans 
autorité de Juftice, pour terminer 
leurs differens. 

ARBITRO.Arbitre, Maitre abfolu, 
delpotique, qui ne connoit point de 
fupérieur. L. Zmperio ES aucforitate 
plurimum valens. 

ARBOL , f. mm. Arbre, le premier 
& le plus grand des végétaux. Lat. 
Arbor , oris. 

T Ar5oL. Arbre. On appelle ainfi 
figurément la fucceffion Généalogique 
dans laquelle l'Afcendant eft appellé 
Tronc, & les defcendans Branches. 
Lat. Progenitorum feries. 

TAR50L. Foret, outil dont les hor- 
logers fe fervent pour percer le mé- 
tal, &.qui eft tout d'acier vers la 
pointe. Lat. Veruculum, i. 

ARBOL. Arbre. Eft le nom qu'on 
donne aux máts d'un vaifleau. 

ARBOL. C'eft le corps d'une che- 

ile, fans y comprendre les manches. 
Lat. Subucula fine manicis. 

TARBOL. En terme de Bohémiens, 
fignifie le corps humain. Lat. Corpus 
bumaxum. 

TARBOL DE FUEGO. Arbre de feu, 
feu d'artifice quia la figure d'un cy- 
prés.. Lat. - Fefla pyra. 

“ARBOL DE AMOR.Arbre d'Amour. 
C'eft un arbre affez haut, dont l’é- 
corce eft unie & un peu plus obícure 
que celle du figuier. Il ne porte au- 
cun fruit. 

TARBOL DES LA RUEDAS.L'aiffien 
des roues d'une montre. Lat. Axis in 
borologio. 

ARBOL INXERTO. Arbre enté , 
greffé. Lat. Arbor infia. 

T ARBOL PAGANO. Arbre fauvage, 
fauvageon. Lat. Arbor agreflis.  * 

ARBOL PARAISO. Arbre de para- 
dis, ou Agnus caflus. Lat. Amerina 
falix. | 

TARBOL SECO, O PALO SECO. O 
appelle ainfi en terme de Marine un 
mát qui porte toutes fes voiles ferlées. 

+ ARBOL SECO. T. de Bohémiens. 
La verge d'un huiffier , d'un Alguazil. 
Lat. Accenfi virga, e. 

* Refr. Arbol de buen natio , toma 
un palino y paga cinco. Ce proverbe 
i: qu'en fait d'achat on doit 

us s'attacher à la bonté qu'à la grof- 
fur des chofes. Lat. Sratura non me- 
tienda tibi, fed. indoles. 

* Refr. Se à buen arbol fe arri- 
ga buena fombra le cobija, Ce proverbe 
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fignifie que la faveur & la protection 
des grands eft extrémement avanta- 
geufe. 

ARBOLAR , «. acf. Arborer, éle- 
ver, planter quelque chofe haut & 
droit ; il fe dit proprement de chofes 
qu'on éléve dans un inftant , d'un pa- 
villon, d'un drapeau. L. Erigere. 

+ ARBOLAR EL NAVIO. Máter un 
vaifleau. L. Vavem infiruere. 

T ARBOLARSE EL CABALLO. Se 
cabrer , en parlant d'un cheval. Lat. 
Erigere fe in pedes. 

ARBOLADO, DA, ¿: p. du verbe 
Arbolar dans toutes fes acceptions. 
Arb ée. L. Erectus, a, um. 

t LADO.En ter.de Bohémiens. 
Se dit d'un homme de haute taille, Fort 
& puillant. L. Homo flaturà procerus. 

T ARBOLARIO. Voyez Herbolario. 

ARBOLAZO , f. m. Augm. de 4r- 
bol. Grand Arbre. Lat. Arbor procera. 

ARBOLECER, v. ». T. hors d'u- 
fage. Croitre, devenir grand , en par- 
lant d'unarbre. Lat. ÆArborefcere. 

ARBOLECICO, fr. dim. de Arbol. 


- Petit arbre, arbriffeau. L. Zrbuflum, i. 


ARBOLEDA , /. f. Lieu planté 
d'arbres , bofquet, promenade, allée 
d'arbres, bocage. Lat. Lucus, à. 

* ARBOLETE, /. m. dim. de Arbol. 
Branche d'arbre dont ceux qui chaffent 
à la glu fe fervent pour prendre les 
petits oifeaux. Lat. Arborum ramus, i. 

OLILLO, /. ws. dim. de Arbol. 
Arbrifleau. Lat. 4rbuflum , 5, . 

* ARBOLISTA, /. m. Jardinier, 
qui prend foin des arbres. Lat. Ar- 
borum cultor , oris. 

ARBOLLON , /. m. Bonde, éclufe 
par où fe vuide un étang. Lat. Emil 
Jorius aque canalis, is. 

* ARBORBOLA. Voyez Alborbola. 

* ARBOTANTE, /. m. Arcbou- 
tant. On appelle ainfi en termes d'Ar- 
chitecture, ces grandes arcades ap- 
puyées fur des murs folides, qu'on 
fait pour foutenir les voutes desEglifes 
& des autres bátimens. L. Erifma,ti:. 

* ARBUSTO, /. m. Arbufte, fous- 
arbrilleau , plante ligneufe, ou petit 
buiffon. Lat. Arbujtuns, i. 

ARCA. /. f. Grand coffre, caif- 
fe. Lat. Arca, z. 

T ARCA. Urne, tombeau de pierre, 
fépulchre oà on enferme un cadavre. 
Urna, e, 

T Arca. En terme de Marine, Ca- 
ble, ou cordage mis en double dans 
une poulie, pour iffer un fardeau. 
Lat. Attruétorius funis. 

T ARCAS, au pluriel. On appelle 
ainfi les Tréforeries Royales & les en- 
droits où l'on porte l'argent du Do- 
maine. Lat. /Erarium , ii. 

+ Arcas. On appelle ainfi dans le 
corps humain, les creux qui fontau 
deflous des derniéres cótes, qui for- 
ment un arc. Lat. /lia, um, 

ARCA DE AGUA. Refervoir d'eau. 


* 
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Lat. Aque receptaculum, i. 

ARCA DEL PAN. T. bas & vul. 
gaire. Le ventre. Lat. Venter, tris. 

ARCA DEL TESTAMENTO. Arche 
d'Alliance de l'ancien Teftament. L. 
Arca fœderis. 

T ARCA DE NOE, o del Diluvio. 
L'arche de Noé. Int. Arca Not. 

ARCA DE NOE. On appelle ainfi 
par métaph. un coffre dans lequel 
on enferme différentes chofes. Lat. 
Arca res. diverfi generis recipiens. 

* Hacer arcas. Faire la caiffe, ex- 
preffion nfitée dans les Tréforeries. 
C'eft lorfque le Juge, avec un Mai- 
tre de Compte & le Tréforier ouvrent 
les coffres avec les clefs qu'ils ont 
en garde, pour y mettre de l'argent, 
ou pour en tirer. Lat. ¿Erarium in- 
Jpicere. 

* Vena del arca. Veine Bafilique. 
Lat. Vena Bafilica. 

* Sangrarle à uno de la vena del arca. 
Saigner quelqu'un à la Bafilique, c'eft 
manger ion argent. Lat. Mar/fupiums 
alicujus exenterare. | 

* Ref. En el arca abierta el juflo 
peca. Ce Proverbe fignifie que l'occa- 
fion nous porte à mal faire, & que 
c'eft une tentation à laquelle il ef 
difficile de réfifter. Lat. Delinquit i» 
patente juftus arcula. 

* Ref. Ni ojo en la carta, ni mano en 
el arca. Ce Proverbe nous confeille de 
ne jamais porter les yeux fur les Let- 
tres, ni les mains dans le coffre d'au- 


truí. 

ARCABUCEAR, ©. a. Arquebu- 
fer , tuer à coups d'arquebufe. L. Scis- 
peti iclibus conficere. 

TARCABUCEAR.Fufiller un Soldat, 
le paffer par les armes. Lat. Keum 
Jclopeti ictibus conficere. 

TARCABUCEARSE, v. r. Se battre 
à coups d'arquebufe. Lat. Seloperi idii- 
bus rem gercre. 

TARCABUCEADO, pA, f.p. du v. 
Arcabucear dans fes acceptions. Ar- 
quebufé, éc, paffé, ée par les ar- 
mes. Lat. Sclopeti iéibus confeétus , 


a, Wm. 

ARCABUCERIA , /. f. Troupes 
d'Arquebufiers. Lat. Sclopetariz mil- 
tes. 

T ARCABUCERIA. Décharge ferrée 
d'Arquebufes. Lat. Sclopetorum den/a 
emiflio , onis. 

ARCABUCERO , fm. Arqucbufier, 
foldat armé d'une Arquebufe. Lat. 
Sclopetarius miles, itis. 

TARCABUCERO. Arquebufier, ou- 
vrier qui fait des Arquebufes. L. Sclo- 

etorum faber, ri. 

* ARCABUCO , f. m. Pays Íca- 
breux , montagneux, plein de rochers 
de précipices , couvert de bois épais. 
L. Regio confragofa virgultifque obhta. 

ARCABUZ , f. m. Arquebnfe , lorte 
d'arme à feu. Lat. Sclopetum , 1. 

ARCABUZAA2O , /. m. Arquebu 


ARC 
de, coup d'arquebufe. Lat. Sclopets 
séfus 


y Us. | : 

ARCADA. Soulévement de cœur, 

envie de vomir , naufée , vomiffement. 
Lat. Vaufea, e. 

* Eflar uno dando arcadas. Expirer , 
rendre l'ame. C'eft une expreffion mé- 
taphorique. L. An; agere. 

* ARCADOR. Voyez Zrqueador. 

ARCADUZ , /. m. Canal, tuyau 
dans lequel l'eau paffe. L. Zubus, i. 

ARCADUCES.: Ce font de petits 
pots de terre de figure oblongue at- 
tachés à une grande roué, dont on 
fe fert en Efpagne pour tirer l'eau 
des puits, & en arrofer les jardins. 
Lat. Situle fiébiles in tympano affe, 
quibus aqua bauritur. 

* ARCADUZ , au figuré. Marque, fi- 
gne , indice, interprete des affections 
de l'Ame. Lat. Index, icis. 

Ex. Los ojos fon arcadices y lumbre- 
ras del alma. Les yeux font les mi- 
roirs de l'ame. . 

ARCADUZ. C'eft auffi le moyen 

lequel on vient à bout d'une chofe: 

t. Via. Medium. 

ARCADUZ. On appelle encore ain- 
fi métaph. un flateur , un brouil- 
lon, un rapporteur, un corrupteur 
de la jennelle , qui favorife la profti- 
tution, qui en fait métier. L. 4du- 
lator. Ajfentator. Leno, nis. 

* Refr. Arcaduz de Noria , el que 
lleno viene vacio torna. On peut ap- 

iquer ce proverbe à ceux qui vont 

la Cour pour y folliciter , & qui 
sen retournent argent, & las 
mains vuides. Lat. Que plena venit 
tefla , nunc vacua redit. 

* ARCANIDAD, /. f. Terme mo- 
derne. Secret, profond myftére , ma- 
tiére d'Etat. L. Arcanum confilium , ii. 

* ARCANO, NA, adj. m. €9 f. 
Caché , ée , myftérieux , fe, fecret, te. 
Lat. Arcanus, a, um. 

ARCANO. Employé comme fubf. 
tantif, fignific fecret, myftére, cho- 
le cachée, fecrette. L. Arcanum, i. 

* ARCAZ , /. m. Caiffon, gros 
"Coffre. Lat. Arca grandis. 

* ARCE, /. m. Efpéce de fottifica- 
tion de campagne , comme un retran- 
chement. Lat. Vairon, i. 

* ARCEA , J.f. On appelle ainf 
la Beccafle dans quelques endroits. V. 
Chocha Perdiz. 

ARCEBISPO , f. m. V. Arzobifpo. 

* ARCEDIANATO, /. ms. Archi- 
diaconat , Dignite Eccléfiaftique. Lat. 
Archidiuconatus , ús. 

* ARCEDIANATO. Archidiaconat. 
On appelle ainfi aujourd'hui le diitrict 
dans lequel l'Archidiacre exerce fa ju- 
rifdi&tion. 

* ARCEDIANAZGO , O ARCEDI A- 
NADGO , f. ::. Le méme que Arce- 
dianato , le diftri de l'Archidiácre. 

ARCEDIANO , /. m. Archidiacre , 
titre, dignité Ecclehaitique. Lat. 4r- 
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chidiaconus , 3. 

* ARCHA , /. f. Fer de l'arme dont 
fe fervoient les Archers. L. Ripenis. 

* ARCHANGEL , /. m. Archange , 
Efprit bienheurenx du fecond ordre. 
Lat. Archangelus , i. ' 

ARCHERO, fm. Archer. Soldat 
de la garde que le Roi d'Efpagne en- 
ttetenoit autrefois auprés de fa per- 
fonne , en qualité de Duc de Bour- 
gogne. Ce fnt Charlequint qui intro- 
duifit ces fortes de foldats en Efpa- 
gne. Lat. Bipennifer [lipator , oris. 

ARCHETYPO, /. m. Archetype. 
Patron , modéle , exemplaire , deflein, 
original. C'eft un terme affecté , dont 
on ne fe fert prefque pas dans la lan- 
gue Caftillane. Lat. Zrcbetypus, i. 

* ARCHIDIABLO , /. ». Archi- 
diable, grand Diable. Terme burlef- 
que, & hazardé. 

ARCHIDUCADO, f. ». Archidu- 
ché, terre érigée fous ce titre, & 
qui donne à celui qui la pofléde un 
rang au deffus des Ducs. Lat. Archi- 


ducatus , Us. 
ARCHIDUQUE , /. m. Archiduc. 


C'eft le titre qu'on donne en Allema- 
gne aux Princes de la Maifon d'Au- 
triche. L. Zrcbidux , ucis. 

ARCHIDUQUESSA , /. f. Archi- 
duchefle, femme, fille, ou four de 
l'Archiduc , felon l'ufage d'Allemagne. 
Lat. Archiducifla, e. 

* ARCHIGATO, f. »». Archichat, 
le prince des chats. C'eft un terme 
badin & inventé à plaifir. L. Primus 
inter feles. 

* ARCHILAUD, /. 11. Archiluth. 
Inftrument de mufique á plufieurs 
cordes. Lat. Magna citbara, 

 ARCHIMANDRITA , f. m. Ar- 

chimandrite , dignité Eccléfiaftique 
di l'Eglife Grecque. L. Archiman- 
rita. 


ARCHIPIELAGO , A ons 







étendue de mer entrec@e par un 
grand nombre d'Iles. L. Zrcbipelagus. 

* ARCHIPOBRE , /. im. Terme in- 
venté par Quevedo.  Archipauvre , 
pour defigner un grand trucheur , un 


grand gueux de profeflion. Lat. Ar- | 


chimendicus. 

* ARCHIPOETA, /. t. T. bur- 
lefque & hazardé. Archipoéte , Prince 
des Poëtes. C'eft un terme badin. L. 
Poetarum Princeps , cipis. 

* ARCHISYNAGOGO , /. m. Prin- 
ce on Chef de la Synagogue. L. 4r- 
chifynagogus , i. | 

ARCHITECTO ,/. sm. Architette, 
qu fgait l'art de bâtir. Lat. Arcbite- 
étus, 3. | 

ARCHITECTURA ,/.f. Archite- 
&ure, l'art de bátir. Lat. Archite- 
ura, e, 

* ARCHITECTURA MILITAR. Ar- 
chite&ure Militaire. C'eft la Fortifi- 
cation. Voyez Fortificaciou. 

*ARCHITECTURA NAVAL. Archi- 
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te&ure Navale. C'eft celle qui enfei. 
gne à conftruire les vaifleaux. L. Ar. 
chiteétura navalis. 

*ARCHITECTURA OBLIQUA. Ar- 
chite&ure oblique , celle qui bátit fur 
des plans inclinés. * 

*ARCHITECTURA RECTA. Archi- 
teéture droite, celle qui bátit fur des 
plans horifontaux. 

ARCHITRABE, /. ». Architrave, 
ou Poitral, c'eft la partie de l'enta- 
blement qui pofe immédiatement fur 
les colonnes. L. Epiftylium , ii. 

* ARCHITRICLINO , f. ». Maitre 
d'Hôtel. Lat. Architriclinus. 

*ARCHITYRANO, /. 12. T. bur- 
lefque & hazardé. Archityran, tyran 
par excellence. L. Archityrannus, 

*ARCHIVAR, v. acf. Dépofer dans 
les Archives. Lat. Zmtablinum aliquid 


referre. 

* ARCHIVADO, DA, f. p. Dépofé, 
ée, dans les Archives. L. Zu tablinuns 
relatus, a, um. 

* ARCHIVERO , f. ". Archivaire, 
celui qui a foin des Archives. Lat. 
Tabularum cuftos , odis. 

* ARCHIVISTA , f. m. Le méme 
que Archivero. 

ARCHIVO, /. m. Archives, lieu od 
l'on garde les titres, les chartes. L. 
Tabule, arum. 

* ARCHIVO. On appelle ainfi par 
Métaphore , le cœur de l'homme, 
comme dépofitaire de fes fecrets & de 
ceux qu'on lui confie. Lat. Arcari cu- 
flos , odis. 

ARCILLA, /. f. Argille, terre 
graffe dont on fait de la poterie. L. 
Argilla , e. 

ARCILLOSO, sa, adj. m. ES f. 
Argilleux, fe, qui tient de l'Argille. 
L. Argillofus, a, um. 

* ARCIPRESTAZGO, /ub/f. ms. 
Archiprétré , dignité d'Archiprétre. 
C'eft auffi le diftri& foumis à fa ju- 
rifdi&ion. Lat. Arcbipresbyteratus, ús. 

ARCIPRESTE , /. m. Archipré- 
tre, celui qui tient le premier rang 
parmi les Prétres. Lat. Zrcbipresby- 
ter, eri. 

ARCO, fm. Arc, arme de trait 
dont on fe fervoit à la guerre & à la 
chaffe. Lat. Arcus, ds. 

ARCO. Arc, terme d'Architeéture. 
Atc, arceau , ceintre , arcade, arche, 
voûte. Lat. Zrcus , ds, Fornix, icis. 

Arco. Archet de violon , ou de tel 
autre inftrument à cordes. Lat. Pec- 
ten , inis. 

"ARCO. Cerceau d'une cuve, d'un 
tonneau. 

*ARCOS. Les Postes appellent ainfi 
les fourcils des femmes. Lat. Super- 
cilia, orum. 

* ARCO DE CIRCULO. Terme de 
Géométrie. Arc de Cercle. Portion de la 
circonférence plus grande ou plus pe- 
tite qu'un demi - cercle. Lat. Arcws , 
vel fecljo circuli. 

P 2 + Arce 
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+ ARCO DEGENERANTE , d a #i- 
«el. Voyez Adintelado. 

ARCO DE PIPA. T. de Bohémiens. 
"Voyez Anguilla de cabo. 

ARCO DE TODO PUNTO, o le- 
wantado de punto. En terme d'Archite- 
. ture, c'eft un arc formé par une demi- 
Ellypfe , dont la moitié du petit dia- 
métre forme le vuide, & la moitié 
du plus grand la hauteur. Lat. Acu- 
minatus arcus. 

T ARCO DIRECTIVO. Arc de direc- 
tion, en terme d'Aftronomie , c'eft 
l'arc du Zodiaque compris entre deux 
cercles de pofition. Lat. Arcus direc- 
Bus. : 

T ARCO ELYPTICO REBAXADO.ÁArc 
Ellyptique furbaiflé, en terme d'Ar- 
chiteéture , eft celui qui eft formé par 
une demi-Ellypfe,dont le vuide a pour 
diamétre le grand diamétre de la figu- 
re, & la hauteur la moitié du petit 
diamétre. Lat. Arcus Ellypticus. 

+ ARCO ESCARZANO, en terme 
d'Architecture, eft une portion de 
cercle , moindre que le demi-cercle. 

ÁRCO FUNDAMENTAL, 0 prin- 
cipal. Arc fondamental, ou principal, 
en terme d'Archite&ure , eft celui qui 
eft formé d'un demi - cercle. 

Arco Iris. Voyez lris. 

+ ARCOS SEMEJANTES DE CIR- 
CULO. Arcs de cercle femblables , ce 
font ceux qui ont un méme rapport 
avec la circonférence. Lat. Simile: 
Arcus. 

* ARCO SEMIDIURNO. Arc fémi- 
diurne. Terme d'Aftronomie. C'eft ce- 
lui qu'un aftre décrit , en montant de 
P'horifon vers le Méridien fupéricur. 
Lat. Arcus femidiurnus. 

* ARCO SEMINOCTURNO. Árc 
Íéminocturne. Celui que l'aftre dé- 
crit en defcendant de l'horifon vers 
le Méridien inférieur. Lat. Arcus Se- 
minoéturnus. 

* ARCOS TORALES. Ce font les 
arcs fur lefquels porte le Dome d'une 
Eglife. Lat. Arcus torales. 

ARCO TRIUMPHAL. Arc de triom- 
phe. Lat. Arcus triumpbalis. 

* Refr. Arco de texo recio de armar 
y floxo de dexo. Ce proverbe fignific 
dans le fens moral qu'une chofe ne 
vaut qu'autant qu'elle eft propre pour 
les ufages auxquels on la deftine. 

* Refr. Arco fiempre armado, o ffo- 
xo, o quebrado. Ce provetbe fignifie 
que les chofes violentes ne font pas 
de durée. 

Refr. Yo veo un arco eerde y co- 
lorado : Dios me le dexe vér otro año. 
Proverbe en forme de priére, par la- 
l quelie un homme demande à Dieu 

e lui conferver la vie & la vuë. 

* ARCOLA,/.f T. du Royaume 
d'Aragon. Groffe toile de lin. L. Z;- 
. «ta tela craffor., 

ARCON ,/. m. augm. de Arca. Gros 
coffre, coffre fort. L. Arca grandior. 
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* ARCTICO , adj. Ar&ique, épi- 
théte que les Aftronomes donnent au 
Pole Septentrional. Lat. Aréficus, 


a, um. 

* ARCTOPHYLAX, o Arcro- 

PHYLACE , /. m. € f. Le Bouvier, 
une des Conftellations Septentriona- 
les. Lat. Bootes , is. 
. * ARCTURO , fm. Ar&urc. Etoi- 
le de la premiére grandeur , à la queue 
de la grande ourie, à l'extrémité de 
l'habit du Bouvier. L. Arcturus , 3. 

* ARDA , /. f. Ecureuil, petit ani- 
mal que tout le monde connoit. Lat. 
Sciurus , 1. 

* ARDALEAR , ©. 5. Couler , s'é- 
claircir, fe dit d'un raifin qui n'a pas 
beaucoup de grains. L. Rarefcere. 

* ARDENTIA, /. f. Terme ufité 
parmi ceux qui vont aux Indes. C'eft 
une efpéce de lueur en forme de flam- 
me, produite par le choc des vagues, 
lorfqu'elles font agitées par les vents 
du Nord dans le golfe du Méxique , à 
la faveur de laquelle on peut lire dans 
la nuit la plus obfcure. Lat. Lux in 
Juétibus repercufa. 

* ARDENTISSIMAMENTE, adv. 
as slo Trés ardemment , trés paffion- 
nément, trés vivement. Lat. Arden- 
ti/fanà. 

T ARDENTISSIMO, MA, adj. m. 
ES f. Très vif, ve, trés animé, ée, 
trés paffionné, ée, trés amoureux, 
eufe. Lat. 4rdentiffmus , a , um. 

T ARDENTISSIMO. Trés bouillant, 
trés fougueux , trés témeraire. Lat. 
4Audaciffmus , a, um. 

ARDEOLA, /. f. Héron, forte d'oi- 
feau. L. Ardeola, e. 

ARDER, v. ». Brúler, s'enflam- 
mer, S'embrafer, être en feu. Lat. 
Ardere. 

ARDER. On l'employe comme v. 
AGif, & alors il fignific brüler, con- 
fumer pare feu. 

T Ar Brüler d'amour. L. Ali- 
quem ardere. | 

TARDER Y ARDERSE, dans le figu- 
ré , S'enflammer, s'embrafer , brüler, 
être poffedé d'une grande paffion d'a- 
mour , ou de vengeance. 

* Refr. Arde verde por feco , y pagan 
juflos por pecadores, Proverbe pris de 
ces paroles de J. C. Si Pon traite de 
cette maniére le bois verd , comment 
ne traitera-t-on point celui qui eft fec ? 

* Refr. Del monte fale con que fe ar- 
de. Ce proverbe fignifie que comme 
la matiére dont on fait du feu vient 
des montagnes, de méme c'eft fou- 
vent de nos affe&tions intérieures d’où 
naiffent nos plus grands chagrins. 

ARDIDO , DA, f. p. du v. Arder. 
Brülé , ée. L. Ardens, fagrans. 

+ ARDiDo. Prévoyant, avifé, clair- 
voyant. Voyez Agulo. Avijado. 

Refr. Mari ardida bace bija tul- 
lida. Ce proverbe figni&e que lorf- 
qu'une mére Te méle entiérement des 


S. " 
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affaires du ménage, fa fille refte or- 
dinairement les bras crojfés. 

ARDID, /. :. Rufe, ftratagéme, 
malice, fineffe, fourberie. Lat. AJ/- 
tus, ús. 

ARDID, adj. Vieux T. Aragon- 
nois. Fin, rnfé, madré. Le méme 
que Ardidofo. Lat. Aflutus. 

* ARDIDEZA, /.f. T. anc. Vo- 
yez Ardimiento. 

* ARDIDEZA. Eft fouvent employé 
par les anciens Auteurs pour Ærdid. 

ARDIDMENTE, ado. T. ancien. 
Hardiment , avec hardiefle , courageu- 
fement. Lat. Strenue. 

* ARDIDOSAMENTE , adv. Cou- 
rageufement, avec audace & réfolu- 
tion, vaillamment. Ce mot a vieilli. L. 
Audaëler. 

* ARDIDOSO, sa, adj. Sage, pru- 
dent, te, avifé, ée, fin, ne, rufé , 
ée , fubtil , le, diligent, te. L. 4/tx- 
tus. Cullidus. Cautus. Promptus. 

* ARDIDOSO. Signifie auffi coura- 
geux, vaillant. Lat. Sirenas, 

IENTE , adj. Ardent, brá- 
lant , chaud, enlammé. L. Ardens. 
Fervens. ans. 

* ARDIENTE, dans le figuré, Vif, 
animé, plein de feu, véhément, & 
aufli colérique, bilieux. Lat. Ardens. 
Fervens. Diligens. 

ARDIENTEMENTE,adv. Ardem- 
ment, avec ardeur. L. Ardenter. 

* ARDIENTEMENTE. Vigoureufe- 
ment, vivement, courageufement , 
efficacement , affe&ueufement. Lat. 
Enixè, Febementer. 

* ARDIENTISSIMAMENTE. V. 
Ardentiffrmamente. 

* ARDIENTISSIMO. Voyez 4r- 
dentiffimo. 

* ARDILLA. Vovez Arda. 

* ARDIMIENTO, f/f. m. Grand 
courage , valeur extréme , intrépidité, 
hardieffe , force. L. 4rdoer , oris. Au- 
dacía. 

* ARDIMIENTO. Eit fouvent em- 
ployé dans la Poéfie pour ardeur, 
chaleur, paffion, défir violent, em- 
brafement, incendie. L. Ardor, oris. 
Conflagratio , onis. 

ARDITE , f. m. Efpéce de petite 
monnoye de Catalogne de la valeur 
d'une obole. L. Obolus Catalarmicas. 

No «ale un ardite. No fe me da un 
ardite. No fe eflima sn ardite. Une 
vaut pas une obole. Expreflion par 
laquelle on marque le mépris qu'on 
fait d'une chofe, de méme que fon 
peu de valeur. Lat. Teruncis non 
facio. 
ARDOR, /. m. Ardeur, chaleur 
extrême, inflammation , agitation, 
fermentation. L. Zrdor , oris. Aftus, ds: 

* ARDOR. Ardeur, au figuré, va- 
leur , force , hardieffe , a&ivité , viva- 
cité, promptitude. L. Ardor. Audacia. 
Fortitudo. 

*ARDOR,Signifie auf au figuré, dif- 

pute; 
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gute, confli&. Lat. Contentio , onis. 

ARDUAMENTE , adv. T. peu ufi- 
té. Difficilement, malaifément, pé- 
niblement. L. 4Ardué. 

* ARDUIDAD,/.f. T. peu ufité. 
Difficulté extrême fur - tout dans les 
entreprifes difficiles & hazardeufes , 
embarras, fatigue, peine, travail, 
obftacle. Lat. Difficultas , atis. Labor, 
eris. Obex , icis. 

ARDUO , ua, adj. m. ES f. Diff 
cile, pénible, dangereux, fe, haut, 
te, elcarpé, ée, rude, roide, & f- 

rément malaifé , ée, fácheux, fe, 

ineux , eufe. L. Arduus. Afperofus , 
8 , um. 

* AREA ,/. f. Terme de Géometrie. 
Aire , furface , fuperficie. L. Area , +. 

* ARECER , v. a. Le méme que 


Secar. 

ARENA, ff. Sable, fablon, gra- 
vier. Lat. Arena , «e. 

t ARENA. Aréne , lieu deftiné pour 
le combat des bétes , des gladiateurs. 
Lat. Arena, e. 

Dar calza de arena. Donner des haut- 
de-chaufles ou des culottes de fable, 
c'eft frapper quelqu'un avec des fa- 
chets de fable. Lat. Sacculo arená op- 
pleto aliquem contundere. 

+ Edificar en arena, efcribir fobre arena. 
Bátir fur le fable , écrire fur le fable. 
On employe ces expreflions pour mar- 
quer l'inftabilité d'une chofe. Lat. 75 
arena edificare , fcribere. 

T Sembrar en el arena. Semer dans le 
fable , le dit pour marquer un travail 
vain & infruétueux. L. Arare littus. 

* Refr. Comer arena. ante que bacer 
vileza. Ce proverbe nous apprend à 
ne jamais rien faire de deshonorant , 
dans quelque néceflité que nous nous 
trouvions. 

ARENAL , jm. Lieu fablonneux , 
ou fablonniére , endroit d'oú l'on tire 
du fable. Lat. Locus arenofus. 

+ ARENALILLO, /. m». diminut. 
de Arenal. Lieu fablonneux de peu d'é- 
tendué. 

AKENCADO, DA, adj. m. ES f. 
Sec, feche comme un hareng. L. Zri- 
dus, a, um. 

T ARENCON, /.. Augm. de Zrez- 
que, gros hareng. L. Hurengus major. 

ARENGA. Harangue. On appelle 
ainli par ironie les difcours affectés 
qu'on employe pour obtenir ce qu'on 
demande, ou pour tromper autrui. 

- Lat. Oratio Jubdola. 

+ ARENGADO, DA, adj. m. ES f. 
T. burlefque , peu ufité. Qui fait de 
longs difcours , des harangues mal 
conçues. Lat. Znconditè eloquens. 

ARENILLAS , /. f. plur. Salpétre 
preparé, & reduit en petits grains 
comme du fable. Lat. Sal nitrofum in 
grana tenuiffima maceratum. 

+ ARENILLAS. T. de Médecine, 
petites pierres, cailloux, gravelle, gra- 
vier, qui s'amaíle dans la veílic & 


ARE 


dans les reins & qui empéche d'uriner. 
Lat. Calculi , orum. 

ARENILLAS. Dés qui ne font mar- 
qués que d'un cóté, fuivant l'ordre 
des nombres depuis un jufqu'à fix, 
efpéce de jeu de hazard. L. Tefera- 
rum luforiarum genus. 

ARENISCO, Ca, adj. m. € f. 
Sablonneux , fe, peu propre à femer 
du grain, en parlant de terre. Lat. 
Sabulofus, a, um. 

ARENOSO, Sa, adj. m. ES f. Sa- 
blonneux, eufe , rempli, ie de fable. 
Lat. Arenofus, a, um. 

ARENQUE , /. ». Hareng foré, 
hareng for. Lat. Halec infumutus. 

+ ARESTA , f. f. Grofle étoupe, ou 
bourre qu'on tire du lin. Lat. Linea 
fiupa , e. 

T ARESTIN , /. »s. Efpéce de galle 
farineufe. Lat. Scabies furfurofa. 

* ARFAR, v. 5». Rouler, fe dit 
d'un vaifleau qui léve tantôt la pou- 
pe, & tantôt la proué. L. Fluétuare. 

ARFIL. Voyez Alfil. 

ARGADIJO, /. f. Le méme que 
Argadillo. 

ARGADILLO , f: m. Devidoir, à 
dévider du fil, de la foye, de la laine 
&c. Lat. Rhombus , i. 

* ARGADILLO. On appelle ainfi 
par métaphore un homme remuant & 
inquiet. Lat. Ardelio , onis. 

ARGADILLO. Pied d'une ftatue 
de la Vierge en bufte, qui la fait pa- 
roitre de hauteur naturelle, d'autant 
plus quon l'habille , & qu'on l'expofe 
ainfi fur l'autel. Lat. Medie iconi: 
ligneum. fuflentaculum , i. 

* Anda en el argadillo. Se dit d'un 
homme intéreffé dans une affaire, ou 
qui va fur les brifées d'autrui. 

* ARGADO, /: m. Rufe puérile. 
Lat. Callide artes. 

* ARGAMANDEL, /. m. Haillon, 
chiffon, guenillon , vieux morceau de 
toile, de drap, de flanelle , qui n'eft 
propre à rien. L. Detritus panniculus. 

* ARGAMANDIJO, /. m. Amas 
de chofes de peu de valeur. L. Quif- 
quiliarum acervus , i. 

Dueño , à feñor del Argamandijo. 
Maitre abfolu d'une chofe , celui qui 
en difpofe comme fi elle lui apparte- 
noit en propre. 

ARGAMASSA , ff. Mortier, mé- 
lange de chaux & de fable. L. Are- 
natum , $. 

T ARGAMASSA. Grenier public. Ce 
mot n'eft plus ufité. Lat. Horreum 
publicum. 

ARGAMASSAR , v. acf. Faire du 
mortier. L. Zrenatum conflare. 

TARGAMASSADO,p 4,5. p.Reduit, 
te en mortier. L. Cementitius, a , um. 

* ARGANA,/.f. Efpéce de grué 
pour lever des fardeaux. Lat. Grus 
Architeétonica. 

ARGANAS. Sorte de paniers dans 
lefquels on porte à manger à ceux qui 
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travaillent aux champs. Lat. Calatbi , 
orum. 

ARGANEO , /. 11m. Arganeau. An. 
neau , auquel on attache les báteaux. 
C'eft un terme de Marine.L.Annulus,i. 

ARGANEO. Arganeau. Gros an- 
neau de fer qui fe trouve aux ancres. 

* ARGANO, /. m. Efpéce de grué 
dont on fe fert pour élever de gros 
fardeaux. L. Grus Zrcbitecfonica.. 

* ARGAVIESO , /. m. Orage fubit. 
Lat. Imber procellofus. 

* ARGAYO , /. m. T. en ufage dans 
l'ordre de St. Dominique. Gros man- 
teaux de drap, qu'on met par deílus 
l'habit. 

ARGEL. adj. d'une term. Arzel. 
Cheval qui a une balzane au pied de 
derriére du côté droit. On le tient en 
Efpagne pour un cheval malheureux. 
Lat. Dextro pede pofleriori albà maculà 
infignis. 

* ARGEL , au figuré. Malheureux , 
infortuné. Lat. Infelix. 

* ARGEL. Se prend quelquefois 
pour efclavage. C'eft un terme poëti- 
que. Lat. Servitus , utis. 

ARGEMA, /. f Dragon , taye qui 
fe forme dans l'œil. L. Zibugo , inis. 

T ARGEMONE, /. f. Argemone , 
forte de plante. L. Argemone, es. 

* ARGEN, /. m. Argent, mon- 
noye. C'eft un terme burlefque fort 
ancien. L. Pecunia, e. 

ARGENT , /. m. Le méme que 
Plata. Argent. C'eft un terme Ara- 

onois. 

* ARGENTADOR, , /. sn. T. poëti- 
que peu ufité. Doreur , celui qui dore, 
ou argente. Lat. lnargentator , oris. 

* ARGENTAR , v. a. V. Platear. 

*ARGENTAB.Métaph.& en Poéfie. 
Prendre la couleur & l'éclat de l'ar- 
gent, blanchir, en parlant des ondes. 
Lat. Albe/cere. 

t ARCENTADO, DA, f. p. Argen- 
té, ée, blanchi, ie. Lat. Deargenta- 
fus, a, tum. 

T ARGENTERIA , /.f. Broderie 
d'argent, ou d'or, avec un mélange 
de clinquant. Lat. Limbus aureus , aut 
argenteus efl pratextus. 

T ARGENTERIA. Se dit au figuré 
de tout ce qui brille & quia de l'éclat. 

* ARGENTIFODINA, ff. Mine 
d'argent. L. Argenti fodina , e. 

ARGENTO, /.m. Argent, métal 
blanc, le plus parfait aprés l'or. Ce 
mot n'eft ulité que dans le ftile poéti- 
que. Voyez Plata. 

T ARGENTO. Argent , monnoie. Il 
eft peu ufité. Lat. Pecunia, e, 

, ARGENTO. Argent. On appelle 
ainfi par métaphore tout ce qui ref- 
femble à ce métal , c'eft -à- dire, ce 
qui eft blanc, reluifant, clair. Ce 
mot n'eft ufité que dans la Poéfie. L. 
Splendens. Albus. 

t ARGENTO VIVO. Argent vif ou 
Mercure. V. Azogue. 

P3 ARGEN- 
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ARGENTO VIVO SUBLIMADO. 
Sublimé. L. Arfenicum factitium. 

* ARGILLA , ff. Voyez Arcilla. 

ARGOLLA,/.f. Anneau de fer, 
d'or , d'argent, ou de tel autre métal. 
Lat. Torques , Collare , is. 

ARGOLLA. Efpéce de jeu ufité en 
Efpagne qui confifte à faire pafler 
une boule à travers l'ouverture d'u- 
ne efpéce de piton que l'on fiche en 
terre. Lat. Ludus in quo globuli ad 
metam armillarens impelluntur. 

* Echarle à uno una argolla. S'at- 
tacher quelqu'un par des bienfaits. 
Lat. Aliquem beneficio obftringere. 

* ARGOLLADO, DA, P.f. Qui 
appartient à un anneau , ou qui 
eft attaché avec des anneaux. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Numellis ligatus , 


a, um. 

"+ ARGOLLETA , /. f. diminut. de 
Argolla. Petit anneau. L. Parva Ar- 
enilla , e. 

* ARGOMA, JS. f. Tilleul, forte 
d'arbre. Lat. Tilia, e. : 

ARGOMON , f. m. augm. Grand 
tilleul. Ce mot eft ufité dans les Af- 
turies. Lat. Tilia crafhor. 

*ARGONAVE, /.f. Le navire Argo. 
Une des feize Conftellations qu'on 
appelle Méridionales. Lat. Arga na- 


Vis, if. 

*ARGONAUT AS, /. m. Terme de 
Mythologie. Argonautes. Nom des 
Héros qui s'embarquérent fur le Na- 
vire Argo avec Ja/on, pour aller à 
Colchos, & y conquérir la Toifon 
d'or. Lat. Argonaute , artum. 

* ARGOS, /. m. Argus. On em- 
ploye ce mot dans le fens Métapho- 
rique pour fignifier un homme pru- 
dent & clairvoyant , qui voit loin des 
px du corps , & qui prévoit toutes 
es chofes des yeux de l'efprit. Lat. 
Alter Argus. 

* ARGUCIA , f. f. T. peu en ufage. 
Penfées fines , réponfes délicates , 
pointes d'efprit, fubtilités. L. 4rgz- 
$e, arum. . 

* ARGUE, /. m. Efpéce de ma- 
chine pour lever des fardeaux. Elle 
ne differe de la roue dans fon aiffieu 
qu'en ce qu'elle eft perpendiculaire à 
l'horifon. Lat. Avis ereétorius. 

* ARGUELLAR, v. c. T. Arago- 
nois, qui n'eft nfité que parmi le bas 
peuple. Diminner une chofe , la ren- 
dre plus petite. Lat. Minuere, 

*ARGUELLAR, dans le figuré. Char- 
ger un bien de cens , & de rentes. C'eft 
auffi un terme Aragonois , dont le bas 
peuple fait ufage. Lat. Fundion gra- 
«are cenfibus. 

* ARGUELLARSE , c. r. T. Ara- 
onois, ufité parmi le bas peuple. 

tre mal propre, fe falir, fe vautrer 
dans la boue , dans la fange. L. Sordi- 
bus inquinari. 

*ARGUELLADO , DA , f. p. du v. 
Arguellar dans toutes les acceptions. 
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Amoindri , ie, chargé, ée de cens, & 
de rentes. Lat. Cenfibus gravatus, Sor- 
dibus inquinatus , a, um. 

* ARGUELLO, /. »;. Malpropre- 


té, faleté, crafle qui s'attache aux: 


habits par la fueur & la tranfpiration. 
C'eft un terme bas ufité dans l'Ara- 
gon. Lat. Sordes, is. 

* ARGUELLO, au figuré, Charges, 


‘dettes, cens , rentes. Ce mot n'eft ufi- 


té dans l'Aragon que parmi le bas 
peuple. 

T ARGUENAS, /. f. plur. Befaces 
que portent les Carmes qui font la 
quéte. Lat. Duplici fundi pera, «. 

* ARGUENAS, /.f. Le méme que 
Angarillas : on n'employe ce mot qu'au 
pluriel. 

ARGUIR, «. #. Argumenter , rai- 
fonner , difputer , combattre l'opinion 
d'un autre. Lat. Argumentari. 

ARGUIR. Convaincre quelqu'un 
d'une méchante a&ion. Lat. Aliquem 
accufare. 

ARGUIR. Signifie quelquefois, tor- 
dre le fens, interpréter en mauvaife 
part une action , un difcours. Lat.4li- 
quid probro lubidrio vertere. 

ARGUIR. Conclure, inférer , indi- 
quer. Lat. Unum ex alio inferre. 

ARGUYENTE , p. a. du verbe Ar- 
guir. T. d'Ecole. Argumentant, dif- 
putant , contre. Lat. Argumentator , 


eris. 

t ARGUIDO , Da, f. p. du verbe 
Arguir dans toutes fes acceptions. Re- 
pris, fe. Lat. Accufatus, Conviétus, 


a, um. 

* ARGULLOSAMENTE, «adv. Ce 
mot eft peu ufité. Orgueilleufement , 
d'une maniére orgueilleufe. On dit Or- 
gullofamente. 

+ ARGULLOSO , Sa, adj. m. ES f. 
Orgueilleux , fe. Voyez Orgullo/o. 


ARGUMENTACION, /. f. Argu- 


mentation , action de celui qui argu- 
mente, preuve, explication de la 
preuve, raifonnement qui comprend 
la raifon & la conclufion. Lat. 4rgu- 
mentatio , onis. 

ARGUMENTADOR , /. m. Argu- 
mentateur , qui aime à argumenter , 
qui difpute fur des riens. Ce mot n'eft 
ufité que dans le ftile ironique. Lat. 
4 tator, oris. 

ARGUMENTAR , v. s. Argumen- 
ter, faire des argumens, raiionner. 
Le méme que Arguir. 

ARGUMENTILLO, /. m. dim. de 


Argumento. Petit argument. C'ett un | 


terme badin, dont on fait rarement 
ufage. Lat. Futile Argumentum. 

ARGUMENTO, /. m. Terme de 
Logique, Argument , raifonnement , 
lyllogifine. Lat. Argumention , i. 

f ARGUMENTO: Se prend quelque- 
fois pour celui méme qui argumente. 
Lat. Argumentator , oris. 

T ARGUMENTO. Argument, Som- 
maire, abregé d'un plus long ouvra- 


ARG 
ge. Lat. Summarium, ii. 

ARGUMENTO. Argument, preuve, 
indice, conféquence. Lat. Zlatio. 

* ARGUMENTO DE LA LATITUD. 
Terme d'Aftronomie. Eloignement où 
eft une planéte de fonnœud, c'eft-à- 
dire, de l'interfe&ion de fon orbite 
avec l'Eclyptique. Lat. Zatitudinis Ar- 
gumentum 


T ARGUMENTO DEL SOL, a de la 
Luna. Vovez Anomalia. 

* ARGÚMENTOSO, SA, adj. m. 
£7 J- Laboricux , fe , ingénieux, fe, 
diligent , te, fpirituel , le , foigneux, 
fe, affidu, ue. Lat. Sedulus , Accura- 


tus , a, um. 

*ARGUTO, TA, adj.m. £f. T .anc. 
Aigu, ué, délié, ée, qui a le fon 
clair, pergant , éclatant. Lat. Acutws, 


a, um, 

t ARIA. Voyez Arieta. 

* ARIBAR , v. a. Dévider de la 
laine , la mettre en écheveaux. C'eft 
un terme Aragonois, qui n'eft ufité 

ue parmi les gens de la campagne. 

t. Lanam in f/piras cincinnare. 

T ARIBO, /. m. Dévidoir pour dé- 
vider lalaine. Ce mot n'eft ufité en 
Aragon que parmi le bas peuple. L. 

OTRUS y d. 

* ARICAR , v. a. Labourer une ter- 
re loríque le grain eft germé, pour 
l'éclaircir , & détruire les mauvaifes 
herbes. Lat. Arare. 

.* ARIDEZ , /.f. Séchereffe , ari- 
dité. Lat. Zriditas, atis.  - 

* ARIDO, DA, adj. m. € f. Ari- 
de, fec, féche. L. Aridus, a, sem. 

T AR1DoO. T. bas du Royaume d'A- 
ragon. Foible, débile, atténué, ma- 
ladif. L. Debilis, e. Infrmus ,a, um. 

* ARIENZO, /. ». Agneau d'un 
an. Lat. ries, etis. 

ARIES, /. 5. Le Belier , premier 
figne du Zodiaque, qui répond au 
mois de Mars. Lat. Aries, etis. 

T ARIESTA, /. f. Le méme que 
Arifla. 

* ARIETA , f. f. Ariete, piéce de 
Mufique. Lat. Hilarior cantilene mo. 
dulatio 


* ARIETE , /. m. Belier , machine 
miltaire dont les Anciens fe lervoient 
pour battre les murailles. L. Aries,etis. 

T ARIJA. Voyez Harija. 

ARILLO , /. ». dim. de Aro. An- 
neau , pendant d'oreille. L. Anuulus, i. 

* ARISARO, fem. Arifarum, plante 
dont il y a plufieurs efpeces. L. 4ri- 


Jarum , 1. ! : 

t ARISARZO , /. m. T. de Bohé- 
miens. Gaban, ou cafaque de gros 
drap. Lat. Sagum, i. 

t ARISCO, CA, adj. si. ES f. Dé- 
d»igneux , fe, fauvage, intraitable. 
ii de dit des hommes & des animaux. 
Lat. Ferox. 

ARISMETICA. V. Zritbmetica. 

* AKISNEGRO, 0 ABISPRIETO, 
FK. 1. Sarralin. Efpéce de ble dont 

'épi 





ARI 
Pépi eft noir. L. Triticum arifta fub- 
migra inclufum. 
ARISTA, /. f. Barbe ou pointes 


de l'épi. Lat. Arifta, e. 


*ARISTAS. T. de Bohémiens. Pier- 
res. Lat. Lapides. 

+ Axr1sTAs. Terme d'Archite&ture. 
Arrétes de voute. 

ARISTOCRACIA , f. f. Ariftocra- 
tie, gouvernement populaire , exer- 
cé par un nombre de perfonnes les 
plus confidérables. L. Zriflocratia , e. 

ARISTOCRACIO , 14 , adj.5.€9 f. 
Le méme que Ariflocratico. Ce mot eft 
peu ufité, fi ce n'eft dans la Poéfie. 

ARISTOCRATICO, CA, adj. m. 
¿7 f. Ariftocratique , qui appartient 
à l'Ariftocratie. L. Zriflocraticus,a,um. 

* ARISTOLOCHIA , /. f. Ariftolo- 
che, forte de plante. Lat. Arijlolo- 


cbia , e. 

ARITHMETICA , /. f. Arithméti- 
que , fcience des nombres , art de cal- 
culer. Lat. Aritbmetica, e. 

ARITHMETICO , fm. Arithmé- 
ticien, qui fçait l'Arithmétique. L. 
Aritbmeticus , 3. 

TARITHMETICO , CA, adj.m. ES f. 
Arithmétique , qui appartient à cette 
fcience. L. Aritbmeticus , a , um. 

T Linea arithmetica. Ligne Arithmé- 
tique, ligne divifée en parties égales 


qu'on applique à l'inftrument uni- 
 verfel 


verfel. 

ARLEQUIN , /. m. Arlequin, un 
des A&eurs du Théatre Italien. L. 
Minus , i. 

* O , f. ». Arbufte dont la ra- 
cine eft femblable à celle de la re- 
glifle & fert àteindre les cheveux de 
couleur rouffe. 

ARMA , f. f. Arme, inftrument fait 
pour attaquer , ou pour fe défendre. 
Lat. Arma , orum. 

ARMAS, au pluriel. Armées. Lat. 
Copie , arum. 

ARMAS, Métaph. Armoiries. Lat. 
Gentilitium flemma, tis. 

ARMA», ARMA. Áux armes, aux 
armes , cri dont on fe fert pour avertir 
les foldats de prendre les armes. Lat. 
Ad arma. 

ÁRMA ARROJADIZA. Árme de jet, 
c'elt celle qui atteint l'ennemi de loin. 
Lat. MifWle, is. 

ÁRMA DE FUEGO. Arme à feu. 
Lat. Zgnita tela , orum. 

T ARMA FALSA, U DAR ARMA. 
Allarme , émotion caufée par les en- 
nemis , foit qu'elle foit fondée ou non. 
Lat. Janus pavor, oris. 

TARMA FALSA. C'eft lorfque celui 
qui commande les troupes fait battre 
aux champs , pour voir fi les Soldats 
font fur leurs gardes. Lat. Prelii 
fignum 


T ARMAS BLANCAS. Armes blan- 
ches, ce font celles que portoient 
autrefois les Cavaliers, & qui con- 
fifoient dans le motion, le plaftron 


ARM 


&c. Lat. Splendentia arma. 

t ARMAS BLANCAS.On appelle ainfi 
en terme de Blafon , celles qui n'ont 
dpoint de piéces dans l'écu. Lat. Stem- 
ma gentilitium purum. 

T ARMAS DE LA IGLESIA , o Zr- 
mas efpirituales. Armes de lEglife, 
ou Armes fpirituelles. C'eft ainfr qu'on 
appelle les cenfures Eccléfiaftiques. 
Lat. Ecclefiaflice cenfure , arum. 

"ARMAS DEL REY.C'eft ainfi qu'on 
appelle la monnoye, à caufe que les 
Armoiries du Roi font empreintes def- 
fus. Lat. Nummi , orum. 

T ARMA VEDADA. Arme défendué. 
Lat. Arma vetita. 

Arrojar las armas, Jetter les arhes, 
refufer de combattre. Lat. Arma po- 
nere. 

Con las armas en la mano. Les Armes 
à la main, fe dit d'un Royaume qui 
a des troupes fur pied. Lat. Zw armi: 

are. 

Dar arma contra fi. Fournir des ar- 
mes contre foi-méme, fournir à au- 
trui les moyens de nous nuire. Lat. 
Aliquem in ph perniciem armare. 

Dexar las armas. Quitter le fervice, 
embraffer un autre genre de vie. Lat. 
Ab armis recedere. 

Eflar un Reyno, Provincia , o Efla- 
do pueflo en armas. Se dit d'un Royau- 
me , d'une Province , d'un Etat agité 
de guerres civiles. L. Lx armi: flare. 

Hecho de armas , Exploit militaire. 
Lat. Fuéta bellica. 

Jugar las armas. Faire des armes, 
s'efcrimer. Lat. Rudibus digladiari. 

JMaeflro de armas. Maitre en fait 
d'armes. Lat. Rudiariz paleffre Ma- 
gifler. 

Pajfar por las armas. Paffer par les 
armes, arquebufer un foldat. Lat. 
Militem fclopeti ictibus conficere. 

Ponerfe en armas. Prendre les ar- 
mes. Lat. Arma parare. 

Ponerfe en armas , dans le figuré, fe 
préparer pour agir. Lat. Effe in pro- 
cinétu, 

Rendir las armas. Rendre les armes, 
s'ayouer vaincu. Lat. Arma ponere. 

Tocar al arma. Sonner l'allarme, pour 
avertir les foldats de fe rendre à leurs 
poftes. Lat. Camere claffieum. : 

Tomar las armas. Se mettre fous les 
armes , pour faire honneur à quelque 
perfonne de diftin&ion. Lat. Arma 
capere. 

Tomar las armas contra eno. Pren- 
dre les armes contre quelqu'un , fe dé. 
clarer contre lui. Lat. Armari in ali 


T elar las armas. Veiller les armes. 
C'eft les garder, fans les perdre de vue. 
Lat. Ante arma excubare. 

Veflir las armas. S'armer pour com- 
battre. Lát. Arma induere. | 

T Ref. Arma ligera muerte qualquiera. 
Ce Proverbe eft pour montrer le dom- 
mage que caufent les armes cachées, 
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anfü les a-t-on défenduës. Lat. Pugio 
dolofus preparat certam necem. 
ef. Armas y dineros buenas manos 

quieren. Ce Proverbe fignifie que les 
armes, de méme que l'argent nuifent 
à qui ne fçait pas s'en fervir. 

ARMACION, /. f. Air qu'on 
jouoit anciennement fur la flute. Lat. 
Cantilena tibiis modulata. 

ARMADA, /. f. Armée navale. L. 
Claffis ,. 15. 

T ARMADA. T. ancicn de Venerie. 
Bande de Payfans commandés pour 
une battue. Lat. Venantium cater- 
Va, e. , 

ARMADA. T. de Bohémiens. Carte 
fauffe qu'ils filent adroitement. Lat. 
Alee fraus. 

* ARMADIA, ff. Radean, train, 
piéces de bois qu'on lie enfemble , & 
qu'on met fur les riviéres pour les 
voiturer. L. Ratis, is. 

ARMADIA. T. des Afturies. Souri- 
ciére, trape, trébuchet, piége qu'on 
tend aux animaux. L. pula , e. 

ARMADIJO , f. m. Piége que l'on 
tend aux animaux dans les champs. 
Lat. eus, i. 

T ARMADILLA, /. f. Terme de 
Bohémiens, Argent qu'on donne à 
un autre pour qu'il joué pour nous. L. 
Pecunia ab aliquo preflita, ut alius 
pro eo ludat. 

ARMADILLO , /f. m. Efpéce de le- 
zard des Indes couvert d'écailles en 
forme de cuiraffe. 

ARMADOR , f. m. Armateur, ce- 
lui qui arme un vaifleau pour aller 
en courfe. Lat. Navis inflrucfor, oris. 

FARMADOR.Armateur. On appelle 
ainfi fur les cótes d'Efpagne ceux qui 
louent des hommes pour la péche de 
la Baleine. L. Pifeator, oris. 

* ARMADOR. Efpéce de pourpoint 
quon couvroit de toile ou d'étoffe de 

oye. Lat. Thorax, acis. 

ARMADURA, /. f. Armure. Lat. 
Armatura , e. “oy 

ARMADURA. Terme d'Anatomie. 
Squelette. L. Sceletos, i. 

sterii s Bois de lit, à vis, 
qui fe monte & démonte. L. Ligneus 
lecti inflvuéfus , ús. 

ARMAMENTO, f. m. T. moder- 
ne. Armement, préparatifs de guer- 
re tant par terre que par mer. Lat. 
Bellicus apparatus, ds. 

* ARMAMIENTO, /. #. Cornes, 
bois, défenfes que portent certains 
animaux. Lat. Ferarum arma, orum. 

; 9. 4. Armer, revétir 
quelqu'un des armes dont il a befoin 
pour attaquer, ou pour fe défendre. 
Lat. Armare. 

ARMAR. Ârmer, étant mis abío- 
lument , fignifie, lever des troupes. 

ARMAR. Signifie auff; quadrer, con- 
venir , étre propre. L. Convenire. 

ARMAR. Tricher au jeu. L. Alears 


allere. 
ñ * ARMAR 
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* ARMAR AL QUE JUEGA. Fonrnir 
de l'argent à celui qui joué, lui en 
prêter. Lat. Pecuniú luforem inflruere. 

* ARMAR A OTBO, au figuré, Four- 
nir à quelqu'un de quoi pouvoir tra- 
vailler. Lat. Juvare aliquem pecuniá. 

* ARMAR CABALLERO A ALGUNO. 
Armer quelqu'un Chevalier. C'eft 
lui ceindre Vépée, & le revétir de 
fes armes. Lat. Equitem cingere. 

* ARMAR DE PUNTO EN BLANCO. 
Armer quelqu'un de pied en cap. L. 
A capite ad calcens armis aliquem te- 
gere. 

+ ARMAR PULLONA. Chercher 
querelle, fe battre. Lat. Movere ri- 
xam. . 

ARMAR LA BALLESTA , el Arco. 
Bander l'arbaléte, l'arc. Lat. 4r- 
cum tendere. 

T ARMARLA CON QUESO. Trom- 
' per quelqu'un avec efprit, lui tendre 
un piege. Lat. Decipere. 

* ARMAR LAZO, Zancadilla, T'ram- 
pa. C'eft dreffer un piége à quelqu'un, 
ou lui caufer du chagrin. Lat. Zn/idia; 
parare. 

ARMAR NAVIOS. Ármer des vaif- 
Ícaux, c'eft les mettre en état d'aller 
fur mer. L. Claffem infiruere. 

* ARMAR PLEITO, fendencia , o 
ruido. Intenter un procés à quelqu'un, 
lui chercher querelle. Lat. Litem exci- 
£arec. 

* ARMARSE DE PACIENCIA. S'ar- 
mer de patience, 1e réfigner à fouf- 
frir. Lat. Durare. | 

* ARMAR TRAHICION. Ourdir,ma- 
chiner une trahifon. Lat. Proditionem 
moliri. 

* ARMAR UNA CASA, choza, bar- 
raca , tienda. C'eft affembler la char- 
pente d'une maifon, d'une cabane, 
d'une barraque , d'une boutique, pour 
la revétir enfuite de terre, de pierres, 
ou de briques. Lat. Zentorium aut do- 
snum fivuere. 

* ARMAR VIDES. Echalaffer une 
vigne. Lat. Palare vites. | 

TRef. Quien no tuviere que bacer, 
arme navio , Ô tome muger. Que celui 
qui n'a rien a faire arme en courfe, 
ou qu'il fe marie , il aura de qnoi s'oc- 
cuper. 

ARMADO, DA, f. f. du verbe 
Armar dans toutes fes acceptions. Ar- 
mé, ée. Lat. Armatus, a, sum. 

* ARMARIO, fem. Armoire, ouvra- 
ge de menuiferie pour mettre des ha- 
bits & du linge. Lat. Zrmarium , ii. 

ARMATOSTE , /. #. Inftrument 
dont on fe fervoit autrefois pour ban- 
der les arbalétes. Lat. Vertibulum ar- 
cuarium. 

T Bravo armatofte. Se dit par ironie 
des ouvrages de menuiferie qui font 
lourds & pefans, & dont on a peine 
a le fervir. Lat. Ingens Ed inutilis ima- 
teriatio. : 


ARMAZON ,J/. f. Affemblage, amas 
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de chofes néceffaires pour la conftruc- 

tion d'une maifon, ou de telle autre 

chofe : il fe dit auffi d'une maifon qui 

eft toute en charpente. Lat. Maté 
ria, e. 

* ARMAZON. Se prend aufli pour 
le fquelette d'un homme & d'un ani- 
mal. Lat. Sceletos , i. 

* ARMAZON. L'action par laquelle 
on revét quelqu'un de fes armes, ou 
qu'on l'arme Chevalier. 

* ARMAZON. On appelle ainfi fur la 
cóte de Bifcaye les armes , les inftru- 
mens , les appareils qui fervent pour 
la pêche de la Baleine. Lat. Arnamen- 
ta, orum. 

* ARMAZON DE CAMA, de tienda, 
Pabeilon &9c. On dit plus communé- 
ment Armadura, 

ARMELLA , ff. Cercle d'or, ou 
detombac, que les femmes portent 
aux bras en guife de braffelet; il fe 
dit auffi d'un anneau de fer ou de mé- 
tal qui tient à un clou, d'un ardil- 
lon de boucle, d'un piton. L. Zr- 
mila, e. Annulus ferreus. 

ARMELLUELA , /. f. dim. de Ar- 
mella. Petit anneau pour attacher un 
cadenas. Lat Znnulus, i. 

ARMENDON. Voyez Almydos. 

ARMERIA , f. f. Arfenal. L. Ar- 
mamentarium , ti. 

ARMERO , fm. Garde d'Arfenal. 
Lat. Armorum cuflos , dis. 

ÁRMERO. Armurier , celui qui fa- 
brique des armes. Lat. Armorum fa- 
ber, bri. 

* ARMERO MAYOR. Grand Ar- 
Anurier , pofte honorifique chez le Roi. 
L. Armamentarii prefectus. 

* ARMIFERO, RA, adj. m. ES f. 
Armé, éc, qui porte des armes of- 
fenfives & defenlives. C'eft un terme 
poétique. Lat. Armatus, a, um. 

* ARMIGERO, Ra, adj. m. ES f. 
Belliqueux , eufe, moe , iére, 
vaillant, te, martial, le. L. Bell. 
cofus , a, um. 

* ARMIGERO. Se. prend dans le 
ftile fublime, pour ce qui appartient 
aux armes. Lat. Zrmiger , a, um. 

* ARMILLA, /. f. Terme peu ufité. 
Braffelet de femme. Lat. Armilla, e. 

* ARMILLAR , adj. d'une term. 
Armillaire, fphére Armillaire. L. Ar- 
millaris , e. 

* ARMIÑADO, DA, adj. 1. ES f. 
Terme hors d'ufage. Ce qui eft fait 
d'hermine, ou qui lui rellemble par 
la blancheur. L..Vellus Ponticum can- 
dore referens. 

ARMINO , /. 5. Hermine, petit 
animal fort blanc, qui n'a qu'une 
feule tache noire au bout de la queué. 
Lat. Pontica mujflela, e, 

: Blanco como un hermiño. Blanc com- 
me l'hermine, fe dit pour exprimer 
la blancheur d'une chofe. L. Niveus. 

* ARMIPOTENTE , adj. d'une 
term. Vaillant , belliqueux , grand 
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guerrier. On n'employe ce mot que 
dans la Poéfie. Lat. Armipotens. 

* ARMISTICIO, /. vs. Terme nou- 
vellement introduit fans néceífité. Ar- 
miftice, tréve ou fufpenfion d'armes. 
Voyez True 

ARMONIA. Voyez Harmonia, 

ARMONIACO, /. m. Armoniac, 
nom d'une gomme dont on fe fert en 
Pharmacie. L. Ammoniacum , i. 

ARMONICO. V. Harmonico. 

ARMONIOSO. V. Harmoniofo, 

ARMUELLE , /. #. Arroche , plan- 
te. L. Attriplex , icis. 


* ARNA,/. 7. Ruche de liége. Ce. 


mot eft ufité dans plufieurs endroits 
de l'Aragon. L. Ziceare , is. 

ARNA. T. bas du Royaume d'A- 
ragon. Se dit Métaph. du ventre. 
Lat. Pentriculus , 1. 

* ARNEQUIN, /. #1. T. de Pein- 
ture. | Manequin , ftatué de cire , de 
bois , dont les jointures font mobiles, 
& faite d'une maniére à lui pouvoir 
donner telle attitude qu'on veut, & 
difpofer les draperies , comme on le 
defire. Lat. Mobilis imago pictoribus 
inferoiens. 

* ARNEQUIN. C'eft ainfi que Co- 
varruvias appelle nôtre Arlequin. V. 
Arlequin. 

- ARNES, /. m. Harnois, armure 
complette. L. Zrmatura , e. 

Empuñar , 0 echar mano à los arnéfes. 
C'eft tirer l'épée & le poignard pour 
fe battre. L. Enfem flringere. 

ARO ,/. m. Cercle de bois, de fer, 
ou de telle autre matiére , qui fert à 
entourer unc chofe, comme un ton- 
neau, une roué de carrofle. L. Cir- 
culus , 1. : 

ARO. C'eft auffi le piton de fer 
dont on fe fert dans le jeu appellé 
Argolla. 

AROCA ,/. f. Efpéce de toile de 
lin, d'une fineffe médiocre , dont on 
fait des draps de lit. Lat. Linee tele 

enus. 

* AROMA, /. des deux genres. Aro- 
mat, gomme qui découle de plufieurs 
herbes & plantes Orientales. L. 44ro- 
mata, um. 

:* AROMA, f. f. Aromate, petite 
fleur jaune, qui a l'odeur du mufc. 

AROMATICO , CA , adj. m. ES f. 
Aromatique. L. Aromaticus , a, tem. 

* AROMATIZAR , v. a. Aroma- 
tifcr, mettre des aromates dans quel- 
que chofe pour lui donner une bonne 
odeur, & la rendre agréable au goût. 
Lat. Aromatibus condire. 

* AROMATIZAR. Répandre une 
odeur agréable. 

AROMATIZADO, pA , f. p. du v. 
Aromatizar dans toutes fes acceptions. 
Aromatifé, ée. Lat. Aromatibus con- 
ditus, a, um. 

* AROMO, /. m. Petit arbre qui 
produit l'Aromate, dont l'écorce eft 
épineufe , & dont les feuilles font 

patta- 
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partagées en quatre autres plus peti- 
tes: il porte une fleur qu'on appelle à 
Seville Aroma , & dans quelques en- 
droits de l'Andaloufie Copos. . 

* AROZA , f: m. Le maitre garçon 
d'une forge. Lat. Primus inter fabros 
ftrrarios. 

ARPA. Voyez Harpa. 

* ARPELLA, /. f. Oifeau de proye, 
qui ne fe prive jamais, & qui vit de 
charogne & deferpens qu'il tue. C'eft 
une efpéce d'Epervier. 

ARPIA. Voyez Harpia. 

ARPILLAR. Voyez Harpillar. 

ARPILLERA. Voyez Harpillera. 

ARPON. Voyez Harpon. 

* ARQUEADOR , /. 5s. Terme de 
manufaGure de draps. Lainier, ce- 
lui qui lave, qui bat leslaines , pour 
qu'on puifle les filer, lestordre, & 
les employer. Lat. Lanariws, ii. 

* ARQUEAGE , fem. Jaugeage d'un 
vaiffeau , eftimation de fon port. Lat. 
Navis dimenfio , onis. 

ARQUEAR, vu. a. Arquer, cour- 
ber enarc. Lat. Curvare. 

* ARQUEAR LA LANA. Battre 
la laine avec des baguettes ou avec 
des cordes pour qu'on puiffe la filer 
& louvrer. Lat. am carminare. 

* ARQUEAR LA NAVE. Jauger un 
vaiffeau pour connoitre fa capacité & 
fon port. Lat. Navem dimetiri. 

* ARQUEAR LAS CEJAS. Froncer 
les fourcils de maniére qu'ils prennent 
la figure d'un arc. C'eft l'effet de l'ad- 
miration, ou de la crainte. L. Fron- 
dem contrabere. 

ARQUEADO, DA, f. p. du verbe 
Arquear dans fes acceptions. Arqué, 
de, courbé, ée. Lat. Lunatus, Cur- 
atus , a, um. 

ARQUEO, /. m. Voyez Arquenge. 

* ARQUERIA , /. f. Ouvrage com- 
pofé d'arcades , de portiques. L. For- 
micatum opus y eris. . 

* ARQUERO, /. m. Archer , celui 
qui fe fert de l'arc & de la fléche. 
Lat. Sagittarius , ii. 


ARQUERO. Caillier, c'eft dans quel- 


ques Communautés celui qui a la clef 
du coffre où eft l'argent. C'eft auf 
celui qui a fous fa garde le tréfor 
& onle nomme Tréforicr. Lat. Depo - 


faarius , 3i. 

ARQUETA , /. f- dim. de Arca. Pe- 
tit coffre , caflette. Lat. Arcula, e. 

ARQUETON , /. m. augm. de 4r- 
ca. Groscoffre. Lat. Arca grandior. 

* ARQUIBANCO, /. m. Efpéce de 
coffre long & étroit, qui fert de banc 
dans les anti-chambres & ailleurs. L. 
Infivucfem arculis fcabellum , i. 

ARQUILLA , S.f. dimin. de Arca. 
Petit coffre. 

ARQUILLO , /. x. dim. de Arco. 
Petit Arc, petite voüte. Lat. Fornix 


exiguus. 
* ARQUIMESA, /. f. T. du Ro- 
mS d'Aragon. Cabinet, efpéce de 


om. I. 
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petite atmoire qui a plufieurs volets , 
tiroirs, divifions, pour enfermer des 
chofes curieufes; il fert auffi de bu- 
regB & de Secretaire. L. Scrinium, ii. 

QUITA, /. m. dimin. de Arca. 
Petit coffre. Voyez Arquilla. 

* ARRA, f. f. Arrhes , dernier 
adieu , gage qu'on donne pour fure- 
té de fa parole en faifant un marché. 
Lat. Arrha, à. 

* ARRAS, Arrhes, certaine fomme 
que l'accordé promet à fa fiancée 
au tems des époufailles, comme un 
gage de la promefle qu'il lui fait de 
l'époufer. Lat. Arrbubo /ponjalitius. 

ARRAAX, /.m. T. Arabe. Char- 
bon fait de noyaux d'olives, dont on 
fe fert pour chauffer les appartemens 
en Efpagne: fon feu eft fort doux & 
durable. Lat. Olearius carbo , onis. 

ARRABAL, /. m. Fauxbourg d'u- 
ne Ville. Lat. Suburbium , ii. 

* ARRABAL , dans le ftile burlef- 
que, c'eft le derriére. L. Mates, ium. 

* Contar una cofa con lindéros y arra- 
bales. Raconter une chofe en detail, & 
avec toutes fes circonftances. Lat. /Mi- 
nutiora queque in narratione dicere. 

*ARRABIADAMENTE, ad. T.anc. 
Avec rage, avec fureur. Lat. Rabide. 

ARRACADAS, /. f. Pendans d'o- 
reilles. Lat. Zmaures, ium. 

* ARRACADAS. On appelle ainfi 
dans le ftile familier les petits enfans 
qu'un homme laifle en mourant à fa 
veuve. Lat. Orbi filiols. 

Le efla como à la burra las arracádas. 
Cette expreflion fignifie qu'une chofe 
mefhet À quelqu'un , & qu'elle lui 
convient aufh peu que des pendans 
PU àune aneffe. Lat. mus ad 

"am. 

* ARRACEAR , v.a. Diminuer une 
chofe, l'amoindrir, la rendre plus 
petite. Lat. Minuere. 

ARRACIFE , /. m. V. Arrecife. 

* ARRACIMAR, v.a. Affembler, 
joindre plufieurs chofes, & les pen- 
dre comme des raifins. L. Coacervare. 

* ARRACIMADO, DA, f. p. Af- 
femblé , ée, joint, te, attaché, ée 
enfemble. Lat. Znnexus, a, wm. | 

* ARRAEZ , /. m. T. Arabe. Ca- 
pitaine, Patron, maître de vaiffeau. 
Lat. Nauclerus, i. 

*ARRAIGADAS, /. f. Ter. de Ma- 
rine. Morceaux de cordages attachés 
aux hautbans avec d'autres à la poupe 
du vaiffeau , .auxquels font attachés 
fortement la grande efcoute & le trin- 
quet. ” 

* ARRAIGAR, v. ». Poufler des 
racines, fe dit des arbres & des plan- 
tes. Lat. Radices agere. 

* ARRAIGAR. Terme de Palais. 
C'eft demander caution , lorfque la 
nartie adverfe n'eft pas folvable. Lat. 
Predes pofcere. : 

* ARRAIGARSE, o. r. S'établir 


dans un lieu, y faire un fonds, y ci de uno alguna 
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acheter des héritages , des immeubles. 
Lat. Sedem fere alicubi. 

* ARRAIGARSE , au figuré, s'enra- 
ciner, fe fortifier par le bon ou le 
mauvais ufage, en parlant des vertus 
& des vices. Lat. Radices agerc. 

* ARRAIGARSE. S'enraciner, fe 
dit de la fievre, qui après avoir paffé 
les jours qu'on nomme critiques, con- 
tinué & fe change en fiévre lente. L. 
Febrem veterafcere. 

*ARRAIGADO , DA, p.p. du verbe 
Arraigar dans fes acceptions. Enra- 
ciné, éc. Lat. Radicibus nixus, a, um. 

* Ref. De bombre arraigado no te ve- 
ras vengádo, Ce proverbe fignific qu'on 
s'attaque inutilement à un homme 
pure , parce que fes richefles lui 

ervent d'appui, & de protection. L. 
De divite baud tu facill fump/eris penas. 

ARRAIGO , /f. m. Terme de Palais. 
Cautionnement d'ajournement,ou d’ef- 
ter en jugement. Lat. PVadismontum, ii. 

* ARRAMBLAR, v. a. T. Arabe. 
Courir avec violence, ravager, inon. 
der, emporter tout ce qui fe préfen- 
te, en parlant del'eau d'un torren 
Lat. Cum impetu ferri. 

* ARRAMBLAR CON TODO. Bala- 
yer, emporter tout. L. Domum conver- 
rere. - 

* ARRANCA, /. f. L'action par lz- 
quelle on arrache le lin, le chanvre, 
les féves Kc. L. Ex humo evulfio, onis. 

* ARRANCADA , /. f. Depart, fui- 
te, fortie précipitée & forcée. L.4vul- 

Jio, onis. 

* ARRANCADA. Mouvement vio- 
lent auquel rien ne peut réfifter. Lat. 
Impetus , ús. 

* ARRANCADA. T. ancien de Vé- 
nerie. Trace, veftige , pite, emprein- 
te de la patte, ou du pied d'un ani- 
mal. Lat. Veftigium , ii. 

* ARRANCADERO, /. m. La cu- 
laffe d'un canon de fufil. C'eft un ter- 
me Aragonnois. Lat. Sclepeti amplior 
capacitas, atis. 

ARRANCADURA , /. f. Arrache- 
ment, action par laquelle on arrache 
une chofe. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Avulfio , onis. 

ARRANCAMIENTO, /. m. Arra- 
chement violent. Le méme que 4r- 
rancadura. 

ARRANCAR, v. a. Arracher, dé- 
raciner, tirer hors de terre un arbre, 
une plante. Lat. Avellere. 

* ARRANCAR. Arracher, enlever, 
ravir avec violence. Lat. Vi eripere. 

ARRANCAR. Arracher, tirer avec 
effort du fond de fa poitrine quel. 
que humeur. Lat. Excreare. 

ARRANCAR. Partir du pied, fe re. 
tirer, s'enfuir. Lat. Cur/um aggredi. 

ARRANCAR a uno de alguna parte, 
Arracher quelqu'un d'un endroit, c'eft 
l'obliger à le quitter. Lat. Aliquews 
ex aliquo loco divellere. 

cofa. Ar. 


raches 
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Arra mbla i 
toriont. 


Arrancharse 
S-etablir 
S'installer, 
Se loger. 
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racher quelque chofe à quelqu'un, 
& au figuré, obtenir ce qu'on lui 
demande par fes importunités. Lat. 
Extorquere. 

ARRANCAR la efpada. Tirer l'épée. 
Lat. Gladiron ftringere. 

* ARRANCAR las raices de alguna 
cofa. Arracher les racines d'une chofe, 
c'eft détruire ce qui la faifoit fub- 
fifter. L. Eradicare. 

* ARRANCA PINOS. Sobriquet 
qu'on donne aux gens de petite taille 
qui veulent faire les braves. L. Ho- 
mulus. 

ARRANCARSE el alma, el cora- 
zon, las entrañas ? S'arracher l'ame, le 
cœur, les entrailles , pour exprimer la 
douleur, le chagrin & la peine qu'on 
reffent. L. Cruciure fe. 

ARRANCATE NAVO. Ou,comme 
l'on dit en Aragon, 

* ARRANCATE CEBOLLINO. Jeu 
ufité parmi les enfans. Il confifte en ce 
que l'un s'affied par terre, & un au- 
tre s'efforce de le lever , en lui difant, 
Arrancate , navo , & l'autre lui répond 
No puedo de barto, & continuant à 
faire des efforts, il lui dit de nouveau 
Arrancate cepa, & celui qui eft par 
terre répond , No puedo de feca. 

ARRANCADO, pA , f. p. du verb. 
Arrancar dans toutes fes acceptions. 
Arraché , ée. L. Evulfus, a, san. 

* ARRANCADOS. Arrachés, en ter- 
me de Blafon, ce font des arbres, des 


. plantes dont la racine eft découverte, 


& des têtes ou membres d'animaux, 
qui n'étant pas coupés net, paroiffent 
arrachés par force. Lat. In gentilitio 
Jermmate avulfus , a , um. 

* Boga arrancada. En terme de Ma- 


rine, fe dit lorfqu'on fait force de. 


rames, pour échaperà quelque dan- 
ger, pour doubler un cap, ou pour 
telle autre fin. L. P'ebemens remiga- 
$10 , onis. 

* ARRANCASIEGA , fm. L'action 
par laquelle on arrache l'avoine qu'on 
ne peut couper ou fcier à caufe de fa 
pctiteffe. Lat. Evulfo, oris. 

* ARRANCASIEGA. Se dit par mé- 
taphore & dans le ftile badin d'une 
difpute de paroles, dans laquclle on 
en vient aux injures les plus atroces. 
Lat. Ríxe, arum. 

* ARRANQUE, /. t». Arrachement, 
déracinement. L'aétion par laquelle 
an arrache, ou l'arrachement méme, 
lorfqu'il s'agit non feulement de la 
coupe d'un bois, mais encore d'arra- 
cher les racines des arbres. E. Eradi- 
catio, oni:. 

* ARRANQUE. Signifie anfli l'a- 
étion ou le mouvement qu'on fe don- 
ne lorfqu'on coramence à courir, ou 
à marcher. Lat. Primus ad currendum 
impetus. 

* ARRANQUE. T. d'Arhitecture. 
Naiffance d'un arc, d'une vonte que 
forment les premiéres affifes. Lat. 


ARR 
Jorricis initium , 15. 

* Carbon de arranque. Charbon fait 
de racines d'arbres arrachés. L. Ex 
arboribus avulfis carbo , onis. 

* ARRAPAR, «. a. Arracher fr- 
tivement & avec force unc chofe à 
quelqu'un, la Ini enlever avec adreffe 
& dextérité. C'eft un terme bas du 
Royaume d'Aragon. Lat. Rapere. 

ARRAPIEZO. V. Harrapiezo. 

ARRAPO. V. Harrapo. 

ARRAQUIBE. V. Zrrequivc. 

* ARRASADURA , /. f. T. pen ufi- 
té. Rafement , démolition d'unc chofe. 
Lat. Complanatio , onis. 

* ARRASAR , v.u. Rafer, abbatre, 
renverfer, ruiner, démolir. L. Ever- 
tere. 

ARRASAR. Rafer, fe dit d'une li- 
queur qui cft de niveau avec les bords 
du vailfeau. Lat. Ziquorem «afi fum- 
ma labra «quare. 

* ARRASAR à alguno. Figur. Re- 
duire quelqu'un à l'indigence. Lat. 
Depauperare. 

* ARRASAR una Ciudad, fortaleza , 
o cafa. Rafer une ville, une forterefle, 
une maifon , c'eft la détruire de fond 
en comble. L. Solo equare. 

ARRASAR un Pais. Ruiner un pais, 
c'eft le détruire, le faccager par le 
fer & le feu. Lat. Regionem vajlare. 

ARRASAR /u cafa. Ruiner fa mai- 
fon, fignifie figurément , diffiper fon 
bien mal A propos. Lat. Rem fami- 
liarem dilapidare. 

ÁRRASARSE el Cielo. Devenir clair, 
ferein , fe dit du Ciel lorfque les nua- 
ges fe diffipent. Lat. Sudan fiers. 

ARRARSARSE los ojos de agua, u 
de lagrymas. Avoir les yeux remplis 
de larmes. Lat. Lacrymas fuboriri. 

ARRASADO, DA, E f. du verbe 
Arrafur dans toutes fes acceptions. 
Abattu, ue. Lat. Dirutus, a, 1m, 

ARRASTRADURA, jf. L'aétion 
par laquelle on traine quelque chofe 
par terre. Lat. Proflratio , onis.. 

ARRASTRAMIENTO,/.;. Le mé- 
me que Arrafiradura. 

ARRASTRAR , ©. a. Trainer, en- 
trainer , tirer , attirer , emmener , en- 
lever. Lat. Raptare. . 

ARRASTRAR. Trainer, attirer à 


foi par force, ou par douceur. Lat. 


Ad fe trabere. 

ARRASTRAR. En terme de jurif- 
prudence, évoquer urie caufe à foi. 
Lat. Litem ad fe trabere. 

* ARRASTRAB. En terme du jen 
de l'hombre, avoir triomphe. 

ARRASTRAR A ALGUNO. Fatiguer 
quelqu'un par un travail exccflif. Lat. 
Imimodicis laboribus defatzgare. — 

* ARRASTRAR BAYETAS. C'eft 
s'acquitter des devoirs & des politeffes 
ufitées , lorfqu'on entre dans une Uni- 
verhté. 

*ARRASTRAR LUTOS. Porter le 
deuil , la robe trainante jufqu'à terre. 
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Lat. Zugubres veffes induere. 

* Hacer alguna cofa arraftrando.Faire 
une chofe de mauvaife grace & par 
force. Lat. Invité «liquid facere.® 

* Llevar o traber la foga arraflrando. 
Trainer la cordé aprés toi , fe dit d'un 
coquin qui a mérité la potence. Lat. 
Findiciam publicam fruflrà effugere. 

* Lo que arraftra honra. Expreífion 
ironique , dont on fe fert pour louër 
les habits qui trainent par terre, par 
allufion aux foutanes des Eccléfiafti- 
ques, qui, fuivant l'opinion du peu- 
ple , font d'autant plus d'honneur 
qu'elles font plus longues. Lat. Zaci- 
nia quo longior bonovütior. 

* Ref. Pollino que me lleve, y no ca- 
ballo que me arraflre. Ce proverbe figni- 
fie june honnéte médriocrité eft 
préférable à une fortune éclatante, 
parce qu'elle eft. ordinairement plus 
folide, € moins fujette aux revers. 

ARRASTRADO, DA, p. p. du v. 
Arraférar dans fes acceptions. Trai- 
né, ée Lat. Raptatus, a, sm. 

T ARRASTRE, /. m. Terme du 
jeu de l'hombre. Coup heurcux qui 
confifte en ce que celui qui fait jouer 
emporte en deux coups toutes les 
triomphes du jeu. 

ARRAXAQUE. Voy. Arrexägue. 

ARRAYAN , f. mn. Myrfe, arbrif 
feau toujours verd. Lat. Afyrtus , 1. * 

ARRAYANAL, /. »:. Lieu planté 
de Mirtes. Lat. Y ok sd 

ARRE. Voyez Harre. 

T ARREAR, v. a. Parer, orner, 
ajufter, embellir , équiper, appré- 
ter, préparer. . Lat. Adornare, 1n- 
firuere. 

ARREAR. Faire aller les bêtes de 
charge, les preffer de marcher. Voy. 
Harrear. 

T ARREADO, DA, f. p. du verbe 
Arrear dans fes acceptions. Orné , ée, 
ajufté, ée, paré, ée. Lat. Ornatus, 


a, um. 
ARREBAKADURA , ff. T. peu 
ufité’ Amoncclement, entaflement, 
affemblage de plufieurs chofes pour 
les emporter. Lat. Congeries, ei. 
ARREBAÑAR, v. a. Ramaffer plu- 
fieurs chofes A la hâte, les confon- 
dre enfemble, & n'en faire qu'un 
monceau. Lat. Coacervare. 
ARRERANAR. Prendre à la hâte ce 
quí a refté dans un plat, le manger 
avec avidité fans en rien laiffer. Lat. 


Hinc inde avidè converrere. rafler enleve 


ARREBATADAMENTE , aduer, 
Violemment, rapidement , précipi- 
tamment, à la hàte, comme à la dé- 
robée, inconfidérement. Lat. Cjom, 


properanter, inconfulto. 


ARREBATADOR yRA , adj. sm. ES 


f. Raviffeur, celui qui emporte de 


force & avec violence quelque chofe 
à un autre. Lat. Raptor, oris. 
ARREBATAMIENTO , /. ». Im- 


pétuofité , violence avec laquelle on 


emporte 


P, 
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emporte une chofe. L. Concitatio , omis. 
T ARREBATAMIENTO. Signifie 
auffi fureur, rage, tranfport caufé 
.par y palfion violente, comme la 
colére, la mélancolie &c. Lat. /Men- 
iis abreptio , onis. Arrebatado. 

+ ARREBATAMIENTO. Se prend 
quelquefois pour extale, raviflement 
d'efprit , qui noys prive de fentiment. 
Lat. Animi à fenfibus alienatio , onis. 

TARREBATAMIENTO. Signifie en- 
core vol, enlévement aj de d'une 
perfonne ou d'une chofe. L.Raptus, ds. 

ARREBATAR, v. a. Empoigner, 
faiüir, arracher, enlever unc chofe à 
quelqu'un avec violence & malgré lui. 
Lat. Arripere. 

ARREBATAR. S'emparer d'une cho- 
fe avec précipitation & à la hâte. Lat. 
Arripere. 

+ ARREBATAR. Signific au figuré, 
tranfporter quelqu'un hors de lui-mé- 
me, lui faire perdre la raifon, l'aveu- 
gler, faire qu'il ne fe connoiffe plus. 

t. Animum à fenfibus alienare. 

ARREBATAR. Attirer. L. Allicere. 

ARREBATARSE , «. r. S'extafier, 
tomber en extafe , être tranfporté h@rs 
de foi-méme. Lat. Zn extafim rapi. 

ARREBATADO, DA, f. p. du v. 
Arrebatar dans fes acceptions. Empoi- 
gné , ée. Lat. Raptus, a, um. 

ARREBATADO. Fougueux , impé- 
tueux , rapide, précipité, fe dit des 
animaux , € du cours des eaux. Lat. 
Velox, celer , rapidus. 

ARREBATADO, au figuré , furieux, 
inconfidéré, qui agit fans jugement 
& fans reflexion. Lat. Preceps. : 

. + ARREBATADO. Signitie auífi 
violent , acti£, ardent & impétueux. 
Lat. Eficax, cis. 

+ ARREBATADO. Acceleré, fou- 
dain, fubit, inopiné. Lat. Zimmatu- 

Fur, Q, um. 

ARREBATINA , f. f. L'a&ion par 
laquelle on ramafle une chofe avec 
précipitation & à la háte, entre plu- 
fieurs autres qui veulent l'avoir, com- 
me il arrive loríqu'on jette de l'ar- 
gent au peuple. Lat. Rapina, e. 

e "ARREBOL, fm. Rougeur que 
paso les nuages lorfque le Soleil 
e léve & fe couche. Lat. Rubor, 
eris. 

T ARREBOL , f. 5. Fard, vermil- 
lon rouge que les femmes fe mettent 
au vifage. Lat. Purpurifum, i. 

E T Ref. Arreboles à la mañana a la 
moche fox con agua, y Arreboles à la 
noche a la manana fon con fole. Ces 
Proverbes ne font que nous rappeller 
les obfervations que les anciens ont 
faites fur les fignes qui préfagent les 
changemens de tems. Lat. Rubedo ma- 
titina pluviam denotat; Jerenitatem 
Jfgnat occidens rubor. 
T Ref. Arreboles de Aragon à la noche 
con agua fon, y Arreboles de Portugal 
B la manana fol feran. Ces proverbes 
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fignifient la méme chofe que les pré- 
cedens”, eu égard que la partie qui 
regarde l'Aragon depuis le centre de 
la Caftille ct tournée vers l'Orient , 
& celle du Portugal vers l'Occident. 

ARREBOLAR, «. c. T. Postiquc. 
Farder, peindre, colorer, rendre 
une chofe brillante , écsatante, de 
couleur de pourpre. Lat. Purpuriflare. 

T ARREBOLARSE , v.r. Rougir, 
devenir rouge, en parlant des nuages 
qui deviennent rouges par la refrac- 
tion des rayons du Soleil. L. Rubere. 

Se arrcbolo el Cielo , fe arrebolaron las 
nubes, : 

ARREBOLARSE. Se farder, fe met- 
tre du rouge. Lat. Zucari. 

ARREBOLADO , Da, f.p. du v. 
Arrebolar dans toutes fes acceptions. 
Fardé, ée, peint, te, coloré, ée. 
Lat. Rutilans, antis. Fucatus, a , tan. 

+ ARREBOLERA, /. f. Petit pot 
à mettre du rouge. Lat. Figmentorum 
vafculum , i. 

ARREBOLARSE, v. r. T. dela P. 
des Alturics. Se précipiter, tomber 
dans un précipice , fe tuer. Lat. Pre- 

ipitari. 

* ARREBOZADA, /. f. T. d'A- 
griculture. Volée, effain de mouches 
à miel. Lat. Apuin examen , inis. 

T ARREBOZAR , «. a. Couvrir, 
cacher fon vilage de fon manteau , 
le mettre fur fon nez à caufe du 
froid, de la pluye, ou pour n'étre 
point connu. Lat. aciem pallio ve- 
lare. 

* ARREBOZAR, au figuré. Cou- 
vrir, cacher, céler, feindre, dégui- 
fer une chofe pour qu'on ne la con- 
noifle pas aifément. Lat. Simulare. 

* ARREBOZAR. En terme de cuifi- 
ne, Glacer , couvrir certains mets 
d'une pâte faite avec des œufs & de 
la farine, pour leur donner un meil- 
leur gout. Lat. Ovis ES fariná in- 
cruflare. 

* ARREBOCESE CON ELLO. T. 
de mépris dont on fe fert lorfque 
quelqu'un refufe une chofe qu'on lui 
demande , ou qu'il la donne lorfqu'on 
n'en 3 plus beloin. 

ARREBOZADO , DA, f.p. du v. 
Arrebozar «dans toutes fes acceptions. 
Couvert, te, caché, ée dans fon 
manteau. Lat. Pallio velatus, a, um. 

* ARREBUJAR , v. a. Enveloper, 
entrelaffer , mélanger, brouiller. L. 
Mi/cere. 

ARREBUJARSE, o. r. S'envelop- 
per dans les draps & la couverture, 
la preffer contre fes épaules. Lat. 
Stragulis fe involvere. 

ARREBUJADO, DA , f. f. du v. 
Arrebujar dans toutes fes acceptions. 
Enveloppé , ée. L. Zuvolutus , a , um. 


T ARRECAFES, /. 11. T. Arabe. 


Efpece de chardon armé de piquans , 
chardon à carder. L. Carduus, à 


ARRECHADURA ,/. f. Term. peu 
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ufité. Erection, l'aGion de toidir. L. 


Ereétio, otis. 

ARRECHAR, «. a. T. anc. Dan- 
der, roidir une chofe. L. ÆArrigrre. 

T ARRECIAR , «. #. Recouvrer les 
forces, engraiffer. Lat. Zzvalefcere. 

ARBECIAR. Croitre, augmenter, 
redoubler, fh parlant de la fiévre, 
du vent, &. de toute autre chofe. L. 
Iugravefcere. 

T ARRECIFE, f. t. T. Arabe. 
Chauffeée , ou. chemin pavé qu'on pra- 
tique dans les lieux bas pour la com- 
modité des voiageurs. Lat. la fhrata 
in paludofo loco. 

ARRECIFE. Rocher, écucil fur 
le bord de la mer, dont le fol cft 
partie fablonneux , & partie de roche 
vive. Lat. Syrtes. 

T ARRECIRSE, «. r. Etre faifi 
par le froid, geler de froid , au point 
de ne pouvoir prefque pas remuer. 
Lat. Rivere. 

t ARRECIDO, Da, p. p. Saifi, ie, 
gélé, ée de froid. Lat. Frigore obri- 
gefcexs. 

t ARRECOGER, «.«. Le méme que 
Recoger. 

T Refr. Tardes de Marzo arrecoge 
tu ganddlo. Ce proverbe eft pour mar- 
quer les variations de tems qui arri- 
vent dans ce mois. . 

ARREDOMAR, ©. a. T. de Bo. 
hémiens. Joindre, affembler , allier, 
unir. Lat. Jungere, adunare. 

ARREDOMARSE , e. r. T. de Bo- 
hémiens. Se fcandalifer, fe choquer, 
s'offenfer , trouver mauvais. L. Of 
fendi aliquá re. 

*ARREDOMADO, DA, p.p. Joint, 
te. Lat. Junétus. Adunatus. Offenfus, 


a, um, 

*ARREDOMADO. Terme de Bohé- 
miens. Fin, rufé, madré, fuivant 
le vocabulaire de Jean Hidalzo. L. 
Ferfutus , a, um. : 

* ARREDRAR, v, a. Repouffer, 
rcjctter cn arriére, faire reculer . ôter, 
chaffer de devant foi. Lat. Actrd 
agcre. 

* Refr. Arredraos para que osojga, 
porque a palabras gordas tergc las orejas 
Jordas. Eloignez vous pour que je vous 
entende, car je fuis fourd aux paro- 
les groffiéres. Ce proverbe fignifie que 
loríqu'on nous tient de mauvais pro- 
pos , le mieux que nous puiflions faire 
eft de nous retirer , pour n'étre point 
expofés à entendre des chofcs facheu- 
fes & défagréables. 

* Refr. De perfona callada arricdra 
tu morada. Ce proverbe nous avertit 
de nous méfier des gens taciturnes, 
pue qu'ils font pour Pordinaire don- 

les & méchans. Lat. Silentiofo baud 
proximus moraberis. 

*ARREDRADO, DA, f.p. Repouf- 
fé, ée, rejetté , ée cn arriére. Lat. 
Retroacíus , 4, sum. 

mu , adv. Confuié- 

2 


menta 


Arregl 0 
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. ment , fans ordre, péle - méle. Lat. 
Confusà. 

ARREGAZAR , v. a. Troufler fa 
robe, fa jupe, pour n'en être point 
embarraffe. Lat. Colligere. 

ARREGAZADO, DA, p. p. Trouf- 
fé, ée, retrouffé , ée. Lat. Succinélus, y 
a, um. 

* ARREGAZADO. Retroullé. Nariz 
arregazada. Nez retrouflé. 

* Refr, Vieja efcarmentada , arrega- 


záda paja el algua. Ce proverbe Den i 
0 


fic qu'il faut étre imbecille pour tom- 
ber deux fois dans le méme danger. 
L. Cautior anus, fuccinéta, rivos trajicit. 

* ARREGLAR, «. a. Ordonner, 
ranger, difpofer, régler, mettre les 
choles en ordre. Lat. Ordinare. 

* ARREGLARSE , v. r. Se régler, 
fe conformer à l'ordre établi. L. 4d 
aliquam regulam femet exigere. 

* ARREGLADO, DA, p. p. du verbe 
Arreglar. Réglé, éc , ordoniné , ée. L. 


® * és de. PS 
ad rats , 05 um. 


* ARREGOSTARSE , v. r. T. bas. 
Réiterer une chofe , ou par le plaifir 
qu'on y prend , ou à caufe de l'utilité 
qu'on en retire, s'affriander. Lat. Al- 
quá re inefcari. * 

* Refr. Arregoftofe la vieja a los ble- 
dos, ni dexo verdes ni fecos. Ce pro- 
verbe nous montre l'abus que quel- 


í Le gens font de laliberté qu'on leur 


onne. 

* ARREGOSTADO , DA, f. f. 
Répété, ée, affriandé, ée. L. Efce 
voluptate captus , a, uim. 

* ARREHENES,/. #. T. ancien. 
Voyez Rehéncs. 

ARREJACAR, verb. acf. Labou- 
rer la terre une feconde fois , lorfque 
les bleds ont pris racine , pour cou- 
per & detruirc les mauvaifes herbes. 
Ce mot cft peu ufité. V. Aricar. 

ARREJADA , /. f. Curette pour 
nettoyer le foc de la charrue lors qu'il 
eft. engorgé. Lat. Rulla, «. 

* AKRELDE , f. 5. Terme Arabe. 
Poids de quatre livres. Lat. Pondus 
quadrilibre. 

ARRELDE. Petit oifeau qui ne péfe 
pas une once. 

ARRELLANARSE, v.r. S'affeeir 
tout de fon long. L. Je dere. 

ARRELLANADO, pa , f. p. Affis, 
fe nonchalamment. Lat. Defes, idis. 

ARREMANGAR , «. acf. Rele- 
ver, retroufler fes manches pour 
pouvoir agir avec plus de liberté. L. 
JManicas colligere. 

ARREMANGAR , au figuré, & en 
ftyle burlefque, fignifiz voler quel- 
que chofe de pefant. Lat. Furari. 

* Refr, Arremangofe mi nuera, y 
olco en el fuego la caldera. On appli- 
gne ce proverbe aux pere paref- 
eufes & négligentes, furtout aux fem- 


. mes qui ne veillent point à leur mé- 


nage, & qui lorfqu'elles veulent fe 


“mêler de quelque chofe , ne font | 
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rien qui vaille. ; 

* Refr. Una vez que me arremangué 
toda me enfucié. Ce Proverbe figni- 
ie la méme chofe que le-précédent, 
mais il marque encore plus de mal- 
adreffe, | 

ARREMANGADO, pA, f. p. du v. 
Arremangar dans fes acceptions. Re- 
trouffé , ée. Lat. Succinctus, a, um. 

ARREMANGADO. Signifie aufli re- 
trouffé, relevé , debout. Lat. Ere- 
Cus, a, um. 

* ARREMANGO, /. s». T. bas & 
burlefque. L'action par laquelle on 
retroulle fes manches, retrouflement 
de manches, de robe. Lat. Succir- 
élus , ús. 

* ARREMANGO. Pli, repli, bour- 
let qui fe forme de foi-méme au bas 
de la robe ou dela jupe d'une femme. 
Lat. Veflis convolutio , onis. 

* Refr. A bien te falgan hija eftos ar- 
remangos. Proverbe ironique qui pro- 
noftique les mauvaifes fuites de l'ef- 
fronterie des filles. 

* ARREMEDAR, v. a. T. anc. 
Contrefaire quelqu'un , imiter fa figu- 
re, fes mouvemens, fes actions , fon 
écriture, fon ton de voix &c. Voyez 
Remedar. 

ARREMEDADO, DA, p. p. Voy. 
Remedado , da. 

ARREMETE , f. ».. T. burlefque, 
& hazardé. Choc, attaque, effort. L. 
Incurfus, ús. 

ARREMETER, «v. «. Attaquer, 
affaillir avec impétuofité , & avec fu- 
rie, dans le deflein de nuire. Lat. 
Irruere. 

* ARREMETER. Signifie aufli fon- 
dre avec impétuofité fur quelque cho- 
fe, empoigner , faifir. L. Arripere. 

* ARREMETER EL CABALLO. Pi- 
quer des deux , poufler un cheval 
avec vitelle. Lat. Equum immittere. 

* ARREMETERSE , v. r. S'entre- 
mettre, s'ingerer de quelque chofe 
qui ne nous regarde pas. Lat. Se ¿m- 
mi/cere. > 

* Refr. Arremetiofe Morilla y co- 
micron la los lobos. Ce proverbe figni- 
fie que la colere nous précipite fou- 
vent dans des.dangers dont on a peine 
à fe tirer. C'eft une allufion au Pro- 
verbe: Zr por lana y volver trufquilado. 

ARREMETIDA , /. f. Attaque 
brufque , irruption. L. Zrruptio , onis. 

ARREMETIDA. Term. de Manége. 
Courfe , depart violent. Lat. Aggre/2 
Jo, curfus. — . 

* ARREMPUJAR , v.c. V. Rem- 
pujar. 

* ARREMPUJAR, au figuré. De- 
bufquer quelqu'un de fon pofte , l'en 
chaffer. Lat. Aliquem a dignitate de- 
turbare, 

ARREMPUJADO , Da, f. f. 
Débnfqué , ée, chaflé avec violence 
de fa place. Lat. Propulfus , a , um. 

* ARREMUECO, /. m. T. burlef- 
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que & vulgaire. Gefte, mine, fign- 
re, & aufh minauderie , carefle, fla. 
terie. On ditaufli Zrrumaco. L. Blar- 
ditiz, arum. Gefliculationes. | 

* ARRENDABLE, ad;. d'une term. 
Qui eft affermé, ou qui eft fur le 
point de Vétre. Conducibilis, e. —— 

ARRENDACION , /. m. Terme 
Aragonnois. Le méme que Zrrenda- 
miento. 

ARRENDADOR, / m. Rentier, 
fermier , amodiateur. Lat. Conduc- 
tor , oris. 

ARRENDADOR. Fermier qui prend 
à ferme quelques droits du Roi. Lat. 
Publicanus. : 

ARRENDADOR. Anneau de fer, 
cloué fur le bord des mangeoires des 
chevaux pour les y tenir attachés. Lat. 
Annulus ferreus prafepio affixus. 

* ARRENDADOR. T. de Bohé- 
miens. Celui qui achéte ce qui a été 
dérobé. Lat. Furtorum emptor. 

ARRENDADORCILLO, dim. de 
Arrendador. Petit fermier, ou ren- 
tier. Lat. Contemptibilis conductor. 

e. Ref. Arrendadorcillos comer en pla- 
ta y morir en grillos. Ce proverbe nous 
confeille de ne jamais méfufer du bien 
d'autrui, lorfqu'on nous le confic. 

* ARRENDAJO, /. m. Sorte d'oi- 
feau , à qui l'on a donné ce nom par- 
ce qu'il imite le chant des autres. 

*ARRENDA JO. Celui qui imite, qui: 
contrefait les actions, la voix d'au- 
trui, bouffon, finge. Lat. Mimus, i. 

ARRENDAMIENTO, /. m. Ar- 
rentement, bail, louage, admodia- 
tion. Lat. Conduélio , onis. 

ARRENDAR , v. a. Arrenter , af- 
fermer , prendre ou donner à ferme, 
amodier pour une fomme d'argent. L. 
Conducere. 

ARRENDAR. Affermer , prendre 
pour fon compte la levée des deniers 
royaux. Lat. Redimere vecligalia. 

ARBENDAR. ÁAttacher un cheval 
par le licol, à quelque endroit. Lat. 
Religare. 

ARRENDAR. Imiter, contrefaire. 
Lat. Reddere. s 

*ARRENDAR. T. des Afturies. Sar- 
cler, échardonner, arracher les mé- 
chantes herbes d'un champ enfémen- 
cé. Lat. .Sarculare. 

* No le arriendo la ganamia. Ex- 
preffion dont on fe fert pour marquer 
qu'un homme cft en danger de fe per- 
dre , ou d'étre chátié, pour avoír com- 
mis une mauvaife action. 

ARRENDADO , DA, p. p. du v. 
Arrendar dans toutes fes acceptions, 
Arrenté, ée. Lat. Conductus , Alliga- 
tu5, a, um. 

* ARRENTADO , DA , adj. m. EJ f. 
Renté, 6e, qui a des rentes, ou 
un revenu annuel. Lat. Pecunio/us , 


& 3, 10H. 
ARREO, / m. Ornement , ajuf- 
tement, parure, Lat. Ornatus ,. ús. 
ARREO, 
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ARREO. Harnois de cheval, de mu- 


Yet &c. Lat. Inflrucfus , ds. 


AnREO, adv. De fuite, fans in- 
termption. Lat. Continuo. 
Llevar arreo. Porter fur fes épau- 


les. Lat. Zn humeros tollere. 


* ARREPASSAR, v. a. Pafler, re- 
paffer d'un endroit dans un autre. Lat. 
Hinc €9 inde ire ES redire. 

ARREPENTIMIENTO, f.m. Re- 
pentir, regret d'avoir fait, ou de n'a- 
voir pas fait quelque chole. Lat. Pe- 
wilentia , æ. 

ARREPENTIRSE, vw. r. Se re- 
pentir. Lat. Penitere. 

ARREPENTIDO, Da, f. f. Fà- 
ehé, ée, marri, ie d'avoir fait, ou 
de n'avoir pas fait une chofe. Lat. 
Penitens , tis. 

ARREPENTIDAS. Repenties, fem- 
mes repenties, qui entrent dans un 
monaítére pour expier leurs péchés. 

* Ref. Cafado y arrepentido. Ce pro- 
verbe fignifie que les paflions nous 
féduifent, & qu'après que leur fou- 
gue eft pañlée, nous découvrons dans 
les objets qui nous ont charmé des 
défauts que nous n'y avions point ap- 
perçus. Lat. Junctus conjugio, idem 
ES penitens. 

ARREPISO , adj. T. anc.. & rufti- 
que. Voyez Arrepentido. 

* Ref. El tocino del paraifo para el 
cafudo no arrepifo. Ce proverbe lignifie 
quil y a peu de perfonnes mariées 
qui foient contentes , & que ceux qui 
rempliffent exa&ement les devoirs de 
cet état, méritent une grande récom- 


penfe. 

+ ARREQUIVE , /. m. T. Arabe. 
Double arriére - point, ou broderie 
qu'on mettoit autrefois autour des 
habits au licu de galon. Lat. Zenjola 
ad oram vejtium ajuta. 

ARREQUIVE , au figuré. Orne- 
ment , parure. 

ARRESTAR, v. a. Terme pris du 
Frangois. Arréter, retenir, faifir, 
prendre, détenir quelqu'un, lui or- 
donner les arrêts, le mettre en pri- 
fon. Lat. Comprebendere. 

ARRESTARSE, v. r. Se détermi- 
ner, fe réfoudre à entreprendre une 
chofe où il y a du danger. L. Audere. 

ARRESTADO, DA, p. p. du verbe 
Arreflar dans fes acceptions. Saifi , ie. 
Lat. Comprebenfus, a, um. 

ARRESTO, f. 1. T. pris du Fran- 

ois. Arrét, décret, fentence d'un 
Jive Lat. Senatus confultum , i. 

ARRESTO. Réfolution précipitée , 
témeraire. Lat. Temeritas, atis. 

* ARREVOLVER, v. a. T. anc. V. 
Revolver. 

ARREXAQUE, /. m. T. Arabe. 
Trident, inftrument à trois pointes. 
Lat. Tridens, entis. 

"ARREXAQUE. C'eft aufli un oifeau 
que nous appellons Martinet. Voyez 
Vencejo. Lat. Apus , odis. 
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* ARREZAFE , /. s. Lieu couvert 
de ronces € de bniffons. Lat. Disne- 


tum, 1. 


ARRIAL, fm. T. anc. On croit 


i c'eft la garde d'une épée. Lat. En- 


capulus , i. 


ARRIAR, «. a. Terme de maríne. 


Iffer, lever quelque chofe. 


- ARRIAR. Donner de la corde à 


l'ancre , lorfqu'on la jette en mer. 


* ARRIAR er vanda, en terme de 


marine, c'eft iffer les voiles d'un côté 
feulement. C'eft auili baiíTer une cho- 
fe fans fgavoir od on la met. Lat. 


Velo uná tanium ex parte fuftollere. 
ARRIATE, /. :». T. Arabe. Pla- 


te- bande, fleur ménagée le long des 
murs d'un jardin, ou d'une cour. Lat. 
Pulvillus floribus confitus. 


* ARRIAZ , /. m. T. anc. Efpéce 


de bouton ou de virole qu'on mettoit 
entre la lame d'un couteau ou d'un 
poignard, & le manche, pour ga- 


rantir la main. Lat. Gladii cupulare 


tegmen. 


ARRIBA , adv. En haut , fur, def- 


fus, par-deífus, au-delà , ci-devant , 


ci-deflus. Lat. Super , fupra. 

* ARRIBA. En terme d'Arithméti- 
que, fe prend pour les unités pofté- 
rieures à cet Adverbe: comme de qua- 
tro reales arriba, fçavoir d'une ma- 
niére indéfinie cinq, fix, & toutes 
les autres qui font au deffus de quatre. 

Agua arriba. Contremont , en ter- 
me de batelier. Lat. Advuer/o flumine. 

Agua arriba , au figuré, contre le 
gout, le naturel, l'inclination, la 
volonté de quelqu'un. Lat. Znvit?. 

De arriba abaxo. Du haut en bas, 
ou depuis le commencement jufqu'à 
la fin. Lat. Surfum deorfum. 

Ejlar arriba. Occuper les premiéres 


places. Lat. Partes fuperiores obtinere. 


Negociar u defpacbar por arri- 
ba. Obtenir une chofe immédiate- 
ment du Souverain, fans pafler par 
les mains des Miniftres & des Ein- 
ployés. Aliquid fine intermedio à Prin- 
cipe ipfo obtinere. 

Venir una coja de arriba. Venir du 
Ciel. Lat. Defurfum defcendere. 

Volver lo de abaxo arriba, à lo de 
urriba abaxo. Tourner tout fans def- 
fus dellous. L. Res /u/quedeque vcrtere. 

T ARRIBADA, . f. T. de marinc. 
Arrivée forcée d'un vaiflcau dans le 
port d'où il étoit forti, ou dans un 
autre od ilalloit. Lat. Zppulfus. 

ARRIBAR, «. #. Árriver, mon- 
ter au faite, au plus haut degré. L. 
Surfum afcendere. 

ARRIBAR. T. de marine. Arriver 
au port, en parlant d'un navire. Lat. 
Appellere. 


ARRIBAR. Ârriver , venir d'un lieu 


à un autre. Lat. Aduenire. 


ARRIBAR , au figuré. Arriver, par- 


venir à une chofe où l'on afpire. L. 
Confequi. 


que Y 
avoir beaucoup fatigué. 
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* ARRIBAR gobernando. T. de Ma- 


rinc. Arriver , paífer la barre du gou- 
vernail fous le vent, & manœuvrer, 


ou pour obéir au vent, ou pour le 


prendre en poupe. 


* Refr. Arribaos Torgado , que tras 


la cuejla efla lo llano. Ce proverbe fi- 


gnifie que rien n'eft plus confolant 
pérance de fe repofer aprés 


ARRIDADO, Da, f.p. du verhe 


Arribar dans fes acceptions. Monté, 
ée , arrivé, ée. Lat. Qui venit , ap- 
pulit. 


ARRIBO, fm. Arrivée dans un 
endroit. C'eft un terme nouvellement 
introduit dans la langue Efpagnolz. 
Lat. Adventu. € 

* ARRICISES, /f. m. Etriviére, 
courroye attachée à la felle,par laquel- 
le les étriers font fufpendus. Lat. 
Lorum epbippiuriz fcandule. 

ARRIEDRO, adv. V. Arredro. 

* ARRIENDO, /.1m. V. Arrenda- 
miento. Le premier eft ufité dans l'A- 
ragon, la Galice & les Afturies. 

ARRIERO. Voyez Harris/o. 

ARRIESGADAMENTE ,, ado. T. 
sin ufité. Hazardeufement , périlleu- 
ement. Lat. Dubia fortc. 

ARRIESGAR , v. a. Rifquer, ha- 
zarder, mettre en danger, expofer. 
Lat. Dubia forti dare. 

ARRIESGADO , pa, f. p. Rif- 

ué, éc, avanturé, éc. Lat. orti 

ubie commijus, a, um. 

Hombre arriefgudo. Homme dont la 
compagnie eft dangereufe. C'eft auffi 
un témeraire. Lat. Homo periculofus. 
Audax , acis. : 

ARRIESTO, /. s. Vieux terme 
Aragonnois. V. Arrcfto. 

ARRIMADERO , f. m. Appui, 
chofe fur laquelle on peut s'appuyer. 
Lat. Fulcrin:, 3. 

* ARRIMADILLO, /. m. Efpéce 
de lambris fait d'un tiffu de fin jonc, 
qu'on met autour des marailles des 
chambres en Efpagne , pour empecher 
que les habits ne fe blanchiffent. 
Lat. Scirpea matta aularum parietibus 
affixa. 

* ARRIMADIZO, /. m. Voyez Ar- 
rino. 

* ARRIMADIZO, ZA ,'adj. Voy. 
Pegadizo , 24. 

ARRIMADURA,/.f. T. peu ou 
point ufité. L'a&ion par laquelle on 
approche une chofe d'une autre. Lat. 
Adumotio , onis. 

ARRIMAR , v. a. Approcher une 
chofe d'une autre. L. Applicare. 

* ARRIMAR. Signifie aufli quit- 
ter, pofer une chofe qu'on avoit dans 
la main. Lat. Ponere. 

* ARRIMAR. Oublier , laiffer , 
abandonner une charge, un emploi, 
Lat. Deferere. 

* ARRIMAR. Signifie aufli dépo- 
fer, décharger quelqu'un d'un em- 

| 3 ploi , 
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ploi , d'une dignité. Lat. Aliquem a 
munere awboverc. S 

ARRIMARSE , v. r. S'appuver fur 
qune chofe, fe repofer defius. L. 

anti. 

ARRIMARSE , €. Y. S'approcher 
d'une chofe. L. Appropinquare. 

ARRIMARSE. Se joindre à un au- 
tre. Lat. Confociari. 

ARRIMARSE, au figuré. Se met- 
tre fous la proteétion de quelqu'un, 
fe fervir de fon crédit & de fon au- 
torité. L. Znniti prafidio alicujus. 

ARRIMAR A UNO. Laiffer, aban- 
donner quelqu'un, ne plus le voir. 
Lat. Aliquem defcerere. 

ARRIMAR el clavo al caballo, Blcf- 
fer un cheval en le ferrant , l'enclouer. 
Lat. Equum clavo purgerc. 

ARRIMAR el clavo a uno, au figuré. 
C'eft le tromper. L. Aliquem decipere. 

ARRIMAR el bombro. Aider quel. 
qu'un, le feconder, Lat. Alicui opem 


l. 

ARRIMAR las efpuelas al caballo. 
Donner des éperons au cheval, pi- 
quer des deux. Lat. Equo calcaria ad- 
dere. 


ARRIMARLE a uno otro delsto. Char- 


ger quelqu'un d'un autre crime. Lat. 
Deliótum aggravare. 

ARRIMARSE 4 buenos o smalos. 
Fréquenter d'honnétes gens, ou des 
£ripons. L. Confociari. 

. ARRIMARSE al parecer de otro. 
Etre du fentiment d'un antre. Lat. 
Concedere in alterius fententiam. 

* Refr. Arrimate a los buenos , feras 
amo de ellos. En François, Fréquen- 
te des gens vertueux, & tu le de- 
viendras. 

* Refr. Sopa:en vino no emborracha, 
pero arrima à lus parédes. La foupe au 
vin ne foúle point, mais clle fait 
donner de la téte contre la muraille. 
Ce proverbe figuifie que le mal eft 
toujours mal , fous quelque apparence 
qu'il fe montre. 

ARRIMADO, pna , f. p. du verbe 
Arrinsar dans toutes les acceptions. 
Approché, éc. L. Adimotus, a, tun. 

* Diablo arrimádo. On appelle ainfi 
un mauvais cfprit qui s'acharne fur 

uelqu'un , fans qu'il foit entré dans 
on corps, & fans qu'il foit poffedé. 
Lat. Malus Damon alicui extrinfecus 
adharens. 

ARRIMO ,/: s». Bâton , canne, 
appui, foutien. Lat. Buculus. Ful- 
erum , 1. 

ARRIMO. Charge , imputation , 
. furcharge, nouvelle accufation. Lat. 
Criminum imputatio. 

ARRIMON , /. m. - Terme burlef- 
ue. L'action de s'appuyer , en fe laif- 
ant tomber à moitié corps fur une 

muraille, comme le pratiquent ceux 
qui portent des nains fur leurs épau- 
les. L. Parieti admotio. 


ARRINCAR , v.a. Terme bas des 
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Afturies. Voyez Arrancar. 

ARRINCONAMIENTO, /. n. L'a- 
tion” par. laquelle on met une chofe 
dans un coin. Il n'eft point ufité dans 
ce fensy & on ne l'employe que pour 
fignifier une retraite dans un lieu 
écarté de toute compagnie. Lat. 4b 
bominum commercio fegregatio, otis. 

ARRINCONAR, v. a. Mettre quel. 
que chofe dans un coin, ou obliger 
a de fe retirer , de fe cacher. 

at. Zn latebram , aut angulum abdere. 

ARRINCONAR , au figuré. Priver 
quclqu'un de fon emploi , l'en dépouil- 
ler. Lat. A:novere. 

ARRINCONARSE , v. r. Se reti- 
rer dans une folitude, abandonner 
les emplois qu'on avoit, renoncer à 
toute prétention. Lat. NVegotiis vale- 
dicere. 

ARRINCONADO, DA, p. p. du v. 
Arrinconar dans toutes fes acceptions. 
Retiré, ée. Lat. Abditus. motus, 
a, tu. 

ARRINCONADO. Eloigné , diftant , 
au bout d'un Royaume , d'une Pro- 
vince. Lat. Remotas. 

* ARRISCADAMENTE , adverb. 
Hardiment , audacieufement, coura- 
geufement, avec hardieffe & intré- 
pidité. Lat. Audenter. 

* ARRISCADOR , f. m. Journa- 
lier qui ramaffe les olives qui tombent 
de l'arbre dans le tems de la recolte. L. 
Olcarum ex: arbore decidentium colle- 
¿tor , ori. 

ARRISCAR, v. a. Rifquer , ha- 
zarder , mettre en danger. Lat. Z5 
difcrimem | adducere. 

ARRISCADO, pA, f.p. Rifqué, 
ée , avanturé, ée. Lat. lu difcrimen 
adductus , a, um. 

ARRISCADO. Hardi, réfolu , cou- 
rageux , intrépide, téméraire. L. la 
audendo temerarius. 

* ARRISQUE , /. sn. V. terme Ara- 
donnes Rifque, péril , danger. V. 

iefgo. 

* ARRITRANCA, f. f. Croupiére, 
partie du harnois d'un cheval. Voyez 
Retranca, 

* ARRIZAR, v.«. Le méme que 
4Azotar. Lc premier eft un terme ulité 
parmi les forçats. 

* ARRIZAR. Terme de Marine. 
Mettre la chaloupe «dans le vaifleau , 
SK l'amarrer avec des dormans , pour 
qu'elle ne vacille point. Lat. Zem- 
bum in navem immittere. 

ARROBA, /. f. Poids de vingt-cinq 
livres, à feize onces la livre. Lat. 
Pondus eigiuti quinque librarum. 

* ARROBA. C'eft auffi une mefnre 
des chofes liquides , qu'6n appelle 
dans quelques endroits Custara ou 
Cantaro , & qui contient pour l'ordi- 
naire feize pintes. L. Zmphora, «. 

* ARROBA. Terme d'Agricultur. 
ufité dans l'Aragon. Inftrument don. 
on fe dert pour tranfporter les terres 
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d'un lieu élevé dans un autre plus 
bas, & pour applanir le terrain. L. 
Cucrus ad terram alio comportandam 
aptus. 

* Eckar por arrobas. Exagerer les 
chofes. Lat. Magnificis verbis efferre. 

* Pefar por arrdbas. Expreffion dont 
on fe fert pour marquer l'abondance 
des chofes. 

Venir por arrobas. Se dit par ironie 
de ceux qui voyagent en compagnie de 
voituricgs , & qui viennent fur leurs 
montures. Lat. Sarcinarum in 11odum 
Jumento «chi. 

* Ref. Los malos entran por arrobas , 
y falen. for onzas. Ce proverbe fignifie 
que les maladies viennent tout d'un 
coup, & que ta fanté ne fe recouvre 
qu'avec peine. 

* Ref. Los placéres fon por onzas , y 
los males por arrobas. Ce proverbe fi- 
gnifie que les plaifirs de ce monde font 
de courte durée, & que les maux y 
font durables, & difhciles à fuppor- 
ter. 

* ARROBADOR, /. s. Term. peu 
ufité. Celui qui mefure & qui vend 
par Arrobes. Lat. Ærpkorarius. 

* ARROBAL , adj. de deux genres. 
Ce quí appartient au poids appellé 
Arroba. Lat. Ampboralis, e. : 

ARROBAMIENTO , /. mm. Extafe, 
raviffement d'efprit, admiration, éton« 
nement occafionné par quelque objet, 
qui laiffe les fens comme en fufpens. 
Lat. Mentis raptus. 

* ARROBAR , v.a. Vendre, pe- 
fer, mefurer par Arrobes , qui eft un 
poids de 25 livres. Lat. Ad amphora 
menfuram exigere. 

* ARROBAR. Terme d'Agriculture 
ufité dans l'Arragon. Applanir, éga- 
ler un terrain avec l'inftrunment ap- 
pellé Arroba. Lat. Agrum coxquare. 

ARROBARSE , v.r. s'extafier, tom. 
ber en extafe. Lat. Zu exta/im vapi. 

* ARROBARSE. Signifie anffi, ref 
ter étonné, interdit, à l'occafion de 
quelque paffion violente, ou à la vuë 
d'un objet qui nous tranfporte hors 
de nous - mêmes. Lat. 4d»wiratione 
rapi. S e 

ARROBADO, DA, f. p. du verbe 
Arrobar dans toutes fes  acceptions. 
Vendu, nc, mefuré , ée par Arrobes, 
Lat. Ad aempbore menfuram cxacíus, 
a, uns 

ARROBERO, RA, ff. Ter. peu 
ufité. Celui ou celle qui vend le pain 
par Arrobes. Lat. Qui viginti quinque 
librarum panes voit. 

* ARROBINAR, «.a. T. de Bo- 
hémiens, qui fuivant Jean Hidalgo, 
lignifie ramafler, prendre, voler. L. 
Kapere. 

* AKROBITA, /. f. dim. de Arro- 
ba. Quoique cc mot ne puifle point 
'ignifier une petite Arrobe, puifque 
outes les Arrobes font d'un méme 
poids, on l'employc pourtaut pour di- 

| minuet 
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| minucr cette quantité idéalement , 
pen ne peut point le faire réel- 
ment. Voyez Arroba. 

* ARROBO , f. m. V. Arrobamiento. 

* ARROCADO, DA, adj. m. ES f. 
T. anc. Quia la figure d'une quenouil- 
le. On appelloit ainfi certaines man- 
ches étroites découpées par bandes, 
qui reflcmbloient à cet inftrument. 

* ARROCINARSE , v. r. S'abbrn- 
| tir, devenir femblable à une brute. 
| Lat. Sirpe/cere. 

ARROCINADO, DA, f. p. Abru- 
| ti, ie. Lat. Stupidus effectus , a , um. 
| * ARROCINADO. Ter. burlefque. 
i Quia la phyfionomie d'un ane. Lat. 
Afini figuram referens. 

ARRODILLADURA , /.f. T. peu 
ufité. L'a&ion par laquelle on fe met 
à genoux. Lat. Genuflexio, onis. 

ARRODILLAMIENTO , /. m. T. 
peu ufité. V. Arrodilladura. 

ARRODILLAR , «. ». Tomber fur 
les genoux. Lat. Genubus niti. 

ARRODILLARSE, v.r. S'agenouil- 
ler, fe mettre à genoux. Lat. Genua 
feélere. 

ARRODILLADO , pA, f.p. Age- 
nouillé, ée. L. Genibus flexus, a, um. 

ARROGANCIA, /. f. Arrogance, 
fierté, orgueil , préfomption. Lat. 
Arrogantia , 2. 

ARROGANTE, adj. d'une term. 
exigant Arrogant, orgueilleux, préfomptueux, 
tente, $9! Braye, vaillant, courageux. Lat. Ar- 

rogans, fort, robrate vi genre. 

ARROGANTEMENTE , adv. Or- 

pete: , arrogamment, info- 
emment. Lat. Zrrogoster. 

* ARROGARSE , v. r. S'arroger, 

sattribuer. Lat. Sibi arroyare. 

- * ARROJADAMENTE, adv. Au- 
dacieufement, témérairement , effron- 
tément , fans confidération. Lat. Au- 


er, i er. 

* ARROJADIZO , ZA, ad;.m. ES f. 
Qui eft aifé à jetter, ou ce qui eft 
fait pour être jetté. L. Miffilis, e. 

* ARROJADIZO. Intrépide, bra- 
ve, courageux, aulacieux, hardi, 
témeraire. Lat. Audax, intrepidus , 


€ 9 Aum. 

* ARROJAMIENTO, /. ». Dans 
le fens propre, fignifie l'action par 
laquelle on jette une chofe avec vio- 
lence. Il eft peu ufité dans ce fens , 
& on l'employe pour fignifier préci- 
pitation , hardiefle, témérité, coura- 
ge. Lat. Ardacia, e. 

ARROJAR, v.a. Jetter , tirer, 
darder, lancer avec violence. 

| Jacere. 

| * ARROJAR. Signifie aufli lancer, 
jetter hors de foi, répandre, comme 
jetter des rayons , des flgmmes , en 
pur du Soleil & du Véfuve. Lat. 


ere. 

* ARROJAR. Signifie auffi rebuter, 

| renvoyer avec des paroles dures. L. 
| Repellere. 


| Arrojar dans toutes 
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ARROJAR. Hazarder une chofe ; 
la rifquer , l'avanturer. Lat. Fortune 


permittere. 


ARROJAR. Pouffer , pulluler, ger- 
mer, en parlant des arbres & des 
plantes. Lat. Germinare. 

ARROJARSE, v. r. S'élancer avec 
impétuofité d'un lieu dans un autre, 
& auffi fe réfoudre à entreprendre , 
ou à exécuter quelque chofe. Lat. 
Ruere. 

ARROJARSE , au figuré. Parler har- 
diment, dire à une perfonne fon fait. 
Audacter dicere. 

ARROJAR LA VAINA. Dans le lens 
propre jetter le fourreau, & dans le 
ligure agir avec ardeur & réfolution, 
fuivre une entreprife jufqu'à vaincre 
ou mourir. Lat. Pertendere. 

" ARROJOMELAS Y ARROJESE- 
LAS. Exprefhon prife d'une chanfon : 
il me les pouffa, je les lui pouffai ; 
il n'en a dit, je lui en ai dit, ainfi 
nous fommes contens. Lat. Par pari 
reddere. 

ARROJADO, pA , f. p. du verbe 
es acceptions. 
Tiré, ée , lancé, éc. L. Jadfus, a,um. 

ARROJADO. Signifie figurément, 
brave, intrépide, courageux, auja- 
cieux , hardi, téméraire. L. Audax. 

* ARROJADOS. En terme de Bo- 
hémiens. Ce font les calegons. Lat. 
Bracce , arum. 

ARROJO, f. m. V. Arrojamiento. 
On fe fert aujoutd'hui du premier à 
caufe qu'il eft plus court. 

LLAR , v. a. Rouler une cho- 
fe, en faire nn rouleau. Lat. Con- 
volvere. 

ARROLLAR. Ronler, entraîner , 
faire rouler des chofes pefantes , com- 
me font les pierres que les déborde- 
mens des eaux emportent. Lat. Vol- 
vere. 

* ARROLLAR. Entrainer , fe dit de 
la pluie qui emporte la terre d'un 
champ. C'eft un terme barbare & 
corrompu de Arrojar, 

* ARROLLAR, au figuré, confon- 
dre fon adverfaire, le réduire à ne 
Ícavoir que répondre. Lat. Protelare. 

ARROLLAR. Bercer un enfant pour 
l'empécher de pleurer. | 

OLLADO , Da, f. p. du verbe 


' Arrollar dans toutes fes acceptions. 


Roulé, ée. Lat. Volutus, a, um. 

* ARROMADIZAR , v. a. Enrhu- 
mer, caufer un rhume. Lat. Gravedi- 
nem inducere. 

ARROMADIZADO , pA , f. f. En- 
rhumé , ée. Lat. Gravedine oppre[fus , 


a, Um. 
* ARROMPER , ©. a. T. d'Agri- 
culture. Défricher une terre. Lat. 
Arare. 
ARROMPIDO , Da, f. p. Défri- 
ché, éc. L. Aratus, a, um. 
ARROMPIDOS, /. ». Novales, 
terres neuves qu'en défriche pour y 
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femer du grain. L. Novalia, in, 

ARRONZAR , v. rn. T. de Marine. * 
Lever l'ancre, mettre à la voile. L. 
Dare vela ventis. 

ARROPAR, «v. a. Couvrir quel 
qu'un, lui mettre plus d'habits qu'à 
l'ordinaire, pour lui faire reprendre 
fes forces. Lat. Veflibus operire. 

* ARROPARSEL VINO. Mettre du 
moût cuit au feu dans le vin, le fré- 
later. Lat. Vinum medicare. 

* ARROPATE QUE SUDAS.  Cou- 
vre-toi, tu es tout en fueur. On le 
dit par ironie à un homme qui n'a 
rien fait, & qui feint d'étre extréme- 
ment fatigué. Lat. Operi te veflibus , 
Judore mades. 

* ARROPESB CON ELLO. Cou- 
vre toi avec. Terme de mépris dont 
on fe fert en refnfant ce qu'on veut 
nous donner , à caufe de fon peu de 
valeur. Lat. Habe tibi. 

ARROPADO, DA,P.f. du verbe 
Arropar dans fes acceptions. Couvert, 
te, frelaté, ée. Lat. Veflibus aut flra- 
gulis coopertus. Medicatus, a , um. 

ARROPE , /. »». Vin cuit au feu, 
juíqu'à la diminution du tiers. Lat. 
Sapa, e, : 

* ARROPE DE MORAS. Sirop de 
meures. Lat. Diamoron. 

* Refr. Efle nueftro bijo Don Lope, 
nies miel, ni biel, mi vinagre, mi 
arrope. Notre fils Don Lopez n'eft ni 
miel, nifiel, ni vinaigre , ni fyrop. 
On applique ce proverbe à ceux qui 
n'ont ni bonnes ni mauvaifes qualités, 
& qu'on ne fçait à quoi employer. 

ARROPEA, /.f. Groffe chaine qu'on 
attache aux pieds des criminels. Co- 
varruvias dit que c'eft une efpéce de 
menottes , que les Mores mettent en- 
core à leurs efclaves. Lat. Compe- 


des, um. 

* ARROPIA, jf. Terme ufité dans 
PAndaloufie. Voyez JMelcocba. 

* ARROSCAR, v. a. T. de Bohé- 
miens. Voyez Enrofcar. 

* ARROSTRAR, «. a. Recevoir 
une chofe avec plaifir, & témoigner 
qu'on l'agrée. Lat. Libenti animo ac- 
cipere. envuager, Af, Jon forts 

TARROXAR, «.a. T. de la Prin- 
cipauté des Afturies. Chauffer un four 
jufqu'à ce qu'il rougifle par la vio- 
lence du feu. Lat. Zgne furnun can- 
defacere. » 

+ ARROYAR, «. a. Entrainer, ra- 
vager, déraciner, inonder, canfer 
du dommage, fe dit de l'abondance 
des eaux caufées par des pluyes con- 
tinuelles. Lat. .Afergere. 

ARROYADO, DA, f. p. Entrainé, 
ée, inondé, ée. Lat. Merfus, a, um. 

ARROYO, /. m. Ruiífeau , petit 
courant d’eau. Lat. Rivus, ij. 

T Ref. El mar que fe parte, arroyos fe 
bace. Ce Proverbe fignifie que quelque 
confidérable que foit un bien, il fe 
réduit à peu chole lorfqu'il e& parta- 

gé 
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gé entre plufieurs enfans. 
ARROYUELO , /. m. dim. de 4Ar- 

yoyo. Petit ruiffeau. Lat. Rivulus, i. 
ARROZ, /. m. Riz, forte de grain 

que tout le monde connoit. Lat. 


Ory2a, e. 

t ARROZAR , :e. a. Glacer une li- 
queur. Lat. Gelare. 

ARROZADO, DA, f. f. Glacé, 
ée, cn parlant des liqueurs que ven- 
dent les limonadiers. Lat. Glaciatus, 
A, tm. 

* ARRUAR , vu. ». T. de Venerie. 
.Grumeler , fe dit du Sanglier qui gro- 
gne, loríqu'il s'eft apperçu qu'on le 
¿pourfuit , & qu'il prend la fuite. L. 
Grunnire. 

T ARRUFARSE, v. r. T. ancien. 
‘Se mettre en colére à la façon des 
braves. Lat. Alicui Juccenfere. 

ARRUFADO, DA, f. f. Irrité, 
ée. Lat. Zratus, a, um. 

T ARRUFALDADO, pa, adj. m. 
49 f. Retrouflé , ée. L. Succinétus, a, 
sm. Il fignifie auffi brave, magnif- 
que, vétu à la légére. Lat. Splendi- 
dus, a, um. — 

T ARRUFIANADO, DA, adj.m. ES 
f. Quia la mine, les geftes d'un co- 
quin, d'un ruffien. L. Procax , acis. 

ARRUGA, /.f. Ride, pli qui fe 
forme fur la peau , furtout aux vieil- 

' les gens. Lat. Ruga, e. 

ARRUGA. Pli , marque qui refte 
fur une étoffe , ou fur du linge , quand 
onl'a mis-en deux, ou en plufieurs 
doubles. 

ARRUGA. Se dit aufli des plis que 
«ait un habit, lorfqu'il eft trop large. 

ARRUGAR , v. a. Rider , froncer, 
faire des rides. Lat. Rugare. 

ARRUGAR. Pliffer, faire de faux 
plis. Lat. Rugare. 

t ARRUGARSE , v.r. Se rider, 
fe froncer, en parlant de la peau. 
Lat. Rugari. | 

ARRUGARSE. En terme burlefque, 
Mourir. Lat. Mori. 

t Medias de arrugar. Bas à touler. 
Lat. Raguta tibialia, sum. 

ARRUGADO, DA, f. p. Ridé, ée. 
Lat. Rrgotus , a , um. 

ARRUGIA , /. f.. Terme de mines. 
Mine d'or extrémement profonde dont 
on foutient les voutes par des pieds 
droits ménages de diftance en diftan- 
ce, pour qucles terres ne s'eboulent 
point. Lat. Zrregía. . 

* ARUINAMIENTO, /. s. Rui- 
ne, chute, deftruction d'un bâtiment. 
Ce mot eft pen ufité. Lat. Ruina, e. 

ARRUINAR, «v.a. Ruiner, ren- 
verfer, abattre, démolir, détruire. 
Lat. Evertere. 

ARRUINAR A UNO. Vaincre quel- 
qu'un dans une bataille, le chaffer de 
Íon pofte. 

ARRUINAR IA CASA. Ruiner la 
maifon , diffiper fon bien, perdre le« 
honneurs & les dignités dont on avoit 


ARR. 
hérité de fes ancétres. Lat. Bona dila- 
pidare. 

ARRUINAR UN Pars. Ruiner un 
Pays, le ravager par le fer & par le 
feu. Lat. Regionem vaflare. 

ARRUINADO , DA, f. f. Ruiné, 
ée. Lat. Everfus, a, um. 

ARRULLADOR, jm. Flateur, in- 
finuant , qui careffe. Lat. Blanditor , 
OY1$. . 
* ARRULLAR, «. a. Bercer, chan- 
ter des chanfons à un enfant en le ber- 
cant, pour qu'il sendorme. L. Pue- 
rum blanditiis demulcere. 

ARRULLAR. Rocouler , en parlant 
du pigeon & de la tourterelle. Lat. Ge- 
ere. 

* ARRULLARSE, vu, r. Dans le 
fens littéral, s'endormir en chantant 
ou fe plaignant, comme font les en- 
fans lorfqu'ils veulent s'endormir, € 
figurément, fe prévenir pour quel- 
que entreprife fecrette. Lat. Aliquid 
meditari. 

ARRULLO, /. m. Rocoulement , 
plainte du pigeon & de la tourterel- 
les. Lat. Columba gemitus , ús. 

ARRULLO, /. 5. Chanfon qu'une 
nourrice chante à fon nourrigon pour 
l'endormir. Lat. Venja ad confopien- 
dum puellum idonea. 

ARRUMACO, /. m. Mine dédai- 
gneufe , gefte que font les femmes en 
fronçant le nez, la bouche. Lat. 4msa- 
torie blanditice. 

* ARRUMAR,, v. a. T. de marine, 
Arrumer, ou Árruner , arranger avec 
foin la cargaifon du vaiffeau. Lat. Com- 

onere. 

* ARRUMAZON, /. m. T. de ma- 
rine. Amas de nuages dans l'horifon. 
Lat. Nubium congeries in horizonte. 

* ARRUMBADAS, /. f. Rambades ; 
ce font deux portes , ou exhauffemens 
auprés de l'éperon de la Galére & de 
l'arbre de trinquet, feparés l'un de 
l'autre par le courfier. L. Zatera, um. 

* ARRUMBARSE , «. r. Terme 
de Marine. Se dit d'un vaiffeau qui 
prend la hanteur & le rumb de fa rou- 
te. Lat. Curfum dirigere, 

ARRUMBLAR. Voyez Arramblar. 

ARRUMUECO, /. 1. Le méme que 
Arrumaco. Le premier eft peu ufité. 

ARSENAL, /. m. Arfenal de mari- 
ne. Lat. Navale. 

ARSENICO , /.m. Arfenic, efpé- 
ce de minéral & de poifon fort corro- 
hif. Lat. Arfenicum , 5. 

ARTALETE, /. m. T. pris du 
Francois. Tartelette, piéce de patifle- 
rie. Lat. Parvum artocreas. 

ARTAR, «v. a. T. anc. du Royau- 
me d'Aragon. Obliger, contraindre 
quelqu'un à faire une chofe. L. Cogere. 

ARTE, f. f. Art, la faculté qu. 
donne des régles & des preceptes pou: 
faire les choles comme il faut. Lat. 
Ars, ts. 

ARTE; f.f. Art, adreíle, dexté- 


ART 
rité. Lat. Peritia, e. E 
ARTE. Art, métier. L. Ars, ti; 
ARTE. Art, on appelle ainfi le li. 
vre qui contient les régles & les pré- 
ceptes d'un Art. | 
ARTE. Art, eft quelquefois pris 
pour fcience. 
ARTE. Art, gentilleffe , bonne 
mine. 
. ARTE. Signifie no de telle etat, 
maniére, de telle lorte, & dans ce 
lens, ileft toujours précedé de la par- 
ticule De. Lat. Ztaut. Eo ufque. 
ARTE DE LAS ARTES. Quelques- ssst. 
uns appellent ainfi-la politique, ou 
la fcience du gouvernement. 
No tener arte ni parte en alguna cofa. 
Ne prendre aucune part à aucune cho- 
le. L. Zn uliquo negotio immunem effe. 
Obra de arte mayor. Ouvrage par- | 
fait, fini, achevé, de grand gout. L. | 
Opus affabrà factum. ' 
Verfos de arte mayor. On appelloit 
autrefois ainíi des vers qui étoient 
compofés de douze fyllabes. L. Hif- 
panicum carmen duodenis fyllabis con- 


flans. 

T Refr. Za mitad del año con arte 
y engaño, y la otra parte con engaño y 
arte. Ce proverbe décrit la fagon de 
vivre de certaines gens, qui , quoi- 

ue fans bien, ne laiffent pas que de 
ubfifter. 

T Refr. Quien tiem arte vá por toda 
parte. Ce proverbe fignifie qu'il n'y 
a rien de plus avantageux que de 
fçavoir quelque profelhon honnéte, 
puifque par {on moyen on trouve par- 
tout de quoi fubfifter. Lat. Fer£ pa- 
trimonium bonus fecum artifex. 

ARTEJO, /. m. Article, jointure, 
nœud du doigt, de la main. L. 4r- 
ticulus , 5. 


ARTEMISA, /.f. Armoife , forte 
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de plante. L. Artemifa , e. 

t ARTEMON , f. m. Artimon 
d'un navire. Lat. Artemon , onis. 

t ARTERAMENTE, adv. 'T. anc. 
Avec adrefle, fagacité, & dextérité, 
fubtilement, habilement, finement. 
Lat. A/lutè. 

ARTERIA, JS. f. Artére, vaiíleau 
qui porte lc fang du cœur aux extré- 
mites du corps. Lat. Arteria , e. 

Afpera 'artéria. 'Trachée-artére , ca- 
nal qui porte l'air aux poulmons. L. 





Arteria afpera. 

ARTERIA , ff. T. anc. Adreffe, 
habileté, fubtilité, finefle , rufe, 
fourberie , tour d'efprit. Lat. Zerfu- 
Lia, e. 

T ARTERIAL , adj. d'une term. 
Arteriel , qui appartient à l'artére. L. 
Arterialis, e. 

ARTERIOTOMIZ, J,f. Artério- 
tomie , ouverture, inci&on de l'artère. 
Lat. Arteriotomia, e, 

T ARTERO, Ra , adj. Fin, ne, 
rule, ée, madré, ee, adroit, te, 
avifé, ée , penetrant, te, entendu, 

ue, 


ART 


ue, fage. L. 4/lutus. Callidus. Cautus; 
& , tof. 

+ Refr. De los efcarmentados fe ha- 
een los artéros. Ce proverbe fignifie 
i rien ne nous inítruit mieux que 
'experience des maux que nous avons 
foufferts. Lat. Precautiores reddimur 
gericulis. 

= f Refr. Za muger artéra el marido 
por la delantéra. Ce proverbe eft pour 
marquer l'économie dont ulent les 
femmes dans leur ménage, celles qui 
ont de la prudence s'excufant de pré- 
ter.les chofes qu'on leur demande, 
fous pretexte qu'elles ont peur d'étre 
grondées de leurs maris. Lat. Ajtuta 
conjux ju|fa pretendit viri. | 

ARTESA,/.f. Huche à paitrir le 
pain. Lat. Mactra, e. 

ARTESA. Petit canot tout d'une 

iéce creufe comme une huche , dont 
te fervent les Indiens. Lat. Lembus, ¿. 

ARTESANO, /. »i. Artifan, hom- 
me de métier. Lat. Artifex , icis. 

ARTESILLA , /. f. dim. de Artéfa. 
Petite huche. 

* ARTESILLA. Efpéce de jeu qui 
confifte à pendre entre deux poteaux 
un baquet plein d'eau, qu'on frappe 
en pallant dellous à cheval, & dont 
l'adrefle confiite à n'être point mouil- 
lé lors qu'il le renverfe. 

* ARTESON, f. in. Auge faite d'u- 
ne piéce , qui fertà laver la vailfelle. 
Lat. Rotunda mactra. 

ARTESON , enterme d'Architectu- 
re, c’eft un lambris. Lat. Laquear , 


aris. 
ARTESONADO, DA, adj. m. EJ f. 
Lambrifle , éc. Lat. Laqueuribus intec- 


$us, a, um. 
ARTESONCILLO, fm". dim. de 
Artejon, petite auge. Lat. Parvula 


ra. 

ARTESUELA, /. f. dim. Le méme 
que Artefilla. 

+ ARTETICA. adj. Voyez Gota 


axtética. 

ARTICA, o ARTIGA, /. f. T.du 
Royaume d'Aragon, Novale, terre 
nouvellement defrichée. L. Vovale, is. 

ARTICULACION , /. f. Articula- 
tion, jointure des.doigts. Lat. Arti- 
€ulatio, onis. 

ARTICULACION DE LA VOZ. Ár- 
ticulation de la voix , prononciation 
diftin&e des mots. Lat. Diffincfa pro- 
erunciatio , onis. 

ARTICULAR, ou. a. Articuler les 
tnots , les prononcer diftinétement fyl- 
labe par fyllabe. Lat. Articulare. 

ARTICULAR. Articuler, terme de 
Palais, Dreíler des articles. Lat. Arti- 
€ulatim ES per capita dividere. 

ARTICULADO, DA, f. p. Arti- 
culé, ée. Lat. Articuatim dijtinctus , 


8, um. 
: ARTICULO, f. m. Article, nœud, 
Jointure des doigts. L. Articulus , i. 
ARTICULO, en terme de Prati- 
Lom. 4. 
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que, exception, défenfe contre une 
demande. 

ARTICULOS. T.de Pratique. Faits 
& articles qui forment les interroga- 
toires d'un criminel. Lat. Zrticuli. 

ARTICULOS. Articles, terme de 
Grammairc, particule qui fe met de- 
vant lc nom pour en marquer le gen- 
re, le nombre & le cas. Lat. Articuli. 

ARTICULOS. Articles, on appelle 
ainfi les chapitres d'un livre. Lat. Cu- 
pita. | 

ARTICULOS DE LA FE’. Les Ar- 
ticles de la foi Chrétienne. Ce font 
les vérités que Dieu a révelées à fon 
Eglife. Lat. Fidei Chriflionæe precipua 
capita. 

ARTICULO DEL TIEMPO. Efpace 
de tems daus lequel on fait une cho- 
fe, ou qu'elle eft arrivée. Lat. Zrflans 
temporis. 

ÁRTICULOS DE PACES , « de la 
rendicion de una plaza. Articles de 
paix, ou decapitulation, conditions 
auxquelles on fait la paix , & l'on 
rend une place. Lat. Pacfionis condi- 
tiones 
* ARTIFERA, Y ARTIFE, /. s. 
T. de Bohémiens. C'eft du Pain. Lat. 
Pani; , is. 

* ARTIFERO, /. :. T. de Bohé- 
miens. Boulanger. Lat. Piflor , oris. 
- ARTIFICE , /. »s. Artiftc , artifan, 
ouvrier. Lat. Artifex. 

ARTIFICE. Artiíte, dans le figuré, 
celui qui invente, inventeur. Lat. Zr- 
ventor , oris. 

ARTIFICIAL, adv. d'une term. 
Artificiel , elle, fait par art, par op- 
pofition à naturel. Lat. Artificialis , e. 

ARTIFICIAL. Artificieux, fubtil , 
fin, rufé, double. L. 4/tutus, a , um. 

Dia Artificial. Voyez Dia. 

Memoria Artificial. Voy. Memoria. 

ARTIFICIALMENTE, adv. Ar- 
tificiellement, avec art. Lat. Afabr?. 

ARTIFICIO , /. sm. Artifice, art, 
induftrie , adrefle à faire les chofes. 
Lat. Ars, tis. 

ARTIFICIO. Ouvrage fait fuivant 
les régles de l'art. Lat. Opus mirabili 
arte perfectum. 

ARTIFICIO. ÁArtifice, fe prend au 
figuré pour rufe, déguifement, frau- 
de, finelle. Lat. Calliditas , atis. 

AR [IFICIOSAMENTE , aiv. Ar- 
tiftement, ingenieufement, induftrieu- 
fement , adroitement , finement, fub- 
tilement. Lat. Z»dujlri?. 

ARTIFICIOSAMENTE. Artificieu- 
fement, frauduleufement, avec linef- 
fe, diffimulation. Lat. Callide, 

AR l'IFICIOSISSIMO, MA, adj. 
m. ES f. fup. de Artificiofo. Très in- 
genieux, le, trés artificieux, fe, très 
adroit , te. Lat. Valde indufhrius , 


a um. 

ARTIFICIOSO , SA, adj. m. ES f. 
ingenieux , eule , plein d'induftrie. L. 
Ángenious y Uy Win. 
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* ARTILLAR, «. «. Munir un 
vaiffeau d'artillerie. Lat. Navem tor- 
mertis bellicis inftrucre. 

* ARTILLARSE , 9. v. T. de Bo- 
hémiens. Se pourvoir d'armes,s'armcr. 
Lat. Arma induere. 

* ARTILLADO, DA, f. f. Mu- 
ni, ie d'Artillerie. L. Zvmatus, aum. 

ARTILLADO. Ter. de Bohémiens. 
Couvert d'armes, armé. Lat. ris 
teclus , a, um, 

ARTILLERIA, /. f. Artillerie , 
appareil de guerre, qui comprend 
les canons , les mortiers, les bom- 
bes. Lat. Zormenta bellica. 

General de la Artilleria. Géneral de 
l'Artillerie. C'eft celui qui commande 
l'Artillerie , aufli-bien que les Officiers 
qui la fervent. Lat. Kei tormentarie 
prafeétes, e 

Poner toda la Artiileria. Mettre tou- 
te l'artilleric en batterie; expreflion 
métaphorique, qui fignifie fiire ufa- 
ge de tous fes moyens. Lat. Ones 
lapidem | movere. 

ARTILLERO, /. sn. Artillenr, ce- 
lui qui fert l'artillerie. Lat. Tormen- 
torum director, 

ARTIMANA, /.f. T. anc. Sagacité, 
induftrie , adreffe, finefle, foupleffc. 
Lat. Zdufiria, e. Sagacitas , atis. 

ARTIMAnA. Lacs, pièges, rets, 
filets dont on fe fert pour attraper 
les oifeaux. & autres animaux. Lat. 
Laquei. Plage. Retia. 

ARTISTA, /. m. Artifte, celui 
qui exerce un art. Lat. Artis cujusli- 
bet profejor , oris. 

ARTISTA. Artien, celui qui étu- 
die les beaux arts dans une Univer- 
fité. Lat. Liberalium artium tivo , onis. 

ARTISTA. Artifte. Jacinto Polo 
s'elt fervi de ce mot dans le ftile poé- 
tique pour défigner le Créateur de 
l'Univers. Lat. Opifex. 

* ARTIZADO, DA, adj. m. ES f. 
Fait, te, fuivant les régles de l'art. 
Lat. Afabre facfus , a, um. 

ARTIZADO. Fin , rufé, madré, 
fourbe. Ce mot eft ancien en cc fens 
& inufité. L. Callidus , q, um. 

* ARTRODIA, /. f. Artrodie. T. 
d'Anatomie , efpéce d'articulation des 
os. Lat. Artrodia, e. 

* ARULA , /.f. dim. de Ara. Petit 
Autel. Lat. Arula, e. 

ARUNAR, v. a. Egratigner avec 
les ongles. Voyez Aranar. | 

ARUNO, J. m. Egratignure faite 
avec les ongles. Voyez Araxo. 

ARUNON , jf ». Celui qui égrati- 
gne ; en terme burlefque , coupeur de 
bourle. Lat. Zatrunculus , i. 

* ARVEJA,/.f. Velce, légume. 
Lat. Ervilia, «e. 

No vale una arveja. Il ne vaut pas 
un grain de veice. 

* ARVEJAL, /. m. Lieu planté de 
veíces. Lat. Locus ervilia faíus. 

* ARVEJON ,/. m. augm. de 4Ar- 

R vga. 
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veja. Groffe vefce. L. Ervilia grandior. 

ARYTENA,/.f. Le Larynx. L. 
Larynx, gis. 

* ARZA, ff. Terme de Marine. 
Gros cable double , auquel on attache 
une poulie pour lever des fardeaux. 
Lat. Erecforius rudens , tis. 

ARZOBISPADO ,/:»;. Archevéché. 
Archiépifcopat , dignité d'Archevéquc. 
Lat. Archiepifcopatus. 

ARZOBISPAL , adj. d'une term. 
Archiépifcopal, appartenant à l'Ar- 
chevéque. Lat. Archiepi/copalis , e. 

ARZOBISPO, /. 11. Archevéque, 
Evéque métropolitain qui a un certain 
nombre d'Eveques pour fuffragans. L. 
Archiepifcopus , 1. | 

ARZOLLA, /. f. Amande verte. 
Lat. Jonnatuza amygdula. 

ARZOLLA. Dans la Manche, figni- 
fe menfonge. L. WHiidación, dí. 

ARZON , f: 11. Arcon d'une fclle. 
Lat. Equuriz felle arculus. 

* Affe al arzor. Se prendre à l'ar- 
con, fe dit d'un mauvais cavalicr. 


A S. 


AS. As, un point feul marqué fur 
un des cótés d'un dé , ou d'une carte. 
Lat. Canis, is. 

Son tres , dos y as. Ils font trois, 
deux & as, fagon de parler pour re- 
prendre ceux qui cxagérent d'avoir 
vü une grande troupe de monde al- 
femblé , un grand concours , ou quan- 
tité de choles : on leur répond par 
derifion , Si, fog txgs , dos, y as. 

ASA, KF. Anfe, partie d'un pot, 
d'un panier , par où on les prend pour 
s'en fervir. Lat. Anfa, e. 

AsA,aufiguré. Prétexte , occafiou 
pour faire une chofe. | 

Ex. Dur afa. Donner occafion. 

ASAS. Anfes, en t. de Bohémiens, 
ce font les orcilles. L. Aures, zum. 

An:igo del afa, o fer mui del afa. 
Ami de cœur, être ami de cœur. 

Poncife 0 andar en ajus. Mettre fes 
mains fur les hanches, fe quarrer 
en marchant. Lat. Anjutias incedere. 

Tomar el jarro por cl afa. Cette ex- 
rreffion figrife qu'on doit prendre 
les cho'es comme il convient de les 
prendio. E. Lecipicida ies uti debent. 

* ASALIENDAS »" adj. A deffein " 
de propos déliberé, avec connoïflince 
de cante. Lat. Cofuli. 

* ASA0NA , ff. Affemblée de 
cens que l'on réunit adroitement pour 
quelque detTein. T. Citas , ns, 

* ASARABACARA , £ f. Afarum, 
ou Cabaret, plante odoriferante dont 
on fait dcs guirlandes. L. jiu , i. 

ASARO , /.:5. Le méme que Zja- 
s'ubacara. $ , 

ASBESTINO, na, adj. m. ET 
f. Qui appartient à PAsbeíte, on 
Amiante. Lat. Asbeltinus, a, dum, 

Lienzo ajboflino. Toile d'amiante, 


* 


"ASC 
toile incombuftible. 

* ASCENDENCIA , /. f. Afcendan- 
ce, terme de Généalogie, la fuite 
d'Ancétres dont une perfonne defcend. 
Lat. Ari, orum. 

ASCENDENTE , f. s». T. d'A- 
ftrologie. Afceudant. Point du Ciel ou 
degré de l'Equateur qui monte fur 
l'horizon, furtout par rapport à la 
nativité des perfonnes. Lat. Eclypti- 
ce afcende:s gradus. 

ASCENDER, «v. a. Monter, fe 
tranfporter dans un lieu plus haut. 
Lat. Ajcendere. 

ASCENDER A LA DIGNIDAD, O 
AL PUESTO. Parvenir à une dignité, 
à un pofte. 

ASCENDIENTE, , /. #1. Afcendant, 
celui de qui l'on defcend en ligne di- 
reéte. Lat. Prigenitor, oris. 

ASCENSION , f. f. Aion par la- 
quelle on monte. Ce mot elt confacre 
dans nôtre Religion, pour marquer 
l'elévation de J. Chrift au Ciel. Lat. 
Chrifh Afcenfio , ouis. 

ASCENSION. Signife quelquefois 
élévation à un pofte, à une dignité, 
exaltation. Lat. Exultatio, onis. 

* ASCENSION OBLIQUA. Terme 
d'Aftronomie. Afcenfion oblique. L. 
Afcenfo obliqua. 

* ASCENCION RECTA. T. d'A- 
ftronomic. Afcenfion droite. L. Af. 
cenfio recta, 

* ASCENSO , f. m. Elévation , 
avancement aux honneurs. Lat. d 
hoxores gradus. 

* ASCETICO, CA, adj. m. € f. 
Afcetique, qui appartient à l'étude 
& à la pratique de la perfection Chré- 
ticnne. Lat. Afceticus, a, um. 

* ASCIOS, f. m. Terme de Géo- 
graphie & d'Aftrónomie. Afciens. Nom 
qu'on donne à ceux qui habitent la 
Zone torride , & qui n'ont point d'om- 
bre à midi, parce que le Soleil cf 
à leur Zenith. Lat. 4/cii, orum. 

* ASCLEPIADEO, /. m. Afclepia- 
dien. Efpéce de vers Latin compofé 
de quatre pieds, fçavoir d'un Spon- 
dée, de deux Coriambes , & d'un Pyr- 
rique. Lat. Perfus afclepiada us. 

ASCO, f. im. Dégoüt qu'on a pour 
une chofe mal propre. L.Z/tidium, ii. 

Es un afco. C'eft un mal propre. 

Hacer afcos de alguna cofa. Mépri- 
fer, dédaigner une chofe. 

ASCONDER , 2. a. Voy. Zjcouder. 

ASCONDIDO , DA, f. p. Voyez 
Efevadido, | 

ASCONDIDAMENTE , aiv. Voy. 
Efcordidantente. 

ASCOROSO, SA, adj. m. ES f. T. 
peu ufité. Dédaigneux , eufe, mépri- 
fant, te, dégoutant, te, malpropre. 
Lat. Feflidiofus , a, um. 

* ASCOSIDAD , f. f. Salcté, im- 
mondice, qui caufe du dégout. Lat. 
Sordes , ium. 


ASCUA , J. 1. Braife ardente. L. 





ASC \ 
Pruna, e." 

* ASCUAS, plur. Exclamation bur. 
lefque. Ouf, jc me brúle. | 

Como gato por afcuas. Comme un chat 
fur la braife. Se dit d'un homme qui 
le méfie d'une chofe en paffant an- 
prés. Lat. Znftar casis ad nilum. 

Ejlar en afcuas, o tener en áfcua à 
alguno. Etre agité par l'efperance ou 
la crainte. Nous difons , être fur les 
épines. Lat. Cupidine uri. 

Eflar hecho una afcua , o echando af- 
cuas. Se dit au figuré d'un homme ex- 
trémement échautté. Lat. Rubere. 

Sacar el afcua con la mazo ajena , o 
con la maso del gato. En Francois, fe 
fervir de la patte dp chat pour tirer 
les marrons du feu. 

* ASCURAS, adv. Sans lumiére, 
dans l'obfcurité. Voyez Zcfcuras. 

ASCUSO, adv. T. ancien. Secré- 
tement, clandeftinement, en cachet- 
te. Le méme que Ae/condidas. 

* ASCYRO , /.1. Herbe de St. Jean. 
Lat. Hypericum , i. 

* ASEADAMENTE, adv. Nette- 
ment, proprement, poliment, Lat. 
Concinnè. 

ASEAR, v. a. Orner, parer, ajuf- 
ter, embellir. Lat. Orrarc. 

ASEARSE, «v. r. Se parer, s'ajuf- 
ter, s'habiller proprement. L. Ei- 
ganter fe componere. 

ASEADO, DA, f. f. Paré, ée. L. 
Comptus, a, un. 

* ASECAS, efpéce d'adv. Séche- 
ment, cruement , froidement , Ícule- 
ment. Lat. olim. Soluminodo. 

ASECAS, Y SIN LLOVER- Sans 
mo:if, fans fujet. Cette expreflion 
n'eft ufitée que parmi le peuple. L. 
Inopinató. 

Comer el pan afecás. Dépenfer fon 
argent fans prudence. 

. ASENGLADURA , /. m. Terme de 
Marine. Cinglage. C'cft le nombre de 
lieues qu'un vaiflean fait en vingt- 
quatre heures. L. Diurna navigatio , 
01125, 

* ASEO, Parure élégante , ajufte- 
ment recherché. L. Ornatus , ds. 

ASIATICO , CA , adj. m. €? f. 
Afiatique , qui concerne l'Afie , ou qui 
en eft. Lat. Afaticus, a, um. 

ASIDZRO, /.»». Aníc, manche, 
tout ce qui fert à prendre une chofe. 
Lat. Capulum , 7. 

Tener o tomar afidéro de alguna cofa. 
Se prévaloir d'une chofe pour fon 
ufage. Lat. Anfion arripere. : 

* ASILLA , O ASIDILLA, f. £ 
dim. de Z/fa. Petite anfe, & métaph. 
Occafion , prétexte de faire une chofe. 


Lat. dia, e. 


ASIMIENTO , f. in. L'action d'em- 
poigner, de faifir une chofe. L. 4p- 
prebenfio , onis. 

ASIMIENTO , fignifie auffi par 
analogie , affection , attachement pour 
une chofe. L. Cupiditas , atis. 

ASININO , 











ASI 
ASÍNINO, NA , adj. ss. € f. Qui 


appartient à l'âne, comme oreilles 
d'âne. L. Zfminfts , a, um. 


chuélo. 

ASIR , v.a. Saifir, empoigner une 
chofe. L. Apprebendere. 

* AsIR. En parlant des plantes, 
prendre racine , lorfqu'on les replante. 
Lat. Radices agere. 

ASIRSE de eflo , o de aquello. Saifir 
an ‘prétexte, ume occafion de faire 
nne chofe. L. Occáfionem arripere. 

ASIDO, DA, f. p. du verbe Afr 
dans fes acceptions. Pris, fe avec la 
main. Lat. Zpprebemfus , a , um. 

As1D0O , dans le figuré. Tétu , opi- 


. niàtre. Lat. Pertinax. Avare, mef- 


quin, L. Avarus, 

ASMA ,/.f. Afthme, difficulté de 
refpirez. Lat. A//hma, atis. 

* ASMADURA, /. f. La faculté 
que l'ame a de juger. L. Judicium, ii. 

* ASMAMIENTO , /..m. T. anc. 
L'a&ion par laquelle on juge d'une 
chofe douteufe & incertaine. L. Da- 
biarum rerum. prudens fudicium. 

* ASMAR, «v. a. T. anc. Juger 
d'une chofe par conjecture. L. Con- 
jecturare. 

ASMAR. Signifie auffi ofer entre- 
prendre une chofe. Lat. Audere. 

* AsMAB. Eft employé dans les 
anciens Auteurs pour confiderer , ob- 
ferver avec attention. Lat. Attentizs 
perpendere. 

ASMATICO, CA, adj. m. EJ f. 
Afthmatique, fujet à l'afthme. Lat. 
dpiriofus , a, Um. 

ASNA ,/.m. Aneffe , la femelle 
de l'àne. Lat. Afia , «. 

ASNAS. Chevrons. L. Tigna, orum. 

* Refr. fna con pollino no va de- 
recba al molino. Ce proverbe fignifie 
qu'un homme préoccupé ne fçauroit 
juger fainement des chofes. L. So- 
ciata afello afella , non celer pergit. 

ASNAL , adj. d'une term. Tout ce 
qui appartient à l'àne. L. Z/fiiuus. 

AsNAL. Se prend quelquefois fi- 
gurément pour brutal. Lat. Brutus, 
8, um. 


'* ASNALES. Bas plus forts & plus 


po tuiles Erands que les bas ordinaires. Lat. 


bob 


JMajora ES elegantiora tibialia. 
. ASNALMENTE, adv. D'une ma- 
niére ftupide & groffiére , en âne. C'eft 
un terme burlefque. Lat. 4/mi more. 
ASNAR, , adj. Voyez Afnal. 
ASNAZO, f. m. augm. de fno. 
Grand ane. 
ASNAZO. Groflier, brutal, ftupi- 
de. Lat. Stipes, itis. 
ASNERIA, /.f. Troupe d'ánes. 
Lat. Afinorum grex , gis. 
ASNERIZO, /. m. Le méme que 
Harriéro. Ce mot n'eft point ufité. 
ASNERO , /. in. Afnier, qui ménc 
& qui panfe les ânes. L. Af. arius, ii. 
* AS NICO, J. 11m. T. bas du Royau- 


ASIO, f.m. Le méme que Mo- 


ASN 


me d'Aragon. Chenet àcran , qui fert 
à porter la broche. Lat. Fulmenti fo- 
carii genus. 

ASNILLÓ, La, f.m. € f. dim. 
de fio & de Afna. Petit âne, petite 
ánefle, petite bourrique , ánon. Lat. 
Ajellns, 3. 

ASNINO, NA, adj. m. EN f. Afi- 
ne, béteafine, un âne ou une ánclle. 
Lat. Ajininus , a , tm. 

ASNO, f. m». Ane, bête ftupide 
affez connue. Lat. Afnus, i. 

Caer de fu afno. Tomber de fon áne, 
céder à la raifon, revenir de fon cn- 
tétement. Lat. Refpifcere. 

* Ref. ZAfno con oro alcanzalo todo. 
Ce Proverbe fignific que l'homme le 
plus ignorant & le plus ftupide ob- 
tient par le moyen de l'argent les em- 
plois qui exigent le plus de capacité 
& de connoillance. 

* Ref. A/no de Arcadia lleno de oro, 
y come paja. On applique ce Proverbe 
aux avares, qui ayant du bien, fe 
rcfufent le neceffaire. Lat. Onu/tus 
auxo , palea afellus viéfitat. 

*Ref. Afro de muchos , lobos le co- 
men. Ce proverbe fignifie que lorfque 
plufieurs perfonnes fe chargent d'u- 
ne chofe, elle périt pour l'ordinaire, 
parce que les uns fe repofent fur les 
autres. | 

Ref. Afro lerdo tu diras lo tuyo y lo 
ajeno. Ce Proverbe fignifie que les 
fots ne fcavent rien taire. Lat. Aljena 
pariter atque fua flultus evomet. 

* Ref. A afno tonto , barriero loco. 
Ce Proverbe fignifie que les perfon- 
nes pareflenfes & négligentes ont be- 
foin de quelqu'un qui les traite avec 
rigueur, parce qu'autrement elles ne 
font rien. Ferox agafo congruit ajino 


rudi. 

T Ref. Al afro muerto la cebada al 
rabo. Ce proverbe fignifie que le fe- 
cours eft inutile, lorfque l'occafion 
d'en faire ufage eft pañlée. Lat. Poft 
bella preliantibus juvamina. 

t Refr. Cadu afno con fu tamaño. 
Ce proverbe nous confeille de nous 
aflocier avec nos égaux. Lat. Pares 
cum paribus. 

+ Refr. El amor del afno coz y bocádo. 
On applique ce proverbe à ceux qui 
nous nuifent en voulant nous fervir. 
Lat. Calce atque morfu afellus amans 
proditur. 

t Refr. El bijo del afno dos veces 
rozna el día. Ce proverbe fignifie que 
les enfans reffemblent pour l'ordinai- 
ré à leurs Péres. Lat. Mores paternos 
Japè referunt nati. 

t Refr. No /e bizo la miel para la 
boca del afro. Le miel n'eft pas fait 
pour la bouche de l'àne. L. finus in 
unguento, 

+ Refr. Quando nace la efcoba , nace 
el a/no que la roya. Ce proverbe fignifie 
que toutes les chofes ont leurs con- 
traires. 
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ASOBARCAR, v.a. T. bas. Le- 
ver quelque chofe de terre. L. Tollere, 

ASOBARCADO, DA, f. p. Levé, 
ée de terre. Lat. Sublatus, a , 251. 

ASORARCADO. Crochcteur , porte- 
faix. Lat. Bujulus, i. 

ASPA, /. f. Dividoir. Lat. Tro- 
chus , 1. 

AsPA. Aile d'un moulin à vent. 
Lat. Velaris moletrine tigra decuffata. 

+ ASPA DE SAN ÁNDRES. Croix 
de Saint André, faite de drap , ou de 
flanelle rouge en fautoir , que portent 

ar ordre de l'Inquifiticn ccux qui fe 
ont réconciliés avec l'Eglife. L. Crux 
rubra in facco benedicfo decu[lata. 

+ ASPALATO , /. m. Alpalathe. 
Arbrifleau épincux, dont le bois cft 
pefant, mafif € oléagineux , un peu 
acre & amer au goüt , de couleur pur- 
purine & marqueté, aflez odorant. 
Lat. Afpalatus , i. 

T ASPALTO, f. m. Couleur dont 
on fe fert en Peinture. V. Ffpalto. 

ASPAR, c. a. Dévider du fil, le 
mettre en écheveaux. L. Filum in /P3- 
ras componere. 

Aspar. Attacher quelqu'un fur. la 
croix de Saint Andi L. Decuffatam 
in crucem agere. 

AsPAR. Maltraiter quelqu'un dc 
parole ou de fait, lui faire perdre 
patience. Lat. Ad incitas redigere. 

ASPADO, DA, f. p. du v. A/par 
dans toutes fes acceptions. Dévidé, 
ée en écheveaux. Lat. Dr fpiras com- 
pofitus, a, um. In crucem decuJatam 
actus , a, zm. 

+ ASPADOS. On appelle ainfi en 
Efpagne ceux qui par mortification 
portent fur leurs épaules une barre 
de fer où de bois à laquelle ils ont 
les bras attachés en croix. 

t ASPAVIENTO, /..m. V. Efpa- 
viento. 

ASPAVIENTOS. Bravades, fanfar- 
ronades. Lat. Mine. y 

ASPECTO, f. 5. Afpe& , vie, mi- 
ne, contenance. Lat. A/pectus, ús. 

ASPECTO. Afpeét, litnation des 
planétes les uncs à l'égard des autres. 

À primer afpecfo. Du premier afpe&, 
des la premiere vie. L. Prima fronte. 

ASPERAMENTE, adv. Aprement; 
durement , aigrement , rigourcufe- 
ment , févérement. Lat. 4/prrè. 

ASPERANCIA , f. f. V. Ejperanza. 

+ ASPEREAR, ©. a. T. anc. Ai- 
grir, irriter quelqu'un , le mettre en 
colére. Lat. Zacc/fere. 

ASPEREADO, DA, f.p. Aigri, ie, 
irrité, ée. Lat. Zacefftus, a, um. 

ASPEREZA ,/.f. Apreté, rudefle 
au toucher. Lat. A/peritas, atis. 

ASPEREZA , au figuré. Difficulté, 
dureté, févérité, aufterité. Lat. AS 
peritas. 

ASPEREZA DE CONDICION. Ru- 
defle d'humeur, de caractérc. 

ASPEREZA EN EL ESTILO. Dureté 
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de ftile. Lat. Orationis afperitas. 

ASPEREZA EN LA PENITENCIA. 
Rigueur de la pénitence. Lat. Æ/pc- 
VAI vite genus. 

+ ASPERGES. Mot Latin qu'on 
employe dans le ftile badin. Arrofe- 
ment, afperfion. Lat. A/perfio, onis. 

+ ASPERGULA, /..f. V. Amor de 
Hortelano, 

f ASPERIDAD, /. m. Apreté , ru- 
defic. Le méme que A/fperéza. 

+ ASPERIEGA, / f. Efpéce de 
pomme reinctte. Lat. Malum fubau- 
fierum. . 

+ ASPERISSIMAMENTE. Très 
âprement , très rudement , trés ri- 
goureufement. Lat. A/perrime. 

ASPERISSIMO, MA, adj. fup.m. ES 
F. de Afpero, dans toutes les fignifica- 
tions de cet adject;f. Trés apre, très 
dur , re, trés rude, trés raboteux , fe, 
tres rigoureux , cufe, trés févére. L. 
Alfperrimus. AcerbiJónus. Valde feve- 
TS, 0, un. 

ASPERO , RA, adj. m. ES f. Ru- 
de, inégal, le, raboteux, fe, âpre, 
dur, re, mal poli, ie, fcabreux, 
enfe. Lat: Zfper , ra, rum. 

ASPERO. Signifie par analogie , Ri- 
£oureux , cule, févere, auftére, fa- 
cheux, eufe. Lat. Afper , Aufterus, 
Jeverus, a , um. 

AsPERO , au figuré, Difficile , 
acariátre. 

ASPERA ARTERIA. V. Artéria. 

* ASPERON , /. m. Pierre à aigui- 
fer. Lat. Cos, otis. 

ASPERURA, /. f. Voyez A/pereza. 
Le premier eft peu ufité. 

ASPERSION ,/.f. Afperfion , ac- 
tion d'afperger ou d'arrofer par me- 
nues gouttes. L. A/perfo , onis. 

ASPERSORIO , / s». Afperfoir, 

_on afpergès , goupillon de benitier. L. 
Afperforium , ii. 

ASPHALTO, /. mn. Afphalte, ou 
Bitume de Judée. Efpéce de bitume 
naturel qu'on trouve dans la mer 
mortc. Lat. 4/pbaltum, 1. 

ASPID , f. 5. Afpic, forte de fer- 
pent trés venimeux. Lat. 4/pis, idis. 

+ ASPILATE ,/. f. Pierre précieu- 
fe de couleur de feu qu'on trouve en 

' Arabie dans le nid de certains oifeaux. 
Lat. Ajpilates. : 

ASPIRACION , S f. Afpiration, 
Ja&ion d'attirer l'air extérieur en de- 
dans. Lat. A/piratio , onis. 

ASPIRACION. Alfpiration de l'ame 
à Dieu. Terme de la Théologie my- 


ftique. L. A4ffeéfus mentis erga. Deum. - 


AsPIRACION. ÁAfpiration , terme 
de Grammaire, prononciation forte 
d'une confonne. L. Spiritus afper. 

ASPIRACION. En terme de Mn- 
fique , foupir , repos. Lat. Su/pi- 
yium , ii. 

ASPIRAMENTO, /. m. V. Infpi- 
racion. Ce dernier eft plus ufité. 

ASPIRAR, v. «, Exhaler, poulfer 


ASP 


neue vapeur, haleine, on corps 
ubtil. Lat. Spirare. 

ASPIRAR. Afpirer à quelque cho- 
fc, la délirer, y prétendre. L. Ambire. 

ASPIRAR. Voyez ZInfpirar. 

ASPIRAR. Se prend quelquefois 
pour refpirer avec force. 

ASPIRAR. Afpirer, terme de Gram- 
maire, prononcer avec afpiration. L. 
Afpirare. 

ASPIRAR. Exaler, jetter une odeur 
agréable. Lat. Suavem odorem fpirare. 

ASPIRANTE, p. a. du v. Afpirar. 
Afpirant. Lat. Spirans. 

ASPIRADO , DA, f. p. de ce ver- 
be dans quelques acceptions , comme 
lettre afpirée , prononciation afpirée. 

* ASQUEAR , v. a. T. peu ufité. 
Déilaigner , rebuter, méprifer. Lat. 
Faflidire. 

* ASQUEROSAMENTE, adv. Sa- 
lement , mal proprement. L. Spurce. 

ASQUEROSIDAD, /. m. Sakté, 
ordure, puanteur, immondice. Lat. 
Sordes , ium. Fetor, oris. 

ASQUEROSISSIMO , MA, adj... 
EY f. de Afquerofo. Très fale, trés 
malpropre, très dégoutant, te. Lat. 
Sordidifimus, a , um. 

ASQUEROSO, SA, adj. m. ES f. 
Sale, dégoutant, te, mal propre, 
qui caufe du dégout. Lat. Spurcus , 
a, um. 

AsQUEROSO. Qui eft fujet aux 
naufées. 

pou Foro , au figuré, vil, bas, 
méprilable. Lat. Turpis, e. 

* Ref. Afquerofo os baveis torauado ; 
pues ya comifleis de efle guifado. On a 
plique ce Proverbe à ceux qui apr 
avoir fait fortune méprifent la pro- 
fefhon qu'ils exercoient auparavant. 
Lat. Deterius nibil efl bumili, cum fur- 
git in altum. 

* ASSA, ff. Affa fetida. Gom- 
mc vifqueufe, compacte, de couleur 
rouffe, qu'on tire d'une plante appel- 
lée en Latin Zaferpitium. L. Lafer, ris. 

* ASSACAR , «. a. T. anc. Calom- 
nier,imputer fauflement.L. Culupmiari. 

ASSADERO, RA, adj. m. 6&9 f. 
Qui eft bon à rótir. Lat. Affari ap- 


fus, a, tm, 


ASSADO, /. m. Rôti, rót, tout 


ce qui eft cuit àla broche. Lat. Afi 
caro, mis. 

ASSADOR, /. #. Broche à rótir la 
viande. Lat. Ver, ¿s.- 

Parece que come o' ulmuerza ajfadores, 
Il paroit avoir mangé une broche, fe 
dit de ceux qui marchent roides' & 
tout d'une piéce. 

* Ref. En cafa del berréro affador de 
palo y cuchillo de madero. Ce proverbe 
en veut à la négligence de certaines 
perfonnes, qui ne fgavent pas fe fer- 
vir des moyens qu'elles ont en main. 

ASSADORADA, /. f. Le méme que 
Ajfadoruzo. Le premier eft peu ufité. 


ASSADURA , /.f. La freflure d'u- . 
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ne bete. Lat. Exta, orum. 

ASSADURA Y ASSADURIA, /. £ 
Efpéce de droit que paye le bétail, 
quí eft de la valeur d'une freflure en- 
tiére. Lat. Veéfigal pecuarium. Voyez 
AMonta»go. 

ASSADURILLA , /.f. dim. de 4f- 
fadssa. Petite freffure, cn parlant 
des chevreanx , des agneaux &c. 

ASSAETEADOR, /. 17. Ter. peu 
ufité. Arbalétrier. L. Sagittarius, ii. 

ASSAETEAR , «v. a. Tirer 'des 
fléches avec l'arc ou l'arbaléte à quel- 
qu'un pour le blef'er, ou le tuer. 
Lat. Sugittis aliquem confodere. 

ASSAETEADO, DA, p.f. Tiré, 
ée, à coups de fléches. Lat. Sagittis 
confo[fus , a, win. 

ASSAFETIDA. Sorte de gomme. 
Voyez Aja. 

* ASSALAREAR, 0 ASSALARIAR, 
v. a. Donner des gages , un falaire à 
quelqu'un qui nous fert. Lat. Stipem 
diare. 

ASSALARIADO , DA, f. p. Gagé, 
ée , qui recoit des gages. Lat. Stipen- 
diatus , a , un. 

ASSALTADOR , /. ». Voleur de 
grand chemin. Soldat qui monte à 
l'allaut, L. Graffator. Aggrejfor , oris. 

ASSALTAR , 7. a. Donner l'affant 
à une place. L. Oppugnare. 

ASSALTAR. Attaquer quelqu'un, le 
furprendre à l'improvifte, le voler. 
Lat. ZInvadere. 

ASSALTAR. Attaquer , fe dit d'une 
paflion , d'une douleur. L. Zrcadere. 

ASSALTO , fm. Allant, attaque 
pour emporter de vive force une pla- 
ce de guerre. L. Cpprgnatio , oris. 

ASSALTO , au figure. Affaut , ten. 
tation violente. L. Zentatio , onis. 

AsSALTO. Affaut, en terme d'Ef- 
crime. 

ASSAMBLEA. /. f. Affemblée. Ce 
mot eft pris du Francois. Lat. Ce- 
ius, Us. : 

ASSAMBLEA. Affemblée : on appel- 
le ainfi dans. Pordre de Malthe, le 
tribunal fupérienr où l'on juge les 
procès des Chevaliers. Lat. Dijudicam- 
dis cawjis dellinotum. concilium. 

t ASSANARSE , «. r. Se fâcher, 
fe mettre en colére. Ce mota vieilli, 
Lat. JZrafci. 

ASSAR, v.r. Rotir de la viande, 
du poiffon &c. Lat. Ajare. 

ASSARSE, v. r. Se rótir , fe brü- 
ler à l'ardeur du Soleil. L. Uri. 

Refr. Aun no o[fümos y yá emprin- 
gamos. On applique ce proverbe aux 
perfonnes imprudentes & fans expé- 
rience , qui veulent fe fervir des cho. 
fes avant le tems. 

ASSADO, DA, f. p. Rôti, ie. L. 
Ajfus , a, um. 

+ ASSASINAR, «. a. Affaffiner, 
tuer quelqu'un en trahifon. L. 77/dio- 
Je interficere. 

+ ASSASINADO, DA, f. f. ae 

Es 


v 


t 


——: 


a 
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finé, ée. Lat. JZufidiost interfectus, 


a, um. 

"+ ASSASINATO , fm. Affaffinat, 
meurtre. Lat. Homicidium , ii. 

+ ASSASINO , f. m. Aflafin , 
meurtrier de guet à pens. Lat. Ho- 
micida , e. 

t ASSAYAR , v. ». T. Aragonois, 
Effayer, faire l'effai, éprouver. L. 
Tentare. 

ASSAZ , adv. T. anc. Alfez, fuf- 
&famment, autant qu'il faut. L. Satis. 

Assaz. Ef fouvent employé com- 
me un adjectif fuperlatif, & fignife 
beaucoup. Lat. Abunde. 

* ASSECHADOR, /. #1. Efpion , 
cfpionneur qui tend des pièges à un 
autre , qui cherche à lc tromper, à lui 
nuire. Lat. Znfiiator, oris. 

* ASSECHANZA , /. f. Onemplo- 
ve ordinairement te mot au pluriel 
Affechanzas. Embuches , entreprife fe- 
crette pour furprendre & pour nuirc. 
Lat. Jufidie, arum. 

* ASSECHAR , «. a. Epier, guet- 
ter, tendre des embuches à quelqu'un 


- pour le furprendre & pour lui nuire. 


$ 


Lat. Znfidiari. 

ASSECLA, /. amb. Suivant, qui 
fuit ou qui accompagne quelqu'un. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Ajecla, e. 

* ASSEDADO , DA, adj. m. ES f. 
Soyeux, délié , fin comme de la foye. 
Lat. Mollís, e. . 

+ ASSEDIAR , v. a. Affiéger, faire 
le fiége d'une place. Voyez Sitiar. 

* ASSEDIADO, DA, p. f. Alheyé, 
éc. Voyez Sitiado. 

* ASSEDIO , /ub/l. m. Siége , ta- 
vaux pour prendre une place. Voyez 
Sitio. 

* ASSEGLARADO, DA, adj. m. 
£9 f. On appelle ainfi un Prêtre ou 
un Religieux qui fe conduit comme 
un homme du monde, & qui en a 
les maurs & les maniércs. Lat. Pro- 
fano more fe gerens. 

* ASSEGUNDAR , v. a. Réiterer 
une chofe, la faire une deuxiéme 
fois, recommencer , renouveller, re- 
dire. Lat. Jterare. 

* ASSEGUNDADO, DA , f. p. Réi- 
téré, ée. Lat. Zteratus, a, sun. 

ASSEGURACION, /. f. Affuran- 
ce, caution, garantie , cautionnement. 
Lat. Cautio, onis. 

ASSEGURACION. T. de Commer- 
ce. Allurance, traité par lequel on 
s'engage de reparer les pertes qu'un 
autre .pourroit faire, . 

* ASSEGURADAMENTE, adv. 
Surement , certainement, fermement, 
conftamment , hardiment. Lat. Certé. 
Liquido. Indubitanter. | 

ASSEGURADOR, f #5. Aflureur , 
-qui affure les vaiffeaux fur mer; il 

e dit aufli de celui qni aflure, qui 
afirme une chofe : il liynifie encore 
répondant, caution. Lat. Sponfor, ori. 
Ajertor , oris. 
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ASSEGURAMIENTO , /. m. Ser- 
ment, jurement, fon, fidélité, pro- 
mefle, parole , créance, aflurance, 
fauf-conduit, caution , cautionnement. 
Lat. Cautio. Sponio, onis. 

* ASSEGURANZA, /. f. Voyez 
Seguridad. Resguardo. 

ASSEGURAR, «.a. Affurer , affir- 
mer, cautionner, répondre d'une 
chofe. Lat. Affürmare. Spondere. 

ASSEGURAR. Aflurer, aífermir, 
rendre folide. Lat. Rem «aliquam fr- 
marc. 

ASSEGURAR. Affurer , en terme de 
Commerce, garantir les marchandifes 
dont un vaifleau eft chargé moyen- 
nant un certain bénéfice. Lat. $pon- 
Jionem fucere. 

ASSEGURAR. Se mettre, ou mettre 
quelqu'un en fürcté. Lat. Aliquem in 
tuto collocare. 

ASSEGURAR UNA PERSON A. S'af- 
furer de quelqu'un, Varréter, l'em- 
prifonner. Lat. Reum tuto loco ajJer- 
vare. : 

ASSEGURAR LA PERSONA. Met- 
tre quelqu'un à couvert, le cacher 
pour qu'on nele trouve point. 

* ASSEGURAR LAS VELAS AL NA” 
vio. En terme de marine. Amarrer 
autant de voiles qu'il en faut pour 
la fureté du vaifleau , lorfqu'il fait 
un gros tems. Lat. Pela contrabere. 

ASSEGURADO, pa, f.p. du v. 
Ajegurar dans toutes fes acceptions. 
Alfuré , ée, affirmé, ée. Lat. Afñir- 
matus. Stabilitus , a, um. 

* ASSEMEJAR , cv. a. Imiter quel- 
que chofe, la faire femblable à l'o- 
riginal. Lat. A/onilare. 

* ASSEMEJAR. Signifie auf com- 
parer deux chofes entr'elles, cn faire 
-la comparaifon. Lat. Compurare. 

ASSEMEJARSE , v. r. Se reffem- 
bler , avoir du rapport, de la reffcm- 
blance l'un à l'autre. L. Aliquem frmi- 
litudine referre. On dit aufli Se:nejarfe. 

ASSEMEJADO, DA, p. p. duv. 


ue femblable. Lat. Ajunilatus, a, nn. 

ASSENDEREAR, «. a. Poufuivre 
queque an , lobliger de fuir par des 
entiers. Lat. Per/equi. 

ASSENDEREADO, pa, f.p. Pour 
fuivià travers des fentiers inconnus. 
Lat. Zn fugam verfus , a, um. 

ASSENSIOS, /. m. plur. Voyez 
Axenjos. 

* ASSENSO. Confentément, ac- 
quiefcement à la propofition d'un au- 
tre, agrément, accord. Lat. Ajen- 
Jus, ús. 

* ASSENTADA, /. f. Signifie la 
méme chofe que Pez 5 quoique ce mot 
foit effectivement un nombre, on ne 
l'employe cependant que comme ad- 
verle, en v joignant la particule De, 
& Von dit De una ajfestada, ce qui 


d'une {eule fois. Lat. Uno baxjiu. 
























Ajemejar dans fes acceptions. Rerdn, 
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ASSENTADERAS , f. f. Les feffes, 
ainfi nommées parce qu'on s'affied 
deflus. Lat. Clunes , iun. 

ASSENTADOR , fm. T. de Ma- 
connerie. Magon qui affied les pierres 
de taillc dans les ouvrages de ce gen- 
re. Lat. Fiber murarins, 

* ASSENTADOR REAL. Maréchal 
de logis de l'Armée. Lat. Cuffrorum 
metator , oris. Ce mot elt peu ufité 
dans ce fens. 

ASSENTAMIENTO, /. 5". Enré- 
giftrement. Lat. Ratio nominis. 

ASSENTAMIENTO.' En terme de 
Pratique. Envoi en poífefhon dans . 
les biens d'un débiteur, dont le créan- 
cier prend poffetlion:en nantillement 
de ce qu'il lui doit. Lat. Zu poffefio- 
uem miflio, onis. 

ASSENTAMIENTO. V. 4A/rento. 

ASSENTAMIENTO. Engagement, 
enrólement de foldats. Ce terme a 
vieilli. 

ASSENTAMIENTO DE REAL. T. 
anc. Lozement , campement d'une Ar- 
mée. L. Cajfirametatio , onis. 

ASSENTAR , v. a. Préfuppofer, 
pofer pour vrai, ftatuer , ordonner , 
déterminer. Lat. Ponere , ftatuere. 

ASSENTAR. S'affeoir. On employé 
pour l'ordinaire ce verbe avec la par- 
ticule je, € l'on dit affentazfe. Lat. 
Sedere. 

ASSENTAR. Signifie aufli afínrer, 
affirmer, donner une chofe pour cey- 
taine. Lat. Zjerere. 

ASSENTAR. Eft fouvent employe 
pour contraíter, faire une conven- 
tion, un accord. Lat. De re quapiam 
convenire. 

ASSENTAR. Signifie auffi mettre 
par écrit, annoter, enrégiftrer. L. Zn 
cominentarios referre. 

ASSENTAR. Aflurer une chofe,da 
rendre ferme & folide. 

ASSENTAR. En terme d'orfévre- 
rie, enchaífer. Lat. Zucludere. 

ASSENTAR. Mettre quelqu'un dans 
les bonnes graces d'autrui. Lat. Alí 
quem in alicujus gratiam introducere. 

ASSENTAR. En terme de palais, 
mettre quelqu'un ch pofitffion des 
biens de fon débiteur. Lat. Zu pojef- 
Jfouem mittere. 

ASSENTAR. Frapper, chátier , mal- 
traiter , fouffleter. . Lat. Alicui alapum 
impingere, 

ASSENTAR BIEN. Convenir, qua- 
drer. Lat. Congruere. 

ASSENTAR BIEN. En parlant des 
‘Emplois, convenir. 

ASSENTAR CASA. Etablir maifon, 
fe mettre en menage. Lat. Domici- 
lium ibi ponere. 

ASSENTAR CON AMO. Se lBuer 
à un maitre. Lat. Se in famulatum 


| ulicuz locare. 


ASSENTAR EL JUICIO. Commen- 


revient au meme que d'un leul coup, ¡cer à faire ulaze de lon jugement. 


Lat. Rutione uti. 
3 ASSEN: 


^. 
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ASSENTAR EL PIE. Afleoir bien 
le picd, marcher ferme. Lat. Pedem 
firmare. 

ASSENTAR EL RANCHO. S'arré- 
ter dans un endroit pour y manger, 
ou pour s'y repofer. Lat. Aliquo di- 
vertere. 

ASSENTAR LA BAZA,0 SU BAZA. 
En termes du jcu des cartes, aflu- 
rer, lever fes levées, les mettre de- 
vant foi. 

ASSENTAR LA BAZA, O SU BAZA. 
Par allufion au jeu de cartes, fe dit 
d'un homme qui par fon induftrie, 
vient à bout de fes prétentions. Lat. 
Sibi conftdeve. 

ASSENTAR LA ESPADA. En ter- 
mes d'efcrime , c'eft mettre l'épée par 
terre. Il fe dit auffi d'un homme qui 
abandonne un emploi qu'il avoit exer- 
cé. Lat. Rudem deponere. Muneri va- 
ledicerc. 

ASSENTAR LA MANO, O EL 
GUANTE. Appuyer la main, chátier 
quelqu'un. Lat. Penas infigere alicui. 

ASSENTAR LOS REALES, O EL 
CAMPO. Camper une armée, mar- 
quer le camp. Lat. Cajflra metiri. 

ÁSSENTAR PLAZA. S'enróler pour 
foldat. Lat. Militie nomen dare. 

ASSENTARSE ALGO EN LA IMA- 
GINACION. Se mettre quelque chofe 
dans limagination. Lat. Zu mentem 
Jibi inducere. 

.ASSENTARSE EL APAREJO EN 

LAS BESTIAS DE CARGA. Se dit 

 lorfque la felle les bleffe. Lat. Cli- 
tellis ledere. 

ASSENTARSE EN EL ESTOMAGO 
ALGUNA COSA. S'afleoir , s'aplomer 
dans l'eftomac , en parlant d'une chofe 
qu'on ne peut digerer. Lat. Stomachum 
gravare, 

ASSENTARSE LOS LIQUORES. 
S'affeoir, fe repofer, fe clarifier, fe 
dit des liqueurs qui fe clarifient en 
dépofant les parties grofliéres & ter- 
reitres qu'elles contiennent. Lat. Sub- 
ere. 

ASSENT ADO, DA, f. p. du verbe 
Aj[cutar dans toutes fes acceptions. 
Aílis, fe. Lat. Sedens. 

ÁSSENTADO. Situé, planté, fon- 
dé. Lat. Pofitus. Situs. a, um. 

.  ASSENTIR, v. 1. Convenir, con- 
fentir, demeurer d'accord. Lat. Af 
Jentiri. 

* ASSENTISTA,/. 5. Munition- 
naire de guerre, de vivres, fermier 
qui prend à ferme les droits du Roi. 
Lat. Vectigalium receptor, cris. 

* ASSERRADERO, /. 1. Endroit 
où on fcie du bois. Lat. Locus ubi 
ligra ferra fecuntur. 

ASSERRADOR , f; m. Scieur de 
bois où d'autre chofe. L. Serrá ligua 
Jecurs. 

ASSERRADURA ; /: .. Sciage , ac- 
tion de ceux qui fcient. L. Scéfura. 

ASSE > v.a. Scier, couper 
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du bois ou autre chofe avec la fcie. 
Lat. Serrá fecare. 

ASSERRADO, DA , f. f. Scie, ée. 
Lat. Serrá fecfus , a, um. 

* ASSERTO , TA, adj. m. ES f. 
Terme de palais. Affrme, ée, aflu- 
ré, ée pour certain & légitime. Lat. 
Ajertus, a, um.- 

ASSESAR, v. ». Devenir fage € 
prudent, revenir à foi. Lat. 4d fe 
JeUerti. A 

* Refr. Potros cayendo , y mozos per- 
diendo, ven affefando. Ce proverbe fi- 
gnifie que les malheurs & les traverfes 
rendent les hommes fages. Lat. 4Ad- 

iritur laboribus prudentia. 

ASSESSOR , /. ". Affeffeur , Off- 
cier qui eft adjoint à un Juge princi- 
pal. Lat. Affejjor , oris. 

ASSESSOR, RA, m.€9 f. Se dit 
dans un fens plus étendu de celui qui 
fe fert de toute fon adreflc pour en- 
gager un autre à commettre une 
mauvaife action. Lat. Sua/or. 

ASSESSORIA , /. f. Afhftance que 
l'affeffeur donne au Juge dans les af- 
faires de Juftice. Lat. Ajefforis mu- 
nus, Eris. 

ASSESSORIA. Signifie auffi les ho- 
noraires qu'on donne à un Aflfcifeur. 
Lat. Aj[ejforis flipendium , ii. 

ASSESTADERO. T. du Royaume 
d'Aragon. Lien où l'on enferme les 


troupeaux pendant l'été pour les met-- 


treà l'abri de l'ardeur du Soleil. L. 
Caule, avum. 

ASSESTAR, «v. a. Vifer , pointer, 
braquer, diriger une arme à feu ou au- 
tre contre quelqu'un , ou contre quel. 
que chofe. Lat. Collimare. 

ASSESTAR , dans le figuré , Tour- 
ner, employer contre quelqu'un tout 
ce que l'envie € l'inimitie peuvent 
fuggerer de plus mauvais pour lui 
nuire. Lat. Zn uliquem dirigí. 

ASSESTADO , DA, f. f. Pointé, 
ée, braqué , ée. Lat. Zn /copum dire- 
Gus, a, um., 

* ASSEVERACION , /..f. Affrma- 
tion , l'action d'affirmer, ou d'afíurer 
quelque chofe. Lat. Ajfirmiatio, onis. 

* ASSEVERAR , 2.2. Affirmer, 
affurer , foutenir qu'une chofe elit 
vraic. Lat. Afferere. 

ASSEVERADO , DA, p.p. Afhr- 
mé, ee, afluré, éc. Lat. Afertus, 
a, um. 

ASSI, adv. de tens. Dès que, fitót 
que. Lat. Ut primum , fletim ut. 

Assi. Eit pris fouvent pour une 
marque d’affrmation, & alors il lizni- 
lie ainfi. Lat. Zta, pr. 

Ex. Eflo es ar. Cela eft ainfi. 

AsSI, adv. comminatoire: comme 
quand on dit. 

ASSI ? tu me ias pagaras. Tu me la 
paveras. 

Assi. Signifie auf, Plút à Dieu 

ue. 


Ex. Af% quifieras como puedes. Plút 
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à Dieu que tu eulles autant de volonté 
que de pouvoir. 

Ass1. Souhait qu'on fait à quel- 
qu'un. 

Ex. Af Dios te guarde que me en. 
Jeñes el camino, à me bagas efle favor. 

Ass1. Marque auffi le defir de la 
vertu dont on fe fent privé, par la 
comparaifon qu'on fait de foi avec ce- 
lui en qui clle fe trouve dans le plus 
haut degré. 

Ex. Ají fuera yo Santo ! Plut à Dieu 
fuffe - je auffi Saint! 

Asst. Marque la furprife & l'éton- 
nement : comme lorfqu'on dit à une 
perfonne ingrate : AK sme pagas los 
beneficios que te be becho? Eft - ce ainfi 
que tu reconnois les fervices que je 
tai rendus ? 

Asst. Eft quelquefois une marque 
de colére & de vengeance : comme 
havia eflo de paffarfe ufr ? Cela fe paf- 
fera-t-il donc ainf ? 

Assi. Eft un figne d'approbation 
& de loüange ; alors il fignifie bien, 
trés bien, fort bien. 

Asst. Mot exprefhf dont on fe fert, 
lorfqu'on enfeigne, pour montrer la 
maniére dont une chofe fe fait. 

Ex. No lo yerres muchachbo , aff fe 
hace eflo. Prends garde à te tromper, 
mon ami, cela fe fait ainfi. 

Asst. Ainfi, de cette forte, de cet- 
te maniére. 

Assi. Lorfqu'on y joint la parti- 
cule como, dans le terme comparatif 
d'une période, équivaut plutót à une 
conjonétion qu'à une notte comparati- 
ve: comme dans cet exemple. 

A [fi à los buenos como à los malos agra- 
da [a virtud. La vertu plait également 
aux bons & aux méchans. 

Assi. Loríqu'il eft précedé de la 
conjonétion y tient lieu d'une confé- 
quence. Comme lorfqu'on dit: De 
efle y aquello procede tal cofa, y affi 
fucedera el daño que fe rezela. Cette 
chofe provient de ceci ou de cela, 
ainfi le mal qu'on craint arrivera. 

ASSI ASSI. Allez bien, pafíable- 
ment bien. 

Ass1 COMO. Particule adverbiale, 
comparative entre deux extrémes. 


Tout ainfi que, autant que, comme dís que. 


Ex. 4//í como la modeflia atrabe , aji 
Je uborrece la diffolucion. Autant qu'on 
aime la modeftie , autant deteite-t-on 
l'impudencc. 

Ají que ajado. D'une maniére 


on - 
d'autre. 455i que , dés que, sirbe que, ainid 
de 5arfe que 


Como aff? Pourquoi ? 
ASSIDUO, ua, adj. im. En f. Al 
fidu , ue. Lat. Aj. duus , a, un. 
ASSIEN'TO , f. m. Siége, meuble 
pour s'aflcoir. Lat. Sedes, is. 
ASSIENTO. Se prend auffi. pour 
la place qu'on affigne à un homme 
dans un Congrès, ou dans une Af- 
femblée, felon fon rang € la dignité 
qu'il poflede. Lat. Locus in confrln. 
ASSIEN- 











^—--—— 
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ASSIENTO. Se prend quelquefois 
pour féjour. demeure, domicile. L. 
Sedes, is. Domicilium , is. 

 ASS1EN TO. Signifie aufli affiette , 
fituation , pofition. Lat. Situs, ús. 
Pofitio, oni. 

ASSIENTO. Solidité, en parlant 

d'un édifice. Lat. Sub/effio. 

ÁSSIENTO. Dépot, fediment , en 
parlant des liqueurs. Lat. Sedimen- 
fum, i. 

AssIENTO. Le fond d'un coffre, 

d'une caiffe. Lat. Fundum , i. 

ASSIENTO. Signifie auffi contrat, 
obligation , bail à ferme. L. Pacto. 

ASSIENTO. Annotation, marque, 
remarque. Lat. Annotatiío , onis. 

- ASSIENTO DE. ESTOMAGO. In- 
digeftion d'eftomac. L. Cruditas, atis. 

ASSIENTO DE LOS PIES. La plan- 
te des pieds, les pieds d'une table , 
d'une chaife. Lat. Planta pedis, 

ASSIENTO DE PAZ. Traité de paix. 
Lat. De pace conventio. 

ASSIENTOS. En terme de contu- 
ricres, les poignets, les cols d'une 
chemife , & auífi les ourlets. 

ASSIENTOS. En terme de bijoute- 
rie, ce font des perles qui font pla- 
tes d'un cóté, & rondes de l'autre. 
Lat. Zympanzas , e. 

ASSIENTOS. L'embouchure ou ca- 
non d'un mors, auffi- hien que l'en- 
droit de la bouche du cheval fur le- 
quel ^ porte. Lat. Lupati freri mor- 
Jus, 

ed DE MOLINO. Meule 
de moulin, accompagnée de toutes 
les piéces néceffaires pour moudre. 
Lat. ole. 

Dar o tomar a[fento en las cofas. 
C'eft régler les affaires, les mettre 
dans l'été où elles doivent étre. Lat. 
Rebus componcndis animuns intendere. 

Hombre de affetto. Homme de ju- 
gement. L. Maturi judicii «iv. 

ASSIGNACION ,/. f. Affignation, 
deftination d'une perfonne , ou d'une 
chofe pour une fin déterminee. Lat. 
Affgnatio. Dejlinntio , o1 ss. 

ASSIGNAR , v. a. Affizner, defti- 
ner quelque chofe pour tel ou tel ufa- 
ge. Lat. Affignare. 

-ASSIGNADO, DA, f. f. Affigné, 
ée. L. 4 rnatus. Deftinatus, a , um. 

* ASSIGNATURA , /. f. T. d'éco- 
le. Programme, ou la matiére que le 
Profefleur doit expliquer pencant 
l'année à fes Ecoliers. L. Program- 
ma materiam eo anno à profejfore tra- 
éfandam indicans. 

* ASSIMESMO , O AssiMISMO. 
ade, Oui de méme, aufli, ainfi. L. 
Etiam. Ito. 

* ASSIMILACION, ff. Reffem- 
blance , rapport, conformité d'une 
chofe avec une autre. Lat. Sismilitu- 
do, inis. 


ASSIMILAR , «v. s. Reflembler , 


avoir du rapport, de la conformité. . 
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Lat. Similem elle. 
T. ASSIMILADO, DA, f. p. F.ffem- 

é, ée. 

SL ASSIMILATIVO, VA, adj. m 
ES f. Ce qui a le pouvoir de rendre 
une chofe femblable à une autre. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. A4/rilutious , 
a, un, 

* ASSISIA, /. F. Vieux terme de 
pratique du Royaume d'Aragon. Clau- 
fe de Procès, principalement celle 

ui contient la dépofition des témoins. 
at. Tellium drpojitio , onis. 

ASSISTENCIA , /. fF. Affiftance, 
préfence, l'a&ion d'être préfent à quel- 
que chofe. Lat. Prafentia, e. 

ASSISTENCIA. Affiftance , fervice 
actuel qu'une perfonne rend en vertu 
de fon miniftere. Lat. Zuxiiunm , ii. 

ASSISTENCIA. Alliftance , aide, 
fecours. 

ASSISTENCIAS , au pluriel. Moy- 
ens, revenus, fecours pecuniaires. L. 
Pecuniaria fuojidia. 

ASSISTENCIA DE SEVILLA. Pof- 
te honorifique qui confifte dans le 
gouvernement politique & œconomi- 
que de cette ville , qu'on appelle 
dans toutes les autres Provinces d'Ef- 
pagne Corregimiento. 

* ASSISTENTA,/.f. Affiftante. 
On appelle ainfi à la Cour d'Efpagne 
les femmes qui fervent les Dames 
d'honneur , ou telle antre perfonne 
attachée à la Reine. L'ufazea preva- 
lu méme d'appeller ainfi hors de la 
Cour les fervantes en général. Lat. 


A ffflens fiemiua , «. 


* ASSISTENTA. Affiftante. On ap- 


pelle encore ainfi la femme de l'Af- 
fiftant de Seville. 

ASSISTENTE,ad;. /55f]. Aftant, 
qui affite, qui eft préfont à que que 
chofe. Lat. Afffless , t. —— 

AssISTENTE. Affiftant. On ap- 
pelle ainfi à Seville le Corregidor de 
cette ville. C'eft ce que nous appel- 
lons Prévót des Marchands. Lat. 1/2 
Jiftens. 

ASSISTENTES. Affiftans. On ap- 
pelle ainfi dans quelques Communau- 
tes Réligieufes ceux que les Provin- 
ces députent auprès du Général dc 
l'Ordre , pour l'aider dans les fon- 
&ions de fa charge. 

ASSISTIR , v. #. Aflifter , étre 
préfent à quelque chofe. L. 4fflere. 

ASSIS'TIR. c. a. Aflifter , accompa- 
gner quelqu'un dans quelque cérémo- 
nie. Lat. ZBquem comitari. 

AssISTIR. Signi&e aufli fervir. 
Lat. Affjlere. 

ASSISTIR A ALGUNO. ÂAfffter 
quelqu'un, le fecourir de fa bourfe. 
Lat. Alicui dare auxilium. 

ASSISTIR A ALGUNO. Affifter 
quelqu'un , le proteger , le favorifer. 
Lat. Aliquem fovere. 

ASSISTIR A UN ENFERMO. Áf- 
fifter un malade, en prendre foin, 
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Lat. Æyrim curare. 

Afihir la razon a alguno. C'eft avoir 
la raifon de fon côté. Lat. Pro aliquo 
rationens militare. 

ASSISTIDO , DA, f. f. du verbe 
Aiflir dans toutes fes acceptions. AL 
lité, ée. L. Comitates, a, um, 

ASSOCIACION , J f. Aflociation , 
jonttion d'une períonne pour fervir 
de fecond Juge. C'et aufh une focié- 
té que plufieurs perfonnes font en- 
femble. Lat. Corufociatio , onis. 

ASSOCIARSE, «. r. S'aflocier, fe 
joindre, s'unir. Lat. Confociare fe. 

ASSOCIADO , DA, f. fp. Affocié, 
éc. Lat. Coafociatus , a , um. 

ASSOCIADO. On emplove régulié- 
rement ce mot comme fublantif,quoi- 
qu il foit adject.£ ou participe ,; parce 
qu'on fousentend le mot Jutz. L'ilo- 
cié, l'adjoint d'un Juge. Lat. Judex 
adiunétus, 

ASSOLADOR , /. s. T. peu ufité. 
Deftru&eur , qui détruit , qui ravage. 
Lat. Puftator , oris. 

ASSOLADURA , ff. Ruine, défo- 
lation. Voyez Defolacion. 

ASSOLAMIENTO , /. 1. Ruine. 
dégat, deftruétion. L'a&ion par la- 
quelle onruine, on détruit une ville, 
un édifice &c. Lat. J'uflatio , onis. 

* ASSOLANARSE , «. r. Se niel- 
ler, fe brüler, fc brouir , il fe dit du 
froment, des fruits, des légumes &c. 
Lat. Rubigine corrumpi. 

ASSOLANADO, DA, p. p. Nicl- 
lé, ée, broui, ie. Lat. Rubigine cor- 
YUPINS , a, um 

ASSOLAR , v. a. Détruire, ruiner, 
abattre, ravager, défoler. Lat. Vaf- 
fare. 

* ASSOLARSE , v. r. Repofer, s'é- 
claircir, s'épurer en parlant des li- 
queurs. Lat. Sub/alere. 

ASSOLADO , DA, p.p. du verhe 
Ajciar dans fes acceptions. Détruit, 
te. Lat. Pu/lutus, a, um. 

ASSOLDAMIENTO, /:5. Terme 
pen ulité. Solde, prix, récompenfe, 
falaire. Lat. Stipendium, ii. 

ASSOLDAR, v.a. Gager, donner 
des gages, des appointemens; mais 
plus communément , lever des trou- 
pes, les prendre à fa folde. Lat. Sti- 

endiare. 

ASSOLDADO , DA, pp. Soudoyé, 
ée, zigé. de Lot. Siópeidio y mer- 
cede oies , Uy kit. 

ASSOLEARSE, +. r. Se hâler, fe 
brûler a l'ardeur du Soleil. Lat. Calo- 
ribus ai. 

ASSOLEADO, Da, f. p. Hálé, 
ée, parl'ardeur du Soleil. Lat. Luo 
loribus uflus, a, um. 

ASSOMADA , f. f. L'a&ion par la. 
quelle une chofe paroit € di:paroit 
tout d'un coup. Lat. Repentina appuri- 
tio , eruptio , onis. 

* Ref. Mas vale sma trafpuefta que 
dos ajjonádas. On applique ce Prose 

e 


136 À S.S 


beaux poltrons & aux láches, qui 
s'enfuient à la moindre apparence de 
danger, fans fe mettre en peine du 
qu'en dira-t-on. , 

ASSOMAR , o. 5. Poindre, com- 
mencer à paroitre. Lat. Apparere. 

* ASSOMARSE, «v. r. Se mon- 
trer, s'avancer, fortir, fe préfenter, 
mettre la tete à la fenétre, regarder. 
Lat. Apparere. 

* Ref. En cafa del official affoina la 
bambre mas no ofa entrar. Ce proverbe 
fignifie qu'un ouvricr qui s'applique 
à fa tofellion , he manque jamais du 
néceffaire, car, comme «dit un autre 
proverbe, Quien bá oficio , bà beneficio. 
Lat. Pix intrat unquem januam fa- 
ences. fabri. 

ASSOMADO, DA, f.p. Apparu, 
ue. Lat. Pifus, a, um. 

Eflar a|fomado del vino. Avoir le 
cerveau offufqué par la fumée du vin. 
Lat. Vino incalefcere. 

Eflar uno affomado à buena ventana. 
Se dit d'un homme qui eft à la veille 
d’avoir un riche héritage, ou un em- 
ploi confidérable. 

ASSOMBRADIZO, ZA, adj.m.EJ f. 
Ombrageux , pcureux , eufe, qui a 
peur de la moindre chofe. Lat. 7;- 
gnidus, a , um. 

ASSOMBRAMIENTO, /.m. T. 

u ufité. Terreur, épouvante , effroi, 

yeur, peur extréme. L. Terror, 
oris. 

ASSOMBRAR, ou. a. Ombrager, 
faire de l'ombrage , obícurcir , offuf- 
quer. Lat. Obumbrare. 

ASSOMBRAR. Epouvanter, faire 
peur, effrayer. Lat. Terrere. 

ASSOMERAR , fignifie aufli, Caufer 
de l'admiration, étonner, cauler à 
l'ame de l'emotion, ravir, furpren- 
dre. Stupefacere. 

ASSOMBRADO , DA, f. p. du v. 
Ajombrar dans fes acceptions. Om- 
brage, ée. L. Obumbratus. L'erritus. Stu- 

efactus, a, um. 

ASSOMBRO , /. tm. Epouvante, 
terreur, peur grande & foudaine. L. 

Terror. Timer , oris. 

ASSOMBRO , fignifie auffi, Eton- 
“nement, admiration produite par la 
vüe d'un objet extraordinaire. Lat. 
Stupor , oris. | 

Es un ajfombro. C'eft un prodige, 
en parlant d’un homme d'un genie 
&. d'un fgavoir extraordinaire. 

ASSOMO , f. m. Indice , fignal, 
marque , trace, veftige d'une chofe. 
Lat. Signum , 1. 

Ni por ajfomo penfé en tal cofa. Je 


n'ai jamais penfé à telle chofe, pas 


méme par indice. Lat. Ne Jufpicatus 
quidem Jin. 

Tener afcino , o affomos de alguna 
cofa. Avoir des preuves, des indices 
d'une chofe. Lat. Su/picari. 

ASSONADA , /. f. Rumeur , bruit, 
murmure fourd, indice de guerre, 
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de eu?relles. L. Rumor, oris. 

ASSUNAMIENTO, /. n». Le, mé- 
me que Zfonáda. 

* ASSCNANCIA , f. m. Affonance. 
ou confonance , accord d'une voix 
avec une autre. Lat. Ajonantia, e. 

ASSONANCIA. En termes de Mu- 
fique, Confonance, accord de plu- 
fieurs voix ou inftrumens enfemble. 
Lat. Sonorum aut cocum corcentus. 

* ASSONANCIA. Dans la Poëfie 
Caftillane, fe dit de la confonance 
des mots qui ont un méme fon, ou 
une méme terminaifon. L. Con/onan- 
Ha, e. 

Tener affonancia uma cofa con otra. 
Se dit de denx chofes qui ont du rap- 
port entr'elles. Lat. Zster fe conc'enire. 

* ASSONANTADO, DA, adj. t. 
ES f. Affonant, te. On le dit par- 
ticuliérement de certaine rime Ca- 
ftillane ancienne. L. Concinen:. 

* ASSONANTE , /. m. On appelle 
ainfi dans la Poefie Efpagnole le mot 
dont les deux derniéres voyelles font 
les mémes que celles d'un autre mot 
auquel il doit fe rapporter, ce qu'au- 
cune autre Nation que l'Efpagnole 
ne Ígauroit appercevoir. 

* ASSONAR, v. a. T. inufité. Le- 
ver des troupes. Lat. Milites cogere. 

ASSORDAR , v. a. Etourdir , rom- 
pre la téte en faifant du bruit, af- 
ourdir , rendre fourd. Lat. ure: 
obtundere. 

ASSORDADO, DA, f. p. Affour- 
di, ie. Lat. Exfurdatus , a, um. 

* ASSOSEGAMIENTO , f. m. L'a- 
&ion d'appaifer, de calmer , de tran- 
quillifer ceux qui font en colére, de 
mettre la paix. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Pacificatio, onis. 

* ASSOSEGAR , v. a. Pacifier, 
mettre la paix , appaifer , fléchir , cal- 
mer. Lat. Placare. 

ASSOSEGADO , DA, p.f. Appai- 
fé, ée. L. Placatus, a, um. 

+ ASSOTANADO, DA, adj. m.C9 f. 
Vouté, ée, bâti, ie fur cave. Lat. 
Concameratus , a, um. 


* ASSUETO , f. 5. Jour de con- 
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ASSUNTO , /; ». La matiére, le 


'ujet d'un Difconrs ou d'un Poeme. 
Lat. AjJumptum. 

AssuNTO. Signifie auffi fujet , 
caufe, motif. Lat. Res movers. 

* ASSURAR , v.a. Brúler la vian- 
de qui eft dans la marmite, faute 
d'eau ou de bouillon. Lat. Urere. 

* ASSURADO, pa, p.p. Brúlé, 
ée faute de fauce. Lat. Uflus, a, um. 

ASSURCAR, «.a. Sillonner , fai- 
re des fillons en labourant. Lat. $x/- 
Larr, à 
ASSURCADO, DA, ?.p. Sillonné, 
ée. Lat. Sulcatus, a, um. 

ASSUSTAR , v. a. Efirayer, épou- 
vanter, faire peur, jetter dans l'é. 
pouvante. Lat. Zerrere. 

ASSUSTADO, DA, f. p. Effrayé, 
ée, epouvanté, ée. Lat. Zerritus, 


a, um. 

* ASTERISCO, fm. Terme d'Im. 
primerie. Aftérifque, petite marque 
en forme d'etoile * qu'on met quelque- 
fois dans les livres pour fervir de 
renvoi. Lat. Afterifcaus, i. 

ASTERISMO, /. m. Aftérifme , 
terme d'Aftronomie, conftellation , 
affemblage de plufieurs ctoiles fous 
une certaine figure. Lat. Corylellatio , 
enis. | 

* ASTRAGALO , fm. Aftragale, 
plante à fleur legumineufe dont il y 
a plufieurs efpéces. Lat. Affragalus, à. 

ASTRAGALO. Aítragale , en terme 
d'Architedure, efpece d'ornement en 
forme d'anneau , qui fe met aux ba- 
les & aux chapiteaux des colonnes. 

ASTRAGALO. Aftragale. T. d'A- 
natomie. C'eft Pos du talon. Voyez 
Carnicol. 

ASTRAL , adj. d'une term. Qui ap- 
partient aux aítres. Lat. 44 «flra pero 
tinens. x 

* ASTRENIR, v. a. Aftraindre, 
forcer, contraindre , violenter, obli- 
ger par force. Lat. Cogere. 

ASTRICTO, TA, f. f. Aftraint, 
te, contraint, te. C'elt un terme Ara- 
gonois. L. Adaétus, a, wm. 

* ASTRIFERO, RA, adj. m. ES 


gé qu'on donné aux écoliers, vaca-|f. Etoilé, de, qui porte des étoiles. 


tion. Lat. Ferie , arum. 

ASSUETO, TA, adj. m. ES f. V. 
mE Le premier n'eft point 
ufité. 

ASSULCAR , v. a. Voyez Affurcar. 
Le premier n'eft plus ufite. 

* -ASSUMIR , v. a. Prendre, atti- 
rer à foi, s'approprier. C'eftun vieux 
terme Aragonois. Lat. Affumere. 

ASSUNCION ,/. f. L'action par la- 
quelle on place une chofe dans un 
licu plus élevé. On appelle Aflom;- 
tion, par antonomafe , l'enlevemen: 
de la Vierge au Ciel en corps & cn 
ame. Lat. Ajfunptio , onis. 

ASSUNCION A LA DIGNIDAD 
Elevation a une Dignité. L. 4d Dign:- 
tatem. erectio. 


C'elt un terme poctique peu ufite. L. 
Ajirifer , ra, rum. 

* ASTRINGIR , «. a. Refferrer. 
Ce mot n'eft prefque point ufite qu'en 
Medecine. Lat. Zfiringere. 

ASERINGENTE , p. p. Aftrin- 
gent, te, qui reflerre. L. Aflringens. 

ASTRINGÍDO, DA, f. f. Reffer- 
ré, ée. Lat. Afériclus, a , tan. : 

ASTRO, /. m. Altre , corps lumi- 
neux qui fe meut dans le Ciel. Lat. 
Ajivum , 1. 

ASTROS. Aftres: on appelle ainfi 
communement les etoiles fixes. Lat. 
Aftra , orum. 

ASTROLABIO, fm. Aftrolabe , 
antrument qui lert à faire des obler- 
vations Attronomiques. L.Aylrolabiutos, 

ASTROLABIQ 
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AsTrROoLARIO CATHOLICO. AL 
trolabe Méridional. 

ASTROLABIO HORIZONTAL. Af- 
trolabe horizontal. 

ASTROLOGIA, /. f. Aftrologie , 
fcience du cours & de l'influence des 
aftres. Lat. Afhrologia , æ. 

ASTROLOGICO, ca, adj. m. EJ 
f. Aftrologique , qui appartient à PAL 
trologie. Lat. A/ivolegicus, a, um. 

ASTROLOGO, /. m. Aftrologue, 
celui qui profelle l'Aftrologie judiciai- 
re. Lat. A/lrologus , i. 

ASTRONOMIA, /. f. Aftronomie, 
fcience qui traite du mouvement du 
Ciel & des aftres. Lat. Aflronomia, e. 

ASTRONOMICO, CA, adj. m. ES 
f. Aftronomique , qui appartient à 
l'Aftronomie. Lat. A/^ronomicus, a, um. 

ASTRONOMO, /. m. Aftronome , 
celui qui s'adonne à l'Aftronomie. Lat. 
Afironomus , i. 

ASTROSO, SA, adj. m. EJ f. Sá- 
le, mal-propre, craffeux, eufe, mé- 
prifable, miférable. Lat. Sordidus , 


a, um. 
ASTUCIA, /. »m. Rufe, finefle , 
tromperie, malice. Lat. Aflus, ds. 
ASTUTAMENTE , ado. Fine- 
ment, fubtilement , adroitement, avec 
finefle. Lat. A4flutà. 
ASTUTISSIMO, MA, Juperl. de 
Afiito. Très fin, ne, très rufé, ée. 
Lat. Callidiffónus , a, um. 
ASTUTO, TA, adj. m. ES f. Fin, 
ne, rufé, ée, fubtil, le, avilé, ée. 
Lat. Aflutus, a, um. 
* ASUSO , adv. os Sufo. 
ASYLO , f. m. Afyle , refuge, 
lieu où les coupables font en fúreté. 
Lat. Afylum , i. 
AsvLo. Afyle, au figuré, fecours, 
protection, appui. L. Prefidium, ii. 
i MPTOTOS, /. f. Afympto- 
tes. Terme de Géométrie; on appelle 
ainfi des MS qui s'approchent tou- 
jours à l'infini d'une courbe fans jamais 
la rencontrer. Lat. Lisee A/ymptote. 
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* ATA, prépof. T. anc. Le méme 
que Hafla. Voyez ce mot. 

* ATABACADO, DA, adj. m. ES 
J. Qui a la couleur du tabac d'Efpa- 

e. Lat. Zubaci colorem referens. 

ATABAL, /. m. Tymbale, efpéce 
de tambour dont la caiffe eft de cui- 
vre. Lat. Tympanum , i. 

* Ha traido los atabáles. I1 a porté 
les tymbales, fe dit d'un homme qui 
ne s'eftraye de rien. 

ATABALEJO, /f. »s. dim. de Ata- 
bal. Petite e: L. Tympunium, ii. 

ATABALERO, /. 1. T ymbalier , 
celui qui bat des tymbales. L. Zym- 

triba, e. 

ATABALILLO , /. m. dimin. de 
Atabál. Petite tymbale. Lat. Zympa- 
gium, ii. 

Lom. I. 
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ATABARDILLADO , DA, adj. m. 
EJ fF. Attaqué , ée d'une fiévre mali- 

ne pourprée. Lat. Pejtilenti febre af- 

dus, a, um. 

* ATABE, /. m. Soupirail de fon- 
taine. Lat. Sprraculum. 

* ATABLAR. v. a. Terme d'A- 

iculture ufite dans l'Aragon. Her- 

er, applanir la terre apres qu'on a 
femé le grain. Lat. Occare. 

* ATACADOR, /. m. Refouloir, 
ou fouloir, inftrument quifert pour 
charger le canon. Lat. Ajerculus pul- 
veri pyrio in tormentum bellicum com- 
ponendo inferviens. 

* ATACADOR. On appelle ainfi au 
figuré, un homme importun & fá- 
cheux. Lat. Moleftus. 

ATACADOR. Ter. de Bohémiens. 

Poignard. Lat. Pugio, onis. 
'" ATACADURA , /. f. L'adion d'at- 
tacher, de lier, de nouer fes culot- 
tes. Ce mot n'eft plus ufité. L. Cor- 
firiétio, onis. 

ATACAMIENTO, /. m. Le méme 
que Atacadura. 

ATACAR, v.a. Attacher fes cu- 
lottes au pourpoint avec des aiguil- 
lettes. Lat. Annectere. 

ATACAR. Bourrer une arme à feu 
avec le refouloir ou la baguette. Lat. 
Sclopetum infarcire. 

ATACAR , au figuré, preffer quel- 
qu'un dàns une dilpute, ou le forcer 
par tous les moyens poffiblcs à faire 
ce qu'on défire. Lat. Convincere. Co- 
gere. 

ATACARSE, 0. r. S'attacher, lier, 
nouer , boutonner fa culotte. Et mé- 
taph. Refter court, ne fgavoir que 
répondre , s'embarraller dans ce 
qu'on fait. Lat. Herere. 

ATACAR UNA PLAZA. Attaquer 
une place. Lat. Urbem oppugnare. 

ATACAR UN EXERCITO A OTRO. 
Attaquer une armee, lui livrer ba- 
taille. Lat. Exercitum invadere. 

ATACADO, DA, f. P. du verbe 
Aiacar dans toutes fes acceptions. At- 
taché, ée. Lat. Con/lriétus nodis. Con- 
vicíus, Oppugnatus , a , um. 

ATACADO , au figuré, lâche, pu- 
fillanime, avare, mefquin. Lat. Pz- 

Jillanimis. Avarus. 

ATACADO. T. de Bohémiens, poi- 
gnardé, tué à coups de poignard. Lat. 
Pugionis iclibus confo||us , a, um. 

Calzas atacadas. Culotes qu'on por- 
toit autrefois , oú les bas étoient at- 
tachés tout d'une piéce. . 

Hombre de calzas atacadas. Se dit 
d'un homme qui aime les vieilles mo- 
des, & qui ne peut s'affujettir aux 
nouvelles. On defigne auili par là un 
homme d'une probité reconnue. Lat. 
Homo antique frugis. A 

+ ATADERAS , /. f. Jarretiéres. 
Voyez Ligas. 

A'FADEKO,, /. s. Ruban, cordon, 
ficelle, en general tout ce qui lert a 
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attacher une chofe. Lat. Ligula, e: 

* Morcilla fin atadero. Exprefliom 
vulgaire, pour dire , un homme faci- 
le, qui parle fans réflexion , & qui 
ne fait rien taire. 

* ATADIJO, fm. Terme vulgai- 
re ufité parmi les payfans. Nœud, ou 
lien mal fait. Lat. Nodus malé con-- 
cinnatus. 

* ATADOR , /.m. Lieur. Les moif- 
fonneurs appellent ainfi celui qui lie 
les gerbes. Lat. Qui fa/ces alligat. 

ATADURA, /. f. Ligature, nœud, . 
lien. Lat. Nexus, ús. 

ATADURA. C'eft le nœud méme, 
ou la corde avec faquelle on le fait. 

ATADURAS. Ligamens du corps 
animal. Lat. Nervorum nexus , ús. 

* ATAFAGAR , v. a. Fâcher quel- 
wun, le mettre en colére, lui cau- 
er du chagrin, ou l'accabler d'affai- 

res. Ce mot n'eft ufité que parmi le 
bas peuple. Lat. Tediuim creare. 

* ATAFAGARSE, o. r. T. bas. Se 
ficher, fe dépiter, ou s'embarrafler 
de plufieurs afbires. Lat. Zrufci. 

* ATAFEA, /. f. T. anc. Replétion 
d'eftomac, indigeftion.L. Cruditas, atis. 

* Ref. Uno muere de atuféa, y otre 
la deféa. Ce Proverbe ef pour mar- 
quer les goúts oppofés des hommes , 
ou la différence qu'il y a entr'eux 
par rapport à la fortune. Lat. Hie 
cruditatem exoptat , alter bac perit. 

ATAFARRA, /. f. Voyez Atabar- 
re. Ce dernier eft plus ufité. 

* Ref. Elafno que no ejtá becbo à la 
albarda, muerde la atafarra. Ce prover- 
be fignifie qu'un homme qui n'eft 
point accoutumé au mal, s'impatien- 
te pour le moindre fujet. Lat. Znjue- 
tus afinus blanda lora commordet. 

ATAHARRE, mn. Bateuil de mu- 
let, croupiére. Lat. Poflilena, æ. 

ATAHONA, /. f. Moulin qui fe 
tourne pat le moyen d'un cheval, ou 
à force de bras. Lat. ZMoletrina, e, 

ATAHONERO , /. m. Meunier 
d'un moulin à bras. L. Molendinarius. 

ATAHORMA , /. f. Ter. Arabe. 
Orfraye, efpéce d'aigle. Lat. Q//fra- 


ga, e. 

* ATAIFOR , fm. T. Arabe. Plat 
profond dans lequel on fert les ra- 
gouts. Tamarid veut que ce foit une 
table ronde. Lat. Zanx, cis. Menfa, e. 

* ATAJADIZO, /. m. Bouge, pe- 
tite piéce qu'on a prife fur une plus 
grande. Lat. Seccfus; ús. . 

ATAJADOR, /. 1. Bateur d'eftra. 
de, cavalier détaché pour reconnoitre 
le pays. Lat. Speculator , oris. 

ÁTAJADOR DE GANADO. Voleur 
de bétail. Lat. Zbigeus, i. Ce mot eft 
peu ufité. 

ATAJAR, v.a. Couper, abréger 
le chemin. Lat. Viam contrabere. 

ArAJAR. Signifie aufl rétrécir , 
diminuer une chambre, un apparte- 
ment. Lat. Cubiculum contrabere. 

3 ATAJAR, 
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ATAJAR , au figuré, arréter quel- 
qu'un , l'empécher de paffer outre. L. 
Coercerz. 

ATAJAR. Signifie auffi éviter , em- 
pêcher qu'une chofe arrive. Lat. lm- 
pedire. 

ATAJAR. Arréter, fufpendre , re- 
tarder. Lat. Sz/lere. 

ATAJAKSE, v. a. Demeurer , s'ar- 
réter tout court, fans fçavoir que dire 
ni répondre. Lat. Huerere. 

Atajar a alguno 0 a algun animal que 
huye o camina. Arréter, fermer le 
pallage à quelqu'un , ou à quelque 
animal qui fuit, l'atteindre, lui ga- 
gner les devants, lui barrer le che- 
min. Lat. Aditum intercludere. 

Atajar al que efla kablando. Inter- 
rompre quelqu'un qui parle. Lat. Di- 
centem intevpellare. 

ATAJAR GANADO, en termes de 
bergers, féparer une brebis ou un 
mouton du troupeau. Lat. Segregare. 

ÁTAJAR GANADO, fignitie auífi 
dérober le bétail, en ufant d'adreffe ou 
de violence. Lat. Abigere. 

ÁTAJAR LA TIERRA, los caminos. 
Courir le pays, battre les chemins , 
reconnoitre fi l'ennemi y eft entré, 
ou non. Lat. Vías explorare. 

* Refr. Con velas y guardas los puer- 
tos atajas. Ce Proverbe fignifie qu'on 
peu les malheurs par le foin & 

diligenee. 

ATAJANTE , f. acf. du v. Atajar. 
Coupant , accourciflant. L. Segregans. 
Interpellans. 

ATAJANTE. Se prenoit autrefois 
pour bref, concis, mais il n'eft plus 
ufité dans ce fens. 

ATAJADO, npa, f.p. du verbe 
Atajar dans toutes fes acceptions. 
Coupé, ée. Abreyé, ée. Lat. Contra- 
us, a, um. 

ATAJO, f. m. Senticr qui abrége 

“Je chemin. Lat. Compendiaria via. 

ATAJO. Séparation qu'on prati- 
que dans un endroit pour certains 
ufages. Lat. Compendium , ii. 

ATAJO, en ter. d'Efcrime, parade. 

ATAJO, fignifie auff un monceau 
de quelque chofe que cc foit, tas, 
pile. Lat. Strues, is. 

ATAJO DE GANADO. Un certain 
nombre de moutons ou de brebis qu'on 
met à part. L. Oves à grege femote. 

Ecbar por el atajo. Prendre le plus 
court chemin, au propre, & au fi- 
guré. Lat. Cowpendiariam viam inire. 

* Refr. No bai atajo fin trabájo. 
Ce Proverbe fignifie qu'on ne fcauroit 
venit à bout des grandes entreprifes 
lans quelque difficulté. Lat. Von ef 
compendium fine difpendio. 

ATAJUELO , /. 11m. dim. de Atajo. 
Petit troupeau. Lat. Parvus grex , gis. 

* ATAL, adv. Pourvu que, à con- 
dition que. Lat. Dumnmodó. 
"um Se difoit anciennement pour 

al. . 
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ATALADRAR, «v. a. Voyez Tala- 
dur. Le premier n'eft point ufité. 

* ATALAR , v. a. Couper , détrui- 
re, ravager tout ce qui eft dans les 
champs. Voyez Talar. 

ATALADO , DA, f. p. Voyez Ta- 
lado , da. 

ATALAYA, /. f. Echauguette, tour 
comme celles qui font fur les cótes 
de la mer, & fur la frontiere d'un 
pays, pour y faire le guet. Lat. $pe- 
cula, «. 

ATALAYA , f. m. Signifiort autre- 
fois celui qui fait le guet dans la tour 
dont on vient de parler. Nous difons 
aujourd'hui , fentinelle. Voyez Centi- 
nela. Lat. Speculator , oris. 

ATALAYA. Terme de Bohémiens. 
Voleur. Lat. Fur, uris. 

* ATALAYAMIENTO ,/. m. L'a- 
&ion par laquelle on obferve :ce qui 
fe pafle fur terre & fur mer. Lat. 
Excubiz , arum. 


ATALAYAR, v.a. Voir, regar- 


. der, obferver, examiner, faire le guet, 


étre en fentinelle, épier , obferver ce 
qui fe pafle d'un endroit élevé. Lat. 
Speculari. 

ATALAYAR , au figuré, Etudier, 
obferver les actions , les démarches 
d'autrui, les épier. L. Speculari, 

ATALAYADO, DA, p. p. du verbe 
Atalayar dans fes acceptions. Obfervé, 
ce , regardé, ée. Lat. Ex/peculá pro- 
Jpecfus, a, um. 

ATALEAR, «v.a. Voy. Atalayar. 

A TALON. Voyez Talon. 

* ATALVINA , /. f. Efpéce de 
bouillie faite avec du lait d'amandes 
& de la farine. Lat. Puls, tis. 

ATAMBOR, , /. ». Tambour , caif- 
fe dont on fe fert dans l'infanterie. 
C'eft auffi celui qui bat la caiffe. V. 

Tambor. 

ATAMIENTO , /. sm. Le méme que 
Aiadura. 

ATAMIENTO , au figuré, Foiblef- 
fe, puni , défaut de courage, 
irrefolution. Lat. Pufillanimitas , atis. 

ATAN. Voyez Zan. 

ATANCAR , v. a. Arréter , rctenir, 
détenir. Lat. Si/lerc. 

ATANCARSE, «. v. S'empétrer, 
ne pouvoir plus fortir d'un endroit, 
y relter attaché. Lat. Herere. 

ATANCADO, pa, p.p. Détenu, ue, 
arrété, de dans un endroit. Lat. Zz- 
terclufus, a , um. 

ATANES, ado. V. Hafla. 

* ATANOR, /. m. T. Arabe. Tuyan, 
canal, conduit de pierre, de plomb , 
de fer ou de telle autre inatière , qui 
fert à conduire l'eau. L. Canalis, is. 

ATANQUIA, /: f. Onguent ¿dépi- 
latoire dont on ufe dans les bains. L. 
Dropax , cis. 

ATANQUIA. Filofëlle. V. Cadarzo. 

ATANTO, TA, adj. Le mème que 
Tanto & tanta. Voyez Tanto. 

- ATANTO, adv. Voyez Tanto, 


ATA 
ATASEDERO, A , adj. Le mime 


que Perteneciente. 

ATANER , v. imp. Le méme que 
Pertenecer & Tocar. C'eft un vieux 
mot dont on fe fert cependant dans 
les formules judiciaires & dans les 
actes publies. 

ATANER. On emplove dans quel. 
ques endroits ce verbe comme Adif, 
& il fignifie arrêter une béte qui s'eft 
échappée. Lat. Retinere. 

Ex. Ztaneme acá ejja burra. Arrètez : 
moi cette bête. 

* ATAPADOR , /. m. Couvercle. 
On dit aujourd'hui Tapador. 

* ATAPAR, v. a. Couvrir , mettre 
un couvercle fur unc chofe pour la 
cacher , la conferver , l'orner. Voyez 
Tapar. 

ATAPAR , au figuré , Couvrir, ca- 
cher , diffimuler, déguifer. L. Celare. 

ÁTAPAR LA BOCA. Fermer la bou- 
che à quelqu'un, le corrompre avec 
de l'argent. Lat. Os alicui occludere. 

ATAPADO, DA, p.p. Couvert, 
te , caché, ée, fermé, ée. Lat. Cela- 
tus. Telus, a, um. 

ATAPIERNAS , /. f. Le méme que 
Ligas. Voyez ce mot. 

* ATAQUE, /. 11m. Attaque, tra- 
vaux que Pon fait pour s'approcher 
d'une place affiégée. L. Agger, eris. 

ATAQUE. Attaque , aílaut. Lat. 
Oppis;natio , onis. ! 

Tener ataque con alguno , au figuré, 
Avoir du bruit, des paroles avec quel- 
qu'un. Lat. Cum aliquo jurgari. 

* ATAQUIZA , /. f. Provignement, 
ladion de provigner la vigne. Lat. 
Vince . propugatio , onis. 

ATAQUIZAR, v. a. Terme d'A- 
griculture. Provigner la vigne , faire 
des provins. L. J/iueam propagare. 

ATAR , ©. a. Lier, attacher avet 
une corde, ou avec telle autre chofc. 
Lat. Ligare. 

ATAR. Lier, en parlant d'un dif 
cours. Lat. Nectere. 

ATAR. Empécher quelqu'un d'agir. 
Lat. Impeire. 

ATARSE, v.r. Dans le fens lit- 
teral, c'eít s'attacher foi- méme, € 
dans le figuré, fe troubler à la vüe, 
d'un danger ou d'une difficulté. Lat. 
Seje alligare. Turbari. 

ATARSE, fignifie auffi , an figuré, 
S'affujettir, fe reftraindre à quelque 
chofe. Lat. fefe addicere. 

ATA BIEN SU DEDO. Se dit d'un 
homme qui fçait agir d'une maniére 
convenable à fes interéts. | 

ATAR LAS MANOS, o la lengua. 
Lier à quelqu'un les mains ou la lan- 
gue , c'eit l'enpécher de parler ou 
d'agir. Lat. Os manufque reprimere. 

ATARSE a la letra. S'attacher à la 
lettre, expliquer un Auteur littéra- 
lement, {ans en comprendre le fens 
& la délicalfe. Lat. Litteræ inbærere. 

ATAESE les manos, Se lier les mains, S 
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fe mettre hors d'état d'agir. Lat. Sibi- 
met obicem afferre. | 

* Atatela al dedo. Expreffion qui mar- 
He le mépris qu'on fait d'une cho- 

e qu'un homme a obtenue 5 on lc dit 
aufi d'un homme qui efpére fans au- 
cun fondement. 

* Al atar de los trapos. Expreffion ufi- 
tée parmi les vivandiers, pour dire, 
Je l'attends au compte. 

* Hermofo atar de rociss, y atabale por 
la cola. Expreffion vulgaire & badine 
par laquelle on fe moque d'un homme 
qui agit ou qui parle de travers. 

* Loco de Atar. Fou à lier, un hom- 
me fans jugement. Lat. Homo vecors. 

* Ni ata , mi defata. Pour dire, Il ne 
dit rien qui vaille. 

* No ata los perros con longanizas. On 
fe fert de cette expreffion pour mar- 
quer qu'un homme n'eft ni aufli riche , 
ni auífi liberal qu'on le penfe. 

* Ref. Quien bien ata, bien defata. 
Ce proverbe nous confcille de ne con- 
fier nos affaires qu'à des perfonnes 
intelligentes. 

ATADO, DA, p. p. du v. 4tar 
dans toutes fes acceptions. Lié, éc. 
Lat. Ligatus, u, sn. 

ATADO. Se ditau figuré d'un hom- 
me lâche & timide, qui ne fçait tron- 
ver aucun cxpédient dans les cas les 
plus fimples. Lat. Zmeptus, a, um. 

ATADO. Se dit auffi d'un paquet 
de telle chofe que ce foit, comme un 
paquet de linge , de bas &c.L. a/cis,is. 

* Ref. Poco mal , y bien atádo. On 

mploye ce proverbe lorfque le mal 
ón léger, & que celui qui le fouffre 
l'exagére comme s'il étoit confidéra- 
ble. D'autres difent : Poco mal y bien 


quejado. 

* ATARACEA, /. f. Ouvrage bi. 
garré de diverfes couleurs, marqueté, 
incrufté 5 on dit plus communément 
Taracéa. Lat. Variegatum opus , eris. 

* ATARACEAR, «. a. Marqueter, 
faire dcs ouvrages de differentes con» 
leurs, & piéces derapport. Lat. V'a- 


riegare. 
ATARACEADO, pA, p. p. du v. 
Ataracear. Marqueté, ée. Lat. Varie- 


gatus , a, um. 

* ATARANTADO, DA, adj. mm. 
ES f. Piqué, éc, mordu, ué de la 
Tarantule. Lat. Phalangio lefus, a, um. 

* ATARANTADO. Se dit figu- 
rément d'un homme qui eft toüjours 
en mouvement, ou qui remue tou- 
jours les pieds & la tete par vice. L. 
Mobilis , e. 

ATARASCAR , v. a. T. burlefque 
€ hazardé. Balafrer, taillader, cou- 
per le vifage à un homme. Lat. Vul- 
tum alicui fciffuris dedecorare. 

ATARAZADO, DA, adj. m. ES f. 
Orné, ée, peint, te de deux con- 
leurs difpofees fimétriquement. Lat. 
Varirgatus, a, sum. 


ATARAZANA, /.f. Forme, lieu 
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oú l'on conftruit , oà l'on radoube les 
vaillcaux & les galéres, € où l'on 

rde les chofes néceflaires pour les 
equiper : on Vappelle auffi arfenal. 


Lat. Navale, is. 


ATARAZANA. Magazin pour les 
munitions de guerre & de bouche. L. 
Arinamentarium , is. 

* ATARAZANA. On appelle ainfi 
dans l'Andaloufie une cave à vin , 
pour la diftinguer d'unc cave à huile, 
qu'on nomme Bodéga. L. Cella vinaria. 

*ATARAZANA. Les Cordiers ap- 

ellent ainfi une efpéce de hangard 
ous lequel ils travaillent à couvert. 
Lat. Rudentum officina , e. 

ATALAZANA. T. de Bohémiens. 
Maifon od les voleurs enferment ce 
qu'ils dérobent. Lat. Locus ubi pr«- 
dones furta abdunt. 

* ATARAZANAL , f. m. Le meme 
que Z/arazána. Le prem. eft peu ufité. 

* ATARAZAR , v.a. T. vulgaire. 
Couper, tailler, déchirer, rompre , 
mettre en piéces, mordre avec les 
dents. Lat. Zn fragmenta confrindere. 

ATAREAR, v. a. Donner la tâche 
à une perfonne, à un enfant. Lat. 4i- 
cui penftim imponere. 

ATAREARSE, «. r. S'appliquer 
fans relâche à une chofe , prendre trop 
de peine. Lat. Zabore fe frangere. 

ATAREADO, pA, f. p. du verbe 
Atarear. Appliqué, ée, attaché, ée 
avec trop de Étoue Lat. Opificio in- 
cumbens, tis. 

* ATARQUINAR, ©. a. Affaillir, 
fe jetter fur quelqu'un tout d'un coup, 
fans lui donner le tems de fe reconndi- 
tre. Ce mot eft peu ufité. L. Zrrepere. 

* ATARRAGAR, v.a. en terme de 
maréchal ferrant, battre un fer avec 
le marteau, lui donner la forme fe- 
lon le pied de la bête. Lat. $ojieam fer- 
ream aptare. 

* ATARRAYA, /.f. Tramail, for- 
te de filet à prendre du poiflon. Lat. 
Everriculum , i. 

ATARREA , f. f. Le méme que 
Atabarre. Ceft un terme ufité dans 
l'Aragon , oú l'on appelle celui qui 
eft grand Atarrion. s 

* ATARUGAMIENTO, /. 5. L'ac- 
tion de mettre des coins pour fendre, 
ferrer, owprefler. Ce terme eft peu 
ufité. Lat. Cuneatio , onis. 

* ATARUGAR, v. a. Cheviller, 
ficher , enfoncer de groffes chevilles 
de bois pour unir la charpente, & 
auffi preffer, ferrer une chofe avec 
des coins de bois. Lat. Cuneare. 

ATARUGAR. Signifie auffi boucher 
un vaiffcan pour empêcher la liqueur 
qui eft dedans de fe répandre. L. Ob- 
turare. 

ATARUGAR , au figuré, confondre, 


.mettre quelqu'un hors d'état de ré- 


pondre , lui fermer la bouche. Lat. 
Protelare. 


ATARUGADO, DA, p. p. du v. 
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Atarugar dans fes acceptions. Chevil- 
lé, ée. Lat. Cuncatus, Obturotus, aum. 
ATARXEA, /.f. Efpéce de caií- 
fon de brique qui fert à garantir les 
conduits de la pluie. C'eft auffi une 
efpéce de conduit compofé de quatre 
briques, qui fert pour conduire l'cau 
hors des maifons. Lat. Casali: ,. is, 

* ATASAJADO, DA, adj. :.67 f- 
Coupé, ée en deux, trois ou quatre mor- 
ceaux , fe dit du cochon falé. Lat. 
Trancatus, a, um. 

ATASCADERO, /. ». Bonrbicr, 
marais, foflé qui barre le chemin. Lat. 
Palus, dis, . 

ATASCADERO, au figuró, empé- 
chement, obítacle. Lat. Obex, icis. 

ATASCAR, v. a. Etouper, bou- 
cher avec de l'étoupe ou de la filaffe 
les ouvertures que laiffent deux pié- 
ces de bois entre elles, fainfi qu'on 
le pratique lorfqu'on caréne un vaif- 
feau. Lat. Obturare. 

ATASCAR , au figuré, Oppofer un 
obftacle à une affaire. Lat. Obflare. 

ATASCARSE , ©. r. S'embourber, 
s'empétrer dans un lieu dont on ne 
puifle fortir. Lat. Impedire fe. 

ATASCARSE. S'étrangler, perdre 
la refpiration, pour avoir avalé un 
En gros morceau. Lat. Angí. 

TASCARSE. Relter court en par- 
lant, ne pouvoir continuer un difcóurs 
won avoit commencé. Lat. Horere. 

ATASCADO , DA , f. p. du verbe 
Atafcar dans fes acceptions. Etoupé, 
ée, &c. L. Cofuratus, impeditus, a, un. 

ATAUD, fem. T. Arabc. Biére, 
cercueil à mettre les corps morts. L. 
Sandapila , e. 

ATAVIAR , v. a. Orner, parer, 
ajufter, embellir. Lat. Orzave. 

ATAVIADO, DA, f. p. Orné, ée, 
paré, ée , ajufté, ée. L. Comptus, a, sm. 

* ATAVILLAR, v. a. Plier une 
piéce de toile on de drap de fagon 
que les lifiéres fortent en déhors de 
chaque côté. Lat. Complicare. 

ATAVILLADO, pa, f. f. Plié, de. 
Lat. Complicatus , a , wum. 

ATAVIO, /. m. Parure, ornement, 
ajuftement. L. Ornatss, ús. 

* ATAURIQUE , jf". T. ancien 
de maconncrie. Ornement de plátre 
dans la frife ou plate-bande le long 
d'un bâtiment & au deflus des portes. 

ATAUXIA ,/. f. T. Arabe. Damaf- 
quinure. Efpéce d'ouvrage que font 
les Mores avec de l'or, de l'argent 
& d'autres métaux , enchaffés les uns 
dans les autres avec beaucoup d'a- 
dreffe, auxquels ils ajoutent des é- 
maux de différentes couleurs. Ils 
lemployent pour orner les Etriers, 
les mors & les gardes de leurs fabres. 
Lat. Opus vermicaulatum. 

ATE. Prep. Le méme que Ante, 

ATE. Se dit dans quelques endroits, 
furtout parmi les payfans, pour Hafla. 

ATEDIARSE , v. r. S'attiédir p 

$ 3 
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la dévotion 3 & figurément s'attiédir , 
s'ennuier, avoir du dégout,étre dégou- 
té. Lat. Tedere. - 

ATEDIADO, pA , f. P. Attiédi, ie, 
dégouté, ée, d'une chole. L. Tædio 
afrétus y E, NI. 

ATEMER, v. a. Voyez Temer. 
Ce dernier eft plus ufité. 

ATEMORIZAR, «. a. Epouvan- 
ter, faire peur, intimider , effrayer. 
Lat. Terrere. 

ATEMORIZADO, DA, f. f. Epou- 
vanté, ée, effrayé, ée. Lat. Zerri- 
tus, a, um. 

ATEMPERAR , «. a. Temperer, 
calmer, modérer, adoucir , appaifer. 
Lat. Temperare. Sedare. 

ATEMPERADO, DA, f. p. Tem- 
peré, ée, calmé, éc. Lat. Zempera- 
$us. Sedatus, a, sum. 

. ATEMPLAR , v. a. Le méme que 
Templar on Zdtesnperar. V. ces mots. 

ATEMPRAR, v. a. V. Atemperar. 

ATEMPRADO, DA, f.p. Voyez 
Altemperado, 

ATENACEAR, v. a. Tenailler, 
tourmenter un criminel avec des te- 
nailles ardentes. Lat. Candenti forcipe 
aliquem laniare. 

ÁTENACEAR , au figuré, impor- 
tuner, chagriner, fatiguer quelqu'un 
par fes importunités. Lat Cruciure. 

ATENACEADO, pA , p.p. Te- 
naillé, ée. Lat. Candenti forcipe la- 
miatus, a, um. 

ATENAZAR, v. a. Le méme que 
Altenacear. 

ATENCION , /.f. Attention, ap- 
plication d'efprit á quelque chofe. L. 
dAttentio , onis. 

ATENCION. Attention , égard 
qu'on a pour quelqu'un. Lat. Aeve- 
rentia, e. 

ATENCION. Contrat d'achat & de 
vente, marché que l'on fait fans dé- 
terminer le prix, s'en rapportant au 
jugement € à la décifion d'un tiers, 
Ce mot eft ufité dans la vente des lai- 
nes. Lat. Paéfio, onis. 

En atencion à fu merito. En confi- 
dération de fon mérite. Cette expref- 
fion eft fort ufitée dans les provifions 
des charges, ou des dignités. Lat. 
Jn gratium illius. 

Hombre de buenas atenciones. Se dit 
d'un homme poli, & bien élevé. L. 
Homo comis. 

* ATENDAR, v.r. T.anc. Camper 
fous la tente. Lat. Caflra metari. 

ATENDER, v. ». Etre attentif. 
Lat. Attendere. | 

ÁTENDER, fignifie aufi, exami- 
ner, pefer, réfléchir murement fur 
fes actions & fur fes paroles. Lat. 
4Ade/Je. 

ATENDER. Veiller àfes intéréts, 
ou à ceux d'autrui. Lat. Pro/picere. 

ATENDER. Avoir égard an mé- 
rite d'une perfonne , la favorifer , la 
técompenfer. 


ATÉ 


ATENDER. Se difoit autrefois pour 
attendre, & il eft méme employé 
dans ce fens dans quelques auteurs 
modernes. Lat. Expectare. 

* Refr. Quien tiempo tiene , y tiem 
po atiende, tiempo viene que fe arre- 
piente. Ce proverbe nous avertit de 


ne point laiffer échaper les occalions 


d'agir. 

* Refr. Quien tiene tienda atienda. 
Ce proverbe nous confeille de nous 
appliquer à nos affaires avec tout le 
foin poffiblc , pour ne pas nuire à nos 
intérets. 

. ATENDIDO, pA, f. p. du verbe 
Atender dans toutes fes acceptions. 
Appliqué , ée. Lat. Attentus , a , urn. 

ATENDIDO, fignifie aufli Refpecté, 
confideré , eftimé. Lat. ls pretio ba- 
bitus. 

* ATENEDOR ,/. 71.  Partifan , 
qui eft attaché au parti de quelqu'un. 
Lat. Seétator, ori. 

* ATENER, v. a. Marcher en 
ecmpagnie avec quelqu'un, aller le 
méme pas. Ce mot eít peu ufité. L. 
Comitari. . 

ATENERSE, v. r. Se tenir, s'en 
rapporter au fentiment d'un autre, 
Lat. Acquiefcere. 

ATENIDO, pa, f. f. Suivi, ie. 
Lat. Confequens. 

ATENTADAMENTE, adv. Pru- 
demment, judicieufement , fagement 
mürement. Lat. Cauté. . 

ATENTADAMENTE. Eft quelque- 
fois employé pour courtoifement , 
d'une fagon civile & polie. L. Comiter. 

ATENTADAMENTE. En ftile de 
palais, avec nullité. Lat. Contra jus 


Gg fas. 

ATENTADO , DA, f. f. Difcret, 
te, prudent, te, judicieux , fe. Lat. 
Cautus, a, ui. 

ATENTADO , fignifie aufhi fait 
peu à peu, avec beaucoup de tems, 
& avec tant de filence , qu'on ne 
s'en appergoive point. Lat. Sen/ns ES 
confideratè facíus , a, um. 

ATENTADO. Employé comme fub- 
ftantif, Attentat, ce qui fe dit d'un 
juge qui procéde contre le droit, ou 
de ce qui cft fait contre l'autorité des 
fupérieurs. 

ATENTAMENTE , adv. Attenti- 
vement , avec attention, diligem- 
ment, avec foin & application. Lat. 
Attenté, Diligenter. 

ATENTAMENTE.  Civilement , 
courtoifement , poliment. L. Comiter. 

ATENTAR, v.a. Titer, tâton- 
ner quelque chofe avec les mains, 
comme font les aveugles. L. Tentare. 

ATENTAR.  Etoit pris antrefois 

our attenter , exécuter quelque cho- 
e contre la juftice & fans autorité. 
Lat. Contra jus ES fas aliquid moliri. 

* ATENTARSE, v. r. Se modé- 
rer, fe contenter. L. Cobibere fe. 

ATENTADO, Da , p. p. du verbe 


ATE 


Atentar dans fes acceptions. TAté , e. 
Lat. Tentatus, a, urm. 

* ATENTISSIMAMENTE , ade. 
Juperl. Très foigneufement, trés exa- 
Cement, trés ponctuellement , très 
courtoifement , trés civilement. Lat. 
Accuratiffinè. Diligentifime. | Summa 
bumanitate. 

ATENTISSIMO , MA, adj. fup. 
71. ES f. de Atento. Très attentif, ive, 
trés diligente , te , très foigneux, eufe, 
trés affidu, ue. Lat. Attentiffonus , 


a, um. 
ATENTO, TA, adj. m. Ef. At- 
tentif, ive, diligent, te, foigneux, 
eufe , affidu, ue. L. Zttentus , a, um. 
ATENTO. Refpeëtueux, foumis , 
& auffi poli, civil. Lat. 0Ob/equens. 
Comis. Urbanus , a , um. 
ATENTO , adv. Onl'employe pour 
l'ordinaire avec ces mots Qual , elo, 
otro, & il fignifie eu égard , en con- 
fidération, attendu que , d'autant que. 
Lat. Quapropter. 
* ATENUACION,/.f. Atténua- 
tion , alfoibliffement, diminution des 
forces , action par laquelle on dimi- 


nue une chofe, & on la rend plus ' 


petite. Lat. Attenuatio, onis. 

ATENUACION. Briéveté, conci- 
fion. Lat. Rrevitas, otis... 

* ATENUAR, 4, €. Atténuer, 
amoindrir , diminuer, amaigrir, ren- 
dre plus petit, dégroflir. Lat. .4te- 
nuare. | 

ATENUARSE, +. v. S'atténuer , 
s'affoiblir, s'exténuer, s'amaigrir, s'a- 


moindrir, le diminuer. Lat. Attenuari.g 


ATENUADO, DA, f. p. Atténué, 
ée, amaigri, ie, diminué, ée. Lat. 
Attenuatus , imminutus y a, um. 

* ATERCIANADO , Da, adj. m. 
£9 f. Qui a la fiévre tierce. Lat. Ter- 
tiana laborans. 

ATERECERSE , v. r. V. Aterirfe. 

* ATERICIARSE , v.r. Avoir la 
jauniffe. Lat. Zcferitio morbo laborare. 

ATERICIADO , DA, f. f. 1Géri- 
que, qui eft fujct à l'iétére. Lat. Zéfe- 
FficH$, As MH. 

ATERIMIENTO, /. m. Friflon , 
tremblement occafionné par le froid. 
Lat. Rigor, oris. | 

ATERIRSE, «v. r. Trembler de 
froid, fe tranfir, s'engourdir, fe roi- 
dir de froid. Lat. Gelu rigere. 

ATERIDO , pA, f. ?. Engourdi , 
ic de froid. Lat. Gelu rigens. 

* ATERRAMIENTO, /. mm. Def- 
truétion, ruine entiére & totale d'u- 
ne chofe , .abaiflement de bien, de for- 
tune. Lat. Fortunarson everfto , onis. 

* ATERRAMIENTO, au figuré, 
Confternation , frayeur , crainte , ef- 
froi, épouvante. Lat. Terror, oris. 

ATERRAR, «v. a. Atterrer, dé- 
truire, ruiner, renverler, jetter par 


terre, abattre. Lat. Evertere. 


ÂTERRAR, au qe a 
abattre , effrayer. ere. 
? ATER- 





ATE 


ATERRARSE, En terme de Ma- 
tine. Aterrir, prendre terre. Lat. Ap- 


ATERRADO, DA,f.p. Atterré, 
be, effrayé, ée. Lat. Everfus , Diru- 
ts, Territus, Appulfus, a, um. 

* ATERRONADO, DA, adj. m,ES 
f. Rempli, ie de motes. Lat. Glebo- 


fu,a, um. 

* ATERRORIZAR , v.a. Epouvan- 
ter, effrayer, intimider, donner de 
lacrainte. Lat. Terrere. 

ATERRORIZADO , DA, f. f. 
Epouvanté, ée, effrayé, ée. L. Ter- 
fius, &, UM —— 

* ATESAR , ©. a. Endurcir une 
chofe, la rendre dure. Lat. Durare. 
ATESORAR. Voyez Atbeforar. 

ATESORADO. Voyez Athe/orado. 

ATESTACION, /. f. Atteftation , 
témoignage par écrit , dépofition. Lat. 
Atteflatio , onis. 

* ATESTAMIENTO , /. m. L'ac- 
tion par laquelle on remplit une cho- 
fe en preflant ce qu'on met dedans. 
Lat. Oppletio , onis. 

* ATESTAR, «. a. Remplir une 
chofe, en preffant ce qu'on met de- 
dans, de maniére qu'elle foit dure 
& ferme, comme un facoü l'on met 
beaucoup de chofes. Lat. Opplere. 

ATESTAR. Mettre, introduire une 
chofe dans une autre. Lat. Zugerere. 

ATESTAR. Dans la Caftille, re- 
mettre du vin dans une cuve, pour 
achever de la remplir. 

ATESTAR. Atteiter , 
moignage. Lat. Te/tari. 

ATESTADO , DA, f. p. du verbe 
Ateftar dans toutes fes acceptions. Lat. 

letus , Atteflatus , a, um. 

ATESTIGUACION , /. f. Attefta- 
tion, dépofition, témoignage en juf- 
tice. Lat. Z'eflimonium , ii. 

ATESTIGUAMIENTO, /. ». V. 


Atefhiguacion. 

ATESTIGUAR, v. a. Témoigner, 
rendre , ou porter témoignage , certi- 
fier, aflurer. Lat. Teftificuri. 

ATESTIGUADO, ba, f.p. At- 
tefté, ée, témoigné, ée en juftice. 
L. Teffium ajfirmatione probatus, a, um. 

ATETAR, v.a. Allaiter, donner 
la mammelle ; il fe dit plus communé- 
ment en parlant des bêtes. L. Lacfare. 

ATETADO, pA, p.p. Allaité, 
ée. Lat. Zacfatus , a, un., 

* ATEZAMIENTO , /. m. La 
noirceur méme, ou l'a&ion par laquel. 
le on fe noircit. Lat. Nigrities, ei. 

ATEZAR, , v. a. Noircir , barbouil- 
ler de noir. L. gro colore inficere. 

ATEZARSE, v. r. Su háler, fe 
noircir au Suleil. Lat. Nigre/cere. 

ATEZADO, DA, p. p. Noirci, ie, 
hé, ée. Lat. Nigro colore infeélus, 


E, um. 

'ATHANASIA,/.f. Tanefie , efpé- 
ee de plante. Lat. Z'amacetum , i. 

+ ATHANASIA. Elpéce de caradté- 


rendre té- 


ATH 


re d'imprimerie , appellé St. Athanafe. 
ATHEISMO, /. 1. Athéifme. L. 
Atbeifmus , i. 
ATHEISTA , f: :. Athée, qui ne 
reconnoit point de Dieu. Lat. 4- 


theus, i. 

* ATHEO, fm. Le méme que 4- 
theifla. 

.* ATHERA , /.f. Efpéce de bouil- 
lie fort claire faite de farine d'otge. 
Lat. Puls bordeacea. 

ATHESORAR, «. a. Théfaurifer , 
amafler des tréfors. Lat. Nusnsmos 
congerere. 

ATHESORAR. Théfaurifer , fe dit 
dans le fpirituel , de celui qui acquiert 
des merites par fes bonnes œuvres: 

ATHESORADO, DA, p.p. Thé- 
faurifé , ée. 

ATHLETA , f: m. Athléte, celui 
qui chez les Grecs & les Romains 
combattoit dans les jeux publics pour 
remporter le prix. Lat.. Athleta, e. 

ATIBIAR , v. a. V. Entibiar. 

ATIBIADO, pA, f. p. Voycz Ex- 
tibiado. 

* ATIBORRAR, ©. a. Bourrer, 
remplir de bourre. L. Tomento farcire. 

ÂTIBORRAR. Par allufion , fe 
bourrer, fe gorger de viandes. Lat. 
Cibis fe opplere. 

ATIBORRADO, Da,?.p. Bour- 
ré, ée. Lat. Zomento impletus, a, um. 

* ATICO, a. Terme d'Architec- 
ture. Attique. C'eft un ordre qu'on 
met au deflus d'un plus grand pour 
le couronner, & terminer le bati- 
ment. Lat. Atticus, a, um. 

ATICURGA , adj. Bafe attique. 
Lat. Quadrata bafis im ordine Attico. 

A TIEMPO. Voyez Tiempo. 

ATIENTAS. A tàtons , au hazard, 
à l'avanture. Lat. Znconfulto. 

ATIENTO, adv. Le méme que 
Atientas. 

* ATIESTO, /. m. Rempliflage 
des cuves, foudres & tonneaux de 
vin, lorfqu'ils font en vuidanges. L, 


Oppletzo , omis. : 

* ATILDADURA , /. f. Ponctua- 
tion, l’action de pon@uer en écri- 
vant. Il fe prend pour l'ordinaire 
pour politeí(Te , propreté, parure, 
agrément dans les actions & la ma- 
niére de fe mettre. Lat. Concinnitas. 

* ATILDAR , v. a. Ponctuer , met- 
tre des points & des virgules, pour 
marquer la divifion des membres d'un 
difcours. Lat. Scripturam apicibus di- 
Jtinguere. 

ATILDAR, fignifie métaph. met- 
tre la derniére main à un ouvrage. 
Lat. Ad amwuffm exigere. 

ATILDAR, au figuré, obferver, 
remarquer avec foin, noter, marquer, 
cenfurer, critiquer. Lat. Notare. 

* ATILDARSE, «. r. Separer , 
s'ajufter avec foin. Lat. Concinnari. 

ATILDADO, Da, da du verbe 
Asildar dans toutes acceptions. 
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Pon&ué , ée, paré, ée. Lat. Apicibie 
diflinclus , Comptus, a, um. 
ATINADAMENTE , adv. Sage- 
ment, prudemment, avec jugement 
& précaution. Lat. Cant. 
ATINAR, v. a. Adrefler jufte, 
tirer droit, donner dans le blanc, 
toucher au but. Lat. Scopus attingere. 
ATINAR. Deviner juíte, réullir, 
toucher au but. Lat. Rem ac: tangere. 
* Ref. Agua abaxoà la contina ati- 
naras à la marina. Ce Proverbe fignifie, 
au littéral, que toute l'eau des ruif- 
fcaux & des riviéres, va fe rendre à la 
mer; & dans lefens moral, qu'on 
réuffit dans ce qu'on entreprend en 
s'attachant aux régles établies. 
ATINADO, DA, p. p. du verbe 
Atinar dans fes acceptions. Adrellé, 
ée, &c. Lat. Scopum attingens. 
ATINADO. Avifé, difcret, pru- 
dent. Lat. Cautus, a, um. 
ATINCAR , /: 55. Borax minéral, 
qui fert à fouder. Lat. Santra, 
TIPLAR, v.a. Hauíler un in- 
ftrument jufquà-ce qu'il donne le 
deffus. Lat. Sonwm acutum reddere. 
ATIPLARSE , v. r. Elever fa voix, 
ou un inftrument au plus haut ton , 
prendre le deflus. Lat. onum , vocem 
acuere. 2: 
ATIPLADO, pA , m. ¿7 f. Elevé, 
ée. Lat. Acutum canens. 
ATIRA MASTIRA, adv. Voyez 
Tirar. 
ATIRICIARSE. V. Atericiarfe. 
ATISBADOR , /. 1. Celui qui épie, 
ui guette, qui obferve tout cc qu'on 
it, ce qu'on fait, efpion, & par 
allufion fureteur, curieux, qui veut 
tout Ícavoir. Lat. Scratator , oris. 
ATISBADURA , /. f. L'a&ion d'é- 
pier. Lat. Z»uvefligatio , onis. 
ATISBAR , v. a. Ce terme eft peu 
ufité. Guetter , épier , obferver , exa- 
miner fecrettement les chofes. Lat. 
Scrutati. 
ATISBADO, DA, p.p. Guetté, 
épié , ée. Lat. Obfervatus, a, um. 
ATIZADOR, /. m. Attifeur, qui 
attife le feu. L. Zgnis excitator , oris. 
ATIZADOR. Inftrument avec le- 
quel on attife le feu. Lat. Forceps, 


cipis. 

ATIZADOR , au figuré, femeur 
de haines, de difcordes, de diflcn. 
tions , qui fe plait à brouiller les gens. 
Lat. Zurbarum auétor. 

ATIZADOR. On appelle ainfi dang 
les moulins à huile, celui quia foin 
de mettre les olives fous la meule. 

ATIZADOR NO ATICES EL FUE- 
GO CON LA ESPADA. Expreflion 
tirée d'un des fymboles de Pythago- 


re, pour dire, N'irritez pas davan- 


tage celui qui eft en colére. 
ATIZAR , v.a. Attifer le feu, ap. 
procher les tifons l'un de l'autre pour 
le faire mieux brüler. Lat. 
excitare, 
S 3 ÁTI- 
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ATIZAR. Attifer le feu, aigrir les 
efprits déja irrités les uns contre les 
autres. Lat. Serere difcordias. 

"ATIZAR LA LAMPARA O CAN- 
DIL. Moucher la lampe ou la chan- 
delle. Lat. Cerdelam emungere. 

ÁTIZAR LA LAMPARA. Remplir 
de nouveau le verre pour boire. L. 
Viaum cyatbis infundere. 

* Refr. Con lo que dices lo atices. On 
applique cc proverbe aux médifans. 

IZADO, DA, f.p. du verbe 
Atizar. Attifé , ée. Lat. Excitatus, 


A, "m. 

* ATIZONAR, v. a. Terme de 
Maconnerie. Hourder, maçonner grof- 
fiérement , boucher les trous, les cre- 
“valles d'une muraille. L. Ruderare. 

ATIZONADO, pA, p. p. Hourdé, 
ce. Lat. Ruderatus, a, un. 

ATLANTE, /. m. Atlas. Terme 
fort ufité dans la poéfie, & méme 
dans la profe, pour exprimer au pro- 
pre & au figuré ce qui foutient un 
gros fardeau. Lat. Atlas. 

ATLANTES , Atlantes, en ter- 
mes d'Architecture, ce font des fup- 
ports qui ont une figure humaine. 
Lat. Telamones, um. 

ATLANTICO , adj. Ordre d'Ar- 
chitecture dans lequel on employe des 
fupports de figure humaine , au lieu 
de colomnes. Lat. Atlanticus, a , um. 

ATLANTIDES , /. f. Atlantides, 
ce font les Pleiades , ou Hyades, filles 
d'Atlas, conftellation compofée de cinq 
étoiles. Lat. Pleiades , um. 

ATLETA. Voyez Ztblcta. 

* ATMOSPHERA , /. f. Athmo- 
fphére, le bas étage de l'air, la par- 
tie de l'air la plus pefante, parce qu'el- 
le eft chargée des vapeurs qui s'élé- 
vent de la terre. Lat. Atmo/phara, a. 

* ATOAR , 7.2. Terme de Mari- 
ne. Remorquer, tirer un gros vail- 
feau par le moyen d'un plus petit. 
Lat. Remuleo trabere. 

ATOADO, Da, f. p. Remorqué , 
ée. Lat. Remulco traéíus , a, un, 

.. *ATOBAR, «v.a. Terme Arago- 

nois. Etonner, ravir, furprendre , 
faifir, extafier. Lat. Stupefacere. 

* ATOCATEJA. Expreflion ad- 
verbiale, qui fignifie la même chofe 
que De cortudo , luego, y en propria 
mano. Promptement , vite, fur le 
champ, argent au bout des doigts. 
Lat. Statim, Cito. 

ATOCHA, /. f. Geneft, efpéce 
de plante. Lat. Spartum , i. 

ATOCHAL,.O ÁTOCHAR, /. m. 
Lieu planté dc geneft. Lat. Spartu- 
rium , ii. 

ATOCHAR , «. a. Remplir une 
chofe de geneft. Lat. Sparto farcire. 

ATOCHADO, pA , f. p. Farci, ie 
de genét. Lat. Sparto fartus, a, um. 

ATOCINAR , v. «a. Couper un co- 
chon en deux pour le faler. Lat. Por- 
eum in duas partes dividere, . 


ATO 


* ATOCINAR. Signific auffi mettre 


b falé dans des magazins pour le ven- 
te. 


* ATOCINAR, au figuré, Affaffi- 


ner, égorger, tuer quelqu'un par 
force ou par rufe. Ce mot n'eft ufité 


que parmi le bas peuple. L. Occ:dere, 

* ATOCINARSE, v.r. Se mettre 
en colére fans fujet. Ce mot n’eft ufité 
dans la Caftille & l'Aragon que parmi 
le bas peuple. Lat. Zra/c;. 

* ATOCINADO , DA , f. p. Parta- 
gé, ée en deux Lat, Zn duas partes 
divifus, a, um. 

ATOLE , /. m. Boiffon en ufage 
dans le Méxique; on la prépare en 
mettant du Maíz dans de l'eau, on 
l'exprime dans un linge, onla coule 
& on y met du fucre. 

ATOLLADERO, /. ». Bourbier , 
lieu plein de fange. Voyez Pantano. 
Lat. Locus paludojts. 

ATOLLADERO , au figuré, Embar- 


ras, obftacle. Lat. Obex , icis. 


ATOLLAR, ©. ». S'embourber. L. 


In luto harere. 


ATOLLARSE, v. y. au figuré, 


Se mettre dans l'embarras. 


ATOLLADO , DA, f. p. Embour- 


be, éc. Lat. Zn luto bæfitans. 


ATOLONDRAR, v. a. Etourdir 


quelqu'un en lui donnant un coup fur 
la tete. Lat. Caput obtundere. 


ATOLONDRARSE , au fignré, Se 
confondre, fe troubler, ne fgavoir 


ni cc qu'on dit, ni ce qu'on fait. Lat. 


spere, 

ATOLONDRADO, pA , f. f. du 
verbe Atolondrar dans fes acceptions. 
Etourdi , ie. Lat. Attonitus, a, um. 

ATOMO, /. m. Atome, corps in- 
divifible à caufe de fon extréme peti- 


telle. Lat. Ztomtus , i. 


* ATOMOS. Atomes; on appelle 
ainfi ces petits corpufcules qui volti- 
gent dans l'air, qu'on apperçoit dans 
l'endroit d'un appartement que le So- 
leil éclaire. : 

ATOMO. Atome ; on appelle ainfi 
tout ce qui eft extrêmement petit. 

No exceder en un atomo. C'eft faire 
ou dire une chofe fans y rien ajou- 
ter, ni fans en rien retrancher. 

Repara en un atomo. On le dit d'un 
homme qui nc laifle rien échaper. 

ATONITO, TA, adj. m. ES f. 
Etonne, ée, extafié, ée, furpris , 
ife. Lat. Attonitus , a, um. 

* ATONTADAMENTE , adv. A 
l'étourdie, fansraifon, ni réfléxion , 
inconfidérément. Lat. Temerè. 

* ATONTAMIENTO, /.51. Etour- 
diffement, trouble du cerveau. Lat. 
Stoliditas , atis. 

ATONTAR, v. a. Hebéter, ren- 
dre ftupide , ôter à quelqu'un l’ufa- 
ge de la raifon & des fens au moyen 
d'un poifon , d'un coup ou de quelque 
malefice. Lat. Zebetare. ——— 

ATONTADO, pa, f. f. Hebité, 

l 4 
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ée , qui a perdu l'ufage de la raifom 
par une des caufes fufdites. Lat. He. 
bes, tis. 

ATONTAS v A Locas. V. Zoco. 

ATOPA ToroNpno. V. Zolondro. 

* ATORADAMENTE , ade. Par- 
faitement. Le méme que Cumplida- 
mente. 

* ATORAR, «v. a. Serrer, preffer, 
fourrer une chofe dans une autre , l'y. 
faire entrer par force, boucher, tam- 
ponner. Lat. Obturare. 

ATORADO, DA, p. f. Preflé, ée 
avec force. Lat. Preffus, a, um. 

ATORADO. Se difoit autrefois pour 
complet, achevé. L. 4b/olutus, a, um. 

ATORGAR, v. a. Voy. Otorgar. 

ATORGADO, DA, f. f. Voyez 
Otorgado. 

ATORMENTADOR, /. m. Quef- 
tionnaire, celui qui donne la queftion 
aux accufés. Lat. Tortor, oris. 

ATORMENTAR, v. a. Donner la 
queftion à un accufé. Lat. Torquere, 

ÁTORMENTAR, au figuré, "Tour: 
menter quelqu'un, lui caufer de la 
douleur. Lat. Excruciare. 

ATORMENTADO, pa, f.p. Tour- 
menté, ée. Lat. Tortus, a, um. 

* ATORTOLAR , ©. a. T. bas & 
burlefque. Intimider, épouvanter , 
faire peur. Lat. Terrere. 

ATORTOLADO, DA, f. p. Epou- 
vanté, ée. Lat. Territus, a, um. 

ATORTUJAR , v. a. Aplatir une 
chofe en la preffant, & la rendant 
plate comme une tortué entre fes 
deux écailles. Lat. Premere. 

* ATORZONARSE, 0. r. Avoir la 
colique , des tranchées, en parlant 
des animaux. L. Zorminibus vexari. - 

ATORZONADO , pA, p.p. Quia 
la colique , des tranchées. Lat. Tormi- 
nofus , a, um. 

ATOSSIGADOR , /. s. Empoifon= . 
neur.: Lat. Veneficus ,. ci. : 

ATOSSIGADOR, au figuré, celui 

ui prefle, qui fatigue un autre, 
ans lui donner le tems de refpirer. 
Lat. Vexator. 

ATOSSIGAMIENTO, / 5». Em- 
poifonnement , l'a&ion d'empoifonner. 
Lat. Veneficium , ii. 

ATOSSIGAR , v. a. Empoifonner , 
donner du poifon. Lat. Tonicum pro- 
pinare. 

ÁTOSSIGAR, au figuré. Harceler 
jeune , le fatiguer, le preffer. L. 

nflare. eto jurare s'a fai Her ètre 

ATOSSIGADO , pA , p.p. Empoi- 
fonné, ée. L. Veneno infectus , a, um. 

"ATRABANCAR, v.c. T. bas.PrefTer 
un ouvrage, le faire à la háte, fans fe 
mettre en peine qu'il foit bien ou mal 
fait. Lat. Urgere. : 

* ATRABILIARIO, RIA, o Ztra- 
viliofo, Ja, adj. m. ES f. Terme de 
Médecine. Atrabilaire, plein d'une 
bile noire € aduíte. Lat. Ara bili pera 


CIÉUS y Q4 Me 
ATRABILIS, 


accaól& 





ATR 


ATRABILIS, /.f. Terme de Mé- 
decine, Atrabile , bile noire. L. 4tra- 
is, is. 

* ATRACAR , «v. a. Terme de Ma- 
rine. Jetter les grapins fur un vaif- 


feau pour l'accrocher. Lat. Harpagoni- "fidiofus , a, um. 


bus navem: apprebendere. 

ATRACARSE , «v. re. S'abor- 
der, en parlant de deux vaifleaux , 
venir à l'abordage. Lat. Manu pig- 
Mart. sein #50 de gmger. | 

ATRACADO, DA^ f. p. Saifi, 
je avec des grapins. Lat. pao 
bus apprebenfus , a, sum. 

+ ATRACCION , /. f. Áttradion, 
la&ion dece qui attire. Lat. Attrac- 
fio , onis. 

ATRACCION , Attrait , force, 
vertu de perfuader & de convaincre. 
Lat. Zilecebre, arum. 

ATRACTIVO, va, adj. m. €S f. 
Attra@if, ive, quia la force d'atti- 
rer. Lat. Attraclivus, a, um. 

ATRACTIVO. ÁAttrayant , qui at- 
tire par quelque chofe d'agreable , 
charmant. Lat. Zilecebrofus , a, sum. 

* ATRACTYL, /. #. Atradtilis , 
efpéce de chardon béni, dont le bois 
fert à faire des fufeaux pour filer. 
Lat. Cartamus , i. 

ATRAFAGAR. Voyez Atafagar. 

ATRAGANTAR, v. a. Engouer, 
fermer le paflage du gofier. Lat. Strar- 


e. 

ATRAGANTAR. Engloutir, abfor- 
ber, avaler, humer, boire glouton- 
nement. Lat. Sorbire. 

* ATRAGANTAR , au figuré, Ser- 
rer le cœur à quelqu'un par les cha- 
grins qu'on lui caufe. Lat. Æoleftià 
aviquem enecare. 

ATRAGANTADO, DA, f. f. de 
ce verbe dans fes acceptions. Engoué , 
ée, étranglé, ée. Lat. Strangulatus , 
E, um. 

"A TRAGOS. adv. V. Trago. 

ATKAHER, «. a. Attirer une cho- 
fe à foi fans ufer de violence. Lat. 
Astrahere. 

ATRAHER , au figuré, Attirer quel- 
qu'un à fon lentiment, gagner, amor- 
cer, charmer, inviter , engager par 
carefle. Lat. Allicere. 

ATRAHIDO , DA , f. p. Attiré, ée. 
Lat. Aftrailus , a, tm. 

* ATRAHILLAR, «©. «a. Mener 
des chiens en letle. Lat. Aligare. 

ATRAHILLAR , au figuré, Acca- 
bler quelqu'un de travail, ou d'afflic- 
tions, opprimer, aílujettir. L. Pre- 


mere. 

ATRAHILLADO, DA, f. f. du y. 
Atrabillar dans fes acceptions. Mené , 
ée en lefle. Lat. Alligatus , Cruciatus , 
8, un. 


ATRAHIMIENTO , /. m. L'ac- 


- tion par laquelle on attire une chofe à 


joi, awfli- bien que l'effet par lequel 
on l'attire. Lat. Z/licium , is. 


* ATRAIDORAMENTE , adverb. 
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Traitreufement, en trahifon. L. Pro- 
ditoriè. 

* ATRAIDORADO, DA, adj. :. 
&9 f. Celui , ou celle qui a les mœurs 
& les maniéres d'un traitre. Lat. Per- 


ATRAMUZ, /. i. Voy. Altramuz. 


ATRANCAR, v. a. Barrer une 


porte, la fermer par dedans avec une 
barre de fer. Lat. Peffulo occludere. 

ArRANCAR. Signifie auffi, allon- 
ger le pas, enjamber un foffé. Lat. 
Saltu tranfcendere. 

ATRANCAR. Signifie auf, lire à 
la hâte, fauter plufieurs mots, des 
articles. Lat. Legendo omittere. 

ATRANCADO, DA, p. p. du v. 
Atrancar dans toutes fes acceptions. 
Fermé , ée. Lat. Pefulo occlufus , 
Salte. ou Legendo preteritus, a, um. 

ATRAPAR, v. a. Attraper, at- 
teindre quelqu'un à la courfe ; on 
n'employe ce mot que dans te ftile 
familier. Lat. Apprebendere. 

ATRAPADO, DA, f.p. Attrapé, 
ée. Lat. Apprebexjus, a, um. 

ATRAS, adv. de lieu. Derriére, 
enarriere , aprés. Lat. Pofl, Retro, 
a tergo. 

ATRAS. Marque aufí un efpace 
de tems qui s'eft écoulé. Lat. Long?, 
Longius 


ATRAS. Se prend aufli pour un 
grand efpace de chemin qu'on a par- 
couru. 

ATRAS. Se prend quelquefois pour 
auparavant , ci- devant, précédem- 
ment. Lat. Aute, Antea. 

Hucerfe atras. Reculer. 

Hacia atrás. Par- deffus l'épaulc. 


Réponfe ironique négative ufitée par- 


mile bas peuple, qui, lorfqu’on lui 

dit que tel a' fait telle chofe , il ré- 
ond, pour marquer qu'il ne Pa pas 
ite, Hacia atras. 


Quedarfe atras. Refter en arriére ,- 


outre lefens littéral, fe dit d'un hom- 
me qu en fçait moins qu'un autre. 
L. Herere, ingenii acie minus pollere, 

Quedarfe atras. Signifie, ne point 
entendre ce qu'on dit, ne point ré- 
fléchir fur ce qui convient. 

Tornar à volver atras. Au propre, 
reculer , retourner eu arriére, & dans 
le figuré, fe décourager ; abandonner 
ce qu'on a commence. 

Volverfe atras. Abandonner fon opi- 
nion, manquer à fa parole. Lat. Fi- 
dem fallere. 

* Ref. Quien adelante no mira atrás 
Je queda. Ce proverbe figaifie qu'avant 
que d'entreprendre une chofe, il faut 

révoir tous les obftacles qui peuvent 
e rencontrer. 

* ATRASAMIENTO, /. rm. Voy. 
Atráfo. 

ATRASAR , v. a. Dans le fens pro- 
pre, qui eft Ififfer quelqu'un en.ar- 
riére, il n'eft prefque pas ufité , mais 
on l'employe au hguré, pour retar. 
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der, arriérer. Lat. Arcere, Morari. 

ATRASAR. Se prend auffi pour re- 
tarder une chofe, la différer. 

ÂTRASAR EL RELOX. Retarder 
une montre. 

ATRASARSE, v.r. Refter, demeu- 
rer en arriére, reculer. Lat. Ketro- 
cedere. E 

ATRASADO , DA, f. p. du verbe 
Atrafar dans toutes fes acceptions. Re- 
tardé, ée, reculé, ée. Lat. Deten- 
tus, Retardatus , a, um. 

ÁTRASADO DE MEDIOS. Arriéré , 
pour dire, appauvri, moins riche 
qu'auparavant. Lat. Kei familiaris ege- 
NUS, O, um. E - 

ATRASMANO. Expreffion adver- 
biale'qui fiznifie, aprés coup, hors de 
main, hors d'œuvre. Lat. Po/llims- 


9310. 

ATRASO, /. sm. Perte, dommage, 
diminution de biens, malheur. Lat. 
Damnuim , i. clebcit. 

ATRAVESANO , *f. n. Terme de 
Charpenterie. Voyez Z'ravefaso. 

ATRAVESAR, «v. a. Mettre une 
chofe en travers. Lat. Trax/ver/uim po- 
nere. 

ATRAVESAR. Traverfer, percer 
de part en part. Lat. Transfodere. 

ATRAVESAR. Tranfpercer, fe dit 
des animaux qui mordent d'outre en 
outre. Lat. Dentes mordicus. infgere. 

ATRAVESAR. Se prend quelque- 
fois pour nuire à quelqu'un par fes 
regards, faíciner. Lat. Fa/cinare. 

ATRAVESAR. Au jen de Cartes, 
Couper. 

ATRAVESAR. An jeu de l'hombre, 
eft mettre une triomphe fur la carte 
qu'on a jouée, pour que celui qui 
joue aprés ne puiffe point la prendre, 
à moins qu'il ne jette une triomphe 
fupérieurc. Lat. JSwperiorem chartan 
'acere. ' 

ATRAVESARSE , v. r. Se jetter 
à la traverfe, fe mettre dans le mi- 
lieu, boucher le paflage. Lat. See 
interponere. 

ATRAVESARSE. Se dit par allu- 
fion d'un homme qui en interrompt 
un autre, en fe mélant dans la con- 
verfation. 

ATRAVESABSE. Signifie auffi fe 
brouiller avec quelqu'un, le cuntre- 
quarrer dans fon fentiment. Lat. Ali- 
cui adverfari. 

ATRAVESARSE. Se méler, s'em- 
ployer, s'entremettre. Lat. Zmterce- 
e. 

ATRAVESARSE , au figuré, traver- 
fer une atfaire, une entreprile. | 
Atravefar el corazon. Percer le 
cœur , exciter la compañlion d'autrui. . 
Lat. Precordia perfodere. ; 
Atravefar el pie. Donner un croc 
en jambe. Lat. Supplantare. 

Atravefar los generos. Acheter en 
gros les denrées, pour les vendre à 


Atravefur 


plus haut prix. 
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Atravejar los umbrales de alguno. 


Entrer dans la maifon d'autrui fami- 
liérement. On employe pour l'ordi- 


naire cette expreflion dans un fens 


‘négatif, € l'on dit: Wo atravie/fe 
enis umbrales, no atravefé fus umbrales. 

Atravejarfele à uno un mudo en la 
Se dit d'un homme qui 


garganta. 
perd la parole. Lat. Silere. 


ATRAVESADO, DA, p. p. du v. 
Atravefar dans toutes fes acceptions. 


"Traverfé , ée. Lat. Zn tranfuerfun po- 


Vitus , a, um. 


* ATRAVESADO. Métif: on ap- 
pelle ainfi un chien engendré de dif- 


A 


bris, dos. 


ATRAVESADO. Signifie dans l'An- 
daloufie un mulátre. L. Ziybrida, «. 

ATRAVESADO. Hifpanifme qui fe 
dit d'un homme qui n'a point le re- 
gard fixe, qui tourne les yeux & ca- 
che la prunelle, de maniére que peu 
s'en faut qu'il, ne foit louche. Lat. 


Strabo , onis. 


Atravefado en un macho, u otra ca- 
. balleria. Se dit d'un homme qui va à 
ou qui 
eft couché fur la charge. Lat. Equo 


cheval comme une femme , 


eut ajino muliebriter infidens. 
ATRAVESIA , /. f. V. Travefa. 


* ATRAZADERA , /. f. Entremet- 
teufe, ou maquerelle. Ce mot n'eft 
ufité dans l’Aragon que parmi le bas 


peuple. Ie Alcabueta. 
ATRAZ 


, v. a. Ufer de rule, 
d'artifice. C'eft un terme bas ufité 


dans l'Aragon. Lat. Dolos nectere. 
A TRECHOS, adv. V. Trecho. 
ATREGUADO , DA, adj. m. ES f. 


A demi fou, 4 demi folle, fou par 
demen- 


intervalles. Lat. Per intervalla 


ans. 
* ATREGUAMIENTO, /. m. L'ac- 


tion par laquelle on fait une tréve. 
Ce mot n'e 
ciarum paétio , onis. 

* ATREGUAR , U. a. Faire une 
tréve. Lat. Zrducias pangere. 

ATRES MENOS QUARTILLO. 
Voyez Tres. 

ATREVENCIA, /. f. Voy. Atre- 
eimiesto. Ce dernier eft plus ufité. 

ATREVERSE, «v. r. Ofer entre- 


prendre, avoir la hardieffe, préfu-| 


mer trop de fes forces. Lat. Audere. 

* Refr. 4 olla que hierve ninguna 
mofca fe atréve. Ce proverbe fignifie 
qu'on n'aime point à entreprendre une 
chole où il y a du danger. Lat. Fer- 
ventem ad ollam mufca nulla approxi- 
mat. s | 
* Ref. Quien fe vifle de verde à fu 
yoflro, à hermolura fe utreve. Ce pro- 
verbe fignifie que le verd ne convient 

u'aux belles perlonnes, & qu'elles 
ont les feules qui puiffent le porter 
fans crainte. 

* ATREVIENTE, p. f. Hardi , 
entreprenant. Lat, Audens. 
































érentes efpéces de chiens. Lat. Hy- 






plus ufité. Lat. Zndz- 
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vimiento. ' 


ment. Lat. Audacter. 
ATREVIDAMENTE. Effrontément, 

impudemment. 
ATREVIDILLO, LLA, adj. m.€9 f. 

dim. de Atrevido. Un peu trop hardi , 


& d'aGions. Lat. Audaculus , i. 


perl. de Atrevido. Très hardi, ie, 
trés vaillant, te, trés courageux , 


dent, te. Lat. Audacifónus , a, um. 

ATREVIDO, DA, adj. m. ES f. 
Hardi, ie, témeraire, réfolu, ue, 
déterminé, ée, brave, courageux, fe, 
vaillant, te. Lat. Strenuus, a, um. 


dent, effronté. 


dence. Lat. Zudacia , «. 


Triaca. Le premier eft peu ufité. 


macopola, «. 

* ATRIBUCION , f. f. Attribution, 
prérogative, privilége. Voyez Seña- 
lamiento. 

ATRIBUIR, o. a. Attribuer quel- 


que: chofe à pepe , la rapporter 
fon auteur. Lat. Tri- 


à lui comme 
buere. 

ATRIBUIDO, DA, f. p. Attribué, 
ée. Lat. Tributus, a, um. 

ATRIBULACION , /. f. Tribula- 
tion, affli&ion, adverfité. Voy. Zri- 
bulacion. 

ATRIBULAR , v. a. Affliger, trou- 
bler, tourmenter, vexer, fácher, 
ennuier. Lat. Angere. 

ATRIBULADO , DA, f. f. Af- 
fligé, ée, troublé, ée, tourmenté , 
ée. Lat. Vexatus, a, um. 

* ATRIBUTAR, +. a. Impofer un 
tribut fur quelque chofe. Voy. Acen- 
Juar. Ce dernier eft plus ufité. 
ATRIBUTADO, pa, f. f. Im- 
pofé, ée, chargé, ée, d'un tribut, 
ou d'un cens. Lat. Tributo oneratus , 


a, um. 

ATRIBUTO, /. m. Attribut, ce 
qui eft propre & particulier à une per- 
onnc , ou à une cltofe. Lat. 4Attribu- 
tum, i. 

ATRICION , /. f. Attrition, re- 
gret d'avoir offenfe Dieu, caufé par 
la crainte de fes chátimens. Lat. 4t- 
tritio , onis. 

ATRIL, /. s». Pupitre , lutrin. L. 
Pluteus. 

* ATRILERA , /.f. Légilé, échar- 
pe qu'on met fur le pupitre fur le- 


ATREVIDAD , /. f. Voyez Afre- 


ATREVIDAMENTE, adv. Har- 
diment , intrépidement, audacieufe- 


ie, effronté, ée , libre de paroles 


ATREVIDISSIMO , MA, adj. /u- 


eufe, trés effronté, ée, trés impu- 


ATREVIDO. Signifie aufli, impu- 


ATREVIMIENTO, /. 5. Auda- 
ce, hardieffe , courage, valeur, fer- 
meté , réfolution , intrépidité, & 
auffi effronterie, infolence, impu- 


ATRIACA, /. m. Le méme que 
* ATRIAQUERO,, /. ». Celui qui 


fait la Thériaque. On appelloit autre- 
fois ainfi les Apoticaires. Lat. Pbar- 
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quel on chante l'Epitre & l'Evangile. 
Lat. Pelum, 1. 
: ,ATRINCADURA. Voyez TYrinca- 
tra. 
ATRINCAR. Voyez Trincer. 
ATRINCARSE. Voyez Trincarfe. 
ATRINCADO. Voyez Trincado. 
ATRINCHERAMIENTO , /. m. 
T. de Fortification. Retranchement. 
Lat. Pailum , i. 
ATRINCHERARSE. v. r. Se re- 
trancher , fe fortifier. Lat. Vallion ja- 
cere. 
ATRINCHERARSE. Se mettre à 


couvert derriére quelque chofe, par 


exemple, une mnraille. 
ATRINCHERADO, DA, f. pal. 
Retranché, ée. Lat. Vallo munitus , 


a, um. 

* ATRIO, /. f. Salle, porche, 
parvis, portique d'une Eglike , en- 
trée d'une maifon, veftibule. Lat. 
Atrium , ii. 

ATRIO. C'eft auffi un tambour pra- 
tiqué à la porte d'une Eglife. 

ATRITO , TA, adj. m. ES f. T. 
de Théologie. Celui ou celle qui a 
de Vattrition. Lat. Attritus, a, um. 

* ATRO, adj. Noir, obícur, fom- 
bre, ténébreux. C'eftun terme poé- 
tique. Lat. Ater , ra, obfcurus, a, uns, 

* ATROCHAR, «e. s. T. bas & 
vulgaire. Aller pat des fentiers & 
des routes inconnués pour abréger che- 
min. Lat. Per «ias ferri. 

ATROCHEMOCHE. Expreflion 
adverbiale, balle & burlefque , qui 
fignifie, A tort & à travers, aveuglé- 
ment, àl'étourdie. Lat. Zsconfidera- 


té. Temert. 

ATROCIDAD , /. f. Atrocité , 
énormité , inhumanité , barbarie. L. 
Atrocitas , atis. 

ATROCISSIMO , MA, adj. fuperl. 
de Atroz. Très atroce, trés cruel, 
le, trèsinhnmain, ne. Lat. Atrocife 

US , Q4, UM, 

A TROMPA TARIDA, adv. Voy. 
Trompa. 

A TROMPA Y TALEGA , adv. V. 
Trompa. — i 

* ATROMPETADO, DA, adj. ss, 
€? f. Qui reffemble à une trompette , 
qui en a la figure, la forme. Lat. 
Tube figuram. referens. 

A TROMPON, adv. V. Trompon. 

ATRONADOR, /. m. Criailleur, 
piailleur, brailleur , qui cric, qui 
tempête, qui étourdit. Lat. ocift- 
rator, ovis. 

ATRONAMIENTO, /. m. T. peu 
ufité. Bruit du tonnerre. 

ATRONAR, v. a. Tonner, faire 
beaucoup de bruit , fonner , retentir. 
Lat. Zonare, Strepare. 

ATRONAR, Tonner, faire beau- 
coup de bruit en parlant , faire du 
tintamarre. Lat. Aures obtundere. 

ATRONAR. Faire du bruit par fa 


conduite, & par fes actions. 
* ATRONARSE , 
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* ATRONARSE , v. r. S'étonner , 
refter fans mouvement , en parlant des 
poulets qui ne font point encore éclos, 
& des vers à foye qui meurent lorf- 
qu'il tonne. Lat. Zonstruum fragore 


Jinpeferi. 

ATRONADO, DA, f. f. Etonné, 
te. Lat. Tonitru fragore ftupefuctus , 
vitiaíus, a, um. 

ATRONADO. Criard , piaillard, qui 
crie, qui étourdit. L. P'ociferator, oris. 

ATRONADO. Se dit auffi du fabot 
d'un cheval qui a été oftenfé. Lat. 
Equi folea lefa. 

* ATRONERAR , +. a. Ouvrir des 
canonniéres dans une muraille. Lat. 
Muruin perfodere. 

ATRONERADO , DA, p. p. Per- 
cé, ée, en parlant d'un mur, ou 
d'autre chofe. Lat. Perfojfus , a , um. 

ATROPAR, v. «. Attrouper, af- 
fembler plufieurs perfonnes tumul- 
tuenfement. Lat. Turbas cogere. 

* AT&OPARSE , v. r. S'attrouper, 
s'alfembler , s'amafler en troupe tu- 
multueufement. Lat. Tumultuario adu- 
nari. 

* ATROPARSE. Dans quelques en- 
droits de la Caítille , fe prend pour 
faire une chofe avec grace. Ce mot 
n'eft ufité que parmi les payfans. Lat. 
Solerter apere. 

ATROPADO, DA, f. f. Attrou- 
pé, ée. Lat. T'urmatim ES tumultuarió 
adunatus, n, 1m. 

* ATROPELLADAMENTE , adv. 
Confufément, fans ordre. Il fignifie 
auf à la hâte, fort vite. Lat. Tu- 
multuarió. Raptim. Properanter. 

* ATROPELLADOR , /. #7. au pro- 
pre , celui qui en marchant fait 
cheoir ceux qu'il rencontre, & au 
figuré, qui eit celui dans lequel on 
l'employe pour l'ordinaire, celui qui 
agit injuftement, fans fe mettre en 
peine des fuites. Lat. Culcator , Pro- 
culcator. í 

* ATROPELLAMIENTO, /. m. 
Injure, tort, dommage qu'on fait à 
autrui injuftemezt; & aufli l'a&ion 
de pouffer en marchant dans une fou- 
le, de renverfer le monde en paf- 
fant. Lat. Damnum. Conculcatio , nis. 

ATROPELLAR, v. a. Renverfer 
quelqu'un avec fon cheval, ou de 
quelqu'autre maniere violente. Lat. 
Conculcare. 

* ATROPELLAR, au figuré , Agir A 
la hâte & {ans reflexion. Lat. Pre- 
Jejiinare. 

ÁTROPELLAR. Fouler aux pieds 
tout refpect humain. Lat. Contemptui 


ere. 

ATROPELLARSE, «. r. Se pouf- 
fer les uns les autres de façon qu'on 
fe jette par terre. Lat. Se Je mutuo 
protrudere. 


* ATROPELLARSE. Signifie auff 


fe preiler , fe fatiguer en faifant un. 
€hoíc , la faire à la hate, fans y em- 


Mom. 1. 
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ployer le tems qu'il faut. Lat. Nimia 
celeritate uti. 

ATROPELLADO , DA, f. f. du 
verbe Atropellar dans toutes fes ac- 
ceptions. Foulé, ée. Lat. Conculca- 
tus, a, um. 

* ATROPHIA , SF. T: de Méde- 
cine. Atrophie , defféchement du corps 
ou de quelque partie , faute de nour- 
riturc. Lat. Atropbia, e. 

* ATROPHICO, ca, adj. m. € 
f. Celui qui a une Atrophie. Lat. Atro- 
pha laborans. 

ATROZ, adj. des deux genres. Cruel, 
inhumain , atroce, qui renferme en foi 
toute forte de méchanceté.L. Atrox,cis. 

ATROZ. Enorme, exceflif, deme- 
furé: comme ombre atroz, un hom- 
me d'une taille enorme , mentira 
atroz, un menfonge atroce. 

* ATROZAR , v. a. T. de mar. Af- 
furer la vergue contre le mát , à l'ai- 
de des cordes qui l'entourent. Lat. Ax- 
tennam malo alligare. " 

ATROZMENTE , adv. Cruelle- 
ment, inhumainement. L. Atrocitcr. 

* ATROZMENTE. Se prend auff; 
pour terriblement, avec opiniátrete 
& férocité. Lat. Fortiter. 

* ATRUENDO o0^*ATUENDO, f.m. 
Fafte, oftentation, bruit, éclat, 
pompe. Lat. Splendor, oris. 

A TRUEQUE. Voyez Trueque. 

ATUENDO. Voyez Atruendo. 

A TUERTAS. Voyez Tuerto. 

ATUFADAMENTE , adj. En fe 
fichant, en fe dépitant, en colére, avec 
emportement. L. Stomacbofe, iracunde. 

ATUFARSE, v.r. Ter. bas. Se 
mettre en colére, fe dépiter , s'impa- 
tienter. Lat. Zrafci. . 

ATUFADO, DA, f.p. Fâché, ée, 
irrité, ée. Lat. Zratus, a, tm. 

A TUMBO DE DADO. V. 7:mbo. 

ATUN, J. m. Thon, poiflon de 
mer, qui pafle au mois de May de 
l'Océan dans la Méditerranée. Lat. 
Thynnus , i. 

El charco de los atinés. On appelle 
ainfi la mer en ftile badin. 

Por atún y ver al Duque. Expreflion 
Proverbiale dont on fe fert d'uue taille 
énorme lorfque fous prétexte de quel- 
que affaire, on en fait une autre 
qui tourne à nótrc avantage. 

* ATUNARA, /. f. Endroit oú l'on 
péche le thon, oú l'on garde les inftru- 
mens pour cette pêche, .& où on les 
fale. Lat. Zhynnorum pifcaria. 

* ATUNERA , f. f Gros hamecon 
dont on fe fert pour prendre le thon. 
Lat. Hamus Tlynnicus. 

* ATURADOR , /. #1. Laborieux, 
qui fupporte aifement le travail , qui 
y réfilte. Lat. Laboriofus. 

* ATURAR , v.a. T. anc. Endurer, 
fupporter , perfifter juiqu'à la fin dans 
ce qu'on a entrepris, Lat. Durare. 

ATURAR. Serrer ,* boucher forte- 
ment une chofe. Lat. Obtsrare. 
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ATURDIMIENTO, /.*:. Etour. 
diffement, vertige, défaut de con. 
noiffance occaftonne ordinairement par - 
un coup , ou par tel autre accident. 
Lat. Stupor, oris. 

ATURDIR, v. a. Etourdir , pri- 
ver quelqu'un de fentiment,en lui don. 
nant un coup, ou en faifant beau- 
coup de bruit. Lat. dures obtundere. 

ATURDIRSE , «. +. S'étourdir, 
perdre la connoifiance & le fentiment, 
au point de ne Ícavoir ni ce qu'on fait 
ni ceBqu'on dit. Lat. Stupere. 

ATURDIRSE. Se pàiner à la vúe 
d'un obi-t extraordinaire. 

ATUADIDO, pa, p. p. du verbe 
Aturdir dans toutes fes acccptions. 
Etourdi, ie, étonné, ée. lat. Afto- 
uitus. Btupefacfis , a, vaa. 

ATURDIDOS. On appelle ain 
ceux qui n'ont point de fermeté ni de 
réfolution. Lat. Zrepidus. 

* ATURRULLAR , v. a. Etourdir, 
fatiguer l'efprit , rompre la tête, faire 
peur , confondre. Quelques - uns écri- 
vent Atorrollar; mais l'un & l'autre 
ne font ufités que parmi le bas peu- 
ple. Lat. Aures obturdere. Terrere. 
Stupefacere. 

* ATUSADOR , f. m. Barbier, per- 
ruquier, qui coupe les cheveux. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Ton/or , oris. 

ATUSAR, «. a. Tondre & cou- 
per fort prés avec des cifeaux. En 
terme de jardinier, tondre, tailler 
les arbres. Lat. Tondere. 

* ATUSAR, au figuré, Aiguifer l'en- 
tendement, le ner. Lat. Acuere. 

ATUSADO, DA, f. p. Tondu, 
ue, coupé, ée de fort prés, en par- 
lant du poil & des cheveux. Lat. Zon- 
Jus, a, um. 

* ATUSADO. Ufé, ée, détruit , te 
parle tems, gàté, ée, rompu, ue, 
déchiré, ée. On employe ce mot dans 
le ftile badin. Lat. Detritus, a, um. 

* ATUSADO. Bien mis,propre, poli, 
qui a des graces. L. Comptus , a, um. 

* ATUTHIA , ff. Tuthie , fleur de 
cuivre qui s'attache au fourneau. L. 
Tutria, e. 

* ATUTIPLEN, T.bas & vulgaire. 
Tout plein, abondamment , en abon- 
dance; comme qui diroit todo lleno, 
tout plein. Lat. Abunidé. Copios?. Sa- 
tis fuperque. 


AU 


AUCA , f. f. Terme Aragonnois , 
Oie ou Oye, oifeau que tout le mon- 
de connoit, pris du Latin barbare 
Auca. Voy. Oca. Lat. Anfer, eris. 

Auca. On appelle ainfi dans l'Ar- 
ragon le jeu de l'oye. Voyez Oca. 

AUCTOR, /.». Vieux terme de 
Jurifprudence. Auteur, premier ven- 
deur , premier moteur d'une chofe. | 
Lat. Auctor. Venditor , oris. 

AUDACIA ,/.f. Audace, hardief- 

T fe, 
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fe, courage, réfolution , intrépidité. 
Lat. Audacia, e. 

* AUDACISSIMO, MA , adj. m. ES 
f. fup. de Audaz. Très audacieux , fe. 
Lat. Audaciffünus , a, um, 

AUDAZ, adj. Audacieux , hardi , 
téméraire. Lat. Audax. 

AUDIENCIA , ff. T. peu ufité. 
Audience , action par laquelle on écou- 
te. Lat. Audientia. 

AUDIENCIA. Audience, fe dit 
anífíi des heures que les Miniftres defti- 
nentà écouter les parties. Lat. Con- 
Jeffus , ús. 

AUDIENCIA. Audience, fe dit 
auffi d'un tribunal compofé d'un nom- 
bre de Juges, comme font ceux de 
Seville, dela Corogne , d'Oviedo &c. 
Lat. $enatus, ds. 

AUDIENCIA. Audience, fignifie 
encore le lieu où l'on entend les plai- 
doyers , & où l'on rend la juftice. 
Lat. Zorum, i. 

AUDIENCIA. Audience, c'eft aufli 
la commitfion qu'un tribunal, ou un 
Miniftre fupéricur donne à une per- 
fonne qu'il nomme, laquelle eft ac- 
compagnée d'un Greffier & d'un huif- 
fier , pour exécuter, ou vérifier quel- 
que chofe. Lat. Judicis delegati mu- 
nus, eris. 

AUDIENCIA ECCLESIASTICA , 
Audience Eccléfiaftique. C'eft un tri- 
bunal compofé d'un Juge Ecclefiaf- 
tique & d'un nombre de Miniftres fub- 
alternes. Lat. Ecclefíaflicum forum. 

* AUDIENCIERO, /::5. Audiencier, 
Miniftre inférieur des Audiences , ou 
tribunaux Eccléfiaftiques ou Séculiers. 
Lat. Notarius , ii. 

AUDITO, /. m. Voyez Oido. 

AUDITOR, f. 5. Auditeur, Mi- 
niftre député par le Roi pour ouir les 
parties dans les caufes civiles, & cri- 
minelles. Lat. Prefectus à Rege liti- 
bus dijudicandis delegatus. 

AUDITOR DE LA CAMARA. Au- 
diteur de la Chambre. C'eft un Pré- 
lat qui a jurifdiétion comme Juge or- 
dinaire de la Cour de Rome. Lat. Ca- 
mere Apollolice Judex. 

AUDITOR DEL NUNCIO. Audi- 
teur du Nonce. C'eft un Juge fubdé- 
légué du Nonce que le Pape nomme, 
pour connoitre des caufes Eccléfiaiti- 
ques, qui viennent par appel des Or- 
dinaires & des Métropolitains d'Efpa- 
gne au tribunal de la Nonciature. Lat. 
Nuncii Apoflolici delegatus. 

AUDITOR DE ROTA. Auditeur de 
Rote, un des douze Prélats qui com- 
pofent le tribunal de Rote , lequel 
connoit des affaires Eccléfiaftiques de 
tous les Royaumes Catholiques. Lat. 
Rote Auditor. 

* AUDITORATO, /. m. L'office, 
l'emploi & la dignité d'Auditeur , il 
fe dit particuliérement de l'Auditeur 
. de Rote. Lat. Rote Auditoris munus , 
eris. 
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* AUDITORIA, /.f. L'emploi d'An- | 
diteur, ou.l'endroit où il donne fes 
audiences. Lat. Judicis munus. Forum. 

AUDITORIO , f. #. Auditoire , 
audience, affemblée d'auditeurs. Lat. 
Concio, onts. - 

* AUGE, f. m. T. d'Aftronomie. 
Apogée, le point fupérieur de l'ex- : 
centrique des plantes, & le plns éloi- 
gné de la terre. Lat. Apogeum, i. 

AUGE, aufiguré, le point le plus 
élevé dans lequel une chofe puille fe 
trouver. Lat. Fafligitum, ii. 

* AUGURES, /. m. plur. Augures, 
ceux dont l'office étoit d'obferver le 
vol, lechant, & le manger des oi- 
feaux pour en tirer des préfages. Lat. 
Zugures , um. 

* AUGUSTISSIMO, MA, adj. m. 
€9 f. fuperl. de 4ugufto. Très auguí- 
te. Lat. Augufl;ffonus , a , um. 

AUGUSTO, TA , adj. m. ES f. 
Augufte, vénérable, refpectable. L. 
Auguflus, a, um. 

* AULA, f. £ Cour, Palais d'un 
Souverain. Lat. Aula, «e. 

AULA.Se prend communément pour 
l'endroit d'un Collége où font les 
Claffes. 

AULAGA, /.f. Voyez Aliága. 

AULICO, Ca, adj. m. €7 f. Au. 
lique, qui regarde la Cour fupérienre 
de l'Empereur d'Allemagne. C'eft auffi 
un Courtifan , ou un homme attaché 
à la Cour. Lat. Aulicus, a, um. 

AULLADOR, Ra, adj. m. €9 f. Qui 
crie, qui hurle comme le chien, le 
loup ou tel autre animal enfermé. Lat. 
Ululator , oris. 

AULLAR, v. a. Hurler , faire des 
hurlemens, en parlant des loups & 
des chiens. Lat. Ululare. 

AULLAR. Hurler , faire des cris 
horribles, en parlant des perfonnes. 
Lat. Queflus edere. 

* Ref. El lobo viejo à la tarde aulla. 
Ce proverbe fignifie qu'un homme avi- 
fe & prudent ne donne jamais à con- 
noitre fes intentions que lorfqu'il en 
eft tems. 

* AULLIDO, /. m. Hurlement, 
cri du loup & du chien, loríqu'il eft 
enfermé. Lat. Ululatus , £s. 

AULLIDO. Hurlement, on appel- 
le ainfi par allnfion les cris & les gé- 
milfemens d'une perfonne qui fouftre. 

dans » f. sn. Le méme que 4Aul- 
lido. 

AUMENTACION, /. f. Augmen- 
tation, accroiffement. Lat. Augmen- 
tum, 1. 

AUMENTACION. Augmentation, 
en termes de Mufique, eft un point 
qu'on met fur une notte, pour mar- 
quer qu'on doit augmenter le tems 
de la valeur de fa moitié. Lat. Aug- 
mentationis notula. 

AUMENTADOR , /. ». Augmen- 
tateur, celui qui augmente, qui ajou- 
te à une chofe." Lat. Zmpliator. 


mE 


AUM 


AUMENTAR, v.a. Angmenter, 
accroitre, aggrandir. Lat. Augere. 

AUMENTADO , ,pA, f. p. Aug-. 
menté, ée. Lat. Auctus, a, um. 

* AUMENTADOS DE LUZ. On dit 
que les Planétes augmentent en lu- 
miére , lorfqu'elles s'éloignent du So- 
leil, fi elles vont plus vite que lui, 


:on, fi elles vont plus lentement, 


lorfque le Soleil s'éloigne d'elles. Lat. 
Auéta lucis aftra. 

* AUMENTATIVO, /. m. Aug- 
mentatif. Epithéte qu'on donne aux 
noms qui augmentent leurs Poffefhfs , 
de quelque terminaifon qu'ils -puif- 
fent être. Lat. Augmentativus, a , um. 

AUMENTO, J. m. Le méme que 
Aumentacion. 

*AUMENTOS. Augmentatien d'hon- 

neurs, de dignités , de richeffes. Lat. 
Fortunarum amplificatio. 
. AUN , ade. Encore, fignifie qu'u- 
ne chofe exifte encore, & qu'on la 
défire, & ainfi du refte, fuivant la 
matiére dont on parle. Lat. Adhuc. 

AuN. Equivaut quelquefois à Zaw. 
bien, aufli. Lat. Etiam. 

Aun. ER employé comme une ex- 
preflion augmentative, beaucoup plus. 

AUN. Répond aufli à méme. Lat. 

103H. 

* AUNA, adv. De concert, d'un 
commun accord, enfemble , de com- 
pagnie, à la fois, en méme tems, 
en mémelieu. Lat. Una, fimul. 

* AUNAR , v. a. Alfembler , unir, 
joindre enfemble. Lat. 4dunare. 

AUNADO, DA, f. p. Affemblé, 
ée , uni, ie, joint, te enfemble. L. 
Adunatus , a, um. 

AUNQUE, adv. Encore que, quoi- 
que, nonobftant que. Lat. Quamvis. 
Eyi. 

* AURA, /. f. T. poétique. Vent, 
foufle, légére agitation de l'air, Zé- 
phir. Lat. Aura, e. 

AURA , au figuré. Applaudi(Tement, 
faveur, bienveillance. Lat. Aura po- 
pularis. 

* AUREO, REA, adj. sm. ES f. Do- 
ré , ée, qui a quelque rapport avec 
lor. Lat. Aureus, a, um. 

* AUREO, /. m. Poids qui vant 
quatre fcrupules ou quatre-vingt-feize 
grains. Lat. Quatuor Jorupulorum pon- 
dus, eris. 

* AUREOS. Ancienne monnoye 
d'Efpagne , ainfi nommée parce qu'efle 
étoit d'or. Elle avoit cours en 1240. 
fous le Régne du Roi Don Ferdinand , 
& elle valoit autant que nos écus d'or. 
Lat. Vinmus aureus. 

* AUREO NUMERO. Nombre d'or. 
C'eft un période de dix - neuf années, 
an bout des quelles les nouvelles Lu- 
nes reviennent aux mémes jours, à 
quelque différence prés. Lat. A'ume- 
VUS (UY C14. 

Roris aurea. Terme d'Arithmétique. 
Régle d'or. C'eft la régle de eS 








AUR 
Lat Aurea in Aritbmetic regula. 

* AUREOLA, f. f. Auréole, cou- 
tonne lumineufe, que l'on peint au- 
tour des images des Saints. Lat. Az- 
rtola , e. 

AURICULAR , adj. d'une termin. 
Auticulaire, qui appartient à l'oreil- 
le. Lat. Auricularis, €. 

* AURIFERO , RA, adj. tm. ES f. 
T. Poetique. Qui contient de l'or. L. 
Aurifer , va, rum. | 

AURIGA , /. 1. Voyez Cochéro. Le 
premier n'eft ufité que dans la Poëfie. 

AuRIGA. Conftellátion célefte. V. 
Carretéro. ' 

AURORA, /.f. Aurore, lumiére 
qui paroit avant le lever du Soleil, 
Lat. Aurora, e. 

AURORA. Aurore, la région du 
monde où paroit l'aurore, l'Orient. 
Lat. Oriens. 

AURORA. Aurore, fe prend fou- 
vent pour la naiffance d'une chofe. 
C'eft un terme pottique. 

AURORA. Aurore, fe prend auffi 
pour l'enfance ; on ne l'employe en 
ce fens que dans la Poéfie. Lat. 7»- 
fantia , e. . . 

Aurora. T. d'Aftronomie. Auro- 
re, C'eft une efpéce de Cométe , & 
une lueur extraordinaire qui paroît 
pendant la nuit, & reffemble à la vé- 
ritable aurore. 

AURORA. Áuroré, un certain jau- 
ne doré € éclatant comme celui qui 
paroit fonvent dans les nués au lever 
du Soleil. L. Color ex albo coccineus. 

AURORA. Eau d'or, efpéce de 
boiflon faite avec du lait d'amandes , 
de l'eau de canelle, & de Por battu, 
à laquelle on a donné ce nom à cau- 
fe de facouleur. Lat. Potio ex amyg- 
dalis aurora dicta. 

AURORA BOREAL, Aurore boréale. 
C'eft une lueur & une clarté qui pa- 
roit quelquefois pendant une nuit obf- 
cure, & qui occupe toute la partie 
Septentrionale du Ciel. Lat. Aurora 
' Borealis. 

* AURRAGADO, DA, adj. m. €S 
: f. T. ruftique. Mal labouré, ée. Lat. 
Mall ES raptim exaratus , a, um. 

AUSENCIA, J. f. Abfence, éloi- 
gnement d'une perfonne ou d'un ob- 
jet. Lat. 4dbfentia, e. 

“AUSENCIAS Y ENFERMEDADES. 
Expreffion par laquelle on donne à 
entendre qu'on a donné à un homme 
la permiflion d'exercer un emploi pen- 
dant l'abfence & la maladie de celui 
qui en elt en pofleflion. 

* Ref. Aufencia enemiga de Amor, 
quan- lejos de ojos , tan lejos de corazon. 
Ce proverbe fignifie qu'il n'ya pas 
beaucoup à compter fur l'amitié € 
Yamour des hommes , puifque la 
moindre abfence nous efface de leur 
fouvenir. 

AUSENTARSE, v. r. S'abfenter. 
Lat. 4vire. . 
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AUSENTE, adj. d'une term. Ab- 
fent, te, éloigné, ée. Lat. Abjens , 
entis. 

* Ref. Ni aufente fin culpa , mi pre- 
fente fín difcrlpa. Ce proverbe fignifie 
qu'il eft aufh difficile de fe juftifier 
lors qu'on eft abfent, qu'il eft aifé de 
le faire lorfqu'on eft préfent. 

AUSPICIO , /; m. Aufpice, préfa- 
ge tiré du vol des oifeaux; il n'eft 
point ufité en ce fens dans la langue 
Caftiliane, & on ne l'employe que 
pour fignifier un préfage de bonheur. 
Lat. Aufpicium , if. 

AUSTERAMENTE. adv. Aufté- 
rement, févérement, durement, ri- 
goureufement. Lat. Zufler?. 

AUSTERIDAD, /. f. Aprété, qua- 
lité de ce qui eft ápre au goût; il 
n'eft point ufité en ce fens dans la 
Caftille, & on l'employe pour défi 
gner une dureté de mœurs & de ca- 
ractére, un défaut de politefle & d'af- 
fabilité, & une auftérité févére dans 
la conduite. Lat. Aufferitas , atis. 

AUSTERIDAD. Aulterité, péniten- 
ce, mortification. Lat. Corporis afflic- 
tationes. 

AUSTERO, RA, adj. m. ES f. 
Apre, rude au gout ; il fe prend auffi 
au figuré pour auftére, févére, grave. 
Lat. Aufjterus , ra, rum. 

AUSTERO, au figuré, auftére, dur 
à lui-même, pénitent, mortifié. Lat. 
Zuflerus. 

AUSTRAL , adj. d'une term. Auf- 
tral, méridional. Lat. Auftralis, e. 

AUSTRO, fm. Le vent du Sud 
ou du midi. Lat. Zwfler, ri. 

AUTAN, adv. Autant, il n'eft 
prefque point ufité dans la langue Ef- 
pagnole. Lat. Zantim. 

* AUTHENTICA , /. f. Authenti- 
que, en terme de Droit, eft un nom 
qu'on donne aux Novelles de Jufti- 
nien. On employe ordinairement ce 
mot au pluriel. Lat. Axuthentsca , e. 

AUTHENTICA. On appelle encore 
ainfi l'a&e original qui fait foi de la 
vérité d'une Reliquc. 

AUTHENTICAMENTE, adv.Au- 
thentiquement , d'une maniére au- 
thentique, légalement, fidélement , 
véritablement. Lat. Rite. 

AUTHENTICAR , v. a. Authen- 
tiquer, autorifer, légalifer , rendre 
authentique. Lat. Auctoritate publicá 
obfignare. | 

AUTHENTICO, CA, adj. m. ES 
f. Authentique, quia de l'autorité, 
qui mérite qu'on y ajoute foi. Lat. 
Publica aucforitate ohfignatus , a, um. 

AUTHENTICO, /. s». Authentique, 
acte, contra&, piece, écrit authen- 
tique. . 

AUTILLO, /.». Chevéche, chouet- 
te, oifeau de nuit. Lat. Ulda, e. 
-AUTILLO, dimin. de Auto, Ce mot 
eft rarement ulité, fi ce n'eft pour 
défigner les aces particuliers de l'In- 
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quifltion où l'on exécute un petit nom- 
bre de criminels. 

AUTO, /. m. Décret, ordonnan- 
ce d'un Juge, fentence prononcée ju- 
ridiquement, tant en maticres civi- 
les que criminelles. Lat. Decretum, i. 

Auro. Ade, fe prend quelquefois 
pour ation, foit par écrit, ou autre- 
ment. Lat. Actus, iis. 

AUTO DE CAXON. Acte, ou écri- 
ture de tiroir, c'eft celui que le gref- 
fier ou le rapporteur ane fuivant 
la formule ordinaire. Lat. Sententia 
Juxta communem forinulun concepta. 

AUTO DE FE, U DE INQUISICION. 
Ace de foi, c'eft celui quel'Inquifi- 
tion fait en public, & dans lequel 
on punit les perfonnes convaincnes 
de Judaifme ou d'héréfie. 

AU ro DF OFICIO. Juzement d'Of- 
fice. Sentence à la requéte du Procu- 
reur du Roi, rendue fans inftance 
de parties. Lat. Judicium ex officio 
judicis latum. À 

AUTO DEFINITIVO. Sentence dé- 
finitive. Lat. Sententia decretoria. 

AUTO INTERLOCUTORIO. Sen: 
tence interlocutoire , dont on pent ap- 
peller. L. Znterfantis judicis fententia. 

AUTO SACRAMENTAL , t del nacio 
miento. On appelle ainfi certaines pié- 
ces comiques en vers, remplies de 
figures allégoriques , qu'on repréfente 
le jour de la Fete de Dieu & de Noël. 

AUTOS, au pluriel, Se prend pour 
les piéces d'un procés foit civil ou cri- 
minel. Lat. Litis inflrumemta , ortum. 

AUTOS ACORDADOS. On appelle 
ainfi les reglemens du Confeil Royal , 
ou de la Chambre des Alcaldes pour le 
bon ordre de la Cour, c'eft-à-dire de 
Madrid. 

AUTOR, fm. Auteur, quicrée, 
qui produit quelque chofe: on le dit 
par excellence de Dicu méme. Lat. 
Author , oris. Opifex , icis. 

AuTOR. Auteur, fe dit dcs pre- 
micrs inventeurs, de ceux qui met- 
tent un ouvrage de littérature au jour. 

AUTOR. Auteur, celui qui cft la 
caufe d'une chofe, il fe dit particulié- 
rement des chefs de parti. 

Aurozr. On appelle ainfi cclii qui 
eft à la téte d'une troupe de Comé- 
diens. Lat. Hiflhrionum prefectus. 

AUTORIDAD, /. f. Autorité, cré- 
dit , confidération qui vient du mérite, 
de l’âge, ou de la naiffance. L. Auc- 
toritas, atis, Fama, +. 

AUTORIDAD. Autorité, puiffance 
légitime fur les inférieurs. Lat. Jus. 

AUTORIDAD. Autorité, témoigna- 


ge, texte, endroit, paffage, preuve. 


AUTORIDAD. Fafte, oftentacion, 
magnificence, gravité, majefté. 
AUTORIDAD. Se prend pour un 
texte ou pour un pafífage d'un livre 
qu'on cite pour appuyer ce qu'on 
avance. 
AUTORIZADAMENTE, adv. Faf- 
T a3 tueu- 
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tucufement , avec falte & oftentation, 
pompe, magnificence. Lat. Splendide. 

AUTORIZADAMENTE. Siguifie 
auffi véritablement, certainement , 
avec certitude , fans le moindre dou- 
te, & le méme que authentiquement. 
Lat. Cert2, Probaté, 

AUTORIZADOR, f. m. T. peu 
ufité. Celui qui approuve, qui auto- 
rifle, qui aff£rme, qui certifie une cho- 
fe. Lat. Autboritate fua aliquid compro- 
banus , tis. * 

* AUTORIZAR , v. a. Ter. de Pa- 
lais. Légalifer. 

AUTORIZAR. Autorifer , certifier, 
légalifer , confirmer, prouver, don- 
ner du crédit, du pouvoir. Lat. Publica 
authoritate fiy mare. 

* AUTORIZAR. Se prend auffi pour 
illuftrer , rehaufler une action, la ren- 
dre digne d'eftime. Lat. Azéhoritatem 
dare. 

* AUTORIZAR.Confirmer,appuyer, 
prouver ce qu'on avance Par des au- 
torités, des fentences, des paffages 
pris des auteurs. Lat. Probati uutho- 
ris teflimonio comprobare. 

* AUTORIZANTE, p. a. T. peu 
ufité. Celui ou celle qui autorife. 

AUTORIZADO , Da, p. p. Auto- 
rifé, ée. Lat. Autboritute firmatus , 
G, UN. 

AUTORIZADO. Refpeétable , re- 
cominandable par les qualités natu- 
relles € acquiles. Lat. Spréfabilis. 

* AUTARON , f. m. augm. de 4Au- 
tor. T. burlefque. Grand Auteur. Lat. 
Auctor nobilis. 

AUTUMNAL, adj. d'une term. 
Automnal, le, qui appartient à l'Au- 
tomne. Lat. Autumnalis, e. 

* AUTUMNAL. Automnal. Les AL 
trologues appellent ainfi le troifiéme 
quartier du théme célefte , qui eft 
compris depuis l'horizon occidental 
jufqu'au méridien inférieur , & qui 
comprend la fixiéme, cinquiéme & 
& quatriéme maifon ; ils lui donnent 
auf les épithétes d'occidental, de 
mafculin , de mélancolique, de viril, 
de froid & de fec. 

* AUXILIAR , v.a. Ailer, fecourir, 
favorifer , proteger. Lat. Auxiliari, 

AUXILIADO, DA, f. p. Aidé, ée, 
favorifé , ée. Lat. Auxilio adjutus , 
a, tn. 

AUXILIAR, adj. d'uneterm. Au- 
xiliaire, qui vient au fecours. Lat. 
Auxiliaris. 

Verbo Auxiliar. Verbe Auxiliaire, 
c'eft celui qui fert à conjuguer les au- 
tres. Lat. Verbum aixiliare. 

AUXILIO, f. im. Aide, fecours , 
afhiftance , faveur, protection, ap- 
pui. Lat. Zuxilium, ii. 
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AVADARSE, «. r. T. peu ufité. 
Devenir guéable, en parlant d'une 


AVA 


riviére. Tat. Padofum feri. 
* AVAHAR, «. a. Echaufer quel- 
ue chofe avec fon haleine , réchauf- 
er un plat en le faifant fervir de cou- 
vercle à une marmite qui bout fur le 
feu. Lat. Halitu fovere. 

AVAHADO, pA, p. p. Echauffé , 
ée avec l'haleine. Lat. Halits futus, 
a, ttn. 

Cruces avahadas. Croix halénées, ce 
font celles que l'on fait avec le pou- 
ce fur la bouche, lorfqu'on bille de 
néceflité de manger. Lat. Crucis Jigna 
ab ofcitantibus digito fuper os eformata. 

AVALANZARSE. V. Abulanzarfe. 

* AVALIAR, «v.a. Evaluer une 
chofe, y mettre un prix. Ce mot eít 
peu ufité. Voyez Paluar. 

*AVALLAR, «v.a. Fermer un champ 
de paliflades. Ce mot eft peu ufité. L. 
Fallare. 

* AVALORAR, v. a. Réhauffer le 
prix d'une chofe , la prifer, Vélever, 
lexalter, la vanter, la louer. Lat. 
Eferre. 

AVALORADO, DA, f. p. Prifé, 
ée, Lat. Conmmendatus , a, um. 

AVALORIO. Voyez 4Ab5a«lorio, 

AVALOTE, /::. Emeute, fédi- 
tion. C'eft un terme Aragonois, Lat. 
Tumultus , ds. Seditio , onis. 

* AVAMPIES, /. 1. Piéce qui eft 
au bas d'une guétre, ou gamache, 
qui couvre le devant du foulier. Lat. 
Tibialium ruflicanorum imia pars cal- 
cezon obtegens. 

AVANCE, J. m. Attaque, affaut. 
Lat. Oppugnatio, onis. 

AVANGUARDIA, /. f. Voy. Pan- 
guardia, 

AVANT, o AVANTE, adv. Le 
méme que Adelante. 

* AVANTAL , /.m. Tablier que 
les femmes portent pour ornement , 
ou pour conferver leurs habits ; il 
fe dit auffi de ceux que portent.les 
ouvriers. Lat. Vertrale, is. 

AVANZAR , v. a. Avancer, aller 
en avant. Lat. Zccedere. 

AVANZAR. Avancer , en terme de 
guerre, attaquer, marcher à l'en- 
nemi. Lat. Zegred;. 

AVANZADO, DA, f. f. du verbe 
Avanzar dans fes acceptions, Avancé, 
ée. Lat. Promotus , Oppugnatus, a, um. 

AVANZADO. On employe auffi ce 
mot comme adjectif , & il fignifie 
avancé, placé en avant. L. Promotus. 

AVANZO, Jf. m. Supputation en 
gros, compte en gros. Lat. Rationum 
breviarit m , ti. 

AVANZO. Avance, gain, furplus, 
réliquat , ce qui réfulte d'un compte. 
Lat. Subduclarum rationum reliqua , 
orum. 

AVARAMENTE, adv. Avarément, 
mefquinement , en taquin. L. Avare, 

AVARICIA, /. f. Avarice , paffion 
déréglée pour les richefles. Lat. Ava- 
rilia, æ. 


fmus, a, 


AVA 

AVARIENTISSIMO, MA, adj.». 
€ f. fup. Trés avare. Lat. Z'zaci/- 
um. 

AVARIENTO, TA, adj. m. €? f- 
Avaricieux , eufe. Lat. Zvarus, a, 107. 

* Ref. Abad avariento por un bodigo 
pierde ciento, Ce Proverbe eft une in- 
veétive contre les avares, qui par trop 
de cupidité trouvent fouvent de la 
perte là oà ils croyent faire du pro- 
fit. Lat. Avarus bic dum colligit , pera 
dit fra. 

* Ref. El avariento do tiene el tbé- 
Joro tiene el entendimiento. Le cœur de 
l'avare eft où eft fon tréfor. 

* Ref. En arca de avariento el dia- 
blo yace dentro. Ce proverbe eft pour 
montrer l'énormité de l'avarice. 

* Refr.. Pienja elavariente que gafta 
por uno, y gafla por ciento. Ce prover- 
be fignifie que l'avaricieux perdant 
une chofe , croit en perdre cent. 

AVARISSIMO, MA, /uperi. de. 
Avaro. 'I1és avare. Voyez Zvarientif- 
Jimo , ma. 

AVARO, RA, adj. m. EY f. Le 
même que Avariento, 

AVARRAZ. Voyez Albarraz. 

AVASSALLAR , v. a. Soumettre , 
affujettir, fubjuguer. Lat. Subjicere, 

AVASSALLADO, DA, f. p. Sou- 
mis, fe, aflujetti, ie. Lat. Subrec- 
tus y t, um. 

AVE, /. f. Oifeau ; animal à deux 
pieds ayant des ailes. Lat. Avis, is. 

AVE. Oifeau, onappelle ainfi par 
Antonomafe la poule dans le ftile fami. 
lier. Lat. Galliza , e. 

"AVE DE CUCHAR. Oifeau de cuil- 
liéres. On appelle ainfi les oifcaux qui 
ont des nageoires, comme les canards, 
les cvgnes &c. Lat. Anas, iis. 

AVE DEL PARAISO. Oiívan de Pa. 
radis. Nom d'une Conitellation qui eft 
vers le Pole méridional. Lat. Auis Pa. 
radi/iaca. 

AvE DE RAPIÑA. Oifeau de proye. 
Lat. Avis rapax. 

AVE FRIA. Vancan, oifeau que les 
Efpagnols appellent ainfi parce. qu'il 
ne paroit chez eux qu'en hyver. Lat, 
Vanelizs, 

AvE FRIA. On appelle ainfi par 
métaphore un homme fans efprit , 
un indolent. Lat. /Jomo iners. 

AvE NOCTURNA. Oileau de nuit. 
Lat. Avis nocturna. 

AVE SYLVESTRE. Oifeau fauvage. 
Lat. Avis agrejlis. 

AVECHUCHO, /. ». T. burlef- 
que qui fe dit géncralement de tous 
les oileaux luids, files & mal pro- 
pres. 

AvECHUCHO. On appelle ainfi au 
figuré un homme laid, fale, mal pro- 
pre & quia des maniéres ridicules. 
Lat. Homuncio defozmis. magor. 

A VECES, ads. Voyez Fez. 

AVECILLA , f; F- dim. de Ave. Pe- 
tit oifeau. Lat. Avicula, e. 

AVECITA, 











hyecindar se 
le dormicolier. 


Setablio. 
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AVECITA, /. sn. dim. de Ave. Le 
méme que Avecilla. 

AVECINAR, v.a. Avoifiner, ap- 
procher une chofe d'une autre. Cc 
mot eft peu ufité. Lat. Admovere. 

AVECINARSE , v. r. S'approcher , 
s'avoifiner , fe mettre prés l'un de 
lautre. Lat. Accedere. 

AVECINARSE , S'approcher , fe 
joindre , s'unir, fe lier d'amitié, d'af- 
fection. Lat. Adherere alicui. 

AVECINARSE, S'élever fort haut 
en parlant d'un édifice. Lat. Altius 
conjingere. 

AVECINADO , DA, f. fp. de ce 
verbe dans fes acceptions. Avoiliné, 
ée. Lat. Adinotus, a, um. 

* AVECINDAMIENTO , fem. Do- 
micile, demeure, féjonr, havitation 
fixe dans un endroit. Lat. Sedes, is. 

AVECINDADO, pa , f. p. Eta- 
bli, ic, fixé, ée dans un endroit. 
Lat. Inter cives adfcriptus, a, un. 

A VEGADAS, Voyez Pegada. 

* AVEJENTARSE , v. r. Se faire 
vieux, paroitre vicux, avant que de 
Yetre. Lat. $encfcere. e 

AVEJENTADO, DA, p. p. Quife 
fait vieux , qui paroit vieux avant que 
de l'etre. Lat. Zimmaturus fexex. 

AVELENAR, v. a. V. Avenezar. 

AVELLANA, /. fF. Noifette , Ave- 
line, fruit du coudrier. Lat. A:elli- 
na, e. 

AVELLANA INDICA. Mirobolan , 
noix d'Inde. Lat. ¿firabolanas, i. 

* Tener muchas avellanas. Expref- 
fion Aragonoife , avoir beaucoup de 
vanité. Lat. Turgere fuperbia. 

AVELLANAR, /. m1. Coudraie, 
lieu planté de coudriers. Lat. Cory- 
letum , i. 

AVELLANARSE, ”. r. Se rider, 
s'endurcir, f^ iecher comme une noi- 
fette. Lat. Se Tcfcere. 

AVELLANADO, DA, f. p. Séché, 
de, ridé , ée comme une noifette. 
Lat. Aridus, a, um. 

AvELLANADO. De couleur de noi- 
fette. Lat. Avcilanam colore refercus. 

AVELLANADA , /. f. Voyez Avel 


lanar. 

AVELLANERA, /. f. Vendeufe de 
noifettes par les rues. Lat. Ave//ina- 
rum veuditriv, icis. 

AVELLANERA. Le bas peuple en 
Aragon appelle ainíi le noifetier. Lat. 
Corylus , i. 

AVELLANO,/. mm. Noifetier , noi- 
fillier, arbre qui porte les noifuttes. 
Lat. Corylus, i. 

* Ref. di villuno coz la vara de Acel- 

- lano. Ce proverbe fignifie que les chá- 
timens font néceffaires , lorfqu'on a 
à faire à des gens fur qui la raifon 
ne pent ricn. . 

.. AVE MARIA, f m. On appelle 
ainfi la falutation Angelique. Lat. 45- 
£elica falutatio , onis. 


AVE MaRI1A.On appelle ainfi l'heu- 


AVE 


re qu'on fonne l'Angelus, qui eft la 
derniére du jour. Lat. J"efper, eris. 

En una Ave Maria. Dans Vefpace 
d'un Ave Maria, pour dire en un 
inftant. Lat. Zemporis puncto. 

Tocar al Ave Maria. Sonner l'Àn- 
gclus dansles armées d'Efpagne, & 
dans les combats finguliers ; lorfque 
les combattans entendoient fonner 
la trompette, ils récitoient à genoux 
trois Ave Muria, & en venoient auff- 
tót aux mains. 

AVENA , f. f. Avoine , forte dc 
grain. Lat. Avena, e. 

AvENA. Le méme que Flarta, Ce 
mot n'eft plus ufité que dans la Poéfic. 

* AVENA. Onappelle ainfi dans les 
Afturies le fer brut qui fort de la mi- 
ne. L. Ferrum è fodiná recens evuttm., 

AVENADO, DA, adj. m. EJ f. In- 
fenfé, ée, fou, folle parintervalles, qui 
aun grain de folie. L. Pe? intervallu 

Heutans. 

* AVENAL , /. m. Champ femé d'a- 
voinc. Lat. Ayer avená fatus. 

AVENENAR , «c. a. Empoifonner, 
employer le poifon. L. Veneno inficere. 

AVENENADO, pA, f.p. Empoi- 
fonné, ée. L. Veneno infeélus , a, um. 

AVENENCIA , 7: f£. T. peu ufité. 
Convention, accord, accommodement, 
union, bonne intelligence. Lat. Con- 
cordia, 2. 

AvENENCIA. Conformité d'hu- 
meur, de génie, € de volonté. Lat. 
Aninoruns unus confenfus. 

* Ref. Mus vale mala avenencia, que 
buena fenteacia. Un mauvais accom- 
modement vaut mieux que le meil. 
leur procès. 

AVENIDA , f. fF. Débordement 
d'eau, déluge, inondation. Lat. Di- 
luviumn, il. 

AVENIDA. Concours de peuple, 
affemblée , populace ramaflee, € aufli 
concours, amas de plufieurs chofes 
enfemble. Lat. Concurfus , ús. 


AVENIDA. Dansle Dialecte d'Ara-. 


gon , fe prend ponr convention & ac- 
commodement. Lat. Puéfio, onis. 

AVENIDAS. ÂAvennes, themins 
qui conduifent dans un endroit. Lat. 
Aditus , a , um. 

AVENIR, v.a. Accorder, mettre 
d'accord des gens qui étoient brouillés. 
Lat. Diyidentes conciliare. 

AVENIR. Avenir, furvenir , arri- 
ver, non point par hazard, mais par 
les foins & les peines qu'on fe donne. 
Lat. Evenire. 

AVENIR, v. imp.  Arriver , fur- 
venir en parlant des accidens. Lat. 
Accidere. 

AVENIRSE, ©. r. Outre le fens 
litteral, fignifie s'accorder , demeu- 
rer d'accord. Lat. Convenire. 

AVENIR AZADAS. Expreflion Ara- 
gonoife qui fignifie donner permiffion 
de couper du bois pour faire du char- 
bon. 
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* Allá fe lo avenza. Qu'il s'accom- 
mode, je ne m'en mele plus. Ex- 
preffion familiére dont on fe fert 
lorfqu'un homme à qui l'on a donné 
de bons confeils, ne lg fuit point , 
& agit à fa fantaifie. Lat. 7pfe viderit. 

AVENIDO, pa, p.f. du verbe 
Avenir. Ajufté, ée, accordé, ée, 
concilié, ée. Lat. Conciliatus, a, um. 

* Ref. Pocos y mal evenidos. Ce 
proverbe eft pour marquer combien . 
l'union eft difficile parmi les gens 
d'un méme corps, on d'une méme 
communauté. Lat. Pauci, Jed egré con- 
cordes. 

AVENTADOR, /. m. Efpéce d'é- 
ventoir de jonc, dc figure circulaire, 
de la grandeur d'un plat, dont les 
cuifiniers fe fervent pour fouffler le 
feu. Lat. Sparteum flabellum , i. 

AVENTADOR. Efpéce de fourche 
dont les laboureurs fe fervent pour 
féparer la paille d'avec le grain fur 
l'aire, loríqu'il fait du vent. Lat. Ver- 
lator , oris. 

* AVENTAJA, /. f. T. de Palais 
ufité dans l'Aragon. La portion que 
le mari, ou la femme qui furvit peut 
prendre fur le mobilier, avant d'en 
faire le partage. Lat. Par; f/upellectilis 
conjugum fuper/titi competens. 

* AVENTAJADAMENTE, adv. 
Avantageufement. Lat. Utiliter. 

AVENTAJAR , v. a. Avantager, 
donner, faire des avantages à quel- 
qu'un préférablement aux autres. Lat. 
Alieri aliquem. proponere. préférer. 

ÁVENTAJAR. Signifie au 
cer, pafler devant. Lat. Pracurrere. 


AVENTAJADO, DA, f. p. Avan- Y'emperter dur 


tagé, éc. lat. Prclatus, a, tan. 

AVENTAJADO. Parfait, bien exé- 
cuté. Lat. Pra/luas, 

AvENTAJADO. En terme militai- 
re, celui qui a une double paye. L. 
S:ipendio aucíus , a , um. 

AVENTAR, +.a. Eventer, faire 
du vent fur quelque chofe. Lat. 7° 
tum flabello excitave. PS 

AvENTAR. Signifie auffi venter le 
bled. Lat. Pentilare. 

ÁVENTAR, au fisur.jetter une cho- 
fe loin de foi. Lat. Peílere. * 

Aventarfe el vientre, u otra cofa, 
Se remplir le ventre de vent. Lat. 
l'ento turgere. 

AVENTADO, DA, p. p. du verbe 
Aventar dans toutes fes acceptions. 
Eventé, ée. Lat. Pentilatus , Pafus, 


a, ur. 

AVENTURA, /. f. Avanture ,^ac- 
cident , ce qui arrive inopinément. 
Lat. Cafus. 

AVENTURA. ÁAvanture, hazard. 
Lat. Fortuna , e, 

AVENTURA. Avanture, rifque , 
danger, péril. Lat. Periculum, i. 

AVENTURA. Equivaut à un ad- 
verbe, & fignifie, fortuitement, ca- 
fuellement. Lat. Ca/x. 

3 AVENTURAR, 


dévan- avantajare a 


Surpasser promos. 
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AVENTURAR, «.a. Avanturer, 
hazarder, rifquer, fe mettre en danger. 
Lat. Fortune fe committere. 

* Ref. Quien no fe aventura no palla 
da mar. Ce proverbe fignifie que les 

ens timid&& ne font jamais grande 
ono Lat. Audaces fortuna juvat, 
timidofque vepellit. 

AVENTURADO, pa, f.p. Avan. 
turé, ée. Lat. Zn difcrimen adduétus , 
a, um. 

AVENTURADO, employé comme 
adje&tif & joint aux adverbes bien, 
ou sal, fignifie heureux, fortuné, 
& auffi malheureux, infortuné. Lat, 
Felix, fortunatus , ou Infelix , infor- 
bunatus. 

Bien aventurado, Heureux, bien- 
heureux. Ce dernicr fe dit particulié- 
rement des Saints. Lat. Sanctus, a, um. 

AVENTURERO, Ra, adj. ». ES 
f. Etranger, ére, volontaire, avan- 
turier, iére. Lat. Peregrinus, Extra- 
neus, A, um. 

AVENTURERO. Avanturier, pa- 
rafite, piqueur de table. Lat. Para- 
fetus, i. 

AVENTURERO, employé comme 
fubftantif, Avanturier, qui cherche 
la gloire en fervant de volontaire 
dans les armées. Lat. Spontaneus mi- 
des, itis. 

. AVER. Voyez Haver. 

* AVERAMIA, . f. Efpéce d'oye, 
qui quoique plus petite que l'oye or- 
dinaire , a cependant le bec plus lar- 
ge. Lat. Anaticule fpecies. 

AVERAR, «v. a. Avérer, faire 
voir qu'une chofe eft vraye. Lat. Rem 
ha effe comprobare. Ce mot eft peu 
uute. 

AvERAR. Signifie dans l'Aragon , 

furtout dans les villages , furpren- 
dre un homme en faute, lui faire 
payer l'amende. Lat. Deprebendere. 
Mulétare. 

AVERGONZAR, ©. a. Faire hon- 
te à quelqu'un, le faire rougir. Lat. 
Pudore aliquem. afficere. : 

AVERGONZARSE , v. r. Etre 
honteux, avoir honte. Lat. Pudere. 

AVERGONZADO, pa, f. p. Hon- 
teux , fe. Lat. Prdore Juffrjus , a, un. 

AVERIA ,/. f. Averie, perte, dom- 
mage entre marchands & négocians, 

- & également dans les marchandifes 
qui fe gátent. Lat. Danmum , 1. 

AVERIA. Averie, contrat, traité, 
convention que les inarchands font 
entre eux au fujet du demmage que 
foutfrent les maichandiies. Lat. Fe- 
dus quodi ter Je iniunr infeitores circa 
mercium jacíuva;. | 

AVERIA. Dans ie fens de contribu- 
tion, ou d'impôt. Voyez Huveria. 

.AVERIAS. Comme biens & poffcf- 
fions. Voyez Haverias. 

AVERIAS. Comme gages & profits. 
Voyez Haverias. 

* AVERIGUABLE , adj. d'une term. 


AVE 
Ce qui peut être averé. L. Perfcrs- 


tabilis. 

'AVERIGUACION , /.-F. Verifica- 
tion, recherche, enquéte, informa- 
tion. Lat. Znquiftio , onis. 

AVERIGUADAMENTE , adverb. 
Véritablement , récllement , certaine- 
ment. Lat. Certé. 

AVERIGUADOR , /. 1.  Vérifica- 
teur, celui qui prouve & vérifie une 
chofe. Lat. Zgquiftor , oris. 

AVERIGUAR , v.a. Vérifier, cher- 
cher, rechercher , s'enquerir, s'in- 
former , examiner , approfondir. Lat. 
Indagare. ^ 

AVERIGUARSE , v.r. S'ajufter 
avec quelqu'un, le reduire , le con- 
traindre , le forcer, l'amener à la rai- 
fon. Lat. Convenire. Cogere. 

* Refr. Averiguelo vargas. Proverbe 
dont on fe fert pour dire qu'une chofe 
eft difficile à vérifier. y 

AVERIGUADO, Da, p.p. Véri- 
fié, ée, cherché, éc. Lat. Zndagatus, 


a, um. 

* AVERIO ,/. m. Terme rarement 
ufité. Teoone d'oifeaux qui vont par 
bandes , & fe jettent dans les champs 
lorfqu'ils viennent d'être enfemencés. 
Lat. Avium turba, e. 

* AVERNO, /. m. Averfte. Le 
méme que l'Enfer. C'eft un mot poé- 
tique qu'on employe quelquefois en 
profe. Lat. Zvernus , i. 

* AVERSAR, v. a. T. peu ufité. 
Avoir de l'horreur , de laverfion , 
méprifer, dédaigner, rejetter. Lat. 
Zverfari. 

AVERSION , JS. Averfion, repu- 
gnance qu'on a pour une chofe. Lat. 
4Averfío , onis. 

AVERSO, sa, adj. m. ES f. Au 
propre , contraire , adverfe , oppo- 
dé, ée ; onl'employe quelquefois pour 
méchant & pervers. Lat. Auerfus , 
Perveríus , «, um. 

AVESTRUZ , /. f. Autruche, ef- 
péce de gros oifeau , fi pefant qu'il a 
pcine à voler. Lat. Struthiocamelus, i. 

AVEZADURA , J. f. V. Coftumbre. 

AVEZAR , v. a. Accoutumer , ha- 
bituer quelqu'un à faire une chofe. 
Lat. Ajuefacere. 

AVEZADO, DA, p. p. Accoutumé, 
ée, habitué, ée à une chofe. Lat. 
Ajuetus, a, um. 

* AVI, interj. Terme de juftice 
ufité dans l'Aragon. A la force, au 
fecours , à l'aide. Lat. Ferte auxilium. 

AVIAMIENTO, /. f. Acheminc- 
ment, difpofition , préparatif pour L 
voyage , ou pour fairc réuflir une 
chofe. Lat. Apparatus , zs. 

AVIAR, «.a. Acheminer, mettre 
en chemin, en fourniflant les moye.:. 
dont on a befoin. Lat. Za viam ind:- 
cere. 

AVIAR. Signifie auf fournir le: 
moyens néceflaires pour qu’une chof. 
réufliffe. Lat. Adstum dare. 


AVI 


Aviar. Se prend quelquefois pour 
háter, prefler l'exécution de ce qu'on 
fait. Urgere. 

AVIADO, DA, p.p. Acheminé, 
ée , difpofé , ée. Lat. Paratus , a, um. 

AVICIAR , v. a. Terme peu ufité. 
Vicier, gáter , corrompre. Lat. 7i- 
tíare. 

* AVIDO, DA, adj. m. € f. Avi- 
de, qui defire ardemment une chofe. 
Lat. Avidus , a, um. 

* AVIENTO, /. m. T. du Royan- 
me d'Aragon. Grande fourche dont 
on fe fert pour charger la paille de 
l'aire dans les charettes. Lat. Ven 
Hlabrum , i. 

AVIESSAMIENTE, ado. De tra- 
vers, tortuenfement , induement , ir- 
dio Ce mot eft rarement 
ufité. Lat. Tortuosé. 

AVIESSO , ssA , adj. m. ES f. Tor- 
tueux , eufe, de travers, qui ne va 
pas droit. Lat. Flexuofus, a, 1m. 

AVIESSO , fignific auffi, déréglé, 
vicieux , méchant, pervers. L. Pra- 
VUS, A, Um. 

Avi1ESSO. Ce mot s'employe com- 
me fubftantif, & fignifie malheur, 
dommage, errcur qui s'enfuit lor(qu'on 
n'agit point comme il faut. L. Dam- 
num , i. 

* AVILANTEZ, o AVILENTE- 
ZA, f. f. Audace, arrogance, ef. 
fronterie qui fait qu'un fujet manque 
de refpe& à fon fupérieur. Lat. Axa 
dacia, e. 

* AVILLANARSE , o. r. S'avilir, 
dégénérer de la nobleffe de fes ancé- 
tres, s'abatardir. Lat. Degenerare. 

AVILTACION, /. f. Mépris, dé- 
dain qu'on a pour une chofe. Lat. 
Contesrptus , ds. 

AVILTADAMENTE, ado. Vilai- 
nement, baffement, vilement, 1A- 
chement. Lat. Zbjecfà. 

* AVILTAMIENTO, /. m. Le 
méme que Aviltucion. 

AVILTANZA, /. m. Le même que 
Aviltacion , ou Aviltamiento, 

AVILTAR, v. a. T. anc. Avilir, 
rendre abjeét & méprifable. Lat. 7i- 
lem reddere. 

AVILTADO, DA, f.p. Avili, ie. 
Lat. Viiis egecfíus , a, um. 

AVINAGRAR, v. a. Aigrir, faire 
devenir aigre. Lat. Acidum reddere. 

AVINAGRARSE, «. r. S'aigrir , 
devenir aigre. Lat. Ace/cere. 

AVINAGRADO, DA, f. p. Aigri, 
ie comme du vinaigre. Lat. Avcidus 
ly UD, 

AVINAGRADO.. On appelle ainfi 
au Biguré, un homme dur & intraita- 
ble, de mauvais naturel. Lat. Ho. 

430 CET. 

AVINIENT , adj. Vieux terme 
Vragonois. Propre, convenable, for- 
"ible. Lat. Congruens , entis. 

AVIO, f. m. Appret, appareil, 
cquipage, préparatif de tout ce qui eft 

| néceffaire 








AVI 
néccffaire pour nne chofe. Lat. Ap- 


paratus , ús. 

AVION, f. m. Efpéce de martinet, 
p petit que le martinet ordinaire. 

. Cipfellus minor. 

AVISAMIENTO, f. m. Voy. Avi- 
Jo. Ce dernier eft plus ufité. 

AVISAR, vu. a. Annoncer, faire 
Ícavoir, donner avis, apporter, débi- 
ter quelque nouvelle. Lat. Wunciare. 

Avisar. Signifie auffi, avertir , 
confeiller. Lat. Monere. 

AvISAR. T. de Bohémiens. Obfer- 
yer avec attention, tourner de cóté 
& d'autre , remarquer , voir. Lat. Ob- 
fervare. 

AVISADO , DA, f.p. du v. Aui- 
Jar dans toutes fes acceptions. An- 
noncé, éc. Lat. Nunciatus , a, un. 

AvISADO. Signific aufli avifé , 
prudent, judicieux , rufé, prévoyant. 
Lat. Prudens, Sagax , acis. 

AVISADO. En terme de Bohémiens, 
ceft un Juge. Lat. Judex, icis. 

* AVISIONARSE, +. r. Gefticuler, 
faire des geítes pour feindre, pour 
tromper. Lat. Ge/ticularz, 

AVISO , f. m. Avis, avertiffement 
qu'on donne fur ce qui arrive. Lat. 
Nuncius , ii. 

Aviso. Signifie auffi inftru&ion , 
confeil pour agir. Lat. Monitum, i. 

Aviso. Signifie quelquefois , pré- 
caution, difcernement dans fes ac- 
tions & fes procédés. L. Prudentia, e. 

Aviso. En terme de Bohémiens , 
c'e nn fouteneur de mauvais lieu, 
un rufhen, un maqueréau. Lat. Ze- 
fO, ont. 

AVISO , U NAVIO DE ÁVISO. 
Vaiffeau .d'avis, c'eft celui que le 
Confeil des Indes dépeche pour por- 
ter les ordres du Roi dans cette con- 
trée. Lat. Navis nuncia. 

Eflar , o andar fobre avifo. Etre fur 
fes gardes. Lat. Cavere. 

* AVISON. Expreflion adverbiale 
qui fignifie Alerte. Lat. Cave tibi. 

AVISPA , /.f. Guépe , infe&c plus 
gros que l'abeille, mais dont les cou- 
leurs font plus variées. Lat. Pe/pa, e. 

* AVISPAR , vu. a. Piquer, aiguil- 
lonner, animer, exciter, pouller, 
émouvoir, donner de l'éperon. Lat. 
Incitare. | 

AVISPAR. en terme de Bohémiens, 
Epouvanter, faire peur. Lat. Terrere. 

AVISPAR , en terme de Bohémiens, 

ifie aufh obferver avec attention, 
pionner. Lat. Speculari. 

*AVISPARSE, v.r. Metaphorique- 
ment, s'inquicter, s'agiter, fe mou- 
voir, fe remuer, étre en peine, fe 
chagriner. Lat. Angi. 

AVISPADO, pA, f. p. du verbe 
Avifpur dans fes acceptions. Piqué, 
ée. Lat. Stimulatus, a, um. 

AVISPADO. En jargon, fin, rufé, 
avifé, prudent. Lat. Prudens, entis. 

ax , acis. 


AVI 
Y AVISPON , fm. T. de Bohé- 


miens. Efpion, qui remarque, qui exa- 
mine les lieux où l’on peut voler. L. 
Speculator , oris. 

AVISTA. Voyez Vifta. 

* AVISTAR , ©. a. Voir, regar- 
der, confiderer, examiner. L. Vide- 
ve. Taeri. 

AVISTARSE , v. r. Outre lc fens 
litteral, le mettre dans un endroit 
d'où l'on puifle fe voir les uns les 
autres ; il fe prend quelquefois pour 
s'entretenir enfemble, s'aboucher , 
fe communiquer. L. Convenire. 

AVISTADO, Da, f.p. du verbe 
Avijtar dans fes acceptions. Vu, ue. 
Lat. Con/pectus, a, um. . 

* AVITAR, v.a. Termede Mar. 
Virer au cabeftan, le faire tourner 
pour amarrer un vaifleau. 

AVITUALLAR , «. a. Avitailler 
une place, une ville, une armée, la 
pourvoir de vivres néceflaires. Lat. 
Aunorû cibariá munire. 

AVITUALLADO, pA, f. p. Avi- 
taillé, ée. L. Commentibus shflrucfus , 
a, um. 

AVIVAR , «.a. Aviver, exciter, 
émouvoir , animer, inciter, piquer , 
aiguillonner. Lat. Excitare. 

AVIVADO , DA, f. f. Avivé, ée. 
Lat. Excitatus, a, um. 

* AVIZOR , f. m. En jargon, Ef- 
pion , celui qui obferve , qui épie une 
chofe pour donner avis. Lat. Specu- 
lator , oris. 

Ojo avizor. L'œil alerte, expref- 
fion burlefque. Lat. Zntentus ejlo. 

AVIZORAR , «. a. Obferver , épier 
avec attention, étre alerte, aux aguéts. 
Lat. Spec:ulari. 

AVOCACION , /. f. Terme de pa- 
lais. Voyez Avocamicnto. 

* AVOCAMIENTO , /. 5. Evoca- 
tion , l'action par laquelle on évoque 
une chofe d'un tribunal inférieur à 
un fuperieur, Lat. Evocatio, onis. 

* AVOCAR, v. a. T. de jurifpru- 
dence. Evoquer , attirer à foi la con- 
noiflance d'une affaire. Lat. Evocare. 

AVOLENGO , f. »s. T. anc. Race, 
lignée , extraction , defcendance, fa- 
mille. Lat. Genus, eris. 

ÁVOLENGO. Se prend quelquefois 
pour patrimoine. L. Patrimonium , ii. 

* AVOLEZA , /. f Baffeffe d'ame. 
Mg e Vileza. 

VOLO, LA, f: m. €S f. Le méme 
que Avuélo & Avuéla, 

* AVOLORIO, f. ». V. Avoléngo. 

AVOLORIO , fignifie aufli patri- 
moine, héritage qu'on a requ de fes 
ancétres. Voyez Avolengo. 

* AVOS, f. m. T. d'Arithmétique. 
Fra&ion. Lat. Numerorum in Aritbme- 
ticá fubdivifa portio, onis. 

* AVUCASTA,/.£ Poule d'eau, 
oifeau de riviére. Lat. Gallina aqua- 
tilis. 


AVUELO, LA , f. m. €9 f. Ayeul, 


AVU 


le. Lat. Avus, ;. Avia, e. 

AVUELO. On appelle quelquefois 
ainfi un vieillard dont on ignore le 
nom, par refpcét pour fon âge. Lat. 
Senior , oris. . 

AVUELOS, fem. Ayeux, bifayeux ; 
quand on fe fert de ce mot au pluriel, 
on defigne tous les afcendans en ligne 
directe. Lat. Ari, orum. * a 

AVUELOS. Se prend au fignré pour 
l'origine ou le commencement d'une 
chofe. Lat. Orio, ini. 

Contarfelo à Ju Aunila, o Avuélo. 
Expreffion dont on fe fert pour figni- 
fier qu'on n'ajoute point foi à ce 
qu'on publie comme certain. 

* Refr. Criado de Avuélo nunca 
bueno. Ce Proverbe fe dit des enfans 
que leurs grands-péres ou leurs grand- 
méres élévent , parce que la tendrefle 
qu'ils ont pour eux les rend pour l'or- 
dinaire méchans. 

* Refr. Dexemos Avuélos , por noJ- 
otros feamos buenos. Ce Proverbe fi- 
gnifie qu'on ne doit point tirer va- 
nité de la vertu de fes ancétres, 
mais s'efforcer de devenir vertueux 
foi - méme. 

* Ref. Eramos treinta , y pario nuef- 
tra avuela. On employe ce proverbe 
lorfqu'il v a un certain nombre de 
gens dans une affaire, & qu'il s'en 
préfente d'autres dont on n'a que 

e. 

Ref. Quien no fabe de avuélo, ne 
Jfabe de bueno. Ce proverbe diynifie 
qu'un homme qui n'a point de patri- 
moine, a beaucoup de peine à fub- 
fifter. 

* AVUTARDA , J.f. Outarde, for- 
te de gros oifeau. Lat. Avis tarda. 


AX Os 


* AX , inter. 'T. anc. Hélas, ah! 
eh! ouf. Lat. 4h! beu. 

*AX, f. m. Maladie habituelle. 
Lat. Infirina valetudo , init. 

Ex. Ejfa eso de axes. Il eft accabK 
de maladies. o 

* Ref. No digas Ax , que deshonra- 
ras tu linax. On applique ce proverbe 
aux gens impatiens qui ne peuvent 
fupporter le moindre mal fans fe plain- 
dre comme des enfans. 

AXADA, /. f. Voyez Azada. 

AXADON , f. m. Voyez Azadon. 

AXAMAR, v. a. Voyez Llamar, 
Apellidar, invocar. 

AXANAR, v. a. Voyez Allanar. 

AXAQUECA , ff. Voy. Xaquéca. 

.AXAQUECARSE, ou. r. T. bur- 
lefque peu ufité. Avoir la migraine , 
fe plaindre de la migraine. 

AXAQUIENTO, TA, adj. m. ES 
f. Voyez Achaquiento & Acbacafo. 

AXAR , v. a. Voyez Hallar. 

AXARABE , /. f. Voyez Xarábe. 

AXARAFE, /. m. T. Anc. & Ara- 
be. Terrafle qu'on pratique au ps 

ca 
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des maifons. Voyez Azotea, Mira- 
dor, Terrado. " 

AXE, /. m. Voyez Exe. 

AXEDREA, /./. Sarriéte, herbe 
que tout le monde connoit. Lat. Sa- 
Bureia, c. 

AXEDREZ , /. m. Jeu d'échecs. L. 
Latrunculorum ludus , i. 

AXEGAR , v. a. Voyez Allegar. 

AXENGE , f. m. Voyez Plata. 

AXENJO , f: :.. Abfynthe, plante 
fort amérc. Lat. Abjintbium , 31. 

AXENUZ. Voyez Agentz. 

AXERQUIA , J.f. Fauxbourg. V. 
Arratál, 

AXI , f. m. Voy. Pimiento colorado. 

AXIMEZ , f. 5m. T. Arabe &anc. 
Fenétre ceintrée , qui eft foutenue par 
le milieu par une colomne de mar- 
bre ou de pierre, & dont l'appui con- 
fite en une, deux ou trois traverfes de 
bois. Lat. Arcuata feneftra columellz 
innitens. 

AXIOMA, /. m. Axiome, vérité 
claire & conftante qui n'a pas befoin 
de preuve. Lat. Axioma, atis. 

AXORCAS, /. f. Brailelets d'or ou 
d'argent dont les Maureffes fe parent. 
Lat. Armilla, orum. 

AXOVAR, /. 11. Voyez Axuar. 

AXUAGAS. Vovez Ajuágas. 

AXUAR , /. m. Trouffeau, & meu- 
bles que la femme apporte en dot en 
fe mariant : il fe prend ordinairement 

our ce que chacun a chez foi, pour 
on habillement & pour fon ulagc. 
Lat. Dos, otis. 

* Ref. Cubellos y cantar no cumplen 
axbar , o noes buen axuür. Ce prover- 
be bláme la folie de ceux qui épou- 
fent une femme pour fa beauté & fes 
talens, fans penfer au néceflaire ; 

arce que ces fortes de femmes ne 
ongent pour l'ordinaire qu'à fe diver- 
tir, & à le procurer des galans. 

* Refr. Por axuár colgado no viene 
bado. Ce Proverbe fignifie que c'eft 
en vain que les péres cherchent á ren- 
dre leurs filles heureufes en leur pro- 
curant un riche parti, fi Dieu ne ré- 
pand lui-méme fa bénédiétion fur 
leur mariage. Lat. Parata dos , ac di- 
ves, baud trahit fatrm. 

* Refr. Si tuvimos axudr , fino vi- 
mosla colgar. Ce Proverbe fignifie que 
beaucoup de gens font parade du bien 
d'autrui, & que d'autres font fi dé- 
bauchés qu'ils jouent & diflipent en 
peu de tems le bien que leurs péres 
leur ont laiflé. Lat. Quam «ix ba- 
buiinus , dif pavcimus dotem. 

* Refr. Tres terrazas y una eflera , 
el axuar de la frontera. Cu Proverbe 
s'applique à ceux qui fe marient fans 
reflexion. 

AXUFAINA. Voyez Alofaina & 
Jofaina. 


AYA 


A Y 


AY , interjeé!. Ah, hélas, hé. L. 
Ab, beu. 

AYA. Arbre. Voyez Haya. 

AYANQUE , fm". Terme de Ma- 
rine. Driffe, cordage qui fert à ifler, 


à élever, ou à amener la vergue le | 7 


long du mât. L. Erectorius funis , is. 

AYEGAR , «. a. V. Llegar. 
^ AYENO, NA, adj. m. EJ f. Voyez 
Ajeno. : | 

AYER, adv. de tems. Hier, la veil- 
le, le jour qui a précedé celui oú l'on 
eft. Lat. Heflerua die. 

AvER. Hier, fe prend quelquefois 
pour une chofe récente, & arrivée 
depuis peu. Lat. Zri. 

* AYERES , au plur. ES comme f.m. 
Terme dont s'eft fervi Antonio de 
Solis, Ces jours pallés. Lat. Dies 
beflerni. 

AYERMADO, DA, adj. m. ES f. 
Inculte, fauvage. On joint cet adje- 
(tif aux mots Zierra & campo. Lat. 
Incultus, a, um. 

AYO , YA , f. 9. EJ f. Précepteur, 
Gouverneur , maitreffe , gouvernante. 
Lat. Preceptor , oris. 

AYODORO, fm. Voyez Aidoro , 
Ayuda, ou Affiffencia. : 

AYUDA, J. f. Aide, fecours, af- 
fiftance. Lat. Auxilium, ij. 

AYUDA. Lavement, clyftére. Lat. 
Clslier, eris. 

AYUDA. Seringue. Lat. Medicus 
fphor. 

AYUDAS, plur. terme de Mane- 
ge. Aides. L. Leviores in equo doman- 
do impulfones. 

AYUDA DE CAMARA. Valet de 
chambre. Lat. Cubicularius , ti. 

AYUDA DE COSTA. Secours pé- 
cuniaire qu'on donne à quelqu'un , 
gratification. Lat. AVummarium juva- 
men, inis. 

Coi ayuda de vecinos. Avec l’aide 
des voifins , phrafe qu'on emploie con- 
tre ccux qui fe vantent d'avoir fait 
quelque chofe de confidérable de leur 
tète, on de leur propre mouvement. 
Lat. Alieno marte. 

Dar o pedir favor y ayida. Expref- 
fion ufitee au palais, dont on fe fert 
dans les dépéches qu'on expédie à un 
officier de la juftice, en l'envoyant 
exécuter une commiífion, faifir un 
criminel, & par laquelle on enjoint 
aux juges des lieux où il fe trouve 
de lui préter main-forte. On fe fert 
aulfi de la méme expreflion dans le 
ftile familier pour implorer le fecour 
d'autrui. Lat. 4uxilium alienum im- 
plorare. 

Dios y ayuda. Expreflion dont on 
fe fert pour exagerer la difficulté d'unc 
chofe. Lat. Deco dante. 

Perro de ayuda. Mâtin, chien de 
garde, chien drefe à fecourir fon mai- 









AYU 
tre dans un cas preffant. Lat. Sub}. 
diurius canis. 

AYUDADOR , BA,/. 1. EJ f. Ce- 
lui ou celle qui aide. L. Adjutor , oris. 

AYUDADOR. Les laboureurs & les 
paftres appellent ainfi le fecond berger 
qui garde les troupeaux en l'abfence 
du premier. L. Secundarius ovium cu- 
os , odis. 

AYUDANTE. Aide, & auffi Aide- . 
Major , eriploi militaire. L. Caflrorum 
prafeéli vicarius , ii. | 

AYUDAR, v. a. Aider, favorifer, 
fecourir , áffifter , donner du fecours. 
Lat. Auxiliar. 

AYUDARSE, «c. r. S'aider, fe 
procurer les moyens & les fecours 
dont ona befoin pour agir. Lat. 5;bi 
ipft confulere. 

ÁYUDAR A Missa. Servir la Mef- 
fe. Lat. Sacra operanti minifirare. 

La fortuna ayuda à los ofados. La 
fortune favorife les audacieux. Lat. 
Audaces fortuna iuvat. 

*Ref. Ayudate, y ayudartebe. On 
applique ce proverbe aux pareffeux , . 
qui ne veulent rien faire, & qui fe 
repofent fur autrui , fous pretexte 
qu'on doit les aider. Lat. Dii operam- 
tes adjuvant , non defides. 

* Refr. Aquien madrrga , Dios le 
ayuda. Ce Proverbe fignihe que Dieu 
ne refufe jamais fon fecours à ceux 
qui font laborieux. Lat. Dews labores 
adjuvat mortalium. 

* Refr. Mas vale el que Dios ayúda, 
que quien mucbo madruga. Ce Prover- 
be eft contre ceux qui qi ad plus 
fur eux - mémes que fur le lecours de 
la Divinité. 

* Refr. Quien fe muda Dios le ayitda. 
Ce Proverbe fignifie que la diligence 
vient á bout de tout, $ que la pa- 
rele au contraire ne conduit à rien. 

* Refr. Quien fu carro unta , fus 
bueyes ayida. Ce Proverbe fignifie que 
l'induftrie abrége beaucoup le travail 
On l'applique auffi à ceux qui vien- 
nent à bout de leurs defleins , à l'aide 
de prefens. 

AYUDORIO , f. m. V. Ay«da. 

AYUNADOR , f: m. Jeuneur , qui 
jeune beaucoup. L. Jejusator , oris. 

AYUNAR, v. a. Jeuner, s'abíte- 
nir de manger. Lat. Jejunarc. 

AYUNAR. Jeuner, s'abftenir de 
manger aux jours & aux tems fixés 
par l'Eglife. 

AYUNAR A PAN Y AGUA. Jeu- 
ner au pain & à l'eau. Lat. Pure ES 
aqua folummodo vejct. 

AvUNAR EL 'IRAsPASSO. C'eft 
ieuner depuis le Jeudi Saint, jufqu'au 
»ainedi Saint à midi. 

* Refr. Ayunar o comer trucha. On 
applique ce Proverbe à ceux qui par 
orgueil meprifent les chofes conimu- 
nes, & n'alpirent qu'aux grandes. 

* R. Harto ayuna quien mal come.Celui- 
là jeune aiicz, qui fait mauvaite chere. 

AYUNANTE, 


- 








AYU 


AYUNANTE , p. a. du verbe 4yu- 


sar. Jeünant, qui jeûne. L. Jejunans, 


ant:s. 
AYUNO, /f. m. Jeüne, abftinen- 


ee de manger. Lat. Jejumium , ii. 


ÁYUNO NATURAL. Jeüne natu- 
rel. Abftinence de toute nourriture 
depuis minnit jufqu'au lendemain 


quon veut communier. 


AYUNO, NA, adj. m. ES f. Affa- 
mé, ée, qui n'a rien mangé de la 


journée. Lat. Jejunus, a, um. 
Ejlar ayuno , à en aytnas de una cofa. 


Ignorer une chofe. Lat. Rem penitàs 


are. 


Quedarfe ayúno à en ayunas de una co- 
fa.Ignorer une chofe,n'en rien fçavoir. 


AYUN QUE , J. m. Enclume. Lat. 


Incus, udis. 


* Ref. Quando ayunque fufre, quando 
mazo dale. Ce proverbe nous enfeigne 
que nous devons nous accommoder 
au tems & à la fortune. Lat. Servi- 


re debet tempori prudentia. 


* Refr. Tras diez dias de ayunque de 
berrero , duerme al fon el perro. Ce pro- 
verbe fignifie que la coutume rend 
fupportables les chofes les plus diffi- 


ciles. Lat. Ab affuetis non fit polo. 

AYUNTAMIENTO, /f. m. T. anc 
& hors d'ufage. 
de joindre une chofe à une autre. 


— Lat. Adunatio , onis. | 
AYUNTAMIENTO. Affemblée,con- 


grégation , Confeil d'une ville. Lat. 
Cetus , us. 


AYUNTAMIENTO. Affemblée des 
, Juges prépofés pour la police & le 


gouvernement d'une ville. 


AYUNTAMIENTO. Coit, accou- 


plement du mále & de la femelle. 


Cafa de Ayuntamiento. Maifon de 
ville, lieu oà les Magiftrats s'affem- 


blent. Lat. Domus pretoria. 


AYUNTANZA, /. f. Coit, copu- 


lation charnelle. Ce mot a vieilli. 
Voyez Copula carnal. 

AYUNTAR, v. a. Voy. Juntar. 

AYUNTADO, pa, p. p. Voyez 

untado, da. 

AYUSO , adv. Voyez Abaxo. 

De Dios en ayufo. De Dieu au def- 
fous. Expreflion ancienne , dont on 
fe fert cependant aujourd'hui en fub- 
ftituant au mot ayx/o celui de Zbaxo. 
Je renic Dicu. Lat. Deum teftor. 


AZ 
AZA. Voyez Haza. 


* AZABACHADO, DA, adj. m. Ed”: 


f. Qui reffemble au jais. Lat. Gaga- 
tem colore ES naturá referens. 

* AZABACHE , fem. Jayet ou jais, 
pierre noire qu'on trouve dans les 
Afturies. Lat. Gag ues, is. 

AZABACHE. On appelle ainfi au 
figuré tout ce qui eft extrémement 
noir. Lat. Nigerrimus , a, um. 

AZABACHES. On appelle ainfi dans 

Jom. LI. 


L'ation d'unir ou 





AZA 


les villages & les petits endroits les 
colliers & les autres orhemens des 
femmes & des enfans, qui font de 


jais. Lat. JMoniiia ex gagate. 
AZABARA , /. f. Voyez Zabida, 
ou Zabila. 
AZABON , /. m. Voyez Xábon. 
AZACAN, JS. m. T. Árabe. Por- 
teur d'eau. Voyez Aguador. 
* AZACAN. On appelle ainfi au 
figuré oelui qui s'occupe de chofes 
qui rapportent peu de profit, & qui 


demandent beaucoup de travail. Lat. 


Mercenarius, ii. 

Andar como un azacán , o hecho 1n 
azatán. Se dit de celui qui travaille 
fans reláche. 

* AZACHE , adj: Efpéce de foye 
qui paroit fort noire. Lat. Serici ni- 


gerrimi genus. 


AZADA , f. f. Houé, hoyau, inftru- 
ment d'Agriculture. Lat. Zigo , oris. 

AZADA DE DOS DIENTES. Houé 
fourchue. 

* Ref. Quien trabe azáda trabe za- 
marra. Ce proverbe fignifie que tout 
homme qui travaille a de quoi vivre. 

AZADON , /. m. Efpéce de houe, 
plus grande & plus large que les or- 
dinaires. Lat. Ligo , onis. 

Effo lo acabara la pala y el azadon. 
Pour dire que la mort feule peut 
détruire un vice ou une ancienne ini- 
mitié. 

* Ref. No Je faca arador con pala de 
azadon. Ce proverbe fignifie que 
linduftrie vaut mieux que la force. 

AZADONADA, /.f. Coup de hoyau. 
Lat. Ligonis icíus , ús. 

A la primera Azadonáda. Au pre- 
mier coup de béche, pour dire qu'un 
homme a obtenu tout d'un coup ce 
qu'il vouloit. 

* Ref. A la.primera azadonada difleis 
en agua. Ce proverbe eft pour marquer 
le Jen de capacité d'un homme qui 
pafloit pour fçavant & pour habile. 

. * Ref. Á la primera azadonada que- 
reis facar agua. Cc proverbe fignifie 
que ce n'eft qu'avec beaucoup de pei- 
ne qu'on obtient ce qui eft difficile. 

À tres azadonadas facar agua. Obtenir 
en peu de tems ce qu'on défire. 

AZADONERO, J. m. Pionnier , 
celui qui travaille avec la pioche , 
ou la houe. Lat. Foffor, oris. 

AZADONEROS. Travailleurs, pion- 
niers, foldats qu'on employe à re- 
muer la terre. Lat. Calones, um. 

AZAFATA , /. f. Charge de la mai- 
fon de la Reine, laquelle eft exercée 
par une veuve de condition, qui a 
en fon pouvoir les habits & les bi- 
joux de la Reine, & qui va l'éveil- 
ler avec la Cameriére Mayor & une 
fille d'honnenr, portant dans une cor- 
beille les habits que la Reine doit 
mettre, lefquels elle donne à la Ca- 
meriére mayor qui la fert. 


* AZAFATE ,J. 1. Terme Arabe. 
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Corbeille d'ofier , plate , fans fond ; on 
en fait aufli de paille. L. Corbis, is. 

AZAFRAN , f. m. Safran, plante 
que tout le monde connoit , c'eft aufli 
la fleur de cette plante. L. Crocus, i. 

AZAFRAN. Se dit en terme de 
peinture, d'un beau jaune doré. Lat. 
Croceus color , oris. 

AZAFRAN ROMIN. Voyez Alazor 
ou Carthamo. 

AZAFRANAL , /. m. Lieu où croit 
le Safran. Lat. Locus croco confitus. 

AZAFRANAR, v. a. Safraner, 
peindre , ou teindre avec du fafran. 
Lat. Croco tingere. 

AZAFRANADO , DA , f. p. Teint, 
te avec du fafran. L. Croco tinctus, 
a, um. 

AZAFRANADO, auliguré, Safra- 
né, ée, jaune. Lat. Croceus, a, um. 

AZAGAYA ,/f. f. Zagaie , javelot, 
ou dard fort court, qu'on lance de 
loin avec la main. Lat. Jacsulum Ara- 
bicum. 

AZAHAR , f. m. T. Arabe. Fleur 
d'oranger ou de citronnier. Lat. Citriss 


flos, oris. 


Agua de azabar. Eau de fleur d'o- 
range. Lat. Aqua citro flore tincfa. 

* AZAINADAMENTE , adc. D'u- 
ne facon diffimulée. Lat. Simulatè. 

AZANORIA, /. f. Le même que 
Zanaboria. 

AZANORIATE , /. ». T. Arago- 
nois ufité parmi le bas peuple. Con- 
fiture de carrottes. 

AZANORIATE. On appelle ainfi 
dans l'Aragon des difcours & des pa- 
roles étudiées qui difent beaucoup 
en peu de mots, & méme piquan- 
tes. Lat. Sales ingeniofó pungentes. 
AZAÑA. Voyez Hazaña. 
AZAÑERIA. Voyez Hazañeria. 
AZANERO. Voyez Hazañero. 
AZAÑOSO. \Voyez Hazañofo. 

AZAR, /. m. Hazard, fort, def- 
tinée, fatalité, deftin , malheur, ac- 
cident. Lat. Sors. Fertuna. Cafus. 

* AZAR. Hazard, on appelle ainfi 
au jeu de dez & de cartes le fort 
contraire, le malheur, le guignon. 

Tener azár con alguna cofa. Avoir 
du malheur en quelque chofe. Lat. 
Aduerfü fortuná uti in aliquá re. 

* Ref. Hombre viejo faco de azáres. 
Ce proverbe eft pour marquer les in- 
commodités inféparables de la vieil- 
leffe. Lat. Senex malorum plurimorum 
Jacculus. 

AZARANDAR. Voyez Zarandar. 

* AZARAR , v.a. Ter. peu ufité. 
Tourner, changer en mal ce qu'on 
attendoit en bien, rendre malheu- 
reux. Lat. Znfauflum reddere. 

* AZARBE , /.m. Terme Arabe 
ufité parmi les jardiniers de la Mur- 
cie. Rigole qui fert à faire écouler 
l'eau qui refte aprés qu'on a arrofé. 
Lat. Zncile, is. 

AZARCON , /. m. T. Arabe. Cen- 

V « dre 
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dre ou terre bleué qu'on fait avec du 
plomb calciné. L. Plumbum slum , i. 
* AZARCON, en terme de Peinture, 
eouleur d'or. Lat. Aureus color , oris. 
* AZARNEFE, /. m. Efpéce de poi- 
fon. Lat. Veneni genus. 
AZAROLLA , /. f. V. Azerdla. 
* AZAROSAMENTE , adv. Mal- 


heureufement , funeftement. Lat. I 


Jta. 

AZAROSO , Sa, adj. m. ES f. Mal- 
heureux , eufe, fatal, le, funefte. 
Lat. Infelix , infuufixs, a, um. 

AZAROTE, /.m. Sarcocolle, gom- 
me qui reflerre les plaies. Lat. Sar- 
cocolla, æ. y 

AZCON, /. m. Voyez Azcona. 

AZCONA.J/.f. T. Arabe. Arme 
de jet, petit dard, petite lance, za- 
gaie. Lat. Zelum, 3. 

* Ref. Ex el campo de Baraona mas 
vale mala capa, buena azcona. Ce 
proverbe fe dit à caufe du froid ex- 
ceflif qu'il fait dans cette campagne, 
& il nous apprend ipe homme pru- 
dent doit fe fervir des chofes fuivant 
l'exigence des cas. 

* AZCONILLA , /. f. dim. de Azco- 
na. Petite javelot. L. Teium brevius. 

* AZEBIBE, o AZEBIU, /. f. 
T.anc.du Royau. d'Aragon. Efpéce de 
day dont on fait de» pruneaux. 


qe a les feuilles armées de piquans. 
t. Agrifolium , si. 

AZEBUCHE , /. ». Olivier fauva- 
ge. Lat. Oleafler , tri. 

AZECHE, adj. Terre noire dont 
on fait de l'encre, quon appelle autre- 
ment terre de Seville. L. Terra nigra. 

AZEDAR. Voyez Acedar. 

AZEDERA. Voyez Zcedéra. 

AZEDIA. Voyez Acedia. 

AZEDO. Voyez Acédo. 

AZEITADA , £f. T. bas. Quan- 
tité d'huile qu'on répand cafuelle- 
ment, ou qu'on met fur une chofe. 


Lat. Olei copia effufior. 

AZEITAR, v. 4. Huiler, oindre 
avec de l'huile, mettre de l'huile 
dans quelque chofe. Lat. Oleo ssge- 
re , perfundere. 

AZEITADO, DA, f. p. Hui, 
ée.. Lat. Oleo unétus , a, um. 

AZEITE , /. m. T. Arabe. Huile 
d'olive, ou de tel autre fruit en gé- 
néral Lat. Oleum, i. 

Cundir como mancha de azeite. S'é- 
tendre comme une tache d'huile. 

Ecbar azeite al fuego. Jetter de 
l'huile dans lefeu, attifer le feu de 
la difcorde, au lieu de l'éteindre. 
Lat. Oleum igni adjicere. 

Le baré probar el azeite de Apari- 
cio. Efpéce de menace qu'on fait à 
un homme de le bleffer de facon qu'il 
ait befoin de fe faire panfer par un 
Chirurgien. 

Mas caro que azéite de Aparicio. 


AZE 


Expreflion dont on fe fert pour exa- 
gérer la cherté d’une chofe. 

* Ref. Quien el azeite mefura, las 
manos fe unta. Ce proverbe fignifie 
qu'il y a des affaires dans lefquel- 
les on ne peut s'intéreffer fans blef- 
fer fa confcience. 

AZEITERA, /. f. Huilier, vaif- 
feau de terre ou de fer blanc, à 
mettre de l'huile. Lat. Gstus , ¿. 

AZEITERO, fem. Marchand d'hui- 
le. Lat. Olearius , ii. 

AZEITERO. T. de Berger. Grande 
corne de bœuf dans laquelle ils gar- 
dent l'huile. Lat. Corneus rujlicano- 


rum le , 
AZETTOSO, SA, adj. m. ES f. 
Huileux, fe. Lat. Oleofus, a, um. 


AZEITUNA , /. f. Olive, fruit de 
l'olivier. Lat. Olea, «e. 

ÂZEITUNAS ZAPATERAS. On ap- 
pelle ainfi les olives qui fe font gá- 
tées, pour avoir refté trop longtetns 
dans leur faumure, ou parce qu'on 
n'en a pas eu foin. Lat. Olee marcida. 

Llegar à las azeitánas. Arriver aux 
olives.  Expreffion familiére, pour 
dire que le repas eft prefque fini. 
Lat. Ad vitulum accedere. 

* Ref. Fortuna y azeitúna à veces 
mucba, y a veces ninguna. Ce Pro- 
verbe fignifie qu'il en eft de la for- 
tune comme de la recolte des olives , 
& qu'elle ne garde jamais de médio- 
crité dans fes faveurs. 

* Ref. No bebas en laguna, ni co- 
mas mas de una azeituna. Ce prover- 
be nous confeille de ne jamais faire 
nil'un ni l'autre, parce que la fanté 
en fouffre. 

AZEITUNADO, DA, adj. m. ES 
f. Olivátre, de couleur d'olive. Lat. 
Sub oleaceo colore tincfus , a, som. 

AZEITUNERO, /. s. Celui qui 
cueille les olives, ou qui les vend. 
Lat. Olearius inflito? , oris. 

AZEITUNI, adj. d'une term. Le 
méme que Azeitúnado. 

AZEITUNO, /. m. Voyez Olivo 
ou Oliva. 

* Ref. Olivo y azeitino todo es uno. 
On applique ce proverbe à ceux qui 
erdent leur tems à vérifier des cho- 
inutiles ou peu importantes. 

AZEMILA , /. f. T. Arabe. Mulet 

de bât, ou de charge. Lat. Jumen- 
fum, i. 
AZEMILA. T. du Roy. d'Aragon. 
Tribut qu'on payoit anciennement fur 
chaque béte de fomme qu'on avoit. 
Lat. V’ecfigal ex jumentis. 

AZEMILAR , adj. d'une termin. 
Qui a rapport au mulet ou au mule- 
tier. Lat. Muliarius , a. 

AZEMILERIA , ff. Ecurie, cour, 
ou endroit où on met toutes les bé- 
tes de fomme enfemble , pour en avoir 
foin. Lat. Jumentorum pecuaria , e. 
AZEMILERO , /::. Muletier. L. 
JMulio, onis. 


AZE 


AZEMITA, /:f. T. du Royaume 
d'Andaloufie. Pain de pur fon, ou 
de fon gras. Lat. Furfuraceus paris, is. 

AZEMITE, /. m. Son pur, ou 
fon gras dont on fait le pain bis. L. 
Furfur , uris. 

AZENA , f. 5s. T. Arabe. Moulin à 
eau. Lat. Moletrina aquaria , e. 

* Ref. El que efta en la azeña muele, 
pe no el que va y viene. Ce proverbe 

gnifie rn pour obtenir une chofe il 
faut de la patience & de la perlévé- 
rance. 

* Ref. Mas vale azeña parada, que 
el molinero amigo. I] vaut mieux trou- 
ver le moulin prét à moudre, que 
d'avoir le meunier pour ami. 

* Ref. Quien en fabado vád la aze- 
ña , el Domingo tiene mala buelga. Qui 
va au moulin le Samedi, fait très 
mauvaife chére le Dimanche. 

AZESERO , f: ». Meunier. Voy. 
Molinero.. 

AZEQUIA, /. f. T. Arabe. Canal, 
rigole qui conduit l'eau pour arrofer 
les jardins, & pour faire tourner la 
meule. Lat. Zncile, ¿s. 

AZEQUIADO , DA, adj. t. Ef 
Entouré , ée d'un canal. Lat. Zncili- 
bus frequens. 

AZEROLA, f. f. Azerole, lorte 
de fruit. Lat. Mejpilus, i. 

AZEROLO , JS. ». Azerolier, for- 
te d'arbre. Lat. Aefpilus, i. 

AZERRAR, v. a, En jargon, Saifir, 
arréter une perfonne , happer , accro- 
cher, prendre au collet. Lat. Appre- 
bendere. 

AZERRADO, DA, f. f. Pris, fe, 
faifi, ie. Lat. Zppreben/us , a, sem. 

AZERRADO. Signifie auífi en ter- 
me de Bohémiens, un hniffier, un 
fergent , un archer. L. Apparitor, oris. 

AZIAGO , GA, adj. m. EN f. Mal. 
heureux, euíe, infortuné, ée, de 
mauvais augure. L. Ominofus , a , sem. 

AZIAGO. Se dit métaphoriquement 
d'un homme qui a l'air trifte & mélan- 
colique. Lat. Homo trifli ES niméum 
auflero vultu. 

AZIAL. Voyez Zcial. 

AZIBAR. Voyez Zcibar. 

AZIGE. Voyez Azécbe. 

AZIMUTH, /. m. Azimuth , oer- 
cle vertical. Lat. Zzimutb. — 

AZIMUTHAL , adj. T. d'Aftrono- 
mie. Azimuthal , qui appartient à PA- 
zimuth. Lat. Ad Aoimutb pertinens. 

AZITARA , /.f. Mur de refend, 
cloifon fimple faite avec des briques 
pofées de champ. Lat. Zateritius pa- 
ries, etis. 

AZITARA. Argon d'une felle. Il 
eft peu ufité en ce lens. Lat. Epbip- 
pis arculus, i, 

AZO, AZA , pronom. Le méme 
que Efl, ello, 

AZOFAIFÁ. Voyez Azufaifa. 

AZOFAIFO. Voyez Azufaifo. 

AZOFAR , /. m. Voyez Alaton. 

AZOGAR , 


4 
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AZOGAR , vu. a. Couvrir quelque 
chofe de vif-argent. Lat. Hydrargyro 
illini $ 


illinsre. 

AZOGARSE , v. r. Etre pris de 
vif-argent. Lat. Ex bydrargyro mem- 
brorum tremorem contrabere. 

AZOGARSE, au figuré, étre tou- 
jours en furfaut , en agitation , en per- 
petuel mouvement. L. Continue agitari. 

AZOGADO , DA, f. f. du verbe 
Azogar dans fes acceptions. Pris, fe 
de vif - argent. 

AzoGADO. Les maçons appellent 
ainfi la chaux qui n'eft pas tout-à- 
fait éteinte. Lat. Calx /emidiluta. 

Temblar como un azogádo. Trem- 
bler de tous fes membres, comme 
fi l'on avoit pris du vif-argent. Lat. 
Totis artubus contremifcere. 

AZOGUE, /. m. Mercure, vif-ar- 
gent. Lat. Hydrargyrum, i. 

AZOGUE, as figuré. Induiétude , 
agitation. 

AZOGUE. Signifie auffi une place, 
un marché. Lat. Forums, i. | 

AZOGUE CALCINADO. Mercure 
calciné. Lat. Hydrargyrum combuflum. 

AZOGUE SUBLIMADO. V. Solimás. 

* Ref. En el azogue, quien mal di- 
ce mal oye. Ce Proverbe fignifie que 
celui qui parle mal de fon prochain 
dans un lieu public, en eft puni par 
le mal qu'on dit de lui. 

* Ref, Quando el viejo no es oido, 
o efla entre nécios o en el azogue. Ce 
proverbe fignifie que les gens fenfés 
& expérimentés, ne font ordinaire- 
ment écoutés ni des ignorans , ni du 
menu peuple. 

AZOGUEJO , /. 5s. dim. de Azo- 

. Petite place ou petit marché. 
Voyez Plazuela. 


icr, AZOGUERO, fm. Celui qui com- 
censure Merce en vif-argent. Lat. Hydrargy- 


ri propola, «e. 
not snfestenr. AZOLAR , v.a. T. de Menuife- 


fie. Equarrir, polir, planer, rabo- 
ter une planche ou telle autre piéce 
de bois. Lat. Dolare. 

AZOLADO, pa, f. f. Raboté , 
£e. Lat. Dolatus, a, um. 

AZOLVAR , «. a. Boudligrr un con- 
duit ou canal avec un tampon, ou 
autre chofe. Lat. Obfurare. 

AZOLVADO , DA, f.p. Bouché, 


€e. Lat. Obturatus , a, um. 


AZOMAMIENTO, /. m. A&ion 
ar laquelle on irrite un chien pour 
e faire battre avec un autre. Lat. 
Irritatio , onis. 

AZOMAR , cv. a. Irriter, mettre 
en colére, fâcher, provoquer, é- 
mouvoir, agacer. Lat. Zrritare. 

AZOMADO, pa, p. fp. Irrité, 
ée. Lat. Zrritatus, a, um. 

AZOR , f. m. Epervier , oifeau de 
proye. Lat. Accipiter, tris. 

AzOR, en terme de Bohémiens. 
Ceft un voleur qui fait des vols 
confidérables , il court rifque 


AZO 


de la vie. Lat. Fur, suris. 
* Ref. La doncella y el azor las ef- 


«p | paldas bácia el fol. Ce proverbe eft, 


une exhortation aux jeunes filles d'é- 
tre refervées & retenués dans leur 
conduite. 

AZORAR, o. a. Effrayer , épouvan- 
ter, intimider, troubler. L. Terrere. 

AZORARSE, v. r. Outre le fens 
littéral, fienifie, fe fácher, s'irri- 
ter , fe mettre en colére. Lat. Terre- 
ri. Irritari. 

AZORADO , DA, f. f. du verbe 
Azorar dans fes acceptions. Epouvan- 
té, ée. Lat. Territus, a, um. * 

AZORADAS, o AZORANTES. 
T. de Blafon. Elforants, fe dit des 
oifeaux qui ouvrent les ailes à demi. 

AZO O , f. m. En terme de Bo- 
hémiens , . fignifie receleur, qui fe 
joint à un voleur pour le feconder , 
ou celui qui fe charge de ce qu'il 
a dérobé. Lat. Furti confors. 

AZORRAMIENTO, /. ». Pefan- 
teur de tete, fluxion, rhume qui 
rend la téte pefante. L. Gravedo, inis. 

AZORRARSE, «*«. r. S'affoupir; 
avoir la tête chargée, être pelant. 
Lat. Gravedine opprimi. 

AZORRADO, DA, f. p. Affoupi, 
ie. Lat. Gravedine oppreffus , a, um. 

AZORRADO , -Parefleux , lent, 
endormi, lourd, tardif en tout ce 
qu'il fait. L. Zardus, Piger, ra, rum. 

AZOTACALLES, /.». Batteur 
de pavé. Lat. Circumcurfator , oris. 

AZOTADIZO , ZA, adj. m. £9sf. 
T. ai ufité. Fouetté, ée, qui fe 
fait fouetter fouvent. L. P'erbero, onis. 

AZOTADOR, /. ». Fouetteur , 
ndm foüette, qui châtie. Lat. 
Correétor , oris. 

AZOTAINA , /. f. L'a&ion par la- 
quelle on fouette quelqu'un ; on dit 
auífi Azotina. C'eft un terme badin , 
& vulgaire. Lat. P'apulatio , onis. 

ATARI €. a. dpud nee 

er , battre de verges. Lat. e. 
: AZOTAR. Signifie auffi , faire cla- 
quer un fouet en l'air. Lat. Flagello 
intonare. 

AZOTAR. Se dit au figuré de tout 
ce qui frappe comme un fouét. 

. AZOTAR EL AIRE. Battre l'air, 
fe fatiguer inutilement & fans fujct. 
Lat. Aérens verberare. 

AZOTAR LA VELA. T. de Mari- 
ne. Fouetter le mát, fe dit d'une 
voile qui fe colle contre le mát fante 
de vent. Lat. Malson flagellare. 

AZOTADO, pA; p.p. du verbe 
Azotar dans toutes acceptions. 
Fouetté, ée. Lat. Flagellatss, a, um. 

AzOTADO. Se prend dans un fens 
abfolu pour le criminel condamné 
au fouet. Lat. Reus flagellis cefus. 

AZOTADO. On appelle ainfi dans 
PAndaloufie & dans quelques autres 
Provinces d'Efpagne, un flagellant. 


Lat. Flagellans , antis. 


Y le poil eft 
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Na oer ul mo pes de 
uét. Lat. agello $ : 
AZOTE, /. sm. T. Arabe. Longe 
de cuir quia la forme d'un chau 
pied, avec laquelle le bourreau fouette 
ceux qui font condamnés au fouet. 
Lat. Fiagrum , i. 
, AZOTE. On appelle ainf tost info 
trument qui a la figure d'un fouet, 
AZOTE. Se prend aufh pour le 
coup de fouet méme. L. Verber, eris, 
AZOTE. Coup donné du plat de 


- la main. 


AZOTE. On appelle encore ainfi au 
figuré , celui qui incommode , qui im- 
portune , qui fatigue. L. /Moflix , gis. 

AZOTE DE Dios. Flcau de Dieu, 
c'eft ainfi qu'on appelle les calamités 
publiques. Lat. Dei fugallum. 

Cajtigo à pena de azotes. Peine du 
fouet, qu'on inflige à ceux qui ne : 
font point gentilshommes , & qui con- 
fifte pour l'ordinaire en 200 coups de 
fouét. Lat. Flagellutio , onis. 

Mano de azotes, ou vuelta de azo- 
fes. Feflée à tour de bras. Lat. Va- 
lida Fufligatio. 

AZOTEA , /. f. Terraffe, platefor- 
me pratiquée au haut d'une maifon. 
Lat. Solarium , ii. 

AZOTINA , /. f. Voy. Azotaina. 

AZOTON, /. m. augm. de Azote. 
Grand coup de fouet. Lat. Gravis 
Aagelli iélus , ds. 

AZUCAR, /. m. T. Arabe. Sucre. 
Lat. Saccbarum, i. 

AZUCAR DE PILA. Sucre qu'on 
met en morceaux de la groffeur d'un 
gland. Lat. Saccharea glans , dis. 

AZUCAR DE PILON.Sucre en pain, 
Lat. Saccharea mola , e. 

AZUCAR DE LUSTRE. Sucre fin 
qu'on vend en poudre. Lat. Sacchari 
flos , oris. 

AZUCAR DE QUEBRADOS. Sucre 
rompu en petits morceaux. Lat. Sac- 
charum nondum duratum. 

AZUCAR DE REDOMA. Sucre de 
bouteille, c'eft celui qui fe fige aux 
bords des vaifleaux dans lefquels il 
y a du fyrop. Lat. Succbarum in can- 
tbaris un. 

AZUCAR NEGRO. Sucre brut, ou 
noir. Lat. Saccharion fufeum. 

AZUCAR PIEDRA O CANDE. Su- 
cre candi. 

AZUCAR ROSADO. Efpéce de gá- . 
teau de fucre fpongieux , qu'on cou- 
pe en forme de mouillette, & qu'on 
trempe dans un verre d'eau à la gla- 
ce. Lat. Sacchari favus. 

AZUCAR ROXp. Sucre rouge, écu- 
me qu'on óte du fucre. Lat. Saccbari 
fex, «cis. 

AZUCAR TERCIADO. Sucre gri- 
fütre , qui n'eft ni blanc ni noir. 
Lat. Saccbarum nigellum. 

AZUCAR Y CANELA. Se dit dela 
couleur de quelques chevaux, dont 

d'un blanc mélé de roux, 
V 3 comme 
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comme le mélange de fucre & de ca- 
nelle. Lat. Subrufus color , oris. 

Es un azúcar, o como wm azscar. 
Doux comme du fucre, fe dit pour 
exagérer la douceur d'une chofe. 

* Ref. Suegra, ni aun de azdcar es 
buena. Une belle-mére ne vaut rien , 
füt-elle de fucre. Lat. Mellita quam- 
Vis, improba efl femper nurus. 

AZUCARAR, v. a. Sucrer, gla- 
cer avec du fucre. L. Saccharo condire. 

AZUCARAR, au figuré, Adoucir 
ee qu'on dit, ou ce qu'on fait. Lat. 
AMellitis verbis condire. 

AZUCARADO,, DA, f. p. du ver- 
be Azucarar dans fes acceptions. Su- 
. eré , ée. Lat. Saccbaro conditus, a, um. 

AZUCARADO. Sucré , doux, agréa- 
ble au palais. Lat. Melleus. 

AZUCARADO, au figuré, Doux, 
civil, affable. 

Palabras azucarddas. Paroles fu. 
crées. On appelle ainfi au figuré des 
paroles flatteufes, aux quelles pour 


l'ordinaire on ne peut ajouter foi. 


Lat. Verba mellca. 

AZUCARERO, /ub. m. Sucrier , 
vaiffeau à mettre du fucre. Lat. Suc- 
chareum vas , afis. 

AZUCENA, /:f. T. Arabe. Lis, 
fleur. Lat. Lilium, ii. 

AZUCENA. Se dit figurément de 
tout ce qui eft d'un grand blanc , 
furtout en terme de poefie. Lat. Ni- 
veus candor , oris. 

AZUD, /. f. T. Arabe. Bouche d'un 
canal par oú l'on introduit l'eau d'une 
riviére pour arrofer les terres. L. O; 
Jepti aquarii. 

AZUDA ,/.f. Grande roue garnie 
de pots de terre, qui fert à élever l’eau 
des grandes riviéres. L. Aquaria rota,«. 

AZUELA, /.f. Erminette, efpé- 
ce de hache pour dégroffür le bois. 
Lat. Afcia, e. . 

.. * AZUFAIFA, /. f. Zingeole , for- 
te de fruit. Lat. Zizipbum , i. 

AZUFAISO , /. m. Zingéolier. L. 
Zizipbus , i. 

AZUFRADOR, /. m. Efpéce de ca- 


AZU 


ge fur laquelle on étend le linge 
pu le fouphrer, & lui donner une 

mée de fouphre pour le rendre plus 
blanc. Lat. Exficcatorium , ii. 

* AZUFRAR, o. a. Souphrer , ex- 
pofer une chofe à la fumée du fou- 
phre. Lat. Sulphure fuffire. 

AZUPFRAR. Bruler avec du fouphre, 
il eft peu ufité dans ce Tens. Lat. 
Suiphureo igne cremare. 

AZUFRADO , DA, f. p. Sonphré , 
€e. Lat. Sulpbure Juffitus , a, mm 

AZUFRE, /. m. Souphre. fuc mi- 
neral ou graifle de la terre, impre- 
gnée de l'acide du Vitriol. Lat. Sul- 
pbur , uris. 

AZUL, adj. Bleu, couleur. Lat. 
Ceruleus color. 

AZUL. Dans le Royanme d'Aragon, 
fe prend pour la drogue dont on fe 
fert pour teindre en bleu. 

AZUL, au figuré, Jaloufie. Lat. 
Zelotypia , e. 

AZUL CELESTE. Bleu célefte. L. 
Ceruleus color. 

AZUL CLARO. Bleu clair. L. Ce- 
ruleus albicans. 

AZUL FINO, o Azul de fanto domin- 
go. Voyez Cenizas azules, 

AZUL OBSCURO. Bleu obfcur ou 
foncé. Lat. Caruleus nigricans. 

AZUL SUBIDO. Bleu plus foncé que 
le turquin.L. Ceruleus color fubobfcurus. 

AZUL TURQUI. Bleu turquin. L. 
Cœruleus color eximius. 

AZUL VERDE, o azul de coffras. 
Bleu célefte. 

Darfe un verde con dos azúles. Ex- 
preflion qui fignifie qu'un homme s'eft 
parfaitement bien diverti. 

Polvos azules. Azur, poudre, ou 
fable bleu qu'on tire des mines d'or 
& d'argent. Lat. Ceruleum , i. 

AZULAQUE , /. m. V. Zulaque. 

AZULAR , v. a. Teindre une cho- 
fe en bleu. Lat. Ceruleo colore tingere. 

AZULADO, DA, p. p. Teint, te en 
bleu. L. Cæruleo colore tinctus, a , um. 

AZULEAR,; ou. a. Avoir une cou- 
leur bleuátre , devenir bleuátre. 


AZU 


Lat. Ceruleo colore infci.. 

AZULEJO , /. ». Carreau de 
ance bleu & blanc dont on fait des 
compartimens ; carreau d'Hollande. 
Lat. Lapillus fictilis tejfellatus. 

No bara cafa com azulejos. Yl ne 
bátira pas de maifon avec des lambris 
de fayence, il ne deviendra pas ri- 
che: fe dit d'un homme qui diffipe 
fon bien mal à propos. 

AZUMBAR, , /. »s. T. Arabe. Sto- 
rax , efpéce de gomme , qu'on appelle 
auf Aiméa. Lat. SYorax , acis. 

AZUMBRADO, DA, adj. Ce qu'on 
vend par Azumbre , qui eft une me- 
fure de deux pintes. Lat. 4d congii 
menfuram exaéíus , a, um. 

AZUMBRADO. T. burlefque , qvi 
eft pris de vin. L. T'emulentus, a , um. 

AZUMBRE , /. m. ure qui fert 

ar toute l'Efpagne à metrer les cho- 

S liquides, qui vaut une pinte. L. 
Congius , ii. 

AZUMBRE. Par Antonomafe , me- 
fure de vin. 

* AZUT , f. m. Voyez Caxero. 

Azur. T.anc. Levée pratiquée dans 
un canal, pour arrêter l'eau, & la faire 
écouler par dcs ouvertures dans les 
terres qu'on veut dYrofer. L. Canali- 
culus incili cæfpitibus adberens. 

AZUTEA , f. f. Terraffe pratiquée 
au haut des maifons. 

AZUTERO , /. m. Celui qui a foin 
des roues qui fervent à élever l'eau 
des riviéres. Voyez Azuda. 

AZUZADOR, A, /. 51. €9 f. Infti. 
gateur, attifeur, qui irrite, qui pouffe, 
qui anime , qui attife le feu de la dif- 
corde. Lat. Stimulator , oris. 

AZUZAR , vw. a. Animer les chiens 
pour les faire courir fur quelqu'un, 
ou fur quelque chofe. Lat. Znftigare. 

AZUZAR , au figuré, Irriter , ani- 
mer, agacer, exciter. L. Stimulare. 

AZUZADO, DA, p. p. Irrité,ée, 
animé, ée, excité, ée. Lat. Stimw- 
latus, a, um. 

AZYMO, Ma, adj. Azyme, qui 
eft fans levain. Lat. Azymus, a , uns. 
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. B. Seconde lettre de l'Alphabet , & 


la premiére des Confonnes. C'eft une 
lettre muette qui a le fon de Pe. 

Cette lettre a tant de rapport dans 
le Caftillan avec l'u confonne, qu'on 
a peine à les diftinguer l'une de Pau- 
tre dans la prononciation; & de lá 
vient que pour n'avoir point eu égard 
aux racines des mots, on les a em- 
ployées indittintement lune pour 
‘autre en écrivant. Cependant pour 
éviter toute équivoque , lorfqu'on ne 
connoit point l'origine de l'v on doit 
fe fervir du P, excepté dans certains 
mots dans lefquels l'ufage contraire 
a prévalu, comme on peut le voir 
dans notre difcours fur l'Orthographe. 

Cette lettre a auffi beaucoup d'af- 


finité avec le P dans les mots que | 


nous avons pris des Latins, & i Z 
en a plufieurs dans lefquels le p fe 
change en b , comme dans Capra, 
Capillus , apertus , cooperire &c. que 
nous écrivons Cabra , Cabello , abierto , 
cubrir. 

Le B nef jamais une lettre fina- 
le dans aucun mot Caftillan, & fi 
quelques - uns finiffent par cette let- 
tre, c'eft qu'ils font étrangers, com- 
me Joab, Jacob, Job, Aminadab. 

Lo B dans les anciennes infcriptions 
Latines fignifie Bene , Bonus y Brutus, 


-Balbus , & dans nôtre langue il figni- 


Re Beato. 

B étoit chez les Aríciens une let- 
tre numerale qui fignifioit 300 , & 
avec un tiret aw deffus 3000. 


| B A 


BABA, /. f. Bave, falive, pituite, 
qui fort de la bouche de l'homme, 
ou de la gueule des animaux. Lat. Sa- 
lva, es 

Caerfele la baba. Outre le fens lit- 
teral, fe dit pour défigner un hom- 
me tranfporté hors de foi à la vúe 
d'un objet , qui tient fes fens fufpen- 
dus , ce qui fait que la falive lui cou- 
le de la bouche fans qu'il s'en ap- 
percoive. Pre admiratione flupere. 

* Refr. Al berrero con barbas, y à 
las letras con babas. Ce Proverbe figni- 
fie qu'on doit apprendre les Arts mé- 
caniques dans un áge mur, & les fcien- 
ces dés la plus tendre jeuneffe. 

BABADOR , /. 1. Bavette, linge 
qu'on met 3u-devant de l'eitomac des 
petits enfans. Lat. Stropbium excipien- 
de puellorum falive inferviens. 

BABANCA , . f. Le méme que Bo- 


B 


BAB 


bo. Voyez ce mot. Le premier n'eft 
prefque pas ufité. 

* BABARA , f. T. pris du Fran- 
gois. La Baviére, danfe, ou contre- 
danfe qui s'eft introduite depuis peu 
en Efpagne, & qui s'exécute par un 
nombre égal d'hommes & de femmes. 
Lat. Zudi faltatorii genus. 

BABARA. Berline, efpéce de car- 
rofle ouvert de tous côtés. Lat. Ejje- 
dum , 15. . 

* BABATEL, /. m. Chole mal 
arrangée qui pend au col ou à la 
barbe. Lat. Res quedam à collo in- 
compte pendula. 

* BABATEL. On appelle ainfi dans 
le figuré & le badin , un infenfé, un 
idiot, une bête. Lat. Stolidus. 

* BABAZA , f. Au 
Bave abondante & épaifle. Lat. Zn- 
gens falive fluor , oris. 

* BABAZA. Limace , Limacon , 
efpéce de ver de couleur obícure 
fait comme une fangfue , qui s'engen- 
dre dans les lieux humides, auquel 
on a donné ce nom, parce qu'il fe 
convertit en bave loríqu'on l'écrafe. 
Lat. Limar, cis. 

* BABAZORRO, /. 5. Sobriquet 
que l'on donne à ceux qui naiífent 
dans la Province d'Ataba, qui veut 
dire innócent, fimple. 

* BABAZORRO.: Se prend dans 
l'Aragon pour un fot qui veut faire 
l'homme entendu. L. Homo flolidus. 

BABEAR , «.». Baver, jetter de 
la bave. Lat. Salivam mittere. 

BABEO , /. m. L'a&ion par laquel- 
le on jette de la bave ou de'la fali- 
ve, comme il arrive à ceux qui paf- 
fent par les frictions. Lat. Fluentis 
Jfalive emiflio , onis. 

* BABERA, /. f. Mentonniére, 
partie du cafque qui couvre le vifage 
depuis le nez en bas. L. Buculla, «. 

BABERA , au figuré , Simple, niais, 
idiot. Lat. Bardus. Infulfus. 

BABERO , f. m. Le méme que 
Babador. Voyez ce mot. 

BABIA , /: /. Diftra&ion , réverie. 
L. À re propo/ità animi alienatio , onis. 

Ex. Efloy en babia, J'ai lefprit 
ailleurs, je fuis diftrait. 

Eflà en babia , ll eft diftrait, il a 
l'efprit aillenrs. 

Ejià ufled en babia ? Révez - vous? 
avez - vous l'efprit ailleurs ? 

BABIECA , f. m. Au litteral eft le 
nom du cheval du fameux Cid , mais 
on appelle ainfi au figuré un fot & 
un idiot. Lat. Bardus. 


. de Baba. 
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BABILONIA, au figuté ,, Defor- 
dre, confufion, & dans ce fens il eft 
fort ufité en Caftillan. Lat. Turba, e. 

BABORD, /. m. Terme de mer 
emprunté de la langue Frangoife. 
C'eft le côté gauche d'un vaifleau , 
quand on va de la poupe à la prout. 
Lat. Navis feijhrum latus, eris. 

BABOSA, /- Le meme que Ba- 
baza. 

Bañosa. En terme de Bohémiens, 
c'eft de la foye. Lat. Sericum, i. 

* BABOSEAR , v. a. Baver , fali- 
ver, remplir de bave. L. Salivá defiuá 
inquinare. 

BABOSO, sa, adj. Baveux, fe, 
qui crache beaucoup; ce qui fe dit 
des vieilles gens. L. Salivofus, a, um. 

BABOSA. On appelle ainfi en Ara- 
gon les vieux oignons qui commen- 
cent à germer, & que l'on plante 
pour en faire des ciboules. L. Cepa 
Jeminalis. | 

BACA, /. f. T. d'Agriculture ufité 
dans l'Aragon. Rupture d'une 4Aze- 
quia. Voyez Azequia. L. Incilis abru- 
ptio , onis. 

BACA. Se prend aufli comme fub- 
ftantif de l'un & l'autre genre, pour 
défigner un homme ou une femme 
lâche , parelleufe & pett courageule. 
Lat. Homo nibii. 

Bacas, au plurier, Baies, grai- 
nes ou fruits de certains arbres, com- 
me du laurier , du lierre. Lat. Bacce , 


arum. 

BACALLAO, £ ». Merluche, ef- 
péce de poiflon feché à Pair ou au 
Soleil. On l'appelle Abadejo lorfqu'il 
eft frais, de méme que loríqu'il eft 
falé, on l'appelle Bacallao du nom 
de la mer'où on le pêche. Lat. 4- 
Jellus , 1. 

Es un bacalláo, à efta como un ba- 
calláo.* Expreflion figurée dont on fe 
fert pour marquer l'extréme mai- 
greur d'une perfonne. Lat. Cutis o/f- 
bus beret. 

* BACERA , /.f. Obftru&ion de 
la ráte caufée par le trop grand ufa- . 
ge du vin. Lat. Lienis obfiruclio, 
oni. 

* BACERA.  Enflure du bas ven- 
tre, il eft rarement ufité. Lat. Ven- 
tris inflatio , onis. à a % 

BACETA, /.£. T. Francois nou- 
vellement introduit. Ballette, for- 
te de jeu de cartes. 

BACHANAL , adj. d'une term. 
Ce qui appartient au Dieu Bacchus. 
Lat. Baccbanalis , e, Ne 

V3 BACHA- 
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BACHANAL, Gras, ventru, bu- 
veur, enjoüé. Lat. Homo óbefus ES 
belluo. 

BACHARA , /.f. Gant nôtre Da- 
me, herbe odoriférante. Lat. Bac- 
char, aris. 

BACHILLER , /. s». Baccalaureat, 
remier grade-que l'on donne dans 
es Univerfités. L. Baccalaureatus, ús. 

BACHILLER. Bachelier, on -p- 
. din ainfi par mépris un grand par- 

eur, un babillard, qui parle à tort 
& à travers. Lat. Blatero , onis. 

* BACHILLEREAR, ou. ». Rece- 
voir le grade de Bachelier ; il eft peu 
ufité au propre. Lat. 4d Baccalau- 
reatum procebi. 

BACHILLEREAR. Bavarder , par- 
ler beaucoup, difcourir à tort & à 
travers. Lat. Blaterare. 

BACHILLERIA , /. f. Babil, ca- 
quet. Lat. Garrulitas , atis. 

BACIA, /. f. Grand baffin de mé- 
tal, qui fert à mettre des chofes 
liquides ou féches. Lat. Pelvis, is. 

BACIA. Plat à barbe. Lat. Pelvis 


ton/oria. 

* BACIGA, /. f. Le trente-un, ef- 
péce de jeu qu'on joué avec trois car- 
tes, entre deux ou un plus grand nom- 
bre de perfonnes, & l'on donne le 
nom. de baciga à celle qui avec trois 
cartes fait un point au deffus de neuf. 

BACILLA , /.f. Talon des cartes 
qui reftent fur le tapis, aprésqu'on 
a donné ce qu'il en faut aux joueurs. 

BACIN , f. m. Baffin , grand plat. 
Le ménte que Bacia. Le premier étoit 
autrefois fort ufité, mais on ne fe 
fert aujourd'hui que du fecond pour 
éviter tonte équivoque. 

BACIN. On appelle aujourd'hui 
ainfi le baffin d'une chaife percée. 
Lat. Lofanum , i. 

_BACINA, JS f. Le méme que Ba- 
. €ia. Voyez ce mot. 
BACINADA , /. jf. Excrémens con- 
- fenus dans un baflin de chaife per- 
cée. Lat. Excrementa, orum. : 

* BACINERO, /. m. Officier de 
l'hópital general de Saragoffe qui fait 
Ja quéte dans tout l'Aragon pour l'hó- 
pital. Lat. Sitella ftipem colligens. 

* BACINETA , /. f. dim. dé Bacia. 
Petit plat ou baffin avec lequel on 
fait la quête. Lat. Sitella, «e. 

BACINETE, /..m. Baflinet, ou 
Cabaflet, d'un cafque bourguignon. 
Lat. Galea , 2. 

BaciNETE. Cuiraffier , foldat 
qui porte la cuiraffe. Ce mot n'eft 
prefque plus ufité. Lat. Zoricatus mi- 
ls, itis. 

BACINICA , o BACINILLA , JS. f. 
dim. de Bacia. Petit baíffin, dont 
les femmes fe fervent pour leurs be- 
foins. Lat. Scaphium , ii. 

BACULO , /. #. Bâton, ou bour- 
don pour s'appuyer en: matchant. L. 

> Te 
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* BACULO. Bâton, au figuré, fe 
prend ‘pour foutien, appui, confola- 
tion. Lat. Præfidiwm. Solatium , ii. 

* BACULO O CEUZ GEOMETRI- 
CA. Báton de Jacob , inftrument qui 
fert à prendre la hauteur des aftres , 
& à mefurer les hauteurs & les 
diftances. Lat. Crux Geometrica. 

BacuLo PAsTORAL. Croffe d'E- 
véque. Lat. Pedss, i. 

* BADA, /. f. Voyez Abáda. 

BADAJADA, /. f. Coup que don- 
ne le battant d'une cloche lors qu'el- 
le fonne. Lat. Campanme pulfatio , 
09N 5. : 

BADAJADA, au figuré, Sotife, 
impertinence, parole de peu de fens 
qu'on fait fonner haut, & qui n'a 
pas de fubftance. Lat. Vuge , arum. 

Dezir badajadas. Dire des fottifes. 

No diga ufted badajadas. Ne dites 
point de fotifes. 

Dize badajadas. Il dit des fotifes. 

BADAJO, /. m. Battant de clo- 
che. Lat. Campane clava ferrea , e. 

BADAJO, au figuré, fot, lour- 
daut, bavard, qui parle fans juge- 
ment. Lat. Blatero. 

BADAL , /. m. Efpéce de panier, 
ou de mufeliére qu'on met aux bé- 
tes de charge pour les empécher de 
paitre par les chemins. V. Bozal. 

* BADAL. On appelle ainfi dans 
lAragon“la chair qui couvre les có- 
tes d'un mouton vers l'épaule, & 
les côtes méme. Lat. Caro inter pectus 
ES axillam. 

Ecbar un badal à la boca. Mettre 
une mufeliére à quelqu'un , impofer 
filence à quelqu'un, la mettre hors 
d'état de répondre. Lat. Os alicui op- 


primere. 

BADANA, /. f. Bafane, peau de 
mouton ou de brebis, lors qu'elle 
eft paffée. Lat. Aluta, «. 

* Zurrar la badana. Tanner une 
peau , & figurément , maltraiter 
quelqu'un de paroles, le battre, qui 
eft le fens dans lequel on prend or- 
dinairement ce mot. Lat. Zéfibus aut 
verbis contundere. 

* BADANADO, DA, adj. m. ES f. 
Couvert, te, doublé, ée de bafane. 
Lat. Alutá coopertus, a, um. 

* BADAZAS, /:f. T. de Marine. 
Ce font les cordes qui fervent à at- 
tacher les bonnettes avec les voiles. 

* BADEA, /.f. Efpéce de melon 
d'eau bâtard, dont la chair eft molle, 
infipide & de mauvais goüt. Lat. 
Peponis infulfi genus. 

* BADEA. On appelle ainfi an figu- 
ré un homme qui n'eft bon à rien, 
qui fe laffe aifément , de méme que 
tout ce qui n'eft d'aucun ufage. Lat. 


Homo nibili. 

* BADELICO , fm. T. de Bohé- 
miens, la méme chofe que Badii. Pe- 
tite 'péle à feu. Lat. Batibon, i. 

BADEN, /.s. Ter. de Venerie. 


BAD 


Ruiffeau à fec. Lat. Torrens, entis. 
BADIL, /. m. Petite péle à feu, 
ui fert à remuer le feu d'un. bra- 
er. Lat. Batilum, i. 
* BADINA , /. f. Mare qu'on trou- 
ve dans les chemins. Lat. Srognans 


aqua. 

: BADULAQUE ,, /. m. Fricaffée fai- 
te avec une freffure coupée par petits 
morceaux. Lat. Minutal, alis. 

* BADULAQUE. On appelle ainfi 
au figuré & par allufion à un mets 
de peu de fubftance, un homme ftu- 
pide & qui n'eft bon à rien. Lat. 
Homo nibili. 

* BAFANEAR, ou. a. T. bas du 
Royaume d'Aragon. Habler, exagérer, 
vanter outre mefure, bavarder, men- 
tir. Lat. _Jactare. 

* BAFANERIA, /. f. Fanfarona- 
de, bavardife, hablerie. Lat. Jac- 
tatio, onis. 

BAFANERO , /. m1. Fanfaron, ha- 
bleur, bavard. Lat. /acfator , oris. 

* BAGA , f. f. Corde dont on fe 
fert pour affurer la charge d'un che- 
val, d'un mulet &c. Lat. Tomex od 
farcinas alligandas. 

BAGAGE , /. ». T. pris du Fran- 
gois. Bagage, équipage de ceux qui 
voyagent & furtout des gens de guer- 
re. Lat. Sarcine , arum. 

_BAGAGE. Se prend auffi pour les 
bétes de charge , qui portent le ba- 
gage des gens de guerre. Lat. Sarcio - 
narium jumentum , i. 

BAGAGERO , /. 1. Conducteur de 
bagages. Lat. Calo, omis. 

AGASSA, /. f. Bagafle, profti- 
tuée, coureufe. Lat. Scortum, i. 

* BAGATELA, /. f. Bagatelle , 
chofe de peu de prix. Lat. Res nibii. 
* BAHARADA. Voyez Pabarada. 

* BAHART, /. m. Epervier , eípé- 
ce de faucon. Lat. Accspiter , tris. 

-* BAHIA, /.f. Baye, petit port 
ouvert, où les vaifleaux font à l'abri 
du vent. Lat. Maris finus. 

* BAHORRINA, /.f. Chofe vile, 
baffe, méprifable, abjeéte. C'eftun 
terme badín qu'on employe au ftile 
familier pour défigner la popnlace. 
Lat. Plebecula , e. Qui/quilie, arum. 

BAHUNO, NA, adj. m. ES f. T. 
bas & vulgaire. Bas, ffe , méprila- 
ble, vil , le. Lat. Vulgeris. Vi- 


lis , e. E 

* BAHURREBO , /. 7. Oifeleur , 
chaffeur aux petits oifeaux. Lat. 4s- 
ceps , wpis. 

BAHURRERO, au figuré, hableur, 
babillard , le méme que Bafanero. 

BAIA. Voyez Babia. 

BAIBEN. Voyez Vaiven. 

* BAILA ,. f. f. Truite de mer, 
forte de poiffon. Lat. Truta ma- 
rina. bó 

BarLa. Danfe. Ce mot n'eft nfité 
que parmi les gens de la campagne, 
non fculement dans la Caftille, mais 

eucore 
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encore dans l'Aragon. Voyez Baile, 
ou Danza. 

BaiLA. T. de Bohémiens. Cas, 

» événement, accident ino- 
piné, hazard, fort, fortune. Lat. 
Cajus. Eventus. Sors. 

Ser dueño , à amo de la baila. Etre 
à la téte d'une affaire. 

* BAILADOR , RA ,.5. ES f. Dan- 
feur, eufe,fauteur,eufe. L. Saltator,oris. 

BAILADOR. Ter. de Bohémiens. 
Voleur. Lat. Fur, uris. 

BAILAR, «©. nm. Danfer en ca- 
dence. Lat. altare. 

BAILAR. En terme de Bohémiens. 
Voler, dérober. Lat. Furari. 

BAILAR EL AGUA DELANTE. 
Obliger quelqu'un, lui faire plaifir 
en tout ce qu'on peut. Lat. Zd »ssdum 
alicujus flectere fe. 

* Ref. A la muger bailar , y al afno 
rebuznar , el diablo felo debio de mofirar. 
Ce proverbe fignifie que l'on prend 
^ peu de plaifir à voir continuel- 
lement danfer une femme , qu'à en- 
tendre braire un âne. 

* BAILARIN, NA, f. m. Ed f. 
Le méme que Bailader & Bailadora. 
Danfeur, danfeufe. 

BAILE, /: »ys. Bal, affemblée pour 
danfer , danfe. Lat. Saltatio, onis. 

BaArLE. Danfe au fon des inftru- 
mens. Lat. Awmerofa Saltatio. 

Baie. Ceft anffi un interméde 
des Comédies Efpagnoles. L. Chorus, i. 

BAILE , f. 1m. Ter. du Royaume 
d'Aragon. Juge ordinaire d'un lieu, 
Baillif. Lat. Ordinarius judex , icis. 

BAILE. T.de Bohémiens. Voleur. 
Lat. Fur, uris. 

BAILIA, /. f. Territoire, dépar- 
tement , reflort du Baillif, bailliage. 
Lat. Judicis ordinarii jurifdictio. 

* BAILIAGE , /. »». Bailliage, ef- 

de Commanderie dans l'ordre de 

the , que les Chevaliers obtien- 
nent par rang d'ancienneté. L. Equef- 
bre beneficium , ss. | 

* BAILIO, /. m. Baillif, cheva- 
lier profés & Commandeur de l'Ordre 
de Malthe. L. Beneficiarius eques , itis. 

BAILITO , /. ». en terme de Bo- 
hémiens, Petit voleur, coupeur de 
bourfe, filou. Lat. Latrunculus, i. 

BAILON , /. m. T. de Bohémiens. 
Voleur qui a vieilli dans le métier. 
Lat. Latro veteranus. 

BAINA. Voyez Vaina. 

BAINICA. Voyez Vainica. 

BAINILLA. Voyez Vainilla. 

* BAIVEL, /. 5m. Buveau , outil 
de Maçonnerie, efpéce de faufle équer- 
re compofée de deux branches mobi- 
ls, qui fert à mefurer ou à tracer 
des angles. Lat. Amujís, is. 

BALA, /.f. Bale, toute forte de 
boulet fervant aux armes à feu. Lat. 
Glans, dis. 

BALAS. Groffes dragées rondes. L. 
Pilule ex faccharo. 
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BALA. Balle, ou ballot de mat- 
chandifes. Lat. Mercium fafcss , is. 
BALA. Bale, on appelle ainfi une 


boule creufe de cire, qu'on remplit: 


d'eau de fenteur, que l'on fe jette 
réciproquement dans le tems de Car- 
naval. Lat. Paris globulus aquá pe 

BALA. Bale, en terme d'Impri- 
merie, inflrument de bois, creux 
en forme d'entonnoir , avec une poi- 
gnée au deffus, qui eft aufli de bois. 
Le creux de cet inftrument eft rempli 
de laine, laquelle eft couverte d'une 

au de mouton qu'on trempe dans 
'encre, pour toucher fur les formes, 
ou fur les planches. Lat. Pile typo- 
grapbice. 

BALA DE PAPEL. Balle de papier, 
qui contient feize rames. Lat. Papy- 
ri ftrues farcinaria. 

BALA ENRAMADA. Bale ramée, 
fe dit à l'égard du moufquet , de deux 
bales attachées enfemble par un fil 
de fer ; & pour le canon, ce font deux 
demi-boulets joints enfemble par une 
barre de fer pliée en forme de char- 
niére de compas. Ces bales étant for- 
ties , s'écartent & coupent les cordes, 
les voiles & méme les máts. Lat. 
Glokus tormentarius ignitus. 

Como una bala. Expreflion dont on 
fe fert pour marquer la vitefle d'une 
chofe. Lat. Citifamé. 

BALADA, /.f. T. de Bohémiens. 
Concert , accord de friponnerie. 

BALADI, adj. d'une term. Chole 
qui coute peu, qui eft de peu de du- 
rée & de peu de profit. Lat. Vilss, e. 

BALADI, au figuré, Se dit d'un 
ouvrage d'efprit qui ne vaut rien. * 

BALADRON , /. m. Rodomont , 
faux brave, fanfaron, hableur, ba- 
billard , difeur de rien. Lat. Jaéfator. 
Blatero , onis. 

BALADRONADA , f. f. Rodomon- 
tade , fanfaronade. L. Jactatio , omis. 

BALADRONEAR, v.s. Faire le 
fanfaron , le brave, fe vanter. Lat. 
Se jacíare. 

BALAGAR , /. m. T. de la Princi- 
pauté des Afturies. Tas , pile, meule 
de foin. Lat. Sirues, is. 

* BALAGO , /. m. Foin , ou paille 
de feigle, dont on fe fert pour rem- 
bourrer les báts. Lat. Palea, «e. 

BALAGO. L'écume du favon qui 
bout dans la chaudiére , dont on fait 
des favonnettes. L. Suporis /j e. 

Menear el balago. Expreflion mé- 
taphorique. Donner des coups de bá- 
ton à quelqu'un, à l'imitation de ce- 
lui qui fouette le favon. Lat. Fufte 
lutbos dolare. 

* BALAGUERO, /. m. Grande 
meule de paille qu'on fait dans l'aire 
aprés avoir nettoyé le grain. L. Pa- 
lee. Strues, is. 

BALANCE, /.m. Trebuchement 
de la balance, le trait de la balance. 
Lat. Nutatio, onis. 

Balade £M . rugido, Jadsrtdo 


2ullido. Tegi pement, hu rlement. 
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BALANCE , au figuré, Se dit d'n, 
ne chofe qui eft en balance , douteu- 
fe, périlleufe. Lat. Sors dubia. 

BALANCE. Balance , en termes de 
Négoce , le dit de la cloture de l'in- 
ventaire d'un marchand , que d'autres 
appellent Balanzo. On employe rare- 
ment ce mot dans cette fignification 
fans le verbe bacer , & l'on dit hacer 
balance, ou balanzo. Lat. Supputatio , 


091$. - 

* BALANCEAR, o. s. Branler, 
balancer, fotter , chanceler. Lat. 
Nutare. 

BALANCEAR. Peler, mettre en 
balance, contrepefer. L. Posderare. 

BALANCEAR. Balancer , deliberer, 
héfiter, étre irréfolu, demeurer en 
fufpens. Lat. Animo fluctuare. 

* BALANCIA , J. f. Voyez Sandia 
ou Melón de agua. 

BALANCIA. T. du Royaume d'A- 
ragon. Raifin blanc propre à faire le 
vin de la méme couleur. Lat. Uva 
duracina , e. 

BALANGIN , J. 5. Volée d'un car- 
roffe. C'eft aufli le balancier d'un 
danfeur de corde. L. Jugum , i. Aqus- 

jum , 15. 

BALANCINES. Terme de mari- 
ne. Balancines. Ce font des cordes 
attachées aux extrémités des vergues 
d'un vaiffcau , qui fervent à les met- 
tre de niveau, ou ales guinder diua 
cóté ou d'autre. 

BALANDRA , /.f. Balandre, ef- 
péce de bâtiment de mer. L. Navis 
oneruria, 

BALANDRAN , /. wm. Balandran , 
forte de manteau dont on fe fervoit 
autrefois. Lat. Gawyape, is. 

* Defdicbado balandrán nunca fales 
de empeñado. Exprellion dont on fe 
fert pour dire que les chofes ne ré- 
uífliflent jamais au gré de nos defirs, 

* Sacudir el balandrán. Expreffion 
dont on fe fert pour dire qu'on a don- 
né, ou qu'on veut donner des coups 
de báton à un homme comme on en 
donne à un balandran pour lui ôter 
la poufliére. Lat. Fufle aliquem. con- 
tundere 


BALANZA, /. f. Plat de balance. 
Lat. Lanx, cis. 
BALANZA. Balance, fe prend quel- 
quefois pour l'inftrument entier com- 
pofé du flesu & des deux baffins. 
BALANZA, au figuré, Balance, 
égalité , équilibre. Lat. Equipos 
dium , ii. 
BALANZA. En terme de Bohé. 
miens, c'eft la Potence. Lat. Fur- 


ca, a. 
Andar en balanzas, outre le fens 
litteral, fignifie, étre en danger de 
perdre un pofte, un emploi dont on 
eft en poffeffion. Lat. Nutare. 
BALANZAR , v. a. Mettre en équi- 


libre. Le méme que Balanceor. 
BALANZARIO, /. 1. Ajufteur, 
ouvriers 
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ouvrier établi dans les hótels de mon- 

noye , pour pefer l'or & l'argent qu'on 

H apporte pour fabriquer les efpéces. 
at. Librator , oris. 

BALANZO, /. m. Le méme que 
Balance dans la fignification d'un in- 
ventaire Marchand. 

BALAR, v.». Béler, fe dit des 
moutons & des brebis. Lat. Balare. 

Andar balando. Aller bélant , defi- 
rer, fouhaiter paflionnément, folli- 
citer avec ardeur. Lat. Znbiare. 

* Refr. Ovéja que bala bocado pierde. 
Ce Proverbe nous avertit d'etre at- 
tentifs à ce que nous faifons , pour 
ne pas perdre le fruit de nótre travail. 

"BALANTE , part. act. YT. poétique. 
Bélant, en parlant d'un mouton, ou 
d'une brebis. Lat. Baluns. 

BALANTE. Terme de Bohémiens, 
Mouton. Lat. Ovis, is. 

* BALAUSTRADA , f. f. Baluftra- 
de , affemblage de plufieurs baluftces. 
Lat. Septa , orum. 

.  BALAUSTRE, , f. m. Baluftre , for- 
te de petit pilier façonné. Lat. Can- 
celli , orum. : 
BALAUSTRIA , 7. f. T. de Phar- 
- macie, Balauftes, fleur du grenadier 
fauvage. Lat. Balauflium , ii. 
* BALAUSTRIADO, DA, adj. m. 
&€9 f. Qui eft compofé de baluftres , 
ou qui en a la forme. Lat. Cancella- 
$us, a, um. 
* BALAUSTRILLO,, /. m. dim. de 
Balauftre. Petit baluftre. Lat. Cun- 
cell exigui. 
BALAX , /.m. Rubis balais, forte 
de pierre précieufe. Lat. Carbunculi 
quedam fpecies. 
BALAZO, f. 5. Coup de fufil , de 
piftolet, ou de canon. Lat. Glandis 
tormentarie idlus, ús. 
* BALBUCIENTE, adj. Bégue, 
qui balbutie, qui bégaye. Lat. Bal- 
bus, a, un. : 
.. BALCON, / m. Balcon, faillie 
aux fenétres d'un bátiment porté fur 
des colonnes , ou des couflinets. Lat. 
Menianum, i. 

* BALCONAGE , /. #. Rang ou 
file des balcons d'une maifon. Lat. 
-Menianorum | feries. 

BALCONERIA ,/. f. Le méme que 
“Balconage. 

BALDA , /. f. Chofe inutile, de peu 


de valeur, & qui ne fert à rien. Lat. 


Res vibili. E 
BaALpa. Se prend pour oifiveté , 
négligence, inaction. L. Zuertir, e. 


BALDAQUI, /. mm. Baldequin. V. ' 


Dofel. 

BALDAR, v. a. Rendre perclus, 
‘priver de l'ufage de tous les membres, 
ou de quelques-uns, en parlant d'u- 
‘ne maladic. Eat. Membra contrabi. 

BALDAR. Dans l'Aragon, fe dit 
“pour dépareiller. 

Ex. Por preflar los tomos de los Con- 
cilios , 1ne ban perdido dos , y me ban 
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baldado el juego. J'ai prété ma collec- 
tion des Conciles, on m'en a perdu 
deux volumes, & l'on m'a dépareillé 
le tout. 

BALDADO , DA, f. f. du verbe 
Baldar. Perclus, fe. Lat. Membri: 
rigens , tis. 

Tiene un brazo baldado. Yl eft per- 
cu d'un bras, elle eft perclufe d'un 

ras. 

Tiene una pierna baldada. Il eft per- 
clus d'une jambe, elle eft perclufe 
d'une jambe. — 

Miembro baldado. Membre perclus. 

BALDE, adv. Ce mot n’eft cm- 
ployé dans la langue Caftillane qu'a- 
vec les particules De ou En, € l'on 
dit De balde, ou en balde , gratis, gra- 
tuitement. Lat. Gratis. aisément. 

* BALDE, /. m. Seau pour tirer 
l'eau d'un puits. Ce mot eft généra- 
lement ufité dans l'Andaloufie, & 
dans d'autres Provinces d'Efpagne. -V. 
Cubo, ou Herrada. 

BALDIO, DIA, adj. m. ES f. Oi- 
hf, ive, vacant, te. Lat. Otiofus , 
a, um. Vacans, tis. 

Hombre baldio. Homme oifif, qui 
n'a point d'occupation. 

Gente baldia bolgazasa. Peuple oi- 
hf & fainéant. 

BALDIO. Signifioit autrefois vain, 
inutile. Lat. Vanus, a, sm. Inanis, e. 

Barpio. Inculte, fauvage. Lat. 
Incultus , a, sum. 

Campo baldío. Champ en friche, 
qu'on n'enfemence point. Lat. Ager 
compa/cuus. 

BALDO, /..m. Voyez Fallo. 

BALDON, /. m. Reproche, opro- 
bre, injure, invective. Lat. Oppro- 
brium. Convicium , ii. 

Ex. Dar baldones à alguno. Faire 
des reproches à quelqü'un. 

Le dió muchos baldones. Il lui fit 
beaucoup de reproches. 

No me «e ufled baldones. 
faites point de reproches. 

Porque me da ufled baldones ?: Pour- 
quoi me faites- vous des reproches ? 

* Ref. De baldon de feñor , u de ina- 
rido nunca zaberido. Ce proverbe figni- 
fie que la fupériorité d'un maitre à 
l'égard defon domeftique, d'un mari 
à l'égard de fa femme, eft fi gran- 
de, que ni l'un ni l'autre ne peu- 
vent s'offenfer des paroles qu'ils leur 
difent, quelque injurieufes qu'elles 
paroiffent. E 

* BALDONAR, ©. a. Outrager , 
offenfer, dire des injures , reprocher. 
Lat. Comviciari.  - 

BALDONADO , DA, f. f. Injurié, 
ée, outragé, ée. Lat. Conviciis one- 
ratus , a4, um. 

BALDONADA. On appelloit au- 
trefois ainfi une proftituée. Lat. Scor- 


bum, 1. 
+ BALDOSA , /.£. Efpéce de car- 


Ne me 


reau de poterie fine , dont on fe fert |. 
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pour carreler les chambres. L. Qua- 
dratus later , eris. 

BALDRAQUE , /. m. T. Burlef- 
que. Vaurien, ou chofe de peu de va- 
leur. Lat. Res nibili. 

BALDRES, /. s. Peau de mou- - 
ton tannée, paffée.' Lat. Melote, es. 

* BALERIA , /: f. Pile de boulets, 
amas de bales. Lat. Glandism tormen- 
tariorum copia, e. 

* BALHURRIA, /. /. T. de Bo- 
hémiens. Populace, menu petple, 
petites gens, gens du commun. Lat. 
Plebecula , e. 

BALIDO , /. m. Bélement de l'a- 
gneau, du mouton & de la brebis. 
Lat. Balatus, ús. 

BALIJA, /. f. Valife, porte-man- 
teau , fac de cuir pour porter des 
hardes en voyage. C'eft auífi la valife 
d'un courier. Lat. Hippopéra. 

BALLENA, /. f. Baleine, le plus 
gros de tous les poiffons de mer. 
C'eft auffi une des feize Conftella- 
tions méridionales. Lat. Cete. 

BALLENA. C'eft aufi un corps 
de jupe de femme. Lat. Z'borax mu- 
liebris ex balena conftructus. 

BALLENATO, /. m. Baleineau , 
ou Baleinon, le petit de la baleine. 
Lat. Ceti proles, is. 

BALLENER , /. mm. Efpéce de vaif- 
feau ouvert par les côtés, qui a la 
figure d'une baleine. 

* BALLESTA, /.f. Arbaléte , ar- 
me dont on fe fervoit autrefois à 
la guerre pour tirer des fléches. Lat. 
Balifta, æ. 

BALLESTAS, au pluriel, fignifie, 
en terme de Bohémiens, Une beface. 
Lat. Pera, e. 

BALLESTAZO , /. 5. Coup d'ar- 
baléte. Lat. Bolifle icfus , ús. 

BALLESTEADOR, /. m. Voyez 
Balleftero. Le premier n'eft prefque 
point ufité. 

BALLESTEAR , «. a. Tirer, 
tuer avec l'arbaléte. Lat. Baliftá fe- 
rire , occidere. 

BALLESTEAR. Eft pris quelque- 
fois pour épier, guetter , obferver avec 
attention. Lat. Speculari. 

BALLESTEADO, DA, f.p. Tué, 
ée , bleffé, ée à coups d'arbaléte. L. - 
Baliflà occifus , percufus. Obferva- 
lus y a, un. 

BALLESTERA, /. f Crenean , 
ouverture par laquelle on tiroit l'ar- 
baléte. Lat. Baiiflarum os, oris. 

* BALLESTERIA, /. f. Ballifti- 
que, l'art qui enfeigne à fe fervir 
des armes de jet. Lat. Ars baliflar:a. 

BALLESTERIA. On appelloit au- 
trefois ainfi Vinfanteric qui étoit ar- 
mée d'arbalétes. Lat. Sagittarii, orum. 

BALLESTERO,, /. m. Arbalétrier, 
celui qui tire de l'arbaléte , ou qui en 
fait. Lat. Sagittarius , i5. Sugittarins 
faber , ri. 

BALLESTERO. On appelle ainfi 

celui 


A 
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cetoi quia foin des fufils du Roi, & 

i l'accompagne à la chaffe. Lat. 

egius Sagittarius. 

BALLESTEROS DE CORTE. Árba- 
létriers de Cour. On appelloit autrefois 
ainfi les huiffiers de la chambre du 
Roi & de fon Confeil. Lat. Aule jani- 
tor, oris. 

* BALLESTERO DE MAZA. Arba- 
létrier de male. Soldat de la garde 
des anciens Rois de Caftille, qu'on 
appelloit ainfi parce qu'il portoit 
une maífe d'armes. Lat. Stipator fa- 
gittarius. 

Hierba de Balleftero. Hellebore noir. 
Lat. Feratrum , i. 

BALLESTILLA , /. m. dim. de 
Baliefla. Petite arbaléte. Lat. Bai- 
fa minor. v. ias 

BALLESTILLA. Arbaléte, irftru- 
ment de Mathématique qui fert à pren- 
dre la hauteur du pole fur mer. 

BarrESsTILLA. Flamme, inftru- 
ment pour faigner les chevaux. Lat. 
Balilla veterinaria miffioni fanguinis in- 
ferviens. 

* BALLESTON, /. m. augm. de 
Ballefta. Balifte. Machine de guerre, 
dont les anciens fe fervoient pour 
jetter des pierres. Lat. Baliffa major. 

BALLESTON. T. de Bohémiens. 
Filonterie au jeu de cartes. 

* BALLICO, /. :. Yvraie, mau- 
vaife herbe qui croit parmi le bled. 
Lat. Lolium, ti. 

* BALLUECA,/.f. Efpéce d'y- 
vraie qui refTemble à l'avoine, mais 
qui eft plus haute. L. Sterilis avena, e. 

* BALNADU , /. m. Terme Arabe 
ancien. Porte d'entrée fur la frontié- 
re, paffage qui donne entrée chez l'en- 
nemi. Lat. Porta boflium fines refpi- 


ciens. 

BALON, jf". Ballot de Marchan- 
diles. Lat. Fafcis, is. 

BALON. Balon, grofle bale de 
cuir dans laquelle eft enfermee une 
velfic, avec laquelle on joué. Lat. 
Luforius follis , ii. 

BALON DE PAPEL. Augm. de Bala 
de papel. Balle de papier qui contient * 


trente-deux rames. Lat. Fafcis papy- 
raceus. 
* BALOTA , /. f. dim. de Bala. Bal. 


lote , petite boule dont on fe fert pour 
donner les futfrages. L. Globulus , i. 

BALSA, /. FI. Mare d'eau , abreu- 
voir. Lat. Stagnum, i.- 

Barsa. Balfe, efpéce de bateau 
dont les Indiens fe fervent. Lat. Ra- 
dis, is. 

* BALSA. Terme de Bohémiens. 
Embarras , obftacle. Lat. Obex , icis. 

* BALSA DE SANGRE. On appelle 
ainfi dans l'Aragon la mare, ou l'a- 
breuvoir dans lequel on fait venir' 
l'eau à force de travail. Lat. Stugnum 
multi fimptus, 

BALSA DE VIGAS. Radeau, train 
de bois. Lat. Ruris, i. 

Tom. I. | 
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BALSA DE viNO. La quantité de 
vin que contient une cuve. C'eft un 
terme Aragonois. 

BALSAMICO, CA, adj. m. ES f. T. 
de Medecine. Balfamique. Lat. Balfa- 


_MICUS , 4, UM, 


BALSAMINA , /. f. Balfamine, 
forte de plante. Lat. Hierofolymita- 
num pomum. 

BALSAMO, f. m. Baume, forte 
d'arbre. Lat. Bajamum , i. 

BartsAMO. Baume, liqueur que 


le Baume diftille. Lat. Opobalfa- 
num , i. ; 
Es un balfamo. C'eft un baume, 


expreflion dont on fe fert pour ex- 
primer la bonté, & la bonne odeur 
d'une chofe. Lat. Æmbrofie odorem 


Jpirat. 


BALSILLA , f: A dim. de Bal/a. 
Petite mare, petit radeau. Lat. Stag- 
HUM MINUS, 

BALSOPETO , /. m. Efpéce de bif- 
fac que l'on porte fur foi. L. Pera, e. 

BALVARTE , fm. Terme de for- 
tification. Baftion, ou Boulevart. Lat. 
Propugnaculum , i. 

BALVARTE CORTADO. Baftion 
coupé. 

BALVARTE PLANO. Baftion plat. 

BALVARTE.Boulevart fe prend mé- 
taph pour tout ce qui fert à défendre 
une chofe. Lat. Propugnaculum , 1. 

* BALUMBA ,/. f. Le volume que 
forment plufieurs chofes mifes enfem- 
ble confufément & fans ordre. Lat. 
Volumen. 

BALUMBO , fm. Le méme que 
Balumba, quoiqu'on puiffe le pren- 
dre pour fignifer une chofe d'une 
groffeur démefurée. paz 

* BALUZ,/.m. T. anc. Petit lin- 
got d'or. Lat. Auri fruftum , i. 

* BALZA,/. f. Guidon, ou ba- 
niére de l'ordre des Templiers. Lat. 
Vexillum , i. | 

* BAMBA, f... Suivant le Com- 
mandeur Grec, fignifie une Cloche. 
Ce mot n'eft plus ufité. Lat. Campa- 
na, e. . 

* Refr. Tu bamba, yo bamba , no 
bai quien nos tanga. Ce Proverbe figni- 
fie qu'il n'y a pas de maifon plus 
mal réglée que celle oà tout le monde 
commande, furtout loríqu'on manque 
de jugement. | 

* BAMBALEAR, «c.*. Vaciller, 
broncher , branler, dandiner , remuer, 
étre toújours en mouvement. Lat. 
Nutare. Titubare. 

BAMBALEAR. Vaciller, au figuré 
fe dit d'une perfonne qui n'a point de 
folidité. Lat. Nutare. 

* BAMBALINA, /. m. Piéce de 
toile peinte dont on fe fert pour imi- 
ter les nuages dans les décorations 
de théatre. 

BAMBANEAR, v. a. Le méme 
que Bambulear. 

* BAMBAROTEAR , v. ». T. bas 
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du Royaume d'Aragon. Cr ier, criail.. 
ler, piailler au milieu d'un e rue, d'u- 
ne place, parler tous à la fois fans 
s'entendre. Lat. Vociferari. 

* BAMBAROTERO , /. m. T. bas 
du Royaume d'Aragon. Crieur, piail- 
leur, braillard. Lat. Vociferator , oris. 

* BAMBARRIA , jf. Nom ou fo- 
briquet que l'on donne aux idiots & 
aux infenfés. Lat. Stolidus. Fatuss. 

BAMBARRIA, O BAM BARRION. 
Terme de jeu de billard. Coup heu- 
reuX , coup de hazard qui réufht d'u- 
ne façon, quoiqu'on vifàt de l'autre. 
Lat. Cafus, ús. 

* BAMBOCHE , /..m. Terme de 
Peinture. Efpéce de paifage dans le- 
quel on repréfente des nóces Flaman- 
des & des repas d'yvrognes. L.Picfura 
convivia reprefentans. 

BAMBOLEAR , v. ». Le méme que 
Bambaleur. 

* BAMBOLEO,/. 1». Branle , bran- 
lement, mouvement & roulis, en 
terme de Marine. Lat. Nutatjo, onis. 

* BAMBOLLA, f. f. Terme bas. 
Fafte, oftentation, vaine gloire. L. 
Faflus , is. 

* BANAR. T. ancien du Royaume 
d'Aragon. Seigneur dont les vaffaux 
étoient obligés de fuivre les étendarts 
à la guerre. Lat. Dynafta, e. 

BANASTA , f. f. Corbeille ou pa- 
nier d'ofier. Lat. Corbis, is. 

Irfe à la banafla , 0 meterfe en la ba. 
nafta, Expreílion ufitée au jeu de 
l'Hombre. 

Meterfe en banafta. Se mêler d'une 
chofe oú l'on n'a que faire. 

* BANASTERO, /. 5. Terme de 
Bohémiens. Concierge ou Geolier d'u- 
ne prifon. Lat. Curceris cuftos , odis. 

* BANASTO, /. m. Grand panier, 
mannequin. Lat. Corbis, is. y 

* BANASTO. T. de Bohémiens. 
Prifon, cachot. Lat. Carcer, eris. 

BANCA ,/.f. Bancele, petit banc 
quarré à quatre pieds fait comme une 
efcabelle. Lat. Scamnum: , i. 

* Banca. Banque, au jeu de la 
baffette , c'eft la fomme d'argent que 
le banquier met fur table. Lat. Hif- 
cus luforius. 

Banca. Etan, petite boutique 
portative dans les marchés, oú l'on 
vend toutes fortes de denrées. Lat. 
AMenfa , e. 

BaNca. Banc de lavandiére. Lat. 
Lavatorium fedile, $5. 

* BANCAL, /. m. Efpace de ter- 
rain fitué fur une hauteur efcarpée 
& remplie de rochers , dans lequel on 
féme des légumes & d'autres fruits. 
Lat. Arca in montibus. 

Banca. Banc de fable qu'on 
trouve dans la mer. L. Moles arenaria. * 
. BANCAL. Les jardiniers appellent 
ainfi un terrain qui n'eft point égal, 
mais qui va par étages. Lat. Hortus 


perfilis. 


BANCAL. 
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BANCAL. C'eft auffi un tapis qu'ón 
met fur un banc pour le couvrir. Lat. 


agulum , à. 

* BANCARIA, adj. fem. Tout ce 
qui appartient à la Banque. Lat. Ad 

am argentariam pertinens. 

* BANCARROTA, /. f. Banque- 
route, faillite de banquiers ou de 
marchands qui manquent à payer leurs 
dettes. Lat. Menjaria ratio credito- 
ribus renunciata. 

BANCO, f. m. Banc, long fiége fur 
lequel plufieurs perfonnes peuvent 
s'affeoir. Lab. Scamnum , i. 

Banco. Banc, fiége dont fe fer- 
vent plufieurs Artifans. Lat. Abacus 
operarius. 

.*BaNco. Banc, on appelle ainfi 
dans les galéres l'endroit où s'affeient 
les forgats pour ramer. Lat. Z'ran/- 
fra, orum. 

Banco. Banque, endroit oú l'on 
place fon argent à intérét. Lat. Do- 
mus argentaria. 

BANCO. Se prend quelquefois pour 
Banquier. Lat. Argentarius, ii. 

Banco. En terme de Bohémiens, 
c'eft la prifon. Lat. Carcer, eris. 

Bancos. T. anc. du Royume d'A- 
ragon. Les branches d'un mors, od font 
attachées les rênes. L. Frenum , i. 

BANCO DE ARENA. Banc de fa- 
ble. Lat. Syrtes. 

BANCO PINJADO. Tortué, ma- 
chine militaire en ufage chez les an- 
ciens. Lat. Bellica teftudo , inis. 

Paffar banco. Paíler par les bancs , 
c'eft la méme chofe dans les galéres 
que paífer par les verges. Lat. Fla- 
gellis plects, | 


Palar por los bancos de Flandes. 


Pafler par les bancs de Flandre, fe 
dit d'une perfonne qui a entrepris une 
chofe hazardeufe & difficile , par al- 
lufion au danger que courent ceux 
“Ab Lis dans les mers de Hol- 


e. 

Razon de pié de banco. On dit d'un 
homme qu'il raifonne comine un pied 
de banc, lorfqu'il raifonne de travers. 
Lat. Znepta refponfio. |, 

BANDA, /. f. Echarpe, ornement 
ufité parmi les gens de guerre. Lat. 
Batteus , i. 

BANDA. Bande, en terme de Bla- 
Íon, eft une des piéces qu'on appelle 
honorables dans Vécu. L. Fafcia, e. 

BANDA. Dans l'Aragon, c'eft la 
bande de fer qu'on met autour d'une 
roué. Lat. Rote cantbus, i. , 

BANDA. Bande, fignifie encore 
une troupe de plufieurs perfonnes af- 
fociées enfemble pour un méme def- 
fein. Lat. Turba, e. 

BANDA. Bande, fa&ion, parti. 
Lat. Faétio, oni. à 

BANDA. Bande, fe prend aufli pour 
côte. Lat. Latus, eris. 

A la banda. T. de Marine. De có- 
té, pour dire que le navire va de 
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côté, afin que l'équipage fe jette de 
l'autre pour faire le contrepoids. 

Caballeria de la banda. Chevalerie 
de la bande. Ordre militaire inftitué 
en Efpagne par le Roi Alphonfe XI. 
de Caftille. L. Equeftris ordo fafciatus. 

Dar à la banda el baxél. Donner à la 
bande , en parlant d'un vaifleau , 
C'eft fe perdre. Lat. Mergi. 

Dar la banda à un baxél. Mettre.un 
vaiffeau à la bande, c'eft le mettre 
fur un cóté pour pouvoir le caréner 
de l'autre. Lat. Navem in latus incli- 


nare. 
BANDADA , /. f. Le méme que 
Banda dans l'acception d'une troupe 


de gens. 

* BANDEAR, w. a. Ter. anc. Ai- 
der, favorifer, protéger. L. Juvare. 

BANDEAR. Signifie auffi fe mettre 
à la téted'un parti, le conduire. Lat. 
Ducere partes. 

BANDEAR. Signifie encor traver- 
fer une chofe de part en part. Lat. 
Jransfodere. | 

* BANDEARSE , c.a. S'aider, ufer 
d'economie, faire ufage de fon in- 
duftrie pour fubfifter avec honneur, 
faire valoir fon efprit pour fe pro- 
curer le néceffaire. Lat. Induftviá ES 
diligentiá vitam tolerare. 

BANDEADO, DA, f. p. du verbe 
Bandear dans fes acceptions. Conduit, 
te. Lat. Duéfus , a, uds. 

* BANDEJA, /. f. Plat d'argent 
plus long que large. Lat. Zasx , cis. 

BANDERA, /, f. Drapeau. Il fe 
prend aufli pour les foldats qui com- 
battent fous le Drapeau. L. Z'urma, e. 

À banderas difplegadas. A Drapeaux 
déployés, ouvertement , avec une en- 
tiére liberté. Lat. Palam. 

Dar la bandera de qualquiera cofa. 
Ceder la fupériorité , l'avantage. Lat. 
Dare tanus. 

Hacer frente de bandera. Se mettre 
en front de bandiére ; fe dit de deux 
armées qui font en préfence l'une de 
l’autre. Lat. Frontem bofli obvertere. 

Levantar bandera. Lever l'étendart, 
C'eft fe revolter contre fon Souverain. 
Lat. Zn aliquem infurgere. 

Militar debaxo de la bandera de al. 
guno , o feguir fu bandera. Combattre 
fous l'étendart de quelqu'un , ou fui- 
vre fon étendart.  C'eft fuivre fon 
opinion & fon parti. Lat. Sub aliquo 
flipendia facere. 

BANDERADO, f. m. Le méme 
que Abanderudo. Le premier eft peu 
ufité. 

BANDERETA , /. f. dim. de Ban- 
déra. Petit drapeau , banderole qu'on 
attache aux branches d'une trompet- 
te. Lat. Tenia. Fafciola, e. 

* BANDERIA, /..f. T. anc. Re- 
bellion, revolte , foulévement. Lat. 
Rebellio , onis. 

BANDERILLA , f. f. dim. de Ban- 
dera. Petite banniére. V. Bandereta. 
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"BANDERILLA. C'eft aufli un éven- 
tail fait en forme de petite banniére. 
Lat. Flabelli genus. 

BANDERILLA. Efpéce de petit dard 
orné d'une banderole dont on fe fert 
dans les.combats de taureaux. Lat. 
Telum. : 

* BANDERIZADO, pa, adj. ». 
ES f. Fa&itux , eule, féditieux, eufe. 
On dit Abanderizado. Lat. Seditiofus , 


a, Nn. 
* BANDERIZO, f. m. Fadieux, 
féditieux , rebelle. Lat. Factiofus, a, 


"15. 

BANDEROLA, /. f£. Banderole , 
pu banniére qui fervoit d'enfeigne 

la Cavalerie legére. L. Fafciola , e. 

BANDIDO,, DA , adj. m.¿7 f. Ban. 
ni, ie, profcrit, te, exilé, ce. Lat. 
Profcriptus , a, um. 

BaNpiDo. Bandit, détroufleur , 
voleur , aflafíin. Lat. Graffator , oris. 

* BANDIN ,/. m. Siège placé des 
deux cótés de la pouppe d'une galére. 

BANDO ,/: ». Ban, cri public, 
publication qui fe fait au fon du tam- 
bour ou de la trompette de la part 
d'un fupérieur. Lat. Ediéfum , i. 

BANDO. Signifie aufli fa&ion , par- 
ti, & le méme que Banda dans ce 
fens. 

BANDO IMPERIAL. Ban de Em. 
pite. Lat. Zmperialis profcriptio , omis. 

* BANDOLA, /. f. Petit inftru- 
ment de mufique, dont le corps eft 
bombé comme celui du luth. Lat. 
Minoris lyre genus. 

BANDOLERA, /.. Bandouliére , 
efpéce de baudrier qu'on met fur le 
corps de gauche à droite. Lat. Bal- 
teus , i. 

Dar d quitar la bandolera. Donner, 
ou ôter la Bandouliére , c'cít recevoir 
un Garde du corps, ou le chaffer da 


corps. 

BANDOLERO, /. m. Factieux , fé- 
ditieux , voleur , bandit, affaffin. L. 
GrajJutor , oris. 

* BANDOSIDAD , /. f. Rebellion , 
revolte. Ce mot a vieilli. Lat. Rebel- 
lio , onis. 

BANDUJO, /.». Efpéce de gros 
boudin fait avec les tripes du cochon, 
du mouton, ou du bœuf, On l'appcl- 
le aufli Morcos. Lat. Boselli genus. 

BANDULLO , /. m. Le ventre ou 
la panfe d'un homme ou d'un ani- 
mal. Ce mot n'eft ufité que parmi le 
bas peuple. Lat. Znteflina , orum. 

- BANDURRIA,/. f. Pandore, in- 
ftrument de mufique fait comme un 
petit violon. L. Trium fidium lyra, e. 

BANIDO, DA, adj. ». €S f. Ban- 
ni, ie. Voyez Defterrado. 

* BANOVA ,/. f. Courte- pointe , 
couverture de lit, faite de coton 
ou de lin. Lat. Zodix, icis. 

BANQUERA , /. Lieu où l'on 
tient les ruches à miel, lequel n'eft 


| point clos. C'eftanili le banc fur le- 


quel 
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quel on place les ruches les unes à 
côté des autres. Lat. Alvearium ab/- 
' que macrrià. 

BANQUERO, /. m. Banquier, ce- 
lui qui trafique en lettres de chan- 
ge; c'eft aufli celui qui tient la ban- 
que au jeu de la Baffette. Lat. Ar- 
gentarius. Menfarius y ii. 

BANQUERO. En terme de Bohé- 
miens, C'eft un géolier. Lat. Carceris 
cuflos , odis. . 

BANQUETA, /. f. dim. de Banco. 
Efcabeau, fi(geà trois pieds dont fe 
fervent les artifans. Lat. Tripus, odis. 

BANQUETA. Banquette, en terme 
de Fortification, eft un petit degré 
qui régne tout le long du parapet en 
dedans de la place. Lat. Podius muri 
appofitus. 

BANQUETE, /. :». Banquet, fef- 
tin, grand repas. Lat. Convivium, ii. 

BANQUETE, dim. de Barco. Petit 
banc de bois. Lat. Scamnum, i. 

BANQUETEAR, , v. a. Banqueter, 
étre continuellement en feftins. Lat. 


 BANQUILLO , f. m. dim. de Bon- 
co. Efcabelle, ou efcabeau. Voyez 


Banquete. 

* BAÑA,/.f. Terme de Venerie. 
Mare dans laquelle les bétes fauves 
vont boire & le baigner. Lat. Limofa 


fofa, e. 

BANADERA , ff. T. de Marine. 
Ecope, péle creufe dont on fe fert 
pour mouiller les vaiffeaux. L. Naz. 
ticum cocbleare , is, 

* BANAR , v. «. Baigner, humec- 
ter, arrofer. Lat. Madefacere. 

BABAR. Signifie auffi fucrer, gla- 
cer, incrufter. Lat. Incruftare. 

BanAR. En terme de Peinture, 
c'elt mettre une couche de couleur 
claire fur une autre qui eft féche. 

BAÑAR , au figuré, Illuminer, 
éclairer. Lat. Jluminare. 

Bañarfe en agua rofada. Se baigner 
dans l'eau role, étre dans la joye, 
fe réjouir du bien, ou du mal d'au- 
trui. Lat. Letari. , 

BANADO, DA, p.p. du vorbe Ba- 
far dans toutes fes acceptions. Bai- 
gné, ée. Madefactus. Incruflatus, a,um. 

BAnADO DE SUELA. On appelle 
ainfi un foulier dont la femelle dé- 
borde de part & d'autre. 

BANIL, /. ». Terme de Venerie. 
Petite mare dans laquelle les bêtes 
fauves vont fe baigner. Lat. Limofa 
foja 9 Lo 

BAÑO, J.m. Bain, lieu où l'on 
fe baigne, ou la cuve dans laquelle 
on fe baigne, ou l'a&ion de fe bai- 
gner. Lat. Balneum , i. Balnei labrum. 

Bano. Bain, bâtiment deftiné pour 
fe baigner. 

Bano. Glacé de fucre, que l'on 
donne aux confitures & bifcuits. L. 


8, e. 
Bano. Elpéce de prifon dans la- 
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quelle les Maures enferment les ef- 
claves d'un certain rang qui atten- 
dent leur rachat. Lat. Ergaffulum, i. 
Voyez Mazmorra. 

Cullar como Negra en baño. Garder 
le filence comme une négrelle qui eft 


aux bains. a 


* Ref. Para que va la Negra al baño 
Ji Blanca no puede fer. Ce proverbe eft 
un confeil & en méme tems un re- 
proche pour ceux qui tentent des 
chofes impoflibles , ou difproportion- 
nées á leur état. 

* BAOS , f. m. Terme de Marine. 
Baux , ou Barrots. Ce font des pié- 
ces de bois ou poutres qui traverfent 
en largeur d'un bout à l'autre dn na- 
vire, & fervent à porter les plan- 
chers que l'on nomme ponts ou tillac. 
Trabes. . 

BAPTISMO, /. »s. Batéme , facre- 
ment. Lat. Baptifmus, i. 

BAPTISTERIO, /. m. Batiftére, 
lieu où l'on adminiftre le batéme, où 
font les fonts baptifmaux. L. Bapti/- 
terium, ii. | 

BAPTIZAR, «. a. Batifer, admi- 
niftrer le batéme. Voyez Bautizar. 

BAPTIZAR. Batifer, .au figuré, 
donner un nom à une thofe. 

BAPTIZADO , DA, f. p. Batifé, 
ée. Voyez Bautizado , da. 

BAPTIZO , f. m. Le méme que 


Baptiftno. 

* BAQUE , /. m. Bruit qu'un hom- 
me fait en tombant d'un endruit élevé. 
Lat. Cafus, ds. 

BAQUE. T. bas du Royaume d'Ar- 
ragon. Rabais, diminution de prix. 
Lat. Pretii imminutio. 

BAQUETA , /. f. Baguette d'une 
arme à feu. Lat. Virga Telppetaria. 

BAQUETA. ag dede , verge, houf- 
fine dont on fe fert à cheval. Lat. 
Virga , e. 

BAQUETAS. Baguettes pour bat- 
tre la caiffe. Lat. Bacilla quibus tym- 
pana pulfantur. 

Mandar à baqueta. Commander à la 
baguette. 

Pajfar la baqueta. Paffer par les ba- 
guettes , châtiment militaire. Lat. 
Virgis plecti. | 

BAQUETEAR , v. a. Le méme quc 
Paffar la baquéta. 

BARAHA , /./. Bénédi&ion, orai- 
fon, priére à Dieu. On chante à To- 
léde une chanfonnette à la mode Ju- 
daique, en fe moquant de cette Na- 
tion, dont tous les couplets fe ter- 
minent par ces mots Paraba. 

ARAHUNDA, /. f. Confufion, 
tumulte, rumeur. Lat. Zurba, e. 

*BARAHUSTADOR, T. de Bo- 
hémiens. Poignard. Lat. Pugio, onis. 

* BARAHUSTAR. T. de Bohé- 
miens. Tuer à coups de poignard , 
poignarder. Lat. Pugione confodeve. 

BARAHUSTADO, DA, f. p. Poi- 


gnardé , ée. L. Pugione confojJus, aum. 
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BARAHUSTE. Voyez Balauftre. 

BARAJA ,/.f. T. anc. Caftillan. 
Confufion , difpute , querelle, débat. 
Lat. Turba. Rixa, «. | 

BARAJA. Jeu de cartes cemplet. 
L. Luforiarum chartarum fa(ciculus , i. 

Entrarfe à ecbarfe en la baraja. Jouer, 
ou mettre fes cartes fous le talon. 
Se défifter de fa prétention, comme 
celui qui quitte fes cartes quand il n'a 
pas aflez de points pour tenir l'envi. 
Lat. Incepto de/iflere. 

* Metcrfe en barajas. S'entremettre 
dans une querelle, dans un démélé. 
Lat. Rixis fe immifcere. 

* Refr. A cuentos viejas barájas mue- 
vas. Vieux comptes, fujet de nou- 
veaux démélés. 

* Refr. Aunque con tu muger tengas 
barájas , no metas entu cafa pajas. Ce 
Proverbe fignifie qu'on doit éviter 
avec foin tout ce qui peut caufer des 
démélés entre les parens & les amis. 

BARAJADURA , /. f. Coups qu'on 
donne en fe querellant. L. Rixa, «. 

BARAJAR , o. s. Se difputer, fe 
quercller. Lat. Rixari. 

BARAJAR, v.a. Méler”, battre les 
cartes. Lat. Chartas luforias verfare. 

BARAJAR. Signifie aufli brouiller, 
méler, confondre. Lat. Turbare. 

BARAJAR. Prendre une chofe par 
force. Lat. Pi capere. $e. 

BARAJAR , au figuré, Embrouiller 
une chofe. Lat. Vegotiwm turbare. 

BARAJAR. Se prend auffi pour ré- 
futer, rejetter, refufer. Lat. Confw- 
tare. Repudiare. 

BARAJAR EL DADO. Rompre le 
dé, ou brouiller les cartes. 

Paciencia y barajar. Expreflion pro- 
verbiale qui fignifie que comme un 
joüeur qui perd n'a pas d'autre parti 
à prendre que de patienter & de mé- 
ler lcs cartes, de méme celui qui ne 
réuffit pas dans fes affaires doit auff 
s'armer de patience & tenter d'autres 
moyens que ceux qu'il a employés. 

* Refr. Con la mala yanta , y con la 
buena te barája, Ce Proverbe fignifie 
qu'on ne doit pas avoir beaucoup de 
liaifon avec les méchans, ou , fi l'on 
eft obligé de les fréquenter, qu'il 
faut tácher de leur complaire, les 
démélés qu'on a avec d'honnétes gens - 
étant faciles à terminer. 

* Refr. Quando uno no quiere dos 
no bardjan. Ce Proverbe fignifie qu'a- 
vec de l'attention & de la prudence, 
on prévient aifément les querelles & 
les difputes. 

* Refr. Quien deflája no barája, 
Ce Proverbe nous apprend qu'un hom- 
me qui fçait fe préter à un accom- 
modement, évite aifément les mau- 
vaifes affaires. 

BARAJADO, DA, p. p. du verbe 
Barajar dans toutes {es acceptions. 
Contefté , ée. Mélé , ée. Lat. Turba- 
tus. Permixtus , a, um. 
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* BARALLAR, «. s. Avoir des 
querelles & des démélés avec quel. 
qu'un. Voyez Barajar. 

BARANDA, /. f. Baluftradé qu'on 
met ordinairement devant les autels. 


«Lat. Peribolus, i. 


* Ecbar de baranda. Faire le fanfa- 
ron. Lat. Se jactare. 

BARANDILLA, ff. dim. de Ba- 
randa. Petite baluítrade, petit baluf- 
tre. Lat. Clatrata loricula, e. 

* BARANDILLA. Dans les Collé- 
ges & les Univerlités fe prend pour 
l'élite des Do&eurs & des Profefleurs, 
à caufe que la place qu'ils occupent 
eft fermee d'une baluftrade. 

* BARAR, «. ». Tirer une cha- 
loupe, ou tel autre petit bàtiment à 
terre pour le radouber. L. Subducerc. 

* BARAR. Signifie aufli lancer un 
vaiffeau à l'eau. Lat. Producere navem 
ex navalibus. 

BARATA, /. f£. Echange, troc, 
marché frauduleux. Lat. Fraus, dis. 

* BARATA. On appelle ainfi au jeu 
de Dames la marche qu'on tient pour 
occuper les cafes de celui contre qui 
l'on joué & pour aller a dame. 

* BARATAR, ©. «c. Echanger, tro- 
quer une chofe pour une autre. Lat. 
Permutare, 

BARATERIA, /.f. Subornation , 
corruption, fédu&ion. Lat. Suborna 
tio, onis. 

* BARATHRO , /. m. Gouffre, 
abime. C'eft auffi le nom qu'on don- 
ne à l'Enfer. Lat. Baratbrum, i. 

BARATIJAS, /. f. plur. Bagatel- 
les, babioles, chofes de peu de va- 
leur. Lat. Nsge, arum. 

BARATILLO, fm”. Lien où l'on 
vend toute forte de bagatelles. Lat. 
Scrutorum emporium. 

BARATILLO, LA, dim. de Ba- 
réto. Vil, méprifable, à bas prix. 
Lat. Pilis, e. A 

BARATISTA, /. mm. Voy. Baraton. 
Ce dernier cít plus ufité. | 

BARATO, TA, «dj. m. ES f. Qui 
eft à bon marché, à vil prix. Lat. 
Fils, e. 

BARATO, /. m. Don, préfent que 
les joueurs qui gagnent font aux do- 
meftiques qui ont fourni les cartes. 
Lat. Luforium munus , cris. 

BARATO. Signific la méme chofe , 
que Barata, pris comme échange frau- 

uleux. | 

BaRATO. Eftauffi employé com- 
me adverbe, & fignifie à bas prix, 
à bon marché. Lat. Ji pretio. 

Dar de baráto, outre le fens littéral, 
fignifie donner quelque chofe de plus 
que ce à quoi l'on eft obligé. Dans 
les difputes littéraires, il fignifie ac- 
corder , laiffer paffer une propolition 
douteufe. 

Hacer barato. Faire bon marché. 

Lo baráto es caro. Le bon marché 
coute cher. 
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Meter à barato. Brouiller, confon- 
dre, mettre tout en confufion. 
Meter la tierra, 0 el pais à baráto. 
Faire des courfes dans un pavs, le 
ravager. Lat. Fines boflium populari. 


o. Ni juega ni dá baráto. Expreffion 


qui marque l'indifference qu'on à pour 
urie chofe. 

* Refr. El que mal pleito tiene à ba- 
rato lo mete. On applique ce prover- 
be à ceux qui combattent la vérité 
quoiqu'ils la connoillent. 

* BARATON , /. m. Brocanteur , 
celui quí fait commerce d'acheter 
toutes fortes de choles à bon mar- 
ché, pour les vendre bien cher, & 
auffi de troquer des chofes pour d'au- 
tres. Lat. Propol« , «e. 

BARBA, /. f. Barbe, poil du men- 
ton & des joues. Lat. Barba, e. 

Barba. Barbe, fe prend pour le 
menton.«at. Actu, i. 

BaRBas. Barbes , tfilamens qui 
viennent autour des racines des plan- 
tes. Lat. Fibre, erum. 

BARBA , fe. Celui qui joué le rol. 
le de vieillard dans une Comédie. 
Lat. Dvranaticus fenex, 15. 

BaRBA O BARBOQUEJO. Terme 
de Marine. Gros cable qui fert à af- 
fujettir le Beaupré. 

BARBA DE AARON. Pied de veau, 
efpéce de plante. Lat. Arum. 

BARBA DE BALLENA. Barbe de 
baleine, Lat. Cetaria barba. 

BARBA CABRUNA. Barbe de ché- 
vre, plante. Lat. Hircina barba. 

BAREA SYLVANA. Plante que plu- 
fieurs perfonnes confondent avec l’A- 
lifma des Latins, qui eft le Plantin 
aquatique. Lat. Sy/vatica barba. | 

ARBA A BARBA. Face à face. 
Lat. Palam. 

BARBAS HONRADAS. Barbes vé- 
nérables, homme refpcétable. 

A Barba regáda. A barbe trempéc , 
à talle pleine. 

Apuntar la barba. On dit d'un jeune 
homine qui entre dans l'áge d'adolef- 
cence, que la barbe commence à lui 
poin re. 

Dar por barba alguna cofa. Partager 
une chofe également à ceux qui font 
préfens. 

Decir à uno en fus barbas alguna co- 
Ja. Dire une chofe à quelqu'un à fa 
‘barbe, c'eft lui manquer de refpe&t, 
oului dire fans détour ce qu'on pen- 
fe de fa fagon d'agir. 

Echur el gto à las barbas. C'eft 
mettre quelqu'un dans l'embarras, ou 
lui dire quelque chofe d'offenfant. 

Ecbarlo à las barbas. Reprocher à 
quelqu'un fon ingratitude , lui repro- 
cher en public quelque defaut, pour 
fe venger de fes mauvais procédés. 

Efcotar tanto por barba. Payer cha- 
cun fon écot. 

Hacer ulguna cofa à las barbas de 
otro. Exécuter quelque chofc en pré- 
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fence de quelqu'un, fans crainte , & 
en quelque fagon à fon préjudice. 
acer la barba, au littéral, c'eft 
rafer, & au figuré, rogner les bords 
d'une robe qui eft ufée. 
Hombre de barba. C'eft un honnéte 
homme, un homme courageux , un 


‘homme de téte. Lat. Pr probus , fire- 


nuits, 

Llevar à uno de la barba. Mener 
un homme par la barbe, c'eft le gou- 
verner , lui apprendre ce qu'il ignore. 

Mentir por snitad de la barbá. Afu- 
rer pour vrai ce qui ne l'eft point. 
Lat. Hentiri impudenter. 

Pel rfe las barbas. S'arracher la bar- 
be, c'cft attenter fur moi - méme par 
fureur ou par colére. Lat. Evellere 
Jibi barbam. 

Pocas barbas. Se dit d'un homme 
fort icune , ou qui a peu d'expé- 
rience. 

Quedarfe pelando las barbus. C'eft 
avoir du chagrin d'avoir laiffé écha- 
per une occalion favorable. 

Sucar à las barbas. C'eft dire pu- 
bliquement ce qu'on penfe d'une 
chofe. 

Sucar la, barba, 0 el pie del lodo. 
Ceft tirer un homme d'embarras , 
ou d'un danger où il fe trouve. Lat. 
Expedive. 

Sin pelo de barba. Signifie la méme 
chofe que jeunc. 

Subirje á las barbas. Se revolter cón- 
tre fon fupéricur, lui manquer de 
refpe&. Lat. Cui Juperiore contendere. 

Temblar la barba. Avoir peur. L. 
Totis artubus. contremelcere. 

Tener buenas burbas. Avoir bonne 
mine, en parlant d'une jolie femme. 

_Traher la burba fobre el lombre. 
Etre fur fes gardes pour n'étre point 
prix au dépourvü. 

* Refr. Darba à barba verguenza fe 
cata. Ce Pioverbe fignifie qu'on parle 
avec plus de circonfpection lorfqu'on 
parle foi - méme, que lorfqu'on fe fert 
d'un tiers. 

* Ref. .4 las harbas con dineros honra 
hacen ¡os cacalícros. Ce Proverbe con- 
damne la coutume où l'on eft de fai. 
re pius de cas des richefles que du 
merite. 

* Refr. Barba pone mrefa y "0 
pierna ticja. Ce Proverbe fignifte que 
ce n'eft que par le foin & le travail 
qu'on acquiert du bien & des hon- 
ncurs. 

* Refr. Autes barba blanca para tu 
bija, que muckacbo de crencha panida. 
Ce Proverbe nous apprend au litte- 
ral, la maniére dont les parens doi- 
vent fe conduire dans Vetabliflement 
de leurs filles; & au moral, qu'on 
doit preferer l'expérience, la maturi- 
té & la prudence à toutes les autres 
qualités, dans la diftribution des em- 
plois & des dignités. 

* Refr. À poca barba poca VER: 

e 
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Ce Proverhe fignifie que la jeuneffe 
rend les hommes imprudens & in- 
confiderés. Lat. Barbatulo vix wllus 
infdet pudor. 

* Refr. Burlaos con el afuo, daros 
bá en la barba cou el rabo. Ce Pro- 
verbe nous confeille de ne point trop 
nous familiarifer avec nos infirieurs, 
fi nous ne voulons point qu'ils nous 
manquent de refpect. 

* Refr. De ta! barha tal e/cáma, Ce 
Proverbe fignifie qu'on ne doit ordi- 
nairement attendre des hommes que 
ce dont ils font capables par leur 
nature. L. Ex radice amara dulce nibil 
exquirito. 

* Refr. En la almoréda ton la barba 
queda. Ce Proverbe nous confcille de 
ne point parler inconfiderément en 
public, à caufe des inconvéniens qui 
peuvent en refulter. Lat. 25 uu‘lione 
facilis baud ipfe anruas. : 

* Refr. Falío por natúra, cabello 
negro, y la barba rubia. Ce Proverbe 
ne renferme l’autre moralité que celle 
de nous apprendre que ceux qui ont 
les cheveux noirs € la barbe rouge, 
ont ordinairement faux , menteurs & 
infidéles. Lat. Crine nigro, barba ru- 
bra, quam fubdolus bic eft. 

* Refr. Hablen cartas y callen bar- 
bas. Ce Proverbe fignifie qu'il eft inu- 
tile de vouloir prouver par de longs 
difcours une chofe dont on eft afluré 
par des témoignages authentiques. 

* Refr. Hazmc ía barba, hacerte bé 
el eopée. Ce Proverbe fiznifie que 
deux perfonnes font convenues d'agir 
pour leur intérèt commun, fans fe 
mettre en pcine des moyens qu'ils 
doivent employer. Lat. Perjipe mu- 
lus inviccin mulum fcabit. 

* Refr. Hombre bellico tres barbas 
é quatro. Ce Proverbe fisaifie qu'un 
fourbe eft extremement di'fcile à con- 
noitre. Lat. Subinde facies induit do- 
lis ftudens. 

* Refr. Za barba del Clerigo rapada 
le nace pelo. Ce Praverbe liguitie que 
quoiqu'un homme d'Eglife le trouve 
quelquefois dans le beloin, il y re- 
medie bientôt par le moyen de fon 
cafuel. Il fignifre en géneral qu'un 
homme riche peut fe trouver dans 
l'embarras. mais qu'il en fort bientôt. 
Lat. Detonfa barba Clerici pilos creat. 

* Refr. Was vale meaja, que pelo 
de barba. Cc Proverbe fiznifie que la 
probité & lus talens fans les biens de 
la fortune ne fuffifent point, pour fub- 
fifter. Lat. Quam praferuntur Jeepé opes 
bonoribus. i 

* Refr. Pellejo de ovéja tiene la barba 
queda. Ce Proverbe fignifie qu'il n'y 
a que les gens riches qui jouiffent 
parfaitement de la vie. 

* Refr. Quales barbas tales tobájas. 
Ce Proverbe fignifie qu'on rend, ou 
qu'on doit rendre à chacun les hon- 
neurs qu'il mérite. 


- 
- 
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* Refr. Quando la barba de tu ve- 


cino vieres peluv, echa la tuya à remojar. 
Ce Proverbe nous apprend à profiter 
des exemples d'autrui. | 

* Refr. Quien no guarda , nunca 
alza barba. Cc Proverbe fignifie que 
celui qui diffipe fon bien mal à pro- 
pos, méne une vie malheureyife. 

* Refr. Quien prefla fuv barbas me- 
fa , à hombre que prefla fur barbas mea. 
Ce Proverbo nous avertit de ne pré- 
ter qu'à des perfonnes fures , fi nous 
ne voulons perdre nôtre argent. : 

* Refr. Quixadas fín barbas no 1ne- 
récen fer honradas. Ce Proverbe figni- 
fie qu'un homme qui manque aux 


obligations que l'humanité lui impo-' 


fe, ne mérite point d'étre refpcété. 


BARBACANA, f. f. Terme de for- 


tification. Faufle-braye. Lat. Pome- 
Yum, i. 

BARBADA , f. f. Gourmette, piece 
du mors d'un cheval. Lat. Freni ca- 
tenula ad/triétoria. 

BARBADA. Barbue, poiflon qui a 
le corps liffe & fans écailles. 

BaRBADAS. Eau de vie des Bar- 
bades. 

* BARBADILLO, LLA, adj. m.€9 f. 
Qui a peu de barbe. Lat. Barbutulus, 
a, um. En terme d'Agriculture, qui 
a peu de racines. Lat. Modice ra- 
dicis. | 

BARBADO, DA, adj. m. ES f. Bar- 
bu, ue, qui a de la barbe. Lat. Bar- 
batus , a, um. 

BARBADO. Barbu, pris fubftanti- 
vement , c'eft l'homme. Lat. Vir, ri. 

BARBADO. Dans le Royaume d'A- 
ragon, fe dit du farment qu'on fait 
tremper dans l'eau, jufqu'à-ce qu'il 
poufle une efpéce de racine ou barbe 
pour le planter. L. Traduces fibrati. 

BanRBADO. Terme de Bohémiens. 
Bouc. Lat. Hircus , i. 

Cometa barbádo. Cométe barbue. L. 
Cometa barbatus. 

BARBAJAS , SF. plur. T. d'Agri- 
culture. La premiére racine que pouf- 
lent les plantes. Lat. Zibrate radice. 

* BARBALLA, o BAR8BARICA, 

f. f. Barbe de bouc. Petite plante 
qui croit fur les montagnes & dans 
les licux incultes. 

* BARBANCA, ff. Cris confus 
de plufieurs perfonnes qui parlent à 
la fois. Lat. /"ociferatio , onis. 

BARBAR , «. z. Comntencer à 
poindre , en parlant de la barbe. Lat. 
Pulld«re. 

BARBAR , v. a. T. peu ufité. Faire 
croître la barbe à celui qui n'en a 
point. Lat. Barbatum ajiquem facerc. 

* BARBARALESXIS, /. f. Figure 
vicieufe approchante du Barbariíme. 
Lat. Barbara lexis. | 

BARBARAMENTE , ado. Barba- 
rement, groflicrement, fans ordre 
ni méthode dans la maniére de se 
noncer. Lat. Barbari. 
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BARBARAMENTE.T emérairement» 
inconfidérément. Lat. Zemerd, Incon- 
_Jiderate, ) 

- BARBARAMENTE. Barbarement, 
d'une maniére barbare & cruelle, fans 
pitié, fans compafhon. Lat. Barbaré. 
Inbumuniter, 

* BARBARERIA , /. f. Voy. Bar- 
baridad. 

BARBARESCO, Ca, ads. m.&9 f- 
Barbare, qui concerne les Barbares. 
Lat. Barbaricus, a, um. 

* BARBARIA , /. f. Barbarie, grof- 
fiéreté, rudeffe dans la conduite & 
dans le difcours. Lat. Barbaries , ei. 

BARBARIDAD, /. f. Cruauté, 
inhumanit¿. Lot. Darbaries , ei. 

* BARBARIE, /.£ Le mème que 
Berbur:a. 

BARBARTEDAD, /. £F. Le méme 
que Barbarüiud. C'eft un mot dur & 
barbare. 

BARBARISMO, /. in. Barbariíme, 
faute contre la pureté de la langue. 
Lat. Burburif'nus , 1i. 

* BARBARISMO. Barbarifme, figni- 
fie par anaiogie, rudelle, brutalité, 
barbarie de mœurs. 

BARBARISSIMO, MA , fuperl. de 
Barbaro. Très barbare. Lat. Zmmanif- 
Janus, a, um. - 

BARBARO, RA, adi. m. ES f. 
Groflier, brutal, ignorant, fauva- 
ge. Lat. Barbarus , a, um. 

BARBARO. Barbare, cruel, in- 
humain, audacieux, téméraire, im. 
prudent. Lat. Zminitis. Tenerarius. 

BARBAZA , /. f. augm. de Barba. 
Grande barbe. Lat. Promilfa barba. 

BARBEAR, «. s. Atteindre quel- 
que chofe avec la barbe, pour dire 
le menton, la bouche. Il fe dit éga- 
lement des animaux, lorfqu'ils attei- 
gnent quelque chofe avec la bouche. 
Lat. Ore aiiquid pertemlere. 

BARBEAR , au figuré, s'approcher 
fort pres d'un endroit; cotoyer, fe 
dit ordinairement d'une flotte qui 
s'approche d'une place , ou d'un pays. 
Lat. Ad aliquem loción pertendere. 

BARBECHACION, /. f. Labour , 
tems, faifon de donner le premicr 
labour aux terres. Lat. Zratío verna. 

BARBECHAR , «c. a. Donner le 
premier labour à une terre qu'on doit 
enfemencer l'année fuivante. Lat. Zn- 
cultum agrton arare. 

BARBECHERA, f f. Le méme 
que Burbécho. 

* Ref. Mas vule fazon que barbecbé- 
ra ni binazon. Ce Proverbe fignifie 
que tous les foins qu'on fe donne 
pour réuffir dans une affaire devien- 
nent inutiles, lors qu'on ne s'y prend 
pas à tems. Lat. Aratione potior op- 
portunitas. 

* BARBECHO, J. 5. La premiére 
facon qu'on donne à la terre. C'eft 
aufh une terre qu'on laboure la pre- 
miére fois pour-l'enfemencer l'année 
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fuivante. Lat. Vereaffunm , i. 

*Ref. El perro en el barbécbo ladra 
Jin provecho. On appliqne ce prover- 
be à ceux qui fe fatiguent inutile- 
ment pour des chofes qui n'en valent 
pas la peine. Lat. JMoloffus inter gle- 
bulas latrat fruftra. 

* Ref. El quejo y el barbecho de mayo 
fea hecho. Ce proverbe fignifie qu'il 
faut faire les chofes à tems fi l'on 
" veut en retirer du fruit. Lat. Spec- 
tanda femper. rebus opportunitas. 

BARBERIA , J. f. Boutique de 
barbier. Lat. Z^onflrina. 

* BARKERIA. Le métier de Barbier. 
. BARBERILLO, /. m. dim. de Bar- 
béro. Petit Barbier. Lat. Contempti- 
bilis tonfor. 

BARBERO , /.:. Barbier, celui 
qui fait la barbe. Lat. Zonfor, oris. 

BARBEROL, /. m. Mentonniére 
d'un cafque. Voyez Babéra. 

BARBETA, J.f Ter. de Marine. 
Poulie qui fert à remonter l'efquif 
dans la galére lorfqu'ellé eft en mer. 
Lat. Trochlea, qua cymba in triremem 
Jujtollitur. 

* BARBICANO, adj. Qui a la bar- 
be blanche. Lat. Barba cunus, a, um. 

* BARBICHACHO, /. 1. Le ruban, 
la lifiére , la bande qu'on met fons le 
menton. Lat. itla mentum ambiens. 

* BARBIHECHO, adj. Qui a la 
barbe nouvellement faite. Lat. Barba 
detonfus. 

* BARBILINDO , adj. an littéral , 
fignifie, qui a la barbe bien faite ; 
mais il fe prend pour joli, damoi- 
feau, mignon, dameret. Lat. Bel- 


lus, a, um. 

BARBILLA, /.f. dim. de Barba. 
Petite barbe, barbe mal garnie, & 
aufli petit menton ridé, ce qui s'en- 
tend de celui d'une vieille femme. 
Lat. Barbula, e. 

* BARBILLERA , /. f. Flocon d'é- 
toupe qu'on met à l'ouverture du 
bondon d'une cuve pour recevoir le 
moût qui coule, & le conduire dans 
des vaiffeaux placés deflous. C'eft un 
terme ufité dans l'Aragon & dans 
quelques autres Provinces d'Efpagne. 
Lat. Tomentum , i. 

* BARBILUCIO , adj. Qui a la bar- 
be bien faite, bien placée. Lat. Mento 
formofulus. . 

: BARBINEGRO, adj. Quia la bar- 
be noire. Lat. Miger barba. 

* BARBIPONIENTE , adj. Qui 
commence à avoir de la barbe. Lat. 
Barbatulus. | 

* BARBIPONIENTE, au figuré, 
Eléve, commençant, apprentif. Lat. 
Tiro, onis.  . 

* BARBIRUBIO , ads. Qui ala bar- 
be rouffe. Lat. Fucatus barbá. 

BARBITEÑIDO, adj. Qui a la bar- 
be teinte. - L. -Fucatus barba. 

* BARBIZAENO, adj. Qui a la 
barbe rude. Lat. Barba hirfutus. 
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BARBO, jf: ». Barbean, poiflon que 
tout le monde connoit. L. Mullus , i. 

* BARBON , fm. augm. de Bar- 
ba. Grande barbe, longue, épaille. 
Lat. Barba prolixa. 

* BARBON. Barbu. On appelle 
ainfi chez les Chartreux les freres 
lais , parce qu'ils portent une longue 
barbe. Lat. Carthujiani Laici barbati. 

* BARBON, NA, adj. m. ES f. 
Barbu, uë, qui a beaucoup de bar- 
be. Lat. Bene baybatus , a, um. 

BARBONAZO , Jf. m. augm. de 
Barbon , au littéral , qui a beaucoup 
de barbe, au figuré un barbon, un 
vieillard, un Philofophe, un lettré. 
Lat. Prolixiori barbá confpicuus. 

BARBOQUEJO, /. 11. Bride ou li- 
col, longue corde avec laquelle on at- 
tache les animaux quadrupedes. Lat. 
Capiflrum , i. 

* BARBOQUEJO. On appelle en- 
core ainfi le ruban , la lifiére, avec la- 
quelle on ferme la bouche aux cada- 
vres. Lat. Menti tenia adflricforia. 

BARBOTE, /. m. Barbute, Var- 
mure du menton. Le méme que Ba- 
béra & Barberol. 

BARBUDO, DA, adj.m.€9 f. Barbu, 
ue, qui a la barbe épaifle & touffue. 

BARBUDO. On appelle ainfi en 
jargon, un Bouc. Lat. Hircus, i. 

* BARBULLA, />f. Bredouille- 
ment, vice de la langue, difficulté 
dans le parler. Lat. Zncondita atque 
abfona garrulitas. 

* BARBULLAR, v. a. Bredouil- 
ler, parler trop vite, ou avec diffi- 
culté, articuler mal. Lat. Zscondità 
ien abfonè garrire. 

ARCA, /- . Bac, grand bateau 
plat dont on fe fert pour paíler les 
riviéres. Lat. Cymba, e. 

* Refr. La ventúra de la barca : 
la mocedád trabajada , y vejéz quemada. 
Ce Proverbe fignifie qu'on a fes peines 
à tout áge, & qu'on jouit rarement 
d'un parfait repos: 

* Refr. Quien ba de pallar barca 
no cuente jornáda. Ce Proverbe figni- 
fie qu'on ne peut étre für d'une cho- 
fe, toutes les fois qu'elle eft fujctte 
à des difficultés & a des obitacles. 

BARCADA , /. f. Le paflage d'un 
bac d'un cóté de la riviére à l'autre 
& la charge méme qu'il porte. Lat. 
Vectura ES cymba convebitur. 

BARCAGE, /. m. Ce qu'on paye 
pour pañler une riviére en bateau, 
naulage , péage. Lat. Vaulun , 3. 

BARCAZA , /.f. augm. de Barca. 
Grande barque; il fe dit aufli d'une 
efpéce de bátiment qui fuit toujours 
les vaiffeaux de guerre. Lat. Vavi- 


cula, e. 

* BARCEL , /. m. T. hors d'ufage. 
Prifon. Lat. Carcer, eris. 

* BARCELLA , /.f. Mefure de 
grain dont on fe fert dans le Royau- 
me de Valenee & d'Aragôn. 


BAR 


* BARCELLA. C'eft auffi une me. 
fure qui contient deux boiffeaux. L. 
Menfure genus duos modios capiens. 

* BARCELONES rALDUDO. T. 
de Bohémiens. Bouclier tout rond. 
Lat. Parma, e. 

BARCINA , /f. Filet de corde 
dont on fe fert pour porter de la paille. 
Lat. Café, is. 

* BARCINO, Na, adj. m. Ed f. 
Rouflâtre, tirant fur le roux. Lat. 
Subrufus, a, um. 

BARCO,/. m. Barque de mer à 

quille. Lat. Cymba, «. 
.* BARCO DE LA VEZ. Barque de 
paffage qui fert à tranfporter jour- 
nellement des paffagers & des mar- 
chandifes d'un port dans un autre. 
Lat. Cymba vecioria. 

* BARCO ELENO , Y BARCO VA- 
CIO. Barque pleine, & barque vuide. 
Expreffion dont on fe fert pour mar- 
quer l'inftabilité des chofes humaines. 
Lat. Quandoque plenus , quandoque va. 
cuus. 

BARCO LUENGO. Barque longue 
dont on fe fert dans les mers d'Ef. 
pagne; elle a denxmáts & deux voi- 
les; elle marche beaucoup, & la na- 
vigation en eft fure. L. Navis longa. 
, * Reft. Por viejo que fta el barce 
paffa una vez el vado. Ce Proverbe 
hgnifie que quelque vieux & café 
que foit un homme il peut quelque- 
ois être utile. Veterrima ut fit cym- 
ba, trajicit femel. 

* BARCON ,/. 1. Augm. de Barcos 
Voyez Barcaza. 

BARDA, J. f. Fagots de farment 
ou d'épines dont on couvre les murs 
des baífe - cours, des jardins, & en- 
clos dans les campagnes, pour les 
garantir de la pluie. L. Sepes birfuta. 

BARDA. T.anc. du Royaume d'A- 
ragon. Haie qui forme un enclos on 
qui fert de muraille aux jardins ou 
champs qui font fur les bords d'un 
grand chemin. Lat. Sepimentum bir- 
Jutum. - 

Aun bai fol en las bardas. Cette ex- 
preflion fignifie qu'on a encore le 
tems , le courage & l'efpérance d'ob- 
tenir une chofe. Lat. Zamiillum ad- 
buc in rebus emicat lumen. 

Refr. No Je alzd efla tapia para la 
Primavera ecbarla barda. Ce Proverbe 
fignifie que fouvent en faifant une 
chofe, on fe propofe une fin plus 
noble qu'il ne paroit d'abord. 

* BARDAGO , /. ».. T. de Marine. 
Cable attaché au trinquet d'un navire. 

BARDAL , /. 5m. Cloture de terre 
couverte de haie. Lat. Sepes. 

Salta bardales.  Sobriquet qu'on 
donne aux jeunes gens, pour mar- 
quer leur vivacité & lenr pétulance. 

* BARDANA MAYOR ,/. f. Voyez 
Lanspazo. 

BARDANA MENOR», /f. f. Petit 
Glouteron, plante qui croit dans les 

: marais 
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marais & les endroits humides que 
le foleil a deffechés. L. Arcium, i. 

* BARDANZA, JS. f. T. anc. & 
hors d'ufage. Oïfiveté, amourette. 
Lat. Mulierofitas. : 

BARDAR , v. a. Couvrir une mu- 
taille de fagots de farmens , d'épines , 
la charger de terre, de boue au lieu 
de chaperon. Lat. Sepem vepribus cir- 
cumvejtire. | 

* BARDAXE, f. m. Bardache , 
jeune gargon dont on abufe. Lat. Cy- 


SÉ 

* BARDOMA , f. f Terme bas du 
Royaume d'Aragon. Boue, fange, 
crotte. Lat. Lutum, i. 

* BARJULETA , f: f. Sac, biffac, 
havrefac, beface de cuir ou de toile 
que les voyageurs portent fnr leur dos. 

at. Jlantica, e. 

* Ref. Ladroncillo de agujéta, defpries 
Jube à barjuléta. Ce proverbe fignifie 
que les mauvaifes habitudes augmen- 
tent de jour en jour, lorfqu'on n'a 
pas foin de les refrener de bonne 
heure. Lat. Quam Jepe fit furunculus 


far maximus 


. *BARJULETAZA, /. f: aug. de. 


Barjuleta. Grande beface. Lat. Aun- 
tica grandior. ‘ 

BARLOAR , ©. n. T. de Marine. 
S'accrocher les uns aux autres en çom- 
battant. Lat. Injectis harpagonibus na- 
ves imuncari. 

* BARLOVENTEAR , w. 5». Lou- 
voyer, óu louvier, bordager, cou- 
rir plufieurs bordées , pour mieux 
profiter du vent. L. Cur/um variare. 

BARLOVENTEAR , au figuré, er- 
rer de cóté & d'autre, n'avoir point 
de demenre fixe. Lat. Pagar. 

BARLOVENTO, /. 5. Terme de 
Marine. Le deflus du vent favorable 
à la navigation. Lat. Ventus fecundus. 

BARNIZ, /. 2. Vernis, compofi- 
tion dont on fe” fert pour enduire le 
bois, le fer, &c. Lat. Guminitio ju- 
miperina. ' 

BARNIZ , Vernis, gomme du ge- 
nevtier. Lat. Juniperi lacbrywa. 

BARNIZ. Fard dont ufent les fem- 
mes pour fe rendre le teint luifant. 
Lat. Fucus , i. 

BARNIZ. Les Imprimeurs appel- 
lent ainí une compolition faite avec 
de la thérébentine , de l'huile cuite , 
& du noir de fumée, dont ils fe fer- 
vent pour imprimer. Lat. Ziquata 
oleo refina terebintbina. 

* BARNIZAR , v. a. Vernifler, en- 
duire de vernis. Lat. /wsiperino dilu- 
to illinire. 

* BARNIZADO, DA, f. f. Vernil- 
fé, ée. Lat. Jusiperino diluto illitus , 
a, um. 

* BARO, RA, adj. ». EN f. Làche, 

i a peu de corps, fe dit des draps 

des toileries. Lat. Raxus. Laxus, 


8, um. 
BAROMETRA, o BAROMETRO. 


d tula. : 
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Barométre , inftrument qui fert à cón- 
noitre la pefanteur & la legéreté de 
l'air. Lat. Barometrum, i. 

BARON, /. m. Baron, degré de 
noble(fe. Lat. Baro, onis. 

BARONESA , f. f. Baronne. Lat. 
Baronis uxor. 

BARONIA, /. f. Baronie , terre 
qui donne.la qualité de Baron à ce- 
lui qui la polléde. Lat. Barosatu:, 


Ús. 

* BARQUEAR , v. a. Guider, con- 
duire une barque, un bac, de cóté 
& d'autre. Lat. Cymbam ducere. 

BARQUERO , /. m. Batelier , pon- 
tonnier , celui qui conduit un bac. 
Lat. Vevicularius. 2 

BARQUILLA, /. f. dim. de Barca. 
Petite barque, ou petit bac. L. Cym- 
bula, e. 

BARQUILLERO , /. :»;. Oublieur , 
celui qui fait ou qui vend des ou- 
blies. Ta. Obeliarum «venditor. 

BARQUILLO , /. m. dim. de Bar- 
co. Petit bateau. 

BARQUILLO. Oublie, patifferie 
fort mince. Lat, Obelias, «e. 

BARRA, /. f. Levier, barre de 
fer. ou de bois pour remuer & fou- 
lever les fardeaux. Lat. Vectis, is. 

BARRA. Barre de fer ou d'autre 
métal, lingot. Lat. Auri vel argenti 
mal]a. p 
BaRRA. En terme de jeu de bil- 
lard. Paíle ou árchet de fer. Lat. Por- 


BARRA. Barre, banc de fable à 
l'entrée d'un port. Lat. 4renarium cu- 
»ulus. 

BARRA. Barre dans l'Aragon, c'eít 
une ligne ou un trait fait avec de 
l'encre. Lat. Linea, e. 

Barras. Barres, en terme de 
mer, ce font des piéces de bois qui 
ont deux braffes de longueur, & qui 
fetvent à tourner le Cabeftan. Lat. 
Longurii , orum. A 

BARRAS DERECHAS. Barres droi- 
Yes. Expreflion par laquelle on mar- 
que la franchife, la bonne foi avec 
laquelle on parle & l'on agit. 

De barra à barra, d'un cóté à l'au- 
tre. bat. Ex utraque parte. 

. Ejtar en barras. Au jeu de l'an- 
neau, C'eft être à méme de l'enfiler 
avec la boule; & au figuré il fe dit 
de celui dont les affaires & les pré- 
tentions font en bon train , & qui eft à 
la vcille d'obtenir ce qu'il defire. 

Sin daño de barras, Sans danger, 
fans rifque pour qui que ce foit. 

Tirar la barra. Lancer la barre, 
efpéce de jeu dans lequel celui- là 
montre le plus de force qui jette la 
barre plus loin. Lat. Zesgurium fer- 
reum jacere. 


Tirar la barra, Lancer la barre, 


exprefhon qui marque qu'on a fait 
tout ce qui dépend de foi pour réuffir. 
Tirer la barra. Signifie auffi ven. 


LA 
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| dre fa mhrchandife à'plus haut prix. 


Lat. Pluris vendere. 

BARRACA, ff. 'Cabane, barra- 
que , habitation champétre faite de fa- 
gots , ou branches d'arbres. Lat, 
Cafa, e. 

* BARRACHEL , /. m. T. Italien. 
Capitaine des Archers. Lat: Accen/o- 
YA4n"m » 

BARRACO , /. m.. Verrat. Voyez 
Perraco. 

BaARRACO. Efpéce de canon an- 
cien dont le calibre étoit extréme- 
ment court. Lat. Tormentun bellicum 
majoris moduli. 


‘1 BARRAGAN, /. m. Garçon fort 


robufte , alerte, difpos. L. Juvenis. 
BARRAGAN. Efpéce de toile fort 

délièe, tiflné avec de la laine de dit 

férentes couleurs. Lat. T'extum cilici- 


num. —- 
BARRAGANA, ff. Terme anc. 
Concubine. L. Concubina, e. 
BARRAGANADA, f. f. Force, va- 
leur d'un jeune homme. Ce mot n'eft 
plus ufité. Lat. Juvenilis vigor , oris. 
^ BARRAGANETES, /. m. T. de 
Marine. Allonges , piéces ou membres 
d'un vaiffeau qui fervent à allonger 
d'autres membres. Lat. Trabes adfci- 
titiz. 
BARRAGANIA , f. f. Concubinage. 
Le méme que Zrmanccebamiento. 
'BARRAGANIA. Signifioit ancien- 
nemeát une action hérpique. L. For- 


tia facta. | Li se 

- BARRAL, /. m. . Gros vaifleau de 

verre qui. peyt contenir le poids de 

25. livres d'eau, de vin &c. C'eft 

un terme ufité dans l'Aragon. Lat. 
ena, c. ; 

BARRANCO, / m. Fondriére, 
creux profond que les torrens ont 
formé. Lat. Anfradtus, ús. . : 

BARRANCOSO, Sa, adj. im. ES f. 
Plein , ne de fondriéres. L. Anfracti- 
bus ES biatibus intetruptus , a , um. 

* BARRANQUEAR, v. x. Sauter, 
en parlant d'une toupie avec laquelle 
les enfans jouent. Lat. Subfilire. 

* BARRANQUERO, RÁ, adj. m. 
€? f. T. bas du Ray. d'Aragon. Qui 
fautille, qui trébuche , quí chancelle. 
Lat. Sibjsliens, . ' 

* BARRAQUE. Terme fans ter- 
minaifon propre, que le bas peuple 
joint à celui de Zraque & qui fignifie 
Berlique berloque, bredi brea. 

BARRAQUILLA, /. f. dimin. de 
Barraca. Petite cabane ou chaumiére, 
ou barraque. Lat. Z'uguriolum , i. 

* BARRAR, «. a. Ter. peu ufité. 
Brifer une chofe contre la muraille, la 
mettre en piéces. Lat. Allidere. 

BARREAR, «v.a. Barrer, barri- 
cader , boucher , clorre, fermer. Lat. 
Aditum precludere. 

BARREAR. Couler, gliffer fur l'ar- 
mure, en parlant d'une lance. Lat. 
Tranfuerfa lancea. aliquem perftringere. 

BARREAR. 


= 
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BAEREAR. Ter. bas du Royaume 
d'Aragon. Effacer, rayer, bifter , 
batonner. Lat. Delere. 

BARREADO, DA, f. fp. du verbe 
Barrear dans toutes fes acceptions. 
Fermé, ée. Lat. Obfirucius. Oblite- 
yafus, a, um. 

BARREADO. Barré, en Aragon 
fignifie rayé de diverfes couleurs. 

* BARREDERA , /.f. T. de Ma- 
rine. Bonnette en étui, coutelas, voi- 
le qu'on ajoute à l'extrémité de la 
grande voile. | 

Red barredera. Grand filet qui tra- 
verfe une riviére, & qhi emporte 
tout ce qu'il rencontre, fans en ex- 
center les pierres. Lat. Verriculum, 1. 

* A red barredera. Sans diftinction 
ni choix, péle méle. Lat. Zndifcrs- 
minatim. 

* BARREDERO , /. 5. Efcouvillon 
d'un four. longue perche au bout de 
laquelle eft attaché un paquet de chif- 
fons, dont on fe fert pour balayer le 
four avant d'y mettre le pain. Lat. 
Furni everriculum. 

BARREDOR , BARREDERA ,''/. 
m. EY f. Le méme que Burrendero & 
Barrendera. : 

BARREDURAS, /. f. Toujours 
employéau pluriel. Balayures, or- 
dures amaflées avec le balai Lat. 
Sordes , ium. . 

BARREDURAS. Reftes, ce qui 
refte de quelque chofe, épluchures, 
criblures. Lat. Quifquilie , arum. 

BARRENA , /. f. Vilebrequin, ta- 
riére, inftrument pour percer le bois. 
Lat. Terebra, 2. 

BARRENAR , v. a. Forer , percer 
avec un foret ou un vilebrequin. Lat. 
Z'erebrare. | 

BARRENAR. Percer, traverfer une 
chofe. Lat. Perforare. 

BARRENAR. Ter. ufité parmi les 
tiflérands & les fabriquants, c'eft tor- 
dre mal le fil, la foye. Laf. Zuept? 
forquere. 

Barrenar los Navios. Forer un vaif- 
feau , c'eft y faire un trou pour que 
l'eau y entre € qu'il coule à fond. 
Lat, Maven tercbra perfodere. 

BARRENADO, Da, f.p. Foré, 
ée, percé, ée, avec un foret ou un 
vilebrequin, Lat. Zerebratus , a, um. 

BARRENDERO , /. ws. Balayeur. 
Lat. Seoparius , ii. 

-BARRENO , fm. Trou que Pon 
fait avec lc foret ou le vilebrequin. L. 
Formmen, ini. 

BARRENO, au figuré, préfomp- 
tion, vanite mal fondée. Lat. Super- 
bia, 2. 

BARREÑA, /. £ Le méme que 
Barreno. Ce dernier cft plus ufité. 

BARREÑO, / m. Terrine grof- 
fière qui fert à laver la vaiflelle. L. 
Pelvis, is. 

BARRER , v. a. Balaver, nettoyer 
avec un balai, Lat. Verrere. 


BAR 


BARRER. Balayer, emporter, fe dit 
d'un orage, d'une grande pluie qui 
emporte le grain que l'on vient de fc- 
mer , ou le découvre. Lat. Sternere. 

Barrerfe de la memoria u de la ima- 
gínacion. Oublier une chofe, ne s'en 
plus fouvenir. Lat. JMemoriá elabi. 

BARRIDO, pa, p. p. Balayé, ée, 
Lat. Scopis mundatus, a, um. 

BARRERA, /. f. Barriére, pieux, 
paliffades que l'on plante autour d'u- 
ne place, pour en fermer les ave- 
nues. Lat. Repagulum , i. 

BARRERA. Barriére, cloifon de 
madriers. 

-BARRERA. Barriére, ce qui fert 
de borne à un pays, endroit mar- 
qué par les Souverains pour fervir de 
bornes à leurs Etats. Lat. Fines, ium. 

* BARRETA , f: f. dim. de Barra. 
Petite barre, petit levier. Lat. P’eéfis 
"minor. 

BARRETEAR, v. a. Barrer, ren- 
forcer une chofe avec des barres de 
fer. Lat. Tranfuerfs fudibus firmare. 

*BARRETEAR, En terme de Cor- 
donnier , c'eft renforcer une empei- 
gne avec de petítes bandes de cuir. 
Lat. Tieniolis calceos interius firmare. 

," BARRETEADO , Da, p.p. Bar- 
ré, éc. Lat. Sudibus franfuerhis pre- 
clujus, a, um. 

BARRIADA , J.f. Le méme que 
Barrio. 

* BARRICA, /. f. Barrique, for- 
te de gros tonneau. Lat. Dolium , ii. 


* BARRICADA, f. f. Barricade , 


rangée de barriques pofées les nnes à 
côté des autres pour fermer un pafTa- 
ge. Lat. Doliare feptum , i. 

BARRIGA , /. f. Le ventre de 
l'homme € des animaux. Lat. Ven- 
ter , tris. | 

BARRIGA, au figuré, Groflefle 
Lat. Gravida uterus. | 

Hacer una ms barriga. On dit 
qu'une muraille fait ventre, lorfqu'el- 
le fort de fon plomb, & qu'elle me- 
nace ruine, Lat. ln ventrem parietem 
promirere. 

Tencr la barriga à la boca. Pour 
dire, être groífe à pleine ceinture. 

Volaerja la albarda à la barriga. 
Expreflion vulgaire € badine pour 
dire qu'une chofe eft arrivée autre- 
ment qu'on ne le penfoit. L. Spe dejici. 

BARRIGUDO , DA, adj. m. ES f. 
Ventru, ue, qui a un gros ventre. 
Lat. Obefus, a, um, 

BARRIGUILLA , /. f. Le méme 
que Pantorrilla: Le premier n'eft pref- 
que point ufité. 

BARRIL , /. m. Bouteille de ter- 
re dont le ventre eft fort gros & le 
col fort étroit. .C'eft auffi un barril 
de bois. Lat. Lagena. Doliolum , i. 

BARRILLA, /. f. Parictairo, plan- 
te dont on fait le cryftaL Lat. Parie- 
Lui , e. 


BARRIO, /. 2. Quartier. d'une 


BAR 


ville, qu'on diftingue par un mont 
qui lui eft affecte. Lat. Jews , i: 

Andar de barrio, 0 veflido de bár- 
rio. C'eft être habillé uniment «€ 
fans facon. 

* BARRIONDO, Da, adj. m. ES 
f. T. Aragonois. Verd, épithéte que 
l'on donne au vin, dont le raifin a 
éte cueilli trop verd. Lat. Acerbus, 


a, um. 

* BARRISCAR, «. a. Vendre en 
gros fans compter. Lat. Nulla ponde- 
ris ratione babita merces vendere. 

* BARRIZAL , /. sn. Bourbier, 
lieu rempli de boue, de fange. Lat. 
Locus lutulentus, . 

* BARRIZAL. Ceft auffi la terre 
glaife dont on fait de la poterie. Lat. 
Argilla, «. 

BARRO, /. m. Argille, terre glai- 
fe delayce avec de l'eau pour diffe- 
rens ufages. 

Barro. Vaiffeau fait avec de la 
terre odoriferante, dans lequel on gar- 
de l'eau pour boire. Lat. Sitella, «e. 

* BARROS, au pluriel , taches rou- 
ges qui viennent au vifage de ceux 
ui commencent à avoir de la barbe. 

at. Papule , arum. | 

No es barro, Es barro? Expreflions 
dont on fe fert pour marquer qu'une 
chofe n'eft point méprifable. 

BARROSO, s^, adj. m. ES f. Ar- 
gilleux , fe, boueux, fe. Lat. Zr- 
gillofus, a, sm. | 

Barroso. Boutonné, bourgeon- 
né, échauffé , . en parlant du vifage. 
Lat. Papulis variegatus, a, um. 

Barroso, T.@e Bohémiens. Pot 
à vin, broc , pinte. L. Caztbarus , i. 

BARROTE , /. :. augm. de Barra. 
Groffe barre. Lat. Major longurius, ii. 

BARRUECO, jm. Baroque, per- 
le baroque , qui n'cft pas parfaitement 
ronde. Lat. .Hargarita imperfecta. 

BARRUNTAR , v. a. Soupgonner; 
fe.douter de quelque chofe, fe dé- 
fier, préfumer, conje&urer. L. $x/- 
icati. 

* BARRUNTE , /. m. V. Efpia. . 

BARRUNTO , /. 9. Doute, foup- 
con qu'on aau fujet d'une chofe , dé- 
fiance, préfomption, conje&ure. Lat. 
Sufpicio , onis. 

* BARUCA, /. f. Rule, fourbe- 
rie, fraude. Lat. Dolus, 1i. 

* BARZON, /. m. T. d'Agricultu- 
re ufité dans Aragon & dans quel 
ques autres Provinces d'Efpagne. An- 
neau de fer ou de bois par où pafle 
Je timon de la charrue. Lat. Anns- 
lus ferrcus jugum adflringens. 

BASA ,/.f. Bale, fondement d'u- 
ne chofe, au propre & au figuré. 
Lat. Bujfis , is. 

Basa. Bafe, enterme d'Architec- 
ture, c'elt la partie inférieure d'une 
colomnc & d'un piédeftal. 

Basa. Bafe le prend pour le fon- 
dement & le principe d'une chole. 

* BASCAS , 








. vie de vomir. Lat. NV. 


BAS 
* BASCAS , f. f. plur. Nanfée , en- 


aufea , e. 
BASCOSIDAD , /. f. Ordure, im- 
mondice , faleté , malpropreté, im- 
pureté, luxure. Lat. Fœditas, atis. 
* BASE, /. . Bale. T. de Géo- 
metrie, le cóté fur lequel la figure , 
ou le folide porte. Lat. Bags, is. 
BasE de Diftincion, en terme de 
Dioptrique, eft le foyer des Lentil- 
les. Lat. Punéfum, 3. ' 
BASE DE LA SUSTENTACION, 
en termes de ftatique, eft la furface 
inférieure fur laquelle pole un corps 


t. 

* BASEMIA, /. m. Naufée, en- 
vie de vomir produite par la vúe 
d'un objet dégoutant & mal propre. 
Lat. Naujea, e. 

* BASILEA ,/. f. T. de Bohémiens. 
Potence, gibet. Lat. Furca, «. 

BASILICA , y. f. Bafilique , maifon 
Royale, Palais où les Rois admini- 
ftroient la juftice. On a auffi appellé 
Bafiliques quelques Eglifes du tems 
de l'Empereur Conftantin , comme la 
Baíilique de St. Pierre. Lat. Baf- 


Bca, e. 
BASILICON , f. 15. Onguent Ba- 
flicon ou Royal. Lat. Bajüicum un- 


gnentum , 3. | 
BASILICO , /. mn. Bafilic, ferpent 
extrémement venimeux. Lat. Baf- 


lifcus , i. 

* BASQUEAR , v. ». Avoir des 
maux de cœur, des nanfées ou des en- 
vies de vomir. L. ANasfeare. 

BASQUISA , f. f. Jupe de fem- 
me. Lat. Extima tunica muliebris. 

BASTA, f. f. Fauxfilure, báti, 
souture à longs points. Lat. Sarcimen 
vel futura tenuis. . 

* BASTAGE , /. s». T. Aragonois. 
Voyez G NE 

BAST , adj. d'une term. 
Suffifant , fuffifante. Lat, Suficiens. 

BASTANTEMENTE , adj. Sufh- 
famment, allez. Lat. Satis. 

BASTANTISSIMAMENTE, adv. 
fap. Très fufhfamment , en trés grande 
abondance. Lat. Satis fuperque. 

BASTAR, v. s. Suffire, être fuf- 
ffant. Lat. Suficere. 

BASTARDEAR , o. s. S'abatardir, 
dégénerer, fe corrompre; il fe dit 
des hommes, des animaux & des plan- 
tes. Lat. Degenerare. 

* BASTARDELO , f. 5». T. anc. 
du Royaume d'Aragon. Répertoire, 
regiftre fur lequel les Grefñers, les 
Notaires , écrivent les minutes des 
aes. Lát. Ada, orum. 

BASTARDIA , /. f. Bátardife, qua- 
lité de bátard. Lat. Spurium genus. 


BASTARDIA. Batardife , au figuré, | 


mélange, falfification d'une chofe, 
corruption , dépravation. Lat. Depra- 
Uttio, onis. 
BASTARDO , DA, alij. m. ES f. 
Bâtaru , de , né hors de légitime 
Tom. I. 


Jex , icis. 
BASTIDA , f. . Tour ambulante 
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maríage; on employe ce mot tant au 
propre qu'au figuré. Lat. Spurius. 

* BASTARDO , f. 11. | Efpéce de 
ferpent d'environ une vare de long, 
gros comme le bras, & extrémement 
venimeux. Il eft fort commun dans: 
la Caftille. 

BASTARDA. T. de marine. Bà- 
tarde , eft le nom qu'on donne à cer- 
taine voile d'un vaiffeau. 

Letra baflarda. Lettre bátarde. L. 
Characteres oblique depicti, 

* BASTE, /..m. -Bât, felle grof- 
fiére pour les bétes de fomme. Lat. 
Clitelle, arum. 

* BASTEAR , v. a. T. de couture. 
Bâtir, faire des bâtis. Lat. Levi ma- 
nu fuere. 

BASTECER, o. à. Fournir, gar- 
nir, munir, pourvoir de vivres & 
d'autres chofes néceflaires. On dit 
aujourd'hui Æbaftecer. Lat. Annoná 


munire. 

BASTECIDO, DA, f.p. Fourni, 
ie, muni,e, garni, e, avitaillé, ée, 
pourvü , ue. Lat. Annomá munitus , 


a, um. 

BASTECIMIENTO , jm. Provi- 
fion de vivres & autres chofes "né- 
ceffaires qu'on met dans une place, 
dans une ville. Lat. Annona , e. 

BASTEDAD. Voyez V'afledád. 

* BASTERO, /. m. Bátier, ou 
faifeur de báts. Lat. Cltellarius opi- 


dont on fe fervoit anciennement aux 
fiéges des places. Lat. Vinea, «e. 

* BASTIDOR , /. ». Chaffis , ou- 
vrage de menuiferie. C'eft aufli un 
métier pour faire de la broderie. 

* BASTILLA , ff. T. de couture. 
Ourlet, large bord, bordé, rempli 
coufu à grand point. Lat. Plicatura 
ad oram veftis levi manu affuta. 

BASTIMENTO, /. 5.  Provifion 
de vivres. Lat. Annona , e. 

BASTION , f. ». Baítion, terme de 
fortification , que les Efpagnols ont 
pris des François. Le méme que Bq/- 


varte. 
BASTO , f. s». Bât, felle groffiére 
pour les bétes de fomme. Lat. Clitel- 


, arum. 

Bastos. Bátons, ou trefles l'une 
des quatre couleurs ad jeu de cartes 
Efpagnols. Lat. Bacilli in chartis lu/o- 
niis. 

BASTO, TA, adj. m. EY f. Grof- 
fier, re, brut, qui n'eft point façon- 
né. Lat. Rudis, e. 

BAsTO. Ample, étendu. V. Pafto. 

Obra bafta. Ouvrage groffier, com- 


mun. 
Tela bafta. Groffe toile. Paño bajto, 
gros drap: & par metaph. il fe dit 
auffi d'une perfonne grofliére. Lat. 
Agreflis , e. 
Es un hombre bafto. C'eft un hom- 
me groflier. 


Bastidores ,cuulisses cle 


théâtre : 
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Es muger baffa. C'eft une femme 
grofliére, du commun. 

BASTON, /. m. Bâton, canne 
fur laquelle on s'appuye en mar- 
chant. Lat. , 5 

BASTON. Bâton de Général, de 
Maréchal de France. Lat. Imperato- 
ris baculus. 

BASTON. Bâton, au figuré, fe 
pes auffi pour Commandement, 
urtout à la guerre. L. Imperium, ii. 

* BASTONADA , /. f. Baftonnade, 
coups de bâton. L. FufHs icfus , ús. 

BASTONAZO , /. 1. Le méme que 
Baftorada. 

BASTONCILLO, /. m. dim. de Bafe 
ton. Petit bâton. Lat. Baculus, i. 

BASURA, /.f. Balayures, ordu- 
res d'une maifon. Lat. Sordes, ium. 

* BASURERO, /. ». Boueux, 
qui porte les ordures, les balayures 
à la campagne.  C'eft auffi l'endroit 
où on les amafle. Lat. Purgamento- 
rum collecfor. 

BATA, /.f. Robe de chambre. L. 
Veftis cubicularia. 

Bara. T. que les Efpagnols ont 
requ des Indes. La partie la plus 
grofliére de la foye, la bourre. Lat. 
Sericum tomentum , i. 

BATACAZO, /. m. Grande chú- 
te imprévue donnée contre terre. L. 


us, Us. 
* BATAFALVA , o BATAPALUGA, 


-[J. f. T. Arabe ancien du Royaume 


d'Aragon. Voyez Asis. 

BATAHOLA , JS. f. T. burlef. Tu- 
multe , defordre , confufion, tinta- 
marre. L. Turba, e. 

BATALLA, /. f. Combat, bataille 
entre deux armées, ou entre des parti- 
culiers, Lat. P. Prelium. 

BATALLA , f. f. C'étoit auffi an- 
ciennement le centre de l'armée. L. 
Media acies, ei. 

BATALLA. Etoit pris autrefois 
pour un corps de troupes qui for- 


 moient un bataillon. L. Agmen, inis. 


BATALLA. En terme d'Efcrime , 
c'eft un combat avec des fleurets. L. 
Ars rudiaria. 

BATALLA. Difpute , combat litte- 


raire. Lat. Controverfia , e. 
BATALLA. Agitation d'efprit, trou- 


ble, émotion, irréfolution. Lat. Ani- 
mi commotio. 
* BATALLADOR, /. s». Combat- 
tant, celui qui combat. C'eft aufi 
celui qui s'eft trouvé dans plufienrs 
combats. Lat. Pugwnator , oris. 
BATALLADOR. Dans lAragon, 
Efcrimeur , maître en fait d'armes. 
Lat. Gladiator , oris. 2 
BATALLAR , v.a. Combattre, en 
parlant de deux armées, en venir 
aux mains, fe battre. Lat. Pugsare. 
BATALLAR. Efcrimer, faire des 
armes. Lat. Gladiatoriam sanbratilem 
exercere, | 
BATALLAR. Difputer, contefter, 
Y ' débattre 
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débattre une queftion. Lat. Difcep- 


fart. 

* BATALLERAMENTE , adverb. 

Terme Aragonois ufité parmi le peu- 
ple. Fréquemment, fouvent. Lat. 
Sept. 
' BATALLO , /. 5. Terme de Mé- 
decine ufité dans l'Aragon. Carnofité, 
loupe qui a la figure d'un batant de 
cloche. Lat. Carnofitas , atis. 

BATALLON , /. m. Bataillon. Les 
Efpagnols appelloient autrefois ainfi 
un certain nombre de foldats à che- 
val, qui montoit jufqu'à cent. Ils 
l'appellent aujourd'hui Efeadron de 
méme que les Frangois, & ils don- 
nent comme cux le nom de Bataillon 
à un corps de cinq à fix cent hom- 
mes d'infanterie. Lat. Cobors, tis. 

* BATAN ,/. ;. Moulin à foulon. 
Machine compofée de plufieurs gros 
marteaux que l'eau fait mouvoir , & 
dont on fe fert pour les draps , le 
papier &c. Lat. Fullonica officina, e. 

BATAN. Se prend auffi pour Pef- 
fet que ces marteaux produifent fur 
les draps, les peaux &c. 

* Jugar à los batanes. Efpéce de 
jeu ufité parmi les enfans ; deux d'en- 
tr'eux s'affeient par terre pied contre 
pied ; ils Kvent alternativement les 
jambes, & ils donnent avec un fou- 
lier qu'ils ont à leur main , un coup 
à terre, unautre fur la main , & un 
autre fur les feffes de celui qui a 
les jambes levées, le tout en caden- 
ce, & en fuivant la mefure d'un air 
qu'on appelle el Villäno, ce qu'ils 
continuent auffi long - tems que bon 
leur femble. 

* Ref. Los mazos del batán quando el 
wno levanta el otro cae. On applique 
ce Proverbe à ceux qui par un effet 
de leur mauvais naturel , fe plaifent 
à faire de la peine à autrui. 

BATANAR, «v.a. Fouler , battre 
les draps, les mettre au foulon. Lat. 
Pannos calcare. 


BATANAR, par allufion, fignifie 


battre, maltraiter quelqu'un à coups 
de poing ou de bâton. Lat. Lumbos 


e dolare. 

BATANADO, DA, f. f. Battu, 
ne, foulé, ée au moulin à foulon. 
Lat. Calcatus. Fuflibus cefus , a, um. 

* BATANEAR, v. a. Le méme 
que Batanar dans le fens figuré de bat- 
tre, de fraper. 

* BATANERO, /. sm. Foulon, ou- 
vrier qui fert au moulin à foulon. 
Lat. Fullo, omis. 

* BATATA, /. f. Patate, forte de 
racine bonne à manger. Lat. Radicis 
Americanæ genus. 

* BATEA, /. f. Plateau de la Chi- 
ne, ou des Indes , qui eft de bois 
vernillé & peint de différentes cou- 
leurs, fur lequel on met les tafles à 
café. Lat. dus paropfis , idis. 
BATEA. C'eft aufli une poile, ou 
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chauderon de tole. On appelle ainfi en 
Andaloufie celle dont fe fervent ceux 
qui font le chocolat. Lat. Mactra, e. 
. *BATEAR, v. a. Le méme que 
Baptizar. Ce dernier eft plus ufité. 

* Ref. fno fea quien afro batéa. On 
applique ce proverbe á ceux qui veu- 
lent tirer parti des chofes qui ne font 
bonnes à rien. L. Sit bic afellus quif- 
quis afinum laverit. | 

BATEADO, pa, p. p. Le méme 
que Baptizado. 

* BATEGUELA, /. f. dim. de Ba- 
tea. Petite auge. Lat. Mactra parvula. 

BATEL, /. m. T. de Marine. Ef- 
quif, chaloupe, petite barque , ca- 
not. Lat. Cymba , e. 

BATELES, Ter. de Bohémiens. 
Aflemblée de voleurs ou de coquins. 
Lat. Furum ES ganeonum catus, us. 

* BATEO, f. m. Voyez Baptifmo. 

BATERIA, /.f. Ter. de guerre. 
Batterie. Lat. Tormenta bellica ad qua- 
tiendos muros di/pojita, 

BATERIA. Se prend au figuré 
pour tout ce qui fait une forte im- 


reflion. 

* RATIDA , /. f. T. de Venerie. 
On dit faire la batue, battre les 
buiffons pour en faire fortir le gibier. 
Lat. Tumultus venatorius ad excutien- 
das feras excitatus. 

BATIDA. On appelle ainfi dans 1'A- 
ragon une ondée de pluie violente , 
une chüte d'eau. Lat. Alluvio , onis. 

* BATIDERA, /. f. Rabot, :inf- 
trument dont les maçons fe fervent 
pour faire le mortier. Lat. : Calcaria 


afcia , e. 

* BATIDERO, /. ». Battement , 
choc d'une chofe contre une autre. 
Lat. Attritus, ds. 

* BATIDERO. Chemin raboteux & 
inégal. Lat. Solum anfractibus interrup- 
tum. 

* BATIDEROS. Ter. de Marine. 
Taillemar. Lat. Zriangulus nauticus. 

BATIDOR, /. m. Bateur d'eftra- 
de. Lat. Exploratór , oris. 

BATIDOR. On appelle ainfi en ter- 
me de chaffe, celui qui fait la batue. 


“| Lat. Ferarum  agitator , oris. 


BATIDOR DE ORO, U PLATA. 
Batteur d'or ou d'argent. Lat. 4Aura- 
rius opifex, icis. 

* BATIENTE , /. #. Battant d'u- 
ne porte, Lat. J/alva , e. 

* BATIFULLA, /. m. T. anc. du 
Royaume d'Aragon. Batteur d'or ou 
d'argent. Voyez Batidor de oro y 


plata. 
, BATIHOJA, /. m. Batteur d'or 
ou d'argent. 

* BATIMIENTO, fm. L'a&ion 
de battre, furtout en parlant de la 
monnoye. Lat. Nummorum cufio, onis. 

* BATIPORTES , /. 5, Terme de 
Marine. Seuillet, petit feuil, ou 
planche endentée placée fur la partie 
inférieure du fabord , pour couvrir 


BAT 
l'épaiffeur du bordage. Lat. Supero/- 


tium. 

BATIR, «v.a. Battre, fraper une 
chofe dure contre une autre, foit 
pour la brifer, foit pour l'applatir. 
Lat. Perberare. 

BATIR. Se prend quelquefois pour 
abattre , jetter par terre. L. Dirxere. 

Barre. Signifie auffi agiter, re- 
muer avec violence, comme battre 
des ailes, des bras &c. Lat. .Movere. 

BATIR. Battre, remuer, agiter 
avec un inftrument. Lat. Agitare. 

BarTiR. En Aragon fignifie jetter 
d'un endroit élevé. . 

Ex. Batir el agua por la ventana. 
Jetter Veau par la fenétre. 

BATIR BANDERAS. C'eft faluer 
avec le drapeau. 

BATIR BANDERAS. Baifler pavil-. 
lon; c'eft fe rendre. 

BATIR EL COBRE. Battre le cui- 
vre, outre le fens litteral, fignifie 
travailler fortement á quelque chofe. 

BATIR LOS HIJARES , o las bi- 
fadas. Donner des coups d'éperon à 
un cheval, à 

BATIR MONEDA.Battre monnoye. 
Lat. Cudere nummos. 

BATIDO, DA, f. f. Battu, ué. 
Lat. Perberatus , a, um. 

* BATOLOGIA , /. f. Figure de 
Rhétorique vicieufe. Batologie , mul- 
tiplicité de paroles, affluence  d'ex- 
preffions fuperfinés , vice du difcours, - 
qui arrive lorfqu'on repéte plufieurs 

is la méme chofe, & qu'on dit plu- 
fieurs chofes vaines, frivoles & inu- 
tiles au fujet. Lat. Batologia, e. 

* BATUCAR , v. a. T. burlefque. 
Méler, brouiller, agiter, remuer, 
troubler. Lat. Mi/cere. Turbare. Agi- 


£are. 

* BATUQUERIO, fr. T. bur- 
lefque. Agitation violente d'une li- 
queur. Lat. Agitatio, onis. 

* BATURRILLO , f. t». Salmigon- 
dis, mélange ridicule de plufieurs 
chofes , ou faufle épaiffe que mange 
le bas peuple. L. Zn/ul/um condimen- 


tum, 1. 
BATUECAS , /. m. Certaines gens 
ui demeuroient dans des bois entre 
Soria & Burgos , & qui vivoient 
comme des fauvages. Ils ont été dé- 
couverts depuis 30Q. ans. lis étoient 
tous des Bücherons & des charrieurs 

de bois. 

* BAUCADOR , RA, adj. ». ES f. 
Voyez Embaucador. 

* BAUL, f. m. Bahut ou bahu, 
forte de coffre. Lat. Arca, «. 

Baur. On appelle ainfi le ventre 
en ftile burlefque. : 

Ex. Llenar el baúl. Remplir fon 
ventre, manger beaucoup. 

* BAUPRES , /. »i.. T.*le marine. 
Beaupré. Le mát d'un vaiffeau le plus 
avancé fur la proue. Lat. Zxclinatu: 
ad proram malus, 

BAU- 


— Deftendere. 


\BAU 
BAUSAN, Na, f.m. €S £ Figure 


d'homme remplie de paille & armée 
comme le font ordinairement les fol- 
dats. On en plagoit anciennement entre 
les crenaux des places , pour tromper 


' l'ennemi, & lui faire croire qu'elles 


étoient fuffifamment pourvués de 
monde. Lat. Palearius miles in muris 
urbium collocatus. : 

BAUSAN. Se prend ordinairement 
pour un badaut , un ftupide, un 
idiot. On donne encore ce nom 
ceux qui s'amufent à regarder une 
chofe la bouche béante. Lat. Stupi- 
dus. Hebes. 

BAUTISMO, f. 5. V. Baptifmo. 

BAUTISTERIO , f. ». Voyez Ba- 


ptiflerio. 

BAUTIZAR , v. a. Voyez Baptizar. 
L'ufage a cependant prévalu d'éerire 
ce mot avec un # n qu'avec un f. 

BAUTIZAR. Batifer. Donner à 
une chofe un nom plus honnéte que 
celui qu'elle mérite. Lat. Honeflum 
momen rei inbonefle affiere. 

BauTiZAR. Batifer , au figuré 
tremper fon vin, y mettre de l'eau. 
Lat. inum aquí mifcere. 

BAUTIZADO, Da, p.p. Le mé- 
me que Baptizado. 

BAXA , /.f. Rabais diminution de 
prix , de valeur, déchet. Lat. De fum- 


ma, aut de pretio , deceffro. 


BaAxa. Danfe qu'introduifirent en 
Efpagne les Flamands ou bas Alle- 
mands, qu'on a ainfi appellée pour 
la diftinguer d'une autre que les hauts 
Allemands y apportérent. V. Alta. 

Dár de baxa. En terme de Milice. 
C'eft fufpendre la paye à un foldat 
ou à un officr, pour n'avoir pas af- 
fifé à la revué. Lat. Morari flipen- 
dium. 

Dár de baxa alguna cofa. Mépri- 
fer une chofe, n'en faire ancun cas. 
Lat. Vilipendere. 

BAXADA, /. f. Defcente, en par- 
lant d'un chemin. Lat. Defcenfus, ús. 

BAXAMANERO, /. m. T. de Bo- 
hémiens. Larron qui fait femblant d'a- 
chcter une marchandile, & qui en 
vole une autre. 

* BAXAMANO. T. de Bohémiens. 
Façon adverbiale , qui fignifie def- 
fous main, par deflous main. Lat. 


* BAXAMAR , f. f. Bafle mer, re- 
flux. Lat. Maris receffus , %s. 

BAXAMENTE , adv. Ballement , 
d'une maniére baffe, & méprifable. 
Lat. 4bjecf?. 

BAXAR, o. ». Defcendre, venir 
en bas. Lat. Defcendere. 

BAXAR, v. a. Defcendre, placer 
une chofe dans un lieu plus bas. Lat. 


BAXAR. Signifie baiffer, appla- 
nir , unir, égaler. Lat. JEquare. 

BAXAR. Diminuer une chofe, la 
rendre plus petite. Lat. JMinuere. 





BAX 


BAXAR. Baiffer, incliner, pan- 


cher une chofe. Lat. Deducere. 

BaAxar. Dédnire,rabatre,défalquer. 

Baxan. Baifler le prix, 
leur d'une chofe, la diminuer. Lat. 
Pretium ninuerc. 

Baxad el lomo. Pour dire, foyèz at- 
tentif à ce que vous faites. Lat. Za- 
bori fedulo incumbe. 

Baxar de ley los generos , texidos, 
paños , telas y otras cofas vendibles. Al. 
térer la qualité des marchandifes , des 
draps, des toiles &c. Lat. Mercimo- 
"ia corrumpere. 

Baxar de precio. Baiffet de prix. 

Baxar de punto. Déchoir de fon pre- 
mier état. L. A priflino flatu decidere. 

Baxar el calor. Diminuer, en par- 
lant de la chaleur. , 

Baxar el color. S'affoiblir, petdre 
fa force, fon éclat, en parlant des 
couleurs. | 

Baxar el eflilo , la oracion, el dif- 
curfo , el razonamiento. On dit que le 
ftile, le difcours, le raifonnement 
baiffent, lorfqu'ils n'ont plus la for- 
ce qu'ils avoient auparavant. 

Baxar el punto, o baxar de punto. 
En termes de mufique, adoucir la 
voix, adoucir un ton. 

/ Baxar el punto à alguna cofa. C'eft 
ménager une chofe , la traiter plus 
doucement. 

Bexar la cabeza. Baiffer la tête, 
outre le fens littéral, c'eft obéir, fe 
fonmettre. C'eft auffi faluer quelqu'un. 

Baxar la cerviz, las orejas. Baiffer 
le con, les oreilles; Métaph. s'hu- 
milier, devenir plus humble & moins 
préfomptueux. 

Baxar la mano. Lácher la main, 
agir avec moins de rigueur. 

Baxar la mar. On dit que la mer 
baifle , loríqu'elle diminue après la 
haute marée. 

Baxar la mira. Baiffer le but, € 


tion & de retenue. 

Baxar la voz. Bailfer la voix, par- 
ler plus bas. 

Baxar los lomos. Baifler les épau- 
les. Expreffion par laquelle on don- 
ne à entendre à un orgueilleux, qu'on 
le reduira s'il ne change de conduite. 

Baxar los halcones. On dit abattre 
l'oifeau, en termes de fauconnerie, 
pour dire le tenir & ferrer entre les 
mains, pour le garnir de gets, le 
poivrer, ou lui donner quelque mé- 
dicament par force. C'eft aufli lui don- 
ner de la chair lavée , pour qu'il mai- 
griffe & qu'il vole plus aifément. 

Baxar los ojos. Baifler les yeux, 
avoir hontc. 

Baxar los rios ? arroyos. On dit que 
les ruifleaux & les riviéres baiffent , 
lorfque l'eau. diminue. 

Buxarfe de la querella. Se défifter 
de fa pourfuite, en termes de Pa- 






la va- 


homme de petite taille. 
un baffet. Lat. Homuncio , onis. 


au figuré agir avec plus de modéra- 


BAX I7I 


Baxar tropas, gente armada, atal, 
o tal Provincia. C'elt entrer à main 


armée dans une Province, pour y 


orter la guerre. 
BAXADO, DA, p.,p. du verbe 
Baxar dans toutes fes acceptions: Del: 
cendit, ué. Lat. Deprefus, a, um. 
BAXADO DEL CIELO. Defcendu 
du Cicl. On dit qu'un homme, ou 
qu'une chofe eft: defcendué du Ciel, 
pour donner à entendre qu'elle eft ex- 
traordinaire , grande , excellente par 
fes qualités. Lat. Za»mquam celo de- 


lapf*is. 


BAXEL , /f. m. Vaifleau, navire. 
Lat. Navis, is. 
BAXELITO, /. m. dim. de Baxel. 


Petit vaiffeau. Lat. Navicula, «. 


* BAXERO, Ra, adj. m. EJ f. 


Chofe n fe met fous une autre, on 
au de 

jupon, une vefte, &c. Lat. Znte- 
rior , oris. 


ous d'une autre, comme un 


* BAXETE, /. m. dim. de Baxo, 


en termes de mufique, ton mineur , 
demi-baffe. Lat. Vocis tenor ad bajfum 
propendens. * 


BAXETE. Se prend auf pour un 
Nous difons 


BAXEZA, /. f. Baflelle, lâcheté, 


ation baffe & indigne d'un homme 
d'honneur. Lat. Dedecus. 


BAXEZA. Balfeffe, lácheté , dé. 


faut de courage. Lat. Animi defectio, 


BAXEZA. Signifie anfli humilité. 


Lat. Humilitas. 


BAXEZA. Signifie encore baffeffe 


de naiffance. Lat. Ob/curitas generis. 


BAXILLA. Voyez Vaxilla, 
BAXIO, /. sn. Banc de fable, écueil, 


baffes. Lat. Scopulus. Arenarum cu- 


mulas. 


_Baxro. Signifie auffi rabais, di. 
minution de prix. Lat. Vilitas, atis. 
* BAXISSIMO, MA, adj. m. 


f. fuperl. Très bas, fe, très vil, le, 


trés abje& , te, trés méprifable. Lat. 
Valde defpicabilis. 

BAXO , XA , adj. t. ES f. Bas, le 
contraire de haut. Lat. Znferior , ris. 

Baxo. Bas, profond, creux. Lat. 
Profundus , 4, um. 

Baxo. Bas, vil, méprifable, ab- 
je. Lat. Abjectus, a, zm. 

Baxo. Bas, panché , incliné vers 
la terre. Lat. Inclinatus , a, um. 

Baxo, f. m. Balle, en terme de 
mufique. —, 

Baxo. Bafle, banc de fable. 

BAxo , adv. Voyez Abaxo. 

BaAxo. Bas , doucement , fans 
bruit, à voix baffe. Lat. Submijje. 
Baxo. Prépof. Voyez Debaxo. 
BAxos , an pluriel. Les vétemens 
de deffous que les femmes portent. 
Lat. ejles interiores. | 
Baxo DE LEY. De bas aloy , fe 
dit des métaux , de la monnoye. L. 

rius, a, um. 
SRM Y 2 Hablar 
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Hablar baxo. Parler bas, au pro- 
pre. On employe cette expreffion pour 
dire à un homme de fe moderer , de 
oint fe mettre en colére. 

x. Hable v. m. baxo. Ne vous 
fáchez pas, ne vous mettez point en 
colére. . 

Monte baxo. Monticule. 

Por lo baxo. a adverbiale 
E métaphorique. En cachette, à la 

ourdine, d'une maniére diffimulée. 
Lat. Clam. 

Voz baxa. Ton de voix fort bas, 
qui empéche les affiftans d'entendre 
ce que nous difons, 

BAXON , fm". Baffon , inftrument 
de Mufique à vent. Lat. Decumana 
tibia gravem reddens Jonum. 

* BAXONCILLO , /. m. dimin. de 
Baxon. Inftrument de Mufique plus 
petit que le Baffon, dont on fe fert 
pour jouer le deffüs. Petit baflon. 

BAXURA , f. f. Le méme que Ba- 
xéza. Ce mot n'eft point ufite. 

BAYA, ff. Raillerie, moquerie , 
plaifanterie. Lat. Zrrifio, onis. 

BAYAS DE LAUREL. V. Bacas. 

* BAYAL,/.m. Efpéce de levier 
compolé de deux piéces de bois l'une 
droite & l'autre courbe, affemblées 
avec un tenon de fer , dont on. fe 
fert pour retourner les mules lorí- 
qu'on veut les piquer. L. Vedtis, is. 

BAYETA, /. f. Bayette, forte 
d'étoffe de laine. Lat. Zaneus pannus 

pans. 

BAYETAS. Bayettes noires; c'eft 


ne 


ce qu'on employe pour couvrir le | /5m 


carreau & l'eftrade fur laquelle on 
pofe le corps d'un défunt dans le 
chœur d'nhe Eglife , ou fa repréfenta- 
tion. Lat. Atri ES lugubres panni. 
BAYO, YA, adj. m. ES f. Bai, 
baie, rouge brun. Il ne fe dit que 
du poil du cheval. Lat. Badius.  . 
+ BAYONETA, /. f. Bayonnette , 
arme dont fe fervent les fantaffins & 
les Dragons. Lat. Sica, e. 
BAYONETA CALADA. Bayonnette 
au bout du fufil. Lat. Sica /clopeto 


aptata. 
BAYONETAZO, /. m. Coup de 
bayonnette. Lat. Sice icfus, ds. 
AYUCA,/.f. Terme badin ufité 
parmi les Bohémiens. Bouchon, Ta- 
verne, gargote. Lat. Popina , e. 
AZA , fF. Levée, main au jeu 
de cartes. L. Manus in ludo pagellarum. 

Baza. Bale, principe, fondement 
d'une chofe. Lat. Bafs, is. 

No dexar bacer baza. Ne point laif- 
fer le tems à un autre de parler, 
parler fans - ccíTe. 

Sentada la baza. Cela fuppofé, ce 
principe admis. Lat. Hoc pofito. 

BAZO, /. m. T. d'Anatomie. Rá- 
te, partie du corps humain. Lat. 
Splen , enis. | 

Cagar el bazo. Expreflion ufitée 
parmi le bas peuple, qui fignifie , de 


BAZ 

rendre fatigant & importun par fes 
fottifes & les impertinences. 

* BAZO , ZA, adj. »m. ES f. Brun, 
ne. Lat. Adujflus, a, um. 

Pan bazo. Pain bis. Lat. Secunda- 
rius panis. 
BAZOFIA ,/.f. Lie, feces , marc, 
bourbe, limon de toutes les chofes 
qui commencent à fe gáter, furtout 
de celles.qu'on mange. L. Fex, ecis. 

* BAZUCAR , uv. a. Agiter une li- 
queur, la méler , la brouiller, la 
troubler. Lat. Turbare. 

BAZUCADO,, Da, f.p. Remué, 
ée. Lat. Commotus , a, um. 


BD 


BDELIO, /. m. Bdellium , Arbre 
& gomme qui en découle. L. Bdel- 
lium , ii. 

BE 


BE. Cri que jettent les brebis, 
les agneaux, les chévres & les che- 
vreaux, lequel eft femblable au fon 
qui refulte de la prononciation de la 
lettre B. Lat. Balatus, ús. 

BEATA , /.f Béate, dévote qui 
porte un habit de Religieufe & qui 
vit dans la retraite & le célibat, ne 
s'occupant que de la priére & d'œuvres 
de charité. Lat. Femina devota. 

BEATA. Béate. On appelle ainfi 
par ironie une femme, qui fous une 
apparence d'auftérité, méne une vie 
déreglée. Lat. Femina piam itam 


ulans. 

* BEATERIA , f... Méchante ac- 
tion exécutée par une perfonne qui 
affe&e nn extérieur de dévotion & 
de fainteté. 

+ BEATERIO, f. m. Béguinage, l'en- 
droit oà vivent les Béates, ou Bégui- 
nes. L. Piarum feminarum domus , ds. 

BEATIFICACION, /. f. Béatifi 
cation, cérémonie qui fe fait à Rome 
pour béatifier une perfonne deéfunte. 
Lat. Beatificatio , onis. . 

BEATIFICAR , s. a. Béatifier , 
mettre au catalogue des bienheu- 
reux. 

BEATIFICAR. Béatifier une chofe, 
la reputer pour bonne, pour fainte. 
Lat. Zn Beatorum catalogo adfcribere. 

BEATIFICADO, DA, f. f. Béa- 
tifié, ée. Lat. ln beatorum catalogo 
relatus , a, um. 

BEATIFICO, CA, adj. m. ES f. 
Béatifique. Lat. Beatificus, a , um.' 

BEATILLA, f. f. Certaine toile 
de lin fort claire dont les Religieufes 
d'Efpagne font une garniture de téte 
allez galante. L. Linea tela tenuifJima. 

BEATISSIMO, MA , adj. fm. ES f. 
Bienheureux , fe, très glorieux, fe, 
trés faint, te. L. Beati/unus , a, um. 

BEATISSIMO. Bienheureux , titre 
qu'on donne au Pape. 


BEATITUD , f. f. Béatitude , 


BEA 


felicité, bonheur. Il ne fe dit guére 
qu'en parlant du bonheur :éterncl. V. 
Bienaventuranza. 

BEATITUD. Béatitude. On dit en 
parlant au Pape, Votre Béatitude. 

* BEATO, TA, adj. m. ES f. Bien- 
heureux, glorieux & parfait en tont , 
rempli de gloire & de fainteté. Lat. 
Beatus, a, wm. 

BEATO. Bienheuteux, fe dit par- 
ticuliérement des Saints. 

BEATO. Béat, dévot qui porte un 
habit de Religieux , & qui vit retiré 
du commerce des hommes. Lat. Ho- 
mo pius. 

REATO EL QUE POSSEE. Bien- 
heureux celui qui a du bien. Lat. 
Beatus g^ poi det. 

* Refr. Cara de beáto y uñas de gato. 
Vifage de béat, & griffes de chat. 
On applique ce Proverbe aux hy 
crites & aux fanx dévots. Lat. Nero 
intus ifle fevus , ac foris Cato. 

* Refr. De mozo à Palácio , de viejo 
À beáto. Ce Proverbe fignifie que lorf- 
que les hommes font jeunes , ils cher- 
chent à s'avancer & à faire fortune, 
& que lorfqu'ils font vieux , ils vi- 
vent dans la retraite & ne penfent 
plus qu'à leur falut. Lat. Seéfare ju- 
venis curiam , at fenex templa. 

* BEBEDERO, f:". Beuvoire pour 
les oifeaux. L. Aquarium vafculum, i. 

BEBEDERO. Abreuvoir, réfervoir 
d'eau où l'on abreuve les animaux. 
Lat. Aquarium , ii. 

* BEBEDEROS. T. de tailleur € 
de couturiére. Bande de toile ordi- 
naire quis mettent aux extrémités 
d'urfe étoffe pour lui donner plus de 
force. Lat. Tenje; arm. 

* BEBEDIZO , f. m. Philtre , breu- 
vage pour rendre une perfonne amou- 
reufe. Lat. Amatoriwm poculum , i. 

Parece que le ban dado bebedizos. Tl 
paroit avoir pris un philtre, pour . 
dire, il eft fou € infenfé. 

* BEBEDO, DA, adj. m. ES f. 
Terme Provincial & barbare de la 
Galice & des Afturies, qui fignifie 
yvre. Voyez Borracbo. 

* BEBEDOR, RA, J. m. £9 f. 
Biberon , ne, beuveur, beuveufe , ce- 
lui ou celle qui aime à boire. Lat. 
Bibax, acis. 

* Refr. Debaxo de una mala capa 
bai wn buen bebedor. Ce Proverbe fi- 
gnifie qu'on ne doit pas juger des 
hommes par l'extérieur. d 

* BEBER, v. a. Boire, L. Bibere. 

BEBER.A LA SALUD DE OTRO. 
Boire à la fanté de quelqu'un. Lat. 
Alicui propinare. 

Beber la doctrina, el efpiritu a al- 
guno. Boire, fucer la do&trine, l'ef- 
prit de quelqu'un. C'eft imiter les ac- 
tions & la conduite d'un homme, 
s’inftruire à fond de fa do&rine & de 
tes fentimens. Lat. Docfrinam alicujus 


ebibere. 
Beber 
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Beber la fangre. Boire le fang. On 
dit qu'un homme boiroit le fang de 
fon ennemi, pour marquer l'inimi- 
tié & la haine qu'il a pour lui. Lat. 
Sitire fanguinem. 

Beber las palabras , los accentos , los 
Jemblantes y acciones a uno. Boire les 
paroles, les accens , les geftes, les 
actions de quelqu'un. C'eft écouter at- 
tentivement ce qu'il dit, n'en pas 
perdre un mot. 

Beber los vientos. Boire , humer le 
vent, expreflion qui marque le dé- 
fir que nous avons d'une chofe, 
& les peines que nous nous donnons 
pour la faire réuflir. On le ditauffi 
d'un homme extrémement verfé dans 
un Árt on une Science, & qui en 
parle pertinemment. 

Beber por lo ancho, y dar a beber 
por lo angoflo. Boire par le large, 
& donner à boire par l'étroit. Ím- 
pofer à autrui des loix qu'on ne fuit 
pas foi-méme , comme il arrive à ceux 
qui génent la confcience des autres, 
& qui fe permettent tout à eux-mé- 
mes. Lat. Long? alia bibis pater , 69 
alia precipis. 

Beber por onzas. Boire par onces , 
fe dit d'un homme qui obferve un 
régime fcrupuleux. 

Beber fobre tarja. Boire à la taille, 
vivre d'emprunt, fe dit des mauvais 
payeurs, des gens dérangés, qui vi- 
vent aux dépens des autres. Lat. F3- 
de fua fumptum «vinum bibere. 

Beberfe el fefo. S'ufer le cervean à 
force d'étudier. Lat. Znimum torquere. 

Beberfé las lagrimas. Retenir fes lar- 
mes, cacher fes peines, fes chagrins. 
Lat.. combibere. 

Comer y beber de alguma cofa. Sub- 
fifter de fa profeflion , de fon emploi. 

Darfela a beber. Se venger de quel- 
qu'un en lui caufant tous les cha- 
grins poífibles. 

Es tan delgado, que fe puede beber. 
On fe fert de cette exprellion pour 
exagerer la fineffe d'une toile. 

“Sin comerlo ni beherlo. Expreffion 
qui fignifie qu'on impute à un hom- 
me une chofe qu'il n'a pas faite. 

* Ref. Beba la picota de lo puro, 
que el Tabernero medira féguro. Ce 
proverbe eft un reproche contre les 
gens en place, qui prennent pour 
eux ce qu'il y a de meilleur en tout 
genre, & qui laiflent au peuple ce 
quil y a de plus mauvais. 

* Refr. Beber de codo , y cabalgar de 
fo On applique ce proverbe aux 
enfuels , & aux perfonnes qui fuyent 
tout ce qui pourroit altérer tant foit 
peu leur repos & leur tranquillité. 

* Refr. Nadie diga de efla agua no 
beberè. Ce Proverbe nous avertit de 
ne jamais trop préfumer de nous- 
mémes, & d'avoir compaffion des 
malheureux , nous fouvenant que 
nous pouvons tomber dans les mé- 


BEB 
mes difgraces. Lat. Securus bend quis 


infortunii. 

* Refr. $5 quieres dár de palos à 
tu mager pidela al fol de beber. On 
applique ce Proverbe à ceux qui font 
bien aifes de faire tomber quelqu'un 
en faute, pour avoir une occafion & 
un prétexte de les maltraiter. 

* Refr. Yá que no bebo en la taber- 
na buéigome en ella. On applique ce 
Proverbe aux gens paretfeux & oififs , 
qui paffent leur tems à ouir des dif- 
cgurs & des entretiens préjndiciables 
au prochain & à la confcience. Lat. 
Ego in taberna Lector , etfi. non bibam. 

BEBIDO , DA, f.p. du v. beber 
dans toutes fes acceptions. Bü , bué. 
Lat. Potus, a, um. 

BEB100. Se prend quelquefois pour 
un homme qui a bú avec excès. Lat. 
Ben? potus. 

BEBER, f. m. L'action de boire. 
Lat. Pota£io, onis. 

BEBIDA, /..f. Breuvage, liqueur 

ui fert de boiffon pour étancher la 

bif ; il fe dit auff d'une medécine. L. 
Potio , onis. 

BEBIDA. Se prend quelquefois 
pour la boiffon qu'on avale. L. Haz- 
flus , ús. 

BEBIDA. En Aragon fe prend pour 
l'heure qu'on donne aux ouvriers & 
journaliers , manœuvres € autres 
pour leur repas. L. Opere remiflio. 

* BEBIENDA, /.f. Le méme que 
*Bebida. Le premier eft peu ufité. 

* BEBLADO, DA, adj. m. ES f. 
Vieux mot qui fignifie yvre. Voyez 


Embriagado. | 

* BEBORRETEAR, ©. ». Buvo- 
ter, boire à petits coups réiterés. 
Lat. Pitiffave. 

* BEBRAGE , /. n. Breuvage , li- 

| queur qui fert de boiflon, c'eft fur- 
tout une potion médicinale. Lat. 
Potio , onis. 

BECA, f. f. Sorte d'ornement, 
dont ufoient autrefois les perfonnes 
conftituées en dignité. L. Trabea, e. 

BECA. Bourfe, place dans un Col- 
lége. Lat. Sodahtium , si. 


ECAS. On appelle ainfi dans la - 


Caftille, les bordures de velours, de 
damas, d'étamine qu'on met aux man- 
teaux. Lat. Focale, is. 

* BECADA , f. f. Beccalle, forte 
d'oifeau. Lat. Rufficula major. 

* BECAFIGO , /. m.  Becfigue , 
petit oifeau qui vit de figues. Lat. 
Ficedula 


, €, 

* BECARDON , f. m. Beccafline. 
Lat. Ruflicula minor. € 

* BECERRILLO, LLA.,/. m. ES f. 
dimin. de Becerro & Becerra. Veau de 
lait. Lat. Vitulus lacfans. 

* Refr. Becerrilla max/a , a fu ma- 
dre, y a la' ajena mama. Ce Proverbe 
fe dit des perfonnes douces , modeftes 
& fociables, qui font non feulement 


bien accueillies de leurs compatrio- 
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tes, mais même des étrangers. On 
dit auffi, Becerrilla manía todas las 
vaca; mama. 

* BECERRO, RRA, f. t. (2 £ 
Veau, geniffe d'un an. L. Z'itulus , à, 

BECERRO. Cuir de veau, de ge- 
niffe corroyé. Lat. Vitulinum 'co- 
rium, ii. 

BECERRO. Régiftres cartulaires de 
Communautés , Chapitres , maifons de 
Ville, où font enrégiftrés tous les 
actes , déliberations, réfolutions qui fe 
font & fe prennent dans le courant 
de chaque année. L. Aéta , orum. 

BECERRO MARINO. Veau marin, 
animal amphibie , Lat. Phoca, e. 

BECOQUIN , /. ». Barrette, forte 
de bonnet à oreilles pendantes. C’eft 
un mot pris de l'Italien, mais qui eft 
peu ufité. Lat. Pileolus auritus, i. 

BEDEJA , o BED1JA. Voyez Ve. 


a. 
BEDEJUDO , o BEpijJupo. V. 
Vedejiido. 

_BEDEL, /. ». Bedeau, bas offi- 
cier portant baguette ou malle & fer- 
vant aux Eglifes & aux Univerfités. 
Lat. Bidellus, i. | 

* BEDEN, /. m. Le méme que 
Pierna de colgadura. Ce mot n'eft ufité 
que dans l'Andaloufie. 

* BEDERRE,/..m. Ter. de Bo- 
hémiens. Bourreau. Lat. Curnifex , 


tcis. 

* BEDURO , /. ». T. de Mufique. 
Béquarre. Voyez Bquadrado. 

BEFA , f. f. Moquerie, raillerie , 
brocard. Lat. Jrrifio, omis. 

* BEFABEMI , /. ». T. de Mufi- 
ue. Le troifiéme des tons de la Mu- 
que dans le fyftéme de Guy d'A- 

rezo. 

BEFAR, o. a. Brocarder, piquer, - 
rire , railler , fe moquer de quelqu'un. 
Lat. Ridere. : 

* BEGIN, /. #.  Moufferon, ef- 
péce de champignon fort délicat. L. 
Fungi genus. 

BEGIN. Se dit d'un homme extré, 
mement colérique, & furtout d'un en- 
fant qui pleure & qui fe chagrine 
pour le moindre fujet. Lat. Stoma- 
cbofus. 

* BEJUCO, /. m. Efpéce de jonc 
extrémement délié &. fléxible, dont 
la piquure eft vcnimeufe. L. uncus, i. 

D: BEHETRIA, J.f. Ville ou vil- 
lage dans lequel on ne reçoit point 
de Gentilshommes qu'ils ne payent les 
tributs & les impóts comme les autres 
habitans. Lat. Plebs , in qua equeftris 
ordo non ineft. 

BEHETRIA. Signifie aufli confu- 
fion, tumulte , d Ordre. Lat. Tur- 


; € 
* Ref. Con villéno de bebetria no te 
tomes à . Ce Proverbe fignifie 
u'il n'eft pas avantageux d'avoir des 
émélés avec la canaille. Lat. Cuws 
y MONO y He Jurgaveris. 
Y yo 


* BEL, 
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* BEL , adj. Syncope de Belfo. V. 
ce dernier mot. Le premier ne s'em- 
ploye qu'au mafculin. | | 
_ * Ret. Del bel cabellito tu madre loo- 
te, ya no fufrirás que yo te cfpulgue 
el cogote. On applique ce proverbe 
aux filles dui comptent de fe marier 
parce qu'elles font belles , & qui 
veulent qu'on leur paíTe leurs défauts 
en faveur de leur beaufé. Lat. 
pulcbra , fed laudata , cuncta faflidis. 

* BELDAD, /. f. Beauté. Le mé- 
me que Belleza & Hermofira. 

BELDAD. Beauté, ce qui eft agréa- 
ble, foit à l'œil, à l'oreille ou à 
l'efprit. Lat. Pulcbritudo, inis. 

* BELENO, /. m. Jufquiame, for- 
te de plante. Lat. Hyo/cyamus, i. 

BELFO, Fa, adj. m. ES f. Quia 
la lévre inférieure pendante, grofle 
lévre. Lat. Labiofus, a, um. 

* BELH EZ, . f. T. de Bohémiens. 
Chole domeftique , qui eft. d'une mai- 
fon, qui lui appartient. L. Domefti- 


€u5, a, un. 
. BELICO, CA, adj. m. £9 f. Guer- 
rier , ére, qui appartient à la guerre. 
Lat. Bellicus , a, sm. 
* BELICOSISSIMO, MA, adject. 
_Jiperl. Très bélliqueux, eufe, très 
guerrier , re. L. Beüicofefimus, a, um. 
BELICOSO , SA, adj. m. EJ f. 
Belliqueux , fe. Lat. Beilicofus, a, um. 
* BELIGERO , RA, adj. m. EJ f. 
Guetrier , adonné aux armes, adroit 
à les manier. Voyez Guerrero. 
BELITRE, adj. d'une term. Belitre, 
coquin, gueux, miférable, qui n'a 
point d'honneur. Lat. Vebulo , onis. 
* BELITRERO, /. m. Terme de 
Bohémiens. Coquin, filou, qui vo- 
le, qui filoute fes camarades. Lat. 


ÆFures compiluns, 

* BELLACADA , /.f. Troupe de 
coquins, de belitres , il n'eft point ufité 
dans ce lens. L. Vebulonum grex , gis. 

* BELLACADA. Friponnerie, ac- 
tion malhonnéte, vile , infame, hon- 
teufe, deshonorante. Lat. Probrum, ¡. 

* BELLACAMENTE , adv. Mali- 
cieufement, méchamment, vilaine- 
ment, honteufement, indignement. L. 


Feu. 

- BELLACO, /. 15. Coquiñ, maraud, 

fripon , fcélerat, méchant, fourbe , 

trompeur , impofteur. Lat. flomo ne- 

quam. 

BELLACO. Se prend fouvent pour 
, rufé, madré. Lat. Sagax, aci;. 
BELLACO, CA, adj. m. ES f. Mé- 

chant, te, pervers, fe, fourbe, men- 

teur, eufe. Lat. Press , a, tin. 
BELLACON , /. sz. augm. de Bel- 
laco. Un coquin, un maraud du pre- 
mier ordre. On entend ordinairement 
pn ce mot un fourbe , un impofteur. 
. ANebulo , onis. 
BELLACONAZO, /f. m. augm. de 

Belláco, & le méme que Bellacon , 

dans les deux.fens qu'on vient de dire. 


Es | 


BEL 


. BELLAMENTE , ‘ado, Joliment, 
poliment, avec grace, agréablement, 
parfaitement. Lat. Belle. 

BELLAQUERIA, /. f. Méchance- 
té, friponnerie, fcélérateffe, action 
indigne, vile, rufe, fineffe, dupli- 
cité, fonrberie. Lat. Aequitia, e. 

. BELLEGUIN , /. ». Sergent. V. 
Corchéte. 

BELLEZA, /. f. Beauté , agré- 
ment, charmes , graces. Lat. For- 
ma, e. 

Decir bellezas. Dire de belles cho- 
fes, parler avec grace, prudence, 
difcrétion. Lat. Apté dicere. 

BELLIDO, DA, adj. m. EJ f. Beau, 
belle. Voyez Hermofo, fa. 

Ex. Por tus ojos bellidos. Pour tes 
beaux yenx. 

BELLISSIMO, MA, adj. fuperl. 
Trés beau, trés belle, trés parfait, 
te, accompli , e, en tout genre. Il fe 
dit des perfonnes & des chofes. Lat. 
Pulcherrimus , a, um. 

BELLO, LLA , adj. m. €? f. Beau, 
belle, bien fait, te, gracieux, eufe. 
Lat. Pulcber , ra, rum. 

De fu bella gracia. De fon pur mou- 
vement, de fa propre volonté, de fa 
bonne grace. Lat. Sponté. 

Por Ju bella cara. Expreffion ironi- 
que dont on fe fert lorfqu'un hom- 
me prétend l'emporter fur un autre 
fans avoir aucun mérite, ni aucune 
bonne qualité. 

BELLON. Voyez eilon. 

BELLOTA, /.f. Gland, fruit du 
chéne; c'eft auffi un gland d'os, d'y- 
voire , d'or, d'argent dans lequel on 
met du baume, du mufc. &c. Lat. 
Glans, dis. Odoraria pixidula , e. | 
. Eftar de la bellota. Etre de gland, 


| étre fort, gras, gros & robufte, com- 


me un pourceau qui defcend de la 
montagne où il s'eft nourri de glands. 
Cette expreflion n'eft prefque pas ufi- 
tée, &l'on dit aujourd'hui d'un hom- 
me gras & robufte, qu'il a été dans 
un endroit oú il. y a du gland, ou 
qu'il en vient. Lat. Vigere. | 

* BELLOTE, J: sm. Clou à téte, 
gros clou , grofle cheville de fer. 
Lat. Clavus capitatus. 

BELLOTERO, /. t. L'arbre qui 
porte le gland , de méme que ce- 
lui qui le cueille, ou qui le vend. 
Lat. Arbor glandifera. Glandium «uven- 
ditor , oris. 

BELLOTERO. Glandée, le tems , la 
faifon de ramafler le gland , ou le lieu 
où il croit. Lat. Glandatio, onis. Glan- 
daria fylea , «. 

Tr al bellotero , au littéral, c'eft me- 
ner les cochons à la montagne pour 
qu'ils s'y engraiffent, & au figuré , 
on fe fert de cette exprefhon pour 
marquer l'embonpoint exceflif d'un 
homme. | 

BEMOL, /. 5. Bémol. Terme de 
Mufique. 


Bellotas avellanadas 


BEM 


* BEMOLADOS, /. 1. T.de Mu. 
fique. Cordes qui baiflent d'un demi- 
ton, mineur. ^ 

BENDECIR , v. «. Benir, louer, 
exalter. Lat. Benedicere. 

BENDECIR DIOS LAS CRIATURAS. 
On dit que Dieu bénit les Créatures 
lorfqu'il les fait croitre & profpérer. 

* BENDICIENTE, p. a. du verbe 
Bendecir ,_ dans fa fignification Lati- - 
ne, celui qui parle bien.- Ce mot a 
vieilli. Béniffant , lonant, glorifiant. 
Lat. Benedicens. 

BENDITO, ra, f. p. Beni, ie. 
Lat. Beuedicius, a, um. 

BENDITO.Se dit fpécialement pour 
béat, bienheureux , Saint. Lat. Bea- 
tus, a, um. 

BENDITO. Se prend quelquefois 
dans un fens ironique pour fimple , 
ote fans efprit. Lat. Simplex , fue 
obo. 

BENDICION, /. f. Bénédidion , 
l'action de bénir. Lat. Benediétio, onis. 

Hacerfe alguna cofa con berdicion. 
Se dit d'une chofe qui fe faitau gout 
& à la fatisfaction de tout le monde. 

Hurta que es bendicion. Il vole que 
c'eft une bénédi&ion. Se dit pour 
marquer le peu de conícience avee 
laquelle un homme exerce fon mé- 
tier ou fa profeffion. 

BENDITISSIMO, MA, adj. m. 
ES f. fuperl. Très beni, ie, tres 
heureux, eufe, trés glorieux , eufe. 
Lat. Beatiffmus , a , um. 

BENEFACTOR , /. m. Voy. Bien- 
bechor. 

BENEFICENCIA à BENEFICIEN- 
CIA, f. f. Benéficence, penchant à 
faire du bien, humeur obligeante. 
Lat. Beneficientia, e. 

BENEFICENTISSIMO, MA, adj. 
Jup. dont le pofitif n'eft point ufité. 
Trés bienfaifant, te, très libéral, 
le, trés obligeant, tc. Lat. Benef- 
centillimus, a, um. 

BENEFICIADOR, RA, /. m. ES 
f. Econome, adminiftrateur, trice, 
foigneux , eufe, appliqué, ée à tout 
ce qui eft néceffaire pour le bien de 
ce qui lui eft confié. Lat. Sedulws ad- 
miniftrator , oris. 

BENEFICIAL, adj. d'une term. 
Bcneficial, qui appartient à un béné- 
fice Eccléfialtique. Lat. Beneficiarinr, 


a, um. 
BENEFICIAR, «. a. Rendre un 
bon office à quelqu'un, lui faire du 
bien ; il fignifie auffi faire valoir une 
chofe, la mettre en valeur. Lat. Be 
nefucere. Excolere. exploiter. 

BENEFICIAR. Signifie aufh ob- 
tenir un emploi, une charge moyen- 
nant une fomme d'argent, oü à l'ai- 
de de quelque préfent. Lat. 4Acqui- 
rere. 

Beneficiar los efeélos, Bbranzas, y 
otros creditos. C'eft les céder , les 
tranfporter à autrui, enleur ue cé- 

| aut 
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dant unc portion pour la fureté du 
Poyemenk Ceft un terme Mercan- 
tile. 

 . BENEFICIADO, DA, p. f. de ce 
verbe dans toutes fes acceptions. Obli- 
ge, ée &c. Lat. Excultus. Beneficio 
devincius , a , um. 

BENEFICIADO , employé com- 
me fubítantif, Bénéficier, quia un 
bénéfice. C'eft aufli un Chanoine , un 
Prébendé d'une Cathédrale ou Collé- 
giale. Lat. Beneficiarins , ii. 

BENEFICIO, f. m. Bienfait, gra- 
ce, faveur , plaifir, fervice qu'on rend 
à quelqu'un. Lat. Beneficium, ii. 

BENEFICIO. T. de jurifprudence. 
Bénéfice, utilité, avantage, profit. 
Lat. Commodum, i. 

BENEFICIO. Bénéfice , 
avantage. Lat. ZLucrum, i. 

BENEFICIO. Culture, amélioration. 

BENEFICIO. Préfent qu'on fait 
à quelqu'un pour obtenir un emploi. 
Lat. Donum , i. | 

BENEFICIO. Eft employé dans les 
vieux Auteurs pour charge , emploi ; 
mais il n'cít plus ufité dans ce fens. 
Lat. Officium , ii. 

BENEFICIO ECLESIASTICO. Bé- 
néfice Eccléfiaftique. Lat. Beneficium 
Ecclefiafticum. | 

No tiene oficio ni beneficio. 1 n'a 
ni office ni bénéfice, fe dit d'un hom- 
me qui n'ayant point de bien, vit 
d'intrigue , d'induftrie, 

BENEFICIOSO, SA, adj. m. ES f. 
Voyez Provecbofo , util. 

BENEFICO , CA, adj. m. ES f. 
Bienfaifant, te, en parlant des cho- 
fes animées & inanimées. Lat. Bene- 
ficus, u, um. 

* BENEMERENCIA, /. f. Servi- 
ce rendn à l'Etat, & digne de ré- 
compenfe. Lat. Meritum , i. 

* BENEMERITO, TA, adj.m.€9 f. 
Digne de récompenfe par fes vertus, 
fon mérite, & par les fervices qu'il 
a rendus. Lat. Bend meritus , a, um. 

* BENEPLACITO , f. ». Bon plai- 
fir, agrément , permiflon. Lat. Bene- 
placitum , i. 

BENEVOLENCIA ,/. f. Bienveil- 
lance, affection, inclination, bonne 
volonté qu'on a pour quelqu'un. Lat. 
Benevolentia , e. 


profit , 


BENEVOLO, LA, adj. m. ES f.' 


Bienveillant, te, enclin, te à rendre 
fervice. Lat. Benevolus , a , um. 
BENIGNAMENTE , adv. Béni- 





; BEN 
très humain, ne. Lat. Perbenignus, 


a, um. 

BENIGNO, GNA, adj. m. EN f. 
Affable, doux, ce, humain, ne, 
honnéte , gracieux, eufe. Lat. Beni- 
gnus ,0, wn. 

BENIGNO. Métaph. Benin, tem- 
peré, ferein , pur, charmant, en par- 
lant de l'air, d'un climat. Lat. Be- 


nignus. 

BENJUI, f. ». Benjoin, gomme 
odoriferante. Lat. La/fer, eris. 

BEODEZ,/.f. Yvrognerie, yvrefe. 
Le meine que Embriaguez. 

BEODO, DA, adj. ms. €S f. Yvre. 
Voyez Borracho. 

* BEQUADRERO , /. m. T. de 
Mufique. Becarre. 

* BEQUE, /. .1m. Terme de Mari- 
ne. Latrine, lieu commun. Lat. Za- 
iwna , €, 

BERBENA. Voyez Verbena. 

BERBERIS , /. mm. Epine - vinette , 
efpéce de plante. Lat. Berberis, i5. 

BERCERO, RA, /. m. €J f. Her- 
bier, herbiére, vendeur ou vendeufe 
d'herbes potagéres. Lat. Olitor, aris. 

BERDUGO. Voyez Verdugo. 

BERENGENA , /. f. Plante pota- 
gére. Melongene, & felon d'autres, 
Mayenne, albergame, pomme d'a- 
mour, viédafe. Cette plante eft fort 
commune en Efpagne. Lat. Amoris 


pomum, 3. 

BERENGENADO, DA, adj.».€5 f. 
Qui appartient , ou qui reffemble 
à la pomme d'amour. Lat. Pormi in- 
fani colorem referens. 

BERENGENAL , f. m. Lieu où 
croiffent les pommes d'amour. Lat. 
Locus pomis infanis confitus. 

AMeterfe en un berengenál. Se mettre 
dans Vembarras. 

* BERENGENAZO, /. m. Coup 
donné avec une pomme d'amour. L. 
Pomi infami ¡ótus, ús. 

BERGAMOTA , f. f. Poire ber- 
gamote. Lat. Pirum Bergominum. 

BERGANTE, /. .1. Brigand, co- 

uin, fripon , homme fans honte & 
ans pudeur. Voyez Picaron. 

BERGANTIN, /. m. Brigantin , 
efpéce de vaifleau de mer. Lat. Myo- 
puro , oris. 

BERGANTON, /. mm. augm. de 
Bergante. Coquin du premier ordre. 
Voyez Picaronazo. 

BERMA, /.f. Terme de Fortifi- 
cation. Berme. L. Purs quedam plana 


gnement , humainement, affablement, | ad muri oram infimam. 


obligeamment. Lat. Benigne. 
BENIGNIDAD, /. f. Bénignité , 
douceur, humanité, tant au propre 
qu'au figuré. L. Benignitas, atis. 
BENIGNISSIMAMENTE , adv. 
Juperl. Très bénignement, trés atfa- 


BERMEJEAR , v. ». Rougir, de- 
venir rouge, vermeil. L. Purpurilfare. 
* BERMEJIA, /. - Rufe, fineíTe 
malicieufe & préjudiciable. Ce mot 


' n'eft prefque pas utité. Lat. Subdola 
calliditas , atis. 


blement , trés obligeamment. Lat. s BERMEJIZO , ZA, adj. m. EJ f. 


Perbenigzé. 


ougeátre , rouíTàtre , qui tire fur le 


BENIGNISSIMO , MA, adj. fuperl. | roux. Lat. Subrubens , entis. 


m, ES f. Trés affable , très doux, ce, 


BERMEJO, Ja ; adj. ts ES f. Ver» 
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meil, de couleur incarnate. L. Ru. 


icundus ,a, tm. 
BERMEJUELA , f. f. Rouffette, 
efpéce de poiffon. — 
BERMEJURA , /; fF. T. anc. & peu 
ufité. Rougeur , rouffeur. L. Rubor, 


ortis. d 

BERMELLON, f. m. Voyez Ci- 
nábrio. 

BERNARDINAS , /..f. plur. Rodo- 
montades , bravades. L. Znanes mine. 

* BERNEGAL, /. 5. Talle plate 
comme une afliette qui fert à boire 
par fantaifie. 

* BERNIA, /. f. Drap de laine 
groffier qui eft ordinairement de deux 
couleurs , dont on fait des couvertv- 
res de lit, ou des gros manteaux. 
Lat. Laneus pannus crajhor. 

* BERNIA. Manteau de gros drap. 
Lat. Endromi: , idis. . 

BERNIZ , f. ». Voyez Barniz. 

BERRACO. Voyez /’erraco. 

BERRAZA , /. f. Creffon d'eau. L. 
Nafturtium icum. 

BERRAZAS. On appelle ainfi le 
creflon fauvage qui a pris une cer- 
taine groffeur. ll eft trés mal fain. 

* BERREAR , v. ». Muglet , 
mugir comme un bauf. Lat. Mu- 

Ye. 

* BERREAR, au figuré, fe quc- 
reller avec quelqu'un, criailler , piail- 
ler. Lat. Rixari. 

:* BERREGUETAR, vu. ». Filon- 
ter au jeu, piper les cartes, les dés. 
Lat. Ziram fraudare. 

* BERRIDO, /. », Muglement, 
mugiff. ment, cri des jcunes veaux. 
Lat. Mugitus, ds. 

* BERRIN , /. m. Grognard , gro- 

eur, qui fe fâche, qui grogne; il 
e dit communément des petits en- 
fans. Lat. Homo vel puerulus clamofus 
ES irá turgidulus. . 

BERRIONDO. V. Verriondo. 

BERRO, /. t». Creflon d'eau , qu'on 
mange en falade.- Lat. NVafturtism 
aquaticum. 

Es tan bumedo, que naceran en el 
berros. On fe fert de cette exprel- 
n pour marquer Phumidité d'un 

eu. 

* Refr. Tu que coges el berro guar- 
dute del anapélo. Ce Proverbe fignifie 
que nous devons agir avec précau- 
tion, & diftinguer en toutes chofes 
le bon du mauvais. 

BERROCAL , fm. Lien ob il y a 
beaucoup de rochers & de cailloux. 
Lat. Locus lapidofus , filicibus fale- 
brofus. 
BERROQUEÑA , adj. Epithéte | 
qu'on donne à une ls de pierre 
dure, folide & inégale, de couleur 
cendrée & tachetée de noir, dont on 
fait des murailles. Lat. Zapidis Jub- 
nigri genus. 

* BERRUECO , f. »». Rocher éle- 
vé, fcabreux, & rempli ce 
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tés. Lat. Rupes , is. Voyez Barrueco. 

* BERRUECO. On appelle encore 
ainfi une efpéce de perle irréguliére 
& imparfaite , compofée de plufieurs 

ins de groffenr inégale, joints enfem- 
ble. Lat. Unio pluribus granulis conftass. 

BERRUGA. Voyez Verrsga. 

BERRUGETA, /.f. T. de Bohé- 
micns. Filouterie au jeu de cartes. 
Lat. Aleatoria fraudis genus. 

* BERYLO, /: ». Beril, pierre 
précieufe. Lat. Beryllus, i. 

BERZA , f. f. Efpéce de chou verd. 
Lat. Braffice genus. 

Effar en berza los panes, à los fem- 
brados y campos. Etre en verd, c'eft- 
à-dire en herbe, fe dit des bleds , 
dont l'épine paroit pas encore. Lat. 
Virere fata. 

*-Ref. Berzas y mabos para uno fon 
entrambos. Ce proverbe fignifie que 
pour que les chofes ne foient point 
nuifibles , il faut les choifir ; & le 
fens moral en eft, que deux perfon- 
nes d'un génie oppolé s'accordent ra- 
rement enfemble. 

* Ref. 4 ellos Padre, wos à las ber- 
zas, y yo à la carne. On applique ce 
Proverbe à ceux qui prennent pour 
eux ce qu'il y a de bon, & qui laif- 
fent aux autres le mauvais. 


ne monnoye d'or qui a eu cours en 
France, dans l'Aragon & dans plu- 
fieurs autres Royaumes. 

BESAR, v. a. Baifer, appliquer la 
bouche fur quelque chofe. L. Ofculari. 

Befar el azote. Baifer le fouet, re- 
connoltre qu'on nous chátie avec rai- 
fon. Lat. Se reum fateri. 

Befar el pit. Baifer le pied à quel. 
qu'un pour marque de refpe& , ainfi 

u'on le pratique à l'égard du Pape. 
t..Pedes ofculari. 

Befar la mano. Baifer la main, pour 
marque de refpe& & d'obéiffance. 
Lat. Manum deofculari. : 

Bejar la mano. Bailer la main. Ex- 
preffion par laquelle on marque l'at- 
tachement, lamitié, l'amour & l'af- 
fe&ion qu'on a pour quelqu'un. 

Befar |a tierra o el fuelo. Rafer la 
terre, fe dit des chofes inanimées, 
comme d'une robe , d'une jupe, qui 
touche à terre. Lat. Pertingere ad pa- 
vimentum. 

Befar los pies. Baifer les pieds. 
C'eft un ufage lorfqu'on écrit aux 
Dames en Efpazne de finir fa lettre 
en difant qu'on leur baife les pieds. 
Lorfqu'on leur parle , on leur fait 
le meme compliment, en l'accompa- 
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gnant d'une profonde revérence. 
Befar los pies à plantas. Se ditd'u- 


ne riviére qui baigne les murs d'une | ofc 


Ville. Lat. Flumen urbis mania alluere. 

Manos befa el bombre que querria ver 
cortadas. On baife fonvent des mains 
qu'on voudroit voir coupées. 

No bai fino llegar y befar. Il n'ya 
qu'à s'approcher & baifer. Exprefhon 
dont on fe fert en parlant de ceux 
dne fe font pas plutót mis une af- 

ire en téte qu'ils la croyent finie. 

BESADO, pA, f. p. de ce verbe 
dans fes acceptions. Baifé, ée. Lat. 


Ofculo » G4, Nn. 
BESITO , f. m. dim. de Befo. Pe- 


tit baifer, tel que les méres ont cou- 
tume d'en donner à leurs enfans. Lat. 
Suaviolum , i. 

Dar un befito à alguno. Donner un 
petit baifer à quelqu'un. . 

BESO , /. mm: Baifer , l'action dea 
pliquer la bouche fur quelque chofe. 
Lat. O/culum , $. 

BESO DE PAZ. Baifer de paix. On 
appelle ainfi par ironie un baifer de 
traitre. Lat. Ofculum proditorium. 

BEso DE PAZ. Baifer de paix, 
cérémonie Ecclefiaftique. Lat. Paci; 
ofculum. 

Dár un befo al jarro. Donner un bai- 
fcr à la bouteille. 

BESTEZUELA, /. f. dim. de Beftia. 
Petite béte, béte qui n'eft bonne à 
rien. Lat. Beftiola, e. 

* BESTIA, f. f. Béte. Peace ce 
mot dans fon origine Latine ifie 
une béte en général, on n'appelle 
proprement ainfi en Efpagnol que les 
animaux domeftiques. Quant aux 
animaux fauvages, on joint à ce 
mot l'adje&if Fiero, pour les diftin- 
guer des demeftiques. L. Beflia, e. 

BrsTIA. Bête, perfonne lourde, 
fotte, ftupide. Lat. Stipes. 

* GRAN BESTIA. Les Efpagnols 
appellent ainfi par antonomafe l'Elan. 
Lat. Alce, is. 

BESTIAL , adj. d'une term. Bef- 
tial, le, qui tient de la béte. Lat. 
Beflialis , e. 

BESTIALIDAD, /. f. Beftialité, 
brutalité, a&ion de bête. Lat. Beftia- 
litas , atis. 

* BESTIALISSIMO , MA , adj. 
Juperl. m. ES f. Ce mot n'eft point 
ulité au fens propre; & dans le figu- 
ré, il fignifie ex ement brutal, 
groflier, déraifonnable. Lat. Supra 
modum. bhelluinus, a, um. 

* BESTIALMENTE , adv. Bef- 
tialement, à la façon des bêtes. Lat. 
Belluinum in nsodum. 

* BESTIAR , /. m. T. Aragonois, 
anc. Voyez Ganüdo. 

* BESTION ,/..m. V. Baflion. 

BESUCADOR , /. ». T. bas. Bai- 
feur, celui qui baife , qui aime à bai- 
fer. Lat. Bufiator, oris. 


BESUCAR , v. a. Terme vulgaire. 
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Baifotter, baifer, donner des baifers 
réitérés & fréquens. Lat. Crebra dare 


cula. 

* BESUGETE , /. ». Rouget ,- 

poiflon de mer. Lat. Rubellio, onis. 
BESUGO , /. 5. Efpéce de poiflon 

fort délicat qu'on péche dans la mer 

de Bifcaye & dans celle de Galice. 

* Ojo de befägo. Oeil louche. Lat. 


pravus. 

BETA. Voyez eta. 

+ BETAS. Terme de Marine. Bof- 
fes , morceanx de corde qui fervent 
à différens ufages. 

* BETARRAGA, /. f. Betterave, 
légume potagére. Lat. Radix bete. 

BETONICA, /:f. Betoine, forte 
de plante. Lat. Betonica, e. 

BETUMEN , /. m. V. Betún. 

BETUN, /. m. Bitume. Lat. B;- 
tumen, fnis. E 

BETUN. On entend communément 
par ce mot une compofition qui fert 
à plufieurs ufages. 

* BETUN , au figuré, fard , pom- 
made pour embellir le teint. Lat. 
Fucus , i. 

BEUDO , Da, adj. m. EY f. Le 
méme Eu: Beodo ou Borracho. 

* BEUNA, /. m. Raifin rouffitre. 
Lat. Uva rubra, e. 

BEZAR , f. m. Bezoard , efpéce de 
pierre qu'on trouve dans l'eftomac 
d'une certaine chevre des Indes. Lat. 
Bezoaris lapis, idis. 

BEZO , /. #. Grofle lévre , comme 
les ont ordinairement les Negres. L. 

jum, d. | 

* BEZUDO, DA, adj. sm. ES f. 
Lippu, ue, qui a la lévre de io 
plus groffe que l'inférieure. Lat. La- 
beo E ons. 

EZUDO. Se dit par analogie des 
chofes inanimées, comme des plaies 
dont les lévres font enflées, & de 
toutes chofes dont les extrémités font 
plus groffes que le corps. Lat. Ore 
tumide. 


BI 


* BIAZAS, /. f. V. Bizazas. 

* BIBARO, /. ». Bievre, efpéce 
de loutre, ou de caftor, animal am. 
phibie. Lat. Fiber, ri. 

BIBLIA , f: f. On appelle ainfi tou- 
te forte de livre en général; mais 
l'ufage a prévalu de ne donner le 
nom de Bible qu'à celui qui contient 
l'ancien & le nouveau Teftament. L. 
Biblia , orum. 

* BIBLIOTHECA , f. f. Boutique 
de Libraire; Bibliothéque. Lat. Bi 
bliotheca, ee. * 

BIBLIOTHECA. On donne auff le 
nom de Bibliothéque à une compila- 
tion de plufieurs ouvrages de méme 
nature, ou d'auteurs qui ont com- 
pilé tout ce qu'on peut dire fur le 
meme fujet, & encoreàl'Hiftoire des . 

' Autenrs 





BIB. 

Auteurs d'une nation , d'une Provin- 

ce, d'une Ville , d'un Ordre. | 
'*  * RIBLIOTHECARIO ,?*/. m. Bi- 
bliothécaire, celui qui a le foin d'u- 
ne bibliothéque. L. Bibliothecarius , ii. 

BICERRA , /.f. Chamois, chévre 
fauvage , bouc fauvage. Lat. Jbex,icis. 

* BICHO, o BICHA, /. m. €J f. 
Terme. Figure d'homme de femme,ou 
d'animal, que les peintres & les fculp- 
teurs terminent depuis la ceinture en 
bas felon leur caprice & leur ima- 
gination. 

* BicHos, o BicHas. On ap- 
pelle ainfi tous les infeétes qui s'en- 
gendrent de la pourriture. Lat. Zn- 


ectum , i. 
Cara de bicho. Vifage de lezard, 
vifage difforme. L. A/pectus deformis. 
Mal bicho. Mauvais infecte; on 
appelle ainfi une perfonne qui a de 
rl inclinations. Lat. Jmpro- 


y BICO, J. m. Dentelure d'or, 
d'argent, qu'on mettoit autrefois für 
les bonnets de velours. L. Aurei den- 


biculi , orum. 

BICOCA, /.f. Guérite, loge de 
fentinelle. Lat. Specula , e. 

Brcoca. Bicoque, place pen con- 
fidérable & de peu de défenfe. Lat. 
File oppidulum, i. 

* BICORNE , adj. d'une term. Ter. 
pte Qui a deux cornes, four- 
chu. L. Bicormis, e. 

BICORPOREO , adj. Qui a deux 
corps. C'eft un terme ufité parmi les 
Aftrologues , qui donnent ce nom 
aux Jumeaux. Lat. Bicorpor. 

* BIELDA , /.f. Grande fourche, 
avec laquelle on charge la paille há- 
chée de deflus l'aire dans les chariots , 
pour la tranfporter où l'on veut. Lat. 
P'annus , i. 

* BIELDAR, «.c. Séparer le grain 
de la paille , aprés qu'il a été battu 
fur l'aire. Lat. Ventilare. 

BIELDO, /. m. Fourche, inftru- 
ment d'Agriculture , qui fert à fépa- 
rer le grain de la paille fur l'aire, 
erp fait du vent. Lat. Ventila- 


BIEN , f. m. Bien, ce qui eft bon, 
utile, défirable, avantageux. Lat. 
Bonum, i. 

BIEN. Bien, fignifie fonvent avan- 
tage , utilité, profit. Lat. Bonum. 
Commodum , i. 

BIEN. Quevedo s'eft fervi de ce 
mot dans le ftile badin pour défigner 
le vin. Lat. Vinum , i. 

BIEN , adv. Bien, comme il faut. 
Lat. Ben. 

BIEN. Bien, trés fort, beaucoup. 
Nimis. 

BIEN , eft fouvent une expreffion 
q masque la colére, & un terme 

e menace : ainfi l'on dit, Bien efta , 
bien, bien Esc. c'eft-à-dire , laiffez le 
faire , je m'en vengerai. Lat. Ben? eff. 

Tom. I. 
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BIEN. Joint à nn Adverbe ef 
augmentatif , comme bien /antamen- 
te , bien docfamente , très fainte- 
men , trés doétement. Lat. Perquam 


BIEN. Joint avec un nom fubftan- 
tif, devient fouvent augmentatf : 
comme bien es verdad , qui équivaut à 
il eft trés vrai. Lat. Verum quidem ejt. 

BIEN. Répond quelquefois à ho- 
norablement , avec courage, har- 
diefle. Lat. ÆEgregie. 

BIEN. Signifie auffi heureufement, 
avec fuccès. Lat. Feliciter. 

BIEN. Signifie encore beaucoup, 
en abondance. L. Afatim. Affuenter. 

BIEN. Equivaut quelquefois à ver- 
tueufement , honnétement , chrétien- 
nement. Lat. Pie. 

BIEN. Signifie auffi clairement, 
évidemment. Lat. Clare. 

BIEN, dans d'autres occafions fi- 
gnifie fuffifamment, aflez. L. Sais. 

BIEN. S'emploie quelquefois pour 
menacer , par exemple , lorfque nous 
avons mauvaife opinion d'une cho- 
fe, nous difons , loit , qu'il le faffe, 
mais il lui en coutera cher. El bien 
puede bacer lo, pero le coflara caro. 
Lat. Bene eft. 

BrEN. S'employe auffi pour accor- 
der une demande, ou pour un ac- 
quiefcement au défir d'un inférieur ; 
comme, bien puedes hacer e[fo. Tu peux 
le faire. Lat. Per me licet. 

BrEN. Equivaut à parfaitement , 
véritablement. 

BIEN. Se prend auffi pour certai- 
nement, fermement & conftamment. 
Lat. Certó. Pro comperto. 

BIEN. Se prend auffi pour à pei- 
ne: comme No buve bien vijto, à oido 
fal cofa, quando dixe entre mi. A 
peine ‘eus-je và ou entendu telle 
chofe, que je dis en moi - méme. 
Lat. Pix. Pixdum. 

BIEN. Equivaut à de bon cœur, 
avec plaifir. Ainfi nous difons, o 
bien tomára , o biciera tal cofa. Je pren- 
drois de bon cœur, ou je ferois avec 
plaifir telle chofe. Lat. Sponté. Li. 
benter. 

BIEN. Se prend pour Pues, & dans 
ce fens il eft toujours précedé de l'Ad- 
verbe Ahora. Voyez Abora bien. 

BIEN. Quand il eft précédé de la 
particule ou de l'adverbe compara- 
tif Tan, marque l'équivalent, l'é- 
peus , & il donne à entendre, finon 

a fupériorité, du moins l'égalité , 
entre la perfonne ou la chole dont 
on parle. Lat. Adeo bene. 

Ex. Efto efla tan bien becho , que 
no fe puede mejorar. Cela eft fi bien 
fait, qu'on ne peut rien y ajouter. 

Fulano babla tan bien , que ni Ci- 
ceron lo pudiera decir mejor. Tel par- 
le fi bien, que Ciceron ne pourroit 
pas mieux dire. 

BIEN. On joint quelquefois ce mot 


BIE 1959 


an participe pafif, & alors il a une 
fignification active. 

Ex. Bien hablado , bién quiflo , bien 
becbo. | 

BIENES , au plur. Biens, lorf- 
qu'on n'y joint point d'adjeétif, font 
les richelfes , les biens de la fortune. 
Lat. Boma, orum. | 

BIENES. Ce mot fe prend feuvent 
pour louanges. 

Ex. Decir mil bienes. Dire mille 
biens de quelqu'un, le louer. 

Bienes adventicios. Biens adven- 
tices, biens acquis , qui ne font point 
de fucceffion. Lat. A4dventitia bona. 

Bienes ematicos. Biens libres. 
Ce font ceux qui font libres, & qui 
ne font point fujets à aucune charge. 

t. Bona burgenfaa. 

Bienes caftrenfes , à quaf caflrenfer. 
Ce font ceux qu'un enfant de famil- 
le acquiert dans le Militaire, ou dans 
la Robe. Lat. Bona caftrenfia , ou quaft 
caftrenfa. 

Bienes concegiles. Biens municipaux. 
Lat. Fi/cus. | 

Bienes de fortuna , à del mundo. 
Biens de la fortune, biens acquis 
par fes foins. Lat. Boma, orum. 

Bienes divjfibles. Biens divifibles, 
qui ne font point fubftitués. Lat. Par- 
tiaria bona. 

Bienes dotales. Biens dotaux. Ce 
font ceux qu'une femme, apporte en 
dot à fon mari. Lat. Dos, otis. 

Bienes Binphyteuticos. Biens Emphy - 
téotiques. Voyez Bienes forales. 

Bienes fbirituales. Biens fpirituels. 
Lat. Bona fupernaturalia. . 

Bienes Efpirituales , à Eclefiaflicos. 
Biens Spirituels ou Eccléfiaftiques , 
ce font ceux qu'on donneà une Com- 
munauté Religieufe, ou qu'on légue 
pour des œuvres pies. Lat. Bons 
Eccleftaftica. 

Bienes forales. Ce font ceux qu'un 
Seigneur céde à un autre, moyen- 
nant une certaine reconnoiffance, en 
s'en refervant la direde. Lat. Pre- 
dia beneficiaria. - | 

Bienes gananciales. Biens de com- 
munauté entre mari & femme, con- 
quéts. Lat. Bona viro ES uxori com- 
munia. 

Bienes havidos y por haver , en ter- 
mes de Jurifprudence , ce font ceux 
qu'on pofféde a&uellement, & ceux 
qu'on peut acquérir par la fuite, 
biens préfens & à venir. Lat. Habita, 
habendáve bona. 

Bienes libres. Biens francs. Ce font 
ceux qui ne font affujettis à aucune 
charge. Lat. Predia libera. 

Bienes moftrencos. Biens vacans , en 
termes de Jurifprudence, ce font ceux 
dont on ne connoit point le proprié- 
taire ni l'héritier, & qui font dévo- 
lus à la Couronne. Lat. Bora «a- 
cantia. 

Bienes muebles , e immuebles, o' raices. 

Z Biens 
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Biens meubles & immeubles. Lat. Res 
mobiles. Fundi. 

Bienes Paraphernales. Biens Para- 
phernaux , en terme de Jurifpruden- 
ce, font les biens apportés par la fem- 
me, que de mari a reçus au delà de 
Ja dot, & que la femme retient. Lat. 
Paraphernalsa bona. 


Bienes profeéticios. Ce font ceux que 


les enfans acquiérent par le moyen 
de ceux que leurs péres leur don- 
nent. Lat. Bona profectitia. 

Bienes troncales. Biens de fouche, 
font des biens fubftitués en faveur des 
máles. L. Bona ad flirpem pertinentia. 

Bien efla. Cela eft. bien. Lat. Be- 
nè eft. sh bien. 

A bien librar. Le méme que Z lo mas. 

El bien bafta que fe pierde noJe co- 
noce. On ne conneit le bien qu'après 
qu'on l'a perdu. 

El bien le bace mal. Le bien lui nuit. 

Hombre de bien. Homme de bien, 
honnéte homme. Lat. Probus bomo. 

Y bien? Soit, je le veux, j'y con- 
Tens. Lat. Ejto. 

* Refr. Bier canta Marta defpues de 
barta. Ce proverbe fignifie que les ri- 
chefles rendent les gens hardis. Lat. 
Cibis repletus optimè canit venter. 

* Refr. Bien te quiero , bien te quie- 

ro , mas no te doi mi dinero. Ce prover- 
be nous apprend le peu de fond qu'on 
doit faire fur les promeíles & les ca- 
refles des hommes 5 car , comme dit un 
autre Proverbe: Obras fon amores , que 
no buenas razones. 
. *Refr. Bien vengas mal fi vienes fo- 
lo. Ce proverbe s'accorde avec l'ex- 
périence qu'on fait tous les jours, que 
les maux viennent tous à la fois, au 
lieu que les biens ne viennent que 
peu à peu. Lat. Penire folum baud 
Juevit inforiunium. 

* Refr. Del bien al mal no bai un 
«anto de réal. Ce proverbe eft pour 
marquer l'inconftance du fort, qui 
dans un moment bouleverfe les cho- 
fes qui paroifloient les plus ftables 


- & les plus folides. Lat. Extrema gau-. 


mis ipfa lucus occupat. 

* Refr. El bien Juena , y el mal vue- 
Ja. Ce proverbe fignific que le bien 
qu'on fait ne fe fcait que fort tard, 
au lieu que le mal fe cache diffici- 
lement, & fe répand fi tót qu'il eft 
fait, avec une vitefle incroyable. Lat. 
Obambulant que recfa , volitant turpia. 

* Refr. Haz bien y no cates à quien. 
Ce proverbe nous apprend qu'ou doit 
.faite le bien dans la feule vüe de 
plaire à Dieu, & fans qu'aucun mo- 
tif humain nous y engage. Lat. Fa- 
veto cuilibet ipfe, quamvis ignoto. 

* R. Quien bien te bara, à fe te irá, o fe 
4e morirá. Ce proverbe nous montre 
le malheur de ceux qui comptent fur 
les hommes , au lieu de mettre leur 
confiance en Dieu; la Providence 
a’abandonnant jamais ceux qui efpé- 
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rent fincérement en elle. 

* BIENANDANTE, adj. d'une ter. 
T. anc. & peu ufité. Heureux, for- 
tuné. Voyez Afortunado. Venturofo. 

BIENANDANZA, /. f. T. ancien. 
Félicité , profpérité, fort favorable, 
bon fuccés dans ce qu'on entreprend. 
Lat. Felicitas , atis. 

BIENAVENTURADAMENTE , 
adv. Heureufement , avec fuccés , 
avec bonheur. Lat. Feliciter. 

BIENAVENTURADO, DA, adj. 

m. ES f. Bienheureux , fe. On appel- 
le ainfi les Saints par excellence. 
Lat. Beatus, a, um. — 
- BIENAVENTURADO.Bienheureux, 
fe prend aufli pour heureux , fortuné 
dans fes entreprifes. Lat. Fortusa- 
tus, a , um. 

BIENAVENTURADO.Bienheureux: 
on appelle ainfi au figuré , quoique 
fans fondement, un homme idiot, fim- 
ple & fans malice. Lat. Simplex. 

BIENAVENTURANZA , jf. Béa- 
titude , bonheur, félicité. On appel- 
le ainfi la gloire, la vúe & la poftef- 
fion de Dieu, & de toutes fes per- 
fections. Lat. Beatitudo, inis. 

BIENAVENTURANZAS. Béatitu- 
des. Les huit Béatitudes. Lat. Ocfo 
Beatitudines. 

BIENAVENTURANZAS. Ce mot 
pris dans un fens mondain, fignifie 
les biens & les félicités temporelles. 
Lat. Beatitudo. Felicitas. 

* BIENGRANADA , /. f. Piment. 
Plante jaune extrêmement touffué, 
dont les graines naiffent autour des 
tiges. Les femmes s'en fervent pour 
conferver leur linge. Lat. Botris. 

* BIENHADADO, DA, adj.m.€9 f. 
Au propre fignifie la méme chofe que 
Bienafortunado , heureux, fortuné, 
mais il n'eft point ufité dans ce fens, 
& on ne l'mploye que par ironie 
pour defigner un coquin , un maraud. 
Lat. Afutus. 

- BIENHECHOR,, f. m. Bienfaiteur, 
bienfaifant , qui aime à faire du bien. 
Lat. Beneficus, i. 

* BIENNIO. L'efpace de deux ans. 
Lat. Biennium, ii. 

BIENQUERENCIA, ff. T. anc. 
Bienveillance, affe&ion , inclination 
qu'on a pour quelqu'un. L. Benevolen- 
tia, æ. 

* BIFORME , ad;. d'une term. Qui 
a deux différentes formes. On n'em- 
ploye ce mot qu'en Poéfie. Lat. Bi- 
formis , e. 

* BIFRONTE , adj. dune term. 
Qui a deux vifages, deux faces. Ce 
mot n'eft ufité qu'en Poefie. Lat. Bi- 

ons , lis. 

BIGAMIA, /. f. Bigamie, fecond 
mariage. C'eft aufli un mariage avec 
deux perfonnes en meme terfis. Lat. 
Bigamia , 2. 

BIGAMO , /. wm. Bigame, qui s'eft 
marié deux fois, ou qui ef marie 
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avec deux perfonnes en même temm. 
Lat. Bigamus, i. 

BIGARDO , f. ». Bégard , nom in- 
jurieux que l'on donne aux Religieux. 
Lat. Beggbardus, i. 

* BIGARRADO, DA, adj.15. ES f. 
Bigarré, ée, qui eft de diverfes con- 
leurs. Voyez Abigarrado. 

BIGORNIA ,/.f. Bigorne, forte 
d'enclume. Lat. Zncus , dis. 

Los de la bigornia. On appelle ainfi 
au figuré des bretteurs, des ferrail- 
leurs qui vont en troupe pour fe 
faire craindre. Lat. Audaculorusm Y 
congerronum turba. 

BIGOTAZO, /.m. Augm. de Bi- 
gote. Grande mouftache bien fournie 
de poil. Lat. Myfax prominens. 

BIGOTE , /. 5. Mouftachc. Lat. 
Myflax , acts. 

Traer el bigote arremangado. Porter 
la mouftache rélevée. 

BIGOTE A LA FERNANDINA. 
Mouftache à la Fernandine. On ap- 
pelle ainfi une mouftache longue & 
relevée qui va jufqu'aux oreilles , du 
nom du Duc de Fernandine qui la 
mit à la mode. 

BIGOTE AL 0JO. On appelloit 
ainfi une mouftache retrouflée. Com- 
me il n'y avoit que des hommes múrs 
& fenfés qui la portaflent, on difoit 
pour defigner un homme d'une pru- 
dence confommée , Es bombre de bigo- 
te al ojo. Lat. JMyflax ad oculos pro- 


minens. 
Alzar el bigote. Relever la mou- 
ftache. 


El bigote al ojo, aunque no haya un 
quarto. On employe cette expreffion 
en parlant d'un homme qui fait plus 
de dépenfe que fes moyens ne per- 
mettent. 

Traber el bigote arr ado. Por- 
ter la mouftache rctrouffée , comme 
la portoient les braves, s'imaginant 
fe rendre par là plus redoutables. L. 
Prominentem acem gerere. 

BIGOTERA,/.f. Bourfe à enfer- 
mer la mouftache. Lat. P'agimsula quá 
myflaces involvuntur. 

BIGOTERA. Nœud de rubans que 
les femmes portoient autrefois fous 
la gorge. Lat. Nodus im collo lem- 
nijcatus. 

BIGOTERA .Eftrapontin , petit fié- 
ge qu'on met fur le devant d'un car- 
roffe coupé. Lat. Scabulum in effedo. 

Tener buenas bigotéras. Se dit pour 
exprimer la beauté d'une femme. 

BILLETE, /:.:5. Billet , petite 
lettre qu'on écrit à un ami, ou à 
une amie. Lat. Scheda , «e. 

BiLLeETE. Billet, promefle, let- 
tre de change, billet à ordre. Lat. 
T'effera collybiftica. 

* BILLETICO , /. m. dim. de Bit. 
lete , petit billet, billet doux , pou- 
let. Lat. Schedula, e. 

* BILORTA, /. f. Anneau de fer 

qu'on 
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qu'on met entre le bout de l'aiffieu 
d'une charette , & le bout du moyeu 
de la roue. Lat. 4bwmulus ferreus ad 


axem curri. 

BIMESTRE, adj. d'une term. De 
deux mois, ou quia deux mois. Lat. 
Bimeflris , e. 

* BINAR, o. acf. Biner, terme 
d'Agriculture, donner un fecond la- 
bour aux terres, aux vignes. Lat. 


repajtinare. 

* BINARIO, /. ». T. d'Arithmet. 
Binaire, qui eft compofé de deux 
unités, Lat. Bisarium, ii. 

* BINARIO. Mefure à deux tems , 
en termes de Mufique. 

* BINAZON , /. f. Binement , fe- 
cond labour, ou feconde fagon qu'on 
donne aux terres. Lat. Rapaflinatio , 


enis. 
* BINOCULO. Voyez Antojo bino-' 


* BINOMIO, /. 11. T. d'Algébre. 
Binome, c'eft un nombre produit de 
l'addition de deux nombres, ou gran- 
deurs incommenfurables. Lat. Bino- 


man, ii. 

* BINZA , f. f. T. Aragonnois. La 
pellicule mince qui revet l'euf en 
dedans. Lat. Hymen, enis. 

* BIOMBO, /. m. Paravent, men- 
ble qui fert pour fe garantir du vent. 
Lat. Umbella, e. 

* BIRAR , o. a. Virer, en terme 
de mer, changer de route. Lat. Va- 
vem circumagere. 

BIRAR. Virer le Cabeftan. 

* BIRIBIS, /. ». Biribi, jeu de 
hazard. Lat. Alea genus. 

BIRLADOR, /.m. Voyez Ejtafador. 

BIRLAR, «. a. Rabatre au jeu 
de quilles. Lat. Jm trunculorum ludo 


iterare. | 
* BIRLAR. Abattre, jetter quel- 
"un à bas d'un coup de fufil. Lat. 
Ébopeti iétu dejicere. 
BIRLAB. Dépofféder quelqu'un de 
fon emploi. Lat. Dejicere. 
BIRLAR, enjargon, le méme que 


BIRLADO, DA, f. f. du verbe 
Birlar dans toutes fes acceptions. Ra- 
battu, ue. Lat. Zterato jactus, a, sum. 

* BIRLESCA, f.f. T. de Bohé- 
miens. Troupe, bande de coquins, 
de voleurs, de filonx, de ens. 
Lat. Nebulonum grex , egis. 

* BIRLESCO, /. t. T. de Bohé- 
miens. re Vo » voleur, filou, bri- 
gand, rufhen. Lat. Graffator, oris. 

BIRLO , f. s». Ter. anc. qui n'eft 
plus ufité.- Bóule. Lat. Orbis, is. 

BIRLO, T. de Bohémiens. Filou, 
voleur, brigand , ruffien. Lat. Fur, 
«ri:. 

* BIRLOCHA , /..f. Dragon volant 
avec lequel les enfans fe divertiffent. 

* BIKLOCHE, /. m. T. de Bohé- 
egens. Le méme que Birlefco. 

* BIRLONGA, /.. T. du jeu de 
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l'hombre. Efpadille forcée. Lat. Coac- 
ta in ludo cbartarum de palma decer- 
tatio. 

Andar à la birlonga. Agir au ha- 
zard à la boulvue. 

BIROLA, /.f. Virole, petit cer- 
cle de métal , qu'on met au bout 
d'un bâton, d'un fut. Lat. Zamella 
rotunda. 

BrRora. Virole, fe dit de celle 
que les bouviers mettent au bout de 
leurs aiguillons, pour que le fer n'en- 
tre pas trop avant. Lat. Lamella ad 
jaculi cufpidem. 

B A, /. f. Barrette, bonnet 
rouge qui fert à diftinguer les Car- 
dinaux. Lat. Cardinalitius pileolus , i. 

* BIRRETE , /. #. Birette, forte 
de bonnet en forme de celui de la- 
quais. Lat. Pileolus , 3. 

* BIRRETINA , /. f. Bonnet de 
Grenadier. Lat. Pileolus militaris. 

* BISAGRA, /. f. Gond d'une por- 
te, d'une fenêtre. Lat. Cardo, inis. 

BISALTO, /. m. Terme ufité dans 
l'Aragon & la Navarre. Pois, légu- 
me. Lat. Pifin, i. 

T BISARMA , f. F T. eu ufité. 
Halebarde , ainfi appellée parce 
qu'elle frappe d'eftoc & de taille. 
Lat. Hafta fecuriclata. 

BISAVUELO, LA, Jm, €s f. Bi- 
fayeul, le. Lat. Prosvu:, i. Proa- 


Via, e. 
* BISCOCER, ©. a. Recuire, cui- 
re deux fois. Lat. Recoquere. 
BISCOCIDO , DA, f. f. Recuit, 
te. Lat. Recocius, a, um. 


* BISEL , f: »». Bifeau , ou chan- 
frain. Lat. Ora , e. 
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BISOJO, JA, adj. m. ES f. Bigle, 
louche. Lat. Strabo, onis. 

* BISONERIA, /. sm. Chofe faite 
au hazard & fans connoiflance. Lat. 
Res temerè facla. 

BisoñERIA. Futilité en parlant on 
en écrivant, : 

BISONO , ñA , adj. m. € f. Soldat 
de recrué qui n'a point encore fervi. 
Ce mot eft pris de l'Italien Ho bifogno, 
que les x ols apprirent par né- 
ceflité en ie, pour demander ce 
dont ils avoient befoin. L. Tiro, onis. 

BISONO. Signifie auffi un Aprentif, 
un éléve, un pauvre , un homme qui 
vit de fon travail. Lat. Tiro, onis. 
Mercenarius y ii. 

* BISPE, f. m. Le méme que 

ipo. C'eft un terme ancien que 
les Portugais ont retenu dans leur 


langue. 
BISSIESTO , adj. m. Biflextile, | fulum 


l'an où l'on rencontre le biffexte. L. 
Biffextilis , e. 

* BISSYLABO, BA, adj. t. ES f. 
Diffyllabe , qui eft compolé de deux 
fyllabes. Lat. Dij[ylabus , a, sem. 

BISTORTA , J.f. Biftorte, plan- 
te. Lat. Biftorta, «e. 

* BISTRAYER, 0. 4. T. Arago- 


BIS 179 


nois, Ávancer , payer d'avanee , faire 
par avance les fraix d'une entreprife, 
Lat. Ante diem folvere. 

* BISTRETA, /.f. Avance d'ar- 
gent, payement anticipé. C'eft un 
terme ufité parmi le bas peuple d'A- 
ragon. Lat. Antiespata folutio , onis. 

ITACORA, /.f. T. de Marine. 
Habitacle, endroit où l'on met Ja 
bouflole des vaiffeaux. Lat. Nautica 
pyxis, idis. 

* BITAS , f. f. Terme de Marine. 
Bittes. Ce font deux piéces de bois 
élevées de bout depuis le bas du fond 
de cale jufques à quatre pieds & demi 
au deffus du' premier pont. Lat. 7i- 
gna quibus H funes innitun- 
tur 


* BITUMEN,/:f. Ce mot eft peu 
ufité. Goudron. On l'employe cepen- 
dant quelquefois pour Befén. Lat. 
Bitumen , inis. 

BIZARRAMENTE , adv. D'une 
maniére noble & élégante, gaillar. 
demént , fplendidement , excellem- 
ment. Lat. Egregio. Splendid). 

* BIZARREAR, , «. a. Faire le bra- 
ve, le galant, faire de la dépenfe, 
être magnifique en tout. Lat. Elegan- 
tiam ES magnificentiam pre fe ferre. 

BIZARRIA , f. - Magnanimité , 
élévation, générolité d'ame, gran- 
deur de courage. L. Magnanimitas. 

BIZARRIA. Se prend quelquefois 
pour licence, liberté, effronterie. L. 
Licentia , e. 

BIZARA1A, fignifie auffi Magni&- 
cence , pompe, parure, éclat, fplen- 
deur. L. P. . Elegantia , e. 
BIZARRISSIMO , MA, adj. fup. sn. 
€ f. de Bizarro. Très magnifique , très 
brave, trés galant, trés généreux, 
eufe. Lat. Mag»nificentiffonus , a , um. 

BIZARRO, RA, adj. m. EJ f. Bra- 
ve, galant, magnifique, plein d'ar- 
deur & de courage, généreux ,eufe, 
libéral, le. Lat. Splendidus. Munifi- 
cus. Strenuus, a , um 

BIZAZAS ,/.f. Sac, beface, ha- 
vrefac, poche de cuir attachée aux 
arçons d'une felle. Lat. Pera, e. 

BIZCO, ca, adj. Bigle, louche. 
Voyez Bifojo. 

* BIZCOCHADA , /- f. Soupe faite 
avec du bifcuit, du vin ou du lait, 
de la canelle & du fucre. Lat. Pw. 
mentum ex dulciario cruftulo. 

BIZCOCHO, f. m. Bifcuit de mer. 
C'eft auffi une efpéce de pátiflerie 
dont on ufe par friandife. Lat. Bi/- 
cobbus panis nauticus, Dulciarium cra 


9 1. 
* BIZCOCHUELO , /: ». dim. de 
Bizcocbe. Petit bifcuit. Lat. Dwicie- 
* BIZCOTELA, /. f. Efpéce de 
gaufre ou de pes que font les Re- 
ligieufes. L. laris crufiuli genus. 
BIZMA , /. f. Catapláme. Lat. Cae 


saplafipa , atis. 
- 49 BIZMAR $4 
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BIZMAR , ou. a. Mettre, appliquer 
un catapláme. L. Cataplafinate fovere. 
BIZMADO, DA, f.p. Celni ou 
celle à qui l'on a mis un catapláme. 
Lat. Cataplafmate medicatus , a, um. 

BIZNAGA , f. f. Fenouil, ou per- 
fil fauvage, plante dont les tiges fer- 
vent de cure-dent. L. Oreofelinum , i. 

BIZNIETO , TA, f. m. € f. Ar- 
riére - petit - fils, arriére - petite - fille. 
Lat. Pronepos , otis. 

BIZUEJO, JA, adj. m. ES f. Ce 
mot eft peu ufité. Bigle, louche. V. 
Bifojo. 

BL 


* BLAGO,/. ». Bâton, bourdon. 
Voyez Bordon. Baculo. 

BLANCA, /. f. Monnoye qui vaut 
un peu moins que le denier Tour- 
nois, ainfi appellée à caufe de la blan- 
cheur du métal L. Minutum , i. 

* BLANCA. On appelle ainfi dans 
la Murcie l'oifeau appellé en Caftil- 
lan Picáza ou Urraca. V. ces mots. 

*" BLANCA AL MILLAR. Certaine 
Averie que ceux qui chargent pour 

- les Indes payent (br les marchandi- 
fes qu'ils y envoyent. Lat. Portorium 
pro mercibus in Americam tranfuehendis. 

A blanca vale la vaca, daca la blan- 
ca. Expreffion proverbiale qui fignifie 

u'il importe peu à celui qui n'a pas 

e quoi, que les chofes ioit chéres 
ou à bon marché. Lat. Bovina prof- 
sat nummulo : at ubi ef nummulus ? 

Volver la blanca de la carne. Im- 
pót qu'on met à Seville fur la vian- 
de de boucherie, lequel eft d'une 
blanque par livre. | 

edia blanca. Ancienne monnoye 
de Caftille qui pouvoit valoir un de- 


nier. - 

No deber blanca à nadie. Ne devoir 
pas un fou à qui que ce foit. 

No tener blanca , 0 eflar fin blanca. 
N'avoir pas le fou. Lat. NVibil babe- 
re in loculis. 

No vale una blanca, dos blancas. Yl 
ne vaut pas un fol, deux fols. 

Pagar blanca à blanca. Payer fol 
à fol. 

* Ref. De tres blancas fifar dos. On 
applique ce proverbe à ceux qui s'ap- 
proprient prefque tout ce qu'on leur 
confie. Lat. De nummulis tribus fura- 
sur bic duos. 
^ * Ref. Mas vale blanca de paja , 

e maravedi de lena. Ce proverbe 

iBe que les chofes qui coutent le 
plus, ne font pas toújours les plus 
utiles. Lat. Quod «ilius , quandoque 
magis efl utile. 

BLANCA. On appelle ainfi l'épée 
par Antonomafe. Lat. Ex/í, is. 

BLANCA. Blanche, note de Mu- 
fique. Lat. Nota in mufica alba dicta. 

BLANCO, Ca, adj. m. &9 f. Blanc, 
blanche. Lat. Albus, a, um. 

BLANCO. Les Imprimeurs appel- 
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lent ainfi la premiére forme d'une | 


feuille qu'on met fois la preffe pour 
imprimer, pour la diftinguer de la 
econde, qu'ils appellent rétiration. 
Lat. Primum folium typis excufum. 

BLANCO.Blanc, ancienne monnoye 
de Caftille qui valoit dix deniers. 
Lat. Cornatus , ús. 

BLANCO. Blanc. Marque blanche 
ou noire qu'on met à un but pour tircr 
de l'arc ou du fuíil. Lat. Scopus , i. 

BLANCO, au figuré, but, fin de 
nos defirs. Lat. Scopus, i. 

BLANCO. Blanc, le vuide qu'on 
Jaiffe pour remplir dans une écriture, 
lacune. Lat. a, e. 

BLANCO DE ESTUQUE. Blanc 
de ftuc. Efpéce de matiére compofée 
de chaux & de marbre purlverifé, 
avec laquelle on imite le marbre. L. 
Marmoratum , i. 

BLANCO DE HUEVO. Blanc 
d'œuf. Nom d'un fard qu'on prépa- 
re avec des coques d'œufs. Lat. Fu- 
ci genus. 

BLANCO DE LECHON. Blanc de 
cochon. On appelle ainfi dans la Mur- 


cie une certaine efpéce de boudin. 


blanc. Lat. Hilla, e. 

BLANCO DE LOS OJOS. Blanc des 
yeux. Lat. Album oculi. 

BLANCO Y TINTO. Se dit pour 
Vordinaire du vin fans le nommer. 

Armado en blanco, à de punta en blas- 
co. Armé de pied en cap. Lat. 4 capite 
ad calcem armis tecíus. 

Beber con blanco. Se dit d'un che- 
val qui a une tache blanche au mu- 
feau , ce qui eft une marque de bonté. 
Lat. Equus labris candidis diflinéius. 

Carta blanca. Carte blanche, eft 
une carte où il n'y a point de poin- 
ture de roi, de dame ni de valet. 

Dar carta blanca à uno. Donner carte 
blanche à quelqu'un , c'eft lui laiffer 
la liberté d'agir comme bon lui femble. 
Lat. Plenam facultatem alicui fücere. 

Dar en el blanco. Donner au blanc, 
atteindre le but. Lat. Collineare. 

Dar en el blanco. Donner au blanc, 
attraper la vérité par conje&ure , de- 
vincr la penfée d'une perfonne. Lat. 
Rem acu tangere, 

Firma en blanco. Blanc figné. Lat. 
Charta pura, chirographo munita. 

Dexur en blanco. Lailler en blanc 
une chofe qui devroit étre écrite , 
laifler des lacunes. Lat. Aliquod /pa- 
tium in folio vacuum relinquere. 

Dexar en blanco à uno. Eaïfler une 
perfonne en blanc, c'éft lui enlever 
tout ce qu'elle a: Lat. Aliquem bonis 
Jpolsare. 

Hijo de la gallina blanca. Fils de 
la poule blanche. On appelle ainfi 
un homme heureux & à qui tout 
réuffit. Lat. Galline filius albe. 

Hombre blanco , Muger blanca. Hom- 
me, femme d'honneur. Lat. Vir in- 
genus. Mulier ingenua. 
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Labor blanca. Couture blanche. L. 
Opus lintearium. : 

Madera en blanco. C'eft du bois 
fculpté qui n'ef ni peint ni doré. L. 
óculptura expers coloris. 

JMagia blanca. Magie blanche. L'art 
d'operer des effets extraordinaires par 
la connoiffance qu'on a des fecrets de 
la nature. Lat. Magía Bcita. 

JMaravedifes bluncos.  Maravedis 
blancs, ancienne monnoye de Caftil- 
le dont on ignore la valeur. 

¿Moneda blanca. Monnoye blanche, 
argent blanc que fit fabriquer l'an 
1387. le Roi Don Jean premier, pour 
payer ce qu'il devoit au Duc de Lan- 
caftre. 

No diflinguir lo blanco de lo negro. 
Ne point diftinguer le blanc du noit , 
fe dit d'un homme extrémement igno- 
rant. Lat. Znter alba ES atra nil dif- 
ceruere. 

No fé fi fulano es blanco Ó negro. 
Je ne fçai fi tel eft blanc ou noir , 
pour dire, je ne le connois point. Lat. 
Albus fit an ater , plane nefcio. 

Tener los ojos en blanco. Lever les 
yeux au Ciel, de maniére que le blanc 
paroifle; il fe dit aufli de ceux qu'uh 
accident violent oblige de tourner les 
iu de facon qu'on n'en voit que le 


c. 

Ponerfe mas blanco que el papel. De- 
venir plus blanc que le papier, fe 
dit d'une perfonne que la crainte a 
rendue extrémement pâle. Lat. Pal. 
lere metu. 

Quedarfe en blanco. Etre fruftré de 
fon attente. Lat. Spe fruftrari. : 

Ropa blanca. C'elt du linge. 

* Ref. Baza compuejta à la blanca 
denuefla. Ce Proverbe fignifie que l'a- 
juitement & la parure l'emportent 
fouvent fur la beauté. 

* Refr. ¿Manos blancas no ofenden, 
pero duelen. Ce Proverbe fignifie que 
les mauvailes maniéres des femmes 
ne laiffent pas de nous fâcher , quoi- 
qu'elles ne nous offenfent point. 

* Refr. Velo blanco, no ft fi es gor- 
do, © f es delgado. Ce Proverbe en 
veut à ceux qui fe payent plus de 
l'apparence que de la réalité des 
choles. 

* BLANCOR , /. m. Le méme que 
Blancéra. Le premier eft peu ufité. 

BLANCURA, /..f. Blancheur, qua- 
lité de ce qui eft blanc. L. Albor, oris. 
^ * BLANDALES. Ter. de Marine. 
Croifettes. 

BLANDAMENTE , adv. Molle- 
ment, doncement, délicatement , avee 
douceur. Lat. Zentè, Placid. Molliter, 

* BLANDEAR , «. ». Héfiter , 
chanceler, n'étre point ferme dans 
fes réfolutions. Lat. Vutare. 

* BLANDEAR, %. 4. Emouvoir , 
exciter, poufler, induire, engager 
quelqu'un à changer de fentiment 
Lat. Excitare. Induccere. 

BLANDEAB 


*« 
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BLANDEAR LA LANZA. Branler, 
brandir la lance, la préfenter àl'en- 
nemi. Lat. Zajflam vibrare. 

BLANDEAR CON OT20. Se pré- 
ter aux idées de quelqu'un, lui cé- 
der, avoir de l'indulgence pour lui. 
Lat. dlicui indulgere. 

* BLANDEO, fs". Labonne ou 
la mauvaife qualité d'une terre. Lat. 
Soli natura , a... 

BLANDEZA, /.f. Le méme que 
Blandura. Le premier n'eft point ufité. 

BLANDICIA, /.f. T.anc. Com- 
plaifance , condefcendance, indul- 
gence. Lat. Indulgentia , e. 

BLANDIR , v. a. Mouvoir , bran- 
ler, agiter une épée, une lance , une 
pique, un bâton. Lat. JZotare. 

LANDISSIMO, MA , f. m. £9? f. 
Trés mol, le, trés délicat, te, trés 
doux, ce, trés fouple, trés maniable, 
trés tendre, trés affable. Lat. Blan- 
difimus , a, um. 

BLANDO, DA, adj. m. ES f. Mol, 
lle, tendre , doux , ce, fouple, pliant, 
te, mollet, te. Lat. Blandus, a, um. 
Lenis , Mollis. 

BLANDA, en jargon , c'eft le lit. 
Lat. Lechum, i. * 

BLANDO, au figuré , Civil ,"doux, 
affable, honnête, obligeant , humain, 
indulgent, facile. Lat. Comis. Huma- 
MUS y G, UM, 

BLANDO, employé comme adver- 
be. Mollement, doucement, avec 
douceur. Lat. Blandé. Leniter. 

BLANDO DE BOCA. Quia la bou- 
che délicate, en parlant d'un cheval. 
Il fe dit aufí d'un homme qui ne 
Ícait rien taire. Lat. Ore nimis moll. 
Arcani proditor , oris. 

BLANDO DE CARONA. Se dit des 
bétes qui ont Ja peau délicate. Il fe 
dit auili d'un homme qui devient ai- 
fément amoureux , aufli-bien que d'un 
homme mou, effeminé , & peu pro- 
pre au travail. L. Delicati dorfi equus. 
Homo delicatus ES mollis. 

BLANDO DE CORAZON. Quia le 
cœur tendre. 

Hombre blando. Un efféminé, un 
homme peu propre à la fatigue. L. 
Mollis. Effeminatus. 

Llevar blanda la mano. Avoir la 
main douce, traiter quelqu'un avec 
douceur. L. Z4anum fuflinere. 

Migas blandas. Pâte molle. On ap- 
pelle ainfi un homme mou, lâche, 
parefleux. Lat. Homo iners. 

BLANDON, fn. Flambean de cire. 
C'eft auf un chandelier fur lequel 
on le pole. Lat. Fax, cis. Candela- 
brum, 1. : 

Medio blandon. Petit chandelier. 

BLANDUJO, ja, adj.m. EJ f. dim. 
de Blando dans toutes fes acceptions. 
Mollet, te, mollaffe. C'cít un terme 
bas. Lat. Molliculus, a, um. 

BLANDURA, /. f. Molleffe, dé- 
licateffe. Lat. Molities , ei. 


- 
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BLANDURA , au figuré, douceur, 
affabilité, façon d'agir douce. Lat. 
Lenitas. Humanitas. 

BLANDURA. Molleífe, délicatef- 
fe, foiblefle, négligence, pareífe, 
langueur, ina&ion. L. , oris. 
Socordia , «e. 

BLANDURA. Carelles, flatteries, 
cajeoleries. Lat. Blunditie , arum. 

BLANDURA. Emplâtre émollient 
qu'on applique fur une tumeur. Lat. 

vimen , inis. 

BLANDURA. C'eft aufli un fard 
dont les femmes fe fervent pour 
blanchir la peau. Lat. Fucus, i. 

BLANDURA DE TIEMPO. Temps 
mou, moite , humide. Lat. Uda tem- 
pelles , atis. 

BLANDURILLA , f. fF. dim. de 
Blandura, qui n'eft ufité qu'en par- 
lant du fard dont fe fervent les fem- 
mes pour adoucir la peau. Lat. Fz- 


CUS, i. 

BLANQUEADOR, /. m. Blan- 
chiffeur, crépiffeur, qui travaille en 
ftuc, barbouilleur en blanc. L. Deal- 
bator , oris. 

BLANQUEADURA , f. . Blanchi- 
ment, l'adion par laquelle on blan- 
chit. Lat. Dealbatio , onis. 

BLANQUEAMIENTO,, /. m. Le 
méme que Blanqueadura. 

BLANQUEAMIENTO, au figuré, 
fupercherie, tour d'adreffe, faufle- 
té, tromperie. Lat. Æraus, dis. 

* BLANQUEAR , v.a. Blanchir, 
rendre blanc. Lat. Dealbare. 

BLANQUEAR, t. ». Blanchir , de- 
venir blanc. Lat. Zibefcere. 

BLANQUEADO, DA, f. f. Blan- 
chi, ie. Lat. Dealbatuí, a , um. 

* BLANQUECEDOR , /. 11. Celui 

ui dans les hótels des Monnoyes a 
loin de blanchir les flaons avant de 
les marquer. Lat. .Monetarius deal- 
bator , oris. P 

BLANQUECER , v. a. Blanchir, 
en terme de Monnoyeur, & d'or- 
févre, blanchir l'argent, ou tel au- 
tre métal. L. Argentum dealbare. 

* BLANQUECER, 9. 5. Devenir 
blanc. Lat. Albicare. 

BLANQUECIDO, DA, f. $. du 
verbe Blanquecer. Blanchi, ie. Lat. 
Dealhatus, a, nm. 

BLANQUECINO, NA, adj. m. 
c? f. Blanchátre , qui tire fur le blanc. 
Lat. Subalbidus, a, mm. 

* BLANQUEO , fm. Crépi, cré- 
piffure, blanchiffage. Ce mot eft plus 
ufité que ' Blanqueadura & Blanquea- 
siento. Lat. Albarium , ii. 

BLANQUERIA , /.f. Blancherie , 
lieu oà l'on blanchit les toiles. Lat. 
Albaria officina, e. 

* BLANQUERO , fm. Corroyeur, 
tanneur. C'eft.un terme Aragonois. 
Lat. Coriarius , ii. 

BLANQUIBOL, JS. m. Voyez Al 
bayalde 
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* BLANQUICION, ff. Blanchi- 
ment, en terme de monnoye, eft une 
fagon qu'on donne aux flaons avant 
de les marquer. Lat. Dealbatio , onis. 

-* BLANQUILLA , f. f. dim. de 
Blanca, on fe fert de ce mot dans 
le ftile familier pour exprimer de la 
monnoye, de l'arrent. Lat. Minw- 
tulum, i. 

* BLANQUILLA. On appelle ainfi 
dans l'Aragon une efpéce de raifin 
blanc dont le grain eft petit, & qui, 
quoiqu'agréable à la vüe, a une fa. 
veur aigre. Lat. Zeptorax , acis. 

* Refr. Buenos Dias, Pedro Diaz-: 
mas quifiera mis blanquillas. Op ap- 
plique ce Proverbe à «eux qui payent 
leurs Créanciers de politelles & de 
belles paroles. 

BLANQUILLO , La, adj. m. E f- 
dim. de Blanco. Blanchátre, qui tire 
fur le blanc, bis, fe. Lat. $ubalbi- 


y; A, un. 

* BLANQUIMIENTO , fr. Ter. 
d'orfévre. Blanchiment , c'eft une for- 
te de baquet, où par le moyen de 
l'eau forte & de l'eau commune , on 
met blanchir la vaiffelle. Voyez Blan- 
quicion. 

BLANQUIZAL , f. m. Terme ufité 
dansla Manche. Terre blanche. Lat. 
Ager albicans. 

BLANQUIZO,, adj. m. €9 f. Blan- 
chátre, pále, bléme, blafart. Lat, 
Subalbidus. Pallidus, a, sm. 

* BLAO, adj. d'une term. Bleu. Le 
méme que Azul. 

* BLASMAR , v. a. Blámer , con- 
damner, reprendre. Lat. Vifuperare. 

BLASMO, /.m. Bláme , reproche, 
affront. Lat. Probrum. Contumelia, e. 

BLASON , /. 5. Blafon, la fcience, 
des Armoiries. Lat. Ars gentilitia flema 
mata explicandi. 

BLASON. Blafon, fe prend pref- 
que toujours pour l'écu des Armoi- 
ries. Lat. Gentilitium flemma , atis. 

BLASON. Blafon , fignifie auffi par 
métonymie, honneur, gloire , en pre- 
nant la caufe pour l'effet. Lat. Gloria, 
e. Honor, oris. 

BLASON. Blafon, fe prend fou- 
vent pour vanité, oftentation , arro- 
gance. Lat. Faflus, ds. Offentatio, onis. 

* BLASONADOR, RA, /. 11. ES f. 
Glorieux , eufe, vain, ne, fer, re, 
fufifant, te, orgucilleux, eufe, 
Lat. Oflentator , oris. 

BLASONAR , «. a. Blafonner , 
eas ou expliquer les armoiries. 

at. Gentilitium Jemma explicare. 

* BLASONAR. Louer, exagérer, 
exalter fon propre mérite. Lat. Fais 
efferri. 

BLASONAR DEL ÁRNES. Parler 
en fanfaron, racontant en tems de 
paix les actions qu'on a faites pen- 
dant la guerre , fans en avoir d'au- 
tre certitude que ce qu'on en dit. Lat. 
Belli dir inaniter jadare, 
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BLASPHEMADOR , /.»s. T. peu 
ufité. Blafphémateur , celui qui blaf- 
phéme. Lat. Blafphemus, i. 

BLASPHEMAMENTE , adv. Avec 
blafphéme, impieté, d'une maniére 
irréligiente & impie. Lat. Zmpie, 

BLASPHEMAR, «. s. Blafphé- 
mer , parler contre Dieu & contre 
les chofes facrées. Lat. Blafpbemare. 

BLASPHEMAR. Médire , noircir 
la réputation de quelqu'un. Lat. Con- 
Oiciari. 

BLASPHEMATORIO, RIA, adj. 
m. ES f. Blafphématoire. Ce mot eft 
pen ufité. L. Blafpbematorius , a , um. 

BLASPHEMIA, /. f. Blafphéme, 
parole ou difcours impie. Lat. Blaf- 
phemia, e. 

BLASPHEMIA. Parole qui nuit à 
la réputation du prochain. L. Com- 


vicium, ti. 

BLASPHEMO , MA , adj. s». Ed f. 
Blafphémateur, trice. Lat. Bla/fpbe- 
us, a, utn. 

BLASPHEMO. Celui qui parle mal 
de deere ar envie, & qui lui 
attribue des chofes qui ne font pas 
vraies. L. Conviciator , oris. 

* BLATA,/. f. Artifon, ver qui 
ronge le bois; c'eft un nom collecti 
qu'on donne à toute forte de ver- 
mine. Lat. Blata, e. 

* BLAUCHETE > J. t. Un chat. 
Voyez Gato. | 

* BLEDO, /. ms. Blette , herbe 
potagére. Lat. Blitum , i. 

No darfele sn bledo. Expreflion 
par laquelle on marque le peu de 
cas qu'on fait d'une chofe. 

No importar , à no «aler un bledo. 
Expreffion par laquelle on marque le 
peu "y vaut une chofe. 

* BLONDO, DA , adj. m. €? f. 
Blond, blonde. Lat. Flavus, a, sm. 

* BLOQUEAR , v. a. Bloquer, 
occuper totites les avenués par où 
une place peut recevoir des vivres & 
du fecours , pour l'obliger à fe ren- 
dre. Lat. Circumcludere. 

* BLOQUEADO, pa, p. p. Blo- 
qué, ée. Lat. Circumclufus , a , um. 

BLOQUEO , /. »». Blocus , l'a&tion 
de bloquer une place. Lat. Adétuum 
opium interclufo , onis. 
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+ BOALAGE ,/.f T. anc. Efpé- 
ve d'impôt qu'on paye dans l'Aragpn 
p les bétes à cornes, dont la No- 

leffe eft exempte. Lat. Iun ve- 
éligal , alis. 

* BOALAR , /.m. Le méme que 
Vedado. C'e un terme Aragonois. 

BOATO, /. m. . Ton de voix forcé 
qu'affe&ent les perfonnes préfomptu- 
eufes & arrogantes. Lat. b elata. 

Boaro. Fafte, pompe , apparen- 
ee magnifique, montre, parade, of- 
tentation. Lat. Fajtus, ús. Pompa, e. 
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BOBADA, /:f. Fatuité, fottife, 
impertinence , extravagance. Lat. Fa- 
tuitas. Stoliditas , atis. 

BOBALIAS, /. m. Ter. vulgaire. 
Etonné, ftupide, hébété, fot, niais. 
Lat. Homo fatuus , ftupidus. 

BOBALICON , /. »:. aug. Le méme 
que Bobazo. Grand niais, grand fot , 
gros lourdaut. Lat. SYipes, itis. 

* BOBALISON , /. m. Le méme 
que Bobalicon. 

* BOBAMENTE, adv. Niaifement, 
lourdement, fottement. Lat. Fatuj. 
Infulf?. 

* BOBAMENTE. Signifie aufli, fans 
peine, fans foin ni travail. Lat. Ca- 
Ju inopinato. 

BOBARRIA, /. »». Le méme que 
Bobarron , ou Bobalias. C'eft un ter- 
me vulgaire. 

BOBARRON, /. ». augm. de Bobo. 
Grand fot, Grand benet. 

* BOBATICAMENTE, adv. Voy. 
Bobamente. 

BOBATICO , fm. Niais, fot, fat, 
étourdi. Lat. Fatwus. Ineptus. Stolidus. 

BOBAZO, /. m. augm. de Bobo. 
Grand fot, grand benet, grand niais. 
Lat. Stipes, itis. 

BOBEAR, «v. sn. Dire, ou faire 
des fottifes. des fimplicités, des ex- 
travagances. Lat. Defpere. 

* BOBEAR , au figuré, Niaifer, ba- 
diner, perdre fon tems à des chofes 
inutiles, furtout auprès des femmes. 
Lat. Nugari. . 

Hacer bobear à otro. Rendre un hom- 
me benet, fot, niais, imbecille. 

* Refr. Que baces bobo ? Bobeo : 
efcribo lo que me deben , y borro lo que 
debo. On applique ce Proverbe à 
certains fripons , qui fous une appa- 
rence de fimplicité cherchent à trom- 
per les autres, & à faire leur profit. 

BOBEDA. Voyez Bóveda. 

* BOBEDAD, /. f. Simplicité , 
niaiferie. Ce mot a vieilli. Voyez 
Simplicidad. Bobéria. 

* BOBERIA , /. f. Difcours ou ac- 
tion impertinente, fimple & ridicu- 
le, fottife , folie, extravagance, fim- 
plicité. Lat. Fa£uitas. Stoliditas. Stul- 
titia , e. 

* BOBERIA. Incapacité , défaut 
d'entendement. 

* BOBIBELLACO , /. m. T. bur- 
lefque & hazardé. Fou malin qui 
affecte de la fimplicité, pour mieux 
trompet. Lat. Callidus gerro, onis. 

* BOBICULTO , TA , adj. m. ES f. 
T. burlefque $ poétique, qui fe dit 
d'une perfonne qui veut paroitre avoir 
de l'efprit. L. Zneptè ingeniofus , a, um. 
Il fe dit auffi d'une compofition pla- 
te, dont le ftyle eft affe&é , ampoulé, 
& ridicule. Lat. Pbaleatee nuge, arum. 

* BOBILIS. BOBILIS. Façon 
de parler adverbiale, ordinairement 
précedée de la particule De, & qui 
répond à De balde, fans peine, fans 
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travail, fans le mériter , par hazard. 
Lat. Zb/que labore. 

* BOBILLO , LLA , f. m. ES f. dim. 
de Bobo. Petit fou, peus folle, pe- 
tit niais, petite niaife, petit fot , pe- 
tite fotte, petit innocent, petite in- 
nocente : Il fe dit auff; par tendrefle 
à des enfans. L. Stultulus, a, um. 

* BonirLo , f. m. Cruche de terre 
verniflée qui a un gros ventre, co- 
quemar. Lat. Vas fétile. 

BosirLo. Grand tour 


de gorge 
à dentelle. Lat.  Collaris muliebris 


genus. 
* BOBINA , f. m. T. pris du Fran. 


çois, Bobine. Les Efpagnols lui don- 
nent la fignificatlon de Bobo, qui 
veut dire fimple, parceque les fem- 
mes qui fe fervent de la bobine, la 
font tourner dans leurs mains comme 
elles veulent , & comme elles font des 
fimples. Lat. Homo flolidus, ineptus. 

BOBISSIMAMENTE , adv. Très 
fottement , trés fimplement , fans en- 
tendement. “Lat. $huiti/fme. 

BOBISSIMO , MA ,/Jup. m. E*f. de 
Bobo. Très fot, te, très niais, fe, 
trés fimple, trés innocent, te, trés 
fou, trés folle. L. 1 y E, TN. 

BOBITO , /. ». dit. de Bobo. Petit 
niais, petit fot. Voyez Bobillo. 

BOBO, 5A, f. m. ES f. Sot, te, 
niais,fe, fimple, benet, idiot, te, 
ftupide. Lat. Homo flultus, fatuus , 
ineptus. 

* Boso. On | eppelle ainfi le meu- 
rier par antiphrale, par cequ'il pa- 
roit cid de la dics & de la 
connoiffance , ne pouflant point que 
le froid ne foit paire. L. Moras 5 de 

* Boso.On appelloit ainfi autrefois 
une efpéce de bande de linge que les 
femmes mettoient fous le menton,pour 
fe faire renfler les joués. Lat. Mu- 
liebre tegmen , quod caput. ES mestum 
perftringebat. 

* Boso. Celui qui fait le rôle de 
bouffon dans la Comédie. Lat. Scenicus 


frurra, e. 


Boso. Terme de Bohémiens. C'eft 
un vol retrouvé. L. Furtuns domine 
reflitutum. — . 

Como bobo. Comme un fot, ironie 
dont on fe fert pour dépeindre un 
homme qui fous une apparenoe de 
fimplicité eft venu à bout de ce qu'il 
defiroit. Lat. Siukè fcilicet. 

Engaña bobos. Sobriquet qu'on don- 
ne à ceux qui avec des chofes de peu 
de valeur trouvent le fecret de faire 
des dupes. L. Stultorusm ludificator. 

Entre bobos anda el juego. Expref- 
fion dont on fe fert lorfque ceux 
qui prétendent la méme chofe font 
auffi rufés les uns que les autres. 

Es mui bobo para Alcalde. Il eft EI 
fot pour être juge, pour dire, il n' 
bon à rien. 

Limon bobo. Efpéce de limon plus 
gros que les limons ordinaires , T 

a 
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crolt en Andaloufie & dans le Royau- 
me de Valence. Lat. Citreum limonium 
grandius. 

Manga boba. Manche ouverte. Lat. 
Minica fine adftrigmentis. 

No es para bobos. Cette affaire n'eft 
pas pour des fots. 

No jueguen bobos. Se dit d'un hom- 
me qui s'eft laiffé tromper par im- 
prudence , ou pas inadvertence. 

Paréce bobo. Se dit par ironie d'un 
homme qui ufe d'adrefle pour tirer 
des chofes le meilleur parti qu'il peut. 

Quercis bacerme mas bobo de lo que 
foi? Vous me croyez plus fot que je 
ne le fuis. 

* Refr. Bobos van al mercado , ca- 
da qual con fu afuo. On applique ce 
Proverbe à ceux qui pour parvenir à 
leur fin, perfiftent opiniatrement dans 
leur fentiment , quoiqu'ils fachent 
qu'ils ont tort. Lat. 4d mundina; it 
afinus , ES fimul oectu. 

* Refr. Al bobo mudale el juego. On 
applique ce Proverbe à ceux qui ne 
favent rien, & qui ayant quelque 
peu de mémoire, agitent des quef- 
tions obfcures & difficiles, pour faire 
parade de leur érudition. 

* Refr. De bobos y bobas fe bincben 
las bodas. Ce Proverbe fignifie que les 
perfonnes fenfées fuyent pour l'ordi- 
naire les banquets & les feftins. 

.  * Reft. El bobo f es callado por fe- 

fido es reputado. Ce Proverbe figni- 
fie que c'eft une marque de prudence 
de avoit cacher fon ignorance fous 
le voile du filence. : 

* Refr. Mulo eoxo , y bijo bobo lo fu- 
fren todo. Ce Proverbe fignifie qu'un 
fot eft auffi peu capable de fentir les 
reproches qu'on lui fait, qu'un mu- 
let Peft de courir lorfqu'il boite. 

* Refr. Ovejas bobas por do vá una 
exn todas. On applique ce Proverbe à 
ceux qui fe réglent fur l'exemple d'au- 
trui, fans examiner s'ils font bien 
ou mal de le fuivre. 

* Ref. Si /oi bobo metamme el dedo 
en la boca. Ce Proverbe fignifie que 
l'homme le plus fimple en fgait toú- 
jours affez lorfqu'il s'agit de fes im 
téréts. 

BOBON, /. m. T. familier & bur- 
lefque, augm. de Bobo. Grand fot, 
grand innocent, grand nigaut , grand 
rriais. Lat. Nimis flultus , fatuus, inep- 


bus. 
BOBONCILLO, LLA, f. m. € f. 


T. familier € burlefque. Petit inno- 


eent, petite innocente , petit fot, pe- 
tite fotte. Lat. Stultulus. 

* BOBOTE, /. m. augm. de Bobo. 
Grand fot, grand niais, mais non 
point dans ce qui le regarde. 

* BOBUNO, NA, adj. m. EJ f. 
T. burlefque € hazardé , qui tient du 
niais, du fimple, du fot. Lat. 44 
Jfiuitum pertinens. 

BOCA , /. f. Bouche , partie du vi- 
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fage d'où fort la voix & par où en- 
trent les alimens. Lat. Os, ori;. 

Boea. Bouche, ouverture, trou. 
Lat. Hiatus, ds. : 

Boca. Efpéce de canere; on em- 
ploye ce mot au pluriel, & l'on dit 
Bocas. Lat. Commari genus. — 

Boca. T. de Bohémiens. Un Réal, 
monnoye d'argent. 

Boca abaxo , y boca arriba. La bou- 
che en bas, la bouche en haut. Lat. 


nus. 
Du con boca. Bouche contre bou- 
che. 

Boca de calle , de puente. L'entrée 
d'une rué, l'arche d'un pont. Lat. 
Pontis aditus , ús. 

Boca de cañon, tiro, à pieza de 
Artilleria. La bouche d'un canon , 
d'un fufil. L. Z'ormenti bellici os , oris. 

Boca de coflal. L'ouverture d'un fac. 
Lat. Sacci os. 

Boca de efcorpion. On dit d'un hom- 
me médifant & mordant qu'il a une 
bouche de fcorpion. Lat. Os smale- 
dicum. 

Boca de eflomago. Le ventre moyen. 
C'eft auff Porifice, l'entrée de l'ef- 
tomac. 

Boca de fuego. Bouche à feu, ar- 
me à feu. Lat. Arma ignifera, 

Boca de gacbas. Sobriquet qu'on 
donne à ceux qui parlent d'une ma- 
niére inintelligible, ou qui jettent 
leur falive en parlant. o 

Boca de berida , o llaga. L'ouvertu- 
re d'une playe.  - 

Boca de borno. La bouche d'un 
four. Lat. Furni os. . 

Boca de bucha. Bouche de tirelire , 
bouche plate. Lat. Os comtpre/jes labiis. 

Boca de lobo. Gueule de loup, pour 
dire l'entrée de la nuit, lorfqu'elle 
eft fort obícure. Lat. Atra mox. 

Boca de puerto. Entrée d'un port. 
Lat. Os ports. 

Boca de rio. L'embouchure d'une 
riviére. Lat. Offium. 

Boca de rifa. Vifage riant, gra- 
cieux. Lat. Grata oris fpecies. 

Boca que dice de no, dira de f. Ex- 
preflion vulgaire, & maxime des in- 
trigans, qui ne fe rebutent jamais, 
quelque refus qu'ils efTuyent. Lat. 7x 
qui modo negavit , pofl modum annuet. 

A boca. adv. De bouche, traiter 
une affaire de bouche. 

A boca de coftal. A plein fac, fans 
mefure. Expreflion adverbiale, qui 
fignifie fans taxe ni mefure. Lat. Nul- 
la menfure ratione babita. 

A boca de invierno. A l'entrée de 
l'hiver. Lat. Z»eunte byeme. 

A boca de nocbe. A l'entrée de la 
nuit. Lat. Appetente nocte. 

A boca de forna. Expreflion ufitée 
parmi les Bohémiens. A Ventrée de 
la nuit. 

A boca llena. À pleine bouche, pu- 
bliquement, fans difimulation ni dé. 
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tour, Lat. Palèm. 

A pedir de boca. A fouhait, à bou- 
che que veux-tu. Lat. Ex /ententid. 

4 que quieres boca. Traiter quel- 
nun à bouche que veux-tu, lui 

ire grand chére. 

Calentarfe la boca.S'échauffer la bou- 
che, fe dit d'un homme à qui la co- 
lére fait dire plus qu'on ne lui de- 
mande, qui découvre les défauts d'au- 
trui, qui les publie devant qui veut 
les entendre, & l'on dit alors qu'il 
s'échauffe la bouche, ou qu'il a la 
bouche échauffée. Lat. Excande/cere. 

Callar la boca. Se taire, ne point 
repliquer. Lat. Obmutefcere. 

Cerrar las bocas. Fermer la bouche 
à quelqu'un, lui impofer filence. Lat. 
Os alicui mere. 

Coferfe la boca. Se coudre la bou- 
che, garder un fecret qu'on nous a 
confié. Lat. Os tenere. 

Dar con boca de titere. Manquer 
de parole à quelqu'un. Lat. Ludif- 
care aliquem. 

Decir alguna cofa con la boca pe- 
queña. C'eft parler à contre - cœur. 
Lat. Verbo tenus. — 

De manos à boca. Des mains à la 
bouche, à l'inftant , fur le champ. 
Lat. Statim. 

Dexar con la palabra en la boca. Tour- 
ner le dos à quelqu'un, fans vouloir 
écouter ce qu'il vouloit nous dire. 
Lat. Loquentem improvifo deceffu in- 
berrinnpere.. 

* Echar, à decir de aquella boca. Of- 
fenfer quelqu'un de paroles, lui dire 
des injures. 

Eflar con la boca à la pared, o pea 
gada à la pared. Etre dans une ex- 
tréme pauvreté fans ofer le dire. 

Ejftar, o andar con la boca abierta, 
Etre ou marcher la bouche béante ; 
c'eft étre, ou aller comme les fots , 
les niais , qui s'arrétent à tout ce 
qu'ils voyent , ou entendent. Lat. 
Hiante ore flupere. 

Guardar la boca. Vivre de régime. 
Lat. Cibo abflinere. 

Guardar la boca. Garder le filence. 
Lat. Zacere. 

Hablar por boca de ganfo. Parler 
comme un écho, ne faire que répe- 
ter ce qu'un autre nous a dit. 

Hacer abrir à otro la boca un palmo. 
Harceler quelqu'un, ne lui donner 
aucun relâche. Lat. Nimium urgert. 

Jrfe de boca. Dire tout ce qui vient 
à la bouche. Lat. Quidquid in buccats 
venerit effutire. 

La boca bace juego. La bouche fait 
jeu. Expreflion familiére , pour dire 

u'il faut tenir ce qu'on a promis. 

t. Standum promis. : 

No caerfele «na coja de la boca. Avoir 
toújours la méme parole à la bouche. 

No decir efla boca es mia. Ne pas 
dire, cette bouche eft à moi. Se taire, 
ne point ouvrir la bouche. L. o 
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No defplegar , à no defpegar la boca. 
Ne point déployer les lévres , ne point 
fe plaindre. 

No haver perfona buena en boca de 
alguno. Se dit de celui qui parle mal 
de tout le monde indifféremment. 

No os falga de la boca.  Expreffion 
dont on fe fert pour recommander 
un fecret à quelqu'un. Lat. Ve ex 
$uo boc excidat ore. 

.. No fe puede tapar la boca à todos. 
On ne peut pas fermer la bouche 
à tout le monde. 

No teneis boca? N'avez - vous point 
de bouche, ne favez- vous pas ré- 
pondre. Lat. Esne elinguis ? 

No tener boca para negar, Ó para 
decir de no. Ne fçavoir ni refufer , ni 
accorder ce qu'on nous demande. 

No tener que llegar à la boca. N'a- 
voir pas de quoi mettre à la bonche, 
être extrémement pauvre. Lat. Ex- 
irem. egeflate premi. 

No tomar à uno en la boca, 0 à 
alguna cofa. Oublier quelqu'un , n'en 
plus parler. 

Oler mal la boca, à beder la boca à 
elguna perfona. Sentir mauvais de la 
bouche. Outre le fens litteral, il fe 


dit des femmes qui demandent beau- | //r 


coup & fouvent. Lat. Ore fatere. 
Importunà efflagitare. 

Poner boca en alguno. Parler mal 
de quelqu'un. Lat. Alscus maledicere. 

. Poner el dedo en la boca. Mettre le 
doigt fur la bouche. Impofer filence. 
Lat. Imperare filentium. 

Punto en boca. Silence, paix, tai- 
fez- vous. Lat. $$, face, face. 

Quitarfelo de la boca. S'ôter quel- 
que chofe de la bouche, s'en priver 
pour un autre. 

Quitarfelo de la boca. Couper la pa- 
role à quelqu'un , le prévenir en 
parlant. 

Su boca es, à fera medida. Tl n'a 
qu'à parler, on dui accordera tout 
ce qu'il demande. 

Suflentar muchas bocas. Nourrir plu- 
fieurs bouches, 

Tapar bocas. Donner un démenti 
a quelqu'un. 

Tapar la boca à alguno. Fermer la 
bouche à quelqu'un, lui impofer fi- 
lence. 

Tener buena, 0 mala boca. Avoir 
la bouche bonne ou mauvaife, fe 
dit des chevaux, auffi - bien que de 
ceux qui parlent bien ou mal d'au- 
trni par habitude. 

* Ref. Boca con duelo no dice bueno. 
Ce Proverbe fignifie que la paffion 
non di in p juger fainement des 
cholcs. Lat. Afectus e 3 pefimè 
Wade up. OO quies 

* Refr. 4 una boca una fopa. Ce 
Proverbe fignifie que les biens doi- 
vent étre partagés de facon que cha- 
cun en ait fa part. 

- * Refr. De la mano à la boca fe 
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pierde la fopa. Ce Proverbe nous ap. 
pens le peu de fonds qu'il y a à faire 
ur les chofes. inter aique 
poculum , multa accidunt. 

* Refr. En boca cerrada no entra 
mofca. Ce Proverbe fignifie qu'on ne 
rifque jamais rien à fe taire. Zs ore 
claufo mufca nunquam lufitat. 

* Refr. Gente loca comeis de mi va- 
bo, y no de mi boca. On applique ce 
Proverbe à ceux qui eüvifrent toü- 
jours les acions d'autrui du mau- 
vais cóté. 

Ref. Huélame à mi la bola, y bie- 
date à ti la boca. Ce Proverbe eft la 
maxime de ceux qui préférent le bien 
à la réputation. 

* Ref. Llorar à boca cerrada, y no 
dár cuenta & quien no fele dá nada. Ce 
Proverbe nous avertit de ne point 
faire part de nos chagrins à ceux qui 
n'y prennent point de part. 

Ref. Maia boca peces coma. On fe 
fert de ce Proverbe contre les médi- 
fans, € l'on fouhaite qu'ils s'étran- 
glent en mangeant du poiffon, ou 
du moins qu'une arréte s'arréte à leur 
gofier pour les empécher de parler. 
Lat. Guttur vomentis probra Jpina 


angulet. 

* Refr. Miel en la boca, y guarde 
la bolfà. Ce Proverbe nous avertit de 
payer tout le monde de bonnes pa- 
roles, & de ne point prodiguer nó- 
tre argent/fnal à propos. L. Mellita 
verba fide , loculos. obfera. 

* Refr. No diga la boca lo que pague 
la coca. Ce Proverbe fignifie que bcau- 
coup de gens fe font perdus pour avoir 
trop parlé. D'autres difent : No diga 
la lengua por do pague la cabéza. 

* Refr. Quien boca bá à Roma va, 
Ce Proverbe fignifie que le bon fuc- 
cés de nos entreprifes dépend pour 
l'ordinaire des confeils que nous pre- 
nons. | 
* Refr. Quien tiene boca no diga à 
otro fopla. Ce Proverbe nous confeil- 
le de ne jamais nous repofer fur au- 
trui de ce que nous pouvons faire 
nous - mémes. 

BOCACI, /. »». Bocaffin, ou bou- 
,caffin, toile gommée, qui eft entre 
le treillis & le bougran. 

Bocact FINO. Toile d'Hollande. 
Ce mot n'eft plus ufité. 

BOCADA , ff. Bouchée , ce que 
la bouche peut contenir. Lat. Buc- 
cella, e. 

* BOCADILLO, f. m. Toile dé- 
liée dont on fait des rideaux de fe- 
nétres. Lat. Zistei tenuis genus. 
" BOCADILLO, dim. de Bocado. Pe- 
tite bouchée. Lat. Fruflulum , i. 

BOGADILLO. Les laboureurs ap- 
pellent ainfi le repas qu'ils font à 
midi, pendant que les bêtes fe repo- 
fent. Lat. Tenuis refectio, ovis. 

BOCADITO,, /. m. dim. de Bocado. 
Petite bouchée, petit morceau. Le 
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méme que Bocadillo. 

BOCADO , /. m. Un morceau, une 
bouchée de viande, de pain &c. 
Voyez Bocada. 

OCADO. Morfure. Lat. Mora 
Jus, ús. 

Bocapo. Petit trou rond que l'on 
fait par ornement fur l'empeigne & 
les quartiers des fouliers, & fur les 
étoffes des manches des habits de go- 
lille & de femme , c'eft ce que nous 
appellons déchiqueture , découpure, 
moucheture. Lat. Tenuis fcil]ura , e. 

Bocapo. Se prend auffi pour le 
poifon qu'on donne à un homme dans 
un morceau de viande. Boucon. Lat. 
Foxicum , i. : 

BocApo. Le frein, l'embonchu- 
re, le canon du mors d'un mulet. 
Lat. Lupatum, i. 

Bocapos. On appelle ainfi des 
morceaux de coing , de poire confits. 

* Bocapos. T. de marine. Tam- 
pons de bourre qu'on met dans les 
canons. Lat. Obturamenta , orum. 

BoCADO SIN HUESSO. Morcean 
fans os. On appelle ainfi au figuré 
un emploi lucratif qui ne donne pas 
beaucoup de peine. Lat. Lucrim ab/- 
que incommodo. — 

Comerfele à uno à bocados. Mettre 
un homme en morceaux, le dechirer 
à belles dents. Lat. Jrà C9 morfibws 
aliquem aggredi. 

Comerfelo en uno , à dos bocados. 
Faire deux ou trois morceaux d'une 
chofe, la manger à la háte. Lat. 
Vorare. 

Con el bocado en la boca. Le mor- 
ceau à la bouche. Lat. Statim à 
prandio. ! 

Contarle à sno los bocados. Compter 
les morceaux à quelqu'un, lui re- 
procher ce qu'il mange. Lat. Ægrè 
alicui benefacere. 

No tener para un bocado. N'avoir 
pas une bouchée de pain , étre dans 
la mifére. Lat. Ad extremam egefla- 
tem redigi. 

* Ref. Bocado comido no gana amigo. 
Ce Proverbe confeille à ceux qui veu- 
lent fe faire des amis, d'étre libéraux, 
& de partager avec les autres ce 
qu'ils ont. Lat. Vullos amicos compa- 
rat liguritor. : 

* Refr. A buen bocado buen grito. 
Ce Proverbe fignifie que les chofes 
qui nous attirent de l'honneur & du 
refpe& , coutent beaucoup à acque- 
rir. Il eft pris des gouteux , qui après 
avoir trop mangé, font attaqués de 
douleurs violentes. 

* Refr. Es quanto digo y bago pierdo 
bocádo. On applique ce Proverbe à 
ceux qui ne travaillent que pour eux, 
& qui regardent comme perdus tous 
i rap qu'ils ne mettent point à 

ront. 
. * Refr. Mas valen dos bocados de va- 
ca que fiete de patáta. Ce Proverbe 
fignibe 
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ife que les alimens fucculens 
pa plus de bien que toutes les frian- 
difes. L. Bovina mult charior bellariis. 
* Refr. Quien bace los mundádos , 
coma los bocádos. Ce Proverbe 
fgnikic qu'on doit récompenfer & 
nourrir ceux qui travaillent pour 
nous. Lat. Js qui imperata perficit, 


gasem ferat 


” BOCAL , fm. T. peu nfité. Bocal, 
vaiffeau dont les Efpagnols fe fervent 
pour tirer le vin d'une cuve, & le met- 


, €. . 

BocAr. On appelle ainfi fur les 
côtés de la Bifcaye l'entrée d'un port 
qui eft étroite. Lat. Aditus anguflus 
an portu. | 

BoCaAL. adj. d'une term, Ce qui ap- 
partient à la bouche. Lat. Vocalis, e. 

Boca. Bocal , l'embouchure d'u- 
ne trompette , qui ordinairement eft 
d t, de cuivre, d'yvoire , ou 
d'os. Lat. Tube buccula, e... 

* BOCAMANGA , ff. L'extrémi- 
té de la manche qui eft prés du poi- 
gnet. Lat. Manice os. 

BOCANADA, /. f. Coup, trait, 
'gorgée d'eau ou de vin. L. Hauflus, ds. 
ft métaph. Troupe de gens qui arri- 
vent tout d'un coup dans un endroit. 
Lat. Hominum manipulus. 

BOCANADA DE VIENTO. Bouf- 
fée de vent. Lat. Flatus venti vebe- 


esentior. 

Ecbar bocanádas. Se vanter à tort 
& à travers. Lat. T'umid? fe oftentare. 

Ecbar bocanádas de fangre. Vomir le 
fing. Lat. Vomere fanguinem. 

BOCAZA , /.f. augm. de Boca. 

Grande bouche. Lat. Os patulum. . 

BOCEL, /. ». T. peu ufité. C' 
Je bord on l'extrémité d'un vafe. 

Bocsr. T. d'Archite&ure. Mou- 
lure, bordure , canelure. Lat. Za- 
drata margo, inis. 

* BOCEL. T. d'Architecture. Tore. 


C'eft un membre rond qui eft à la |- 


bafe des colonnes, qui eit fait com- 
me un anneau ou bourrelet, 


+ BOCELAR , «. a. Bofleler, faire 
Labrusm 


des ouvrages en bofle. Lat. 


elaborare. 

* BOCERA, /. f. La graifle des 
viandes qui refte aux lévres aprés 
qu'on a mangé. Lat, Ejfcarum in fum- 
enis labris veligia, orum. 

BOCERO. Voyez Vocero. 

*BOCHA, /.f. T.mod. Efpéce de jeu 
de boules. Lat. Ludi fpberici genus. 

Bocua. On appelle ainfi dans la 
Murcie les plis que fait un habit 
mal taillé. Lat. Raga, «e. 

* Pan de bocha. On appelle ainfi 


dans l’Aragon le pain mollet. Lat. | 


Primarius f. 
BOCHADO,-T. de Bohémiens. Juf- 
ticié, exécuté à mort. Lat. Capite 


plexus , a, um. 
* BOCHE , /. m. Foflette, petit 


Tops. 1, 











. BOC 


trow 
po jouer à la foffette. L. Scrobs, 


BocHE. On appelle ainfi le Bour- 


reau en terme de Bohémiens. Lat. 


E , icis. 
* BOCHERO, Valet du Bourreau , 


en:terme de Bohémiens. Lat. Carni- 


ficis famulus , i. 


BOCHIN , /. ss. C'eft le nom qu'on 


donne au Bourreau dans les lieux qui 
confinent avec la Catalogne & la Va- 
tre dans d'autres vaifleaux. Lat. Za- |l 


ence. ' 
BOCHORNO , /:m. Chaleur étouf- 


fante occafionnée en Eté par le vent 


de l'Orient équinoxial. Lat. Vultur- 


nus, i. 


* BoCHORNO. Air étouffant , cha- 


leur étouffante caufée par le calme , 


ou par le feu qu'on allume dans un 
appartement. Lat. /Eflus vebemens. 
* BOCHORNO. Rougeur, altéra- 


tion produite par quelque paffion 


violente. Lat. Ruboris æflus ad os erum- 


pens. 
* BOCIL , o BOCIN, /. ww. Calo- 


te de jonc avec laquelle on couvre 
le moyeu des roués pour les garan- 
tir de la boué. Lat. Junceus or- 
bis, is. 

BOCINA, /. m. Cor de chaffe, 
cornet à bouquin, clairon, cornet. 
C'eft auffi un porte - voix. Lat. Cor- 
nu. Buccina , 4. Buccina Stentero- 


pbonea. 


BociNA. La petite Ourfe, conf- 
tellation Septentrionale. Lat. Ur/a 


vsinor. 

Bocina. Efpécé de coquillage ap- 
prochant de celui qui donne la pour- 
pre. Lat. Murex, icis. 

* Refr. Haz buena barina, y no to- 
ques bocina. Ce Proverbe fignifie qu'on 
ne doit pas publier , ni fe vanter des 
bonnes a&ions qu'on fait, pour n'en 
pas diminuer le prix. Lat. Secfator efto 
recti , nil tuba canens. 

* BOCOLICA, /. fF. T. vulgaire 
& burlefque. Manger exquis, ragont, 
régal. Lat. Edulia, orum. 
OCON, Jf. m. Grande bouche , 
ulum. 


| grande gueule. Lat. Os 


Bocon. Le méme que bocalo. Dans 
ce fens c'eft un mot Italien qui n'eft 
point ufité. 

BODA, f. f. Mariage, noces, fef- 
tin, danfes &c. qui accompagnent un 
mariage. Lat. Nuptia, arum. 

BoDA DE HONGOS.Nocc de cham- 


à manger. Lat. Vupti. 


Andarfe de boda en boda. Aller de 


chas bodas. Chien de toutes les noces. 


On appelle ainfi un homme qui le 


que les enfans font à terre , 
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trouve à tontes les fétes fans y étre 


invité. 
buena, boda mala Mar: 
tes en tu cafa. Ce Proverbe fignihe 


qu'on ne doit donner aux chofes que - 


le tems qu'elles valent. 

A boda, ni bautizado no vayas fin 

Jer llamado. N'allez. ni à nóce, ni à 
batéme , fans y étre appellé. Lat. 
Quin Le vocatus , noli adire nuptias. 
: * Re£ A las romerias y à las bodas 
«dn las locas todas. Cte Proverbe eft 
fondé fur ce que les femmes qui fe 
trouvent fouvent à ces fortes de fé - 
tes, ne fe font pas beaucoup d'hon- 
neur. 

* Ref. Aun abora fe come el pan de 

la boda. Ce Proverbe fignifie qu'on 
ne fent le fardeau du mariage qu'a- 
prés que les plaifirs font pallés, 
— * Ref. De tales bodas tales tortas. Ce 
Proverbe fignifie que ceux qui mé- 
nent une mauvaife vie, font pour 
l'ordinaire une fin malheureufe. 

* Ref. El que es enemigo de la no- 
«ia , no dice bien de la boda. Ce Pro- 
verbe nous Spprene le peu de foi qu'on 
doit ajouter áce que nous difent des 
gens prévenus ou paflionnés. 

* Ref. En la boda quien menos come 
es la noviá. Ce Proverbe fignifie que 
ceux qui font le plus de dépenfe pour 
paroitre , font ceux qui y prennent 


.le moins de plaifir , à caufe des fou- 


cis qu'elles entrainent aprés elles, Lat. 
In nuptiis eft fponfa , que gaudet mi- 


nus. 

* Ref, Za flaca baila en la boda que 
no la gorda. Ce Proverbe fignifie que 
les gens riches qui affiftent à des fé. 
tes, y afliftent moins pour les autres 
que pour eux, au lieu que ceux qui 
ne le font pas, cherchent à fe rendre 
a les à ceux qui les invitent. Lat. 

macra, Jaltat nuptiis | pinguis 
Jedet, 
* Refr. Za que no baila, de la boda 
Je falga. Ce Proverbe fignifie qu'il y 
a des occafions oú nous devons nous 
préter ap gout d'autrui, pour ne pas 
paroitre finguliers & ridicules, Lat. 
Saltare renuens , exeat de nuptiis. ' 

* Refr. Za viuda llora, y otros can. 
tan en la boda. Ce Proverbe eft pour 
marquer les viciflitudes des chofes 
humaines. 

* Ref. Lo que no viene à la boda , ne 
viene à toda bora. Ce Proverbe figni- 
fie que celui qui eft mefquin dans les 
occalions qui exigent de la penis 
ne fcauroit jamais être libéral. 

* Refr. Mas vale el bijo en la borca , 
que la bija en la boda. Ce Proverbe 
nous montre combien il eft impor- 
tant que les filles fuyent les 

bliques , & furtout les nóces, où 
a bienféance ne leur permet pas de 
fe trouver. 

* Refr. No bai boda fin Doña toda. 
Ce Proverbe en veut à ceux qui fe 


a trola — 


- 
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trouvent à toutes les fètes, fans y 
étre invités. 

Refr. No/+ bace la boda de bongos , 
fno de buenos ducados redondos. Ce Pro- 
verbe fignifie qu'on ne fgauroit rien 
faire de grand fans qu'il en coüte. 

* Refr. Pan de boda carne de buitré. 
ya. Ce Proverbe eft pour montrer le 
peu de durée des plai 

* Ref. Perrillp de muchas bodas no co- 
me en ninguna por comer en todas. En 
François, Qui trop embraffe, mal 
étreint. Lat. Amittit ille plura , qui 
plura ip 

" * Retfr. Quien bien báila , de boda en 
boda fe ando. Ce Proverbe fignifie que 
ceux qui ont quelque talent, cher- 
chent toutes les occafions de le faire 
paroitre. Saltator eft qui nuptias cir- 
cumuolat. 

* Refr. Quien fe enfaña en la boda 
pes toda. Ce Proverbe fignifie que 

es hommes hardis $ entreprenans 
viennent aifément à bout de leurs 
deffeins. 

* Refr. Toda boda es torta, y el pan 
fe aborra. Ce Proverbe en veutà ceux 
qui prodiguent ce qui vaut beaucoup, 
& qui regrettent des chofes de peu de 
valeur. Lat. Dwm torta nutrit fefla , 
parcitur pani. 


* BODAR , «v.s. T.burlefque & ha- 


gardé. Le méme que Ca/ar/e. Se marier. 


BODEGA, / f. Cave, caveau, 
éellier. Lat. Vinaria cella, æ. : 

BODEGA. Endroit qui produit une 
grande quantité de vin. 

BODEGA. On appelle ainfi dans 
les ports de mer les magazins où 
l'on tient les marchandifes. Lat. Aer- 
eium Apotbeca, «e. 

BODEGA. T. de Marine. Fond 
de cale. Lat. Navis forum, i. ^ — 

* Refr. Al que vá à la bodéga por 
vez [ele cuenta. Ce Proverbe nous 
avertit de fuir tous les endroits où 
nous courons rifque de perdre nótre 
réputation. 

* BODEGO, /:5.Le méme que Bodé- 
gon.C'eft un terme burlefq. & hazardé. 
" BODEGON, /. m. Gargote, forte 
de cabaret où l'on donneà manger à 
tout prix. Lat. Caupona, 2. | 

* BODEGON. On appelle ainfi à 
Salamanque une Taverne. Lat. Ta- 
berna vinaria. 

BopEGON. T. de Peinture. Ta- 

bleau qui repréfente des morceaux de 
viandes, de poillons, ' &c. . 
* *BODEGON DE PUNTAPIE. Gar- 
gote de coup de pié. On appelle ainfi 
ées petits cabarets ambulans qui font 
aux conis des rues, parce qu'on peut 
les renverfer d'un coup de pié. Lat. 
Caupona proflans in plateis. 

Ecbar el bodegon por la ventana, à 
echar el bodegon à rodar. Se ficher , 
fe mettre en colére , menacer de tout 
jetter par la fenêtre. Lat. Zra/ci. 

_ Echar el bodegon por la ventana; Dé- 


de cette vie. 
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penfer pins qu'on n'a coutume de fai- 
re. Lat. Nimios fumptas facere. 

En que bodegon bemos comido juntos ? 
Dans quelle.gargote avons - nous bü 
enfemble ? Expreffion dont on fe 
fert pour faire rentrer dans leur de- 
voir ceux qui s'en éeartent. 

Paréce que fe ba criado en algun bo- 
dégon. ll paroit avoir été élevé dans 
une gargote. Lat. Educatus videtur in 


popsna. | 

* Refr. Es venta y bodegon paga à 
difcrecion. Ce Proverbe eft fondé fur 
ce que dans les cabarcts, on ne paye 
jamais les chofes au prix courant. 
Lat. Solve in popina, caupo quantum 


Jufferit. 
BODEGONEAR , «. ». Gargoter , 
courir les gargotes. Lat. Cauponari. 
BODEGONERO, RA, /. m. €9 f. 
Gargotier, gargotiére. Lat. Caupo , 


onis. 

* BODEGUERO, RA, /. m. ES f. 
Celui ou celle qui a foin d'une cave, 
d'en vendre le vin. Lat. Cellarius. 

BODEGUILLA, /. f. dim. de Bode- 
ga. Petite cave. L. Vinaria cellula , e. 
. BODIGO, /.:m. Pain de fleur de 
farine, ainfi appellé parce qu'on en 
fert ordinairement aux repas de no- 
ces: on en porte aufli à l'offrande 
dans les Eglifes. Lat. Libum, i. 

* Refr. De coflal vacio nunca buen 
bodigo. Ce Provetbe fignifie qu'on n'a 
pas grande chofe à efpérer de celui 
qui n'a pas du bien. Lat. De paupere 
ipfe facculo expecfes nibil. 

* BODIJO, /. m. Ter. ruftique. 
Noce ridicule, champêtre. Lat. 4gref- 
fles nuptic. 

Irfe con la boda y los bodigos. Em- 
porter tout. . | 

Bodigo de ofrenda. Pain que l'on 
préfente à l'offrande. Lat. Globuli. : 

* BODOCADA , /. f. Coup de ja- 
let. Lat. Globuli baliflarii icfus , ús. 

BODOCAZO , /. 5. Bruit que fait 
le jalet, lorfqu'on le lance avec l'arba- 
léte. Lat. Globuli baliflarii flvepitus, dis. 
 BODOLLO, /:. T. Aragonois. 
Serpe , efpéce de couteau courbe, 
dont on fe fert pour tailler les arbres. 
Lat. Arborea falx. | 

BODOQUE, / r^. Jalet, petite 
boule de terre grafle cuite , dont on fe 
fert pour tirer avec l'arbaléte. Lat. 
Globulus baliflarius. 

* BODOQUERA, / f Moule à 
jalet. Lat. Typus: quo ex argilla globuli 
baliflarii finguntur. ' 


*BopoQUERA. Corde de boyau 


+ qui tient à la corde de l'arbaléte, & 


qui fert à affujettir le jalet. Lat. 

Funiculus , i. | 
BODORRIO , J. ss. T. burlcfque. 

Nôces faites à la hâte & fans aucun 


| préparatif. Lat. Nuptie paupercule. 
* Ref. Dià de bodorrio ponte en con - , 


letorio. Ce Proverbe nous confeille , 


orfque nous avons quelque fête à' 
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donner , de faire la veille tont ce que 
[nous avons à faire. Lat. Exple ante 
gaudia, que fui funt muneris. 


BODRIO. Voyez Brodio. 

* BOEMIANO, /. 1. Vieux terme 
Aragonois pris du Francois. Bohémien. 

* BOEMIO, /. f. Efpéce de petit 
manteau de velours jaune ou de 
drap , bordé d'un galon de livrée tout 


autour, que les anciens gardes du 


corps portoient par deflus leurs habits 
de golille. L. Boemicum pailiolum , i. 

BOEZUELO , /. »s. Bœuf artificiel 
dont on fe fert pour chaffer aux per- 
drix. Lat. Aucupatorius bucculus , i. 

BOFADA , /. f. Fricaffée de tripes. 
Lat. Pulmonarium condimentum , i. 

* Refr. Bofes en cafa, bofes en la 
aráda , cuerpo de tal con tanta bofada. 
Ce Proverbe renferme la plainte que 
font ceux à qui l'on fert tous les jours 
la méme efpéce de viande. 

* BOFE, /. m. Le Poumen , en 
parlant des bétes de boucherie. Lat. 
Pulmo , onis. 

: Ecbar el bofe , à los bofes por una cofa. 
Solliciter & rechercher une chofe d'n- 
ne maniére qui ne nous laifle pas le 
tems de refpirer. Lat. Aliquid mimis 
anxiè anbelare. 

Echar los bofes. Vomir les poumons, 
avoir des naufées $: des maux de 
cœur violens. Lat. Evomere. 

* Refr. Matad vaccas y carneros, 
dadme us cornado de bofes. On appli- 
que ce Proverbe à ceux qui veulent 
que les autres faffent de la dépenfe 
pour des chofes qui n'en valent pas 
la peinc. 

BOFENA , f. f- Le méme que Bo- 
5. Ce mot eft peu ufité. ' 
BOFETA o BorETAN. Toile fi. 
ne, quí paroit empefée par le bruit 
qu'elle fait lorfqu'on la déploie. 

BOFETADA, /.f. Soufflet, conp du 
plat de la main fur la jouë.L. Z/apa, «e. 

Darle una bofetada. Outre le lens 
littéral, qui eft, donner un foufflet, 
fignifie caufer du chagrin à quelqu'un, 
lui faire un affront. Lat. Colaphbum 
impingere. Injurià aliquem afficere. 

OFETON, /. m. aug. de Bofetada, 
Grand foufflet. Lat. Zmgens Colapbus. 

BorETON. Piéce de décoration de 
theátre; demi- porte qu'on fait cou- 
rir d'un cóté du theátre vers le mi- 
lieu , pour la joindre avec nne autre 
qui part en méme tems de l'autre 
côté. Lat. Scene pars. 

* Refr. Bofeton amagado nunca bien 
dado. Ce Proverbe fignifie qu'un hom- 
me qui menace, exécute rarement 
ce qu'il dit. Lat. Long? puto, quod dif. 
crepant minis facta. 

* Refr. Bofeton con palo, malo. Ce 


Proverbe fe dit , parce qu'ontre l'in- 


jure qu'on nous fait, nous reffentons 
auffi de la douleur. L. Cum fufle jun- 
¿tus colapbus , beu malum lx! . 
* BOFORDAR , v. ». V. Bobordar. 

| * BOFOR. 


dh. 
I 
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* BOFORDO , f: m. V. Bobordo. 

BOGA, /. f. Bogue, poiflon de mer. 

BoGa. Poignard court, fait com- 
me une langue de ferpent , qui tran- 
che des deux côtés, & fait une blef- 
fure à fourrer la main dedans. Lat. 
Culter anceps. - 

BoGa. Vogue, l'a&ion de voguer 
ou de ramer. Lat. Rermigatio.. 

BOGA ARRANCADA. V. Arrancado, 

BOGA LARGA. T.de marine, Vogue 
douce , qui fe fait dans un tems calme. 
Lat. Remigatio lenta. 

* BOGADA, ff. Les mariniers 
appellent ainfi le chemin qu'une ga- 
Le fait à chaque coup de rame. L. 
Provectio friremis uno quoque remo- 
rum icfu. 

* BoGADA. T. des Afturies. Lef- 
five. Lat. Lixivisan , ii. 

* BOGADA. Le linge imbibé de 
la leflive. L. Zintea lixivio madida. 

BOGADOR. T. peu ufité. Vogueur, 
rameur. Lat. Remex, igis. 

BOGAR , v. s. Voguer, ramer. L. 
Remis navem agere. 

BOGAR A QUARTELES. Terme 
de marine. Voguer par quartiers, c'eft 
ramer tour à tour ,- l'un après l'au- 
tre, alternativement. Lat. Alserna- 
dim remigare. 

BOGAVANTE , /. m. is yw $ 
vogue - avant. On appelle le fot- 
cat qui eft à la tête du banc d'une 
Galére. Lat. Primus qui/que remex. 

BOGETA ,/..f. Efpéce de hareng. 


Lat. Harengs genus. 

BOHEÑA,/. f: T. ruftique peu 
ufité. Le poumon. Lat. Pubmo. 

BOHORD. , 9. a. Courir les ba- 

à cheval , féte ancienne chez 
Le Efpagnols à la façon des tournois, 
dans laquelle les combattans por- 
toient des efpéces de baguettes, ou 
foncs fort menus, au lieu de lances, 
qu'ils fe lançoient les uns aux au- 
tres en courant à toute bride. Lat. 
Equeftrs curfu ludere. 

HORDAR. Donner la courfe à un 
cheval, lui donner carriére , lui faire 
faire des paffades. 

BOHORDO , fm. Mafle, efpéce 
de jonc fort droit & délié , qui porte 
une fleur au bout. L. Zypba, «. 

Bononpo. Tige du chon qui eft 
monté en graine. Lat. Caulis, is. 

BoHoxDo. Bondiflement, faut, 
pafíade du cheval. L. Sub/ultus , ds. 


BOIL. Voyez 8. 


* BOITRINO, /. w. Terme Ara- 


ponois. Efpéce de filet pour prendre 
e poiffon, qui eft défendu par les 
loix du Royaume. L. Refis genus. 
BOJAR. Voyez Boxar. 
BOL, f. m. Terme de Peinture. 
Bor , terre rougeátre qui vient 
d'Arménie. Lat. Terra Armeniaca. 
BOLA, /..f. Boule, fphére, globe, 
Lat. Pila, e. Globus , $. 
Bora, /.f. T.de Bohémiens. Le 


BOL 

marché , la foire Lat. Forum, i. - 
. Dale bola. Donne lá. boule, tourne 
la boule. Phrafe familiére dont fe fert 
une perfonne qu'on importune , com- 
me qui diroit : Oh bien! recommen- 

cez donc toüjours jufqu'à demain. 
Efcurrir la bola. Coyler la boule, 
s'abfenter tout d'un coup pour éviter 

un danger. Lat. Clans Je PT " 

Hacer bolas, Séchaper, s'enfuir. 
Pie con bola. Le pied à la boule. 
Phrafe adverbiale , juftement, ni 
trop, ni trop peu. Lat. Zpt?. 
Ruede la bola. Roule la boule, di- 
vertiflons - nous & arrive ce qui pour- 

E Piet ; piri m 
ener la bola en el emboque. Etre 

en pafle au jeu de billard. 
BOLADA,/.f. V. Bolazo. 

BOLADO, fm. Voyez ÆAzscar 


rofado. 

BOLANTIN , /. ss. Efpéce de cor- 
de déliée, ou de ficelle. Lat. .Fu- 
niculus, i. 

BOLAZO , J: »». Coup de boule. 
Lat. Globi luforii icfus , ús. 

* BOLCHACA , O BOLCHACO , 
f-f. ES ws. C'eft un terme ufité par- 
mi le bas peuple de l'Aragon. Grande 


poche. 

* BOLEA, /. m. Volée , piéce de 
bois de traverfe à laquelle on attel- 
le les chevaux. Lat. Jsgum, i. 

BOLEADOR ,/. s». Celui qui vo- 
le aux foires. Ce mot eft jargon. L. 
Fur nundinarins, 

* BOLEAR, ou. s. Terme du jeu 
de billard. Jouer fana régles, faire 
rouler les billes au hazard, les pouf- 
fer comme on veut. Lat. Globulos te- 
mer? ver/are. 

BoLEAR , employé comme verbe 
aGif, Enfoncer fon chapeau fur fa 
téte. Lat. Galermm capiti in e. 

* BoLEAR, fignifie aufí dans la 
Murcie, dire beaucoup de menfon- 
ges en parlant, habler. Lat. Menda- 


dca effutire. 


BOLEADO , DA , f. f. de ce vetbe 
dans les acceptions de laRif. En- 
foncé, ée. Lat. Capiti infixus , a, um. 
* BOLERO, /. ». Petit garçon, 
libertin , qui s'enfuit du Collége, ou de 
la maifon de fon pére. L. Erro , onis. 
* BOLETA ,/.f. Billet qu'on don- 
ne pour entrer dans un lieu où il 
y a une féte, comme bal, comédie 
&c. Lat. , A 
oui ics de bonn dre 
ai es bi ogement qu'on 
donne aux foldats , loríqu'ils arri- 
vent dans une ville. Lat. Militaris 
itis teffera, e. 
BOLETAS. Petits morceanx de pa- 
pier dans lefquels on met du tabac 
ur un fou ou deux fous, dans les 
Bureaux où l'on le vend par once. 
Lat. Scbedula, e. : 
BOLETAR, uv. a Faire des petits 
paquets de tabac pour les vendre en dé- 
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tail L. Per febedalas minutatins vendere. 

* BOLETIN , Jr». Bulletin, cé 
dule, refcription qu'on donne dans 
les tréfoteries ou caiffes, pour pren- 
dre de l'argent dans d'autres tréfore- 
ries, ou ailleurs. &c. L. Nunsmarig 
teffera , e. 

BorkrTiN. On appelloit ainfi au- 
trefois la cédule qu'on donnoit aux 
foldats pour fe loger. Voyez Boleta. 
Boletin. 

BOLICHE, /. ». Trou Madame, 
efpéce de jeu de billard. Lat. G/obs- 
lorum ludus quidam. 


BOLICHE. Le menu poiflon en 
général. Lat. Minuti pifciculi , orum. 
BOLICHE, en jargon, un Brelan, 
une Ácadémie de jeu. Lat. Aleatoria 


us, ús. 

BOLICHES.T.de Marine.Boulines. 

*BOLICHERO, AA, f.m. EJ f. Ber- 
landier,iéreL. Ludi aleatorii prefecíus,i. 

* BOLICIA, f. T. ancien du 
PT acis d'Aragon. Multitude de 

ifférentes perfonnes qui fe divertif- 
fent, ou qui fe grondent, qui en 
viennent aux mains. L. Zsowultwax- 
thon turba, e. 

BOLILLA , ff. dim. de Bolo. Pe- 
tite boule. Lat. Globulus, i. 

BOLILLO , /. ». dim. de Bolo. Pe- 
tite boule de bois, ou d'autre matiére. 

BorirLos. Fufeaux à faire de la 
dentelle. Lat. Fus , i. 

Borrirro. Terme du jeu de bil- 
lard. Paffe, Lat. ZWwdicuaris, arte 
arcula, e. 
BoLiLLo. Forme dont on fe fert 
pour blanchir les manchettes que por- 
tent en Efpagne les gens de robe. 

Borirros. Différentes efpéces de 
maffepains que vendent les confitu- 
riers. Lat. Bol dulciarii. 

BOLINA , ff. T.de Marine. Sonde 
dont on fe fert fur mer. V. Sonda. 

BoLINA. Terme de marine. Bou- 
line, corde amarrée vers le milieu 
de chaque cóté d'une voile, qui la 
rend difpofée à prendre le vent de 
côté. Lat. Funis quo velwm obligue 


intenditur. 

BoLINA, Bouline de revers, eft 
celle des deux boulines qui eft fous 
le vent, & qui eft larguée. Lat. Ve- 
lum tran/oerforium. 

BoLINaAs. Boulines. 

BoLINA. Terme de marine, qui 
fe dit d'un vaiffeau qui a le vent de 
côté. Bonline. L. Ventus tran/oerforius. 

BOLINA, ifie auffi tumulte, 
confufion. C'eft un terme bas. Lat. 


Sirepitus. 

Jr à la bolina. T. de Mer. Aller 

de bouline. Lat. .Vavigare tran/ver- 
forio vento. 
Punta de bolina. Y. de Mer. Pointe 
de bouline, lorfqu'on va contre le 
vent. Lat. Navis curfus contra aduere 
Jim centum. 

* BOLINETE ;, /. m. T. de Ma- 

Aaa rine. 
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rine. Vis d'un Cabeftan, d'un tonr-, 
ou cylindre. : | 
* BOLISA ,/. f. T. bas du Royau- 
- me d'Aragon. Etincelle, cendre le- 
- gére du charbon de pin, qui vole au 
moindre vent; & an, brin de plume, 
pouffiére fine, duvet qui s'attache 
aux habits. Lat. Favilla, e. 

BOLLAR , «. a. Voyez Abollar. 

* BOLLADO, DA , f. f. Voyez 
Abollado. Ce dernier eft plus wfité. 

* BOLLESCER , v. a. Terme anc. 
Exciter du bruit, du tumulte, des fé- 
ditions. Lat. Zwrbas concitare. 

BOLLICIADOR, je. T.anc. Hom- 
-me turbulent, inquiet, brouillon, re- 
muant, féditieux. Lat. Homo turbu- 
lentus , feditiofus. 

* BOLLICIO, f. m. Voyez Tu- 
multo E: Bullicio. 

BOLLICIOSO , sA, adj. Voyez 
Bulliciofo. . 

* BOLLICO, /. ». On appelle ainfi 
dans l'Aragon des morceaux de taf- 
fetas froncé, ou d'autre étoffe fem- 
blable, qu'on coud fur les coutures 
“des manches, & fur celles des culo - 
tes qui font auprés des jambes, & 
qui faillent en dehors comme des 
boules. 

BOLLIR, o. ». Voyez Bullir. 

* BOLLITO, /. ». dim. de Bollo. 
Petit pain fpongieux & leger qu'on 
prend avec le chocolat. 

* BOLLO, /. ». Pain fpongieux 
de différente figure & groffeur , fait 
avec du lait, du beurre, & du fucre, 
dont on fe fert pour prendre le cho- 
colat. Lat. Dulciariums libum , i. 

Borro, Bofle au front caufée par 
un coup ou par une chute. Les Cal- 
tillans l'appellent Chichon. Lat. Con- 
dufio, mis. — 
^ Borro. Boffe, enfongure qui fe 
fait aux pots , aux plats de métal. 

Borros. Boncles , ou marrons que 
les femmes font aujourd'hui de leurs 
cheveux. 

* BOLLOS DE RELIEVE. Relief 
en bolle. Lat. Toreuma, tis. 

BOLLOMAIMON. Petit pain mol- 
let paitri avec de la fleur de farine. 
Lat. Paris fimilagineus. 

BOLLOMAIMON. Petit pain pai- 
tri avec une efpéce de philtre, pour 
fe faire aimer. Lat. Pants pbiltro con- 


dius. . 

+ Refr. De mala ma[fa un bollo bafta. 
Ce Proverbe figpibe que loríqu'on 
eft obligé d'acheter une chofe qui ne 
vaut rien, l'economie.exige qu'on 
en prenne le moins qu'on peut, Lat. 
Farinula de peffaua , bum unicum. 

* Refr. Ni al niño el bollo, ni al 
Santo el voto, Ce Proverbe fignifie 
que comme un enfant fe fouvient 
toujours de ce qu'on lui a promis, 
& le demande fans cefle , il faut 
de méme tenir aux Saints ce qu'on 
leur a promis, parce qu'ils ne man- 


s 
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quent pas de: châtiér ceux qui man- 
quent à leurs promefles. 

* BOLLON , /. ». On appelle ainfi 
les gros clous dorés à tête ronde qu'on 
met aux impériales des carofles. Lat. 


qui ellatus. 

* BorLoN. Ce font auffi des têtes 
de clous dorés dont on pare les har- 
nois. Lat. Bua, «e. 

* BoLLON. Les Aragonois appel. 
lent ainfi les bourgeons des plantes , 
fartout de la vigne. C'eft un terme 
d'Agriculture. Lat. Gemma, e. 

* BOLLONADO, DA, adj. m. ES 


f. Garni, ie, de clous dorés, de 


houpes, &c. Lat. , 8, um. 
BOLLUELO, /. s». dim. de Bollo. 
Petit pain, ou maffe-pain. Lat. Pa- 


nis cupediarii genus. ; 

BOLO , /. m. Quille à jouer. Lat. 
Luforia meta, «e. - 
pelle ainfi dans l'A- 
ragon un oreiller pour faire de la 
dentelle. Lat. Pu/uinus, i. 

Boro. C'eft auffi une toupie. 

Boro ARMENIACO. Voyez Bol. 

BoLos SON DIABLOS. Expreflion 
dont on fe fert lorfqu'il arrive quel- 
que chofe contre nótre attente , qui 
tourne à nótre avantage. 

Dar bolo , fer bolo. Abattre toutes 
les quilles, en laifler quelqu'une fur 
pied. Lat. Ommnibu: ibus fuperio- 
rem effe , vel 
- Juego de bolos. Jeu de quilles. Lat. 
Metarum 3 d. : 

Mudarfe los bolos , trocarfe los bolos. 
Ces expreffions fignifient que les 
moyens que nous avons employés 
réuffiffent , ou ne réuffiffent pas. Lat. 
Res benà vel mal? vertere. | 

Tener bien puellos los bolos. Em- 
ployer les moyens convenables pour 
réuflir dans une affaire. Lat. Oppor- 
tunis atque optimis prefidiis fulciri. 

* BOLONIO , adj. d'une termin. 
Ignorant. Lat. Jlliteratas. 

BOLSA, f:  Bourfe de cuir à 
mettre de l'argent. C'eft auffi toute 
forte de bourfe en général. Lat. Crs- 
mena, 2. 

BorsA, au figuré, Bourfe fe 
prend pour l'argent. Lat. MNrommi, 
OY 10H 


Borsa. Les minenrs appellent 
ainfi l'endroit oà fe trouve l'or pur 
& fans aucun mélange de terre. Lat. 
Auri vena purgatior. 

BoLsa. Terme de Chirurgie. Sac, 
bourfe , poche, por veffie où fe for- 
ment des matiéres qui fuppurent. L. 
Sinus , ús. 

BoLsas. Les beurfes, l'envelope 
des tefticules. L. Serotum, ¡. 

BorsA DE CORPORALES. Bourfe 
des corporaux. On appelle ainfi dans 
les Sacrifties , le carton ou la boéte où 
l'on ferre les corporaux qui fervent 
à la Melle. Lat. Sacrorum linteami- 
num byuría, «e, 
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BOLSA DE Dios. Bourfe de Dieu. 
C'eft l'anmone. Lat. .Eleemofysa , «. 

BorsA DE HIERRO. Bourfe de 
fer. On appelle ainfi un avare. Lat. 
Homo tenax. 

BoLsA ROTA. Bourfe découfue. 
On appelle ainfi un diffipateur, un 
prodigue. Lat. Prodigus. 
gar en la bolfa. Châtier la bour- 
fe, c’eft condamner un coupable à 
une amende pécuniaire. Lat. Ali- 
quem mulétare. 

Efla peor que en la bolfa. Se dit 
d'une fomme qu'on a peine, ou qu'on 
doute de pouvoir retirer. 

BorsA. Bourfe, qui tient lieu de 
porte - fenille aux Miniftres d'Etat, 
lorfqu'ils vont au Confeil. Tous les 
Juges la font porter par un Page lorf- 
qu'ils vontà l'audience. Ce fac eft de 
velours verd, & fermé avec un 
cadenas. 

Lievarlo en la bolfa. Les Miniftres 
d'Efpagne difent qu'ils ont les pla- 
cets d'un homme dans la bourfíe, 
pour dire qu'ils vont y répondre. 

Page de bolfa. Page de bourfe, 
C'eft celui qui eft chargé de porter le 
fac ou porte -feuille, derriére fon 
maitre loríqu'il va au Confeil, ou à 
l'audience. Lat. Servus à Jcriniis. 

No ecbar/elo en la bolfa. Cette ex- 
preflion fignifie qu'on ne retire aucun 
profit d'une chofe. 

- No poner nada de fu bolfa. Ne met- 
tre rien de fa bourfe. Expreffion 


métaphorique, pour dire qu'on loúe 

un homme fans partialité. Lat. Nibil 

de fuo addere. 
Otro nudo à la bolfa. Autre nœud 


à la bourfe. Cette expreflion fignifie 
qu'un homme fe refufe à tous les 
moyens qu'on employe pour tirer de 
largent de lui. ; zm 

Tenerlo como es la bola. C'eft ètre 
aufli affuré d'une chofe que fi on l'a- 
voit en fon pouvoir. Lat. Rem is tuto 
babere. : 

Tener 0 llevar bien berrada la” bolfa. 
Avoir la bourfe bien garnie. Lat. 
Nummis incubare. 

Tsrar à facar la bola. Vendre ar- 
gent comptant. Lat. Prefemti ES na- 
merata pecunia vendere. 

* Retr. Bola fin dinero digola cuero. 
Ce Proverbe fignifie que les chofes 
inutiles pour l'ufage auquel elles font 
deftinées, ne méritent pas le nom 
qu'elles portent. 

* Refr. Camino de Roma mi mule 
coxa , ni bolfa floxa. Ce Proverbe fi- 
gúifie qu'on ne doit point entrepren- 
dre des chofes difficiles, qu'on n'ait 
les moyens de les exécriter. 

* Refr. De efla parte de la bolfa me 
quiere bien mi Señora. Ce Proverbe 
nous apprend le peu de. fonds qu'on 
doit faire fur l'amitié des hommes , 
puifqu'elle ne dure qu'autant que 
neus fommes heurqux. Se 
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Reft. Dos amigos de una bolfa, uno 


eanta , otro llora. Ce Prever-' 


be fignihe que deux perfonnes ne 
pret point obtenir la même cho- 
e, celui qui l'a s'en réjouit, & ce- 
lui qui en eft privé s'afflige. 

* Refr El que compra y miente, en 
Su bolfa lo fente. On applique ce Pro- 
verbe à ceux, qui pour faire va- 
loir leur adreffe , fe vantent d'avoir 
acheté à bon marché une chofe qui 
leur coute fort cher. On l'applique affi 
à ceux qui croyent devoir à leur mérite 
€e qu'ils ne doivent qu'à leur argent. 
^ * Refr. El que lo juega antes que 
lo gane, no ba meneller bola que lo 
guarde. Ce Proverbe fignifie qu'on 
ne doit point faire des dépenfes fu- 
perfluës , fans en avoir les moyens. 

* Refr. Huefpeda bermofa , mal para 
le bolfa. Belle hotefle, malheur à la 
bourfe. Ce Proverbe fignifie que la 
beauté d'une hóteffe eft fouvent cau- 
fe qu'on ne regarde point à la dé- 
penfe ; & au figuré, que les occafions 
mettent fouvent l'homme le plus fage 
en quur de fe perdre. 

* Retr. La boca y la bolfa abierta, 
para bacer cafa cierta. Ce Proverbe 
confeille à ceux qui veulent s'établir 
dans “un endroit & y être bien venus , 
de bien parler de tout le monde, & d'é- 
tre liberaux. 

* Refr. La muger del Eftudero, 
grande bolía y poco dinero. Ce Pro- 
verbe eft pour ceux qui fe payent 
des apparences plutót que de la réa- 
lité, ou qui veulent paroitre plus 
qu'ils ne font. 

* Refr. Mira la plaga, y mira la 
llaga , y cierra la bolfa, y no le dès 
«nda. Ce Proverbe eft pour les pan- 
vres qui fe font des playes pour ex- 
«iter la compaffion du public, & il 
nous confeille de ne point les con- 
fondre avec ceux qui font véritable. 
ment dans le befoin. 

* Refr. Quien no tiene dinero , ven- 
da la boifa y el cuero. Ce Proverbe 
nous confeille de ne nous point char- 
ger de chofes inutiles, mais plutót 
de nous en défaire. 

* BOLSEAR, v. ». T. bas du 
Royaume d'Aragon. Faire des plis, 


fe dit d'un habit mal fait, d'une 


tapifferie mal tendue &c. L. Rugare. 
.  BOLSICA , /. f. dimin. de Bola. 
Petite bourfe. Lat. Zocali, orum. 

* BOLSICALAVERA , /. f. Terme 
-burlefque & hazardé. Bourfe vuide, 
par allufion à une téte de mort. Lat. 
Vacui pecuniis loculi. - 

BOLSICO , /. mm. dimin. de Bojo. 
Petite bouríe brodée à mettre des re- 
liques. Lat Pa/ceolus. 

Borsico. Se prend au figuré pour 
l'argent qu'on a. L. Marfupium , ii. 

* Refr. Quiem tiene o y gafla 
cinco uo ba menefter bolfico. Celui qui 
m'a que quatre écus & qui en dépenfe 
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cinq , n'a pas befoin de bourfe. 
BOLSILLA, /.f. dimin. de Bola. 
Le méme que Bolfca. 
* BOLSILLA. On appelle ainfi en 


jargon une bourfe que les Tricheurs. 


portent pour cacher les cartes. 

BOLSILLO , £ m. dimin. de Bol/o. 
Petite bourfe à mettre l'argent. V. 
Bolfico. 

BoLsinLo. Bourfe fe prend au 
figuré pour une fomme confidérable. 
Lat. Vis non modica pecunia. 

Borsirro. Bourfe. On appelle 
ainfi par Antonomafe une fomme 
me le Roi deftine pour des anmones , 

es gratifications. C'eft ce que nous 
appellons en Francois la Caffette. 
Lat. Privata regis crumena. 

Hacer bolfillo. Théfaurifer, amaffer 
de l'argent. Lat. Vunmos comparare. 

BOLSITA , J. f. dim. de Bol/a. Pe- 
tite bourfe. Lat. Zoculi , orum. 

BOLSO, /. s. Bourfe de cuir à 
mettre de l'argent. Lat. Crumena , «. 

BOLSON, /. m. augm. de Bol/o. 
Grande bourfe de cuir pour le méme 
ufage. Lat. Majus marfupium , ii. 

* Borson. On appelle ainfi les 
chofes dans lefquelles on garde quel- 
que chofe, & qui ont la figure d'u- 
ne bourfe pleine, quoiqu'il n'y ait 
rien dedans. Lat. Tuber. 

* BOLSONES, Terme d'Architec- 
ture. Sommier d'un ceintre , au def- 
fus du pied droit d'une arcade. Lat. 
e nibus formix innititur. 

OMBA , /. f. Pompe, machine 
pour élever l'eau. Lat. Antlia, «e. 

BomBaA. Bombe, c'eft auffi un inf- 
trument dont on fe fert pour pren- 
dre l'eau dans les vaiffeaux , où on la 
met rafraichir avec de la glace. Lat. 

bo, onis. 

OMBA. Bombe, grofle boule de 
fer creufe qu'on remplit de poudre, 
& qu'on jette par le moyen d'un mor- 
tier. Lat. Olla igniaria, e. 

* BOMBA MARINA. Trompe de 
mer, ef un certain tourbillon de 
vent, qui fe fait dans un lieu, 
& qui attire lean de la mer extsé- 
mement haut. Lat. Aéreus vortex , icis. 

Der à la bomba. Faire jouer la 
pompe, en termes de mer. , 

Parar la bomba. Arrêter la bombe ; 
expreffion burlefque, faire taire, im- 

er filence à qui parle trop. Lat. 
Silentium imperare. 

BOMBARDA. /.f- Bombarde, pié- 
ce d'artillerie. Lat. Bombarda , «. 

BOMBARDEAR , vu. a. Bombar- 
der, jetter des bombes, ou battre 
une place avec des bombardes ; il 
n'eit plus ufité dans ce dernier fens. 
Lat. Ollis igniariis quatere. 

BOMBARDEADO , DA, f.p. Bom- 


bardé, ée. Lat. Ollis igniariis quaf[a- 


fus 9 a » s». 
BOMBARDEO, /. ». Bombarde- 
ment, l'acion par laquelle on bom- 
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.| barde. Lat. Olarum iguiariarum dif 


plofío , onis. 

BOMBARDERO, /. m. Bombar- 
dier, celui qui jette des bombes. Lat. 
Bellicorum tormentorum difplofor , oris. 

BOMBASI, /. 1. Bombaíin, ef- 
pee de futaine à deux couleurs, dou- 

lement croifée. Lat. Pawnus bomby- 
cinus lamáü mixtus. 

* BOMBEAR, 0. a. Bombarder, 
jetter des bombes. Voy. Bombardear. 

BOMBEADO, pa, f. p. Bombar- 
dé, ée. Voyez Bombardeado. - 

* BON, NA, adj. m. £9 f. T. anc. 
Le méme que Bueno. s 

BONA, /. f. T. ancien. Voyez 
Hezienda. 

BONANZA, J.f. Bonace, calme 
de mer. Lat. $erenitas , atis. 

BONANZA. Bonace, an figuré, 
profpérité, bonheur. L. Felicitas, atis. 

Jr en bonanza, en termes de mer, 
avoir un vent favorable. Lat. Secu»- 
do vento navigart. 

Ir em bonanza , au figuré, étre 
heureux, avoir du bonheur. 

BONANCIBLE , adj. d'une termin. 
T. de Marine. Serein, doux, cal- 
me, favorable. Lat. Serewus. Se- 


t. 
BONAZO, ZA, adj.m. ES f. augm. 
de Bueno. Bon, doux, facile, de 
ben.naturel, de grande probité. Lat. 
Bonus. Probitate con/picuus. — 

BONDAD, /. f. Bonté, qualité 
de ce qui eft bon. Lat. Bonitas. 

Bonbpap. Bonté , qualité qui rend 
les chofes propres pour les ufages 
auxquels on les deftine. 

BonDAD. Bonté par Antonomafe , 
miféricorde, attribut de Dieu. Lat. 
Divina bonitas. . - 

BoNDAD. Bonté, prife en géné- 
ral, vertu, probité, juftice. Lat. 
Bonitas. Probitas. Æquitas. | 

Bonpap. Bonté, fe prend anfíi 
pour fimplicité , facilité trop grande. 
Nimia inlulgentia, e, : 

BoNpAp. Bonté , en terme de Mo- 
rale, conformité d'ame avec la faine 
raifon. 

Por la bondad de Dios. Para bon- 
té de Dieu. 

* Refr. Del dinero y la bondad la 
mitad. Ce proverbe nous confeille de 


ne point juger des chofes fur la fini- Dondadoso, 


ple renommée. 


BONETA, fm. Ter. de Marine. Plein de bonte, 


Bonnette, petite voile qu'an ajoute 
à une plus grande. Lat. Arfemon , onis. 

BONETADA, /. f. T. peu ufité. 
Coup de bonnet ou de chapeau, l'ac- 
tion de faluer. Lat. Sqlutatio, otis. 

BONETE, /. 1s. Bonnet, qnatré 
que portent les gens d'Eglife, les LEE 

e Juftice , & les gens de collége. 
Lat. Pileolus , i. 

BoNETE. On appelle ainfi un Pré. 
tre féculier pour les diftinguer des ré- 
guliers. Lat. Secularis clericus, 5. 

Aa 3 BONETE. 
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BoNETE. Bonnette , terme de for- 
tification , efpéce de ravelin. 
- BONETE. Bonnet, partie de l'ha- 
billement qui fert 4 couvrir la téte. 
Lat. Chlantica, e. 

. BONETE. Sorte de vaiffeau de 
verre dans lequel on conferve les ge- 
lées de fruits. Lat. Vitreum va/culuss 
dulciarium. 

© Bravo bonéte , à gran bonéte. Brave 
bonnet, grand bonnet, fe dit par 
‘ironie d'un fot & d'un idiot. Lat. 
Egregius docfor fcilicet. 

Hafla tente bonéte. Boite à n'en 
pouvoir plus. Lat. Exhaurire poculum. 
© Tirarfe los bonetes. Se difputer avec 
chaleur. 

* Refr. Bonete y almete bacen cafas 
de copete. Ce Proverbe fignifie que 
les armes & les lettres font la voye 
qui conduit aux honneurs. Lat. Mars 
ES Minerva fep? turres extruunt. 

BONETERIA , /. f. Bonnetterie. 
Endroit oà l'un vend des bonnets. 
Lat. Pileorum officina , e. 

BONETERO , /. wm. Bonnettier , 
celni qui fait, ou qui vend des bon- 
nets. Lat. Pileorum opifex , icis. 

.BONETILLO ,/. mm. dimin. de Bo- 
aéte. Petit bonnet. L. Pileolus, i. 

BONICAMENTE , adv. Médio- 
crement bien, paffablement , $ auf 


prudemment, ent fecrettement. | 
L ae : 


i er. | . Provide. 

* BONICIA, f. f. T. burlefque. 
Noyez Bondad. 

* BONICO, CA, adj. m. EJ f. dim. 
de Bueno. Paflablement bon. Lat. Ut- 
cumque bonus. 

BonNico. On appelle ainfi par an- 
e celni qu'on ne manie pas 

ifément , & qui n'eft pas aifé à trom- 
per. Lat. Cautus, 

BoNiCo , adv. Le même que Bo- 
wicamente. Ce mot eft peu ufité. 

Jugar à las bonicas. Se jetter une 
balle les uns aux autres fans la laif- 
fer tomber à terre. 


probare. 
BONIFICADO, DA, f. $. Admis, 
fe, reçu, ué en compte. L. 4dif- 


* BONILLÓ, ELLA, : 
dimin. de Bueno, Gracieux , eufe, de 
belle apparence , joli , ie, gentil, ille, 
mignon, onne. Lat. Bellulus. 

ONILLO. Se prend quelquefois 

potr un peu grand, grandelet. Lat. 

) itr ied 8, xu 

. Compon un fapillo , y -pare- 

cera boriillo. Ce Proverbe fignifia que 

PArt & l'induftrie font paroître les 

' chofes tout autres qu'elles ne font, 
en cachant leurs défauts. 

BONINA , . f. Camomille , plante. 
Lat. Chamemneli genus. 

BONISSIMO , MA, ndj. Juperl. m. 


BON. 
£j f. de Bueno. Très bon, ne. Lat. 


Optimss, a, um. 
* BONITALO, J. sm. Sorte de 
poiffon. Voyez Bonito. 
BONITAMENTE, ado. Affez bien, 
paffablement, bellement, tout dou- 
cement, avec foin. Lat. JMediocri- 


ulus, a, um. 

BONITO, par antiphrafe, le mé- 
me que Bonico. 

BONITO, f. ». Bonite, poiflon 
approchant du thon. Lat. la, e. 

BONITO, en jargon, un manteau 
à la Caftillane. Lat. Pallium , ii. 

BONVARON , /:m. Seneçon, plan- 
te. Lat. Senecio, onis. 

BONIGA, /. f. Bouze, fiente de 
beuf & de vache. Lat. Bovinu: 


es» d. 
BOOTES, /. m. Le Bouvier, le 
gardien de l'Ourfe. Une des vingt- 
deux Conftellations, qu'on nomme 
peus Lat. Bootes, tis. 
OQUE, /. sw. Bouc. C'eft un 
terme qui n'eft ufité que parmi le 
bas peuple d'Aragon. Lat. Zsrcus, i. 
BOQUEADA, /.f. Bàillement , 
ouverture involontaire de la bouche. 
uy OfCitatio , onis. cos 
la primer boqueada. Sur le c ; 
à linftant. Lat. $Yatim. - | 
Dar las ultimas boqueadas. Rendte 
le a foupir. 
era à ultima boqueáda. Le der- 
nier. Dovir. L. Extremus vite fpiritus. 
BOQUEAR , v. ». Bäiller , ouvrir 
la bouche. Lat. Hiare. 
BoQUEAR. Se prend fouvent pour 
mourir , expirer. Lat. Animans ef- 
e 


BOQUEAR, axplur. Etre prefque 
finie ou achevée, en parlant d'une 
chofe. Lat. Ad exitsm properare. 

BOQUEAR, «€. a. Prononcer, pro- 
férer. Lat. Proferre. 

BOQUEADO, DA, f. p. du verbe 
Boquear autant qu'AGif. Prononcé, ée, 
Lat. Prolatus, a, um. 

* BOQUERA, /. f. Bouche, entrée, 
ouverture d'une éclufe, d'un canal, 
qui fert à arroferles terres. Lat. Qf 
tiw», di. 

* BOQUERA. On appelle ainf dans 
les Afturies l'ouverture, !a porte 
qu'on pratique dans la cloture d'un 


Paquis, pour que le bétail y puifle 
entrer. Lat. Aditus, ús. 
Regar de er beau- 


boquéra. Dépenfi 
conp. C'eft une expreffion figurée fort 
ulitée dans Aragon. Lat. Zarg (9 


affiuenter pr À 

BOQUERON , / mm. Grande ou- 
verture, grand trou, grande entrée. 
Lat. Hiatus A 

BOQUETE , /. m. Petit trou, pe- 
tite ouverture. Lat. Exiguus biatus. 

Tomar boquete. S'échaper , s'en- 


BOQ 


fuir, s'évader. Lat. Fagere. 
BQQUIABIERTO , TA, adj. se, 
€7 f. Celui ou celle qui a la bouche 
béante. Lat. Hians ore. 
BOQUIANCHO, CHA, adj. ». f. 
Grande bouche , grande entrée , gran- 
de ouverture. Lat. Res quevis bian- 


£15 ori5. 

* BOQUICONE O , adj. Etroit 
de bouche. Epithéte du cheval qui a 
la bouche faite comme celle du lapin. 
Lat. Equus oris angu/li. 

* BOQUIFRUNCIDO, DA, adj. 
m. ES f. Celui ou celle qui fait des 
grimaces avec la bouche, ou qui la 
rétrécit. Lat. Ore compreffo com/pó- 


CUMS y a, Unt. 
BOQUIHUNDIDO, D A,adj.m.€9 f. 
Qui a Peer pone , rie ni 
ton allongé. L. | deprelf efl oris. 
BOQUILLA, /. - dim. de Beca. 
Petite bouche , bouche mignonne. L. 
Os exiguum. C'eft auff; l'ouverture des 
canons d'une culotte étroite, d'un bas. 
Lat. Braccarum imus biatus. 
BOQUIMUELLE, adj. d'une term. 


Qui a la bouche tendre & délicate, - 


en parlant. d'un cheval. Lat. Ox 
delicatum babens. 

BOQUIMUELLE , au figuré, qui 
dit ailement ce qu'il fgait, ou qui 
accorde facilement ce qu'on lui de- 


mande. Lat. Ad loquendum, promit. 
tesdemque tem, rium facilis. 
+ BOQUIN, /. m. Efpéce de bayette 


grofliére. Lat. Pansw; lanems craffor 


ES rarior. 
* BOQUINA ; /.f. Terme Arago- 
nois. Peau du bouc. Hircina 


pellis, is. | 
BOQUINEGRO , f =. Efi de. 


Colimaçon. C'eft un terme ufité dans 
la Murcie. Lat. Zimacis genus. 

* BOQUINVELI , f. »». Peu ex- 
pe » & facile à tromper. Lat. 


nexpertas. ; 

BOQUIROTO , TA, adj. sm. ES f. 
Hableur, grand parleur, celui qui 
dit tout ce qui lui vient à la bouche. 
Lat. Blatero , omis. : 

BOQUIROXO , adj. Le méme que 
eni ; mais moins ufité. 

OQUIRUBIO , B1A , adj. s. ES f. 
Au litteral , celui qui a la bouche rou- 
ge, vermeille, mais il n'eft point 
ufité dans ce fens , & on ne l'employe 


que pour fignifier un nigaud, un - 


niais, un idiot, un homme vain 
qu'il eft aifé de tromper. Lat. Zsex- 


perius , a, um. 
BOQUISECO, ca, adj. s. ES f. 


Celui ou celle qui a la bouche féche, 
Lat. Su os babet exfuccum. 

BOQUISUMIDO., DA, adj.s.€9 f: 
Celui qui a la bouche enfoncée, comme 
les vieilles gens qui n'ont plus de 
dents. 

BOQUITA , /. f. dim. de Boca. 
Petite bouche. Voyez 


BOQUITUER' 0, TA, dd 
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Qui a la bouche de travers. Lat. Qui 
labra babet obtorta. | 

* Refr. Tixeras malas bicieron à 
wi Padre Boquituerto Des mauvais 
cifeanx font caufe que mon pére a la 
bouche de travers. Ce Proverbe fi- 
gnifie que l'habitude eft une fe- 
conde nature, & qu'on a de la veine 
à fe défaire d'un défaut qu'on n'a pas 
foin de corriget. 

BORBOLLON, /. ». Gros bouil- 
lon, ou bouillonnement d'eau , com- 
me quand clle fort à grands flots 
d'un canal. Lat. Zmpetus, às. 

BORBOLLON, au figuré, fe dit 
de tout excés , comme de rire, de 
parler avec impétuofité. Lat. Impe- 
tus, Ús. 

A borbollones. A gros bouillons , fe 
dit au figuré de tout ce qui fort en 
abondance. Lat. Undutim. Affluenter. 

Hervir à borbollones. Bouillir à gros 

bouillons. L. Efervefcere. 
' BORBOTAR, v. ». Bouillonner , 
en parlant des eaux qui fortent avec 
impétuofité & avec bruit de leur four- 
ce. Lat. Efferuere. Spumas agere. 


* BORBOTEAR, v.». Marmotet , : 


parler entre fes dents. L. Mufare. 
* BORBOTON, /. ». Le méme 

que Borbollon. 

" * BORBOTON, au figuré, Abon- 

dance , quantité exceflive. Voyez 

Borbollon 


A borbotones. Expreflion adverbia- 
le, à gros bouillons. 

BORCEGUI , /. f. Brodequin , bo- 
tine fans genouilliere. L. Caliga, e. 

* Refr. Catbalina no me olvides, 
pues te traxe borceguies. Ce Proverbe 
fignifie qu'un homme qui a reçu un 
bienfait, ne doit jamais en perdre le 
fouvenir. 

BORCEGUINERIA ,/.f. Lien où 
l'on vend des botines. Lat. Caliga- 
runs officina, «. 

BORCELLA , f. ». Bord, ou bor- 
dure de telle chofe que ce foit en mé- 
tal. Lat. Zabrum , i. ; 
"BORDA, ff. Terme de marinf. 
La grande voile d'une Galére. Lat. 
JMajus triremis velum , i. 

BORDADO, /.m.Le méme que Bor- 
dadura. Broderie en or, en argent, 
ou en foie. Lat. Pbrygiuss opus, eris. 

BORDADOR, BA, J. m. €9 f. 
Brodeur , Brodenfe, celui ou celle 
qui brode. Lat. Phrygio, onis. 

. BORDADURA,/. f. Broderie, ou- 
'yrage de brodeur. Voyez Bordado. 

BORDAR , «.a. Broder, au pro- 
pre & au figuré. Lat. Pbrygio opere 
pingere. | Ornare. 

BORDAR DE IMAGINERIA. Bro- 
der avec des foyes de differentes cou- 
leurs, travailler en petits points. 

BORDAR DE REALCE. Broder en 
relief. 

BORDAR DE SOBREPUESTO. 


C'efk broder fur de la toile on de 
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l'étoffe , & déconper enfuite les figu- 
res pour les appliquer où l'on veut. 

BORDADO , pA,p.p. dù verbe 
Bordar. Brodé , ée. Lat. Phrogio opere 


p 4 6, Mum. 
BORDE , JS. »». Le bord, l'extré- 


mité d'une chofe. Lat. Ora, «. 

BonpE. T. de marine. Le bord 
d'un vaifféau, ón de tout autre bá- 
timent de mer. Lat. Latus, eris. 

BoRpDE. Bâtard, enfant naturel. 
Lat. Notbus, i. 

BORDE DE PUENTE. Gardefou, 
appui d'un pont. 

* Refr. El bijo borde y la mula, 
cada dia fe mudan. Ce Proverbe figni- 
fie que les ames mal nées ont peu de 
ftabilité dans leur conduite. 

BORDEAR , «o. ». Terme de ma- 
rine. Virer de bord, changer de route, 
bordayer. Lat. Navem gyrare. 

* BORDIONA , /. f. Femme pro- 
ftituée , débauchée. L. Scortum , i. 

BORDO, fm. Terme de marine. 
Bord , le cóté d'un Navire , qu'on ap- 
pelle auffi ffanco. L. Nawigii latus. 

BoRpo. Le bord, l'extrémité d'une 
chofe. Lat. Zabrum, i. 

Dar bordos. En terme de marine. 
Voyez Bordear. 

Eflar à bordo. Ir à bordo. Voyez 
Abordo. 

Navio de alto bardo. V. Alto. 

BORDON , f: m. Bourdon, bà- 
ton de pélerin. Lat. Baculus viato- 
rius longior. 

Bo&RDON, en terme de poëéfie, 
Refrain, reprife de quelque vers au 
bout d'un couplet d'une chanfon. L. 
Intercalaris verfus. 

BorpDoN. Bourdon, la plus groffe 
corde d'un inftrument. Lat. Citbare 


nervus major. 

BORDONES. Terme de marinc. 
Cables qui foutiennent les máts. L. 
Rudentes malum. adftringentes. 

* Refr. Bordon y culabaza , vida 
bolgada. Ce Proverbe eft fait contre 
les vagabonds qui aiment mieux cou- 
rir le monde que de travailler. Lat. 
Vagator otiofos exigit dies. 

* Refr. Mal baya el Roméro que 
dice mal de fu bordon. On applique 
ce Proverbe à ceux qui parlent mal 
de leurs bienfaiteurs. 

* Refr. Mudanza de tiempos bor- 
don de nécios. On applique ce pro- 
verbe aux lâches & aux parefleux, 
qui attendent du tems le changement 
de leur fortune , au lieu d'employer 
les moyens néceffaires pour l'établir. 

BORDONCICO , /. s. dimin. de 
Bordon. Petit bourdon. Lat. Viatorius 
baculus minor. 

BORDONCILLO. V. Bordonico. On 
appelle ainf au figuré le vice qu'ont 
certaines gens de repeter plufieurs fois 
le méme mot dans la converfation. L. 
Incpta ES importuna repetitio, oris. 

* BORDONEAR , v.a. T. hazardé. 


f 
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Donner des coups de bourdon. Lat. 
Scipione percutere. 

BoRDONEAR. S'appuyer fur un 
bourdon. L. Scipioni inniti. 

BORDONEAR, en terme de mufis 
que, toucher les grofles cordes d'un 
inftrument de mufique avec adrelle. 
Lat. Zi foni fidibus fcit? canere. 

: BORDONEADO , DA, f. p. da 
verbe Bordonear dans toutes les ac- 
ceptions , frappé , ée avec le bourdon, 
Lat. Scipione percu[fus , a , sm. 

* BORDONERIA, /. f. Vie erran- 
te & vagabonde comme celle que mé- 
nent les Pelerins. Lat. Sordida past- 
peries. 

* Ref. Leña de roméro y pan de pena. 
déra, la bordoneria entera. Ce Pro- 
verbe eft pris des gens de la campa- 
gne: il nous confeille de ne point 
nous fervir de chofes qui ont peu de 
confiftance , telles que les branches 
de romarin, ni de ce qui appartient 
à autrui, lorfque nous pouvons les 
avoir en propre. | 

* BORDONERO , /. m. Celni qui 
erre par le monde en habit de Pé. 
lerin. Lat. Erro, oni. 

BoRDONERO. Se prend auffi pour 
un pauvre. Lat. Egens, tis. 

BOREAL, adj. d'smse term. Boreal, 

ui appartient au Septentrion. Lat. 
orealis , €. 

BOREAS, /. m. Borée , Aqut- 
lon, vent du Nord. C'eft un terme 
poétique. Lat. Boreas, e. 

BOREO, REA, adj. m. ES f. T. 
peu ufité. Boréal, ale, qui appartient 
au Septentrion. Lat. Borealis, e. 

BORGOÑARSE , «.r. Parler com. 
me un Bourguignon, comme un yvto- 
gne. Ce terme eft de l'invention de 
Quevedo. Lat. .Jactare fe. 

* BORGOÑOTA , /. m. Bourgni- 
gnote , efpéce de cafque. Lat. Caf- 


, idis. 

À la borgoñota. A la Bourguignonne. 
Lat. More Búrgundico. ire 

BORLA , /. f. Houpe de foye , 
d'or, d'argent , de fil, ou de laine. 
Lat. Apex , icis. | 

BorLA, Houpe de laine, mar. 
que de diftinétion que portent les Doc- 
teurs fur leurs bonnets : il fe dit du 
bonnet méme. Lat. Apex Doctorum 


infigne. 

BORLILLA , /. f. dim. de Borla. 
Petite houpe. Lat. Apo EA 

BORLON , /. m. Toile de lin € 
de coton remplie de petits nœuds dont 
on fait des courtes - pointes d'été. L, 
Tele SE io variatum, 

* BORNE , /. 15. Bout de la lance 
dont on fe fervoit aux joutes. Lat. 
im extremitas , atis. M 

ORNE. Marrin, on merrin, bois 
dont fe fervent les menuifiers. Lat. 
Liburnum , i. ' 

BORNE, en jargon, c'eft la po- 

tence, Lat. Fwrga. e. — 
| * BOR« 
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* BORNEADIZO , ZA, adj. m. 
€2 f. Fléxible, 
facile à courber. 
BORNEAR, «v. a. Tourner, re- 
tourner, aller autour, mouvoir , 
viter, revirer. Lat. Circumagere. 
BORNEAR , en termes de tailleurs 
de pierres , tourner & retourner une 
pierre. Lat. Cementitios lapides volvere. 
.BORNEARSE LA MADERA. Se dé- 
jetter , fe courber, fe cambrer, en 


parlant du bois. Lat. Znfech. : 
BORNEADO , DA, f. p. du verbe 
Bornear dans fes acceptions. Tour- 


né, ée. Lat. Circumactus, a, um. 

* BORNEO, fers. Tour, mouve- 
ment circulaire, l'a&ion de tourner, 
Lat. Orbis, is. 

* BORNERA , Jr. Efpéce de pier- 
xe noire , dont on fait les moules 
courantes, qui broyentle grain fur 
les giflantes, Lat. Nsgricans lapis, idis. 

* BORNERO , /. 1. On appelle 
einfi le froment moulu avec la mcu- 
le dont on vient de parler. 

BORNI, /. m. Oiíeau de proye, 
ainfi appellé d'une Province de Gui- 
pis d'oü on nous l'a aporté. Lat. 

ccipitris gemus. 
BORNIDO, adj. On appelle ainfi 
en jargon un pendu. Lat. Cruciaf- 


* BORONA, /. f. Pain de millet 
en de maiz dont on fait ufage dans 
les Afluries, dans la Galice, & fur 
les côtes de Biícaye. Lat. Adiliaceu: 


denis, is. . 
BORONIA , /.f. Voy. Alboronia. 
BORRA, /. f. Laine courte qui 

sefte fur la peau des moutons, & qui 

me fe peut tondre. Lat. Zomentum, i. 
BoRRA. Bourre, poil que les ton- 

deurs Ótent des draps avec les cifeaux. 

Lat. Tomentum , i. ) 
Borra. Lie ou marc des chofes 

líquides. Lat. Fex, ecis. 

JORRA. La barbe, lorfqu'elle eft 
épaifle : il le dit également du poil 
de la téte , lorfqu'il eft court & cré- 
pu » comme celui des Négres. L. Bar- 
Eom Capilli cirrati ac porrigi- 


Borra. Efpéce d'impôt fur les 
brebis, qui eit d'une tête fur cinq 
cent. Lat. Pecuniarium vectigal, alis. 

Borra, snterj. dont fe fervent 
ceux qui ont peur. Ouf! ah! Lat. 
Hei ! beus! 

Acafo es borra? Expreflion qui mar- 
que qu'une chofe n'eft pas aufi. mé- 
prifable qu'on le penfe. 

Tener la cabeza llena de borra. Avoir 
la tere bourrée, n'avoir point d'in- 
telligence ni de compréhenfion. Lat. 
Hebetem efe. |. 

Todo es borra. Expreffion dont on 
fe fert jon marquer l'inutilité d'une 
chofe, le peu de fubftance qu'il y a 
dans ce qu'on dit. Lat. Nibil ad rem. 


. BORRACHA, /. f. Sorte de fla- 


liable , maniable ,. 
Flexibilis. 
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eon de cuir que les voyageurs por- 
tent. Ce mot eft encore ufité La 


l'Aragon & dans le Royaume de Va- 
lence. Lat. Utriculus , 1. 

* Refr. Qué tacha? beber con bor- 
rácba. Proverbe dont fe fervent les 
yvrognes, pour exprimer l'envie qu'ils 
ont de boire le vin d'un feul trait. 
Pr Potare de tota ampbora , malum 

nice 


* BORRACHADA , f. f. A&ion 
d'yvrogne. Voyez Borracbera. 

BORRACHERA , f. f. L'action par 
laquelle on s'enyvre. Le e que 
Embriaguez. Yvrognerie. Lat. Ebrie- 
tas, alis. 

BORRACHERA. On appelle ainfi 
un repas où l'on boit avec excès, un 
repas de débauche. Lat. Compotatio , 
0n. 

BORRACHERA. Sotife, imperti- 
nence , folie , extravagance. Lat. In- 


qnia, e, 

BORRACHERIA, /. f. Yvrogncrie. 
Le méme que Borracbada , & Borra- 
chera. Ce mot n'eft prefque plus ufité. 

BORRACHEZ , f. ». T. peu ufité. 
Yvrognerie , ie l'a&ion de s'en- 
yvrer. Lat. ietas , atis. 

BORRACHEZ , au figuré, yvreffe, 

lie , eur , alienation  d'efprit 
caufée par une paflion violente. Lat. 
Infania, e. 

* Rei. Borracbez de agua nunca fe 
acaba. Ce Proverbe fignifie que les 
vices augmentent à proportion des oc- 
cafions'qu'on a de les fatisfaire. L. 
Aqua ebriofum neminem fanaveris. 

BORRACHISSIMO , MA, adj. fu- 
perl. mm. ES f. de Borracho. Très yvro- 
gne, (Te, plongé , ée dans le vin. Lat. 
Vino immerfus, a, um. 

BORRACHO , CHA, adj. m. ES f. 
Yvrogne, yvrognelle. Lat. Ebriofu:, 
a, NM. 

BoRRACHO. Yvre; on appelle ainfi 
un homme tranfporté de quelque 
paflion violente. L. ZI» furorem aëfus. 

BoRRACHO.Yvre. On appelle ainfi 
un homme qui entreprend des chofes 
déraifonnables. Lat. Znfanus. 

Sopa borracha. Soupe d'yvrogne. 
C'eft celle qui eft faite avec des bif- 
cuits , du vin, du fucre & de la ca- 
ñelle. Lat. Vino madens offa. 

Cara de borracbo. Vilage d'yvro- 
gne, trogne enluminée. 

* Refr. A la borracha paffas? Ce 
Proverbe marque une difparate , com- 
me c'en eft une par exemple de don- 
ner des fucreries à un homme qui 
aime le vin. 

* Refr. Al borracho fino miel agua 
bafla ni el vino. Ce Proverbe fignifie 
due les perfonnes fujettes au vin ne 
e laffent jamais de boire. 

* Refr. Colérico fanguino , borrácho 


fino. Ce Proverbe eft fondé fur ce 


¡“e les hommes d'un tempérament 
colírique & fanguin, lorfqu'ils font en 
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cólére , pareifient tranfportés horr 


d'eux - m 


confeille d'éviter le commerce de ces 

fortes de gens. 
BORRACHON , f. ». Augm. de 

Borracho. Yvrogne d'habitude, grand 

yvrogne. Lat. Ebrio/us. 

E d ,J. 11. Augm. 
e . Grand yvrogne. Voyez 

Borracbon. ; : 


BORRACHUELO, rA , f. s». £9 f. 
Terme de mépris. Petit yvrogne, peti- 
te e Lat. Ebriofus, fa. 

ORRADOR , /. ». Brouillon , 
pier fur lequel on jette fes premiéres 
penfées en écrivant. Lat. Advuer/aria, 


orum. 
BORRADOR,/.m. Brouillon, li. 
vre journal de marchand. L. Ratio- 
num breviarium . ii. 
BORRAPELAIRE. Terme qu'on 
employe comme une interje&tion. 
Rien moins que cela, je n'en ferai 
rien. C'eft un terme Aragonois, qui 
n'eft ufité que parmi le bas Peuple: 
Lat. Aba. 
BO ; 9. a. Rayer, effacer, 
biffer , bâtonner , paffer un trait de 
lume fur ce qui eft écrit. L. Delere. 
t figurém. Obfcurcir, ternir, effa- 
cer l'éclat, offufquer, embrouiller, 
cacher, violer. Lat. Ob/curare. 
Borrar , o borrarfe de la memoria, 
Oublier Dee chofe. Lat. Obboifci. 
Borrgr la Plaza. Congédier un fol- 
dat, l'effacer des régiftres , dépofer 
un homme de fon emploi. Lat. Aike 
miltum , fenatorum eradere. 
BORRADO , DA, f.p. du verbe 
Borrar dans toutes fes acceptions. 
nn ée. Lat. Deletus, a , son. 
ORRASCA, /. f. Bourrafque ; 
tempéte, orage , ouragan, tant fur 
mer que fur terre. Lat. Procella, e. 
BORRASCA. Orage, au figuré, agi- 
tation d'efprit violente; il fe prend 
aufli pour émeute, fédition, trouble. 
kat. Animi commotio. 


BORRASCA. Dans le ftilo badin ,- 


fe prend pour yvrognerie & yvrefle. 
Voyez Borracbera & Embrioguez. 

ORRASCOSO , SA , adj. m. ES f. 
Orageux, eufe, tempétueux, eufe. 
Lat. Procellofus, a, sm. — 

BORRAX. Voyez 4Atincar. 

BORRAXA , /. f- Bourache, herbe 
potagére. Lat. Borago , inis. 

* BORREGADA, /. f. Loa ves 
confidérable de bêtes à laine. 
Ovium grex, egis. : 

BORREGO , Ga, JS. s. Ef. A- 
gneau, ou brebis d'un an. Lat. .Agrses 
anniculus 


* BORREGO. On appelle ainfi par 
mépris & au figuré une perfonne idio- 
te, ou ignorante. Lat. Zndocfu;. 

No bai tales borrégos. Pour dire 
qu'une chofe n'eít pas seine 

+ 


DOR 


* Refr. Abora que tengo ovéja y bor- 
réa todos me dicen , efleis Pedro en bo- 
sa buena. Ce Proverbe fignifie qu'on 
ne fait cas que des gens riches. 

BORREGON , /. #1. augm. de Bor- 
rézo , aupropre c'eft un gros agneau, 
reris nos m pem ce fens. 
Au figuré, i ifie un homme pa- 
cifique & de bonne pâte. Lat. ve 


pacificus. . 
BORREGUERO, /. m. Berger quia 
foin des agneaux d'un an: c'eft aufíi 
celui qui les vend. Lat. Paflor , oris. 
* BORREGUILLA, /. f. dimin. de 
Borrega. Jeune brebis d'un an. Lat. 
anniculus. 
* Refr. Cordéra chiquilla, cada año 
es borreguilla. Ce Proverbe fignifie 
le tems ne corrige point les dé- 
ts naturels. Heu! corporis mon vi- 
tia tempus emendat. 
BORREN , /: »s Paneau d'une fel- 
le à cheval, un couffinet rempli de 
bourre. Lat. Epbippii culcitra, e. 
* BORRENA , /.f. Le même que 


-Borren. 
BORRICADA, /. f. Troupe d'à- 
nes , de bourriques. Lat. Ajfínorum 


grex , egis. 

BÓRRICO, CA , f. tn. ES f. Ane, 
aneffe, bourrique. Lat. Afines , i. 
Afma, e. 

BoRRICO, au figuré, ignorant, 
Ane, fot, idiot. Lat. Homo bebes. 

El demonio del borrico por donde faca 
el bocico. Expreflion proverbiale & 
triviale dont on fe fert lorfqu'un 
homme vient nous débiter quelque 
extravagance. 

Trueca borricos. On appelle ainfi 
un homme qui troque fans cefle une 
chofe pour une autre. — 

Una vez pueflo en el borrico. Cette 
expreflion fignifie que quand on a 
une fois commencé une chofe , il faut 
la fuivre coute qui coute. 

* Refr. 4 la borrica arrodillada, do- 
blarle la carga. On applique ce Pro- 
verbe à ceux qui fe plaifent à cha- 
griner un homme qui eft dans l'af- 
flidion. 

BORRICON, /. #1. augm. de Bor- 
rico. Grand âne, grofle bourrique. L. 
Afinus. Epithéte qu'on donne à ceux 
qui font paifibles & de bonne com- 
pofition. Lat. Vir famplex ES patiens. 

BORRICOTE , f. ». Le méme qu 
Borricon dans le fens qu'on vient de 


dire. 
* BORRIQUEÑO, NA, adj.m.£9 f. 
y^ open à l'àÀne, ou l'áneffe. 


i , 0, Un. 
BORRIQUETE DE PROA, fm. 
T. de marine. Le beaupré d'un vaif- 
feau. Voyez Majtelero de proa. 
BORRIQUILLO, /. m. dim. de 
IMS Anon. Lat. 4/fni pullus. Afel- 
f^ 
* Refr. El afno. chiquillo fempre es 
nus AS Proverbe fignifie que 
om. 1, 


BOR 
le tems ne corrige point les défants 
naturels, on qu'on eftime plus les 
chofes par leur n Vcreld , que par 


ce qu'elles font vement. Pufil- 
lus , annis is minor paret. 
BORRIQUITO , /. ss. dim. de bor- 


rico. Voyez Borriquillo. 

* BORRIVA, /. f. La laine d'un 
agneau qui eft né aprés Páques. Lat. 
Agni ferotini lana. . 

BORRO, f. m. Voyez Borrego. 

Bono , au figuré, Un butor, un 
DT , un ftupide. Lat. Homo flu- 


pidus. 
BORRON , f.". Effaqure , rature, 


pâté, goutte d'encre tombée fur le 
papier. Lat. Zitura, e. . 

* BORRON , en terme de Peinture, 
efquifle, ébauche. Lat. Zabule pri- 
maria defcriptio , onis. 

BOoRRON, au figuré, Adion qui 
ternit la réputation d'un homme. L. 
Probrum , i. 

* BORRONES.  Brouillons ; les 
auteurs appellent ainfi leurs ouvrages 
par modeítie. L. Aduerfaria, orum. 

Eflar en borron. N'étre- pas encore 
mis an net, en parlant d'un écrit. 

* BORRONCILLO , /. 5. dim. de 
borron. Efquiffe légére. Lat. Linearis 


futuri operis o. 
* BORRONISTA , /. m. T. peu 


ufité. Celui qui efface ce qu'il écrit 
pour le corriger, correéteur de fon 
propre ouvrage. Lat. Corrector, oris. 

* BORROSO, SA, adj. m. ES f. 
Trouble, chargé de lie, bourbeux, 
eufe. L. Feculentus , a, um. 

Borroso. On appelle ainfi dans 
l'Aragon un mauvais ouvrier. Lat. 
Ineptus artifex , icis. 

Letra borrofa. — Cara&ére páteux. 
Lat. Characteres maculofi. 

BORRUFALLA , /. f. T. bas & an- 
cien du Royaume d'Aragon. Refte de 
quelque chofe, rognure, balayure, 
ordure, haillon, guenille, bois qui 
tombe des arbres morts. Lat. Frag. 
menta , orum, Et aufli bagatelles , ve- 
tilles, fadaifes. Lat. Vuge, arum. 

BORRUMBADA , /. f. T. bas. Ac- 
tion témeraire , hardie & inconfiderée 

ni fait du bruit. Lat. Z'emerarium 
cinus , oris. 

BORUJO , /. #. T. anc. Ce qui 
refte du raifin, des olives & des au- 
tres fruits aprés qu'on en a exprimé 
le fuc. L. Vinacea ,- orum. 

BORUJON ,/. ». augm. de Borsjo. 
Gros monceau de marc de raifins & 
d'olives. Lat. Vinaceorum acervus , i. 

Borujon, au figuré, Tumeur, 
enflure, bofle , marque de coups de 
fouet. Lat. Vibex, icis. 

* BOSADILLA , /. f. Vomiffement. 
Ce mot eft peu ufité. V. Vomito. 

* BOSAR, v.a. Vomir. Vomere. 
Regorger , répandre , fe dit d'un 
vale qui eft trop plein. Lat. Redsr- 


e. 
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BosAR , au figuré, vomir des in- 
jures. Lat. Probris infeétari, 

BOSCAGE , /. m. Bocage , bois 
touffu. Lat, Nemus, oris. 

* BoSCAGE, en terme de peintu- 
re, paifage. Lat. Arboretis ES campr- 


flribus locis illuftrata tabula, e. 


* Boscar , v. €. Voyez Bufcar. 

* BOSPHORO, /. m. Bofphore , 
détroit, ou canal de mer. Lat. Bof- 
pborus , i. 

BOSQUE, /. m. Pays rompu, 
montueux , bois, forêt. Lat. Me 
Us, Oris. 

Bosque , en jargon, c'eft la barbe. 
Lat. Barba, e. 

BOSQUECILLO , /.m. dim. de 
Bofque. Petit bois. Lat. Lucus, i. 

BOSQUEJAR, vu. a. Ebaucher , 
efquiffer, croquer, crayonner grof- 
fiérement. Lat. Adumbrare. 

BOSQUEJADO , pa, f. f. Ebau- 
ché, ée. Lat. Adumbratus , a, um. 

BOSQUEJO , /. m. T. de Peintu- 
re. Efquifle, deffein, croquis. Lat. 
Opus prima manu adumbratum. 

Bosquejo, au figuré, Ebauche, 
ouvrage qui n'eft que commencé. Lat. 
Opus rude ES bratum. 

BOSTEZAR, «. ». Bäiller, ou- 
vrir extraordinairement & involon- 
tairement la bouche. Lat. O/citare. 

BOSTEZAR. Se prend aufli pour 
vomir, rendre quelque chofe en s'ou- 
vrant, poufler déhors. Lat. Hiare. 

BOSTEZAR , «9. a. T. Poétique, 
Exhaler, jetter, poufier des exha- 
laifons , des vapeurs. Lat. Exbalare. 

*Refr. Mi bija que bipa , de ban. 
bre eftà abita 5 mi nuera que bofléza , 
de harta efta teffa. Ce Proverbe figni- 
fie que nous interprétons les chofes 
en bien ou en mal, felon l'amour ou: 
la haine que nous avons pour les 


gens. 

BOSTEZO , /. m. BAillement , ou- 
verture involontaire de la bouche. 
Lat. Ofcitatio , onis. 

BosTEZo, au figuré, Abime, gouf- 
fre, concavité, creux y crevafle. L. 
Hiatus , ús. 

* Refr. Anda la cabra de roca en ro- 
ca, como el boflézo de boca en boca. 
Ce Proverbe dénote non feulement 
les báillemens que nous faifons lorf- 


que nous voyons báiller quelqu'un, 


mais encore le panchant que nous 
avons à imiter les aétions d'autrui. 

BOTA, /. f. Bouteille de cuir à 
mettre du vin. Lat. Utriculus, i. 

BoTA. Barril, pipe ou futaille 
dans laquelle on met le vin & l'eau 
fur les vaiffeaux. Lat. Dolium , ii. 

Bora. Botte, chauffure pour mon- 
ter à cheval. Lat. Ocrea, e. 

BOTAS A LA DRAGONA. Bottes 
à la Dragonne. Bottes molles. Botas 
fuertes. Bottes fortes. Lat. Militares 
ocree. 

Eflar com las botas calzádas. Etre 

B b botté , 


b 
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botté , étre prét à partir. Lat. I» 


procinctu efe. . 

* Refr. Ni tu pan en tortas , ni tu 
vino en botas. Ce Proverbe renferme 
une maxime d'œconomie , qui eft de 
he point employer fon argent à des 
choles de peu de durée. 

* Refr. Nota que el jarro no es bota. 
On applique ce Proverbe à ceux qui 
confondent le nom des chofes, quoi- 
qu'elles fervent au méme ulage. 

* Refr. No vayas me 
y quando fueres , no la lleves fin vino. 
Ce Proverbe nous confeille de ne rien 
négliger de tout ce qui peut fervir à 
nos commodités. 

* Refr. Tabardo y bota en cubren coi- 
ta; 0 botas y gabán cubren mucho mal. 
Ce Proverbe fignific que les qualités 
extérieures fervent fouvent à couvrir 
de grands défauts. 

BOTADOR, /. m. Cifeau , inftru- 
ment de fer pour arracher les clous 


qu'on ne peut point tirer avec des 
tenailles. Lat. Covas quidam ad alio; 
clavos extrudendos idoneus. 


BOTADOR. Davier , inftrument de 
dentifte. Lat. Denticularium. 
BOTADOR. Perche de batelier.Lat. 


Contus , i. 

BOTAFOGO, /. m. Boute-feu, 
infrument de canonnier. Lat. Zgnia- 
rius funiculus ,. i. 

* BOTALO, o BOTALON, /. m. 
T. de Marine. Piéce de bois qui cft 
fous l'éperon d'un navire, où eft at- 
tachée une poulie, & qui fert à amu- 
rer le trinquet. 

* BOT N,/.m. Amas, pro- 
vifion de tonneaux pour l'ufage d'un 
vaiffeau. Lat. Urceorum copia , e. 

BOTANA, /.f. Petit morceau de 
bois rond comme une piéce du jeu de 
Dames, qui fert à boucher les trous 
d'un outre , ce qui fe fait en joignant 
la peau autour de cette piéce , & l'at- 
tachant avec de la ficelle bien ferrée 
& poiflée. Lat. Utriculi obturamen- 
$um , 3. 

BOTANA. Emplâtre qu'on met fur 
une payo. Lat. Malagma, ati;. 

BOTANICA , f. f. Botanique, la 
Ícience des plantes. Lat. Rei herbaria 
peritia. 

BOTANICO, CA, adj. m. ES f. 
Botanique, qui appartient à la fcien- 
ee des plantes. Lat. 4d rem berbariam 

ertinens.. 

BOTANOMANCIA , /. f. Bota- 
nomancie , divination fuperftitien- 
fe par les fimples. Lat. Botanoman- 
bia, e. 

BOTAR, v. a. Chaffer, pouffer dé- 
hors, enlever de force, déraciner. 
Lat. Expellere, Evellere. 

BoTAn. Sortir à la hâte d'un en- 
droit. Lat. Evadere. 

BOTAR, en terme de jeu de pau- 
ame , fervir la balle an rebond avec la 
main, fans raquette. Lat. Pilam Lu. 


BOT 
Joriam primèms folo allifam , jacere. 
Borar, T. de Marine. Diriger le 
gouvernail, le faire jouer à rd 


& à bas bord. Lat. Vavale guberna- 
culum in dextram «el feniftram inflec- 
tere. 

BOTAR AL AGUA. Lancer un vail- 
feau à l'eau. Lat. Navem mari com- 
mittere. 

Botar la pelota , # otra cofa arroja- 
da. Bondir, rebondir, en parlant 
d'une bale à jouer, ou de telle autre 
chofe. Lat. Reflire. 

Botarfe el color. vig dns peu ufi- 
téc. Changer de couleur, fe ternir, 
fe déteindre. Lat. Decolorari. 

* Botarfe el vino. Se tourner, en 
parlant du vin. Lat. Evanefcere. 

* Refr. Quien afora botafora. Ce 
Proverbe fe dit fur ce que ceux qui 
donnent leur bien à bail emphytéo- 
tique, fe privent des avantages qui 
peuvent leur en revenir. 

BOTADO, DA, fp. f. du verbe 
Botar dans toutes fes acceptians. Chaf- 
fé, de, pouflé, ée dehors. Lat. Ex- 


US, a, UM. 

BOTARATE, /. »». Ter. bas. Un 
fot, un étourdi. Lat. Mall fani capi- 
tis bomo. 

BOTAREL, /.m. T. de n- 
nerie, Appui, foutien, étaye, fup- 
port. Lat. Fulcrum , i. 

* BOTARGA, /.f. Efpéce de cu- 
lotte qu'on portoit autrefois, & qui 


couvroit la cuifle & la jambe tout 
enfemble. Lat. Subfirictum ad nates 
Jubligar. 


BOTARGA. Caréme prenant, bouf- 
fon de Comédie, Lat. Perfona, e. 

* BOTARGA. Onappelle ainfi dans 
l'Aragon une figure de paille, bouf- 
fon de Comédie qu'on habille en fol- 
dat, avec un mafque de carton, & 
qui fert à npe peuple aux fétes 

e taureaux, on l'appelle Dominguil- 
lo de toros. Lat. Homo palearius. 

* BOTARBGA. Gros fauciffon , fait 
avec de la chair de porc , qui fe con- 
ferve toute l'année. Lat. Botellus , 5. 

* BOTARGUEAR, vu. «a. Terme 
bas de l'Aragon. Bleffer ou maltraiter 
quelqu'un , comme fait le taureau 
avec la figure dont on vient de parler. 
Lat. Pellere. 

BOTASELA, /. f. Boute - felle, 
fignal qu'on donne aux cavaliers pour 
monter à cheval. Lat. Signum bucine 
equos infeendendi. 

BOTE, /. m. Le jet, le bond de 
la bale, faut qu'elle fait en tombant 
à terre. Lat. Vebemens icfus , ds 

BoTE. Bateau, nacelle, chalou- 
pe , efquif , gondole , canot qu'on por- 
te dans un vaiffeau. Lat. Cymba, e. 

BorTE. T. de Marine. L'a&ion de 
lancer un vailfeau à l'eau. Lat. Na- 
vis in mare deducfio, onis. 

BoTE. Pot de fayance fans anfes 
vernillé , dans lequel on met de l'on. 


BOT 


guent & des drogues. Lat. Pas wm. 
guentarium. 

BOTE, au figuré, Recueil, reper- 
toire. Lat. AMijfcellanea , orum. 

Bore. Foffette que les enfans font 
pour jouer. Lat. Scrobs , bis. 

BoTEs , plsr. Pots pour mettre du 
fard. Lat. Unguentaria oafa , orson. 
O Bote de lanza, o pica. Coup de 
ins ou de pique. Lat. Lancer ic- 
fus 


9 . 

De bote en bote. Plein, comble, 
bord à bord. Lat. Pienè. Cinnulatè. 

Ex. Eflaea la fala , 0 la placa llena 
de gente .de bote en bote. La falle ou la 
pues étoit pleine de gens d'un bout 

l'autre. 

* BOTECARIO , f. ». T. anc. Sor- 
te d'impót établi pour fuvenir aux 
frais de la guerre. Lat. Vediigalis 
genus ad fs belli. 

BOTECICO, /. m. dim. de Bote. 
Petit pot à mettre des onguents , des 
drogues. Lat. Zafculum , i. 

BOTECILLO , /. m. dim. de Bote. 
Petit pot à mettre du fard. Lat. 7af- 


culum, i. 

* BOTELLA, /. f. Bouteille de 
gros verre à mettre du vin, ou au- 
tres liqueurs. Lat. Lagena, «e. 

* BOTEQUIN , /. 5m. dim. de Bo- 
te. Canot, petit bateau pour le fer- 
vice d'un grand bâtiment. Lat. Lem- * 


bus, 3. 

BOTERO, fm. Cclui qui fait & 
qui vend des outres à mettre du vin. 
Lat. Utriculorum fartor , oris. 

BOTICA, /. f. Boutique d'Apo- 
ticaire. Lat. Apotbeca , «e. 

Borica. Boutique; on appelloit 
ainli autrefois toutes fortes de bon- 
tiques en général. Lat. Taberna, «e. 

OTICA , en jargon, la boutique 
d'un mercier. Lat. Znflitoris taberna. 

De todo bai como en botica, à todo 
Je balla como en botica. Ces expret- 
fions font pour marquer l'abondance 
des chofes qu'il y a dans un endroit. 
Lat. Omnibus abundat. 

Es botica precifa. 11 n'y a perfonne 
autre ici à qui Pon puifle s'adreffer. 

* Refr. Entra en la botica, que no 
nos defavendrémos. Ce Proverbe le dit, 
parce que lorfqu'on eft dans une bou- 
tique, il eft plus aifé de s'ajufter 
avec le marchand. 

BOTICARIO, /. m. Apothicaire , 
celui qui prépare & qui vend toutes 
fortes de médicamens. Lat. Pbarma- 
copola , e. 

BoTICARIO, en jargon, Marchand 
Mercier. Lat. Z#ffitor , oris. 

Como pedrada en ojo de Boticério. 
Expreffion dont on fe fert pour dire 
qu'une chofe vient à propos. 

BOTIGA , /.f. Le méme que Bo- 
tica , dans le lens d'une boutique de 
marchand. 

BOTIGUERO, /. tn. T. Aragonois 
anc. Marchand de boutique. 

BOTIJA, 





! 


BOT 
BOTIJA, /.f. Jarre, grande cru- 


che ou flacon à mettre du vin ou de 
l'eau. Lat. Doliolum, i. 


BorijaA. Baril, barriqne qui fert 


à mettre de l'eau ou autres liqueurs 
dans les vaiffeaux. ° 
BoT1JA. On appelle ainfi un hom- 
me gros & trapu. Lat. Doliaris bomo. 
BOTIJERO , /. m. Tonnelier, qui 
fait des tonncaux. Lat. Doliaris fa- 


der, bri. — 

BOTIJON, J. m. augm. de Botija. 
Grande jarre de terre qui a le ventre 
gros & le col étroit. Lat. Lagena 


grandior. | 
BOTIJUELA , /. f. dim. de bofija. 


Petite cruche , petite bouteille de ter- 
reà mettre du vin & autres liqueurs. 
Lat. Zaguncula, e. 

BOTILLA, /. f. dim. de bota. Pe- 
tite bouteille de cuir à mettre du vin. 
Lat. Utriculus , i. 

* BOTILLER o BOTILLERO, J. 
sz». Limonadier, qui vend toutes for- 
tes d'eaux fraiches. Lat. Promus con- 


das. 

BOTILLERIA, /. f. C'étoit autre- 
fois l'endroit de l'hótel d'un grand 
Seigneur où l'on préparoit & l'on gar- 
doit les liqueurs compofées. On en- 
tend aujourd'hui par ce mot un en- 
droit public où l'on vend des rafrai- 
chiffemens. Boutique de limonadier. 
Lat. Jfulfarum taberna, e. 

* BOTILLERIA , T. hors d'ufage. 
On appelloit autrefois ainfi un certain 
impôt pour fuvenir aux fraix de la 

erre. Voyez Botecario. 

* BOTILLO , /. :». Petit ontre à 
mettre du vin ou autres liqueurs. Lat. 
Utriculus, i. 

' BOTIN, /f. m. Sorte de botine, 
courte fans genonilliére, qui fe lace 
avec un lacet , ou ruban. Lat. Ocreæ, 


BoTINES. Botines de drap qui 
s'attachent avec des boutons. Lat. 
Ocreæ ex panno. 

BoTIN. Butin, ce qu'on prend 
fur l'ennemi. Lat. Preda, e. 

* Refr. El botin de la galána para el 
invierno no vale nada. Ce Proverbe 
fignifie qu'on doit faire les chofes à 
tems, & s'en fervir de méme. 

BOTINICO , /. m. dim. de Botin. 
Petite botine courte. Lat. Ocrea 


Minor. 
BOTINILLO, /. tm. dim. de Bo- 
tin. Botinc qui rie va qu'à mi - jambe. 
AG Botinico. 
: BOTIQUIN, /. #. Droguier, apo- 
thicairerie portative. Lat. Medicatoria 


eapfula , e. 

' *BOTIVOLEO, /. m. Renvoi de 
la balle qu'on prend à la demi- vo- 
lé. Lat. Pile ante primum faltum re- 


Puifus. 

, BOTO , TA, adj. m. EJ f. Emouf- 
fé, ée, qui n'a point de pointe. Lat. 
Obfsus, a, um. 


\ 


BOT 

Boro , au figuré, nn lourdaut, 
un homme fans efprit. Lat. Hebes. 

BOTON , f. m. Bouton , petit 
globe de bois ou de métal dont on fe 
ert pour boutonner les habits. Lat. 
Adfiriélorius globulus , i. 

Un boton de feda. Un bouton de 
foye. 
Un boton de oro. Un bouton d'or. 
Un boton de plata. Un bouton d'ar- 
gent. | | 

Boton de arbol. Bouton, ou bour- 
geon d'arbre. Lat. Gemma, e. 

BoTon. Petite boule de cire ar- 
mée de pointes de verre, dont fe 
fervent les difciplinans. Lat. Globu- 
lus cereus aculcatus. 

BoTon. C'eft auffi le bouton qui 
eft au bout des fleurets. Lat. Rudi: 
globulus, i. 

BoTOoN. Bouton, furoncle. Lat. 
Furunculus , i. 

BOTON DE FUEGO. Bouton de feu, 
cautére a&uel. Lat. Zgneum caute- 
rium , di. 

BOTONES DE MULETILLA. On 
appelle ainfi des petits morceaux de 
bois, d'os ou d'autre matiére dont les 
Carmes déchauffés fe fervent pour te- 
nir leurs manteaux. Lat. Globulus li- 
gneus aditriótorius. 

Contarle los botones à uno. Compter 
les boutons à quelqu'un, en termes 
d'efcríme , c'eft Ini donner plulieurs 
botes à l'eftomac. 

* BOTONADURA, ff. Garnitu- 
re de boutons. Lat. Globulorum ad- 

icloriorum numerus , i. 

* BOTONAZO, /. m. Coup de 
fleuret, botte portée avec le fleuret. 
Lat. Retufi enfis ictus, ús. 

BOTONERO, RA, /. m. EY f. 
Boutonnier, re, celui ou celle qui 
fait ou qui vend des boutons. Lat. 
Globulorum  adflrifforiorum — opifex , 
icis. 

* BOTRYITE, /.m. Tuthie. L. 
Cadmie genus botryitis dicium. 

* BOVAGE , o BovaArico , f: ws. 
Certain impót qu'on payoit en Cata- 
logne pour chaque paire de bœufs 
de labour. Lat. Boviwm veétigal, 
alis 


BOVEDA , ff. T. d'Archite&ure , 


Voute. Lat. Fornix, icis. 
BovEDA. Cave fouterraine, pra- 
tiquée dans les rochers. Lat. Crypta 
Jubterranea , e. 
BOvEDA. Souterrain, ou caveau 
qui fert de fepulture. Lat. Crypta, «e. 
BovEDAS. Logemens pratiqués 
fous terre. Lat. Cryptor porticus, i. 
Hablar en boveda. Parler arrogam- 
ment. Lat. ZImiodico faftu alloqui. 
BOVEDA de jardin becba de ar- 
boles en forma de arco. Berceau de 


jardin. 
* BOVEDILLA, /. f. dim. de bo- 
veda. Petite vonte que l'on forme 


Yen plátre dans l'entre-deux des foli- 
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ves des planchers en Efpagne. Lat. 


Parvus fornix. 

BOVINO, NA, adj. m.€9 f. T.anc. 
Qui appartient au boeuf ou à la va- 
che. Lat. Bovinus, a, um. 

BOX, f.m. Buis , forte d'arbrifleau. 
Lat. Buxus, i. | 

Box. Bouifle, inftrument de bois 
fur lequel les Cordonniers coufent 
les quartiers de leurs fouliers, & 
font les arriére - points. L. Sutoriuns 
ligneum | inflrumentum , i. 

Box. Circuit, contour d'un país 
maritime , d'une ifle. Lat. Circuitus. 

* BOXAR, o BOXEAR , v. n. A- 
voir tant de circuit, en parlant d'un 
pais maritime. Lat. Zn ambitu patere. 

BoxaAR y BOXEAR, v. a. 
furer le circuit d'une ile, ou d'un 
pais maritime, environner, entou- 
rer, aller au tour. Lat. Zmbire. 

BOXADO, nA, à BOXEADO, DA, 
p. p. Mefuré par rapport à fon cir- 
cuit, environné, ée. Lat. Cinéus, 


ds um. 
'"BOXEDAL, f. m. T. peu ufité. 
Lieu planté de bouis. Lat. Buxe- 


tum , 1. 

* BOXEO, /. t». L'action par la. 
quelle on mefure le circuit d'une ile, 
ou d'un pais. Lat. Circwitio, onis. 

«* BOY , f. m. T. ancien qui ne 
s'eft confervé qu'en Gálice. Un bœuf, 
Lat. Bos, ovis. 

BOYA, f. Terme de marine, 
Bouée, morceau de bois ou de liége 

v'on attache à une ancre, & qui flote 
ur l'eau pour marquer l'endroit oy 
on l'a jettée. Lat. Zncborale , is. 

Bovas. Bouées , morceaux de lié. 
ge qu'on attache aux filets pour 
qu'ils raillent pas à fond. Lat. Sx- 
beris frufla retibus affixa. 

* BovA. Boucher, qui tue des 
bœufs. Lat. Lanius , 1i. 

Bova. On appelle ainfi le bour- 
reau dans quelques endroits, parce 
qu'à fon défaut on prend un boucher 
pour faire fes fonctions. Lat. Carmi- 


cis, 


f" Io YADA » f. f. Troupeau de 


beufs. Lat. Boum armentum , i. 

BOYANTE , adj. d'une term. T. 
de marine qui fignifie léger , bon 
voilier , fin de voiles. L. Velicola , «e. 

ANavio boyante, navio legero, que na- 
vega bien. Navire qui marche légé. 
rement. 

BOYANTE, ai. d'une term. Heu- 
reux , fortuné. fe dit communé- 
ment de, ceux à qui tout réuffit. L. 
Homo fortunatus. 

BOYAR,o.». Terme de marine. 
Floter, étre à flot, en parlant d'un 
vaiffeau qui étoit refté à fec , & que 
la haute mer remet à flot. Lat. 


Flutiugre, | 
BOYERA, /.f. Etable à bœufs. 
Lat. Bovile , lis. 
* BOYERIZO, ZA, adj. m. ES £ 
Bb 2 . Bow 
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Bouvier, Bouviére, celui ou celle 
“qui garde les bœufs. Lat. Bubulcus, i. 

* BOYERO, f. ». Bouvier, celui 
qui conduit des bœufs attelés à un 
. “char, à une charrue. L. Bubulcus, i. 

BOYUNO, NA, adj. m. ES f. Qui 
“appartient aux bœufs, ou aux.va- 
ches, Lat. Bovinus , a, um. 

* BOZA, f. f. Terme de marine. 
Boffe , certains anneaux de corde qui 
fervent à la manœuvre. 

BOZAL , /. m. Efpéce de mufeliére 
de jonc, qu'on attache à la tête des 
bétes de lomme & de labour, pour 
qu'elles ne gátent point les bleds, & 
qu'elles ne s'arrétent point à manger 
par le chemin. L. Spartea bucula , e. 
. Bozar. Mufeliére qu'on met aux 
chiens pour les empécher de mordre. 
On en met aufli aux agneaux pour 
les empécher de tetter. Lat. Pafto- 
mis, idis. 

BozAL. Ornement de grelots , ou 
petites fonnettes d'or ou d'argent, 
- dont on garnit la tétiére d'un cheval. 
Lat. Pbalere, arum. 

BOZAL, adj. d'une term. Rufti- 
ue, fauvage, payfan , manant , grof- 
er, lourdaut , ftupide, ignorant , fa- 

rouche, incivil, impoli, fe dit des 
payfans & des negres nouvellement 
arrivés de Guinée. L. Ruflicus, a, um. 

Bozar. Apprentif, novice. Lat. 
Tiro, onis. 

BOZAR , v. a. T. peu ufité. Cher- 
cher, s'informer, s'appliquer à quel- 
que chofe, lire, examiner avec at- 
tention. Lat. Attentius perfpicere. Se- 
dulo indagare. 

BOZO,/. m. Poil follet qui com- 
mence à poindre aux jeunes géns. 
Lat. Lanupo , inis. 

Bozo. Se dit auf du deffus de 
la lévre fupérieure od vient le pre- 
mier poil follet. Lat. Superius oris 


yd. 

Bozo. Licol, mufeliére,bride qu'on 
met aux chevaux, mules, mulets, 
ânes. Lat. Capiftrum , i. 

* Refr. 4 la moza con el 9:020 , y 
el mozo con el bozo. Ce Proverbe 
nous indique le tems dans lequel il 
convient de marier les jeunes gens. 

* Refr. Al potro , y al mozo el ata- 
barre floxo , y apretado el bozo. Ce 
Proverbe fignifie qu'on doit les bien 
traiter tous deux, mais ne pas leur 
làcher la bride. 
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* BRABANTE , f. m. Toile de 
Brabant. Lat. Brabramtinum carbaf 
genus. : 

* BRABIO, /. ». Prix qu'on don- 

noit aux vainqueurs dans les jeux pu- 

blics. Lat. Premium, ii. 

. .* BRACEADA , /.f. Mounvent 
violent des bras. Lat. Bracbiorum 

agitatio , onis. 
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* BRACEAGE , jm. T. de mon- 
noyeur, la fabrication des efpéces. 
Braffage. Lat. Cufo , onis. 

BRACEAR , «. ». Remuer les bras 
avec violence. Lat. Bracbia jactare. 

BRACEAR, Métaphoriq. S'oppo- 
fer, tenir ferrhe , lutter contre l'ad- 
verfité. Lat. Obfflere. 

BRACEAR. T. de marine. Iffer 
les voiles, les guinder pour qu'elles 
prennent mieux le vent. Lat. Vela 


pandere. E 

BRACERO, /. m. Ecuyer, celui 
qui denne le bras à un autre pour 
le foulager. Lat. Bracbialis fuful- 
tor , oris. 

* BRACERO. Pionnier , journalier 
ui travaille à creufer la terre, ou 

it d'autres ouvrages qui demandent 
de la force. Lat. Fojfor , oris. 

* BRACERO , RA, adj. m. ES f. 
Qui lance, qui tire avec force une 
lance, une pierre, ou telle autre ar- 
me de jet. Lat. Vibrator , oris. 

* BRACERO, C'eft auffi tout ce 
qu'on peut jetter , comme une lance, 
une pierre &c. Lat. JMiffilis , e. 

* Refr. Zi buen bracero todos le.fsr- 
ven de cánas.Ce Proverbe fignifie qu'un 
homme de cœur n'elt jamais embar- 
raflé de rien. Lat. Impigro ipfa arundo 
Jepe fubfervit. 

* BRACETE, /. m. dim. de Brazo, 
Petit bras. Lat. Bracbiolum , i. 

* BRACHYLOGIA , f. f. Style 
concis , ferré, laconifme. Lat. Brevi- 
loquium , ii. 

* BRACIL , /f. m. La partie du 
bras depuis le coude jufqu'au poignet. 
Lat. Lacertus , i. 

BRACIO, fr". T. de Bohémiens. 
Bras. Lat. Bracbium , ii. . 

* BRACIO GODO, Y LEDRO. Le 
bras droit & le bras gauche. 

* BRACITO, /. m. dim. de Brazo. 
Petit bras, tel que celui d'un enfant. 
Lat. Bracbiolum , i. : 

BRACO, Ca , adj. m. ES f. T. pris 
du Frangois. Braque ou brac, forte 
de chien de chalfe. L Simus canis , is. 

Braco, au figuré, camard , de, 
camus , ufe. Lat. Simus, a, um. 

* BRAFONERAS , f. f. Cuiffarts, 
artie de l'armure qui couvre les cuif- 
es. Lat. Femoralia. 

* BRAGA, /. f. Brayette qu'on 
met aux enfans pour qu'ils ne fe fa- 
liffent Les Caftillans l'appel. 
lent Metedor. C'eft un terme bas. 
Lat. Pannus, i. 

BRAGADAS, /. f. plur. Ars, ce 
font les veines od l'on faigne les che- 
vaux, qui font au bas de chaque 
épaule; il y en a auffi aux membres 
de derriére, au plat des cuiffes. Lat. 
Interfeminea , oruin. 

BRAGADO , DA , adj. m. €S f. 
Tacheté, ée, moucheté, ée, mar- 
queté, ée, fe dit de la peau des ani- 
maux quadrupédes.L. P'ariezatus,a uin. 


BRA 
BRAGADURA, /..f. L'entre-jam- 


be, féparation des cuiffes d'ou com- 
mence à fe former lé tronc du corps 
humain. Lat. Zmguina, um. 

BRAGADURA. L'entre deux d'un 
haut de cbauffes. L. S$ubligaculum , i. 

* BRAGAS, /.f. Brayes , culotes 
dont fe fervent les matelots & les au- 
tres gens de mer, de méme que les 
Teinturiers & les Artifans qui tra- 
vaillent dans l'eau. L. Bracce , arum. 

BRAGAS. Haut - de -chauffe, cu- 
lotte. Voyez Calzones. 

Calzarfe las bragas. Prendre la cu- 
lotte , fe dit d'une femme qui maitri- 
fe fon mari. Lat. Virilem im modus 
efferri uxorem. 

* Refr. 4 malas badas malas bragas. 
Ce Proverbe fignifie qu'on ne fçauroit 
rien attendre de bon d'une chofe qui 
a mal commencé. L. Ridenda egeftas 
fortis eft. comes male. 

'* Refr. A no ducho de bragas las 
coftúras le matan : ou felon d’autres : 
4 quien no efla enfeñado à bragas las 
coftúras le bacen llagas. Ce Proverbe 
figni&e que l'abondance & la bonne 
chére caufent de la furprife à ceux 
qui n'y font pas accoutumés. 

* Refr. Hijos de tus bragas. Bueyes 
de tus vacas. Ce Proverbe fignifie 
qu'on doit faire plus de cas de ce 
qui eft à foi, que de ce qui appar- 
tien à autrui. 

* Refr. No fe pefcan trucbas à bra- 
gas enxutas : ou , felon d'autres, Bra- 
gas ducbas comen trucbas. Ces deux 
Proverbes fignifient qu'on n'acquiert 
pas aifément du bien fans travailler. . 
L. Citra labores improbos nil vincitur. 

* Refr. Viofe el villano en bragas 
de cerro, y el fiero que fiero: ou, fe- 
lon d'autres; 7ofe el perro en bragas 
de cerro, y no conocio à fu compañero. 
Lorfqu'un homme de baffe extraction 
fe voit élevé à quelque dignité, il 
devient fi orgueilleux qu'il méconnoit 
fes meilleurs amis. Lat. A/periss nibil 
eft .bumili , cum furgit in altum. 

* BRAGAZAS , J. f. augm. de Bra- 
gas. Haut - de - chauffes fort ample, 
grandes culottes. Lat. Bracce am- 
pliores. y 

* BRAGAZAS. On appelle ainfi au 
figuré un homme poltron, láche & 
de peu de cœur. Lat. Homo iners. 

BRAGUERO , /. ». Brayer, ban- 
dage pour les hernies, Lat. Proci- 
deutie ilium retinaculum, 5. 

* BRAGUERO DE ARTILLERIA.. 
Brague, cordage qui fert à amar- 
rer l'atfut d'un canon contre les. 
bords d'un vaiffeau , pour empécher 
le recul. Lat. Lorum tormenti bellici 
in navi adjflrictorium. 

BRAGUETA , /. f. Brayette , l'ou- 
verture d'une culotte. Lat. Bracca- 
rum antica pars, tis, 

Hilalgos de bragueta, Gentilshom- 
mes de^brayette. On appelle ainfi 

ET 
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les enfans mâles nés d'un mariage lé- 
itime au nombre de fept , parce qu'ils 
Ent exempts de tributs & d'impôts. 

* Refr. Dieta y manguéta, y fiete 
suedos en la braguéta. Ce Proverbe con- 
feille à ceux qui veulent fe bien 
porter, de vivre fobrement, & de 
s'abftenir de femmes. 

* BRAGUETON ,/. ». Augm. de 
Braguéta. Grande brayette, comme 
eelles que portent les vicillards. 

* BRAGUILLAS , f. m. dim. de 

Bragas. Petite culotte comme celles 
des enfans. Lat. Bracce pueriles. 
. * BRAGUILLAS. Au propre, s'ap- 
plique à un enfant à qui l'on vient 
de mettre les culottes ; & au figure, 
il le dit d'un petit homme contrefait. 
Lat. Homuncio , onis. 

* BRAHON ,/. ». T. anc. Haut de 
manches froncé qu'on portoit ancien- 
nement attaché au pourpoint. Lat. 
Ora manica fuperior rugata. 

BRAHONERAS. V. Brafonéras. 

BRAMA,/.f. Rugiffement, beu- 
glement , meuglement , mugiffement 
des bétes en chaleur. L. Ca£ulitio , nis. 

* BRAMADERA , f f. Efpéce 
d'inftrument qui confifte en un cor- 
deau, au bout duquel e(t attaché un 
petit ais, que les enfans font mouvoir 
-circulairement , & qui produit un 
grand bruit. Lat. .Puerorum refhi- 


, €, 

* BRAMADERA. C'eft auffi un au- 
tre inftrument qui rend un fon épou- 
vantable, dont les patres fe fervent 
pour rallembler leurs troupeaux. L. 
P refficula. 

* BRAMADERO, /. m. Lieu où les 
bétes fauves ont accoutumé de venir 
faire lenrs cris, lorfqu'elles font en 
rut. Lat. Locus quo fere ululuxte: 
conveniunt. 

BRAMADOR, RA, adj. m. EJ f. 
Criailleur , eule , piailleur, piailleu- 
fe , qui crie, qui piaille , qui beugle, 
qui brame, qui meugle, qui mugit. 
Lat. Ululans. Mugiens. 

BRAMADOR. Se dit dans le fens fi- 
guré des chofes inanimées , par exem- 
ple de la mer, & de l'air agité par la 
violence des vents ; & dans ce fens , il 
eft fort ufité en Poefic. L. Fremens. 

* BRAMADOR. T. de Bohémiens. 
C'eft le crieur qui marche devant les 
criminels lorfqu'on les conduit au fup- 
plice. Lat. Preco, onis. 

* Refr. De Pbyfico experimentador, y 
de afno bramador. Ce Proverbe nous 
confeille d'éviter la compagnie des 
perfonnes obftinées dans leur fenti- 
ment, & de ne nous fier qu'à ceux 
que nous connoiflons de longue main. 

BRAMANTE , /. m. Ficelle, peti- 
te corde. Lat. Reflicula , e. 

BRAMANTE. C'eft auffi une for- 
te de toile, dont il y a plufieurs 
efpéces, les unes plus fines que les 
autres, Lat. Zintei genus. 
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BRAMAR , o. a. Rugir, mugir, 
meugler, braire, crier, fe dit pro- 
prement des bétes fauvages, par exem- 
ple des taureaux, des vaches, des 
cerfs, des fangliers, des lions, des 
cerfs qui font en amour. Lat. Fre- 
mere. Rugire. Clamare. 

BRAMAR, par allufion, fe met- 
tre en fureur & en colére. Lat. Jrá 
fremere. 

BRAMAR. Mugir, fe dit au figuré 
des chofes inanimées , lorfqu'elles font 
agitées avec violence, par exemple 
de la mer, des vents &c. Lat. Fre- 
mere. Mugire. Stridere. 

BRAMAR , en jargon, Crier. Lat. 
Vociferari. 7 

* Refr. Aguijar à el bigado que bra- 
ma la vaca. Proverbe ufité dans les 
villages où l'on tue réguliérement 
des bœufs & des moutons tous les 
Samedis, pour. la nourriture des ha- 
bitans. Il fignifie que la diligence 
eft la mére du bonheur, & que pour 
l'obtenir il faut profiter de l'occa- 
fion. Lat. AMacíanda frendet €acca , 
currite ad jecur. 

* Refr. Tal bora el corazon brama , 
aunque la lengua calla. Ce. Proverbe 
figni&e que fouvent il n'eft pas à 
propos de dire tont ce qu'on penle. L. 
Frendente Jepè corde conticet linguu. 


BRAMANTE , part. acf. du urbe. 


Bramar. Rugiflant, mugiílant , beu- 
glant, criant, entrant en fureur. L. 
Fremens. Stridens , mugiens. Rugiens. 

BRAMIDO, /. m. Rugiffement , 
beuglement , brame , les cris des ani- 
maux lorfqu'ils font en fureur, en 
rut, ou en chaleur. Lat. Ferarum 
clamor , fremitus. Mugitus. 

BRAMIDO, au figuré, c'eft le cri 
d'un homme irrité & furieux. Lat. 
Fremitns , ús. 

BRAMIDO. Se dit aufli des chofes 
inanimées , comme de la mer, de la 
terre, des vents, du tonnerre. 

* BRAMO , /. 11m. Le méme que 
Bramido. 

BRAMO, en jargon, cri, avis que 
l'on danne à. quelqu’an lorfqu'on dé- 
couvre une chofe qui peut faire de 
la peine. Lat. Clamor , oris. 

el bramo. Elever la voix, 
crier, parler librement & d'un air 
courroucé. Lat. Clamores tollere. 

BRAMON , /. 5. en jargon, don- 
neut d'avis, efpion, mouchard. L. 
Obfervator. Speculator, oris. 

* BRAMOSAMENTE , ado. Avec 
fureur , furieufement, avec empor- 
tement. Lat. Furenter. E 

BRAMURA , /. f. Voyez Bramido. 
Ce dernier eft plus ufité. 

BRANCA, /.f. Branche d'arbre. 
Ce mot n'eft point ufité en Caftillan. 
Lat. Ramu:, 5. 

BRANCA URSINA. Branche urfi- 
ne , plante. Lat. Acantbus , i. 

a. BRANCADA , /. f. Certain filet, 
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comme un grand tramail, qui prend 
toute une riviére, ou un grand ef- 
pace de mer. Lat. Everriculum, i. 

* BRANCHAS ,/. f. T. peu ufité. 
Les ouies , les branchies des poiffons. 
Lat. Branchie, arum. 

* BRANCO, CA , adj. m. EN f. 
Le méme que Blanco , blanca. ^ 

* BRANDAL , /. :. T. de Marine. 
Haubans d'un vaiffeau. Lat. Funes 

ibus conflant navales fcale. 

* BRANDALAGAS, /. m. T. bur- 
lefque. Grand dandin, grand efflan- 
qué. Lat. Homo procerus EJ laxus. 

BRANDEMBURG , /. s». Groffe 
cafaque chargée de boutons à queues, 
qui va jufqu'à mi- jambe, avec des 
manches plus longues que les bras. 
Lat. Brandebargenfss , velis genus. 

*BRANDIS, /. m. Grande cafa- 
que, furtout. Lat. Ansplum fagum, i. 

BRANDO, /. m. T. pris de l'Àn- 
glois. Branle, forte de: danfe. Lat. 
Saltatio , onis. 

* BRANDO , DA, adj. m. Y f. 
Le méme que blando, blanda. Ce mot 
n'eft ufité que parmi les payfans. 

* BRANDURA, /. m. Le méme 
que Blandura. Voyez ce mot. , 

* BRAÑAS, /: f. On appelle ainfi 
dans les Afturies certains hameaux 
fitués entre les montagnes, qui ne 
font habités que par des gens de bas 
aloi , qu'on regarde comme des étran- 
gers & des avanturiers. Lat. Villa 
ignobilis in vallibus fita. 

* Brañas. On appelle ainfi en 
Galiceles lieux bas, humides & ma- 
récageux. Lat. Paludofa loca. 

* BRANZA, /. f. Gros anneau 
oú font attachées les chaines des for- 
cats. Lat. Catenarius amnulus , i. 

* BRAQUILLO, LLA , ad. m. ES f. 
dim. de Braco. Petit brac. Lat. Ca-. 
tulus , 5. 

BRASA, /. f. Braife , charbon ar- 
dent. Lat. Pruna , e. 

* Brasa. Se prend au figuré pour 
toute paffion violente , qui altére la 
tranquillité de l'ame. Lat. Zagor, oris. * 

* BRASA , en jargon, un larron. 
Lat. Fur $ uris. | 

Como gato por brafas. Comme chat 
fur braife, expreflion familiére qui 
marque la méfiance avec laquelle 
une perfonne agit. Lat. Cautà. Anxiè. 

Eflar en brafas. Etre fur la braife, 
étre inquiet, chagrin, étre en peine, 
étre fur les épines. Lat. Torqueri. 

Eflá hecho unas brafas. Par analo- 
gie, fe dit d'un homme extrémement 
échauffé par le travail & la fatigue, 

Huir del fuego , y dar en las brafas. 
Tomber de la fiévre en chaud mal. 
Lat. Incidit in Scyllam cupiens vita. 
re Chbarybdim. 

Refr. Brafa trabe en el feno la que 
cria bijo ageno. Ce Proverbe fignifie 
e rien n'eft plus pernicieux que de 
e méler des querelles d'autrui. 

Bb 3 - * Refr. 
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- — * Refr. De buena cafa buena brafà. 
Ce Proverbe fienifie que Ja prodiga- 
lité fe trouve là où eft l'abondance. 

Lat. Domo ex referta quifque commo- 


dum refert. 

BRASERICO, Y BRASERILLO , 
dim. de Braféro Petit réchaud , 
petit brafier. Lat. Manuale ignita- 


bulum , 1. 
feau à mettre de la braife. Lat. Pa- 
tinarius focus y i. : 

BRASERO, Endroit où l'on brule 
ceux qui ont mérité la peine du feu 
par leurs forfaits. Lat. Rogus, i. 

BRASERO. On appelle ainfi au fi- 

ré le Soleil, furtout pendant l'Eté. 

t. Solis ardor , oris. 

BRASERO, en jargon, Vol, lar- 
cin. Lat. Furtum, i. 

BRASIL, fm. Bois de Bréfil. L. 
Brafilio lignum, i. 

BrastL. Brefil , eft le nom qu'on 
donne à la teinture de ce bois. Lat. 
Rubrica, «e. " 

. BrasiL. Vermillon dont les fem- 
mes fe fardent. Lat. Purpuriffum , i. 

BRAVAMENTE, adv. Bravement, 
courageufement , fortement, vaillam- 
ment. Lat. Strenué. Fortiter. 

BRAVAMENTE.Signifie auffi cruel- 
lement , inhumainement, férocement. 
Lat. Crudeliter, Inbumam. 

BRAVAMENTE. Parfaitement. L. 
Optimi. 

BRAVAMENTE. Abondamment , 
ieufement. Lat. Afatim. 
RAVATA, /. f. Bravade, mena- 

ce fiére & infolente. Lat. Feroces mi- 


ne, arum. : 
BRAVATERO, /. 5. T. de Bohé- 

miens.» Fanfaron , qui parle avec hau- 

teur, qui fait le brave. Lat. Fero- 


culus , i. 

* BRAVATO, fm. Terme Ara- 
onnois. Brave, courageux, vaillant. 
Jis Guapo & Valenton. | 
: BRAVEAR , «v. 5. Faire le brave, 

le fier, le fanfaron, fe donner des 
airs, menacer. Lat. Minari. 

BRAVERIA , /. f. Bravade. Voyez 
Bravata. 

BRAVEZA, /.f. Furie, fureur, 
férocité , cruauté. Lat. Furor. Fero- 
citas , atis. 

BRAVEZA , fignifie auffi grandeur 
d'ame, valeur, genérofité. L. Animi 
magnitudo. 

BRAVEZA. Se prend quelquefois 
pour fomptuofité , magnificence d'un 
édifice, d'un temple &c. Lat. Pom- 
pa. Magnificentia, e. 

BRAVEZA. Metaph. en parlant 
des chofes infenfibles, furie, impé- 
tuofité, fureur. Lat. Furor , oris. 
Fremitus, ús. 

* BRAVIO , 1A, adj. m. EJ f. 
Féroce, fauvage, indompté , ée, en 
' parlant des animaux. Lat, Ferox, ocis. 
Tndomitus y a, sum. 
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BRAVIO, an figuré fe dit des plan- 
tes & des arbres fauvages qui croif- 
fent naturellement, & des arbres 
qui ne font point entés. L. Agreflis, e. 

* BRAVISSIMAMENTE , adv. 
Juperl. Très courageufement , très 
vaillamment. Ce mot eft peu ufité. L. 
Fortiffnà. Acerrimè — | 

BRAVISSIMO , Ma , adj. fuperl. sw. 
¿9 f. de Bravo. Tres brave, très vail- 
lant, te, trés courageux, eufe, trés 
hardi , ie , trés intrépide, & auffi trés 
féroce, trés fier, iére, trés orgueil- 
leux, eufe. Lat. Forti/fonus. Strenui[- 
Jimus. Ferocujimus. Arrogantifonus. 

BRAVO, va, adj. m. ES f. Bra- 
ve , fort, vaillant , courageux , 
eufe, hardi, ie, intrépide. Lat. 
Fortis. 

BRAVO. Brave, on entend com- 
munément par là un glorieux , un 
fanfaron, un arrogant, un brava- 
che. Lat. Feroculus. 

Bravo. Brave, en parlant des 
animaux , tels quele lion, le tigre, 
eft le méme que fier , terrible, féroce. 

BRAVO. Fier, cruel, féroce. Lat. 
Crudelis. Ferox , ocis. 

Bravo. On appelle ainfi an figuré 
les chofes & les actions qui infpirent 
la terreur & l'effroi , comme les ba- 
tailles, les tempêtes, les féditions. 
Lat. Terribilis. Atrox. 

BRAVO. Se prend aufli pour ma- 
gnifique , fomptueux , éclatant. Lat. 
Magnificus. Splendidus , a, um. 

BRAVO. Rare, curieux , fingu- 
lier. Lat. J»olitus. 

Bravo. Se prend quelquefois pour 
inculte, efcarpé , montueux , fauvage, 
raboteux. L. Arduss, incultus , a , um. 

BRAVO, en terme de Bohémiens, 
Ceft un Juge. Lat. Judex , icis. 

No es tan bravo el Leon Como le 
pintan. Le Diable n'eft pas fi noir 
qu'on d fait. 

* Refr. A muger brava foga larga. 
Ce Proverbe fignifie a 
pas fournir de nouveanx motifs de 
le mettre en colére, à une perfonne 
qui eft déja irritée. Lat. Urgere nol 
feminam ira percitam. 

* Refr. El ama brava es love de 
Ju cafa. Ce Proverbe fignifie qu'uñe 
maifon n'eft jamais mieux gouvernée 
que lorfque les maîtres font refpe&tés 
de leurs domeftiques. Lat. Severa 
mulier optima eft domus cuftos. 

* Refr. El buey bravo en tierra 
ajena fe bace manfo. Ce Proverbe ren- 
ferme une maxime politique, fça- 
voir que le moyen de mettre à la 
raifon un efprit inquiet & amateur 
des troubles eft de l'éxiler hors de 
chez lui. L. Bos efferus alieno in agro 


cicur. 

* Refr. El cordero manfo mama à 
Ju madre , y à quelquiera. El bravo ni 
à la fuya , ni à la ajéna. Ce Proverbe 


fignifie que le moyen le plus für de 
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fe faire aimer, eft d'être doux & af. 
fable avec tout le monde. 

* Refr. La moza mala bace à el Ama 
brava. Ce Proverbe fignifie que rien 
ne nous fait plus hair de nos fem- 
blables, que le peu d'attention que 
nous avons à remplir nos obligations 
& les devoirs de nótre état. Lat. 
Ancilla pigra dominam «vertit in fe- 
ram. | 
* Refr. No es brava la muger que 
cabe en cafa. Ce Proverbe fignifie que 
nous devons nous eftimer heureux 
lorfque nous avons à faire avec des 
gens dont la conduite eft réguliére & - 
irréprochable, & qu'il faut fouffrir 
& diffimuler bien des chofes , furtout 
par rapport aux affaires domeftiques, 
pour éviter de plus grands maux. L. 
Non mulier adeo fera, domus quam 
continet. 

* BRAVONEL, /. w. Ruffien, 
paillard , maquereau , rodomont , fan- 
faron, faux brave. Lat. Procus, i. 
Leno , onis. Feroculus , 5. 

* BRAVOSAMENTE, adv. Terme 
peu ufité. Courageufement. L. Srrenuè. 

BRAVOSIDAD , /. »». Bravoure, 
intrépidité , valenr, courage. Voyez 
Braveza. : 

* BRAVOTE,/. s». T. de Bohé. 
miens. Fanfaron, faux brave. Lat. 


Feroculus , i. 

BRAVURA,/.f. Bravoure , fierté, 
courage. Voyez Breveza. Bravata. 

BRAVURA. Se prend quelquefois 
pour menaces, bravade. . 

BRAZA , /. f. Bralle , forte de me- 
fure de la longueur des deux bras 
étendus. Lat. Hexapeda, e. 

BRaAZaAs. Bras, en termes de ma- 
rine font des cordages qui font amar- 
rés au bout des vergues pour les 
tourner , ou gouverner felon le vent. 
Lat. Funes in navi arre&forii. — 

* BRAZADA, /. m. Mouvement 
qu'on fait avec les bras en les étendant 
& les levant; comme il arrive lorí- 
qu'on tire un feau d'un puits, ou 
qu'on ráme. Lat. Bracbiorum exten- 
fo , onis. 

BRAZADA , 9 BRAZADO. Braflée, 
ce qu'on peut porter entre fes bras. 
Lat. Quwantim ambabus ulis flringi 


poteft. 

* Refr. El mal entra à brazadas , y 
fale à pulgadas. Ce Proverbe fignifie 
qu'on recouvre difficilement ce qu'on 
a perdu. 

* Refr. Wueftros Padres à pulga- 
das , y nofotros à brazadas. Ce Proverbe 
s'accorde avec l'expérience qu'on fait 
tous les jours que les enfans difli- 
pent en peu de tems ce que leurs 
péres n'ont amallé qu'avec beaucoup 
de peine. 

AZAGE , f. m. V. Braceage. 

* BRAZAL , f. 1. Braffart , arme 
défenfive qui couvre le bras. Lat. 
Bracbiale , lis. 

BRAZAL. 
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BRAZAL. Braflart pour joüer au, 


balon. Lat. Luforium bracbiale. 

BRAZAL, en terme d'Anatomie, 

rachial, un des mufcles du bras. 

t. Zacertus, i. 

BRAZAL. Braflelet d'or ou de pier- 
reries que les femmes portent aux 
bras. Lat. Armilla, «. 

* BRAZAL. Rigole, on petit ca- 
nal pratiqué pour l'écoulement des 

. eaux, ou pour les conduire d'un ca- 
nal dans les terres enfemencées. Lat. 


Incile, is. - 

BRAZALETE, /. m. dim. de Bra- 
sé Voyez Brazal. 

* BRAZALETE. Brallart, armu- 
re défenfive qui couvre le bras. 

BRAZO ,/. m. Le bras, partie du 
corps humain. Lat. Brachison , ii. 

BRAZO , au figuré, force , valeur, 
puiffance , pouvoir. Lat. Robur, oris. 
Vigor , oris. 

BRAZO DE CRUZ. Bras de la croix. 
Lat. Crucis bracbium. 

BRAZO DE Dios. Le bras de 
Dieu., fon pouvoir & fa puillance 
infinie. Lat. Divina virtus , potentia, 

. BRAZOS DE ENTENA. Terme de 
marine. Bras de l'antenne , cordages 
qui amarrent & foutiennent l'anten- 
ne attachée au grand mát. Lat. Ce- 

yd. 

BRAZOS DEL REYNO. Bras d'un 
Royaume , ce font les trois Etats qui 
le compofent , le Clergé , la Nobleíle 
& le Peuple. Lat. Regni Ordines. 

BRAZO DE MAR. Bras de mer. 
Lat. Fretum, i. 

BRAZO DE RIO. Bras de riviére. 
Lat. Amnis ramus, i. 

BRAZOS DE SILLA. Les bras d'un 
fauteuil. Lat. Selle fulera , orum. 

BRAZO ECLESIASTICO. Bras, 

uiffance & jurifdiction Eccléfiaftique. 

t. Ecclefpaftica jurifdiclio , onis. 

BRAZO MILITAR Ó NOBLE. Le 
corps de la Noblefle. Lat. Equeftris 
erdo , inis. 

BRAZO SECULAR, Ó SEGLAR. 
Bras féculier. C'eft la jurifdiétion ou 
Ja puiffance qui refide dans les Tri- 
bunaux féculiers. Lat. Secularis ju- 
rifdicdlio, onis. ^ | . 

A Brazo pra Expreffon ad- 
verbiale , à forces égales. 

A fuerza de brazos. A force de bras, 
par force. Lat. Per vim. | 

A todo brazo. De toute fa force. 
Lat. Toto nifu. 

Aunque coflára un brazo, à diera 
por ello un brazo. Quand il m'en cou- 
teroit un bras. Lat. Quwovis pretio. 

Cruzados los brazos. Outre le fens 
litteral , figniBie , avec foumiffion, d'u- 
ne maniére refpe&ueufe. L. Dems. 
JHusmiliter 


Dar los brazos à uno. Donner, ten- 
dre les bras à quelqu'un, l'embraffer , 
le recevoir avec affettion. Lat. ls 
amplexus alicsjus ruere. . D. 


donner fon bras à tordre, perfifter 
dans fon opinion. Lat. Z'emere aliquid 
mordicis. 


otro. Se jetter entre les bras de quel- 
qu'un, recourir à Jui. L 
nes in alicujus præfidio collocare. 


fain , avoir aflez de force pour exé- 
cuter une chofe. 
affatim fupereffe. 


Recevoir quelqu'un à bras ouverts. 
Lat. Panfis bracbiis aliquem excipere. 





BRA 
Echar un brazo de agua. Conler 


gros comme le bras , en parlant d'une 


ntaine. - Lat. Ingentem aque oim? 
manare. 
Entregar al brazo feglar. Livrer au 


bras féculier, Lat. Juri civili reum 
puniendum dare. 


Efla , à wa becbo un braza de mar. 


Comparaifon métaphorique , dont on 
fe fert en parlant d'un homme fier, 
arrogant, magnifique , fomptueux. 


Invocar el auxilio del brazo feglar. 


Implorer le fecours du bras féculier. 
Lat. Judicis fecularis opem invocare. 


No dár fis brazo à torcer. Ne pas 
Ponerfe , à entregarfe en brazos de 


Quedar el brazo fano. Avoir le bras 
Lat. Adbuc vire: 
Recebir à otro con los brazos abiertos. 


Ser el brazo derecho de una accion. 
Etre le bras droit d'une entreprife. 
Lat. Precipuum cujufvis negotis effe 
adjutorem. 

Tener el brazo largo. Avoir le bras 
long , c'eft à dire, avoir beaucoup de 
pouvoir. Lat. Plurimim pojfe. 

* Refr. A dineros pagados brazos 
quebrados $ ou felon d'autres, obra 

agada brazo cortado. Ce Proverbe 
nous confeille de ne jamais payer un 
ouvrier d'avance. 

* Refr. Al bombre en el brazo del 
efcudo, y à la muger en el del bufo. 
Ce Proverbe fignifie que le plus grand 
mérite d'un homme eft de fçavoir fe 
défendre, & la plus grande fageffe 
d'une femme de gouverrier fon mé- 
nage comme il faut. 

* Refr. La moza f es tonta anden 
los brazos , y calle la boca. Ce Prover- 
be fignifie que le travail des mains 
n'eft pas fait pour les gens d'efprit , 
mais pour des hommes rudes & grof- 


fiers. 

* BRAZUELO, /. m. Les pieds 
ou jarrets des animaux à quatre pieds; 
dans les bœnfs ce font les trumeaux, 
dans les veaux les jarrets , & dans les 
moutons les pieds. Lat. Armi , orum. 

BREA,/.f T. de marine. Bray, 
Compofition dont on fe fert pour cal- 
fater, & remplir les jointures des 
bordages d'un vailleau. Lat. Aavaiis 
pix 3 icis. E 

BREA. Toile d'emballage. L. 7;- 
lior ES craffor flupa, e. 

BREADURA. Terme peu nfité. 
L'action. par laquelle on enduit un 
vaiffean avec du Bray. Enduit, cal- 
fas , goudronnage. L. Picatio ; otis, 
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BREAR , ©. a. Terme de marine, 


Brayer , efpalmer , on fuiver un vaif- 
feau. Lat. 


Picare. : 
BREAR, au figuré, maltraiter quel. 


qu'un, le perfécuter , le tourmenter. 
Lat. Pi | 


exare. : 
BREADO, DA, p.p. Brayé, ée. 


Lat. Picatus. Vexatus, a, um. 


* BREBAGE, /. m. Breuvage , 


boiffon compofée avec des drogues dél- 


agréables au goût. Lat. Medica po- 


tio, onis, 


* BREBAGE. T. de marine. Breu- 
vage. Vin, biére, cidre pour l'équi. 
page d'un vaiffeau. L. Potio nautica. 

BREBAGE. Breuvage , fe prend au 
figuré pour tout ce qui caufe de l'a- 
mertume & du chagrin. Lat. Res 


molefta. 
* BREBAJO, /. m. Le méme que 


rebáge. 

* BRECA, Ff Able, forte de . 
poiffon. Lat. Alburmws, i. | 

Ojos de breca, 0 breque. Yeux de 
travets. 

BRECHA, /. f. Terme de guerre. 
Bréche, ouverture faite au rempart 
d'une place avec le canon. L. Quaffati 
muri ruina, e. 

BRECHA. Bréche, fignifie l'ouver- 
ture qu'on fait à une chofe avec un 
inftrument, ou l'impreflion qu'on fait 
fur l'efprit de quelqu'un par la for- 
ce de la perluafion. Lat. Perfua» 


, onis. | 

BRECHA. T. de Bohémiens. Le 
méme que Brecbador. V. ce mot. 

Batir en brecba. Battre en bréche. 
Lat. Murum quatere. 

* BRECHADOR, /. ». T. de Bo- 
hémiens, celui qui entre pour tiers 
au jeu. Lat. Tertius in aleá collufor , 


oris, 

* BRECHAR , v. a. T. de Bohé. 
miens. Couler un faux dé au jeu , 
filouter. Lat. Zleam fraudare. : 

* BRECHADO , pa, f. p. T. de 
Bohémiens , filouté, ée au jeu. Lat. 
Zleà fraudatus , a, um. 

* BRECHERO, ff». T. de Bo- 
hémiens. Pipeur, filou qui trompe 
au jeu. Lat. Collufor fraudulentus. 

* BRECHO, /.5. T. de Bohémiens. 
Dé pipé, on chargé, défaux. Lat. 
Adulterina alea , e. 

,BREGA, /.f. Querelle, difpute , 
débat, différend , bruit entre des 
gens du commun. Lat. Rixa, e. 

BREGA. Signifie quelquefois ba- 
taille, combat hazardeux, péril iné- 
vitable. Lat. Pugna, «e. Periculum, i. 

BREGA , au figuré, menfonge pour 
fervir de défaite, bourde, raillerie, 
phifanterie. Lat. Jocus, Ludus, i. 

* BREGADURA, /. f. V. Arraga. 

BREGAR, c. ». Lutter, difpu- 
ter, le battre, fe quereller, com- 
battre, s'efforcer. Lat. Jurgari. Luc- 
tari. Conari. Niti. 

BREGAR EL ARCO. Tendre, ped 

cr 


? 
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der un arc. Lat. Ærcum tendere. 

* Refr. Arco que mucbo brega, à el, 
à la cuerda. On applique ce Proverbe 
a qui s'épuilent par trop de tra- 


* BREGUERO , f. t^. Terme pen 
ufité. Querelleur, tapageur , qui cher- 
che noife, querelle. Lat. Jurgator , 


oris. | 
. BRÉNEA, /.£ Capillaire, plan- 
-te. Lat. Veneris capilli , orum. 
BREÑA, /. f. & BREÑAS, au plu- 
riel, qui eftle plus ufité. Ronces , 
-roffailles ; buifibns , lieu plein de ro- 
chers & de précipices , lieu fcabreux. 
Lat. Dumetum. Sulebra, afpera ES pra- 
rupta loca. - 
BRENAL, /. sm. Lieu fcabreux, 
plein de rochers & de précipices , de 
ronces, de broffailles, de buiffons. 
Lat. Dumetum. Salebrofum folum , i. 
RREKOSO, sA , adj. m. ES f. Sca- 
breux, eufe, rempli, ie de rochers, 
de ronces & de broffailles. Lat. Du- 
mofus. Salebrofus. Afper , ra, rum. 
BREQUE. Voyez Breca. 
* BRESCADILLO , f. m. Canetille, 
petite lame d'or ou d'argent fin ou 
faux. Lat. Aureus vel Argenteus tubu- 


dus , i. 

* BRESCADO, DA, adj. m. ES f. 
Brodé, ée, avec des canetilles d'or 
ou d'argent. Lat. Tabulis aureis vel 
ergenteis ornatus , a, um. 

* BRETADOR, /. m. Appeau , 
fiflet avec lequel on contrefait la voix 
des oifeaux pour les faire tomber dans 
.les filets. Voyez Reclamo & Sylvato. 

BRETANA, /. f. Certaine toile de 
lin ainfi appellée, parce qu'on l'ap- 
porte de Bretagne. Lat. Britannicum 
dinteuns , i. 

BRETE, /. sr. Ceps, fers, en- 
. traves qu'on met aux pieds des cri- 
minels. Lat. Compedes. Vincula, orum. 
' BRETE. Ceps, au figuré, embar- 
tas, détrelle, oppreflion , pauvreté, 
indigence, extrémité fâcheufe. Lat. 


liæ, arum. 

BRETON , /. m. Tendron de chou, 

jeune rejetton du chou. Lat. Caz- 
culus , i. 

BREVA, /.f. Figue précoce, há- 
tive. Lat. Ficus precox. 

ÆEflar mas blando que una breva, Etre 
convaincu , ou réduit à la raifon. 

* Refr. Año de breva nunca le veas. 
Ce Proverbe eft fondé fur ce que les 
années dans lefquelles les-figues font 

récoces, font pour l'ordinaire ftéri- 
es, parce que la chaleur commence 
de trop bonne heure. Lat. Grofis 
abundans annus eft. infrugiftr. 

* Refr. Sobre brevas o bebas. Ce 


Proverbe renferme un confeil falu-- 


taire pour la fanté, rien n'étant plus 
mal que de boire après qu'on a 
mangé des figues précoces. Lat. Pofl 
erat "il, confulo potaveris. 
REVE, /..m. Bref, ou brevet 
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émané du Pape. Lat. Pomtificium di- 
ploma , atis, 

BREVE, ad;.d'sse term. Bref, court, 
de peu de durée ou d'étendue , mo- 
mentané , fuccint. Lat. Brevis, e. 

En breve. Expreflion adverbiale. 
Bref, pour trancher court. L. Brevi. 

*Refr. 4 buen entendedor breve ba- 
blador. A bon entendeur demi - mot 
fuffit. Lat. Sint pauca , queis monueris 


ipfe prudentem. 

BREVEDAD, /. f. Briéveté , con- 
cifion , ftile précis. Lat. Brevitas, 
atis. 

BREvEDAD. Briéveté, fe prend 
quelquefois pour promptitude, célé- 
rité » diligence. Lat. Celeritas. Fefts- 


natso, 

BREVEMENTE , ade. Briéve- 
ment , en peu de mots , fuccintement, 
dans peu, bientót, promptement. 
Lat. Breviter. 

* BREVIAR, o. ». T. de Bohé- 
miens. Carefler, flatter , amadouer 
pour tromper quelqu'un. Lat. De- 
mulcere. 

BREVIARIO , /. m. Breviaire , li- 
vre qui contient les offices qui fe di- 
fent à l'Eglife pendant le courant de 
l'année. Lat. Breviarium , ii. 

BREVIARIO. Abrégé, épitome , 
fommaire , état , lifte, bordereau d'un 
compte, mémoire de recette & de 
dépenfe. Lat. Breviarium. Compen- 
dium, ii. 

BREVIARIO. T. de Bohémiens , 
Prompt, lefte, qui va vite, qui fe 
hâte, qui fe preíle. Lat. Promptus , 


a, um. 

BREVION , frs. T. de Bohémiens. 
Careffant, flatteur, enjoleur, infi- 
nuant, qui carefle , qui flatte pour 
mieux tromper. Lat. Deceptor. Pal- 

ator , oris. 

BREVISSIMAMENTE , adv. fup. 
Trés briévement, trés promptement, 
trés diligemment , trés fuccintement. 
Lat. Brevi//mmé. Celerrime. 

BREVISSIMO , MA, adj. m. &9? f. 
fuperl. de Breve. ‘Très bref, ve, 
trés court, te, trésfuocint, te. Lat. 
Breviffmus , a, um. 

BREZO, /. m. Bruyére, efpéce 
d'arbriffeau. Lat. Erica, e. 

BREZO. Voyez Brizo. 

* BRIAGA, /. f. Grofle corde dont 
on entoure les prefloirs à vin. 

BRIAL, /. 5». Jupon, cotillon de 
femme. Lat. Semicinétium , ii. 

BRiAL. Tonnelet, ou tonnelle, 
efpéce de demi - jupe attachée au bas 
de la cuirafle, laquelle defcend juf- 
qu'aux genoux. Lat. Semicinétium, ii. 

* Refr. Rompefe el brial , mas vale 
bien que mal.Ce Proverbe fignifie qu'on 
ne doit point étre trop fenfible aux 
revers de la fortune, pourvû que 
l'honneur refte dans fon entier. Lat. 
Heu pereat ipfa weflis , bonor evaferit. 

BRIBA, J. f. Gueuferie , méti 


BRI 


de trucheur , de pareffeux, de gueux, 
de libertin, de coquin. Lat. Mendici- 


tas, atis. y 4. 
Gueufer, mendier, 



































. Vagari. 
BRIBIA , /.f. Voyez Briba. 

BrIBIA, T. de Bohémiens. L'art 
de ener en careflant , flatterie 
trompeule. «Lat. Dolo/a €9' fraudulenta 
palpatio , onis. 

BRIBIATICO, CA, adj. m. EN f- 
Qui concerne la gueuferie, le. mé- 
tier & la vie des gueux & des men- 
dians. Lat. Circulatorius, a, um. 

BRIBION , /. m. Le méme que 
Bribon. 

BRisroN, T. de Bohémiens. En- 
jeoleur, donneur de bonnes paroles. 
Lat. Palpator , oris. 

BRIBON , /. m. Gueux, mendiant, 
vagabond, caimand , trucheur , fai- 
néant, coquin. Lat. .Mendicus , i. 
Nebulo , onis. 

BRIBON , par analogie, fe dit de 
celui qui fous prétexte d'étre gentil- 
homme, demande l'aumone en ca- 
chette , plutôt que de travailler. Lat. 
Tenebrio , onis. 

* BRIBONADA, /. f. L'a&ion de 
mendier, de gueufer, de trucher , de 
tromper , friponnerie, coquinerie , 
gueulerie. Lat. Ars circulatoria. 

BRIBONAZO, /: t». augm. de Bri- 
bon , un gueux du premier ordre. Lat. 
Tenebrio, onis. | 

BRIBONAZO. Fourbe , rufé , diffi. 
mulé. Lat. Veterator , oris... 

BRIBONCILLO, /. m. dim. de 
Bribon. Petit gueux, petit coquin, 
petit fainéant, petit vagabond , qui 
ne veut ni étudier, ni travailler. Lat. 
Nebulo , omis. 

* BRIBONEAR , ©. s. Le méme 
que Bribar , quoique plus ufité. 

BRIBONEAR, par analogie, me- 
ner une vie licentieufe & déréglée , 
s'adonner à tous les vices. Lat. Zur- 
piter. ES diffolutè oivere. 


ou Bribia. 


faux; ou clinquant dont les Religieu- 
fes & d'autres perfonnes fe fervent 
pour border des Agnus , des reliquai- 
res &c. Lat. Argentea aut «rta la. 
mina, e. . 
BRIDA, /:f. Bride d'un cheval, 
mule, ou mulet. Lat. Frenum , i. 
Andar , dir à la brida. Monter à 
cheval avec les étriers fort longs. 
Lat. Zaxis tibiis equo vebs. 
BRIDECU, /. »m. T. pris nouvel- 
lement du Frangois. Ceinturon qui 
fert à porter l'épée. Lat. Baiteus, 5. 
BRIDON, /. f. Cavalier qui mon- 
te à cheval avec les étriers fort longs, 
& non à la genette. Lat. Laxis tibi 
equo infidems. - y 
BRIDON ; 


y oo 


* BRICHO, /. f. Lame d'argent. 


BRIBONERIA , ff. Voyez Briba, | 




















BRI 
BnarpowN. C'eft auffi un cheval 


harnaché & bridé à la Françoifc & 
non à la genette. Lat. Frenatus 


equus. 

TI BRIGA, f. f. Terme extréme- 
ment ancien, dont on ne fait plus ufa- 
ge aujourd'hui. Peuplade, en forme 
de ville, dont il refte quelques vefti- 
ges dans les noms de quelques villes 
anciennes, comme Arcobriga , 
viobriga » Mirobriga, Juliobriga C9c. 
Lat. Colonia y €. 7 e 

BRIGADA, /.f. Brigade, troupe 
de cavaliers d'une méme Compagnie. 

C'eft auffi plufieurs bataillons ou ef- 
cadrons d'une arméc , commandés par 
un Officier général qu'on appelle Bri- 
gadier. Lat. Cobors, ortis. 

* BRIGADA. Brigade. Une brigade 
de gardes du corps eft compofée de 
cinquante chevaux, ce qui fait le quart 
de la Compagnie entiére. 

BRIGADA, en Caftillan, quoique 
eu ufité, abri, gite, lieu où l'on eft 

H couvert du mauvais tems; Lat. Se- 
ceffus , ús. | 

* Refr. Za vaca bafta de la cola hace 
brigáda. Ce Proverbe fignifie qu'un 


homme riche trouve des reflources: 


dans les tems les plus malheureux. 


cois. Brigadier, officier qui commande 
une Brigade. Lat. Manipularis dux. 

* BRIGOLA , fm. Terme anc. du 
Royaume d'Aragon. Ancicnne machi- 
ne dont on fe fervoit pour abattre les 
murailles d’une ville, efpéce de bé- 
lier. Lat. Arietis genus. 

* BRILLADOR, RA, adj. m. 6&9 
f. Brillant, te, éclatant, te, ref- 
plendiffant, te. Lat. Lucidus. Splen- 
didus, a , um. 

BRILLADOR , au figuré, Elégant, 
te, poli, ie, agréable, délicat, te, 
bien mis, ife. Lat. Elegans. 

* BRILLADURA , /.f. Eclat, fplen- 
deur. Ce mot eft peu ufité. Lat. Spien- 
dor. Nitor, oris. 

BRILLANTE, adj. d'une term. 
Brillant, éclatant, luifant, refplen- 
diffant. Lat. Mitens. Radians. Eni- 
cani. 

BRILLANTE. Brillant, au figuré, 
Noble, de naiffance illuftre, généreux, 
brave, courageux. Lat. Mobilis. Illuf- 
tris. Generofus. . 

* BRILLANTEZ, /. m. Eclat, 
brillant, tel que celui des diamants 
& des autres pierres précieufes. Lat. 
Aitor , oris. 


BRILLANTEZ , au figuré, Vertu, | 


valeur, courage, vaillance, généro- 
Íité. Lat. Animi magnitudo. 

BRILLAR, «. ». Reluire , éclater, 
briller. Lat. Nitere. Splendere. Mi- 
care. 


BRILLESCO , ade. n. T. burlefque 


& hazardé. Brillant , éclatant. Lat. 


Emicans. 
BRILLO, /. 1. T. moderne.Lueur, 


Tom. 


core, 





BRI 
fplendeur, éclat, brillant. Lat. Ful- 


gor, oris. 
BRIN , à BRINO, /. ». Terme du 
Royaume d'Áragon pris du Francois. 
Brin. Zebra de azafran: brin de fa- 
fran. Lat. Crocea fibra. 
BRINCADOR, BA, f. m. ES f. 


Sauteur, etife, danfeur, eufe. Lat. 
4Saltator , oris. 


Saltatrix , icis. 

BRINCAR, «. ». Sauter, cabrio- 
ler, gambader. Lat. Saltare. Salire. 

BRINCAR, au figuré, Supplan- 
ter quelqu'un, obtenir ce qu'il pré- 
tendoit. Lat. Zn adipifcendis bonoribu: 
alium artecedere. 

Omettre des claufes 
procédure. Lat. Omittere. 

RINCHO, /. m. Terme du jeu de 
Quinola. 

BRINCO, jm. Sant, élancement 
qui fe fait par une promte & violente 
ecoufle du corps, qui l'éléve de ter- 
re. Lat. Saltus, ds. 

BRINCO. Tremblant de diamant, 
efpéce de bijou que les femmes met- 
tent à leur coéffure. Lat. Orngtus mu- 
liebris adamantinus. jeuet bien. 

BRINDAR, «v.s. Inviter quelqu'un 


à boire, en lui portant une fanté. Lat. 
BRIGADIER, jf". T.pris du Fran- | Alicu | 


i propinare. A 
Brindo à la falud de fulano. Je bois 


:à la fanté d'un tel. 


BRINDAR. Métaph. Offrir, pré- 
fenter, donner, inviter à une chofe. 
Lat. Offerre. Invitare. 

BRINDADO, DA, f. f. Convié, 
ée , invité, ée. Lat. Znvitatus , a, um. 

BRINDIS, /. m. Santé qu'on .fe 


porte les uns aux autres , lorfqu'on eft 


à table. Lat. Propinatio , onis. 

Yo bago un brindis à €. m. Je bois 
à vos bonnes ces, je falue vos 
bonnes graces, je bois à vôtre fanté. 

BRINQUILLO , o Brinquiño , f. m. 
dim. de Brinco. Petit bijou dont les 
femmes fe parent, joujou d'enfant, 
poupée. Lat. Crepundia , orum. Pupe, 
arum. 

Eftar becbo un brinquiño. «Etre paré 
comme une poupée, fe dit d'un hom- 
me extrémement paré. 

BRIO, f: ». Courage, valeur, vi- 
gueur , force d'efprit, grandeur d'ame. 
Lat. Animi magnitudo , robur. Vigor, 
oris. | 
: * Refr. Matrimonio y festorio , no 

even furia ni brio. Ce Proverbe 
igmifie qu'en toutes chofes il faut 
agir avec fageffe & prudence. 

Brio. Adreffe , dextérité , vivacité, 
grace, port gracieux, bon air. Lat. 
Induftria , e. Celeritas , atis. 

Abaxar los brios à uno. Rabattre 
uelqu'un, abaiffer fes 
de grandeur. 

Cobrar brios. Reprendre fes forces, 
fa vigueur. Lat. Animum refumere. 

BRIOL , /. m. Terme de marine. 
Breuil, carguefond , cordage avec le- 


BRINCAR, au figuré ; fignifi en-: 
ans une']' 
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quel on reléve la de voile, pour 
que le Pilote puifle voir de poupe à 
proué. 

BRIOSAMENTE , «dv. Coura- 


.geufement , fortement , vaillamment, 
‘vivement, avec conftance, intrépidi- 
té, force , vigueur. Lat. Strenuè. For. 


Liter. Generofè. | Celeriter. 

BRIOSO, sa, adj. mm. ES f. Cou- 
rageux , enfe, vaillant, ante, bra- 
ve, vigoureux, eufe, diligent, te, 
adroit, te, agile, de bon air. Lat, 
Fortis. Strenuus. Generofus. Promp- 


tus. Elegans, 

BRISA, /. f. Brife, vent du Nord. 
eft. Lat. Aquilo , onis. 

BRISAS DE ENERO. Jours clairs 
& fereins, pendant lefquels le vent 
du Nord-eft fouftle fans violence. L. 
Sudum temps. 

Brisa, /.f. T. du Royaume d'A- 
ragon pris du Latin. Marc du railin. 
Lat. Jimacem, orum. — - 

BRISCA , /. s. Fraicheur occafion-- 
née par le vent de brife. Lat. Frigus, 
oris. 


BRISE. Brife, vent de brife. Pe- 
tit vent frais qui fe léve ordinairement 
vers le foir. Lat. Aura, «e. 

BRITANICA, f. f. Cochlearia , 
plante. Lat. Britannica, berba, e. 


. * BRIVA. Voyez Briba. 


.* BRIVIA, /. f. Voyez Biblia. 
BRiviA. Voyez Bribia. - 
BRIVON. Voyez Bribon. 

BRIZAR , o. s. Bercer un enfant, 
Lat. Cunas motare. 

* BRIZCADO , DA, adj. m. ES f. 
Frifé , ée , retors; fe, en parlant d'un 
fil d'or ou d'argent. Lat.: Calamiftra- 
fus ; a, sn. un. 

* BRIZNA , /. f. Parcelle de vian- 
de qui fe fourre entre les dents en 
mangeant. Lat. Carnis frufiulum, i. 

BRIZNA, par analogie, parcelle, 
pointe, éclat de quelque chofe que 
ce foit. Lat. Minutulim cujufvis rei 


fragmen, imis. 


BRIZO, /. #. Berceau dans lequel . 
on couche les enfans. Lat. Cane, argon. 

BROCA , /. f. Bobine dont les bro- 
deurs fe fervent pour mettre le fil d'or, 
d'argent, de foye & de laine qu'ils em- 
ployent. Lat. Pbrygiomum orbiculata 
tefella, e. 

Rr oca. Tariére dont les ferruriers 


fe fervent pour percer. L. Zerebra, ee. 


Broca. Clou de fer àdeux tétes, 
dont les Cordonniers & les favetiers 
fe fervent pour aflurer le foulier fur 
la forme. Lat. Sutorius clavus, 5. 

BROCADO, /. ». Brocard , étoffe 
de foye, or & argent. C'eft auffi un 
cuir doré. Lat. Pannus auro ES bora 
byce intertextus. 

BROCADURA, /. f. Morfure d'un 
ours. Lat. Ur/ morfus , ús. . 

BROCARDICO , /. m. Sentence, 
axiome, aphorifme, maxime futile 
& triviale que quelques-uns: étudient 
Cc par 


E . . 
a «ñtsnnftente 


202 BRO 
par pure oftentativn. Lat. Scituer &Y 


vulgare axioma. 

BROCAL, f. m. Mardelle d'un 
puits. Lat. Puteal, alis. 

BROCAL DE BOTA. L'embouchure 
d'une bouteille de cuir, faite comme 
celle d'une trompette. Lat. Utriculi 


es, oris. 

BROCAMANTON , /. n. Agraffe, 
erochet, nœud de diamans. Lat. Un- 
cinus muliebris gemmeus. 

BROCATEL , /. ». Brocatelle, pe- 
tite étoffe de coton & de grofle foye. 
Lat. Pannus cannabinus bombyce inter- 
dextus. 

BROCATO,, f. sm. Voyez Brocado. 

* BROCHA , /. t. Broffe pour 
peindre. Lat. JPenicillus grandior ex 
Jetis confectus. 

' BrocHa. Le méme que Brocbe. 

B&ocHA. Dé pipé, dé faux. Lat. 
Alea fubdola. 

BROCHE , /. m. Un fermoir , une 
agraffe. 

BROCHON , Jf. m. augm. de Bro- 
che. Gros fermoir, groffe agraffe, porte. 

BROCAON. Grofle brofle pour 
peindre. 

* BRODIO, /. ». Soupe faitesavec 
du bouillon qvi refte d'une marmite, 
qu'on donne aux pauvres à la porte 
des Couvens. Lat. Puimentum ex ci- 
borum reliquiis confectum. 

* Bropio. Mauvais ragoüt , falmi- 
gondis. Lat. Farrago, ini. 

* BRODISTA, /. ». Pauvre qui 
Va manger la foupe à la porte d'un 
couvent-à l'heure de midi. Lat. Of- 

mendicus , ci. 

* BROLLAR , o. s». Bouillenner, 
jetter des bouillons d'eau; & en parlant 
des fources, fourdre, jetter de gros 
bouillons. Lat. Scaturire. Ebullive. 

BROMA, / f. Teigne, ver qui 
s'engendre dans la foye & la laine, 

ui ronge les étoffes & cariele bois. 

t. T. er edo 9 $nis. 

Broma. Chole pefante & de peu 
we valeur. Lat. Gravis, e. 

Broma. Platras, décombres, re- 
eoupes de pierre de taille qu'on re- 
met en œuvre dans les fondemens 
d'un bátiment & dansles murs. Lat. 
Rudera, um 


BROMA. Soupe faite avec de la |. 


folle avoine. 
Es una broma. (C'eft un homme 
lourd & pefant. chose porr rue 
BROMADO, DA, adj. m. ES f. 
Vermoulu, uc, piqué, ée des vers. 
Lat. Teredine corrofus , a, um. Et 
aufíi, pefant, te, lourd, de, en par- 
lant d'un vaiffeau qui eft mauvais 
voilier. Lat. Gravis, e. 
, BROMO,J/ f. Folle avoine , avoi- 
ne fauvage, coquiole. Lat. Zvena /yl- 


ris. 

BRONCE , /.m. Bronze, métal 
compofé de cuivre & d'étain. Lat. 
Æ, ena gente de bronce, les 


BRO: 
- - BRONCE. Bronze, au figuré, fer- 
me, durable, permanent. Lat. Pr. 
rennis , €. 
BRONCE, au figuré, Trompette, 
renommée, gloire. L. As, æris. — 
, BRONCE. Se prend aufli pour 
TArtillerie. C'eft un terme purement 
postque; dont on nc laiífe pas de fe 
ervir en profe. Lat. Zormentum belli- 
cum. 
Ser un bronce , 0 fer de bronce. Ex- 
reffions dont on fe fert pour marquer 
a force de l'efprit & du corps. Lat. 
Conflans. Abeneus. 

BRONCEAR, «. a. Bronzer, pein- 
dreen couleur de bronze; ou orner 
une chofe avec des piéces de bronze 
doré. Lat. Æreo colore pingere. 

BRONCEADO , pa, f. f. Bron- 
zé, ée, orné de figures de bronze, 
ou peint de couleur de bronze. Lat. 
Æratus, a. 

* BRONCHA, /. f. T. anc. Da- 
gue, poignard. Lat. Pugio, onis. 

BRONCHA , eft aufli employé pour 
Broche. 

BRONCHE, /. m. Le méme que 
Broncba , ou Broche. 

* BRONCHIALES , /. m. T. d'A- 
natomie. Les Bronchies, ou vaifleaux 


des poumons. Lat. Fifluie pulmonis . 


Jpirituales. 
* BRONCHIOS , /. »». T. d'Ana- 
tomie. Bronches , rameaux de la 


trachée - artére répandus dans les pou- 


mons. Lat. Spirituales fiftule pulmonis. 

*BRONCINEO, EA , adj. s. ES f. 
T. burlefque. Qui appartient au bron- 
ze, de bronze, d'airain. Lat. A:wus, 


a, WI. 
"BRONCO CA , adj. Brut, te, qui 
n'eft pas travaillé. Lat. udis. 


BRoNcO. Brut, rude, groflier , 


fauvage. Lat. A/per. Durus. 
BRoNCO, en parlant des inftru- 

mens de mufique dont on n'a pas en- 

core joué, rude, dur, aigre. Lat. 


Afper. , | 

* BRONQUEDAD , /. m. Dureté, 
Apreté, rudefle , en parlant de la 
vdix & des inftrumens de mufique. 
Lat. A/peritas , atis. 


BRONQUEDAD , au figuré, rudefle | 


d'efprit & de mœurs. 

BROQUEL, /. :». Bouclier, ron- 
dache, arme défenfive. Lat. Pelta. 
Cetra. Armile, is. 

BROQUEL, au figuré, appui, pro- 
te&ion, défenfe. Lat. Repagulum , 1i. 

Raja broqueles. Fanfaron , faux 
brave. Lat. Feroculus , d. ' 

Salir à cada repique de broquel. 
Chercher noife á tout le monde fans 
caufe ni fujet. Lat. Rixas €S pugna: 

nn queritare. 

Todo es dar en los broqueles. Exprel- 
fion ironique. pour marquer la futili- 
té de certaines difputes. : 

BROQUELADO, pa, adj. Voyez 
Abroquelado. 


gens de plarsis, debauchés, libertine. 


BRO 


: * BROQUELERO, /. m. Celui quí 
aime les querelles & les difputes, que- 
relleur, bretteur, ferrailleur, tapa- 
geur. Lat. Jurgator , oris. 

BROQUELILLO , /. #1. Petit bou- 
clier. Lat. Cetra. C'eftauffi une bou- 
cle d'oreille, où eft attaché le pen- 
dant. Lat. Znaurium umbilicus, i. 

BROSLADOR , /. ms. V. Bordador. 

BROSLADURA , f. f. T. ax. 
fo Bordadura. 

ROSLAR, v. a. T. anc. Voyez 
Bordar. 

BROSLADO, pa, p. p. T. anc. 
Voyez Bordado. 

ROSQUIL,/. m. Le méme que 
Redil de ovejas. Ce mot n'eft uhté 
que dans FAragon. 

BROTANTES, /. m. T. d'Archi- 
te&ure. Arcs - boutans. 

BROTAR, «. a. Bourgeonner , 
germer , boutonner, poufler des bour- 
geons, en parlant des arbres. Lat. 
Germinare. 

BROTAR. Sortir, jaillir avec for- 
ce & impétuolité, en parlant des 
eaux de fource, des boutons de la 
petite vérole. Lat. $catwrire. Erum- 


pere. 
BROTADO, DA, f. p. du verbe 
Brotar dans toutes les acceptions. 


Pouffé, ée, germé, ée. Lat. Emif- 


Jus 


, 8, UM. 
* BROTE, /. m. Voyez Brizna, 
Pizca, ou Migaja.. 

BROTON ,/. s». T. pou ufité. Jet, 
rejetton de: quelque arbufte que ce 
foit. Lat. Germen , ini:. 

BRoTON. Le méme que Brocbe. 
Voyez ce mot. 

* BROZA, /. f. Petites parcelles 
de l'écorce & des feuilles des arbres 
que les pucerons ont rongées , & qui 
tombent à terre. Lat. Qui/quiite, arum. 

Broza. On appelle ainf par ana- 
logie, une chofe inutile & qui n'cft 
bonne à rien. 

Broza, au figuré, une chofe mé. 
prifable. 

Broza. Brofle avec laquelle les 
Imprimeurs nettoyent leurs formes. 


Scope , axum. 


Gente de toda broza. Gens de la lie 

du peuple. Lat. Vulgi fex , ecis. 

ombre hecho à toda broza. Homme 
accoutumé à quelle efpéce de tra- 
vail que ce foit. Lat. 4d quemvis ope- 
ram bomo afuetus. 

* BROZAR , v. a. Brofler les mou- 
les , les Formes d'impreffion. Lat. Sco- 
pis mundare. | 

*BROZADO, DA , f. f. Broffé, 
ée, nettoyé, ée avec une brofle. Lat. 
Scopis mundatas, a, sm. 

BROZNO, NA, adj. m. ES f. Apre, 
inculte, fauvage. Ce mot eft peu ufi- 

Voyez Bronco. | 
. * BROZOSO, SA, adj. t». EY f. 
Qui appartient à la bhoffe. 

* Refr. Boca brozq/a cria la wuger 

bermefà. 








BRU 


Bermofa. Ce Proverbe fignifie qu'nne 


femme riche & qui n'eft pas obligée 
de travailler aux champs, ni de for- 
tir pour aller chercher de quoi vivre , 
eft belle & faine. 

* BRUCES, à BRUZAS. Les lé- 
vres fupérieures. Lat. Labra fuperiora. 

BRUETA , /. f. Brouette. Lat. 
Curule vehiculum unà rotá inflruclum. 

BRUGO, /. wm. Puceron, infecte 
qui ronge les plantes. Lat. Bruchus, i. 

* BRULLARSE, «. r. T. bas du 
Royaume d'Aragon. Se cailler, fe 
tourner , eñ parlant du lait qu'on fait 
trop cuire. Lat. Coagulari. 

* BRULLO ,/. f. FP. bas du KR. d'A- 


ragon. Lait caillé , tourné pour en fai- 


re du fromage. Lat. Lac coagulatum.- 

BRULOTE , /. m. T. de Marine 
pris du Frangois. Brulot, vaiffeau 
plein de matiéres combuftibles, & def- 
tiné pour en brüler d'autres. Lat. Va- 
vis incendiaria. 

* BRUMA, f. f. Le fort de l'hiver. 
Lat. Bruma , «. 

* BRUMADOR,, RA, adj. m.€9 f. 
Pefant, te, lourd, de, accablant, 
te, incommode. Lat. Pregravis. _ 

* BRUMAL, adj. d'une term. Qui 

parco au fort de l'hiver. Lat. 

f, €. 

BRUMAMIENTO, /. m. Lan- 
gueur, laffitude occafionnée par un 
excés de travail. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Defatigatio , onis. 
| BRUMAR , O. 4. Voyez Abrumar. 

BruMarz. Brifer, rompre, rouer 
quelqu'un de coups de báton. Lat. 
Contundere 


BRUMADO, DA, f. f. du verbe 
Brumar dans fes acceptions. Brifé, 
ée. Lat. Contufus, a, um. 

BRUNETE, TA, adj. m. ES f. 
Brunet, brunette. L. Nigellus, a, um. 

BRUNO, NA, adj. m. ¿7 f. Brun, 
brune , obfcur , re, fombre , noirátre. 
Lat. Fufcus, a, um. 

BRUÑIDOR, /. s». Brunifloir, inf- 
trument de fer ou de pierre qui fert 
à brunir & à ncttoyer les métaux. Lat. 
Inflrumentum quo metalla expoliuntur. 

BRUSIR , «. a. Brunir , polir, lif- 
fer, fourbir, nettoyer. Lat. Deter- 
gere. Expolire. 

" BRUÑIR, cn terme de Peinture. 
Donner du luftre aux couleurs. Lat. 
$plendorem addere. 

Bruñnir, au figuré, Farder, met- 
tre du rouge au vifage. Lat. Fucare. 

BRUNIDO, DA, f. p. du verbe 
Brunir dans toutes fes acceptions. Bru- 
ni, ie. L. Expolitus. Fucatus , a , um. 

* BRUSCO, /. m. Brulc, myrte 
fauvage. Lat. Myrtus fylveftris. 

Brusco. Laine qui fe perd lorf- 

won tond les brebis & les moutons. 

t. Lana decidua. 

Brusco, CA, adj. m. ES f. Bruf- 

e, rude, impoli, ie, groflier , iére. 


Es Rudis, e. 


"BRU 


BRUTAL , adj. d'une term. Brutal, 
le, déraifonnable. L. Belluinus ,a , um. 

BRUTALIDAD , f f. Brutalité , 
beftialité, nature de la. béte; & en 
parlant des hommes, cruauté, féro- 
cité, groffiéreté , impolitefle. Lat. Bel- 
luini mores. Ruflicitas. Feritas. Inbu- 
manitas. 

BruTALIDAD. Se dit d'une cho- 
fe énorme, honteufe, déraifonnable, 
& contraire À la nature. Lat. Brutum 


facinus. 


BRUTAMENTE. Brutalement , 
d'une, façon brutale & déraifonnable. 
Lat. Ferino riti. 

BRUTEDAD , /. f Le méme que 
Brutalidad, mais moins ufité. 

BRUTESCO, adj. T. de Peinture 
& d'Archite&ure. Payfage , grotefque. 
Lat. Tabula rura reprefentans. 

BRUTEZ, v BruTEZA,/.f. Les 
mémes que Brutalidad , Eftolidez , & 
incapacidad. Brutalité, ftupidité, ip- 
capacité. 

BRUTO, /. m. Brute , bête à qua- 
tre pieds. Lat. Brutum, ¿. 

Bau ro. Une brute, c'eft ainfi qu'on 
appelle un homme qui vit dans la 
débauche. Lat. Homo brutus. 

BRUTO, TA, adj. 5. E f. Brut-, 
déraifonnable , privé de raifon. Lat. 
Brutus , a, um. 

Bruto. Brute, groflier, barbare, 
féroce. Lat. Homo durus., 

BruTo , Se prend quelquefois pour 
une action honteufe, infame , qui tient 
de la bête. Lat. Belluinus, a, um. 

BRuTO. Brut, qui n'eft ni tra- 
vaillé, ni poli. Lat. 4/per. Impolitus. 

Eflar una cofa en bruto. e chofe 
en brut , qui n'eft ni travaillée, ni 
polie. Lat. Opus rude. 

En bruto , Expzeífion adv. En gros. 
Lat. Promifc 

* BRUXA,/.f. T. anc. & inufité. 
Orfraye , oifeau de nuit. L. Syrix, igis. 

Bruxa. Sorciére, magicienne. L. 
Saga, «e. 

Cbupado de bruxas. Comparaifon vul- 
gaire par laquelle on donne à entendre 
qu'un homme eft jaune & défait, 
comme fi une forciére lui avoitfuccé 
le fang. Lat. 4b firigibus exfucius, 


8, un. 

BRUXEAR, v.». T. bas da KR. 
d'Aragon. Courir les rués pendant la 
nuit, comme les forciers & les for- 
ciéres. L. Nocfe vagari Strigum more. 

* BRUXERIA , /. f. Sortilége , ma- 
léfice, enchantement, tant au pro- 
pre qu'au figuré. L. JMaleficium , ii. 

BRUXO. /. m. Sorcier. Lat. Ve- 
neficus , 5. 

BRUXO, XA. T. burlefque. Liber- 
tin, débauché. Lat. Procax, acis. 

BRUXULA, /. f. Bouflole. Lat. 
Acus nautica. 

BRuXxuLA. Bouton de mire d'u- 
ne arme à feu. Lat. Vibratoria pin- 
nula , e, | 
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BauxuLA. L'a&ion par laquelle 
on.épie quelque chofe. Lat. Specila» 
Ho, ons. 

BRUXULEAR, v. a. Epier, guet. 
ter avec attention , & au jeu des 
cartes regarder les cartes peu à peu, 
comme quand on joüe à la prime. 
Lat. Explorare. Rimari. 

BRUXULEAR. Se prend aufli pour 
deviner, conje&urer. L. Conjicere. 

BRUXULEADO , pA, f. f. du 
verbe Bruxulear , dans fes acceptions. 
Regardé, ée avec foin. Lat. Explo- 
ratus, 4, um. 

BRUZA , . f. Broffe de crin épaif- 
fe, pour ôter la poufliére aux chevaux. 
Lat., ue ad detergendos equos.. 

* BRUZNO, Na , adj. m. ES f. 
T. bas du R. d'Aragon pris du Fran. 
çois. Brun, brune, obfcur, re. Lat. 
Fufcus , a, um. 


BRUZAS. Voyez Bruces. 
| BU 
BU, fm. Babou, mot dont on fe 


fert pour faire peur aux enfans qui 
pleurent , & les obliger à fe taire. Lat. 


Verbum ad puellos terrendos confitfum. 
"Bu, BU, BU. Mots qu'on met 
dans la bouche du Diable, loríqu'il joue 


fon rolle dans les Comédies 
Efpagnols repréfentent pour la fête ' 
de Dieu. Lat. Hui! Hui! Hui! 

BUA , f. f. T. bas du R. d'Aragon. 
Borne, limite. Voyez Mojón. Linde. 

Bua. Puftule, bouton. Lat. Py/a 
tula, e. 

* Refr. El que tiene la bua, effe lo 
eflrija. Ce Proverbe fignifie que per- 
fonne ne prend tant de part à nos 
maux que nous-mêmes. Lat. Zaborat is 
qui puftula , illam perfricat. | 

*BUAR, v.a. T. bas des mon- 
tagnes d'Aragon. Mettre des bornes 
aux champs & aux héritages. Lat. Zi- 
mites ponere. 

" BUARO, v BUARILLO , /. m. 
Brutier, oifeau de proye qu'on nc peut 
drefler. 

BUBA, à BUBAS. La groffe vé- 
role. Lat. Lues Venerea. 

BUBACION , /.f£ T. anc. inufité. 
Veine de pierre qu'on trouve dans les 
mines d'Aiman , qui émoulle le fer. 
Lat. Bullatio, onis. 

BUBON, /. m. augm. de Buba. Bu- 
bon vénérien, Poulain. Lat. Ingui- 
marius tumor, oris. 

BUBOSO ,43sA, adj. m. ET f. Ve- 
rolé , ée. Lat. Lue venerea inftéíus, 


a 9 sum. 

BUCARAN, /. s». T. du R. d'Ara- 
gon. Bougran , toile forte & gommée. 
Lat. Subaéfum à fullone linteum. 

BUCARITO , fm. dim. de Bucaro. 
Petit vafe deterre rouge odoriférante 
qu'on apporte des Indes. 

BUCARO, /. tm. Vale de terre tot 
ge, fine & odoriferante qui nous vient 

Ce a dee 


ue les . 
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des Indes. Lat. Poculum Americanum 
ex argillá odorifera confecfum. 
*BUCEAR, vu. a. Plonger dans 
la mer, pour en retirer ce qui y cft 
tombé. Lat. Urinare. 
* BUCEADO, pa, f. f. Plongé, 


"de, retiré, éc du fond de la mer. 


Lat. Undis ereptus, a, um. 
BUCENTAURO, 9 BUCENTORO, 
S. m. Bucentaure , vaifleau fur lequel 
le Doge de Venife s'embarque avec 
les Sénateursle jour de l'Acenfion, 
pour aller époufer la mer. On ap- 


"pelle ainfi tout vaifleau qui furpatfe 


les autres en magnificence. Lat. Bu- 
centaurus. 

BucENTORO. On appelle ainfi 
au figuré, tout ce qui eft d'une beau- 
té peu commune. Dans ce fens , c'eft 
un terme poétique. 

* BUCEO, /. m. L'a&ion par la- 
quelle on tire en plongeant au fond 
de la mer ce qui y eft tombé. Lat. 
Urinatio , onis. 

* BUCEPHALO, /. m. Bucéphale, 
nom du cheval d'Alexandre. L. Bu- 
cephalus , i. 

* BUCES , f. m. plur. V. Bruces. 

* BUCHA , JS f. Tirelire, forte de 
boéte de terre à mettre de l'argent. 
Lat. Ficlilis crumena , e. 

* BUCHAR, v. a. Cacher quel- 
ue chofe dans un endroit que tout 
e monde ignore. Lat. Condere. 

BUCHE, /.w. Jabot, poche que 
les oifeaux ont prés du co Lat. % - 
gluvies , el. 

BucHE, Se prend au figuré pour 
l'etomac de l'homme & pour le ven- 
tricule des autres animaux. Lat. Sto- 
macbus. Ventriculus , i. 

BucHE. On appelle ainfi par ana- 
logie la cavité de la bouche, lorf- 
qu'elle eft remplie de vent, ou de 
quelque liqueur. Lat. Ori; capaci- 
tas, atii. 

BucHE, Se dit auffi métaph. pour 
la poitrine, le fecret du cœur. Lat. 
Arcanum , i. 

No le cupo en el buche tal cofa que le 
dixeron. Il n'a pas pú garder 1e fe- 
cret fur ce qu'on lui dit. 

BucHE DE ALMIZCLE. Jabot de 
mufc, petite bourfe faite comme le 
jabot d'un pigeon , dans la quelle les 
Efpagnols portent du mufc fur eux. 
Lat. Maofchi burfa, e. - T 

Hacer el bucbe. Faire jabot , c'eft 
bien manger. Lat. Pentrem cibis op- 


e. 
Hacer el buche. à otro. Nourrir quel- 
qu'un comme il faut. Lat. Vidtum ali- 
cui fubminiftrare. 
Sacarle del bucbe Y alguno alguna co- 
Ja. Tirer à quelqu'un le ver du nez. 
Lat. Arcanum ab aliquo extorquere. 
* BUCHORNO, /. mm. V. Bocborno. 
BUCO , /. m. Voyez Buque. 
Buco. Se prend en poéfie pour une 
petite flotte. Lat. Cuff , is. 


BUC 


* Buco. Le méme que Boqw, un 
bouc. Le premier eft un vieux terme 
Aragonois. a 

*Buco. Se dd aufli pour ouver- 
ture, bouche. Lat. Hiatus, ús. 

* BUCOLICA , f. f. Bucolique , 
poëlie paftorale. Lat. Bucolica , orum. 

* BUCOLICA. Se prend au figuré 
pour la nourriture qu'on prend jour- 
nellement. Lat. Piffus, ds. 

BUCOLICO, ca, adj. m. €S f. 
Bucolique, des deux genres , qui re- 
garde la poefie paftorale. Lat. Buco- 
licus, a, um. 

* BUDION. /f. m. Chabot, efpéce 
de poiffon. Lat. Capito , onis. 


* Refr. La cabéza de budion ante ti | 


la pon ; y de la boga ante tu fuegra. Ce 
Proverbe fignifie que chacun pour l'or- 
dinaire prend pour foi le meilleur, & 
laiffe à autrui le plus mauvais. 

BUEGA, /. f. Terme Aragonois 
qui n'eft ufité que parmi le bas peu- 
ple. Borne, limite. Lat. Limes, itis. 

BUEITRE , /. tm. Voyez Buitre. 

BUEN, adj. Le méme que Bueno. 
Le premier eft une fyncope de ce der- 
nier, & on ne l'employe qu'au fingu- 
lier & au mafculin , tant dans les mots 
qui commencent par une voyelle, que 
dans ceux qui commencent par une 
confonne. Exemples. 

Buen pan. Bon pain. 

Buen vino. Bon vin. 

Buen pefcado. Bon poiflon. 

Buen año, Bonne année. 

Buen eflomágo. Bon eftomac. 

Buen aire. Bon air, bonne mine. 

Buen aliño. Facon de parler ironi- 
que. Belle commodité, bel avantage. 
Lat. Egfegium commodum. 

Ex. Mire vue[fa merced que buen 
aliño para los que boflezaban de bambre. 
Voyez , Monfieur lavantage c'é- 
toit pour des gens'«üi mouroient de 
faim. ; 

Buen alma. Unc bonne ame, fe dit 
par ironie d'un méchant homme. Lat. 
Probitas. 
^ Buen animo. Bon courage, conftan- 
ce dans l'adverfité. Lat. Ziberalis in- 
doles , i5. 

Buen animo. Inclination au bien. 

Buen animo. Bon cœur, bonnb vo- 
lonté à obliger. 

Buen animo, Courage, ne craignez 
point. Lat. Confluns eflo. Nil metuas. 

Buen aparejo. Commodité, occafion 
d'agir. Lat. Opportunitas, atis. 

Buen arte. Bon port, bon air, bon- 
ne mine. 

Buen callar. Silence convenable. 
Lat. Prudens filentium. 

. Buen callar fe pierde. Il fe dit de ce- 
lui qui tombe dans les fautes qu'il re- 
proche à autrui. 

Buen color. Bonne couleur, bon 
teint. 

Buen corazon.Un cœur pur & exempt 
de péché. 


BUE 

Buen corazon. Sincérité, franchife 
de cœur. 

Buen dia. Un beau jour, un jour 
heureux. 

Buen guflo. Bon goüt, fe dit au fi 
guré, des chofes qui regardent l'en- 
tendement & la volonté. Une per- 
fonne de bon goút. 

Buen gufto. Bonne humeur , gayeté. 

Buen bijo. Bohn enfant. 

Buen hijo. Bon enfant. On appelle 
ainfi les libertins, & ceux qui vivent 
comme eux. 

Buen bombre. Un honnéte homme. 

Buen bombre. Un bon homme , un 
idiot. 

Buen bora. A la bonne heure. 
Buen bumor. Bonne humeur , gaie- 
té. Lat. Hilaritas, atis. 

Buen juego. Beau jeu. On dit qu'un 
homme a beau jeu, lorfqu'il cft à 
méme d'obtenir ce qu'il défire. 

Buen modo. Politeffe , affabilité , 
bonne facon, bonne maniére. 

Buen modo. Bonne conduite. 

Buen natural. Bon naturel. 

Buen nombre. Bonne réputation. 

Buen oficial. Un bon biberon. 

Buen oficio. Un métier honnéte. 
Lat. Ars bonefla. 

Buen oficio, o buenos oficios. Bon 
office, fervice qu'on rend à quelqu'un. 
Lat. Officium , ii. | 

Buen ojo, 0 buenos ojos. Bonne vo- 
lonté, affection. 

Buen pan. Se dit d'un homme fim- 
ple , idiot & fans malice. . . 

Buen parecer. Bon air, bone mine. 

Buen parecer. Beauté, en parlant 
des femmes. 

Buen partido. Bon expédient. 

Buen pajfur. Médiocrité honnéte. 

Buen paflo. Bon aliment , abondan- 
ce de nourriture , bon repas. Lat. 
Lautum prandium , ii. 

Buen pecho. Un cœur généreux & 
fincére , conftant , ferme dans l'adver- 
fité. Lat. Sincerus ES conflans animus. 

Buen pelo. Belle preftance, beau 
port. 

Buen penfamiento. Une bonne pen- 
fée , une penfée fine & ingénieufe. 

Buen poco. Unc bonne portion de 
quelque chofe. 

Buen porque. Don, préfent, ré- 
compenfe. 

Buen porque. Quantité confidérable 
d'une chofe. / 

Buen punto, 0 buenos puntos. Le 
bon état où cft une affaire, ou une 
chofe. Lat. Congruentior vei flatus , úso 

Buen rato. Efpace de tems. confi- 
dérable. 

Buen recado, 0 buen recaudo. Se dit 
par ironic de la façon ridicule dont 
on fait une chofe. Il fe prend auffi, 
pour prudence, bonne conduite. ll 
eft peu ufité dans ce fens. 

Buen recaudo. Ce qu'on donne en 
quantité dans une boutique oà l'on 

achéte 0 








BUE 


BUE 


achéte, ou dans une auberge où l'on : feffion honnéte qui leur fourniffe de 


s'arréte. 


Buen recaudo. Préfent envoyé à pro- 


pos. 
Buen regimiento. Bonne adminif- 


tration. 

Buen regimiento. Bon régime. 

Buen romance. Stile clair, net & 
fans aucune ambiguité. Lat. Sermo- 
mis elegantia , e. 

Buen roftro. Bon vifage, bonne mi- 
ne qu'on fait à quelqu'un. 

Buen roftro, 0 bacer buen roflro. Se 


dit de deux chofes qui s'accordent ai- 


fément enfemble. 


Buen femblante. Conftance , ferme- 
té, courage qui paroit fur la phy- | La 


fionomie. 

Buen tercio. Médiation. 

Buen termino. Urbanité, politeffe. 

Buen termino. Palliation. 

Buen tiempo. Bon tems, en terme de 
Navigation. 

Buen tiempo. Bon tems , tems qu'on 
palle parmi les plaifirs & les délices. 

Buen verde. Vie licencieufe. 

Buen vivir. Bonne conduite. 

A buen feguro. Expreflion affirma- 
tive par laquelle on donne ce qu'on 
dit comme fur & certain. 

4A buen feguro. Surement , 
danger. 

4 buen tiempo. A propos , à tems. 

Aprender buen oficio. Apprendre un 
métier où l'on gagne de l'argent. 

buen aire, De bonne grace. 


fans 


^. En buen dia buenas obras. Bon jour 


bonne œuvre. 

Hacer 0 moftrar buen femblante. Fai- 
re bonne mine à quelqu'un. 

Poner à buen recaudo. Mettre quel- 
sun en lieu de fureté , en pri- 

n. 


Poner , à dexar à buen recaudo. Met- 
tre une chofe en lieu de fureté. 

* Refr. Al buen callar llamas Sancho. 
Al bueno bueno Sancho Martinez. Ce 
Proverbe fignifie qu'il faut plus de pa- 
roles pour obliger un homme natu- 
rellement taciturne à parler, qu'un 
autre qui n'eft pas de ce caractere. 

Al buen callar llaman Sancbo : yo ila- 
mo Santo al callar. Ce Proverbe nous 
montre combien il eft fouvent avaa- 
tagenx de fgavoir fe taire. 

. * Refr. Al buen dia meterle en cafa, 
Ce Proverbe nous confeille de ne laif. 
fer jamais échaper l'occafion de faire 
une bonne œuvre, ou de nous procurer 
quelque fatisfa@ion. 

* Refr. À lo becbo buen pecho. Ce 
Proverbe fignifie qu'après avoir fait 
une faute ou par paffion, ou par inad- 
vertance, nous devons avoir aflez de 
conftance & de fermeté pour en fup- 
porter les fuites. 

* Refr. A tu bijo buen nombre y ofi- 
cio. Ce Proverbe confeille aux péres 
de donner une bonne éducation à leurs 

> & de leur procurer une py- 





quoi fubfifter. 


e * Refr. La muger de buen recaudo , 


binche la cafa bafla el tejado. On peut 


appliquer ce Proverbe aux femmes, 


qui par une He economie procu- 
rent àleurs mailons les chofes nécef- 
faires. 

* Refr. Ni berir, ni matar, no es 
cobardia , fino buen «natural. Ce Pro- 
verbe fignifie qu'il eft d'une ame no- 
ble & généreule de fgavoir pardon- 
ner les offenfes. 

* BUENA , /. m. Biens, richeffes , 
que les anciens Caftillans ont ainfi 
appelleés dans l'enfance de la langue. 


t. Bona, orum. 
BUENAMENTE , odv. Bien, par- 
faitement , honnétement; il n'eft plus 
ufité dans le premier fens , & Pon dit 
plutót, Obra bien, que obra buenamente : 
Il agit bien , plutót que, il agit bonne- 
ment. Lat. Ben 
BUENAMENTE. Commodément , 
fans fatigue , à fon aife. L. Commod?. 
BUENAMENTE. En quelque fa- 
Sene en quelque forte. Lat. Quodam 
modo. 


BUENAMENTE, Signifioit autre- 
fois bonne volonté; envie d'obliger , 
de faire plaifir. Lat. Libens animus. 

BUENAVOYA, /. m. On appelle 
ainfi en Italie, celui qui s'engage 
pour rameur fur une galére moyen- 
nant un certain falaire. Lat. Sponta- 
neus Yemex, igis. 

BUENO, NA, adj. m. ES f. Bon, 
bonne , fe dit de Dieu par éminence , 
qui feul eft bon & parfait. Lat. Bo- 
nus, a, Nm. 

BUENO. Bon, droit, juíte. Lat. 
Bonus. Probus. Equus, a, wm. 

BuENo. Noble, gentilhomme , de 
condition. Lat. Nobilitate clarus. 

Bueno. T. anc. Courageux , vail. 
lant, brave. Lat. Strenuss. 

Bueno. Bon, propre, convena- 
ble, utile, commode , avantageux. 
Lat. Aptus. Jdoneus,-a, um. 

BuENo. Sain, qui fe porte bien, 
de bon fens. Lat. Sanus. Incolumis. 

BUENO. Entier, qui a toutes fes 
parties , fain. Lat. Integer. Incor- 
ruptus. : 

Buenas Artes. Arts libéraux. Lat. 
Artes liberales. 

Buena capa. Bon mantean. On ap- 
pelle ainfi un homme qui vit dé- 
cemment. Lat. Homo ingenuus. 

Buena conformidad. Conformité de 
fentimens & de volontés. 

Buena converíacion. Converfation 
agréable. 

Buena cuenta. Un compte exadt. 

Buena data, La bonne qualité d'u- 
ne chofe. 

. Buena difpoficion. Bonne difpofition. 

Buena eftofa. Belle apparence. 

Buena fe. Bonne foi, perfuafion 


“où l'on eft au fujet d'une chofe. 


L 
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Buenas ganas. Bon appetit , envie de 
manger. 

Buena gracia. Faveur obtenue, pet- 
miflion accordée. 

Buena gracia. Bonne grace, bon 
air , bonne minc , affabilité , douceur , 
complaifance. 

Buena gracia. Bonne grace en par- 
lant , éloquence. - E 

Buena gracia. Se dit par ironie d'une 
chofe qui nous ennuie. 

Buena labia. Paroles infinuantes & 
flateufes. 

Buenas letras. Sçavoir profond. 

Buenas letras. Les belles lettres. 

Buena ley. Reconnoiflance, grati- 
tude. 

Buena luz. Jour favorable pour 
voir un tableau. 

Buena luz. Façon favorable dont 
on envifage une action. 

Buena mano. Reprimande , correc- 
tion févére. 

Buena ma[fa. Bon cara&ére. 

Buena maula. Se dit par ironie d'u= 
ne chofe qui déplait. 

Buena moneda. Argent de bon aloi. 

Buena muerte. Bonne mort, mort 
chrétienne, mort douce. 

Buenas nocbes. Bon foir. 

Buena obra. Service, faveur. 

Buena palabra. Urbanité, politeffe 
dans le difcours. : 

Buenas palabras. Paroles infinuan- 
tes & flateufes. 

Buena parte. Biens acquis légitime- 
ment. ; 

Buenas partes. Bonnes qualités. 

Buena pajjada. Bon tems qu'on fe 
donne. 

Buena pefca. Bonne trouvaille , 
dans un lens ironiqne. 

Buena pieza. Bonne piéce , dans le 
fens ironique. 

Buena pluma. Une belle plume, en 
parlant d'un homme qui peint bien. 

Buenas prendas. Belles qualités de 
Pame. 

Buena pro. Bien vous falle. 

Buenas Jalidas. Beaux déhors, dé- 
hors gracieux, en parlant de ceux 
d'une ville. s 

Buena fangre. Sang illuftre, bien- 
veillance. 

Buena fuerte. La bonne qualité d'un 
drap, d'une étoffe. 

Buena vecindad. Bon voifinage. 

Buena ventura. Bonne avanture. 

Buena vida. Bonne vie, vie cone 
forme à la raifon. 

Bueno efla. Y fuffit, voilà qui eft 


biep. 

pm efla, à bueno efla effo. Bien, 
voilà qui eft bien, fe dit dans un fens 
ironique pour marquer qu'on défap- 
prouve une chofe. 

Bueno efta lo bueno. Expreflion qui 
marque que les chofes pour étre bon- 
nes , ne doivent pas excéder certaines 
bornes. 


Cc 3 Bueno 
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Buenos cafcos. Bonne cervelle’, fe 
dit par ironie d'un homme qui n'a 
point de jugement. 

Buenos Dias. Bon jour. 

Buenos ojos. Bons yeux, pénétra- 
tion, fagacité. 

Buenos penfumientos. Bonnes pen- 
fées, penfées qui nous portent à la 
vertu. 

Buenos tiempos. 'Tems heureux. 

A buena fe, à en buena fe. Sur ma 


i. 
Adonde bueno? Y à que bueno? Où 
allez - vous. 
Dar buena cuenta de fu perfona. 
Rendre bon compte de fa perfonne. 
buena mano. De bonne main , de 


fans peine, fans foin ni cmbarras. 
De donde bueno ? D'où venez - vous. 
Dexar à buenas mocbes. Tromper 
quelqu'un, emporter tout. | 
Dios te La depare buena. Dieu veuil- 
le que tu réuffiffes. 
en buenos terminos, Etre en 
bons termes, en parlant d'une af- 
faire 


Hacer algo de buenas à buenas. Agir 
volontairement , de bon gré, fans y 
étre Forcé. . 

Hacer buena alguna cantidad. Faire 
bon, paffer en compte. 

Hacer lo bueno. Vérifier. 

Hombres buenos. Gens de la lie du 
peuple. 

Lo bueno. Bien fondé. | 

No decir malo ni bueno. Ne dire ni 
bien ni mal, fe taire, garder le fi- 
lence. : 

Saber cof de buena parte. 
Sçavoir une chofe de bonne part. 

Tenerfe en buenas. S'appuier fur les 
étriers. 

Venirfe à buenas. S'accommoder à 
l'amiable. 

Refr. Buena vida arrugas tira. Ce 
Proverbe fignifie que le bien-étre 
éloigne la vieilleffe , ou la tend moins 
hideufe. 

* Refr. Buena vida, Padre y Ma- 
dre olvida. Ce Proverbe fignifie qu'un 
homme qui eft à fon aile , oublie ai- 
fcment fa maifon paternelle. 

* Refr. Date buena vida, temeras 
mas la caida. Ce Proverbe fignifie 
qu'un homme foigneux de fa fanté, 
appréhende bien plus la maladie qu'un 
autre. 

* Refr. Dicente que eres bueno , mete 
la mano en tu feno. Ce Proverbe nous 
exhorte à ne point juger de nous 
fur le témoignage d'autrui , mais fur 
celui de nótre propre confcience. 

* Refr. Lo que es bueno para el bi- 
gado, es malo para el bazo. Ce Pro- 
verbe, outre le fens litteral , nous 
, montre la difBculté qu'il y a de remé- 
dier aux maux qui naiffent de cau- 
fes, contraires. 
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* Refr. Mas apaga buena palabra 
que caldera de agua. Ce Proverbe fi- 
gnifie que la douceur vient à bou 
d'appaifer la colére la plus obftinée. 

* Refr. Mas vale falto de mata que 
ruego de buenos. Ce Proverbe fignifie 
que lorfqu'on a commis une faute 


«dont on appréhende d’être puni, il 


vaut mieux prendre la fuite que de 
compter fur la prote&ion de fes amis. 

* Refr. Quien vos bize Alcalde ? 
mengua de bombres buenos. Ou, felon 
d'autres: A falta de hombres buenos, 
bicierou à mi padre Alcalde. On a 
plique ce Proverbe à ceux qui n'o 
tiennent un pofte que parce qu'on ne 
fcait à qui le donner. 

* Retr. Si quieres bacer buen tefta- 
mento , bazle bueno. Ce Proverbe nous 
exhorte, lorfque nous voulons faire 
un teftament, de lc faire tandis que 
nous fommes fains de corps & d'efprit. 

* Refr. Todos queriamos fer buenos , 

s lo los menos. Tous les 
hommes veulent étre vertueux , mais 
peu le deviennent effectivement. 

* BUEKA , J. f. T. anc. Efpéce de 
boudin fait avec du fang de bœuf, qu'il 
eft permis en Caftille de manger le fa- 
medi. Lat. Botelli genus. 

* BUERAS , /. f. Puftules qui vien- 
nent à la bouche , autour des lévres. 
Lat. Puflule circa os erumpentes. 

* BUESO , f. ». Homme vétu d'une 
Façon ridicule. Lat. Homo perfonatus. 
* * BUETAGO , fm. T. anc. Les 
poulmons. Voyez Livianos. Pulmo- 
nes , ou Bofes. 

BUES, à BUEYS, /. m. Beufs. 
Ce font deux mots anciens dont les. 
payfans & les paftres fe fervent en- 


core. 

BUEY, /.». Bœuf, taureau chá- 
tré. Lat. Bos, bovis. 

BuEY DE AGUA. Chúte d'eau qui 
fort par un endroit reflerré. Lat. £n- 
gens aque copia. 

BuEY DE CAZA. Tonnelle , bœuf 
artificiel dont on fe fert pour la chaffe 
aux oifeaux. Lat. Bos aucupatorius. 

BUEY MARINO. Bauf marin. Lat. 
Pboca , e. 

Caminar al pa[fo del buey. Agir avec 
prudence dans ce qu'on fait. Lat. 7*- 
tudineo gradu incedere. 

Elfo fera como vér volar un buey. Ce- 
la arrivera lorfqu'on verra voler un 
bœuf. Lat. Cum bovem volare continget. 

No es buey de burto. La faute n'eft 
pas fi grande. Lat. Non adeo ingen: 
efl piaculum. 

* Refr. Buey viejo furco derecho. Ce 
Proverbe fe dit des perfonnes mures 
& expérimentées , dont toutes les ac- 
tions font dirigées -par la prudence. 

* Refr. A buey barón poco le prefta el 
aguijon. Ce Proverbe fign. que comme 
un bœuf maigre n'a point de vigueur 
& ne peut fe remuer aifément , quel- 
que fort qu'on le pique, de méme 


BUE 
un homme t ou fatigué, ne fau 


roit travailler, quelques moyens qu'on 
employe pour l'encourager. 

* Refr. Al buey dexarle mear, y bar- 
tarle de arar. Le fens moral de ce Pro- 
verbe eft que les fujets d'un Prince 
fupportent le travail fans peine, pour- 
vü qu'on ne les accable pas trop. 

* Refr. Al buey viejo mudarle el pe- 
Jebre , y dexara el pellejo. Ce Prover- 
be fignifie qu'un vieillard ne fgauroit 
quitter un pais auquel il eft habitué, 
ni changer de geure de vie, fans 
courir rifque de mourir. 

* Refr. Al buey por el cuerno, y al 
bombre por la pulabra. Ce Proverbe 
fgni&e que comme on affujettit un 
bœuf en le faififfant par les cornes, 
on affujettit de méme un homme en 
le liant par fa parole. Lat. Bos iii- 
gatur cornibus, ut vir verbis. 

* Refr. El agua vamo &ucy , v el vino : 
como Key. Ce Proverbe fignilie qu'on 
peut boire de l'eau en telle quantité 
qu'on veut, mais qu'on doit ufer du 
vin avec fobrieté, pour ne pas tom- 
ber dans le vice de l'yvrognerie. Lat. 
Ut bos aquam tu bibito,vinum ficut rex. 

* Refr. El buéy ruin en cuerno crece. 
Ce Proverbe fignifie qu'un homme 
quí a de manvaifes inclinations, de- 
vient tous les jours plus méchant. 
Lat. Bos pefimus accrefcit snicè cornu. 


buey fuelto bien Je lame. 
Quand on eft libre, on fait ce qu'on 
vent. 

* Refr. El buey traba el arádo, mas 
no de fu grado. Le travail eft toujours 
pénible, & on ne s'y accoutume ja- 
mais. Lat. Arat , laborat bos , at ipfe 
nil volens. 

* Refr. Hablo el buéy , y dixo mu. 
Ce Proverbe le dit d'un homme qui 
fe tait à caufe de fon ignorance, ou 
qui lorfqu'il lui arrive de parler, ne 
dit que des fottifes & des imperti- 
nences. Lat. Tentans loqui bos fultus 
ille immagit. 

* Refr. Pues ara el rocin, enfille- 
mos el buéy. Ce Proverbe fignifie que 
le défordre ne peut jamais rien pro- 
duire de bon. Lat. Optat epbippia bos 

iger y optat avare caballus. 

BUEVAZO, /. m. augm. de Buey. 
Gros beuf : on appelle encore ainíi 
un cocu. Lat. Bos ingens. Stipes. 

BUEYECILLO, /. 7. dim. de Buey. 
ion bœuf, jeune beuf. Lat. Bucu- 

A 
* Refr. Bueyecillo de campo , 
bolgando fe defcornó. On appdue ce 
Proverbe à ceux que le moindre tra- 
vail fatigue. Lat. Bos laxus ille otian- 
do cornu. perdidit. 

# BUF. Efpéce d'interje&ion qni 
marque 





BUF 
marque l'ennui & le dégout, le eour- 
roux qu'une chofe nous caufe. Hé! 
ha! ho! hola! Lat. ab. 

* BUFA, /.f. T. vulgaire, rail- 
lerie, brocard. Lat. Jocus, i. 

* BUFADO , adj... Epithéte qu'on 
donne à la larme Batavique à caufe 
du bruit qu'elle po en fe brifant. 
Lat. Pyxis vitrea firepitu crepans. 

* BUFALANDAINA , /. m. Le mé- 
me que Bufon. C'eft un terme badin , 
qu'on n'employe que dans le ftile fa- 


milier. : 
BUFALO, /. #. Buffle, efpéce de 
bœuf fauvage. Bubalus , i. 
* BUFANO, /. m. Le méme que 


Bufalo. . 

BUFAR, ©. s. Bengler, mugir 
de colére & de rage, comme le tau- 
reau, le buffle. Lat. Mugire. 

* BurAr. Signifie auffi par analo- 
gie, frémir de colére & de rage. 

* BurAR. Répandre de l'eau avec 
la bouche fur quelque chofe. Lat. Buc- 
cis inflatis infpergere. 

Burar. Crever en retenant fon 
haleine. Lat. Crepare. 

BUFANTE, part.acf. du verbe Bu- 
fer. Mugiffant , beuglant, meuglant. 


Lat. Mugiens. 

BUFETE, /. ». T. prix du Fran- 
cois. Buffet, ou comptoir, table à 
écrire, drefloir. Lat. Menja, «e. 

BUFETILLO , /. m. dim. de Bu- 


fete. Petite table qu'on place aux ex- 


trémités des eftrades des Dames Efpa- 
gnoles. Lat. Menfula , e. 

BurETE. Se prend pour un Bou- 
fon en ftile badin. Lat. Scurra, «e. 

* BUFI, /. m. Efpéce de camelot 
ondé. C'cft un vieux terme Aragonois. 
Lat. Textilis undulati genus. 

* BUFIA , ff. T. de Bohémiens. 
Bouteille de euir à mettre du vin. 
Lat. Utriculus, i. 

* BUFIADOR , /. ». T. de Bohé- 
miens. Cabaretier, tavernier. Lat. 
Caupo , otis. 

BUFIDO , /. m. Beuglement, mu- 

giflement , meuglement, Lat. Mugi- 
tus , ds. 
Buripo, au figuré, parole em- 
portée d'une perfonne en colére. Lat. 
Vociferatio , onis. 

Buripo. Rage , fureur. Lat. Fsu- 


ror , orts. 
Buripo. T. de Bohémiens. Cri, 
clameur, grand bruit. Lat. Clamor 


suconditus. 

BUFO, /. m. Le méme que Bufdo, 
il eft peu ufité. 

BUFON, /. m. Bouffon , plaifant, 
valet de Comédie. Lat. Scurra , e. 

BUFONADA , /:£. Bouftonnerie , 
a&ion ou parole pour faire rire. Lat. 
Argutia, e. 

BUFONAZO, /. m. augm. de Bu- 
fon. Grand bouffon , homme bas, mé- 
prifable, qui fert à faire rire. Lat. 
dlomo jocularius. 
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BUFONCILLO, /. s». dim. de Bx- 


fon. Petit bouffon: il fe dit par mé- 


ris d'un homme ; mais lorfqu'on s'en 
ert y bag d'un enfant, ilfigni- 
fie, plailant , facétieux, agréable. Lat. 
Scurra, e. 

BUFONEAR, v. sn. Bouffonner, 
faire le bouffon. Lat. Jocari. 

BUFONERIA, /. f. L'habitude , 
le vice de dire des bouffonneries. 

BuroNERIA. Se difoit autrefois 
dans l'Aragon pour Buboneria. Voyez 


ce mot. 
* BUFONICISTA, /. ». Bouffon 
de profeffion. Ce mot eft peu ufité. 


eg Bufon. 


UFONIZAR , e. s. Voyez Bu- 


ar, 
BUFOS, /. m. Certaine coéffure 
de femme, qui couvroit les oreil- 


les. 

* BUGADA , /. f. Leflive dont on 
fe fert pour blanchir le linge. Lat. 
Lixieium , ii. 

BUGALLAS, /.f. Noix de galle. 
Lat. Galle , arum. 

BUGIA , /. - Bougie de cire blan- 
che. Lat. Cereus, i. 

BuGiaA. Bougeoir, petit chande- 
lier à manche, dans lequel on met 
une bougie. Lat. ÆMasuale candelu- 


brum , i. 

BUGLOSA, /- . Bugloffe , plante. 
Voyez Lengua de buey. 

UGRE,/. m. Bougre, le méme 
que Puto en Caftillan. L. Cinedus. 

* BUGUELLADA , /. f. T. anc. 
Eau compofée pour blanchir la peau. 
Lat. Fuci genus. 

* BUHAR, c. a. T. de Bohémiens. 
Découvrir , donner des iudices d'une 
chofe , dévoiler, divulguer. L. Ma- 
nifeflare. 

BUHADO, pa, p. p. Découvert, 
te, Lat. P US y 0, HN. 

BUHARDA , /. f. Lucarne, œil de 
bœuf. Lat. Feneflra tecfo imminens. 

BUHARDILLA , /. f. dim. de Bu- 
harda. Petite lucarne. Lat. Feneflella 
tecto imminens. 

BUHERA , /: f. Le méme que Tro- 
nera , ou Agujero, 

BUHO, /. 5. Hibou, chat-huant , 
oifeau de nuit. Lat. Bubo, onis. 

BunHo. T. de Bohémiens. Déla- 
teur. Lat. Delator, ori. 

Es un bubo, C'eit un hibou, en 
parlant d'un homme qui fuit la fo- 


cieté. - 

BUHONERIA, /.f. Boutique de 
Mercier , ou de marchand ambulant. 
Lat. Merces ruflice. 

BUHONERO, /. A Petit nud 
mercerot, mercier de campagne. 
Vilis inflitor, oris. ia 

* BUIDADOR ,/. ». Fondeur en 
cuivre , en laiton. Lat. Fufor , oris. 

BUIR , v. a. Polir, brunir, four- 
bir, aiguifer une arme, Jui donner 


de la pointe. Ce mot n'eft prefque 
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pas ufité. Lat. Acuere. 

BUIDO, pA, p.f. Aiguifé, ée. 
Lat. Acutus, a, um. 

Buipo , au fignré, fe dit d'une per- 
fonne: maigre , féche. Lat. Exfuccus , 
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a. um, 
- ^" BUITAR, €.«. Ts ancien du 


Royaume d'Aragon. Tirer, mettre 
déhors , jetter fur. Lat. Promere. 

BUITRE , f. m. Vautour , for- 
te d'oifeau de proie. Lat. Vultur, 
tris. 

Come como uno buitre. 1l mange 
comme un vautour , en parlant d'un 
glouton. - 

* Refr. Mas vall paxaro en mano 
que bruite volando. Le certain vaut 
mieux que lincertain. 

* BUITRERA, f. Lieu caché, 
& fermé, auquel on ne laiffe qu'un 
ou deux trous, pour tirer fur les vau- 
tours lorfqu'ils viennent manger l'ap- 
pât qu'on leur a mis. Lat. Locus as» 
cupationi vulturum aptus. 

BUITRERA. Bête dont la chair 
n'eft bonne que pour fervir d'apát 
aux vautours. Lat. Vulturum illece- 
bra, e. 

BUITRERO , A , adj. rs. ES f. Qui 
appartient au vautour. Lat. Psiteri- 
nus, G, WM. 

BuiTRERO, f m. Chafleur au 
vautour. Lat. Vulturinss auceps , upis. 

* BUITRON, /.f. Nafle de jone 
dont on fe fert pour prendre le poif- 
fon de riviére. Lat. Vafa, e. 

BUITRON. Fourneau dans lequel 
on fond la mine d'argent. Lat. Ar- 


gentaria fornax , 


acis. 
BUITRON. On appelle ainfi dans 


l'Aragon un fac plus large par le 
haut que par le bas. Lat. Ori: patuls 


faccus , 3. 
* BUJACA, /.f. Voyez Burjáca, 


ou Burfaca. 

* BUJARASOL, ff. Efpéce de 
figue blanchátre par déhors, & ex- 
trémement rouge en dedans, € d'un 
gout délicieux. Lat. Ficus rubra. 

* BUJARRON,/. m. Bougre, fo- 
domite. Lat. Pæderaftes. 

BULA, ff. Bulle, c'étoit un or- 
nement de ceux qui triomphoient ; on 
le mettoit aux enfans pour leur fervir 
de préfervatif contre les malefices. L. 
Bulla, +. 

BuLa. Bulle, Bref du Pape. Lat. 

, €. 

BuLA DE CoMPOSICION. Voyez 
Compoficion. — 

BULA DE LA SANTA CRUZADA. 
Bulle de la Sainte Croifade. Bulle 
par laquelle il eft permis aux Efpa- 
ps de faire gras pendant le Caréme. 

t. Bulla fancie Cruciate. 

BULAS DE OBISPADO, à de Di- 


gmidad. Bulle pour pouvoir prenilre 
poffeffion d'un Evéché, ou de telle 
autre dignité Eccléfiaftique. L. Pon- 
tificia 


plomat 
"f i Echar 
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Ecbav las bulas à uno. Donner une 
charge à quelqu'un qui lui porte pré- 
judice. Lat. Cujufvis rei faciende ali- 
Cui onus i e. | 

Para todo tiene bula. Tl a une bulle 
Pont tout faire , fe dit d'un homme qui 

e permet tout fans fcrupule. Lat. 
Quiduis fibi licere exiflimat. 

Vender bulas. En impofer à autrui 
par fon Pong 
+ * BULADO, DA, adj. m. Ed f. 
Autorifé , ée, confirmé, ée, par une 
Bulle du Pape. L. Bulla munitus, aum. 

BULAR , v. a. T. anc. Marquer un 
efclave au front avec un fer chaud. 
Lat. Stigmate notare. 

: BULADO, pa, f. p. Marqué, ée 
au front avec un fer chaud. Lat. Stig- 
mate notatus , a , um. 

BULARIO, /. s. Recueil de Bul- 
les. Lat. Bullarium., ii. 

BULBO, /. m. Bulbe fauvage, qui 
a les feuilles comme le poireau, lef- 
qe font jaunes; il fe dit aufli 

es bulbes, oignons, ou cayeux de 
plufieurs autres plantes. L. Bulbus, i. 

BULDA, /. f. Le méme que Bula. 
Ce terme eft encore ufité parmi les 
gens de la campagne. 

* BULDERIA, /. f. Terme vil & 
bas, parole indécente dont le bas peu- 
ple le fert lorfqu'il fe querelle. Lat. 
Probrum , i. 

. BULDERO, /. #. Celui qui pu- 
blioit autrefois les Bulles dela Croi- 
fade. Lat. Bullarum quajtor , oris. 

Eflar à diente como baca de buldero. 
On applique cela à ceux qui ne pen- 
fent qu'à leurs intéréts, fans fe mettre 
en peine des perfonnes qui les fervent. 

ERO, /. m. Commiflaire char- 

é de faire publier la Bulle de la Croi- 
ade, & d'en retirer le produit. Lat. 
B curator. 

BULETO, /.»m. dimin. de Bula. 
Bref Apoftolique. Breve Pontificium. 

BULLA, /. f. Voyez Bula. 

BuLLa. T. anc. Qu'on prononce 
comme Bla. Bouteille qui s'éléve fur 
l'eau, lorfqu'il pleut, ou qu'on la 
remue. Lat. Bulla, e. 

Burra, f. f. Il faut prononcer les 
deux / comme mouillées. Bourdon- 
nement, bruit confus, murmure que 
fait un concours, une troupe de per- 
fonnes affemblées dans un endroit. 
Lat. Murmur, uris. 

Meterlo à bulla. Caufer du tumul- 
te, du défordre. 

Tr de bulla, Caufer du tumnlte , 
du défordre. 

BULLADOR , f. 5. Charlatan. Lat. 
Circulator , oris. 

BULLAGE , /. 5». Bruit confus de 
voix d'une populace affemblée , ou 
de plufieurs perfonnes enfemble, con- 
fufion, l'affemblée méme. Lat. Ple- 
bis concurfus , tumultus , ús, 

BULLAR , v. a. T. Aragonois anc. 
Scéler ; marquer les marchandifes 
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dans les douanes. Lat. Obfgnare. 

* BuLLAR, T. de Venerie. Tenir 
en arrét. C'eft lorfque les chiens te- 
nant en arrét le fanglier, le chaffeur 
vient avec fon couteau, & lui coupe 
le jarret. Lat. MMorari. 

BULLE BULLE. On appelle ainfi 
une perfonne qui fe mêle de tout, 
fans venir à bout de rien, un hur- 
lubrelu. Lat. Ardelio , onis. 

BULLICIO , /. s». Tumulte, bruit, 
rumeur occafionnée par une foule de 
gens. Voycz Bullage. 

Burricrio. Se prend auffi pour 
inquiétude , bruit, rumeur , trouble, 
mouvement, agitation, de plufieurs 
perfonnes enfemble, foit par diver- 
tiffement, colére, émeute, ou fédi- 
tion. Lat. Rumor , oris. Turba, «e. 

BuLLiCi0. Mouvement qu'on fe 
donne en danfant. Lat. Ad numeri- 
cam faltationem agitatio , onis. 

- BULLICIO. Sédition, tumulte, déf- 
ordre. Lat. Tusmultus. Seditio, onis. 

BULLICIOSO , Sa, adj. m. ES f. 
Inquiet, qui n'a point de repos, fé- 
ditieux, qui aime à exciter du tu- 
multe. Lat. Znquies, etis. Bryant. 

BuLLICIOSO, au figuré, fe dit 
d'un petit ruiffeau qui coule parmi des 
cailloux. Lat. MMurmurans rivulus, i. 

* BULLIDO , /. m. L'a&ion par la- 
quelle on fe meut & on s'agite dans 
Pair, ileft peu ufité. Lat. Commo- 
tio, onis. 

BULLIDOR, RA, adj. m. Ed f. 
Voyez Bulliciofo & Bulliciofa. 

BULLIDURA , /. f. Le méme que 
Bullicio. 

* BULLIGAR, «. ». Voyez Her- 
vir. Bullir. 

BULLIR , v. s. Bouillir, en par- 
lant de l'eau. Lat. Ebullre. 

BuLLIR. Bouillonner , fortir avec 
impétuofité, fe dit de l'eau qui fort 
de fa fource, & du fang qui cft dans 
les veines. Lat. Bullire. Ebullire. 

BULLIR, metaph. Se remuer, s'a- 
giter, fe mouvoir, fe dit de l'air, 
dela vermine & autres infectes. Lat. 
Agitari. 

BULLIR , au figuré , s'agiter, fe 
mouvoir, être toújours en agitation. 
Lat. Agitari. 

BuLLie. Agir avec chaleur, & vi- 
vacité. Lat. Zuflare. 

BULLIR. Exciter un défir violent. 
Lat. Excitare. 

* Refr. Bulleme el papo por decir al- 
go. Onapplique ce Proverbe à ceux 
qui ne peuvent garder un fecret. 

BULLENTE, p. a. du verbe Bullir 
dans fes acceptions. Bouillant, te.Lat. 
Ebulliens , entis. 

* BULLON, /. m. Efpéce de dague, 
de poignard , ou de couteau tranchant. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Sica, e. 

BULLON. Terme de Teinturier , 
Teinture bouillante. Lat. Ziuciura 


fervens. 
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BULTILLO , fm. dim. de Bako. 
Petite boffe, petite enflüre. Lat. 7 
berculum , 1. 

BULTO, /.f. Tout ce qui forme 
un volume, fans qu'on puifle diftin- 
guer ce que c'eft, foit parce qu'il eft 
caché , ou parce qu'il eft éloigné ; bof- 
le , enflure , paquet convert. Lat, 
Tumor , oris. Fafcis, is. Sarcina, e. 

Burro. Statué, figure de bois, 
de marbre &c. Lat. Sculptile, is. 

*Burro. On appelle ainfi dans 1'A- 
ragon un oreiller qui fert de fiége aux 
femmes à leur e/frado. Lat. Culci- 
tra, e. 

À bulto , adv. Indiftin@ement , 
confufément , fans ordre, péle - méle. 
Lat. Promi/cué. 

Menear el bulto. Phrafe burlefque. 
Donner des coups de báton à quel- 
qu'un. L. Fufle lumbos dolare. 

BULULU. Terme inventé par Que- 
vedo, & qui fignifie raillerie, bro- 
card, l'a&ion de fe moquer de quel- 
qu'un à qui l'on joue un tour. 

UNIO , f. »». Navet fauvage qu'on 
employe en Medecine. Lat. Bu- 


"ion, ii. 

BUÑOLERO, /: ». Celui qui fait 
& qui vend des bignets. Lat. Za- 
ganorum venditor , oris. 

* BUNUELO , /. 1. Bignet , pátif- 
ferie faite avec de la farine, des œufs 
& du fucre, qu'on fait frire avec 
de l'huile. L. Zeganum, i. 

* BUPRESTE, /. m. Buprefte, 
mouche femblable à la cantaride , 
laquelle étant mangée avec l'herbe 
fous laquelle elle eft cachée par les 
moutons, les fait monrir enflés. L. 
Bupreflis ,. is. 

BUQUE, f. mm. Creux d'un -vaif- 
feau. Lat. Navis alveus, i. 

Buque. Par analogie , vuide, 
creux, capacité. Lat. Capacitas , atis. 

BURATO , /: m. Burat , efpéce d'é- 
toffe de laine rude au toucher. Lat. 
Pannus tacíu afperior. . 

BURATO DE SEDA. Burail de 
foye, crêpe. Lat. Multitia bifpida. 

* BURBA,/.f. Monnoye venué 
d'Afrique , qui eft de peu de valeur. 

BURBALUR ,. 5x. Monftre marin 
qui-a foixante brafles de long, que 
l'on péche comme la baleine. L. Cefe. 

BURBUJA, /. f. Bouteille qui fe 
forme fur l'eau lorfqu'il pleut. Lat. 
Bulla, e. | 

BURBUJEAR , v. ». T. peu ufité, 
Bouillonner, former de petites bou- 
teilles fur l'eau lorfqu'il pleut. Lat. 
In bulla erigi. ; 

BURBUJITA , /.f. dim. de Bur- 
buja. Petite bouteille qui fe forme 
fur l'eau lorfqu'il pleut. Lat. Bul- 


la, æ. 
BURCHO, /f. m. Sorte de grolle 
felouque , bátiment de mer à rames. 


Lat. , 5 ; 
.BURDEGANO , /. m. Mulet, 
animal 








ne. 


BUR 


mal engendré d'un cheval & d'une 
Ane(Te. Lat. Burdo , onis. 
BURDEL , /:»». Bordel. Lieu de de- 
bauche. Lat. Zupanar , aris. | 
BuRDEL, employé comme adjec- 
tif, fignifie débauché, luxurieux, 
efféminé. Lat. Libidinofus, a, um. 
BURDO, DA, adj. an. €S f. Epais, 
fe, groffier, re, en parlant d'un 
drap, ou d'une étoffe. Lat. Vilis , e. 
Carnero burdo. Mouton dont la 
laine eft groffiére, à la différence de 
celui qu'on appelle meriso , dont la 
laine eft fine & fort eftimée. Lat. So- 
dox, ocis. 
BURELES, /.m. T. de Marine. 
Hifoires. 
BURENGUE , /. rs. T. du Royau- 
me de Murcie. Efclave mulátre. 
BUREO, f. m. T. pris du Fran- 
is. Bureau. C'eft la falleoü s'af- 
emble le grand maitre de la maifon 
du Roi, avec le maitre d'hótel de 
femainc, controleurs , & autres of- 
ficiers, pour tout ce qui regarde le 
gouvernement intérieur de la maifon. 
Lat. Regie economie confeffus , ds. 
Burgo. Signifie aufli joye, plai- 
fir, divertiffement, le plus fouvent 
illicite. Lat. Ludus , i. 
BURGA, /. f. Source d'ean chau- 
de, propre à différentes maladics. 


t. Therme, arum. 
BURGALES, /.:5. Efpéce de mon- | 7 


noye d'or debas alloi, qui eut cours 
fous le régne d'Alphonfe le Sage. 

BURGALES.- On appelle ainíi dans 
plufieurs endroits d'Efpagne , fur- 
tout à Madrid , le vent qui vient du 
côté de Burgos, qui eft au Nord. Lat. 
Aquilo , onis. 

BURGES, /. m. T. pris du Fran- 
cois. Bourgeois d'une ville. Lat. Ci- 


vis, fs. 

BURGESIA, ff: Terme pris du 
François, mais peu ufité. Bourgeoi- 
fie. Lat. Civitas, atis. 

BURGO, /. m. Bourg, fauxbourg. 
Lat. Villa. Suburbium , i. 

BURGOMAESTRE, /. m. Bour- 
guemeftre, premier Magiftrat d'une 
ville en Flandres , en Hollande , 
en Allemagne &c. Lat. Urbanus Sera- 


for , or3s. 

BURGUEÑO, NA, adj. m. €9 f. 
Nom que l'on donne aux habitans 
de Burgos, & defon territoire. Qui 
' eftde la ville de Burgos, natif de Bur- 
gos. Lat. Burgenfis, e. 

BURIEL, adj. Tanné, couleur 

ui reffemble au tan, roux fort brun. 

t. Burrbus, a, um. 

. BURIEL. Sorte de gros drap dont 
les payfans s'habillent, efpéce de bu- 
rat de la couleur du tan. Lat. -Solo- 
cis lane pannus , i. 

Refr. Medrar Gabriel de cotray à 
buriel. On applique ce Proverbe à 
ceux dont les affaires vont de mal 
en pis. 

' Tom. 1, 


BUR 


BURIL , /. m. Burin à graver. 
Lat. Cœlum, i. 

BURILADA, /. f. Coup de burin. 
Lat. Cœlatura, e. 

BURILADURA , /. f. Onvrage fait 
au burin. 

BURILAR, ©. a. Buriner, gra- 
ver avec le burin. Lat. Celare. 

BURILADO , pa, f. p. Buriné , 
ée. Lat. Celatus, a, sm. 

BURJACA, /. m. Havrefac , gi- 
beciére de pélerin. Lat. Bur/a, «. 

BURLA, /. f. Piéce, niche , ma- 
lice, badinerie. Lat. Zudus. 

BURLA. Moquerie , dérifion, gef- 
te, mine qu'on fait pour fe moquer. 
Lat. Geflus irriforius. 

BuRLAS. On employe ce mot au 
pluriel, furtout lorfqw'il s'agit d'unc 
action continuée & qui fe reduit à 
des paroles. Niaiferies, boufonneries. 
Lat. "Ludi, orum. 

BuRLA. Chofe de peu de valeur, 
jouet , babiole. Lat. Res mibili. 

BURLA BURLANDO. En jouant, 
en badinant, expreflion qui marque 
la façon rufée dont une perlonne agit , 
en entreprenant une choíc férienfe 
comme en badinant, pour cacher fon 
jeu, & arriver plus furement à fes 
fins. Lat. Zudendo. 

BURLA PESADA. Raillerie outrée, 
& qui porte préjudice. Lat. Damnof 
oci 


Dexadas las burlas. Raillerie à part. 
Ecbarlo en burlas, à a burlas. Se 
moquer de ce qu'on dit , n'en faire au- 
cun compte. L. Zn ludum rem vertere. 


BUR 209 


rien n'eft plus dangereux que de pouf- 
fer la raillerie trop loin. y 

* Refr. À las burlas aff vé à ellas, 
que no te falgan à veras. Ce Proverbe 
nous confeille de ménager la raille- 
rie de facon qu'elle ne tourne pas à 
nótre préjudice. 

Refr. En burlas si en veras con tu 
amo no partas peras. Cc Proverbe figni- 
fie qu'il ne faut rien avoir à déméler 
avec fon fupérieur. 

* Refr. No bai peor burla que la vera 
dadera. La raillerie ne vaut rien , 
lorfque les effets s'en fuivent. 

* Refr. Qrien hace la burla, guar- 
defe de la efcarapulla. Ce Proverbe 
nous confeille d'ufer de modération 
dans nos railleries , crainte qu'il ne 
nous en méfarrive. 

* Refr. Todo es burla, fino tomar 
la defi&da. Les coups paffent^ la rail- 
lerie. Lat. Nudatus enfis finit impiger 
ocos. 

BURLADOR, RA, Jf. m. € f. 
Railleur, fe, rieur, eufe , qui aime 
à rire, à railler. Lat. Jocator , oris.. 

BURLADOR, employé comme ad- 
jeétif, fourbe, trompeur. Lat. Fal- 
lax , acis. 

BURLAR, ©. a. Railler, tonrner 
en plaifanterie , ou en ridicule, faire 
des niches, des piéces, faire croire 
ce qui n'eft pas. Lat. Ridere. Jocari. 

BurLAr. Signifie auffi tromper , 
abufer , faire avorter un deflein. Lat. 
Decipere. Fruftrare. 

BURLAR,v.». Se railler de quel- 
qu'un, le tourner en ridicule. Lat. 


Hombre de burlas. Homme fur4 Zrrider 


lequel on ne peut compter, quin'eft 
bon qu'à faire rire par fes Émplici- 
tés. Lat. Homo ridiculus. 

No es bombre de burlas, à amigo 
de burlas. 11 n'entend point badi- 
nage. 

Por burla. Par badinage, pour ri- 
re. Lat. Joco. 

* Sala de burlas. On appelle ainfi une 
falle, dont le plancher & les murail- 
les font remplies de robinets, par lef- 
quels l'eau venant à fortir tout à coup, 
furprend ceux qui y font entrés avant 
qu'ils ayent eu le tems d'en fortir. 

Tener à burla , 0 por cofa de burla. 
Regarder ce qu'on dit comme une fa- 
ble, ou un conte faità plaifir. Lat. 
Joco aliquid ducere. | 

* Refr. Burla burlando vaje el lobo 
al afno. Ce Proverbe marque la ma- 
lice & la diflimulation avec laquelle 
certaines perfonnes agiflent. 

* Refr. Burla con dano no cumple el 
año. Ce Proverbe fignifie que lorf- 
qu'une raillerie eft outrée, elle a tou- 
jours des fuites funeftes. 

* Refr. Burlas de manos , Burlas 
de villanos. Jeu de mains , jeu de vil- 
lains. 

* Refr. A la burla dexadla quando 


mai agrada. Ce Proverbe fignifie que 


le 

BurLAR. Méprifer une chofe , 
en faire peu decas, la rcjetter avec 
mépris. Lat. Explodere. 

* Refr. Burlaos con el loco en cafa, . 
burlara con vos en la plaza. Badinez 
avec un fou dans vótre maifon, il 
badinera avec vous dans la place. 

* Refr. Conel ojo, ui la Fé no me 
burlaré. Nc vous joüez jamais aves 
les yeux, ni avec la Religion. 

* Refr. Si me ville burléme , fine 
calléme. On applique ce Proverbe à 
certains filoux, qui, lors qu'on les 
furprend en flagrant délit, tournent 
la chofe en badinage, & qui lorf- 
qu'on ne les voit pas, gardent ce qu'ils 
ont pris. 

BURLADO , DA, f. f. du verbe 
Burlar. Raillé, ée. Lat. Ludificatus, 


a, um. 
'BURLERIA , /..f. Raillerie conti- 
nuée. Voyez Burla. 
BURLERIA. Conte fabuleux, con- 
te de vieille. Lat. Nuge, arum. 
BURLERIA. Tromperie, illufion. 
Lat. Deceptio , onis. 
BURLESCO, CA, adj. m. ES f. 


-Burlefque, plaifant, te, joyeux, 


eule , gaillard, de. Lat. Facetus , 

a, um. 

BURLESCO. Qui aime à rire. 
Dd BURLETA, 


- 
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BURLETA, /. f. dim. de Burla. 
Raillerie légére, où il entre de la 
finefle € de l'efprit. Lat. oculus , i. 

BURLILLA, f.f. dim. de Burla. 
Voyez Bnrieta. 

BURLON, NA, /f. m. €9 f. Rail- 
leur , railleufe de profeffion. Lat. Rs 
dicularius bomo. 

BURRA , /.f. Aneffe. Voyez Bor- 
rica. Pollina. Ajna. 

BURRA DE PALO. Bourrique de 
bois , on appelle ainfi un vaifleau en 


' ftile burlefque. Lat. Navis, is. 


Caer de fu burra. Tomber de fon 
àneffe, revenir de fon erreur, re- 
connoitre fa faute. Lat. Erratum fa- 
teri. 

Refr. Burra de Villano, andadura 
de mula en verano. Un homme accou- 
tumé an travail , quoique foible , tra. 
vaille autant qu'un autre qui eft plus 
fort que lui, pour peu qu'il ait de fe- 
cours. 

* Refr. De noche à la vela la birra 
paréce doncella. Ce Proverbe fignifie 
que les chofes patoiffent égales à ce- 
lui qui ne les examine point. 

BÜRRADA, f. f. Troupeau d'à- 
nes. Lat. Afinorum grex , egis. 

BuRRADA. Anerie, fotife, im- 
pertinence. Lat. Stoliditas , atis. 

BURRAGEAR , 0. a. Faire de 

des lettres, de grands traits fur 
papier, griffonner. Lat. Zm/cit, 
ES incondità fcribere. 

BORRAGEAR. Par analogie, faire 
une chofe fi mal , qu'il femble qu'on 
ait dellein de la gáter, plutót que 
de la bien faire. Lat. Rem defor- 


enare. 

BURRAGEO, fm. Ecriture con- 
fufe , mal formée. Lat. /ncondita fcrip- 
iura, e. . 

BURRAJO, /. 11. Fumier de baffe- 


cour, que: les boulangers font fécher . 


au Soleil, pour en chauffer les fours. 


Lat. Stercus exfccatum furno calefacien- 
do deferviens. 
BURREA, /. ». Bourreau. Voyez 


erdugo. 
BURRO, /. m. Ane. Voyez Afno. 
BuRRO. Chevalet ou treteau dont 
les fcieurs de long fe fervent. 
Burro. Efpéce de jeu de cartes, 
que l'en joue avec trois cartes feu- 
lement, & celui qui ne fait aucune 
levée , fait l'áne , pour dire la béte. 
BURROS DE LA MESANA. T. de 
Marine. Palans de mizaine. 
BURRUCHO , /. m. Petit Anon qui 
fuit encore fa mére. Lat. Affnus pullus. 
BURRUMBADA , /. f. Voyez Bor- 


'«umbada. 


BURUJO , ff. Voyez Orsjo. 

BuRvjo. Petit paquet de telle cho- 
fe que ce foit. Lát. Cujusvis rei far- 
tum, i. C'eft auffi la toifon dm mou- 
ton. 

BURUJON , /. m. La groffeur, le 
volume d'une chofe qu'on peut pref- 


M! 
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fer avec le poing, comme la toifon 
d'un mouton, enflure, boffe, tu 
meur formée fur quelque partie du 
corps. Lat. Fartum , i. Tumor y oris. 

BUSCA, /. f. Recherche, foin 
qu'on fe donne pour trouver quelque 
chofe. Quéte, enquéte, recherche, 
perquifition,pourfuite. Lat. Zsquifitio. 
Perfecutio, onis. 

BUSCADOR, Ra , f. m. ES f. Cher- 
CMS v. rs ou celle qui cher- 
che. Lat. jfitor , oris. 

BUSCAMIENTO, J. m. Voyez 


Bufca. 

* BUSCAPIES, /. m. Serpenteau, 
fufée courante que l'on jette avec la 
main. Lat. JMi/fle pyrobolum , i. ' 

BUSCAPIES, aufiguré, ce qu'on 
dit à un homme pour lui donner à 
penfer, & l'inquiéter 3 conte à dou- 
ble entente. Lat. Fabula malitiofè ad- 


inventa. 

BUSCAR, o. a. Chercher , rechen- 
cher, s'enquérir, s'informer. Lat. 
Inquirere. Scrutari. 

Buscar , en jargon, voler adroi- 
tement. Lat. Furari. 

BUSCAR el ivo à una pieza, à ca- 
ñon , en termes d'Artillerie ,  c'eft 
prendre le calibre d'une piéce. 

Quien bufca bulla. Qui cherche trou- 
ve, pour dire que celui qui travaille 
acquiert. 

* Refr. Bufcais cinco pies al gato, y 
el no tiene fino quatro. S'engager dans 
une affaire difficile qu'on pourroit 
éviter, & dont on ne peut fortir. 

* Refr. Bufcadlo amigo, mas fi fuera 
perro ya os buviera mordido. Ce Pro- 
verbe fignifie que lors qu'on cherche 
une chole , il ne faut pas fe preller, 
và qu'il arrive fouvent qu'étant 
prés de nous, nous ne la voyons 

as à caufe de l'agitation oú nous 
ommes. 

* Refr. Bufcar afillas para cofquillas. 
On applique ce Proverbe à ceux qui 
cherchent les querelles. 

* Refr. A bufcarla ando la mala de 
la rueca, y no la balla. On applique 
ce Proverbe à ceux qui agiffent avec 
lenteur, & qui cherchent pour la 
forme ce qu'ils feroient fâchés de 
trouver. 

* Refr. Goza de tu poco , mientras 
bufca mas el loco. Ce Proverbe condam- 
ne la cupidité de certaines gens, qui 
ayant de quoi vivre, travaillent fans 
reláche à acquérir du bien. 

* Refr. Mano que non dades que buf- 
cades ? 11 faut traiter les autres comme 
nous voulons qu'on nous traite. 

* Refr. No me bufque en cafa quien 
me puede ballar en la plaza. Ce Pro- 
verbe eft pour ceux qui vont impor- 
tuner chez eux des gens qu'ils ont 
occafion de voir ailleurs fans les in- 
commoder. 

* Refr. Por bufcar mas contento , 
tornofe tu tiempo viento. Ce Proverbe 
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peut s'appliquer à ceux , qui jouiffant 
l'une bonne fanté , prennent par pré. 
vaution des remédes qui leur can- 
ient la mort. 

* Refr. Quando lo bufco nunca lo 
veo, quando no lo bufco bételo aqui 
luego. Souvent trop d'empreffement 
elt. nuifible. 

BUSCADO, DA, p.p. du verbe 
Bufcar dans fes acceptions. Cherché, 
ve. Lat. Qu«efitus , a, sm. 

. BUSCAVIDAS, /. m. Enquéteur de 
vie, perfonne curieufe de rechercher 
les a&ions & les défauts d'autrui. Lat. 
Curiofus indagator , oris. 

BUSCO , /. vs. Ce mot paroit avoir 
(ignifié autrefois trace, veftige , mais 
al n'eft plus ufité. Lat. PVefligison, i. 

Busco. Pronom qui fignifie Vous. 
On l'employe ordinairemefft à l'ablatif 
avec la prépofition com. Ce mot a vieil- 
li. Lat. Tu, vos. 

* BUSCON, NA, m. € f Fi- 
lou, fourbe, efcroc. Lat. Æffutus 
latro, otis. 

BUSILIS , f.» Le point, le nœud 
principal d'une chofe qu'on n'a pas 
comprife du premier abord. Lat. Dif- 
ficultatis nodus , i. 

* BUSTALMOS, /. s». Oeil de 
bœuf, plante. Lat. Bupbtabsus , i. 

BUSTO, £ m. Tronc, bufte du 
corps humain, dont on a féparé la 
tête. Lat. Truncus, i. 

BUSULA, ff. Efpéce de para- 
vent qui eft devant l'antichambre du 
Pape. L. Anticamere Pontificia velum 
Jpifius obtentum. 

BUTAGUERA , f. f. Le méme que 
Bueña. Ce mot eft ufité dans la Ca- 
fille, & dans quelques autres en- 
droits d'Efpagne. 

BUTILLO, LLA, adj. m. £9 f. 
Couleur jaune pâle. Ce mot eft peu 
ufité. Lat. Subcroceus , a, mm. 

BUTRON. Voyez Buitrou. 

* BUTYRO, /. m. Beurre de va- 
che. Voyez Manteca de vacas. 

BUXEDA , /. f. Forêt remplie de 
buis. Lat. Buxetum, i. - 

BUXERIA , /. f. Qu'on employe 
ordinairement au pluriel. Babioles 
de peu de prix, mais trés bien tra- 
vaillées. Lat. Crepundia , orum. 

BUXETA , f. f. Caffolette, ou 
boéte de fenteur. Lat. Odorifera py- 
xis, Mis. 

BUXETILLA , /.f. dim. de Buxéta. 
Petite boëte à mettre des odeurs. 
Lat. Odorifera pyxidula , æ. 

BUVES , /. mm. En jargon. Cartes 
à jouér. Lat. Chartarum ly/oriarums 
füfciculus , 1. 

* BUZ, fr. Mouvement des lé. 
vres affecté par lequel on marque le 
refpe& qu'on a pour quelqu'un. 

Ex. Hacer el buz. Témoigner fa 
foumiffion, ou l'envie qu'on a de 


laire. 
BUZANO, J. m. Plongeur. Le 
méme 
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méme que Buzo, mais moins ufité. 
BvZANoO. Terme anc. d'Artillerie. 
Coulevrine , ferte de canon. Lat. 
Bellica colubrina , e. 
BUZE. Pronom. Le méme que 
Vueftra merced. C'eft un terme de 
fanfaron. 


BUZ 
BuzÉs. Voyez Buces & Bruce. 


BUZO , /. m. Plongeur. Lat. Uri- 


nator , oris. 


BUZ 21H 
Buzos , au pluriel. Le méme que 


Buces. 


* BUZON, /. m. Terme d'Archi- 


Buzo. Buze. Sorte de vaiffeau | te&ure. Le canal artificiel par le- 


dont on ignore la farme. 
Buzo, en jargon, Voleur adroit , 
fubtil, Lat. Veterator y oris. 


que les étangs fe vuident. Lat. 
ncile, is. 
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C Tercera letra, no Le de nueftro 
Alpbabeto , de las uas VIVAS 
de Europa od tambien de [a Latina 
de quien fe ba tomado. Es la fegunda 
en el orden de las Confonantes , y letra 
muda cuya pronunciación acabo ene, 
porque fin ella no fe puede proferir. 

C, Troifiéme lettre, non feule- 
ment de nótre Alphabet , mais encore 
des langues vivantes de l'Europe , & 
de la Latine dont on l'a prife. Elle 
eft la feconde dans l'ordre des con- 
fonnes , & une lettre muette qu'on ne 
peut prononcer fans l'e. 

Le C eft une lettre numérale, qui 
fignifie cent, & s'ileft précédé de YX 
fa valeur diminue, & ne fait que qua- 
tre-vingt-dix ; lorfqu'il eft feul avec un 
petit trait au deflus, il vaut cent mille. 

CA , adv. Terme ancien. V. Porque. 

Ca. Eft quelquefois employé com- 
me une conjondHon équivalente à à 
ou y. Et. Lat. Et. 

Ca. Eftauffi employe comme Pro- 
nom relatif & dans le méme fens 
ph Elqual , Y que, le quel, ou qui. 
t. Qui, que, : 

CABACO. T. de marine. Bout 
d'une piéce de bois de charpente que 
2 jette sig les copeaux. Lat. 

cidsseon agmentum , i. 

CABAL, adj. d'une term. Accom- 
pli, entier, parfait, qui ne péche 
ni par défaut, ni par excés. 

ABAL. Pris fubftantivement, fi- 
gnifie perfe&tion. Lat. Dos, otis. 

Al cabal. Expreflion adv. Le mé- 
me que Cabalimente y al juftro. Elle eft 
peu ufitée. 

Cuenta cabál. Compte jufte. Lat. 
Ratio conflans dati ES expenfi. 

Hombre cabál. Homme parfait & 
accompli en toutes fortes de vertus, 
& furtout en juftice. Lat. Probus 
atque perfecíus vir. 

Pefo cabál. Poids jüfte.L. Aqua lanx. 

Tres años cabales. Trois ans en- 
tiers £ accomplis. 

Hallo mi cuento cabál Je trouve 
mon compte entier & juíte. 


C 
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Salir por fus cabales. Se dit d'un 
criminel à qui l'on n'a fait ni tort ni 
grace. Lat. Ex equo. 

CABALA , f. f. Cabale, forte de 
tradition parmi les Juifs. L. Cabala,æ. 

CABALA. Cabale , pratique fecret- 
te, complot de plufieurs perfonnes 
qui ont fait focieté d'intéréts. Lat. 
Clandeflina confilia , erum. 

CABALAR , v. a. Voyez Acabalar. 
Le premier eft peu ufité. 

CABALERO , /. m. Cavalier, hom- 
me qui monte un cheval; c'eft auífi 
un foldat qui fert & qui combat à che- 
val. Lat. Egues, itis. 

* CABALGADA,/. £ Courfe de 
gens de guerre fur les terres de l'en- 
nemi. Ce mot n'eft prefque plus ufité. 
Voyez Correria. Lat. Prada, «e. 

* CABALGADA DOBLE. Seconde 
courfe fur les terres ennemies , avant 
de retourner dans l'endroit d'oà l'on 
étoit parti. 

* CABALGADOR ,/. mm. Cavalier, 
homme qui monte, ou qui fert à 
cheval. Lat. Eques , itis. 

* CABALGADOR. Montoir, pier- 
re, ou billot de bois pour monter à 
cheval. V. Montador , ou Montadéro. 

CABALGADURA , ff. Monture, 
animal fur lequel on monte pour al- 
ler d'un lieu à un autre. Lat. Jumen- 
tum vettorium , i. 

CABALGADURA. Métaph. Sot , 
lourdaut , ftupide. Lat. Bardus. 

CABALGAR » 9. 4. Monter à che- 
val, fe promener à cheval, ou fur 
quelqu'autre animal. Lat. Equum 
confcendere. 

CABALGAR LA ARTILLERIA. 
Monter les piéces d'Artillerie fur 
leurs affuts. Lat. Tormenta bellica in- 


e. 

CABALGANTE , part. acf. du v. 
Cabalgar. Montant à cheval. Ce mot 
a vieilli. Lat. Eguitans. 

CABALGADO , DA, p. p. du verbe 
Cabalgar dans toutes fes acceptions. 
Monté, ée à cheval. Lat. Eques. — 

* CABALHUSTE , /. s». Selle qui 
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a deux panneaux , l'un devant & l'au- 
tre derriére , lefquels montent un peu 
plus haut que la ceinture, pour em- 
pécher le cavalier de tomber. Lat. 
Sella equeflris , fulcimentis rique 
nunita. 

CABALINA , adj. f. Epithéte de 
la fontaine que le cheval de Belle- 
rophon fit fourdre fur le mont Heli- 
con en frappant laterre de fon pied. 
C'eft un mot latin. L. Caballinus, a uim. 

* CABALISSIMAMENTE,ado.f/up, 
Trés parfaitement, trés juftement, 
Lat. Completifzme. 

CABALISSIMO , MA, adj. fup. 19. 
ES f. Très parfait , te, très accompli, 
ie’, très jufte. L. Exacfiffonus , a, um, 
QCABALISTA, /. m. Cabalifte, qui 
fait profeffion dela Cabale. Lat. Ca 
balifla , e, 

CABALISTICO , CA, adj. m. ES 
f. Cabaliftique , qui appartient à la 
Cabale. Lat. Cabaliflicus, a, um. 

* CABALISTO , TA, adj. m. f. - 
Le méme que le précédent. 

* CABALLA, /. f. Cabillau , poif- 
fon d'un verd noirátre qui n'a point 
de gout. 

CABALLADA, ff. Troupeau de 
chevaux & de jumens. Lat, Eguisum 
armentum, i. 

* CABALLAR, adj. d'une term. 
Qui appartient aux chevaux & aux 
jumens. Lat. nus, a, um, 

Cebada caballar. Efpéce d'orge dont 
le grain eft un peu plus gros que 
celui de l'orge ordinaire, dont on 
nourrit les chevaux. Lat, Hordeur 


equinum. 
* CABALLEJO , /: m. dim. de Ca- 
ed Cheval de petite taille, bidet. 


- 

CABALLEJO. Chevalet, machine 
dont on fe fervoit autrefois pour tour- 
menter les martyrs & les criminels. 
Lat. uleus, i. 

* CABALLÉRATO , /. m. Privilé- 
ge qu'ont les perfonnes mariées de 
Jouir de bénéfices fimples, ou pen- 
fions Eceléfiaftiques , moyennant une 

Dd a difpenfe 





212 CAB 


difpenfe du Pape. Lat. Jus Equeftre ad 
penfiones ecclefiaflicas percipiendas. 

‘CABALLERATO. Chevalerie, ou 
marque diftin&ive que portent ceux 
qui en font membres. Lat. Equeftri: 
ordinis infigne , is. 

* CABALLERESCO , CA, adj. m. 
¿7 f. Qui appartient à l'état de Che- 
valier. Lat. Equeftris, e. 

CABALLERETE, /. .». dim. de 
Caballéro. Jeune chevalier, qui fait 
parade de fa profefhon , quoique pau- 
vre. Lat. Eque: tyro proprie nobilitatis 
venditator. 

* CABALLERIA, /. f. Béte de 
monture , ou de charge. Lat. .Jumen- 
tum vectorium. 

* CABALLERIA. Cavalerie, corps 
de gens de guerre qui combattent à 
cheval. Lat. Eguitatus , ss. 

* CABALLERIA. Chevalerie, digni- 
té, honneur & grade de chevalier ; 
il fe dit généralement de tous les 
ordres de Chevalerie. Lat. Equeftris 
ordo. O 

* CABALLERIA. Nobleffe , qualité 
du diftingue les perfonaes de naif- 
ance des gens du commun. Lat. Vo- 

bilitas animi. 
- * CABALLERIA. Adreffe à manier 
un cheval , & à s'acquitter de tous les 
exercices propres à un Gentilhomme. 
Lat. Equehiris peritia. 

* CABALLERÍA. On appelloit ainfi 
dans l'Aragon certaines penfions que 
les grands du royaume faifoient à ceux 
de leurs vaffaux qui les fuivoient, à 
la guerre. Lat. SYipendium ab 4ragb- 
nie proceribus copiis propriis numcra- 
tum | 


* CABALLERIA. Eft le nom qu'on 
donnoit dans les Indes à certaine 
répartition de terres que l'on fit par 
ordre du Roi à ceux qui s'établirent 
dans les pays conquis. Lat. Ainericani 
finds juxta regiam conflitutionem viéto- 
ribus diflributi. 

* CABALLERIA ANDANTE. Che- 
valerie errante. Voyez Andante. 

CABALLERIA CELESTIAL. Che- 
valerie célefte. C'eft ainfi qu'on ap- 
pelle laffemblée des Anges & des 
Saints. Lat. Celefüis militia, e. 

* Andarfe en caballerias. | Affecter 
mal à propos des airs de nobleffe. 
Lat. Nobilium fumptus morefque ineptà 
effecfare. a 

Libros de caballeria. Livres de Che- 
valerie, Romans. Lat. De incredibi- 
Bibus füforum beroum geflis portentofa 
volumina. 

.— Quien te mete en libros de caballeria? 
Pourquoi te méles-tu de ce qui ne te 
regarde pas ? 

* CABALLERIL, adj. Qui appar- 
tient au Chevalier. Ce mot eft peu 
ufité. Lat. Equefris, e. 

* CABALLERITO , /. ». dim. de 
"Cubaléro. Jeune gentilhomme qui 
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n’a pas encore de l'expérience. Lat. 
Eques tyro. 

* CABALLERIZA, /. f. Ecurie, 
étable à chevaux, nombre de che- 
vaux qu'un homme entretient pour 
fon ufage. Lat. Eguile , is. 

* CABALLERIZA REAr. Ecurie 
royale. Corps de Domeftiques qui 
fervent dans les écuries du Roi. Lat. 
Regiorum equorum nar dh 

CABALLERIZO , /. m. Ecuyer , 
celui qui a l'intendance de l'écurie 
d'un Prince ou d'an grand Seigneur. 
Lat. Stabuli prafectus, 

Caballerizo del Rey à de la Reyna. 
Ecuyer du Roi, ou de la Reine. Lat. 
Regius Equifo, onis. 

Caballerizo mayor. Grand Ecuyer. 
Lat. Regiis flabulis fummus prefectus. 

Primer Caballerizo. Premier écuyer. 

CABALLERO, /. m. Chevalier , 
Gentilhomme de race noble. Lat. 
Eques , itis. 

CABALLERO, RA, m. ES f. Ca- 
valier, cavaliére, fe dit de la per- 
fonne qui monte à cheval, qui va à 
cheval fur telle monture que ce foit. 
Lat. Eques. 

CABALLERO. Cavalier, foldat qui 
fert à cheval, homme qui va à che- 
val. Lat. Eques, itis. 

CABALLERO. Terme de fortifica- 
tion. Cavalier , ouvrage que l'on fait 
dans une place pour dominer fur la 
campagne. Lat. Editus agger machi- 
narius. 

CABALLERO. T. de Statique. Ef- 
péce de balance dont les bras font 
égaux , & quia le centre de fon mou- 
vement au deffous de fon centre de 
gravité. Lat. /Equa lax. 

Caballero andante. Chevalier errant, 
metaph. fe dit d'un homme de naif- 
fance qui n'a point d'occupation, & 
qui paíTe fa vie fans rien faire. Lat. 
Vagus atque otiofus eques. 

Caballero de alarde. Chevalier dc 
montre , forte de Chevaliers obligés 
de pañler en revué, & qui fervoient 
à leurs dépens. Lat. Eques iuflrationi 
ES recenfioni addicfus. 

Caballero de conquiflra. On appelloit 
autrefois ainfi les Chevaliers auxquels 
on repartiffoit les pays qu'ils avoient 
pris fur l'ennemi. Lat. Bellica vir- 
tute clari bomines. 

Caballero de la Efpucla dorada. Che- 
valier de l'éperon d'or. On appelle 
ainfi un Gentilhomme qui fe fait re- 
cevoir Chevalier par celui qui a 
droit de le faire. Lat. Aures calcaris 


eques. 

" Caballero de la mefnada del Rey. 
Chevalier du nombre de ceux qui mar- 
choient avec le Roi à la guerre. Lat. 
Eques regii comitatüs. 

Caballero de Premia. Chevalier de 
privilège, il étoit obligé de fe pour- 
voir d'armes & de chevaux, comme 
ceux qui vont àla guerre & qui paf- 
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merens Eques. 

* Caballero de Sierra. On appelle 
ainfi dans quelques endroits d'Efpa- 
gne les gardes prépofés pour la fn- 
reté des chemins dans les montagnes, 
Lat. Piarum difficilium prefentis anios 
cuflodes equites. 

* Caballeros , bebenes , bueros, chan. 
Jiones , trafpillados , y otros. Différen- 
tes efpéces de vagadonds que Queve- 
do déligne par ces noms dans fes ou- 
vrages. Lat. Fex gu E 

* Caballero pando. Homme fainéant 
& pareffeux, qui n'aime que le re- 
pos & fes aifes. Lat. Eques iners. 

Caballero pardo. Roturier qui obtient 
du Roi le privilége de ne payer aucun 
impót, quoiqu'il ne foit pas Gentil- 
homme. Lat. Vovus bomo. 

* Caballeros quantiofos , à de quantia. 
On appelle ainfi fur quelques-unes des 
cótes de l'Andaloufie ceux qui pour 
jouir des priviléges des Gentilshom- 
mes, font obligés d'avoir chez eux des 
chevaux & des 4rmes, pour s'oppo- 
fer dans le befoin aux incurlions des 
Maures. 

Armar à uno Caballero. Armer quel- 
qu'un Chevalier. Lat. Equitem inau. 


gurare. 
Jr caballero. Aller à cheval. Lat. 


Equitare. 

Meterfe à caballero. Faire le grand 
Seigneur , trancher du grand Sei- 
gneur. Lat. Equitem fe mentiri. 

* Refr. Ayer vaquéro y oy Caballero. 
Hier bouvier, & aujourd'hui cheva- 
lier. On applique ce Proverbe à ceux 
qui s'oublient dans la bonne fortune 
au point de vouloir paroítre plus 
qu'ils ne font. 

* Refr. Elhacendero de lejos vé al 
Caballero. Ce Proverbe fignifie qu'un 
homme quia de quoi vivre, & qui 
eft content de fon état, méprife le 
fafte de la nobleffe. 

* Refr. Llévame caballéra , fiquiers 
à la boguéra, On applique ce Proverbe 
à ceux qui facrifient leur honneur & 
leur réputation à leur vanité & à 
leurs plaifirs. 

* CABALLEROSAMENTE , adv. 
Noblement , éminemment, d'une ma- 
niére noble & générenfe. L. Precjar?. 

* CABALLEROSO, Sa, adj. m. 
€S f. Qui a les mœurs & les qualités 
d'un Gentilhomme. Lat. Zngenuws, 


8, um. 
* CABALLEROTE , /. ». augm. 
Gentilhomme épais & groffier , un 
on, un homme ridicule. Lat. 
Eques rudis ES ridiculus. 
CABALLETA , f. f. Epéce d'infec- 
te noir femblable à la fanterelle, 
mais qui ne fait aucun mal. Voyez 
Salton. 
CABALLETE , /. ». Le faitage 
d'um toit. Lat. Faffigium , 15. 
CABALLETE. Chcvalet fur lequel 
on 





wal marin. Lat. 
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en donnoit la torture aux martyrs. 
C'eft auffi un inftrument de bois pour 
ferancer le lin. Lat. Emquuleus, i. 
Macerando lino aut cannabi inferviens 
tabulatum , i. 

CABALLETE. Chevalet , chaffis 
de bois fur lequel les peintres pofent 
leurs tableaux quand ils travaillent. 
Lat. Equuleus prétorins. 

CABALLETE. Chevalet, partie de 
la preffe d'un Imprimeur. Lat. Zypo- 
grapbicus equuleus , i. 

ABALLETE. Garniture de tuile, 
ou d'autre chofe, que l'on met fur 
le haut des cheminées, pour empé- 
cher la pluie d'y entrer. Lat. Spira- 
culi fumarii acuminatum fafligium, 3. 

CABALLETE. La boífe que quel- 
ques perfonues ont fur le nez. Lat. 
Naf aduucitas. — — 

CABALLICO , f. 1". dim. de caballo. 
Bidet, petit cheval, rofeau fur le- 
quel les enfans vont à cheval. Lat. 
Mannus , i. Arundo , inis. 

CABALLILLO , f. m. dim. de ca- 
bailo. Sillon, terre élevée entre deux 
fillons, raie entre deux aires. 

* CABALLITO, f. 171. dim. de ca- 
ballo. Bidet, petit cheval. 

CABALLO , /. »s. Cheval, animal 
affez connu. Lat. Equus, i. 

CABALLOS. Chevaux, gens de 
guerre à cheval. Lat. Equites , um. 

' CABALLO. Cavalier, piéce du jeu 
des échecs. Lat. Eques in latrunculo- 
vum ludo. 

CABALLO. Au jeu des cartes c'eft 
la neuviéme carte en ordre, qni eft 
une figure montée fur un cheval ; en 
Francois c'eft la Dame. Lat. Eques 
pagellarius. 

CARBALLO. Chevalet , treteau dont 
les magons fe fervent pour échafau- 
der, lorfque l'ouvrage n'eft pas fort 
élevé. 

CABALLO. Poulain, bubon véné- 
rien. Lat. Bubo , onis. 

CABALLO. Se dit auffi du fil qui 
traverfe l'échevean quand on le dé- 
vide, ce qui le fait touiller. Lat. 
Turbata fpire fla atque contorta. 

Caballo coraza. Cuiraflier, cavalier 
armé d'une cuirafle. Lat. Cataphra- 
élus eques. : 

Caballo de agua. Hippopottme , che- 
Hippopotamus. 

Caballo de buena boca. Cheval quia 
la bouche bonne. L. Ori; docilis equus. 
Et métaph. il fe dit d'un jeune hom- 
me docile. Lat. Juveris docilis. 

Caballo de caña. Rofeau fur lequel 
les enfans vont à cheval. Lat. Equus 
arundineus. | 

Caballo de frifía. Cheval de frife, 
machine de guerre. L. Ericius, i. 

Cabullo de palo. Cheval de bois qui 
fert dans les Académies pour appren- 
dre à voltiger. Lat. Equus lignens. 
] fe dit aufli du chevalet ou tretean 
qui fert à donner la queftion aux 
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criminels. Lat. Fquuleus. 
Caballos de palo. On appelle ainfi 


au figuré les vaiffeaux & les autres| 


bâtimens de mer. Lat. Navis, is. 

Caballo ligero, Chevan - leger. Lat. 
Levis armature eques. 

Caballo marino. Cheval marin. Lat. 
Hippocampus. 

Caballo menor. Le Pégafe, une des 
vingt-deux Conftellations feptentrio- 
nales. Lat. Pegafus, i. | 

Caballo enano. Petit cheval , petit 
bidet. 

Caballo arocinado. Rouflin. 

Caballo briofo. Cheval vigoureux. 

Caballo Morifco. Cheval Africain. 

Caballo. albardon. Cheval de bát. 

Caballo de carga. Cheval de charge. 

Caballo faltador. Cheval fauteur. 

Caballo caftrado. Cheval hongre, 
cheval châtré. 

Caballo corredor. Un Courfier. 

Caballo de filla. Cheval de felle. 

Caballo desbocado. Cheval qui eft 
fort en bouche. | 

Caballo encubertado de armas. Che- 
val bardé & armé. 

Caballo reftibo,d reftivo. Cheval retif. 

Caballo baron. Une roffe, cheval 
pefant & pareffeux. 

Caballo enjaezado. Cheval harnaché. 

Caballo bien adeftrado. Cheval bien 
dreffé. 

Caballo calzado. Cheval qui a un 
feul pié blanc. 

Caballo armiñado. Cheval moucheté 
d'hermine. 

Caballo atabanado. Cheval moucheté 
de blanc fur la croupe & fur le cou. 

Caballo boquinsuelle. Cheval qui a la 
bouche tendre & délicate. 

Caballo gayno. Chevalzain , qui n'a 
point de marque. 

Caballo morzillo. Cheval moreau. 

Caballo quadralbo. Cheval qui a les 
quatre pieds blancs. 

Caballo picazo. Cheval pie. 

Caballo travado , à ydo del pié à la 
mano. Cheval quia un pié de devant 
& un de derriére blancs du méme cóté. 

Cuballó reècho. Cheval ramallé. 

Caballo alazan , droxo. Cheval ale- 
zan ou roux. 

Caballo alazan toflado. Cheval ale- 
zan brúlé ou obfcur. 

Caballo rebelde. Cheval retif. 

Caballo de pofta. Cheval de pofte. 

Caballo de coche. Cheval de caroffe. 

Caballo de carro. Cheval de char- 
rette. 

Caballo de buena para. Cheval de 
bon arrét , qui pare bien. 

Caballo entero. Cheval entier. 

Cuballo que tira cozes.Cheval qui rue. 

Caballo affombradizo. Cheval ombra- 
geux. 

Cuballo que tropieza. Cheval qui 
bronehe. 

Caballo que fe echa. Cheval qui fe 
couche, 
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Caballo que facude. Cheval qui fe- 
coué. 

Caballo afmatico. Cheval pouffif. 

Caballo indomito. Cheval indomté. 

Caballo ruzio rodado. (Cheval gris 
pommelé. | 

Caballo manchado. Cheval moucheté. 

Caballo bovero , blanquizo, que tie- 
ne grandes manchas negras. Cheval 
qui a le poil blanc varié de poil ale- 
zan & de poil bay. 

Caballo rubican , de zm pelo. mezcla- 
do de blanco y de roxo palido. Cheval ru- 
bican, quia le poil mélé de gris & 
de rouge. 

Caballo de color pagizo, que tira fo- 
bre lo blanco. Cheval paillet, d'un roux 
tirant fur le blanc. 

Caballo bayo. Cheval bay. 

Caballo caftaño. Cheval chátain. 

Caballo añudado , que tiene hudos en 
los piés. Cheval bouleté, qui a des 
nœuds aux pieds. 

Caballo tranflavado. Cheval qui a 
un pié de devant, & un de derriére 
blancs, & chacun de différent cóté. 

A uña de caballo. Efcaparfe à uña de 
caballo. S'enfuir à bride abattue. L. 
Celerrima fugàá. 

Eflar entre los pies de los caballos. 
Etre dans la peine, dans l'embarras. 
Lat. Proculcari. 

Hacer mal à s» caballo. Travailler 
un cheval, l'exetcér, le dompter , 
comme font les Ecuyers. 

Sacar el caballo limpto. Se tirer fain 
& fauf d'une affaire. Lat. Abre ali- 
qua difficili feliciter fefe expedire. 

Seguir alguna cofa à pié y à caballo. 
Pourfuivre une affaire avec ardeur , 
pourfuivre quelqu'un fans lui donnet 
aucun relâche. Lat. Manibus, pedi- 
bufque conari. 

* Refr. Caballo que alcanza , pafar 
Mi Ce Proverbe fignifie qu'on ne 
cauroit blàmer un homme que ne 
réuffit pas dans une entreprife , 
aprés avoir fait tout ce qu'il devoit. 

* Refr. Caballo que ba-de ir à la 
guerra , ni le come el lobo , ni le aborta 
la yegua. Ce Proverbe fignifie que 
rien ne peut s'oppoler aux décrets de 
la Providence. 

* Refr. A caballo nuevo caballero 
viejo. Au jeune cheval, vienx cavalier. 

* Refr. Al amigo y al caballo no 
apretallo. Voyez preter. 

* Refr. Doce gallinas y un gallo co- 
men tanto como ws caballo. Douze 
poules & un coq mangent. autant 
qu'ün cheval. | 

* Refr. El caballo de judio barto de 
agua y bien corrido. Ce Proverbe figni- 
fie qu'il n'y a ni repos ni profit pour 
qui fert un avare. 

* Refr. El que amenaza al caballo 
en dos maneras le bace malo. Ce Pro. 
verbe fignifie que ceux qui ont les 
fentimens nobles & généreux font 
plus faciles à gouverner par la dou- 
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oeur que par les chátimens. 
* En Caftilla el caballo lleva la filla. 


Les enfans fuivent la condition de |. 


leurs péres. 

* Refr. Quies compra caballo , com- 
pra cuidado, Celui qui achette un che- 
val, achette du fouci. | 

* Refr. Si el caballo tuvicffe bazo, 
y la paloma biél , toda la gente fe aven- 
dria bien. Ce Proverbe fignifie que fi 
les gens orgueilleux rabattoient un 
peu de leur fierté, & que les per- 

nnes débonnaires euffent un peu 
pltis de colére, le commerce de la 
vie en iroit beaucoup mieux. 

* Refr. Yo y mi caballo , ambos te- 
sémos un cuidado. On applique ce 
proverbe à ceux qui n'ont d'autre 
louci que de manger & de boire. 

CABALLON, /.m. Sillon prati- 
qué dans les terres labourées, pour 
l'écoulement des eaux. Lat. Porca , e. 

CABALLONA , f. f. La Reine, au 
jeu des échecs. Lat. Regina in latrsn- 
culorum ludo. 

CABALLUNO, NA, adj. 1. ES f. 
Qui appartient au cheval. Lat. Equi- 
AUS, A, M. 

CABALMENTE , adv. Juftement, 
entiérement , parfaitement. Lat. Zn- 
tegrè. Abfolutè. 

CABALO ,/. m. Le méme que Ca- 


ballo. 
CABAÑA, f. f. Cabane, petite 
loge de berger. Lat. Caufa, e. 
-CABARA. Se dit aufli d'un trou- 
peau compofé de deux cent tétes au 
moins; & encore d'une troupe de 
cent ânes deftinés à charger des mar- 
chandifes. Lat. Caula vel mandra du- 
centorum ad minus capitum. 
- CABAñA. T. du jeu de billard. 
Ligne de convention entre les joüeurs, 
qui défigne l'efpace que la bille du 
joüeur ne peut pafler. Lat. la tu- 
diculari ludo linea defignans [patium 
extra quod globulo non licet excurrere. 

CABAÑA , en terme de Peinture, 
paifage qui repréfente des cabanes 
de bergers & des troupeaux. Lat. Ca- 
Jule ruflicanæ pice. 

CABAÑA REAL. Confeil qu'on ap- 
pelle de la Mefla, compofé de plu- 
ieurs perfonnes , & établi pour veil- 
ler à la confervation du bétail. Lat. 
Prafeélorum regiorum cetus vei pecua- 
vie ordinande deflinatus. 

CABANUELA, /. f. dim. de cabaña. 
- Petite cabane, hutte. Lat. TZiugwrjo- 
llum, i. 

* CABANUELAS , au pluriel. Fête 
que les Juifs célébroient autrefois 
dans un fauxbourg de Tolede appellé 
Cabañuelas , à l'imitation de l'ancien- 
ne fête des Tabernacles. Lat. Zuber- 
naculorum feflum , i. 

* CABAÑUELAS. Se prend auffi 
pour la vaine obfervation que quel- 
ques - uns font des douze premiers 


jours de Janvier , inférant de chacun 
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d'eux le tems qu'il doit faire pen- 
dant les douze mois de l'année. 

+ CABAÑIL, adj. d'une term. Qui 
fait partie d'un troupeau de deux 
cent bétes à laine.. On l'employe or- 
dinairement comme fubftantif , & on 
appelle généralement ainfi les bour- 
riques qui portent l'attirail d'un trou- 
peau en marche. Lat. Ad rem pecua- 
riam fbecfans. 

* CABDAL, adj. d'une term. T. 
anc. Voyez Capital. Principal. 

* CABDAL. T. de Blafon. Efpéce 
de banniére dont la pointe avoit des 


 échancrures. 


: * CABDILLAMIENTO, /. m. V. 
Acaudillamiento. 
* CABDILLAR, v. a. Voy. Acas- 


dillar. 

* CABDILLADO, pA, f. f. V. 
Acaudillado. : 

* CABDILLO , fm. V. Caudillo. 

CABE, /. m. Le coup qu’une bou- 
le donneà l'autre au jeu de l'anneau. 
Lat. Globi ad globum iclus , ús. 

Cabe de paleta, de à paleta. Cou 
à coup. C'eft au jeu del'anneau Pet. 
pace qu'il y a entre les deux bou- 
les, quieft de la longueur de la pa- 
lette. Lat. Spatium globulis luforiis 1n- 
terjacens , tuditem capiens. 

* Cabe de Paleta, au figuré, Coup 
de partic, occafion qui le préfente 
dans le tems qu'on y penfe le moins. 
Lat. Peropportuna occafio. 

Dar un cabe. Phrafe métaphorique. 
Donner un coup, frapper quelqu'un, 
ou le piquer d'honneur pour l'enga- 
ger à faire une chofe , comme de pré- 
ter de l'argent; ce que nous appel- 
lons ferrer la botte. Lat. Citato im- 
petu DAMM adigere. 

* Retr. A juego perdido cabe le digo. 
Ce Proverbe fignifie que dans les cas 
défefpérés il faut tout rifquer. Lat. 
Extrema tentat quifque , quem premunt 
mala. 

CABE, frep. Auprés , tout con- 
tre, à cóté. Ce mot a vieilli. Lat. 
Propè. Ad. Juxta. 

* Refr. Cabe, feñor , ni cabe Igre- 
Ja no pongas teja. Ce Proverbe nous 
confcille de ne jamais bâtir ni auprès 
d'un Couvent de Religieufes, ni au- 
prés du Palais d'un Grand. 

* Refr. Afro salo cabe cafa aguija 


Jin palo ; à baca perezofa cabe cafa. tro- 


ta. On applique ce Preverbe aux per- 
fonnes parefleufes , qui aprés avoir 


travaillé avec ardeur, courent aufli-tôt | / 


fe repofer. 
* Refr. En cafa del bueno el ruin 


cabe el fuego. Ce Proverbe fignifie 
que la maifon d'un homme vertueux 
eft toújours ouverte aux pauvres. 

CABECEAR , oc. ». Mouvoir , re- 
muer , branler la tête de côté & d'au- 
tre comme font les paralytiques. Lat. 
Caput motare. . 

CABECEAR. Pencher la tête, tan- 
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tôt à droite, tantôt À gauche, avole 
fommeil , s'endormir. Lat. Somno ca. 
put inclinare. | , 

CABECEAR. Faire figne de la tête 
pour marquer qu'on confent ou qu'on 
ne confent pas à une chofe. Lat. 4n- 
nuere , vel abnuere. 

CABECEAR. Pancher d'un cóté 
plus que de l'autre. Lat. Za stram 
partem. aliquantulum propendere. 

CABECEAR. Border unerobe, on 
telle autre chofe , pour la rendre plus 
folide. Lat. Teenias ad oras affuere. 

CABECEAR , en terme de Chirur- 
gie, cautérifer les nerfs ou les vci- 
nes qui fe font ouvertes. Lat. Caw- 
terio cavum cari inurere. 

CABECEAR LASVIGAS. T. d'Ar- 
chite&ure. Se déjetter, en parlant 
des poutres. Lat. Trabes extremitati- 
bus flects. 

CABECEADO, DA, f.p. du ver- 
be Cabecear dans toutes les acceptions. 
Mu, ue. Lat. Motus. Inclinatus. Pro. 
pen/us , a, um. 

CABECEADO, en termes d'écritu- 
re , qu'on employe ordinairement 
comme fubftantif, le plein des let- 
tres. Lat. Craffrus cbaracferum aliquot 
caput. 

CABECEO , /. m. Branlement de 
téte continuel. Lat. Capitis mutatio, 


onis. 

CABECERA, ff. La partie fupé- 
rieufe d'une chofe. Lat. Caput. Vera 
tex. Fafligium , si. 

CABECERA. Le chevet du lit , le 
traverfin. Lat. Cervical, alis. 

CABECERA. Le commencement 
d'un ade, d'un écrit. Lat. Scripts 
initium. 

CABECERA. Le méme que Albacea, 
ou Z'eflamentario. 

CABECERA. Signifioit ancienne- . 
ment la méme chofe que Zeffamenta- 
ria ou Albacazgo. 

CABECERA. Général, Commandant, 
Gouverneur. Lat. Dux, ucis. Pre- 
fectus , i. | 

CABECERA. Le principal quartier 
d'une ville, la capitale d'un Royaume, 
ou d'une Provinee. Lat. Picus in urbe 
primarius. Provincie caput. 

Cabecera de cama. Le chevet du lit. 

Cabecera de mefa. Le haut bout 
de la table. Lat. Locus, in menfa fu- 


perior. 
Eflar, air à la cabecéra de uno. AR 
fifter un malade. Lat. Decumbenti af- 


"dere. 

* CABECIANCHO , CHA, adj. 1. 
€7 f. Quia la tête large, en parlant 
des clous. Lat. Umbellatus, a, sn. 

* CABECIJUNTO , TA, adj. tm. 
€9 f. T. hazardé. Quia la téte con- 
tre celle d'un autre. 

CABECILLA , f. f. dim. de Cabéza. 
Petite tête, & aufli le bouton ou bour- 
geon d'une plante. Lat. Exiguum ca- 
p. 9 de 
CABE- 
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CABECILLA , au figuré, Homme 
fans jugement. Lat. Iname caput. 

* CABEDERO, RA, adj. m. 69 f. 
Poffible, faifable, recevable. Lat. 
Poffbilis , e. 

* CABELLADO , DA, adj. m. €? 
f. Chátain , ne. Lat. Subflavws , 


e, um. 
'CABELLADURA , /. f. V. Cabel- 
lera. Le premier n'eft plus ufité. 
* CABELLAR , v. 5. T. hazardé 
& burlefque. Croitre , s'allonger, en 
parlant des cheveux, ou s'en faire 
des poftiches. C'eft un terme badin 
& inventé à plaifir. Lat. Crefcere. 
. Crinibus uti adfcititiis. 
CABELLEJO , /. m. dim. Che- 
veux courts. Lat. Capillamentum tenue. 
CABELLERA , JS. f. Chevelure 
longue. Lat. Promiffa cefaries. 
CABELLERA. Perruque, ou che- 
veux poftiches. Lat. 4d/cititia coma. 
* CABELLERICA, /. f. dim. Pe- 
tite chevelure courte, petite perru- 


ue. 
i CABELLO , /. m. Cheveu , poil 
de la téte. Lat. Capillus, i. 

CABELLOS. Nerfs qui tiennent 
au cou des moutons, qu'en ne peut 
mácher ni digérer , lefquels étant bien 
cuits , fe partagent par filets, tirans. 
Lat. Nervi , orum. 

Cabellos de angel, Certaine conferve 
de carote coupée en filets fort dé- 
liés 


* Cabello de Berenices. Chevelure de 
Bérenice. Une des vingt-deux Conftel- 
lations Septentrionales. Lat. Coma 
Berenices. 

Afirfe de un cabello. Sa fervir du 
plus léger dd da pour agir. Lat. 
JMinimo pretextu anfam capere. 

Eflar. colgado de los cabellos. Etre 
pendu par les cheveux. Phrafe pour 
exprimer l'impatience où l'on eft de 
la réuffite d'une affaire épineufe , 
qui nous tient en fufpens entre l'ef- 
pérance du bien on du mal. Lat. $4/- 
* penjo y ancipitique animo barere. 

Hender un cabello en el aire. V. Aire. 

Llevar a uno de un cabello. Mener 
quelqu'un facilement & fans réfiftan- 
ce. Lat. Levi nutu obfequentem ali- 
quem perducere. 

Llevar ótraber B uno por los cabellos 
& de los cabellos. Trainer quelqu'un 
par les cheveux, lui faire violence. 
Lat. Vi aliquem cogere. : 

Moza en cubello. Fille, Pucelle , 
Vierge. 

Ni un cabello. Rien du tout. Lat. 
Ne capillus quidem. 

No faltar un cabello. N'y manquer 
rien; quand la chofe eft entiére, 
nous difons, il n'y manque pàs un 
fétu. Lat. Numeris ommibus efe ab- 
Jelutum. 

No monta un cabello, à ho es un 
cabello. ll n'importe pas d'un fétu. 
Lat. Pili non ef faciendas. 
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No tocar à un cabello. Ne pastou- 
cher à un cheveu. 

No tocar à un cabello, à à la punta 
de un cabello. Ne pas porter le moin- 
dre préjudice à quelqu'un. 

Ponerfe tas altos los cabellos. Se dref- 
fer, en parlant des cheveux. Lat. Co- 
mis borrefcere. 

Tomar la occasion por los cabellos. 
Saifir l'occafion par les cheveux. Lat. 
Arripere occafionem. 

Traber por los cabellos alguna cofa. 
Mener, conduire par les cheveux, 
ufer de fon autorité, vouloir tout pat 
force. Lat. Summo jure agere. 

* Refr. Cabello luengo, y corto el sf. 
Ce Proverbe fignifie que les perfon- 
nes trop recherchées dans leurs ajuf- 
temens n'ont pas beaucoup de bon 
fens pour l'ordinaire. 

* Refr. Cada cabello hace fu [ombra 
en el fuelo, à sn cabello hace fombra 
en el fuelo. Ces Proverbes fignifient 
que les plus petites chofes ont leur 
mérite , ou qh'on ne doit jamais mé- 
prifer fon ennemi quelque foible qu'il 
paroiffe. 

* Refr. La moza en cabello no la 
loes compañero : dame la preñada 0 pa- 
rida y dartela be conocida. Ce Pro- 
verbe nous confeille de ne jamais 
juger des chofes par leur apparence. 

* Refr. $0 el cabello rübio bucn piojo 
rabúdo. Ce Proverbe renferme le mé- 
me fens que le précédent. 

* CABELLITO, /. 5. dim. Che- 
veux courts. Lat. Brevis coma , e. 

CABELLUDO, Da, adj. m. £7 f. 
Cheveln , ue, qui a beaucoup de che- 
veux. Lat. Bene comatus. 

* CABELLUELO, /. sn. dim. de 
Cabello. Voyez Cabellito. 

CABER, v.s, Etre contenu dans 
un lieu, pouvoir étre compris ou 
contenu. Lat. Capere. 

CABER, lignifie aufli contenir, 
renfermer. Lat. Cupere. 

" CABER, fignifie encore échoir 
en partage, comme Ejlo me cupo en 
Juerte , Cela n'eft échü en partage. 
Eflo me cabe por mi parte, Cela me 
revient pour ma part. L. Contingere. 

CABER EN SI. Se contenir en foi- 
méme, avoir allez de courage & de 
conftance pour fupporter la bonne 
ou la mauvaife fortune. Lat. Zum 
advería, quàm profpera «equo animo 

erre. 

CABER EN TODAS PARTES. Etre 
bien venu partout. Lat. Amores om- 
mium fibi conciliare. 

CABER LA PARTIDA. Terme 
dont le fervent les Tréforiers pour 
dire qu'un payement n'excéde point 
le fonds qu'ils ont en main. Lat. Zo. 
cum babere in fupputatione nomen. — 

CABERB , d no caber tal d tal cofa en 
alguna. Expreffion dont on fe fert 
pour marquer la capacité, l'efprit, 
ou le fgavoir d'un homme , auffi-bien 
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que fa méchanceté & fon mauvais 
naturel. | 

No cabe mas. I} n'y a plus rien à 
défirer. On fe fert de cette expref- 
fion, lorfqu'on veut exagérer quel. 
que chofe, foit en bien, foit en 
mal. 

No caber de gozo à contento. Ne 
pouvoir contenip fa joie. Lat. Game 
dio geflire. 

No caber de pies. Expreflion qui 
marque l'affluence du monde , ou la 
petiteffe du lieu oú lon s'affemble. 
Lat. Nimiam bominum frequentiam 
locum vix capere. 

No caber el corazon en ff à en el 
pecho. Etre accablé de douleur & de 
trifteffe. Lat. Dolore amimi atque un- 
gore penè confici. 

No caber en el mundo. S'enorgueil- 
lir de fortune , méprifer tout le mon- 
de. Lat. Superbiá turgere. 

No caber tn fi. Crever dans fa peau, 
en parlant d'un füperbe. 

No cabe en toda la cafa el Señor 
della , quando effa enojado. La mai- 
fon n'eft pas affez grande pour le 
maitre, quand il eft en colére. 

Todo cabe. Tout eft poffible, tout 
eft faifable, tout peut arriver. Lat. 
Factu pofibile eft. 

Todo cabe en fulano. Tel eft capa- 
ble de tout. Lat. Audendis omnibus eft 
idoncus. . 

Yo no quepo equi. Il n'y a point 
ici de place pour moi. 

La gente no cabía en la Iglefia. L'E- 
glife ne pouvoit pas contenir tant 
de monde. 

Los gapatos no me caben. Les fou- 
liers me font trop petits. 

Todo mi dinero cabe en el dedo de ser 
guante. Tout mon argént peut tenir 
dans le doigt d'un gant. 

Ufled cabe aqui. My a affez de 
place pour vous. 

* Refr. En la mefa del Rey cabe un 
panecillo. Ce Proverbe fignifie que 
les attentions & les bonnes maniéres 
font toújours de faifon. 

* Refr. Honra y provecho no caben 
en un facco. L'honneur € l'intérét 
s'allient rarcment enfemble. 

* CABERO, f. ». T. peu ufité. 
Le dernier de tous , le dernier en 
place. Lat. Poftremus. 

CAEESTRAGE , f. m. Terme ufité 
parmi les bouviers. Traits, longes 


- qui fervent à l'attelage des bœufs de 


charroi. Lat. Capiffra£io, onis. 

CABESTRANTE , /. »». Cabeftan, 
forte de machine dont on fe fert dans 
les vaifleaux pour lever Pancre. L., 
Helciarium machinamentum. 

* CABESTRAR , 0 Cabeftrear, v.n. 
Chaffer avec un bœuf emmufelé qu'on 
méne devant foi, pour n'étre point 
appercu du gibier. L. Capiftrare. 

* CABESTRERIA , /::;. Endroit 
eú l'on vend des traits, des longes 

ou 
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ou des licous de chanvre. Lat. Capi- 


rorum taberna , «. ; 

CABESTRERO, /. m. Celui qui 
vend ou qui fait des cordes, des licous 
de chanvre. Lat. Funium ES capiftro- 
eum textor , oris. 

* CABESTRILLO , f. m. Echar- 
pe, petite chaine d'or, d'argent &c. 

ue les femmes portoient fur l'épaule. 
Lat. Fafcia, e. Demiffa collo aurea 
wel argentea catenula, «. 

Buey de cabeftrillo. Boeuf. emmufe- 
lé, qu'un chaffeur méne avec lui à 
la chalíe, € qui eft dreflé à enten- 
dre le coup de fufil fans fe remuer: 
il fert de guide au chaffeur, qui tire 
par deffus fon dos. Lat. Bos capif- 
fratus. 

CABESTRO , f. m. Longe de 
corde attachée au licol d'une béte de 
charge. Lat. Capiflrum , i. | 

CABESTRO. Sonnaillier, vieux 
bœuf qui fert de guide aux taureaux 
& aux vaches, avec une grofle fon- 
naille pendue au col. Lat. Bos dux 
gregis. 

* CABESTRO. Mari qui procure 
des galants à fa femme, qui vend 
fes faveurs. Lat. Proprie uxoris leno , 
enis. 

Traber à uno del cabeftro. Mener 
quelqu'un par le licou, le gouver- 
ner à fa fantaifie. Lat. 4d nutum ali- 
quem vertere. 

* Refr. Al necio del dieftro , al loco 
del cabeftro. Ce Proverbe nous ap- 


. prend comment on doit en ufer avec 


ces deux fortes de perfonnes , fgavoir 
les ignorants & les fous. 

CABEZA, ff. Téte, partie fu- 
périeure & principale du corps. Lat. 
Caput , itis. 

CABEZA. Se prend aufli pour le 
fommet de la téte depuis le front 
jufqu'au chignon. | 

CABEZA. Se prend encore par ex- 
tenfion pour le principe aufli- bien 
que pour l'extrémité d'une chofe. 
Lat. Cujufvis rei caput. 

CABEZA. Téte, une perfonne. L. 
Caput. 

CABEZA. S'entend de tont le corps 
d'un animal , comme bœuf, cheval, 
mouton &c. mais avec cette diffé- 
rence, qu'en parlant d'un cheval, 
d'une mule, on dit cabeza mayor, 
groífe tête, & fi c'eft du mouton, 
de la chevre &c. cabeza menor , pe- 
tite tête. Lat. Gregis vel pecorum 
capita. 

CABEZA. Téte ou chef, fe dit du 
Roi, des grands , & de toutes les per- 
fonnes qui préfident, gouvernent, 
& commandent. Lat. Caput. Dux. 
Princeps. 

CABEZA. Se prenoit anciennement 
pour chapitre d'un Livre ou d'un 
manufcrit. Lat. Zibri caput. 

CABEZA. Homme de téte, de grand 
jugement , & d'une expérience con- 
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[ommée. Lat. Acris judicii eir. 

CABEZA. Téte, en terme de pein- 
ture & de fculpture, repréfentation 
d'une téte humaine. 

CABEZAS. Parties principales qui 
compofent un vaiffeau. Lat. Navi: 
partes precipue. 

Cabeza con cabeza. Les joints d'un 
vaiflean. Lat. Navis articuli. 

Cabeza de Ataque. ‘Tete de tran- 
chée. Lat. Aggeris caput. 

Cabeza de Bando, de Partido, Tu- 
multo y otras cofas. Chef de parti &c. 
Lat. Factionis, feditionis auctor. 

Cabeza de cafa 0 Linage. Tige, 
Chef d'une famille, d'une mailon. 
Lat. Familia caput. 

Cabeza de Dado. C'eft la partie d'un 
clon à ferrer qui eft oppofce à la 
pointe & qui a la figure d'un Dé. 
Lat. Clavi quadratum caput. 

* Cabeza de bierro. Téte de fer. 
Les Commergans appellent ainfi ce- 
lui au nom duquel on traite & 
l'on conclud une affaire quoiqu'il n'y 
ait aucune part. On l'appelle autli 
Capa rota. Lat. Ficium nomen. 

Cabeza de la Iglefía. Chef de l'E- 
glife , c'eft ainfi qu'on appelle le Pape. 
Lat. Ecclefue caput. 

* Cabeza de la Nave à de la Nao. 
Terme de Marine. La proué & le 
beaupré d'un vaiffeau, ainfi appel- 
lée parce que c'eft la partie qui fe 
préfente la prémiére. L. Prora, e. 

* Cabeza del Dragon o Nodo Boreal. 
Tête du Dragon ou nœud boréal. On 
appelle ainfi le point où l'orbite d'une 
Planète coupe l'Eclyptique en mon- 
tant vers le Septentrion. On employe 
plus communément cette expreílion 
en parlant de la Lune, & l'on fe fert 
du nom de Nœud en parlant des 
autres Planétes. Le point oppofé eft 
la queué du Dragon, ou le nœud 
Auftral. Lat. Caput draconis. 

Cabeza de mayorazgo. Fief affeété à 
l'ainé d'une famille. 

Cabeza de mina. Entrée d'une mine. 
Lat. Fodine caput. 

Cabeza de Monte 0 Sierra. Sommet 
d'une montagne. Lat. Montis vertex. 

Cabeza de olla. Le premier bouillon 
qu'on tire du pot. 

* Cabeza de perro. Tete de chien, 
plante. Lat. Cysocepbalion. 

Cabeza de pollo , de cboriito, de 
grillo €ÿc. On appelle ainfi un hom- 
me qui n'a ni jugement ni folidité. 
Lat. Znane cerebellum. 

Cabeza de Procefo. Tête de procès 
criminel, c'eft l'information d'office. 
Lat. Caput caufe. 

Cabeza de Provincia, Partido, Rei- 
no. Capitale d'une Province, d'un Roy- 
aume. Lat. Regionis, Provincie, Regni 
caput. 

Cabeza de rofa. Tête de rofe, le 
bouton d'une role épanouie qui refte 
aprés que les feuilles font tombées, 
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Lat. Rofe inanis calyculus. 

Cabeza de teflamento , Peticion à otro 
inflrumento. On appelle ainfi en ter- 
me de pratique ce qu'on met à la téte 
d'un acte pour le dreffer. 

Cabeza mayor. On appelle ainfi un 
áne en ftile badin. 

Cabeza mayor quita menor. Expref- 
fion vulgaire qui fignifie que lá où 
eft le chef, les fubalternes n'ont plus 
d'autorité. 

Cabeza redonda. On appelle ainfi au 
figuré un homme qui a la conception 
dure, &qui a peine à s'expliquer. 
Lat. Hebes. Stupidus. 

Cabeza torcida. Téte penchée. On 
appelle ainfiles hypocrites & les im- 
pofteurs , qui font parade d'une vertu 
qu'ils n'ont point. Lat. Colum ob- 
tortum. 

Andarfele à uno la cabeza. Se dit d'un 
homme qui eft en danger de perdre 
fes emplois & la vie. Lat. Vutare ali. 
cui eaput. 

A punta y cabeza. Téte contre poin- 
te, ou cul contre pointe. jeu de pe- 
tits enfans avec des épingles. Lat. 
Caput , an Cufpis ? 

A un volver de cabeza , Ô à una 
vuelta de cabeza. Dans le moment, 
dans l'inftant. Lat: Statim, Cito. 

Buena cabeza para cbicbones, Se 
dit d'un homme qui a la téte groffe , & 
particuliérement d'un fot & d'un lour- 
daut. 

Caer de cabeza el agua, en terme 
de fontainier, fe dit de l'eau, qui 
coule dans les conduits en ligne droi- 
te. Lat. Fontanam aquam rectos per 
meatus fluere. 

Ceñir la cabeza. Ceindre la tête, 
la couronner. Expreflion poétique. 
Lat. Caput cingere. 

Clavara un clavo con la cabeza. Il 
enfoncera un clou avec la tête , fe dit 
d'un homme entété dans fon fenti- 
ment, & quine fe rend jamais aux 
raifons qu'on lui donne. 

Dar con la cabeza por los parédes, 
Donner de la téte contre la muraille, 
fe perdre dans fon railonnement, s'é- 
loigner de la raifon & parler à fon 
delante: Lat. Obfirmato aximo ob- 
Jiflere. 

Dar de cabeza. Tomber à terre la 
téte la première. Lat. Cadere in cuput. 

Dar de cabeza , au figuré, perdre 
fon pofte, étre fruftré de fon attente. 
Lat. De /latu dejici. 

Dar en el Cielo con la cabeza. Attein- 
dre au Ciel avec la téte. Expreffion 
dont on fe fert pour marquer la gran- 
deur d'une entreprife. Lat. Caput ¿no 
ter nubila condere. 

De piés à cabéza. Depuis la téte 
jufqu'aux pieds, de hautenbas, du 
commencement jufqu'à la fin. 

Dejcubrir la cabeza. Saluer quel- 
qu'un, ôter ion chapeau. 

Echar de cabezu las vides y otras 

plantas. 
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plantas. Provigner la vigne, coucher 
en terre les leps pour qu'il en re- 
vienne d'autres. Lat. Propagare. | 

En cabéza. En téte, en premier 
lieu. Lat. Primo loco. 

Efcarmentar en cabéza ajena. Deve- 
nir fage aux dépens d'autrui. Lat. 
Alieno periculo Sapere. 

Hablar de cabéza. Parler fans fon- 
dement, déraifonner. Lat. Blaterare. 

Hacer cabeza. Se fortifier , en par- 
lant du grain qui monte en épi. 

Hacer cabéza. Groflir, en parlant 
des boutons , des tumeurs , des furon- 
cles. Lat. Caput facere. 

Hacer las cofas por fu cabéza, Agir 
de fon chef, fans prendre confeil de 
perfonne. Lat. Arbitrio fuo agere. 

Hombre de grande ú de mucha cabéza. 
Homme de téte. L. Clari ingenii vir. 

Juego de las cabézas. Courfe des 
tétes. | 

Levantar cabéza. Lever la tête, 
devenir riche & puiffant, de pauvre 
& miférable qu'on étoit, reprendre 
haleine, recouvrer fes forces & fa 
vigueur. Lat. Energere. 

ar de fu cabéza. Forger , ima- 
giner une chofe qui n'eft pas. Lat. 


De [uo aliquid addere. 
Llenar d bentbir à alguno la cabéza 


de viento. Remplir à ip dn la' 


tête de vent , le flater,le repaitre de 

chiméres, le rendre orgueilleux & 

fuperbe. Lat. Caput alicui demulcere. 
Llevar ! 


en la cabéza. Se tirer mal,| Lor 


d'une affaire. Lat. Znfeliciter navigare. 

Mala cabéza. Téte folle, ou écer- 
velée. 

Meter la cabéza en el pucbéro. S'o- 
piniátrer dans fon fentiment, fans 
vouloir écouter aucune raifon. Lat. 
Sententia pertinaciter adberere. 

Meterje de cabéza en alguna cofa. 
Se jetter dans une affaire à tête per- 
dué, Ventreprendre fans réflexion. 
Lat. Temerd ES inconfultà aliquid ag- 


gredi. 

No bai cabéza para ello, o para tan- 
to. Il n'y a point de tête qui puifle 
réfifter à un tel travail. Lat. Non va- 
lent bumeri, 

No tener à quien volver la cabéza. 
Ne fçavoir où donner de la tête, Lat. 
(Quà fe vertat nefcire. 

No tener lugar de vafcarfe la cabeza. 
N'avoir pas le tems de fe grater la 
tête, être extrémement occupé. Lat. 
Negotiis obrui. 

No tener à llevar piés ni cabéza, N'a- 
voir ni pieds ni téte, n'avoir ni ordre ni 
méthode.L. Nec caput, nec pedes babere. 

Oficio de cabéza. Metier de téte, 
£'eft celui où l'efprit a plus de part 
que le corps. Lat. Ingensi fitus, ds. 

Otorgar y confentir de cabéza. Baif- 
fer la téte & la relever pour mar- 
pe qu'on confent à une chofe. Lat. 


Neuere. 
Pajjarle à uno por la cabésa, Se met- 
Jom. 4, 
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tre quelque chofe en téte. 
Perder la 


être décapité, devenir fou. Lat. Ca- 
pite plecli. Mente emoveri. 


odrido de la cabéza. Fou, infen- 


fé. Lat. Malefanum caput. — - 
Poner alguna cofa fobre la cabéza. 
Mettre quelque chofe fur fa tête, la 
recevoir avec refpett. Lat. Reveren- 
tia caufà capiti aliquid fuperponere. 
Poner las cofas pies con cabéza. Met- 
tre les chofes fens deflus deflous, les 
confondre de fagon qu'il foit impof- 


fible de les remettre dans leur pre-. 


mier état.L. Su/quedeque omnia vertere. 

Ponerfele à uno una cofa en la cabéza. 
Se mettre une chofe dans la tête. Lat. 
Tenere aliquid mordicüs. 

Sacor la cabéza. Montrer la téte , 
commencer à paroître aprés avoir été 
obligé de difparoitre pour quelque 
mauvaife affaire. L. Prodire in publicas. 

Sacar de fu cabéza alguna cofa. Pro- 
duire quelque chofe de fa téte. Lat. 
Proprio marte agere. 

Tener mal puefla la cabéza , à no 
tener la cabeza en fu lugar. Avoir le 
cerveau dérangé. Lat. Zm/arire. 

Tomar d aprender de cabéza. Ap- 
prendre par cœur. Lat. ÆMemoriter 
difcere. 

Torcer la cabéza. Détourner la téte, 
refufer ce qu'on nous demande. Lat. 
Abnuere. : 

Pino de cabéza. Picquette. Lat. 
a, 4. 
Volver à quedar con las manos en la 
cabéza. Retourner chez foi la téte 
caffée. Lat. Gravi damno accepto re- 
gredi. 

* Refr. A la cabéza el comer la en- 
dereza , 0el dolor de cabéza el comer la 
endereza, Ce Proverbe fignifie que le 
bien-être rend les maux fnpportables , 
car, comme dit un autre Proverbe, 
los duelos con pan fon menos. Lat. Po- 
tus cibufque languidum fanat caput. 

* Refr. Baxe lu novia la cabéza , y 
cabra por la puerta en la Iglefa. Ce 
Proverbe fignifie que pour obtenir ce 
qu'on défire il faut un peu rabattre de 
l'opinion qu'on a de foi- méme, & 
s'accommoder au tems & à l'occafjon. 

* Refr. Dd so bai cabéza raida mo 
bai cofa cumplida. Ce Proverbe fait al- 
lufion aux gens d'Eglife, qui pour l'or- 
dinaire font le foutien des familles. 

* Refr. En cabéza loca no dura toca, 
Une coeffe pe rcíte pas longtems fur 
la tête d'une folle. : 

* Refr. La cabéza blanca y el fefo 
por venir. On applique ce Proverbe 
à ceux que l'âge ni l'expérience ne 
corrigent point des égaremens de leur 
jeunelle, Lat. Camwn caput fe prodit , 
at fenfu carens. 

* Refr. Lavar cabéza de afno , per- 
dimiento de xabon. C'eft perdre fon 
favon que de laver la téte d'un áne. 


Lat. Lavando qfélli capiteperditur Japo. 


cabéza. Perdre la tête, 


CAB 21» 

V Refr, Mas vale al garzon fer cas 
béza de gato , que cola de leon : ou felon 
d'autres, Antes cabéza de raton, que 
cola de leon. Yl vaut mieux être le 
premier d'un village, que le dernier 
d'une ville. | 

* Refr. No /tais bornéra, f teneis 
la cabéza de manteca. Ce Proverbe fi. 
gnifie qu'avant que d'entreprendre 
une chofe , on doit éprouver fes for- 
ces, & voir fi l'on eft capable de s'en 
acquitter comme il faut. 

* Refr. Nunca lav? cabéza , que no 
me falieffc tiñofa. Ce Proverbe eft pour 
ceux qui Yee d'ingratitude les bien. 
faits qu'ils ont requs. 

* Refr. Pobreza nunca alza cabéza. 
Ce Proverbe fignifie que perfonne ne 
fait cas d'un homme pauvre , ni s'em- 
prefle d E Lat. Qui 
pauper errat, femper ipfe erit er. 

* Refr. Pon la cabéza ius ml $ 
lo que fuere de los otros ferá de ti. Ce 
Proverbe fignifie que lorfque plufieurs 
perfonnes fe mélent d'une affaire , on 
court moins de rifque à l'entrepren- 
dre que lorfqu'on eft feul. 

* Refr. Si teneis la cabéza de vidre 
no 0$ tomeis à pedradas con migo. Ce 
Proverbe eft pour ceux qui fe mélent 
de critiquer les défauts d'autrui, quoi- 
qu'is n'en foient pas exempts eux- 
mémes. Lat. Zoripedem reëlus deris 
dea£ 9 JEtbiopem albus. 

CABEZADA , f.f. Coup de tête, 
ou mouvement violent de cette partie. 
Lat. Capitis quaffatio, onis. | 

CABEZADA. Licol, ou licou qui 
fert pour attacher les chevaux, mu- 
lets, ou autres bêtes au ratelier. L. 
Frontale, is. 

CABEZADA. Tétiére d'un cheval, 
d'un mulet, où pend le mors. Lat. Ca. 
mus, i. | 

CABEZADA. La garniture d'une 
botte à monter à cheval. Lat. Pei 
ocree.. 

CABEZADA. La partie d'un cham 
la plus élevée. Lat. Eminentiora S 
vorum capita, 

Dar cabezadas. Donner des coups 
de téte. Dormir, ou commencer 
dormir, laiffer aller fa téteà droite 
& à gauche. Lat. Caput fomno tentari. 

Dar 0 darfe de cabézadas. Se met- 
tre en colére , fe fâcher contre quel- 
qu'un , ou contre foi-méme. Lat. Ca- 
put illidere paricti. 

* CABEZAJ,/. m. Le méme que 
Cabezál. Ce dernier eft plus ufité. 

CABEZAL, /. m. Petit matelas 
long & étroit rembourré de groffe 
laine, de paille ou de bourre, fur 
lequel les paifans dorment auprés da 
feu. Lat. Ruflicum flratum, i. 

* CABEZAL. Traverfin. Compref, 
fe dont on fe fert dans la faignée. L. 
Cervical, alis, Siflendo fanguini line 
teus obex. 


* CABEZALES. Montons, piéces. 
Ec de. 


218 CAB 


de bois Popes à plomb fur l'aiffieu 
des caroífes où l'on attache les fou- 
pehtes. Lat. Rhede flereobata. 

* Refr. Allá vayas mal adonde te 
pongan buen cabézal. Proverbe en for- 
me d'imprécation , qui envoye les 
maux à ceux qui font en état de les 
fupporter. Lat. Levamen ubi fit cer- 
tius , malut perge. 

* Refr. Mal fobre mal, y piedra 
pure Ce Proverbe fignifie que 
, le fort perfécute les malheureux fans 

leur donner ni repos ni tréve. Lat. 
Fractus labore dormit in folo duro. 

* CABEZALEJO, f. m. dim. de 
Cabezál. Petit oreiller que Yon met à 
un lit deffus le traverfin. Lat. Pul- 


«illus , i. 

* CABEZALERO , /. »5. Le méme 
que Teftamentario , à Albacéa. Ce mot 
eft peu ufité. 

* CABEZO, f. m. T. anc. Collinc, 
pointe, fommet d'une montagne. L. 
Montis caput. 

* CABEZON , /. m. Accord que 
l'on fait avec les villes & les villages 
au fujet du payement des impôts. C'eft 
'auffi le rolle de ceux qui doivent les 
payer. Lat. Tributorum pacta cenfio. 

CABEZON DE CAMISA. Le col d'u- 
ne chemife. Lat. Collum indufii. 

CABEZON. Caveflon, forte dc bri- 
‘de pour gouverner un cheval qui a la 
bouche forte , bridon. Lat. Pafto- 
ynis, idis. | 

Llevar à uno por los cabezones. Me- 
ner quelqu'un par le collet contre fa 
volonté, comme ceux que l’on méne 
en prifon. Lat. Obtorto collo. aliquem 
-Srabere. 

* Refr. .Entra por la manga, y fale 

or el cabezdn. On applique ce Prover- 
à ceux qui abufent de la familia- 
rité qu'on leur permet. 

* Refr. Hija, de vueftros pabellones 
hago mangas y cabezones. Ce Proverbe 
ft contre ceux qui font genereux du 
bien d'autrui. 

CABEZUDO , DA , adj. m. ES f. au 
littéral, celui ou celle qui a la tête 
groffe , & au figuré, tétu , opiniâtre. 
Lat. Capito, onis. Cerebrofus, a , um. 

CABEZUELA , /:f. dim. de cabeza. 
Petite téte, tête qui a peu de cervelle. 
Lat. Caput exiguum. Infulfum caput. 

. JA CABEZUELA. Le bouton de la rofe 

dont on tire de l'eau diftillée, qui s'ap- 
pelle chez les Apoticaires d'Efpagne 
Agua de cabezuela , & en Frangois eau 
de cul de rofe. Lat. Rofe caput. 

* CABEZUELA. C'eft aufli la farine 
qu'on tire du froment aprés en avoir 
pris la fleur, en le paffant par un 
tamis plus clair, donton fait du pain 
bis appellé dans quelques endroits Pan 
de cabezufla. Lat. Farina fecundaria, ee. 

* CABEZUELA.Chardon à plufieurs 
têtes. Lat, Centum capita. 

. * CABIAL , f. m. Cavial , mets fait 
avec des œufs de poifIon. Ce mot eit 
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pris de l'Italien. Lat. Pulmentum ex 


ovis pifcium. 

CABIDA', f. f. Le vuide, le creux, 
la capacité d'une chofe. Lat. Capacitas, 
utis. Et métaph. l'entrée que l'on a 
chez un grand Seigneur oú chez un 
ami pour affaire, par amitié , ou pour 
tel autre motif, ce qui s'entend pour 
l'ordinaire d'un inférieur à l'égard 
d'un fupérieur. Lat. Vece/ítudo, inis. 

* CABIDO, DA, adj. m. ES f. Bien 
venu, ue, bien reçu, ue. Lat. Ca- 
YH$, A, Hu. 

Los mas cabidos en la corte. Les 
mieux venus à la cour , les plus avant 
en cour. 

* CABILDADA, /. f. Réfolution 
précipitée prife dans une Commu- 
nauté, ou dansun Chapitre , qui n'a 
aucun rapport avec la matiére qu'on 
y traitoit. Lat. Preceps ES inconfide- 
ratum alicujus concilii decretum. 

CABILDO, /. m. Sénat, aflem- 
blée de Confeillers, de Sénateurs, cha- 
pitre de Chanoines & de Religieux , 
maifon, ou appartement où s'affem- 
ble une Communauté. Lat. Cefu:, 
ús. Concilium , ii. Capitulum, 3. Cu- 
ria, e, 

* Refr. Decidlo en Cabildo, y alli 
Jereis refpondido. Ce Proverbe fignifie 
qu'on ne doit point traiter les affai- 
re públiques à la fourdine , mais dans 
un endroit où chacun puifle dire ce 

u'il en penfe. 

* CABILLO, /. m. dim. de Cabo. ( 
L'extrémité , le petit bout d'üne cho- | qui fait la ronde à la place du Juge 
fe. Lat. Rei extremitas , atis. ou de lAlcalde. Lat. Vipilum pre- 

* CABIMIENTO , /. :. L'a&ion | Jééus , 5. 
par laquelle une chofe a lieu. Voyez | Cabo de vela d bacba. Bout de chan- 
Cabida. déle. Lat. Ceree «el febacez candele 

Certificacion de cabimiento. Certifi- | extrema pars. : 
cat de capacité ; acquit, patente qu'on | — Cabos de zapatero. Bouts de ligneul 
donne dans les tréforeries royales pour | qui reftent aprés qu'un foulier eft fait. 
faire foi que le payement d'une fom- | Lat. Sutorii fili extremitates. 
me quad avec la valeur de la ren-| | Cabos negros. On appelle ainfi dans 
te fur laquelle il eft affigné. Lat. [les femmes qui font blanches les che- 
Syngrapba de fufficienti nummorum fum- | veux , les fourcils, & les yeux. Lat. 
ma unde creditoris fiat fatis. Pili, orum. 

CABITO, /. m. dim. de Cabo. Le | Cabos fueltos.On appelle ainfi au figu- 
petit bout , l'extrémité d'une chofe , | ré les difcours qui ne font point ache- 
d'un petit volume. vés, ou les points qui demeurent im- 

* CABIZBAXAR , o. ». T. hazar- | parfaits dans un écrit ou dans un li 
dé. Baifler la tête exceffivement, com- | Vre. Lat. Pretermija, 
me fi l'on révoit ou qu'on füt fatigué. | — 4 cabo, adv. Aprés, au bout. Lat. 
Lat. Objflipare cervicem. Poft. 

CABIZBAXO , XA, adj. m. EN f. | Al cabo, dal cabo al cabo, à al cabe 
Baiffé, ée, penché ée , en parlant de | y a la poftre. A la fin , au bout, fina- 
la téte, & métaph. trifte, penfif, ré- | lement. Lat. Demum. Tandem. 
veur. Lat. Cogitabundus demi]fo capite. | | Al cabo de la jornada. A la fin, au 

* CABIZCAIDO , DA, adj. t. £g | bout de la journée. Lat. Pejpere. 

f. Le méme que Cabizbaxo. ' Al cabo del mundo. Au bout, àl'ex- 

* CABIZTUERTO, TA, adj. m. | trémité du monde. Cette expreflion 
€9 f. Qui a la téte de travers, & mé- | fert plutôt à exagérer qu'à marquer 
taph. Hypocrite. Lat. Obtorto collo | un endroit déterminé. Lat. 4d extre- 
incedens. | mas orbis plagas. 

CABLE, fm. Cable, groffe cor-| lar de un cabo à otro. Aller d'un 
de de navire. Lat. Rudens, entis. bout à l'autre. Lat. Aliquid percur- 
. CABO, f. m. Bout, fin, extrémité ; rere. M 
de quelque chofe que cefoit.L.Oraye | Asar cabos. Reprendre les po 

"un 
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CABO. Partie, Heu, endroit , côté. 
Pars , tis. Locus , i. Ora. Plaga, e. 

CABO. Manche d'un couteau , d'ü« 

ne cuilliere. Lat. Manubrium , ii. 
_CABO. Cable, en termes de má- 
rine, la corde entiére qui fert dans 
les vaiffeaux , ou le morceau qu'ón 
en a coupé, qu'on appelle Chicote. 
Lat. Rudens, entis. 

Caño. Cap, promontoire, pointe 
de terre qui avance dans la mer. L. 
Promontorium , ii. 

Caños. Voyez Puntos. C'eft un 
mot Aragonois, 

Caños. En parlant des chevaux & 
des jumens, ce. font les pieds , la 
bouche, & le crin de quelqte cou- 
leur qu'il foit. Lat. Partes extreme. 

Caños. On appelloit autrefois ainfi 
les filets qui pendent d'une piéce de 
toile. Lat. Fimbrie. 




























affortiment d'un habit. Lat. Veftisor- 
natus , ds. - 

Cabo , prepof. T. anc. Auprés, tont 
contre, à côté, prés. Lat. Propé. 
Ad. Juxtà. 

Cabo de barra. Bout de barre, piaf- 
tre Mexicaine. Lat. Nummus cufpi- 
datus. 

Cabos de efquadra. Caporaux, bas 
officiexi d'infanterie. Lat. Manipulo- 
rum ductores, 

Cabo de militia. Chef de milice, 
Lat. Dux, ucis. 

Cabo de ronda. Sergeht , ou Archer 


Cabos de un veftido. Garniture, ou - 








CAB 


d'un diftonrs pour le mieux compren- 
dre. Lat. Omifa repetere. 

Cofer à dos cabos. Coudre à deux 
filets , comme les cordonniers , & mé- 
taph. Aflurer une affaire. 

Dar cabo. Achever, finir, termi- 
ner, détruire une chofe. Lat. Opus 
ad optatum finem perducere. Delere. 

Dar cabo. C'eft en terme de mer, 
jetter une corde à quelqu'un qui eft 
tombé dans l'eau, pour l'aider à fe fau- 
ver. Lat. Jm mari periclitanti funem 


. enittere. 
De cabo à cabo. D'un bont à l'au- | Dux 


tre, depuis le commencement jufqu'à 
la fin. Lat. Ex omni parte. | 

Del principio al cabo. Du commen- 
cement à la fin. Lat. 4 capite ad cal- 


gem. 
Doblar à montar el cabo. T. de Ma- 
tine. Doubler le cap. 
Ecbarlo à sn cabo. Oublier une cho- 
fe, la mettre à cóté. 
cabo , ado. Enfin, finalement. 


Lat. Denique. 
Eftar al cabo de un negozio. Etre au 
bout d'une affaire. 
Eflar uno al cabo. Etre à l'agonie. 
Lat. Agere animam. 
Ejlo no tiene cabo ni cuenta. Ceci 
n'a ni pied ni téte. Lat. Nec caput , nec 
s b 


abet. 

Es sn cabo de cabos. Expreffion vul- 
gaire qui fignifie qu'une chofe eft ex- 
trémement embrouillée & difficile à 
finir 


Gente de cabo , hombres de cabo. 
Hommes au deflus du commun. Lat. 
Primores viri. 

Iguales como cabos de agujétas. 
Eganx comme des bouts d'aignillettes, 
fe dit des gens du commun qui veu- 
lent aller de pair avec les honnétes 

ens 
t Llevar alguna cofa al cabo. Conti- 
nuer une chofe jufqu'à-ce qu'elle feit 
achevée. Lat. Ad exitum aliquid per- 


No tener cabo. N'avoir point de fin. 
Lat. Fine carere. 

Por el cabo , à por los cabos. Parfai- 
tement. Lat. Perfeéte. 

Por ningun cabo. D'aucune façon, 
d'incune maniére. Lat. Allo modo. 

Tener una materia tantos cabos, Con- 
tenir plufieurs points, plufieurs pro- 
pofitions. 

Volver à cojer el cabo. Reprendre le 
fil d'un difcours. Lat. Orationis filum 
inecíere. 

* Refr. Al cabo de usn año tiene el mo- 
20 las mañas del Amo, Ce Proverbe 
fignifie qu'on prend les mœurs & les 
maniéres des perfonnes qu'on fré- 
quente. | 

* Refr. Año malo panedera en todo 
eabo. Ce Proverbe fignife que-les 
marchands ou traitans ne s'enrichiffent 
pu plus que dans les tems de di- 

e. 
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Y Refr. Hooeis fudado y nada al ca- 
bo. On applique ce Proverbe á ceux 
qui aprés s'étre donné beaucoup de 
peine, ne font rien qui vaille. 

* Refr, Penfé faber por un lado y 
enfermé por otro cabo. Ce Proverbe 
eft contre ceux qui entreprennent une 
affaire fans refléxion , & qui ne re- 
connoiffent leur faute' que lors qu'il 
n'eft plus tems d'y remédier. 

* CABORAL, /. ». Capitaine, of- 
ficier qui commande une compagnie 
de foldats. Ce mot eft furanné. Lat. 
$, «C15. 

* CABORAL, adj. d'une term. Ter. 
anc. Voyez Capital. 

CABRA, /..f. Chévre, la femelle 
du bouc. Lat. Capra, e. 

* CABRAS. Petits nuages blancs 
qui flotent dans l'air. 

* CABRA DE CAZA. Chévre de 
chafle , chévre fa&ice dont les chaf- 
feurs fe fervent pour tirer fur\les per- 
drix fans en être apperqus. Lat. Fic- 
titia capra venationi inferviens. 

CABRA MONTES. Chevreuil, ché- 
vre fauvage. Lat. Caprea, e. 

CABRA d CABRILLO. Maqueraux, 
taches qui viennent aux jambes pour 
s'être trop chauffé. Lat. Papula ex 
nimia calefüclione tibiis inuffa. 

CABRA SALTANTE. Chévre fau- 
tante. Exhalaifon ignée, produite par 
des vapeurs qui s'allument dans la ré- 
gion inférieure de l'air. Lat. Capra 
Jaltans. — "i 

Ecbar cabras. Jouer à qui payera 
l'écót, imputer à autrui un crime 
dont on nous acoufe, Lat. Zn alium 

ameliri 


* Meter las cabras en el corrál. In- 
timider quelqu'un, lui impofer filen- 
le. Lat. Aliquem protelare. 

Hato de cabras. Troupeau de ché- 
vres. 

* Refr. Cabra coxa no tenga fsefla, 
y fi la tiene caro le cuefla. Ce Pro- 
verbe confeille àceux qui ont la con- 
ception tardive, de ne point fe né. 
gliger dans leurs études , s'ils ne veu- 
lent refter en arriére, & devenir le 
jouet de leurs camarades. Lat. Ur: 
bra cubare claudicans nolit capra. 

* Refr. Cabra coxa nunca faena. On 
fe défait difficilement d'une manvaife 
habitude qu'on a contra&ée de lon- 
gue main. Lat. Sanatur ægrè claudi- 
cans que fit capra. 

Refr. El bijo de la cabra de una bora 
à otra bala. Ce Proverbe fignifie que 
la nature ne fe dément jamais. Lat. 
Balasibus fe prodit en natus capra. 

* Refr. Za cabra de mi vecina mas 
lecbe dá que no la mia. La chévre de 
ma voifine donne plús de lait que la 
mienne. 

* Refr. Za cabra vieja llame la tale- 
gré. Ce Proverbe fignifie que les vieil- 
lards , comme plus expérimentés dans 


les affaires, en connoillent mieux l'u- 
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tilité que les jeunes gens, & favent 
auffi mieux en tirer profit. Lat. Ef 
feta lambens facculum fugit capra. 

* Refr. La mas ruis cabra fe caga ex 
la berrada. Ce Proverbe fignifie que 
les gens les plus s dre font fou- 
vent les premiers à blámer ce que 
les autres font. Lat. Deterior ef? que 
capra, mulétram bec inquinat. 

* Reft. Libre es la cabra de arada.- 
Ce Proverbe eft contre ceux qui ti- 
rent vanité d'étre exempts des em- 
plois que leur ignoránce les met hors 
d'état d'exercer. Lat. Jugo foluta im- 
munis ambulat capra. 

* Refr. Por do falta la cabra, falta 
la que la mama, à Cabra por viña 

ual madre tal la bija. Ces Proverbes 
fgnifient que rien n'influe plus fur 
les enfans & fur les fujets , que 
l'exemple & les mœurs de ceux qui 
les gouvernent. Lat. Parentis emula y 
Jaltat ac ludit capra. 

:* Refr. Quando todos te dixeren que 
eres cabra , bala. Ce Proverbe fignifie 
que rien n'eft plus ridicule que de 
vouloir combattre une opinion génés 
talement reque. 

* Refr. Quien cabra bá, bien pas 
gerá. On ne court point rifque dé 
perdre avec un homme qui a de quoi 
payer. Lat. Exfolvet era, quifquis 
era det. 

* Refr. Quien tiene cabra, efe la 
mama. Le profit d'une chofe eft pour 
celui qui en eft le maitre. Lat. ls /i» 
git uber , qui capellam pofhdet. - . 

* Reft. Tanto efcarbé la cabra que 
tiene mala cana, que fangre faca. Ce 
Proverbe eft contre ceux qui fe pere 
dent pat trop de curiofité. 

* CAB GAL , à CABRAHI- 
GAR , f. 5s. Lieu où il y a beaucoup 
de figuiers fauvages. Lat. Locus ca- 
prificis confitus. 

* CABRAHIGAR , o. a. Terme de 
jardinage, faire que les figues fau- 
vages deviennent bonnes à manger, 
au moyen de la caprification. Lat. 


ificari. 

* CABRAHIGO , /. :. Figuier má- 
le fauvage, ou le fruit qu'il porte. 
Lat. Caprificus , i. Ficus agreftis. 

* CABREIA, /. f- Chévre , machi- 
ne pour monter les pierres. Lat. Lapia 
daria capra, 2. 

* CABRERIZO , /. m. Chevrier, 
celui qui garde les chevres. Lat. Ca- 


Mprarius , i. 


CABRERO , /. m. Chevrier. 

CABRERO. Celui qui aime à joüet 
quitte ou double. 

* Refr. Viejo es Pedro para cw 
bréro. Ce Proverbe fignifie qu'un hom: 
me âgé & quí a de quoi vivre, ne 
doit plus fe méler des affaires. Lat. 
Caprarius cur effe vetulus cogitas ? 

CABRESTANTE , /. 15. Le méme 
que Cabeftrante. 

CABRIA , /.f. Cylindre de la rou£ 

Ee-2: dans 
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dans fon aifheu. Lat. Axis, ir. 

CABRIA. Chévre, machine qui 
fert à lever des fardeaux. 

CABRIAL, f. ». Le méme que 
Cabrio, Viga. 

CABRILLA, f. f. dim. de Cábria. 
Petite chévre pour lever des fardeaux. 
Lat. Traéforia capra exigua. —— 

* CABRILLA. Efpéce de poiflon 
qui reffemble à la truite. Lat. Pi/cis 
irutte fimilis. 

CABRILLAS. Terme d'Aftronomie. 
Les Pleiades. Lat. Pleiades , um. 

* CABRIO, BRIA, adj. 1. ES f. 
Qni concerne le bouc, ou la chévre. 
Lat. Caprinus, a, um. 

CABRIO , f. 1. Voyez Cabron , qui 
' eft plus ufité. . 

Casrio. Chevron qui entre dans 
la conftru&ion d'un toit. L. T'igillus, ¡. 

CABRIOLA, /. f. Cabriole ou ca- 

tiole, faut leger qu'on fait en dan- 
Dt. Lat. Saltus agilis bominis fe fur. 
Jim efferentis. 

*CABRIOLAR, ou CABRIOLEAR, 
©.n. Cabrioler , faire des cabrioles. L. 
Agili faltu fe furf&m efferre. 

CABRIOLO , /. m. V. Cabrito. 

* CABRITA , /. f. dim. de Cabra. 
Petite chévre, la peau du chevreau 
préparée. Lat. Capella, e. Caprina pel- 


lis concinnata. 

* CABRITERO, /. m. Peauffier 
qui prépare les peaux de chevreaux , 
ou qui vend ces animaux par piéces, 
eu à la livre. Lat. Hedinarum pel- 
dium concinnator. 

CABRITILLA , /.f. Pean de che- 
vreau , ou d'agneau préparée. L. He- 


dina pellis, is. 

CABRITILLO, /. »». dim. de Ca- 
drito. Petit chevreau, petit cabrit. L. 
Capreolus , i. 

. CABRITO, /. m. Cabrit. 

* Refr. Aun no es parida la cabra y 
yk el cabrito mama. Ce Proverbe eit 
fait pour ceux qui dans l'impatience 
oú ils font d'obtenir une chofe, ne 
veulent point attendre quc le tems 
d'en jouir foit venu. Lat. Cum capra 
nondum peperit , bedus lufitat. 

* Refr. Los que cabras mo tienen y 
. cabritos venden, de donde les vienen ? 
Le fens de ce Proverbe eft que ceux 
qui font de la dépenfe fans avoir ni 
emploi ni revenu , ou volent l'argent, 
eu le gagnent par des voyes illicites. 

CABRON , f. 5s. Bouc, le mâle de 
la chévre. Lat. Hircus, i. 

CABRON, au figuré, un cocu vo- 
lontaire. L. Proprie uxoris leno , onis. 

* CABRONADA , /.f. Maquerela- 
ge. Aion infame qu'un homme com- 
met ou permet, quoiqu'elle le des- 
honore. Lat. Proprii tbalami profti- 
futio , onis. 

* CABRONAZO, /. m. augm. de 
Cabron, Grand maquereau, ou cocu 
volontaire , qui tire vanité de la mau- 


vaife conduite de fa femme. Lat. 
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Probrid sisoris publicus leto] 

* CABRONCILLO à CABRONZUE- 
LO , f. ». dim. de Cabron, dans le 
fens figuré, petit maquereau qui au- 
torife le libertinage de fa femme. L. 
Proprii tbalami ridiculus proflitutor. 

* CABRONCILLO. Efpéce de plan- 
te femblable au Nard Celtique dont 
l'odeur eft trés mauvaife. Lat. Herbe 
genus Nardo fimile. 

* CABRUNO, NA, adj. Qui con- 
cerne la chévre, ou le bouc. Lat. 
Caprinus. Hircinus , a, um. 

* CABSA, /.f. Voyez Caufa. Ce 
dernier mot eft plus ufité. 

* CABUCADA , adj. f. Penchée, 
inclinée fur le devant, fe dit d'une 
felle à la genette qui baiffe du de- 
vant. Lat. Zn partem anticam inclinata. 

* CABULLERO, /. m. T. Aftu- 
rien, Terre peu fertile, de peu de 
fruit. Lat. Zridum folum , i. 

* CABUXON, /. m. Cabochon, 
pierre précieufe qui n'eft pas encore 
taillée. 
* CABUYA, /. f. Corde faite de 
fil de pite. Ce mot , qui eft pris de 
la langue Indienne, eft ufité dans 
l'Andaloufie. Lat. Funis ex Indice 
plante fibris confectus. 

CACA , /. - T. de nourrice. Caca, 
excrément humain , faleté, ordure , 
chofe mal faine. Lat. Stercus, oris. 

Caca. C'eft ainfi que les enfans 
s'expriment lorfqu'ils veulent aller à 
la felle. 

Defcubrir la caca. Découvrir un dé- 
faut ou une faute qu'on avoit intérét 
de cacher. Lat. Z'urpe aliquid prodere. 

Tapar d callar la caca. Couvrir 
ou taire fes défatits, Lat. (Quod turpe 


efl celare. 

CACALIA, /. f. Cacalia, plante 
qui croit dans les montagnes € qui 
produit de grandes feuilles blanches , 
du milieu defquelles s'éléve une tige 
blanche & droite qui porte une fleur 
femblable à celle de l'olivier. Lat. Ca- 


calia. 

CACAO, /. m. T. Indien. Sorte 
d'amande qui eft le principal ingré- 
dient du Chocolat. C'eft aul le nom 
de l'arbre i la produit. 

CACAOTAL , J-». Lieu planté de 
Cacaotiers. 

CACAREADOR, RBA, /. s. ES f. 
Coq ou poule qui caquette , qui 
fait beaucoup de bruit. Lat. Cucurri- 
tor gallus. 

CACAREADOR, RA , 15. E f. 
Metaph. Caqueteur, eufe, fanfaron, 
ne, qui publient, qui vantent, qui 
exagérent leurs actions, aufli-bien 
que celles des perfonnes qu'ils aiment. 
Lat. Sui jacfator , oris. 

CACAREAR , v.s. Caqueter, crier, 
fe dit du coq & de la poule qui veut 
pondre, ou qui a pondu. Lat. Cucs- 
rare, 


CACAREAR. Métaph. Caqueter , 
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babillet; prôner, vanter, exagére? 
les chofes. Lat. Jadtare. Venditare. 

Cacarear , y no poner buevo. Caque- 
ter, & ne point pondre. Promettre 
des monts d'or , promettre plus qu'on 
js peuttenir. Lat. Aureos montes pol. 

ceri. ; | 

* Refr. Como el gallo de Morón ca» 
careando y fin pluma. On applique ce 
Proverbe à ceux qui fe rninent dans 
des entreprifes mal concertées, & qui 
enfuite racontent leur malheur à qui 
veut les écouter. 

CACAREADO , DA, f. p. da verbe 
Cacarear dans le fens métaphorique. 
Proné, ée. Lat. Venditatus , a, sm. 

. CACAREO, Metaph. Caquet, ba- 
bil de ceux qui parlent beaucoup, 
& qui exagérent les chofes. Lat. Jace 
tantia, e. 

CACAREO , f. m. Bruit que fait 
la poule lorfqu'elle veut pondre, ou 
qu'elle a pondu. Lat. Cucurritus , ús. 

CACERA , /. £ Conduit ou canal 
pratiqué pour faigner une riviére , 
& en conduire lean dans les jar- 
dins. Voyez Caz, Cauce, E Rega- 
dera. Lat. Incile , ss. 

* CACERIA , /. f. Partie de chaffe, 
réprefentation d'une chaffe.L. Venatio, 
mis. Venatio in tabula adumbrata. 

* CACETA, /. f. Efpéce de poë- 
lon de cuivre dont les Apothicaires 
fe fervent. Lat. Zrua. Gabata, e. 

CACHA, /.f. T. Arabe. Manche 
de corne d'un couteau. Lat. Corneuns 
capulum , i. 

Meter el cuchillo bafla las cacbas. 
Enfoncer un couteau jufqu'au man- 


che. 

Un cucbillo de cachas amarillas. Un 
couteau à manche jaune. 

Metido , à empeñado bafla las ca. 
cbas. Engagé dans une at£tre épineu- 
fe , endetté jufqu'au cou. Lat. Za i». 
to bæfitans. 

* CACHADA, /. f. Gniole, mar. 
que qu'on fait avecía toupie fur une 
autre en jouant. Lat. Turbine in fura 
binem impactus , icíus , ds. 

CACHARRO , f. ». Teft, piéce 
d'un pot de terre qui peut encore 
contenir quelque chofe. L. Teffa, e. 

CACHARROS. Téts,. piéces d'un 
pot de terre qui ne font bonnes à rien; 
il fe dit de toute autre chofe inutile. 
Lat. Vafa detrita, atque inutilia. 

CACHAZA , /. - Flegme, pefan- 
teur, lenteur, grande quiétude d'a- 
me. Lat. Securitas. 

* CACHERA, /. f. Vétement grof- 
fier fait d'une grofle étoffe velug des 
deux côtés. Lat. Gas/ape sirimque 


villofum. 

CACHETA , /. f. T. de Serrure- 
rie. Gros péne dentelé d'une forte 
ferrure. L. Denticulis inflructa fera , e. 

CACHETE , f. m. Gourmade , 
conp de poing fur le vifage. L. Pxgssi 
¿cts in faciem impactus. 

CACHETR. 
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CACHETE. Se dit anffi. d'un gros 
vifage plein. Lat. Turgentes gene, 


arum. 
Andar à cacbetes. Se battre à coups 
de poing ou à ESP 

* CACHETERO , /. 5. Efpéce de 
poignard large & court, au manche 
duquel eff une efpéce de croiffant 
fur lequel on pofe le pouce pour mieux 
alfener le coup. Lat. Pugionis genus. 

* CACHICAN , f. m. Maitre valet 
d'un gros fermier, qui a l'infpection 
fur les autres laboureurs, qui eft à 
leur tête. Ce mot eft ufité dans la 
vieille Caftille. Lat. Willicus, i. 

+ CACHICUERNO, Na, adj. m. 
€ÿ f. Quia une poignée, ou un 
manche de corne. Lat. Corneo capulo 
$nflruclus , a, um. 

CACHIDIABLO , f. »s. Mafque ha- 
billé en diable. Lat. Larvatus caco- 


". 

CACHIDIABLO. Se dit auffi d'un 
homme de mauvaife mine, & qui a 
de mauvaifes inclinations. Lat. De- 


Forme monflruns. 

CACHIGORDETE , f. m. Cour- 
taud , ragot , qui eft d'une taille cour- 
te & ramaflte. Lat. Obefus bomun- 
cio , onis. 

CACHIPORRA, /: f. Bâton avec 
une boule au bout, dont les Payfans 
& les bergers fe fervent pour íe dé- 
fendre. Lat. Pafloralis clava , «e. 

* CACHIVACHE , /. m. employé 
pour l'ordinaire au pluriel. Vieux 
meuble, brifé, rompu, qu'on jette 
dans un coin comme inutile. Lat. 
Detrita ES inutilis fupellex , dtilis. 

CACHIVACHE , au figuré , homme 
inutile, fourbe, ridicule,qui parle fans 
jugement. Lat. Homo nibii. 

+ CACHIZO , f. m. Gros madrier 

ni fert à porter un grand poids. 

t. Trab: , bis. 

CACHO, f. m. Morceau, fragment, 
piéce d'une chofe. L. Fragmentum , i. 

* CACHO. Jeu de cartes qui s'eft 
introduit depuis peu d'années en Ef- 
pagne, efpéce de trente-un. Lat. 
Ludi pagellarii genus. 

CACHO, CHA, adj. m. Ed fF. Le 
méme que Gacho, qui a la tête bafle 
ou de travers, parefleux , fatigué. 

CACHON , f. 5. Voyez Cacho. 

* CACHON. Voyez Cacbizo. 

CACHONDA, ady. f. Chienne chau- 
de. Lat. Catuliens canis, is. 

* CACHONDAS. Culotes découpées 
ro portoit anciennement. t. 
racce antique fcifJuris variegate. 

CACHONDEZ , ff. Chaleur, lu- 
bricité. Ce mot n'eft plus ufité. Lat. 
Venus, eris. : 

* CACHOPINITO, fm. dim. de 
^ Cachupin. Petit nouveau né. L. Re- 
gens natus. 

* CACHOPO , /. #. Tronc d'arbre 
defleché. Ce mot eft ufité dans les 
Afluries. Lat. Z'runcus arboris aridus. 
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CACHORBILLO , f. sm. dim. de Ca- 


cborro. Petit chien , ou tel autre ani- 


‘| mal qui eft né depuis peu. Lat. Ca- 


tellus , 3. 

* CACHORRO, /. m. Petit chien 
né d'un mátin, ou d'un levrier. On 
comprend aufli fous ce nom le petit 
d'un lion, d'un loup, d'un ours, 
d'un tigre. Lat. Catulus , i. 

CACHORRO. Métaph. Petit enfant 
gras & dodu qui s'éléve bien. Lat. 
Bene nutritus ES obefulus puellulus, i. 

CACHORRO. Piftolet de poche , qui 
a pour culaife la figure d'une tête de 
chien. Lat. Brevifliinus fclopus- canino 
capite infiructus. 

+ CACHUCHERO , f. m. en jar- 
gon, Voleur qui dérobe de l'or mon- 
noyé. Lat. Fur, uris. 

CACHUCHO , f. m. en jargon, 
c'eft de l'or. Lat. Aurum , i. 

CACHUELA, f. f. Efpéce de fri- 
caffée faite avec de la freffure de co- 
chon, &entre les chafleurs c'eft une 
fricalfée qu'ils font avec les foyes , 
les ceurs & les rognons des lapins. 
Lat. Ru[licamum edulium porcorum ex- 
tis conditum. 

CACHULERA, /. f. T. du R. de 
Murcie. Cache, cachette, cave, ca- 
verne , endroit où un homme fe cache 
ou fe peut cacher. Lat. Zatebra, e. 

CACHUMBO, /. »s. Efpéce de bois 
de coco extrémement dur , de couleur 
de marron, dont on fait des chape- 
lets, des tabatiéres &c. 

* CACHUNDE, /. f. Cachon, mé- 
lange de mufc, d'ambre & de fuc d'un 
arbre des Indes Orientales appellé 
Kains, quifé convertit en une elpéce 
de gomme en bouillant, dont on fait 
des petits grains qu'on met dans la 
bouche & qui font bons pour l'efto- 
mac. Lat. Compofitio ordinaria vulgo 
cachunde dicta, 

+ CACHUPIN, /- 2. Efpagnol qui 
paffe dans les Indes & qui s'y établit, 
on l'appelle Chapeton dans le Pérou. 
Ce mot nous vient des Indes, & il 
eft fort ufité dans l'Andaloufie parmi 
ceux qui fontle commerce de ce pais. 
Lat. Hifpanus advena, qui apud Indos 


degit. 

CACIA , 7. f: Plante appellée Buj- 
talmos. Voyez ce mot. 

* CACICAZGO, /. ». T. Indien. 
La dignité de Cacique , comme auffi 
le pays qu'il pofféde. Lat. Zndici re- 
guli dynaflia, e. 

* CACIMBAS, /. f. Se dit des inf- 
trumens avec lefquels on óte & tire 
l'eau d'un navire , lorfque les pom- 
pes ne fuffifent point pour cet effet. 
Lat. P'afa nautica exbauriende navi in- 
Jervientia, 

CACIQUE , /. m. Cacique, grand 
Seigneur des Indes , Chef d'un peu- 
ple ou d'une République, qui abufe 
de fon pouvoir & qui fe rend redou- 
table à fes citoyens. Lat. Zsdicus Re- 
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gulus, 3. Primarius ES imperiofus civis. 
* CACO, /. m. Nompropre d'un 
Géant qui déroba les vaches d'Hercn- 
le, & qu'on employe pour défigner 
un voleur du premier ordre. L. Cacus. 
, Caco. Craintif, timide, qui aton- 
jours peur , qui tremble comníe 
font ordinairement les voleurs. Lat. 
AMeticulofus. 

* CACOCHIMIA , /. f. T. de Mé. 
decine. Cacochymie, humeurs vicieu- 
fes dans la maíle du fang. Lat. Ca- 
cocbymia , e, 

* CACOCHIMICO, CA, adj. m. 
ES f. Cacochymique , qui appartient à 
la Cacoehymie, ou celui qui en eft 
atteint. Lat. Cacocbymicus , a, um. 

* CACOCHIMIO, /. m. Cacochi- 
me, malíain, de mauvaife comple- 
xion. Lat. Cacochymiá laborans. 

CACODEMON, /. m. Mot Grec 
qui veut dire un oe malin, un Dé- 
mon, un Diable. Lat. Cacodemon , 


onis, 

* CACOPHATON, /:m. T. Grec. 
Difcours obfcéne & mal - fonant. 

* CACOPHONIA , /. f. T. Grec. 
Cacophonie , fon défagréable àl'oreil- 
le dans certains mots. Lat. Cacopbo- 


nia, e. 

* CACOSYNTHETON, / m. T. 

rec. Compofition mauvaife & vicieu- 
e. Lat. Caco/yntheton. 

* CACUMEN, /. m. T. Poëtique 
purement Latin. La pointe, le fom- 
met d'une montagne. Lat. Cacumen, 
114. 

* CACUMINADO , DA, adj. t. 
ES f. T. peu ufité. Haut, te, élevé, 
ée. Lat. Excelfus , a, um. 

* CADA, Chaque. Particule qui 
employée au fingulier fignifie plu- 
fieurs , d'où vient qu'en qualité 
de Prépofition, elle précéle un au- 
tre mot, dont la fignification mar- 
que un nombre fixe & limité: ainfi 
lorfqu'on dit cada uno , on fuppofe 
deux ou un plus grand nombre de 
perfonnes , & elle les rend toutes éga-- 
les, ce qu'elle diftribue á chacune 
la méme quantité qu'aux autres. Ce 
terme regoit avant lui les particules 
Con, de , en , por, tras : comme, a cada 
pao, à chaque pas ; Con cada correo , 

chaque courier ; De cada dia, de 
chaque jour; En cada cafa , dans cha. 
que maifon ; Por cada real, pour cha- 
que real; Zras cada bocado , après cha- 
que morceau. Lat. Qui/que , queque , 
quodque. 

Cada dia, cada año. Chaque jour , 
tous les jours, tous les ans , chaque 
année. Laj. Quotidid. Quotannis. 

CADALDIA. Vieux mot qui revient 
au méme que Cada dia. | 

Cada qual. Chacun, chacune.tLat. 
Quifque. 

Cada que. Toutes les fois que. Lat. 
Quotiefcumque . 

Cada y quando. Chaque fois que, 
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ou tontes foís & quantes que, ou auffi- 
tótque. Lat. Quotiefcumque. Statim 


atque. 

Cada una. Chacune. 

Cuda perfona. Chaque perfonne. 

Cada hombre. Chaque homme. 

Cada muger. Chaque femme. 

Cada uno. Chacun, un chacun. 

Cada qual con f& igual. Chacun avec 
fon femblable. 

Cada cofa. Chaque chofe. 

Cada mes. Chaque mois, tous les 
mois. 

" Cada vez. Chaque fois, tontes les 
is. 

Cada uno de ellos. Chacun d'eux. 

Cada uno es bijo de fus obras. Cha- 
cun eft fils de fes œuvres. 

Cada bueno. Chaque homme de bien, 
tout homme de bien. 

Cada ruin. Tout méchant. 

Eflava cada uno de porf. 
étoit à part. 

* Retr. A cada puerco le viene fu 
San Martin. Ce Proverbe nons aver- 
tit que tous les hommes étant ex- 
pofés aux mémes accidens, nous ne 
devons jamais nous croire exempts 
des malhenrs que nous voyons arri- 
ver aux autres. Lat. Cuicumque ine- 
xorabile imminet fatum. 

* Refr. A cada qual fe levantan lae 
paxaritas en el muladar. Ce Proverbe 
nous enfeigne à rendre à chacun ce 
qui lui eft dà. 

* Refr. Martin, Martin, cada dia 
mas ruin. Ce Proverbe eft pour ceux 
qui au lieu de fe perfeétionner, de- 
viennent pires de jour en jour. Lat. 
Nova refurgit luce pejor Bartolus. 

* CADAFALSO, /. m. Le même 
que Cadabal/o. 

CADAHALSO, J. m. Echafant , 
théatre de charpenterie dreflé pour 
divers ufages , furtout pour Véxé- 
cution des malfaiteurs. Lat. Tabula- 
tum, i. 

CADAHALSO. On appelloit ainfi au- 
trefois un rempart, ou un baftion 
de bois. Lat. igneum propugnacu- 


hon, i. 

CADALECHO , fm. Lit tiffu de 
branches d'arbres, dont on fe fert 
dans l'Andaloufie , & dans quelques 
autres endroits d'Efpagne. Lat. Fron- 
deus torus , i. 

* CADALSO. Voyez Cadabal/o. 

CADANERO, RA, adj. m. ES f. 
Aonuel, le, qui dure une année, ou 
qui revient toutes les années. Lat. 4n- 
fNNS, a, um. 
* CADAÑERA. Femme qui accou- 
che tous les ans. Lat. Quotanni: par- 
€uriens mulier. 

CADARZO, f. m. Groffe foye, com- 
me le fleuret ou la filofelle. Lat. Bor- 

cima lana vulgaris, — 

CADAVER , fm. Cadavre , corps 
mort. Lat. Cadaver, ris. 

CADAVER, au figuré , ruines, dé- 


Chacun 


CAD 
bris d'un ancien édifice. Lat. Pi 
eia, orum. 
* CADAVERICO, CA, adj. m. ES 
f. Qui appartient, ot qui reflemble 
à un cadavre. Cadavereux, eufe. Lat. 
Sepulchrclis , e. 

CADAVEROSO, SA, adj. m. ES 
f. Cadavereux, fe. 

* CADEJO, /. »». Partie d'un éche- 
veau de fil ou de foye pour dévider, 
& plus proprement, un petit écheveau 
ouvert pour cet effet. C'eft auffi une 
portion de cheveux qu'on prend à part 
pour la peigner & la déméler plus 
aifément. 

CADEJO. Houpe de fil ou de foye. 
Lat. Jugata inter fe ES connexa fila. 

CADENA, /. f. Chaine, efpéce de 
lien compofe d'anneaux entrelacés les 
uns dans les autres. Lat. Carcer , ris. 

CADENA. Metaph. Prifon. Lat. 
Carcer , ris. 

CADENA. On appelle ainfi en ter- 
mes d'Architecture , un aflemblage 
de madriers attachés par le bout, qui 
forme une figure réguliére de quatre, 
de fix ou de huit cótés , fur lequel on 
bâtit les domes des Eglifes aufi-bien 

ue les revétemens des puits. Lat. 
atenatio im re arcbitecfonica. 

CADENA. Enchainement d'affai- 
res qu'on ne peut terminer féparé- 
ment. Lat. Ordinata plurium rerum 
connexio, 

* CADENA DE GALEOTES Y 
PRESIDIARIOS. Chaine, galériens 
attachés à la chaine. 

* Balas de cadéna. Voyez Bala en- 
ramada. 

* Renunciar la cadéna. Faire cef- 
fion ou abandonnement de fes biens. 
Lat. Bonis cedere. 

CADENCIA, /. - Cadence, me- 
fure & proportion qu'on garde dans 
la compofition tant en profe qu'en 
vers , aufh - bien que dans la pronon- 
ciation & le chant. Lat. Somorum 
apta ES concinna modulatio. 

* CADENCIA. Terme qui dans le 
Royaume d'Aragon, fignifie Autori- 
té, crédit qu'on donne à une chofe. 
Lat. Aucloritas, atis. 

CADENCIOSO, Sa, adj. m. ES f. 
Terme poétique & hazardé , cadencé, 
ée, qui a de la cadence. Lat. Nu- 
merofus , &, uns. 

CADENETA , . f. T. de Brodeur. 
Chainette, efpéce de broderie. Lat. 
Catenula acupicta, 

* Verfos de cadeneta. Ce font des 
vers dont les mots font entremélés 


de façon que le fens fe trouve dans ¡ trouve dans les riviéres. Lat. 


le milieu du vers , & de forte qu'on ne 
peut l'entendre qu'en les lifant ainfi. 
CADENILLA ,J. f. dim. de Cadena. 
Chainette, petite chaine. Lat. Cate- 
nula, e. 
CADENILLA. Ornement de fem- 
mes , qu'on appelle graine d'épinars, 


fourcil d'haneton &c. Lat Granis 


\ 


CAD 
diftincta fimbria. 6 

CADENITA , /. f- dim. de Cadena; 
Chainette, petite chaine. 

CADENON, /. s». augm. de Cadena. 
Grofle chaine mal faite. Lat. Gran. 
dior catena. 

* CADENTE , adj. Caduque, char 
celant , qui tombe ou qui menace rui- 
ne. Litteralement il fe dit des vieil- 
lards caffés. Lat. Ceducus , a, sm. 

* CADENTES. Les Aftrologues apa 
pellent ainf la troifiéme , neuviéme, 
& feiziéme maifon du théme célefte. 
On les poele aufli Catápboras. 

CADERA, /.f. La hanche, tant 
dans l'homme que dans les animaux. 
Lat. Coxendix , icis. 

* Derribar las cadéras à sn caballo. 
Doubler les hanches d'un cheval, le 
faire courir dans des lieux fcabreux , 
pr qu'il prenne un pas plus doux, 

t. Equum agitare. 

* Ecbar cadera. Faire des hanches, 
fe dit d'une femme qui engraiffe 
beaucoup, ou qu'on foupconne de 
grofíefle. Lat. Pinguefcerc. 

* Hacer cadéras , à Abultar de ca- 
déras. Se groffir les hanches avec des 
bourlets, pour que la taille paroiffe 
plus dégagée. 

Silla de cadéras. Chaife à doffier. 
Lat. Dofuaria fella, «e. 

* CADETE, /. m. T. ere in- 
troduit depuis peu. Cadet, enfant de 
famille qui fert dans les troupes. L. 
Nobilis puer in exercitu regio fipendia 


ens. 

* CADIELLO, Lea, /. m. ES f. 
Chien, chienne. Ce mot a vieilli. 
Lat. Canis, is. 

* CADILLAR , fr. Champ, ter- 
re remplie de gratteron. Lat. 

is abundan;. 

CADILLOS , /. 1. plur. Péne de 
tifferand , qui cft le bout de la toile 
reffemblant à une frange. Lat. Or/a, 
orum. 

CADILLO , f. »s. Gratteron. Plan. 
te qui croit ordinairement dans les 
bleds, & qui s'attache aux habits. 
Lat. Zappa, e. 

* CADIRA , ff T. anc. Chaifeà 
doffier. Lat. Doffuaria fella, ee. 

* CADIZ, f: m. Cadis, forte dé 
ferge. Lat. Pannus gallicus craffor. 

ADMIA , f. f. Calamine ou Cad. 
mie, mineral ou terre foflile qu'on 
méle avec le cuivre pour le rendre 
jaune. Lat. Cadmia, e. 

* CADOSO, à Capo20, f. ». 
Lieu profond , gouffre, abime qu'on 
Of de 
go, iris. 

* CADUCAMENTE, «dv. Foi- 
blement, lentement, d'une maniére 
ne L. Lente. Senfisn. Paulatim. 

* CADUCAR , v. ». Radoter , dire 
des extravagances. Lat. In/antre. 

CADUCAB , an fiyuré, tomber en 
ruine, tomber de vieilleffe. H fe hi 
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des perfonnes & des chales inanimées. 
Lat. Vetuftate labi. 

' * CADUCAR EL LEGADO, d EL 
FIDEICOMISSO. Phrafe de einer 
blir un fideicommis fuivant la volonté 
du teftateur. 

* CADUCANTE, ?. a. Caduque , 
Sp café, vieux, prêt à tom- 
ber. Lat. Caducus, a, um. 

CADUCADO , DA, f. f. du verbe 
Caducar dans fes acceptions. 

* CADUCEADOR, /. m. Roi d'ar- 
‘mes qui publie la paix, & qui por- 
te un Caducée à la main. Lat. Cads- 


ceator , orts. 

CADUCEO, /. sm. Cadncée, ver- 
ge de Mercure accollée de deux fer- 
pens , bâton du Roi & des hérauts 
d'armes. Lat. Caduceum , i. 


"+ * CADUCIDAD, /.f. T. de Pra- 


tique & ancien. Caducité, extinction 
du droit qu'avoit une perfonne de 


' jouir d'une chofe dué par Emphytéo- 


fe , faute d'avoir rempli les conditions 


ai 

CADUCO, Ca, adj. m. ES f. Ca- 
duc, caduque , vieux, vieille, caffé, 
ée, décrépit, te. Lat. Caducus, a, um. 

Capuco. Caduc, au figuré, fra- 
gile, périffable. 

MM caduco. Le mal caduc, l'épi- 
lepfie. Lat. Herculeus morbus , i. 

* CADUQUEZ , f. f. Caducité, 
vieilleffe, décrépitude. Lat. Semium, 
$i. Decrepita etas , atis. 

CAEDIZO , ZA, adj. m. ¿$ f. 
Qui tombe aifément par foiblefle, ou 
qui eft facile à abattre, fragile, foi- 
ble. Lat. Fluxus , a , um. 

Hacer caediza una cofa. Laifler tom- 
ber une chofe exprés. 

Hazerfe caedizo. Se laiffer tomber 
exprés. 

Peras caedizas. Poires qui font tom- 
*bées de l'arbre. 

CAER , «. #. Tomber à terre, 
cheoir , feruiner, fe perdre, fe dé- 
truire. Lat. Cadere. Ruere. 

CAER. Se foumettre, céder à la 
force. Lat. Cedere. . 

: CAER. Déchoir , diminuer, dé- 
périr. Lat. Minui. Deterius feri. 

CAER. Tomber, perdre fa digni- 
té, fon emploi, déchoir de fon rang. 
Lat. De flatu vel dignitate dejici. 

CAER. Quitter un chemin pour en 
prendre un autre. Lat. Divertere. 

CAER. Signifie quelquefois , tom- 
ber dans quelque inconvénient, fouf- 
frir un préjudice. Lat. Ofendere. 

CAER. Prévoir, conje&urer par 
avance ce qui peut arriver. Lat. Pre- 
eder 


e. 

CAER. Se dit des rentes ou des pen- 
fons dont on jouit. 

CAER. Tember, tourner à l'avan- 
tage, ou au préjudice de quelqu'un. 
Lat. Cadere. Redundare. 

, CAER. Tomber, fe dit ani du 
jour de la femaine ou du mois au-: 


CAE 
pe l'Eglife célébre une fête. Lat. 
ncidere. 


CAER. Echeoir, tomber en parta- 
ge. Lat. Evenire alicui aliquid. 

CAER. Quadrer, convenir, s'ajuf- 
ter. Lat. Convenire. 

CAER, «€. ». Abattre, détruire, 
renverfer , jetter par terre. Lat. Di- 
ruere. 

CAERSE, €.r. Tomber, s'abat- 
tre, s'écrouler. Lat. Zobi. ' 

Caer a efta à la otra parte, à à un lado 
“otro. Etre placé de tel on tel côté. 
Lat. 4d Levam vel ad dextram locari. 

Caer al feñuolo, da la prefa. Ter- 
me de fauconnerie. Se dit du faucon 
qui fe jette fur un oifeau mort qu'on 
mét devant lui pour le dreffer. Lat. 
Predam involare accipitrem. 

Cae? à plomo. Tomber à plomb. 
Lat. Ad ferpendiculum cadere. 

Caer bien a caballo. Se tenir com- 
Br il ps ee avoir bon air. 

at. o infidere eleganter. 
Caer como mofcas. Tomber dru com- 
me mouches. Lat. Den/o grandine ca- 


Le 
. Caer debaxo. Tomber fous la main 
de quelqu'un, être deffous. Lat. Sub- 
tus collocari. 

Caer debaxo de una cofa. Etre de 
même efpéce, de même qualité. Lat. 
Ejufdem generis efe. 

Caer de golpe. S'écronler, s'abat- 
tre tout d'un coup. Lat. Ruere. 

Caer de la gracia. Décheoir de la 
faveur où Pon étoit anprés d'un grand 
ue Lat. Alicujus gratia exci- 

e. 

Caer de pies. Tomber fur fes pieds , 
réuffir dans ce qu'on entreprend. Lat. 
Ex fententià navigare. — ^ 

Caer de fu eflado. Décheoir de fon 
état, perdre fon crédit, fa fortune. 

Caer el color. S'affoiblir, s'étein- 
dre, en parlant des couleurs. Lat. Co- 
lorem vitiars. 

Caer el dia, la tarde, la noche. 
Pour dire que le jour finit, que la nuit 
approche, qu'il fe fait tard. | 

Caer el Sel. Signifie que le Soleil 
fe couche. Lat. Solem occumbere. 

Caer en comilfo. 'T. de Palais , qui 
fe dit des marchandifes de contre- 
bande. 

Caer en confufion, en defconfuelo , 
en admiracion. ‘Tomber dans la con- 


fulion, dans le chagrin, dans l'admi- | bl 


ration. Lat. Confufone affici. 
. Caer en culpa. Tomber en faute. 
Lat. Zn culpam incidere. 

Caer en dejgracia. Tomber en dif 


ce. 

Caer en el ebifle. Déoouvrir une 
rufe, une fourberie. Lat. Fraudem 
animadoertere. 

Caer en el garlito, lazo, feñuelo. 
Tomber dans le piége qu'on nous 
tend, fe réduire à fuivre le bon exem- 
ple qu'on nous donne. Lat. Zrreriri. 


CAE T 


'Cuer en ello, caer en la caufa. Con- 
noitre la raifon , le motif pour lequel 
on agit. ' 

Caer en error. Tomber dans l'er- 
reur. Lat. 7» errorem prolabi. 

Caer en falta. Manquer à fa paro- 
le, à ce qu'on a promis. Lat. Fidem * 


fallere. 


Caer enfermo. Tomber malade. Lat. 
In morbum incidere. 

Caer en gracia. Plaire, agréer. "M 

Caer en la cuenta. Revenir de fon 
erreur. Lat. Zn meliorem mentem ve. 
Hire. Caer en cuenta, $e ressuuvenir. 

Caer en la flor. Reconnoitre la four- ^ 
beric de quelqu'un, ou fa mauvaife 
foi. Lat. Aleatoriam fraudem tandem 
perfpicere. 

Caer en las manos de la jufiicia, à de 
los enemigos. Tomber entre les mains 
de la Juftice ou des ennemis. Lat. 
In poteflatem boflium incidere. 

Caer en Ds mientes, 0 en la imogi- 
macion. Tomber dans l'efprtit, dans 
l'imagination. | 

Caer en la tentacion. Tomber dans 
la tentation. Lat. Zn tentationem ca- 


e. 

Caer en nota. Se diffamer. L.Notari. 

Caer en pena. Envourir une peine 
affli&ive. Lat. Penam incurrere. 

Caer en tierra. S'humilier, fe fou- 
mettre. Lat. Humi fefe proflernere. 

Caer en verguenza , en desbonra , 
defprecio. Tomber dans la honte, dans 
le deshonneur, dans le mépris. 

alanza, Pancher, incliner, 
en parlant d'une balance. 
. Caer la maldicion. Encourir une ma- 
ledi&ion. 

Caer la fuerte. Echeoir, en parlant 
du fort. 

Caer à caerfe de Sueño à pedazos. Etre 
accablé de fommeil. 

Caer 0 caerfe de fuyo. ‘Tomber de 
foi - méme. 

Caerfe à pedazos. Marcher comme 
fi l'on étoit deshanché , & qu'on n'eüt 
plus de force ni de vigneur. 

Caerfe à pedazos de tonto. Etre ex- 
trémement ftupide. 

Caerfe de animo. Perdre courage. 

Caerfe de la memoria. Oublier. . 

Caerfe de maduro. Tomber de ma- 
turité. 

Caerfe de rifa. Se pámer de rire. 
nf de fu eflado. 'T'omber en foi- 


effe. 
_Caerfe de fu pefo. Etre évident par 
foi - méme. 

Caerje en flor. Tomber en fleur, 
en parlant des fruits. 

Caerje la cara de verguenza. Rou- 
gir de. honte. Lat. Pudore fuffundi. 

Caerfe la cafa à caerfe la cafa acueflas. 
Tomber dans un malheur auquel on 
ne peut remédier. 

Cacrfe la fopa en la miel. Pour dire 
qu'une chofe réuffit beaucoup mieux 
qu'on ne l'efpéroit. 

Core 
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Caerfe muerto de Jufto, de miedo, 
de verguenza. Tomber mort de frayeur, 


. de crainte, de honte. 


Acertar à caer. Arriver par hazard. 

Al caer de la boya. A la chüte des 
feuilles, à la fin de l'automne, au 
commencement de l'hiver. Lat, 4Au- 
&umno ad occafum vergente. 

Al caer del dia, la noche, dla tar- 
de. A la fin du jour, fur le foir, à 
l'entrée de la nuit. Lat. Horis vefper- 
finis. 

Al caer , à eftár al caer. Se dit de 
ce qui eft prét d'arriver. 

Dexar caer. Lácher tout à coup ce 
qu'on tenoit , laiflerrtomber. 

Dexarlo caer. Laifler échaper une 
parole fans réflexion , accoucher fans 


eine. 
d Dexaxfe caer. Se laiffer abattre au 
malheur, au chagrin, fe relácher 
dans une affaire. 

Dexarfe caer. Se dit d'un homme 
qui détone en chantant. 

Es cofa para caerfe de rifa. C'eft 
une chofe à mourir de rire. 

No oaerfe en la tierra alguna pala- 
bra. Ne laifler tomber aucune parole 
à terre. | | 

No caer un pelo en la ropa. Se dit 
d'un homme qui affeéte une propre- 
té exceffive dans fon ajuftement. 

No tiene fobre que caer muerto. I] eft 
dans une mifére extréme. 

Por de fuera le cae. Se dit d'une ta- 
che qui tombe fur un habit, ou d'un 
malheur qui arrive à quelqu'un. 

Se dexa caer un calor grande. Il fait 
une grande chaleur. 

Si el cielo fe cae nos cojera debaxo. 
Si le ciel tomboit, il y auroit beau- 
coup d'alouettes prifes. 

* Refr. Cayo mi gozo en el pozo. Ce 
Proverbe fignifie qu'on a été fruftré 
de fon efpérance , ou qu'il eft arrivé 
toute autre chofe qu'on ne penfoit. 

* Refr. Con lo que Sancha fana , 
Marta cae mala, La méme chofe ne 
convient pas à tout le monde, 

* Refr. Con poco viento cae en el 
Suelo. On applique ce Proverbe à ceux 
que le plus leger travail incommode. 
d Refr. Entre efla H eflas de caer- 
me babra apuejtas. Ce Proverbe fignifie 
que les plus foibles ont toújours le 

effous en toute occafion. 

CAIDO, DA, f. p. du verbe Caer 
dans toutes fes acceptions. Tombé, 
ce. Lat, Cafus. Lapfus, a, um. 


Cuido del cielo. Tombé du ciel, fe | gu 


dit d'une chofe qni arrive comme par 
une difpofition particuliére du ciel. 

Venir con las orejas caidas. Venir 
‘les oreilles baffes. 

* Refr, Del arbol caido todos bacen 
desa. Ce Proverbe fignifie que tout le 
"monde sSemprefle à tirer parti des 
malheurs d'un homme. Lat. Jacente 
quifque ex arbore amputat vamos. 

* CAFAREO, /. m. Gouffte, abi- 


CAF 

me dans la mer, dont on ne pent 
trouver la profondeur. L. Grges, iti. 

CAFE , f. »s. Caffé , fève de caffe. 

* CAFETAN, /. m. Caftan, el- 
péce de vefte ou de furtout fans man- 
ches , que portent les perfonnes de dif- 
tin&ion parmi les Turcs. 

CAFETERA, /. f. Caffetiére, vail- 
feau dans lequel on fait le caffé. 

* CAFILA , /. f. Caravane, trou- 
pe de marchands qui fe joignent en- 
lemble dans l'Orient , & vont de com- 
pagnie commercer de cóté & d'autre. 
Lat. AMercatorum ingens turma. 

CAFILA. metapb. Troupe de gens 
ramaflés enfemble confufément. Lat. 
Turba, e. 

CAFRE , /. m. Cafre, on appelle 
ainfi les habitans de la cóte d'Afrique 
vers le Cap de bonne efpérance. C'ef. 
auffi un homme cruel, barbare, & 
inhumain. Lat. Cafrorum incole. Ho- 
mo barbargs , ferox , crudelis. 

* CAGACHIN, /. m. Efpéce de 
moucheron, ainfi appellé, parce qu'il 
rend fes excrémens lorfqu'il fe fent 
pris. Les gens du commun l'appel- 
lent Cagaropa. Lat. Culex, icis. 

CAGADA. JS. f. Etron , matiér. 
fécale. Lat. Merda, «. 

* CAGADERO , /. m, Lien com- 
mun, latrine, Lat. Cloaca, e. 

* CAGADILLO, /. tn. dim. de Ca- 
gado. Impertinent , ridicule, tant 
dans fa perfonne que dans fes ac- 
tions, un homme pefant & ennuyeux : 
ce qui a donné lieu à ce Proverbe: 
Mi bijo cagaduélo pideme pepinos por 
enéro. 

' CAGAJON , fm. Excrément, fien- 
te des chevaux,des mulets & des anes. 
Lat. Stercus, oris. 

* Refr. Cagajones y membrillos todos 
Jon amarillos. Ce Proverbe eft fait puur 
ceux qui mettent toutes les chofes au 
méme niyeau, 

* Refr. Al que de miedo fe murio , 
de cagajones le hacen la fepultéra. Ce 
Proverbe nous confeille de ne point 
fuccomber aux accidens de la vie. 

CAGALAR, V, Tripa del cagalár. 

CAGALERA, /. f. Diarrée, flux 
de ventre. Lat. Alvi profluvium, ii. 

Brava cagalera. Se dit d'une chofe 
ou d'une perfonne qui caufe de l'en- 
nui & du dégout. Lat. Vil putidius 
effe poteft. 

* CAGAMELOS, /. m. Mouffe- 
ron, efpéce de champignon. Lat, Fun- 


P. 
CAGAR, v. ». Chier, L. Cacare. 
CAGAR, au figuré , falir, tacher 
une chofe, la gáter. Lat. Contœni- 
nare. 

Se caga de miedo. Tl chie de peur, 
elle chie de peur. | 

Se cagan de miedo. Ils chient de peur, 
elles chient de peur. 

CAGADO, DA, f. p. du verbe 
Cugar dans les acceptions. Chié , 6e. 


CAG 


Lat. Chcatus. Contaminatus, €, «mk. 
CAGADO, au figuré, homme fans 

efprit & qui n'eft bon à rien. Lat. 

Homo stibili. 

* CAGARRACHE , /. t. Sanfon- 
net, oifeau de la groffeur d'une grive, 
à quil'on a donné ce nom à caufe de 
fon chant. Lat. Sturnaus, i. 

* CAGARRACHE. Garçon qui tra» 
vaille dans un moulin à huile. Voy. 
Atizador. - 

CAGARRUTA , /. f. Crotte de ché. 
vre , de brebis &c. Lat. Ovinus, ou 
Caprinus fimus, i. 

CAGON, /ub/f. m. Chieur, foi 
reux , homme de peu de courage. 
Lat. Homo ventris profluvio laborans. 
Homo nibil. 

CAHIZ , f. m. T. Arabe. Mefure 
de grain qui contient la charge d'un 
mulet, ou d'une béte de fomme. Lat. 
Menfure genus centum quadraginta qua« 
tuor modios continens. 

* CAHIZADA , /. f. Efpace de ter- 
rain qu'on peut enfemencer avec un 
cahiz de femaille. Ce mot eft ufité 
dans le Royaume de Valence. 

," CAHUERCO , /. m. Tombeau, 
iepulcre. €e mot eft hors d'ufage. V. 
Sepulcbro. 

CAIDA, ff. Chüte, l'djon de 
tomber par terre. Lat. Cafus, £r. 

CAIDA, au figuré, perte fubite 
de quelque chofe , ou le malheur qui 
fait tomber quelqu'un de l'état élevé 
ou il étoit , décadence des chofes. Lat. 
Cafus, : 
CAIDA. Chúte, & dans le fens mo- 
ral, péché. 

CAIDA DE TAPICERIA , o de otra 
cofa. La hauteur d'une tapifferie, d'un 
Are Lat. ett 2 inis. " | 

AIDA. Les ologues ellent 
ainfi le figne oppofé à deter duni Te- 
quel une planéte fe trouve dans fon 
exaltation, 

* CAIDA, en jargon, Affront , 
ignominie. Lat. Probrum, i. 

CAIDA DE LOS RIOS. Chúte, cours 
des riviéres. Lat. mmis curfus , ús. 

* Refr. De gran fubida , gran caida. 
Ce Proverbe fignifie que plus un hom- 
me eft éleyé, & plus fa chüte eft con- 
fidérable. 

* Refr. De la falida fue la caida. 
L'occafion fait les fuccés. 

CAIMAN, /. m. Caiman, animal 
amphibie fort approchant du Croco- 

ile. 

CAIMAN, On appelle ainfi au figu- 
ré un homme fin & rufé , qui vient à 
bout detout ce qu'il entreprend. Lat. 
Veterator , oris. 

* CAIMIENTO , /. t. Foibleffe , 
langueur, abattement dans les mal. 
heurs & les maladies. L. Zazgszor, erir. 

CAIMIENTO. Se prend quelqucfoig 
pour chüte. Lat. Cuus. 

* CAIQUE , fm. Quaiche, vaif- 
feau de mer dont ‘on fe fert dans 

l'Andalonfie, 
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l'Andalonfie , qui peut contenir huit 
à dix períonnes. Lat. Scapha, e. 

Caira 0 Caire, f. f. €9 m. T. de Bo- 
hémiens. Gain qu'une femme publi- 
que tire de fa proftitution. Lat. Mer- 
ces proftibuls 

CAIREL , f. s». Tour de cheveux 
poftiches. Lat. Adfcititii crines. 

* CAIREL. Ouvrage de pallemen- 
terie quí tient lieu de frange. Lat. 
Intextus ore panni limbus , i. 

* CAIREL. Ordure, craífe qui s'a- 

| maífe au - dedans des ongles. Lat. 
Unguium fordes, ium. 

CAIREL. La foie avec laquelle les 
Perruquiers treffent les cheveux. Lat. 
Filum crinibus intexendis inferviens. 

JMudar cairéles. Changer les tref- 
fes, changer les moyens, les batte- 
ries qu'on avoit dreflées pour faire 
rénihir une chofe. Lat. Retrorfum ve- 


la dare. 

CAIRELAR ,: ©. a. Paffementer , 
charger un habit, un meuble de 
paflemens. Lat. Limbis adornare. 

CAIRELADO , DA, f. f. Paffemen- 
té, ée. Lat. Limbis adornatus , a, um. 

, CAIRELADO, DA, m. ES f. Mé- 
taph. bordé, orné en façon de patfe- 
menterie. Lat. Limbatus, a, um. 

* CAIRELOTA , /. f. T. jargon, 
chemife dont les poignets & les cols 
font paflementés. L. Subucula acupicta. 

* CAIRO, RA, adj. m. €9 f. Coq ou 
poule hupée. L. Gallina Numidica , e. 

CAIro , d CAIRON. En jargon ,- 
le méme que Caira, ou Carre. 

CAL,/.f. Voyez Calle 


CAL. Chaux. Lat. Calx, cis. 
CAL viva. Chaux vive. Lat. Cale 
viva. 


De Cal y canto, Á chaux & ciment. 

De Cal y canto. Se dit an figuré, 
de ce qui eft folide, ferme & dura- 
ble. Lat. Firmus, a, um. 

* Refr. Barro y cal encubren mu- 
cho mal. Le fard & Vartifice cachent 
une infinité de défauts. 


55. CALA, /. f. Sonde de Chirurgien. 
rche, Lat. Specillum , 1. 

Ye CALA. Entamure qu'on fait à un 
m melon pour connoitre s'il eft bon ou 


' mauvais. 
ser mas CALA. Jauge que Pon fait du vin 
peers. pour en percevoir les droits. Lat. 
i lorum dimen/io , 


faire onis. 
tn Ae; CALA, Cale. Abri ou rade. Lat. 


e. autis tuta flatio , onis. 
pee CALA. T. de Pharmacie. Suppofi- 
Ber p toire. Lat. Suppoftorium , ii. 

CaLa. En terme de Maçonnerie, 
ouverture qu'on fait à un mur pour 
connoitre fon épaiffeur & fa qualité. 
Lat. Rima, e. 

CALA. T. de Bohémiens, trou qu'ils 
font aux murailles ou dans la terre 
pour cacher leurs vols. Lat. Cavas, i. 

* CALABACERIA , /. f. Légéreté, 
défaut de fubftance , par allufion à la 
citrouille. L. Znanitas, atis. 

Tom. I. 


C AL 

* CALABACERO, /. tn. Celui qui 
garde les citrouilles, ou qui les 
vend. Lat. Cucurbitarum cuflos , ven- 
ditor , oris. ' : 

* CALABACERO. En jargon, vo- 
leur qui dérobe avec des crochets. 
Lat. Fur uncinarius. 

* CALABACICA, /. f. dim. de 
Calabaza. Petite citrouille. Lat. Exi- 
gua cucurbita , e. 

* CALABACILLA , /. f. dim. de 
Calabaza. Le méme que le précé- 
dent. 

CALABACILLAS. Pendans d'oreil- 
les qui ont !a forme d'une poire. 
Lat. Unio turbinatus. 

* CALABACINO , /. s. Calebaffe , 
gourde à mettre du vin. Lat. Vas 
curcurbitinum. 

: * Danza de los Calabacinos. Danfe 
que l'on fait avec des calebaífes à la 
main, dans lefquelles il y a des cail- 
loux, & qu'on fecoue en danfant. 

CALABAZA. f.f. Calebaffe, citrouil- 
le, melon infipide & fans faveur. 
Lat. Cucurbita , e, melo. pepon inft- 
pidus. 

CALABAZA. On appelle ainfi la 
tête en ftile badin. Lat. Caput , itis. 

CALABAZAS , au figuré, Efpion, 
émiflaire. Lat. Explorator. 
^. CALABAZAS , au pl. Refus qu'on 
fait d'un homme qui afpire aux or- 
dres ou à un emploi, aprés l'avoir 
examiné. Lat. Repulfa, «e. 

CALABAZA. Calebaffe à mettre 
du vin. 

CALABAZA. En jargon, crochet. 
Lat. Uncinus. - 
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CALABAZADA. Coup d'une chofe 


contre une autre. 
CALABAZADA. Les coups qu'on 


boit à la calebaffe od il y a du vin, — 


Lat. Cveber vini bauflus , £s. 

Dar una gran calabazada. Donner 
un grand coup de téte contre quel- 
que chofe de dur. 

CALABAZATE , /. m. Conferve 
de calebafle , ou de citrouille ; on ap- 
pelle ainfi dans la Murcie, les mor- 
ceaux de citrouille confits dans du 
miel ou du moút. Lat. Cucurbita 


faccbaro condite.  - 


* CALABAZONA, /.£. T. du R. 
de Murcie. Groffe citrouille que l'on 
garde pour l'hiver. Lat. Cucrbita 


byemalis, 


* CALABOBOS , f. m. Pluie légé- 


re. Lat. Tenuis imber . bris. 


* CALABOZAGE , /. m. Droit que 
payent les prifonniers à leur entrée 
dans les prifons. Lat. Carceraria mer- 
ces ab incarceratis preflita. . 

ALABOZO , f. m. Cachot , prifon 
fonterraine, cul de batle foffe. On 


appelle-encore ainfi l'Enfer. Lat. Car- 
cer teter ES ob/curus. Baratbrum , i. 


Eflà en un calabozo. Il eft, elle eft 


dans un cachot. 


Le ban pueflo en wn calabozo. On 
l'a mis dans un cachot. 

* CALABRIADA, /. f. Mélange 
de deux ou de plufieurs vins, fur- 
tout de blanc & de rouge. Mélange 
de diverfes chofes. Lat. Zinorum 


mixtio , onis. 


* CALABROTE , /. m. Terme de 


Marine. Bout d'un gros cable. Lat. 


Cafcos de Calabaza. Tête de citrouil- | Rudens 


le féche, fe dit de ceux qui font lé- 
gers & éventés, & qui ont peu de 
cervelle ; & plus proprement de 
ceux qu'on a trépanés, à qui l'on 
a appliqué un morceau de calebaífe 
à la place de l'os qu'on leur a en- 
levé. Lat. Stolidum ES infulfum ca- 
put. | 
Nadar con calabazas. Naget avec 
des calebaffes ; fe dit au figuré 
de celui qui a befoin de fecours & 
de confeils pour réuflir dans une affai- 
re. Lat. Alieno præfidio niti. 

Volverfe calabaza. Etre fruftré de 
fon attente. Lat. Spe deici. 

* Refr. Aun no eflà en la calabáza, 
ya fe vuelve vinagre. On applique 
ce proverbe à ceux qui comptent réuf- 
fir dans une affaire fans avoir em- 


ployé les moyens néceffaires. Lat. 


Pix utre claufa vina fiunt acria. 

* Refr. Moza galana , calabaza va- 

na. Ce Proverbe eft pour ceux dont 
tout le mérite confifte dans leur pa- 
rure. Lat. Puella vana prorfus eft. ni- 
mis compta. 
CALABAZADA , /. f. Coup de 
téte donné contre celle d'un autre, 
ou contre quelque autre chofe. Lat. 
Capite. impactus ictus y ús. 






' * Refr. 


grandior. | 
* CALACANTO, /. m. Sorte de 


plante qui tue les puces & les fouris. 


* CALADA, /. f. Vol rapide d'un 
oifeau de proye. Lat. Accipitris im 


predam: impetus , ds. 
CALAFATE, f. f. Calfat. Ouvrier 


ui calfate un  vaiffeau. Lat. Navis 


ipator 9 oris. 
CALAFATEADOR, /. sm. Calfat. 
Calfateur. 
* CALAFATERIA, /. f. Calfata- 
ge. Lat. Navalis fispatio , onis, 
CALAFETEAR, «. a. Calfater, T. 
de marine. Boucher les trous & les 
fentes d'un vaiffeau , & l'enduire de 
poix & de goudron pour empécher 
que l'eau n'y entre. Lat. Nave fis- 


pare. 
CALAFETEADO, DA, p. f. Cal- 


faté , téc. Lat. Shipatus, a, um. 

CALAFRAGA , /. f. Saxifrage, 
plante. Lat. Saxifraga, æ. 

CALAGOZO, /. m. Serpe, inf- 
trument de fee pour tailler les ar- 
bres. Lat. Falx oria. 

* Refr. Calagozo certa encina, que ne 
cola de valpina. Ce Proverbe fignifie 
que la fraude ne fgauroit avoir lieu 
aupres des gens expérimentés. 
uando fueres al rozo', no 
FF vayas 
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enyas fin calagozo. Le fens de ce Pro- 
verbe eft que pour réuflir dans une 
affaire, il faut employer les moyens 
convenables. 

* CALABRAÑA, /. m. Efpéce de 
raiíin bon à manger, mais qui ne 
vaut rien pour faire du vin. Lat. Uva 
conficiendo vino inutilis. 

* CALAHORRA, /.f. T. Arabe. 
Mailon publique où Pon diftribue du 
ps dans les tems de difette. Lat. 


anarium , ii. 
* CALAINOS , /. 7. Nom propre 
d'un héros de Roman, pris de cer- 
tains conplets anciens que les payfans 
chantent , (d'oà eft venu le Proverbe, 
No importa las coplas de Calainos. Il 
importe peu. PE 
Cuentos de Calaimos. Propos qui 
n'ont rien de commun avec le fujet 

'on traite. Lat. Nuge , arum. 

* CALAMACO, /. m. Caleman- 
dre, étoffe de laine qu'on fabrique en 
Portugal. Lat. Panni genus. 

CALAMAR, /. m. Calmar, for- 
te de poiflon de mer qui vole. Lat. 


Lo inis. 
CAT O, Jf. m. Calleron , 
iffon. 


CALAMBRE, /. ». Crampe, en- 
gourdiffement de nerfs. Lat. Ner- 


eorum Jflupor , oris. 

De oirlo à verlo me dá calambre. 
La crampe me prend toutes les fois 
que je le vois ou que je l'entends. 

CALAMBUCO, /. m. Calamba , 
efpéce d'aloés qui vient des Indes, 
& dont on fait des chapelets. 

CALAMENTO , /. m. Calament, 
efpéce de pouliot fanvage. Lat. Ca- 
lamintba, e. 

CALAMIDAD, J. f. Calamité , mi- 
fére, trouble, infortune. Lat. Ca. 
Jamitas , atis. 

CALAMINA , 0 PIEDRA CALAMI- 
NAR, f. f. Calamine, mineral ou terre 
foffile qu'on mêle avec le cuivre pour 
le rendre jaune. Lat. Culaninaris lapis, 


CALAMITA, f. f. Calamite , ai- 
mant. Lat. Magnes, etis. . 

CALAMITOSISSIMO, MA, adj. 
m. Y f. fuperi. Tres malheureux, 
eufe , trés miférable, trés calami- 
teux, eufe. Lat. Calamsitofiffmus , a, 


un. 

CALAMITOSO , sa, adj. m. ES f. 
Calamiteux , fe , malheureux , fe, mi- 
férable. Lat. Calamitofus , a , um. 

* CALAMO, fm. Plume pour 
écrire. Voyez Pluma. 

CALAMO AROMATICO. Jonc odo- 
rant. Lat. Calamus odoratus. 

CALAMOCANO ten , adj. m. ES 
JF. Gris, ife, entre deux vins; il fe 
dit d'un homme dont la téte commen- 
ce à fe troubler. Lat. Vino testatus, 


8, 47M. 
* CALAMOCURRENTE , fm. Ce 
qu'on écrit ou qu'on dide fans pré- 
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paration , d'impromptu. Lat. Currente 
calamo. 


* CALAMOCO , f. 1. Glaçon qui 
pend aux toits ou aux rochers. Lat. 
Aqua congelate globus , i. 

CALAMON , f. m. Oifeau de terre 
ou de marais, qui € le bec & les 
jambes rouges comme le porphyre. 
Lat. Porphyrio , onis. 

* CALAMON. Clou à.téte ronde 
dont fe fervent les carofliers, Lat. 
Umbellatus gvandior clavus. 

* CALAMORRA , . f. La tête, en 
ftile burlefque & méprifant. Lat. Ca- 
put, itis. 

* CALAMORRADA, /. f. Voyez 
Cabezada. 


CALANDRAJO , f. ». Guenille , 
haillon, chiffon, morceau qui pend 
d'un habillement. Lat. Parnxs, i. 

CALANDRAJO, au figuré, hom- 
me impertiaent & ridicule. , qui veut 
fe méler de tout. Lat. icabilis 
bomuncio , onis. - 

CALANDRIA , /.f. Calaadre, ef- 
péce d'alouétte. Lat. Chalandra. . 

CALANDRIA, en jargon, crieur 
public qui marche devant les crimi- 
nels, publiant leur fentence. Lat. 
Praco , onis. 

CALANDRIA DE ÁGUADOR. Un 
roffignol d'Areadie , un homme qui 
chante mal, par allufion aux bourri- 

ues dont fe fervent les porteurs 
'eau. Lat. Rudens afellus. . 

Canta como una calandria. Il chan- 
te comme une alouétte, fe dit d'un 
homme qui a la voix belle. 

* CALANIS. V. Caluno aromatico. 

* CALAÑA,/.f. Reffemblance en 
tout d'une chofe avec une autre. Lat. 
Similitudo , inis. 

CALAR , vo. a. Percer, traverfer , 
ge à travers, d'outre en outre. 

t. Pervadere. Penetrare. 

CALAR, an figuré, pénétrer, en- 
tendre, connoitre le motif, la rai- 
fon, ou le fecret d'une chofe. Lat. 
Perfpicere. 

CALAR. Baiffer , enfoncer une cho- 
fe pour fe garantir , ou pour tel autre 
motif. Lat. Deprimere. 

Calar el fombrero. Bailler, enfon- 
cer fon chapean. 

CALAR. S'introduire, s'infinuer 
dans quelque endroit. Lat. Pene- 
trare. 

CALAR. P. imperf. anc. Apparte- 
nir, toucher. Lat. Speétare. 

CALAR. Ter. de Marine. Caler, 
baiffer , amener les voiles. Lat. Co. 
ligere. 

CALAR , en jargon, mettre la main 
dans la poche de quelqu'un, entrer 
dans une maifon pour voler. Lat. Ma- 
num in peram immittere. 

* CALARSE, ©. a. Defcendre, 
fondre, s'élancer avec rapidité, en 
arlant d'un oifeau de proye. Lat. 
Rapido volatu fe demittere. 
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Calar el can. Bander le chien d'u. 
ne arme à feu. Lat. Sclopetarium - clan 
viculum difplofioni aptare. 

Calar el melon. Entamer un melon 
pour fcavoir s'il eft bon. Lat. Pepo- 
nem probare. 

Calar el morro. Baifler la téte , en 
figne d'ennui ou de trifteffe. Lat. Ca- 

demittere 


put : : 

Calar la cuerda. — Baiffer la méche 
fur le baffinet du moufquet. L. 7g»ia- 
riam re[lim fclopetario foramini 8d mo- 


vere. 

Calar la pica. Préfenter la pique. 
Lat. Haflam vibrare. 

Calar las cubas. Jauger les ton. 
neaux. Lat. Dolia metiri. 

Calar los remos , las redes. Mettre 
les avirons , jetter les filets dans l'eau. 
Lat. Expandere. Explicare. 

* Refr. No es nada la meada , y ca- 
laba fiete colchones, y una frazada, 
Ce Proverbe fignifie qu'on ne doit 
jamais amoindrir les chofes ni les 
fautes importantes. 

CALADO , DA , f. p. du verbe Ca- 
lar dans toutes fes acceptions. Percé, 
ée. Lat. Perruptus , a, um. 

* CALADOS. Dentelles ou galons 
que les femmes portoient à leurs 
corps de jupe. 

CALADO.” Sculpture à jonr. Lat. 
Ligneum opus celatum. 

CALADO , en jargon, vol reftitué. 
Lat. Furtum domino reflitutuns. 

* CALAR , adj. d'une term. Qui ap- 
pues à la chaux, ou qui tient de 

es qualités. Lat. Calcariss , a , um. 

* CALATRAVA, JS. f. Ordre de 
Calatrava. Ordre militaire d'Efpagne 
fondé en 1158. fous le régne de San- 
che III. Roi de Caftille. Lat. Orde 
Calatravenfis. 

CALAVERA, /. f. Téte d'homme 
ou d'animal dépouillée de fa chair, 
le teft de la téte, le crane, téte de 
mort. Lat. Calvarium, ii. Libertin. 

CALAVERA. Se prend auff en ftile 
badin pour la tête. Lat. Caput , itis. 

Cara de calavera. Se dit d'un hom- 
me qui a le nez extrémement camus. 
Lat. Silicernium , ii. 

Dar à uno por calavera. Tenir quel. 
qu'un pour mort. Lat. A/iquess inter 
moriuos anxumerare. 

* CALAVERAR, ©. a. T. burlef- 
que. Couper le nez à quelqu'un. Lat. 
Nares detruncare. 

CALAVERAR. 'T. hazardé & bur- 
lefque. Devenir chauve. Lat. Caluere. 

ALAVEREAR , v.a. T. burlef- 
que. Devenir comme une téte de mort, 
ufer , ruiner fon tempérament par la 
débauche. Lat. Naturam vitiare. 

* CALAVERILLA, /. f. dim. de 
Calavera. Petite téte de mort. Lat. 
Calvarium exiguum. 

CALAVEKNA ,/.f. Le même que 
Calavera. Ce terme n'eít ufité que par- 
mi les payfans. 

* CALA- 
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* CALABERNIS COQUIS. Latinif- 
n barbare , que les gens du commun 
ployent pour fe moquer de ceux 
e olet des mots latins dans la 
cr 
* CALCA, fF. f. en jargon, che- 
min. Lat. Via , €. 
* CALCANTO. Voyez Chalcanto. 
CALCAÑAR , /. 1. Le talon. Lat. 
Talss, i. 
Tener el fe fo en los calcañares. Avoir 
Pefprit aux Don fe dit d'un hom- 
me qui agit fans réfiéxion & fans ju- 
gement. Lat. Mente , ingenio defici. 
+ CALCAÑO , f.m. Le méme que 


CALCAR, v. a. Fouler , preffer , 

épreindre , accabler , opprimer. Lat. 
. Premere. 

T CALCAS . J£. en jargon. Tra- 

vel veftiges , chemin, pifte. Lat. 


33. : 
CALCATRIFE , J. m. en jargon. 
pera , portefaix. Lat. Bajs- 


^ CALCE, f. m. Bande e fer qu'on 
met autour des roués. L. Cantbus , i. 

CALCEDONIA. V. Chalcedonia. 

CALCES, /. 1. Terme de marine. 
Ton, ou tenon la partie du mát 
qui fe trouve entre les barres de hu- 
2 & le chouquet, qui eft l'endroit 

cà chaque arbre eft affemblé avec 
l'autre. Lat. ^ni malo aptatus ES 
series palus 

CALCETA, Y f. Chauffette , bas 
de deflous. Lat. Jnéerius tibiale, is 

CALCETA. On appelle ainli en ter- 
me badin le fer qu'on met aux pieds 
des forgats. Lat. Conrpedes, um. 

* CALCETERIA, /. f. L'endroit 
où l'on fait & où l'on vend des chauf- 
fettes. Lat. Tibialison officina, «e. i 

* CALCETERO, /. »m. On appel- 
loit autrefois ainfi ceux qui faifoient 
des bas, mais ce nom eft réfté à ceux 

les raccommodent. Ravaudeur. L. 
Lope sbialium fartor , oris. 

* CALCETERO, en jargon, valet 
de geolier qui met les fers aux pieds 
des prionnete Lat. Qui reis compe- 
des inne 

y "CALCETON , _f. m. Bas pour 
mettre sig les botes. Lat. Exterius 


tibiale, 

* CÁLCILLA , Ff. f. dim. de Pons 
Petite culotte. Lat. Caligula , 

* CALCILLAS. Les gens du com- 
mun appellent ainfi ceux qui font 
craintifs & timides, qui ui font de pe- 
tite taille, A e es culotes dé- 
bordent le corps. Homuncio , nis. 

* CALCINA, /. f. Mélange de 
chaux, de gravier & d'autres ud 
res femblables. Lat. 

CALCINACION , KK Terme de 
Chymie , Caloination , l'a&ion de cal- 
ciner. e Metallorum ignis ope re- 
duci ; 


ALCINAR, ou. a. Calciner , À 
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rue les métaux & e autres corps 
folides en poudre par le moyen du 
feu. Lat. [2n i ope refoluere. 

CALCINADO, DA, f. f. Calciné, 
reduit en poudre par Le moyen du 
feu. Lat. Jgnis ope refolutus , uui. 

* CALCITIDE. V. Chalcitide, 

* CALCORREAR, v. ». en jargon, 
Courir. Lat. Currere. 

* CALCORROS , /. m. plur. en jar- 
gon, lesfouliers. Lat. Caicei, orum. 
* CALCULACION , /. f. Calcul, 

compte , fupputation. Voy. Calculo. 

CALCULADOR, Sn. Calculateur, 
ne e Lat. Computator , oris. 

ALCULAR , «. a. Calculer, com- 
E: , fupputer. Lat. Computare. 

CALCULADO, DA, f. f. Calcu 
lé, ée, fupputé, ée, compté, £e. 
Lat. Computatus, a, um. 

CALCULO, f. M. Calcul , cope, 
fupputation. Lat. Co A 

CALCULO. Petite pierre dont les 
Romains fe fervoient pour calculer. 
Lat. Calculus , 

CALDA, f. e Chaude application 
du fer ou des autres métaux à un 
feu violent, & l'a&ion par laquelle 
on chauffe une chofe, par exemple 
un four. Lat. Calefactio , onis. 

CALDA. Métaph. Chaleur qu'on 
fent dans tout le corps, ou dans fes 
principales parties. Lat. Calor. Ar- 
dor , oris. 

CALDAS. Bains chauds. Lat. Zber- 
MI y OYUIM. 

Dar una calda , au figuré, Con- 
vaincre quelqu'un, le prefler par fes 
raifons. Lat. Urgefe 

* CALDAICA , f. f. Pierre Chal- 
daïque, femblable an topaze, qu'on 
trouve en Allemagne, & qu'on croit 
avoir la vertu de rafraichir l'eau. 
Lat. Chaldaicus lapis, idis. 

* CALDARIA , /. f. Epreuve par 
l'eau bouillante. "Lat. lex, 


legis. 
CALDEAR, v. a. Rougir le fer 
au feu pour le travailler. Lat. Ex- 


candefacere 

CALDEAK: Métaph. Chauffer, 
chauffer, enflammer , embrafer, Fa 
lumer. Lat. Incendere. Infammare. 

CALDEAR. Echauder, jetter de 
l'eau bouillante fur ueque chofe. 
Lat. Calidá 

CALDEADO , BAS p. ?. du verbe 
Caldear dans fes re Echaudé, 
ée. Lat. Calefadtus 

CALDERA, /. f Chaudiére, chau- 
deron. Lat. Caldarium , ii. 

CALDERA DE PEDRO BOTERO.Ou 
appelle ainfi l'enfer en ftile badin. 
Lat. Orcum, i. 

CALDERA DE XABON. Chaudiére 
de favon; il fe dit auffi de l'endroit 
ou l'on fait & oà l'on vend le favon. 


E SUME abenum. Saponaria 
* Ref.  Dixo la farten à la caldera, 


CAL 227 


irte. allá cal negra, On applique ce 


Proverbe à ceux qui étant remplis de 
vices, ne peuvent fupporter le moin- 
dre défaut dans les autres. 

* Refr. La llana del mal herrero , 

toda caldéra por Sanar sn agujero. — 

Ce roverbe eft contre les gens mal. 
adroits qui veulent fe méler de tont , 
& qui ne font rien qui vaille. 

CALDERADA , /.f. Tout ce qui 
peut entrer dans un chaudron. Lat. 
Quod abenum capit. 

* Refr. En cada cafa cuecen babas , 
y en la nueftra à calderadas. Ce Pro- 
verbe fignihe qu'il y a de la peine 
partout, & que chacun croit les fien- 
jd plus grandes que celles des au- 


WE CALDERERIA > f. f. Chanderon- 
nerie. L'endroit où l'on fait & où 
l'on vend ki pactos: Lat. Abe- 
norum o 

Parece Colle eria, Il femble que l'on 
fait dans la rue de la chaudronnerie. 
Se dit d'une affemblée od tout le 
Buone parle à la fois fans s'enten- 

dre. Lat. Omnia bic flrcpitu ES tu- 
multu. mifcentur. 

CALDERERO, /. »m. Chaudron- 
nier, celui qui fait des chaudrons & 
autres vaiffeaux de cuivre. Lat. Æra- 
rius faber , bri. 

CALDERERO. Chaudronnier qui 
vend par les rués. 

* CALDERETA, /. f. Fricaffée de 
poten , que les pécheurs & les bate- 

liers font cuire avec du fel, de l'oi- 
gnon & du poivre, & fur lequel 
ils mettent avant de l'óter du feu 
de l'huile & du vinaigre. Lat. Com 
dimenti pifcatorii genus. 

CALDERILLA , /-f. dim. de Cal. 
dera. Petit chaudron i as chaudié. 
re. Lat. Paruulum 

CALDERILLA. Monnoye de cuivre 
mélée d'un peu num quia cours 
en Efpagne. Lat. 

CALDERILLA. L'endroit le plus 
profond d'un puits , où l'eau s'amafle. 
Lat. Putei imum , i. 

CALDERO, f. m. Chaudron de 
cuivre qui a une n comme un feau. 
Lat. Ærea ftula , 

* Refr. Con un caldéro viejo fe coma 
pra uno nuevo. On applique ce Pro- 
verbe aux jeunes de l'un & de 
l'autre fexe , qui fe marient avec des 
perfonnes Agées pour avoir leur hé. 
ritage. Lat. Lebete urteri comparat qui- 
«is novum. 
* Refr. Echar la foga ras el cal. 
dero. Abandonner tout-à-fait une 
affaire, parce qu'elle ne réuffit pas 
i 5 jetter le manche aprés la 
coign 

CALDERON, J. m. augm. de Cal. 


Ride Grand chaudron qu'on portoit: 
e pour faire la foupe aux 
foldats. t. Abenum majus. 


CALDERON. Terme de Banquier , 
Ff a > qui 
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qui défigne la figure qui marque le 
millier. Voyez Fran 

CALDERO. Figure dont les Im- 

rimeurs fe is pour Re 
es paragraphes, ou pour marquer les 
feuilles qu'ils ont de furplus , laquel- 
le a cette forme $. Lat. Typogra- 
fbice note genus. . 

CALDERON. Eft le nom qu'on 
donne au Dauphin dans les Afturies. 
Lat. Delpbinus , i. 

* CALDERUELA, /. f. dim. de 
Caldera. Petit chaudron dans lequel 
on met de la lumiére pour éblouir 
les perdrix & les faire tomber dans 
le filet. Lat. Venatorius cacabus abe- 


sieus. | 

* CALDIBALDO, /. m. T. fami- 
lier & burlefque. Bouillon qui n'a 
point de fubftance. Lat. Jufculum eva- 


sidun, i. 

CALDILLO, /. sm. dim. de Caldo. 
Bouillon clair & de peu de fubftance , 
fauffe legére de fricaffée , mais qui eft 
agréable. Lat. Ju/culam fapidulum. 

CALDO, /. m. Bouillon. Lat. Jus, 
seris. 

CALDOS ALTERADOS. Voyez Al- 
terado. 

CALDO DE UñAS. Bouillon des on- 
gles. On appelle ainf le bouillon qui 
refte dans un plat, après qne tous les 
convives en ont tiré la viande, ou 
dans lequel ils fe font lavé les ongles. 
Lat. Jus manibus attreclatum. 

Eflar becbo un calde. Etre chaud 


comme du bouillon. Se dit quand ce. 


qu'on doit boire froid, eft tiéde ou 
chaud. Lat. Zepere. 

El vino efla hecho caldo. Le vin eft 
chaud. 

Revolver caldos. Réveiller des dif- 
putes qui étoient affoupies. Lat. Re- 
everti ad jurgia. 

* Refr. En la boda de Pedro Aguayo 
todo es caldo. Ce Proverbe cft pour 
ceux qui aprés avoir vanté ce qu'ils 
font, reftent en arriére. 

* Refr. Mi muger buen figlo baya, 
anejores caldos me daba. On applique 
ce Proverbe à ceux qui ne connoiffent 
le prix des chofes qu'aprés qu'ils les 
ont perdues. 

* Refr. No bai tal caldo como el 
zumo del guijarro. Ce Proverbe con- 
tient une apologie de l'eau, car l'on 
a remarqué que ceux qui en boivent 
jouiffent d'une meilleure fanté & vi- 
vent plus longtems que ceux qui boi- 
vent du vin. Ef fuccus , credi- 
$o omnium optimus. 

* CALDUCHO, /. t». T. vulgai- 
re. Bouillon, ou fauffe claire, mal 
propre & abondante , où plufieurs 

erfonnes ont trempé leurs doigts. 

t. Jus infipidion. 

* CALEFACTORIO, /. #. Chauf- 
foir , tel que ceux qu'il y a dans les 
Couvents. Lat. Focus , i. 

CALENDA. Voyez Kalenda. 


CAL 
CALENDAR. Voyez Kalendar. 
CALENDARIO. Voyez Kalendario. 
CALENTADOR, /. sm. Baffinoire, 

inftrument qui fert à chauffer le lit. 

Lat. Calefactorium , ii. 
CALENTADOR, RA, adj. m. ES f. 

Qui échauffe, qui donne de la cha- 

leur. Lat. Calefacforius , a, um. 
CALENTAMIENTO, /. m. L'ac- 

tion de chauffer. Ce mot eft peu ufi- 
té. Lat. Calefadtio , onis. 
CALENTAR, v.a.Chauffer, échauf- 
fer, donner de la chaleur. Lat. Cale- 
ere. : 
CALENTAR, €. n, S'échauffer en 
marchant, ou autrement, Lat. Cale- 


LE 

CALENTAR , au figuré, échauffer, 
animer, prefler , fomenter. Lat. Ur- 
gere. Inflare. 

Quiero calentarme. 
chauffer. 

Calientefe ufted. Chauffez vous. 

Quiere ufled calentarfe? Voulez-vous 
vous chauffer? 

Nos calentamos. Nous nous chauf- 


ns. 
A Calientefe ufted bien. Chauffez vous 
ien. 

Calentar sna camifa. Chauffer une 
chemife. 

Calentarfe las manos. Se chauffer les 
mains. 

Calentemonos. Chauffons nous. 

CALENTARSE, v.r. Se chauffer, 
s'échauffer, prendre ou recevoir de 
la chaleur. Lat. Calefers. 

CALENTARSE, au figuré, s'inté- 
reffer à une affaire , la prendre à 
coeur, prendre, époufer un parti 
avec trop de chaleur. Lat. 7s re ali- 
quá procuranda nimio fludio ferri. 

Calentar el affiento à la filla. Echauf- 
fer la chaife. Faire une longue vifite 
fans néceflité. Lat. Nimium alicubi 
commorari. 

Calentar el borno. Chauffer le four. 
Lat. Caminum igne candefacere. 

Calentar las orejas. Reprimander 
quelqu'un févérement. Lat. Objurgare 
aliquem vebementius. 

Calentar la voz. Paffer aprés quel. 
ques paroles à une converíation fui- 
vie. Lat. Sermonem protrabere. 

Calentarfe la Lengua. Le meme que 
Calentarfe la boca. Voyez Boca. 

* Refr. Pues la cafa fe quema , ca- 
lentémonos todos. Ce Proverbe fignifie 
que briques prodigue les chofes , il 

ut en fauver ce qu'on peut. 

CALENTADO, Da, f. p. du ver- 
be Calentar dans toutes fes acceptions. 
Chauffé, ée. Lat. Culefuctus, a, um. 

CALENTE , adj. Chaud, ardent, 
bouillant , enflammé ; C'eft un terme 
PE Lat. Ardens. Feruens. 

* CALENTON , f. 1. L'action par 
uelle on fe chauffe à la háte & en 


Je veux me 


la 
pa 
ES feftina calefatiio , onis. 


t à un grand feu. Lat. Propera' 


CAL : 
CALENTURA , /: f. Fiévre , forte 
de maladie. Lat. Febris, is. 

CALENTURA. Se prend quelque- 
fois pour la chaleur méme, mais il 
pod plus ufité dans ce fens. Lat. 


CALENTURA DE POLLO POR CO- 
MER GALLINA. Expreflion vulgai- 
re, pour dire qu'un homme. feint 
d'étre malade pour ne point travail- 
ler, & pour qu'on le traite bien. 

Le dio frio, y calentura. Se dit 
lorfqu'un homme a requ une nouvel- 
le qui lui fait de la peine. 

Salir à los labios la calentura. Se dit 
d'un homme quia mis au jour ce qui 
l'inquiétoit & le chagrinoit. Lat. Ex 
abundantiá cordis os loquitur. 

CALENTURIENTO , TA, adj. 
m. EY f. Fébricitant, te. Celui ou 
celle qui a la fiévre. Lat. Febre la- 
borans. 

CALENTURILLA , /. f. dim. de 
Calentura. Petite fiévre. L. Febricula,e. 

* CALENTURON, /. m. augm. 
de Calentura. Grofle fiévre. Lat. Fe- 
bris vebementior. 

CALERA , /. f. Chaufour , four à 
chaux. Lat. Caícaria fornax , acis. 

CALERO, /. m.  Chaufournier, 
ouvrier qui fait la Thaux. Lat. Cal- 


Carius, ti. 

CALESA, /.f. Caléche , chaife de 
pofte, ou autres. Lat. Carpeutson , i. 

CALESERO , f. m. Caléchier , pof- 
tillon. Lat. Auriga, e. 

CALESIN , /. ms. Caroffe coupé à 
deux places. Lat. Ejfedum , i. 

CALETA , /. f. dim. de Cala. Pe- 
tite rade, petit abri pour les vaif- 
feaux. Lat. NVautis tuta flatio , onis. 

CALETA, en jargon , voleur qui 
s'infinue dans un endroit par un trou. 
Lat. Fur per foramen ingre[fus. 

* CALETERO,/. ». en jargon, 
celui qui fert de fecond au voleur 
dont on vient de parler. Lat. Furis 
Jocius per foramina invadentis. 

CALETRE, /. m. T. burlefque. 
Jugement , caprice, fantaifie. Lat. 
Arbitrium , ii. , 

* CALIBO. Le méme que Calibre. 

CALIBRE , /. ». T. pris du Fran- 
qois. Calibre, inftrument ou régle de - 
métal, fur laquelle font marqués les 
diamétres des boulets de canon. Lat. 
Amplitudinis menfura , ee. 

CALIBRE DE LA BALA. Groffent 
d'un boulet, mefuré par fon diametre. 
Lat. Glandis pondus ES magnitudo. 

CALIBRE DEL CANON. Calibre 
du canon, grandeur de fon ouverture. 
Lat Tormesti bellici diameter. 

* CALICHE, /- ». Petit caillou 
qui étant laiflé dans une brique par 
la négligence de ceux qui la font, 
fe convertit en chaux dans le four 
où on la fait cuire. Lat. Calculus la- 
teri immnixtus. 


CALICUD , à CALICUT , f. e. 
Efpéce 





CAL. 


Kfpéce d'étoffz de foye , qui vient des 

Indes Orientales. L. Calecutenfs tela. 
CALIDAD, /.f. Qualité, la pro- 
rieté du corps, inféparable de la 

Ébflance. Lat. Qualitas , atis. 

CALIDAD. Qualité , l'effence & la 
bonté des chofes , leur état actuel , la 
condition qui les rend telles. Lat. 
Conditio , onis. 

CALIDAD. Qualité, noblefle, naif- 
fance illuftte. Lat. Generis claritas; , 
atis. 

CALIDAD. Qualité, avantage du 
corps & de l'efprit. Lat. Dos , otis. 

CALIDAD. . Qualité , importance 
d'une chofe. Lat. Rei cujufuis gra- 
etas. 

CALIDAD. Circonftance , condition 
qu'on met dans les contrads. Lat. 
Conditio. Paffum. 

CartpAD. En terme d'efcrime , 
force qu'on employe dans le mouve- 
ment naturel. 

CALIDADES. Quand il s'agit de 
rentes royales, c'elt l'état où elles fe 
trouvent. Lat. Quo loco fint res. 

CALIDADES. Conditions qu'on éta- 
blit au jeu. Lat. Ludi leges. 

* De calidad , adv. De fagon que, 
de forte que. Lat. Zta ut. 

Dinero: fon calidad. L'argent fait 
tout. Lat. Virtus cum numinis. 

En calidad. En qualité, avec le ca- 
faQére. Lat. Tanquam ut. 

CALIDEZ , f: T. de Pharmacie. 

Chaleur, ardeur , bouillonnement , 
agitation , émotion. Lat. Calor. Ar- 
dor , oris. 
* CALIDISSIMO , MA, adj. fuperi. 
ms. ES f. de Calido. Très chaud, très 
chaude, trés ardente, te. Lat. Cali- 
diffimus, a, um. 

CALIDO , DA, adj. m. ES f. 
Chaud, de, ardent, te, bouillant , 
te, brulant, te. Lat. Calidus , a, um. 


. CALIENTE , adj. Chaud , fervent, : 


ardent, brûlant, bouillant. 

Caliente. Chaud , ardent, adif, 
vigoureux. Lat. Activas , a, um. 

A Sangre caliente. Sur le champ, 
fans délai. Lat. E veftigio. 
. Aun efta el cuerpo caliente. Se dit 
pour marquer qu'on ne connoit pas 
encore la perte qu'on a faite à la mort 
d'un pére, d'un mari &c. Lat. Re. 
cens adbuc EN crudum efl. vulnus. 


Eftar caliente. Etre chaud, ardent 


dans la pourfuite d'une affaire. Lat. 
Ardenti fludio in aliquid. incumbere. 
Hierro caliente. Fer rouge. Lat. 
Candens ferrum.. 
Tener la fangre caliente. Avoir le 
fang bouillant. Lat. Æflu fanguinis ef 


Jervejcere. : 

CALIFICACION , jm. Qualifica- 
tion, examen pon&uel $ exa& qu'on 
fait d'une chole ou d'une períonne 
pour connoitre fes bonnes on fes 
mauvaifes qualités, Lat. Exacta cw- 
Jusvis rti. conjura, o. 


CAL 


CALIFICACION. Preuve, témoi- 
fnage qui fert à conftater la vérité 
ou la certitude d'une chofe. Lat. Ar- 
gumentum. 

En calificacion, Expreffhon adver- 
biale. Pour preuve de cela. Lat. Cu- 
jus rei argumentum eft. 

CALIFICADISSIMO , MA, adj. 
verd m. ES f. Très noble, trés qua- 
lihé, ée. Lat. Nobilifrmus , a , um. 

* CALIFICADOR, Ra, adj. m.€9 f. 
Ce qui prouve , autorife & qualifie 
un ouvrage, un difcours ou une ac- 
tion , ou qui la rejette & la condam- 
ne. Lat. Probator, oris. 

* CALIFICADOR DEL SANTO 
Oricio. Qualificateur du St. Office. 
Théologien nommé par l'Inquifition 
pour cenfurer les livres & les pro- 
pofitions qu'ils contiennent. L. Cen- 
Jor im rebus fidei ES religionis. 

CALIFICAR , «v. acf. Qualifier, 
marquer de quelle qualité eft une 
chofe ou une perfonne. Lat. Cem/urá 
notare. 

CALIFICAR. Se prend quelquefois 
pour prouver, affurer & donner une 
chofe pour certaine. Lat. Probare. 

CALIFICAR. Signifie aufli Anno- 
blir, illuftrer, donner du crédit. 
Lat. NVobilitare. 

* CALIFICARSE , v. v. Se qnali- 
fier Gentilhomme, s'accréditer, le fai- 
re connoitre. Lat. Nobilitari. Claram 


fieri. 
CALIFICADO , DA, f. f. du ver- 


be A dans toutes fes acceptions. 
Qualifié, ée. Lat. Notatus. Probatus. 
ANobiltatus , a, um. y 

Es un bombre muy calificado. C'eft 
un homme de grande qualité. 

* CALIGA , f. f. Brodequin , chauf- 

fure que portoient les anciens Ro- 
mains. Lat. Coliga, e. 
* CALIGINE , f. f. T. peu ufité. 
Obfcurité, brouillard, obfcurciffe- 
ment des fens. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Caligo, imis. 

* CALIGINIDAD, /. f. Obfcurité. 
Ce e n'eft point ufité. Voyez Ob- 


curidad, 

* CALIGINOSO, 84. adj. m. ES f. 
Obfcur, re, ténébreux , enfe, fom- 
bre, difficile, embrouillé , mal - aifé 
à comprendre Lat. Caliginofus , a, 


sons, Ü 

CALIGO , /. m. Obfcurité , téné- 
bre. Ce mot a vieilli. Lat. Caligo, 
31185. * 

* CALILLA , /. f. dim. de Cala. 
T. de Pharmacie. Petit fuppofituire. 
Voyez Cala. s 

ALINA , /. f. Vapeur chaude & 


épaiffe en forme de brouillard, qui | 


s'éléve dans un tems chaud, & qui 
obfcurcit l'air. Lat. /Ejluo/a caligo. 

* CALIPEDES , f. ». Pierrot oou- 
teur. Animal de l'Amérique, extré- 
mement lent à fe mouvoir. Lat. Cw- 
lspes 3 edis. 
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* CALIXTO , /. m. La grande 
Ourfe. Conftellation Ey eft pres du 
Pole Ar&ique. Lat. Ur/a major. 

CALIZ, f. s». Un verre à pied, 
un Calice. Lat. Calix , icis. Patera, e, 

CaALIZ. Calice, au figuré, dou- 


¿| leur, angoiffe caufée par la crainte 


des maux qu'on doit endurer. Lat. 
Amaritudinis poculum. 

CaAriz. Calice d'une fleur. Lat. 
Calix , icis. 

Vender bafta los cálices. Vendre juf- 
qu'aux calices, pour marquer une 
néceflité publique extrême. Lat. Sa- 
cratiora vafa vendere. 

* CALIZO, Za, adj. t. ES f. Qui 
appartient à la chaux , ou qui parti- 
ticipe à fes qualités. Lat. Culcariu: , 


a, um. 

* CALLADA, adv. Sans bruit, 
fecrettement, à la fourdine. On n'em- 
ploye jamais ce mot fans la parti- 
cule De, & Y'on dit De callada. Lat. 
Clam. Furtim. 

CALLADAMENTE, adv. Secrette- 
ment, tacitement, fans dire mof. 
Lat. Clan. Furtim. Secreto. 

CALLANDICO, dim. du Géron- 
dif Callando , fort ufité dans la Lan- 
gue Efpagnole, qui fignifie fecrette- 
ment, avec diffimulation, tout dou- 
cement, en filence, fans dire mot. 
Lat. Submifa «voce. 

CALLANDO , Gérondif du verbe 
Callar. Sans dire mot , fecrettement. 
’ Matarlas callando. Etre difhmu- 
1 


Las mata callando. Il eft. diffimulé, 
elle .eft: diffimulée. 

Ufted las “mata callando. Vous êtes 
diffimulé, vous étes diffimulée. 

* CALLANDRIZ, /. ». Homme 
taciturne , qui obferve tout fans rien 
dire. C'eft un terme ancien dont 
on infére la fignification de ce Pro- 
verbe. Lat. Tacitus, a , um. 

Refr. Del airado, wn poco te def- 
via; del callandriz, toda tu vida. Il 
fignifie qu'un ennemi déclaré eft in- | 
finiment moins à craindre qu'un en- 
nemi caché & diffimnlé. 


, - * CALLANTES , adj. d'une term. 


T. ancien & hors d'ufage. Les fi- 
lentieux , pour dire les morts. Lat. 
Silentes Umbre. : 

CALLAR , v. ». Se taire, ne dire 
mot, diffimuler ce qu'on penfe, ca- 
cher une chofe , la taire, ne la point 
publier. Lat. Silere. 

CALLAR, au figuré, fonffrir avec pa- 
tience , dévorer fes chagrins , ne point 
fe: plaindre des maux qu'on fouffre. 
Lat. Patienter ferre. : 

CALLAR, en ftile poétique, être 
calme, en parlant de la mer, des 


riviéres , des animanx &c, Lat, 
Silere. > Í 
* CALLARSE, «. r. qu'on em- 


ployoit gs ae le qvid 
que ¿alla taire. oyez Ca a 
"Ef 3 ; CALLA 





fion qui compar nce qu'on 
obferve à celui qu'on garde pen- 
dant la Mefle. 

Callar como un muerto. Ne parler 
pas plus qu'un mort. Lat. Ve smuti- 


re Fes : 
allar fu pico. Retenir fa langue. 
Métalas callando , y cogelas à tien- 
to. Se dit d'un homme qui conduit 
fes affaires fecrettement, & qui en 
vient à bont. 
* Refr. Callad y callemos , que cada 
Jenda tenemos. Ce Proverbe fignife 
ue lors qu'on cache nos défauts, 
il ne faut pas nous mettre à méme 
qu'on les publie. 
* Refr. Caller y obrar por la tierra 
y por el mar. Ce Proverbe fignifie 
gp pour réuflir dans la vie, il faut 
taire & agir. 
* Refr. Callar y ojos, tomaremos la 
madre y los pollos. Le fens de ce Pro- 
verbe eft le méme que celui du pré- 


cedent. 

* Refr. Calle el que dio y bable el 
t tomó. C'eft à celui qui a reçu un 

rvice à le publier, & à celui qui 
Ya rendu à le taire. 

* Refr. Ante Reyes 0 Grandes, à cal- 
la, 0 cofas gratas babla. Tl faut fe taire 
devant les Grands, ou ne leur dire que 


des chofes agréables. 
* Refr. Las buenas callan ; 0 la mu. 
ger y la pera, la calla es buena. 


Cos Proverbes fignifient que rien ne 
fait plus d'honneur aux femmes que 
de méprifer les propos & les pour- 
fuites de ceux qui attentent à leur 


pudicité. 

* Refr. Mas vale callar, que mal 
hablar. Il vaut mieux fe taire que de 
mal parler. 

* Refr. Nome quiero quexar de ti, 
que callar perdi. Ón fe repent fou- 
vent d'avoir parlé, mais jamais de 
s'être tú. 


marque le cara&ére des efprits bas, 
qui, loríqu'ils n'obtiennent point ce 
qu'ils prétendent , font parade de leur 
tience & de leur modeftie , & qui, 
ríque quelque chofe leur réuflit, 
attribuent leurs bons fuccés à leur 
mérite. 

* Refr. Quien dice lo fuyo , mal cal- 
lará lo ajéno. Celui qui découvre fes 
fautes , ne fgauroit cacher celles d'au- 


trui. 

* Refr. Tá ff que me fé, mas efto 
callarlo be. Ce Proverbe novus confeil- 
le de ne jamais publier les défauts 
d'autrui , quelque inftance qu'on nous 
faffe. 

CALLADO, DA, f. p. du verbe 
Callar employé comme a&if. Il eft 


j 
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Us, ly NM. 
nus 


queftions impertinentes. 


. CALLE , /. f. Rué , efpace, chemin, 
diftance entre les maifons d'un cóté 


& de l'antre. Lat. Callis , is. 


a , au figuré, prétexte, mo- 


: Fia, e. Modus, i. 

CALLE. Allée d'arbres , avenue. L. 
Arborim | ordo , inis. 

CALLE. Le gofier, en ftile badin. 
t. y «ris. 

CALLE, en jargon, liberté. Lat. 
Libertas , atis. 

CALLE DE HOMBRES. Rué pleine 
d'hommes aflemblés — tumultuaire- 
ment. Lat. Vicus bominum plenus. 

CALLE HITA. Rue dont toutes les 
maifons fe touchent fans aucun in- 
tervalle entr'elles. 

CALLES PUBLICAS. Grandes rués. 
Lat. Vie publice. 

Alborotar la calle. 'Troublerla rue , 
inquiéter le voifignage. Lat. Zotam 
viciniam turbare. 


Al primero pafe por la calle. 
Se dit d'un homme qui agit fans 
réflexion. 


Como quien fe lo balla en la calle. 


'Se dit des chofes qu'on acquiert fans 


peine. Lat. Fortswitó ¿nvensre. 

Dar cimo de calle. Pafler entre les 
quilles fans en abatre aucune. 

De calle en calle. De rué en rué, 


publiquement, librement. Lat. Vi- 


catsm. : 
Dexar à uno en la calle. Oteràun 


Ecbarle à uno en la calle. Mettre 
un homme à la rué, le renvoyer, 
lui donner fon congé. Lat. Demo ali- 
quem cjicere. 

En toda la calle. Dans tout le voi- 
finage. Lat. In propatulo. 

Hacer calle. Faire rué. C'eft faire 


de la colle. Vaga- 
bond, hamme fans feu ni lieu. Lat. 
Vilis bomuncio , onis. Muliercula , e. 

Llevarlo à llevarfele de calles. Em- 
porter une chofe d'emblée. Lat. Prs- 


mo impetu fuperare. 


en la calle, Se dit des en- 


fans qui n'ont rien hérité, & de ce- 


lui qui a perdu tont fon bien, & 


peu ufité. Tu, ué. Lat. Silentio pre. 
quist 


CALLADO. Taciturne , filentieux , 
qui parle peu. Lat. Tacitus. Arca- 


a, MI. : 
* CALLARES , hf. formé du v. 
callar. Se dit des enfans qui font des 
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quí elt reduit à l'indigence. Lat. 44 
smman egeflatem redigi. 

Sacar à la calle una cofa. Publier 
une chofe que tont le monde ignoroit. 
Lat. Aliquid palam facere. 

Llevar à alguso de calles. Mener 
quelqu'un tambour battant. 

Le llevará à ufted de calles. 1 vous 
ménera tambour battant. y 

Le lleve de calle. Je le menai tam- 
bour battant. 


Los Efpagñoles llevaron à los Por. 

fes de calles. Les Efpagnols me- 

t les Portugais tambour bat- 
tans. 

Defempedrar las calles. Courir les 
rués à cheval bride abatue. 

_Agotar calles, Battre le pavé, être 

* Refr. 4l loco y al aire darles calle. 
Loríque le péfil eft grand» il vaut 
mieux fuir que d'y réfifter. 

* Refr. Za loca lo taie y lo facad 
la calle. Les gens fans jugement pu- 
blient jufqu'à leurs propres défauts, 
au lieu de les cacher. 

* Refr. La muger y el fraile, mal 
n en la calle. Une femme & un 

eligieux paroiffent fort mal dans 
la rué. 

CALLECER , ©. ». Caufer des cors 
& des durillons. Ce mot n'eft plus 
ufité. Voyez Encallecer. 

* CALLEJA, /.f. dim. de Calle. 
Petite rué étroite, de traveríe. Lat. 

CALLE JA j Fuite pour 

LL + EN jargon, 
fe fouftraire aux pourfuites de la Ju- 
ftice. Lat. Fuga, «. 

CALLEJEAR, vu. s. Courir les 
rués, battre le pavé. Lat. Per vicos 


EN plateas vagari. 

CALLEJERO, RA, adj. m. ES f. 
Coureur , eufe de rués, batteur, 
eufe de pavé, vagabond. Lat. Erro, 
0 


mis. 

CALLEJON, /. f. Petite rué étroi- 
te , fentier , chemin entre deux 
montagnes. Lat. Fundula, «. 

* CALLEJONCILLO , /. ss. dim. 
de Callejón. Petit cul de fac. 

CALLEJUELA , /. f. dim. de Cat. 
leja. Rué étroite, ou de traverfe. L. 
oon E? ; 

ALLEJUELA , au figuré, ré- 
texte , faux - fuiant. t. En 
, ii. 

CALLEJUELA SIN SALIDA. Cul 
de fac. Angiportus , i. Et au figuré, 
embarras dont on ne peut fortir. L. 
Difcrimen , inis. 

Dar callejuela , à Dar pan y calle 
Jufla. Tirer quelqu'un de prifon , le 
mettre en liberté. 

Todo fe fabe; y lo de la callejuela, 
Il! n'y a rien de caché qui ne fe dé- 
couvre à la fin. 


CALLO, /. &. Cor, durillon qui 
vient 
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vient aux pieds & quelquefois aux 
mains. Lat. Callum, 7. | 

CALLOS. Le ventre & les tripes 
d'un bœuf, d'un monton , d'un veau, 
Quos coupe par morceaux & qu'on 

it cuire pour les vendre aux pauvres 
gens. Lat. Inteflina, orum. 

CALLO DE HERRADURA. Mor- 
ceau de vieux fer de cheval. Lat. Fer- 
rea folee detrita fruflum , i. 

Criar , bacer, à tener callos. Pro- 
duire, caufer, ou avoir des cals aux 
pieds, aux mains; & par allufion, 
s'endurcir au travail, s'en faire une 
habitude. Lat. Callum contrabere. 

Hazer callos en el vicio. S'endurcir 
dans le vice. Lat. Obdurefcere. 

Tener callos en el paladar à en la lan- 
gua. Se dit des grands parleurs. 

* Refr. Dos buenos callos me ban 
sacido, uno en la boca, y otro en el 
oido. Ce proverbe nous enfeigne com- 
bien il eft avantageux pour vivre heu- 
reux d'ouir & de fe taire. 

CALLOSIDAD, /. f. Callofité , 
durillon qui fe forme aux bords des 
playes & des bleflures. Lat. Callo- 


ats. : 
CÁLLOSO , Sa, adj. m. ES f. Cal- 
leux, eufe, qui ades cors, & des 


callofités. Lat. Callofus , a, um. 


Cuerpo callofo. Corps calleux. Ter- 
me d'Anatomie. 

CALMA, /. f. Calme, bonace fur 
mer. Lat. Malacia, e. 
- CALMA. Calme, au figuré, tran- 


_ quillité , repos, paix. Lat. ZYan- 


as. Pax, acis. Quies , etis. 

* CALMAS. Terres incultes, en 
friche, dépeuplées d'arbres. Lat. De- 
Jerta ES inculta loca. 

CALMAR , v. ». Faire calme, de- 
venir calme, tant au propre qu'au 
figuré. Lat. Ventos quiefcere. 

CALMAR, au figuré, ceffer, in- 
terrompre , difcontinuer, fe repofer. 
Lat. Ceffare. Quiefcere. 

C 


ALMADO, DA , f. p. Calmé, ée. | 


Lat. Placatus, a, um. 

CALMARIA, /f. Le méme que 
Calma. Le premier n'eft plus ufité. 

* CALMO, MA, adj. m. EN f. 
Calme, paifible , tranquille. L. Tran- 
quillus, a, um. 

* CALMOSO, SA, adj. m. Ed f. 
Calme, tranquille, qui n'eft point 

ité le vent. Ce mot eft peu 
unité. Lat. Pacatus, a , um. 

* CALNADO. Voyez Candado. 

CALOFRIADO , DA, adj. m. £9 f. 
Qui a des friffons. Lat. Al/o/us. 

CALOFRIO, J. ». Friflon. Lat. 
Febris algor , oris. 

CALOMAR, J. m. Air que les 
mariniers chantent pour tirer & faire 
effort tous enfemble. Lat. Celesf- 


ma, tos. 
. *CALONDRIGO , /. #1. Terme 


corrompu du mot Canonigo, que le 
bas peuple employe pour déligner un 
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 jéune étudiant qui a un port & des 


maniéres ridicules. Voyez Canonigo. 
CALONGE ; J. m. T. anc, Voyez 


Canonigo. 
, * CALONGIA, /. f. T.anc. Voy. 


unongia. | 

* CALONGIA. On appelloit autre- 
fois ainfi une maifon attenante à l'E- 
glife , où demeuroient les Chanoines. 
Lat. Canonicorum contubernium , ii. 

* CALONIA, /. f. Le méme que 
Calémnia. Ce dernier eft plus ufité. 

* CALOÑA, /: f. Le méme que 
Calámnia.' Le premier eft furanné. 

* CaLoña. Signifioit auffi autre- 
fois amende , peine pécuniaire. Lat. 


a, e. 
* CALOSAR, o. a. Le méme que 
Calumniar. Le premier eft peu ufité. 
* CALOÑOSAMENTE, adv. T. 
anc. Calomnieufement, fauffement. 
Lat. Calumniofe. 

CALOR, /. m. Chaleur, qualité 
de ce qui eft chaud. Lat. Calor , oris. 

CALOR. Chaleur, ardeur , effort, 
courage. Lat. Ardor , oris. 

CALOR , au figuré, diligence , 
promptitude. Lat. Diligentia , «. 

CALOR. La chaleur, le fort d'une 
a&ion. ; 

CALOR NATURAL. Chaleur na- 
turelle. Lat. Vativrs ealor. 

Andar gaftando el calor natural. S'oc- 
cuper de chofes inutiles, s'obftiner mal 
à propos. Lat. Laterem lavare. 

Dar calor. Donner de la chaleur, 
échauffer , & au figuré, infifter, pref- 
fer , pourfuivre, continuer, perfil- 
ter, lurmonter , aider, Lat. Res i5/f- 
tere. Inflare. Rem urgere. 

Entrar en calor. Se réchauffer peu 
à peu. Lat. Cale/cere. 

Hacer calor. Faire chaud. 

Tomar calor. S'échauffer, en par- 
lant des chofes inanimées. 

Haze calor. 11 fait chaud. 

Haze mucbo calor, Il fait fort chaud. 

Hazia calor. 11 faifoit chaud. 

Hazia musbo calor. ll faifoit fort 
chaud. 

Hizo calor. Il Bt chaud. 

Hizo mucho calor. Il fit fort chaud. 

Ha becho calor. Ila fait chaud. 

Hara calor. 11 fera: chaud. 

Tener calor. Ávoir chaud. 

Tengo calor. J'ai chaud. 

Tengo mucho calor. J'ai fort chaud. 

Tiene ufled calor? Avez-vous chaud? 
d calor del Sol. La chaleur du So- 

eil. 

El calor de la lumbre. La chaleur 
du feu. 

* Refr. El dia de calor. effe te ar- 
ropa mejor. Ce Proverbe fignifie qu'en 
fait d'affaires, le trop de précaution 
ne nuit jamais. - 

* CALORIFICO, CA, adj. m. 
€ f. Terme pei ufité. Qui chauf- 
fe , ou qui caufe de la chaleur. Lat. 
Calorificus , 85 wm - 
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CALOROSO, sa, adj. Le mime 
que Calaurofo. 

A * CALORFRIO, /. s. Voyez Ca. 


CALOSTRO. /. m. Le premier lait 
qui vient aux femmes nouvellement 
accouchées. Lat. Coloftrum , i. 

* CALOTO, fm. Métal qui nous 
eft venu des Indes, & qu'on croyoit 
étre un métal particulier, mais qu'on 
a reconnu n'être autre chofe que les 
morceaux d'une cloche d'une ville 
ruinée du Popayan, appellé Caloto. 
Lat. Metallum quoddam ex Americanis 
partibus aduedtum., 

* CALPIZQUE , /. m. Receveur 
de rentes. Ce mot eft ufité dans les 
Indes Occidentales. Lat. Zributoruns 
in Indiá exaélor , oris. "ao 

CALUMBRIENTO , TA, adj. t. 
ES f. Rouillé , ée. Couvert, te 
de verd de gris. Lat. J/Erugimofus , 


a 9 Ww. 

CALUMNIA , f. £ Calomnie , 
fauffe accufation qui bleffe l'honneur 
ou la réputation. Lat. Calummia, e. 

Afanzar de calsmnia. T. de Droit. 
S'obliger à prouver ce qu'on a avancé 
contre quelqu'un , en fe foumettant 
au chátiment prefcrit par la Loi. Lat. 
Preflare calumniam. 

Juramento de cakémnia. 'T. de Pa. 
lais. Jurement , ferment de prouver 
l'accufation intentée. Lat. De preftan. 
da calummiü jusjurandum , i. 

CALUMNIADOR, /. m. Calom- 
niateur , impofteur , faux accufateur. 
Lat. Calumemiator , oris. 

CALUMNIAR, v. a. Calomnier , 
attaquer , ou bleffer l'honneur de 

uelqu'un par des chofes controuvées. 

t. Calumniari. 

CALUMNIADO , DA, f. P. Ca- 
lomnié, ée, accufé, ée fabfi ment. 
Lat. Calsonnià impetitus , a , um. 

CALUMNIOSAMENTE, adv. Ca- 
lomnieufement. Lat. Galu»sniof?. 

CALUMNIOSO, SA, adj. m. ES 
f. Calomnieux , fe, injurieux, eufe. 
Lat. Calumniofus, a, um. 

CALUNIA. Voyez Calumnia. 

CALUNIAR. Voyez Columniar. 

* CALURA , /. f. Chaleur exceflie 
ve. Ce mot eft furanné. V. Calor, 

* CALUROSAMENTE, ado. Avec 
chaleur, avec ardeug. Lat. Zrdenter, 

* CALUROSO, 34 , adj. m. E f. 
Chaloureux , eufe, qui a beaucoup 
de chaleur naturelle. Lat. Caldus, 


a, Um. — 

CALVA , f. f. Le tét de la téte qui 
eft fans cheveux , tête chauve. Lat, 
Calva, c. 

* CALVA. Efpéce de jeu qui con- 

à planter un os en terre & à l'a- 
battre avec une pierre. 

* CALVA DEL ALMETE. Le lomo 
met d'un cafque, comme le pana- 
che , l'aigrette &c, Lat. Galte apex , 
ICS 


CAL. 


"m. 


432 CAL 


CALVAR, v. ”. Devenir chauve. 
Lat. Calvefcere. 

CALVAR, U. 4. Abattre l'os dans 
le jeu dont on vient de parler. Lat. 
Metam offeam pleno icu deturbare. 

CALVAR, au figuré, tromper, af 
fronter. Lat. Fallere. 

Le calvo. Il fe trompa. 

. Calvar a traicion, Devenir chauve 
par derriére. Lat. 4 tergo calvefcere. 

CALVADO, DA, f. f. du verbe 
Calvar dans les acceptions aétives. 
Devenu, ue chauve. Lat. Caluefuc- 
tus, a, um. 

CALVARIO, /. m. Charnier, où 
l'on met les oflemens des corps morts. 
Lat. Calvaria, «e. 

CALVARIO. Calvaire, petit mon- 

ticule fait de main d'homme, à l'i- 
mitation de celui du Calvaire. Lat. 
Monticulus ad fomilitudinem | Calvarii 
montis confiructus. 
CALVARIO. Calyaíre, lieu od iy 
a des croix plantées, & oú l'on fait 
des ftations. Lat. Locus crucibus facer, 
ad pias Dominice palionis flationes re- 
colendas. 

CALVARIO, au figuré, dette con- 
traGée an cabaret, par allufion aux 
croix avec lefquelles on marque ce 
qu'on y prend à crédit. L. 4Es altenum. 

Muchos calvarios tengo. J'ai beau- 
coup de dettes. 

CALVARIO. Sobriquet qu'on don- 
ne à celui qui eft chauve. L. Calvus. 

* CALVATORIO, RIA, adj. m. 


€? f. Qui appartient à la chauveté. . 


Lat. Ad culvitiem attinens. 

CALVATRUENO, /. m. T. fami- 
lier & vulgaire. Tête entiérement 
Chauve. Lat. Calva, 2. 

CALVATRUENO. Se dit auffi par 
métaphore d'un homme dont le cer- 
veau eft timbré, L. Malefanum caput. 

* CALVAZA , /. f. augm. de Calva. 
Téte entiérement chauve. Lat. Zngens 
calvitium. 

* CALVETE, adj. dim. de Calvo. 
Qui eft un peu chauve, demi chauve. 

CALVEZ, /.f. Chauveté, calvi- 
tie. Lat. Calvities , ei. | 

* CALVILLA, /. f. dim. de Calva. 
Chauveté peu confidérable. 

* CALVINISTA, /. m. Qui a la 
téte chauve. C'eft un terme badin. 
Voyez Calvo. 

CALVINO, Na, adj. m. ES f. 
Le méme que Calvo. 

* CALVISSIMAMENTE, adv. T. 
hazardé, pour dire d'une maniére ex- 
trémement chauve. Lat. Toto capite 
calvo. 

* CALVO, va, adj. m. ES f. Chau- 
ve. Lat. Calvus, a, um. 

CALVO , métaph. Ras, pelé, liffe, 
qui n'a point de poil, comme le ve- 
lours , la tripe , le drap. &c. Lat. De- 
tritus, a, um. 

La ocafion es calva. L'occafion eft 
chauve ; qui la laifle échaper , ne la 
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‘retrouve plus. Lat. Occipite caloa eft 


occafio , ne teneatur fugiens. 

Tierra calva. Terrain pelé, terre 
dépourvue d'arbres, de plantes. Lat. 
Aridus ager EJ incultus. 

* Refr. Calvo vendra, que calvo 
uengara. Ce Proverbe nous apprend 
à ne point nous moquer des défauts 
d'autrui. 

* Como te bicifle calvo? pelo à pelo 
pelando. On applique ce Proverbe à 
ceux qui s'informent des chofes qu'ils 
fçavent. 

* Refr. De aqui à cien años todos 
Jerémos calvos. Ce Proverbe nous fait 
fouvenir de la courte durée de nó- 
tre vie. | 

* CALYS, ff. Orchanette, qui 
fert pour la teinture. L. Zncbuza, e. 

* CALZA, ff. Grande culote fort 
ample qui defcendoit jufqu'au, gras 
des jambes. Lat. Bracce, arum. 4 

CALZAS. Culote, qu'on porte au- 
jourd'hui. Lat. Subligar , aris. 

CALZAS. Bas. Lat. Tibialia, lium. 

CALZAS, en jargon, fers qu'on 
met aux pieds des criminels. Lat. 
Compedes , um. 

CALZAS ALTAS. Le méme que 
Calzas atacadas. 

CALZAS ATACADAS. Voyez Ata- 
cado. 

CALZA DE ARENA. Voyez Arena. 

Ecbarie à uno calza. Remarquer 
un homme pour le reconnoitre & fe 
méfier de lui, comme on met des 
chaufles aux pons pour les recon- 
noitre. Lat. Veluti fibi infenjum ali- 
quem notare. > 

En calza y jubon. En chauffe, & 
en pourpoint, d'une maniére indé- 
cente. Lat. Corpore feminudo. 

En calzas- y jubon , au figuré, fe 
dit des difcours dépouillés des orne- 
mens de la Rhétorique. Lat. Oratio 
inculta, abfque ornatu. 

Hombre de calzas atacadas. Voyez 
Atacado. 

Medias calzas. Bas à cadet. Lat. 
Tibialia, um. 

Tomar las calzas de willadiego. 
S'enfuir, gagner aux pieds. Lat. Da- 
re fe in pedes. 

CALZADA, /. f. Chauffée , levée 
de terre, chemin pavé. Lat. Via 


Jirata. 

* CALZADERA, /. f. Petite cor- 
de de chanvre avec laquelle on at- 
tache les fouliers de corde appellés 
Abarcas. Lat. Funiculus peronsbus ap- 
tandis deferviens. 

CALZADILLO , /. t». dim. de Ca 
zado. Petit foulier mignon, efcarpin. 
Lat. Calceolus. 

CALZADO, /. m. Chauffure , s'en- 
tend des fouliers, des bas, des jarre- 
tiéres. Lat. Calcemnenta , orum. 

CALZADOR , f: m. Chauffe-pied , 
longe de peau avec fon poil fait 
comme une raquette , qui fert à chauf- 
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fer les fouliers plus aifément. Lat. 
Talaris affula inducendis calceis fub- 
ferviens. 

Entrar con calzador. Se dit de ce 
qui entre avec peine. 

* CALZADURA, /. f£. Etrenne 
qu'on donne à un con: cordon= - 
nier lorfqu'il chauffe des fouliers 
neufs. Lat. Donum /utori pro. calceis 
recentibus perfolutum. 

CALZAR , f. m. Chauffure. Ce 
mot a vieilli. Lat. Calceamenta , 
orum. Ps 
CALZAR, ©. a. Chauffer, mettre 
des bas & des fouliers. Lat. Cur 
ceare. : 

CALZAR. Fortifier ce qui eft foi- 
ble, le reparer. Lat. Fulcire. 

Calzar una pared. Reparer une mu- 
raille, la renforcer. 

Calzar una rueda. Mettre une ban- 
de de fer autour d'une roue. 

alzar las berramientas. Remettre 
de l'acier aux outils & ferremens. 

Calzar. Avoir une certaine grof- 
feur, une certaine dimenfion, qui 
exige telle ou telle mefure : com- 
me la grandeur d'un foulier, le ca- 
libre d'une piéce d'artillerie. Ain- 
fi l'on dit: Calza tantos , il chauffe 
tant de points; Calza tanta bala, il 
porte tant de balle. 

Calzar , en jargon , mettre des fers 
aux pieds des prifonniers. Lat. Com- 
pedibus aliquem obftringere. 

Calzar ancbo à bolgado. Chauffer 
large, à fon aife. Lat. Zaxius cal. 
ceare. Au figuré , avoir la confcience 
reláchée, vivre dans la débauche & 
le libertinage. Lat. Ziberius quàm par 
eft. fe gerere. _ 

, Calzar las efpuelas. Se mettre des 
éperons. 

Calzar à calzarfe eftrecho. Vivre 
chrétiennement, d'une maniére auf- 
tére & rigide. 

Calzar plumas, expreffion poétique , 
qui fignifie voler. 


Calzarfe à alguno, 0 alguna cofa. 
Obtenir ce qu'on défiroit. 
* Refr. El que primero llega fe la 


calza. Les bons fuccés font pour les 
perfonnes laborieufes & vigilantes. 
CALZADO, DA, p. p. du verbe 
Calzur , dans toutes fes acceptions. 
Chauffé , ée. Lat. Calceatus , a , 
um. 
CALZADO, DA, #. €? f. Chauf- 
fé, ée, fe dit encore au figuré des 
oifeaux qui ont des plumes jufqu'au 
bout des ongles. Lat. Pennipes. Et 
des quadrupédes, qui ont les pieds 
blancs, & le corps d'une autre cou- 
leur. Lat. Pedibus albi; quadrupes. — 
Veflido y calzado. Chautfé & vé. 
tu. Phrafe métaphorique, pour dire 
u'une perfonne fans mérite & fans 
e donner la moindre peine, obtient 

ce qu'elle défire. Lat. Nullo labore. 
CALZO , /. m. Le méme que "it 
AL- 
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Carzos. T. de marine. Voyez 


Cantéles. | 


CALZON , f: 5. Culote, haut de 
chaufles. On» employe pour l'ordi- 
naire ce mot au pluriel. Lat. Brac- 
ce, arum. 

CALZONES MARINEROS.  Cu- 
lotes de matelots. Lat. NVautice 
bracce. 

Dar calzones. Expreffion qui mar- 
que la fubordination volontaire d'un 
homme. 

Ponerfe à calzarfe los calzones, Por- 
ter les culotes, fe dit d'une femme 
qui maîtrife fon mari. Lat. Virims- 
wis fibi arrogare. 

Se me quedo en los otros calzones. 
Refus que l'on fait fons prétexte 
d'oubli. Lat. Cum femoralibus rem fi- 
mul exui. 
* CALZONAZOS, f. m. plur. augm. 
de Calzones. Grandes culottes, terme 
ufité pour marquer la foibleffe , la 
làcheté , la parefle d'un homme, 
un homme mol, qui n'eft bon à 
rien. Lat. Homo nibili. 

- CALZONCILLOS , /. m. Calecons 
de toile. Lat. Zntima femoralia , ium. 

* CALZONCILLO. Jeu de l'hombre 
entre trois perfonnes , communément 
appellé del Renegado. 

* CALZUELA ,/. f. dim. de Cala. 
Bottine de drap fans genouillére, 
que l'on porte en hiver pour avoir 
plus chaud. Lat. Superius tibiale, is. 

CAMA, ff. Lit, couche pour 
dormir. Lat. LZedtus, i. 

Cama. Lit, fe prend quelquefois 
pour toute la garniture qui le compofe. 

CAMA. Lit au figuré, fe prend 
pour tout endroit oà l'on fe couche. 
Lat. Stratum, i. 

CAMA. Gite des animaux. Lat. 


fren , i. 

CAMA. Le méme que Camada. 

CAMA. Le fond d'une charrette, 
d'un chariot. Ce mot eft peu ufité 
dans ce fens. Lat. Carri folum , i. 

CAMA. C'eft cette piéce courbe 
d'une charruë, qui eft fixée par un 
bout entre le centre & le manche, 
& qui eft jointe par l'autre avec le 
timon. Lat. Pars incurva aratri , fhi- 
ve conjuncía. 

La couche d'un melon. 
Lat. Melopeponis pars fitu macerata. 

CAMA. Couche, en parlant des ra- 
ps , fe dit des piéces de viande ou 

lard qu'on met l'une fur l'autre. 

CAMAS, au pluriel, les branches 
du mors d'une bride. Lat. reni 
retinacula , orum. 

CAMAS. Lez d'une jupe , d'un 
manteau. Lat. Panni finus, is. 

. CAMA DE CAMPO. Lit fpacieux. 
Lat. Leffus amplior. 

CAMA DE GALGOS DE COCHI- 
NOS. Lit fâle & mal propre. Lat. 
Male cenflratus lectus. 

cay;a. Etre allité, étre ma- 
Tom, I. 
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lade. Lat. Zeélo affigi. i 


Hacerle la cama à alguno, à à al- 
guna cofa. Faire le lit à quelqu'un, 
ou à quelque chofe, c'eft donner à 
une perfonne le plan, la difpofition 
de ce qu'elle doit faire, l'inftruire ; 
& auf préparer ce qu'il faut pour 
faire une chofe. Lat. Jam flernere 
ad aliquid. 

* Refr. Defque la vieja no eflá de ga- 
na, Lazáro friega, y bace la cama. 
Ce Proverbe nous avertit de ne nous 
jamais repofer fur autrui des chofes 
qui concernent nos commodités & nos 
aifes. 

* Refr. Ecbate en tu cama , y pien- 
Ja en lo de tu cafa. Ce proverbe nous 
confeille de ne jamais nous endormir 
fur nos affaires domeftiques, & de 
penfer à les maintenir en bon état, 
méme dans nos momens de repos. 

* Refr. Quien mala cama bace , en 
ella fe yace. Celui qui fait mal fon 
lit, s'y couche tel qu'il eft. 

CAMADA, f. f. Ventrée, les petits 
qu'une femelle parmi les bétes met 
bas tout à la fois. Lat. Partus, ús. 

CAMADA. Bande de voleurs ca- 
chés pour furprendre les voyageurs. 
Lat. Furum adunata multitudo. 

* CAMADA. Se dit dans les ho- 
itaux des verolés qui y entrent pour 
e faire traiter , & qui en fortent 

aprés leur guérifon. Lat. Letorum, 
vel decumbentium egrotorum numerus. 

CAMAL, /. m. Licol de corde, de 
chanvre. Lat. Capiftrun, i. 

CamMaL. Chaine avec un anneau 
qu'on met aux efclavesqui fe font éva- 
dés, ou qui fe mutinent. Lat. Catena 
ftrrea, €. : 

CAMALEON. Voyez Chamaleon. 

CAMANDULA , ff.  Chapelet 
compofé de trois dizains , qui ont 
chacun leur Pater - nofter. Lat. Co- 
den precatoria terdenis conflans glo- 
bulis. 

Enviar à vender camandulas. En- 
voyer paitre quelqu'un, le chafler 
avec mépris. 

Tener muchas camandulas. Avoir 
beaucoup de malice. Lat. Fraudes 
moliri. 

CAMANDULERO, /. m.-Fourbe , 
hypocrite , qui a toujours le chapelet 
à la main pour mieux tromper le 
monde. Lat. Zypocrita, e. 

* CAMAPHEO , /. m. Sardoine , 
pierre précieufe. Lat. Sadonyx , chis. 

CAMARA, J.f. Chambre à cou- 
cher , un appartement en général. L. 
Conclave, is. 

CAMARA. Un grenier. Lat. Hor- 
reum, i. | 

CAMARA. Chambre d'un navire. 
Lat. Navis conclave. 

CAMARA. Quelques-uns appellent 
ainfi par allufion les parties du cer- 
veau od réfident les facultés de l'ame. 
Lat. Mentis fedes intima. 
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CAMARA. La chambre d'une pié. 
ce d'artillerie, ou d'une arme à feu. 
Lat. Tormenti bellici interior covus. 

CAMARA. Excrément de l'homme, 
Lat. Olrtum , i. 

CAMARA APOSTOLICA. Chambre 
Apoftolique , le tréfor public qui ap- 
partient au Saint Siége. Lat. Camera 
Apofolica. 

CAMARA DE CUENTAS. Chambre 
des comptes. Lat. Regiarum ratios 
num curia. 

CAMARA DE CASTILLA, à Cons 
Jejo de la Camara de Caflilla, Tribu- 
bunal compofé d'un Préfident ou du 
Gouverneur du Confeil de Caftille, 
& de trois ou quatre Miniftres. Lat. 
Sanctioris Concilii Caflellani curia. 

CAMARA DE INDIAS. Chambre 
des Indes. Tribunal fupérieur pareil 
à celui de Caftille , qui connoit des 
affaires qui regardent les Indes. Lat. 
Secretioris confilii judices circa Amerio 
cana negotia deputati. 

CAMARA DEL REY. Apartement 
où eft le lit du Roi, où il n'eft per- 
mis qu'aux feuls gentilshommes de 
la chambre d'entrer. Lat. Regium 
cubiculem — interius. 

CAMARA DEL REY. C'eft anfíi le 
tréfor Royal. Lat. Fifcus. : 

. CAMARAS. Flux de ventre, diar- 
rhée, flux de fang. Lat. Diarrbea, 
«e. Ventris fluxio, onis. 

Moza de camara. Femme de cham- 
bre. Lat. Cubicularis famula, «. 

CAMARADA , /. m. Camarade , 
compagnon , ami. Lat. Contuberma- 
lis, is. 

CAMARADA , Jf. f. Se prend pour la 
compagnie méme, & pour les gens 
qui la compofent. Lat. Cetus, ús. . 

Hacer camaráda. Se joindre à quel. 
qu'un pour aller en fa compagnie. 
Lat. Confociari. e 

Eflar de camarádas, Faire cham- 
brée enfemble. Lat. Eadem degere 
camera. 

Llevar , tener de camaráda à alguno. 
Admettre quelqu'un chez foi en qua- 
lité d'ami. Lat. Aliquem fibi in con- 
tubernium afcifcere. ) 

* CAMARAGE , /. m. Loyer qu'on 
paye d'une chambre, d'un apparte- 
ment, d'un grenier. Lat. Zocarium 
ex conduéclitio conclavi. 

CAMARANCHON , f. m. Galetas , 
grenier d'une maifon où-l'on met 
tout ce qu'on a de vieux, de mau- 
vais. Lat. Subtegulaneum tabulatum. 

CAMARERA, /.f. Femme de cham- 
bre. Lat. Cubicularia. 

CAMARERA MAYOR. Dame d'horr- 
neur chez la Reine, place qui eft tou- 
jours occupée par une Dame de la 
premiére qualité. Lat. Suprema Re- 
gine à cubiculo prefecía. 

* CAMARERIA, f. f. Impôt qu'on 
levoit dans la Caftille fous le régne 
du Roi Don Pierre durant la guerte 

G g con» 
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' contre les Maures, qui s'appliquoit 
au profit de fa chambre, d'oú l'im- 
pót a pris fon nom. Lat. Tributaria 
regie camere perfolvenda. — 

CAMARERO, f. sm. Premier valet 
de chambre. Lat. Cubicularius , ii. 

* CAMARERO. On appelle ainfi 
dans quelques endroits le garde des 
dépóts des bleds des communes. L 
Horrei publici prefectus , ús. 

CAMARERO MAYvoR.Grand Cham- 
bellan. Lat. Regii cubiculi prefectus. 

* CAMARETA, /. f. dim. de Ca- 
méra. T.anc, Alcove. V. Alcobita , ou 
Alcoba. Lat. Zetula, e. 

* CAMARIENTO, TA, adj. sm. 
£9 f. Celui ou celle qui a la diarrhée. 
"Lat. Ventris fluxu laborans. 

* CAMARILLA, /. f. dim. de Ca- 
mara. Petite chambre. Ce mot eft 
ufité parmi les maitres d'école & les 
précepteurs, qui ont coutume d'a- 
voir chez eux un petit réduit où ils 
Fouéttent leurs éléves. Lat. Arguftum 
gubiculum , i. 

C , f. m. dim. de Camara. 
Cabinet, petite chambre oú l'on en- 
ferme ce qu'on a de plus curieux. 
Jat. Repofitorium condende pretiofa 
Jupelleétilis. 
© * CAMARIN. Lieu où l'on garde 
les bijoux que les dévotes donnent 
aux Saints, furtout à la Vierge. L. 
Bonorum facris imaginibus oblatorum 
repofitoria cella, e. 

* CAMARIN. Cabinet de toilette. 
Lat. Mundi muliebris fecretius gyne- 
cæum. 

* CAMARIN. Cabinet où l'on fer- 
re fes papiers. Lat. Conclave fecretius 
Jeriniorum. ; 

* CAMARISTA, /.f. Fille, ou 
femme de chambre de la Reine. Lat. 
Regina à cubiculo femina, e. 

* CAMARISTA, 4. mt. On appel- 
le encore ainfi les Confeillers du 
Confeil de Caftille, auffi - bien que 
ceux de la chambre des Indes, Lat. 
Sanétioris confslii judex. 

. * CAMARITA ,/.f. dim. de Ca- 
maru. Petite chambre. Le méme que 
Camarilla. 

CAMAROTE , f. m. 'T. de marine. 
. Petite chambre conftruite dans les 
vaiffeaux , où couchent les paflagers. 
Lat. Nauticum cubiculum, à, 

* CAMARROYA, /. fF. Terme ufi- 
té dans les Reyaumes de Murcie & 
de Valence. Voyez Achicoria. 

* CAMARROYERO , /. m. Celui 
«qui vend de la chicorée fauvage. L. 
Intubi erratice venditor , oris. 

. * CAMASTRO, /. rm. Lit de labou- 
reur ; ce font des planches polves 
fur un banc de magonnerie , oà l'on 
étend un matelas ou une paillaffe. 
Lat. Ruflicum flratum , 5. 

* CAMASTRO. Petit lit de fangles. 

mot n'eft plus ufité. 

* CAMASTRON , /. mm. Honune 
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fourbe & diffimulé , qui fait fes conps 


fans rien dire. Lat. Veterator, oris. 

CAMBALACHE , f. m. T. fami- 
lier. Troc, échange d'une chofe con- 
tre une autre. Lat. Permutatio, onis. 

CAMBALACHEAR , v. a. T. fa- 
milier. Troquer, échanger, changer. 
Lat. Permutare. : 

* CAMBALACHEAR. Enjoler quel- 
qu'un, lui faire faire une chofe à la- 
quelle il ne s'attend pas. Lat. De- 
ludere. 

CAMBALACHEADO, DA, f. f. 
du verbe Cambalacbear dans toutes 
fes acceptions. Echangé, ée, engeo- 
lé, ée. Lat. Permutatus. Delujus , 


a, um. 

CAMBAS, /..f. Chanteaux qu'on 
met aux manteaux & aux autres vé- 
temens pour les arrondir. Lat. Pa 
pannus tronsuerfà fectus. 

* CAMBIA, /. f. Le méme que 
Cambio. Ce dernier eft plus ufité. 

* CAMBIABLE , adj. d'une term. 
Ce qui peut s'échanger, fe troquer. 
Lat. Permutabilis, e. 

CAMBIADIZO, ZA, adj. m. ES f. 
T. anc. Léger, re, inconftant, te, 
volage, changeant, te, incertain, 
ne. Lat. Levis. Mobilis. Inconflans. 

CAMBIADOR , /. »m. 'Trequeur , 
changeur. Lat. Permutator , oris. , 


* CAMBIADOR , en jargon, Sou- | Ji 


teneur de mauvais lieu. L. Zewo , onis. 
* CAMBIAMIENTO , /. m. Infta- 
bilité,inconftance, changement auquel 
une chofe ou une períonnce eft fujette. 
Lat. Levitas, atis, — Inconflantia , z. 
* CAMBIANTE, /. m. Reflexion 
de la lumiére qui tombe fur un corps 
poli. Lat. Lumen repercujJum. 
CAMBIANTE. Changeant, fe dit 
des étoffes & des fleurs. Lat. Verf- 


CAMBIANTE, en terme de Pein- 


ture, Clair obícur. 

CAMBIAR, «. a. Troquer, échan- 
ger une chofe contre une antre. Lat. 
Permutart. 


CAMBrAR. Se prend quelquefois: 


pour, varier, changer, altérer une 
chofe , de facon qu'elle paroiffe toute 
autre qu'elle n'eft. Lat. Variare. 

CAMBIAR. Prendre de l'argent au 
cours du change, à intérét. Lat. Da- 
niflam agere. 

CAMBIAR, Changer, paffer, traní- 
porter d'un lieu dans un autre. Lat. 
Transferre. 

* CAMBIAR. en terme de Marine, 
changer une chofe de place dans le 
méme vaiífeau , ou d'un vaifTeau dans 
un autre. 

CAMBIAR LA VELA. Changer la 
voile. 

CAMBIAR EL SESSO. Etourdir 
quelqu'un, l'enyvrer. Lat. Mentem 
alicui exturbare. 

CAMBIADO, DA, f. f. du verbe 
Cambiar dans toutes fes accgptions. 
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Changé, de, troqué, de, &c. Lat. 
Permutatus. Variegatus, a, um. 

* CAMBIJA, ff. T. d'Architec- 
ture. Ligne droite , qui tombe à 
plomb fur une autre, & fait avec elle 
des angles droits, ou à l'équerre. Lat. 
Normalis linea, e. 

* CAMBIJA. T. de fontainier. Ré. 
fervoir d'eau. L. Aquarum receptaculum. 

* CAMBIO, /. m. Troc, échange. 
Lat. Permutatio, omis. 

CAMB10. Change , banque, mé. 
tier de banquier. Lat. Cionhism , ii. 

CAMBIO. Change, augmentation 
ou diminution des efpéces monnoyées 
au tems dn payement, dans les Pro- 
vinces auxquelles on les deftine, y 
compris l'intéret dont on eft convenu.- 
Lat. Fenus rei pecuniariz. 

CAMBIO. Change, lieu oú l'on 
change les monnoyes. Lat. Men/a, e. 

CAMBIO. Change, intérét d'une 
fomme enargent ou en papier qu'on 
a placée à la banque publique , qu'en 
eft obligé de rendre en mémes efpé- 
ces, Lat. Fenus, oris. 

CAMBIO. Compenfation, équiva- 
lent. Lat. Compenfatio, omis. 

* CAMBIO SECO. Change fec, 
lettre de change qui fe donne (ane 
faire aucun tranfport de deniers. Lat. 
Pecunia mutuo data abfque prefenti 


yngrapbá. 
* CAMBISTA, J. m. Cambifte, 
terme de banque. Voyez Cambiador. 
CAMBRA, /..f. Le méme que Ca- 
mara. C'eft un vieux terme Arago- 


nois. 

CAMBRAY , /. m. Toile de Cam- 
bray. Lat. ZLinteum Cameracenfe. 

* CAMBRAYADO, DA, adj. m. 
€7 f. Qui refTemble à la toile de Cam- 
bray. Lat. Cumeracenfe - linteuns. refe- 
rens , fis. 

* CAMBRAYON, /. m. Toile qui 
reffemble à la toile de Cambray , 
mais qui eft moins fine. Lat. Lis 
teum Cameracenfe fecunda note. 

* CAMBRERO, /. :. Voy. Ca- 
marero. Le premier eft un vieux ter- 
me Áragonois. 

CAMBRON , /. m. T. Arabe. Efpé- 
ce de ronce que l'on plante autour d'un 
champ pour en fermer l'entrée. Lat. 
Rbamnus, i. 

CAMBRONERA , /. fF. Le méme 
que Cambron. Lat. Dumus, 5. 

* CAMBUX , fr. T.Arabe. Maf- 
que pour garantir le vifage du Soleil. 
Lat. Larva, e. 

* CAMBUX. Tetiére , coéffe de 
toile qu'on met aux enfans pour leur 
tenir la tete droite. Lat. Pueritis ca- 
lantica, e, 

CAMEDAPHNE. V. Chamedapbne. 

CAMEDRYS, /. m. Germandree, 


| plante. Lat. Zrixago, inis. 


*CAMEDRYS DE AGUA , d Aqua 


“kil, ff. Scordium , germandree aqua» 


tique. Lat. Zrixago paluftris. 
CAMELEA. 
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CAMELEA. Voyez Chemles. 
* CAMELETE , /. mm. Canonpour 
battre en bréche. Lat. Murale tor- 


enentum , i. 
+ CAMELBUCA.. V. Chameleuca. 
CAMELLA , /. f. Gamelle de bois 
à traire les femelles des chameaux 
& des autres animaux. L. Pelvis, is. 
CAMELLA. Jonc. V. Camelia. 
- * CAMELLERIA, /. A Etable à 


CAMELLERO , /. ». Chamelier , 
celui qui conduit les chameaux, $ 
«ui a foin de les nourrir & de les 
domter. Lat. Camelarius , 3. | 

CAMELLO, /. m. Chameau, ani- 
mal à quatre pieds. Lat. Camelus , i. 

CAMELLO. Cable, groffe corde. 
Lat. Rudens, tis. , 

CAMELLO PERDAL , f. ». Girafe, 
animal fanvage de la groffeur d'un 
veau qu'on trouve dans l'Afrique. 

* CAMELLON ,/. :». Carreau , ou 
planche de jardin , oà l'on plante des 
fleurs. Lat. Puloinus, i. 

* CAMELO , f. m. Canon fort 
court qui n'eft pas bon pour battre 
en bréche. L. ; ; 

* CAMELOTE , /. 5». Camelot , 
étoffe faite de poil de chameau, que 


eau ne fgauroit pénétrer. Lat. Ci&-| 


eius pannus. 

. * CAMERAL , adj. d'une term. 
T. peu ufité. Qui appartient au Fifc. 
Est. Ærarius, a, um. 

* CAMERO, RA, adj. m. ES f. 
Qui appartient à un lit. Lat. Ad de- 
dium nens. — 

* CAMERO. La perfonne qui loué 
des lits. Lat. Zeéfulorum conduttor , 


eris. 
* CAMESYCE. Voyez Chamefyce. 

* CAMIAR, v. a. Y. Cambiar. 

* CAMIAR. T. anc. Vomir , rejet- 
ter ce qu'on a mangé. Lat. Vormere.- 

CAMILLA, /. f. dim. de Cama. 
Petit lit. Lat. Zeculus, i. 

CAMILLA. Séchoir , machine à fe- 
cher le linge. Lat. Siccatorium, ii. 

* CAMINADA, f... T. peu ufité. 
Ce que l'on peut porter d'une fois, 
d'un voyage , d'une portée. L. Quod 
sn vice transferri poteft. 

CAMINADOR, ,/. m. Celui qui fait 
beaucoup de chemin en peu de tems, 
un bon marcheur, ou piéton. Lat. 
Feredus, i. 

CAMINANTE, fm. Voyageur, 
au propre & au figuré. Lat. Via- 
for , oris. 
* Refr. Caminante canfado , fubira 
en afno, ff no alcanza caballo.. Un 
voyageur qui eft fatigué, doit monter 
fur un áne, s'il ne trouve point de 


CAMINAR , v. sn. Voyager, aller 
dan lieu dans un autre, à pied, 
À cheval ou en voiture. Lat. Je 
facere. 


CAMINAR. Marclier, fe dit des} 









Brevius tormentum , i. |. 
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chofes inanimées, du foleil, des ri 
viéres &c. Lat. Ire. Progredi. 
CAMINAR. Suivre, pourfuivre, 
oourir aprés une chofe dans le deffein 
de l'attraper. Lat. Z7nvefligare. 
. CAMINAR , au figuré, continuer 
ce qu'on a commencé , avancer , fai- 
re des progrès dans les fciences , 


. dans la vertu, dans les arts. L. Pro- 
grelus facere. 

chameaux. L. Camelorum flabulum , i. || 

. Se conduire avec prudence & avec 


AMINAR CON PIES DE PLOMO. 


réflexion dans les affaires. L. Cauè 
progredi. 

CAMINAR DERECHO. Marcher 
droit , agir fans détour , fans qu'aucun 
refpe& humain nous retienne. Lat. 
: Reéta progredi. 

* CAMINATA,/.f T. vulgaire. 

Promenade un peu longue pour fai- 
‘re de l'exercice. ' Lat. Ambulatio, 
enis. 

* CAMINERO, 24A , f. m. f. Voyez 
Caminante. 

CAMINO, jf. m. Chemin, route 
par où l’on va d'un lieu à un autre. 
Lat. Via, e. 

CAMINO. Chemin, allées & ve- 
nués qu'on fait d'un lieu dans un 
autres. Lat. Zfer, ineris. 

CAMINO. Voyage qu'on fait fur 
‘mer. Lat. Vavigatio, onis. 

CAMINO. Chemin, voye, préce- 
pte, régle qu'on fe propofe pour la 
conduite de la vie. Lat. Via, e. 

CAMINO. Se prend au figuré pour 
l'état, le genre de vie qu'un homme 
embrafle. Lat. Vite ratio. : 

CAMINO. Caradére, maurs, in- 
clination , génie. Lat. Zrdoles , is. 

CAMINO , au figuré , Voye, moyen 
qu'on employe. L. Zngenium, ii. 

CAMINO CABDAL, d caudal. Ter. 
anc. Grand chemin, chemin royal. 
Lat. Via trita ac frequens. 

CAMINO CARRETERO. Chemin 
de charrois. Lat. Via publica. Et f- 
gurément, façon, méthode, régle, 
ufage , coutume , chemin battu. 

CAMINO CUBIERTO. T. de for- 
tification. Chemin couvert. 

CAMINO DE LA HERRADURA. 
Chemin étroit, où il n'y a que les 
gens à pied € les chevaux qui 
puiflent paffer. Lat. Semita, e. 

CAMINO DE RONDAS. Terme de 
fortification, Chemin des rondes. L. 
JMuralis lorica agger. 

CAMINO DE SANTIAGO. On ap- 
pelle ainfi la voye la&ée. Lat. Via 
lactea. 

CAMINO REAL. Grand chemin, 
chemin royal. Lat. Publica via. 

Abrir camino. Ouvrir le chemin, 
applanir les difficultés qu'on trouve 
dans une affaire. Lat. ditum facere. 

Allanar el camino. Applanir le che. 
min, applanir les difficultés qui fe 
préfentent. Lat. Vsam complamave, 

Obices fuperare. 
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Anda? el camino. Se 
un voyage > fe mettre en chemin. 

Lat. Ad iter fe accingere. 

De camino. Chemin faifant, fans 
y penfer. Lat. Zn viá. 

Ejtar entre dos caminos , à encontrar 
con dos caminos, Etre en doute, étre 
irréfolu, héfiter, balancer. Lat. JW 
bivio berere ancipitem. 

Hallar camino. 'Trouver moyen de 
fortir d'une affaire épineufe. 

Ir fuera de camino. Errer , s'abuler 
dans fon opinion, ou dans l'expli- 
cation qu'on donne à une chofe. 

Ir à echar cada qual por fu camino, gr 4 
Suivre chacun un chemin différent, 
n'être point d'accord. Lat. 4Abire im 
varias fententia. i 

Irfe por effos caminos adelante. S'en 
aller fans favoir où. Lat. Dubiis itin 
neribus palantem aufugere. 

JMoflrar el camino. Montrer le che 
min, inftruire , diriger. Lat. Mor 
Jfirare iam. 

Ir fu camino, à irfe fu camino, 

Aller fon chemin, fuivre la route bas 
tué. Lat. iam fuam carpere. 

No llevar una cofa camino. Se dit 
d'une chofe douteufe, & incertaine: 
Lat. A «rro defiecíere. 

Perder el camino. S'égarer. Lat. De« 
errare itinere. 

Por raro camino. D'ume maniére 
imprévué. & extraordinaire. L. Vik 
inufitatá. í 

Salir al camino. Aller furprendre 
quelqu'un, l'attaquer à l'improviíte; 

una cofa fuera de camino. Se dit 
d'une chofe mal concertée. Lat. A 
recta vatione aliens effe. 

Tiene un pedavo de mal camino. La 
chofe n'eft pas aufli facile qu'on le 
penfe. Lat. Non admodum expedita 
ef «ia. 

Tornar à volver al camino. Ren- 
trer en foi- méme, reconnoitre fon 
erreur. Lat. di inflitution iter rc. 
verti. j 

Traber al camino à alguna perfona. y 
Mettre quelqu'un à la raifon. 

* Refr. Camino de Santiago, tante: camino Ae 
anda el coxo, como el fano. Ce Pro- 
verbe fignifie que tous chemins con-' 
duifent au méme endroit. 

* Refr. Al mal camino darle prieffa.Ce: 
Proverbe fignifie que plus on eft. dans poo 
le malheur, plus on doit cherchcr . 
les moyens d'en fortir. 

* Refr. Defdichas y camimos hacen 
amigos. Ce Proverbe eft fondé fur ce- 
que pour l'ordinaire les malheureux 
aiment à rencontrer leurs femblables 
pour fe confoler réciproquement, & 
parce que lorfqu'on voyage avec un 
fecond, le befoin qu'on a d'une com-: 
pagnie ; nous lie étroitement avec 

ui. | 

* Refr. De us camino dos mandados. 

Faire d'une pierre deux coups. 
enspéro wo dexes ' 


Vers du cote di 


* Refr. Por ningunt 
Gga el - 
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el camino ‘real por el fendero 3 ‘à quien | vient: 


dexa el camino Real por la veréda , 
pienfa atajar, y rodéa, Ce Proverbe 
nous confeille de ne jamais abondon- 
ner le certain pour l'incertain. 

* Refr. Quando fueres en camino no 
digas mal de tw enemigo. Ce Pro- 
verbe nous confeille de ne nous ja- 
mais livrer à des gens que nous ne 
connoiflons pas. 

* Refr. Quien fiembra en el camino, 
canfa los bueyes, y pierde el trigo. Ce 
Proverbe eft pour ceux qui travail. 
lent inutilement. 

* Refr. Suelas y vino andan camino. 
On vient à bout de tout par le travail 
& la diligence. 

Refr. Tambien por do vá , como por 
do vino tres leguas bai de mal camino. 
Jl y a trois lieues de mauvais chemin 
par - tout. 

. CAMISA , f. f. Chemife. Lat. Zn- 
dufium , ii. 

CAMISA. L'envelope , la pelli- 
cule de certains fruits & de certaines 
femences. Lat. Cuticula, e. 

CAMISA. Dépouille de ferpent & 
de couleuvre. Lat. Colubri exuvie , 
arum. 

CAMISA. Chemife, en terme de 
fartification, le revétement d'un mur. 
. Lat. Muralis lorica , e. 

CAMISA. en terme de jeu decar- 
tes, Certain nombre de jettons qu'on 
prend au jeu, qu'on appelle commu- 
nément enjeu. Lat. Calculorum lufo- 
riorum præfixus numerus , i. 

- CAMISA) au jeu de la rente, c'eft 
quand avec les fix dés qu'on jette on 
ne fait aucun point. 

CAMISA DE PARED.Le Crepi, l'en- 
droit de chaux ou de plátre qu'on 
met à une muraille. Lat. Albarium 
epus, eris. 

CAMISA ROMANA. T. anc. Ro- 
Chet d'un Prélat. 

Dar, 0 tomar la muger en camifa. 
Donner , ou prendre une femme fans 
dot. Lat. Z»dotatam fpondere. 

Dexarle à uno en camifa, 0 no de- 
-&arle ni aun camifa. Oter ou voler à 
quelqu'un tout ce qu'il a. Lat. Æx- 
goliatum aliquem relinquere. 

Eflar con la camifa arremangada. Etre 
expofé à quelque péril. 

Eflar en camifa. d andar en cami- 
fa. Etre mal vétu. Lat. Panno/um 
sncedere. 

' Efius en tu camifa? Es-tu dans ton 
bon fens ? Lat. Furis an infanis ? 

Jugar bafla la camifu. Jouer jufqu'à 
fa chemife. Lat. lee tunicam ipfam 
committere. : 

AMeterfe en camifa de once varas. Se 
dit de ceux qui entreprennent des 
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chemife. 


Vender la camifa. Faire les derniers 


efforts pour venir à bout d'une chofe. 
Lat. Extrema tentare. 

Camifa de arbol. La petite peau d'un 
arbre, par où monte la féve, & qui 
eft entre l'écorce & le bois. 

Cami/a de cera. Couverture de cire 
qu'on ajoute aux flambeaux en ache- 
yant de les faire. 

* Refr. Za mugér que poco bila, fiem- 
pre trabe mala vamifa. Tout homme 
qui fuit le travail ne fait pas grand 
profit. : 

* Refr. Madre vieja , y camifa rota, 
no es desbonra. Ce n'eft point la pau- 
vreté, mais le vice qui deshonore. 

* Refr. Madre, y bija viflen una 


camifa. On fe régle toujours fur Pex- 


emple de fes fupérieurs. 


* Refr. Primero es la camifa que el 
Jayo ; à mas cerca eflá la camifa que el 
fayo. Charité bien ordonnée commen- 


ce par foi - méme. 
* Refr. Quien no tiene mas que una 
camifa, cuda fábado tiene mal dia. Le 


pauvre eft malheureux toutes les fois 


qu'il réfléchit fur fes befoins. 
! * Refr. Salud es la que juega , que no 


camifa nueva. La fanté eft préférable 


aux richeffes. 

CAMISETA, /. f. dim. de Cami/a. 
Petite chemife dont les manches font 
fort longues. Lat. Parvum indufium. 

CAMISILLA , /. f. dim. de Cami/a. 
Petite, ou mauvaife chemife. Lat. 
Detrita fubucula ES exigua. 

* CAMISOLA , /. f. Demi che- 
mife fine qu'on met par deífus une 
groffe. Lat. Exterior fubucula tenuior. 


* CAMISOLA. C'eft aufli une ca- 


mifole de forgat. Lat. Remigis Z'bo- 
rax , Actis. 
CAMISON , f. rm. augm. de Cunifa. 
C'eft proprement une chemife d'hom- 
me, mais on entend par là une che- 
mife plus grande & plus ample que 
les chemifes ordinaires. Lat. Subucu- 
la amplior. | 
* Refr. En bombre a[fentado , ni ca- 
puz tundido, ni camifón curado. Ce 
Proverbe fignifie que les perfonnes 
fenfées nefe fingularifent jamais dans 
leur habillement. Lat. Prolixiora in 
veflibus fugit prudens. 
* CAMISOT, /. m. vieux terme 
Aragonvis. Le méme que Æ4/ba. 

* CAMISOTE, /. m. Sorte d'ar- 
mure ancienne. Lat. Lorica genus. 

CAMITA , f. f. dim. de Cama. Pe- 
tit lit. Lat. Lecfulus , i. - 

* CAMODAR, v. a. en jargon, 
Changer les chofes de face, les va- 
;rier, les défigurer pour qu'on ne 


chofes difficiles, & dont ils font inca- | puifle point les reconnoitre. Lat. 


pables de venir à bout. Lat. /Majo- 
ris moliminis opus aggredi, — 

Se acuerda de ello, como de la prime- 
ra camila que Je pufo. Il ne s'en fou- 


t 


Commutare. Invertere. 

CAMON, JS m. augm. de Cama. 
Grand lit de parade. Lat. Lectus ad 
Jpeciem inftructus. Y fe dit aufl d'un 


plus que de fa premiére 
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Cabinet vitré où on le place pour 
avoir plus de jour & pour fe garan- 
tir du vent. Lat. Zeta vitris magni- 


in : 

* CAMONES. Bandages de bois 
de chéne verd, quc l'on met aux 
roues des charrettes , au lieu de ceux 
de fer. Lat. Ligxeus cantbus , £. 

CAMPAL, adj. dim. terme qui 
appartient à la campagne. Lat. Cam- 
petris , e. 

Batalla campal. Bataille rangée. 

CAMPAMENTO, /. m. Campe- 
ment, logement d'une armée qui 
tient la camp . Lat. Cafra, 
orum. 

CAMPANA, f. f. Cloche, inftru- 
ment de métal dont on tire du fon 
par le moyen d'un batant. Lat. Cam- 
pana, e. 

CAMPANA. Cloche , fe prend quel. 
quefois pour Eglife ou ParoifIe. Lat. 
Jurifdiélio Parrchialss. - 

CAMPANA. Se dit aufli de tout 
ce qui a la figure d'une cloche. Lat. 
Campana fguram referens. 

CAMPANA, en jargon, une ju- 
pe de femme. Lat. Zunica fimine 
exterior. 

* Campana de Buzo. Cloche de 
plongeur. Lat. Urinatorum c 

A campana berida. Voyez 
pana tanida. 

A campana tañida. En foule € 
à la hâte, comme fi le tocfin fon- 
noit. Lat. Properè, feflinanter. 

* Hacer campaxa. Faire la cloche, 
en parlant d'une jupe de femme dans 
laquelle le vent fouffle. Lat. Vefi- 
bus tumentibus incedere. 

Juntarfe à campana tañida. Se dit 
d'une Communauté qui s'affemble 
pour les affaires du couvent. Lat. 
Æris campani fonitu congregari. 

No ba oido campanas. Se dit d'un 
homme ignorant qui fait des quef- 
tions ridicules. Lat. Zn illa re ce- 
cutit. d 

Ponerfe mas bueco que una 
na. S'enfler de gloire fans fujet. Lat. 
Supra modum efferre Je. 

* Refr. Campana cafcada nunca fa- 
na. Ce Proverbe fignihe que ceux 
qui vivent dans Poiliveté & qui né- 
gligent leurs affaires, perdent plus 
qu'ils ne gagnent. 

Bienes de campána dá los Dios, y 
el Diablo los derrama. Ce Proverbe 
eft contre les Ecclefiaftiques qui font 
un mauvais ufage de leurs revenus. 

* Refr. Gente ruin campaina de pa- 
lo. Ce Proverbe fignifie que la rai- 
fon ne produit aucun effet fur les 
gens qui n'ont point de fentiment. 

* Refr. No entra en Mia la cam- 
pána, y a todos llama. On applique 
ce Proverbe à ceux qui confeillent 
à autrui des chofes qu'ils ne prati- 
quent point. 


* Reiz, Quai es .la campána, a 


À cam- 
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proportionnés à leurs caufes. 

* Refr. Quien sai ira perg 
que taxa las campánas. Celui quia le 
profit , doit avoir aufli la charge.: 

A la móza mala, lacampana la Îla- 
ma: Ala mala mala, ni campana m 
sada. On applique ce Proverbe à ceux 
qui ne s'acquittent jamais de leur de- 
voir, qu'on ne les en faffe fouvenir. 

CAMPANADA, /. f. Bruit, fon 
de la cloche. Lat. Campane fgnum. 

CAMPANADA , f. f. Le bruit de 
quelque événement extraordinaire 
dans une ville, on dans une Pro- 
vince. Lat. Rumor , oris. 

CAMPANARIO , /. m. Clocher. 
Lat. ja turris, is. 

Paréce urraca en campánario. Cbarlar 
como tordo en campánario. Se dit de 
cenx qui difent tout ce qui leur vient 
à la bouche. Lat. Picà loquaciorem effe. 

Subirfele à uno la colera al campá- 
sario. Se mettre en colére. Lat. Ex- 
candefcere. 

CAMPANEAR , o. n. Carillonner, 
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4 dudajáda. Les effets font tobjonrs | qui a la figure. d'une  fonnetté. Lat. 


Palearibus inflrucfus taurus. 

Venir. como fs le llamaran con cam- 
panilla. Se dit pour marquer qu'un 
homme eft venu aufli à propos & 
auffi à tems que fi on l'eüt: appellé. 
Lat. Opportunè advenire. 

CAMPANILLERO , /. 1. T. bur- 
lefque & hazardé. Celui qui fonne 
de petites fonnettes pour fe diver- 
tir,.carillonneut. Lat. Campararamn 
pulfator , oris. 

* CAMPANITA, JS. f. dim. de 
Campana. Petite cloche, clochette, 
fonnette. Lat. , 4. 

' * CAMPANUDO, DA, adj. m. ES f. 
Enflé, ée , gonflé, ée , ampoulé , ée, 
il fe dit de ces grands noms que l'on 
prend, & auffi de ces grands mots, 
dont les puriftes fe fervent, & de 
toutes chofes vagues, qui font du 
bruit & du fracas dans le monde. 
Lat. Tumidus. Ampullatus , a. 

* CAMPANUDO , en jargon , un 
bouclier. Lat. Clypeus, i. 

CAMPARA , f. f. Campagne, plai- 


fonner les cloches.L. Campanam pulfare. ! ne, grande étendué de champs. Lat. 


CAMPANEAR, au figuré, rendre 
une chofe publique, en parler fans ceffe 
à tout lc monde. L.Zliquid promulgare. 

Alla fe las crmpaneen. S'en mele qui 
voudra. Lat. Jis cure fit. - 

* CAMPANELA , /. f. On appel- 
leainfi en terme de danfe Efpagnole, 
une pirouette, une cabriole.Lat. Cruris 
alterius in gyrum. circumflexio. 

* CAMPANEO, /. m. Sonnerie, 
des cloches. Lat. Campanarum pul- 
fatio , onis. 

CAMPANERO , /. sm. Fondeur de 
cloches. L. Canrpanarum conflator, oris. 

CAMPANERO. Sonneur de cloches. 
Lat. Campanarum pulfator , oris. 

CAMPANIL, adj. dimin. Qui ap- 
partient à la cloche, ou au métal 
avec lequel elle eft faite. Lat. 44d 
campanas pertinens. Campanum es. 

CAMPANILLA. /. f. dim. de Cam- 
péna. Petite cloche, clochette. L. Cam- 
panula, e. 

CAMPANILLA. Cloche, veflie qui 
fe forme fur la furface de l'eau. Lat. 
Bulla, e. 

CAMPANILLA. La Luette. 

Glottis , idis. 
' CAMPANILLA. Lifet, ou liferon , 
herbe aux cloches. Lat. /elxine, es. 
- Fluecos de campanilla. Campane, 
crépine de fil d'or, d'argent, de 
foie ou de laine, terminée en petite 
houpe fagonnée. Lat. Floccis decora- 
da fünbria. 

Tiene mucbas campanillas , d es bom- 
bre de muchas campanillas. Ces ex- 
preffions fignifient qu'un homme mé- 
rite toute Íorte d'eftime à caufe de 
fes talens , & de fes qualités per- 
fonnelles. Lat. Pluribus dotibus eminet. 

Toro de campanilla. Taureau qui 
a fous le cou un morcean de peau 


Lat. 


Campus , i. Planities , ei. 
* CAMPANA. Le terrain qu'occu- 
e une armée , lorfqu'elle eft hors de 


"les logemens. Lat. Caftra. 


* CAMPAÑA. Campagne, le tems 


- qu'une armée eft en campagne. Lat. 


- Militaris expeditio , onis. 

* CAMPAÑA. On appelle ainfi le 
Ciel & la mer à caufe de leur éten- 
' due. Lat. Maris planities. 

! Batir à correr la campaña. Battre 

ou courir la campagne, pour connoi- 

tre la fituation de l'ennemi. ' Lat. 
Hoflem explorare. 

| CAMPAR, «v.s. Camper, pofer 
le camp , en parlant d'une Pn L. 
Tentoria figere. 

* CAMPAR, fignifie auffi, l'em- 
; porter fur les autres , l'emporter fur 
eux par fes avantages & fes qualités. 
Lat. Eminere. 

* CAMPAR. Affeder des qualités 
qu'on n'a pas, faire le brave, l'hom- 
me d'efprit, de mérite. Lat. Dotes 
Jibi negatas affectare. 

* CAMPAR CON SU ESTRELLA. 
Faire parade de fa Fortune dans fes 
adions & dans fes difcours , s'enor- 
gueillir de fa bonne fortune. Lat. 
Fortunam fibi profperam venditare. 

* CAMPEADA , /: f. T. anc. peu 
ufité. Campagne, le tems qu'une ar- 
mée e(t en campagne. Lat. Militari; 
expeditio, onis. 

* CAMPEADOR , /. m. Vaillant, 
courageux, qui fe fignale dans les com- 
bats. Lat. Bellater forti/fanus. 

*CAMPEAR, «.». Courir, battre la 
campagne avec des troupes, pour re- 
connoitre le terrain, aller à la dé- 
couverte. Lat. Hoflem explorare. 

CAMPEAR. Se mettre en campagne. 
Lat. Copias educere. — 
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* CAMPEAR. Sortir de fon gite 
pour aller chercher de quoi vivre, 
en parlant des animaux. Lat. Zn aper- 
tum campum prodire, - 

CAMPEAR. Briller , éclater , fe 
diftingner parmi leslautres.L. Eminere. 

* CAMPEAR. Difpofer une chofe 
de facon qu'elle foit vué de tout le 
monde, en faire parade. Lat. Zn ocu- 
lis omnium ponere. | 

* CAMPEAR. Travailler aux champs, 
la campagne. Lat. Agros colere. 

CAMPECHE , /: 5s. Campéche. Ce 
mot a vieilli dans ce fens. Bois qui 
croît dans la Provinee de ce nom . 
dans la nouvelle Efpagne, & dont 
on fe fert pour teindre en violet. . 

CAMPEON , f. m. Champion, 
guerrier qui l'emporte fur les autres 
par fa valeur & par fes exploits. L. 
Stremeus bellator , oris. 

* CAMPERO, RA, adj. m. (9 f 
Aéré , ée, expofé , éeà l'air, en plei- 
ne campagne. Lat. Zn puro patenti- 
que compofitus , a, san. a 

CAMPERO. Garde de champ. Mef- 
fier. Lat. Cuflos faltuarius. 

* CAMPERO. On appelle ainfi dans 
certaines Communautés un Religieux 
qui a foin de ce qui regarde les champs. 

* CAMPERO. Cochon qu'on éleve 
dans les champs, & qui ne vit que 
d'herbes & de racines. Lat. Sws cam. 


peris. 

CAMPESINO , NA, adj. m. ES f. 
Champétre, ruftique, fauvage, qui 
vit toujours dans les champs. Lat. 

uflicus, a, um. 

CAMPESTRE , adj. d'une term. 
Le méme que Campefno. 

* CAMPILAN, /.m. Efpéce de fa- 
bre trés pefant & fort pointu, dont 
fe fervoient les habitans des Molu- 
ques. Lat. Acinaces, is. 

CAMPILLO, /. m. dim. de Campo. 
Petit champ, petite étendué de ter- 
rain. Lat. Ager exieuus. 

Ser el faftre del Campillo. Etre le 
tailleur de Campillo. Nom d'un vil- 
lage oà il y avoit un tailleur à qui 
un facétieux donna un habit à rapé- 
tacer, le chargeant également d'acheter 
les piéces, qu'il ne paya pas non plus 
ue la facon; & depuis ce tems on 
e fert de cette phrafe pour dire qu'un 
homme eft non feulement chargé d'un 
ouvrage, maís encore de la dépenfe 
à laquelle il oblige, parce qu'il a à 
faire à un mauvais payeur. Lat. De 
fuo ipfius ponere fila ES futuram. 

CAMPIÑA, /..f. Campagne dé 
couverte, plaine. Lat. Campus, i. 

* CAmPIñA. Les chaffeurs appel. 
lent ainfi une plaine od il ne croit 
que de l'herbe, pour la diftinguer des 
montagnes qu'ils nomment Paramo. 

CAMPIÑA. Signifie auffi la méme 
chofe que Campaña. 

* CAMPIO, 14, adj. m. EJ y. an 
kttéral, Errant , te, qui vit dans 

683 les 
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les 5: & au: figuré, ilfe dit 
d'une perfonne. dénuée de vertu, & 
qui vit fans aucune attention furelle- 
méme. Lat. Per campos vagus. Ne- 
bulo. 

CAMPO, /. t5. Champ, campagne, 
efpace de terrain étendu qui eít hors 
d'une ville. Lat. Campas , i. 

CAMPO , au figuré, étendue , efpa- 
ce d'une chofe à une autre. Lat. Spa- 
dium , ii. 

CAMPO. Champ, piéce de terre 
labourable. Lat. Ager, gri. 

CAMPO. Champ, le fond d'une 
étoffe ouvragée, brodée. L. Area, e. 

Campo. Camp, armée qui eft cam- 
pée. Lat. Acies , ei. 

CAMPO. Les Postes employent ce 
motau figuré, pour défigner un ef- 
pace fort étendu , comme le Ciel, la 
mer. Lat. Æquor, oris. 

Campo. Champ , en terme de Bla. 
fan , le fond fur lequel on peint ou 
l'on grave les figures qui entrent dans 
les armoiries. Lat. Area, e.  * 

Campo. Champ clos, lieu que l'on 
choifit pour fe battre en duel. Lat. 
Campus. | 


CAMPO ABIERTO. Champ ouvert, 


campagne rafée. Lat. Campus patens. 

. Campo abierto, extendido à dilata- 
do. Champ ouvert, étendu, fe dit 
figurément d'un fujet, ou d'une ma- 
tiére riehe , fertile. à pouvoir s'éten- 
dre. Lat. Zatus differendi campus. 

Campo à campo. Ármée contre ar- 
mée, puiflance contre puiflance. 

Campo de batalla. Champ de batail- 
le. Lat. Acies., ei. 

Campo de batalla, Se dit au figuré 
d'une chofe dont le fouvenir tour- 
mente & afllige. 

Campo de pinos , en jargon, un lieu 
de débauche. Lat. Zwupasar , aris. 

Defcubrir campo. Battre l'eftrade, 
au littéral; & au figuré, examiner 
les chofes pour les connoitre. Lat. 
Hoflem explorare. Tentare vadum. 

Dexar el campo. Abandonner, la 
campagne, feretirer, en parlant d'u- 
ne armée qui a été battué. Lat. Loco 
cedere. — 

Dexar el campo abierto, libre, à 
defembarazado , au littéral , abandon- 
ner la campagne, & au figuré, ótér 
les obftacles qui s'oppofoient aux pré- 
tentions de quelqu'un. 

Entrar en campo con smo. Se bat- 
tre avec quelqu'un en duel. Lat. 7» 
aciem defcendere. 

Es poner puertas al campo. C'eft 
vouloir mettre une porte aux champs, 
Phrafe pour exprimer une chofe im- 
poflible. Lat. Apros in mari venari eft. 

Hacer campo. Débarraffer un lieu. 
Lat. Locum dare. 

Hacer campo. Signifie auffi fe bat- 
tre en ducl. 


Hacer campos, parmi les enfans, 
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vuider fon ventre. Lat. Jeére exo: | anf tne des feize: Conftéllations mé 


nerare, ——— 

Hacerfe el camps. S'enfuir pour fe 
fouftraire aux pourfuites de la juftice 
ou d'un ennemi, courir les. champs 
pour voler. Lat. Campos petere. 


Hombre de campo. Laboureur, pay-- 


fan, homme qui vit à la campagne. 
Lat. Homorufiicus. Agricola ,. e. 

Partir el campo, 0 el fol. Diftribuer 
le terrain á deux perfonnes qui com- 
battent en champ clos. . 

el campo por uno. Refter 
maitre du champ de bataille. Lat. Pu" 
gne locum fujis boflibus. occupare. 

Quedar en el campo. Refter mort 
fur la place. Lat. Jn prelio mortuum 
occumbere. 

Salir a] campo abierto. Se rendreau 
lieu marqué par un cartel, & au figu- 
ré, entrer dans quelque difpute lit- 
teraire. Lat. Zn patentem prodire cam- 


pum. à 

Vida del campo. Vie des champs. 
Lat. Ruralis vita. 

* Refr. Quando cuentan las eftrel- 
las, el campo queda por ellas. Ce Pro- 
verbe montre combien il eft ridicule 
de vouloir connoitre ce qui pafle nó- 
tre intelligence. Lat. Quid, que- 
Jo, flellas numeras ? Vinceris ab illis. 

* Refr. Quasdo no dan los campos, 
no ban los Santos. Ce Proverbe figni- 
fie que lorfque l'année eft fterile , les 
laboureurs ne donnent point l'aunio- 
ne. Lat. Æffate flerili pauperes manent 
Divi. 

* CAMPRONADO, DA , /. m. ES 
f. Cramponné, ée. On appelle ainfi 
en terme de Blafon une croix dont 
l'extrémité eft faite en forme de po- 
tence: Lat. Uncinatus , a, um. 

CAMUESA, /. f. Calville blanc , 
forte de pomme fort douce & d'un 
gout délicieux. Lat. Malum Betoticum 
aromaticum. 

CAMUESO, f. mm. Arbre qui por- 
te la pomme donton vient de parler. 
Lat. Malus Beotica aromatica. 

CAMUESO. On appelle ainf au fi- 

ré, un homme de peu de fens , un 

ourdaut, un idiot. Lat. Homo flu- 
pidus. 

CAMUZA, /. f. Chamois , peau de 
chamois dont on fait des culotes. Lat. 
Rupicaprina pellis, is. 

CAN, /. ». Chien. Voyez Perro. 

CAN. On appelloit autrefois ainfi 
l'as d'un dé à jouer, auffi-bien que 
la Canicule. Lat. Camis. Camis fyrius. 

CAN DE LANAS. Voyez Perro de 


CAN MARINO. Chien de mer , for- 
te de poiflon dont la peau eft fort 
rude. Lat. Marinus canis. 

CAN MAYOR. Le grand chien, une 
des feize Conftellations. méridionales. 
Lat. Camis major. 

CAN MENOR. Le petit chien, c'eft 


ridionales. Lat. Canis snimer. 

Canes. Corbeaux, enterme d'Ar- 
clite&ure , les piéces de bois ou: de 
piene qui foutiennent les poutres , 
es folives. Lat. JZutslus , i. 

* Refr. Can que madre tiene en Vi, 
nunca buena ladrida, Ce Proverbe figni 
fie qu'un juge ne fçauroit adminiftrec 
comme il faut la juftice dans le lieu 
de fa naiffance, où il a des parens 
& des amis qui le follicitent. 

* Refr. Can que. mucho lame, fica 
Jangre. Ce Proverbe fignifie que rien 
n'eft plus nuifible que des careífes exe 
ceflives. Lat. Canis mimis qui linget, 
is cruentabit. 

* Refr. De hombre que no habla y 
de can que no ladra. Ce Proverbe nous 
avertit de nous défier d'un homme ta 
citurne , de méme que d'un chien qui 
n'aboye point , parce que l'un & l'au. 
tre font leur coup avant qu'on s'en 
apperçoive. 

* Refr. El can con rabia de fu dueña 
traba. La patience ponte 2 bout dé- 
genére en fureur. Lat. Actus furort 
catulus , baud bero parcit. 

* Refr. Los canes de Zorita , no tes 
niendo à quien morder, :wno à otro fe 
mordian. Ce Proverbe eft contre les 
medifans, qui fe déchirent les uns 
les autres, lors qu'ils ne trouvent 
point occafion d'exercer leurs lane 


ues. 
e Refr. Menéa la cola el cen, no por 
ti, fino re el pan. Les louanges d'un 
flateur {ont toujours diétées par fon 
propre intérêt. | 

* Refr. (Quien bien quiere à Beltrán, 
bien quiere à fu can. Qui aime Ber- 
trand , aime fon chien. 

* Refr. Quieres que te figa el cas, 
dale pan. Ce Proverbe eft pour mon- 
trer le pouvoir de l'intérét. Lat. Pis te 
Jequatur catulus ? objice.ei panem. 

CANA, f. f. Canne, forte de 
mefure de longueur, dont on fe fert 
dans la Catalogne , en Languedoc , en 
Provence &c. Lat. Quedan menfura 
duas continens ulnas. 

CANAS, au pluriel. Cheveux blancs. 
Lat. Cani, orum. 

* CANAS. Borne, limite, il n'eft 
plus ufité dans ce fens. Lat. Fines. 

Ne peina canas. Pour dire qu'on 
homme eft encore jeune , & qu'om 
ne l'offenfe point en lui refufant une 
chofe qu'on n'accorde qu'à l’âge. 

Quitar mil canas. Se dit pour ex- 
p la joye qu'un homme regoit. 

at. Exbilarare. 

Tener canas algsma cofa. Se dit d'une 
chofe extrémement ancienne. Lat. Ob- 
Joletum elle. 

* Refr. Cawa; fon que no lunares, 
qumdo comienzan por los aladares. On 
applique ce Proverbe à ceux qui veu- 
lent cacher ce que tout le monde ap- 


ergoit, 
d * Refr. 
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9 Refr. A canas bonradas no boi 
puertas cerradas. Ce Proverbe fignifie 
qu'on doit refpecter la vieilleffe , fur- 
tout lors qu'elle eft jointe avec le 
mérite. — - 

CANAL , /. see ; Pian " 

u, 2 uc. Lat. Canalis , is. 

oa Cal fait de tuiles creu- 
fes & à demi rondes, qui fert de gou- 
tiére fur le toit d'une maifon. Lat. 
Collicia, arum. — . 

CANAL. Canal, conduit, dans le 
corps humain. Lat. Duétus, ús. 
. CANAL. Canal, ouvertufe par où 
d'air ou l'eau palfe. Lat. Meatus, Ls. 

CANAL. Canal, manche , détroit, 
bras de mer entre deuxterres. Lat. 
Fretum , i. 

* CANAL. Cochon dont on a óté 
les entrailles. Lat. $us exenteratus. 

CANAL, en parlant du cheval, 
le canal de l'épine du dos. 

CANALES , en terme d'Architeétu- 
re, Canelures , moulures. Lat. Striz, 
arum. 
. CANAL DE BALLESTA. Os fort 
large qui fait partie de l'arbaléte. 

ANAL MAESrRA. Canal princi- 

pal dans lequel fe vuident d'autres 
petits canaux. - 
- Abrir en canal, aufiguré, chátier 
quelqu'un févérement. 

CANALADO, DA, adj. m. ES f. 


 Canelé, ée, fait en :forme de canal. 


Lat. Striatus, a, wv. 

* CANALADOR , /. »w. Varlope à 
onglet, inftrument dont les menmui- 
fiers fe fervent pour faire des cane- 
lures dans le bois. Lat. Striatoria run- 


tina, e. 
CANALETE , f: m. Efpéce d'avi- 
xon dont fe fervent les Indiens. Lat. 


icus. 

CANALLA, /. f. Canaille, la lie 
du peuple. Lat. Piebecula, e. 

* CANALON , /. m. augm. de Ca- 
sal. Conduit de bois qu'on met en Ef- 
pagne aux fenêtres pour jetter par là 
les ordures & les immondices des mai- 
fons. Lat. Sordium emiffarium , ii. 

* CANALON. Tuyau de fer blanc 
pour recevoir les eaux qui tombent 
des toits, & les conduire dans la rue. 
Lat. Aquarius tubus, i. 

* CANAPE , f. m. Canapé, banc 
à doffier, qui différe d'un canapé , 
en ce qu'il n'eft point garni. Lat. 
Focarius lecfulus , 3. 

CANARIO ,/. m. Canari ou ferin 
de Canarie , forte d'oifeau que tout 
le monde connoit. Lat. Canarius paj- 
Jtr , eris. = 

CANARIO. Canarie, efpéce de 
danfe dont l'air & le mouvement font 
exprimés par le bruit qu'on fait avec 
les pieds. Saltatio Canaria dicta. 

CANARIO, en jargon, criminel 

ui a avoué fes crimes à laqueftion. 
at. Reus confeffus. 

CANASTA ,./. f. Panier, manne- 
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quin de jonc ou d'ofier à deux anfes."] biffé, de, annullé, de, caffé, ée, 


Lat. Caniflrum, i. 


CANASTILLA, /. f. dim. de Ca- | 


nafta, Petit panier d'ofier. Lat. Cala- 
thus, i. 

* CANASTILLA. Préfent qu'on fai- 
foit aux Dames du Palais quand elles 
afiftoient à quelque cérémonie publi- 
que ; c'eft auffi le préfent de confità- 
res & de chocolat. qu'on faifoit aux 
Miniftres de la juftice la veille du 
jour oà l'on devoit donner,un com- 
bat de taureaux, Lat. Xeniolwmn ca- 
niflellis smiffum. 

CANASTILLA. Layette , trouffeau 
d'un enfant. Lat. Mundus puerilis. 

CANASTILLO, /. m. dim. de Ca- 
naflo , . petite corbeille fort bafle, dont 
les reberds font à claire voye. .Lat. 
Calatbus , $. 

* CANASTO, /. m. Grande cor- 
beille, ou grand panier d'ofier. Lat. 
Corbis , is. 

Llamarfe canafto. S'appeller panier, 
fe dit figurément d'un homme fans pa- 
role. Lat. idem fallere. 

* CANCAMO,, /. 11m. Le méme que 
Anime. | 

CANCAMO. T. de Marine. Cro- 
cret auquel on amarre les manœuvres. 

t. Uncus nauticus. 

CANCAMUSA , /. f. Diffimulation, 
fourberie, fineíffe, hypocrifie, arti- 
fice. Lat. Simulatio. Diffimulatio, onis. 

* CANCANA, JS. f. Efpéce d'efca- 
beau fur lequel les maitres d'école 
fent aflcoir les enfans qui ont mal 
fait leur devoir, pour qu'ils foient 
expofés à la vúe de leurs camarades. 
Lat. Znfelix fcamnsmn , i. 

CANCANILLA , /..f. Lacs ou pié- 
ge, il fe prend pour toute forte de 
tromperie. Lat. Frans, dis. 

+ CANCANO, /. t». Les poliffons 
appellent ainfi les poux. V. Piojo. 

CANCEL, /. m. Efpéce de porte 
portative , qui a la forme de nos an- 


.ciens écrans de cheminées, que l'on 


place devant la porte d'une chambre, 
en dedans ou en dehors en guife de 
paravent. Lat. Cancellus, i. 
CANCEL, au figuré, Borne, li- 
mite, raie. Lat. Terminus, i. 
CANCEL. Petite loge vitrée dans. 
laquelle le Roi fe met pendant le 
fervice divin. Lat. Regiun Jfpecw- 


lure , is. 

CANCELACION , ff. L'a&ion de 
biffer, de rayer la fignature d'un acte. 
Lat. Cancellatio , onis. 

* CANCELADURA , f. f-: Rature, 

re. Lat. Obliteratio , onis. 

CANCELAR, «. a. Canceller , ef- 
facer, rayer, biffer, annuller, bar. 
rer, bátonner un acte. L. Cancellare. 

CANCELAR. Supprimer, abolir. 
Lat. Aboler e. 

CANCELADO, DA, f. p. du verbe 
Cancellar. Canvellé, de, rayé, ée, 


Lat. Cancellatus , a, um. 

_* CANCELARIA , /.f. Chancelle. 
rie, forte de tribunal où l'on fcelle 
les lettres avec le fceau du Prince. L. 
Cancellaria , «e. 

* CANCELARIO, fm. Chance- 
lier, celui qui dans une Univerfité 


"eft autorifé par le Pape pour confe- 


rer les grades. Lat. Cancellarius , ii. 
CANCELLER , /. ». On appelloit 

autrefois ainfi dans quelques Eglifes 

l'Ecolátre. 

CANCELLERIA , /. f. Chancel- 

erie. 

CANCER , /. ws. Cancer, un des 
fignes du Zodiaque. Lat. Cancer, cri. 

CANCER. Cancer, tumeur mali- 
gne. Lat. Carcinoma, atis. 

CANCER, au figuré, Corruption 
des mœurs, mauvaile coutume. Lat. 
Vitium, si. 

* CANCERARSE , v. v. Etre atta. 
qué d'un cancer. Lat. Cancro vitari. 

CANCERARSE , au figuré, fe cor- 
rompre, en Re des mœurs, des 
coutumes. t. Corrumpi. 

CANCERADO, pa, f. p. du verbe 
Cancerarfe.. Attaqué , de d'un cancer. 
Lat. Cancro affecfus , a, um. 

* CANCEROSO, SA , adj. m. ES f- 
Chancreux , eufe, rongé , ée du 
chancre. Lat. Cuncro infecfus , a, uns. 

* CANCHELAGUA , f. f. Herbe 
qui a la.conleur & la figure de- la 
paille , qui nous vient des Indes. Elle 
elt bonne pour plufieurs maladies. 

* CANCILLA , /. f. Porte à claires 
vcies. Lat. Cancelli , orum. . 

CANCILLER , /. f. Chancelier , of- 
ficier de la Couronne, & le chef de 
la juftice. Lat. Cancellarius , ii. 

CANCILLER. Chancelier , celui qui 
conféte les grades dans les Univerli- 
tés. Lat. Cancellarius , ii. 

CANCILLERIA , /. £ Le méme 
que Chancilleria. 

CANCION, /:/. Chanfon. V. 
Tono. * 

CANCION. Chanfon , piéce de vers 
mife en mufique. Lat. Castilena , ee. 

CANCION. Efpéce de poéfie com- 
pofée de plufieurs ftances égales, à 
limitation des Provengales & 'Tof- 
canes, de qui les Efpagnols l'ont prife. 

Volver à la mifma cancion. Reve-. 
nir à la charge, importuner quel. 
qu'un , repeter toujours la méme cho- 
fe. Lat. iterare. 
CANCIONCILLA , f. £ dim. de 
Cancion. Chanfonnette, petite chan- 
fon. Lat. Castiuncula , e. 

* CANCIONERO, /. 1. Recueil 
de chanfons. L. Carminum liber , bri. 

CANCIONETA , /. f. dim. de Carte 
cion. Chanfonnette , petite chanfon. 

* CANCIONISTA , /. 5. Faifeur 
de chanfons , ou celui qui les chante. 
Lat. Cantilenarum | Auctor. Cantor, 


oris. 
* C£No 


. mer une 


4 
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* CANCRO ,J. m. V. Cancer. 

CANDADO, /. m. Cadenas, ou 
Cadenat , efpéce de ferrure portative. 
Lat. Portatilis fera , e. 

Con fiete candados. Etroitement gar- 
dé. Lat. Repagulis encis ajfervatus. 

Ecbar , à póner candádo à los labios. 
Mettre un cadenat à fes lévres , ou 
À fa bouche, garder le fecret. Lat. 
Os occiudere. 

* CANDAMO , /. m. Efpéce de 
danfe ufitée parmi les gens de la cam- 
pagne. Lat. Saltationis ruflice genus. 

CANDAR , v. a. T. Ruftique. Fer- 
orte, un coffre, ou telle 
autre chofe avec une clef. Lat. Clave 
claudere. 

CANDE , adj. d'une term. Blanc, 
en parlant du fucre. Lat. Albus. 

CANDEAL , adj. d'une term. qu'on 
applique à une efpéce de froment 
avec lequel on fait du pain extréme- 
ment blanc & délicat. Lat. Siligineus , 
a , um. 

CANDEAL. Petit pain fait avec le 
froment ci-deffus, qui péfe pour 
l'ordinaire huit onces. Lat. Panis mi- 
nimus filigèneus. 

CANDEDA , /: f. Fleur de chátai- 
gnier. Lat. Julus, 3. 

CANDELA , /. f. Chandéle, petit 
flambeau de cire. ou de fuif. Lat. 
Candela, e. 

CANDELA. On appelle ainfi la brai- 
fe ardente dans l'Andaloufie & ail- 
leurs. Lat. Prune, arum. 

Acabarfe la candela. S'éteindre peu 
à peu , mourir. Lat. lí extremis 


ere. 

Eflar con la candela em la wano. 
Se dit d'un moribond, auprés du- 
quel on a allumé une chandéle. 

Eftar con la candela en la mano. Ti- 
rer fur fa fin, en parlant d'une af- 
faire. 

Mas rubio que unas candelas. Se dit 
pour marquer l'éclat des cheveux. 
Lat Lucente candela candidior. 

* Refr. El trigo y la tela, à la can- 
dela, d El oro y la tela, y la doncella , 
a la candela. Ce Proverbe nous ap- 
prend la précaution avec laquelle 
on doit prendre ces chofes , pour n'é- 
tre point trompé. 

* Refr. Media vida es la candéla, 
y el vino la otra media. Ce proverbe 
fignifie que l'hiver eft plus aifé à paf- 
er, loriqu'on a du feu & du vin. 

* CANDELABRO , /. ». Mo 
Cundeléro , qui eft beaucoup plus ufité 

CANDELADA, /.f. llinmination 
pour quelque réjouiflance publique. L. 


. Candelarum | lucentium multitudo. 


* CANDELARIA , f. f. Fete de la 
Chandeleur. Lat. Fefla dies Purifica- 
donis Beate Marie Virginis. 

* CANDELERA , JS. f. Femme 
€hargée d'allumer les cierges dans 
nne Eglife. Lat. 4Accendendis cerei; 
JMinijlra y «. : 
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* Refr. Defpues de puta, y hechi- 
cera , tornarfe candeléra. On applique 
ce Proverbe aux hypocrites qui trom- 
pent les hommes lous une fauffe ap- 
parence de dévotion. 

CANDELERIA , /. -. Endroit où 
l'on fait & oà l'on vend de la chan- 
déle, boutique de chandélier. Lat. 
Candelarum Jebacearum taberna, e. 

CANDELERO, /. »« Chandelier. 
Lat. Cardelabrum, i. 

CANDELERO. Chandélier, artifan 
qui «fait de a chandéle, & qui la 
vend au public. Lat. Candelarum fe- 
bacearum propola, «e. 

CANDELERO DE PALO. T. ufité 
dans la Murcie. Voyez Velador. 

CANDELETON , f: 5. T. de ma- 
rine. Agrét à deux ou plufieurs mou- 
fles, dont le fupérieur eft attaché au 
grand mát, qui fert à charger les 
chofes manuelles du vaiffeau. 

CANDELICA , /. dim. de Can- 
dela. Petite chandéle , ou bougie. 
Lat. Candela exigua. 

CANDELILLA , f. f. dim. de Can- 
dela. Petite bougie dont les tailleurs 
& les tailleufes fe fervent pour bou- 
gier les taffetas, ou autres étoffes. 
Lat. Candela cerea minor. 

CANDELILLA. Petite lampe de 
nuit. Petite méche de papier ou d'é- 
toupe qu'on met fur une affiette avec 
de l'huile, pour éclairer pendant la 
nuit. Lat. Elycbnium, i. 

CANDELILLA. Bougie pour intro- 
duire-dans l'urétre. Lat. Specills me- 
dici genus. 

Ecbar candelillas. Mettre un mor- 
ceau de papier allumé dans les fou- 
liers d'un homme qui dort. C'eft un 
tour de page & de libertin. Lat. Pa- 
pyracea lucerna pedibus imnzija, dor- 
mientem ludificare. 

Le bacem los ojos candelillas. 1l a 
les yeux étincelants comme une chan- 
déle , fe dit d'un homme yvre. Lat. 
Tamquam Ellycbnia ei ardent oculi. 

Poner al Diablo fu candelilla. Faire 
brüler une chandelle devant le Dia- 
ble, pour dire qu'il faut vivre en 
bonne intelligence, méme avec les 
méchans. 

CANDELIZAS, /.f£. T. de Mari- 
ne. Cordes qui paflent par des pou- 
lies qui font à la vergue de mifaine, 
qui fervent à baiffer & à ferler les 
voiles. 

* CANDENTE, adj. d'une term. 
Rouge , ardent, embrafé, en feu. L. 
Candens. . Ardens. 3 

CANDIDAMENTE , edv. Candi- 
dement, avec franchife & fincérité , 
à cœur ouvert. Lat. Candidé. Sincerè. 

* CANDIDATO, »m. Terme peu 
ufité. Candidat, qui afpire à quel- 
que dignité. Lat. Candidatus, i. 

CANDIDEZ , /: f. Blancheur par- 
faite. Lat. Candor , oris, 

CANDIDEZ , au figuré, Candeur, 
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fincérité, bonne foi, franchife, pu. 
reté dans les mœurs. Lat. And 
candor. 

CANDIDEZ. Se prend fouvent pout 
ignorance , fimplicité. Lat. Fatua fom. 
plicitas , atis. — 

* CANDIDISSIMO , MA, adj. fe 
perl. m. E f. de Candido. Très blanc, 
trés blanche. L. Candidifimus , a , um. 

CANDIDISSIMO, au figuré, Trés 
fincère, rempli de candeur, trésin- 
génu , ue, trés franc, che. Lat. Con. 
didus. Sincerus , a, um. 

CANDIDO , DA , adj. m. ES f- 
Blanc, blanche, éclatant, te. Lat. 
Candidus, a, um. | 

CANDIDO, au figuré, franc, fin- 
cère, fimple, facile à tromper. L. 
Candidus. Sincerus. 

* CANDIEL, /. m. Sauce faite aveo 
du vin blanc, des jaunes d'euf, du 
lucre &c. dont on fe fert pour affai- 
lonner le róti. Lat. Condimenti genus. 

CaNDIL, f. t5. Lampe à pluficurs 
méches. Lat. Lampas, adis. 

CANDIL. Lampe de cuifine. Lat. 
Lychnus penfilis. | 

CANDIL , au figuré, Se dit d'un 
chapeau retrouffe à la Frangoife , à 
caule des trois becs qu'il fait , fem- 
blables à ceux du candil. Lat. Pilexs 
Gallicus. 

.CANDIL. L'arc que forment les 
levres , lorfqu'on les fronce. Lat. I» 
arcum contracía labra. 

Efcogido à moco de candil. Choifi 
à la lueur de la lampe. Choifi avec 
grand foin. 

Puede arder en un candil. Se dit 
du vin qui cft fort, & de toutes les 
liqueurs fortes & fpiritueufes. 

* Refr. A candil muerto,todo es prieto. 
Ce Proverbe fignifie que pour réuffir 
dans les chofes il faut les connoitre. 

* Refr. Ex vano quemas tu candid 
obréro. C'eft perdre fon tems & fa 
peine que de faire une chofe qu'on 
n'entend pas. 

* CANDILADA, ff. Tache faite 
fur un habit avec l'huile qui tombe 
d'une lampe. Lat. Macula oleo ex ly= 
chno decidente inufla. 

CANDILAJO, /. ». Coup de lame 
pe lorfqu'on la jette à la téte de 
quelqu'un. Lat. Zmpacta lycbno plaga. 

* CANDILEJA, /. f. Partie de la 
lampe où l'on met l'huile & la méche. 
Lat. Olearii lychni catillus. 

CANDILEJO , f. sm. dim. de Candil, 
Petite lampe. Lat. Zychsus minor. 

CANDILON. /. t. augm. dc Caro 
dil. Groffe lampe, qu'on met dans 
les hopitaux au chevet des moribonds. 
Lat. Grandior lycbnus. 

CANDIOTA, /. f. Petit tonnean 
ou baril à mettre dy vin fur des bé- 
tes de fomme. Lat. Cadus Creticus. 

CAND10OTA. On appelle ainfi dans 
la Caftille, furtout à Salamanque, 
un vaillcau de terre en forme dra 

ou 
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Yoir dans lequel on met du vin. Lat. 
Cadi fictilis genus. à 

+ CANDONGA , /. f. T. vulgaire. 
Carefle feinte, qu'on employe pour 
tromper quelqu'un. Lat. Simulata àf- 
Jentatio , onis. 

* CANDONGA. Vieille mule ufée 
de travail; il fe dit auffi de tout ce 
qui eft ufé & hors de fervice. Lat. 
Uju detritares, ou mula. 

Tener muchas candongas. Avoir beau- 
coup de rufe & de fourberie, fçavoir 
tromper finement. Lat. Veteratoriam 
artem callere. 

* CANDONGO, /8,. On appelle 
ainfi dans la Murcie un fourbe, un 
diffimulé. Voyez Candonguero. 

CANDONGUERO ; /. 1. Flateur 
qui employe des careffes pour trom- 

autrui. Lat. Veterator , oris. 

CANDOR, /. m. Blancheur écla- 
tante. Lat. Chsdor, oris. 

CANDOR, JS. +. Candeur , fincéri- 
té, ingénuité, franchife , pureté dans 
les mœurs. Lat. Animi candor. 

CANECER , v.s. Voyez Encane- 


eer. 
CANECILLO , f. m. T. d'Archi- 
tecture. Modillon. Lat. Mutulus, i. 


CANELA , /. f. Canelle, arbre aro- | d. 


matique, qui croit dans l'Ile de Cey- 
lan. Lat. Cinnamomum, i. 

Agra de canela. Eau de canelle. 
Lat. Aqua cinnamomo ES faccharo con- 
dita. 

Za flor de la canela. Se dit pour 
exagérer la bonté & le mérite d'une 
chole. 

CANELADO, DA, adj. m. ES f. 
Voyez Acanelado. 

CANELETE. Voyez Carrété] 

CANELON , /. m. augm. de Canal. 
Voyez Canalon. 

CANELON. Canelat, morceau de 
«anelle ou de citron confit. 

CANELONES. Fonét compofé de 
lufieurs brins de corde, avec lequel 
la maîtres d'école d'Efpagne fouéttent 
les enfans. Un martinet. Lat. F/a- 


gellum , i. 

CANEZA, f. f. Chevelnre blan- 
che. Ce mot eft peu ufité. Lat. Cani- 
ties , ei. 

CANGE, /. m. T. pris du Fran. 
Gois. Echange, troc d'une chofe pour 
une autre. Lat. Commutatio, omis. 

* CANGEAR, v. a. Echanger des 
prifonniers de guerre. Lat. Obfdes per- 
ut i 


are. 

CANGILON, /. s». Vafe de terre 
cuite ou dé métal, de différentcs figu- 
res & grandeurs, qui fert à plufieurs 
ufages. Lat. Amphora , e. 

CANGILON. Pot de terre cuite fait 
eomme un pot de chambre, dont on 
forme une efpéce de chapelet pour 
tirer l'eau d'un puits, en en atta. 
chant un certain nombre à une cor- 
de. Lat. Sitella , e. 

Refr. Qual el cangilón , tal el olor. 


Jom. y^ 
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Les mors font toujours conformes 

à la croyance. 

CANGREJO, fm. Cancre, écre- 
iffe de mer & d'eau douce. Lat. Can- 
cer , cf. 

* Refr. Guarte moza de prome[fa de 
hombre , que como cangréjo corre. Ce 
Proverbe avertit les filles de le méfier 
des promefles de leurs amans. 

* CANGREJUELO, /. m. dim. de 
Cangrejo. Petit cancre. Lat. Cancer 
exiguus. 

CANGRENA. Voyez Gangrena. 
CANGRENAR. Voyez Gangrenar. 
CANGRENADO. V. Gargrenado. 
CANICULA , /: f. Canicule, étoile 

fixe de la premiére grandeur, qui eft 

dans la gueule du grand chien. Lat. 

Syrius , ii. 

CANICULA. La Canicule, faifon. 
Lat. Canicula, e. 

CANICULAR , adj. d'une term. Ca- 
niculaire. Lat. Canicularis, e. 

CANICULO , LA, adj. in. ES f. T. 
burlefque & hazardé. Canin, canine, 
qui concerne le chien. L. Caninus,a,um. 

CANILLA , /. f. L'os de la jambe; 
il fignifie auffi les os du bras depuis 
le coude jufqu'au poignet. Lat. Ra- 

jus, ii. Lacertus, i. : 

CANILLA. Cannule , broche qu'on 

met à un tonneau. Lat. Doliare ve- 

ruculum , i. 

CANILLA. Bobine de Tifferand. 
Lat. T'extorius fufus. — 

CANILLAS. On appelle ainfi dans 
les étoffes, la différence qu'il y a 
entre deux piéces qu'on affortit , 

ar rapport à la groffeur ou à la finef- 

e de la trame. 

Irfe como una canilla. Se dit de ceux 
qui ont un conrs de ventre violent. 
Lat. Ventris profluvio laborare. 

Irfe como tna canilla, au figuré, 
parler fans réflexion. Lat. Verborum 
veluti profluvio diffundi. 

CANILLAZO , f. »:. en termes d'ef- 
crime, coup d'eftramagon fur les 
jambes. Lat. Zcfus enfis tibiis émpactus. 

* CANILLERO , /. m. Trou qu'on 
fait aux tonneaux pour y adapter un 
robinet. Lat. Dolii foramen , snis. 

CANINA, /. fF. Fiente de chien. 
Lat. Caninus fonus, i. 

* CANINAMENTE , adv. Avec 
une rage canine , avec fureur, opi- 
niàtrément. Lat. Canina rabie. 

CANINO, NA, adj. m. ES f. Ca. 
nin, canine, qui tient du chien. Lat. 
Caninus , a , um. 

CANINOS.On appelle ainfi les dents 
de la vipére. 

Hambre canina, Faim canine , bou- 
limie. Lat. Canina fames. 

CANIQUI, /. »;. Toile des Indes 
trés fine. Lat. Gofipina tela tenui/fima. 

CANO, NA, adj. m. €? f. Gris, 
ife, blanc, che, en parlant des che- 
veux. Lat. Canus, a, um 


CANO. Téte blanche, Le dit auff 
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d'im jeune homme fenfé & prudent, 
dont l'efprit eft fupérieur à fon âge. 
Lat. Senili prudentia præditus juvenis. 

CANO, au figuré , vieux, Agé, an- 
cien. Lat. Petus. Prifcus , a, um. 

Cano. Les Poëtes employent ce 
mot au figuré pour marquer la blan- 
cheur d'une chofe. Lat. Canus, a, um. 

CANOA , /. f. Canot, bâtiment fait 
d'un tronc d'arbre, dont les Indiens 
fe fervent pour naviger. Lat. Zndicas 
linter, ris. 

CANOERO , jm. Celui qui a foin 
des canots. Lat. Zrdicorum lintrium 
curator , oris. . 

CANON , fm. Canon, décret, ré- 
glement, conftitution Eccléfiaftique. 
Lat. Canon, onis. 

CANONES. Canons, décifions dee 
Conciles & des Souverains Pontifes, 
Lat. Sacri Ecclefie canones. 

CANON DE LA Missa. Canon de 
la Mefle. Lat. Canon Mile. - 

CANONESA , /. f. Chanoineffe, 
Lat. Canonica, e. 

CANONGIA , f. f. Canonicat. Lat. 
Canonicatus , ts. : 

CANONICAMENTE , ado. Cano- 
niquement , felon les Canons. Lat, 
Canonicè, Rite. | 

CANONICATO ,/. sn. V. Canongia. 

CANONICO, CA , adj. m. ES f. Can 
nonique , canonial. L. Canonicus a,urm. 

CANONIGO , /. m. Chanoine. Lat. 
Canonicus , i, 

CANONIGO REGLAR. Chanoine 
régulier. Lat. Canonicus regularis. 

CANONISTA, /. m. Canonifte , 
qui P Hip le droit canon. Lat. Ca- 
nonifla, e. 

* Refr. Canonifta fi leyes, arador 
Jin bueyes , ou, felon d'autres, Cano. 
nifla , y no legifla no vale una arifta. Ce 
Proverbe fignifie que l'étude des Loix 
eft abfolument néceffaire pour l'in- 
telligence des Canons. 4 

* CANONIZABLE, adj. d'sene ferm, 
Extrémement vertueux $ digne de 
vénération , Saint. Lat. Veneratione 
dignus , Sanéliffnnu:. 

CANONIZACION , /. m. Canoni- 
fation , a&ion par laquelle on met un 
homme au nombre des Saints. Lat. 
Canonifatio , onis. 

* CANONIZANDO, /. sn. Celui 
qui eft à la vieille d'obtenir un €a- 
nonicat. Lat, Canonicorum collegio ad« 
fcribendus. s 

CANONIZAR, v. «a. Canonifer , 
mettre au rang des Saints. L. Zn Sanc- 
toruin numero adftribere. 

CANONIZAR. Qualifier une chofe 
pour bonne ou pour mauvaife. Lat. 
Exiflimare. "T 

CANONIZAR. Autorifer une chofe, 
l'applaudir. Lat. Probare. Laudare. 

CANONIZADO, DA, p.. du ver- 
be Canonizar dans toutes fes accep- 
tions. Canonifé , ée. Lat. Zn Sane- 
forups numero ad(criptus, a, um. 

H h CANORO , 


, 
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CANORO , 24 , adj. m. £f. Mélo- 
dieux , eufe , fonore. L. Casorus,a, um. 
CAÑOSO, sa, adj. m. ES f. Qui 
a des cheveux blancs, il n'eft prefque 
pas ufité dans ce fens , & on l'employe 
pour fignifier vieux, ancien, Voyez 


na. 
* CANSADAMENTE, ado. D'une |. Cant 


maniére importune, pefante & en- 
nuieufe. Lat. Zmportunè. Moleftè. 
* CANSADAZO , za , adj. m. ES f. 
T. peu ufité. Fácheux, eufe,ennuieux, 
e, incommode , chagrinant , ante. 
Lat. Importunus. Moleflus , a , um. 
CANSADISSIMO , MA , adj. fuperl. 
x». Ef f. Très ennuieux., eufe, très 
fatiguant , te, très importun, ne. L. 
JMolefiffomus , a, um. 
CANSANCIO , f. 1. Laffitude , fa- 
tigue , abattement. L. Za/fzudo , inis. 
CANSAR, «. acf. Laffer, fatiguer, 
haraffer, peiner, accabler , importu- 
ner, tourmenter, ficher, ennuyer. 
Lat. Fatigare. Tedium aferre. 
CANSAR. Se prend quelquefois 
pour arréter quelqu'un, le détour- 
ner de fes ires. Lat. Morari. 
CANSARSE, U. y. Se laffer, fe 


fatiguer ,fe donner toutes les peines 


poflibles pour réuffir dans une affai- 
fe. Lat. Niti. Comari. 
CANSARSE.. Se laffer, fe dégouter 
d'une perfonne, d'une converlation. 
viii rei tedio da 
éralo en pié , que fentado te can- 
Jaras. Exprellón dont on fe fert pour 
refufer à quelqu'un ce qu'il demande. 
ANSADO, DA, f. f. du verbe 
Canfar dans toutes fes acceptions. Laf- 
fé , ée, fatigué, ée. Lat. Zafatus. 
Defatigatus, 8, um. 
Canfarfe en balde. Se donner de la 
peine pour rien,travailler inutilement. 
No ay para que «. m. Je canfe. Vous 


n'avez que faire de vous fatiguer, 


ou de vous mettre en peine. 
CANSADO. Privé de vigueur, de 


force , foible, débile. L. Debilis, e. . 


CANSADO. Importun, fácheux, 


. ennuyant , lourd, pefant. Lat. Zpspor- 


tunus. Moleflus , a, um. 

CANSERA , Lf Laflitude, fati- 
gue, ennui egout , repugnance 
dédain, mépris. Lat. Tadium. Fafti- 


dium , ii. 

* CANSOSO, SA, adj. m. Ed f. 
Importun , ne, eux , eufe , fati- 
guant, te. Lat. Moleftus. Importu- 

* CANTABLE, adj. d'une term. 
Qui peut fe chanter. L. Modis aptus , 
«a, um. Les Muficiens appellent ainfi 
le demi-ton majeur. L. Semitonium. 

* CANTADA, /.f. T. pris de l'I- 
talien. Cantate. L. Cantilena, «. 

CANTADERA, /.f. Chanteufe , 
muficienne. Lat. Camtatris , icis. 

.. CANTADOR, . m. Chanteur, Mu- 
ficien. Lat. Cantor , oris. 

* CANTALETA , /. /. Bruit con- 
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fus de voix & d'inftrumens difcords, 

L. Abfonus vocum fidiumque firepitus. 

CANTAR,/. ». Chant. Cantique. 
Lat. Cantus , ús. Canticrn, i. 

CANTAR. Chanfonnette, vaude- 
ville, couplet, nom que l’on donne à 
certaines chanfons fatyriques. Lat. 
iuncula , e. — 

Efle es otro cantar. Cela eft une 
autre chanfon, phrafe vulgaire , qui 
fe dit lorfqu'un homme s'éloigne en 
parlant du fujet que l'on traite. Lat. 
Aliam jam cantilenam canis. 

_* Refr. Pues comenzajleis el cantár , 
haveisle de acabar. Achevez vótre chan- 
fon, puifque vous l'avez commencée. 
C'eft ce qu'on dit à ceux, qui aprés 
avoir commencé une affaire fans ré- 
fléxion , veulent l'abandonner lorfqu'il 
n'en eft plus tems. Lat. Qui canti- 
cum boc inceperas , boc perfice. 

CANTAR , v.a, Chanter. L. Canere. 

CANTAR. Chanter, publier , cé- 
lébrer, louér , conter. C'eft un ter- 
me poétique. Lat. Cantare. Canere. 
Celebrare. 

CANTAR. Chanter , fe réjouir. 
Dans ce fens c'eft un verbe neutre. 
Lat. Gaudere. Latari. 

CANTAR. Bruire, en parlant des 
roués d'une voiture. Lat. Stridere. 

CANTAR. Chanter, en parlant des 
oifeaux. Lat. Cantarr. 

CANTAR, en jargon. Confeffer, 
publier ce qui étoit caché. Lat. Fa- 
teri. Aperire. 

CANTAR ACOMPAÑADO , O con 
acompañamiento. Chanter accompagné 
d'un inftrument. Lat. Ad fidisom nu- 
meros canere. 

Cantar à dos , à tres, quatro. Chan- 
ter à deux, trois , ou quatre parties. 
Lat. Concinere.. 

Cantar al Almobadilla. Voyez Al 
mobadilla. 

Cantar de plano. Confeffer , avouer 
tout ce que l'on fgait. Lat. Crimen 


confiteri. 

Cantar en la Anfia. Voyez Anfa. 

Cantar en tinaja. Tirer vanité de 
ce qu'on fait, au point de regarder 
tous les hommes comme fes infé- 
rieurs. Lat. Sibi ipf blandiri. 

Cantar la gala à la gloria, Célébrer 
les exploits de quelqu'un. Lat. Res 
alicujus bene geflas celebrare. 

Cantar la potra. Se dit de ceux qui 
preffentent les changemens de tems 
par les douleurs qu'ils relTentent. Lat. 
Aeris mutationem premuntiare. 

Cantar la foria. Flater quelqu'un, 
s'efforcer de lui complaire pour en 
tirer quelque avantage. Lat. Paipa- 
re. Adulari. 

Cantar la victoria. Publier la vic- 
toire qu'ón a remportée. Lat. Epi- 
cinism camere. | | 

* Refr. Cantar mal y porfur. Se 
dit d'un homme qui veut perfuader 
que ce qu'il ditou écrit eft le meil- 
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leur , & qui continue, quoiqu'il ne 
dife rien qui vaille. 

Oir cantar y mo faber donde. Dire 
une chofe fans en favoir l'origine. 

* Refr. Canta Martba defpues de 
barta. On applique ce Proverbe à 
ceux qui ne veulent rien faire fans 
argent. Lat. Referta carne ac jufculis, 
canit Martha. 

* Refr. Oifleis cantár , y no fabeis 
en qué muladar. Ce Proverbe s'appli- 

ue à ceux qui parlent des chofes 
ans les connoitre. 

* Refr: Por vos cantó el cuclillo. 
Le bonheur@ous vient en dormant. 

* Refr. Quien canta fus males ef- 
panta ; à cantando fe alivia el trabajo. 
Ces Proverbes fignifient qu'on adou- 
cit fes maux en n'y penfant point. L. 
Qui cantat , is labores ES malum levat. 

* Refr. Sum mal canta bien le 
Juena. Ce Proverbe eft pour mar. 
quer la force de l'amour propre. Lat. 
Ipfi canenti pe[ftmà bene boc fonat. 

* Refr. Ruegos porque caute, ruta 
gos porque calle; à sn quarto porq: 
cante , y dos porque le dexe. On g^ 
plique ce Proverbe á ceux qui le 

nt prier pour faire une chole, & 
qui, lorfqu'ils l'ont commencée, ne 
peuvent plus la quitter. 

*R Un anima fola, ni canta, 
"i lora. Ce Proverbe fignifie que 
perfonne ne fait attention à la con- 
duite & à la vie de celui qui ef 
pauvre. Lat. Qui folus ef, nil can- 
tas , ejulat nibil. 

* Refr. Venid piando, y volveras 
cantando. Ce Proverbe ed pour les 
mauvais juges, qui donnent tou- 
jours gain de caufe à ceux qui les 
payent. —. — 

CANTANTE, f. a. du verbe Css- 
tar. Chantant , qui chante. Lat. Can- 
fans , antis. 

CANTADO, DA, f.p. du verbe 
Cantar , dans fes acceptions. 
ée. Lat. Cantatus, a, sam. 

Lo be de decir cantado , à rezado. 
Se dit de ceux qui s'opiniátrent à 
demander ce qu'on ne veut pas leur 
accorder. i 

CANTARA, /. f. Sorte de me- 
fure qui contient hnit pintes, & 
qui fert à mefurer les chofes liqui- 
es. Lat. Ampbora , «. 

CANTARCICO à CANTARCILLO, 
J. m. dim. de Cantar. Petite chanfon, 
chanfonnette. Lat. Cantiuncula, æ. 

* CANTARERA, /. f. Efpéce de 
banc percé de trous pour y affeoir des 
cruches de terre , qui fervent à mettre 
de l'eau. Lat. Hydriarsm pluteus , 5. 

CANTARILLO , LLA , f. »». €9 f 
dim. de Cantaro.. Petite cruche. Lat. 
Situla filiis. * 

* Refr. Cantarillo que muchas @eces 
Xa à la fuente 0 dexa el afa à la fren- 
té. La cruche va fi. fouvent à l'eau, 
qu'elle fe caffe à la fin. — . 

* CANTA- 
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* CANTARIN, NA, f. t». € f. 
Chanteur. Ces mots font pris de l'Ita- 
lien. L. Cantor , oris. Cantatrix , icis. 

CANTARO , /. 5». Cruche de ter- 


.ré ou de cuivre avec laquelle on 


va chercher de l'eau. On joint tou- 
jours à ce mot l'adjetif de la ma- 
tiére dont elle eft faite, pour les diftin- 
guer, & l'on ne fe fert du mot de 
Cantara tout feul, que loríque la 
cruche eft de terre. Lat. Cantbarus. 
CANTARO. Cruche , pot, urne 
dans laquelle on met les billets aux 
Ele&ions des Chapitres & des Com- 
munautés. Lat. Urna, «e. 
. Eflar en cantáro. Etre dans la cru- 
che, étre fur les bancs, ou en lifte 
de prétendre aux charges. 


Llover à cantáros. Pleuvoir à ver- ; 


fe. Lat. Violentius eruere imbres. 
Moza de cantaro, Servante qui fait 
toutes les commiflions d'une maifon 
& qui a foin de la pourvoir d'eau. 
Voloer las nucces al cántaro, ve 
ter de nouveau une affaire qui a été 
conclue & terminée. Lat. Aegotium 


Cere. 

* Refr. $5 la piedra dá en el cán- 
taro , mal para el cántaro , y fi el 
cántaro dá en la piedra , mal para el 
cántaro. Ce Proverbe fignifie qu'il ne 
faut jamais luter contre un homme 
plus puiffant que foi. 

CANTA2O , f. m. augm. de Canto. 
Gros caillou , grofle pierre. Lat. 
Saxsan grandius. 

* CANTEADO, DA, adj. tn. ES f. 
De bíais , de cóté, de travers. Lat. 


Obliquus , a , um. 

+ CANTELES, /. :». T. de Mari- 
ne. Morceaux de cordes de deux 
pans de longueur, qui fervent pour 
amarrer les futailles. 

CANTERA, /. f. Carriére, lieu 
d'où l'on tire les pierres. Lat. La- 
pidicina, e. 

CANTERA. Efprit, jugement. Lat. 
Ingenium , ii. 

«ma cantéra. Exciter des 
troubles, des diffentions. Lat. Zwr. 
bas excitare. ——— . 

CANTERIA , /..f. Coupe des pier- 
tailler, onvrage de 
pierres de taille. Lat. Lapidaria Ars. 
Cementaria firuélura. 

CANTERIA. Se prend quelquefois, 
quoique rarement, pour une oarrié- 
re. Lat. Lapidicina , e. 

CANTERO, /. m. Tailleur de pier, 
re , ou celuí qui les voitüre. Lat. 

idicida , e, 7 + oris. 

CANTERO. .Coín d'un corps folide. 


Lat. Angulus , i. 

* CANTERON, /. s. augm. de 
Cantero. Grand coin, grand angle , 
d'un folide. Lat. Angulus major. 

C HARIDA , /. f. Cantharide, 
forte de momehe venimeufe. L.. Can- 
Sharis, da t + 
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CANTHARIO , /. ». Le méme que 
Cantbarjda. Ce mot eft peu ufité, 

CANTIA, /. f. Voyez Quantia. Ce 
dernier eft plus ufité. 

CANTICA, /.f. T. anc. Le mé- 
me que Cantar ou Cantilena. 

CANTICO , /. m. Cantique, chant 
fpirituel. Lat. Canticum, i. 

CANTIDAD , /. f. Quantité , fom- 
me. Lat. la. Summa , e. 

CANTIDAD. Quantitéà multiplier 
ou 3 divifer. 

CANTIDAD. Quantité , multitude, 
abondance. Lat. Vis. 

CANTIDAD. Quantité, mefure des 
fyllabes. Lat. Syllabe quantitas. 

CANTIDAD. Quantité , nombre, 


grandeur. 

* CANTIGA,/.f. T. anc. Chan- 
fon, piéce de vers pour chanter. Lat. 
Canticum , 1. 

* CANTILENA , f. £ Chanfon 
commune pour danfer, vaudeville , 
chanfonnette à endormir les enfans. 
Lat. Cantilena, e. 

CANTILLO, /. »». dim. de Canto. 
Petit caillou, petite pierre. Lat. Za- 


pilus , i. 

CANTIMPLORA , /. f. Chante- 
pleure, vaifleau d'argent, de cuivre 
ou d'étain, qui fert pour rafraichir 
l'eau avec la glace. Lat. Lagena, «. 

CANTIMPLORA. Siphon, tuyau 
recourbé. Lat. Sipbos , onis. 

CANTINA, /. m. Cantine, cave 
à mettre du vin. Lat. Vinaria cella, e. 

* CANTINELA, /.f. Le méme 
que' Cantilena. | 

* CANTINERO, /. ». Sommelier. 
Lat. Promus condus. 

CANTIÑA, J.f. Chanfon vulgai- 
re. Lat.Plebeia cantilena, e. 

* CANTITATIVO, vA, adj. m. 
ES f. Voyez Quantitative. 

CANTO, /. m. Morceau de pierre 
qui le détache, on que Von ceupe, 
pierre grande, ou petite. L.Saxwm, $. 

CANTO. Extrémité, pointe, bout 
d'une chofe. Lat. Angulus, i. 

CANTO. Le.cóté oppofé d'une cho- 
fe. Ce mot a vieilli dans ce fens. 

CANTO. Morceau, portion d'une 
chofe. Lat. Fruflum , i. s 

CANTO. Chant, l'a&ion de chanter, 
ou la chanfon méme. Lat. Cuxtus. 

CANTO. Chant, partie d'un poé- 
me héroïque, qu'on appelle aufli li- 
vre. Lat. . inis. 

CANTO DE ORGANO. Point d'or- 

e, terme de mufique , contrepoint 

.. Lat. Organicus concentus. 

CANTO LLANO. Plein chant qu'ón 


chante dans l'Eglife. Lat. Planes & | 


nniformis canticorum modus. 

Canto Pbrygio , l Canto Lidio. Mode 
Phrygien , mode Lidien. Deux fortes 
de chants, dont le premier eft trifte 
& lugubre, & le fecond au contrai- 
re extrémement gai. Lat. Modas 
gius. Modus Lydius. — : 


Pbry- 


Ge 
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À casto , d al canta, adv. Sur: le 
Boint + au point. Lat. Zmminente pe» 
riculo. 


De canto, -d ejtar puefla sena cofa de 
canto. Pofé de cóté, de biais. Lat. 
Obliquè. 

Duro como sm canto. Dur comme 
un caillou. Lat. Saxo durior. 

Eflar à canto. Etre prés, tout pro- 
che. Lat. Prop?. Juxta. 

Libros de canto. Livres d'Eglife 
dont les feuillets font de parchemin , 

ui contiennent les Pfaumes & les of. 
ces de l'Eglife notés. Lat. Plani can- 
tus libri. 

Un canto de unreal de à dos. Se dit 
pour marquer que peu s'en eft fallu 
qu'une chofe ne foit arrivée. Lat. Pa- 
rum abfuit quin. 

* Refr. Dura la torta con un canto 
de otro. Ce Proverbe fignifie que pour 
conferver les chofes neuves, il faut. 
fe fervir des vieilles auffi long-tems” 
qu'on peut. Lat. Panis recens perfiflit 
additus duro. 

* Refr. Hija regalada , quieres canto , 
0 rebanada? Ce Proverbe renferme une 
cenfure contre les parens qui ne cher- 
chent qu'à contenter le gout de leurs 
enfans, fans fe mettre en peine de 
leur éducation. Lat. Placetse , nata, 


panis, an placentula. 
* Refr. Entre tanto llévate eje can- 
ceux 


! » feras. 
CANTON, /. m. Coin, angle, en- 
coignure. Lat. Angulus , i. | 
CANTON. Canton, terme de Bla- 
fon, la partie de l'écu qui eft à droi- 
te ou à gauche, mais qui eft plus 
petite que lui. 
Canton de bonor. T. de Blafon. Can- 
ton d'honneur. V. Franco quartel. 
Canton de la pusta, en terme de 
Blafon, la partie de: l'eau qui eft 
tos am s del Xefe 
ton dieftro del . Canton 
dextre du chef. 
Canton fiwiefiro del Xefe. Ter 
de Blafon. Canton feneftre du Chef. 
* CANTONADA ,/. f: Tour qu'on 
joué à un homme en le quittant au 
coin d'une rué , ou en fe cachant tout 
d'un coup. 1 
* Refr. Pien/a mi madre que me 
tiene mui + y otro dame can- 
tonáda. Ce Proverbe montre combien 
il eft difficile de garder les femmes, 
loríqu'elles font portées à mal faire. 
* CANTONADO, DA, adj.m.€ f. 
Terme de Blafon. Cantonné, ée. On 
appelle ainfi la principale piéce de 
l'Eçu, lorfqn'elle eft accompagnée 
d'autres à fes angles. L. SYpatus, a,son. 
CANTONEARSE, v. r. Marcher 
avec.affectation , fe donner des airs en 
marchant. L. 4fecísto grej/u« iucedern. 
Hh a CAN- 
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CANTONEO, /. ». Affectation, 
air qu'on fe donne en marchant. L. 
Affeclatus greffus , ds. 

CANTONERA, /. f. Tenon de 
fer ou de métal qu'on met aux coins 
des ouvrages de menuiferie pour les 
rendre plus folides. Lat. Angularis 
$Siexus , E 
* CANTONERA. Conreufe, putain 
publique. Lat. Scortum, i. 

* CANTONERO , RA, adj.m.Ed f, 
Celui ou celle qui court les rués pour 
mal faire, & fe procurer de quoi 
fubfifter. Lat. Erro, onis. 

* CANTOPEAN, /. mm. T. hors 
d'ufage. Hymne dont fe fervoient les 
anciens Payens pour célébrer les vi- 
Qoires & les triomphes de leurs Gé- 
néraux. Lat. Pean. 

CANTOR, RA,/. m.¿Ff. Mu- 
‘icien , muficienne. Lat. Cantor , oris. 

CANTOR , en jargon, Criminel qui 
confeffe à la torture. Lat. Confitens, 
FeUS , 1. | 

* Refr. Ni barbero mudo, ni can- 
dor fefudo. Yl n'y a ni barbier muet , 
ai muficien fenfé. 

* Refr. Ni buey canfado , ni cantor 
mal medrado. Ce Proverbe fignifie 
que les chofes pénibles ne nous atta- 
chent jamais autant que celles qui 
nous plaifent. 

* CANTORRAL, /. m. Lieu on il 

a beaucoup de pierres & de cail- 

oux. Lat. Zapidofum folum , i. 

* CANTUESSO, f. m. Stechas, 
“plante médicinale qu'on nous appor- 
te de l'Arabie. Lat. Stechas, adis. 

* CANTURIA , /.f. Mufique. L. 


Mufice , es: 

* CANTUSAR, vu. a. Careffer , 
flatter, attirer par flatterie, trom- 
perie. Ce terme eft ufité dans la Mur- 
cie. Lat. Delinire. 

* CANUDO, DA, adj. t. Ed f. 
Le méme que Cux0/0.- Ce dernier eft 
plus ufité. . 

CAÑA, S.f. Canne, rofeau , plan- 
te qui croit dans les endroits humi- 
des, & que tout le monde connoit. 
Lat. Arundo, inis. 


Caña: La tige du froment. Lat. | 


Culmus | i. . 

Caña, fignifie aufá la méme cho- 
fe que Canilla. pones 

Caña, en jargon, bas, ou chauf- 

fette. Lat. Zibiale , is. 
* Cañas. Jeu des eannes. Courfe à 
eheval que les Mores ont introduite 
en Efpagne, & qui s'exécute par la 
Noblelle dans les grandes fétes. Lat. 
-Cannarum certamen ludicrum. 

Caña ALTA, y casia baxa, Termes 
d'Architeéture. Le haut & le bas. du 
fuft d'une colomne. Lat. Colonre 
gars fuperior ES inferior. 

CAnA DE BENGALA. Canne de 
Bengale. Lat. Arundo Psdica. 


CAñA DE LA MEDIA. La partic, 


d'uu bas comprife depuis le gras des 


fauvage. C'eit auf 
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| jambes jafqn'aux talons. Lat. Zibia- 


lis pars inferior. 

* CARA DEL PULMON. Terme 
d'Anatomie. Trachée artére. 

CAÑA DEL TIMON , en termes de 
marine, la barre du gouvernail. 

CAÑA DE PESCAR. Rofeau de pé- 
cheur. Lat. Arundo pifcatoria. 

CAñA DE VACA. La moëlle que 
contient l'os de la jambe d'un bœuf. 
Lat. Vaccina medulla, e. 

CAÑA DULCE DE AZUCAR. Can- 
ne de fucre. L. Calamus facchararius. 

Brava caña de pefcar. Se dit d'un 
homme qui n'eft bon à rien. 

Huvo toros, y cañas, à huvo de ha- 
ver toros y cañas. Expreflions fami- 
liéres dont on fe fert pour dire qu'il 
y a eu de grands débats & de gran- 
des difputes. 

Jugar à las cañas con alguno. Atta- 
cher quelcun au milieu d'une place , & 
tirer des rofeaux contre lui jufqu'à ce 

u'il ait expiré. Ce barbare divertif- 
ement a été en ufage chez les Mau- 
res, & méme chez quelques Princes 
Chrétiens. L. Calamis reum: impetere. 

Pefcador de cana. Pécheur à la li- 
gne. Lat. Pifcator bamatilis. 

* Refr. La cana fueffe quebrada, y 
no fonada. Ce Proverhe fe dit, parce 
que l'affront qu'on fait à un homme 
en lui donnant des conps de canne, 
eft plus grand que la douleur qu'on 
peut lui caufer. Il fignifie qu'un af- 
front fait en public eft plus confide- 
rable par lui-méme , que par le bruit 
qu'il occafionne. 

* Refr. Pefcador de caña mas come 
qu gana. On applique ce Proverbe 

ceux qui s'amufent à des bagatel- 
les au lieu de travailler. 

CANADA , f. f. Chemin établi pour 
le paffage des troupeaux étrangers, 
loriqu'ils entrent & fortent des pàtu- 


rages. Lat. Zia im pajfcwis gregibus. 


patens. 

CAnADA. Vallée inculte entre deux 
montagnes , qui fert comme de canal 
pour en fortir. Lat. Vallis patens in- 
ter declivia. 

CAñADA. Se prend dans les Aftu- 
ries pour une certaine mefure de vin 
qui contient plus que l'arrobe. de 
Caftille. Lat. Jimi menfura grandior. 

CANAFISTOLA , f. f. Caffe , fruit 
médicinal. Lat. Ca/fa Aftularis. 

CAÑAFISTOLO, f. m. Callier, 
arbre qui porte la Caíle. Lat. Cu/za 


fistularis. 


CANAHEJA, /. f. Ferule, plante 
de la cigué. L. 
Ferula , Cicuta y, e. — ! 

CANAHIERLA , f. f. Le méme que 
Canabeja. * 

CANAL, /. m. Enclos ou cloifon 
que l'on fait avec des rofeaux aux 
bâtardeaux des riviéres pout prendre 


-le poiffon. Lat. Septum in aquis arun- 


diutum , ad capturam pifcium, 
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CANAMA, f. Ordre & union * 
entre les roturiers ou gens fujets aux 
impôts dans chaque ville ou village, 

out faire la repartition entr'eux de la 
omme qu'on leur demande. L. Pecfi- 
galis turbe adunatio , onis. 

Cogedor por cañama. Colle&eur de. 
tributs des villages unis pour cet effet. 
Lat. Exactor tributorsm. : 

CANAMAR, , f. m. Cheneviére, lieu 
femé de chanvre. Lat. Solus camna- 
be confitum. 

CANAMAZO, /. m. Etoupe dé 
chanvre. Lat. Cannabina flupa , e, 

CADnAMAZO. Grolle toile claire, 
faite de fil de chanvre. Lat. Canna. 
bina tela. cvaffor. 

CANAMAZO. Canevas à faire de la 
tapifferie. 

* CAÑAMEÑO, ña, adj. m. ES fo. 
T. peu ulite. Qui eft fait avec la 
hlafle du gros chanvre. 

* Refr. Ellopeño , à camameño , qual 
me le dieron tal te lo vendo. On ne 
loit pas plus demander aux gens qu'ils 
ne peuvent donner. 

CANAMERO , RA, adj. t. ES f. 
Le méme que Carameño. Ce mot eft 
peu uhté. 

* CANAMIZ , f. m. Efpéce de 
chaloupe ou petite barque dont on 
fe fert dans les Indes. Lat. Indicus 
lembus , i. 

CANAMIZA , f. f. Chenevotte , la 
paille qui fort du chanvre aprés qu'on 
l'a broyé, ou tillé. .Lat. Camabi- 
nus calamys , i. 

* CANAMO , f. m. Chanvre, 
plante que tout le monde connoit. 
Lat. Cannabis, is. 

CAñAMO, au figuré, ce qui eft 
fait de chanvre. Lat. is, is. 

CANAMON , /. m. Chenevis , grai- 
ne de chanvre. Lat. Cassajbinum [t- 
men ,. inis. 

* Refr. Por miedo de gorriones , no fe 
dexan de fembrar cañamones. On doit 
toujours bien faire, fans s'embarraffer 
de ce que difent les médifans. 

CAÑAR, /. m. Le méme que Co- 
Saveral. E A 
Cañar. Claies de rofesux qu'on 
met dans les riviéres pour prendre 
le poiflon. Lat. Septum i» aquis arus- 
dineum capiendis pifcibus accommoda- 
tum, , 

* CAÑARIEGO, GA , adj. me. ES f. 
Epithéte qu'on donne à la peau des 
moutons & des brebis qui meurent 
dans l'endroit où on les fait paitre. 

CANAVERA , f. f. Rofeau fauva. 
ge. Lat.. Paluflris arundo , inis. 

. CANAVERAL , J.». Lieu où croif- 
fent les rofeaux. Lat. 4Arundinetum , i. 

CAÑAVERAL, au figuré, affaire 
épineufe & embrouillée dont il eft 
difficile de fortir. Lat. Vegotison im- 
peditum ES intricatum. 

* CANAVETE, f. ». Petit cou- 
teau qu'on porte à cóté du poignard 
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Vans une gaine adhérente à celle de 
ce dernier. Lat. Minor culter pugioni 
adjunélus: 
CADAVETE. On appelle ainfi dans 
différens endroits de la Caftille une 
petite efpéce de fauterelle. Lat. Zo- 


eufle Fer 

CANAZO, f m. Coup de canne. 
Lat. Zétus arundine infüciu:. 

* CANERIA, /. £ Conduit fou- 
terrain fait avec des tuyaux de ter- 
re maftiqués les uns avec les autres, 

ui fert à conduire les eaux. Lat. 
terraneus aquæduélus, us. 

* CANERLA. Voyez Cañabeja, 

* CANERO, /. m. Pécheur à la 
ligne. Lat. Humatilis pifcator. 

* CANILAVADO , DA, adj. m. 
€y f. Celui ou celle qui a les jam- 
bes longues $ gréles. Lat. Tibiss 
gracilibus, inflructus , a, um. 

* CANILLERA , à CARILETA, 
f. fF. Jambiére, armure défenfive de 
fer ou d'autre métal, qui couvre la 
greve de la jambe. Lat. Area oc- 
yea, e. 

CANIVETE. Voyez Cañavéte. 

CARIZO , /. m. Claie de rofeaux. 
Lat. Arundinea crates , is. 

CAÑO, f. s. Tuyau , tube, 
conduit de métal, de terre ou de 
verre, par où l'air & les chofes li- 
quides palfent. Lat. Tubus, i. 

Caño. Se dit aufli de l'eau qui 
tombe & qui jaillit du tuyan. Lat. 
Saliens , entis. 

Caño. Conduit fouterrain pour 
communiquer d'un endroit dans un 
autre, fans être apperçu. 

Cano. Le conduit de la refpira- 
tion. Lat. Spiraculum, 5.  - 

Caño de Barquillos. Allemblage de 
dix à douze oublies enchaflées les 
unes dans les autres. Lat. Obelias 
placenta in tabulum confiructa. 

Caños de Carmona. Mode qui étoit 
autrefois en ufage parmi les femmes, 
& qui confiftoit à pliffer leurs jupes 
en forme de tuyaux. Lat. Rwgatu: 
Tubus in togis mulierum. 

Caños de organo. Tuyaux d'orgue. 
Lat. Organica fiflula. 

Beber del caño. Puifer la vérité 
dans fa fource. Lat. Ex :p/0 fonte 
hasrire. 

CAÑON , f. m. Canon, inftru- 
ment de métal fait en forme de tu- 
be, qui fert à différens ufages. Lat. 
Tubus , i 


s 

CAñoN. Tuyau d'une plume pour 
écrire. Lat. Calamus , i. 

Canon. La racine des cheveux, 

de la barbe. Lat. Barbe vel capillo- 
fum pars cuti proxima. 
CAÑONES. Bas à canons, chauf- 
fure ancienne ; c'étoit des bas qu'on 
faifoit froncer, & qui couvroient la 
moitié de la cuifle. Lat. Oblonga ru- 
gataque tibiaba. 

CANONS. Canons, piéces d'ar- 


CAN 
tillerie. Lat. Tormenta bellica, 

CAÑON , en jargon, mouche, ef- 
pion. Lat. Æxplorator, oris. 

Cañon de ayuda. Canule d'une ferin- 
gue. Lat. Medicus fipbon , omis. 

Cañon de campaña. Canon de cam- 
pagne. Lat. Zormentum bellicum mi. 
"noris modi. 

Cañon de chiminea. Tuyau de che- 
minée. Lat. Camini fpiraculum , i. 

Cañon de crugia. Couríier, gros 
canon que portent les galéres. Lat. 
Navale tormentum. 

Cañon de trompeta, Tuyau d'une 
trompette. Lat. Tuba, e. 

* Refr. Al villano facále el cañon y 
déxalo. Ce Proverbe fignifie qu'il ne 
faut point fe familiarifer avec les gens 

ui n'ont point d'éducation. Lat. Ve 

Jodalis rufHco ; cave prudens. 

CAÑONAZO, /. m. Coup de ca- 
non. Lat. Bellici tormenti  explofio , 


onis. 

CANONCICO, /. m. dim. de Ca- 
ñon. Petit canon, petit tuyau. Lat. 
T'ubulus , i. 

CANONEAR , w.a. Canonner, bat- 
tre à coups de canon. Lat. Tormen- 
lis bellicis quatere. 

CAÑONERA , f. f. Embrafure, 
canoniére. Lat. Ejaculatoria fene- 


a, e. 

CAÑONERO , /. s. Canonnier, 
celui qui fert le canon. Lat. Bellico. 
rum tormentorum explofor , oris. 

CANUELA, J. f. dim. de Caja. 
Petit rofeau. Z'emuis arundo , inis. 

CAÑUTAZO, /. m. Rapport, l'ac- 
tion de rapporter à un autre ce qu'on 
a dit de lui. Lat. Sufurratio , onis. 

Dar cañutazo. Donner un avis en 
Secret. 

CAÑUTERIA, /:f. Ouvrage fait 

de petits tuyaux de verre, de jais, 
ou d'autres matiéres; il fe dit auff 
des tuyaux des fontaines. Lat. Zubu- 
lis a&fum opus. 
CANUTILLO , /. ». dim. de Cañu- 
to, Petits tuyaux de verre dont on 
fait differens ouvrages, que nous ap- 
pellons jais, qu'on employe dans les 
broderies & pallementertes; il fe dit 
auffi des paillettes d'or ou d'argent fa- 
connées en filets creux, qu'on em- 
ploye aux mémes ouvrages. Lat. Ope- 
ri pbrygio inferviens tubulus. 

CARUTILLO. Petits tuyaux qui fe 
trouvent dans la terre remplis de fe- 
mence ou d'œufs de fauterelles. Lat. 
Locuflarum ovis refertus tubus. 

CANUTO , /.m. Tout ce qui eft 
creux & fait comme un tuyau, étui, 
cachet &c. Lat. Tubus, i. 

Canuro. Le méme que Cañutazo 
ou Soplo. 

Cañuro. Signi&e auffi la méme 
chofe que $oplon. 

CAOBA , /. f. Grand arbre des In- 
des de couleur rougeátre, dont on 
fait plufieurs beaux ouvrages, 
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* CAOBANA, /. f. Le même que 
Caoba. 


CAOS. Voyez Chaos. 

* CAOSTRA, /. vs. Le même que 
Clauftra ou Clauftro. 

* CAP. Voyez Jurado en Cap. 

CAPA, /. f. Manteau à l'ufage d'un 
homme. Lat. Pallium, ii. 

CAPA. Tout ce qui fert à couvrir 
quelque chofe. Lat. Znmvolucrum, i. . 

CAPA. Manteau, au figuré, pré- 
texte dont on fe fert pour cacher une 
chofe. Lat. Pretextus , ús. 

. CAPA. Préfent qu'on fait à un Ca- 
pitaine lorfque le vaiffeau fe vend, 
ou qu'il apporte beaucoup de mar- 
chandifes. Lat. Conceflion gratuitó mue 
nuyfculuns. 

CAPA. Cape, en terme de marine, 
morceau de toile goudronnée que l'on 
cloue fur la téte du gouvernail, & 
fur les cótés aux joints de la barre, 
pour empêcher l'eau d'entrer. — ' 

CAPA, en jargon, la nuit. Lat. 
Nox, dis. 

Capa aguadera , 4 de agua, 0 Gaf- 
cona. Manteau de bouracan, ou de 
telle autre étoffe,que la pluye ne peut 
pénétrer. Lat. erna, e, 

Capa confiftorial.Chappe que les Evé- 
ques mettent loríqu'ils officient pon- 
tificalement. Lat. Cappa Pontificalis. 

Capa de cboro. Chápe de chœur. 
Lat. Superpellicesm , i. | 

Capa de pecadores. On appelle ainfi 
la nuit, parce qu'elle donne la liberté 
de faire ce qu'on veut. Lat. Nox, diis. 

Capa de Rey. Efpéce de toile dont 
on fe fervoit autrefois & dont on igno- 
re la nature. 

Capa de Toréador. Manteau extré. 
mement court, ainfi appellé parce 
que ceux qui combattent les taureaux 
en portent de femblables, pour n'é- 
tre point embarraffés. L. Palliolum, i. 

Capa larga , £ de luto. Manteau de 
ie Lat. wes atrum. 

apa plavial. Pluvial, chappe Eo 
cléfiaftique. V. Capa de choro. ii 

Capa rota, Homme déguifé qu'on 
envoye pour exécuter une commiflion 
dont on ne veut pas qu'on ait con- 
noiffance. Lat. Falfum nomen. 

Traer la capa en el ombro. Mener 
une vie de fainéant. 

Fiefla de feis à fiete capas. Fête fo. 
lemnelle, où il ya fix à fept cha. 
noines qui affiftent au fervice avec des 
malles d'argent & des chapes de 
drap d'or. 

Ecbar la capa encima al amigo. Cou- 
vrir les fautes & les défauts de fon 
amj 


Capa de yeffo. Enduit de plâtre. 

Capa de cera. Couverture de cire 
qu'on met à un flambeau. 

Cada uno puede bacer de lu capa un 
fayo. Cette expreflion fignifie que cha- 
cun peut faire ce que bon lui fem- 
ble de ce qui lui appartient. Lat. 
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Rei fue fe quifque . fummm arbiter. 
Con la capa en el bombro. Homme 

qui n'a que la cape & l'épée, qui 

p'a d'autre bien que fon induftrie. 

Dar la capa. Etre libéral, nme re- 
ferver ponr foi que ce dont on ne peut 
abfolument fe paffer. 

De capa y gorra. En manteau & 
en bonnet de nuit. C'eft aller avec 
un grand manteau fur le nez , & qui 
prend jufques fur les pieds, un bon- 
met de nuit fur la téte, & un grand 
chapeau rond par deflus , pour n'é- 
tre point connu par les rués. Les 
oi pis vont ainf habillés aux fpec- 
facles. — 


* Defender una cofa, o à alguno à 
wapa y efpada. Défendre quelqu'un de 
tout fon pouvoir. | 

Defender uno fu capa. Défendre fes 
intérêts avec ardeur. Lat. Pro aris ES 
Jocis pugnare, 

De Jo capa. Expreflion adverbiale. 
Secrettement , fous main. Lat. Clàm. 
Furtim. 
^ Echar la capa à alguno, 04 alguna 
cofa. Favorifer quelqu'un, prendre 
fa défenfe dans les occafions. L. 4k- 
quem aut aliquid. celare. 

Ecbar la capa al toro, Hazarder fon 
bien pour conferver quelque chofe 
plus importante. Lat. Periculo aliquid 
exponere. 

Eflar à la capa. Tet. de Marine. 
Etre à la cape. Lat. Stare in ancboris. 

Gente de capa parda. Un laboureur, 
un manœuvre, &c. L. Ruftici , orum. 

Hombre de buena capa. Un honnéte 
homme, qui fe fait eftimer par fa con- 
duite. 

" Hombre, 0 gente de capa negra. Un 
bon bourgeois eftimé de fes compa- 
triotes. Lat. Homo ingenuus. 

Miniftro de capa y efpada. Miniftre, 
Préfident, Confeiller de robe & d'é- 
pée. Lat. Confiliarius non togatus. 

Partir la capa al jufto. Se dit des 
tuteurs ou des adminiftrateurs , qui 
ufurpent le bien qu ne leur appar- 
tient pas, & qui lc partagent entre 
enx. Lat. Zmocentis bona diripere. 

Puerto de arrebata capas. On appelle 

infi un endroit où les chofes font 
ors de prix, & oà il y a grand 
nombre de fripons & de voleurs. Lat. 
Statio mall tuta. 
© Quitar la capa. Expreflion métapho- 
rique, qui fignifie prendre ce qui 
h'eft point à foi. Lat. Aliena rapere. 

Ser capa de alguno.Setvir de manteau 

quelqu'un, cacher fes friponneries. 

at. Aliquem tueri. E 

Tirar à uno de la capa. Tirer quel- 
qu'un par le manteau pour le faire 
arréter, ou pour l'avertir de quelque 
danger. Lat. Aurem vellere EJ aliquem 
admonere. i 

* Refr. Donde perdifle la capa , abi 
la cata. Ce Proverbe fignifie que les 
pertes que nous faifons ne doivent pas 
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mous décourager, ni nous empécher 


de tenter de nouveau Ja fortune. Lat. 
Perdidifli gallium ? Hic idem quere. 

* Refr. Labrador de capa negra poco 
medra. Ce Proverbe fignifie que ce. 
lui qui dépenfe plus que fon état ne 
le permet, ne s'enrichit jamais. 

Refr. Los bijos de bueno: , capa fon 
de duelos. Ce Proverbe fignifie que les 
enfans bien nés font naturellement 
portés à fecourir les malheureux. L. 
Prenobiles egentibus ferunt opem. 

* Refr. Ni en invierno fin capa, 
ni en verano fin calabaza. Ce Proverbe 
fignifie qu'il faut fe pourvoir en tout 
tems des chofes néceflaires à la vie. 

* Refr. Ponte la capa como viniere 
el viento. Ce Proverbe fignifie qu'il 
faut fe précautionner contre les ac- 
cidens de la vie, afin qu'ils faffent 
moins d'impreffion fur nous. Lat. 
(Qua parte ventus perfat, apta pal- 
lium 


* Refr. Por fol que baga , no dexes 
la capa en cafa. Ce Proverbe nous con- 
feille de ne nous jamais trop repofer 
fur les chofes , quelques fures qu'el- 
les nous paroiffent , pour n'étre point 
pris au dépourvú. 

* Refr. Vafe feria y yo fn capa. Ce 
Proverbe nous montre la. mauvaife 
fortune de certaines gens , qui au mi- 
lieu des biens , ne peuvent pas méme 
acquerir les chofes les plus nécef- 
faires. 

* Refr. Viva el Rey , y daca la capa. 
On applique ce proverbe aux Minif- 
tres , qui fous prétexte de “rendre 
fervice au Souverain, tyrannifent le 
peuple. Servitium Regis agitur, da 

ium. 

CAPACETE , /. m. Cabaffet, fala- 
de, morion, cafque. Lat. Cafís, 


idis. 

CAPACHA , /.f. V. Capácbo. 

CAPACHA. On appelle ainfi dans 
l'Andaloufie un petit cabas fait de 
branches de palmier, pour porter du 
fruit & telle autre denrée. L. Pal. 
mea fifcella , e. 

CAPACHA. Le peuple appelle ainfi 
l'ordre Religienx de St. Jean de Dieu, 
parce que les Religieux faifoient au 
commencement la quéte ponr les pau- 
vtes avec des petites corbeilles de 
palmier appellées Capéchas. 

* Refr. Pez 0 rana, à la capácba. 
Ce Proverbe eft contre les perlonnes 
intéreffées , qui amaflent jufqu'aux 
chofes les plus inutiles, dans l'efpé- 
rance qu'elles ont de pouvoir s'en fer- 
vir un jour. Lat. Aut pifcis boc, aut 
rana fit , fervabitur. 

CAPACHO, f. m. Cabas, efpéce 
de panier de jonc ou d'ofier qui fert 
à différens ufages. Lat. Fifcina, e. 

CAPACHO. Efpéce de cabas de 
cüir dont les macons fe fervent pour 
tranfporter le mortier. Lat. Sporta 
coriacea fubvebendo cemento deferviens. 
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It fe dit auffi de certains panien 
ronds faits de jonc, dans lefquels on 
«met les olives aprés qu'elles font 
écrafées fous le preffoir, pour en ti- 
rer l'huile. L. Olearius quales , 5, 

CAPACHO. Ef le nom quele bas 
. peuple donne aux Religieux de l'or. 
dre de St. Jean de Dien. 

* CAPACHOQ, /. 1. Oifeau de nuit, 
efpéce de hibou. 

CAPACIDAD , /. f. Capacité, éten- 
dué d'une chofe. Lat. Cagacitas , ates. 

CAPACIDAD. Capacité , habileté, 
fuffifance. Lat. Captus , £s. 

CAPACIDAD, au figuré. Lieu, 
tems , opportunité, occafion favora- 
rable, pour dire ou faire une chofe. 
Lat. Locus, i. Occafío, omis. 

* CAPACISSIMO , MA, adj. fu- 
perl. m. ES f. de Capaz. Très ample, 
trés étendu, ué. Lat. Capecifanus, 
a, 1m. 

CAPACISSIMO , au ré, très 
habile, très capable, Ícavant , 
te. Lat. [ s 4, «X». 
.* CAPADA, 7. f. Ce qui peut te- 
CMM y pan d'un manteau qu'on 
a lur les épaules. Lat. .Quod paliii 
Ju. efferri poteft. A 

* CAPADA. Alonétte. Voyez 4- 

ra. i 

CAPADILLO , f m. Le jeu de 
Chilindron , qui fe joué fans les huit 
& les neuf. Voyez Cbilindron. 

CAPADOR , /.: 5s. Châtreur, celui 
ui fait métier de chátrer. Lat. Ze- 
fum. exfecfor , oris. 

CAPADOR. Sifflet de châtreur. 
Lat. Fiflula qua teflium exfectores 
utuntur. 

CAPADURA , f f. Caftration , 
l'a&ion de chátrer. Lat. Caflratio, 
ons. 

CAPADURAS. Tefticules qu'on a 
Es à un animal. Lat. Exfeéki teffi- 


CAPAR , v. a. Chátrer, ôter les 
tefticules à un animal. Lat. Cuffrare. 
CAPAR. Chátrer, au figuré, tailler, 
rogner, retrancher quelque partie 
d'une chofe. Lat. Refecare. 
CAPADO , pA, f. p. du verbe 
Capar. Châtré, ée. Lat. Cuffratus. 
Imminutus 9 A, SN. 
CAPARAZON, f. m. Caparagon, 
couverture qu'on met fur les che- 
vaux. Lat. Stragulsm. 
. CAPARAZON. Couvertute qu'on 
met m une chofe pour la confer- 
ver. Lat. Operimenium , i. 
CAPARROSA , f. f. Conperofe, 
2d Vitriol, forte de neral. Lat. 


s 

CAPATAZ, f. m. Syndic d'une 
Communauté ou d'un Corps de métier. 
L. Societatis prefeclus, i. 

* CAPATAZ. On appelle ainfi dans 
les Hótels des monnoyes, l'ouvrier 
qui eft à la téte des autres, à qni 
l'on confie le métal marqué & pelé 

pour 
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pour en faire des efpéces. Lat. Rei 
monetaria prefectus. 

CAPATAZ.2On appelle ainfi dans 
l'Andaloufie, eelui qui eft à la téte 
des ouvriers qui travaillent aux 
changes. Lat. Villicus, 3. 

CAPAZ, adj. d'une term. Ample, 
étendu , grand, fpacieux. Lat. Ca- 


pax. Amplus , a, um. 


CAPAZ. Capable , qui a les quali- 
tés requifes pour obtenir une chofe. 
CAPAZ, au figuré, Capable , pro- 
pre, convenable , habile , intelligent 
pour quelque fin. Lat. Jdoneus, 


& , Um. 
CAPAZ. Signifie auffi inftruit , in- | 5 


formé d'une chofe. 

* CAPAZO , f. m. Cabas de jonc, 
forte de panier pour porter les pro- 
vilions. Lat. Copbinus, i. 

CAPAZON. Efpéce de panier de 
corde qu'on attache au mufeau des 
bêtes de fomme , pour qu'elles puif- 
fes manger en marchant. Lat. Spar- 
teus qualus, i. 

CAPCIOSO , SA, adj. m. ES f. 
T. peu ufité. Captieux , eufe, pro- 
pre à furprendre & à éblouir. lat. 
Captiofus , a, um. 

CAPEADOR , /. ». Voleur qui de- 
robe les manteaux pendant la nuit. 
Lat. Noéturnus grajfator , oris. 

CAPEAR , ©. a. On dit à Paris, 
tirer la laine, c'eftá-dire, enlever 
les manteaux pendant la nuit, com- 
me font les fripons , quand ils trou- 
vent quelqu'un qui le retire trop 
tard. Lat. Voctu graffari. 

* CAPEAR. Faire figne à quel- 
qu'un avec le manteau. Lat. 0O/ten/o. 
pallio aliquem | admonere. 

CAPEAR. Jetter un manteau à un 
taureau. Lat. Pallio taurum deludere. 

CAPEADO, DA, f. f. du verbe 
Capear , dans fes acceptions. Volé, 
ée, en parlant de manteaux. Lat. 
Noctu direptus , a, um. 

* CAPELA. Etoile de la premiére 
grandeur dans la Conftellation du 
Cocher. Lat. Capella, e. 

* CAPELARDENTE. Voyez Ca- 

lla ardiente. —— - 

* CAPELETE, /. ». Efpéce de 
chapeau fort élevé que portoient 
autrefois les foldats Albanois. 

* CAPELLADA , /. f. Piéce de cuir 
qu'ou met au bout d'un foulier ou 
d'une botte, lorfqu'elle eft trouée. 

CAPELLAN , /. m. Chapelain, 

Prétre a deffert une Chapelle, 
c'eft aufh un Aumonier. Lat. Capel 
lanus , i. ; 
Capellam de Altar. Aumonier du 
Roi, qui dit la grande Melfe dans 
la chapelle du Roiaux fêtes folem- 
nelles. Lat. Regius prefbyter , eri. 

Capellanes de Choro. Choriftes. Lat. 
Cboro. affflentes clerici. 

Capellan de bonor. Chapelain d'hon- 


nmeur,.Aumenier dn Koi, qui lui! 
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dit la Mefle, & affifte à la chapel- 
le & aux cérémonies publiques. Lat. 
Regius pr bonorarius. 

Capellan del Rey à Reel. Celui qui 
deffert une chapelle à laquelle le Roi 
nomme. Lat. Capellanus ius. 

Capellan Mayor. Grand Chapelain , 
chef d'une Cathédrale , ou  Col- 
légiale. Lat. Sacrorum  sminiftrorum 
turbe prefectus. 

Capellan mayor de los Exercitos. 
Aumonier major d'une Armée. Lat. 
Militaribus capellamis prefectus. 

Capellan mayor del Rey. Grand Au- 
monier du Roi. Lat. Regi ab eleemo- 


ynis. 

CAPELLANIA , f. f. Chapelle , ou 
chapellenie fondée avec rente. 

CAPELLAR , /. »». Manteau que 
les Maures portent dans leurs tour- 
nois. Lat. Pallii Arabici genys. . 

CAPELLINA , f. f. Cabaffet ou 
morion. 

CAPELLINA. Capote dont les ber- 
ers & les payfans fe fervent pour 
e garantir du froid & de la pluie. 
Lat. Cucullus , i. 

CAPELO, /. m. Le méme que 

Sombrero, * 

CAPELO. Chapeau de Cardinal. 
Lat. Pileus Cardinalitius. 

CAPELO BENDITO. Chapeau que 
le Pape benit la veille de la Noel 
dans la Chapelle du Palais, pour 
l'envoyer enfuite à un Souverain. L. 
Pileus benedicíus. 

CAPEO , f. m. L'a&ion de jouer 
du manteau devant un taureau pour 
l'agacer. Lat. Tauris objecfo pallio fa- 
¿ta ludificatio , onis. 

CAPERO , f. »s. Chapier , ou porte- 
chape. 

* CAPEROLES , /. m. Terme de 
Marine. Les parties fupérieures du 
corps de navire de poupe à proué, 
les platbords. Lat. Superiora navigii 


latera. 

* CAPERUCETA , à CAPERU- 
CILLA , f. f. dim. de Caperuza. Petit 
capuchon , petit chaperon , petit bon- 
net de payfan. Lat. Cucullus exi- 


guus. 

CAPERUZA , /. f. Va pera cha- 
peron , bonnet terminé en pointe 
je les payfans portent. Lat. Cucz- 

9 jJ. ' 

Dar en caperúza. Donner un cou 
fur la téteà quelqu'un, & au figure, 
canfer du chagrin, mettre martel en 
tête à quelqu'un. Lat. Faceffere ali- 
cui negotium. 

Ecbar caperúzas à la tarafca. Áva- 
ler avec avidité. 

* CAPERUZON , /. 5. Augm. de 
Caperuza. Grand capuchon, grand 
chaperon, grand bonnet. L. Major 
cucullus. — 

* CAPIALZADO , f. m. Terme 
d'Architeéture. Arc de biais, ou de 
côté. Lat. Arcus oblique flructus. 
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* CAPICHOLA, ff. Sorte dX. 
toffe de foye groffiére , dont on fait. 
des foutanes de Prétres. Lat. Bomby- 


cinus pannus rudior. 

* CAPICHOLADO, DA, adj. ss. 
EY f. T. peu ufité. Qui appartient 
ou qui rellemble à l'étoffe dont on 
vient de parler. Lat. Bombycinwm 
pannum vudiorem referens. ij 

CAPIELLO , /. m. Cheveu. C'eít 
un terme ancien qu'on n'a confervé 
que dans la Galice & les Afturies. 

oyez Capillo de Cabeza. : 

* Refr. Al mal viento volverle el 
capiello. Ce Proverbe fignifie que pote 
refifter aux contretemps & à l'ad- 
verfité, on doit fe fervir de tout 
fon fgavoir & de toute fon induftrie. 
Lat. Contrariis oppone ventis penulam. 

* Refr. No lo quiero, no lo quiero, 
mas ecbadmelo en el capiello. Ce Pro- 
verbe renferme “une raillerie contre 
ceux qui affedent de refufer une 
chofe dont ils ont envie. Lat. Jd 
ferre nolo , at interim in finum mitie. 

* CAPIGORRISTA , /. 11m. Le mé- 
me que Capigorron. ' 

CAPIGORRON , /. ». Celui qui 
qui ne va qu'en manteau & en bon- 
net pour n'étre point connu. Jl fe 
dit plus communément des étudians 
qui vont ainfi habillés & qui vivent 

ans le libertinage. Lat. Tenebrio, onis. 

* CAPILAR, adj. T. d'Anatomie. 
Capillaire , vaiffeau capillaire. L. Ca- 


pillaris, e. — 

CAPILLA, /.f. Chaperon d'un man. 
teau. Lat. Epitegium , ii. 

CAPILLA. Capuchon , coquelu- 
chon, capuce. Lat. Cucullus , i. 

CAPILLA. Titre qu'on donne à un 
Religieux fçavant , do&e. Lat. Cucul- 
latus monacbus eruditus. 

CAPILLA. Chapelle d'une Eglife, 
ou toute autre où l'on dit la Meffe. 
Lat. Sacellum, 5. 

CAPILLA. Chapelle, corps de chan 
tres & de muficiens attachés à une Ca- 
thédrale, ou à la chapelle du Rai. 
Lat. Muficorum chorus, i. 

CAPILLA. On appelle ainfi dans 
les Colléges l'affemblée des bourliers 
pour ce qui regarde les affaires du 
collège. Lat. Collegarum conventus. 

* CAPILLA. Chapelle, onappelle 
ainfi dans les armées les ornemens & 
les vafes facrés quon y porte, poür 

uvoir célébrer le fervice Divin dans 
es endroits où on fe trouve. Lat. Sa- 
cra fupeliex. | | 

CAPILLA. Épreuve, en termes 
d'Imprimeur. Lat. Exemplar primups 
ex offcinà editum. 

Capilla ardiente. Chapelle ardente, 
catafalque. Lat. Pyra funebris accenfis 


facibus ardens. 


Capilla de borno. La voute d'un four. 
Lat. Furni pars interior. 
Capillas de los Reyes. Chapelles que 


plufieurs Rois de Cañille ont pois 
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& choifies pour lelieu de leur fépul-| ou de telle autre fleur 


ture. Lat. 
cellum. 

Capilla de Santa Barbara. Chapelle 
fituée dans le cloitre de la cathédrale 
de Salamanque, où l’on examine ceux 
qui afpirent au grade de Licentiés. 

Capilla mayor. L'endroit où eft. pla- 
cé le maître Autel d'une Eglife. Lat. 

Templi ara major. 

Capilla Real. Chapelle du Roi, ce 
font les Prétres & les Miniftres qui la 
deffervcnt , auíffi - bien que les mufi- 
ciens qui y afliftent pendant le Ser- 
vice Divin. 
| Eflar en la capilla. Se dit au propre 
d'un criminel qui fe difpofe à la mort 
dans la chapelle dela prifon, & au 
figuré, d'un homme qui attend avec 
inquiétude une bonne ou une mauval- 
fe nouvelle. Lat. Zn extremo difcrimi- 
ne verfari. 

* Refr. Quando fueres à la Villa, 
echa pan en tu capilla. Ce Proverbe 
nous confeille de vivre avec la pré- 
"caution que nos befoins exigent. Lat. 
Ad oppidum te conferens , cibos porta. 

CAPILLEJA , /. t. dim. de Capil- 
la. Le méme que Capillita. 

* CAPILLER , 6 CAPILLERO , 
f. m. Chapelain d'un Evéque , domef- 
tique qui a foin de fa chapelle, éco- 
lier qui eft chargé de ce qui concerne 
la Chapelle d'un Collége. Lat. 4Edi- 
iuus, i. 
* CAPILLETA , f. n. Niche pra- 
tiquée dans l'épaiffeur d'un mur, pour 
y placer quelque figure. Lat. Ædicula 

vecipiende imagini dicata. 

CAPILLITA, /. f. dim. de Capilla. 
Petite chapelle. Voyez Capilleja. 

CAPILLO , /. »:. Beguin qu'on met 
aux petits enfans. Lat. Znfantilis ca- 
lantica, ce. 

CAPILLO. Ce qu'on paye pour un 
báteme. Lat. Donarium Ecclefiz pro 
baptizatis oblatum. 

CAPILLO. Sorte de vétement de 
toile blanche qu'on met fur les enfans 
lorfqu'on les batife. 

CAPILLO. Capote que portent les 
femmes de la campagne. Lat. Mulie- 
bris lacerna , e. 

CAPILLO. Prépuce, peau qui cou- 
vre le bout de la verge. Lat. Prepu- 
tium , ii. 

CAPILLO. On appelloit antrefois 
ainfi le cafque, ou morion. Lat. Ga- 
lea, e. 

CAPILLO. Pâton de fonlier. Lat. 
Corium iuteriks partem calcei anterio- 
rem muniens. 

CAPILLO. Efpéce d'entonnoir ren- 
verfé, de papier , ou de carton, que 
les femmes mettent au haut de leur 

uenouille pour tenir leur filaffe en 

tat. 

CAPILLO. T. anc. V. Capirote. " 

CAPILLO, T. poétique, bouton 


egiæ fepulture dicatum fa- 


de role qui n'eft pas epcore épanouie, : 


CAP 
que ce foit. 
Lat. Floris calix , icis. 
CAPILLO. Poche de filet pour pren- 
dre les lapins. Lat. Caffs. 

Capillo Almendro. Cocon dont on 
tire la premiére foye. Lat. Bombyci- 
nus folliculus fubtilioris note. 

Capillo ocal. Cocon dont on tire la 
foye ronde, qui eft la plus précieu- 
fe. Lat. Bombyculus prime note. 

Seda de todo capillo. Soye groffié- 
re, qui n'a point de luftre. 

* Refr. Lo que con el capillo fe to- 
ma, con la mortája fe dexa. Ce Pro- 
verbe fignifie qu'on conferve toute 
la vie les maurs & les coutumes 

u'on a prifes dans fa jeuneffe. 

* CAPILLUDO , DA, adj. m. ES f. 
Fait en forme de capuchon , ou qui 
lui appartient. L. 54, tum. 

* Capion de Popa. Voyez Eflambor. 

* Capion de Proa. Voyez Eftrabe. 

CAPIROTADA , f. f. Capilotade, 
forte de ragout fait avec des herbes, 
des œufs, du lait & d'autres ingré- 
diens. Lat. Condimenti genus. 

CAPIROTE, /. &:. Chaperon de 
Do&eur. Lat. Docforale Epitogium , ii. 

CAPIROTE. Bonnet de carton cou- 
vert de toile blanche ou noire , avec 
lequel les Difciplinans fe couvrent 
la tête lorfqu'ils fe difciplinent par 
les rués. , Lat. Flagellantium cucul- 
lus , i. 

" CAPIROTE. Chaperon de faucon, 
& de tout autre oifeau de challe. Lat. 
Accipitris cucullus. — - 

Capirote de colmena. Efpéce de ter- 
rine ou de panier, fait en forme de 
chaperon d'oifeau de proye, qu'on 
met fur les ruches qüand elles font 
chargées de miel. Lat. Alvearium 
operculum , i. | 

De capirote, ado. Sans réfléxion , 
fans jugement. Lat. Stolidè. 

* Refr. Mas vale comer grama y 
abrojo , que traber capirote en el ojo. 
Ce Proverbe fignifie qu'il vaut mieux 
vivre paifiblement dans la médiocrité, 
que de perdre fon repos pour cou- 
rir après le fuperflu. — - 

* CAPIROTERA, /. f. Voyez Ca- 


peruza. 

CAPISAYO , /. 1m.: Sorte de véte- 
ment court , faiten forme de capote 
ouverte, qu'on endofle par la téte com- 
me une foutane , & qui fert tout à la 
fois de manteau & de faie. Lat. Cu- 
cullata penula, e. 

* CAPISAYUELO, /. m. dim. de 
Capifayo. Petit habillement court & 
mauvais. 

* Refr. A ruin mozuclo, ruin capi- 
Jayuelo. Ce Proverbe fignihe qu'on 
doit proportionner les chofes aux per- 
fonnes. Lat. Sago pujillus induatur pef- 


fimo. 
* CAPISCOL , f. m. Capifcol , 
chantre d'une Cathédrale. Lat. Chor: 


prafeitns , i. 


cApirroto, mal peigne : pacant 
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., CAPISCOLIA , /. f£. Dignité de Cas 
pifcol. Lat. Chori prgfeclura , a. 

* CAPISTERIO , 7. m. Vale, ou 
taffe de terre commune. Ce mot n'eft 
plus ufité. Lat. Patera, «. 

CAPITACION, £. f. T. pris du 
François. Capitation, taxe par téte, 
Lat. Capitale vectigal, alis. j 

* CAPITAL , /. mm. T. moderne. 
Inventaire que fait de fes biens un 
homme qui fe marie. Lat. Bonoruns 
recenfo , onis, 

CAPITAL. Sort, le fonds, le ca. 
pital d'une fomme qui porte intérét, 
Lat. Sors, tis. 

CAPITAL. Capitale, en termes de 
fortification , c'eft la ligne droite qui 
va de l'angle du polygone intérieur à 
celui du baftion. Lat. Linea recta ab ana 
gulo ad angulum duca. | 

CAPITAL, adj. d'une term. Capi. 
tal, principal. Lat. Capitalis, e. 

CAPITAL. Ce qui appartient á la 
téte, ou qui eft bon pour cette partie. 
Lat. Ad caput Jpectans. 

CAPITAL. Se prend quelquefois 
comme fubftantif, pour fignifier la ca- 
pitale d'un Royaume ou d'une Pro- 
vince. 

CAPITAL. Se prend aufli pour 
mortel. 

Pena capital. Peine capitale, peine 
de mort. 

CAPITALMENTE , adv. Mortel- 
lement. Lat. Letbaliter. 

CAPITAN, /. m. Capitaine, offi- 
cier qui commande une compagnie de 
foldats à pied ou à cheval. Lat. Cen- 
turio , onis. 

CAPITAN. Capitaine, Chef, Gé- 
néral d'armée. Lat. Dux. 

CAPITAN. Capitaine, chef de fac- 
tieux, de brigands. 

Capitan à guerra. Eft le titre qu'on 
donne aux Juges dePolice qui connoif- 
fent des cas qui regardent les tron- 
pes dans l'abfence du Commandant, 
Lat. Urbis cum imperio militari pre 


fectus. 


Capitan de guarda. Capitaine qui 
eft de garde dans un pofte. Lat. Pi. 
gilum prefecíus. — 

Capitan de Guardias de Corps. Ca- 
pitaine des Gardes du Corps. Lat. Std 
patorum regiorum profectus. 

Capitan de mar y guerra. Capitaine 
de haut bord. Lat. Navis prafectus. 

Capitan de Navio mercante 0 mer 
cantil.Capitaine de vaiffeau marchand. 
Lat. Vauclerus , i. 

Capitan General. Capitaine général, 
titre qui correfpond à celui de Maré- 
chal de France. Lat. Z#perator, 

Capitan mayor. Le meme que Ca- 

stan General, 

CAPITANA , f£. f. Capitane, le 
galére que monte le Général dcs ga- 
léres. Lat, Pretoria triremis , is. 

* CAPITANAZO , /. ». augm. de 
Capitan. Capitaine fameux par E va- 

cur 


d 
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leur & par fes exploits. Lat. Zwmpe- 
rator expertus ES magnanimus. 

CAPITANEAR, v. a. Faire l'offi- 
ce de Capitaine , commander des 
gens de guerre, les mener, les con. 
duire à la guerre. Lat. Ducere. Im- 

are. 

CAPITANEAR. Se prend auffi pour 

ider, conduire. Lat. Ducere: 

CAPITANIA, /. f. Gouvernement 
militaire d'un Royaume, d'une Pro- 
vince, d'une Ville. Lat. Prefectura 
wsilitaris 


CAPITANIA. Compagnie de gens 
de guerre. Lat. Centuria, e. 

APITANIA GENERAL. Tribunal 
où Pon dépéche les affaires relatives 
à la guerre. Lat. Rerum militarium 
tribunal. 

CAPITEL ,/.m. Chapitean de lan- 
terne, c'eft la couverture qui termine 
une lanterne de dóme , couverte d'ar- 
doife. Lat. Fajligium , ii. 

CAPITEL , en terme d'Archite&u- 
re, lechápiteau d'une colonne. Lat. 
Epifiylium , ii. 

CAPITOL , J:m. Le même que Ca- 
bildo. C'eft un vieux terme Aragonois. 

CAPITOLIO , /. +. Capitole, en- 
droit élevé qui domine fur tous les au- 
tres. Lat. lium , ii. 

* CAPITOSO, Sa, adj. m. ES f. 
Tétu, ué, bizarre, fantafque, opi- 
niàtre dans fon fentiment. Lat. Ca. 


pitofus, a, um. 

* CAPITULA, /.f. Capitole, pal. 
fage dela Sainte Ecriture qu'on réci- 
te à toutes les heures du Service 
Divin, après les Pfaumes & les An- 
tiennes, excepté à Matines. Lat. Cu- 


gitulum , i. 

CAPITULACION , /. f. Conven- 
tion, accord fait entre deux ou plu- 
fieurs perfonnes pour terminer un dif- 
férend. Lat. Pacfio, onis. 

CAPITULACIONES, as pher.Con- 
ventions matrimoniales. Lat. .Paéta 
tiatrimonitalia. 

CAPITULAR, /. ». Capitulant, 
membre d'une communauté Eccléfiaf- 
tique , ou affemblée féculiére, qui a 
fa voix, fon fuffrage. Lat. Jus babens 
Juffragii in collegio. 

CAPITULAR , adj. d'une term. Ca. 
pitulaire, qui appartient au Chapitre. 
Capitularis , e. 

CAPITULAR , €.a. Capituler, trai- 
ter, tranfiger, s'accorder avec quel- 
qu'un. Lat. De conditionibus pacifci. 

CAPITULAR. Dénoncer, accufer 
un juge ou telle autre perfonne publi- 
que de malverfation dans fa charge, 
& préter le ferment qu'on défére aux 
dénonciateurs dans ces fortes d'occa- 
fions. Lat. Denuntiare. 


» 
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* CAPITULANTE , f. af. Acen- 
fant, celui qui fe porte pour acgnífa- 


teur contre un autre. Lal. De/afor. 
CAPITULANTE. Celui qui a voix 


verbe Capstula 


* CAPITULARMENTE , adv. Ca. 
pitulairement, en forme de Commn- 
nauté, en affemblée de Chapitre. L. 
Comvocato capitulo. 

CAPITULO, /. t». Chapitre, Af- 
femblée de plufieurs perfonnes unies 
en corps de Communauté , avec voix 
délibérative , pour traiter des affaires 
qui les concernent en commun. Lat. 


Capitulum , i. 

CAPITULO. Le méme que Cabildo. 

CAPITULO. Chapitre , falle oà on 
tient le Chapitre. 

CAPITULO. Chapitre d'un livre. 
Lat. Libri capnt, isis. . 

CAPITULO. Charge , chef de plaín- 
tes, procés qu'on intente à une per- 
fonne en place, & qu'on accuíe de 
malverfation. L. Accufatio , omis. 

Dar capitulos. Mettre par écrit les 
articles & les conditions auxquelles 
on veut faire un Traité. L. Condi- 
dones præftribere. 

Dar un capitulo, Tancer un Reli- 
gieux en plein Chapitre, lui faire une 
mercuriale. Lat. Corvecato capitulo ix 
aliquem | animadvertere. 

Ganar à perder capitulo. Emporter 
ou perdre les voix dans un Cha- 


pitre. 

* CAPNITIS,/. f. Efpéce de Cad- 
mie qu'on tronve à l'entrée des four- 
neanx od l'on fond le cuivre rouge 
avec la calamine. Lat. Capmitis, 

* CAPNOMENTE, /. w. Devin, 
qui prétend prédire l'avenir pat le 
moyen de la fumée. Lat. Capno- 
mantes. 

* CAPOLAR , 0. a. T. du Royau- 
me de Murcie. Hácher , trongonner, 
tuer, maflacrer , mettre en morceaux. 
Lat. Zrucidare. Obtruncare. 

CAPON , /. sw. Chátré, Eunuque. 
Lat. Spado , onis. 

* CAPON. Coup donné fur la téte 
d'un autre avec la jointure du doigt 
du milieu. Lat. Z'alrum , i. 

CAPON. On appelle ainfi en Galice 
un fagot de farment. Lat. Surmento- 
rum fafciculus , 3. 

* CAPON , en terme de Marine, 
gros cable de neuf à dix brafles de 
longueur, qui fert à fufpendre l'an- 
cre. Lat. Rudens, tis. 

* Capon de galera. Galimafrée fai- 
te avec de la galette, de l'huile, du 
vinaigre, de l'ail, des olives &c. Lat. 
Nauticum oxyporon. 

Capon de leche. Jeune chapon en- 
graillé avec du fon ou de la farine 
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páltrie aveo du'laR, Laf. Capo fígi- 
Nf. 


* Refr. A qxdes te dá el capon, dale 
la pierna y el alén. Ce Proverbe figni: 
fie qu’on doit être reconnoiffant en. 
vers ceux qu vd font y: bien. 

j c que fé bace gülle 
azotallo. Ce'Proverbe fignifie od 
doit reprimander & chátier ceux qui 
agiffent contre leur devoir & qui ex: 

dent les bornes de leur condition. . 
L. .Capsen coerce , effe qui tentat; 

CAPONA, J. f. Sorte de danfe Ef- 
pagnole. Lat. Saltationis Hifpanica 


genus. a 

CAPONA , adj. f. Châtrée, ou fant 
exercice. Epithéte qu'on donne à la 
clef d'or que le Roi accorde à des per- 
fonnes d'un certain rang, qui leur 
donne le titre honoraire de gentils- 
hommes de fa chambre, avec les entrées 
libres dans fon palais, mais fans exer- 
cice ni appointement; ce qui fait 
qu'on appelle cette clef llave capona, 
clef chátrée , parce qu'elle ne donne 
que de l'honneur fans profit. Lat. Ho. 
noraria. 

CAPONAR , v.a. Attacher, faire 
des fagots des farmens qu'on coupe 
dans la vigne. Lat. Sarmenta in faf- 
ciculos ie ; 

CAPONERA , /.f. Múe, cage où 
l'on engraiffe la volaille. Lat. Sagina- 
fium , ii. 

CAPONERA. T. de Fortification. 
Caponniére , logenient creufé en terre 
pe tirer fur l'ennemi fans être và. 

retentum porte propugnaculum, i. 

CAPORAL, /. m. Celni qui eft à 
la téte des autres. | 

CAPORAL. T. Militaire que les Ef- 
pagnols ont emptunté des François, 
Caporal, bas officier d'Infanterie qui 
commande une efcouade. Lat. Duétoy 
manipularis. 

CAPORAL. Capital, principal, qui: 
tient le premier rang entre les choles. 
inanimées. Lat. Ceput. Primus. 

CAPORAL. Terme de Bohémiens.. 

. Lat. Gallus gallinaceus. — . 

APOTE, fm. Gros manteau de 
pluye, cafaque, brandebourg, re- 
dingote. Lat, Penula, e. 


CAPOTE 9 au figuré , mine févére, Decir à su capoht 


refrognée, Lat. Frontis caperatio, onis. 

CAPOTE. Brouillard qui fe léve 
fur les montagnes & qui empéche de 
les voir. Lat. Nubium ebduétio , onis. 

Dar capote. Faire capot, coup au 
jeu de piquet , qui confiite à lever tou- 
tes les cartes. Lat. Colluforem nudum 
in pagellurum ludo relinquere. 

capote. Faire quelqu'un capot, 
diner fanslui. Lat. Contubernalem im- 
pronfum relinquere. 

* Refr. Anda el bombre à trote por 
ganar capote. Ce Proverbe exprime les 
foins que fe donnent les hommes pour 
fe procurer les s nece a L. 
Labore uratur parus vuaise 

iii li * CAPO- 
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. * CAPOTILLO,.f. wx. dim. de Ca- 
pe Petit manteau qu'on met fur 

habit, & qui ne va qu’à la ceinture. 
Lat. Brevis penula , e. 
. CAPOTILLO. Efpéce de mantelet 
de femine. 

* CAPOTILLO DE DOS HALDAS, 
d FALDAS. Cafaque ouverte par les có- 
tés, fermée par devant, qu'on en- 
doffe par la tête. Elle a de grandes 
.manches qui tombent par derriére 
lorfqu'on veut, parce qu'elles font ou- 
vertes fous les aiflelles. Lat. Sagr- 


sf. , 
* CAPOTON, jm. augm. de Ca- 
p. Gros manteau , épais & pefant. 
t. Grandior penula, e. . , 
* CAPOTUDO, DA, adj. t. ES f. 
Qui a l'air fâché & de mauvaife hu- 
meur. Lat. Caperatam frontem gerens. 

CAPRICHO, /. m. Caprice , déré- 
glement d'efprit, fantaifie , boutade. 
Lat. Morofitas, atis. 

CAPRICHO, en terme de Peinture, 
idée dans la compofition. 

. Hombre de capricho. Homme de 
bon gout , qui a des idées finguliéres. 
Lat. Vir folers ES induftrius. 

* CAPRICHOSAMENTE , adverb. 
Ingénieufement, adroitement , habi- 
lement , finement. Lat. Solerter. 

* CAPRICHOSISSIMAMENTE , 
adv. Juperl. Très ingénieufement. L. 
Solertiflinè. —- 

CAPRICHOSO , Sa, adj. m. ES f. 
Capricieux , eufe , fingulier , iére dans 
fes fentimens , opiniátre. Lat. Per- 
qicax , acis. 

CaPRICHOSO. Se prend auffi pour 
ingénieux , habile, induftrieux. Lat. 
Solers. Ingeniofus , a , um. 

CAPRICHUDO , DA, adj. m. ES f. 
Tétu, ue, obítiné , ée, opiniátre. L. 
Pertinax , acis. 

CAPRICORNIO , /. 5. Capricorne, 
dixiéme figne du Zodiaque. Lat. Ca- 
Pricornus , i. 

CAPRICORNIO , au figuré, un 
cocu, un cornard. Lat. Cuculus , i. 

CAPRINO , NA, adj. m. ES f. Le 
méme que Cobrúno. C'eft un terme 
poétique. i 

* CAPSARIO, /. m. T. peu ufité. 
Celui qui garde les habits de ceux 
qui prennent le bain. Lat. Cap/a- 
rius , H. 

CAPTAR, ©. a. Attirer à foi par 
des carefles, gagner , emporter par 
douceur. Lat. Captare. 

CAPTADO, DA, f. p. Attiré, ée 
à foi. Lat. Captatus, a, um. 


* CAPTIVADAMENTE , ado. En. 


captivité, en efclavage. Ce mot n'eft 
plus ufité. Lat. Zn captivitate. 

CAPTIVAR , v. a. Captiver , faire 
des efclaves. Lat. ln captivitatem 
abducere. 

CAPTIVAR , au figuré, captiver , 
gagner l'affection de quelqu'un. Lat. 
4diiquem fibi devincire. 
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CAPTIVADO, DA, f. f. du ver- 
be Captivar dans fes acceptions. Cap- 
tivé, ée. Lat. lr fervitutem abduc- 
tus, a, up. — ; 

CAPTIVEDAD , /. f. Le méme que 
Captividad. Ce dernier eft plus ufité. 

 CAPTIVERIO, /. ss. Captivité, 
fervitude, efclavage. Lat. Captivi- 
bas , atis. 

CAPTIVO, /. m. Captif, qui a 

fait prifonnier ou efclave à la 
guerre. Lat, Captivus , i. 

* CAPTURA, fm. T. de Palais. 
Capture, prife +, arrét, emprifonne- 
ment d'une períonne. Lat. Compreben- 
Jo, onis. 

* CAPTURAR, 2. a. T. peuufi- 
té. Arréter, prendre, faifir, empri- 


, fonner quelqu'un. Lat. Comprebendere. 


* CAPUCHA, /. f. en terme d'Im- 
primerie , accent circonflexe. Lat. 4c- 
centus circumflexus. 

* CAPUCHILLO , /. +. dim. de 
Capucbo. Petit cocon de ver - à - foye. 
Lat. Bombycinus folliculus , i. 

CAPUCHINO, /. t». Capucin, Re- 
ligieux de l'ordre de St. Frangois. 
Lat. Capuccinus Monachus. 

CAPUCHINA. Vefte dont le dos 
& les manches ne font pas de méme 
étoffe que le devant. Lat. Veftis 
verficolor. 

* CAPUCHINOS , en terme de Ma- 
rine , ce font des courbes que l'on met 
en dedans de la poupe & de fa proue 
d'un vaiffeau dans l'endroit le plus 
étroit. 

CAPUCHO, /. m. er et cou- 
verture de téte dont fe fervent les 
Moines. Lat. Cucullus , i. : 

-CAPUCHO. Le méme que Capullo. 

CAPULLO, fm. Cocon de. ver-à- 
foye. .Lat. Bombycinus folliculus ,. i. 

. CAPULLO. Bouton de fleur, fur- 
‘tout de role. Lat. Gemma, e, 

CAPULLO , au figuré, chofe dans 
laquelle unc autre elt enfermée. Lat. 
Involucrum , i. 

CapuLto.' Etoffe groffiére faite 
avec de la foye de cocons que les 
vers ont percé. 

Seda de capullo. Filofelle, Benret, 
ou grofle foye. Lat. Lana bomby- 
cina rudsor. 

* CAPUZ, f. m. Efpéce de man- 
teau fermé par devant, qu'on met- 
toit fur les autres habits en tems de 
deuil. 1l étoit de drap ou de bayette 
noire , & il avoit une queue trainante. 
Lat. Pallium lugubre. 

* Capuz. Elpéce de capote qu'on 
portoit autrefois , & dont on ignore 
la forme. 

* CAPUZ , au figuré, Obfcurité, 
tems fombre, noir, caufé par l'é- 
paiffeur des nuages. Lat. Caligo , inis. 

* CAR, /.f. Le méme que Cara. 

CARA , f. f. Le vifage, la face de 
de l'homme. Lat. Facies, ei. 

. CARA. Signifie aufi quelquefois 








"CAR 
la préfence d'une perfonne. Lat. 
Vultus, 


# A 

CARA. La furface d'une chofe ex- 
pofée à la vüe. Lat. Facies. 

CARA. Face, frontifpice d'un bá. 
timent. 

CARA. Semblant, vifage bon ou 
mauvais. L. Vultus. Confpecíus. Frons. 

CARA , adv. de lieu. T. ruftique, 
Voyez Hacia, 

Cara à cara, Face à face, nez à 
nez, vis-à-vis, en préfence. Lat. 
Coràm. 

Cara anterior y interior. Voyez Pa- 
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Cara cela. Voyez Acelga. 
Cara de Sh Vifage fec & ride. 
Lat. Ruga/a facies. | 

Cara de Dios. Le bas peuple ap- 
pelle ainfi le pain. Lat. Pants. 

Cara de Domingo. Vifage de Diman- 
che, pour dire qu'une perfonne eft 
propre, rafée, débarbouillée. Lat. 
Blandus afpectrs. 

Cara de berege. Vilage trifte, mé- 
lancolique , laid & défagréable. Lat. 
Frons caperáta. 

Caras del Balvarte. Faces de Bal- 
tions, en termes de fortification. L. 
Propugnaculi frons. 

Cara de. palo, de coleto, 4 de va- 
queta. Vifage de bois, de bufle , ou 
de cuir de rouffi, fe dit d'un homme 
effronté qui ne rougit de rien. Lat. 
Frons impudens. 

Cara de pocos amigos , 4 de catar 
vinagre. Homme. d'un mauvais cara- 
Gére , avec lequel on ne peut vivre. 

Cara de Pafcua. Vifage agréable, 
joyeux, riant. Lat. Frons bilaris. 

Cara de vifa. Air riant , gai, et. 


"joué. Lat. Jocofa facies. 


Cara de rofa. Vifage de role , pour 


dire vermeil. Lat. Vultus rofeus. 


Cara de ujernes.  Vifage maigre, 
défait, & trifte. Lat. Os aridum ac 
macilentum. 

A cara defcubierta , à Andar y tra- 
ber la cara defcubierta. Marcher la 
téte levée, ne rien craindre. L. Pro- 


Dar à ano con las puertas en la cara. 
Fermer la porte au nez de quelqu'un, 
lui refufer l'entrée chez foi. L. Ali- 
quem excludere. 

Dar en cara, Reprocher un bien- 
fait, ou une faute en face. Lat..Be- 
neficium aus culpam palam exprobrare. 

Dar en cara, au figuré, Tancec 
quelqu'un publiquement, lui repro- 
cher fa mauvaife conduite. 

De cara, adv. En face, devant, 
vis-à-vis. Lat. E regione. 

Decirfelo en fu cara. Le lui dire en 
face. Lat. Corám alicui aliquid objicere. 

Desbacer la cara. Défigurer quel- 
qu'un, l'égratigner. Lat. Prgnis aut 
unguibus vultum alicujus appetere. 
| Eflar mirando la cara, 0 à la cara 
.de uno. Regarder une perfonne en. 
face, 
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face, l'examiner, l'obferver. Lat. 
Ob/ervare nutum alicujus. attentizs. 

Hacer cara à alguna cofa, Au R- 
guré, recevoir une chofe de bonne 
grace. Lat. Znnuere.— 

Hombre de dos caras. Homme à deux 
vifages , homme fourbe, double , 
qui dit une chofe & qui en fait une 
autre. Lat. Homo verfipellis. 

Huir la cara de uno. Eviter de voir 
quelqu'un, fuir fa rencontre. Lat. 
Con/pectum alicujus refugere. 

La cara fe lo dices 9 en la cara fe 
le conoce. On voit cela fur fon vifage. 
Lat. Vultu ipfo id prefert. 
^ Lavar la cara. Laver le vifage. 
Métaph. Flatter quelqu'un, cacher fes 
défauts, les excufer. L. Palpare ali- 


| quem. 
Lavar la cara à alguno. Flater quel- 


qu'un, s'efforcer de lui complaire. 

No dexarfe ver la cara. Vivre dans 
la retraite, fuir le commerce des 
hommes. Lat. Frequentiam fugere. 

No baver viflo la cara al enemigo. 
N'avoir jamais và le vifage de l'en- 
nemi, 

No mirar à la cara d alguno. Ne 

uvoir fupporter la vie d'un homme. 
L. Vultum alicujus fuflinere non. poffe. 

No fabe donde tiene la cara. Se dit 
d'un fot, d'un ignorant. : 

No tener cara para bacer à pedir al- 
gina cofa, N'avoir par le courage de 
faire ou de demander une chofe. L. 
Pudore ab aliqua re facienda abflerreri. 

No ver la cara al miedo, à à la 
secefftad. Ne connoitreni la peur ni 
le befoin. Lat. Ne de facie quidem 
quidois agnoville. : 

No volver la cara atras. Ne point 
reculer en arriére. Lat. Pertendere. 

* Por la cava y las efpaldas. Par de- 
vant & par derriére , de tous les cô- 
tés. Lat. A fronte ES à tergo. 

Sacar la cara. Prendre publique- 
ment la défenfe de quelqu'un. Lat. 
Niti pro aliquo. 

Salir à la cara el contento, la en- 
fermedad , las colores , la verguenza. 
Connoitre au vifage de quelqu'un s'il 
eft content, malade &c. 

Salir à la cara, au figuré, tour- 
ner à la honte de des 

Se lleva las caras. 11 glace le vifage. 

Volver à la cara alguna cofa. Refu- 
fer une chofe avec mépris. Lat. Do- 
xum ab fe cum defpectu repellere. 

Polwer à la cara las palabras , las 
injurias, €9c. Retorquer les injures 
qu'on nous dit, Lat. Verbum verbo re- 


ere. 

Volver cava al enemigo. Revenir fur 
l'ennemi , recommencer le combat. 

* Refr. Cara fin dientes buce los 
muertos vivientes, Ce Proverbe figni- 
fie que rien n'eft plus propre á repa- 
rer forces que la bonne nourri- 


ture. . : 
* Refr. Ayer cia la mi cara, oy 
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plegalla , mañana fera liada. -On con- 
noit la briéveté de nótre vie par les 
changemens que fouffre le vifage. 

* Refr. Bien fabe el afno en cuya 
cara rebuzna. Cc proverbe fignifie que 
tout le monde eft porté à infulter ce- 
lui qui s'eft rendu méprifable par fa 
conduite. 

* Refr. Defpofar con buena cara y 
cafar en bora mala. Ceux qui ne fe ma- 
rient que par paffion, ne tardent pas 
à s'en repentir. Lat. Znfaufle amores 
Jubfequuntur nuptiz. | 

* Refr. El bien d* el mal à la cara 
Jal. Ce Proverbe fignifie que les paf- 
fions dont on eft atteint fe manifef- 
tent fur le vifage. Lat. [alum bo- 
numque proditur flatim vultu. ] 

* Refr. Mas vale verguenza en cara, 
que mancilla en corazon. Il vaut mieux 
demander que voler. Lat. Rubore 
quàm pallore confici preftat. 

* Refr. Quien la cara me caga , tar- 
de me lava. On repare difficilement 
une injure faite en public. 

* Refr. Ten buen tiento quando te 
diere en la cara el viento. Ce Proverbe 
nous exhorte à fouffrir l'adverfité 
avec conftance, dans l'efpérance d'un 
meilleur fort. Lat. Rebus im adverfs 
conflans obfiflito forti. 

* CARABA, /. f. T. de Marine. 
Grand bátiment de mer dont on fe fert 
dans le Levant. 

CARABELA, /. f. Caravelle, forte 
de vaiffeau de mer. Lat. Celox , icis. 

CARABELA. On appelle ainfi dans 
la Galice une grande corbeille pour 
porter les provifions de bouche. Lat. 


alatbus , i. 

* CARABELON, /. 5. augm. de 
Carabela. Grande caravelle. Lat. Ce- 
lox major. 

CARABINA, /. f. Carabine, ef- 
péce de fufil. Lat. Catapulta , e. 

CARABINA. Moufqueton. 

Carabina de imbre On appelle 
ainfi les chofes dont on ne fait aucun 
ufage. Lat. Res mibili. 

Carabina rayada. Carabine rayée. 

CARABINAZO, /. m. Coup de ca- 
rabine, le bruit que fait la carabine 
qu'on tire. Lat. Jéfus catapultá in- 
flicfus. 

CARABINAZO, au figuré, Se dit 
d'une perfonne qui apprend une mau- 
vaife nouvelle à une autre, du mé. 
decin, par exemple, qui annonce la 
mort à fon malade , ou qui le tue 
par quelque reméde donné à contre- 


tems. Lat. Cafus improvifus ES acerbus. | 


CARABINERO, /. m. Carabinier, 
foldat armé d'une carabine. Lat. Cata- 
pultarius eques , itis. 

DANABO ; f. m.¡ Le méme que Ca- 
raba. 

* CARABO. Crabe, écreviffe de 
mer. Voyez Cangrejo. 

* CARACIA , à CARANCIA , f. f. 
Voyez Bulfamina. . 
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* CARACOA , /. f. Caracore , ef- 
péce de galére dont fe fervent les haz 
bitans des Philippines. Lat. Triremis 
Iudice genus. 

CARACOL, f. ». Colimagon , in- 
fe&e rampant à cequille, qui s'en- 
gendre dans les lieux humides. Lat. 
Limax, acis. 

CARACOL. Coquille de colimagon. 
Lat. Cochlea, e. 

CARACOL. Coquille de mer faite 
en forme de vis, donton fe fert com- 
me de cornet à bouquin. Lat. Coch- 
lea marina. 

CARACOL. Danfe en rond. Lat. 
Choree genus. 

CARACOL. Caracole , terme de Ma. 
nége & de guerre. Mouvement d'un 
cheval ou de la Cavalerie en demi- 
rond. Lat. E3ueflris in gyrum decur - 


Jo, ottis. 


CARACOL. Caracol, efcalier tour- 
nant comme ceux des tours.Lat. Cocha 
lea, «. 

Andar como el caracol, 0 vivir la 
vida del caracol. Vivre feul fans feu ni 
lieu. Lat. Solitariam vitam degere. 

Hacer caracoles, au figuré, errer 
de côté & d'autre fans fuivre de che- 
min déterminé. Lat. Circumcurfare. 

No fele dá, à no importa , à no vale 
sn caracol. Expreflions dans lefquel- 
les le mot Caracol fignifie rien. Lat. 
Flocci non efl faciendum. 

No vale un caracol. 11 ne vaut rien. 

No fe meda un caracol. Je ne m'en 
foucie poiat. ; 

* Refr. El caracol por quitar enojos, 
por los cuernos troco los ojos. Ce Pro- 
verbe nous montre le danger qu'il y 
a d'agir par caprice plutót que par 
raifon. Lat. Pro cbaris limax oculis fibi 
cornua fumpfit. 

* CARACOLA, /. f. Les Religieux 
de St. Frangois appellent ainfi le cor- 
net dont ils fonnent au Chœur dans 
certaines fétes folemnelles , auffi-bien 
que le Religieux qui en fonne. Lat. 
Cocblea marina. 

CARACOLEAR , e.». T. de Ma- 
nége. Caracoler, faire des caracols. 


Lat. Zn gyrum erc. 

CARACOLILLO, /. m. dim. de 
Caracol. Petit colimagon. Lat. Con- 
chyle, is. 


* CARACOLILLO. Caracolle, fleur 
blanche & bleue, tirant fur le vio- 
let, dont l'odeur eft fort agréable, 
& qui a la figure d'un colimagon. 
Lat. Fleris concbyliati genus. 

CARACOLILLOS. Efpéce de gar- 
niture d'habit de femme , faite en co- 
quille. Lat. Veflium taniole ad co- 
chlearum fimilitudinem. 

CARACOLITO , /. m. dim. de Ca- 
raco!. Petit colimagon. Lat. Concby- 


le , is. 
CARACTER. Voyez Character. 
CARACTERISTICO. Voyez Cba- 
racíeriflico. 
li 2 *-CÀ« 
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. * CARADO, DA, cd m. 9 f. Le 
méme que Encaxado. 

* CARAMANCHON , /. 5. Voyez 
Camarancbon. 

CARAMBANADO, DA, edj.m.€9 f. 
T. hazardé, Gelé, ée, glacé, ée. 
Lat. Glacigtus, a, um. 

CARAMBANO, /. m. Glacon, ver- 
glas. Lat. Glacies, ei. 

CARAMBOLA , f. £. Carambole , 
efpéce de jeu qu'on joue avec trois 

illes, & dans lequel en touchant 
avec une bille les deux autres , on 
gagne un , deux, ou trois points, fui- 
vant les conventions qu'on a faites. 

CARAMBOLA. Tromperie , fourbe- 
rie, fraude, furprife, rufe, finefle, 
artifice. Lat. Praus, dis. 

* CARAMEL, /. #. Efpéce de pe- 
tite fardine qu'on péche dans la mer 
de Carthagene. Lat. Sardinia, e. 

CARAMELO, /. ss. Caramel, ta- 
blette faite avec du lucre & d'au- 
tres ingrédiens pour adoucir l'efto- 
mac. Lat. Saccharea crulla pectori emol- 
liendo. 

CARAMENTE , ado. Chérement, 
à haut prix. Lat. Car?. 

CARAMENTE. Rigoureufement , 
févérement, Lat. A/peré. Severo. 

* CARAMIELLO, /. t. Coëffure 
fort haute, dont les femmes des Aftu- 
ries & des montagnes de Léon fe 
fervoient. Lat. Muliebris mitra, «. 

* CARAMILLO, /. wm. Efpéce de 
Bageolet. Lat. Calamus , i. 

CARAMILLO. Faux rernm a 
eccafionné des démélés entre plulieurs 
perfonnes. On employe ordinairement 
ce mot avec les verbes Armar , levan- 
tar, traber caramillos. Lat. Rixa, «. 


uYgium , ii. 

* CARAMUZAL, /. m. Terme de 
Marine. Caramouífal. Bâtiment de 
tranfport en ufage chez les Turcs & 
les Maures. Lat. Navis oneraria 
Arabica. 

* CARANTAMAULA,/.f. Maf- 

ue de carton, fort hideux. Lat. 
Pues, «. On appelle ainfi par al- 
lufion un homme extrémement laid. 
Lat. Ajpectu' borridus , a, un. 

.CARANTORA , /. £ Mafque laid 
& horrible. Lat. Zerva, e. 

CARANTONA. Femme vieille & 
laide qui fe farde pour cacher fon âge. 
Lat. Feda anus compta atque fucata. 

* CARANTORA. Carelle, flaterie 
dont on fe fert pour tromper quel- 
qu'un & en tirer parti. Lat. Blandi- 
tie, arum. 

* CARANTOKERO , fm. Flateur, 
adulateur. Lat. Adulator , oris. 

* CARAÑA, ff. Caragne , refine 
ou gomme des Indes , quia la méme 
couleur, & prefque la méme odeur 
que le Tacamabaca , mais qui eft 

lus claire, plus liquide, plus pe- 

te & plus huileufe; elle eft chau- 
de au fecond degré, & on l'employe 
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dans différentes maladies. Lat. Gsm 


mi Americanum. 

* CARAPUZA, /. f.. Le méme que 
Caperáza , en changeant les fyllabes. 

CARATULA , /. f. Maíque de cire, 
decarton, ou de telle autre matiére. 
Lat. Larva, e. 

CARATULA. Efpéce de chaflis de 
fil - d'archal fort mince & fort ferré, 
qu'on fe met devant le vifage , lorí- 
qu'on va vuider les ruches à miel ; on 
s'en fert aufli pour fe garantir des 
taons & des coufins. 

CARATULA. Vifage extrémement 
laid & hideux. Lat. Deformis facies, ei. 

CARATULA. Métier de Charlatan. 
Lat. Ars biflrionica. 

* CARATULERO , /. ». Celui qui 
fait ou qui vend des mafques. Lat. 
Larvarum opifex , icis , propola, e. 

CARAVA, f. T. ruftique. Lieu 
où s'affemblent les paifans les jours 
de fêtes, pour converfer & pafler le 
tems. Lat. Ruflicorum conventus , ús. 

Refr. Quien no vá à caráva no fabe 
mada. Ce Proverbe fignifie que qui 
veut s'inftruire, doit fréquenter des 
perfonnes fçavantes. 

CARAVANA, f. f. Efpéce de bà- 
timent de mer, qu'on croit étre une 
Caravelle. Voyez Carabella. 

CARAVANA. Caravane, troupe de 
voyageurs qui vont enfemble pour 
fe garantit des voleurs. Lat. Peregri- 
nantium in partes Orientis adunata mul- 
titudo. 

CARAVANA. Caravane, on appel- 
le ainfi les premiéres campagnes que 
les Chevaliers de Malthe font fur mer. 
Lat. Melitenfium equitum maritimum 
tyrocinium , ii. 

CARAVANA. Diligence qu'on em- 
ploye pour obtenir une chofe. Lat. 
Pro re aliqua adipifeenda diligentia. 

* CARAVE, J. 5m. Le même que 
Eleétro, à Ambar de cuentas. 

* CARAVERA , f... Coureufe qui 
hante lcs cimetiéres & qui y attire 
les hommes. Lat. Bufluaria mecha, e. 

* CARAVERO , /. m. Celui qui 
néglige fes affaires pour fréquenter 
les lieux d'affemblée. Lat. Homo iners 
in cœtibus ES colloquiis frequens. 

* Refr. Oveja corn£áda requiere tu 
cordero , en mala bora topafle con Paftor 
cavavéro. Ce Proverbe fignifie que 
lorfqu'un homme néglige les affaires 
dont il eft chargé, on doit fuppléer 
à fa parelle & en prendre foin foi- 
méme. 

* CARAY , /. m. Sorte d'écaille de 
tortuë de mer, dont on fait différens 
ouvrages. Lat. Teflitudinis tefla , e. 
* CARAZA , f. m. Augm. de Cara. 
Vifage épaté , € bouff. L. Obefu; ES 
lentior ultus. | 
'* CARBASO, /. s». Sorte de lin 
précieux dont on faifoit des voiles 
de vaiffeau, & des tuniques. Lat. 
Carbafus , à A 
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- * CARBASO , en flile poétique, 
fe prend pour la voile méme d'un 
vaiffeau. Lat. Carbafa, orum. 

CARBASO. Efpéce d'habillement 
ancien, fait.en fagon de tonnelet, 
dont on fe fert encore dans les Operas 
& les Comédies. 

CARBON, /. m. Charbon, bois 
de différens arbres brülé à demi. Lat. 
Carbo , onis. 

* CARBON. Se prend au figuré 
pour ce qui noircit la réputation, 
la confcience. Lat. Macula, e. 

Eflar becbo un carbon, Etre reduit 
en charbon, en parlant des viandes 
qu'on a trop róties. Lat. Velut car- 
bonem uflum quid effe. 

* Refr. Ni carbon ni lea no com- 
pres quando biela. Ce Proverbe fi- 
gnifie qu'il faut faire les chofes à 
tems. Lat. Cum frigus swrget , ligna 
ne emeris prudens. 

* Refr. Tornaronfe carbones , dicbas 
Jom de bombre. Ce Proverbe nous 
montre l'inconftance & la fragilité 
des chofes humaines. Lat. Favilla , 
carbo, fumus, efl felicitas. 

CARBONADA , /. f. Carbonade , 
viande rótie fur le charbon. Lat. 
Tofla fuper prunas caro. 

CARBONADILLA, /. f. dim. de 
Carbonada. Petite Carbonade , petite 


grillade. 

CARBONCILLO, /. m. Charbon 
dont on fe fert pour deffiner , lequel 
eft fait avec de petits bátons de 
noifettier, de romarin , ou de faule. 
Lat. Carbunculus , i. : 

CARBONERA , /: f. Charbonnié- 
re, lieu oà l'on tient le charbon. 
Lat. Carbonaria apotbeca , e. 

CARBONERA.' Charbonniére , lieu 
où l'on fait le charbon. Lat. For- 
nax'. carbonaria. 

CARBONERIA , /: f£ Boutique où 
l'on vend le charbon en détail , qu'on 
appelle auffi Pueffo de carbon. Lat. 
Carbonaria taberna, «e. 

CARBONERO , f. s. Charbonnier, 
celui qui fait le charbon , ou qui le 
vend. Lat. Carbonarius , ii. 

CARBONIZAR , ©. a. T. peu ufi- 
té. Réduire une chofe en charbon, 
en la brulant. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Carbunculare. 

* CARBONIZADO , DA, f. f. 
Réduit , te en charbon. Lat. Carbrm- 


5 0 , unt. 

CARBUNCLO , /. m. Efcarboucle, 
forte de pierre précieufe. Lat. Cer- 
bunculus , i 


$, 4. 

CARBUNCLO. Charbon , gros fron- 
cle. Lat. Corbunculus, i. 

* CARBUNCO, /. 15. Le méme 
que Carbuncio. 

* CARBUNGULA, /. m. Le mé. 
me que Carbunclo. Ce mot eft plus 
ufité que le premier. 

Es CAJ ADA, /.f. Eclat de ti» 
Le, | IIS y de 

* CAR- 


X 














CAR 
* CARCAÑAR, /. m. Le mime 


que Calcañar. Voyez ce mot. 


* CARCAÑO, f. m. Le méme que | fon 


Calcañar. Le premier eft peu ulité. 
* CARCASA, /: f. Carcaffe , forte 
de bombe. Lat. Olla igniarie genus. 
CARCAVA, f. f. Folle, creux, 
ravin formé par un torrent. Lat. 
Cenofus gurges , itis. C'eft aufli une 
fofle à enterrer les morts. Lat. Po- 


jon, ii. 

CARCAY A. Foffé d'une place. Lat. 
Foffa, e. 

CARCAVEAR, o. a. Creufer, ca- 
ver, faire un foffé, un retranche- 
ment. Lat. Fofá cingere. 

CARCAVEADO, DA, f. p. Creu- 
fé, ée, cavé, de, Lat. Fajsá cinc- 
BUS) a, um. 

CARCAVO , /. ». Le creux, la 
cavité de l'eftomac d'un animal. Lat. 


se 

CARCAVON , f. m. augm. de Car- 
eavo. Fofle plus profonde & plus 
large que la Carcava, & c'elt pro- 
prement les creux que font les tor- 
rens qui defcendent des montagnes. 
Lat. Cœnofus gurges. 

* CARCAVUEZO , /. m. Voyez 


Carcavon. | 

CARCAX , f: m. Carquois, étui à 
mettre des fléches. Lat. Pbaretra, e. 

CARCAX. Anneau que les fem- 
mes Morefques portent aux jambes 
pour ornement. Lat. Armilla, e. 

CARCAX. Les Sacriftains appellent 
ainfi une efpéce de ceinture fur la- 
acad ils appuyent le báton de la 

roix, loríqu'ils la portent en pro- 
ceffion. Lat. Baltheus coriaceus , pon- 
deris ereóte crucis exceptorius. 

CARCEL, /. f. Prilon dans laquel- 
le on enferme les criminels. Lat. 
Larcer , eris. 

CARCEL. Barriére, lieu d'oà an- 
ciennement les chevaux prenoient 
leur courfe dans le Cirque. Lat. Car- 
Cer, eris. 
- '* CARCEL. Sergent, les Char- 
pote appellent ainfi une piéce de 

is qui a une traverfe au milieu, 
avec laquelle ils aflujettiflent les 
planches qu'ils collent enfemble, L. 
Adflriclorius palus , i. 

* CARCEL. En terme d'Impri- 
meur , Chaílis, piéce qui fert à la 
preffe. Lat. Preli typograpbici affer- 
culs ictorii. 

* Refr. La carcel y la Quarefina 

a los pobres es ecba, La prifon & 

Caréme ne font que' pour les 
pauvres. 

CARCELAGE , /. »». Géolage, le 
droit du Géolier pour le teins qu'on 
a été en prifon. Lat. Offiarium car- 
ceris vecligal, alis. 

* CARCELERIA , adj. qu'on em- 
ploye toujours au feminin. Caution 

won donne pour fortir de prifon. 

Voyez Fianza, 
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CARCELERIA , /. f. Détention ; 


emprifonnement forcé. Voyez Pri» 


CARCELERIA. Ecrou, terme de 
pratique, Lat. Rei im commentarios 
carceris relatio , onis. 

Guardar carceleria, Garder la pri- 
fon, ne point fortir de l'endroit qu'on 
a configné pour prifon. Lat. Cuffodiá 
liberá a[fervari. 

CARCELERO, RA, f. m. € f. 
Géolier, Géoliére. Lat. Carceris cu- 
flos , odis. 

* CARCHESIA, à CARCHESIO , 
J. m. EY f. Talle faite en forme de 
hune avec des anfes. Lat. Carcbe- 


, di, | 
CARCOA, JS. f. Sorte de báti- 
ment à rames dont fe fervent les 
Indiens, qui reffemble à un grand 
canot. Lat. Indici lembi genus. 
CARCOLA , /. f£. Enfuble ou En- 
fouple , inftrument de Tiflerand , de 
Brodeur. Lat. Zm/ubula , orum. 
CARCOMA, /. f. Artifon, petit 
ver qui ronge le bois. Lat. Cofws, i. 
CARCOMA. La pouíliére du, bois 
que l'Artifon a rongé, vermoulure. 
Lat. Carie;, ei. 
CARCOMA. Souci, chagtin ron- 
eant. On n'employe ce mot qu'au 
guré. Lat. Edax cura, e, 
CARCOMA. On appelle ainfi au 
figuré la perfonne ou la chofe qui 
gáte & confume les biens peu à peu. 
Lat. Decoctor , oris. 

CARCÓMA , en jargon, Chemin.,L. 


34 9 æ. 

CARCOMER , v. a. Ronger le bois 
en dedans, en parlant de l'Artifon. 
Lat. Edere. Rodere. 

CARCÓMER. Ronger, manger peu 
à peu la chair. Lat. Exedere. 

CARCOMER, au figuré, détruire, 
ruiner la fanté, le repos. Lat. Exe- 


dere. 

CARCOMERSE , o. r. Se pourrir, 
fe carier, fe confumer de chagrin & 
de fouci. Lat. Cariem contrabere. 


Argi. 

CARCOMIDO , DA, f. f. du ver- 
be  Carcomer dans fes acceptions. 
Vermoulu , ue, mangé , ée des 
vers, confumé de vieilleffe, rongé 
de chagrin & de fouci. Lat. Exe- 
Jus, a, um. 

* CARCOMIENTO , TA, adj. m. 
€ f. T. peu ufité. Confumé, ée, 
épuifé, de, de vieilleffe, vieux, 
vieille, caduc. Lat. Annis confump- 


fus, Ga, wn. 

CARDA, Jf. f. Tête de chardon 
dont on fe fert pour peigner le drap, 
& pour en faire fortir le poil. Lat. 
$crobili capitulum , i. 

CARDA. Carde, efpéce de peigne 
armé de poiñtes , dont on fe fert pour 
carder la laine. L. Ferreus pecten , inis. 
. CARDA. Efpéce de Galiote. Lat. 
Lriremás minoris genui. 


Cartuezo. fe meme gua. 


Careomiento. 
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CARDA, au figuré, Reprimande 
févére. Lat. Gravis objurpgatio , onis. 
Gente de la carda, à los de [a car- 
da. Gens qui travaillent en laine, 
ui la cardent. L. Zanifici, orum. Et 
e dit au figuré d'une bande de coquins 
qui ménent la méme vie. Lat. Ne- 
es, um. 

CARDADOR , /. ». Cardeur de 
laine. Lat. Carminator , oris. 

GARDADURA, /. f. Cardage de 
la laine. Lat. Carminatio, onis. 

CARDAMOMO, /. m. Cardamo- 
me. Graine de Paradis, plante. Lat. 
Cardamomum , 5. | 

CARDANTE , /. 5. Homme per= 
du de débauche. Lat. Mebulo, onis. 

CARDAR, w. a. Carder la laine. 
Lat. Carminare. 

Cardar la lama. Au figuré, ôter 
eu à peu à un homme ce qu'il a. L. 
ecunia aliquem emungere. 

Cardar la lana, au figuré , Donner 
des coups à quelqu'un, le maltrai- 
ter. Lat. Fufle lumbos dotare alicujus. 

* Refr. Unos tienen la fama , y otros 
cardan la lana. Ce Proverbe fignifie 
qu'on attribue fouvent à autrui les 
vices que l'on a foi-méme , mais que 
l'on fgait cacher, 

CARDADO, DA, f. f. du verbe 
Cardar , dans fes acceptions. Cardé, 
ée. Lat. Canninatus, a, um. 

CARDENAL, /. »». Cardinal. Lat. 
Cardinalis , $s. 

CARDENAL. Meurtriffure, tache 
noire & livide , que laiflent les coups 
qu'on a reçus. Lat. Vibex , icis. 

CARDENAL. Petit oifeau de la 
groffeur d'une grive , il a la tête 
noire & brune, & le refte du corps 
rouge, ce qui lui a fait donner, le 
nom de Cardinal Lat. Purpurasus 
palfev , eris. : 

Cardenales de Santiago. Ce font fept 
Chanoines de l'Egliie Métropolitai- 
ne de St. Jaques en Efpagne, qui 
ont ce titre. Lat. Ecclefie Compoftel= 
lane principes canonici. 

* Refr. El pobre y el Cardenal to» 
dos van por un igual. Ce Proverbe 
fignifie que la mort égale tous les 
hommes. 

CARDENALATO , /. m. Cardina- 
lat. Dignité de Cardinal. Lat. Cardi- 


nalatus , £s. 

CARDENALAZGO , /. m. Le mé. 
me que Cardenalato. 

* CARDENALICIO , CIA, adj. 
m. Ef f. Qui appartient à un Cardi- 
nal. Lat. Curdimalitius, a, wm. 

CARDENCHA ,/: f. Chardon à 
carder & peigner les draps. Lat. Ves 
neris labrum , i. 

CARDENCHA , Carde pour car. 
der la laine. Lat. Pecfen ferreus bas 


patus. 

CARDENICO, Ca, adj. m. ES f. 
dim. de Cardeno. Bleu célefte. Lat. 
Cyameus Q4 un. 
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CARDENILLO , /. 1. Verd-de-gris 
naturel , ou factice. Lat. /Erugo, 
inis. 

CARDENILLO. Les Peintres ap- 
pellent ainfi le verd-de-gris diftillé. 

CARDENILLO. Les Orfevres ap- 
pellent ainfi le verd-de-gris qu'ils 
tirent du cuivre en verfant deffus de 
l'urine de petits enfans : ils s'en fer- 
vent pour rehauffer la couleur de 
lor & pour le fouder. Lat. Cbryfo- 
colla auraria. 

CARDENO, NA, adj. sm. ES f. 
Violet, tirant fur le bleu. Lat. Zivi- 


dus, a, um. 

* CARDIACA, J. f. Cardiaque , 
Agripaume, plante qui reffemble à 
l'ortie, dont les feuilles font cré- 
pués, velues & découpées tout au- 
tour. Lat. Cardiaca, «e. 

CARDIACO , CA, adj. m. ES f. 
Cardiaque , terme de Medecine, cor- 
dial. Lat. Cardiacus , a , um. 

* CARDILLEJO, /. m. dim. de 
Cardillo. Petit chardon. Lat. Cur- 


duus , 5. 

CARDILLO , . mn. Efpéce de Char- 
don qui nait dans les champs; il y 
en a de deux fortes ; les uns font 
Apres, & on en donne aux bêtes 
pour les purger; les autres font 
doux & tendres, & on les met au 

t , aprés en avoir Ôté les piquans. 
Lat Carduus , i. 

CARDILLO. Voyez Efcardillo. 

CARDINAL , adj. d'une “term. 
Cardinal , principal, fur qui tout 
roule. Lat. Cardinalis. 

CARDINALES. Cardinanx. Les 
Aftrologues appellent ainfi le Belier, 
l'Ecreviffe , la Balance & le Capri- 
corne , qui commencent dans les qua- 
tre points cardinaux du Zodiaque. 
Lat. Cardinales , ium. — 

Vientos cardinales. Vents cardi- 
maux. Lat. enti cardinales. 

Virtudes cardinales. Vertns cardi- 
nales. Elles font au nombre de qua- 
tre, la Prudence, la Juftice , la For- 
ce, & la Temperance. Lat. Virtutes 
cardinales, 

* CARDINE, /. m. le méme que 


vicio. 
CARDINES. Póles , points fur lef- 
uels roule la machine du monde. 
Lat. Mundi cardines , um. | 
* CARDITA, /. f. dim. de Carda. 
T. de Marine & ancien. Petit bri- 
gantin, petite barque. Lat. Navicu- 


la, e. 

* CARDIZAL , f. m. Lieu où eroif- 
fent les chardons & d'autres plantes 
inutiles. Lat. Carduis frequens locus. 

CARDO, /. mm. Charde d'Artichaud 
ou Cardon d'Efpagne. Lat. Car- 
duus , i. 

Cardo borriqueño. Chardon nier, 
c'eft celui que les bourriques man- 
gent. Lat. Carduus ogreflis. 

Cardo Corredor. Panicaut, char- 
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don à cent têtes. Lat. ÆErimgios, ii. 
Cardo lechero. Chardon laité. Lat. 
Acantbus , i. 


Cardo fanto. Chardon beni. Lat. 


Carduus benedictus. 


CARDO, DA, adj. m. c9 fF. Ter- 
me vulgaire. Malin, ne, fripon , 


ne, mal intentionné, ée , four- 
be, trompeur, eufe. Lat. Subdolus , 


a, um. 
* Refr. No pidas carezas al cardo. 
On applique ce proverbe à ceux qui 
s'attachent à des chofes qui ne peu- 
vent leur étre d'aucune utilité. 
* Refr. $acadlo de entre los cardos, 


Jucarosle bemos de entre las manos. Ce 


Proverbe fe dit de ceux qui profi- 
tent du travail & des peines d'au- 


trut. 

* CARDON ,/. m. augm. de Car- 
do. Chardon à cent tétes. Lat. Car- 
duus agreftis. 

* CARDUCHA , f. f. Cardaffe. 
Grande carde de fer. Lat. Ferreus 


pecten , inis. 
* CARDUZA, /. f. Carde , inftru- 


ment dont on fe fert pour carder la 
laine. Lat. Ferreus peclen , inis. 
CARDUZADOR,, /. m. Cardeur de 
laine & de drap. Lat. Carminator , 
oris. 
CARDUZADOR , en jargon, celui 
qui épie l'endroit oà il y a du lin- 
c, pour en donner avis à ceux qui 
e volent. Lat. Subdolus ES fimulatus 
latrunculus. 
CARDUZAR , v. a. Le méme que 
Cardar. 
* CARDUZAR , au figuré, égrati- 
gner avec les ongles. Lat. Unguibu: 
iave. 
CARDUZADO, pa , f. f. Egrati- 
gné, ée. Lat. Unguibus laniatus, a, 


um. 
CAREAR, vu. a. T. de Pratique. 
Confronter , mettre face à face. Lat. 
Reum cum complice aut cum tefle com 
ponere. 

CAREAR. Comparer , confronter 
deux chofes pour en connoitre la 
difference. Lat. avare. 

CAREARSE , v. r. Se mettre face 
à face, tourner la téte de cóté & 
d'autre pour reconnoitre & remar- 
quer une chofe. Lat. Frontem ob- 
vertere. 

CAREADO , DA, f. p. du verbe 
Carear , dans fes acceptions. Confron- 
té, ée. Lat. Compojitus. Collatus. Com- 


paratus , a, um. 


CARECER , e. ». Manquer d'une 
chofe, en étre privé. Lat. Curere. 

No carecer alguna cofa de myfle- 
rio. Y avoir du myftére dans une 
chofe. Lat. Nos Jime myfterio quid 


fiers. 
* CARECIENTE, part. ad. T. 
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hors d'ufage. Manquant. Lat. Cs- 
rens , entis. 

Carece de oapatos y medias. Il man- 
que de fouliers & de bas. 

Carece de pan. Il manque de pain. 

Carece de mucbas cofas. Il manque 
de plufieurs chofes. 

Carece de camifas. Il manque de 
chemifes, 

Carece de doctrina, Il manque de 
fcience. 

La neceffdad carece de ley. La né. 
ceffité n'a point de loi. 

Curezco de dinero. Je n'ai point 
d'argent. 

arezco de camifas. Je n'ai point 
de chemifes. 

De que carece ufied? Que vous man- 
que-t-il ? 

No carece de nada. Il n'a befoin 
de rien. 

CARENA , f. f. T. de Marine. 
Caréne, la partie du vaifleau qui eft 
depuis la quille jufqu'à la ligne de 
l'eau. Lat. Carina, e. 

CARENA. Carenage , radoub. Lat. 
reparatio , onis. 

* CARENA. Se difoit antrefois 
pour un jeune de quarante jours au 
pain & à l'eau. Lat. Quadragenarium 


Jejunium , ii. 


Dar carena. Carener un vaiffeau, 
& figur. donner à un homme occafion 
de faite pénitence. Lat. Navem re 
parare. Penitentiam imponere. 

CARENAR , v. a. Carener un vaif- 
feau. Lat. Nawem reparare. 

CARENADO, DA, p. p. Carené, * 
ée. Lat. Reparatus, a, sm. * 

CARENCIA, /. f. Défaut, pri- 
vation de quelque chofe. Lat. Pe- 
nuria, e. 

* CAREO, /. m. Collation, con- 
frontation d'une chofe avec une au- 
tre. Lat. Comparatio , onis. 

CARERO, RA, adj. t. EY f. La 
perfonne qui vend cher les chofes , 
ou qui fait payer cher fes fervices. 
Lat. Qui caro eendit. 

* CARESCIENTE. p. a. Le mé- 
me que Careciente. Voyez ce mot. 

* CARESTIA, /.f. Manque, di- 
fette, cherté. Lat. Penuria. e. 

CARESTIA. Cherté. Lat. V'enalium 
rerum caritas , atis. 

CAREZA , J. f. Le méme que Cz- 
ref ia. d 

CARGA, /. f. Charge, fMrdean 
que peut porter un homme ou une 
bête. Lat. Onus, eris. 

CARGA. L'a&ion par laquello on 
charge une chofe pour la tranf- 
porter. Lat. Oneratio , onis. 

CARGA , par allufion, Charge, 
oppreffion, dommage , préjudice que 
quelqu'un fouffre. Lat. Ozus , eris. 

. CARGA. Charge, devoir, obliga- 
tion. Lat. Officium, ii. — . 

CARGA, par analogie, Charge, 

emploi, occupation , & le méme que 
Cargo. 
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Cargo. Lat. Munus , eris. 

CARGA. Se prend, aufli quelque- 
fois pour quantité de chofes qui ac- 
cablent celu1 qui les porte. Lat. Mul- 
titudo, inis. ' 

CARGA. Charge de blé. Lat. Ju- 
fla farcina. 

CARGA. Charge d'arme à feu , ce 

u'on y met de poudre & de plomb. 

t. Ad tormenti vel fclopeti difplofro- 
tem pulveris ES plumbi modus , i. 

CARGA. Décharge de plufieurs ar- 
mes à feu qu'on fait à la fois fur 
l'ennemi. Lat. Bellicorum tormento- 
rum difplofio , onis. 

, CARGA , au figuré, bête de charge. 

Carga cerrada. Charge ferrée de tou- 
te une armée qui fe bat contre une 
autre. Lat. Generalis im bofles difplo- 


9 ONES. 

Carga Concejil à de la Republica. 
Charge publique, dont il n'y a que 
les vieillards & les gens privilégiés 
qui foient exempts. Lat. Munus mu- 

Carga mayor d menor. La charge 

ue portent les bétes de fomme. Lat. 

cina sajor Tm Dé . 

Carga real. Tribut, impôt que le 
Souverain met fur fes fujets. Lat. 
Tributum , 3. 

A carga cerrada. Sans reflexion , 
fans diftin&ion, fans examiner fi ce 
qu'on dit ou l'on fait eft bon ou 
mauvais. Lat. 4b/que delectu. 

A cargas. Expreflion adverbiale , 
en abondance , à foifon. Lat. Acer- 
tatim. 

Beftia de carga. Béte de charge , de 
fomme. Lat. Sarcinarium jumenturm, i. 

Dar con la carga en el fuelo. Gàter 
une affaire qu'on croit prette à ter- 
miner. Lat. Onere obrui. 

De ciento en carga. Pour dire qu'u- 
ne chofe eft. méprifable, & de peu 
de prix. Lat. Vilis, 

DiJitmulado como carga de effier- 
col. Se dit de ceux qui cachent une 
chofe qu'il importe trés peu qu'on 
fache ou non. 

Ecbarfe con la carga. Abandonner 
tout par dépit & fans reflexion. Lat. 
Oneri fuccumbere. 

Indios de carga. On appelle ainfi 
certains Indiens dont l'emploi eft 
de tranfporter des fardeaux d'un lieu 
à un autre, pour fuppléer au défaut 
des bêtes de fomme. Lat. Bajs- 
lus , i. 

Llevar los foldados à la carga. Me- 
ner les foldats à la charge , les met- 
tre à portée de tirer fur l'ennemi. 
Lat. Copias im boflem ducere, 

Navio de carga. Vaifleau de char- 
ge, c'eft celui qui ne fert qu'à tranf- 
porter des marchandifes & des vi- 
vres. Lat. Navis veéloria. 

Por que carga ? Pour quelle raifon. 
pour quelle recompenfe doit-on fair: 


telle chofe? Lat. Quo beneficii nomine? 
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Sentarfe la carga. Se dit lorfque la 
charge bleífe la bête qui la porte. 

* Refr. A la borrica arrodillada 
doblarle la carga. Ce Proverbe ren- 
ferme un reproche contre ceux qui 
fe plaifent à affliger les malheu- 
renx. Lat. Jacentis afini ponderi ad- 
ditur pondus. 

* Refr. No mata la carga, fino la 
fobrecayga. Ce Proverbe fignifie qu'on 
ne peut rélifter longtems à des tra- 


.vaux qui paflent nos forces. Lat. 


Non pondus boc, fed additum , me 


conficit. 

CARGADAS , f. f. Jeu de cartes 
dans lequel celui qui ne fait point 
de levée perd, € loríque tous en 
font une, celui qui en fait le plus, 
perd aufli. Lat. Pagellarum ludi ge- 


nus. 

CARGADERA , /. f. T. de Ma- 
rine. Cargueur, poulie qui fert à 
iffer les grandes vergues. Lat. Cocb- 
lee nautice genus. . 

CARGADERO, /. ». Endroit del- 
tiné pour charger & décharger les 
marchandifes , le port. Lat. Locus ubi 
Jarcine imponuntur ES deponuntur. 

ÆARGADILLA , /. f. Petite dette 
qui augmente par la continuation 
du crédit qu'on fait à une perfonne, 
Lat. Debitionis augmentum , i. 

CARGADOR, /. m. Crocheteur, 
portefaix. Lat. Bajulus , i. 

CARGADOR. Commergant qui 
charge des marchandifes dans des 
vaifleaux pour les tranfporter d'un 
endroit dans un autre. Lat. Æer- 
cium exportator , oris. 

CARGAR , «. a. Charger , mettre 
une charge, ou un fardeau fur le 
dos d'un homme , d'une béte de fom- 
me, fur une charrette, fur un vaif 
feau &c. Lat. Onerare. 

CARGAR, au figuré, charger, 
augmenter , accroitre , aggraver. Lat. 
Augere. 

CARGAR , par allufion , Charger, 
impofer à quelqu'un une charge pé- 
nible. Lat. Onus imponere. 

CARGAR, au figuré, charger d'un 
tribut, d'un impot. 

CARGAR. Augmenter le prix d'u- 
ne chofe. Lat. Pretium augere. 

CARGAR. Porter, s'appuier fur 
quelque chofe. Ce mot eft fort ufité 
en ce fens dans l'Architedure. Lat. 
Inniti. 

CARGAR. Charger , attaquer l'en- 
nemi. Lat. Hoflem aggxedi. 

CARGAR. Charger des marchandi- 
fes , les embarquer. Lat. Nave» mer- 
cibus onerare. 

CARGAR. Charger une chofe de 
quelque chofe de pefant. Lat. Molem 
dei alicui. imponere. 

CAEGAR. Acheter en gros. Lat. 
Coacervare. 

CARGAR. Charger, imputer à quel- 
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putare noxam alicui. 

CARGAR. Etre chargé de fruit, en 
parlant d'un arbre. Lat. Exuberare. 

CARGAR. Pafler en compte une 
fomme qu'on a remife à quelqu'un. 

CARGAR. Charger une arme à feu. 
Lat. Certo pulveris modo tormentum 
bellicum inftruere. 

CARGAR. Oindre les bétes de fom- 
me avec un onguent fait de leur fang, 
du blanc d'œuf, du bol d'Arménie & 
d'autres ingrédiens, après les avoir 
purgées & les avoir mifes au verd. 
Lat. Mulos Ed afinos catapla/mate inun- 
gere. 

CARGAR. Boire avec excés. Lat. 
Zinmoderato potu. uti. 

CARGAR, 9. a. Charger quelque 
chofe fur fon dos. Lat. Sarcinas ef- 
ferre. 

* CARGARSE , v. r. Se pancher 
d'un cóté ou de l'autre, pour que le 
corps foit en équilibre. Lat. Zn par- 
tem aliquam inclinare. 

Cargar à efla ola otra parte. Pren- 
dre tel ou tel chemin, fe détourner à 
droite ou à gauche. Lat. Zn banc vel 
illam partem declinare. | 

Cargar cenfo. Charger un fonds de 
telle ou telle redevance. Lat. Fusdum 
cenfu gravare. 

Cargar con una 0 con alguna cofa. 
Prendre une chofe, l'emporter. Lat. 
Aliquid arripere. 

Cargar delantero. S'enyvrer , en ftile 
badin. Lat. Vino gravari; 

Cargar de prifiones, grillos Ec. Tour 
menter quelqu'un, le maltraiter. L. 
Vinculis, catenis onerare. 

Cargar gente. Y avoir beaucoup .de 
monde. s 

Cargar la balanza, elpefo. Pancher 

lus d'un cóté que del'autre, en par- 
ant d'une balance. Lat. Zn alteru- 
tram partem libram inclinare. 

Cargar la conciencia. Charger fa 
confcience. 

Cargar la confideracion , el juicio y 
la imaginacion. Réfiéchir férieufement 
fur une chofe. Lat. Zftentiks rem 
confiderare. 

Cargar la mano. Tanfer, repriman- 
der vivement. Lat. Acerbè in aliquem. . 
animadvertere. 

Cargar la mano. Prendre plus qu'il : 
ne nous eft dà, exiger ce qu'on nous 
doit avec violence. 

Cargar las nubes , los vapores, S'é- 
paiffir, en parlant des nuages, des va- 
peurs. Lat. Nubibus celum obduci. 

Cargarlo à sno la burra. Maltrai- 
ter quelqu'un de paroles , l'injurier , 
blefler fa réputation. Lat. Verbi; ma- 
ll aliquem. accipere. 

Cargar los dados. Plomber les dés. 
Lat. Alee tefferam corrumpere. 
Cargar penfion. Charger un Evéché, 
un Bénéfice d'une penfion. Lat. Pen- 


Jionem imponere. 


qu'un un défaut, un crime. Lat. Im"  Cargarfe de razon. Patienter, diff 


muler 
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muler une injure, donner le tems d'a- 
à la , avant de prendre 
n parti. 


Cargar fobre alguno. Se jetter fur 

quelqu'un. Lat. Opprimere. 

Cargar chi ú alguna cofa, au 
figuré, fe repofer , s'appuyer far 
quelqu' un. 

ce ar fobre uno , au figuré, pres 
fer, folliciter quelqu’ un, le forcer à 
nous accord 3 ce que nous lui de- 


Importunius aliquem 


t. 

* Refr. Nunca la cargaremos , que 
es mas de banéga. On applique ce Pro- 
verbe aux perfonnes láches & paref- 
feufes, qui ne s'appliquent à rien , 
& qui cherchent des prétextes pour 
fe difpenfer d'agir. 

CARGADO, pA, . du verbe 
Cargar dans toutes es te 
Chargé, ée. Lat. Oneratus, a, sm. 

CARGADO. Chargé, rempli. Lat. 
en Chargée , 

ARGADA. en terme 
de Blafon, fe dit d'une piéce fur la- 
quelleil y en a d'autres. 

Cargado de efpaldas. Qui a le dos 
courbé. Lat. Humerofus bomo. 

Eftar cargado. Avoir la téte prife 
de vin. Lat. Vino gravatum effe. 

.* Refr. Cargado de bierro , cargado 
de sniedo. Ce” Proverbe fignifie que 
ceux qui font parade de leur bravou- 
re, ne font pas toujours ceux qui ont 
le plus de courage. 

CARGAZON, JS. f. Tas, moncean, 
charge, amas de marchandifes , ou 
abris chofes. Lat. Aceruus, Cw- 
malus , 

CARGAZON. Cargaifon , fe prend 
fouvent pour les marchandifes méme 
qu'on tranfporte. Lat. .Merces navi 
c 

CARGAZON. Pefanteur de tête , 
d'eftomac. Lat. Gravedo, inis. 

CARGAZON. Amas de nuages épais 
qui annoncent une tempête. Lat. Vu- 
bium denfitas , atis. 

CARGO, /. m. Chargement, em- 
barquement, cargaifon de marchan- 
difes fur un vaiffeau. Lat. Mercism 
35 navem inveélio, onis. 

, CARGO. Charge, devoir, obliga- 
tion. Lat. Onus , erís. 

CARGO. Charge , conduite , gou- 
vernement , commiffion. Lat. Admi- 
. MWifiratio , onis. 

CARGO. Charge, commiflion , or- 
dre qu'on donne à quelqu'un. Lat. 
Negotium alicui consmi[[um. 

CARGO. Charge , foin de gar- 
det, ou de ménager quelque chofe. 
Lat. Diligentia, e. 

CARGO. Charge, partie d'un comp- 
te qui refte en fouffrance à la char- 
gc du comptable. Lat. 
erum. 

CARGO. Dans un fens moral, obli- 
gation dans laquelle on eft de recou- 


Reliqua , 
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Bode graces & les bienfaits qu'on 


requs. 

"CARGO! Charge , fardeau du poids 
de quarante arrobes. 

CARGO. Ter. de pratique. Charge 
réfultante d'une information , ou chefs 
d'accufation  propofée contre quel- 
qu'un. Lat. Zccu/ationis capita. 

CARGO, T. de pratique. Plainte , 
accufation qu'on forme contre un Ju- 
ge inférieur; lorfque le Juge fupé- 
rieur fait fa vifite. Lat. Querela, e. 

CARGO DE ALMAS. Charge d'a- 
mes , obligation, devoir des Curés 
dans l'adminiftration des Sacremens à 
leurs paroifliens. Lat. 4bsimarswm cu- 


ra, e. 
E cargo de conciencia, On y eft 
obligé en confcience. 
Hacer cargo. Charger quelqu'un 


dans un compte, & métaph. Impu- 
ter à quelqu'un une chofe , le taxer, 
l'acculer d'une faute, d'un crime 
&c. Lat. Ratiomes exigere. — Aliquem 


accufare. 
Reprocher. Lat. Ar. 


Hacer cargo. 
guere. 

Hacerfe uno cargo de efto à lo otro. 
Prendre une chole fur fon compte 
Lat. Aliquid in fe recipere. Et auff 
entendre , connoitre , comprendre les 


chofes telles qu 'elles font. Lat. Aii- | 


id percipere. 
dr * Refr. Gran carga es la de la car- 
o de 


réta , y mayor de quien tiene carg. 


- 
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* CARIBANO, /. 1. Le méme que 
Caribe. 


* CARIBE, fm. Caribe, homme 
cruel & fanguinaire, féroce, comme 
les Indiens de la Province de Cari- 
bana , qui mangent leurs prifonniers. 
Lat. Homo ferox. 

* CARIBOBO, BA, adj. m. ES f. 
per a de groffes joués, les traits 

proprement un vifage de 
biais , cw mple. Lat. Siupiditatens 
cultu. pre fe ferens , entis. 

ss CARICA , / Y 'Efpéce de HEU 
épineux qui ue dans la Syrie. 
Zrbufli ea 
CARICIA , /3 f. f. Carelles, cajole- 
ries. Lat. Blanditie , arum. 

CARICIA. Affe@ion, bonne volonté 
pour quelqu'un. Lat. Blanda atque 
bilaris allocutio. 


CARICIA, en jargon. Cherté. L. 
Refcarius conflans. 

* CARICIOSAMENTE , adv. T. 
peu ufité. Tendrement, paucae 
ment. Lat. Blandó , amant 

CARICIOSO, sa, al m. © f. 
Le méme que Cariñofo. 

ARICUERDO , DA, «dj. m. £j f. 
Qui a l'air mefuré , & qui paroit dif- 
fimuler. Lat. $; jmulationem cultu pe 
ferens. 

CARIDAD. Voyez Charidad. 

* CARIDOLIENTE , adj. d'une 
term. Qui affe&e un air dolent, trifte, 
& abattu. Lat. Meflitiaw «ultu pres 


ella. Ce Proverbe fignifie que le tra- | ferens 


vail de l'efprit fatigue infiniment plus 
que celui du corps. 

* CARGOSO, SA, adj. m. ES f. 
Pefant, te , fácheux , 'eufe, i incommo- 
de, onéreux , e 

Moleftus, a, um. 

* CARGUIO, /. m. Quantité de 
marchandifes deftinées pour étre char- 
ées. Voyez Cargazon. 

Y CARÍACEDO, DA , adj. m. ES f. 
Qui a la mine fevére. & courrou- 
cée , & fur fe vifage du quel la 
Page paroit. Lat. A/peótu feverus , 


a, um. 

* CARIACONTECIDO , DA , adj. 
sm. EJ f. Qui a l'air trifte & abattu, 
& fur le vifage du quel on voit le 
chagrin que lui caule un accident. 
Lat. Tulli, e 

ES CARIAGUILEÑO, ñA , adj. m 
Ey f. Celui ou celle qui a le vifage 
long , fec & décharné , ce qui fait 
paroître fon nez pus grand qu'il n'eft. 
JMacilentus , a, 

* CARIAMPOLLADO , DA , adj. 
s. €S f. Le méme que Ceriampollér. 

* CARIAMPOLLAR , adj. d’une 
term. Joufflu, ue, qui a de grofles 
joues. is LONE tumentibus Jpeótan- 


dus , 

id 'CARIANCHO, CHA, adj. m.EJ f. 
Qui a le vifage large. Lat. Repando 
vultu andus, a, um. 


1C TIDES. V. Caryatides. 


ufe. Lat. Onerofus. | 


* CARIESCRITO, TA, adj.m.Ed f. 
Epithéte qu'on donne au melon dont ' 
l'écorce eft inégale, raboteufe & bien 
pe L. Lineis aut venis diftinttus , 


* V CARIGORDO, DA , adj. m. ES f. 
Qui a le vifage jouflu ,' gros , plein. 
Lat. Ore pleno fpecfandas , a , sm. 

CARIHARTO Ó CARIFARTO, e 
adj. m. ES f. Bourfoufflé , ée, 
de groffes joués. Lat. Homo FL 

rum malarum. 


" CARILARGO, GA, odj. m. EY f. 
Qui a le vifage fort long. Lat. Long 


facie deformis , e. 


* CARILLA , /. dim. de Cara. 
Petit vifage, & en particulier celui 
d'un enfant. Lat. Exigua facies. 

CARILLA. Mafque de fer blane 
pour fe tir de la piquure des 
abeilles. Lat. Faciei operculum , $. 

coa Petite monnoye d'ar- 
gent dont on fe fert dans l'Aragon, 
qui vaut dix - huit deniers. 

* CARILLENO , NA , adj. or 
Le méme que Caribobo à Cari 

* CARILUCIO, cra , E m. gy 
Qui a le vifage "luifant comme un 
verre. Lat. Fucatus, a, um. 

CARINYMPHO , adj. T. burlef- 


que & hazardé. Qui a l'air effé- 
miné , & qui fe farde pour paroitre 
plus bean. Lat. 


mollss , e 
+ CARINANA , £ f. Sorte de 
eoeffure 


e 
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Coéffure qui colloit fur le vifage, 
comme celle des Religieufes. L. Rica. 

CARIÑO, /. m. Amitié, bienveil- 
lance , affe&ion , bonne volonté, 
tendrefle. Lat. Amicitia. Benevolen- 
bia, e. 

Cariño. Démonftration, témoi- 

ge d'amitié, 

* CARINOSAMENTE , adv. A- 
moureufement , d'une maniére tendre 
& affetueufe. mic). Amanter. 

* CARIÑOSO, sa, adj. m. Ed f. 
Careffant, te , infinuant, te, obli- 
geant, te, tendre, affable. L. Blandus. 
Benevolus , a, um. 

* CARIPANDO , DA, adj. m. ES f. 
Qui a le vifage, la mine plate & 
niaife. Lat. Afpectu flupidus, a, 


a. 

* CARIRAIDO, DA, adj. t. ES f. 
Effronté , ée, impudent, te, qui ne 
rougit de rien. Lat. Profligati pu- 


bomo. 

CARIREDONDO, DA, adj. m. 
€9 f. Qui a le vifage rond, qui eft 
rond, en parlant d'autres chofes. L. 
Rotundá facie Jpectandus. Orbicula- 
fus, a, um. 

CARISEA, JS. f. Efpéce d'étami- 
ne qu'on fabrique en Angleterre. 

CARISMA. Voyez Charifina. 

CARISSIMO, MA, adj. m. EJ f. 
Superl. de Caro. Très cher, re, très 
coûteux, eufe. Lat. Charifimus, a, 


wn. 
* CARITA, /. f. dim. de Cara. Pe- 
tit vifage , vifage mignon. Lat. Exi- 


gua facies. 

CARLANCA , /. f. Collier de fer, 
garni de pointes , qu'on met aux má- 
tins pour les garantir de la morfure 
des loups. Lat. Ferreus torques , i5. 

* CARLANCA, en jargon, le col 
d'une chemife. Lat. Subucule colla- 
ye, i5. 

ARLEAR, «e. s». Haleter , en 
parlant d'un chien qui a beaucoup 
couru. Lat. Anbelare. 

* CARLIN , /. m. Elpéce de mon- 
noye qu'on battit du tems de l'Em- 
pereur Charlequint , qui valoit à 
peu prés dix fols. Lat. Carolinus num- 


wins , d. 

CARLINA , /. f. Carline, plante 
épineufe comme le chardon. Lat. 
Carduus Carolinus dictus. | 

CARLINGA , /. f. Ter. de Mari- 
ne. Carlingue, contre - quille. Lat. 
Modius , ii. 

CARMEL , f. m. Plantin à lon- 
gue feuille. Lat. Concbis , is. 

CARMELIT A , adj. des deux gen- 
res. Qui appartient & concerne l'or. 
dre des Carmes déchauffés. Lat. Car- 
anelitanus , a , um. Et fubftantiv. Car- 
me déchauffé, Religieufe Carmelite. 
Lat. Carmelitanus, i. Carmelitana , e. 

CARMELITANO , NA, adj. sn. 
€7 f. Qui appartient à l'ordre des 
Carmes. Lat. Carmelitanus , a, sm. 

Tom. 1. 
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Habito Carmelitano. Habit de Car- | 


me. 

Regla Carmelitana. Régle des Car- 
mes. ; 
CARMEN, /. m. au litteral figni- 
fie Vers, mais il n'eft point ulité 
en co-fens dans la Langue Caftil- 
lane , fi ce n'eft en parlant d'un Poé- 
me, encore eft-il méme peu ufité 
dans ce dernier. Lat. Carmen, snis. 

CARMEN. Maifon de plaifance. 
Lat. Villa, e. 

CARMEN. L'ordre des Carmes, 
ainfi appellé du Mont Carmel. Lat. 
Carmelitana , e. | 

CARMENADOR , /. m. Cardeur 
de laine. Lat. Carminator , oris. 

CARMENADURA, /. f. L'a&ion 
de carder la laine. Lat. Carminatio, 


enis. 

CARMENAR, ©. o. Carder la lai- 
ne ou le coton. Lat. Carminare. 

* CARMENAR, au figuré, pren- 
dre quen un aux cheveux, les lui 
arracher. Lat. Pii; alicui evellere. 

* CARMENAB , au figuré, enle- 
ver à quelqu'un fon argent. Lat. 
Pecunia aliquem : emungere. 

CARMENADO, DA , f. p. du ver- 
be Carmenar, dans fes acceptions. 
Cardé, ée. Lat. Carminatus. Avul- 


Jus , a, um. 


CARMESI, adj. Cramoili, forte 
de couleur. Lat. Purpureus, a, um. 

* CARMESI. Poudre de coche- 
nille. 

Carmef , 0. Carmefin, au figuré, Se 
prend pour une étoffe de foie, ou 
pour un drap cramoifi. Lat. Purpu- 
reus pannus , i. 

CARMIN , Jf. m. Carmin , forte de 
couleur rouge fort vive, dont on 
fe fert pour peindre en mignature. 
Lat. Paper if , À 

* CARMIN. Se prend pour la 
teinture qu'on tire du Carmin. Lat. 
Purpureus color. 

* CARMIN. Efpéce de rofe fauvage 
extrémement rouge , dont les feuilles 
font en petit nombre. Lat. Agreftis 
rofa, e. 

* CARMIN. Les Peintres appel- 
lent ainfi une couleur artificielle avec 
laquelle ils peignent cn cramoifi fon- 
cé. Lat. Purpurillum, i. 

Carmin baxo. Carmin fait avec du 
plâtre & de la cochenille. Lat. Pur- 
purijum inferius. 

Carmin fino. Carmin fait avec la 
cochenille & l'alun. Lat. Psurpurif- 


Jum fuperius. 


* CARNADA, JS. f. Viande qui- 


fert d'appát pour prendre le poiflon 
& les loups. Lat. Efca, «. 

* CARNAGE , JS. m. Provifion de 
viande falée pour la nourriture d'un 
Equipage. Lat. Carnarium , ii. 

* CARNAGE. Carnage. Ce mot a 
vicili. Lat. Cedes, is. 

CARNAL, adj. d'une term. Qui 
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concerne la chair. Lat. Curxalis, e» 

CARNAL , adj. des deux genres. 
Charnel , le, luxurieux , eufe , enclin 
aux plaifirs de la chair. Lat. Carna- 
lis, e. Libidinofus , a, um. 

CARNAL. Charnel, terreftre , at- 
taché aux biens de la vie. 

CARNAL. Charnage, tout le tems. 
de lannée qui n'eft point caréme & 
oà lon mange de la chair. Lat. 
Tempus annuum quo ab ufu carnis nor 
abflinetur. 

Hermanos carnales. Fréres ger- 
mains , fréres iffus du méme pére & 
de la méme mére. L. Germani fratres. 

CARNALIDAD, /. f. Senfualité , 
luxure , appetit fenfuel. Lat. Libi- 
do , ins. NE 

CARNALMENTE , adv. Charnel- 
nente fenfuellement. Lat. Zibidi- 
905€. 

CARNALMENTRE , adv. T. anc. 
Voyez Carnalmente. 

- CARNAVAL, f. m. Le méme que 
Carneflolendas. 

* CARNAZA , f. f. L'envers des 
peaux, la partie groffiére qui n'eft 
pas encore préparée. Lat. Pellis la- 


bus RA um, 3. 

ARNAZA. La trop grande abon- 
dance de viandes dans un repas. Lat. 
Ciborum acervus , cumulus , i. 

* Refr. La zamarra mala bácia mi 
la lana, la buena la carnáza afuera. Ce 
Proverbe fignifie qu'on fe, fert des 
chofes dont on a beoin dans l'état où 
on les trouve. 

CARNE, /. f. Chair, fubftance 
molle & fanguine qui eft entre la peau 
& les os des animaux. Lat. Caro, nis. 

CARNE. Chair, fe prend en géné- 
ral pour tout ce qui compofe le corps 
d'un animal, & en particulier de ce- 
lui de l'homme. Lat. Caro, nis. 

CARNE, par antonomafe , chair 
de beuf, de veau, de monton qu'on 
vend à la boucherie. Lat. Caro, nis. 

CARNE. Le cóté d'un offelet quia 
la figure d'une S. Lat. Tali luforió 
pars concava, 

CARNE. Chair des fruits. 

Carne de Grajo. Chair de corbeau, 
fe dit d'une perfonne , & furtout d'u- 
ne femme qui a la chair féche & noi- 
re. Lat. Cutis arida. 

Carne de membrillo. Cotignac , con» 
fiture faite avec des coings. Lat. Cora 
ditum faccbaro cotoneum , i. 

Carne de pluma, Chair des oifeaux, 
dela volaille. Lat. Altile, is, 

Carne momia. Momie, corps hu- 
main embaumé. Lat. Mumia, e. 

Carne momia. On appelle ainfi en 
ftile familier la viande de boucherie 
qui eft choifie & fans os. Lat. Expers 
ass caro. 

Carne nueva. Viande qu'on tuc pour 
Pâques. Lat. Pafcbalis caro. 

Carne fin butffo, outre le fens litté- 
ral, fc dit d'un emploi qui rapporte 
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beaucoup de profit, & qui donne peu 
de peine. Lat. Mères in labore, 

Carne y fangre. Ce font au figuré, 
les parens, & dans le fens myftique 
tout ce qui eft mondain. Lat. Caro ES 
Janguis. 

Abrir las carnes. Ouvrir les chairs 
à quelqu'un, le bleffer. Lat. Cutem 
profcindere. 

Color de carne de doncella. Couleur 
de chair de fille ,  c'eft Pincarnat. 
Lat. Color gilvus , ou ex albo rutilans. 

Ecbar carnes. Prendre de l'embon- 
point, s'engraiffer. Lat. Pingue/cere. 

En carnes. Expreffion adverbiale , 
nud, fans habits. 

Hacer carne. Se bleffer foi - méme, 
ou bleffer quelqu'autre. Lat. Vulsus 
alicui infligere. 

Hacer carne y Jangre alguna cofa. 
S'approprier le bien de quelqu'un, s'en 
fervir comme s'il nous appartenoit en 
propre. Lat. Im proprios w/us aliquid 
convertere. 

Hacerfe carne. Se confumer de fou- 
ci & de chagrin. Lat. Angí. 

Ni es carne, ni pefcado. Il n'eft ni 
chair ni poiffon, fe dit d'un homme 
qui n'eft bon à rien. 

Poner toda la carne en un affador. 
Hazarder fon bien tont à la fois , 
rifquer le tout pour le tout. Lat. Aleam 
jacere. 

Ser uno de carne y buefJo. Se dit d'un 
homme qui fent les incommodités & 
les peines de la vie. Lat. Malis non 
effe. impervium. 

Ser uña y carne. Etre uni comme la 
chair & l'ongle. Lat. Zréfiffmá necef- 
fitudine conjungi. 

Temblar las carnes. Avoir peur, 
étre dans la crainte. Lat. Zoto corpore 
contremifcere. 

Tener pan y carne. Avoir fon nécef- 
faire. Lat. Neceffariis vite fubfidiis non 
deflitui. 

* Refr. Carne carne cria, y peces 
agua fria. Ce Proverbe fignifie que la 
viande eft nne nourriture plus propre 
à l'homme que le poiflon, & il nous 
apprend qu'on doit préférer les chofes 
utiles à celles qui ne font d'aucun ufa- 
ge. Lat. Salubris unda pifcibus , carni 
caro. 

* Refr. Carne de pluma quita del 
voflro la arruga. Ce Proverbe fignifie 
que la chair des oifeaux eft la plus 
délicate de tontes , ce qui a donné lieu 
à cet autre Proverbe. 

Carne de plana fiquieru de Grua, 

* Refr. Carne, fin bueffo no fe da fino 
à Don Buefo. Les riches ont toüjours 
ce qu'il y a de meilleur en tout gente. 

* Refr. Emiendo , porque foi de car- 
ne y de buefo. Ce Proverbe fignifie 
que les hommes doivent étre auffi 
muaa à fe corriger , qu'ils le font 

commettre des fautes. 

: * Refr. No ejflá la carne en el gara- 
báto por falta de gato. Ce Proverbe 
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fignifie qu'on ne garderoit point les 
chofes aufi foigneufement qu'on le 
fait, s'il n'y avoit point de fripons 
& de voleurs. 

* Refr. Quiem come la carne, que 
roya el buefo. Celui qui mange la 
viande doit auffi ronger l'os. Lat. Ut 
offa rodat convenit , eorans carnes. 


* CARNECERIA. Voyez Carni- 


ceria. 

CARNECILLA , /..f. dim. de Car- 
ne. Carnofité, excrefcence qui fur- 
vient en quelque partie du corps. 
Lat. Caruncula, e. 

* CARNERADA , f. f. Grand trou- 
peau de meutons. Lat. Zrietum grex , 


egts. 

CARNERIL , adj. d'une term. Qui 
appartient aux moutons. Lat. Arie- 
Linus y Q y UM. * 

* CARNERERO , f. ». Berger prin- 
cipal, qui a à fa charge la conduite 
d'un troupeau. Lat. Ouium paftor, oris, 

CARNERO, /. sm. Mouton. Lat. 
Aries, etis. 

CARNERO. Belier, premier figne 
du Zodiaque. Lat. 4Aries, etis. 

CARNERO. Belier, machine dont 
les anciens fe fervoient pour abattre 
les maraïlles. Lat. Aries. 

CARNERO. Grande folle qu'on fait 
dans les cimetiéres pour enterrer les 
morts, loríqu'il y en a beaucoup. 
Lat. Polyandrium, ii. 

CARNERO. C'eftauffi le charnier 
où l'on empile leurs os après que les 
chairs font confumées. Lat. Ojjua- 
ria, e, 

Carnero de cinco quartos. Mouton 
d'Afrique qui a la queué plus grofle 
que ceux d'Europe, & dont les cor- 
nes font moins recourbées ; on l'ap- 
pelle ainfi parce que fa queué eft 
comprife pour un quartier. Lat. Aries 
Libycus. 

Carnero verde. Efpéce de ragout fait 
avec de la chair de mouton coupée 
par morceaux , & aflaifonnée avec 
du perfil, del'ail, du lard, dela 
mie de pain, des jaunes d'œnf & de 
l'épicerie. Lat. Condimentum ex uer- 
veciná carne confectum. 

Ecbarlo al carnero. Oublier une cho- 
fe, la mettre en oubli. Lat. Aliquid 
flocci facere. 

No bai tales carneros. Efpéce de Pro- 
verbe dont on fe fert lorfqu'on nie une 
chofe qu'on donne pour vraye. Lat. 
Nugæ ! à 

* Refr. El carnero encantado , que 
fué por lana y volvic trafquillado. On 
applique ce Proverbe aux ambitieux, 
qui perdent ce qu'ils ont , pour vou- 
loir trop augmenter leur bien. 

* Refr. Cada carnéro de fu pié cuelga. 
Ce Proverbe fignifie qu'il n'y a point 
d'homme exempt des peines & des 
calamités de la vie. Lat. Hes quifque 
crure pendet e fuo vervex. 

* Refr. Harto eflá el carnero que 
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anda à teflaradas con el compañero. Ce 
Proverbe fe dit des gens riches & oi. 
fifs, qui n'ayant rien de quoi s'occu- 
per, font les infolens & cherchent 
noife à tout le monde. 

* Refr. Quando la vieja no tiene di- 
néro , no tiene carne el carnero. On ap- 
plique ce Proverbe à ceux qui mépri- 

ent les chofes qu'ils ne peuvent point 
avoir. 

CARNERUNO, NA , adj. m. ET f. 
Qui concerne le belier, le mouton, 
ou qui lui reflemble. Lat. Arietinas, 


a, um. 

CARNESTOLENDAS , f. f. plur. 
Carnaval , caréme prenant. Lat. Bac- 
cbanalia , ium. 

CARNICERIA, /. f. Boucherie, 
endroit oú l'on vend de la viande 
pour l'ufage des habitans. Lat. Za- 
niena, e. 

CARNICERIA. Boncherie, carna- 
ge, maffacre. Lat. Cedes, is. 

Paréce cernicéria. Se dit d'un en- 
droit où il y a de la confufion & du 
défordre. 

* CARNICERIL, adj. d'une term. 
Qui appartient à la boucherie. Lat. 
Laniarius, a, um. 

CARNICERO, /. #. Boucher. L. 
Lanius , ii. 

CARNICERO. Boucher, fe dit par 
allufion d'un tyran , dun homme 
cruel & fanguinaire. L. Sanguinarins. 

CARNICERO. Boucher, fe dit d'un 
Chirurgien qui fait des opérations fur 
un malade , fans égard ni compal- 
fion. Lat. Cradelis, e. 

CARNICERO, RA, adj. m. EJ f. 
Carnafhier, re, fe dit proprement des 
oifeaux de proie. Lat. Carmivoras, 
a, UM. 

CARNICERO. Carnaffier , qui man- 
ge beaucoup de viande. Lat. Carns- 
vorus. 

CARNICERA. Grande marmite qui 
contient beaucoup de viande. Lat. 
Olla, e. 

Libra carmicera, Livre de bouche- 
rie, poids de trente-deux onces. Lat. 
Libra carnis pondo major. 

* CARNICOL, /. »n. L'ongle d'un 
pourceau , d'une vache , ou de tel au- 
tre animal qui a le pied fourchu. L. 
Talus , i. 

CARNICOL. Le jeu des oflelets. 
Lat. Zulrum ludus. 

* CARNIVORO, RA, adj. s. ES fe 
T. inufité. Animal qui fe nourrit de 
cadavres. Lat. Carnsvorus. 

CARNIZA , /. f. Dépécement de 
la viande. Lat. Laniena, e. 

CARNOSIDAD, /. f. Carnofité, 
excrefcence. Lat. Carnohtas , atis. 

CARNOSIDAD. Embonpoint ex- 
ceffif & incommode. Lat. Pinguedo y 
inis. 

CARNOSO,.sA, adj.m. ES f. Char- 
nu, ue, qui a beaucoup de chair. 
Lat. _Carno/us , a, wm. 

CARNO0SO. 
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CARNOSO. Se dit des chofes qui 
ont beaucoup de moélle. 

CARNUDO, DA, adj. 1. €S f. Le 
même que Curnojo. 

CARO, RA, adj. mm. € f. Cher, 
chére , qui coúte beaucoup. Lat. Ca- 
yus , G , um. 

CARO BOCADO. Cher morceau, 
fe dit d'une chofe qui coüte plus à 
acquerir qu'elle ne vaut. zs 

De lo caro. Vin de bonne qualité 
qui fe vend fort cher. Cette expref- 
fion eft ufitée parmi les beuveurs & 
le menu peuple. . 

Hacer el caro. Terme de marine 
ufité fur les galéres & autres fen- 
blables bátimens. Changer l'antenne 
de place, manœuvre extrémement 
dangereufe lorfque le vaiffeau marche 
& que la voile porte. Lat. Zntenuam 
obvertere. : 

Le coflara caro. 1 lui cn coûtera 
cher. Lat. Haud impunè feret. 

Lo barato es caro. Voyez Barúto. 

Tener en caro. Expreflion ancienne, 

i n'eft plus ufitée. Prifer une cho- 
i£. en faire cas. L. Magni facere. — 

* Refr. Caro cuefla el arrepentir. 
Ce Proverbe eft fondé fur la difficul- 
té que les hommes trouvent à re- 
connoitre leurs erreurs & à s'en cor- 
riger ; & il nous confeille de les pré- 
venir, pour n'étre point expofés à 
un repentir inutile. 

* Refr. Comprar caro mo es fran- 
quéza, Donner d'une chofe tont ce 

uon demande, c'eft moins généro- 
des e fimplicité & bétife. 

* Refr. En año caro, barnero efpé- 
fo , y cedazo claro. Ce Proverbe figni- 
fie que lorfque le tems eft mauvais, 
& l'année ftérile, il faut ufer de tou- 
te l'économie poflüble, & renoncer 
à toute fuperfluité. 

* Refr. Lo bueno no es caro , lo malo 
bace daño. Ce qui eft bon n'eft jamais 
cher, ce qui eft mauvais coüte tou- 
jours trop, quelque peu qu'on en 
donne. 

* Refr. Pan ajeno caro cuefta. Ce 
Proverbe nous confeille de nous con- 
tenter de ce qui nous appartient , & 
de ne jamais empiéter fur le bien 
d'autrui. 

CAROCA, f. f. Parole, conduite 
afedée & flateufe qu'on employe 
pour tromper quelqu'un, & en ob- 
tenir ce qu'on défire. Lat. Palpatio, 


05113. 

CARONA, J. f. La peau du cheval 
on d'autres animaux de fon efpéce , 
qui eft fans poil fur le garot ou fur le 
dos, & mangé par la felle & le bát. 
Lat. Jumenti cutis, is. 

CARONA , en jargon , chemife. L. 
Indufum , ii. 

Ser blando de carona. Avoir la peau 
tendre. Se dit au figuré d'un homme 
extrémement fenfible, qui fe pique ai- 
'Tément & qui s'amourache aifément. 
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Lat. Ad ram vel amorem pronum effe. 

* CAROQUERO, RA, adj. m. ES f. 
Flateur , eufe. Adulateur , trice. Lat. 
Palpator , oris. 

* CAROTIDAS, à CAROTIDES, 
f. f. T. d'Anatomie. Veinc , artére , 
Carotides. Lat. Carodides vena. 

'* CAROZO, /. m. La peau dans 
laquelle font enfermés les grains de 
la grenade. Lat. Coccum , 3. 

ARPA ,/.f. Carpe, poiíTon d'eau 
douce. Lat. Cyprinus, i. 

CARPA. Se dit auffi de pluficurs 
grappes de raifin attachées à une feu- 
le branche d'un cep. L. Racemms, ¿. 
. * CARPANEL. Voyez Zpainelado. 

CARPE , /. m. Charme , arbre. 
Lat. Carpinus. 

CARPENTEAR, v. a. Le méme 

ue Zrrejacar. . 

* CARPENTO, /. m. Caffiopée, 
ou thróne royal. Les Aftrologues ap- 
pellent ainfi la dignité qu'une Plané- 
te regoit dans un endroit de l'aflem- 
blage de plufieurs autres dignités ; 
ils l'appellent auffi. Z'broso , ou Solio. 
Lat. Carpentum , i. 

* CARPESIO, /. t. Plante fem- 
blable à la Valeriane, & la méme que 
la Cubébe des Arabes. Lat. Curpe- 
Jon , ii. 

CARPETA, /. f. Tapis de table. 
Lat. Tapes, etis. 

* CARPETA. Rideau groffier qu'on 
met à la porte d'une taverne pour 
tenir licu d'enfeigne. Lat. Caupone 
pretentum velum lineum. 

CARPINTEAR, vu. x. Travailler 
en Charpenterie. Lat. Dolare. 

CARPINTERIA , /. f. Boutique 
de menuifier. Lat. Officina tignaria. 

CARPINTERIA. Charpenterie ou 
menuiferie , art , ou métier de mettre 
le bois en œuvre. L. Opus tignarium. 

CARPINTERO, /. t. Charpen- 
tier, ouvrier qui travaille en char- 
penterie. Lat. Lignarius faber, ri. 


* CARPINTERO DE RIBERA. Ou- 


vrier qui travaille à la conftruétion 
des vaiffeaux. Lat. Faber navalis. 

* CARPIR, v. a. Egratigner , dé- 
chirer avec les ongles. Lat. Ungui- 
bus laniare. 

CARPIDO , DA, f. p. Egratigné, 
ée, déchiré, ée avec les ongles. L. 
Unguibus laniatus , a , um. 

+ CARPOBALSAMO , /. m. Le 
fruit du baume, dont la couleur ref- 
femble à celle de l'or. Lat. Carpo- 
balfamum , 3. 

CARRACA , ff. Caraque, efpéce 
de gros vaifleau fort pefant. Lat. 
Navis vectoria ampliffana. 

CARRACA. : C'eít auffi une crecelle 
dont on fe fert au lieu de cloche p 
dant la femaine fainte & dont les en- 
fans fe fervent aufli aux ténébres. L. 
Crepitaculum , 3. 

* CARRACO, CA, adj. m. ES f. 
Vieux , vieille , décrépit , te , accablé, 
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€e de vieillele. L. Decrepitus, a, um. 
CARRAL , /. 5. Barril, ou ton. 
neau dont on fe fert pour tranfpor. 
ter du vin fur des charrettes. Lat. 
Doliun , ij. 
CARRALEJA , /.f. V. Cañaheja. 
CARRANCUDO, pa , adi.m. €9 f. 
T. hazardé. Droit , te par affe&ation, 
qui fe carre, qui fait le fier. Lat. 
$evere gravitatis affecfator. 
CARRASCAL, fm. Bois ou forét 
de chêne verd. Lat. Zicetum, i. 
CARRASCO à CARRASCA, /. s. 
EJ f. Rejettons que pouffe le chêne 
verd aprés avoir été coupé rez de 
terre. Lat. Zlex, jcis. 
CARRASPADA, f. f. Efpéce de 
boiflon qu'on fait à la Noël, compo- 
fée de vin rouge trempé, de miel & 
d'épiceries. Lat. J'mwum elites. 
* CARRASPANTE , adj. Acre, 
fort & piquant, fe dit du vin & d'au- 


tres liqueurs. Lat. A/per 


* CARRASPERA, /. f£. Sécheref- 
fe de gofier qui empéche d'avaler 
aifément la falive , & qui rend la voix 
ravque. Lat. Faucium afperitas , atis, 

CARRASQUERO, ña, adj. in. £7 f. 
Qui concerne le chéne verd. Lat. 
Iliceus, a , um. Au figuré, Apre, ru- 
de, dur, re. Lat. Afper, a, um. 

CARRERA , f. f. Courfe , carriére , 
mouvement accéleré d'un homme ou 
d'un animal. Lat. Curfus, ús, 

CARRERA. Hippodrome, lieu de- 
ftiné pour la courfe des hommes, des 
chevaux & des chariots. Lat. Hippo= 
dromus, i. 

CARRERA. Grand chemin pour les 
voitures & les charrettes. L. Pja,e. 

CARRERA. Courfe à pied ou à 
cheval, qu'on fait pour fe divertir ou 
pour montrer fa légéreté. Lat. De- 
curfio ludicra. 

CARRERA. Etat, parti, profef- 
fion, genre de vie quc l'on embraf- 
fe. Lat. Inflitutum vite. 

CARRERA. Cours de la vie, de 
l'exiftence d'une chofe. L. Spatium, ij. 

CARRERA, au figuré, Suite, or- 
dre, difpofition des ehofes. Lat. Se- 
ries , ei. Ordo, inis. 

CARRERA, au figuré, Maniére 
de proceder dans l'exécution des cho- 
fes qui concernent l'efprit & les 
moeurs. Lat. Stadium, ii. 

+ CARRERA. Se prend auffi dans un 
fens figuré, pour moyen, conduite, 
ou maniére d'agir. Lat. Vía. Ratio. 

CARRERA. Séparation des cheveux 
au deffus de la téte. 

CARRERA. Allignement en forme 
de rué. 

CARRERA. Rang de pointes de fet 
qu'on met à certains inftrumens, par 
exemple aux cardes dont on fe En 
pour carder la laine. L. Ordo. Series. 

CARRERA. Se prend quelquefois 
pour une rué. Lat. Pia, æ. 

CARRERA. Se prend auffi pour un 
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nombre de rués par lefquelles une 
proceflion palle, 

CARRERA, en terme de Danfe 
Efpagnole, fignifie la méme chofe 
que Carrerita on Carrerilla. Voyez ces 
mots. 

CARRERA. Maille échapéej dans 
un bas. Lat. ÆMacula, e. 

CARRERA , En jargon , rué. 

CARRERA DE GAMOS. Chaffe aux 
daims. Lat. Damarum aut cervorum 
venatio , onis. 

CARRERA DE INDIAS. Route des 
Indes. Lat. Ad Indos navigatio. 

CARRERA DEL SOL. Cours du 
Soleil d'Orient en Occident. Lat. So- 
lis curfus. 

Abrir carrera. Dar carréra. S'ou- 
vrir, s'écarter pour laifTer paffer quel- 
qu'un. Lat. Zocum dare. 

A carréra abierta. A carréra tendida. 
A toute bride, à bride abatué. Lat. 
Citato curfu. 

De carréra , adv. Promptement, à 
la háte. Lat. Profer?. 

Effar en carréra. Etre en paffe d'ob- 
_ tenir un emploi. Lat. Inter candida- 
tos numerari. 

Eflar en carréra de falvacion. Se 
dit des ames qui font dans le Pur- 
gatoire , dont le falut eft affuré. Lat. 
Æterne beatitudinis viam tutam tenere. 

No bacer carréra à un ciego. Ne 
pas faire place à un aveugle, fe dit 
des gensíans pitié, indolens & peu 
charitables. Lat. Nul benignum Je 
prejlare. 

No poder bacer carréra con alguno. 
Ne pouvoir point faire entendre rai- 
fon à un homme. Lat. Zn aliquem 
non poffe. 

No fer bombre de carréra. Se dit 
d'un homme qui n'a point fait fes 
études. Lat. Nullius foientie profe fio. 
nem fibi elegiffe. 

Partir de carréra. Entreprendre 
quelque chofe chaudement & fans ré- 
flexion. Zemerè aliquid aggredi. ^ 

Pararfe en medio de la carréra. S'ar- 
réter au milieu de fa courfe, man- 
quer de courage, de réfolution. Lat. 
In medio curfu Jubfiftere. 

Paffar fu carréra. Remplir les de- 
voirs de fon état. 

Quedarfe en medio de la carrera. 
Renoncer à ce qu'on avoit entrepris. 
Lat. 4b incepto defiftere. | 

Rebufar la carréra. Se refufer à ce 
qu'on nous demande. 

T'ropezar , 0 caer en la carréra. Aban- 
donner le bien pour le mal. Lat. 7» 
curfu. offendere. 

* Refr. Ama à quien note ama, an- 
darás carréra vana, Ce Proverbe figni- 
fie que c'eft perdre fon tems que de 
s'attacher à des chofes dont on ne 
peut tirer aucun profit. 

CARRERILLA , f. f. dim. de Car- 
réra. Petite carriére, petite courfe. 
Lat. Curriculum , i. 
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CARRERILLA, 9 CARRERITA , 
en terme de Danfe Efpagnole, pas 
double avec célérité, la pointe des 
pieds en dedans. Lat. /Motus falta- 
torius concitatior. 

CARRETA, /.f. Charrette, forte 
de chariot à deux roues. Lat. Car- 
ruca, e, 

* CARRETA. On appelle ainfi dans 
le Royaume de Toléde les chariots qui 
font fermés par les cótés, & dont les 
roues ne font point ferrées. 

Carreta cubierta. Galerie qu'on fait 
dans nn fiége pour approcher de la 
place à couvert. Lat. Vinea, æ. 

Por mar en carréta. Se dit d’une cho- 
fe dont l'éxécution eft impoflible. L. 
Apros venari in mari. 

Tomole la carreta. Se dit d'un hom- 
me rongé de verole, qui ne peut re- 
muer ni bras ni jambes. Lat. Morbo 
Gallico correptus , a, um. 

* Refr. Lo que ba de cantar el carro, 
canta la carreta. Ce Proverbe fignifie 
que c'eft à tort qu'on fe plaint d'avoir 

it une perte, lorfque ceux avec lef- 

uels nous fommes affociés, ne di- 
ent mot , quoiqu'ils ayent plus per- 
du que nous. 

* Refr. Mas tiran tetas, que exes ni 
carrétas. Les paffions de l'ame font les 
plus fortes de toutes. Lat. Potentiora 
viribus funt. ubera. 

CARRETADA , f. f. Charretée , ce 
qu'une charette peut porter. Lat. Pe- 
bes , is. 

À carrétadas. Par charretées. Expref- 
fion adverbiale. En abondance, avec 
profufion. Lat. Acervatim. 

* CARRETE, /. m. Devidoir, ma- 
chine à dévider la foye , la laine. 
Lat. Rbombus , à. 

CARRETE. Bobine autour de la- 
quelle les pécheurs dévident leurs li- 
gnes. 

Dar carrete. Allonger la ligne, ou 
le cordon ; & au figuré: différer une 
affaire, ufer de délai. Lat. Aegotium 
ducere. 

CARRETEAR , o. a. Tranfporter 
fur une charrette. Lat. Vebere. 

CARRETEAR. Guiler les bœufs ou 
les mulets qui trainent une charrette. 
Lat Veéturam facere. 

* CARRETEL, /. +. T. de Mari. 
ne. Tour, rouet fait à peu prés com- 
me le touret d'un cordier , qui fertà 
faire du bitord dans les vaiffeaux. Lat. 
Rbombus , í. 

* CARRETERA , /. f. Grand che- 
min, chemin royal. Lat. Via publica. 

* CARRETERIA, / f. Lieu où 
l'on fait & oú l'on tient les charret- 
tes. Lat. Vicus in quo funt carrucarie 
off cine. 

CARRETERIA. Nombre confidé- 
rable de charrettes, qui vont enfem- 
ble à la file. Lat. Carracarum  fe- 
ries, ei. 


+ CARRETERIL , adj. d'une fern. 
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Qui concerne les charrettes. Lat. 44 


carrucas pertinens. 

CARRETERO, /. ». Charretier , 
qui conduit tine charrette. C'eft aufá 
le charron, ou l'ouvrier qui les fait. 
Lat. Carrucarius , ii. Liquarius fan 
ber, ri. 

* CARRETERO. Erichton, ou le 
Charretier , une des vingt - deux Con- 
ftellations Septentrionales. Lat. Auri- 
ga, e. 

* CARRETERO. Les Poëtes appel- 
lent ainfi le Soleil au figuré. Lat. 
Sol. Phebus. 

CARRETERO, en jargon, filou, 
pipeur , coupeur de bourie. Lat. Lz- 
vator. Arufcator. 

Voz de carretero. Voix de chartier, 

voix rude & grofliére. Lat. Stentorea 
vox, * 
* Refr. El carretero de noche pára 
en el fendéro. Ce Proverbe fignifie qu'il 
eft de la prudence d'abandonner une 
entreprife, lorfqu'on ne voit pas jour 
àl'achever. Lat. Dubia bubulcus nocte 
fiit femita. 

* CARRETILLA , f. f. dim. de 
Carréta. Petite charrette. Lat. Exigua 
carruca, e. 

CARRETILLA. Brouette dans la. 
quelle on met les petits enfans qui ne 
{çavent point encore marcher. Lat. 
Puerilis currus, ús. 

CARRETILLA. C'cft auffi un fer- 
penteau , ou une fufce courante, L. 
Tubulus fartus nitrato pulvere. 

De carretilla. Expreflioh adverbia- 
le qui fignifie á la háte, précipitam- 
ment. Lat. Raptim. Properè. 

Hacer carrétilla. Fraper la tonpie 
d'une autre avec la fienne. Lat. Pue- 
rilem turbinem 3ólu alium. petcre. 

Saber de currétilla. Apprendre une 
chofe par cœur, à la hâte , fans y rien 
comprendre. Lat. Memoriter-difcere. 

CARRETON , f. 11m. Petite charret- 
te à un cheval, charrette à bras, 
brouette dans laquelle on méne un 
homme eítropié. Lat. Plauflrum , i. 

CARRETON. Tombereau, voitu- 
re à deux roués. Lat. Plauflrum, i. 

CARRETON. Brouette d'un gagne- 
petit. Lat. Cifiolum una rota trufatile. 

CARRETON. Brouette , petit cha- 
riot dans lequel on met les petits en- 
fans. Lat. Znfantile cifiolun curule. 

CARRETON. AÁffut d'une piéce 
d'artillerie. Lat. Bellici tormenti lig- 
neum canterium ES armamentusn. 

CARRETONES. On app.lle ain- 
fi à Tolede les chariots fur lefquels 
vont ccux qui repréfentent les Actes 
le jour de la fete de Dieu. Lat. Plas- 
fixa, orus. 

Carreton de lampara. On appelle 
ain la poulic de fer ou de bois qui 
fert à lever ou baifler les lampes des 
églifes. Lat. Zrochiea , æ. 

* CARRETONCILLO , f. m. dim. 
de Cdrreton. Brouette dans laquelle 

on 
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- on tranfporte les pauvres perclus. 
Lat. Cifiolum , i. 

CARRETONCILLO. Chariot pour 
apprendre à marcher aux enfans. Lat. 

Currus puerilis. 

' A CARRICOCHE , f. ss. Chariot cou- 
vert, efpéce de fourgon. Il ne fe dit 
plus que pour défigner un vieux car- 
rofle mal bâti. Lat. Carracutium , 33. 

CARRICOCHE. On appelle ainfi 
dans la Murcie un tombereau ou une 
brouette à charier les ordures des 
tués. Lat. Plauflrum , i. 

CARRIL, f. »s. Orniére , trace pro- 
fonde que laiffent les roués des cha- 
riots , des carroffes ou charcttes dans 
l'endroit oà elles paffent. Lat. Rote 
vefligium , ii. 

* CARRIL. Chemin étroit od il ne 

eut paffer qu'une feule charette de 
Front Lat. Semita , e. 

CARRIL. Se prenoit autrefois pour 
un petit tombereau , comme il paroit 
par le Proverbe fuivant. 

* Refr. Un agua en Mayo , y tres en 
Abril, valen mas que los bueyes y el 


carril. 

CARRILLADA , /. f. L'oing ou la 
moélle qu'on trouve dans les jones 
du pourceau, qu'on employe dans 
plufteurs maladies. Lat. Suille maxil- 
le adeps , ipis. 

CARRILLADA. Soufflet, coup de 
majn fur la joué. Lat. Alapa, «. 

ARRILLADO , DA, adj. m. c9 f. 
Jouflu, ué, qui a de grolles joues. 
. lat. Bucculentus , a , um, 

CARRILLO , f. »;. Joué , partie du 
vifage. Lat. Mula, e. 

CARRILEO. Poulie. V. Garrúcha, 

Carrillos de Monja Boba, de Trom- 
petero. Joué de Religieufe, fotte & 
niaife, joué de "Trompette. Se dit 
d'une perfonne qui a de groffes joués. 
Lat. Bucculentus , a, um. 

Comer à dos carrillos. Manger des 
deux cótés; tirer d'un fac double 
mouture. 

CARRIOLA , /. f. Efpéce de bois 
de lit, fait de planches jointes en- 
femble, monté fur de petites roulet- 
tes, qu'on met deffous un lit, d'oü 
on le tire le foir pour coucher un 
domeftique. Lat. Zeéfulus rotatus. 

CARRIZAL ,/.m. Lieu où croiffent 
des rofeaux. Lat. Carectum , 3. 

CARRIZO, /. s». Glayeul , forte de 
jonc qui croit dans les étangs , qui a 
les feuilles tranchantes comme un 
couteau , dont on fait des chaifes. Lat. 
Gladiolus , i. 

CARRO. Char, charrette, chariot 
à tranfporter des fardeaux. Lat. Cur- 
us, Us. 

CARROS. T. de Marine. Cargues, 
pue cordages qui fervent à trouf- 
er les voiles. Lat. Rudentes, um. 

Carro. Le grand chariot, ou la 
grande Ourfe , conitellation. Lat. 
réálot. 
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- CARRO, en jargon, le jeu. Lat. 
Ludus: , i. 

Carros de autos. Voyez Carretones. 

Carro de Boquerón. Chariot compo- 
fé de grandes clayes , dans lequel on 
porte la paille qu'on donne aux che- 
vaux. 

Carro de oro. Camelot de Bruxel- 
les. Lat. Lanea quedam tela opere 
Belgico. 

Carro falcado. Chariot armé de 
faulx. Lat. Currus falcatus. 

Carro large. Chariot à quatre 
roués. Lat. Currus, $. 

Carro mato. Chariot à deux roues, 
fort bas. Lat. Plauflrurm , i. 

Carro triumpbal. Char de triom- 
phe. Lat. Currus triumpbalis. 
^ Le cogio el carro. Se dit d'un hom- 
me qu'on oblige à remplir le devoir 
de fa charge. i 

Untar el carro. Graiffer la patte à 
quelqu'un. Lat. Doris delinire. 

* Refr. Al carro quebrado nunca le 


faltan mazadas. Ce Proverbe figni- 


fie que dés qu'un homme eft dans le 
malheur, tout le monde fe méle de 
lui donner des confeils , au lieu de 
le fecourir. Lat. Currus jacens quam 
plurimos ictus feret. 

* Refr. Pára el carro, y mearán 
los bueyes. On doit accorder à ceux qui 
travaillent le repos dont ils ont befoin. 
Currum, bubulce , fiflito , metent boves. 

* CARROCERO , /. m. Le méme 
que Cocbero. Le premier eft pes dc 
l'Italien, mais il eft peu ufité. 

CARROCILLA , /. f. dim. de Car- 
roza. Petit carroffe, caroffe coupé. 

CARROCIN , /.m. dim. de Carroza. 
Carroffin, petit carroffe , carrolle 
coupé. Lat. Currus exiguus. 

CARROÑO, ña , adj. m. ES f. 
Vieux, vieille, gàté, ée, pourri, 
ie. Lat. Cariofus, a, um. ' 

* CARROZA, T. de Marine. Le 
gaillard , couvert à la poupe d'un 
vaifleau. 

CARROZA , f: m. T. pris de l'Ita- 
lien. Carroffe à deux fonds. L. Cur- 


rus, Ús. 

CARRUAGE, /. s. Charroi. Lat. 
Veélura, e. 

CARRUCHA , /. ». Le mème que 
Gurrucha. | 

* CARRUCO, /. s. Petit chariot 
dont on fe fert dans les pays de mon- 
tagnes pour porter du fel & d'autres 
denrées. Lat. Plauflrum, i. 

* CARRUJADO, DA, adj.:.€9 f. 
Pliffé, ée , froncé, ée menu. Lat. 
Rugatus, a, um. 

CARTA, /. f. Lettre miflive. Lat. 
Epijlola , e. 

CARTA. AGe de Notaire. Lat. Pu- 
blicum infirumentum , i. 

CARTA. Lettre de Chancellerie, 
lettre patente. Lat. Regium diploma. 
, CARTAS. Cartes à jouer. Lat. Fo- 
ha luforia. 
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CARTA BLANCA. Carte blanche, 
carte qui n'a point de figure. Lat. 
Folia minoris ES aduerfe fortis. 

CARTA CITATORIA. V. Citatoria. 

CARTA CUENTA. Compte conte- 
nu dans une ou deux feuilles de pa- 
pier qu'on peut aifément enfermer 
dans une lettre. Lat. Rafionum fum- 
ma, e. 

CARTA DE AMPARO, Ú DE SEGU- 
RO. Sauf-conduit. L. Fides publica. 

CARTA DE CREDITO. Lettre de 
crédit , lettre de créance. Ce mot eft 
peu ulité dans ce dernier fens. Lat. 
Fiduciarie littere. * 

CARTA DE CREENCIA. Lettre de 
créance. Lat. Z4. 

CARTA DE DOTE. Contrat de ma 
riage. Lat. Nuptialis tabula. 

CARTA DE ESPERA. Lettre de ré- 
pit, de délai. Lat. Moratoria littere. 

CARTA DE EXAMEN. Lettre d'ex- 
amen, Lat. Zittere probationis. 

Carta de guia. Paffeport. L. Syn- 
graphus viatorius. - 

Curta de borro. Lettre de franchife 
qu'on donneà un efclave lorfqu'on 
le met en liberté. Lat. Zffertionis in 
libertatem. fyngrapba. 

Carta de navegar d marear. Carte 
marine. Lat. Zydrograpbica tabula. 

Carta de pego. Quittance par de- 
vant Notaire. Lat. Zpocba. 

Carta de pago y lafto. Quittance 
qu'on donne à celui qui paye pour 
un autre dont il a été caution. Lat. 
Syngrapba folute [ponfonis fidem fun 
ciens, / 

Carta de perfoneria. T. anc. Procu- 
ration, pouvoir. L. Procuratio fcripta. 

Carta defaforada. Lettre de revoca- 
tion de franchife , de privilége. Lat. 
Derogatoriæ littere. 

Carta de Urias. Lettre d'Urie ; fe 
dit quand on donne une lettre de re- 
commandation à quelqu'un , & qu'on 
écrit le contraire par la pofte. Lat. 
Littere pfrudo - commendatitie. 

Carta de vecindad. Lettre de Bour- 
geoifie. Lat. Civitatem teflantes littere. 

Carta de venta, Contrat de vente. 
Lat. Penditiomis inflrumentum. 

Carta executoria. V. Executoria. 

Carta forera, à de gracia. Lettre 
de privilége , d'exemption. Lat. Di- 
ploma regium. 

Carta forera. Lettre qu'on obtenoit 
pour intenter aétion à quelqu'un. 

Carta iniffiva y familiar. Lettre 
miffive. 

Carta notificatoria. Lettre d'avertif- 
fement. Lat. Littere monitorie. 

Carta Pafloral. Lettre Paftorale. 
Lat. Epiflola: Paftoralis. 

Carta pecora, Parchemin. L. Mens 
io ar 

arta requifitoria. V. Requifitoria. 

Dar certa de borro à m Donne 
une lettre de congé à quelqu'un , le 
chaffer de fa compagnie , rompre avec 

K k..3 lui 
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lui. Lat. E contubernio fuo , feu ami- 
eitia aliquem pellere. 
Dar cartas à echar cartas. Donner 


es cartes. 

Eflar cafado à media carta. Vivre 
dans le concubinage. Lat. Im concu- 
binatu vivere. 

La carta no tiene empacho. Le pa- 
pier fouffre tout. 

Pecar por carta demas à de menos. 
Pécher par défaut, ou par excès. 
Lat. Extejfu peccare vel defectu. 

Perder con buenas cartas. Expref- 
fion métaphorique, échouer dans fes 
prétentions, quoiqu'on ait du mérite 
& des proteéteurs. Lat. Etiam optimis 
patronis caufa cadere. 

con eflo y fu carta de paga. Ex- 
pre on badine dont on fe fert en finif- 

t une vifite ou un entretien. 

Razon de carta rota. Réveries , fa- 
daifes, raifonnement qui n'a point de 
fens. Lat. Zneptie , arum. 

* Refr. A cartas cartas, à palabras 
palabras. On doit agir avec les hom- 
mcs avec la méme referve qu'ils agif- 
fent avec nous. 

* Refr. Ni fermes carta que no leas , 
ni bebas agua que no veas. On doit veil- 
ler à fa fureté, quelque foin qu'il en 
coüte. 

'"CARTABON, /. m. Equerre de 
charpentier & de tailleur de pierre. 
Lat. Norma, e. 

* Refr. Cartabon y efquadra uno fin 
otra no vale nada. Ce proverbe fignifie 
dne pour réuflir dans les affaires , il 

ut employer les moyens qu'il con- 
vient de prendre. 

CARTAPACIO, /. m. Regiftre , 
tablettes, livre de mémoire, régif- 
tre qui fert de bordereau , cahier dans 
lequel on écrit ce que les Profeffeurs 
dictent dans les Univerfités. Lat. Co- 
dex exceptorius. 

CARTAPACIO. Porte-feuille d'éco- 
lier. Lat. Cartapborum , i. 

Razón de cartapacio. Mauvaife rai- 
fon , raifon puerile. Lat. Ratio inep- 
ta ES futilis. 

*CARTAPAZUELO, /. m. dim. 
de Cartapácio. Petit livret, petit ca- 
hier, petit porte - feuille qui ne ren- 
Ferme aucune chofé importante. 

CARTAPEL, /. m. Affiche, pla- 
card. Lat. Tabula, «. 

CARTAPEL. Grande feuille de pa- 
pier écrite en petit caractére. L. Gran- 
dioris folii commentarius. 

CARTEARSE, «v. y. S'écrire, en- 
tretenir une correfpondance par let- 
tres. Lat. Mutuas inter fe litteras fcri- 
bere. Se conser de it. 

CARTEL, /. s. Affiche dans la- 
quelle on annonce quefque féte pu- 
blique. Lat. Z'abella provocatoria. 

CARTEL.Libelle diffamatoire qu'on 
affiche au coin des rues. Lat. Famso- 
Jus libellus , 3. 

CARTEL, Arrét, Edit qu'on affi- 
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che aux coins des rues. Lat. Edicfum 
affixum. 

CARTEL. Cartel, défi par écrit. 
Lat. Libellus ad fingulare certamen pro- 
vocatorius. 

CARTEL. (Cartel, accord entre 
deux partis ennemis pour la rançon 
des prifonniers. Lat. Pacía conventa 
de liberandis captivis. 

CARTELA, /. f. Morceau de car- 
ton ou de bois en forme de targe , fur 
lequel on écrit ce dont on veut fe 
fouvenir. Lat. Tabula ad fcuti formam 
nptata. 

CARTELA , en T. d'Architedure, 
Confole. Lat. Menfula, e. 

CARTERA, ff. Porte - feuille de 
poche à mettre des lettres & autres 
papiers femblables. Lat. Scrinium, ii. 

CARTERA. Porte-feuille de carton 
couvert de bafane pour écrire deífus. 

"CARTERA. La patte d'un habit qui 
couvre la poche. Lat. Ora veftis pe- 
ram obtegens. e 

CARTERO, fm. Commis de la pof- 
te qui rend les lettres dans les mai- 
fons. Lat. Tabellarius , ii. 

CARTETA, J.f. Sorte de jeu de 
cartes comme celui du Hére. Voyez 
Parar. 

CARTHAMO. Voyez Alazor. 

* CARTILAGINE , /. m. Cartila- 
ge, tendon. Lat. Cartilago, inis. 

CARTILAGINE.Signifie auffi mem- 
brane, parchemin. Lat. Membrana, e. 

CARTILLA, /. f. dim. de Carta. 
Petite lettre. Lat. Brevior epiftola. 

CARTILLA. Alphabet avec lequel 
on apprend à lire aux enfans. Lat. 
Elementaria tabula. 

CARTILLA. Rudimens des Scien- 
ces & des Arts. Lat. Prima rudimenta, 

Leer la cartilla à alguno. Reprendre 

uelqu'un d'une faute, & l'avertir 
de ce qu'il doit faire. Lat. Objurgari 
aliquem. acerbiis. 

No faber la cartilla. Etre extréme- 
ment ignorant, nc favoir ni A ni B. 
Lat. Prima elementa ignorare. 

CARTON, /. 1. Carton, aflem- 
blage de plufieurs feuilles de papier 
collées les unes fur les autres. Lat. 
Charta agglutinatis pluribus comspacta 
foliis. 

Parece de carton. Se dit d'un hom- 
me qui eft tout d'une piéce. Lat. 7us- 
ceus ejt. 

* CARTUCHERA ,/. £. Terme de 
guerre. Etui à cartouches. 

CARTUCHO, /. m. Cartouche, 
T. d'artillerie. Petit fac de linge, de 
papier ou de parchemin, dans lequel 
on met la charge de poudre qui con- 
vient à chaque piéce d'artillerie; on 
fait auf des cartouches pour les fufils 
& les moufquets. 

CARTULARIO , /. tm. Cartulaire, 
régiftre od l'on infcrit les priviléges 
& les donations qu'on accorde, & 
que l'on conferve dans les Archives. 
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Lat. Chartularium, ii. 

CARTULINA , /: f. Cartifane, ro- 
[mure de carton fin qu'on met fous 
es boutonniéres & fous la broderic , 
pour lui donner plus de relief. Lat. 
Charta acús operibus aptata. 

CARTUXA , ff. Ordre des Char- 
treux. Lat. Crrthufianus ordo , inis. 

CARTUXANO, NA, adj. m. ES 
f. Qui concerne l'ordre des Chartreux. 
Lat. Cartbufamus , a, um. 

CARTUXO , /. m. Chartreux , 
forte de Religieux ; on appelle ainfi 
par allufion un homme qui vit dans 
la retraite & qui parle peu. Lat. Cur- 
tbufianus monacbus , i. 

* CARVALLO, /. 9. Rouvre , ar- 
bre, efpéce de chéne. Lat. Robur, oris. 

* CARVI, JS m. Carvi, forte de 
graine. Lat. Cari femen. 

* CARUNCULA, /. f. Caroncule , 
carnofité qui fe forme fur quelque 
partie du corps. Lat. Caruncula, e. 

* CARYATIDES, /. m. T. d'Ar- 
chite&ure. Caryatides, .thermes. Lat. 
Curyatides, um. 

* CAS, /.f. Le même que Cafa. 

CASA, f. f. Maifon, logis dans 
lequel on habite. Lat. Domus, ús. 

CASA. Maifon, fe prend quelque- 
fois pour Monaftére, Couvent. Lat. 
Religioforum domus. 

CASA. Caverne, retraite de béte 
fauvage; ilfe dit auffi des trons des 
ferpens , de ceux que font les abeil- 
les dans les pains de cire. Lat. Ci- 
bile, is. 

CASA. Maifon, famille, c'eft auff 
le nombre de domeftiques qu'on a à 
fon fervice. Lat. Familia, e. 

Casa. Maifon, lignée, defcen- 
dance. Lat. Familia, «e. Shirps, pis. 

Casas. Cafes, carreaux de l'échi- 
quier. Lat. Alveoli luforii te]Jella , e. 

Casa. Terme d'Aftrologie judiciai- 
rc. Maifon. Lat. Domus. 

Cafa a la Malicia. Maifon qui n'a 
quc le rez de chauffée, ainfi appel- 
lée , parce que cclui qui l'a fait bá- 
tir a eu deffein de l'exempter du 
droit de logement auquel les autres 
habitans font affujettis. Maifgn qu'on 
ne peut partager à deux habitans. 

Cafas celefles. Maifons céleftes. On 
appelle ainfi les douze portions dans 
lefquelles on divife toute la Sphére 
Célefte au moyen de fix ds cer- 
cles appellés Cercles de pofition. Lat. 

mus. 

Cafa de Apofento. V. Apofento, 

Caja de campo, de folaz. Maifon 
de plaifance. Lat. Villa, æ. 

Cafa de Contratacion. Maifon de 
commerce. Tribunal établi par le Roi 
dans l'Andaloufie , pour connoitre des 
affaires qui concernent le commerce 
des Indes. Lat. Senatus Indicis nego- 
ciationibus prapofitus. 

Cafa de Dios, del Señor, 0 de Ora- 
cion. Maifon du Seigneur, sip 

e 
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de priére ; on appelle ainfi une Egli- 
fe. Lát. Templum. 

Cafa de juego? Maifon de jeu , Aca- 
démie. Lat. Zudus, i. 

Cafa de Letras. Collége , Univerfi- 
té. Lat. Collegium , ii. 

Cafa de locos. Petites maifons, où 
Pon enferme les foux ; il fe dit auffi 

des maifons dans léfquelles il n'y a 
point d'ordre. Lat. Zm/anis curandis 
domus inflituta. Crebris clamoribus do- 
Ds frequentata. 

Cafa del Rey, 9 Caja Real. La mai- 
fon du Roi, ce font les premiers Of- 
ficiers qui la compofent. Lat. Regia 

ilia. 

Caja de Moneda. Hôtel des Mon- 
noyes. Lat. Moneta, e. 

Cafa de Pofadas. Auberge, logis, 
hôtel garni. Lat. Diverforium , ii. 

Cafa de tia. On appelle ainfi la pri- 
fon en ftile badin. Lat. Curcer , eris. 

Cafa fuerte. Maifon forte. Lat. Mu- 
sita domus. 

Cafa publica. Bordel, lieu public. 

t. Lupanar , aris. 

Cafs real. Maifon royale, Palais 
oú le Roi habite. Lat. Regia, e. 

Cafa fanta. Maifon fainte, fe dit 
de Jérufalem. Lat. Hierofolyma. 

Cafa Solariega. Voyez Solariego. 

Apartar cafa. Rompre ménage avec 
pou: faire maifon à part. Lat. 

vortium facerc. 

Arrancar la cafa. Abandonner une 
maifon, n'y rien laiffer qui marque 
qu'on ait deffein d'y revenir. Lat. 
Sedem ac domicilium commutare. 

De cafa en cafa. Mendier de porte 
en porte. Lat. Offiatim. 

Desbocer la cafa. Se ruiner. Lat. 
Bona dilapidare. 

Franquear la cafa. Permettre à cha- 
cun d'entrer chez foi. Lat. Domi fiue 
copiam facere. 

Guardar la cafa. Garder la maifon, 
ne point fortir, Lat. Dori delite- 
Scere. 

Hacer cafa. Aller en Dame. 

Hacer fu cafa. Elever fa maifon , 
l'enrichir. Lat. Zocupletare familiam. 

La cafa por carcel. Avoir la maifon 
pour prifon. Lat. Domi fue «ice car- 
ceris affervari. 

: ANo tener. cafa ni bogar. N'avoir ni 
maifon, ni foyer, étre dans l'indi- 
gence. Lat. Larem familiarem ullum 


non effe alicui. 


Parece cafa de Efgrimidor. Sc dit 
d'une maifon qui n'a point de meu- 
bles. 

Poner cafa. Faire fa maifon , la 
meubler pour y vivre avec fa famil- 
le. Lat. Domum inflruerc. 

Ser de cafa. Etre intime ami du 
maitre du logis. Lat. Familiariffmum 
alicui eff. 

Tener la cafa pagada. Avoir la mai- 
fon payée , c'eft l'avoir pour rien; & 
Sgurément , c'eft être en prifon, en 
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galére. Lat. Habitare gratis. In trire- 
mibus vemigare , aut publich cuflodiá 
affervari. 

Vuelve à cafa pan perdido. Se dit 
d'un homme qui étant forti d'une mai- 
fon à caufe de quelque dégont qu'il 

a regu, y retourne une feconde 
ois. 

Cafa pagiza. Chaumiére. 

* Refr. Caja reñida, cafa regida. Ce 
Proverbe lignifie qu'une mailon , une 
ville, une Province n'eft bicn gou- 
vernée, qu'autant qu'on récompenfe 
la vertu & qu'on chátie le crime. 

* Refr. A cafa vieja puertas nue- 
vas. Ce Proverbe fignifie qu'on doit 
remédier aux défauts des chofes, 
pour qu'elles choquent moins la vúe. 

* Refr. A quien Dios quiere, la 
cafa le fabe. Lorfau'un homme eft 
heureux, le bicn lui vient en dor- 
mant. 

* Refr. En cafa de tia mas no cada 
dia. En cafa de tu hermano, mas no cada 
verano. Le fens de ce proverbe eft 
qu'il ne faut point fe rendre impor- 
tun à fes amis. 

* Refr. En caía llena preflo fe gui- 
Ja la cena. Ce Proverbe fignifie que 
lorfqu'on eft riche on fe tire aifément 
d'affaire. 

* Refr. Juflicia , mas no por mi 
cafa. On applique ce Proverbe à ceux 
qui aiment la juftice en toutes cho- 
les, excepté dans celles qui les con- 
cernent. 

* Refr. Za cafa hecha, y el buerco 
à la puerta. La mort nous furprend 
fouvent dansle tems que nous efpé- 
rions jouir de la plus longue vie. 

* Refr. Alas fabe el nècio en fu cafa, 
que el cuerdo en la ajéna. Un fot voit 
plus clair chez lui, qu'un homme 
eclairé dans la maifon d'autrui. 

* Refr. Mi comadre la audadóra, 
Jino es en fu cafa, en todas las otra; 
mora. Ce Proverbe eft pour les gens 
defœnvrés, & furtout pour les fem. 
mes qui ne font jamais un moment 
au logis. 

* Refr. Mientras en mi cafa me 
eftoi, Rey me foi. Le vrai bonheur 
confifte dans l'indépendance. 

* Refr. Por mejoria mi cafa dexa- 
ria. On peut quitter fa maifon, lorf- 
qu'on voit jour àétre mieux ailleurs. 

* Refr. Qual es Olalla, tal cafa 
munda. Tel maitre, tel valet. 

* Refr. Toma cafa con bogár y mu- 
gér que fepa bilar. La fortune ne con- 
tribue à nótre bonheur, qu'autant 
qu'elle cít jointe avec la vertu. 


CASACA , : f. Cafaque, habille-- 


ment qu'on porte par deffus le juftc- 
au - corps. Lat. Chlamys , idis. | 

Volver cafaca. Tourner cafaque, 
fe dédire; & en terme de guerre 
être traître, déferter , paffer chez l'en- 
nemi. Lat. Transfugere. 


* CASADA, /. f. Terme Arago- 
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nois. Maifon, famille dont en: def» . 
cend. Lat. Domus. Genus. Familia, e. 

CASADERO , RA, adj. m. ES f. 
Mariable , nubile yen âge d'etre ma» 
rié, ée. Lat. Nubilis, e. 

* CASADILLA , /.f. dim. de Cte : 
Jada. T. familier. Jeune mariée. L. 
Recens. defponfata puella , e. 

* CASAL , f. m. Métairie, cenfe, 
hameau. Voyez Car. | 

CASAMATA, ff. T. de Forti- 
fication. Calemate. Lat. Zma ad latera 
propugnaculorum crypta , æ. 

* CASAMENTAR , v. s. Voyez 
Cofar. 

CASAMENTERO, Ra, adj. 1. 
€9 f. Entremetteur , entremetteufe de 
mariage. Lat. Pronuba, e. 

CASAMIENTO , f. #5. Mariage. 
Lat. Vxuptia, arum. 

CASAMIENTO. Mari , femme. L. 
Vir. Uxor. 

Eflo no es cafamiente. Ceci n'eft 
pas un mariage, on peut rompre le 
marché lorfqu'on veut. Lat. Von in. 
diffolubili nexu copulamer. — 

No perderas por elfo el cafämiento. 
Vous ne laifferez pas pour cela de 
vous marier. C'eft ce qu'on dit à 
celui ou à celle qui s'offenfe mal à 
propos de quelque chofe qu'ofi lui a 
dit. Lat. Nuptus repulfam ab boc nor 


feres. 
* CASAPUERTA, ff. Veftibule 


d'une maifon. Lat. Feffibulum , i. 

CASAQUILLA, /. f. dim. de Ca- 
Jäca. Petit jufte -au-corps , petit 
habit. Lat. Chiamys exigua. 

* CASAR, f. m. Hameau. Lat. 
Pagus, i. 

CASAR, ©. n. Se marier. Lat. 
Nubere. 

Casar, o. a. Marier, donner la 
bénédi&ion nuptiale. L. Maritare. 

CASAR. Marier, upir, joindre deux: 
chofes enfemble. Laf. Maritare. 

CASAR. Ajufter, égaler plufieurs 
chofes , les affortir. Lat. Copulare. ' 
Aptare. 

CASAR, 0 Cafarfe , au figuré , S'u- 
nir, fe joindre, Lat. Zilizari. 

Cafarfe con fu opinion , diétamen , 
parecer , à juicio., Préferer fon fenti- 
ment à celui d'autrui, s'entéter de 
fon opinion. Lat. Sententia fue perti- 
naciter adberere, 

* Refr. Cafameen bora mala, que 
"mas vale algo que nada. C'eft une con- 
folation d'obtenir une partie de ce 
qu'on défire. 

* Refr. Cafar, Cafar, que bien, 
que mal. On applique ce Proverbe à 
ceux qui entreprennent une chofe, 
fans fe mettre en peine fi clle leur eft 
avantageufe ou non. : 

* Reft. Cafar y compadrar cada qual 
con fu igual. Quelque chofe qu'on en- 
treprenne, jl ne faut jamais fortir 
de fa ee ; 

* Retr, Cafa tu bijo con tu igual y 
| 110 
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eo diras de ti mal. Le fenl moyen 
d'éviter la cenfure, eft de fe tenir 
dans l'état où il a plà à la Providence 
de nous mettre. 

* Refr. Con buen vecino cafaras tu 
bija y vendéras tu vino. Rien n'eft 
plus avantageux que de s'allier avec 
des gens de bien. 

* Refr. Ponte buen nombre , Ifabel, y 
eafarte bas bien. Ce Proverbe fignifie 
que pour réuflir dans le monde, 
il faut chercher à fe faire une bon- 
ne réputation. 

. * Refr. Quien lejos va à cafar, à 
á engañado , à vá à engañar. Celui 
qui vafe marier dans des pays loin- 
tains, ou fe trompe, ou cherche à 
tromper. 
. CASADO, DA, p. p. du verbe Ca- 
Jar dans toutes fes acceptions. Ma- 
rié, ée. Lat. Maritatus, a, um. 

CASCA , f: f. Le méme que Cufca- 
va. Ce dernier eft plus ufité. 

Casca. Le marc du raifin. Lat. 
Vinacea , orum. 

Casca. Efpéce de maffepain qu'on 
fait à Valence. Lat. Panis dulciarii 
gems. 

Casca. Tan à tanner les cuirs. 

t. eus cortex , icis. 

CASCABEL, f. m. Grelot, fon- 
hette ronde. Lat. Crotalum , 3. 

CASCABEL. On appelle ainfi au 

guré, un étourdi, un homme fans 
jugement. Lat. Biatero , onis. 

CASCABEL DE LA PIEZA. Voyez 

ntéra. 

De cafcabel gordo. Se dit d'un hom- 
me qui'affe&e de fe donner des airs 
ridicules. Lat. Zmurbane rujlicitatis 
Jeétator. 

Echar el cafcabel à tmo. Mettre le 
grelot à quelqu'un, lui donner une 
mauvaife nouvelle. Lat. Zugrata ali- 
cui nuntiare. 

Quien es el qué ba de ecbar el caf- 
eabél al gato ? Qui eft celui qui veut 
attacher le grelot au cou du chat? 

* CASCABELADA, /. f. Efpéce 
de fête dans laquelle plufieurs per- 
fonnes courent les rués avec des ha- 
bits couverts de grelots. Lat. Ludus 
crotalis celebratus. 

* CASCABELADA. Jeu d'orgue 
dont le fon imite le bruit des grelots. 
Lat. Crotalorum fonus. 

CASCABELADA , au figuré, A&ion 
ridicule, ou fcandaleule, qui fait 
grand bruit. Lat. Facinus rumoribus 
celebratum. j 

* CASCABELEAR , +. a. Empau- 
mer, repaitre quelqu'un d'cfpérances 
chimériques pour l'engager dans une 


. affaire qui doit tourner à fon defavan- 


tage. Lat. Decipere. 
CASCABELEAR. Dire on faire des 
chofes ou des a&ions ridicules, & en 
tirer vanité. Lat. Nusari. 
* CASCABELEADO, pa, p.p. Em- 
paumé, ée. Lat. Deceptus, a, um. 
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. ^ CASCABELILLO , /. mm. Petite 
prune de mirabelle, fort délicate. L. 
Prunum minutius. 

* CASCADA ,/.f. Cafcade , chute 
d'eau naturelle, ou artificielle. Lat. 
Preceps aque lapfus, ús. 

CASCADAS , en terme de Peintu- 
re, les petits plis des draperies. L. 
Sinus , nuum. 

CASCAJAL ,/. m. Lieu où il y a 
beaucoup de fable & de gravier. C'eft 
auM l'endroit où l'on jette le marc 
du raifin, aprés qu'on en a prefluré 
le vin. Lat. Locus glareofus. T'ortivo- 
rion vinaceorum receptaculum , i. 

* CASCAJAR , v. a. Jetter des 
cailloux. C'eft un terme burlefque $ 
hazardé. Lat. Zapides jacere. 

CASCAJO, /. m. Gravier, gra- 
vois. Lat. Glarea, e. Rudera, um. 

Cascajo. Teft , piéce d'un pot 
caflé. Tella, e. 

CaAscajo. On appelle ainfi toutes 
fortes de fruits fecs, comme noix , 
avellines, noifettes, chataignes, pi- 
gnons &c. Lat. Fructus aridi in hye- 
mem ajfervati. 

Cascajo. Monnoye de cuivre, 
de billon. Lat. fs, veris. 

* CASCAR , v. a. Brifer quelque 
chofe en lui donnant un coup. Lat. 
Conquajare. 

CASCAR. Battre quelqu'un, le frap- 
per , lui donner des coups. Lat. Per- 


cutere. 

CASCADO, DA, p. p. du verbe 
Cafcar dans toutes fes acceptions. 
Rompu, ue. Lat. Fraétus, a , um. 

Cascapo. Se dit par allufion d'un 
homme vieux & décrépit. Lat. 41- 


"is gravis, 

CASCARA , ff. Coquille , écaille 
de noix, gouffe , pelure. Lat. Pu- 
tamen , inis. 

CASCARAS. Efpéce d'interjettion, 
d'admiration , & du ftile familier: 
ho ! oho! fio! ha! ah! hola! Za. 
Hui . 

Cafcara de nuz ó de avellana. Co- 
quille de noix ou de noifette. 

Cafcaras de naranja 0 de limon, Ecor- 
ce d'orange ou de citron. 

Cafcara de huevo. Coque d'œuf, 

Cafcara de baba. Goulle de fève: 

De la cáfcara amarga. Se dit d'un 
homme infolent & effronté. Lat. Ho- 
mo protervus. 

* CASCARELA , /. f. Efpéce de 
jeu d'hombre à quatre. 

CASCARILLA , /.f. dim. de Caf- 
cara. Petite peau mince & déliée qui 
envelope le fruit à coquille. Lat. 
Cuticula , e. 

CASCARILLA. On appelle ainfi le 
Quinquina. Lat. Peruvianus cortex , 


1015. 
* CASCARITA , /. m. dim. de Caf- 
cara. Le méme qne Ca/carilla. 
CASCARON , /. m. Coque d'œuf. 
Lat, Ovi tella, «e. 
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* CASCARON, en terme d'Archie 
teure. Voute à la remenée , efpéce 
de voute qui n'eft que la quatriéme 
partie d'une fphére. Lat. Fornicis pars 


quarta. 
,* Refr. Aun no fois falido del cafta- 
Yon , y yá teneis prefuncioz. On appli- 
ue ce Proverbe à ceux qui veulent 


voir les chofes fans les avoir appri- 
fes, furtout aux jeunes gens qui fo 
les importans. 

* CASCARRON , NA, adj. m. 67 
f. Apre, rude, & défagréable au 
gout. Lat. A/per. Acerbus , a, um. 

* CASCARUDO, DA, adj. m. ES 
f. Qui a une groffc écorce , une groffe 
coquille, une groffe pelure. Lat. Cor- 
ticofus, a, um. 

CASCO, /. m. Le tét de la téte, 
le crane. Lat. Calva, Calvaria , e. 

Casco. Tet, piéce d'un pot de 
terre. Lat. Tefla, e. 

Casco. La portion d'une chofe qui 
eft naturellement divifée, comme il, 
arrive à certains fruits. 

Casco. Pelure d'oignon. Lat. Co- 
rium , ii. 

Casco. Le bois d'une felle. Lat. 
Selle equeflris armamentum , i. 

Casco. Carcaffe d'un navire. Lat. 
Navis compages , is. 

Casco. La corne du pied d'un che- 
val, le fabot. Lat. Ungula, «e. 

Cascos. On employe ce mot au 
pluriel, pour fignifier une téte de 
bœuf ou de mouton, dont on a óté 
la cervelle & la langue. Lat. Bovisi 
aut arietini capitis a. 

Cascos, au figuré, fe dit d'une 
perfonne qui n'a ni efprit ni juge- 
ment. Lat. /Malefanum caput. 

Ex. Fulano tiene bravos cafcos, à ma- 
los cafcos. Tela peu ou beaucoup de 
jugement. | 

Cafcos à la gineta, à Tener los caf- 
cos à la gincta. Se dit d'un homme 
étourdi, éventé & fans jugement. Lat. 
Mens volatica ES verfatilis. 

Cafco de cafa à lugar. Maifon vui- 
de, fans meubles, l'enceinte d'une 
ville ou d'un village. L. Ambitus,ús. 

" Cafcos lucios. Se dit d'un homme 
fans jugement. Lat. Esnota mens. 

La renta del tabaco de folo el cafco 
de Madrid produce tanto. La rente 
du tabac de l'enceinte de Madrid 
feule, monte à tant. 

No quiere mas del cafco de la cafa, 
y el aderezo , el pondra. ll ne veut que 
la maifon vuide , il l'emmeublera. 

Lavar à untar los cafcos. Flater quel- 
qu'un, s'efforcer de lui complaire, 
l'applaudir en tout. Lat. Palpare. 

Quitar à raer del cafco , au figuré, 
détourner quelqu'un d'une idée qu'il 
avoit. L. Ab opinione aliquem deducere. 

Romper los cafces. Rompre la tete 
à quelqu'un , le fatiguer par fes mau- 
vais propos. Lat. Obrundere. 

. * Refr. Donde buenas ollas quie- 

y br an y 
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Fes , bxsnot cofcos quedan. Ce Pro- 
verbe fignifie que loríque les chofes 
fent utiles, on peut tirer parti de 
leurs débris. 

* CASCOTE , f: m. Gravas, dé- 
eombres, plâtre, gravois. Lat. Rx- 


a, up. 

CASERAMENTE, ado. Familié- 
rement , amiablement , fans cérémo- 
nie. Lat. Familiariter. 

CASERAZO, ZA, adj. m. EN f. 
angm. de Cafero. T. burlefque & ha- 
zardé. Ami, ie intime, bien venu, 
ue dans une maifon. Lat. Zntimus, 


&, um. | 

CASERIA , /. m. Métairie , ferme, 
maifon de campagne. Lat. Villa, e. 

-. CASERIA. Le ménage d'une mai- 
fon. Lat. Res domejlica. 

* CASERNA. T. de fortification. 
Caferne , logement, voûte à l'épreuve 
de la bombe , qu'on pratique dans le 
corps d'un baftion pour fervir de 
magafin & de logemens aux foldats. 
Lat. Fornix propugnaculo pretentus. 

* CASERO , f. »s. Proprietaire d'u- 
me maifon. Lat. Dominus. 

CASERO. Locataire. Lat. Znquili- 
sus, i. 

CASERO, RA, adj. m. ES f. Qui 
eft de la maifon , du ménage , qui eft 
fait & travaillé dedans. I] fe dit auffi 
des animaux domeftiques. Lat. Do- 
meflicus, a, um. 

._ CASERO. Se dit de ce qui fe pañfe 
dans un ménage. Lat. Dorsefticus , 


a, unm. 

CASERO. Perfonne attachée à fon 
ménage, qui fort peu. Lat. Rei fami- 
diari intentus, a , um. 

CASERO. Signifie quelquefois or- 
dinaire, commun, familier. Lat. Fa- 
eniliarit, 

Eftilo caftro. Stile familier, fim- 
ple. Lat. Sermo familiaris. o. 

* Refr. Muger caféra el marido fe 
da muera. Ce Proverbe fignifie qu'une 
perfonne vertueufe ne manque jamais 
de moyens pour fübfifter , quand mé- 
zne elle viendroit à perdre le foutien 
de fa fortune. Lat. Laborjofa femina 
baud diu efl orba. 

CASI , ado. Prefque, peu s'en faut, 
À peu prés, environ. Lat. Ferà. 

Cafs todo. Prefque tout. 

Bevio caf todo el vino. Il but pref- 
que tout le vin. 

Efla caf acabado. 1 eft prefque 
achevé. 

Çañ. Cafi. Quafi , quafi. Expref- 

n qui marque une perplexité, & une 
irréfolution dans ce qu'on entreprend. 
Lat. Tontin non. . 

CASIA, /. f. La Caffe aromatique , 
& l'arbre qui la produit. Lat. Ca/ka,æ. 
Cafía Añola oyez Caña fiftola. 

Cafía virgiliana. Efpéce de caffe dont 
la tige eft quarrée, elle a fes feuilles 
tomme celles du romarin, fon fruit eft 
rouge & CHE Lat. Caffa nigra, 

em. L, 


- 
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CASICA , SCASILLA, ff. dim. 
de Caja. Petite maifon. Lat. Caja, e. 

* Sacarle à uno de fus cafillas. Ex- 
reffion métaphorique prife du jeu des 
checs , qui fignifie, forcer quelqu'un 
à dire ce qu'il ne veut pas, l'obliger 
à fe fácher. Lat. Aliquem ad iracun- 
dium provocare. 

* CASILLERO, /. s». Celui qui 
vuide les pots de chambre du Palais 
du Roi, c'eft-à-dire des chambres 
qu'occupent les femmes de la Reine, 
qui s'appellent loges. Lat. Minifter 
vafibus immundis detergendis conductus. 

CASILLO , /. s. dim. de Cafo. Cas 
léger & de peu d'importance. Lat. 
Nullius momenti res. | 

CASITA , /. f. dim. de Cafa. Peti- 
te maifon. Voyez Cafca. 

Cafita de Dios. Petit infede qui 
nait dans les champs parmi les im- 
mondices , qui vole peu & qui ne 
fait aucun mal. Lat. Agreflis infecti 


genus. 

CASO, f. m. Cas, accident, évé- 
nement , accident imprévü & inopiné. 
Lat. Cafus , ds. 

Caso.Signifie quelquefois occafion, 
conjonQure. Lat. Eventus, ús. 

Caso. Se prend auffi pour fortune, 
hazard. Lat. Fatum , i. 

Caso. Cas, chofe, matiére fur la- 
quelle on demande confeil. L. Que- 
Jtio , onis. 

Caso. Trait, caracére d'écritu- 
re. Lat. Duclus littere. 

CASO. Cas, en terme de Gram- 
maire, cas d'un nom. Lat. Cafus 
Grammaticus. 

Cafo de conciencia. Cas de confcien- 
ce. Lat. Cafus confcientie. 

Cafo de Corte. Affaire civile ou cri- 
minelle dont on peut appeller à un 
Tribunal fupéricur. Lat. 4d curiam fu- 
periorem pertinens quæflio. 

Cafo de menos valér. A&ion 
nit la réputation de celui qui 
met. Lat. Indiguum facinus. 

Tajo fortuito. Cas fortuit. 
Eventus fortuitus. 

Cafo negado, en terme de pratique, 
Cas nié , qui veut dire , Suppofé que 
cela foit vrai, ce que je nie. Lat. 
Quo admiffo , ES non conceffo. 

Cafo que. Expreffion conditionnelle 
qui équivaut à Aunque. En cas que, 
encore que , quoique. Lat. Quamvis. 

Dado cafo. Demos cafo. Polé le cas 
que, fuppofons le cas que. Lat. Elo. 

De bajo penfado. De propos délibé- 
ré , de guet à pan. Lat. à. 

En todo cafo. En tout cas, quelque 
chofe qui arrive. Lat. Ut fit. 

Es cafo llano. La chofe eft claire, 
évidente. Lat. Comperta res ejt. 

Es cafo negado. 11 eft impoffible 
que la chofe arrive. Lat. Res eff facíu 
impo[/ibilis. : 

Eftar , à no eflar en el cafo. Etre au 
fait d'une chofe, ne pas étre an fait 


ui ter- 
com- 


Lat. 


CAS 95, 
d'une chofe. Lat. Rem probi teneret, 


vel non tenere. 

Hacer cafo de uno £ de alguna cofa. 
Faire cas de quelqu'un ou de quel- 
que chofe. Lat. /Magni aliquem efli- 


mare, 


Hacer à no hacer: al cafo. Importer, 


ou ne pas importer. Lat. 4d rem at. 
tinere , five non. 


No bacer cafo. Diffimuler , feindre 


de ne pas entendre une chofe. Lat. 
Se audiffe diffimulure. 

Por el mifino cafo. Pour la même rai- 
fon, pour le même motif. Lat. Ex. 
propter. 

Ser d no fer del cafo alguna cofa. 
Avoir ou ne pas avoir du rapport 
avec le fujet qu'on traite. 

Vamos al cafo. Venons au fait. Lat, 
Ad rem veniamus. 

* CASORIO, /. m. T. familier. 
Mariage fait fans refléxion & à la 
hâte. Lat. Inconfiderate nuptia. 

CASPA, /. f. Craffe de la téte, 
petites ordures blanches & féches , qui 
s'amaflent pres de la racine des che- 
veux, & qui tombent de la téte lorf- 
qu'on la frote. Lat. Porrigo, imis. 
Il fe ditauffi de certaine petite peau 
qui fe forme fur les playes aprés 
qu'elles font guéries. L. Pellicilla , ee. 

* CASPERA , f. f. PUE dont, les 
dents font extrémement fer 
AMinutsuw: pecten , inis. 

CASPOSO , sa , adj. m. ES f. Craf- 
feux , qui a la tête crafTeufe. Lat. Por- 
riginofus , a, um. 

CASQUETADA , /. f. AGion in- 


confidérée qui montre le peu de ju-. 


gement de celui qui la commet , coup 
de téte. Lat. Inconfideratum facinus. 
CASQUETAZO , " m. Coup de té. 
te qu'une perfonne dónne á une autre. 
Lat. Zéótus capite impactus. 
CASQUETE , /. ». dim. de Cn/co. 
Petit crane. Il fe prend auffi quelque. 
fois pour le tét de la tétc. Lat. Fru- 


flulum , 3. Calvaria , e. 


CASQUETE. Calote de quelque 
étoffe qu'elle foit. Lat. Pileolus , i. 

CASQUETE. Emplátre de poix & 
d'autres ingrédiens fait en forme de 
calote, qu'on met fur la téte de ceux 

i ont la teigne. Lat. Porriginofe 
cabiej udo , onis. 

CASQUETE. Cafque, armure dé. 
fenfive de fer ou d'acier, qui fert à 
garantir la tête. Lat. Galea, «. 

* CASQUIJO,, f. 5. Amas de gra- 
vier. Le méme que Ca/cájo. 

CASQUILLO , /. m. Virole de fer 
qu'on met au bout de la hampe d'u- 
ne pique , d'une lance, ou d'un bà. 
ton, pour l'empécher de s'ufer lorf- 
qu lappuie par terre. Lat. Caro 

s 

CASQUILLO. C'eft anffi le fer d'u 
ne fléche , qui n'eft point fait en lan- 
gue de ferpent. Lat. Spiculum , i. 


rées. Lat, ca spits na! 


0ui-«à, malepeste.! 


* CASQUILUCIO, CIA, adj. m. 
Li MW gx 





ae CAS 
€ F Qni a la téte legére. Lat. Mal 
Jaro capite incedens. 


- CASSACION, /. f. Terme de Pa- 


lais. Caffation, l'a&ion de caffer, ou 
d'annuller un arrét ou une procedure. 
Lat. Abrogatio, onis. 

CASSAR , v.a. Terme de Pratique. 
Caller , annuller , abolir , abroger. L. 
Abrogare. 


Cajfar ta enfe. Racheter une pen- 


fion aflignée fur un Bénéfice. 


CASSADO , DA, f. f. du verbe 


Caffar. Café, ée, annullé, ée. Lat. 
Abrogatus, a , um. 

* CASSIOPEA, f. £ Caffiopée, 
une des vingt- deux Conftellations 
Septentrionales. Lat. Ca/ffopea , e. 


CASTA , f. 1. Race, lignée , géné- 


ration. Lat. Genus, eris. 


Casta. La race des chevaux, des 


bœufs , des chiens, &c. 
CASTA. Race , on appelle ainfi au 


figuré toutes les chofes qui ont un 
principe connu , efpéce , qualité , na- 


ture. Lat. Genus. 

Hacer cafla. Faire race, avoir des 
enfans 5 il fe dit furtout des animaux. 
Lat. Generare. Procreare. 


* Refr. De cafla le viene al galgo el 
Jer rabilargo. Ce Proverbe fignifie que 
les enfans héritent ordinairement des 
défauts & des vices de ceux qui leur 


donnent le jour. 


* Refr. Es de la cafla de Pero tier- 


no, que fe defcoflillaba durmiendo. On 
applique ce Proverbe à ceux qui fe 
plaignent fans ceffe fans fujet. 
CASTAMENTE , adj  Chafte- 
ment , purement , honnétement. Lat. 


Cat). ; 

CASTAÑA, /.f£ Chátaigne , fruit 
ue tout le monde connoit. Lat. Ca- 
anea , e. 

CASTAüA. Vaiffeau de verre, de 
terre ou de métal fait comme une 
châtaigne , dans lequel on met des li- 
queurs aromatiques. Lat. Aromatica 
. Pyxis , idis. 

Caflaña enxerta. Chataigne entée, 
marron, groffe chátaigne. Lat. Caffanea 
Balanus , i. | 

Caftaña pilonga à apilada, Châtai- 
gme fechée à la fumée, Lat. Cajtanea 


ca atque ! ata. 
gives caftára. Cheveux frifés 


en marons. : 
CASTAÑAL, à CASTARAR , f. m. 
Châtaigneraie , endroit planté de chá- 
taigniers. Eat. Caffanetum , 1. 
CASTANAZO , f. m. Coup de chà. 
taigne. C'eft auffi le bruit qu'une chá- 
taiene fait en crevant lorfqu'on la 
met au feu fans l'avoir coupée. Lat. 
Titus caftaneà illatus. Cujftanews cre- 


pitus. 
CASTAÑEDO, f. m. T. de la 
Principauté des Afturies. Voyez Cuf- 


tañal. 
|. CASTAÑERO, Ra, f. m. Ef f. 
Celui-ou celle qui vend des chátai- 
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gnes dans les rués. Lat. Cafanórin y 


propola , e. 

CASTAÑETA, /. f. Caftagnettes , 
inftrument dont on accompagne cer- 
taines danfes. Lat. Cvotalum , i. 

*CASTAÑETA. Claquement , bruit 
qu'on fait en frottant fortement le 
pouce contre le doigt du milien. 
Lat. Crepitus digitorum collifione edi- 
tus. 

CASTAÑETAZA, /. f. augm. de 
Cuflañeta. Grofles Caftagnettes mal 
faites. Lat. Grandius crotalum. 

CASTANETAZO , f. m. Claque- 
ment des doigts, bruit que font les 
Caftagnettes lorfqu'on les frappe l'u- 
ne contre l'autre. Lat. Crepitus, ss. 

* CASTANETEADO , JS. t. Le 
bruit qu'on fait en danfant avec les 
caftagnettes. Lat. Crepitaculis editus 
Jonus. 

CASTAÑETEAR, v. a. Jouér des 
caftagnettes. Lat. Crotala digitis pul- 
fare. 

CASTANETEAR. C'eft quarid les os 
des genoux craquent en marchant, 
ce qui arrive à ceux qui font d'un 
tempéramment maigre & fec. Lat. 
Crepitare. 

CASTAÑETEAR. Chanter comme 
font les perdrix, cacaber. Lat. Cre- 

itare. 

CASTAÑETON, /. t. Le méme 
que Cuflanetazo. 

CASTANO , f. m. Chátaignier , ar- 
bre. Lat. Caflanea , e. 

CASTAñO , ñA, adj. m. ES f. Chà- 
tain , ne. Lat. Caflaninus , a , um. 

Cuvallo caflano. Cheval chátain. 

Cabello caftazo. Cheveu chátain. 

CASTANUELA , /. f. Le méme 
que Culazeta. Le premier eft aujour- 
d'hui plus ufité. 

* Cajlañuelas de las Amuras, T. de 
Marine. Les dozues des amures. 

CASTELLAN, f m. Chatelain, 
Gouverneur d'un cháteau. Le méme 
que Cujlellano. Lat. Cauffellgnu; si 

CASTELLANIA , f. f. Chatelenie, 
territoire dépendant d'un Chatelain. 
Lat. Cujlellana ditio , onis, 

CASTELLANO, /. »». Gouverneur 
d'un Chateau. Voyez Calellan. 

CASTELLANO. Monunye d'or va- 
lant quatre cent quatre - vingt - cinq 
maravedis, qui font quatorze réaux, 
& environ dix-huit deniers. Lat. Num- 
mi aurei genus. 

CASTELLANO. La cinquantiéme 
partie du marc d'or , qui eft de huit 
onces, laquelle vaut huittomines. L. 
Be(ks aurarii pars quinquage/iwa. 

CASTELLANO, NA, adj. m. 9 
f. Caftillan, lane, qui eft de Caftille. 
Lat. Ca'lellasus , a, un. | 

Es Caflellzzo , adv. En langue Caf- 
tilline. 

CASTELO, f. m. Le méme que 
Cilills. L: pz miseret un mot ancien, 
qui le conferve dans la Galice. 
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CASTIDAD, /. f. Chafteté, pad 
cité. Lat. Cafhitas s : 

CASTIDAD CONJUGAL. Chafteté 
conjugale, fidélité entre les époux. 

| CASTIELLO. Le méme que Caf- 
tillo. 

* CASTIFICAR, «. a. Rendre quel. 
qu'un chafte. Lat. Caffum efficere. 

* CASTIGACION , /.f. Le méme 
que Caftigo. 

CASTIGACION. Correction des fau- 
tes qu'on trouve dans un livre. Lat. 
Mendorum cajligatio. : 

* CASTIGADAMENTE, adv. T. 
peu ulite. Purement, correctement, 
exactement. Lat. Emendat?. 

CASTIGADERA, /. f. La corde 
ou la courroye avec laquelle on at- 
tache le battant de la fonnctte qu'on 
attache au cou des bétes de fomme ou 
des bœufs. Lat. Lorum, i. 

* CASTIGADISSIMO , MA, adj. 
m. E f. fuperl. Très chátié, ée, trés 
puni, ie. Lat. Seuerigimè caflisatus y 
a, Mm. 

* CASTIGADISSIMO. Trés chátié, 
ée, trés corre&, te, il cft peu ufité 
dans ce dernier fens. Lat. Emendatif 
hmus, a, um. 

CASTIGADOR, /. s». Celui qui 
punit ; qui chátie. Lat. Cafligator, 
oris. 

CASTIGADOR.Vengeur des crimes, 
Juge inéxorable, fevère, rigide, in- 
fléxible. Lat. Ultor, oris. 

* CASTIGAMENTO, à CASTI- 
GAMIENTO , f. m. Le méme que 
Cafligo. . 

CASTIGAR, v. a. Châtier, punir, 
corriger. Lat. Caffigare. AUR 

CASTIGAR. Chátier , mortifer fes 
paffions. Lat. Co/ligare. 

CASTIGAR ,. au figuré, Revoir, 
corriger, chátier , polir, limer un ou- 
vrage. Lat. Cajligare. Emendare. — 

* CASTIGARSE, «. vr. Se corri- 
ger. Ce mot eft peu ufité. Lat. Ref 
pi/cere. | 

* Refr. Cufliga al que no es bueno, 
y aborreserte ba luego. Les gens vicieux 

ont ennemis des remontrances. 

CASTIGADO, pa, p. p. du verbe 
Cafligar dans toutes fes acceptions. 
Chátié, ée. Lat. Cafligatus. Emendas 
ius, à, um. 

CASTIGO, /. m. Châtiment, pu- 
nition. Lat. Cafligatio , onis. — 

CASTIGO. Correction, repriman- 
de, avis, inftru&ion. Lat. 4nimad- 
vtt, onis. 

FR , fe prend au figuré pour 
correétion d'un livre. | 

Caftigo de Dios, à Cafligo del Cielo. 
Chátiment de Dieu, ou chátiment du 
Ciel. Ce font les fleaux que Dieu en- 
voye aux hommes pour les punir de 
leurs crimes. | : 

* Refr. Con viento limpian el trigo » 
y los vicios con. cafligo. On nettoye le 
blé par le moyen du vent, & l'on pon 





stilo, 


hne,cóte 


une mule . 
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Ait les.crimes.en les puniffant rigous 
-renfement. 
. * CASTIL , fm. Le méme que Caf- 
#illo. Le premier eft un terme ancien, 
.dont l'ufage ne s'eft confervé que dans 
quelques mots compofés , comme Cu/- 
#ilblanque , Caflilnovo &c.' 

CASTILLEJO, /. ». dim. de Caf- 
-Sillo. Petit château de peu d'impor- 
tance. Lat. -Caflillum , 3. 

CASTILLEJO. Carriole dans laquel- 
le on met les petits enfans pour leur 
apprendre à marcher. Lat. Currus pue- 


rilis. 
: *CASTILLERIA , f: f. Efpéce de 
tribut qu'on levoit dans les diftricts 
des châteaux. Lat. Vectigal à Caftella- 
asis exacfum. 
CASTILLO, /. m. Place fortifiée, 
.&háteau fort. Lat. Caflellun, i. 
CASTILLO, en terme de Marine. 


Château, tillac, gaillard, efpéce de 


couvert qu'il y a à la pouppe & à la 
proue d'un vaifleau. Lat. Stega, «. 

* CASTILLO. Tour qu'on mettoit 
fur les éléphans. Lat. Turris, is. 

CASTILLO DE FUEGO. Feu d'ar- 
tifice fait en forme de cháteau. Lat. 
Feflus ignis. 

CASTILLO ROQUERO. (Château 
bati fur un roc. Lat. Arx in rupibus. 

CASTILLO Y LEON. Jeu que nous 
appellons croix ou pile. Lat. Rec 
averfive nummi ludus. 

Formar caflillo en el aire, à formar 
caflillos de viento. Bâtir des cháteaux 
en l'air, bâtir des châteaux en Ef 
pagne. Lat. Moeditari inania. 

* CASTILLUELO , /. m. dim. de 
Caftillo. Petit château. Lat. Cafiel- 


dum , i. 

* CASTIMONIA,/. f. Le méme 
que Caflidád. 

CASTISSIMO , MA , adj. fuperl. (m. 
C9 f. de Caflo. Très chaîte, trés pur, 
re. Lat. Caffiffrmus , a, um. 

CASTIZO, Za, adj. m. ES F- Qui 
elt de bonne race: Il fe dit des hom- 
mes & des animaux. Lat. Zngenua 
Jlirpe fatus, a, um. 

.  Eftilo caftizo. Stile corre& , pur & 
chátié. 

Cavallo caflizo. Cheval de bonne 


face. > 

CASTO , TA , adj. m. ES f. Chaf- 
te, pudique , honnéte, pur, re. L. 

tus, a, um. 

Casto. Chafte, pur, incorrupti- 
ble, fe dit auffi des chofes qui con- 
fervent la pureté dans laquelle elles 
ont été créées. Lat. Purus. Incorrup- 
tus, a, um. 

Casto. En parlant du ftile, figni- 
fie pur, exact, correct. Lat. Purus. 

* Refr. A la mugér cafla Dios le 
bafta. Une femme chafte & vertueufe 
eft toújours affez riche pour celui qui 
&onnoit le mérite. e £9 modefle 
Jemine Deus fat eff. 

CASTOR, J, m. Caftor , animal 


CAS 
hibie. Lat. Caflor , orir. 


ASTOR Y POLUX. Caftor & Pol. 


lux, efpéce de imétéore. Lat. Caffor 
€ Pollu 


OUUX. 


Sombrero de caflor. Chapeau de ca- 


or. 

Medias de caftor. Bas de caftor. 

Guantes de caflor. Gants de caftor. 

CASTOREO , /. m. Caltoreum , 
les tefticules du caftor. Lat. Caffo- 


Yeum , 3. 

CASTRADERA , /. f£. Inftrument 
de fer dont on fe fert pour chátrer 
les ruches. Lat. Caffratorium inftru- 
mentum. . 

CASTRADOR ,. m. Le méme que 
Capador. 

CASTRADOR. C'eft auffi celui qui 
chátre les ruches. — 

CASTRADURA , /. f. L'aétion de 
chátrer. Lat. Caffratio, onis. | 

CASTRAPUERCOS, /. m. Sifflet 
de chátreur. Lat. Ca/fratoria fiflula, e. 

CASTRAR , v.a. Chátrer. Le mé- 
me que Capar. 

CasTRAR. Laver , nettoyer les 
plaies , furtout celles de la bouche. 
Ulcera detergere. 

CASTRAR LAS COLMENAS. Chá- 
trer les ruches , en ôter les gauffres 
de miel. Lat. Alveos caflrare. 

CASTRADO, DA, f. f. du verbe 
Caflrar. Chátré, ée. Lat. Cufratus, 


a, um. 

CASTRAZON , f/f. L'a&ion, le 
tems de chátrer les ruches. L. Caffra- 
tionis alveorum tempeftas , atis. 

CASTRENSE, adj. d'une term. 
Militaire, tout ce qui appartient à 
la guerre. Lat. Cajflrenjis , e. 

Bienes Caflrenfes. V. Bienes. 

CASTRO, /. 1. T. hors d'ufage. 
Camp, l'endroit où une armée eft 
campée & retranchée. Lat. Caftra, 
ortum. 

CasTRO. Signifie quelquefois en- 
droit fortifié. Lat. Caffrum , 3. 

CASTRO. Ruines , débris d'une 
place fortifiée. 

CASTRO. Jeu des mérelles, fort 
en ufage parmi les enfans. 

CASTRON, f: s. Bouc châtré. 
Lat. Caper , pri. 

CASUAL, adj. d'une term. Cafuel, 
uelle, fortuit , te, accidentel, le. L. 
Fortuitus , & 4, san. 

CASUALIDAD, /. f. Cafualité, 
événement imprévu, accident inopi- 
né. Lat. Cafus , ds. 

CASUALMENTE , ado. Caluelle- 
ment, fortuitement, par hazard. L. 
Cafu. Forté. Fortuna. 

CASUISTA, /. m. Cafuifte, qui 
eft verfé aux cas de confcience. Lat. 
Moralis . Tbeologus. 

CASULLA, f. f. Chafüble, habit 
que le Prétre met par deffus l'aube 
pour célébrer la Mefle. Lat. Ca/ula, e. 

CASULLERO , f. ». Chafublier , 
ouvrier qui fait toute forte d'orne- 
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mens d'Eglife. Lat. Coftbularius , js, 

* CATA ,/. f. Effai, épreuve qu'on 

fait du vin, des liqueurs , du froma- 

e, du melon &c. pour favoir s'ils 

ont bons ou mauvais. Lat. Degufta. 
tio , onis. 

CATABRE , /. #1. Terme de Ma. 
rine. Voyez Margarita. ‘ 

* CATABULO, /. m. Etable , écu« 
rie. Lat. Stabulum , i. 

* CATACLYSMO, /. m. Déluge, 
inondation, tourbillon d'eau. Lat. 
Diluvium , ii. 

* CATADOR ,/. #. Gourmet, qui 
goúte les chofes pour connoitre leurs 
qualités. Lat. Depuflator , oris. 

ADURA , /. f. Le méme que 
Cata. 

CATADURA. Regard, afpe&, mi- 
ne , femblant , qui ordinairement 
n'eft pas favorable. Lat. A/pectus, ds. 

* Refr. Endúra bija, endúra , ba 
ras buena muger y mala catadura. Ce 
Proverbe fignifie qu'un homme qui 
ménage fon bien & qui a de la con- 
duite, peut refufer ce qu'on lui de- 
mande fans rien perdre de fa réputa- 


tion. 

* CATALICON , /. m. Le bas peu- 
ple appelle ainfi le Diacatbolicon. 

CATALINAS ,/. f. On appelle ainfi 
la verole en ftile badin. Lat. Ve- 
nerea lues. 

* CATALNICA, /. f. Perruche, 
la femelle du perroquet. Lat. Pftta- 
cus femina. 

CATALOGO , . 5. Catalogue, lif- 
te, mémoire. Lat. Catalogus, 3. - 

CATALUFA, /.f. Sorte d'étoffe 
de foie ou peluche de diverfes cou- 
leurs & fagons , qui fert de tapifferie 
ou de tapis de pied. Lat. Tapes denjior 
villofusque «eariegatus. | 

* CATAMITO, f. ». T. peu ufi- 
té. Catamite, patient dans le péché 
de la Sodomie, bardache. Lat. Ca- 
tamitus , 3. | 

* CATAN, f. m. Efpéce de fabre 
en ufage chez les Indiens, appellé 
dans le Japon Catána, Lat. Iudicws 
accinaces. | 

CATAN. Le méme que Znfanzon. 

* CATANANCE , /. fF. Catanance, 
arbre dont il y a deux efpéces. 

* CATAPHORA. Voyez Cadente. 

CATAPLASMA , f. f. Cataplâme, 
efpéce d'emplátre. Lat. Cataplafina , 


afis. . 
* CATAPOCIA, /: f. Pilule, bol 

médicinal. Lat. Ca£aporium, ij. — 
* Catapucia mayor , f. f. Ricin com- 

mun, plante. Lat. Ricinus. . 
* Catapucia menor. Epurge, forte 
de plante dont les payfans fe fervent 

pour fe purger. Lat. Zatbyri;. | 
* CATAPULTA , /. f. Catapulte, 
machine dont les anciens fe fervoient 
pour jetter des pierres. Lat. Cata. 

a, E. f 
CATAR, «v.a. Examiner, regar- 
Ll 2 der, 


cata $.f. 
recherche 
enquête; Soir, 
attention, 
cata, interjest. | 
gare à 

dar cata: 
Prendre garde 
faire attention" 
S'apærceretr, 

Senguerr. 
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der , confidérer , voir. Lat. Jnpicere, 


are. 

CATAR. Tâter, goûter, effayer. 
Lat. Guflu aliquid tentare. 

CATAR. Examiner , confiderer at- 
tentivement. Lat. Zffentià; quid no- 
gare. 

CATAR. Penfer, imaginer, médi- 
ter. Lat. Invefligare. 

CATAR. Chercher , rechercher , 
pourfnivre. Lat. Perquirere. i 

CATAR. Prévoir d'avance. Lat. 
Previdere. 

CATAR. Refpe&er. Lat. Colere. 

Catar carreras. Expreflion ancien- 
ne qui fignifie chercher des moyens, 
des expédiens pour fortir d'une affai- 
re. Lat. Tentare vadum. 

Catar las colmenas. Chátrer les ru- 
ches. Lat. Alveos caftrare. 

Quando menos fe cata, à Quando no 
Je cata. Lorfqu'il y penfe le moins. 
Lat. Cum minus fibi caveat. 

* Refr. A buey viejo no le cate; 
abrigo , 0 A buey viejo no le cates ma- 
jada, que el fe [a cata. On applique ce 
Proverbe à ceux qui fe mélent de 
donner des confeils à des gens qui en 

'fgavent plus qu'eux. 

* Refr. Debaxo de mi manto veo y 
cato. Ce Proverbe fignifie qu'avant 
que de mettre au jour les réfolutions 
qu'on a prifes, il faut y réfléchir 
murement. 

* CATANTE , part. acf. du verbe 
Catar. Ce qui eft en face , ou vis-à-vis 
d'une chofe. L. E regione pofits, a,um. 

CATADO, DA, f. p. du verbe 
Catar , dans toutes fes acceptions. 
Vu, ue. Lat. Zn/pectus , a, um. 

CATARAÑA, £.f. Oifeau qui ref- 
femble à la cercelle. L. Catarac£a, e. 

* CATARATAS, f. f. plur. Pluies 

: abondantes qui tombent tout à coup. 
Lat. Cataracie celi, | 

CATARATA. Source d'ean. Lat. 
Fontis caput. 

CATARATA. Catara&te, maladie 
des yeux qui confifte dans l'épaiffif- 

' fement du cryftallin. Lat. Oculi fuf- 


fto , onis. 
| Batir las cataratas. T. d'Oculifte. 
Abattre la cataracte. 

* CATARRAL, adj. [d'une term. 
Catharreux , eufe, qui concerne le 
rhume. Lat. Catbarralis, e. - 

* CATARRIBERA,/.£ On ap- 
pelle ainfi en terme de Fauconnerie 
certains hommes à cheval qui fuivent 
les faucons pour les prendre lorf- 
a Sabattent avec leur proie. L. 
Falconius auceps , capis. 

* CATARRIBERA. On appelle ain- 
fi à Madrid les Avocats employés à 
faire des enquétes , ce qui eft odieux 
& les fait nommer faucons. L. Ra- 
hula forenfis. i 

* CATARRIBERA. Vazabond, hom- 
me qui n'a ni feu ni lieu. L. Erro, 
VIS. 


CAT 

CATARRO, /. m. Catharre, rhu- 
me de cervean. Lat. Epipbora , «e. 

* CATASTA, /.f. Croix de St. 
André. Lat. Equuleus, i. 

CATASTROPHE , /.f. Cataftro- 
phe, le dernier & principal événe- 
ment d'une Tragédie. Lat. Cutafir 
phe , es. 

CATASTROPHE. Manvaile iffue , 
fin funefte d'une chofe; il fe prend 
auffi pour la mort, qui eft le der- 
nier a&e de nótre vie. Lat. Extre- 


mus vite terminus. 
 CATAVIENTOS , /. t. Terme de 


mer. Girouette , que l'on place au 


haut du tillac pour connoitre les 
vents. Lat. Velaris «entorum index 
nauticus. | 

CATAVINO , f. ys. Petit pot de 
terre avec une anfe, dont on fe fert 
en Efpagne pour goutef le vin. Lat. 
Cantharus , $. 

CATAVINO. On appelle ainfi 
dansla Manche , une petite ouvertu- 
re qu'on fait au haut des tonneaux 
pour pouvoir gouter le vin quand 
on veut, & qu'on bouche avec un 
tampon de papier máché. Lat. Fora- 
men exiguum in doliis. 

CATAVINOS. Effayeurs de vins, 
hommes employés à gouter le vin. 
C'eft aufli des piliers de cabarets qui 
vont tous les jours de taverne en 
taverne pour boire & paller le tems. 
Lat. Pini preguflatores. Ganeones po- 
pinarii. 

CATECHISMO , /f. m. Catéchif- 
me, inftruétion des principes de la 
foi Chrétienne ; c'eft auffi un livre 
qui contient l'explication des myfté- 
res de nótre Religion. Lat. Catecbi/- 
mus. Doctrine Chriftiane libellus. 

* CATECHISTA, /. m. Catéchif- 
te, celui qui enfeigne le Catéchifme 
aux fidéles. Lat. Doctrine Cbrifliane 
inftitutor , ons. 

CATECHIZAR , «. a. Catéchifer , 
inftruire des points de la foi Chré- 
tienne. Lat. Chrifliane fidei elementa 
docere. 

CATECHIZAR , au figuré, Réfou- 
dre quelqu'un à faire une chofe pour 
laquelle il avoit de la répugnance. 
Lat. Perfuadere. Inducere. 

CATECHIZANTE , f. acf. du v. 
Catecbizar. Le méme que  Catecbifla. 

CATECHIZADO , DA, fp. f. du 
verbe Cafecbizar. Catéchifé , ée. Lat. 
Ad fdem Chriflianam eruditus, a, sm. 

CATECHUMENO , NA , f. m.€9 f. 
Catéchuméne, celui ou celle qui fe 
fait inftruire dans les principes de 
la foi. L. Catecbumenus , a. 

CATECISMO. Voyez Catecbifmo. 

CATEGOREMATICO, adj. Caté- 
gorématique, fe dit d'un terme qui 
porte avec foi fa fignification, c'eft 
un terme de Logique. Lat. Categore- 
maticus. e 

CATEGORIA, /. f. T. de Logi- 


CAT 
que. Catégotie, ordre légitime & ni 
turel du genre, des efpéces, & des 
individus compris fous un genre. Voy. 
Predicamento. Lat. Categoria, e. 

CATEGORIA. Catégorie , fignifie 
au figuré, l'état, le 're, ou 
l'aptitude d'une perfonne. Lat. Dig- 
nitas cujufuis rei , del perfone. 

CATEGORICO , Ca, adj. m. ES 
f. Catégorique, fe dit d'une propofi. 
tion fimple affirmative ou négative. 
Lat. Categoricus, a , um. 

- CATERVA , f. f. Troupe , foule 
de gens mq s'affemblent dans un en- 
droit confufément & fans ordre. Lat. 
Caterva , e. 

CATERVA. Foule, multitude de 
chofes, de penfées qui fe fuccédent les 
unes aux autres. Lat. Copia, e. 

* CATHEDRA, /. f. Chaire, fiége 
de Prédicateur ou de Profeffeur. Lat. 
Catbedra , e. 

CATHEDRA. Chaire, fe prend pour 
la Science & faculté qu'on enfeigne. 
Lat. Catbedra. 

CATHEDRA. Siége, réfidence d'un 
Evéque ou d'un Archevéque. L. Ce 
tbedra Epi/copalis. / 

Oponerfe à la Cathedra. Poftuler une 
chaire, concourir pour l'obtenir. Lat. 
Petere Cathedram. 

CATHEDRAL , adj. d'une term, 
quoiqu'ordinairement employé com- 
me fubftantif. Cathédrale, Eglife qui 
eft le fiége d'un Evéque ou d'un Ár- 
chevéque. Lat. Cathedralis: Ecclefia. 

* CATHEDRALIDAD , /. £.' Di- 
gnité d'Eglife Cathédrale. Lat. Catbe- 
dralis Ecclefie dignitas, atis. 

CATHEDRAR , v. s. T. peu nfité. 
Obtenir une chaire dans une Univer- 
fité. Lat. Catbedram in Univerfitat e ob- 
Innere. 

CATHEDRATICO, /. m. Profef- 
leur, Régent qui enfeigne dans une 
Univerfité. Lat. i Univerftate pro- 
felfor , oris. 

CATHEDRATICO. On appelle ainfi 
dans l'Evéché de Salamanque la con- 
tribution que les Curés payent à l'E- 
véque pour les faintes huiles. L. Pen- 

Jio pre facris oleis foluta Epifcopo à Cu- 
rionibus. 

* CATHETO , fm. T. de Catop- 
trique. Cathéte, ligne droite ou rayon 
qui tombe perpendiculairement fur nn 
corps. 

* Catheto de la incidencia. Cathéte 
d'incidence. T. de Catoptrique. C'eft 
la perpendiculaire tirée d'un point de 
l'objet fur la ligne réfiéchiffante. 

* Catheto de la reflexion. Cathéte de 
refléxion , ou de l'œil. 

* Catheto de la refraccion. Cathé- 
te de la refraction, en terme ,le Ca- 
toptrique , la ligne droite quf paflant 
par.le point de la refraction, cft per- 

endiculaire à la furface où elle le 


it. 
4. CATHOLICAMENTE , adv. Ca- 


tholiyuenent ; 











CAT 


-tholiquemerit, religieufement, avecun 


efprit véritablement Chrétien. Lat. Ca- 


#bolicè. 


* CATHOLICISMO, /. .m. Catho- 
licifme , Catholicité , aífemblée uni- 
veríelle de l'Eglife. Lat. Ortbodoxo- 


sum univerfitas, 

CATHOLICISSIMO , MA, adj. t. 
€S f. fuperl. de Catholico. Très Ca- 
tholique, trés religieux, eufe. Lat. 
Ortbodoxe fidei objervantiffimus, a, sum. 

CATHOLICO, CA, adj. m. ES f. 
Catholique, univerfel. Lat. Casboli- 
eus y a 9 um. t 

CATHOLICO. Catholique, qui croit 
! & profeffe la Religion Chrétienne dans 
le ens de l'Eglife Romaine. Lat. Ho- 
mo Catbelice fidei. 

CATHOLICO. Catholique, furnom 
qu'on donne au Roi d'Efpagne. Lat. 
Catbolicus. 

CATHOLICO. Signifie auffi par- 


“fait, fain, entier. Lat. Samus, a, tm. 


CATITE, /.m. Petit pain de fu- 
cre noir qui eft fort bon pour la poi- 
-trine. Lat. Saccharea glans , dis. 

* CATIVAR, v. a. Le méme que 
Captivar. Le premier n'eft prefque 
plus ufité. | 

* CATIVERIO, /. ». Le méme 
que Cuptiverio. Le premier n'eft plus 

té 


é. 
* CATIVIDAD, /. :;. Le méme 

x Captividad. Le premier n'eft plus 
t 


* CATIVO, /. m. Voyez Captioo , 
qui eft plus ufité. 

* CATO , f. m. Matiére dure que 
les Turcs compofent avec le !uc 
épais d'une certaine plante , & qu'on 
'prétend étre bonne pour les maux 
de dents. 

* CATOBLEPA, /. f. Béte de Ly- 
bie qui tue par fon feul regard , 
-mais à laquelle la nature a donné 
une tête fi groffe & £i pefante , qu'el- 
le ne peut la lever. Lat. Fere Afri- 


cane genus. 
* CATOPTRICA , f. f. Catoptri- 
que, fcience qui traite des proprie- 


.tés de la réfléxion. L. Catoptricu , æ. 


CATORCE, /. m. Quatorze , nom- 
bre d'Arithmétique. Lat. JQuatwor- 
decim. 

CATORCENO, Na, adj. m. ES f. 
Quatorziéme , nombre ordinal Lat. 
Decimus quartus , a, um. | 

* CA TORCENO. Les fabriquans ap- 
pellent ainfi une efpéce de drap, qui 
tient le milieu entre les fins & les 
grolliers. Lat. Punnus rudior. 

* CATRE, /. m. Lit de camp. L. 
Stratum portatile. 

* CAUCE. Voyez Caz. 

* CAUCHIL, /. »;. T. du Royau- 
me de Grenade. Petit refervoir d'eau, 
d'où elle fe diftribue en ditterens en- 
droitse Lat. Aquarum receptaculum, i. 

CAUCION, ff. Sureté, gage, 
garantie, aflurance , parole qu'on 


CAU 
re , Officier qui porte la 
Evéque. Lat. Caudatorius fümulus , i. 

CAUCION. Se prend aufíi pour 
fureté , précaution. 

CAUCION DE INDEMNIDAD.Cau- 
tion d'indemnité. Lat. De indemnitate 
Jponfo. 

CAUCION JURATORIA. Caution 
juratoire qu'on donne pour fortir des 
prifons. Lat. Sponfio juramento firmata. 

CAUCIONERO, fm. T. inufité. 
Caution , pleige , répondant. Lat. 


Or , oris. 

* CAUDA, /. f. Le méme que 
Cola. On employe particuliérement 
ce mot en parlant de la queué trai- 
nante d'une chape ou d'une foutane. 

CAUDAL, /. m. Le capital ou le 
principal d'une fomme d'argent qu'on 
place à intérét , le bien fonds qu'on a. 
Lat. Capitalis. | 

* CAUDAL. Se prend auíli pour 
capacité, favoir , jugement. Lat. Zn- 
genii ES eruditionis vis. 

CAUDAL. Quantité , abondance 
d'une chofe. L. Zngens numerus , copia. 

CAUDAL. Se dit par allufon des 
qualités de l'ame, des talens qu'on 
reconnoit en foi. Lat. Auima dotes. 

CAUDAL, adj. d'une term. Prin- 
pal, le plus précieux, le plus efti- 
mable. Lat. Precipuus, a, son.- 

Aquila caudal à Real. Aigle Royale. 
C'eft celle qui a les plumes de la 
méme couleur que le poil du lion. 
Lat. Aquila Regia. 

Hacer caudal de una cofa. Eftimer 
une chofe, en faire cas, la prifer. 
Lat. Magni aliquid facere. 

Rio caudal. Fleuve large & profond, 
dont l'eau eft abondante. Lat. Zngens 
flumen. | 

Refr. Cada qual en fu corrál defea 
tener caudál. Tous les hommes afpi- 
rent à devenir riches. 

CAUDALEJO , f. m. dim. de Cau- 
dal. Fonds , capital pen confidérable, 
bien médiocre. Lat. Opes mediocres. 

CAUDALOSAMENTE , adv. A- 
bondamment , copieufement, libera- 
lement. Lat. Zargiter. Affluenter. 

CAUDALOSISSIMO , MA. adj. fu- 
perl. m. ES f. de Caudalojo. Très ri- 
che, trés opulent, trés abondant en 
tout. Lat. Ditifnnus, a , um. 

CAUDALOSO , sA , adj. m. ES f. 
Riche , opulent, qni a de grands 
biens, de grands fonds. Lat. Ditifh- 
MUS, G , Um. 

CAUDALOSO. Se dit d'une riviére 
large & profonde , dont l'eau eft 
abondante. L. Profundijonus, a, um. 

CAUDALOSO. Se prend quelque- 
fois pour eftimable, convenable, com- 
mode , lucratif, abondant. Lat. Qua- 
fluofus , a, um. 

* CAUDATO, TA, adj. m. ES f. 
donne de faire telle on telle chofe. 
Lat. Cautio, onis. 


* CAUDATORIO, f. s. Caudatai- 


€ d'un 


+ 


CAU NT 


Qui 2 tine queue, en parlant d'une 
Cométe. Lat. , 4, unt. 

CAUDILLO, /. m. Chef, capitai- 
ne , Commandant d'une troupe de 
gens de guerre, Chef d'une compa- 
gnie , ou d'un parti. L. Dux , sois. 

* CAULE , /. m. T. d'Archite&u- 
re. Caulicole, ornement du chápi- 
teau Corinthien. -L. Caulis , is. 

* CAURO, /. m. Vent qui vient 
du couchant d'Eté, qu'on appelle en 
Caftillan Gallego. Il eft extrémement 
froid. Lat. Cuurus, 5. 

CAUSA ,/. f. Caufe, ce qui pro- 
duit un effet. L. Casa, e. 

CAUSA. Caufe , raifon , fujet , mo- 
tif. Lat. Materia. Anfa. 

CAUSA. Raifon, intérét. Lat. Cas- 
4, e. 

CAUSA. Caufe, en terme de pa- 
lais , procés qui fe juge à l'audience; 
on entend aujourd'hui par là un pro- 
cés criminel. Lat. Li;, itis. 

Caufa eficiente. Caufe efficiente. L. 
Caufa. efficiens. \ 
" Caufa final. Caufe finale. Lat. Cas- 

a 


finalis. 
Caufa formal. Caufe formelle. Lat. 
Caufa formalis. Al 
Caufa material. Caufe matérielle. 
Lat. Materialis caufa. 
Caufa primera. Caufe premiére. L. 
Prima caufa rerum. d 
Caufa publica. Caufe publique, 
utilité & bien commun. Lat. Publi- 


. CA res. 


Caufa fecunda. Caufe feconde. 
Hacer la caufa. Faire le procès à 
un criminel. 
CAUSADOR, RA, adj. m. &9f. 
Celui qui eft l'auteur, ou la caufe 
d'une chofe. L. Auétor , oris. 
CAUSAL, /. f. Raifon, motif fur 
lequel une chofe eft fondée. Lat. 


Caufa, «. 

CAUSAR , «. a. Caufer , occafion- 
ner, être caufe, donner occafion $ 
fujet. Lat. Cay/are. 

CAUSAR. Signifie auffi avifer, aver- 
tir, mais ce terme eft inufité dans 
ce lens. Lat. Monere. 

* CAUSANTE , p. a. Qu'on ema 
ploye ordinairement.comme fubftan- . 
tif, terme de Pratique. Celui de qui 
eft émané le droit qu'on a. Lat. Auc- 


for, oris. ., 

CAUSADO , DA, f. f. du verbe 
Caufar , dans fes acceptions. Caufé , 
ée. Lat. Creatus, a, um. 

* CAUSIDICO, /. s». 
dant. Lat. Casidicus , i. 

CAUSIDICO, CA, adj. s. ES f. 
Ce qui concerne les procés & les 
caufes. Lat. Forenjis, e. : 

* CAUSON, /. :». Terme de Mé- 
decine. Caufus , fiévre ardente qui fur- 
vient tout à coup. Lat. Febris «f- 
tus , Us. 

CAUSTICO , cA , al. m. €S f. 
T. de Médecine , qu'on employe pour 

Ll 3 ./. l'ordinaire 


Avocat plai- 


- 


. Tat. Cautela, e. , 


2 CAT 


ordinaire comme fubfiantif mafcu-' 
lin. Cauftique , brulant, corrofif. L.' 
"Confiscus , a, wm. | 
' CAUSTO, TA, adj. m. EN f. Cau- 
terifé , brulé avec un cauftique. Lat. 
Cauftico- aduflus , a, um. 
CAUTAMENTE , adv. Prudem- 
ment, avec précaution. L. Cautè. 
CAUTELA , /. f. Précaution , pré- 
* voyance pour éviter quelque mal. 


-CAUTELA.. Se prend auffi pour 
rufe , fneffe , malice. Lat. 4fu- 
Pa, e. 

A cautela. Expreffion adverbiale , 
"qui fignifie par précaution , pour plus 
grande fureté. Lat. Ad cautelam. 

* CAUTELAR, v. a. Eviter, fuir,' 
fe défier , prendre garde , étre fur fes 
gardes, foigner, prendre des mefu- 
res. Lat. Cavere. 

CAUTELADO, Da, f. p. Evité, 
ée. Lat. Cunt? citatus , a, um. 

CAUTELOSAMENTE , adv. Pru- 
demment, avec prévoyance & cir- 
-confpeétion , fagement. Lat. Cauté. 
Prudenter. 

CAUTELOSAMENTE. Malicieufe- 
ment, finement, avec rufe, malice, 
*ineffe. Lat. Afhutà. Culitd?. 

CAUTELOSISSIMAMENTE,«d;. 
Superl. Très finement, très malicien- 
fement , très adroitement , trés pru- 
demment. Lat. Prudentifimé. Aftu- 


tifane. 

CAUTELOSO , sa, adj. m. ES f. 
Avilé, ée , prudent, te, circonfpect, 
:te, éclairé, ée dans la conduite de 
los affaires. Lat. Prudens. Cantus , 


4, fm. 

CAUTERIO, /. m. Cantére, inf- 
trument de fer dont les Chirurgiens 
fe fervent, aprés l'avoir fait rougir , 

«pour bruler une playe & la cicatrifer. 
Lat. Cauterium, ii. 

CAUTERIO. Cautére, ouverture 
«de la chair faite avec un bouton de 
feu. Lat. Ujtio cauftica. 

CAUTERIO. On appelle ainfi au 
figuré tout ce qui corrige & préferve 
de ce qui eft mauvais. 

"B Cuuterio potencial. Cautére poten- 
"tiel, eft le nom que les Chirurgiens 
: donnent à certains remédes correfifs, 

“tels qne la pierre infernale, la crotte 
de chévre &c. Lat. Cauterium lapidesan 
arte conflatum. 

* CALTERIZADOR, /. m. Celui 
qui applique un cautére für quelque 

partie du corps. Lat. Uffor Chirurgus. 

CAUTERIZAR , v. ». Cautérifer , 
"appliquer un fer rouge fur quelque 
partie du corps, foit pour ouvrir un 
abícés, foit pour étancher le fang. 

. Lat. Canterio urere. 

*  CAUTERIZAR. Marquer quelqn'un 
avec un fer chaud, pour pouvoir le 
.reconnoitre , comme on le pratiquoit 
‘à l'égard des efclaves. Lat. Nota inu- 
sere. - 











CAU 


CAUFERIZADO , 54, 9. f. du 
verbe Cauterizar dans Ííes.ascaeptions. 
Cauterifé, ée. Lat. Cauterio exuflus , 


a, Uum. 
CAUTIVAR , v. a. Le méme que 
Captivar. Ce dernier eft plus ufité. 
CAUTIVAR. S'employe comme ver- 
be neutre, pour fignifier tomber en 
efclavage. Lat. Zn /ervitutem adduci. 
CAUTIVAR. Captiver, aflujettir 
fa raifon', fon efprit. Lat. Animar ibi 


CAUTIVERIO , /.2. Le méme que 
Captiverio. 

CAUTIVIDAD, /. f. Le méme que. 
Captividad. 

CAUTIVO , 


f. m. Le méme que 
Captivo. : : 


CAUTO, TA, adj. m. ES f. Avi-:| La 


fé, ée, prudent, te, circonfpeét, te, ' 
prévoyant, te. Lat. Cautus, a, um.. 

* Refr. La mas cauta es tenida por 
mas cafla. Le moyen le plus für d'af- 
furer fa réputation, eft d'étre prudent: 
& refervé dans fa conduite. Lat. Ef, 
femina illa caflior , que cautior. 

* Refr. La muger mula, cáuta y no 
infamada. Ce Proverbe fignifie que la 
retenue & la modeftie.font que les 
femmes les plus débauchees paflent 


-pour chaftes. Lat. Siscauta, cum non 


cufla, prudens femina. 

* Refr. Yá que no feas caflo, fé cau- 
do. Si tu n'es point chafte , efforce- 
toi du moins de le paroitre. ;Lat. Sis, 
caflior fodalis , aut. fis. caxsior. 

CAVA , f. f. Vallée ou lieu pro- 
fond dans lequel s'amaffent les eaux 
qui defcendent des montagnes. Lat. 
Cavea, e. 

Cava. Foffé creufé autour d'une 
Ville. Lat. Fifa, «e. 

CAVA. Façon qu'en donne aux vi- 


-gnes.pour qu'elles rapportent davan- 


tage. Lat. Paflsuatio, onis. 
CAVA. Sommelerie de la Cour. 
Lat. Vinaria cella in aula regiá. 
CAva. Veine cave. T. d'Anatomie. 


-Lat. Vena cava, 


CAVADOR , /. m. Celui qui tra- 
vaille à la terre. Lat. Foor, oris. 

CAVADOR. C'eft aufli un foffoyeur. 

Come mas que un cavador. Il mange 


.plus qu'un fofloyeur, ou qu'un jour- 


nalier. Lat. Fojfore eft edacior. 
CAVADURA , /. f. L'a&ion de bé- 
cher ou de creufer la terre, c'eft aufli 


«la chofe qu'on creufe ou qu’on béche. 


Lat. Fofho, onis. 

CAVAR, «.a. Fouir, creufer la 
terre, houer, bécher. Lat. Terram 
fodere. 

CAvAR. Creufer , fe dit des abíces, 
& des apoftumes qui carientla chair. 
Lat. Apoflematis pus altiès excrefcere. 

CAVAR, au figuré, creufer une 
chofe, l'approfondir, penfer, reflé- 
chir avec attention. Lat. 4ttentims quid 
animo verfare. 


* Refr.. La. gotera cava da piedra, 










CA 


'La-patienoe & le travail viennent à 
bout de tout. 

CAVADO, DA, f. f. du verbe Ca. 
var dans fes acceptions. Creufé, ée. 
Lat. Cavatus, a, um. 

CAVAZON, /. f. L'a&ion de creu- 
ler & de bécher la terre. Lat. Fe 
Jo, onis. 

CAVERNA, /. f. Caverne, antre, 
.grétte naturelle, cavité, creux, fou- 
terrain. Lat. Caverna. Specus. Antreay. 

CAVERNA, Se prend quelquefois 
pour tombeau, fépulcre. Lat. Srpa- 
cbrum, i. , 

CAVERNA. Creux, cavité que for- 
me le pus dans les chairs. Lat. 5. 
nus, ús. 

CAVERNA , en jargon, maifog. 

Dem 


t. j. 
* CAVERNOSIDAD , ff. T. pet 
ufité. Creux, folle, cavité, profon- 
deur. Lat. Cavus, i. Fofa, e. 
CAVERNOSO, SA, adj. m. ES f. 
Caverneux , eufe, plein de cavernes. 
Lat. Cavernofus, a, um. | 
CAVIDAD, f. f. Cavité, creux, 
foffe, trou. Lat. Cavum. i. 
CaAvIDAD. Cavité Les Médecins 
& les Anatomiftes appellent ainfi les 
dels creufes du corps humain. Lat. 


vum. 

CAVILACION, /. f. Cavillation, 
terme de l'école: “Sophifme , faulle 
tubtilité Lat. Cavillatio, onis. — . 

CAVILAR, v. a. Ufer de fophifmes, 
penfer, inventer, machiner quelque 
chofe pour tromper. Lat. Cavillerj. 
Dolo gti. 

* CAVILLA, /.f. T. de Marine. 
Cabillot. Morceau de bois rond qu'on 
met au beaupré de la proue & dans 
d'autres endroits d'un vailleau , pour 
y amarrer les manœuvres. 

* CAVILLADOR, /. ». T. de Ma. 
rine. Celui qui tourne les cabillots. 
Lat. Calorum nauticorum faber , ri. 

CAVILOSAMENTE , adv. Cap- 
tieufement”, malicieufement, adroj- 
tement, finement. Lat. Captiosà. Do- 
lo 


CAVILOSO, SA , ad. m. ES f. 
Captieux , eufe, trompeur, eufe, 
fourbe, malin, femeur de faux rap- 
ports. Lat. Captiofus. Dolofus, a, sm. 

CAXA, /. f. Boîte, tabatiére, étui. 
Lat. Pyxis , idis. 

CAxa. Bateau , boite, ou coffre 
d'un carroffe. Lat. Rbedaria cap/a. 

CAXA. Urne , pile fépulcrale,, 
tombeau. Lat. S UI y d. 

CAXA. Biére dans laquelle on por- 
te les morts à la fépulture. Lat. Fe- 
retrum, i. 

CAXA. Caifle de tréforier , de ban» 
quier. Lat. Arca, e. 2 

CAXA. Gaine, étui de couteau, 
de cifeau &c. Lat. Cultellorum tbeca,e. 

CAXA. Magazin, endroit {où l'on 
dépofe les marchandifes, Lat. Apotbe- 


Ves es T 
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CAX 

Cara. Caiffe de tambour. Lat. 
pani alveus , i. | 
- CAXA. Caffetin en terme d'Impri- 
merie, caiffon divifé par plufieurs pe- 
“ttes cloifons, dans lequel on met les 

caractéres. Lat. 34 
" Caxas. Ecritoire de poche. Lat. 

Calamaria tbeca , e. 

Caxa de arcabuz. Affüt de moufquet, 
de fufil, de piftolet. . Lat. Selopeti 
capus, i. 

Cuxa de bomba y de palo. On ap- 

Île ainfi en terme de mer, l'endroit 
où Pon met les bombes dans un vaif- 


feau. 
- Qexa de ia ballefta. Creux de l'ar- 
baléte , dans lequel s'enchaffe la noix. 
Caxa de las cartas. Bolte oú l'on 
met les lettres à la pofte. 
Caxa de las muelas. Les gencives. 
Lat. Gingive. 
Caxa de laftre. T. de Marine. En- 
droit où l'on met le left dans un vaif- 


u. 
Ecbar con caxas deflempladas. Cafler 
quelqu'un d'un Régiment ou d'une 
Compagnie, dépoffeder quelqu'un pu- 
bliquement de fon emploi. 
Libro de caxa. Livre de compte, 
de caiffe. Lat. Rationum liber. 
: CAXCARA. Voyez Cafcara. 
CAXCO. Voyez Cafco. 
* CAXERAS , 7. T. de Marine. 
Les trous des moufles. Lat. Zrochlea- 
yum cavi. 


CAX | 
Y CAXTARADA, /. f. en jargon, 
démélé , difpute, querelle. Lat. Ri 


xa, e. 
CAXUELA, JS. F. dim. de caxa. 
Caffette, petite boite. L. Capfula, e. 
inda > f. f. Le méme que 


CAYADO , fm. Houlette de ber- 


ger. Lat. Pedum , i. 

CAYADO. :Báton dont les vieillards 
fe fervent pour s'appuyer. Lat. Ba- 
culus , i. 

CAYADO. Croíle d'Evéque. Lat. 
Paflorale pedum. 

Ejtar como un cayado, Etre courbé 
comme une crofle. Lat. Luwmbis for- 
nicatis incedere. 

* Refr. A la ruina eja la lana la 
pa, y al ruin Paflor el cayado .y el 
zærron. Les gens pareffeux & fainé- 
ans regardent toujours de mauvais 
œil les outils de leur profeflion. 

* CAZ , f. m. Canal, foffe , tran- 
chée , rigole. Lat. Zscile , is. Et auff 
refervoir d'eau , éclufe de moulin. 
Lat. Agger, eris. 

CAZA , f. f. ChafTe , a&ion de chaf- 
fer le gibier, les bétes fauves. Lat. 
Venatio , onis. 

Caza. Cha(fe , le gibier qu'on 
prend. Lat. Prada, «. : 

CAZA, au figuré, butin qu'on fait 
par hazard. 

CAZA. Toile ¡de coton extréme- 
ment fine. Lat. Gofspina tela tenui[- 

wl E po 


- CAXERO. Mur en terrafle d'un | fma 


tanal , d'une riviére, d'une Azequia, 
Lat. Agger , eris. Voyez Azequia. 
. CAXERO, /. m. Caiffier , bahutier, 
faifeur de coffres , d'étuis , de boëtes. 
Lat. Cap/arius. 

CAXERO. Caiflier, celui qui gar- 
de la caiffe chez les Banquiers & les 
Tréforiers. Lat. Gazophylax. 

CAXETA, f. f. dim. de Caxa, 
petite boite, petite tabatiére. Lat. 
Cap/ula. 

CAXILLA , f. f. dim. de Caxa , pe- 
tite tabatiére, coffret. Lat. Cap/ula. 
Pyxidula, e. APTE. 

CAXON, /. m. augm. de Caxa, 
Groffe caiffe dont on cloue le couver- 
cle tout autour, & dans laquelle on 
enferme les denrées & les marchan- 
diles qu'on veut tranfporter, pour 
qu'elles ne fe gátent point en che- 
min. Lat. Cap/a, e. . 

CAXON. Armoire à plufieurs ti- 
roirs & féparations , pareille à celles 
qu'on ntet dans les facrifties. Lat. 
Armarium. 

CAXON. Le vuide, la féparation 
entre les tablettes d'une Bibliothéque. 

t. Loculi , orum. 

Caxon de faftre. Caiffon que les tail. 
leurs tiennent fous la table où ils 

‘travaillent, dans lequel ils jettent les 
rognures de drap. Il fe dit au figu- 
ré, d'un homme qui a plufieurs idees 
confufes dans la téte. 


Cazá mayor y menor. La premiére 
eft celle des bétes fauves, comme 
fangliers , cerfs, loups ; & la fecon- 
de celle du petit gibier , comme lié- 
vres , lapins; pigeons, perdrix. 

Andar à caza de gangas. Se dit an 
figuré d'un homme qui entreprend des 
affaires dans lefquelles il a échoué 
plufieurs fois. On le dit auffi de ceux 
qui perdent leur tems à des .chofes 
inutiles. Lat. Apros venari in mari. 
Oleum ES operam perdere... 

Andar , 0 ir à caza de grillos. Cher- 
cher une chofe incertaine. 

Aves à animales de caza. Oifeaux 
ou bétes de chaffe. 

Dar caza. Donner la chafle à un 
vaiffeau , le pourfuivre à pleines voi- 
les. Lat. Panis velis infequi. 

Dar caza, au figuré, pourfuivre 
quelque chofe avec ardeur. 

Efpuntar la caza. Echouer dans une 
entreprife par trop de précipitation. 

Levantar la caza. Epouvanter le 
zibier pour le faire fortir de fon gite. 

Ponerfe en caza. 'Terme de Marine. 
Soutenir chaffe , fe battre en retraite. 
Lat. Fugam intendere. 

Venirfe € las manos la caza. Obtenir 
fans peine ce qu'on défire. Lat. Spon- 
te ad manus venire predam. 

* Refr. Porfix mata la caza. On 
réuffit difficilement dans les affaires 
lorfqu'on agit mollement. 


CAZ LÀ s 

Y Refr. Uno levanta la eza , y otro. 
la mata. L'un fait lever le gibier, & 

'autre le prend. 

* CAZABE , f.m. Caffave , efpéce 
de pain qu'on fait dans quelques en- 
droits det gen T7 avec la 
racine de la plante appellée yuca, 

* CAZADERO , f. 5. Endroit où 
il y a de la chale. Lat. Opportsws: 
venationi locus. 

CAZADOR, f. m.  Chaffeur , celui 
qui fait fon métier de la chaffe , ou 
celui qui l'aime, & qui en fait fon 
amufement. Lat. Venator , oris. 

CAZADOR. Se dit non feulement 
des hommes , mais aufli des animaux. 

CAZADOR AL VUELO. Celui qui 
tué les oifeaux à la volée. 

CAZADOR DE ÁLFORZA. Celui qui 
gagne fa vie en allant challer avec une 
belace dans laquelle il porte fa nour- 
riture, dans l'efpoir de la raporter 
pleine de gibier. Lat. Venator mans . 
ticarius. 

* Refr. À puerta de cazador nuxca 
gran muladár. Ce Proverbe eit pour 
montrer le peu d'utilité qu'on retire 
de la chaffe, la plupart de ceux qui 
s'y adonnent n'ayant prefque pas de 
quoi vivre ap logis. 

* Refr. Gato maullador nunca gras 
cazador. Ceux qui parlent beaucou 
ne font pas toüjours ceux qui agil- 
fent le plus. 

* Refr. Mal baya el: cazador loco, 
que gafla fu vida tras un paxáro por 
tomar otro. On applique ce Proverbe 
aux gens oififs, qui fous une appa- 
rence d'utilité, veulent excufer le 
mauvais emploi qu'ils font du tems. 

* CAZA LA OLLA, Y/.f Jeuau- 

uel les filles s'amufent dans le tems 

e Carnaval. Une d'entr'elles s'afhed 
au milieu de la place, & on lui don- 
ne lé nom de pot à miel ; une autre 
fille eft à fes cótés pour la garder: 
elles tiennent toutes deux une: corde 
par les deux bouts : les autres s'ap- 
prochent pour goüter le miel, 
garde les frappe & court aprés elles, 
& fi elle les atteint fans lâcher la core 
de , celle qui a reçu le coup , prend la 
place de celle qui étoit le pot à miel. 

CAZAR, vu. a. Chaffer, pourfui- 
vre les oifeaux ou .le gibier pour le 
tuer, ou pour le prendre. L. Venari, 

CAZAR. Attraper quelque chofe 
par adreffe. Lat. Affequi. 

CAZAR, au figuré, Captiver l'af- 
fe&ion de quelqu'un par des flateries 
& des complailances. Lat. Animas 
alicujus. captare. 

CAZAR. En terme de mer. Challer, 
haler, tirer à foi. 

CAZAR AL VUELO, Tuer un oi- 
feau à la volée, & au figuré, obte- 
nir un emploi par hazard & fans fe 
donner la moindre peine. Lat. Aves 
aucupari. 

* Refr. A las veces do cazar pen/a- | 
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mos , enzados quedamos. Tel croit trom- 
per autrui qui fe trompe lui-méme. 

* Refr. Si cazares no te alabes , fi no 
cazáres no te enbades. On doit confer- 
ver la méme égalité d'ame dans la 
bonne comme dans la manvaile for- 
tune. 

* Refr. Vos cazais y otro vos caza , 
mas valiera eflaros en cafa. Le ména- 
ge va mal, loríqu'on s'occupe de 
chofes qui n'y ont aucun rapport. 

CAZADO, pA, p. p. du verbe 
Cazar dans toutes fes acceptions. 
Chaffé , ée. L. Venatione captus, a, um. 

CAZCALEAR , :v. ». Se donner 
beaucoup de mouvement, pour ne 
rien faire. Lat. Circumcurfare. 

CAZCARRIA , /. f. Crote qui s'at- 
tache aux manteaux & aux jupes qui 
trainent à terre. Lat. Oris vejfiwm lu- 
tum infperfum. 

CAZCARRIENTO, TA, adj. m. 
EJ f. Croté, ée, plein de boué, fale, 
mal propre. Lat. Lutofus, a, um. 

: CAZO;, f. m. Poëlon, cafferole. 
Lat. Cacabus. 

CAzo. Cuilliére de fer ou de cni- 
vre qui fert à prendre de l'eau dans 
les cuviers. 

CAZOLETA , f. f. dim. de Cazuéla. 
Petit poilon, petite cafferole. Lat. 
Paropfs, idis. 

- CAZOLETA. Baflinet d'une arme 
à feu. Lat. Sclopeti alveolus , i. 

CAZOLETA. Creux qu'il y a dans 
le milieu d'un bouclier, oà eft la 
poignée. Lat. Umbo, onis. 

CAZOLETA. La garde d'une épée 
Efpagnole, qui emboite & couvre 
tout le poignet. Lat. Enfs Hifpani 
capulus , i. 

CAZOLETA.  Callolette oà Pon 
brûle des parfums. Lat. $uffimenta- 
rium. ignitebulum , i. I] fe dit du par- 
fum méme. 

CAZON, f. m. Poiflon de mer, 
lamproie. Lat. Muftela marina. 

* CAZONAL ,/. m. L'appareil qui 
fert pour pécher le poiffon dont on 
vient de parler. Lat. Muflelis pif- 
candis necejfarius apparatus, ús. 

* CAZONETES , f. m. T. de ma- 
rine. Poulies de bois rondes qu'on 
met à quelques manœuvres pour y en 
attacher d'autres. Lat. ZYocblearium 
sIiauticarum genus. 

CAZUELA, /. f. Cafferole de ter- 
re pour fricaffer & cuire les viandes. 
Lat. Fiétile pultarium , ii. 

CAZUELA. Ragont fait dans un 
poilon de terre. Lat. Pubsentum , i. 

CAZUELA. Efpéce d'Amphithéà- 
tre obfcur, en face du théâtre de la 
Comédie, placé deffous les premiéres 
Joges, où toutes les femmes fe met- 
tent enfemble, ne leur étant permis 
d'étre avec les hommes que dans les 
loges. Lat, Locus in /cená folis fa- 
- minis deflinatus. 

CAZUELA MOXI. Efpéce de tour- 


CAZ 
te faite dans une cafferole avec du 
fromage, de la croute de pain, des 
melongenes & d'autres chofes fem- 
lables. 

* Refr. Abad de zarzuela comifleis 
la olla , pedis la cazuéla. Ce Proverbe 
s'applique à ceux dont l'ambition n'eft 
jamais fatisfaite , quelque bien qu'ils 
poffédent. 

* CAZUMBRAR , ©. a. Aflembler 
à coups de marteau & avec une cor- 
de d'étoupe les douves d'un tonneau, 
pour empécher que le vin ne coulc. 
Lat. Cuppas funibus flupeis copulare. 

* CAZUMBRE, /. m. Sorte de 
corde dont on fe fert pour lier les 
douves d'un tonneau. Lat. xni: 
Jiupeus vinariis cuppis obturandis ido- 
neus. 

* CAZUMBRON, /. m. Tonne- 
lier. Lat. Doliarius, ii. 

* CAZURRO, RA, adj. m. ES f. 
Taciturne , mélancolique & ami de la 


retraite. Lat. Triflis, e. Solitarius , 
a, Up. 
" CAZURRO. Se difoit autrefois 


pour laid , fale, mal-propre , hideux. 
Lat. Defors,e.. | 

CAZUZ , f. m. Plante qui n'a qu'n- 
ne feule racine , qui eft faite comme 
une corde & qui grimpe le long des 
m es. 


CE 


* CE. Ces deux lettres ont en Ca- 
ftillan le méme fon que le C tout 
feul. On le prononce en frappant du 
bout de la langue les dents de de- 
vant, furtout celles d'enhaut. 

CE. Efpéce d'interje&ion qui fert 
pour appeller quelqu'un. Hola, ho, 
hem, hem , Lat. Heus! beus tu! 

CE. Terme de Cocher, de charre- 
tier , de muletier, pour faire arrêter 
leurs chevaux, les détourner , ou les 
faire reculer. 

CE. T. dont on fe fert pour impofer 
filence à quelqu'un , mettant le doigt 
fur la bouche. St. chut. Lat. $e. 

CEA, /.f. Froment qui tient le 
milieu entre le froment ordinaire & 
l'erge, & dont la tige & l'épi font les 
mémes que celui de ces deux grains. 

CEATICA. Voyez Ciática. 

CEBA, /.f. Le méme que Cebo 
en fait de chalfe. 

CEBADA , /. Orge, forte de 
grain. Lat. Hordeum, i. 

Dar cebada. Donner l'orge à un 
cheval. i 

* CEBADAZO , ZA, adj. m. ES f. 
Qui concerne Vorge. Lat, Hordea- 
ceus, a, um. 

CEBADERA, /.f. Mangeoire de 
toile, que les chartiers portent avec 
eux, & qu'ils attachent à leur voi- 
ture pour faire manger leurs chevaux. 
Lat. Mantica Hordearia , e. 


CEBADERA. T. de Marine. Civa- 


CES 
diére , voile de beanpré : - - 

CEBADERO, /. m. Fauconnier ; 
qui apprivoife & qui drefle les fan. 
cons. Lat. Accipitrion manfuetarius. 

CEBADERO. Lieu oà l'on nourrit 
le bétail. Lat. Stabulums, i. 

CERADERO. Béte de fomme qui 
porte la provifion d'orge. Lat. Hor- 
dearium jumentum , i. 

CEBADERO. T. de Peinture. Ta- 
bleau qui repréfente diverfes forteg 
d'oifeaux domeftiques. Lat. Picfas aves 
referens tabella, e. 

CEBADILLA , /. f. Poudre faite 
avec la racine d'ellébore , qu'on em- 
ploye pour faire éternuer. Lat. Hei. 
debori pulois, eris. 


* CEBADOR, /. m. Celui qui a 


foin d'engraifler les cochons, Ja vo- 


laille. Lat. Saginater , oris. 

CEBAR, o. a. Engraiffer, donner 
à manger aux hommes & aux animaux 
pour qu'ils s'engraiffent. L. Saginare, 

CEBAR. Ámorcer , attirer par l'ap- 
pât, appâter, leurrer, dreffer les 
oifeaux de proye à la chafle. Lat. 
Inefcare. . 

CEBAR. Nourrir , entretenir, & 
en géneral fournir, préparer ou dif. 
poer une matiére pour qu'elle fe con- 
erve , ou qu'elle augmente de force. 
Lat. Fovere. 

Ex. Cebar el fuego, d el bormo. C'eft 
y mettre du bois, 

Cebar la lampara. Y mettre de l'hvile. 

Cebar la olla. C'eft y mettre de l'eau, 
bons que ce qui eft dedans ne fe bru- 
e point. 

CEBAR. S'attacher, prendre, ena 
trer. Lat. Herere. 

CERAR , au figuré, attirer, gagner, 
amorcer, charmer , inviter, engager 


par carefles, exciter, porter. Lat, 


Allicere. 
Cebar la [copeta , à atra arma de 


fuego. Amorcer un fufil , ou telle au» . 


tre arme à feu. 
CEBADO, DA, f.p. du verbe Cr- 
bar dans toutes fes acceptions. Nour- 


ri, ie. Lat. Saginatus, Inefcatus , 


a, son, 

CEBELLINA , /. f. Martre zibeli. 
ne. Lat. Muftela, 

CEBICA. Voyez Cibica, 

* CEBO, /: m. Viande, nourritue 
re, aliment. Lat. Cibus, i. 

CEBO. Appát, amorce, páture, 
mangeaille pour attirer les animaux, 
& furtout ce qu'on met aux hame» 
gons pour pécher. Lat. Efca, «e. 

CEBO, aufiguré, Appát, attrait, 
amorce, charmes qui attirent. Lat. 
Iliecebra , a. 

Cebo de efcopeta, à otra arma de 
fuego. Amorce d'un fufil, ou de telle 
autre arme à feu. 

CEBOLLA , /.f. Oignon, plante 
potagére bulbeufe. Lat. Capa, 4. 

CEBOLLA. Oignon ; on appelle 
ainfi en général la racine o 

es 


" 








CEB 


des fleurs, des plantes. L. Buibus, i. 

CEBOLLA ALBARRANA. - Voyez 
Albarräna. 

CEBOLLAR, /. m. Couche , plan- 
che,carreau d'un jardin potager où l'on 
plante des oignons. Lat. Cepina , e. 

* CEBO RO, RA, adj. m.€9 f. 
Ruftre, groflier, accoutumé à une 
nourriture groffiére. Lat. Kuflicus, i. 

CEBOLLETA , /. £F. Ciboulette 
qu'on pent manger en falade. Lat. 


la. 

* CEBOLLINO , /. m. Ciboulette 
en état d'étre tranfplantée. 

CEBOLLUDO , DA, adj. m. EJ f. 
Qui reflemble à l'oignon, ou qui tient 
de l'oignon. Lat. Cepaceus, a, um. 
Il fé dit auffi de la perfonne qui en 
fait commerce, qui les féme, qui 
les vend, & par métaph de celle qui 
grofht , qui engraifle beaucoup. 

CEBON , /. m. Cochon  engraiffé. 
Lat. Porcus faginarius. 

Ejlar becbo un cebon , o como un ce- 
bon. Etre extrémement gras. Lat. Pin- 
gus omafo diftendi. 

CEBRA, /.f. Sorte de cheval d'A- 
frique difficile à dompter; il eft trés 
léger à la courfe & porte beaucoup. 

* CEBRATANA, /. f. Le méme 
que Cerbatäna. 

CECEAR , v. s. Prononcer 1'S 
comme un C, grafífeyer , balbutier. 
Lat. Balbutire. 

CECEAR.Siffler en ferrant les dents 
& appuyant la langue contre, pour 
appeller quelqu'un, ou impofer filen- 
ce. Lat. Blandè compellare. 

CECEADO , DA, f.p. du verbe 
Cecear , dans la feconde acception , 
appellé, ée en fifilant. Lat. Compel- 
latus , a, nus. 

* CECEO , f. m. Graffeyement, 
l'a&ion de graffeyer , de prononcer I'S 
comme le C. Lat. Lingue bæfitatio, 


onis. 
CECEO. Efpéce de fifflement lorf- 
qu'on veut appeller due altas dou- 
cement , ou impofer filence. 
CECEOSO , sa, adj. ts. € f. Qui 
grafleye , qui balbutie naturellement, 
ou par aBbaation. Lat. Biefus, a, 


sm. 
CECIAL , f. m. Merlus féché à 
l'air. Lat. Afellus aridus. 
* CECIAL. Se dit d'un homme 
maigre , fec & cfflanqué. Lat. Aridus. 
Exilis. * 


* CECIAS, /. m. Vent qui vient 
du côté où le foleil fe léve au folfti. 
ce de Juin, lequel affemble les 
nuées au lien de les chafler. Lat. 


Cecias. 

* CECILIA, /. f. Serpent dont on 
a peine à diftinguer la téte d'avec la 
queue , parce que fon corps eft d'une 
égale grofleur partout. Lat. Ceci- 


, €. 
CECINA , /. f. Chair falée & f.- 
chée à l'air, au foleil, ou au feu, 
Tom. I. 





CEC 
oucannée. Lat. Sale E fumo indu- 


ata caro, 

CECINA. On appelle ainfi au fi- 
guré un homme maigre, fec & dé- 
charné, Lat. Exficcatus. 

CECINAR, v. a. T. peu ufité. 
Saler de la chair,la faire fécher à 
l'air , au foleil ou au feu pour la con- 
ferver. L. Carnes fale indurare. 

CECINADO , f. p. du verbe Ceci- 
nar. Salé , ée. Lat. Sale induratus , 
a, um. 

CEDACERO , /. ss. Boiffelier , fai- 
feur & vendeur de fas, de tamis. 
Lat. Cribrorum Ed incerniculorum ar- 
Lifex , icis. 

CEDACERIA , /. f. La boutique 
ou l'endroit oà l'on fait & vend des 
tamis, des fas, des cribles. Lat. Cri- 
brorum. ES incerniculorum taberna, e. 

CEDACILLO, à CEDACITO,/. m. 
dim. de Cedazo. Petit fas, pctit ta- 
mis. Lat. Incerniculum minus. 

* Refr. Cedacito nuevo tres dias en 
eflaca. On a foin des chofes tant 
qu'elles font neuves, & on les mé- 
prife dés qu'elles commencent à vieil- 
lir. Lat. Tribus diebus fedulus fervit 


puer. 

CEDAZO, /. m. Sas , tamis, blu- 
teau. Lat. Cribrum. Incerniculum , i. 

Adivinar por tela de cedázo. Devi- 
ner par le tamis, faire tourner le 
ue Cribro divinare. 

wi ciego es el que no vé tela 
de cedázo. Celui- là eft bien Re 
qui ne peut voir les objets à travers 
un fas. J/ér ,dmirar por tela de cedá- 
zo. Voir les chofes avec des yeux 
paffionnés , ou prévenus. 

* Reft. Llevad vos marido la artéfa, 
que yo llevaré el cedázo , que pefa como 
el diablo. On applique ce Proverbe à 
ceux qui lorfqu'il "uut travailler fe 
chargent de ce qu'il y a dc moins pé- 
nible & de moins fatiguant. Lat. Fer 
ipfe maétram , fponfe , cedo mi cri- 
brum. 

CEDER, ©. a. Ceder, lailler, 
tranfporter à autrui. L. Cedere, 

CEDER. Ceder, fe rendre, fe fou- 
mettre. Lat. Cedere. 

CEDER. Tourner au profit ou au 
dommage de quelqu'un. Lat. Z» 
commodum vel incommodum | alicujus 


cedere. 

CEDIENTE, p. a. du verbe Ce- 
der, dans fes acceptions : Cédant, 
quittant, laiffant. Lat. Cedems. Con- 
cedens. | 

CEDIDO, pa, je p. du verbe Ce- 
der, dans toutes fes acceptions. Ce- 
dé, ée. Lat. Conceffus , a , um. 

* CEDO , adv. T. anc. Tót , vite, 
promptement , fur le champ , à l'in- 
ftant. Lat. Cito. 

CEDRIA , f. f. Gomme, ou réfine 
iu Cédre. Lat. Cedria, «e. 

CEDRIS , /. m. Le fruit du Cédre. 
Lat. Cedris, dis. 


fcribere , 
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CEDRO, /. sm. Cédre, arbre odos 
riférant. Lat. Cedrus, i. 

CEDULA, /. m. Cédule, brevet, 
billet, feuille de papier ou de par- 
chemin écrite, ou pour écrire. Lat. 
Scbedula , e. ; 

CEDULA. Papier, ou écrit qu'on 
préfente dans les Académies. 

Cedula de Cambio. Lettre de change. 

Cedula de Comunion y Confefhon. 
Billet de Confeffion & de Commu- 
nion. 

Cedula de Diligencias. Dépéche ex- 
pete par la Chambre, pour vérifier 
1 celui qui afpire au titre de Com- 
te de Caftille, a les qualités & les 
revenus fufhfans pour foutenir cette 
Dignité. : 

Cedula de Prebeminencias. Cedule 
que donne le Confeil de -guerre pour 
évoquer à foi une affaire criminelle. 

Cedula Real. Cédule royale, dépé- 
che , brevet, conceflion d'une gra- 
ce que le Roi accorde à quelqu'un. 
Lat. Regium refcriptum. 

Ecbar cedulas. Tirer quelque cho- : 
fe au fort. Lat. Sortes mittere. 

Pleito de cédula, Se dit en terme 
de Chancellerie, lorfqu'une partie a 
obtenu du Roi la grace de pouvoir 
plaider dans deux chambres. 

Poner cedulas. Mettre des affiches 
aux coins des rués. Lat. Tabulam pro- 
publici fere. 

CEDULILLA , /. f. dim. de Cedu- 
la. Petit feuillet de papier écrit ou 
pour écrire. Lat. Schedula, «. 

CEDULON, /. s». augm. de Ce. 
dula. Grande affiche, grand placard. 
L. Tabella major publicó propofita. Il fe 
dit aufli de certaines fatyres qu'on af- 
fiche en fecret contre quelqu'un. 

Poner cedulones. cher des faty- 
res aux coins des rués. 

* CEGAJO , fm. Jeune bouc de. 
deux ans. C'eft un terme ufité par- 
mi les gens de la campagne. t. 
Hinnulus bimus. 

CEGAJOSO, sA, adj. m. ES f. 
Qui a la vue extrémement baffe, 
courte , court, te de vue. Lat. Lu/cio- 
Jus, a, um. 

* CEGAL , adj. d'une term. T. peu 
ufité. Tout ce qui concerne une vue 
courte, un aveuglement. Lat. Lu/cio- 
Jos cecofque attinens. . 

CEGAR , o. ». Perdre la vue, de- 
venir aveugle. Lat. Oculorum fenfu 
orbari. : 

CEGAR , v. a. Aveugler quelqu'un. 
Lat. Cecart. 

CEGAR , au figuré, Aveugler, ob. 
fcurcir la raifon , le jugement. Lat. 
Cecare. 

CEGAR. Emplir, couvrir , fermer, 
boucher , combler. Lat. Opplere. Pra- 
cludere. - : 

Cegar los paffos , veredas , à caminos. 
Fermer les paífages ,-les fentiers , 7 
les chemins. 

Mm Antes 
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Antes ciegues, que tal veas. Impré- 
cation que l'on fait contre un hom- 
me qui nous fouhaite du mal. 

CEGADO , DA , p. p. du verbe Ce- 

ar , dans toutes fes acceptions. Áven- 
glé, ée. Lat. Cecatus ya, um. 

* CEGARRITA, adj. d'une term. 
Se dit d'un homme qui a la vue baf- 
fe & qui cligne les yeux pour mieux 
voir. Lat. Cecutiens, Lufciofus, a, 


unm. 

* CEGATERO, 24A, f. m. EJ f. 
T. anc. Voyez Revendedor. 

* CEGATO, TA, adj. m. ES f. 
Le méme que Cejajo/o. 

* CEGATOSO, SA , adj. m. ES f. 
Le méme que Cegajoo. 

CEGUEDAD , /. f. Aveuglement, 
privation de la vue. Lat. Cecitas, 
atis. 

CEGUEDAD. Aveuglement, au fi- 
guré, ignorance, paflion, avengle- 
ment d'efprit. Lat. Cecitas, atis. 

CEGUERA, /. f. Le méme que 
Ceguedad. * | 

CEGUERA. Ophthalmie, maladie 
des yeux. Lat. Ophthabnia, e. 

CEGUERA , au figuré, ignorance , 
paflion, affection dérégléc. Lat. Cæ- 


citas , atis. 

CEGUEZUELO , f. t. dim. de Cie- 
go. Petit aveugle, qui a la vué cour- 
te, bafle, foible. Lat. Cecutiens , 
ertis. 

* CEGUINUELA , /. f. Terme de 
Marine. Inftrument de fer courbe, 
manivelle de la barre du gouvernail. 
Lat. Gubernaculi manubrium , ii. 


CEGUTA,/.f. Le méme que C- 


cuta. 

* CEIBA, f. m. Grand arbre épi- 
neux des Indes, dont le bois eft 
tendre, & le fuc venimeux. 

* CEIBA. On appelle ainfi l'Al- 
gue fur les Côtes de l'Océan. Lat. 
Alga, e. * 

CEJA, S.f. Sourcil. Lat. Superci- 
lium ,. ii. ; 

CEJA. En matiére d'habillement. 
Paffe - poil, bord, ou frange qu'on 
met autour ou au bas d'une robe, 
pour conferver le bord, ou par or- 
nement. Lat. Ora veflis fimbriata. 

CEJA , en terme de Luthier. Sillct 
d'un inftrument à corde. Lat. Citba- 
ye canteriolus , i. 

Cejas caidas. Sourcils épais, dont 
le poil tombe fur les yeux. L. G:an- 
de fupercilium , ii. 

Dar entre ceja, y ceja, Attraper jufté 
dans ce qu'on ditou qu'on fait. Lat. 
In media ipfa fupercilia reélà collineare. 

Hafla las cejas. Expreffion adver- 
biale qui fe dit d'un homme chez qui 
tout abonde. Lat. U/que ad naufeam. 

Quemarfe, à pelarfe las cejas. Se 
donner des peines infinies pour com- 
prendg une chofe. 

Lorger la ceja. Froncer le fourcil. 


* CEJADERO, /. 1. Train d'un 


CE] 
catoffe, on d'un charriot. Lat. Rbe 
retinaculum , i. 

CEJAR, «o. ». T. de cocher, ou 
de charretier. Reculer, aller en ar- 
riére. Lat. Retrocedere. 

CEJAR , au figuré, Se défifter d'une 
entreprife , Vabandonner. Lat. Zscep- 
to defiftere. 

CEJIJUNTO, TA, adj.m.€9 f. Qui 
a les fourcils joints, ou quiles joint à 
deffein. Lat. Swperciliofus, a, um. 

* CEJO, /. m. Le méme que Ceño. 
Voyez ce mot. 

CELADA , J.f. Salade; on appel- 
loit autrefois ainfi un cafque complet. 
Lat. Galea, «. 

CELADA. Embufcade , embuche 
qu'on dreffe à l'ennemi. Lat. Zxf- 
die, arum. 

CELADA, au figuré, Fraude, em- 
buche, tromperie, trahifon. Lat. Do- 
lus, i. Machina, e. 

CELADA BoRGORONA. Salade à la 
Bourguignonne, c'eft celle qui ne cou- 
vre que le fommet dela téte, & qui 
laiffe le vifage découvert. Lat. Bur- 
gunda galea. 

Caer , à dar en la celäda. Tomber 
dans une embufcade. Lat. Zn infidias 
delabi. 

Poner , à armar celada. Dreffer une 
embufcade. Lat. Zn#dias ponere. 

. * CELADAMENTE, adv. Furti- 
vement, en cachette, à la dérobée, 
fourdement. Lat. Clàm. Furtim. 

CELADILLA , /. f. dim. de Celada. 
Petite falade, petit cafque. Lat. Ga- 
lea, e. Et aufi , petite embufcade, pe- 
tit piége. L. Exigua infidiantium manus. 

* CELAGE, /. m. Eclat, fplen- 
deur, rougeur d'un nuage caufée par 
les rayons du Soleil, furtout lorfqu'il 
fe couche, ou qu'il fe couvre. Lat. 
Splendor folis inter nubila corufcantis. 

CELAGE. Signifie auffi éclat, fplen- 
deur , lueur brillante. Lat. Splen- 
dor , oris. 

CELAGE, en terme de Peinture, 
portion du Ciel , de nuage. Lat. Celi 
pars, tis. 

CELAGE , au figuré, Préfage, pro- 
noftic, preflentiment. Lat. Prafen- 
tio. Et auffi, clair, jour, petite ou- 
verture dans les chofes ferrées , touf- 
fues, comme il arrive aux arbres. Lat. 
Lux inter opaca refulgens. 

CELAR, v. a. Couvrir, cacher, 
céler, feindre, diffimufer. Lat. Celare. 
Dij/mulare. 

CELAR. Graver, buriner, fculp- 
ter, cifeler. Il eft peu ufité dans ce 
lens. Lat. Celare. 

CELAR , dans, d'autres acceptions. 
Voyez Zelar. 

CELADO, DA, f. p. du verbe Ce- 
lar dans fes acceptions , Célé , ée. Lait. 
Celatus , a , um. "S 

CELDA, /. f. Cellule d'un Reli- 
gieux , d'une Religieufe. Lat. Cella, e. 

CELDA. Cellule, petit endroit ie 





CEL 
tiré, cabinet. Lat. Secefus, ds. ^ à 
CELDA. Chambre de pouppe du 
Capitaine d'nn vaiffeau. Lat. Preto. 
rium in navi. - 
* Refr. No bei cofa mas buena que 


 eflarfe uno en fu celda. Un Religieux 


n'eft jamais plus heureux que lorfqu'il 
s'éloigne des affaires. | 

 CELDILLA, à CELDITA, /. f. 
dim. ile Celda. Petite cellule. Lat. Cel. 


lula , e. 

CELEBERRIMO, MA, adj. m. € 
f. fuper. Très célébre, très renom- 
mé, ée, très fameux, enfe. Lat. Ce- 
leberrzmus , a, um. 

* CELEBRACION , /. f. Célébra- 
tion, l'a&ibn de célébrer. Lat. Cele- 
bratio, omis. 

CELEBRACIO N.. Signifie auff ap- 
laudiffement , acclamation , réjovif- 
ance. Lat. Plaufus, ds. 

CELEBRADISSIMO , MA, adj. 
m. ES f. fuper. Très célébre , tres 
renommé , ée. Voyez Celeberrimo, ma. - 

CELEBRADOR, /. m. Panégyrifte, 
ui loue, qui donne des louanges. Lat. 

for , oris. ^ 

CELEBRADOR. On appelloit antre- 
fois ainfi celui qui faifoit célébrer 
la fête d'un Saint dans une Eglife. 
Lat. Qui folemnem celebrationem reli- 
giofo cultu vovet. . 

CELEBRANTE , /. m. Célébrant 
celui qui célébre la Meffe. Lat. Sacrs 
füciens , entis. | | 

CELEBRAR , v.a. Célébrer, louer, 
applaudir, exalter une chofe, van- 
ter ; exagérer. Lat. Celebrare..se rejouirde - 

CELEBRAR. Célébrer , applaudir, 
louer les bonnes qualités de quelqu'un. 
Lat. Vobilitare. Clarum facere. 

CELEBRAR. Célébrer , folemnifer, 
honorer la mémoire d'un Saint, ou 
d'une chofe profane. Lat. Celebrare. 

CELEBRAR. Célébrer, fe prend 
aufli pour exécuter, faire une chofe - 
avec beaucoup de folemnité. un 

CELEBRAR. Célébrer, par anto- 
nomafe , dire la Meffe , ou faire l'of- 
fice divin. Lat. Sacra facerc. 

Celebrar los Divinos oficios. | Célé- 
brer le fervice Divin. Lat. Sacris 
operari. " 

CELEBRADO, DA, f. f. du ver- 
be Celebrar dans toutes fes acceptions. 
Celébré, ée. Lat. Celebratus , a, sem. 

CELEBRE, adj. d'une term. Célé- 
bre, fameux, renommé, illuilrc. 
Lat. Celebris. Illuftris. Fumofus, a, um. 

* CELEBREMENTE, adv. So- 
lemnellement , avec applaudiffement. 
Lat. Solemniter. 

* CELEBRERO, fr. T.peu ufité. 
Voyez Celebrante. 

ELEBRIDAD, JS f. Célébrité, 
folemnité, féte publique & folemnel- 
le tant par elle- méme que par fon 
objet. Lat. Celebritas , atis. Soiemnia , 
Ium. 

CELEBRIDAD. Louange, éloge, 


applau- 








CEL 
applaudiffement, réputation , renom- 
mée, éclat. Lat. Celebritas , atis. No- 


men, ini. 

CELEBRO , fr. Cerveau, la fub- 
“ftance de la tête contenue dans le cra- 
ne. Lat. Cerebrum , i. 

CELEBRO , aù figuré, fignifie en- 
tendement , fcience, Ígavoir, juge- 
ment, efprit. Lat. Judicium,ii. Scien- 
tia, e. Intelligentia, e. € 

CELEBRO. Se prend quelquefois 
pour la téte. Lat. Caput, itis. 

CELEMIN , fm. Mefure de grains, 
qui vaut la douziéme partie d'une fa- 
negue. Lat. Modii genus. 

* CELEMINADA, /. f. Ce que 


contient un celemin. Ce mot eft peu | 


nfité. 

CELEMINERO , 2A , adj. m. ES f. 
Celui , ou celle qui diftribue l'avoine 
dans les hótellerics. Lat. Hordearie 
menfure in diverforiis prefectus. 

CELERAR. V. Accelerar. Ce dernier 
eft plus ufité. 

CELERADO , DA, f. f. du verbe 
Celerar. Ce mota vieilli. 

*- CELERARIO , RIA, adj. m. ES 
J. Préteur, eufe, qui avanee de l'ar- 

ent ou autre chofe, efpéce d'ufurier. 

t. Pecuniarum creditor ; oris. 

CELERIDAD, /:f. Célérité, promp- 
titude, viteffe, diligence, activité. 
Lat. Celeritas , atis. 

CELESTE, adj. d'une term. Cé- 
lefte , qui appartient aux cieux ou qui 
tient quelque chofe des cieux. Lat. 
Celeflis , e. 

CELESTE. Célefte, glorieux, ex- 
cellent , parfait. Lat. Celicus , a, sn. 

CELESTE. Pris pour une couleur. 
Voyez Azul. 

CELESTIAL , adj. d'une term. 
Célefte , incorporel , fpirituel ; ce mot 
. s'eft plus ufité. Lat. Celeftis, e. 

CELESTIAL , au figuré, Parfait, 
excellent, délicieux. Lat. Celejtis, e. 

* CELESTIALMENTE , adv. Di- 
vinement , merveilleufement , d'une 

maniére celefte. Lat. Divinitús. 

'  CELESTRE , /. ». Le méme que 
Calefte. Le premier n'eft plus ufité. 

* CELIA, ff. Sorte de boiffon 
faite avec du froment cuit ou mis 
en infufion, à peu prés comme on 
fait la biére & la Chicha des In- 
diens. Elle étoit autrefois fort com- 
mune en Efpagne, mais on en a per- 
du l'ufage. Lat. Potionis genus. 

+ CELIACA, /.F. Terme d'Ana- 
tomie. Céliaque eft le nom qu'on don- 
ne à l'Artére qui diftribue le fang 
dans le bas ventre. Lat. Celiaca ar- 
feria. —— 

CELIACO, ca, adj. Céliaque. E- 
pithéte qu'on donne aux maladies qui 
affectent le ventre. Lat. Celacus, 


8, Um. 

"CELIBATO, f. m. Célibat, état 
d'un homme ou d'une femme qui ne 
font point mariés. Lat. Celibatus , ús. 


CEL 
* CELIBE , f. m. Celibataire , qui 


n'eft point marié , & qui ne l'a ja- 

mais été. Lat. Celebs, ibis. 
CELICO, CA, adj. m. ¿Y f. Qui 

doncerne le Ciel, célefte. Lat. Ce- 


leflis , e. 

* CELICOLA , f. ». Terme poëti- 
que, Qui habite dans le Ciel, habi- 
tant du Ciel. Celicola , e. 

CELICOLA , adj. Qui appartient à 
un habitant du Ciel. Terme poéti- 
que peu ufité. 

CELIDONIA , ff. Chélidoine , 
plante médicinale. L. Cbelidonium , ii. 

CELIDONIA MENOR. Petite ché- 
lidoine. Lat. Scrophularia , e. 

'* CELITA, f. f. Sorte de gros 
poiffon qu'on trouve dans la mer de 
Gibraltar. Lat. Pi/cis genus. 

* CELLENCO, CA, adj. m. ES f. 
T. familier. Vieux, vieille, pefant, 
te, caflé , ée. Lat. Annis aus vigibus 
fratus, a, um. 

CELLERIZO, f. 1. Le même que 
Cilleréro. Ce dernier eft plus ufité. 

* CELLISCA, f. f. Pluie ou neige 
abondante, qui étant pouflée par le 
vent, offufque les voyageurs. Lat. Zim- 
brium ac ventorum vorticofus turbo. 

CELO. Voyez Zelo. 

CELOGIA , /.f. Le méme que Ce- 
lofía. Le premier eft peu ufité.  -: 

CELOSIA , /: f. Jaloufie, treillage 
de bois qu'on met aux fenétres , à 
travers duquel on peut voir ce qui 
fe pafle déhors fans être vú. Lat. 
Cancelli , orum. 

CELoS1A. On appelle ainfi au fi- 
guré, tout ce qui a des ouvertures 
à travers defquelles on peut voir. L. 
Reticulum cuivis rei oppofttum. 

* CELSITUD , f. f. Elévation, 
grandeur , excellence, fublimité, hau- 
teur. Lat. Cejfitudo , inis. 

CELULA, f: m. dim. de Celda. 
T. anc. Cellule, ou lieu retiré d'une 
maifon , cabinet. Lat. Cellula , e. 

* CEMENTAR. V. Cimentar. 
.*^ CEMENTERIO , /. m. Voyez 
Cimenterio. 

CENA. Souper, repas qu'on prend 
le foir. Lat. Cena, 2. Anciennement 
ce terme fignifioit le diner. 

Jueves de la Cera. Le Jeudi Saint. 
Lat. Cerna Domini. 

* Refr. Mas mato la cena, que curo 
avicéna. Ce Proverbe fignifie que les 
remédes font inutiles fans le régime. 

* CENACHO , /. m. Panier, cor- 
beille de palme, ou d'ofier, dans le- 
quel on amaífe des feuilles pour les 
vers à foye. Lat. $porta, «. 

CENACULO , /. 5. Cénacle, en- 
droit oú nótre Seigneur célébra la Pà- 
que avec fes Difciples. Lat. Cenacu- 


lum , i. 
CENADERO, / m. T. peu ufité. 
Salle à manger. Lat. Cenaculum , i. 
* CENADOR, /. mo. Berceau, ca. 
binet de verdure, fous lequel on fou- 


CEN 27$ 
pe en été dans un jardin. Lat. Zrcelf? 


vitis. 
CENAGAL, /. m. Bourbier, lieu 
plein de bone. Lat.. Cenofus gurges itis. 
Meterfe en cenagal. Se mettre dans 
le bourbier, tant au propre qu'au figu- 
ré. Lat. Impedire fe, m. 
CENAGOSO, Sa, adj. m. Ed f. 
Boueux, eufe, bourbeux , eufe, ma- 
récageux , cule. Lat. Cenofus, a, um. 
CENAR, v. s. Souper, prendte 
le repas ordinaire du foir. Lat. Cesare. 
Cena aefcuras. On appelle ainíi un 


. homme avare, miférable, par allu- 


fion à celui que le befoin oblige de 
fouper fans lumiére, pour épargner la 
chandéle. Lat. Parc? ac fordide ce- 
"are. 

* Refr. Mas vale un no cena, que 
cien avicénas. Ce Proverbe fignifie que 
les maladies fe guériffent plutót par 
le régime que par les remédes. 

* Refr. $3 locena, nolo almuerza. 
Se dit d'une perfonne qui n'a pas tont 
fon néceflaire. 

CENCEÑO , ña , adj. m. EJ f. 
Mince, grélé, menu, ue, délié, 
ée. Lat. Exilis. Gracilis, e. 

CENCEñO. Smple, fans malice, il 
eft peu ufité dans ce fens. L. Simplex. 

Pan cenceño. Pain azyfne, fans le. 
vain. Lat. Azymus panis. ] 

CENCERRA, J.f. Le même que . 
Cencerro. 

* CENCERRADA ,/. f. Bruit des. 
agréable & incommode que font les 
fonnettes qu'on-met aux bêtes de fom- 
me. L. Crotalorum ES tintinnabulorum 
firepitus ,. ús. | 

CENCERREAR, ©. ». Sonner, fai. 
re du bruit, en parlant des fonnettes 
qu'on met au cou des bétes de fomme. 
Lat. Crotalis ES tintinnabulis ; 
edere. 

CENCERREAR, au figuré, Son- 
ner, toucher faux d'un inftrument, 
Lat. Organum muficum infcitè pulfare. 

CENCERREAR. Se dit auffi au figu- 
ré du bruit qu'on fait en remuant de 
la ferraille, ou en fermant les ver- 
roux d'une porte. Lat. Strepitum qua- 
vis re edere. à 

* CENCERRIL , adj. d'une term... 
Qui concerne le bruit des Monnail.. 
les. Lat. Ad tintinnabulorum fircpitum 


attsnens, 

CENCERRILLA , /.f. dim. de Ces 
cerra. Petite fonnaille qu'on met au 
cou des bêtes de fomme. Voyez Cen- 
cerrillo. 

CENCERRILLO, /. m. dim. de 
Cencerro. Petite fonnaille. Lat. Minus 
tintinnabulum. 

CENCERRO, f. m. Sonnaille qu'on 
pend au col des bétes de fomme , aux 
bœufs & aux vaches &c. dans les cam- 
pagnes lorfqu'ils paiffent. Lat. Pecua- 
rius tintinnabulum, i. 

CENCERRO. On appelle ainfi au 
figuré tout inftrument qui n'eft pas 

|. Mm 2 * d'accords 
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d'accord , on dont le fon eft défagréa- 
ble. Lat. Znfuavé refonans organum 


mm. 
.. CENCEBRO ZUMBON. Grofle fon- 
naille qu'on pend au col d'une béte 
ui eft en páture avec d’autres, ou 
eule, pour reconnoitre oà elle eft. 
Lat. Majus tintinnabulum , i. 

A cencerros atapados. A fonnaille 
fans battant, phrafe adverbiale , pour 
dire qu'on fait une chofe en cachette , 
en tapinois, ou qu'on fe retire fans 
bruit. Lat. Clàm. Furtim. 

*. Refr. À buey viejo cencerro nuevo. 
Ce Proverbe fignifie que les gens qui 
ont du fçavoir & de l'expérience , 

- font plus difficiles à connoitre que 

les autres, & qu'on doit agir avec 
eux avec plus de précaution. Lat. Vo- 
vum vetuflo cymbalum para bovi. 

* Refr. No quiero perro con cencerro. 
Je ne veux point me méler des chofes, 
qui pourroient me caufer de la peine , 
& me faire tort. Lat. Sonantem cum 
campanula nolo canem. 

* Refr. Quies bueyes ba perdido cen- 
cerros fe le antojan. On s'occupe vo- 
lontiers de ce qu'on aime. 

Retirarfe à cencerros atapados. Se re- 
tirer à petit bruit. 

CENCERRUNO, NA, adj. m. ES 
f. Tout ce qui concerne la fonnaille, 
ou le bruit qu'elle fait. Lat. 4d tintin- 

fabula pecuaria attinens , entis. 

* CENCHRIS , f: f. Sorte de fer- 
pent long de deux condées , affez gros 
& de couleur verte , dont la férocité 
elt telle , qu'il fe bleffe lui - méme 
avec la queué, pour s'irriter davan- 
tage. L. Cencbris , idis. 

* CENCIDO, DA, adj. m. ES f. 
Aride , ineulte, qui n'eft point culti- 
vé. Lat. Aridus. Incultus, a, um. 

* CENCRO , f. 1. Cenchrus , forte 
de ferpent dont la morfure eft auff; 
dangereufe que celle de la vipére. Ila 
le ventre couvert de taches jaunes, qui 
reffemblent à des grains de millet. 

CENDAL, /. ». Etoffe double en 
liffe, dont les fils font trés fins, trés 
battus. C'eft auffi une toile de .lin 
trés fine. Lat. Multitia , orum. 

CENDAL. Se prend auffi pour jar- 
retiére. Lat. Perifcellis, idis. 

CENDALES. Le coton qu'on met 
dans une écritoire. Lat. Go/fpium atra- 


CENDOLILLA, /. f. T. peu ufité. 
Jeune fille qui n'a ni jugement ni mo- 
deftie, ni folidité dans l'efprit. Lat. 
Puella mul tjvaga. 

CENDRA, /.f. T. pris du Fran- 
qois. Coupelle , cendrée, affinement 
de l'or & de l'argent. Lat. Metallis ex- 
coquendis ma[fa inferviens. 

CENDRA. On appelle ainfi au figu- 
ré , une perfonne qui eft toujours pto- 
prement mife, & qui a beaucoup de 
vivacité. 


CENDRAR , 0. a. Coupeller , pu- 
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rifier, affiner l'or & l'argent par le 
moyen de la cendrée, d’où ce verbe 
eft formé. Lat. Metalla excoquere. 

CENDRADO, DA, lA p. du ver- 
be Cendrar. Coupellé, ée, affiné, ée. 
Lat. Excoéfus , a, um. 

CENDRADO, au figuré, fignifie la 
méme chofe que pur, net, purifié. 

at. Purus, a , um. 

CENEFA, /.f. Pente de lit, bande 
qui pend du ciel du lit fur les rideaux, 
pour cacher les tringles & les anneaux. 
Lat. Limbus, ¿. 

CENEFA. On appelle ainfi dans les 
chafubles la bande du milieu, qui eft 
égale aux deux des cótés. On la fait 
ordinairement d'une autre couleur, 
avec deux galons autour; lorfíqu'el- 
le eft de la méme couleur que la cha- 
fuble, on y met deux galons au mi- 
licu, qui la partagent en trois par- 
ties égales. Lat. Zn/lita , e. 

CENEFA. On appelle généralement 
ainfi tout ce qui fert d'ourlet, de bor- 
dure, de frange. Lat. Fimbria, e. 

CENEFA, au figuré, le bord de 
l'eau, rivage, greve. Lat. Ora, e. 
Ripa, e. 

CENICERO, /. m. Cendrier , en- 
droit oà l'on met les cendres lorfqu'on 
les retire du feu. Lat. Cinerarium , ii. 

CENICIENTO , TA, adj. m. ES 
f. Cendré, ée, de couleur de cen- 
dre. Lat. Cinereus , a, um. 

CENITH. Voyez Zenitb. 

CENIZA, /. f. Cendre, ce qui 
refte d'une chofe confumée par le feu. 
Lat. Cinis, eris. 

CENIZA, d CENIZAS. Les cendres, 
en parlant d'un cadavre.L. Cineres um. 

CENIZAS AZULES. Cendre bleue. 
Lat. Zomentum , i. 

Ceniza de ultramar. Bleu célefte 
d'une qualité inférieure à l'outremer. 
Lat. Lomentum inferioris note. 

Dar con los bugvos en la ceniza. Ré- 
pandre fes œufs dans la cendre,échouer 
dans une entreprife. Lat. Oleum EJ 
operam perdere. 

Miercoles de ceniza , & Dia de ceniza. 
Le Mécredi des cendres. Lat. Cine- 
rum dies. 

Poner la ceniza. Donner les cendres. 

Poner la ceniza. Reprocher à quel- 
qu'un fes défauts en face, pour l'hu- 
milier, & abattre fon orgueil. On 
ajoute, En la frente , pour marquer 
la hardieffe avec laquelle on le fait. 

Reducir, envolver , à convertir en 
ceniza. Réduire en cendres une mai- 
fon, un édifice, une ville. Lat. Zn 
cineres redigere. ——— 

* CENIZO , f. m. Satriette , ou 

cendrée fauvage, plante. Lat. Tym- 
bra, e. 
* CENIZOSO , sa, adj. m. EJ f. 
Cendreux , eufe, plein, ne de cen- 
dre, ou qui en a la couleur. Lat. 
Cinereus , a. um. 


* CENOBIAL, adj. d'une term. 
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Cénobitique, qui appartient à la vie 
Monaftique. Lat. Cenobiticus , a, cm. 

* CENOBIO, /. m. T. peu ufité. 
Couvent, maifon dans laquelle plu- 
fieurs Religieux vivent en Commu- 
nauté. Lat. Cenobium, ii. 

* CENOBITA , f. f T. peu ufité. 
Cénobite, Religieux qui vit en Com- 
munauté. Lat. Cenobita , «e. 

* CENOBITICO, CA , adj... EJ f. 
T. peu ufité. Qui appartient à la vie 
Monaftique. Voyez Cenobial, 

CENOGIL , f. mm. Jartiére de foie, 
at laine, ou de fil. Lat. Peri/cellis, 


f. 
* CENORIA, /. fF. V. Zenaboria. 
CENOSO, Sa, adj. m. €? f. Le 

méme que Cenagofó. Le premier eft 

peu ufité. 

* CENOTAPHIO, /. mm. Cénota- 
phe; tombeau où il n'y a rien de- 
dans. Lat. Cenotapbium, ii. 

CENSATARIO, f. 5». Cenfitaire, 
qui paye des cens, des rentes. Lat. 
Annuum um pendens. 

CENSO, /. m. Cens, rente duë 
au Seigneur d'un fief. L. Cen/us , ús. 

CENSO. Cens, on appelloit autre- 
fois ainfi le dénombrement que les 
Cenfeurs faifoient des habitans d'une 
ville & de leurs revenus. Lat. Cem- 
Jus, ús. . 

CENSO. Cétoit aufli une efpéce 
d'impót perfonnel qu'on payoit au 
Prince fous la domination duquel on 
vivoit. 

CENSO. Penfion annuelle que cer- 
taines Eglifes payoient à leur Pré- 
lat, pour reconnoitre fa fupériorité, 
ou à caufe de quelque exemption ou 
privilége qu'il leur avoit accordé. 

* CENSO AL QUITAR. Cens, ou 
rente rachetable à la volonté de celui 
qi prend Phéritage. Lat. Cenfus ex- 
pedibilis. 

* CENSO CONSIGNATIVO. Cens 

u'on tranfporte à autrui. Lat. Con- 
ativus cenfus. 

* CENSO DE AGUA. On appelle 
ainfi à Madrid , quoiqu'impropre- 
ment, une impofition que les habi- 
tans payent à la ville pour avoir de 
l'eau chez eux. Lat. Cem/us ex aque 
frovenieni. E 

CENSO PERPETUO. Rente perpé- 
tuelle. Lat. Perpetuus cenfus. 

CENSO PERSONAL. Rente per- 
fonnelle. Lat. Ce»fus perfonalis. 

CENSO REDIMIBLE. Rente ra- 
chetable. 

CENSO- RESERVATIVO. Rente 
qu'on fe referve. Lat. Ceyus referva- 
tivus. 

CENSO VITALICIO. Rente à vie. 
Lat. Cenfus vitalitius. 

CENSOR , /. s. Cenfeur, Magif- 
trat de l'ancienne Rome. Lat. Cen- 
for , aris. 

CENSOR. Cenfeur de livres. Lat, 
Librorum cenfor , oris. 

CENSUAL; 
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CENSUAL , adj. d'une term. Cen- 
fuel , elle , qui concerne les cens. Lat. 


ualis , e. | 
CENSUALISTA , f. m. Cenfier , 


qui perçoit les cens. Lat. Veéfigalis 
Joli dominus. 


CENSUAR, «. a. Le méme que 
Acenfuar. 

CENSURA, /.£. Cenfure, digni- 
té de Cenfeur chez les Romains. L. 
Cenfura , e. 

CENSURA. Cenfure , jugement fur 
les adions & les ouvrages d'autrui. 
Lat. Cenfura, e. 

CENSURA. Cenfure , critique , blà- 
me. Lat. Detractio, onis. 

CENSURA. Cenfure Eccléfiaftique. 
Lat. Cenfura  Ecclefiaflica. 

CENSURADOR , /. m. Cenfeur, 
celui qui controlle les a&ions d'au- 
trui ; il fe prend communément pour 
calomnisteur , médifant, fatirique, 
critique. Lat. Detracfor , oris. 

* CENSURAR. Cenfurer , dire 
fon fentiment fur une chofe. Lat. 
£enfurü | notare. . 

CENSURAR. Cenfurer, critiquer , 

reprendre. Lat. Arguere. 
. CENSURANTE, part.acf. du verbe 
Cenfurur. Y. peu ufité. Celui qui 
cenfure , cenfurant , critiquant. Lat. 
Cenfure nota inurens , entis. 

CENSURADO, DA, f. p. du verbe 
Cenfurar dans toutes fes acceptions. 
Cenfuré, ée. Lat. Cen/urá notatus, 


8 , Qm. 
CENSURISTA, /. sm. Le méme que 
Cenfurador. Le premier eft peu ufité. 
CENTAUREA, /. f. Centaurée, 
plante medicinale. L. Centaurea, «e. 
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vif comme un éclair , phrafe pour 
marquer la vivacité d'un homme. L. 
Agilitute viget. 

* CENTELLADOR, RA, adj. m. 
¿Y f. T. peu ufité. Etincellant , te, 
qui jette du feu, de la flamme, 
des étincelles. Lat. Scintillans, antis. 

CENTELLAR, v. n. Le méme que 
Centellear. 

CENTELLEAR , 0. ». Etinceller , 
jetter des étincelles, petiller, bril- 
ler, luire. Scintillare, 

CENTELLEAR , au figuré, Aanon- 
cer, déclarer, indiquer, publier , di- 
vulguer. Lat. Manifeftare. Indicare. 

* CENTELLEANTE, part. acf.du 
verbe Centellear. | Etincellant , te, 
brillant, te, luifant, te. Lat. Scin- 
tillans. Emicans , antis. 

* CENTELLICA, à CENTELLI- 
TA, f. f. dim. de Centella. Petite 
bluette , petite étincelle , flamméche, 
petit éclair. Lat. Scintillula, «e. 

* CENTELLON, f. 5. augm. de 
Centella. Groffe étincelle, grand éclair. 
Lat. Decifus ignis. 

CENTENA, f. f. Centaine, qui 
dénote le nombre cent. Lat. Centum. 

CENTENADA, J. f. Repétition 
de plufieurs centaines. Lat. Numerus 
centenarius repetitus. 

A centenádas. Phrale adverbiale. 
Par centaines. 

CENTENAR , /. 1. Le méme que 
Centéna. 


CENTENAR. Champ de feigle. . 


Lat. Ager fecali conditus. 
CENTENARIO, /. m. Le méme 

que Centéna ou Centenár. 
CENTENARIO, RIA, adj. m. EJ 


CENTAUREA MENOR. Petite cen&]} f. Centenaire, qui appartient au nom- 


taurée. Lat. Centaurea minor. 

CENTAURO , /. m. Centaure , 
monítre moitié homme $ moitié che- 
val. Lat. Centaurus , i.  * 

* CENTAURO. Centaure. Nom 
d'une des vingt - deux Conftellations 
Méridionales. Lat. Centaurus , te 
" CENTAURO , au figuré , Centaure, 
bomme qui a des mœurs & des in- 
clinations oppofées. L. Homo varius. 

CENTELLA, /. f. Etincelle, bluet- 
te. Lat. Scintilla, e. | 

CENTELLA. Foudre, exhalaifon 
enflammée qui part de la nue avec 
éclat & violence. Lat. Fulmen, inis. 
. CENTELLA. Etincelle , petit reíte 
de feu qui fe conferve fous la cendre. 
Lat. Favilla, e. 

CENTELLA. Se dit aufli de toute 
chofe, de toute matiére qui prend 
feu aifément , & qui fert à exciter, 
à mouvoir , à donner de l'ardeur. 
Lat. Fomes, itis. 

* CENTELLA. Sorte de poiflon de 
mer. Lat. Ceflina, e. 

CENTELLA MUERTA. Cendre en- 
core chaude, braife qui s'éteint , qui 
eft fans vigueur. Lat. Favilla, «. 

Es vivo como una centella. Il eft 


bre de cent. Lat. enarius , A, wn. 
CENTENARIO, /. m. J'ai là dans 
Lazarille de Tormes que ce mot veut 
dire une centaine de coups de fouet , 
quand il dit: A mi madre pufieron pe- 
na fobre el acoftumirado centenario que, 
&c. Ils défendirent à ma mére fous 
peine de cent coups de fouet , qui étoit 
une punition ordinaire, de ne, &c. 
CENTENO, /. m. Seigle, forte 
de grain. Lat. Secale, is. 
CENTENO. Cent, nombre. Lat. 
Centum. 
* CENTESIMO, MA, adj. m. ES 
f. Centiéme. Lat. Centefimus , a, um. 
* CENTIMANO, NA, adj. m. ES 
f. T. Poëtique. Qui a cent mains. 
Lat. Centimanus, a, um. 
CENTINELA , ff. T. de guerre. 
Sentinelle, foldat qui fait le guet. 
Lat. Speculator , oris. 
CENTINELA. Celui qui guette, qui 
épie , qui obferve. 

Centinela avanzada, Sentinelle avan- 
cée. Lat. Cajlris promotus excubitor. 
Hacer centinela. Faire fentinelle. 

CENTINELA PERDIDA. Sentinel. 
le perdué. Lat. Sorti commifus ex- 
eubitor. 


= 
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* CENTINODIA, Sf. Renouée, 
plante. Lat. Sanguinaria, e. 

* CENTIPLICADO , DA, adj. e». 
€9 f. Centuple , ce qui vaut cent fois 
autant. Lat. Centuplus , a, um. 

CENTON , /. m. Grofle couver- 
ture qu'on mettoit autrefois fur les 
machines de guerre, ainfi appellée 
du grand nombre de piéces qu'on 
étoit obligé d'y mettre. Ce mot n'eft 
plus ufité dans ce fens. Lat. Cento, 
onis. s 

* CENTON. Centon , poéme com- 
pofé de vers pris, ramaflés de côté 
& d'autre. Lat. Cento, onis. 

CENTON. On appelle encore ainfi 
au figuré, un ouvrage compofé de 
paffages de divers auteurs, dans le- 

uel on n'obferve aucun ordre. Ce 
ont auf des textes de l'Ecriture 
Sainte , ou des paflages qu'on ap- 
prend par cœur, pour s'en fervir dans 
l'occafion. Lat. Cento , onis. 

* CENTRADO, DA, adj. m. ES f. 
Terme de Blafon. Ceintré, ée, fe dit 
d'un globe impérial entouré d'un cer- 
cle & d'un demi - cercle, qui fe croi- ' 
fent à angles droits. Lat. Arcuatus , 
a, Hm. 

* CENTRAL, /. m. Central, ef- 
prit, force, action. Lat. Centrale, is. 

CENTRAL , adj. d'une term. Cen- 
tral, qui appartient au centre. Lat. 
Centralis, e. 

CENTRICAL, adj. d'une term. 
Qui appartient au centre , ou qui y 
tend. Lat. Centralis , e. : 

CENTRO, /. m. Centre, le point 
pu milieu de quelque chofe que ce 

oit. Lat. Centrum , i. 

* CENTRO. Centre, la partie la 
plus éloignée de la fuperficie d'une 
chofe, ce qui eft le plus caché & le 
plus enfoncé dans chaque chofe. Lat. 
Maxima à fuperficie diftañtia. 

* CENTRO. Centre, en terme d'cf- 
crime, eft le point dans lequel toute 
la force du corps fe trouve réunie. 

CENTRO. Dans lépée qui eft à 
angle droit, c'eft la naiffance du bras, 
& dans celle qui forme un angle aigu 
ou obtus, celle du poignet. 

CENTRO. Centre, but où tendent 
nos fouhaits & nos défirs. L. Scopus, i. 

Centro de la batalla. Voyez Cuerpo. 

* Centro de la gravedud. Centre de 
gravité. C'eft celui par lequel un corps 
étant fufpendu , il demeure en repos 
dans toutes les fituations où on peut 
le mettre. Lat. Cuju/que rei puncíum 
medium. 

* Centro de la byperbola. Centre de 
lhyperbole. C'eftle point qui divife 
l'axe en deux parties égales, & qui 
étant dehors, eft commun aux deux 
hyperboles oppofées. 

* Centro del Xefe. T. de Blafon. 
Centre du chef. On appelle ainfi la 
troifiémé partie de la largeur du chef, 
qui eft au milieu des deux Cantons. . 

Mm 3 Bufcar, 
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Bufcar , aun que fea en el centro de 
la tierra : 0 facar del centro de la tierra. 
Chercher une chofe jufqu'au centre 
de la terre, ou la tirer du centre de 
la terre. Lat. Zpfs terre wvifceribus 
eruere. 

Eflar er fu centro. Etre dans fon 
centre, être content, être à fon aife. 
Lat. Quiet? agere. 

* CENTURIA, /. f. Centaine, tout 
te qu'on compte par cent. Lat. Cen- 
furia, e. ; 

CENTURIA. Centurie, on appel- 
" Joit ainfi chez les Romains une com- 
pagnie de cent hommes. Lat. Centu- 


yla, e. 

CENTURIO , f. m. Le même gne 
Centurión. Le premier eft E vfité 

CENTURION, /. »m. Centurion. 
Centenier , celui qui commandoit une 
compagnie de cent hommes. Lat. Cen- 
£urio, otis. 

CENTURIONAZGO , f. m. Terme 
hors d'ufage. L'emploi & la dignité 
de Centurion. Lat. Centurionis gra- 


dus, ús. 
CENZAYA, /..f. Petite fille dont 
l'emploi eft de garder les enfans & 


. de les porter fur les bras. Lat. Znfan- | fatus 


tis geflatrix puella. famula. 

FÉERAR , 9. n. Term. peu ufité. 
Froncer les fourcils pour marque de 
tolére. Lat. Caperare frontem. 

CEÑIDERO, /. m. T. anc. Cein- 
ture, écharpe de Cavalier, de Cou- 
rier. Lat. Cingulum , i. 

CEÑIDOR, /. m. Ceinture de foie 
noire que les Eccléfiaftiques mettent 
par deffus leurs foutanes. Lat. Zona, 
e. C'eft auffi une petite courroie que 
les Efpagnols portent fur leur pour- 

oint , lorfqu'ils s'habillent de golil. 
e, & qui leur fert de ceinturon pour 
porter leur épée, leur dague. Lat. 


Cingulum. 

* CEÑIDURA , J.f. Le méme que 
Cestidor. 

CEÑIR, «. a. Ceindré , ferrer au- 
tour du corps. Lat. Cingere. 

CEñ1r. Par extenfion, découvrir, 
pénétrer le fecret, le myftére d'une 
.chofe. Lat. Compleci. 

CrüiR. Ceindre, au figuré, en- 
tourer , environner. Lat. Sepire. Cin- 
gere. | 
CEÜIR , au figuré, Accourcir, abré- 
ger. Lat. Contrabere. 

CEÑIRSE. Se reformer, fe ref. 
treindre. Lat. Parcii; fe gerere. 

Ceñir efpadu. Ceindre f'épée , la 
mettre au côté. Lat. Exfe precingi. 

Ce*ir la efpada. Ceindre Vépée à 
quelqu'un. Lat. Gladii procinctu ali- 


quem inaupurare. 

Ceñir la plaza. Inveftir une place. 
" Lat. Urbem objsdere. 

CEÑIDO, DA, f. p. du verbe Ce- 
Bir , dans toutes fes acceptions. Ceint, 
te. Lat. Cizcfus, a, um. 

"CEüIDO. Infecte, comme la mou- 
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che, la fourmi, l'abeille. Lat. 7». 


fectum , i. 

CERO , f. 11. Froncement de four- 
cis, mine renfrognée, air triftc, 
fombre, chagrin, colerique, fâché. 
Lat. Supercilium. Caperata frons , tis. 

CEÑOSO, sa, adj. 1. ES f. Qui 
a l'air fombre, de mauvaife humeur, 
fácheux, eufe, capricieux , eufe, 
dédaigneux, eufe, rebutant, te. L. 
Tetricus. Faflidiofus, a , um. 

CENUDILLO , LLA , adj. m. € f. 
dim. de Cexudo. Qui a un petit air 
fombre, de mauvaife humeur. Lat. 
Faflidiofor. — 

CENUDO, DA, adj. m. Ed f. Le 
méme que Cezofo. 

CEPA, f.f. Souche, tronc d'arbre 
qui eft en terre, plante qui a racine. 
Lat. Stirps, pis. 

CEPA, Sep de vigne. 

CEPA. Souche , lignée, tronc, race, 
extraction , origine , fource , principe. 
Lat. Stirps , pis. 

CEPA. Fondement d'un édifice,d'un 
bátiment. Lat. Fundamentum , i. 

Hombre de buena cepa. Homme de 
bonne famille. Lat. Z»gesua flirpe 


* CEPEA , f. f. Cepæa. Plante qui 
croît dans les jardins € fur le bord 
de la mer. Lat. Cepea, e. : 

* CEPEJON , f. m. Gros rameau, 
forte branche arrachée ou tombée 
d'un arbre. Lat. Ramus , i. 

* CEPHALICA,, /. .. Céphalique. 
Eft le nom que les Anatomiftes don- 
nent à la veine fupérieure du bras. 
Lat. Cepbalica vena, 

* CEPHALO - PHARINGEOS , /. 
t. T. d'Anatomie. Mufcles qui fer- 
vent à relever le Pharinx., Lat. La- 

ngi mufculi infervientes. 

* CEPHO, /. 5». Cep ou Ceb, ef- 
péce de linge dont la couleur eft fort 
variée. Lat. Cepbus , i. 

CEPILLO, /. m. Rabot, inftru. 
ment de menuifier. Lat. Rumina, e. 

CEPILLO. Vergette, époulfette, 

brofle pour nettoyer les habits. L 
$copula , e. 
CEPO , /. m. Ceps. Ce font deux 
groffes piéces de bois , mortaifées fur 
les bords , dans lefquelles on enferme 
les jambes d'un criminel, en joi- 
gnant ces deux piéces enfemble , & 
les fermant d'un cadenat. Lat. Cip- 
pus. 

CEPo. Gros annaeu attaché à une 
poutre ou à une muraille, auquel 
on attache les criminels dans les pri- 
fons avec de groffes chaines de fer 
qu'on leur met aux pieds & aux mains. 
Lat. Compedes , um. 

CEPO. Traquenard , piége à pren- 
dre les loups. Lat. Pedice, arum. 

Cero. Tronc des aumónes dans 
les Eglifes. Lat. Stpi cogende ín tem- 
plis arca deferviens. 27 

CspPo. luftrument de bois avec le- 
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quel on affure une piéce d'Artillerie 
ur fon affüt. 

CEPO, au figuré fignifie”, tour- 
ment ,.affliion , haine , chagrin , eme 
barras. Lat. Angor , oris. 

CEPO, au figuré, piége dans lee 
quel on tombe. Lat. Decipula. 

CEPOS QUEDOS. C'eft-à-dire , Ap. 
paifez - vous, foyez en repos, teneze 
vous tranquille, ne badinez pas. 

CEQUI. Voyez Zequi. 

CERA, /. f. Cire, fubftance aveo 
laquelle les abeilles fabriquent les 
cellules dans lefquelles elles dépofent 
le miel. Lat. Cera, e. 

CERA. Tablette enduite de cire fur 
laquelle les anciens écrivoient. Lat. 
Cerata tabella , e. 

CERA. Cire des oreilles. Lat. 4. 
riton fordes , ium. 

CERA. Cire, fe dit au figuré de 
tout ce qui eft flexible, tendre, ma- 
niable. Lat. Cereus , a, um. 

Cera amarilla. Cire jaune. Lat. 
Cera fulva. 

Cera blanca. Cire blanche. Lat. Ce. 
ra candida. 

Cera de la calle. Voyez Acéra. | 

Efcribir en cera. Oublier les fervi- 
ce qu'on a requs. 

acer de alguno cera y pabilo. Faire 
d'un homme tout ce qu'on veut. L. 
Ad nutum aliquem. ducere. 

No bai mas cera que la que arde. 
Expreffion dont on fe fert pour mar- 
quer le befoin oú l'on eft. 

No quedar cera en el oido. Se dit 
d'un homme qui eft tombé dans une 
mifére extrême, & à qui il n'eft rien 


efté. 
é Ser alguno becbo de cera. Etre fou- 
ple & docile. 

Bolar con alas de cera à pegadas cos 
cera. S'enorgueillir fans fondement , 
par allufion à la fable d'Icare, quí 
périt pour avoir voulu voler avec des 
ailes qu'il avoit attachées avec de la 


cire. 
Lllevar mucha, à poca cera. Porter 
peu ou prou de flambeaux à la pro- 
ceffion. : 5 
CERAPEZ , /.f. Cerat, onguent 
fait avec de la cire € de la poix. 
On fe fert auffi de ce mélange pour 
cirer le fil & les cordes , pour qu'el- 
les durent davantage. L. Ceratum , i. 
* Refr. Quien dice cerapéz miente al. 
guna vez. Quien dice pez y ayezite, nin- 
gina miente. ll n'eft point d'ouvrier 
ni d'artifan qui ne trompe dans la 
profeffion qu'il exerce. 
CERAST A , /. f. Serpent commu- 
nément appellé Cerafles, — ' 
CERASTE, à CERASTES, /.». 
Cerafte, ferpent qui ne différe de la 
vipére, qu'en ce qu'il a deux petites 
cornes ; il eft de couleur de fable, & 
long d'une coudée. Lat. Cerafles, e, 


* CERASTICO, CA, adj. m. ES f. 
Qui 
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Qui appartient au Cerafte. Lat. C à CERCANIA, JS. Proximité, voi-- 


, 0, un. | 
CERATO-GLOSO , /. mm. Cerato- 
esi Mufcle qui fert à mouvoir la 
gue de cóté. C'eftun terme d'ana- 
tomie. Lat. Lingue detorquende mufcu- 
dus inferviens. 

CERBATANA , /. f. Sarbacane, 
tuyau de bois, de fer blanc, ou de 
mital , qui fert à tirer en foufflant 
des jalets , des pois chiches, onde pe- 
tites boules de terre cuite. Lat. Fi/- 
inia, e. 

CERBATANA. Sarbacane, tuyau 
de bois ou de métal dont on fe lert 

ur fe faire entendre à ceux qui font 

urds. Lat. Tubulus fhentoreus. 

CERBATANA. Se prend quelque- 
fois au figuré pour lagorge. Ce mot 
pris dans ce lens n'eft ufité que dans 
la poefie. Lat. Fauces , ium. ; 

CERBATANA. Se dit généralement 
de tout ce quia la figure d'un tuyau. 


"Lat. Fiflula. Tubus. 


Hablar por cerbatana. Parler d'une 
voix rauque & avec peine, parler par 
l'entremile d'autrui. 

* CERBELO , /. m. V. Cerebelo. 

CERCA, /. f. Cloifon , clóture , 
enceinte. Lat. Sepimentum , i. 

CERCA. Le méme que Cercania. Il 
eft ufité en ce fens dans la Peinture 

ur fignifier le proche d'un tableau. 

t. Wicinitas. 

CERCA, Se difoit autrefois pour 
Cerco, dans la fignification de Siége. 
Lat. Obfdio, onis. 

CERCA. adv. de lieu & de tems. 
Auprès, près, proche, environ, au- 
tour. Lat. Circa. 

Cerca de mi. Prés de moi. 

Cerca de ufled. Près de vous. 

Cerca de ella. Près d'elle. 

Cerca de el. Pres de lui. 

Cerca de nofotros. Près de nous, 

Cerca de ellas. Près d'elles. 

Cerca de ellos. Près d'eux. 

Cerca. Voyez Acerca. 

De cerca. De pres. 

Tocar de cerca. Appartenir de près, 
être proche parent. Lat. Genere proxi- 


eun efe. 

* CERCADO, /. ». Clos, enclos, 
jardin, parc, ou tel autré lieu en- 
vironné & fermé de paliffades, de haies, 
de cloifons &c. Lat. Septum, i. — 

CERCADOR , /. m. Afliégeant, qui 
affiége, qui inveftit une place. Lat. 
Obfe|for , oris. NE 

* CERCADURA , 7f. Moulure, 
flet, réglet, liteau, ou tel autre 
ornement de boiferie. Lat. Torus, 3. 

CERCANAMENTE , adv. Fort 
prés, trés proche, depuis peu, tout 
fraichement , derniérement. Lat. Pro- 


ximè. 

* CERCANDANZA,T.anc. f.f. Ap- 
proche , l'a&ion de s'approcher fort 
prés d'unc chofe. Lat. Approximatio , 
enis. 
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finage. Lat. Proximitas. Vicinitas. 

* CERCANIDAD , 7. m. Le méme 
Ey Cercania. Le premier n'eft point 
ulite. 

CERCANIDAD. T. hors d'ufage. 
Proximité du fang , Parenté , Allian- 
ce. Lat. Affinitas , atis. 

CERCANO, NA, adj. m. Ed f. 


Proche, voifin, ne. Lat. Vicinus, |’ 


a, um. 

CERCANO, fignifie auffi par ana- 
logie , parent, allié, uni par les liens 
du fang ou de l'amitié. Lat. A4ffivita- 
te vel genere proximus. 

CERCAR, v. a. Environner, en- 
touret , clorre , fermer, ceindre , en- 
ceindre. Lat. Cingere. 

CERCAR. Afliéger, inveftir, en- 
fermer une place de tous cótés. L. 
Obfidere 


CERCAR , au figuré entonrer , cn- 
vironner , accompagner quelqu'un 
pour lui faire honneur, ou pour quel- 
qu'autre motif. Lat. Stipare. 

CERCAR , fignifie auffi au figuré, 
Afliger, chagriner, tourmenter. L. 
Cruciare. À 

CERCADO , DA, f. p. du verbe 
Cercar , dans toutes fes acceptions. 
Enclos, fe. Lat. Cincfus , a , sum. 

CERCEN, adv. Voyez Acercen. 

CERCENADOR , /. m. Celui qui 
rogne une chofe tout autour. Lat. 
Refecator. 

CERCENADURA, /. f. Rognure, 
coupure , incifion , retranchement. L. 


EN onis. 

ERCENAR , ©. a. Rogner, re- 
trancher , couper tout autour. Lat. 
Rejecare. 

* CERCENAR. Voler , dérober, fi- 
louter de façon qu'on ne puiíle point 
s'en appercevoir. L. Furari. 

CERCENAR, fignifie dans un fens 
plus étendu, moderer, reformer, 
diminuer, épargner. Lat. Minuere. 
Contrabere. 

* CERCENAR , au figuré, abréger, 
accourcir la vie, le tems, la con- 
verfation &c. Lat. Contrabere. 

CERCENAR, au figuré, féparer, 
couper une chofe d'une autre. Lat. 
Dividere. 

CERCENAR. Tondre, rafer un cri. 
minel condamné au fouet, ou à tel 
autre châtiment. L. Zondere. 

CERCENADO, DA, f. p. du ver- 
be Cercenar, dans toutes fes accep- 
tions. Coupé, ée. Lat. Amputatus, 


a, nm, 

CERCERA , /. f. Soupirail ou Aba- 
jour, ouverture pour donner de l'air 
& du jour à une cave, ou à quel- 
qu'autre lieu enfermé. Lat. Papo- 
rarium , ij. 

CERCETA , /. f. Cercelle, oifeau 
de riviére. Lat. Querquedule , «e. 

Cercctas de Ciervo. Andouillers, 
chevilles ou petites cornes qui for- 
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tent da marein d'un cerf. Lat. Cer- 
vini cornuinus furculus , i. 

* . CERCHA , /. f. Cherche. Petite 
regle de bois fouple & pliant qu'on 
peut app uer fur une fuperficie con» 
cave. C'eft un inftrument dont leg * 
Architedes fe fervent pour donner 
la forme aux voutes. Lat. kg 
nea tefludineati operis. 

* CERCHON, fr. Terme d'Ars 
chite&ure. Cherche de bois, modéle 
fur lequel on bâtit les voutes Lat, 


arcus , ds, 

* CERCILLO, ff». Boucle d'o. 
reille d'or, d'argent ou d'autre mé. 
tal. Lat. Znauris; is. . 

CERCILLO DE VID. T. d'Agricul» 
ture. Le tendron de la vigne avec 
lequel elle s'attache à ce qu'elle rent» 
contre. Lat. Capreolus, i. 

* CERCIO , v.a. T.n.Certifier, 
affurer, témoigner qu'une chofe eft 
vraie. Lat. Agirmare. 

CERCO , f. m. Cercle, enceinte, 
circuit, cloture. Lat. Circulus, i. 

CERCO. Cercle Magique. Figure 
fuperftitieufe dont les Négromantiens 
fe fervent pour invoquer le Démon, 
& faire leurs fortiléges. Lat. Circwe 
lus magicas. " | 
CERCO , en jargon, circuit, dé. 
tour,lieu de débauche. Lat. Circum- 
curfatio. , aris. 

CERCO DE CUBA. Le méme que 
Arco de Cuba. 

CERCO DEL SOL Y DE LA LUNA. 
Couronne lumineufe qui paroit au. 
tour de ces deux aftres. L. Hulon, ;. 

CERCO DE HIERRO. T. de fon- 
derie. Chapiteau de fer qui raffem« 
ble le feu lorfqu'on fond l'argent, 

our qu'il agiffe avec plus d'activité 
ur le métal. Lat. Ferreus annulus. 

CERCO DE HOMBRE. V. Corrillo. 

CERCO DE PUERTA d VENTANA. 
Voyez Marco. : 

Alzar 0 levantar el cerco. Lever le 
fiége d'une place. 

Poner cerco. er une place. 

* CERCOPITHECO. Elpéce de 

e à queue. . C'eft ce que nous ap- 
pellons en François Marmot. Lat. 
Cercopitbecus , i. 

CERDA, /.f. Crin, foye de co- 
chon , de fanglier &c. Lat. Seta, e. 

CERDA. Le bled qu'on a coupé, 
& qui eft encore en gerbe fur le 
champ. Lat. AMeffs, is. 

CERDA , en jargon. Couteau. L. 
Culter , tri. 

Ganado de cerda. Troupeau de Cow 
chons. Lat. Porcorum grex, gis. 

* CERDAMEN, /. ». Paquet de 
crin, ou de foie de fanglier ou de 
cochon pour vendre, ou pour tel au- 
tre ufage. Lat. Setarum fafciculus , i. 

CERDANA , /. f. Danfe ufitée dans 
la Catalogne, ainfi appellée de la 
Comté de Cerdaigne où elle a pris 
Daillance. Elle est fort indécente. 

CERD 
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CERDAZO. Voyez Cedázo. 

* CERDEAR, v. #. Boiter, clo- 
Cher, fe dit des taureaux qu'on a 
bleffés à mort, aufli-bien que des che- 
vaux auxquels une maladie a affoibli 
les jambes. Lat. Clawdicare. - 

+ * CERDO, / m. Cochon, pour- 
ceau, porc. Lat. Porcus, i. 

CERDOSO, $4 , adj. m. EN f. Ve- 
lu, ue, plein de poil, fe dit des hom- 
mes € des animaux. Lat. Villofus, 


8, um. | 
* CERDUDO , /. m. Le méme que 
Cerdo. 
CEREBELO , f. m. Cervelet, la 
partie poftérieure du cerveau. Lat. Ce- 
rebellum , 3. ' 


y CEREBRO , f. t5. Le même que 
lebr 


elebro. 

* CERECEDA, /. f. en jargon, 
chaine où font attachés les criminels 
qu'on conduit aux galéres. Lat. Dam- 
natorum ad triremes agmen , inis. 

* CERECITA , /. f. dim.de Ceréza. 
Petite cerife. Lat. Cerafum exiguum. 

* Refr. Quando , mas quando , 
llevara cerecitas el cardo? La réuflite 
des affaires dépend toüjours des mo- 
yens qu'on.a mis en ufage. 

CEREMONIA, /. f. Cérémonie , 
action ou a&e extérieur établi par la 
loi ou par l'ufage , qu'on obferve dans 
le culte divin, $ envers les perfon- 
nes auxquelles on vent témoigner du 
refpeét. Lat. Ceremonia, e. : 

CEREMONIA. Gefte, mine, gri- 


mace, culte apparent. Lat. Sinulata | arbre 


yeverentia. 

Hacer ceremonias. Faire des céré- 
monies. 

Sin ceremonias. Sans cérémonies, 
Íans complimens. 

Guardar ceremónia. Garder, obfer- 
ver la cérémonie. Phrafe pour pré- 
venir d'obferver le cérémonial des 
lieux où l'on fe trouve. 

Maeftro de ceremonias. Voyez Mae- 


o. 

CEREMONIAL , fm. Cérémonial, 
livre qui contient les cérémonies qu'on 
obferve dans l'Eglife. Lat. Rituum 
liber , bri. 

CEREMONIAL , adj. d'une term. 
Cérémonial, le , qui regarde les cé- 
rémonies. Lat. Solemnis , e. 

* CEREMONIATICAMENTE , 


adv. Bien, comme il faut , avec exac- | fx 


titude $ ponétualité dans l'obferva- 
tion des cérémonies. Lat. Aité. 
CEREMONIATICO , CA, adj. m. 
€9 f. Cérémonicux , eufe, qui fait 
trop de cérémonies, fagonnier , ére ; 
il le dit aufi de celui qui obferve exac- 
tement les cérémonies & les forma- 
lités eccléfiaftiques. Lat. Urbanitatis 
nimius confecíator + oris. In obfervan- 
dis facris ritibus accuratus ac diligens. 
CEREMONIOSAMENTE 
Avec cérémonie. Lat. Rise, 


CER 
f. Cérémonieux, enfe. Le même que 


Ceremoniatico. 

CERERIA, /. f. L'endroit où l'on 
travaille & où l'on vend la cire. Lat. 
Cereorum officina , e. 

CERERIA. Endroit du Palais où 
l'on garde & oà l'on diftribue la bou- 
gie. Lat. Cereorum apotbeca in aulà 
regiá. 

CERERO, /. m. Cirier ou ciergier. 
Celui qui fait & qui vend des cierges 
ou des bougies. Lat. Cerarius , i. 

CERERO MAYOR. Grand cirier , 
Emploi, ou office confidérable chez lc 
Roi. Lat. Supremus in aulá regiá cera- 
riorum prefecíus. 

* Refr. El que ba de morir a efcuras, 
aunque teuga el Padre Ceréro, Ce Pro- 
verbe fignifie qu'il y a des perfonnes 
qui tombent dans des malheurs dont 
elles paroiffoient à couvert, & que 
toutes les précautions des hommes ne 
fcauroient changer les décrets de la 
Providence: 

CEREZA, JS. f. Cerife , fruit du 
cerifier. Lat. Cerafum, i. 

* Cereza garrafal , garrofül , o gar- 
robal. On appelle ainfi la cerife qui 
eft plus grofle, plus rouge & plus fa- 
voureufe que les cerifes ordinaires. 

* CEREZAL , /. m. Cerifaye , lieu 
planté de cerifiers. Lat. Locus cerafis 
confitus. 

CEREZO, f. m. Cerifier , arbre 
qui porte les cerifes. Lat. Cera/us, i. 

CEREZO SILVESTRE. Cornouiller, 

ui porte les cornouilles. 
* ERIAL, f. m. Le méme que 
Ciriál. Ce derhier eft plus ufité. 

CERIBON, à CERIBONES, /. 
m. Ceffion de biens en faveur de fes 
créanciers. Lat. Bonorum ceffto , onis. 

Hacer ceribones. Faire des foumif- 
fions balles € rampantes à quelqu'un. 
Cela fe dit par allufion aux cérémo- 
nies & aux formalités qu'on exigeoit 
autrefois de ceux qui faifoient cel- 
fion de biens à leurs créanciers. Lat. 
Fafces alicui fubmittere. 

CERIFICO, Ca, adj. m. ES f. 
Qui appartient aux portraits qu'on 
fait avec de la cire. Lat. Cerarius , 
a, um. 

CERILLA, /. f. dim. de Cera. Pe- 
tite Soupe dont on fe fert pour cirer 
le fil & la foye. Lat. Ceratum modice 


n" $ LA 

CERILLA. Mélange de cire & d'au- 

tres ingrédiens dont les femmes le fer - 

voient pour fe farder. Lat. Fucus , i. 
* CERILLA. Tablette cirée dont 

on fe fervoit pour écrire, avant qu'on 

eüt inventé le papier. Lat. Cerata ta. 


bella, «e. 
CERIMONIA , /. f. Le méme que 
emonin. 
CERIMONIOSO, sa, adj. Le 


, adv. | méme que Ceremoniofo. 


RMENA, /. f. Poire mufcatel- 


CEREMONIOSO , sa, adj. sm. €7 | le, forte de poire qui vient avant les 


CER 
autres , ellc eft fort petite , mais très 
agréable au gout & à l'odorat. Lat. 
Pirum mofcbatum minus. 
CERMENO , /. m. Poirier qui por- 
te la poire muícatelle. Lat. Mycbata 


Ptrus , 7. 
CERNADA, ff. Leffive, mélan- 


.ge de cendre & d'eau qui fert pour 


blanchir le linge. Lat. Cinis lixivins. 

CERNADA , en terme de Peinture, 
mélange de cendre & de colle dont on 
fefert pour enduire les toiles fur lef- 
quelles on peint en détrempe. Lat. 
Cinereum linimentun , i. 

CERNADA. Emplátre de cendre & 
d'autres ingrédiens, pour fortifier le 
poitrail , la croupe & les autres po 
ties des chevaux qui font affoiblies.  . 
Lat. Cinereun cataplafina. 

* CERNADERO, /. mm. Charrier, 
groffe toile dans laquelle on met la 
cendre au deffus du cuvier où on fait 
la leffive. Lat. Zixivium linteum, i. 

CERNEDERO. Tablier que celni 
ou celle qui blute ou faffe la farine 
met devant foi. Lat. Ventrale, is. 

CERNEDERO. Bluterie,lieu oú l'on 
blute, où l'on faffe la farine. Lat. 
Secretionis cella , «. 

CERNEJA , /. f. Fanon , toupet de 
poils courts & épais qu'ont les che- 
vaux derriére les boulets. Lat. Pilo- 
rum globus, i. 

CERNER y V. 4. Bluter, tamifer, 
faffer la farine. Lat. Farimam incer- 
nere. 

CERNER , au figuré, juger, exa- 
miner , diftinguer une chofe d'une au- 
tre, comme le bien du mal , l'utilc de 
l'inutile. Il eft peu ufité dans ce der- 
nier lens. Lat. Secernere. 

* Cermerfe , à cerner el cuerpo. Se 
remuer , s'agiter de côté € d'autre, 
comme font ceux qui faffent la fari- 
ne. Lat. Zncompofrté librare corpus. 

* .Cerner las viñas. Se dit des vi- 

gnes qui font en fleur. Allufion qu'on 
fait de la reflemblance de la fleur 
de la vigne avec la farine blutée. L. 
Florere «vites. 
- * Cernerfe las aves. Planer , fe dit 
d'un oifeau qui fe foutient en l'air 
avec les ailes étendues, fans chan- 
ger de place. Lat. Pendulum im aere 
gyrare. 

* Refr. Cerner, y cerner , y facar 
poca harina. On applique ce Prover- 
be à ceux qui s'agitent beaucoup pour 
ne rien faire. 

CERNIDO, DA, f. f. du verbe 
Cerner , dans toutes fes acceptions. 
Bluté , ée. Lat. Zucerniculo purgatus, 


a, UM. 

CERNICALO, /. ss. Crefferelle, 
forte d'oifeau de proie, qui fait fon 
nid au haut des tours & des forteref- 
fes, auffi-bien que fur les chénes ; il 
plane prefque toujours , ce qui lui a 
fait donner ce nom. Lat. Accipitris 
genus. | 
- * CERNI- 
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* CBRNICALO. Efpéce de faucon 
qui a la téte grofle & large, le bec 
court & prefque noir, les pieds jau- 
nes & les ongles noirs. Tout fon plu- 
mage eft de couleur de canelle, à 
l'exception de la queue, qui eftta- 
€hetée de noir. 

* CERNICALO, en jargon, la man- 
te d'une femme. Lat. Velum muliebre. 

CERNIR,v.a. Le méme que Cerner. 

CERO,, f. 5. T. Arabe. Zéro, di- 
xiéme carattére d'Arithmetique , qu'on 


exprime par un petit Oo, & qui n'a ]/ 


aucune valeur par lui - méme. Lat. 
Excurrens nota. 

* CEROFERARIO , /. m. Acolyte, 
elerc qui porte le chandelier à l'E- 
glife. Lat. Ceroferarius , ii. 

* CEROSO, 94 , adj. m. €9 f. Qui 
tient des qualités de la cire, & qui 
lui reffemble , flexible , donx , mania- 
ble. L. Cerarius. Cereus, a , um. 

CEROTE, /. 5. Poix blanche de 
Cordonnier. Lat. Cerata pix. 

* CEROTE, fignifie au figuré une 
peur exceflive, par allufion à l'effet 
qu'elle produit fur quelques perfon- 
nes. Lat. Ingens pavor. 

CEROTO, /. m. Terme de Phar- 
macie. Cerat, onguent moins folide 
que les onguens ordinaires. Lat. Ce- 


rain, 1. 

* CERQUILLO , f. sn. dim. de Cer- 
co. Couronne de cheveux que les Re- 
ligieux ont fur la tête, couronne mo- 
nachale. Lat. Sacre tonfure monacba- 
dis corona. 

CERQUITA , adv. dim. de Cerca. 
A peu près, fort prés, tout contre. 
Lat. Proximé. | 

* CERRADA, /. f. La partie de 
la peau d'un bœuf ou d'une vache 
qui eft fur le dos, laquelle eft plus 
épaiffe & plus forte que celle du refte 
du corps. L. Bovine pellis pars craffior. 

CERRADAMENTE , adv. Le mé- 
me que Zmplicita & ocultamente. 

* CERRADERO, /. ». Chape de 
fer dans laquelle entre la péne de la 
ferrure. Lat. Sere fibula. 

CERRADERO. Metaph. On appel- 
le ainfi les cordons d'une bourle. L. 
AMarfupium conftringentes funiculi. 

CERRADERO. Empechement , ob- 
ftacle qui s'oppofe à nos entreprifes. 
Lat. Obex, icis. 

CERRADILLO, LLA, adj. m. EJ f. 
dim. de Cerrado, danstoutes fes ac- 
ceptions. Un peu fermé , ée, ferré, 


ée, bouchée, ée. Lat. Semiclaufis , | 


a, un. 

CERRADISSIMO, MA, adj. m. 
€ f. Superl. Très ferré, ée, très épais, 
fe, trés toutfu, ue. L. Claufus. Opa- 
cus. Putulus, a, um. 

CERRADOR , /. m. Portier , celui 
qui a foin de fermer la porte; on 
dit aujourd'hui Portero. 

CERRADURA, /. f, Serrure. Lat. 
Sera, e. | 

Jom. I. 
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CERRADURA. Levée de terre qu'on 
fait autour des champs pour les fer- 
mer. Lat. Septum , 5: 

* CERRADURA. L'a&ion de fermer 
une porte, une fenétre, ou telle au- 
tre chofe. Lat. Occlufio, onis. — 

* CERRADURA. L'a&ion de fe bou- 
cher les yeux ou les oreilles. 

Cerradura de golpe. Serrure à reflort. 

* Refr. No bai cerradura donde es 
oro la garza. Tout céde à l'intérét. 
Lat. Auro patet, ferrata | quamlibet 


era. 

CERRADURILLA , f. f. dim. de 
Cerradúra. Petite ferrure. Lat. Par- 
va fera. 

CERRAJA , f. f. Le méme que 
Cerradura. | 

CERRAJA. Laiteron, plante fem- 
blable à la laitué fauvage. Lat. Son- 
chus , i. 

* CERRAJE, /. m. V. Serrallo. 

CERRAJERIA, /. »:. Boutique ou 
rué où l'on fait & où l'on vend des 
ferrures & d'autres ouvrages de ferru- 
rerie. Lat. Fabri ferrarii oficina , æ. 

CERRAJERO, /. m. Serrurier ,” 
artifan qui fait des ferrures. Lat. Se- 
rarius faber, ri. 

* CERRALLE , /. m. Le méme 
que Serrallo. 

* CERRAMIENTO, /. m. Clótu- 
re, cloitre, & toutlieu fermé, Lat. 
Clauftrum , i. 

CERRAMIENTO. On appelle ainfi 
en terme d'Archited&ure , un arc 
pofé fur deux colomnes , qui termine 
la clôture d'une voute. Lat. Arcus 
duabus innitens columnis. 

CERRAMIENTO. Les Macons ap- 
pellent ainfi une cloifon fimple. Lat. 
Paries cratitius. 

CERRAR , «o. a. Fermer à clef 
telle chofe que ce foit. Lat. Clasdere. 

CERRAR. Fermer une porte ou une 
fenétre. 

CERRAR. Fermer, enfermer une 
chofe dans une autre. Lat. Zncludere. 

CERRAR. Signifie auffi chaffer, re- 
pouífer. Lat. Repellere. 

CERRAR , au figuré, finir, termi- 
ner, conclurre une affaire. Lat. 4b- 
folvere. . 

CERRAR. Marchcr le dernier dans 
quelque cérémonie, fermer la mar- 
che. Lat. Religio/umm cetum digniori 
loco claudere. 

CERRAR. Fermer, clorre, bou- 
cher. Lat. Obturare. 

CERRAR , aufiguré, inveftir, at- 
taquer l'ennemi , fondre fur lui, com- 
battre, en venir aux mains. Lat..Ma- 
nus conferere. 

CERRARSE, v. r. Tenir fer- 
me, perfifter dans fa réfolution, étre 
inebranlable. Lat. Anim obfrmare. 

CERRARSE, aufiguré, Etre con- 
tenu, être renfermé. Lat. Zncludi. 
Cerrar com alguno. Inveftir, atta- 
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Purie. Lat. Aliquem invadere. 

Cerrar el:ojo à los ojos. Fermer les 
yeux, expirer, mourir. Lat. 4Anp 
mam efflare. 

.. Cerrar el paffo. Fermer, boucher 
le paffage. Lat. Zditum precludere. 

Cerrar el paffo, au figuré, décon- 
certer les melures qu'on avoit prifes 
pour réuffir dans une entreprife. Lat. 
Obflare. 


Cerrar la beflia, mular, 0 caballar. 
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Ne plus marquer ; c'eft quand les dents 


de laít d'un cheval lui font toutes tom- 
bées, & qwil ne marque plus, cequi 
arrive lorfqwil a paffe fept ans. Lat. 
Dentes etatis indice amifjje. 

Cerrar la boca. Le thème que Cerrar 
los labios. 

Cerrar la carta , el papel , à el bille- 
te. Fermer une lettre, un billet, le 
cacheter. Lat. Litteras obfignare. 

Cerrar la mollera. Avoir de l'efprit, 
du jugement. Lat. Virum eje. 

Cerra la noche. La nuit vient , le 
jour finit. Lat. Adve/pera/cit. 

Cerrar la oreja Ô las orejas. Le mé- 
me que cerrar los oidos. e 

Cerrar la plaza. Finit une chofe , 
lui donner la derniére main. Lat. Ma- 
num ultimam operi gmponere. 

Cerrar la puerta. Fermer la porte, 
ôter tout moyen de réuflir dans une 
entreprife. Lat. Aditum precludere. 

Cerrar los labios. Fermer la bouche, 
fe taire , ou impofer filence. Lat. 
Labia claudere. 

Cerrar los oidos. Fermer les oreil« 
les, ne point écouter les raifons qu'on 
nous dit. Lat. Aures occludere. 

Cerrar los ojos. Fermer les yeux. 
Lat. Claudere oculos. 

Cerrar los ojos. Fermet les yeux , 
fignifie au figuré, ne point voir les 
mauvaifes fuites d'une ation. 

Cerrar los ojos. Fermer les yeux, fou- 
mettre fa raifon & fon entendement 
à ce que la fei nous enfeigne. Lat. Js 
obfequium files oculos demittere. 

Cerrar los ojos. Fermer les yeux, 
obéir aveuglément à ce qu'on nous 
commande. Lat. Demi//is oculis obtem- 


C. 

Cerrar los ojos à los oidos duno. E- 
blouir quelqu'un, lui cacher & lui 
déguifer la vérité fous des prétextes, 
apparens. 

Cerrarfe de campiña. S'entéter , s'o- 
piniátrer , ne pas démordre de fon fen- 
timent, dece qu'on a entrepris. Lat. 
Obfirmare animum. D 

Cerrarfe el Cielo. Signifie qua le Ciel 
fe couvre de muages , s'obícurcit. Lat, 
Celum obduci nubibus. | 

Cerrarfe el dia. Signifie que le jour 
s'obícurcit. Lat. Obnubilars. 

Cerrarfe el efquadron , o batallón. Se 
ferrer, fe prefler, en parlant d'un 
bataillon, ou d'un efcadron. Lat. Den- 
fari agmen. 


quer quelqu'un, fondre fur lui aveo D. Cerrarfe p berida , à la llgga. Se 
n 


cicatrifer ? 


4 
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cicatrifer , en parlant d'une playe. 

Cerrarfe las velaciones. Se dit du tems 
pendant lequel il eft. défendu de fe 
marier. Lat. Nuptias probiberi. 

Cerrarfe todas las puertas. Se dit d'un 
homme qui ne trouve ni fecours , ni 
protection, ni appui. Lat. Auxiliós om- 
sibus deftitui. 

. A cierra ojos. Le même que 4 ojos 
cerrados. 

Al cerrar del dia. À nuit fermante. 
Lat. Appetente nocte. 

CERRADO, DA, f. f. du verbe 
Cerrar. dans toutes fes acceptions. Fer- 
mé, ée. Lat. Claufus, a, um. 

* CERRADO. Hifpanifme, qui fe dit 
d'un homme caché, diffimulé, & pru- 
dent. Lat. Taciturnus. 

Cerrado como pie de muleto. Se dit 
d'un homme qui s'obftine à garder le 
filence lorfqu'on lui demande quelque 
chofe, € qui óte par là toute elpé- 
rance de rien obtenir de lui. 

Cerrado de barba. Qui a la barbe 
€paiffe & ferrée. Lat. Ben? barbatus. 

Cerrado de mollera, Tétu, opinià- 
tre dans fon fentiment. Lat. Pertinax. 

Cerrados los ojos. Aveuglément, fans 
reflexion. Lat. Z'emer?. 

À ojos cerrados. À yeux fermés, ex- 
preífion adverbiale qui marque la fécu- 
rité avec laquelle on croit & l'on agit. 
Lat. Ab/que ulla rei previfione. 

. A a cerrada. Se dit quand on 
fait quelque chofe fans aucun rifque , 
& en toute aflurance. Lat. Cldms ES 
eccinfis foribus. 

* Refr. A puerta cerrada el Diablo 
Je vuelve. Ce Proverbe fignifie , qu'il 
eft très difficile de furprendre quel- 
qu'un qui cft fur fes gardes. 

* CERRAURJAL , /. m. Le méme 
que Canál de agua. 

CERRAZON , ff. Obfcurité qui 
a coutume de P sind les orages, 
laquelle eft caufée par un grand amas 
de nuages qui couvrent le Ciel. Lat. 
€aligo , inis. 

CERRERO, RA, adj. m. ES f. Va- 
gabond , de, errant, te, qui va de 
cóté & d'autre, qui court de colline 
en colline en pleine liberté. Lat. 
Vagus, a, um. 

' CERRIL , adj. d'une term. Farou- 
the , fanvage , indompté, fe dit des 
chevaux, des mulets, des vaches quí 
vivent dans les montagnes. Lat. Zn- 
domitus, a, um. 

* CERRIL , fignifie au figuré, Lonr- 
He, groffier, ruftre, impoli, mal 

levé. Lat. Rufticus. 

- CERRILLO , f. ». dim. de Cerro. 
Petite colline, petite butte, tertre. 
Eat. Colliculus , i. 

. * CERRION, /. m. Glagon qui 
pend aux toits , aux gouttiéres, chan- 
déle de glace. Lat. Congelata /ub- 
grunds flilla, e. 

. CERRO » f. m. Coteau , butte, col- 
line, éminence, banteur, mont. Lat. 

to. P 
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Collis , is. Et figurément , l'épine du 
dos, tant de l'homme, que des ani- 
maux. Lat. Spina, e. 

CERRO. Poignée de chanvre ou de 
lin en filafle, prét à filer, à mettre 
fur la quenouille. Lat. Zinmi textil; 
manipulus , i. 

Cavallo en cerro. Cheval fans fel- 

le & fans harnois. Lat. Nudus, a, 
un. 
Como por los cerros de Ubeda. Se 
dit d'une perfonne qui fait tout le 
contraire de ce qu'on lui commande, 
ou qui répond mal à propos. Lat. 
Toto celo aberrare. 

Ecbar por effos cerros. Parler à tort 
& à travers, fans fçavoir ce qu'on dit. 
Lat. Dicenda tacenda loqui. 

Pajfar à traber la mano por el cerro. 
Paller la main fur le dos, comme 
on fait aux chiens & aux chats, flat- 
ter , carefler , amadouér. L. Blandiri. 

Yr cavallero en cerro. Aller à che- 
val à cru, ou fans felle. 

Bever en cerro. Boire à jeun. 

Tomar una cofa en cerro. Prendre 
une chofe toute nué. 

Cerro enrifcado , à barrueco. — Colli- 
ne difficile à monter. 

Cerro entre las cfpaldas. Bofle en- 
tre les épaules. 

CERROJO, /. 5. Verrou , ou ver- 
rouil, inftrument de fer, ou de mé- 
tal qui fert à fermer une porte. Lat. 
Peffulus. 

Ecbar el cerrojo. Mettre le verron. 

* CERRON , f. m. en jargon , une 
Clef. Lat. Clavis , is. 

CERTAMEN ,/f. m. Défi, duel, 
combat, bataille entre deux ou un 
plus grand nombre de perfonnes. L. 
Certamen , imis. 

CERTAMEN, au figuré, Combat, 
difpute litteraire, combat intérieur 
des paffions. Lat. Controverfa, e. 

ugna, 4. 

* CERTAMENTRE , adv. Voyez 
Ciertamente. 

CERTERIA , /.f. Adreffe à tirer 
jufte, à frapper au but, à bien vifer. 
Lat. Collineutio , onis. 

CERTERO, RA, adj. m. ES f. 
Adroit à attraper le but en tirant, 
bon tireur. Lat. Peritus collineator. 

CERTEZA, /. f. Certitude , con- 
noiffance pleine & entiére qu'on a 
d'une chobs. Lat. Certitudo , inis. 

CERTEZA, fignific auffi fécurité , 
réalité, vérité. Lat. Securitas. Cujuf- 
vis rei veritas. 

CERTIDUMBRE , f. . Le méme 
que Certeza dans toutes fes accep- 
tions. Lat. Certitudo, Securitas. 

CERTIDUMBRE ,  fignifie auífi 
obligation , ate par lequel on s'obli- 
ge, mais il n'eft plus ufité dans ce 
lens. Lat. Cautio, omis. ^ 

CERTIFICACION , f. f. Certifica- 
tion, affirmation, affurance, autori- 
té qu'on alégue pour aífurer une. 
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chofe. Lat. Affertio , onis. 

CERTIFICACION. Certificat. Lat, 
Scripta teftifieatio. 

*CERTIFICACION.Certificat qu'un 
porteur eft obligé de raporter, pour 
prouver qu'il a remis en main pro- 
Ps la chofe dont on l'avoít chargé. 

t. Cautio € Jyngrapha de perlatis 
à tabellario. à 

CERTIFICADAMENTE , «ic. 
Certainement , affurément , fans con- 
tredit. Lat. Certó. Liquido. 

CERTIFICADOR , /: m. Celui qui 
certifie , qui affure une chofe. Lat 

or , Oris. 

CERTIFICAR, ©. a. Certifier, 
affurer, témoigner qu'une chofe eft 
vraie. Lat. Afferere. 

* CERTIFICAR, fignifie auffi ma- 


nifefter , prouver la vérité d'une cho- 


fe par un ate public. C'eft un ter- 
me de Palais. fat. Scripto teflari. 

CERTIFICADO, DA, f. p. du v. 
Certificar dans fes acceptions. Certi- 
lié, ée. Lat. Certior fatfus. 

CERTINIDAD , f. f. Le méme que 
Certeza. Le premier eft peu ufité. 

. CERTISSIMAMENTE , ado. fs- 
perl. D'une maniére trés fure. & tres 
certaine, trés certainement, trés fü- 
rement. Lat. Certi/fam). 

CERTISSIMO, MA, adj. m. Ed f. 
fuperl. de Cierto. Trés certain, ne, 
trés für, re. L. Certzffasus a, nm. 

* CERTON, /. ». en jargon, pé- 
ne de la ferrure. L. P , 5 

CERULEO, EA, adj. t. ES f. Blen, 
eue, bleuátre. L. Ceruleus, a, wm. 

CERUSSA , f. f. Le méme que A- 
bayalde, 

* CERVAL, adj. d'une term. De 
cerf, qui appartient au cerf, ou qui 
tient du cerf. L. Cervinus, a, san. 

Mhedo cerval. Peur de cerf, gran- 
de peur. Lat. Metus ingens. 

* CERVARIO, RIA, adj. m. £9 f. 
Qui appartient au cerf, qui lui ref- 
femble , ou qui a quelque antipathie 
pour lui. Voyez Cerval. 

CERVATICO, à CERVATILLO, 
f. m. dim. de Cerváto. Faon, lepe- 
tit d'une biche. L. Himnulus , 5. 

* CERVATO ,/. sm. Daguet , jen- 
ne cerf qui ne tette plus, mais qui n'a 
pas encore atteint l'âge ni la groffeur 
qu'il doit avoir. L. Subulo , ovis. 

CERVECERIA , f. f. Brafferie, lieu 
oú l'on fait de la biére. Lat. Cerevi- 


Je taberna, e. 


CERVECERO, /. »m. Braflenr, ce- 
lui qui fait, ou qui vend de la biére 
en gros. Lat. Crreoifíarius , ii. 

'* CERVEDA, /. sm. T. de la Pro- 
vince de Rioja. Les bonts des cótes 
du cochon; on employe ordinaire- 
ment ce mot au pluriel, & l'on dit 
Cérvedas. L. Suille cofte extremitas. 

CERVEZA , f. f. Biére, liqueur 
faite avec de l'orge & dn houblon. L. 
Cerevi/sa. 


|: CERVEZA» 
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CERVEZA. Liqueur qu'on tire de 
certains fruits. Lat. Celia, +. 

CERVICABRA , J. f. Chevrette, 
la femelle du chevreuil. Lat. Ca- 
pres , e. 

CERVIGUILLO , /. m. Graifle qui 
fe forme fur le chignon du cou d'u- 
ne perfonne graffe; il fe dit auffi des 
i L. Occiput , iti 


a du rapport au cerf. Lat. Cervinus, 


a, ftm. 

CERVIZ , /. f. Le chignon, le der- 
riére de la tête. L. Cervix , icis. 

Baxar la cerviz. Voyez Baxar. 

Levantar la cerviz. Se remettre 
dans fes affaires, le relever, recou- 
vrer fes forces. Lat. Cervicem ex- 
tollere. 

CERVUNO, NA, adj. m. € f. Qui 
appartient au cerf, ou qui lui reflem- 
ble. Lat. Cervinus, a, um. 

CESAR, /. m. Titre qu'on don- 
noit aux Empereurs Romains. Lat. 
Caefar , aris. 

O Cefur à nada. Ou Cefar ou rien. 
Phrafe pour marquer la magnanimi- 
té d'un grand cœur dans une entre- 
prife. Lat. Aut Caefar , aut nibil. 

CESAREO, REA, adj. m. EJ f. 
Qui appartient à l'Empire , ou à la 
Majefté Impériale. Lat. Cæfareus, 


0, um. 

"* CESON, adj. d'une term. Enfant 
qu'on a tiré du ventre de fa mére 
zn la mort de celle-ci. Lat. Ce- 


0, onis. 

CESPED , /. #. Herbe femblable 
au chiendent. L. Cx/pes, itis. 

CEsPED. Motte, gazon dont on fe 
fert pour revétir les ouvrages de for- 
tification. Lat. Ce/pes. 

* CESSACIO A DIVINIS. Le mé- 
me que Ceffacion. C'eft un terme pu- 
rement Latin, mais dont on fe fert 
en parlant des armes fpirituelles que 
l'Eglife employe contre ceux qui re- 
fufent d'obeir à fes ordres. 

CESSACION, /. f. Ceffation , in- 
termiffion , difcontinuation d'une cho- 
fe à laquelle on travailloit. Lat. Ce/- 
fatio, onis. 

CESSACION. Interdit , cenfure Ec- 
cléfiaftique. | 

CESSAR, «. n. Celler, interrom- 
pre, difcontinuer ce que l'on difoit 
ou faifoit. Lat. Ceffare. 

CESSION ,/. f. Ceffion , tranfport, 
abandonmement , aliénation, renoncia- 
tion d'une poífeffion, de fes droits. 
Lat. Ceffo, onis. 

Ceffion de bienes. 'T. de Palais. Cef- 
lion de biens. L. Bonorum ceflio. 

Hazer ceffon de bienes. Faire cef. 
fion de fes biens , les abandonner à fes 
créanciers. 

CESSIONARIO, /. »». Ceffionnai- 
re , celui qui accepte & à qui on fait 
une ceflion. Lat. Creditor, cui bono- 


vum fit colo. 


- 
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CESTA, /. f. Corbeille, panier 
d'ofier, de paille, de jonc &c. Lat. 
Cifla, e. 

CESTARO , /. m. Le méme que 
Canaflillo. 

CESTERIA, /.f. Vannerie. Endroit 
oü l'on fait & oú l'on vend des pa- 
niers d'ofier. Lat. Ciflarum fabri- 


ca, e. 

CESTERO , fm. Vannier , faifeur 
de corbeilles, de mannes & de pa- 
niers. Lat. Ciflarum ES copbinorum 
artifex , icis. 

CESTICA, à CESTILLA, f. f. dim. 
de Cefla. Petite corbeille, petit pa- 
nier , corbillon , L. Ci/lella , e. 

CESTILLO , /. sn. dim. de Ceflo. 
Petit panier d'ofier fans étre pelé. 
Lat. Quafillus , i. 

CESTO, /. m. Panier , mannequin 
d'ofier dont on n'a point óté la peau. 
Lat. Copbinus, i. 

Eflar becbo un cefto. Etre yvre, 
ou endormi. Lat. Vino vel fomno 
Jopiri. 

* Refr. Quien hace un ceflo bará 
ciento. Ce Proverbe fignifie, que ce- 
lui qui a commis un crime, eft ca- 
pable d'en commettre plufieurs autres. 

CESTON , /. 5. augm. de Cefto. 
Grand panier. C'eft aufli un gabion 
dont on fe fert dans les fiéges. Lat. 
Cophinus grandior. 

* CESTONADA. f. f. Rangée, fi- 
le de gabions remplis de terre , dont 
on fe fert dans les fiéges, pour fe ga- 
rantir des coups qu'on tire de la pla- 
ce. L. Corbes terrá farte. 

* CESTREO , /. ». Poiflon de'mer 
qui reffemble au mulet. Lat. Æuli 


genus. 

* CESURA , /. f. Terme de Poé- 
fie. Céfure. On appelle ainfila der- 
niére fyllabe qui refte à la fin d'un 
mot , après la divifion d'un pied. Lat. 
Cefura , e. 

* CETACEO , adj. d'une term. Ce- 
tacée, qui tient de la baleinc. Lat. 
Cetaceus , a, um. 

* CETI, /. :. Soye de Valente, 
extrémement blanche, avec laquelle 
on fabriquoit des bas. Ce mot n'eft 
plus ufité. Lat. Bombyx candida. 

* CETIS, /. ». Petite monnoye 


qui avoit cours en Galice, & qui 


valoit la fixiéme partie d'un Mara- 
vedis. 

* CETO , f. m. Gros poifTon , com- 
me Baleine, Cachelot &c. Lat. Cete. 

* CETRA, /.f. Ecu de cuir dont 
les Efpagnols fe fervoient autrefois 
en place de bouclier. C'eft un vieux 
terme qu'on a pris des Romains. Lat. 
Cetra, e. 

* CETRATO, TA, adj. m. EJ f. 
Qui concerne l'Ecu ou le Bouclier. 
Lat. Cetratus , a , um. 

CETRE , /. m. Le méme que Ace- 
tre. Ce mot eft peu ufité. 
CETRERIA, /.f. Fauconnerie. Art 
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de drefler les oifeaux de proie, ou 
la chafle avec l'oifeau de proie. Lat. 
Aucupium , ii. Difciplina aucupatoria. 

* CETRIFERO. adj. Porte - fcep- 
tre, épithéte que les Poétes donnent 
à Jupiter. Lat. Sceptrifer , ri. 

* CETRINO, NA, adj. m. EY f. 
Citrin, couleur de citron. Lat. Citri- 
nus, d, um. 

* CETRINO, fignifie anfli trifte, 
mélancolique, de mauvaife humeur. 
Lat. Morolus, a , um. 

* Unguento cetrino. Onfipnt citrin. 
Onguent fait avec de la cerufe, du 
camphre, de l'huile & du moút de 
cidre. Lat. Citrinum unguentum. 

CETRO , . »s. Sceptre , bâton orné, 
qui eft la marque de la Royauté. L. 
Sceptrum , i. 

CETRO. Empire, Royaume. Lat. 
Sceptrum. Regnum , i. | 

CETRO. Long báton d'argent, ou 
couvert de lames d'argent , terminé 
par une petite mafTe, que les chan- 
tres portent dans les Cathédrales. 

Cerro. Bâton d'argent, ou de 
bois couvert de lames d'argent , ou 
peint, au haut duquel eit la figure 
d'un Saint ou d'une Sainte, en ufage 
dans les Confréries. 

* Refr. Una cofa es el cetro , otra el 
plectro. Ce Proverbe nous enfeigne le 
refpe& & les égards que les Minif- 
tres doivent avoir pour leurs Sou- 
verains. 

CEURUGIA , /. f. Le méme que 
Cirugia. Voyez ce mot. 

* CEUTI, /. m. Monnoye de la 
ville de Ceuta en Afrique, qui n'a 
plus cours. . 

VIL , adj. d'une terim. Voyez Cía 


vil. 
CH 


CHABACANERIA , /. f. Chole 
roffiére & mal faite. Il fe prend auf- 
i pour avarice , mefquinerie. Lat. 

Res inculta. 

CHABACANO , NA , adj. im. ES f. 
Groflier, re, mal-fait, te, vil, le, 
méprifable. Lat. ili. 

Eflilo chabacuno , bombre chabacano. 
Stile groflier, homme groffier.. 

* CHABETA, /. f. Fiche, cla- 
vette, que l'on metaux fers des pri- 
fonniers. Lat. Clavulus adflrictorius. 

CHABETA. Petit verrou, petite 
péne de ferrure. Lat. Pefulus, i. 

CHABO, f. s. C'eft ainfi que le 
bas peuple appelle une monnoye TEC 
pagne appellée Ocbabo. 

* CHABRANA, /.f. Terme d'Ar- 
chiteéture. Chambranle , ornement de 
menuiferie ou de pierre qu'on met 
aux cótés des portes , des fenétres &c. 
Lat. EN 1. 

CHAC , S. f. Termes pom: 
peux & fonores , qui quoique futiles 
& fans fubftance, plaifent par leur 
harmonie , divertiflent , & méme fé. 

Nn 2 duifent. 





Cha chaiear 
haller, ba varder 
Ja rer, baíiller. 
Verbiager 
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duifent. Il fignifie auffi bagatelle, 
vétilles , niaiferies , fottifes. Lat. Nu- 
ge, arum. 

Ecbar usa cofa à chachara. Traiter 
une chofe de bagatelle, la méprifer, 
n'en faire aucun cas. Lat. liquid 


paros pre 
* CHACHARERO, /. m. Hableur, 
babillard , difeur derien, conteur de 
fornettes. Lat. Congerro , onis. 
CHACHARERO. Charlatan, empi- 
rique , bateleur, farceur , trompeur. 


Lat. Circudgtor , oris. 
* CHACHARON, /. 1. augm. de 
Chacbarero. Grand hableur, grand ba- 


billard, grand conteur de fornettes. 
Lat. Blatero, onis. 

CHACHO, /. m. T. du jeu d'Hom- 
bre. En diverfes Provinces , & en 
langue Caftillane, Zodo, Vole, ce 
qui arrive lorfque le joueur fait tou- 
tes les levées. L. Aleatoria victoria, e. 
Dans les jeux de hazard, c'eft celui 
qui a le plus haut point; & genérale- 
ment il fe dit du joueur qui fait la 
vole. Lat. Aleatorius viétor , oris. 

* CHACOLI, /. ». Vin foible & 
léger fait avec des raifins qui n'a- 
voient point encore atteint leur ma- 
turité, ce qui cft caufe qu'on ne peut 
le conferver. Lat. Vinum imbecilium. 

* CHACOLOTEAR, v. 5. Claquer, 
fonner, faire du bruit, fe dit du fer 
d'un cheval qui n'eft pas bien atta- 


: ché. Lat. Crepitare. 


* Refr. Herrudéra que chacolotéa 
clavo le falta. On applique ce Pro- 
verbe à ceux qui vantent fans ceífe 
leur noblefle, & qui donnent par 
là lieu de croire qu'elle eft de frai- 
che date. : 

CHACONA , f. f. Chaconne, air 
de Mufique, ou Danfe avec les caf- 

nettes. 

CHACONISTA , /. m. €9 f. Celui 
ou celle qui danfe la Chaconne. Dan- 
feur ou Danfeufe de profeffion, qui 
danfe d'une maniére peu honnéte. L. 
Saltator , oris. 

CHACOTA , f. f- Joye, bruit, 
cris, éclats de rire de gens affemblés 
qui fe divertiffent. Lat. Rÿfiw. Joci. 
Cachinni. 

Hacer , echar , à meter à cbacota ai. 
guna cofa. Se moquer, tourner en 
raillerie une chofe , qui prife férieu- 
fement, feroit capable d'occafionner 
une querelle. Lat. Seria ludo vertere. 

. CHACOTEAR, 40. ». T. fami- 
lier. Jouer, fe moquer, badincr, fe 
réjouir, fe moquer, faire du bruit 
à un feftin ou dans une compagnie. 
Lat. Jocari. 

CHACOTERO, RA, adj. m. EJ f. 

. bas. Gai, ie, badin , ine, folátre, 
enjoué, ée, qui aime A rire. Lat. 
Jocofus, a, um. 

* CHACRA, /. £. Hute, cabane, 
maifon ruftique & fans architeture 
que les Indiens bâtiffent gà & là dans 
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les champs. Lat. T'ugnrium, ii. 

CHACUACO , f. m. Ruftique , 
lourd, groflier, mal-propre. Lat. 
Homo ruflicus , innrbanus. 

CHAFALDETE, /. m. Terme de 
marine. On appelle ainfi deux cordes 
qui fervent à hifler la voile de hune 
contre les vergues , & à ferles la ci- 
vadiére. 

CHAFALLAR, v. a. T. bas. Ra- 
piécer, rapetaffer, raccommoder des 
vieilles hardes, y mettre des piéces. 
L. Dmpcritó ES incompt? aliquid farcire. 

CHAFALLADO , DA, f. p. du v. 
Cbafallar. Rapiécé , ée, rapetaffé , ée. 
Lat. Zinperitè ES imcom:pte fartus , 
a, eunt. 

CHAFALLO , /. m. Rapiégage , 
ravaudage. Lat. Interpolatio , onis. 

CHAFALLO , Se prend dans un fens 
plus étendu pour tout ce qui cft mal 


t. 

* CHAFALLON , /. m. Ravaudeur, 
celui qui rapiéce un habit avec de 
vieux chiffons, & qui le gâte au lieu 
de le raccommoder. Lat. Z’etcramen- 
tarius fartor , oris. 

* CHAFAR , v. a. Couper, tail- 
ler, gáter, détruire, & communément 
fouler aux pieds, écrafer , en parlant 
des chevaux qui marchent fur quel- 
que chofe. Lat. Conculcare. 

* CHAFADO, pA , f. f. du verbe 
Chafar. Rompu , ue, brife, ée , écra- 
fé, éc. Lat. Pedibus calcatus , a, um. 

* CHAFADO. Ras , élimé, demi 
ufé, en parlant d'étoffes. Lat. Detri- 
fS. 0, ui. 

*, CHAFAROTE , /. :». Sabre, ci- 
metcrre. Lat. Zcinacei, cis. 

* CHAFARRINADA, /. f. Eff- 
qure, rature, tache, grand trait de 
plume manqué. Lat. Zitura. Infcitè 
duéta linea. 


* CHAFARRINQN ,/. 1. Le mé- |: 


me que Chafarrinada. 

CHAFARRINON, au figuré, Af- 
front, tache , note indigne dans une 
famille , dans une perfonne. Lat. Ma- 
cula , a. Probrum , 5. 

* CHAFLAN, /: m. T. d'Architec- 
ture. Chanfrcin, bifeau, angle rabattu. 
Lat. Retufus angulus, i. 

* CHAFLANAR, v.a. Chanftei- 
ner, rabattre l'aréte, la faillie d'un 
angle, l'applanir. Lat. Angulian re- 
tuudere. 

* CHAFLANADO, pa, f. p. du 
verbe Cbaffagar. Chanfrciné , ée. Lat. 
Retufus , a, um. 

CHALAN , /. m. Maquignon , mar- 
chand de chevaux, & par extenfion, 
fripier, courier, porte- balle. Lat. 
SE. » Oris. Interpolator , oris. Vilis 
propola. 


* CHALCANTO, /. 1. Le méme- 


que Caparrofa. 

CHALCEDONIA, /. f£; Calcédoine, 
pierre précieufe de couleur de faphir, 
dont St. Hidore admet trois efpéces. 
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Lat. Chalcedonius lapis, dis. 

* CHALCIDES , /. f. Carlet, poif- 
fon de mer. Lat. is, idis. 

* CHALCITES, /.f. Pierre pré- 
cieufe qui a la couleur du cuivre. 

* CHALCITIDES , /. f. Chalcitis 
ou Sory, minéral, pierre minerale que 
quelques - uns croyent étre une efpéce 
de couperofe , avec laquelle on com, 
pote le médicament appellé Pforico. 

at. Chalcitis. 


CHALUPA, /. f. Chaloupe, pe- 
tit vaifTeau de iner pour le fervice d'un 
plus grand. Lat. $capba, «e. 

CHAMA, /. f. en jargon, Mon- 
noye, argent. Lat. Msanmi , orum. 

CHAMALEON, /. #1. Caméleon , 
petit animal de la groffeur du lezard 
ordinaire, qu'on croit vivre de l'air. 
Lat. Chameleon , ontis. 

CHAMALEON. Caméleon. On ap- 
pelle ainfi un flateur, qui régle fa con- 
duite & fa facon de penfer fur la bon- 
ne ou la mauvaife fortune de celui à 
qui il fait fa cour. Lat. Adulator, oris. 

CHAMALEON. Camaleon, on ap- 
pelle ainfi une Conftellation qui ek 
auprès du Pole Antar&ique, laquelle 
cft compofée de neuf étoiles connues. 
Lat. Chameleon. 

CHAMALEON, en jargon , arro- 
gant, fanfaron, poltron. Lat. Zbra- . 
Jo, omis. — 

Andar como el Chamaleon 
aire. Humer l'air comme un caméléoñ, 
fe dit d'un homme oilif, qui ne fait 
que battre le pavé toute la journée. 
Lat. P'ugari. 

CHAMARASCA. /. f. Petit bois, 

bois menu, feuilles, pctits bátons 
qui fe détachent du gros bois, & qui 
lorfqu'on les met au feu jettent une 
grefle flamme , qui s'éteint aufli-tôt. 
Lat. Focuria materia levior. 
* CHAMARE, adj. Chamaré, ée, 
fe dit particuliérement d'un habit ga- 
lonné. C'eftun terme Frangois qu'on 
a introduit fans néceffité dans la lan- 
gue Elpagnole. Lat. Limbis variusm 
opus. 

CHAMARILLERO , /. m. Homme 
verfé au jeu & qui fçait en tirer parti, 
cn engageant les antres à y prendre 
part, joucur de profeffion. Lat. Pe- 
ritus ac folers lufor , oris. 

,CHAMARIZ, fm. Loriot, petit 
oifeau verd plus petit que le canari, 
qui chante extrémement vite , on l'ap- 


. Pelle autrement Verdecillo. Lat. Gal- 


bulus, 5, 
CHAMARRA, /. f. T. peu ufité. 
Symarre, robe fourrée. L. Falla, 4. 
* CHAMARRETA, /. f. Elpéce 
de cafaque fort large , qui ne colle 
point fur le corps , ouverte par de- 
vant & avec des manches fans pare 
mens. Lat. Chlemydula, «e. 
* CHAMBERGA, /. f. Grande ca- 
faque fourrée qui defcendoit jufqu'au 
deflous des genoux. Elle tire fon m 
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du Maréchal de Schomberg qui en in- 
trodaibt l'ufage en Elpagne. Lat. 


. Chlamys , idis. 


CHAMBERGA. Nom d'un régiment 
d'infanterie que Charles II. Roi d'Ef- 

gne fit lever pour fa garde, dont 

s Capitaines étoient preíque tous des 
Grands d'Efpagne. Les Ofhciers qui 
étoient de garde au Palais étoient ha- 
billés comme les Rois d'Armes. On 
l'appelle ainfi parce que les officiers & 
les foldats portoient des cafaques à la 
Schomberg. Lat. Chlamydatorum mi 
litum phalanx , gis. 

* CHAMBERGO , /. m, Officier, 


- eufoldat du Régiment appellé Cham- 


berga. Lat. Chlumydatus miles, itis." 

CHAMBERGO, adj. Sedit de plu- 
fieurs autres chofes , comme d'un cha- 
peau, d'une cafaque.. 

* CHAMEDAPHNE , /. f. Lauréo- 
le mále. Plante qui produit des tiges 
droites , miaces & lifles delalongueur 
d'une coudée ; fes feuilles reffemblent 
à celles du laurier, excepté qu'elles 
font plus vertes, p litles & plus 
minces; fon fruit eft rond, de couleur 
rougeûtre , & il naît attaché aux feuil- 
les. Lat. Cbamedapbne , es. 

* CHAMELEA, /. f. Camelée , 


plante. 

CHAMELEUCA, /.f. Pas d'âne. 
Plante entiérement verte, dont les 
feuilles & les tizes font courbées, & 
les fleurs faites comme une rofe. Lat. 
JufWlago, inis. | 

CHAMELOTE, /. mm. Camelot, 
forte d'étoffe. Lat. Cilicinus expannus,i. 

Camelote de aguas. Camelot ondé, 
moire. Lat. Cilicinus parnus undu- 
latus. 

* CHAMELOTON, J. m. Boura- 
can. Etoffe de laine gro jére qui imi- 
te le camelot par fon luftre & par 
fes ondes. Lat. Pannus cilicinus craj- 


0r. 

* CHAMERLUCO, /. m. Cham- 
berlu. Habit à la Polonoife & à la 
Hongroife. L. Chla:mydis Polone genus. 

* CHAMESYSE , /. f. Petite efu- 
le, plante. Lat. Chamafyce, es. 

* CHAMICERA , /./. Partie d'un 
bois qui a été brülé, & dont les 
branches font noires & dépouillées de 
leurs feuilles & de leur écorce, bois 
arfis. Lat. Combufti nemoris Jemi- 
ambujla ligna. 

* CHAMICERO, RA, adj. m. EJ f. 
Quia rapport à un bois aríin. Lat. 
Caybonarius , a, um. Il fe dit au figu- 
ré d'une perfonne qui eft aufli noi- 
re quefi elle avoit marché parmi un 
bois arfins. L. Atrá fpecie deformis. 

* CHAMIZA, /. f. Plante fauva- 
ge qui croit dans les lieux bas & 
aquatiques. On l'dmploye dans la Mé- 
decine. 

* CHAMIZO, /. m. Bois arfins. 
Ceft un terme ufité dans la Galice. 
Lat. Seni-anbullum lignum. 
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CHAMORRA, /. f. Le fommet de 
la tête dont on a rafé le poil. Il fe 
dit proprement des ánes & des au” 
tres animaux qu'on a coutume de 
tondre; mais on l'applique auffi , en 
ftyle bas, aux hommes qui ont le 
fommet dela tête tondu. Lat. Deton- 
JF capitis vertex , icis. 

* CHAMORRADA , /. f. T. vul- 
gaire. Coup donné avec le fommet de 
la tête qu'on a tondue. Lat. Zéfus de- 
tonfo capite infliótus. 

CHAMORRAR , «. a. Tondre, fai- 
re le poil aux ânes & aux au- 
tres animaux; il fe dit en ftile bas 
des hommes. Lat. Tondere. 

CHAMORRADO, pa, f. f. du 
verbe Chaiorrar. Tondu, uc. Lat. 
Tonfus, a , um. 

CHAMORRO, 24A, air. m. £9 f. 
Tondu, ue, qui n'ani barbe ni poil. 
Ton[us , a, uin. . 

CHAMORRO. Efpéce de froment 
dont l'épi eft fans barbe. Lat. Arifla- 
rum expers frumentum , i. 

* CHAMPION, /. m. T. ancien. 
Champion, homme brave, qui fou- 
tient une querelle par les voyes de 
l'honneur. Lat. Pugnator , oris. 

* CHAMPURRAR, ou. a. T. bas 
& vulgaire. Méler , mélanger une li- 
queur avec une autre; il fe dit pour 
l'ordinaire d'une bonne liqueur avec 
une mauvaife. Lat. Commifcere. 

* CHAMPURRADO, pa, f. f. 
du verbe Champurrar. Mélé , ée. Lat. 

Cominixtus , a, um. ; 

CHAMUSCAR , v. a. Flamber, 
paífer par deffus la flamme, comme 
on fait d'la volaille aprés qu'on l'a 
plumée, pour brûler le duvet qui y 
refte. C'eft aufli brûler le poil d'une 
robe oir d'un habillement. Lat. Uffs- 


lare. 

.CHAMUSCADO, DA, f. f. du 
verbe Chamufcar. Flambé, ée. Lat. Uf 
tulatus , a, um. 

CHAMUSCADO. Se dit au figuré & 
en ftyle vulgaire, d'un homme à moi- 
tié yvre. Lat. Semiehrius. 

M0 , f. m. Rouffi , [bru- 
lurPégére. Lat. Ufluldtio, onis. 

* CHAMUSCON, /. m. augm. de 
Chamufco. L'a&ion de flamber une 
chofe fur un grand fen, & à la háte, 
fans attendre que la flamme ait produit 
fon effet. Lat. Adu/lio properantior. 

* CHAMUSQUINA, /. f. L'a&ion 
de flamber , ou l'effet quela flamme 
a produit fur la chofe qu'on a flambée. 
Lat. Uflulatio , onis. 

CHAMUSQUINA , au figuré, que- 
relle dans laquelle il y a eu beaucoup 
d'épées tirées. Lat. Zuter fe digladian- 
tium. tumultus. 

Oler à chamufquina. Sentir le rouffi, 
fentir le fagot, fe dit flgurément d'un 
homme qu'on foupgonne d'un crime 
qui mérite la pcine du feu. Lat. Janis 
Jupplicium fubolere. 
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CHANCEAR , vu. ». Jouer, badi. 
ner , plaifanter agréablement, dire 
des plaifanteries. Lat. Nugas agere. 

CHANCEAR , en jargon, Jouer à 
ji jeu que ce. puiffe étre. Lat. 


dere. 

CHANCELLER , f. ». Le méme 
que Canciller. Le premier eft ufité 
dans l'Aragon, & dans quelques au- 
tres Provinces d'Efpagne. 

CHANCERO, RA, adj. m. ES fF. 
Railleur, badin, folátre, plaifant , 
te, enjoué , ée. Lat. Facetus,a, um. 

* CHANCERO, en jargon, Fin, 
rufé, madré , adroit à dérober. Lat. 
Verfutus latro. 

Es un chancero, es una cbancere. 
C'eft un railleur , c'eft une railleufe. 

* CHANCHA , f. fF. Fourberie , 
tromperie , menfonge, impofture , 
tour d'adreffe. Lat. Fallacie, arum. 

* CHANCHARRAS MANCHAR- 
RAS. Expreflion ufitée parmi le bas 

euple , & qui fignifie contes, men- 
onges , difputes. Lat. Commenta , 


orum. 

Ex. No andemos en chancharras 
mancharras. Lalílons là ces contes & 
ces menfonges , je ne fnis pas d'hu- 
meur à m'en contenter. 

CHANCILLER , /. 5s. Le méme 
que Canciller. | 

* CHANCILLERESCO , ca , adj. 
n. ES f. Qui appartient à la] Chancel- 
lerie. Lat. 4d Cancellariam pertineus. 

CHANCILLERIA , /. f. Chancelle- 
rie, Audience, Tribunal fupérieur 
auquel reflortiflent toutes les Jurif- 
diétions fubalternes. Lat. Canxcella. 
ria, e. 

CHANCILLERIA. C'eft auffi la di- 
gnité de Chancelier. C'eft un terme 
Aragonois ufité dans la Religion de 
Malthe. Lat. Cancellarii dignitas,atis. 

CHANCLETA , /. f. Pantoufle, 
mule de chambre. V. Chineln. 

CHANCLO , CLA, f. m. 69 f. Ga- 
loches, efpéce de mules que l'on 
porte par deflus les fouliers. Lat. 


Cu$ , d. | 

CHANCO, /. m. en jargon, le 
méme que Chapin. 

CHANFAINA , f. f. Fricallée de 
tripes, de mou. Lat. Ex omafo ES 
extis pulmentum y 1. 

CHANPAINA, au figuré, Bagatelle, 
chofe de peu de valeur , & en jargon, 
maquerelle. Lat. Qui/quilie, arum. 

CHANFLON, Na, adj. m. EJ f. 
Brut, te, groflier, re, mal fait, te, 
imparfait, te. Lat. Rudis, e. 

CHANFLON. Monnoye groffiére, 
mal faite & de bas aloi , qui n'a point 
de(cours. Lat. Adulterata moneta. 

* CHANTAR, vu. a. Reprocher 
une chofe à qe u'un en face avec 
une pleine liberté , fe moquer de lui, 
le railler, le tourner en ridicule. L. 
Nimis fidenter quid alicui 55 faciem 


Nn 3 * CHAN- 


| duire. 
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* CHANTILLON , f. s». Trul- 
quin, inftrument de bois ou de fer 
dont prefque tous les ouvriers fe fer- 
vent pour faire les piéces égales & 
pour conduire les moulures. Lat. 
4muffs 9 35. 

* CHANTRE , f. m. Chantre, bé- 
néficier qui préfide au chant dans les 
Eglifes Cathédrales. V. Capifcol. 

* CHANTRIA, /. f. Prébende € 
dignité de Chantre dans les Eglifes 
Cathédrales. Lat. Præcentoris digni- 
tas, atis. . 

CHANZA , f. f. Bon mot, pointe, 
raillerie, jeu , plaifanterie , badinage. 
Lat. Jocus, i. ; 

CHANZA, en jargon, Adrelle à 
dérober. Lat. Verfutia, e. : 

Cofa de cbanza. Chofe pour rire. L. 
Joco diéfum vel factum. 

CHANZAINA , f. f. en jargon, le 
méme que Chanza. 

CHANZONETA, f. m. dim. de 
Chanza. Pointe, bon mot, raillerie, 
_ fornette. Lat. Jocus, í. 

CHANZONETA. Chanfonnette, pe- 
tite chanfon. Lat. Cantiuncula , «e. 

* CHANZONETERO, /.. Di- 
feur de bons mots, conteur de fornet- 
tes. C'eft auffi celui qui compofe des 
chanfonnettes & des noéls. Lat. Can- 
tiuncularum uuélor, oris. 

* CHAO, /. m. Loup cervier. C'eft 
un mot Grec qui eft peu ufité dans la 
langue Efpagnole. Voyez Lobo cer- 
ario. 

* CHAOS, /. m. Chaos, état de 
défordre & de confufion dans lequel 
la matiére fe trouvoit avant la créa- 
tion. Lat. Chaos. 

CHAOS. Chaos, au figuré, confu- 
fion, défordre, chofe impénétrable à 
la raifon & à l'intelligence humaine. 
Lat. Rerum confufio ac perturbatio. 

CHAPA , f. f. Feuille ou lame de 
métal, qui fert à couvrir une chofe. 
u^ Bracíea , e. | 

embre de chapa , à muger de chapa. 
Phrafe familiére pour défigner ps 
homme, une femme de mérite, d'ef- 


prit, de jugement. Lat. Vir aut mu- 
2 ; 


er frugi. 

CHAPADANZA , /..f. Moquerie , 
raillerie piquante, qui peut caufer du 
dommage. Lat. Argutie. 

* CHAPALETA, /. f. T. de Ma- 

fine. Clapet de pompe, foupape de 
cuir clouée à la chopinette de la pom- 
pe d'un vaiffeau. Lat. Valvula in an- 
8liá nauticá. 
* CHAPAR, «v. a. Plaquer, couvrir 
quelque chofe de feuilles de métal 
batues , pour ornement ou pour plus 
grande lolidité. Lat. Laminis incruf- 
£are. 

CHAPAR. Ferrer un cheval avec 
un fer à pantouffle. Ce terme eft peu 
ufité. Lat. Soleis equum infiruere. 

CHAPADO, pA, f. p. Plaqué, ée, 
couvert, te, de lames ou de feuilles 
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de métal. Lat. Zaminis incruflatus , 
a, um. 

CHAPADO, en ftyle bhurlefque, 
fe dit d'un petit homme brave & cou- 
rageux ; il fe dit auffi par ironie. Lat. 
Homuncio , onis. 

CHAPARRA , ff. Le méme que 
Chaparro. - 

CHAPARRADA , /. f. Le méme 
que Chaparron. 

HAPARRAL, /. m. Lieu planté 
d'yeufes. Lat. Zlicetum, i. 

CHAPARRO, /. 5». Yeufe, arbre 
qui croit fur les montagnes, ou de 
lui - méme , ou au moyen des glands 
que l'on féme. Lat. Zlex, icis. 

CHAPARRON , /. m. Groffe pluye 
de peu de durée. Lat. Imber vebemens. 

* CHAPATAL , fm. T. vulgaire. 
Fondriére, creux, lieu bas rempli 
de boue & de fange , marais, maréca- 
ge. Lat. Locus paludofus. 

CHAPEAR, v. a. Plaquer, cou- 
vrir, garnir une chofe de feuilles de 
métal batués. Lat. Laminis incruftare. 

CHAPEAR. Locher, branler, ne 
tenir pas ferme; fe dit proprement 
quand le fer d'un cheval bat. Voyez 
Cbacolotéar. — 

CHAPEADO , DA, f. f. du verbe 
Chapeur. Plaqué, ée, couvert, te de 
métal batu. Lat. Zaminis incrufla- 
tus, a, um. 

* CHAPELETE, /.m. Term. du 
Roy. d'Aragon. Sorte de bonnet qui 
tient lieu de chapeau. L. Piles genus. 

* CHAPELLINA, /. f. Sorte de 
monnoye d'or, quiavoit cours fous 
le régne de Tamerlan. 

CHAPEO, /. 1. Le méme que Sos»- 


bréro. 

CHAPERIA, /. f. Placage, ou- 
vrage de lames d'or, & d'argent. Lat. 
Opus teffellatum. 

CHAPERON, /. tm. T. pris du 
Frangois. Chapeton. L. Capitium, ii. 

* CHAPERONADO, DA, adj. m. 
¿7 f. T. de Blafon. Chaperonné , ée, 
fe dit des faucons auxquels on a cou- 
vert la téte avec un chaperon. Lat. 
Cucullatus , a, um. 

CHAPETA, J. f. dim. de Chapa. 
Petite feuille ou lame de métal. Lat. 
Lamina, e. 

* CHAPETON, /. #. On appelle 
ainfi dans le Méxique, un Européen 

ui y arrive fans fou ni maille, dans 
lc deffein de s'enrichir. Lat. Ex Eu 
ropá in regiones Mexicanas advena pau- 


perculus. 

CHAPIN , f. m. Claque , efpéce de 
petites fandales que les femmes por- 
tent par deffus leurs fouliers dans les 
mauvais tems. Lat. Soccus , i. 

Poner en cbapines. Mettre en cla- 
ques, c'eft marier une fille, parce 

u'anciennement il n'y avoit que les 

mmes qui en pouvoient porter. L. 
Puellam nuptui collocare. 

Poner 0 ponere en chapines. S'éle- 
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ver à un emploi, fans avoir ni le mé. 
rite ni les qualités requifes pour le 
remplir. Lat. Ad ampliorem fortunam 
afurgere. : 

CHAPINA, /.f. T. du Royaume 
de Murcie. Coquille de mer. Lat. 
Concba , e, 

CHAPINAZO , /. m. Coup de cla- 
que. Lat. Zétus foleñ impatíus. 

CHAPINERIA , ff. Lieu où l'on 
fait & où l'on vend des claques & des 
focques. Lat. .$olearum ES Joccorum 
taberna, e. 

CHAPINERO, fm. Ouvrier qui 
fait ou qui vend des claques & des 
focques. Lat. Solearum ES foccorus * 
artifex , icis. 

CHAPINITO , f. m. dim. de Cha- 
pin. Petite claque , petite focque. L. 
Solea, e. 

* CHAPIRO, /. 15. Terme qui n'a 
aucune fignification, & qu'on n'em- 
ploye que dans le jurement voto à 
cbapiro, je reniebleu, pour ne pas 
prophaner le nom de la Divinité. L. 
Imprecationis genus, 

CHAPIRON , f. #1. Le méme que 
Cbaperon. Ce mot n'eft prefque plus 


ufité. 

* CHAPITA, /. f. dim. de Chapa. 
Petite lame, petite plaque de metal 
ou d'autre chofe. Lat. Lamina, a. 

* CHAPITEL, /. ::. Sommet d'u- 
ne tour, d'un dóme ou de tel autre 
édifice, qui s'éléve en forme de py- 
ramide quarrée ou octogone , ornée 
de fculptures , & de différens orne- 
mens, pour la rendre plus agréable 
à la vue. Lat. Turris fummitas. 

CHAPITEL. Chapiteau d'une co- 
lonne. L. Epiffylium , ii. 

CHAPITEL, en jargon, c'eft la 
téte. Lat. Caput , itis. - 

CHAPODAR , v. a. Elaguer , tail- 
ler , émonder les arbres. Lat. Znter- 
lucare. | 

CHAPOTEAR, «. a. Patrouiller 
dans l'eau & dans la boué , marcher 
fort. Lat. Zn» [uto tripudiare. | 

* CHAPPE , adj. Terme de Blafon. 
Chappé, fe dit d'un Ecu qui s'on- 
vre en chape ou en pavillon depuis 
le milieu du chef jufqu'au milieu des 


flancs. 
" * CHAPUCERIA.Ouvrage mal fait, 
& dans lequel toutes les régles de 
l'art font violées. Lat. Opus rude ES 
impolitum. ; 

CHAPUCERO , /. ». Cloutier, Ou- 
vrier en fer qui nc fabrique que des 
ouvrages de peu de conféquence , par 
exemple, des clous, des broquettes 
Sic. Lat. Cluvarius faber, ri. 

CHAPUCERO. On appelle ainfi un 
Ouvrier qui travaille fans art ni mé- 
thode, & qui raccommode mal les ou- 
vrages qu'on lui donne. Lat. Zwmperi- 
tus artifex , icis. 

* CHAPUZ , f. m. L'a&ion de 
plonger , ‘de faire le plongeon. Lat. 


apihss 





e 
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itis in aquam immerfio , omis. 
a Ouvrage mal fait € 
mal raccommodé , dont on n'apper- 
coit les défauts qu'en Vexaminant 
avec attention. Lat. Opus rude € 
impolitum. 

* CHAPUZ. Terme de Marine. Ju- 
melle, gabaron, clamps, coftous, 
longue piéce de bois que Pon atta- 
che autour d'un mát avec des cordes 
pour le renforcer. Lat. Mali fulci- 


menta. 

CHAPUZAR , o. a. Plonger quel- 
que chofe dans l'eau ou dans telle 
autre liqueur à différentes reprifes , 
furtont par la téte, comme le prati- 
quent ceux qui plongent. Lat. Zm- 


»ergere. 
*  CHAPUZARSE , v. r. Se plonger 


s l'eau. | 

CHAPUZANDOSE. Se plongeant 
dans l'eau. 

CHAPUZADO, DA, f. p. du ver- 
be Chapuzar. Plongé, ée, trempé, ée 
dans l'eau. Lat. Zmmerfus, a, um. 

CHAQUETE , /. m. Triétrac, jeu 
qu'on joué avec des dames & des dés. 
Lat. Seruporem EJ tefferarum ludus. 

* CHAQUIRA ,/.f. Grain de per- 
le de jay ou de verre extrémement 
petit. Les Indiens du Pérou faifoient 
de ces fortes de grains creux avec 
des petits morceaux d'or , foudés avec 
— tant d'adreffe, que les Efpagnols ne 
purent s'empécher d'admirer la dex- 
térité des ouvriers qui les avoient 
faits. Lat. Giobulus , i. : 

* CHARACTER, , f. mm. Cara@ére, 
figne, figure ou marque dent on fe 
fert pour repréfenter une chofe. Lat. 
Charaëter , eris. Il fignifie aufli Sty- 
le, façon d'écrire. 

CHARACTER. Caradtére , ‘lettre. 
Lat. Character. - . 

CHARACTER. Caraëtére, figne fpi- 
tituel que les Sacremens du Baté- 
me , de la Confirmation & de POrdre 
impriment dans l'ame , lequel eit 


ineffagable. Lat. Sacer Sacramenti cha- 


racter. : 
CHARACTER. Caradtére , ‘ce’ qui 
diftingue ume perfenne d'une ‘autre, 


mœurs, efprit , emploi, ‘capacité. 


Ainf on dit Character de Esnbatador , 
de Senador, de Miniltre. 

* CHARACTER. Marque qu'on met 
aux troupeaux pour les reconnoítre. 
Lat. Signum. 

* CHARACTERISTICO , € x, adj. 
s. ES f. Cara&tériftiqne, tout ce qui 
a rapport au Uaraétére. Lat. Chara- 
Eterijlicus. | 

- CHARCA,/.f. Le méme que Charco. 
On employe ce mot au féminin , 
lorfque la mare a une étendue con- 
fidérable. 

CHARCO, f. m. Marais, foffe, 
creux naturel ou artificiel , mare 
dans laquelle l'eau de la pluie s'a- 
malle. Lat. Lacufcules , i. : 






CHA 


CHARCO. Se dit aufli par exteri- 
fion de la mer, que quelques - uns 
appellent el cbarco grande. L. Mare. 

CHARCO. On appelle encore ainfi 
dans un fens métaphorique une ville 
d'une grande étendue. Lat. Urbs am- 


plifrma. 

Ex. Madrid es gran cbarcbo. Ma- 
drid eft une grande ville. 

* Refr. Ni fies en Villano , ni bebas 
agua en cbarco. Ce Proverbe, outre 
le fens litteral, fignife qu'on ne peut 
rien attendre de bon d'une chofe dont 
le principe eft vicieux. 

CHARIDAD , f. f. Charité, la troi- 
fiéme des vertus Théologales , amour, 
affection, amitié, tendrefle, zéle, 
bienveillance. Lat. Charita: , atis. 


Eleemofina , e. 

CHARIDAD. Aumóne en pain, 
vin & fromage que les Contréries 
donnent aux pauvres lorfqu'elles cé- 
lébrent la fête de leurs Patrons. L. 
Stips fatis diebus afFgnata pauperibus. 

CHARIDAD. On appelle ainfi les 
Eglifes & les Confrérics dont l'infti- 
tution eft des'employer aux œuvres 
de charité. Lat. AMifericordie operi- 
bus depututa fodalitas. 


empieza por fi snifio. Charité bien or- 
donnée commence par foi- méme. 
Lat. Charitas bene ordinata a femetipfo 
incipit. | 
* CHARISMA , /. f. Préfent, don 
gratuit, grace. Lat. Donum, 7. ” 
EHARISSIMO , MA , adj. m. £2 f. 
faperl. de Charo. Très cher , re, très 
aimé, ée. Lat. Cariffmus, a, um. 
CHARITATIVAMENTE , adv. 
Charitablement, miféricordieufement, 
avec charité & amour. Lat. Berignè. 
CHARITATIVO, va, adj. m.C5 f. 
Charitable, bienftifant , te, fécoura- 
ble. Lat. Beneficus. Munificus in par 
eres. 
: CHARLA, /. f. Verbiage , babil 
fans fondement & fans fubítance , ca- 


tromper. Lat. Garrulitns, atis. ' 
« CHARLADOR , Ra, udj. 'm. £2 
€. Babillard, de, caufeur, eufe , ja. 
feur, éufe, difconreur, enfe , grand 
parleur, eufe. ^Lat. Garrulus , a, um. 

CHARLAR, v. 7. Babiller, caque- 
ter , caufer , parler à tort & à travers. 
Lat. Garrire. 


T. pris du François,‘ où que les,Fran- 
cois ont pris des Efpagnols.' Hableur , 
babillard , de, dilenr, eufe de rien. 
Lat. Loquax. GaYrulus. * 
CHARLATAN. Charlatan, Saltin- 
banque, vendcur d'orvietan. L. Cir- 
culator , oris. 
* CHARLATANAR , «v. s. Terme 
peu ufité. Parler'à tort & à travers, 
babiller beaucoup, ne rien dire qui 
vaille. Voyez Charlar.' 










CHARIDAD. Charité, aumóne. L. 


* Refr. La charidad bien ordenada | G. 







«quet, converfation dont le but eft dé 


CHARLATAN , NA, adj. m. ES f. | cula 
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CHARLATANEAR, v.s. Le même 
que Charlatanar. Le premier eft peu 
ufité, fi ce n'eft parmi le bas peuple. 

CHARLATANERIA , /. f. Charla- 
tanerie, hablerie. Lat. Garrulitas. 

* CHARNECA, J.f. Sorte d'ar- 
bre femblable au Terebinthe, qui ctoit 
fur les montagnes. 

* CHARNECAL , /. m. Lieu où 
croit l'arbre dont on vient de parler. 

CHARNEL , f. ». en jargon, La 
monnoye appellée Ocbabo, & Cbar- 
neles au pluriel, petite monnoye de 
cuivre. Lat. Z'eruncius, ii. 

CHARNELA , /: f. Charniére. C'eft 
un terme Frangois qu'on a introduit 
fans néceflité dans la langue Efpagno- 
le. Lat. Ærea compages. 

CHARNIEGOS, /. m. en jargon, 
Fers qu'on met aux mains & aux 
pieds des criminels. L. Compedes, um. 

* CHARO, 24A , adj. m. €9 f. Cher, 
chére, aimé , ée , chéri, ie. Lat. Ca- 


TUS, 0, um. 

CHAROL, /. m. Certain vernis de 
la Chine qui eft extrémement luifant , 
& qui ne craint que le feu. Lat. Gurs- 
mi Japonicum. 

CHAROLEAR, c. a. Verniffer avec 
le vernis dont on vient de parler. Lat. 
umi Japonico illinere. 

* CHARPA, f. f. Efpéce de bau- 
drier de bufle ou de cuir de veau , an 
bout duquel eft une poche quarrée , 
q vient tomber fur le cóté gauche, 
ans laquelle on met des piftolets, & 
d'autres armes à feu. Lat. Zona tmi- 
litaris fclopetis minoribus infiruéta. 

CHARQUILLO, frs. dim. de Char- 
co. Petite mare d'eau, petit bour- 
bier. Lat. Lacunculus , i. 

Salta charquillos. Expreffion méta- 
phorique qui fe dit d'un fat, d'un pe- 
tit-maitre, qui marche d'une maniére 
affedée, & fur la pointe des pieds, 
comme font ceux qui craignent defe 
mouiller les pieds , en palfant dans 
des endroits où il a plú. Lat. Pede 
pendulo incedens. 

CHARRADA, /. f. Rufticité, ima 
politelle, mauvaife éducation. Lat. 
Ruflicitas, atis. 

CHARRO, RA, adj. m. EJ f. Ruf- 
tre, groflier, impoli, mal élevé. L. 

ufticus, 

* CHagros, en jargon, les fers 
qu'on met aux pieds & aux mains des 
criminels. Lat. Compedes, um. Vin- 
, NUM. Bouillon: gorgées (rain. 

* CHARYBDIS, /. #. Charybde, 
gouffre dangereux dans la mer de 
Sicile, près de Mefline , & figurément, 
Péril cxtréme qu'il eft difficile d'évi- 
ter. Lat. Charybdis , is. 

* CHASCAS , fm. Le bruit occa- 
fionné par quelque chofe qui heurte, 
qui frappe contre une autre , comme 
le marteau d'une porte, ou par un 
coup donné du plat de la main fur une 
table. Lat. Crepitus. Strepitus , ús. 
CHASCO, 
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CHASOO , fem. Le bout d'une fron- 
de ou d'un fouet de cocher, qui fert 
à le faire claquer. Lat. Funde vel fla- 
gelli ftridens extremitas. 

CHasco. Tour d'adreffe, jeu, ni- 
che, trait d'efprit, raillerie. Lat. Ca- 
villi 


* Cn ASCO. Perte, dommage, échec, 
contretems. Lat. Damm. Detrimen- 
£un, 1. 

Dar chafco. Donner une baye, faire 
tine piéceà quelqu'un. Lat., Alsquens 
Lider 


t. ; 

CHASQUEADOR , /. s». Railleur, 
moqueur , donneur de baies. Lat. Jo- 
gator. 

CHASQUEAR. Crier, criailler , 
piailler , clabauder , parler haut, con- 
£ufément, tous enfemble ; & auf 
æailler , badiner , fe moquer , faire des 
niches , donner des caffades. Lat. Bla- 
perare. Vociferari. Nugari. 

CHASQUEAR. Le méme que Dar 


ebajco. 
CHASQUEADO , DA, f. p. du ver- 


| ,"&c. Lat. Stridorem edens. 


Claqué , ée 
Scommatibus impetitus , a, um. 


CHASQUI, /. m. Le méme que | 


Coyréo de à pié. C'eft un terme Indien. 

Lat. Pedeftris tabellarius , ii. 
CHASQUIDO, /. m. Eclat, bruit 

iro fait avec un fouet, ou une 


ronde. Il fe dit auffi du bruit que: 


Fónt les ouvrages dé menuiferie , lorf- 


qu'ils fe fendent ou qu'ils fe déjet- - 
€ent à caufe de l'humidité du tems. . 


Lat. Crepitus. Strepitus, ús. 

CHASQUIDO. Bruit aigu , de quel. 
que efpéce qu'il foit. | 

CHASQUISTA , /. m. Efcroc , fri- 
pon, qui a coutume d'attraper quel- 
quc chofe par fourberie ou par im- 
pudence. Lat. Znejcator , oris. 

* CHATA, f: fF. Chate, efpéce de 
gros báteau plat fur lequel on cou- 
che fur le cóté les vailleaux qu'on 
veut caréner. On l'appclle auffi Pon- 
ton. Lat. Scapba, e. 

CHATEDAD, /. f. Ecrafement, 
applatiffement, en parlant des nez 
camus. C'eft un terme burlefque dont 
on fait rarement ufage. Lat. Depre/- 
fo, onis. | 
" CHATESCO, ca, adj. m. ES f. 

'T. burlefque & hazardé. Plat, te, 
écrafé , ée, en parlant du nez. 

CHATO, TA, adj. m. ES f. Plat, 
te, aplati, ie, écrafé, ée, camus. 
Lat. Depreffus, a , um. 

CHaro. Qui a le nez épaté, ca- 
anus. Lat. Simus, a, um. 

- CHATON ,, /. m. Clou, bouton, 
, & toute autre chofe de métal à téte 
plate. Lat. Capitatus clavus. 

* CHATONADO , /: i. en jargon, 
Ceint, entouré, environné, énvelo- 
pé. Lat. Cinéfus. Circumdatus ,a , um. 
. CHAZA, f. f. Chaffe, terme de 

.jru de paume;, ,earredu où tombe 


ar, dans fes acceptions. . 
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la balle, Lat. Meta, e. 
* CHAZA. Chafle, on 


CHAZAS. Terme de Marine. Les 
intervalles 
d'une clef à l'autre, ou l'efpace qu'il 


y a entre les canons. Lat. ZnmterfH- 


tia , orum. 

Chazas corrientes. Chaffes courantes, 
terme de jeu de panme. 

* Ganar la cbaza. Gagner la chaf- 
fe, en terme de jeu de paume , arré- 
ter la balle avant l'endroit oà l'on 
a marqué la chafle, car l'on perd 
loríqu'elle paffe au delà. Lat. oram 
auferre. 

^*— Hacer cbazas, Employer les 
moyens convenables pour réuífir dans 
une affaire. C'eft une expreilion fi- 
gurée. 

Rebacer la cbaza. Refaire la chaífe, 
terme de jeu de paume. 


CHAZADOR , /. m. Celui qui mar- 


que la chaífe, en terme de jeu de 

aume. C'eft auffi celui qui fert de 
econd au joueur. Lat. AMetarum no- 
tator , oris. 

CHAZAR, «. a. Chaffer, rechaf- 
fer la balle avant qu'elle foit arrivée 
à l'endroit où eft marquée la chafle. 
Lat. Pilam remittere. 

CHAZAR. Challer, ifie auffi 
marquer la chaíle. Lat. Piarem me- 
tam notare. 

* CHELIDRO , /.. ss. Serpent ex- 
trémement venimeux , qui brüle les 
plantes fur lefquelles il paífe, au 
pont qu'elles jettent de la fumée. 

at. Cbelydrus , i. 

* CHENCRIS ,/. m. Le méme que 
Cencbris. On prononce le ch comme 
un k. 

* CHENO, Na, adj. m. € f, Le 
méme que Lleno. C'eft un terme peu 


me que Pecbo, en changeant les let- 
tres, la poitrine. L. Peétws, oris. 


qui eft plus ufité. a 
* CHERINOL , /. t. en jargon, 
Chef, Capitaine d'une troupe de vo- 
leurs , de brigands , de maquereaux. 
Lat. Latronum ES ganeonum dux. 

* CHERINOLA, /. f. en jargon, 
Troupe de voleurs, de brigands & 
de maquereaux. Lat. Latronum ES ga- 
neonum turba. 


* CHERNA, /. f. Poiífon de mer 


de la groffeur du faumon, mais|. 


plus large, dont les écailles font rou- 
ges ; fa chair eft blanche & fort fa- 


voureufe ; il eft fort commun dans. 


l'Andaloufie. L. Pi/cis marini genus. 
CHERPA , f. f. en jargon, Sotte, 

badaude, niaife. L. Stulta. Zuepta. 
CHERRIAR , e. a. Le méme que 

Cbirriar. Ce dernier eft plus ufité. * 


d CHERUB , J. th. Terme Hebrey. 


appelle en- 
core aimfi. la marque qu'on pofe pour 
1a chaffe. 


uil y a fur le tillac 


| pbicarum 


CHEREMIA » f. f. Voyez Qbirimia,: 


* 
AS 
CHE 
Cherubin. Lat. Cherubim. 

* CHERUBICO, ca , adj. m. £j f. 
Chérubique, qui appartient an Ché- 
rubin. Lat. Cherwbicus , a, um. 

CHERUBIN, /. ». Chérubin. Le 
méme m Cherub. 
sé RVA , J. f. Grande catapn- 
ce , petit arbre fait comme un figuier. 

Ricisus , i. 

, CHERVA. Fruit de l'arbre donton 
vient de parler. 

CHEVRON, /. m. Terme de Bla- 
fon, Chevron, piéce faite en forme 
de demi-fautoir , dont la pointe avan- 
ce jufqu'au centre du chef, & qui 
eft ouverte comme un compas. Lat. 
Canterius , ii. 

CHEVRONADO, DA, adj. m. € f. 
Chevronné, ée, en terme de Blafon, fe 
dit d'un pal, ou de telle autre pié- 
ce chargée de chevrons. Lat. Caxte- 
ratus. 

CHIA, /.f. T. anc. Mantean de 
frife noire fort court, qu'on mettoit fur 
le capuchon, & qui couvroit les mains, 
qu'on portoit autrefois lorfqn'on étoit 
en deuil. Lat. Palla lugubris. 

.* CHIA. Efpéce de bonnet de drap 
fin, auquel étoient attachées deux 
bandes qui pendoient fur les épaules. 
Lat. Palle antique genus. 

* CHIa. Terre blanche médicina- 
le, dont la meilleure tire fur la cou. 
leur de cendre. Lat. Zerra albicans 
medica. 

CHIAR , v. #. Piaulet , crier, com- 
me font les petits oifeaux , lorfqu'ils 
ont faim, ou que leurs méres les aban- 
donnent. Lat. Pipire. 

CHIAR. Appe quelqu'un par 
fignes en pronongant la fyllable chit, 
chit, & faifant des fignes de tête, 
ou des mains. Lat. Znnuere. 

CHIBALETE , /. m. Efpéce de 
banc. plns-haut par derriére que par 


te. | | devant, fur lequel on met les caf 
CHEPO , f. m. en jargon, le mé- 


fes ‘où font les caradtéres dans les im- 
primeries. Lat. Cap/ularum typogra- 
lcrum. 

* CHIBATO, /. m. Chevreau qui 
a plus de fix mois & qui n'a pas 
encore atteint un an. Le méme que 
Cboto. Lat. Hedulus , i. 

. * CHIBETERO , /. m. Endroit où 
l'on enferme les jeunes chevraux. L. 
Hadile, ss. 

* CHIBITAL,/. 1». Le méme que 
Chibetero. 

CHIBITIL , /. mm. Le méme que 
Cbibctero & Chibital. 

CHIBO., /. »m. Chevreau, cabrit. 
Voyez Cabrito. 

* CH180. Endroit où l'on jette le 
marc de l'huile. Lat. Amurce recep- 
taculum , i. 

* CHIBON , f. ». Le petit du char- 
donneret, qui commence à chanter. 
C'eft un terme Caftillan. Lat. Acbarn- 


tidis Bed sh 
CHIBOR. Voyez Cepho. 
* CHICADA, 
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* CHICADA , f. f. Nombre de 
petits agneaux malades ou tardifs, 
que les bergers féparent du refte du 
troupeau, pour les mettre en meil- 
leur pâturage. Lat. Agnorsm infirmo- 
rim prex , egis. | 

CHICHA, /. £ Toutes fortes de 
viandes en général. C'eft un terme que 

. les méres & les nourriffes apprennent 
aux petits enfans , qui le pronorícent 

plus aifément que celui de carne. L. 

Cibaria , orum. 

* CHICHA. Boiflon faite avec du 
mahiz , dont on ufe dans l'Amérique. 
Lat. Polo ex Americano frumento 
confecta. 

CHICHA Y NABO, à cofa de chi- 
cba y nabo. Chole de pen d'importan- 
ce. Cette expreflion n'eft ufitée que 
parmi le bas peuple. 

Tener pocas chichas. Etre maigre, 
foible , exténué. Lat. Tenuiori va- 
letudine effe. 

CHICHARRA, /. f. Cigale. Voyez 

. Üigarra. 

Es una chicharra. C'eft une babil- 
larde, une bavarde, qui parle fans 
ceffe, fans fçavoir ce qu'elle dit. L. 
Cornice loquacior ejt. 

Canta la chicharra. La cigale chan- 
te, pour dire qu'il fait ou qu'il fera 
chaud. L. /Eflum ardentem portendi. 

- Oy cantara la chicbarra. La cigale 

chantera aujourd'hui, pour dire, il fe- 

ra chaud. 

CHICHARRAR , v. 4. Embrafer, 
brúler , rotir, griller. Lat. Torrere. 

CHICHARRADO, DA, f.p. du 
verbe Chicharrar. Embrafé , ée , brú- 
lé, ée, grillé, ée. L. Zoflus, a, un. 

CHICHARRERO , /. ». Terme fa- 
milier. Lieu, climat chaud, ardent, 
brulant. Lat. Solis caloribus aridum 


Johan , i. 

* CHICHARRO , /. »s. Petit thon, 
poiflon de mer. Lat. Z'bunnus minor. 

CHICHARRON , jf. m. Creton, ce 

i refte dans la poéle aprés qu'on a 

it fondre le lard. Lat. Cremium, ii. 

CHICHARRON. Se dit de tout ce 
qui eft brülé, & qui n'a plus de fubf- 
tance. Lat. Res igne adujta. 

* CHICHERIA, /. f. Boutique où 
Ton vend la chicha dans les Indes. 
Lat. Potionis ex Americano frumento 
confeclæ taberna, e. 

* CHICHISVEO , /. #. T. Italien 
introduit en Efpagne. Galant, qui 
doit toüjours étre prét à fervir, &à 
obéir aux ordres que lui donne fa 
Dame ; qui l'a admis en cette qualité. 
Lat. Procus y i. —, 

CHICHON , /. ". Boffe, tumeur à 
la tête occafionnée par un coup. Lat. 
Tuber , eris. 

CHICHOTA , /.m. T. burlefque. 
Rien, ou chofe de peu d'importance. 
Lat. Nibilson. Nibil. 

CHICO, CA, adj. m. EJ f. Petit, 
petite. Lat. Parvus, a , um 

Tom, 4, 
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CmrCo. Petit enfant, jeune gar- 
con de petite taille. Lat. Pufo, onis. 
Es un lindo chico. C'eft un joli en- 


fant. 

Es una buena'cbica. C'elt une bon- 
ne fille. 

Cbico con grande. Un petit avec un 
grand , expreffion fort ufitée pour dire 
qu'une chofe eft mal appareillée. Lat. 
Res inter fe mul? compofite. 

Chicos y grandes. Petits & grands , 
pour dire que perfonne n'eft exempt 
d'une chofe. Lat. Omnes. 

Chico baque y grande caida. Signifie 
que les chofes les moins confidérables 
en apparence , produifent fouvent les 
plus grands événemens. 

Gran fiefta para tan chico Santo. Se 
dit lorfqu'on fait plus de politeffe à 
une perfonne qu'elle ne le mérite. 

* Refr. Gran tocado y chico recado. 
Grande parade d'une chofe de peu de 
valeur. 

CHICOLEAR , «. ». TT. burlefque 
& hazardé. Plaifantcr , badiner, rail- 
ler, fe moquer, brocarder. Lat. Lu- 
dere. Jocari. 

CHICOLEO, /. ». Plaifanterie , 
bon mot, raillerie fine, gracieufeté, 
douceur. Lat. Jocus, 5. Blanditie , 
arsm. 

CHICOLEO, au figuré, raillerie 
piquante, dictée par la colére ou la 
mauvaife humeur. Lat. Cuvillum, i. 

CHICORIA , /:£ Chicorée , her- 
be potagére. Lat. Zntybus , i. 

CHICOTE , TA, Jf. m. € f. Petit 
homme gros & ramaflé, mais bien 
pris dans fa taille. Et dans le ftyle 
familier, c'eft un terme d'amitié ; 
comme mon fils, mon poulet, mon 
petit. Lat. Puellulus. 

* CHICOTE, en terme de Mari- 
ne, bont de corde ou de cable. Lat. 

ntis extremitas. 

* CHICOZAPOTE, /. m. Sorte 
de fruit des Indes, dont la chair cft 
blanche & fucrée. Lat. Fruéfés In- 
dici genus. 

CHICUELO, fm. Métaph. Petit 
enfant. Lat. Puellus, ¿. 

CHIFLA , /. f. Sifflet, inftrument 
ponr fifer. Lat. Fiflula , e. 

* CHIFLA. Racloir, inftrument 
de fer aceré, fait comme une hache 
de Charpentier, dont les Relieurs fe 
fervent pour amincir la peau dont ils 
couvrent les livres. L. Dolabella, «e. 

* CHIFLADERA , /. f. Le méme 
que Chifa. 

CHIFLADURA , /. f. Siflement , 
la&ion de fifMer. Lat. Sibilus, i. 

CHIFLAR , v. a. Sifller. Voyez 
Silvar. - 

CHIFLAR. Railler, fe moquer. L. 
Irridere. 

* CHIFLAR. Tenir une chofe pour 
perdué fans reffource. Lat. De aliquo, 
ou de aliqua re actum elle denuntiare. 

CHIFLAR. Siffler, boire plufieurs 
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vertes de vin coup fur coup. L. Po- 
tui largius indulgere. | 

CHIFLIDO, /. m. Bruit que fait 
un fiffict, coup de fifflet. Lat. 5i. 
bilus, i. 

CHIFLO, /. »m. Sifllet. Le méme 
que Cbifía. 

* CHILACAYOTE, /. m. Efpéce 
de citrouille des Indes fort grofle, 
mais extrémement légére, dont on 
fait une confiture rafraichiffante & 
fort agréable. Lat. ' Indica cucurbite 
genus. . | 

CHILIADA , /. f. Chiliade , mille, 
ou millier. L. Chilias , adis. Mille. 

CHILINDRINA, /. f. Babiole, . 
bagatelle, niaiferie ; € auffi railleric 
fine, badinerie , plaifanterie. Lat. 


Nuge , arum. 

CHILINDRON , /. :. Jeu de car- 
tes qui fe joué entre deux ou qua- 
tre perfonnes. Le premier en main 
jette les cartes qui fe fuivent, & le 
fuivant fournit dans l'ordre des car- 
tes: celui qui s'eft défait le premier 
de toutes fes cartes , fait payer à cha- 
cun autant de jettons qu'il lui refte 
de cartes. Lat. In foliis luforiis ludi 
genus. 

CHILINDRON. Se dit au figuré, 
pour aflemblage , réunion de chofes 
différentes. Lat. Adwnatio, 

CHILINDRON. Taillade, bleffure 
faite à la téte avec une arme tran- 
chante. Lat. Eye cafin inflictus ic- 
ius , Ús. 

CHILLA , fJ. f. Ais mince & 
délié, latte. Lat. AY, eris. 

CHILLA. Appeau, fifflet avec le- 

uel on imite le chant des oifeaux. L. 

x avium cantum imitans. 

Clavos de chilla. Broquettes , clouds 
à latte. Lat. Afferibus fgendis clavuli. 

CHILLADOR , RA, adj. m. ES f. 
Piaillard , piaillarde , qui rend un fon 
aigu. Lat. Acuse clamans , antis. 

CHILLADOR. Crieur, qui, lorf- 
qu'on chátie un criminel, marche de- 
vant, & publie le crime pour lequel 
on le punit. Lat. Preco, onis. 

CHILLAR , v. ». Crier , criailler, 
piailler , parler haut , d'un ton aigu; 
pergant. Lat. Inclamare. : | 

No bace fino cbillar. Il ne fait que : 
crier. . 

Porque cbilla ufled ? pourquoi criez- 
vous ? 

Ejte.bombre no bace fino cbillar. Cet 
homme ne fait que crier , ou piailler. 

CHILLAR. Piper, appeller le gi- 
bier avec un pipcau. Lat. Zlice /i- 
bilare. 

CHILLAR. Petiller, fe dit par al- 
lufion du hruit que fait une chofe 
que Pon fait frire, ou de la graiífe 
qu'on jette dans le feu. L. Striderc. 

Hacer chillar. Faire crier quel- 
qu'un. Lat. 4d clamorem aliquem com- 
pellere. 

* CHILLADO , pa, p.f: Qui 

Oo . rend 


fort 


- 
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rend un fon aigre & pergant. C'eft un 
terme badin. Lat. Stridens. 

. CHILLIDO , f. m. Cri, piaillerie, 
ton de fauífet. Lat. Elatws clamor , 


oris. 
chaffeurs fe fervent pour attirer les 
lapins en imitant leur cri, furtout 
lorfqu'ils font en amour, lequet eft 
fait avec une plume de Milan, ou- 
verte comme une flûte. L. /llex , icis. 

CHILLON, /. 11m. Crieur, criailleur, 
brailleur. Lat. Vociferator , oris. 

CHILLON. On appelle ainfi par 
allufion un crieur public. Lat. Pre- 
co, Onis. 

CHILLON. Broquette , clou à lat- 
te. Lat. Claviculus , 3. 

Chillon Real. Clou plus gros que 
la broquette ordinaire. Lat. Clauus 


grandior. 

CHILO , /. s. Voyez Cbylo. 

CHIMENEA, /. f. Cheminée , l'en- 
droit où l'on fait du feu. Lat. Ca- 
sninus y i. i 

* CHIMENEA. On appelle ainfi par 
fynecdoche , le tuyau par où fort la 

mée d'une cheminée au deflus des 
toits. Lat. Camini fpiraculnm , i. 

* CHIMENEA. Se prend au figuré 
pour la tête d’un homme yvre. Lat 


Coput , its, 
- + CHIMERA, /. f. Chimére , ima- 
gination vaine. L. Cbimera , e. 

CHIMERA , au figuré. Difpute, 
querelle, débat, chimére , idée fan- 
en Lat. Jurgium , ii. Somnus. 

C RICO, CA , adj. m. EJ f. 
Chimérique, fabuleux, imaginé fans 
fondement. L. Commentitius , a, um. 

* CHIMERINO , NA, adj. t. ES f. 
'T. anc. Qui a rapport àla chimére. 
L. Commentitius , a, um. 

CHIMERISTA , adj. d'une term. 
Séditieux , eufe, mutin, ine , brouil- 
lon, ne, femeur, eufe de mauvais 
difcours , rapporteur, eufe, querel- 

,eufe. L. Z'urbulentus , a , um. 

* CHIMERIZAR, v. a. Imaginer 
des chiméres , méditer des chofes im- 
poffibles. Lat. Zzamia volvere. à; 

* CHIMICA , f. f. Chymie , art de 
réfoudre les corps en leurs principes 
par le moyen du feu. L. Cbymia, e. 

* CHIMICO , fm. Chymifte , qui 

rofefle la Chymie, Voyez Alchimifta. 
La. Chymicus , i. 

. CHIMICO, CA , adj. m. ES f. Chy- 
mique, qui concerne la Chymie. L. 
CUS, 4, um. 

. * CHIMPHONIA, J. f. Vielle, 
infrument de Mufique à cordes. L. 
AManuleata fambuca , e. 

CHINA, /. f. Petite pierre, petit 
caillou , gravier. L. Scrupus, 3. 

CHINA. China, plante, ou écor- 
ee qu'on nous apporte dela Chine & 
qui guérit la fiévre. 

CHINA. Porcelaine de la Chine. 
Lat. Figulina Sinica. 
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en una. china. S'arriter à 


Tropezar ) 
des bagatelles , être irréfoln, s'embar- 
rafler de peu de chofe. Lat. 4d /cro- 


2 ere. 


NCHARRAZO , /. w. Ferrail- 
lement , bruit , cliquetis d'épées nués 
les unes contre les autres, ou fur le 


bles. Lat. Cimex, icis. 

* No bai mas chinches que la manta 
llena. Expreffion dont on fe fert pour 
marquer la grande quantité, ou l'a- 
bondance d'une chofe. 

* Refr. De amigo à amigo cbincbe 
en el ojo. Ce Proverbe condamne les 
confidences outrées. 

* CHINCHERO , f. ». Claie à 
prendre les punaifes. Lat. Cvatitium 
cimicum receptaculum , i. 

* CHINCHILLA, /..f. Efpéce d'é- 
cureuil qu'on trouve dans les bois 
du Perou, dont la peau eft couver- 
te d'un poil fort doux, & trés pro- 
pre pour les maux d'eftomac. 

* CHINCHORRERIA , /. f. Bour- 
de, menfonge , babil, caquet. Ce mot 
n'eft plus ufité.. Lat. Nuge, arum. 

CHINCHORRERO , /. ». Four- 
be, trompeur, impofteur , conteur 
de fornettes. Lat. Circulator , oris. 

CHINCHORRO , /. #1. Petit bateau 
avec lequel les Indiens vont à la pé- 
che. Lat. Scapba Americana pifcatoria. 

CHINCHORRO. Sorte de flet 
dont les Pécheurs Efpagnols fe fer- 
vent. Lat. Rete, is. 

CHINELA , /. f. Mule, pantoufle 
fans talon , qui ne couvre que le bout 
du pied. Lat. Crepida, e. 

CHINELA. Claque que les femmes 
potent pour fe garantir dela boué. 

oyez Cbapim. 
HINILLA, à CHINITA, ff. dim. 
de China. Petit gravier qui entre dans 
les fouliers en marchant, Lat. Scru- 


pulus , 1. 

* CHINO, NA, Jubfl. m. ES f. 
Chien Turc, qui nait fans poil, & 
qui craint extrêmement le froid. L. 
Canis Sinicus. 

* Somsos Chinos? Suis - je un Chi- 
nois? Ce qui revient au méme que 
fi l'on difoit , Me prenez-vous pour 
un ignorant, ou pour nne bête ? 

* CHIO Chio, /. ». Piou piou, 
pi pi. Cri des petits moineaux. Lat. 
Pipitus, ds. 

* . Chio, chio , fobre mi trig». 
Ce Proverbe fe dit de ceux qui fe 
querellegt & qui fe difputent pour 


CHI 
des chofes qui ne les regardent point. 

CHIQUERO , -/. m. Etable e 
chons. Lat. Hara, e. ^ 

CHIQUICHAQUE , /. m. Bruit 
qui refulte du frotement d'une chofe 
contre une autre. Lat. Ex collifoe 

, oris. 

HIQUICHAQUE. Scieur delong, 
qui fcie en pleine rué. Lat. Æfate- 
riarins fecfor , oris. 

CHIQUILLO , LLA, adj. m. © f. 
dim. de Chico, Petit , te, fe dit ordi- 
nairement aux petits enfans. C'eft 
un terme d'amitié. Lat. Puellulus, 
8 , ut. 

* CuiQUILLO , Se dit per ince 
d'un homme qui cherche à paroitre 

lus jeune qu'il n'eft. 

CHIQUITICO , CA, adj. t. E f. 
Très petit, tc. Lat. Nwison pufillus, 
a, um. 

CHIQUITO, TA, adj. m. ES f. 
dim. de Chico. Extrémement petit. 
Lat. Paroulas , a, ses. 

Hacerfe cbiquito. Affe&er de paroi- 
tre ignorant, fimple, & idiot. Lat. 
Seip/um deprimere. 

* Refr. Oveja chiquita cada año es 
corderita. Ce Proverbe fignifie qu'on 
ne doit pas juger des hommes fur 
les apparences. 

* CHIRAGRA , /. f. Chiragre, 
goutte aux mains. C'eft un terme Grec 
ufité en Médecine. L. Chiragra, «. 

* CHIRIBITIL , /. m. Grenier, 

letas, chambre fous le toit, dans 

quelle on ne peut entrer qu'à qua- 
tre pieds. Lat. Cenaculumn , $. 

CHIRIGAITA , /. £ Terme ufité 
dans la Murcie. Efpéce de citrouille. 
Lat. Cucurbite genus. 

CHIRIMIA, /. f. Chelemine , in- 
ftrument à vent, qui ne ditfére da 
hautbois , qu'en ce qu'il a le pavillon 
plus large & plus ouvert. Lat. Li 
£uus. 

CHIRIMIA. Celui qui joué de l'in- 
ftrument dont on vient de parler. 
Lat. Tibicen, inis. 

* CHIRINOLA , /. - Sorte de pe- 
tit jeu de quilles auquel les enfaus 
s'amufent. Lat. AMetarum dudas, i. 

CHIRINOLA, au figuré, Conte 
embrouillé, événement compliqué, qui 
caufe de l'inquiétude , & qui met 
l'efprit à la torture. Lat. Zmplicatio, 
onis. 

* CHIRIVIA , /. f. Chervis. Plante 
qui reflemble au panais. Lat. Ser, 
eris. 


* CHIRIVIA. Bergeronette , petit 
oifeau. Le méme que Aotacilla. L. 
Motacilla, «e. : 

* CHIRLADA, f. s». Terme'de 
Bohémiens. Baftonade. 

* € , uU. n. Parler vite & 
fort haut, avec acharnement , colére 
& dépit, entaffant paroles fur paror 
les, de maniére que n'ayant pas le 
tems de. bien prononcer , on pigra 

qu 
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que les fyllabes cbir, chir, d'où ce 
verbe eft dérivé. Lat. Blaterare. 

CHIRLAR , €. 4. Frapper , bleffer, 
balafrer , taillader, donner du tran- 
chant de l'épée. Lat. Ferire. 

CHIBLAR , en jargon, parler , con- 
verfer de quelque maniére que ce 
puiffe être, babiller , caqueter. Lat. 
Confabulari. 

Tantareis à chirla come. Expref- 


' fon Proverbiale dont on fe fervoit 


en parlant de ceux qui s'affembloient 
pour manger enfemble & pour con- 
verfer en pleine liberté. 
CHIRLADO , DA, f. f. du verbe 
Chirlar dans la fignification a&ive. 
Frappé, ée, bleflé , ée. Lat. Ca/us, 


a, unm. 

"CHIRLE, f. 5. Sorte de raifin 
fauvage, qui n'a point de confiftan- 
ce, & qui s'écrafe entre les doigts 
lorfqu'on le manie; fon vin eft fi 
foible qu'ou l'appelle Agua cbirie. L. 
Uva agreflis. 

CHIRLE. On appelle ainfi au figu- 
ré tout ce qui n'a point de fubftan- 


ce, & qui n'a que l'apparence. Lat. , 


Res vana. 

CHIRLERIA, /.f£ T. burlefque 
& hazardé. Crierie , babil, caquet. 
Lat. Garrulitas , atis. 

CHIRLERIN , f. m. T. de Bohé- 
miens. Voleur qui ne dérobe que des 
chofes de peu de valeur. Lat. /Han- 
ticularius , ii. 

CHIRLO,/. m. Balafre , eftafilade 
au vifage. L. Stigma, atis. 

* Ref. Mi marido vá à la mar 
cbirlos mirlos à bufcar , fi. quiera ven- 
ga fi quiera no , cbirlos mirlos me tengo 
yo. Ce Proverbe tire fon origine du 
ftratagéme dont fe fervit une femme 
pour le débarraffer de fon mari, lui 
confeillant de s'embarquer pour aller 
chercher des cbirlos mirlos , l'a(Turant 
que c'étoit une marchandife fort ra- 
re, dont il pourroit tirer un trés 
grand profit. On l'applique à ceux 
qui paflent leur tems à conter des 
nouvelles qui n'ont aucun fondement : 
les mots Chirlos mirlos fignifient fim- 
plement une fiétion € un menfonge. 

CHIRLON. Terme de Bohémiens. 
Parleur , hablenr, babillard , di- 
feur de rien. Lat. Garrulus, i. 

* CHIROGRAPHARIO, adj. T. 
de ‘pratique. Chirographaire. Créan- 
cier dont la dette n'eft fondée que 
far un billet fous feing privé. Lat. 
Ex Jyngrapha-creditor , oris. On pro- 
nonce le ch comme un k. | 

* CHIROGRAPHO, /. mm. Billet, 


promefle fous feing privé. Lat. Syn- | 


grapba , e. 

* CHIROMANCIA , /. £. Chiro- 
mancie, l'art de deviner par l'infpe- 
étion des lignes de la main. L. Chiro- 
mancia , € 7 

CHIROMANTICO,ca, adj.:.C9 /. 
Chiromancien , qui fait profeflion de 
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la Chiromancie. Lat. Chiromanticus , 


a, um. 

* CHIRONEO , NEA, adj.m.£2 f. 
Chironien , fe dit des plaies , des 
ulcéres , des tumeurs dont la cure 
eft extrémement difficile. On vou- 
loit dire par là qu'il n'appartenoit 
qu'à des Chirurgiens aufh habiles 
que le Centaure Chiron, d'en entre- 
prendre la guérifon. Lat. Chironius, 


a, um. 

* CHIRONIO , f tm. Panacée, 
plante qui croit fur le mont Pelion, 
ainfi appellée du Centaure Chiron qui 
la découvrit le premier. Lat. Chiro- 
1109, y 

* CHIRONOMANCIA, f. f. Le 
méme que Chiromancia. 

* CHIROTHECA , J.f. Gant. On 
n'employe ce mot que dans le ftile 
badin. Lat. Cbirotbeca , æ. 

CHIRRIADOR, BA, adj. m. € f. 
Bruyant, te , qui fait un bruit aigre, 


pergant , comme les roües de voiture | /; 


mal graiflées, ou les gonds d'une 
porte. Lat. Stridens. 

C IAR, «. ». Bruire, faire 
un bruit aigre, pergant, petiller , 
craquer. Lat. Stridere. Crepitare. 

CHIRRIAR. Gazouiller , commen- 
cer à chanter, en parlant des oifeaux. 
Lat. Garrire. 

* CHIRRIAR, T. hazardé & bur- 
lefque. Entonner le Kyrie Eleifon en 
détonnant & en s'arrétant beaucoup 
fur chaque fyllabe, comme font les 
enfans dela do&rine à Madrid, lorf- 
qu'ils vont à quelque enterrement : 
Braire au lieu de chanter. 

CHIRRIAR. T; de Marine. Don- 
ner du fifflet, comme font les Comi- 
tes fur les galéres, pour faire manœu- 
vrer les forcats. 

CHIRRIAR. Métaph. Siffler la li- 
notte, boire à longs traits. 

CHIRRICOTE, /. mm. Sobriquet 
qu'on donne en Efpagne aux Prétres 


François, à caufe qu'en chantant le 


Kyrie, ils doublent l'r,& difent Kirrie. 

CHIRRICOTE. T. de mépris , qui 
fignifie un fot, un nigaud , mais dans 
ce fens c'eft un terme forgé. Lat. 
Ineptus. 

CHIRRIDO, /. s. Cri pergant que 
jettent les oifeaux, lorfqu'ils fe voyent 
pourfuivis ou pris. Lat. Stridor, oris. 

CHIRRIO, /. ». Bruit pergant & 
défagréable que font les roucs des 
charrettes. Lat. Srridor. 

CHIRRION, /. 1m. Tombereau à 
charrier du fumier & des ordures. 
Lat. Plauftrum , i. 

CHIRRIONERO , /. t». Charretier 
de tombereau, boueur. Lat. Zuta- 
rius y i. 

* CHIS, interjecf. dont on fe fert 
pour appeller quelqu'un & le faire 
arréter. Hé! hola! hem! chit. Lat. 


Heus. 
* CHISCHAS, /. rm. Cliquetis que 
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font des épées en frappant l'une con. 
tre bs Lat. Enfum inter fe flrepi. 
tus, 45. 

* CHISGARAVIS , /. m. Etourdi 
qui fe méle des chofes qu'il n'entend 
point, entremetteur , intriguant. Lat, 
Ardelio , onis. 

* CHISGUETE, /. ». Petite quan- 
tité de vin qu'on boit avec un vaiffeau 
dont le goulot elt extrémement étroit, 
Coup , trait, gorgée d'eau, de vin, 
ou de liqueur. Lat. Hauflus, ss. 

CHISMAR , v. a. Voyez Chifinear. 

CHISME , fs. Faux rapport qu'on 
fait pour brouiller deux perfonnes en- 
femble. Lat. Sw/urratio , onis. 

* Refr. Págafe el Senor del cbifme, 
mas no del que le dice. On abhorre le 
mal, quoiqu'on foit aife des avanta- 
ges qui nous en reviennent. 

CHISMEAR, «. a. Rapporter ce 
qu'on dit, femer de faux bruits pour 
brouiller les gens enfemble. Lat. Su. 


urrare. 
CHISMERIA , /. f£. L'a&ion de fai- 

re de faux rapports. Voyez Cbifme. 
CHISMERO, RA, adj. m. EY f. 

Terme peu ufité. Le méme que Chi 


mofo. 

CHISMOSO, sa, adj. m. € f. 
Raporteur, qui fait de faux rapports, 
& qui dit des chofes qu'il auroit dû 
taire , brouillon, ne. L. Sx/urro , onis. 

Es un cbifmofo. C'eft un raporteur.. 

* CHISPA , /. f. Etincelle qui fe 
détache du feu, ou par la violence 
de Pair qui l'agite, ou par le mou- 
vement ou la percuflion de la matiére 
qui brule, ou qui renferme des parti- 
cules ignées , comme la pierre à fufil.. 
Lat. $cintslla , Ro 

CHisPA. Les Catalans appellent 
ainfi un fufil. Lat. Sciopetus , ¿. 

CuisPA. Eclat, parcelle d'un dia- 
mant qu'on travaille. Lat. .Adaman- 
tium fragmen , inis. 

CHISPA. Se dit au figuré d'un hom- 
me turbulent, brouillon,inquiet, poin- 
tilleux , & fnjet à fe mettre en colére. 
L. Homo inquies , preceps , iracundus. 

CHISPA, en jargon, Faux rap- 
port. Lat. alfa delutio. 

Echar chifpas. Se fâcher, fe mettre 
en colére, jetter feu & flamme. Lat. 
Excande/cere. - 

CHISPAR, ©. a. Terme de Bohé- 
miens. Faire des faux raports, femer 
des diffentions. Lat. Rumores ultró ci- 
troque deferre. 

HISPAZO, /. m. Coup que don- 
ne une étincelle, ou l'impreffion qui 
en réfulte. Lat. Srintille illifus , ús. 

* CHISPAZO , au figuré , faux 
rapport qu'on fait à quelqu'un. Lat. 
Clainculartus fufurrns , i. 

CHISPEAR, «. ». Etinceler, jet- 
ter des étincelles , comme font le feu 
& le fer rougi, lorfqu'on les bat fur 
l'enclume. Lat. Scintillare. . 

CHISPEAR. Se prend aufli pour 
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briller , reluire , éclater. Lat. Fulgere. 
Micare. 

* CHISPERO , adj. qu'on appli- 
que à la fufée volante, à caufe du 
grand nombre d'étincelles qu'elle jet- 
te, lorfqu'elle éclate. Lat. Pyrobolus, 
crebris micans igniculis. 

CHISPO. Voyez Chi/guéte. 

CHISPORRETEAR , ó CHISPOR- 
ROTEAR, v. 5. Crever, petiller, 
éclater avec bruit, en parlant des 


, fufées lorfqu'elles font en l'air. Lat. 


Crebros ignes cum fragore emittere. 

CHISPORRETEO, /. 1. T. vul- 
gaire. Son, bruit, éclat d'une fufée 
qui créve en l'air. Lat. Stridor, oris. 

CHISPOSO, SA, adj. m. ES f. 
Bruyant, te , petillant, te, éclatant, 
te , le dit d'une matiére combuftible 
difpofée à jetter beaucoup d'étincelles 
loríqu'on la brüle. Lat. Stridens. 

* CHISTAR , v. ». Parler bas, ou 
entre fes dents, marmoter , chucho- 
ter. Lat. AJutire. 

No chiflar, ni miflar. Ne parler , ni 
mouvoir. Expreflion vulgaire $ ba- 
dine qui fignifie fe taire, ne point 
parler, ni ne faire aucun mouvement 
pour cet effet. Lat. Ne mutire quidem, 

No cbifles palabra. Ne dites mot, 
ne parlez pas. 

CHISTE , f. m. Bon mot, plai- 
fanterie , repartie fpirituelle. Lat. Ar- 
gutie , arum. 

CHISTE. Signifie auffi Raillerie 
fine, délicate. Lat. Argutize, arum. 

Hacer cbifte de alguna cofa , fe rail- 
ler d'une chofe. Dar en el chifle, Péné- 
trer la difficulté d'une affaire, cn dé- 
couvrir le neud. Lat. Rem acu tangere. 

* CHISTERA, f. f. Corbeille étroi- 
te par en-haut, & large par en-bas , 
dans laquelle les pécheurs mettent le 
poi(Ton qu'ils prennent. Lat. Pifcato- 
ria cifla, «. 

CHISTOSO , sa, adj. m. ES f. 
Enjoué, ée, facétieux, eufe, plai- 
fant , te, agréable. L. Facetus, a, um. 

CHITA , /. f. Offelet d'un pied de 
mouton ou de bœuf, que les enfans 
fichent en terre, pour leur fervir de 
but loríqu'ils jouent au palet. Lat. 
Aftragalus , i. 

Caga cbitas. On appelle ainfi un 
petit homme mal fait , qui n'eft bon à 
rien. Lat. Homulus deformis £9 nibili. 

Dar en la chita. Donner au but, 
découvrir la vérité, trouver le nœud 
d'une affaire. L. Rem acu tangere. 

Juego de la chita. Jeu qui confif- 
te à ficher un offelet de pied de mou- 
ton on de bœuf en terre, & à ti- 
rer contre avec un palet pour voir 
qui l'attrapera. Lat. Ludus in quo ad 
imctam ojfeam iffum intendimus. 

No fe me dà dos cbitas. Je ne m'en 
foucie point, je m'en mets peu en 


peine. Lat. Non pili facio. 


No valer una chita. Ne valoir rien 
du tout. Lat. Nullius momenti effe. 
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Terar à dos chitas. Expreffion figu- 
rée, qui fignifie, prétendre à deux 
chofes à la fois. 

CHITICALLA , /. ». T. familier. 
Difcret, qui fgait fe taire € garder 
le fecret ; il fe dit auffi d'un rece- 
leur, d'un maquereau. Lat. Homo 
arcanus. 

CHITICALLAR , ©. s. Se taire, 
ne dire mot, garder le fecret, ne 
rien revéler, ne point faire de bruit, 
ne fouffler mot. Lat. Silentio aliquid 
tegere. 

* CHITO , /. 1. But, marque 
pour jouer au palet, à la boule. L. 
Meta, e. 

Irfe à chitos. Courir les buts. Phra- 
fe pour défigner un vagabond qui ne 
fait que courir les jeux. L. J’agari. 

CHITON. Verbe défe&if, qu'on 
n'employe qu'à l'impératif, pour im- 
pofer filence. Chut, tai - toi, taifez- 
vous. Lat. Sile. Tace. 

* Refr. Con el Rey y la Inquificion 
chiton. Ce Proverbe fignifie qu'il faut 
refpe&er les Souverains, € leur obéir 


‘fans réfiftance, de peur d'encourir 


leur indignation. 
CHITON , NA, adj. m. ES f. Ter- 
me burlefque & hazardé. Silentieux, 


- eufe , difcret, te, qui garde le fecret. 


Lat. Arcanus , a, ul. 

* CHO, snters. dont fe fervent les 
muletiers & les gens de la campa- 

e pour faire arréter les bétes de 
omme qu'ils conduifent. L. Ebo! 

CHOCADOR , JS. m. Affaillant, 
qui attaque avec impétuofité , ou qui 
répond d'yn ton aigre à ce qu'on lui 
dit. Le méme que Cbocante. Lat. Ag- 
greffor, oris. 

CHOCALLO ; f. m. Pendant d'o- 
reille. Lat. Znauris, is. 

CHOCAR , v. ». Choquer , heurter 
deux chofes l'une contre l'autre. L. 
Allidi. . 

CHOCAR , v. 5. Se prend par ana- 
logie pour attaquer, affaillir avec 
furie , combattre , fe battre , maltrai- 
ter. Lat. Zmpetu férri im aliquem. 
Confligere. 

CHOCAR. Signifie auffi par allu- 
fion , fe jetter fur quelqu'un, le mal- 
traiter de paroles ou de fait. Lat. 
Graviter aliquem offendere, 

Los exercitos cbocaron. Les armées 
s'éntrechoquérent. 

Dos galeras chocaron. Deux galéres 
s'entrechoquérent. 

Quatro navios chocaron. Quatre vaif- 
feaux s'entrechoquérent. 

Las armadas navales chocaron. Les 
armées navales s'entrechoquérent. 

CHOCAR. Signifie aufli toucher, 
atteindre , s'approcher. Lat. Pertin- 
gere. - 

CHOCAR. Choquer la raifon, re- 
pugner , revolter. Dans ce fens c'eft 
un verbe imperfonnel. Lat. Rationi 
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CHOCANTE , f. acf. du verbé 
Cbocar , Choquant , attaquant , fe dit 
d'un homme qui fe jette fur quel- 
qu'un avec impétuofité , qui s'oppofe 
vigoureufement à ce qu'on dit ou 
qu'on fait, qui n'eft pas d'une hu- 
meur endurante, & qui ne peut rien 
fouffrir. Lat. Aggreflor , oris. 

CHOCARREAR , v. ». Boufonner, 
badiner, plaifaznter, perdre le tems 
inutilement , l'employer à des chofes 
de pur badinage. L. cari. Nugari. 

e CHOCARRERIA , /. f. Badinerie, 
plaifanterie , baliverne, boufonne- 
rie, converfation inutile & triviale. 
Lat. Jocus , i. Nuge, arum. 

CHOCARRERO , /. m. Bouffon, 
badin , folátre, conteur de fornet- 
tes. Lat. Scurra, e. Nugator , oris. 

CHOCHA , /. f. Beccafle , oifeau de 
paffage. Lat. Rufticula, e. 

CHOCHEAR , c. ». Radoter, ou- 
blier ce qu'on a dit, fe fâcher de 
tout, & gronder fans cefle, tomber 
dans l'enfance. Lat. Detirare. Inep- 
tire. 

CHOCHEZ, /.f. Réverie, extra- 
vagance , manque de mémoire, éga- 
rement d'efprit, folie caufée par le 
trop grand âge. L. Deliramentum , i. 

CHOCHO, /. m. Lupin , plante qui 
croit dans l'Eftramadure & le Por- 
tugal , i d produit un grain rond 
de la groffeur d'une féve, qu'on ap- 
pelle auffi Cbocbo. L. Lupinus, i. 

CHOCHO. Pois fncré, groffe dra. 
gée toute de fucre, avec un peu de 
canclle dedans. Lat. Sacchäreus glo- 
bulus , 5. 

CHocHos. Bonbon, tout ce qu'on 
donne aux enfans pour les appaifer 
lorfqu'ils pleurent. L. Cupedia , orum. 

CHOCHO , CHA, adj. mn. Ed f. Ca- 
duque , décrépit , te , radoteur , eufe. 
Lat. Delirus,a , san. 

CHOCILLA , /. f. dim. de Chozs. 
Petite cabane , petite cahute, petite 
'hutte. Lat. Tuguriolum, i. 

CHOCLAR, v. a. Terme du jeu 
appellé Argolla. Faire paffer la bou- 
le par l'anneau appellé Argolía. Lat. 
Globum emittere , ut orbitam ferreum 
impetu trajiciat. 

CHOCLAR. Entrer précipitamment, 
fe gliffer dans quelque endroit fans 
être apperqu. L. Aliquo impetere. 

CHOCLO , f. ::. Le méme que 
Chanclo. : 

CHOCLON , f. »». L'action de fai- 
re palier la boule par l'anneau appel- 
lé Argolla. Lat. Globuli per annulum 
ferreum. trajectio , onis. 

CHOCO , f. m. Petite féche. Poil- 
fon qu'on appelle ainfi fur les cótes 
de Bifcaye & de Galice. Lat. Sepia 
minor. 

CHOCOLATE, /. ». Chocolat, 
boiffon compofée de cacao , de vanil- 
le, de fucre & de canelle. L. Potio 
ex cacao confeéta. 

* CHOCO» 
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V CHOCOLATE DE CARPETA.Cho- 
tolat de rideau. On appelle ainfi le 
vin en ftile burlefque, par allufion 
aux tavernes , od l'on appelle Carpe- 
ta le vieux tapis qu'on met à la por- 
te, afin que les paffans ne voyent pas 
ce qui s'y palle. Lat. inum, i. 

Es buen. chocolate. C'eft du bon cho- 
colat. 

Es mal chocolate. C'eft du mauvais 
chocolat. 

CHOCOLATERA , 9 CHOCOLATE- 
RO, f. f. ou m. Chocolatiére, caf- 
fetiére dans laquelle on fait le choco- 
lat. Lat. Olla potioni cacao perficiende 


deferviens. | 
CHOCOLATERO, /. s». Ouvrier 
qui fait le chocolat. Lat. Triturando 
condendoque cacao minifler, tri. 
* CHOCOLOTEAR. Voyez Chaco- 


lotear. 
* CHOFES, /. m. Le méme que 


Bofes. 

* CHOFISTA , f. ». Mangeur de 
frefure, de tripes ; qui vit de freflu- 
re, de tripes ; ce qui fe dit pour l'or- 
dinaire des pauvres écoliers , ou étu- 
dians. Lat. Oma/i comejtor frequens. 

CHOLLA, /. m. Le fommet de la 
tête. Lat. Vertex , icis. 

CHOLLA. Se prend aufli au figuré 

ur efprit, capacité, entendement. 
Lat. Judicium. Confilium , ii. 

Es bombre de cholla. C'eft un homme 
d'efprit. j 

No tener cholla. N'avoir ni efprit, 
ni jugement, ni capacité. 

* CHOPA, /. f. Poiflon qui naît 
fur le bord de la mer parmi les ro- 
Chers ; il eft petit, plus long que lar- 
ge, couvert d'écailles , avec une tache 
noire à la queué : il eft fort fain, & 
fort favoureux. Lat. Pifcis genus. 

* CHopa. En terme de marine, 
place que l'on pratique pour le timon- 
nier fur le haut de la ponppe d'un 
vaiflean, prés de l'épars, € qu'on 
éléve autant qu'il faut, pour qu'il 
puifle s'y tenir commodément. Lat. 
Caja in pofleriori navis parte. 

CHOPO , /. m. Aulne, arbre dont 
l'écorce eft blanche; il croit dans les 


. lieux humides , ce qui fait qu'il 


groflit en trés peu de temi. Lat. 4 
nus, d. 

CHOQUE , fem. Choc & rencontre 
de deux chofes, auffi-bien que le bruit 
qui en réfulte. Lat. Colo, onis. 

CHOQUE. Choc, petit combat de 
peu de durée. Lat. Confiictus, ds. 


El choque duró dos boras. Le choc: 


dura deux heures. 

El choque fu) fangriento. Le choc 
fut fanglant. 

CHOQUE, au figuré, furprife, fai- 
fiflement, coup que porte à l'enten- 
dement une chofe qui arrive. Lat. Zni- 
mi commotio, oni. 

CHOQUEZUELA , /. f. T. d'Anz- 
tomie. La rotule, petit os qui eft au 
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deffus du genou. Lat. Rotula, e. 

CHORCHA, /. f, Le méme que 
Chacha perdiz. 

* CHOREO, /. m. 'Trochée, pied 
de vers Latin compofé de deux fylla- 
bes, dontla premiére eítlongue, & 
la deuxiéme bréve, comme AÁrnus. 
Lat. Choræus pes. 

* CHORIAMBO, /. m. Coriambe , 
led de vers latin compofé de quatre 
Ívllabes + dont les deux du milieu 
font bréves, & les deux des extrémi- 
tés longues. Lat. Cboriambus pes. 

CHORIPHEO, /. m. Coriphée , 
Prince , Chef, Supérieur d'une Com- 
munauté, d'un Ordre , d'une Hiérar- 
chie. Lat. Coripbeus, i. 

CHORISTA, /. ». Chorifte, chan- 
tre du chœur. Lat. Cborifla, e. 

CHORIZO, fm. Cervelas , faucif- 
fon, grolle fauciffe. Lat. Botulus, i. 

O, f. m. Pluvier , oi- 
feau de la groffeur d'une perdrix. Lat. 
Pluvialis , is. 

CHORLITO. Courli, oifeau de la 
groffeur d'une perdrix,dont la couleur 
eft blanche , avec quelques plumes 
bleuës ; il fréquente le rivage de la 
mer, & les bords des riviéres & des 
étangs. Lat. Pardalus, i. ' 

* CHORO, /. m. Chœur, dans le 
fens propre , & rigoureux, fignifie une 
troupe de perfonnes qui s'affemblent 
pour chanter & fe réjouir , *ou pour 
célébrer une chofe ; & dans ce fens 
on dit , le chœur des Anges, des Sé- 
raphins, des Saints &c. Lat. Chorus, E, 

CHORO. Chœur , partie d'une Egli- 
fe où l'on chante l'office divin. Lat. 

T empli abfs , idis. 

* CHORO. Cheur, fe prend auffi 
pour le cóté droit ou gauche du méme 
chœur; & amí l'on dit communé- 
ment le chœur du côté droit, le chœur 
du cóté gauche; de forte que pour 
fçavoir quelle eff la bande qui doit 
entonner chaque femaine , on fnet 
dans les Cathédrales & dans les Collé- 
giales, auffi-bien que dans les Commu- 
nautés , un écriteau au milieu de cha- 
que côté du chœur, qui porte ; bic ef 
Cborus. Lat. Chori pars dextra aut Leva. 

Andefe la paz en el Choro, à por el 
choro. Cette expreflion fignifie qu'on 
ne doit point s'inquiéter d'une chofe 
qui ne nous regarde point, ce qui re- 
vient au méme que Alla fe las baya. 
Lat. lpf viderint. 

* CHOROGRAPHIA,/. f. Choro- 
graphie, defcription d'un pays, d'un 
Royaume, d'une Province particulié- 
re. Lat. Chorograpbia, e. 

CHORREAR , «. s. Couler, dé- 
gouter, tomber goute à goute, en 
parlant des liqueurs. Lat. Srillare. 

Cborrear fangre por las narrizes. Jet- 
ter du fang par le nez. 

* CHORREAR, au figuré, répéter, 
refaire plufieurs fois la même chofe. 
Lat. Repetere. Ingeininare. 
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* CHORRERA , /: f. L'endroit d'où 
fort une quantité d'eau on de telle 
autre liqueur , qui coule enfuite na- 
tnrellement. Lat. Preceps aque dé- 
guxfus , ús. 

* CHORRERA. On appelloit ainfi 
au figuré, lorfqu'on portoit encore 
la golille, le cordon de l'ordre que 
les Chevaliers portoient. fur la poi-. 
trine. Lat. Monile gemmeum ab ipfo 
collo ad imum pectus decurrens. N 

CHORRETADA ,/.f. Cours, écou- 
lement , jet , bouillon impétueux 
d'une chofe liquide, Lat. 4que aut 
vini rivulus impetu erumpens. 

CHORRILLO, /.»s. dim. de Chorro. 
Petit coulant d'eau ou d'autres cho- 
fes liquides. Lat. Rivulus, i. - 

* CHORRILLO. Coutume qu'on a 
de demander , ou de faire une chofe, 
qui caufe du dégout & de l'ennui aux 
autres. Lat. Mos, oris. 

Ex. Tiene cborrillo de pedir. lla 
coutume de demander .continuelle- 
ment. - 

Ha tomado el chorrillo de venir ca-- 
da dia eflorbarme el tiempo. 1l a pris 
la coutume de venir tous les jours 
me faire perdre le tems. 

* CHORRO, /. +1. Ruiffcau , cou- 
rant, fource, chute d'eau qui fort 
avec impétuofité d'un endroit refferré. 
Lat. Rious, i. 

CHORRO. Pleine voix, effort de 
voix. Lat. Wocis plenior fonus, i. 

Ecbar el chorro. Efforcer fa voix. 

Cborro de fangre. Flux de fang. 

Soltar el chorro. Lácher la bonde 
pour faire écouler l'eau. 

CHOTACABRAS , fm. Tette-ché- 
vre , oifeau de nuit, ainfi appellé 
parce qu'il tette les chévres. Lat. Ca- 
primulgus , i. 

* CHOTAR, v. a. Tetter, fe dit 
des chevreaux. Voyez Chupar. 

* CHOTO ,/. m. Cabrit , chevreau 
de lait. Lat. Hinnulus, i. 

CHOTUNO , Na, adj. m. EJ f. 
Les bergers appellent ainfi les a- 
gneaux malades, maigres & foibles. 
Lat. Debilis ES imbecillis bedus. 

CHOTUNO. Puanteur , mauvaife | 
odeur, pareille à celle qui s'exhale 
du corps des agneaux qui font mala- 
des. Lat. Fetor, oris. 

* CHOVA,/. f. Efpéce de geai de 
la groffeur d'un pigeon, qui a les 
plumes noires & le bec verditre, 
ainfi appellé du fon chow chou qu'il 
rend loríqu'il chante. L. Gracculus , i. 

CHOZ , f. m. Bruit, fon d'un coup 
que donne une chofe contre une au- 
tre. Lat. Strepitus, ús. 

+ CHOZA, /. f. Cabane, hute fai- 
te de pieux, couverte de chaume & 
de branches d'arbre, dans laquelle 
les bergers & les laboureurs fe met- 
tent à couvert pendant la nuit. Lat. 
J'ugurium , di. 

CHOZA. Chaumiére , maifonnette. 

Oo 3 0n 


294 CHO 


On fe fert de ce terme lorfqu'on in- 
vite chez foi quelque grand Seigneur, 
le priant de vouloir bien honorer 
nótre petite chaumiére de fa préfence. 
Lat. Habitaculum, 5. 

CHOZNO, NA, adj. m. ES f. Nc- 
veu, ou niéce au quatriéme degré. 
Lat. Ex tertia nepote filius. 

* CHOZUELA , J. 1m. dim. de 
Choza. Petite cabane mal faite & tou- 
te démantibulée, L. Z'uguriolum , i. 

* CHRISMA , f: f. Chréme , huile 
confacrée par l'Evéque , dont on fe 
fert pour donner l'extréme Onétion à 
un malade. Lat. Chrifima , atis. 

No «ole nada , fuera de la Chrifma. 
Cet homme, en mettant à part le 
titre de Chrétien, ne mérite pas la 
moindre eftime. 

- * CHRISMAR, v.a. Oindre de chré- 
me celui que l'on batife , ou que l'on 
confirme. L. Sacro cbrifmate inungere. 

.* CHRISMAR, au figuré, bleffcr 
quelqu'un au front avec une épée ou 
un bâton, le fabrer. Lat. Faciem ali- 
cujus fligmatibus exarare. 

CHRISMADO, pa,p.p. du v. 
Chrifmar. Oint, te de chréme. Lat. 
Sacro cbrifmate inunclus , a , um. 

* CHRISMERA , /. f. Chrifmal, 
vaifleau d'argent dans lequel on gar- 
de le chréme. Lat. Chrifinatis pixi- 


dula , «. 

- CHRISTIANAMENTE , adverbe. 
Chrétiennement, en bon Chrétien. 
Lat. Coriftiane. 

CHRISTIANAMENTE.  Dévote- 
ment, religicufement, picufement , 
vertueufement. Lat. Pit, Prob). 

CHRISTIANAR , ©. e.  Batifer 
quelqu'un , le rendre Chrétien par le 
moyen du Batéme. Lat. Sacris Chrifls 
myhhertis aliquem initiare. 

CHRISTIANADO, pA, f. p. du 
verbe Cbriflianar. Bàtifé , ée , rendu , 
ue Chrétien, ne. Lat. Sacris chrifli 
syfleriis initiatus , a, um. 

CHRISTIANDAD , /..f. Chrétien- 
té, le corps de tous ceux qui pro- 
feflent-la Religion Chrétienne. Lat. 
Chrifliani. 

, CHRISTIANDAD. Chrétienté , ver- 
tu chrétienne , obfervation des pré- 
ceptes divins, pieté, religion. Lat. 
Chrifliana lex , virtus. 

* CHRISTIANESCO, Ca , adj. 
m. EY f. Tout ce qui a rapport au 
Chrétien. Ce mot elt peu ufité. Lat. 
Cbriflianus , a , um. 

* CHRISTIANILLO, LLA, adj. 
m. EJ f. dim. de Chrifliano. Néophite, 
nouveau Chrétien. Lat. Veopbitus , i. 

* Ref. Puerco frefco , y vino nuevo, 
Chrifliærillo al cementerio. Ce Pro- 
verbe fignifie au propre que le cochon 
& le vin font extrémement nuifibles 
à la fanté, & au figuré, que les plai- 
firs font dangereux. 

CHRISTIANISMO, f. m. Chriftia- 
nifme. Le corps des fidelles qui pro- 
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feflent la Religion Chrétienne. Lat, 
Chriflianifmus , 1. 

CHRISTIANISMO. Se prend auff 
pour le Batéme méme. 

CHRISTIANISSIMAMENTE , 
adv. fuperl. 'Trés Chrétiennement. L. 
Piiffimi. 

CHRISTIANISSIMO, MA, adj. 
ue m. ES f. Très Chrétien, ne, 
trés zélé pour la gloire de Dieu & 
pour le bien de fon prochain. Lat. 
Chriflianifonus , a, um. 

CHRISTIANISSIMO. "Trés Chré- 
tien, eftle titre qu'on donne par an- 
tonomafe aux Rois de France. Lat. 
Cbriflianiffimus. 

CHRISTIANO, NA, adj. m. ES f. 
Chrétien, enne, celui qui fuit la loi 
J. C. & quia regu le batéme. Lat. 
Cbrifianus, a, san. 

CHRISTIANO. Chrétien, dévot, 
pieux , adonné aux exercices de pieté, 
Lat. Pius. Probus. Devotus, a, um. 

CHRISTIANO NUEVO. Nouveau 
Chrétien, celui qui a embraflé depuis 
peu le Chriftianifme, ou qui def- 
cend de parens Juifs, Mahométans 
ou idolàtres, & qui s'eft converti. 
Lat. Neopbitus , i. 

CHRISTIANO VIEJO. Vieux Chré- 
tien, celui qui defcend de parens qui 
ont toujours profeílé le Chriftianifme. 
Lat. Prifce fidei bomo. 

CHRISTIANO, NA, adj. s. ES f. 
Chrétien, ienne, quiappartient aux 
Chréticns , ou à la Religion Chrétien- 
ne. Lat. Chriflianus, a, um. | 

. 4 la Cbrifliana. Expreffion adver- 
verbiale. A la facon des Chrétiens. 
Lat. More Chrifliano. 

Moros y Chrifliános. On appelle 
ainfi les fêtes publiques que l'on don- 
ne, dans lefquelles les uns font ha- 
billés à la Morefque, & les autres 
à la mode des Européens. Lat. Zu- 
dicra Mauros inter , Chriflianofque con- 
certatio. 

* CHRISTIFERO, RA, adj. m. 
ES f. Qui a toujours fon cœur, fa pen- 
fée élevée vers Dieu. Lat. Deo devo- 


tus, A, Um, 

* CHRISTO , /. m. Chrift, mot 
Grec qui fignifie Oint. C'eft le nom 
qu'on donne au fils de Dieu.Lat. Cbri/- 
tus, 1. 

Poner como un Cbriflo. Maltraiter 
quelqu'un cruellement. Lat. Lxcru- 
ciare aliquem. 

Pobre de Chrifto. On appelle ainfi 
celui qui renonce volontairement aux 
biens de la terre, pour fuivre la loi 
de Jefus- Chrift. Lat. Chrifli pau- 
per, eris. 

Orden de Cbriflo. Ordre de Chrift, 
ordre de Chevalerie, inftitué par De- 
nys fixiéme Roi de Portugal, & con- 
firmé par le Saint Siége l'an 1220. 
Lat. Chrifli ordo equeftris. 

CHRISTUS , f. m. T. anc. Le mé- 
me que Cbriflo. Le premier eft un mot 
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Latin I dont on ne fefert plus. Lat. 


+ 
CHRISTUS. Petite croix qu’on met 
à la tête de l'ABC, que nous ape 
pellons croix de par Dieu. L. Zn fron- 
te puerilium elementorum fignata crux , 


cis 

Eflar en el Chriflus. Etre à la croix 
de par Dieu. Expreflion métaphori- 
que. Etre novice dans un art. Lat, 
Prima artis rudimenta vix attigife. 

No faber el Chriftus. Ne fcavoir ni 
A ni B, être tout-à-fait ignorant. 

* CHROMATICO, adj. d'une term. 
T. de Mufique. Chromatique, un des 
trois fyftémes de Mufique qui procé- 
de par deux fémitons & une tierce 
mineure. Lat. Chromaticus, a, um. - 

CHRONICA, /..f. Chronique, hif- 
toire drcíTée fuivant l'ordre des tems. 
Lat. Chronica , orum. 

CHRONICO, cA, adj. m. Ed f. 
Chronique, qui dure longtems , il 
ne fe dit que de certaines maladies. 
Lat. Chronicus, a, wm. 

CHRONICON , /. m. Récit abrégé 
des événemens ,  rapportés fuivant 
l'ordre des tems. Lat. Chronicon, i. 

CHRONISTA , /. m. Chronologif- 
te. Auteur qui écrit l'hiftoire des, 
tems, hiftorien, annalifte, hiftorio- 
graphe. Lat. Annalium fcriptor , oris.- 

* CHRONOGRAPHIA ,/. f. Chro- 
nographie , mémoires , hiftoire des 
tems. Lat. Chrorograpkia, Temporurs. 
bifloria. ' 

* CHRONOGRAPHO, /. m. An- 
nalifte. Lat. Annalium /criptor , oris. 

CHRONOLOGIA , /: f: Chronolo- 
gie, do&rine des tems. Lat. Chrons- 
logia. Scientia temporum. - 

* CHRONOLOGICAMENTE,adp. - 
Chronologiquement , felon l'ordre des 
tems. Lat. Cbromologicé. 

CHRONOLOGICO , CA, adj. ax. : 
€ f. Chronologique, qui appartient 
à la Chronologie. Lat. Chrenologicus, 


a, um. 

CHRONOLOGO, /. m. Chronolo- 
gife , ou Chronologue , celui qui fçait 
a Chronologie. L. Chromologus , i. 

* CHRYSANTEMO, /. f. Mar-. 
guerite blanche, fleur des prés, œil. 
de bœuf. Plante foible & rameufe, 
dont les tiges font liffes , & les feuil- . 
les découpées inégalement. Ses fleurs , 
font jaunes & rondes , elle croit aux 
environs des villes. Lat. Chryfas- 
femon , i. 

* CHRYSOCOLA, /. fF. Chryfo- 
colle , borax , foudure dont on fe fert 
pour fouder l'or, l'argent & les au- . 
tres métaux. L. Chryfocolla, e. - 

* CHRYSOCOMA , J. f. Chryfoco-" 
me. Plante qui croit dans les lieux 
fombres & pierreux à la hauteur d'un 
palme. L. Chry/ocoma. 

* CHRYSOGONO , /. f. Plante 
rameufe , dont les feuilles font fem- 
blables à celles du chêne. Ses flcurs 

fervent 
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fervent à faire des guirlandes. Lat. 


Chryfogonus , i. e 

CHRYSOL. Voyez Chrifol. 

* CHRYSOLITHO, /. mm. Chry- 
folite , pierre précieufe tranfparente , 
de couleur d'or. Lat. Chbryfolitbus , j. 
- * CHRYSOMELA , /. sm. Petit 
coing jaune, rond & odoriferant. L. 
Cotoneum snalum , i. 

* CHUBARBA , f. f. Plante qu'on 
ne trouve en Efpagne que fur le mont 
de Calpe, prés de Gibraltar. L. Plan- 
te Hifpanice genus. — 

* CHUCA, /. f. Le côté concave 
d'un offelet. Lat. Tali concavum la- 


$us y eris. 

* CHUCERO, f. 5. T. de Bohé- 
miens, Le méme que Zadrom de bo- 
cadillo. 

CHUCHE , f. m. T. de Bohémiens. 
Le vifage, la face. L. Facies, ei. 

CHUCHEAR. Voyez Cucbucbear. 

. CHUCHERIA, /. f. Nipe, babio- 
le, colifichet , friandife qui ne coute 
pas beauconp. Lat. Cupedia. Cruflu- 
da , orum. . * uA 

Que bara ufled de fus cbucberias ? 
Que ferez-vous de vos babioles ? 

Guarde ufted fus cbucberias. Gardez 
vos babioles. 

Ejtas chucherias fon buenas para los 
niños. Ces. babioles font bonnes pour 
les enfans. 

- De que firven eftas chucherias? À quoi 
fervent ces babioles? 
- CHUCHERIA. Challe aux oifeaux 
& aux bétes fauves, dans laquelle on 
employe la rule & l'adreífe pour at- 
traper le gibier. Lat. Decrpula , e. 
HUCHERO ,/. sm. Celui qui chaf- 
fe aux petits oifeaux avec des chou- 
ettes , des filets, des perches & au- 
tres inventions femblables. Lat. 4Au- 


ctps , ups. 

* Refr. Labrador cbucbéro , nunca 
buen apéro. Ce Proverbe fignifie, qu'un 
homme qui perd fon tems à des cho- 
fe inutiles , n'eft jamais à fon aife. 

* CHUCHO, /. m. Oifeau no&ur- 
nes & mauvais comme la chouette. 
Lat. Avis nocfurne genus. 

CHUCHO, ínterj. Dont on fe fert 

ur appeller les chiens. Chouchou. 


at. Heus. 
CHUCHUMECO, /. m. Sobriquet 
u'on donne à un petit homme mal- 
Lit & méprifable par fa conduite. L. 
Comtemptibilis bomuncio , onis. 
* CHUCHURRAR , v. «. Piler, 
broyer, écrafer, écacher, applatir 
une chofe à coups de marteau, au 
point dc lui faire perdre fa figure. 
€e mot eft peu ufité. L. Contundere. 
CHUECA, /. f. La croffe , jeu dcs 
payfans. Lat. Difci ludus. 
CHUECA , en jargon , c'eft l'épaule. 
Lat. Humerus , i. 
* CHUECAZO, /. ». Coup don- 
né à la boule avec la croffe. L. Difci 
ejaculatio , onis. 
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CHUFA 9 Ff. bo Raillerie $ plaifan- 
terie, bon mot, la&ion de fe mo- 
quer d'une períonne. Lat. Jrrifo, 
ohis. 

CHUFA. Sorte de petit fruit dont 
on compofe une boiflon fort faine & 
fort agréable. Lat. Cypirus , i. 

CHUFAR, ©. s. TT. peu ufité. Se 
moquer, fe railler d'une chofe, la 
tourner en ridicule. L. Zrridere. 

CHUFETA,/.f. Voyez Cbufa. 

CHUFLETAA , /. f. Raillerie, pur 
fanterie qui ne fignifie rien, c 
fonnette , badinerie , bouffonnerie. 
Lat. Jocus , i. Facetie , arum. 

CHUFLETERO, AA , adj. m. ES f. 
Railleur, eufe, plaifant, te, fa 
tieux, eufe, difeur de bons mots, 
badin, ne, bouffon, ne. Lat. Fef- 
Livio , a, um. 

CHULADA , J.f. A&ion indécente 
& indigne d'un homme fenfé , polif- 
fonnerie. Lat. Scurrilis jocus , i. 

* CHULAMO, Ma, /. m. Y f. 
En jargon, petit garçon ; petite fille. 
Lat. Pufi ,onis. Puella, «e. 

CHULERIA, /. f. Bouffonnerie, 
raillerie piquante , indécente d'aétlon 
& de bouche. Lat. Scurrilis focus, i. 

CHULERIA. En Murcie, fignifie 
la méme chofe que fingerie. Lat. 
Mimica gefliculatio , enis. 

CHULETA , /. f. Fricandean , ra- 
gout. Lat. Vituline carnis condimen- 
tum, i. Il fe dit auffi d'une levnre 
de viande fort mince, qu'on met fur 
le gril avec du fel & du poivre. Gril- 
lade. Lat. Craticulà tofta caro, nis. 

CHULILLO , f. m. dim. de Chulo. 
Petit bouffon', petit finge , petit 
éveillé, fe dit à un enfant. Lat. 4r- 

utulus puer. 

CHULLA , /. f. Cótelette de mou- 
ton à mettre fur le gril. Lat. Ver- 
vecina cefla craticulá torrenda. 

. CHULO , La , J: ». €? f. Homme 
qui a des faillies fpirituelles , mais 
qni déplaifent à ceux qui en font té- 
moins, tant par le fens que par la 
facon de les dire. Lat. Scurrilis, e. 

CHULO. Valet de boucherie qui 
court à pied les taureaux 'dans les 
courfes publiques. Lat. Zauris agi- 
tandis devotus minifler. 

CHULO, LA, en jargon , Petit 
garçon , petite fille. Lat. Pufo , onis. 
Puella, e. 

CHULA. Petite fille qui fe profti- 


tue au premier venu. Lat. Merelri- 


cula , e. 

CHUNGA, f f. Raillerie, plai- 
fanterie que font plufieurs perfonnes 
de ce qu'une autre a dit ou fait. L. 
Sale conditi joci. 

Eflar de cbunga. Etre de belle hu- 
meur, badiner agréablement, rail- 
ler finement. Lat. Lepidé jocari. 

CHUPA, ff. T. pris du Fran- 
çois, Vefte du jufte - au - corps. 

* CHUPADERO , 2A , adj.m. C7 fi 
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Qui fuoe, qui tire le fuc ou la fub- 
ftance d'une chofe. Lat. Ab/orbens. 

CHUPADERA. On appelle ainfi 
la veine émulgente, qui abforbe les 
férofités des reins par la voie de l'n- 
rine. Lat. Emnulgens vena, e. 

CHUPADOR , f. m. Hochet de 
criftal. qu'on attache au cou des en- 
fans à la mammelle. Lat. Crepur- 
día, orum. 

CHUPADOR, RA, adj. m. ES f. 
Qui fuce , qui tire le fuc ou la i. 
ftance d'une chofe. Lat. Aborbens. 

CHUPADURA, J.f. Sucement , 
l'a&ion de fucer, de tirer, d'attirer, 
de tetter ; il fe dit aufli des marques, 
ou de l'effet qu'elle produit. Lat. Ex- 

Juéfio , onis. 

* CHUPALANDERO, / ». On 
appelle ainfi dans la Murcie les coli- 
magons qui s'attachent aux arbres & 
aux plantes. Lat. Zimax, acis. 

CHUPAR, v. a. Sucer , tirer dou- 
cement avec la bouche le fuc ou la 
fubftance d'une chofe, -tetter. Lat. 
ids - 

HUPAR. Sncer, boire, r 
attirer à foi l'humidité, en paran 
des arbres & des plantes. Lat. Bi- 
bere. Ebibere. 

CHUPAR. Mgtaph. Sucer, dé. 
pouiller une perfonne de ce qu'elle 
a , petit à petit, avec rufe , fuperche- 
rie, adrefle. Lat. Exfugere. 

Chupar la Sangre. Sucer le fang, 
fe dit des forciéres, qui felon l'opi- 
nion vulgaire, fucent le fang des 
petits enfans. Lat. Sarguinem alicui 
Jamiam ebibere. : ) 

Cbupar la fangre. Boire, fucer le 
fang, fe dit figurément des perfon- 
nes ambitieufes du bien d'auttui, 
nerf font x denis , &autres 
gens de cette efpéce ; au figuré, boire 
le fang. Lat. Sampwimem cbiberr. 

Chuparfe los s. Se lecher les 
doigts. Lat. Digitos fugere. —- 

* CHUPANTE, fart. acf. du v. 
Chupar. On appelle ainfi celni qui 
fuce un homme, & qui lui óte fon 
bien peu à peu, en le flatant & en 
le cajeolant. Lat. Delinitor , oris. 

CHUPADO, pa, ls P. du verbe 
Cbupar dans toutes les acceptions. 
Sucé , ée. Lat. Exfuétus, a , um. 

* CHUPADO , Se dit par analogie 
ag homme qui n'a que la peau & 

es 08, 

* CHUPATISMO, /. m. T. bur- 
lefque , hazardé & hors d'ufage. L'art 
de fucer quelqu'un, & de lui tirer 
fon bien , en le flatant & en le cajeo- 
lant. Lat. Adulatio , onis. 

* CHUPATIVO, va , adj. m. ES f. 
Abforbant , te, qui a la proprieté de 
fucer & d'attirer à foi le fuc ou la 
fubftance d'une chofe. Lat. 4Ab/or= 
bens, entis. 

- * €HUPON ,f. m. Sucon , marque 
qui refte für la peau lo veste 
En 
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fortement. Lat. Suétio , ouis. 

* CHUPONA , /. f. Femme qui 
fuce ceux qui ont à faire à elle, une 
fangfué qui ruine fes amans. Lat. 
Avara meretrix , icis. 

 CHURIZO. Voyez Chorizo. . 

CHURLA ,/.f. Sac de toile cou- 
vert d'un autre de cuir, dans lequel on 
met la canelle pour la traniporter 
od l'on veut, fans qu'elle perde fa 
vertu. L. Cinnamomo plenus culeus , i. 

CHURRE ,/. 11. Graiffe épaiffe & 
dégoutante qui découle de quelque 
chofe , ou ce qui lui reffemble. Lat. 
Pinguis bumor defluens , entis. 

.CHURRILLERO , AA , f. m. € f. 
Babillard, de , caufeur , eufe , jafeur, 
enfe, parleur, eufe, conteur, eufc 
de fornettes.. Lat, Zoquax, acis. 

CHURRIBURRI , /. #. Terme bas 
& vulgaire. Lie du peuple, popu- 
lace, concours de toutes fortes de 
gens enfemble. Lat. Fix vulgi. 

* CHURRIENTO, TA, adj. m. 
€ f. Gras, plein de graiffe , d'où 
il femble que la graiffe veuille couler. 
Lat. Sanie aut bumore madidus, vel 
defluens , entis. 

CHURRULLERO, /. ws. Déferteur. 
Voyez Defertor. 

CHURRUPEAR, v. s. T. burlef- 
que. Buvoter, IDCORSE firoter, fa- 

ongs traits. Lat. 
Pitifare. | 
. CHURUMBELA ,/.£ Chalumeau, 
inftrument à vent fort ufité parmi les 
bergers. Lat. Calamus, i. 

CHURUMO, /. 11m. T. vulgaire & 
burlefque. Suc, humeur des corps, 
fuc des plantes, féve des arbres. L. 
Succus , i. 

Poco cburimo , Se dit lorfqu'il y a 
peu d'argent , ou peu à manger dans 
un endroit. Lat. Curta fupellex. 

CHUS. Terme qu'on n'employe 
que dans le ftile familier. No decir 
chus ni mus , fe taire, ne dire mot. L. 
Ne mutire quidem. 

CHUSMA , f. m. Chiourme , toute 
la bande des forgats d'une galére. 
Lat. Remiges, um. . | 

Chusma. Affemblée de plufieurs 
gens du commun. Lat. Turba, e. 

CHUSMA, en jargon, Foule de 
gens enfemble. Lat. Hominum multi. 
tudo, inis. 

CHUTEAR. Voyez Cucbucbear. 

CHUZAZO , /. :5. Coup de dard 
ou de javelot. Lat. eli icfu:, ii. 

CHUZO , /. 1. Dard , javelot , ar- 
me offenfive. L. Telum. Spiculum , i. 

Llover chuzos. Pleuvoir à verfe. 

Ecbar chuzos. Faire des bravades, 
jetter feu & flammes. Lat. Provoca- 
re. Se oflentare. 

* CHUZON,/. #1. augm. de Cbuzo. 
Gros javelot. Lat. Spiculum grandius. 

* CHUZON. Homme rufé , fin, ma- 
dré, qui ne fait rien á la háte. Lat. 
domo prudens , aflutus , verfutus. 
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* Refr. Razo, y corazón bacen 
buen cbuzon. Ce Proverbe fignifie que 
la juftice & le courage font les moyens 
les plus efficaces pour découvrir la vé- 
rité en tontes chofes. 

* CHYLO, /. m. Chyle, fucblanc 
dans lequel les alimens fe convertif- 
fent dans leur premiére tranfmuta- 
tión dans l'eftomac. Lat. Cbylus , i. 

CI 

CIA, f. f. L'os de la hanche, ou 
le coccix. Bat. Coxendix, icis. ; 

CIABOGA , /.fF T. de Marine. 
Tour en rond que les mariniers font 
faire à une galére, en ramant d'un 
côté, & en fiant de l'autre, Lat. Na- 
vis inbibitio , onis. 

* Hacer ciaboga. Expreflion peu 
ufitée. Tourner le dos , faire volte- 
face, s'enfuir. Lat. Terga dare. 

* CIAESCURRE, /. »:. T. de Ma- 
rine, Remorque, mouvement, allure 
d'un vaiffeau à voile , tiré par un 
vaiffeau à rames, qui le met hors de 
danger. Lat. Navis inbibitio , onis. 

* CIANCO, /. m. T. de Peinture. 
L'os de la hanche. Lat. Coxendix , 
icis. 

* CIANQUEAR, v. ». Mettre une 
figure à plomb, fur la hanche, en 
terme de Peinture. Lat. Coxendicem 
eleganter pingere. 

" CIAR, «. 5. Se retirer, s'enfuir à 
reculons. Lat. Retrocedere. . 

CIAR. Sier, en terme de mer , vo- 
guer à reculons, ramer en arriére. 
Lat. Navem retro inbibere. 

CIATICA, /.f. Sciatique, goute 
qui s'attache à l'emboiture des cuifles. 
Lat. Zfcbias , adis. 

* CIBDAD, CIBDADE, CIBDAT, 
f.f. Leméme que Ciudad. Les trois 
premiers mots ne font plus ufités. 

* CIBDADANO, /. m. Voyez Ciu- 


0. 

CIBERA, /.f. Le marc des noix, 
des amandes, ou des fruits aprés qu'on 
en a épreint la fubítance. Lat. ./Hag- 
ma, tis. Retrinentran, i. 

CIBERA. On appelle ainfi le bled 
qu'on jette dans la trémie du moulin 
à mefure que la meule tourne.: Lat. 
Frumentum infundibuli piflrinarii. 

Moler como cibéra. .Rouer, brifer 
quelqu'un de coups. Lat. Pugnis aut 
Juftibus contundere. 

* CIBICA, /. f. Fer de demi-aune 
de long, & de l'épaiffeur de la moitié 
du doigt; dont on fe fert pour ren- 
forcer l'aiffieu des voitures & des 
carroffes. Lat. Ferreuvs axis retinacu» 
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* CIBICON , /. m. Fer femblable 
au précédent , mais plus long, qu'on 
attache fous l'aiffieu d'un carofle ou 
d'une charrette , dans un aflemblage 
ménagé pour cet effet. Lat. Ferreum 
axis retinaculum grandius, 


CIC 


CICA , f. T. de Bohémiens. Bonr: 
fe où l'on met l'argent qu'on porte 
fur foi. Lat. Marfupium , ii. 

CICATERIA, /.f. T.de Bohémiens. 
L'a&ion de couper la bourfe à quel- 
qu'un. L. Furtiva zone feétio , onis. 

CICATERIA. Epargne baffe & for- 
dide dans une occafion d'honneur. 
Lat. Sordida parcimonia, e. 

* CICATERILLO, /. m. dim. de 
Cicatero. Petit flou, petit coupeur 
de bourfc. Lat. Zonarius feétor, oris. 

* CICATERO, /. m. Filou, cou- 


-| peur de bourfes. Lat. Zonarius fec- 


tor , oris. 

CICATERO. Avare, chiche, taquin, 
qui dans les occafions od il faut paroi- 
tre, épargne fordidement. Lat. Home 
Jordidè avarus. i 

CICATRIZ, ff. Cicatrice, mar- 
que qui demeure aprés qu'une playe 
eft guérie. Lat. Cicatrix , icis. 

Tiene el cuerpo lleno de cicatrices. I 
a le corps couvert de cicatrices. 

CICATRIZ, au figuré, remors de 
confcience. Lat. Confcientie firmita 


lus, i. 

CICATRIZAR, «v. a. Cicatrifer, 
confolider une plaie. Lat. Vuineri cin 
catricem obducere. 

CICATRIZADO, DA, f. p. du ver- 
be Cicatrizar. Cicatrifé , fée. L. Cicas 
tricibus obductus, a, um. 

* CICERONIANO, NA, adj. mm. 
€ f. Ciceronien, enne, qui tient du 
file de Ciceron. Lat. Ciceromianas , 
a , um, $ 

CICIAL. Voyez Cecial. 

* CICION , f. f. Fiévre tierce, fimo 
ple. Lat. Tertiane febris horror. 

CICLAN, /. m. Homme qui n'a 
qu'un tefticule, que nous difons par 


raillerie leger d'un grain. Lat. Altea. 


ro Lefliculo minor. 

CICOREA , JS. f. Chicorée fauvage, 
plante. Lat. Cicborium , ii. 

CICUTA, /. f. Cigue, plante ves 
nimeufe. Lat. Cicuta , e. 

CIDRA , /. f. Citre, forte de ci- 
tron de la groffeur d'un œuf d'autru- 
che. Lat. Citrus, i. 

CIDRAL , /. m. Lieu planté de ci- 
tres. Lat. Locus citris confitus. 

CIDRO, /. m. Citre, arbre qui 
porte le citre. Lat. Citrus, i. 

CIDRONELA , /. f. Citronelle, 
forte d'herbe fine qui a le gout du 
citre , & qu'on mange en falade. L. 
Melinum , i. 

CIEGAMENTE, ado. Aveuglé. 
ment , inconfidérément , fans connoif= 
lance de caufe , fans expérience , fans 
raifon , fans réflexion , à la. boulvué, 
Lat. Ceci. Temerè, incon/ultà. 

CIEGO, Ga, adj. m. € f. Aveu. 
gle , qui eft privé de l'ufage de la 
vué, ou naturellement ou par acci« 
dent. Lat, Cecus, a, um. 

CIEGO. Aveugle, inconfideré , im4 


| prudent , qui agit fans. réflexion, qui 


as 


Fura 


Segun estab 
Ce. ur | 
fant i| eh 
Frecrecns. 
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se confidére rien. Lat. Cecus. 

CIEGO. Aveugle, fe dit des paf- 
fions qui offufquent la raifon. 

CIEGO. Se prend au figuré , pour 
bouché, fermé en parlant d'un che- 
min, d'un paíffage dont on a fermé 
les avenués avec de la terre & des 
broffailles. Lat. Aditu impervius, 4, 


au. 

A ciegas. Le méme que Ciegamente. 
. El ciego no diflingue de colóres. Un 
aveugle ne fçauroit juger des cou- 


curs. 

* Refr. En tierra de ciegos , el tuerto 
es Rey. Dans le pays des aveugles, 
le borgne eft Roi. 

* Refr. Soñaba -el ciego que via, y 
foñaba lo que queria. Ce Proverbe, ou- 
tre le fens litteral, fe dit de ceux qui 
fe perfuadent aifément ce qu'ils dé- 
firent. $ 

* Refr. Un ciego guia d otro ciego. 
Un aveugle en conduit un autre. 

El juego de la gallina ciega. Jeu de 
Colin maillard. 

CIELO, /. m. Ciel, région au def- 
fus des Elémens, fimple, incorrup- 
tible , avec divers orbes, od font pla- 
cés le Soleil, la Lune, les Etoiles 
& les autres Planétes. Lat. Celum , 3. 

CreLo. Ciel , féjour des Bien- 
heureux, le Ciel empirée. L. Celum , 
eterna beatorum fedes. 

CiELO,Ífe prend fouvent par Mé- 
tonymie pour Dieu méme. L. Deus, i. 

CrELO. Ciel, Air. Lat. Aer, eris. 

Cielo de cama. Ciel de lit. L. Leét; 
smbella , e. 

Cielo de coche. L'impériale d'un car- 
role. Lat. Rhede umbella, e. 

Cielo de la boca. Le palais de la bou- 
ehe. Lat. Palatus, i. 

Cielo rafo. Le plafond d'une cham- 
bre. Lat. s ed , aris. 

A cielo defcubierto. A la belle étoi- 
le, à découvert. Phrafe pour expri- 
mer qu'une perfonne eft dénuée de 
tout fecours. Lat. Omni auxilio nudus. 

Comprar el Cielo. Acheter le Ciel par 
des aumones & d'autres bonnes œu- 
vres. Lat. Celum virtutibus affequi. 

Dar el grito que fe ponga en el cielo. 
Poufler un cri qui aille jufqu'au Ciel, 
fe plaindre violemment. Lat. Clamo. 
res ad aftra efferre. 

Eflar hecho un Cielo. Expreffion mé. 
taphorique, qui fignifie , qu'il régne 
beaucoup de magnificence & de dé- 
votion dans une Eglife. Lat. Jucundi- 
tate EN amenitate affluere. 

Mudar cielo. Changer d'air, chan- 
ger de lieu , de maifon , de pays. Lat. 
Cœlum mutare. 

Ni por el cielo, ni por latierra. Par 
aucune chofe créée. | 

Querer fübir al Cielo fin alas, à fin 
efcaléra. Vouloir venir à bout de quel- 
que chofe fans employer les moyens 
néceffaires pour réufhr. Lat. Mobri 


inania. 
Tom. I. 


CIE 
Tan facil como dar una puñada en el 


cielo. Se dit pour marquer l'impoffibi- 
lité d'une chofe. 
Se 


Tomar el cielo con las manos. 
mettre exceflivement en coléte. 

Ver los cielos abiertos. Voir les cieux 
ouverts, étre dans une joye extréme, 
à caufe d'un bonheur qui nous eft ar- 
rivé contre nôtre attente. Lat. Celum 
ferire vertice, 

Volar al cielo. S'envoler au ciel. 

Bolver los ojos al cielo. Implorer la 
miféricorde de Dieu. 

Ss el cielo fe cae , nos cogera debaxo. 
Si le ciel tomboit , il y auroit bien 
d'alouéttes prifes. 

IEN , f. m. Cent, nombre qui 
vaut dix fois dix. Lat. Centum. 

CIENAGA, J.f. Creux qu'on ren- 
contre dans les champs & dans les 
chemins , où l'eau de la pluye & des 
ruiffeaux qui s'y jettent, fe corrompt , 
ce qui forme un bourbier qu'on ne 
peut franchir qu'avec beaucoup de 
peine. C'eft proprement ce que nous 
appellons un bourbier. Lat. Zacsza 
cenofa. 

CIENAGA , au figuré , Bourbier , 
fentine de toutes fortes de vices & de 
crimes. Lat. Pitiorum cenum. 
CIENAGO, J. m. Le méme que 


Ciénaga, 

CIENCIA , /. f. Science, connoif- 
fance certaine d'une chofe par fes prin- 
cipes. Lat. Scientia, e. 

CIENCIA ADQUIRIDA. Science ac- 

uife par l'application ou par l'étude. 

t. Scientia fludio comparata, ' 

CIENCIA INFUSA. Science infufe, 
fcience que Dieu communique aux 
hommes , comme il le fit à l'égard de 
Salomon. Lat. Scientia infufa. 

Cierta ciencia. Science certaine , 
pleine connoiffance de caufe, phrafe 
qui ne s'employe que dans les privilé- 
ges, graces & dépéches des Sonve- 
rains. 

CIENO, /. m. Fange, limon, boué, 
terre corrompué par l'humidité & par 
le tems. Lat. Cenum , i. 

* CIENTIFICAMENTE , adv. 
Scientifiquement, d'une maniére fcien- 
tifique, felon les régles de l'art. Lat. 
Scientifice, à 

* CIENTIFICO, CA, adj. m. ES 
f. Scientitique, qui a dela fcience. 
Lat. Scientificus , a , um. 

CIENTO , fm. Le méme que Cien. 
Cent; mais avec cette différence que 
cien précéde toujours les fubftantifs , 
comme cien dias, cien anos, cien do- 
blones ; au lieu que ciento fe met tou- 
jours aprés , comme los años fon ciento, 
los dias fon ciento &c. Lat. Centum. 

Cien hombres , cien mugexes , cien ca- 
ballos , cien doblones. Cent hommes , 
cent femmes, cent chevaux, cent 
piftoles. 

CIEN. Voyez Ciento. 

Cien mil. Cent mille. 
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Cien caentos. Cent millions. 

CIENTOPIES , /. m. Cent pieds, 
efpéce d'infe&e ainfi appellé à canfe 
du grand nombre de pieds qu'il a, 
Lat. Millepeda, «e. 

* CIERNA, 0 CIERNE, /. f£. La 
fleur de la vigne. Lat. Vitium fruc- 
tus in florem ensicans, 

En cierne. adv. En fleur, fe dit au 
figuré des chofes qui font encore fort 
éloignées de leur perfeétion. Lat. Zea 
maturus , a, um. 

CIERTAMENTE, adv. Certaine- 
ment, indubitablement , avec certi- 
tude, d'une maniére ccrtaine, fans 
le moindre doute. Lat. Certé. 

CIERTO , TA, adj. m. ES f. Cer- 
tain, ne, afluré, ée, für, re, con- 
ftant, te, indubitable, infaillible, 
imman uable , véritable, clair, re, 
manifeíte. , A, UM. 

CIERTO. Certain , fignifie auffi 
une chofe indéterminée , comme es 
cierto lugar , en certain lieu, cierta 
nocbe, une certaine nuit. Lat. Qui- 
dam 


E 6 m. 

CIERTO. Certain, fe prend quel- 
quefois pour plus que probable, für 
en quelque maniére, fi l'on en juge 
par ce qui a précédé. 

CiERTO. Equivaut auffi à tel, 
telle. Lat. Zoii; , e. : 

Ex. Se bizo la efcritura con ciertas 
condiciones. On palTa le contra& fous 
telles claufes. 

CrERTO. Employé comme adver- 
be, fignifie véritablement. L. Certè. 

* Cierto cierto. 'Trés certainement. 

* Ciertos fon los Toros. La chofe eft 
très certaine. 

Por cierto. Certes, en vérité. On 
l'employe dans ce fens comme ad- 
verbe. 

Ser cierto. Siendo cierto. Tener por 
cierto. Etre affuré, étant affuré , te- 
nir pour certain & pour vrai. 

Dexar el cierto por lo incierto. Laif 
fer le certain pour l'incertain. 

No eflar en lo cierto. Etre dans l'cr- 
reur , fe tromper. | 

CIERVA, /. f. Biche, la femel- 
le du cerf. Lat. Cerva, e. 

CIERVO , f. m. Cerf, animal à 
quatre pieds que tout le monde con- 
noit. Lat. Cervus , i. 

* CIERZO, /. +. Vent qui vient 
du Septentrion , qui eft froid & fec, 
vent de bize. L. Aquilo , onis. 

Tener ventana al Cierzo. Avoir une 
fenétre au vent du Nord , fignifie au 
figuré , avoir beaucoup de vanité. L. 

entofe gloria aviditate ferri. 

CIFAQUE, /. m. Terme d'Anato- 
mic. Péritoine, membrane qui envelope 
les parties internes du bas ventre. 
Lat. Peritoneum , ii. "E 

CIFRA, J. f. Chiffre, écriture fe- 
crette , qu'on ne peut entendre qu'on 
n'en ait la clef. Lat. Arcane nota , 
arupt. 

Pp 


CIPRA. 
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CIFRA. Chiffre, caractére dont on 
fe fert pour exprimer les nombres. 
Lat. Numeralis nota, «. 

En cifra. En chiffre. Expreffion ad- 
verbiale dont on fe fert, lorfque quel- 
qu'un raconte une chofe d'une ma- 
niére, obícure $ embrouillée. Lat. 
Per ambages. Obfcurè. 

En cifra , fignifie aufli briévement, 
fommairement. Lat. Breviter. Sum- 
snatim. 

CIFRAR , o. a. Chiffrer, écrire en 
chiffre. L. Arcanis notis fcribere. 

CiFRAR, au figuré, abréger , ré- 
duire, raccourcir un difcours, une 
chofe. Lat. Tn pauca cogere. 

CIFRAR, fignifie aufli contenir, 
tenir , enfermer , embrafler, com- 
pros. Lat. Complecti. Compreben- 

ere. 

* CIFRARSE , ©. r. Se réduire. L. 
Conflare. consister. 

Ex. Todo el faber de Fuláno fe ci- 
fra en efto. Tout le bien d'un tel fe 
reduit à ceci. 

CIFRADO, pA, f.f. du verbe 
Cifrar dans toutes fes acceptions. 
Chiffré, ée. Lat. Arcanis notis fcri- 
tus. In pauca coactus , a, un. 


CIGARRA , /. f. Cigale, forte d'in- |: 


fe&e qui vole, & que tout le monde 
connoit. Lat. Cicada, e. 

CIGARRAL , /. m. On appelle ain- 
fi à Toléde un verger fermé de 
murailles , oú l'on va fe divertir dans 
certains tems de l'année. Lat. Po. 
marinm , di. 

CIGARRO, /. m. Rouleau de la 
groffeur du doigt, fait avec des feuil- 
les de tabac , dont on fe fert pour fu- 
mer en guife de pipe. Lat. Zabaci 
folia in tubum convoluta. 

CIGONINO , f. mm. Cigogneau. Pe- 
tit de la Cigogne. Lat. Ciconie pul- 
dus . 


YE 3 

CIGONUELA, /. s. dim. de Ci- 
gueña. Petit oifeau qui reflemble à 
la cigogne , mais qui eft plus petit. 

CIGUENA , /. f. Cigogne , oifeau 
allez connu. L. Ciconia, e. 

CIGUEñÑA. Ferrement qui embraf- 
fe le mouton qui fontient la cloche , & 
où s'attache la corde pour la fonner. 
Lat. Campane baflile ferreum. 

CIGUEÑA. La manivelle d'un tour. 
Lat. Manubrium, ii. 

* CIGUENEAR, ©. ». T. peu ou 
point nfité. Craqueter , fe dit du bruit 
que la cigogne fait avec le bec. Lat. 
Ciconiam crepitare. 

CIJA , f. A T. Aragonois. Gre- 
nier : c'eft proprement un puits con- 
ftruit de pierres de taille, qu'on 
ferme d'une groffe pierre, lorfque 
le grain eft dedans. L. Horreum , ei. 

CILANTRO, fm. Le même que 
Culantro. 

CILICIO , /: s. Cilice, tifín de 
poil rude & piquant, que plufieurs 
* perfonnes portent par mortificátion. 


CIL 


Lat. Hircini pili textum , i. 

CiLICI0. On appelloit antrefois 
ainfi une efpéce de gros tiffu fait de 
foie de cochon & de fanglier, qu'on 
mettoit au devant des murailles, pour 
les garantir des coups des afliégeans. 
Lat. Cilicium , ii. 

* CILLA, /.f. Lieu deftiné pour 
y enfermer les grains & le$ fruits 
qu'on donne pour la Dixme. L. Hor- 
reum , i. 

* CILLAZGO, f. m. Droit que 
payent les intéreffés aux Dimes, pour 
la levée & la garde des grains & 
des fruits qu'ils perçoivent. L. Mer- 
ces pro reconditione frugum in granario. 

* CILLERERO, /. m. Cellerier, 
on appelle ainfi dans les Ordres des 
Bénédi@ins & des Bernardins , celui 
qui a foin des provifions du Couvent. 
Lat. Oeconomus , i. 

CILLERIZO , /. 5:. Le méme que 
Ciliero. 

* CILLERO, /. m. Celui qui a 
foin des grains & des fruits qu'on 
léve pour la dixme, & qui en rend 
compte à ceux à qui ils appartien- 
nent. Lat. Decumarum pre[lationum 
curator , cuflos. | 

CILLERO. Puits, ou lieu fouter- 
rain en forme de puits, où l’on met 
les grains. Lat. Horreum, i. 

CIMA, /f.f. Cime, le fommet, 
la partie la plus haute d'une mon- 
tagne, d'une maifon, d'un rocher, 
d'un arbre. L. Cacumien , inis. Apex , 
icis. 


Cima, fignihe auffi Perfe&ion , | 


achevement, derniére main d'un ou- 
vrage. Lat. Suprema, «el poflrema 
operis manus. 

CIMA. Voyez Cyma. 

4 la Cima. Expreflion adverbialc 
ancienne , qui fignifie la même chofe 
qu'à la fin. Lat. Tandem. Denique. 

* CIMARRON, NA, adj. m. ES f. 
Sauvage, féroce, indompté; Il fe 
dit ordinairement des taureaux & au- 
tres animaux , & quelquefois des gens 
ruftiques. Lat. erus. Indomitus , 


& , um. 

CIMBORIO , /. :. Petite coupole 
qui furmonte la lanterne d'un dóme. 
Lat. Tholus, i. 

CIMBRA , JS. f. Terme d'Archite- 
Gure. Ceintre, la courbure d'un arc. 

CIMBRAR , v. a. Cingler, frap- 
per avec quelque chofe de délié, 
comme avec un fouét, ou une houf- 
fine; plier une gaule ou une houf- 
fine en la fecouant en l'air. Lat. Wir- 
gam concutere. 

CIMBRAR , au figuré & en ftile 
vulgaire, Cingler , fraper quelqu'un 
avec quelqtie chofe de délié, comme 
un fouet, une baguette, une houf- 
fine. Lat. Virga aliquem diverberare. 

* CIMBRARSE, v. r. Se plier, 
fe courber, fe vouter, fe doubler. 
Lat. Fiecti. Infleóti. Cureari. 


CIM 


CIMBRADO, DA, f. f. du verbe 
Cimbrar dans toutes fes acceptions. 
Cinglé, ée. Lat. Concuffus. Infiexus, 


a, um. 
CIMBREÑO, ña, adj. m. €9 f- 
Flexible, pliant comme une baguet: 
teverte ou un ofier. L. Flexibilis , e. 
CIMBRIA, /. f. Ceintre, arcade 
de bois fur laquelle on bátit les 
voutes. Voyez Cimbra. 

* CIMBRONAZO, /. m. Coup de: 
fleuret. Le méme que Cintarázo. 

* CIMENTADOR , /. #5. Fonda: 
teur, celui qui jette les premiers 
fondemens d'une ville, d'une maifon , 
ou de tel autre édifice. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Fundator , oris. 

CIMENTAL , adj. d'une term. 
Fondamental , principal. L. Cmes: 

titius, a , um. 

CIMENTAR, o. a. Fonder, ou 
vrir, jetter ,. pofer les fondemens 
d'un édifice. L. Fundamenta ponere, 

* CIMENTAR , au figuré, Affer- 
mir , renforcer une chofe pour la ren- 
dre plus durable, cimenter, lier, 
affurer, fortifier. Lat. Fundare. 

* CIMENTAR. Cimenter, affiner, 
purifier l'or par le ciment. Lat. 4s- 
rum ad m excoquere. 

CIMENTADO, DA, p. p. du v. 
Cimentar dans toutes fes acceptions. 
Fondé, ée. Lat. Fundatus. Excodius, 
8, um. | 

* CIMENTERA, / f. L'art de 
bâtir, & de jetter les fondemens d'un 
édifice. Lat. Ars cœmentaria. 

CIMENTERIO , /. mm. Cimetiére, 
lien où l'on enterre les morts. Lat. 
Cementerium , ii. 

* CIMENTERIO. Cimetiére. On 
appelle ainfi dans un fens plus éten- 
du, un endroit oà il y a eu, & ou 
il y a beaucoup de corps morts, 
comme un champ de bataille. Lat. 
Cadaveribus flratus locus. 

CIMERA. Cimier , ou panache 
d'un cafque. L. Galee apex, icis. 

CIMERA. Cimier, terme de Bla- 
fon, ce qui furmonte l'écu ; comme 
cafque , couronne, mitre. 

CIMERA. Cimier, c'eft auffi en 
termie de Blafon , tout ornement qu'on 
met au haut de l'Armet , comme une 
tête de chien, un griffon, un chi 
teau &c. 

CIMIENTO, f. :». Bale, fonde- 
ment de quelque édifice que ce foit. 
Lat. Fundamentum , i. 

Sobre buen cimiento buen edificio Je 
hace. Sur un bon fondement on fait 
un bon édifice. 

CIMIENTO. Fondement , bale, 
rincipe , fource , origine d’une cho- 
e. Lat. Fundamentum, i. 

CIMIENTO REAL. Ciment royal, 
ciment, feu dont on fe fcrt pour af- 
finer & purifier l'or. Lat. Zuri ex- 
coqu endi mo dus. 


* CIMILLO ,/. s. Verge d'environ 











CIM 


"une aune & un quart de longueut, 
qu'on attache par un bout à la bran- 
.che d'un arbre, & par le milieu à 
une feconde branche. A l'autre ex- 
. trémité , eft un petit plateau fur le- 
quel on met un pigeon , qui fert d'ap- 


peau pour en attirer d'autres. Onat-: 


tache à cette méme extrémité une 
corde , que le chaffeur, qui doit étre 
_caché, tient par un bout: en tirant 
la corde, il fait remuer le báton, 
le pigeon voltige, & ceux qui paf- 
Sent auprès, viennent fe percher à 
cóté, ce qui donne la facilité au 
chafleur de les tuer à fon aife. Lat. 
Columbinum ilicium, ii. 

* CIMORRA, /. f. Morfondure , 
efpéce de rhume qui attaque lcs che- 
vaux, lequel eft occafionné par un 
 xefroidiffement de cerveau. Lat. Abeu- 
ma caballinum. 

CIMORRO, /. m. Clocher d'nne 
Eglife. Ce mot a vieilli. Lat. Tur- 
ris , is. 

* CINABRIO, /. »m. Cinnabre , 
Liqueur rouge qui découle d'un arbre 
ui croit dans l'Afrique, dont les 
eintres fe fervent pour les ouvrages 


qui demandent de la délicateífe. Lat. . 


Cinnabrium , ii. 


CINABRIO. Se dit aufli du Ver- 


on. 
* CINAMOMINO , f. m. Nom d'u-- 


ne forte d'onguent aromatique. Lat. 
Cinnamominum unguentum , i. 

CINAMOMO , jf. 5. Cinnamome, 
arbre affez femblable à celui qui don- 
ne la canelle. L. Cinnamomurn , i. 


CINCA, /. f. Terme du jeu de 


quilles. C'eft quand la boule pañfe au 
milieu des quilles fans en abatre au- 
cune, chou blanc. Lat. Z5 #etarion 
dudo aberratio globi ab areû luforia. 
Hacer una cinca. N'abattre aucune 
quille, faire un chou blanc. 
CINCEL, /. m. Cifeau, outil de 
tailleur de pierre , &c. L. Scalprum, i. 
». CINCELAR , v. a. Graver, cife- 
ler, fculpter , tailler. Lat. Celare. 
Scalpere. 
" CINCELADO, DA, f. p. du ver- 
be Cincelar. Gravé, ée, cifelé, ée, 
Ículpté , ée. Lat. Celatus. Scalpro in- 
cifus, a, um. : $ 
CINCHA , f. f. Sangle , bande pla- 
te de cuir, ou de tiffu de chanvre, dont 
on fe fert pour aflurer une felle, 
ou un bàt fur une monture. Lat. 
Cingulum , i. 

7 ,0 venir rumpiendo cinchas. Cou- 
rir à toute bride, pour arriver plu- 
tôt au gite , ou dans l'endroit où l'on 
& affaire. 

Apretar las cincbas, Serrer bien les 
fangles, pour que la felle ne tour- 


ne pas. 
.. CINCHADURA , /. f. L'a&ion de 
fangler une monture. Lat.- Cinguli 
&dfiricfio , onis. 


CINCHAR, v. a. Sangler , ferrer,. 
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la fangle d'une felle, on d'un bát. 
Lat. Cingula fubftringere. 

CINCHAR LA POLLA, en terme 
du jeu de l'hombre. Faire la poule, 
ou donner codille. 

CINCHADO, DA, p.p. du verbe 
Cincbar. Sanglé, ée. Lat. Cingulo fub- 

cius y a, um. 

El caballo efta cinchado. Le cheval 
eft fanglé. 

* CINCHO, f. m. Ceinture de cuir, 
de bufle ou de telle autre matiére, 
dont les chartiers , les muletiers & les 
payfans fe fanglent. Lat. Cingulum , i. 

CINCHO. Cercle de fer qu'on met 
autour des moyeux des roués pour 
les rendre plus folides. Lat. Anuslus 
ferreus: modioli rote adflritforius. 

CINCHO. Clayon à fromage, qui 
fert à les égouter. L. Fifcella, e. 

CiNCHO. Terme d'Archite&ure. 
Sorte de bande ou de cordon qui 
entoure un édifice au deflous des 
croifées. Lat. Cingulum , i. 

CINCHUELA, /. f. dim. de Cin- 
cba. Petite fangle. L. Cingulum tinus. 

CINCO ,/. 5$. Cinq, nombre d'Ari- 
thmétique. Lat. Quinque. 

No Saber quantas fon cinco. Se dit 
pour marquer l'extréme ignorance 
d'une perfonne , qui ignore les cho- 
fes les plus communes. Lat. Rersm 
omnium rudem effe. 7 

CINCO EN RAMA , f. f. Quinte- 
feuille, herbe à cinq feuilles. Lat. 
Quinquefolium, ii. 


CINCUENTA , /. m. Cinquante. L. 


Quinquaginta. 

* CINCUESMA , f. 1. Terme anc. 
Quinquagéfime; c'eft le tems qu'il 
y aentre le Dimanche de Páques & 
celui de la Pentecôte. Lat. Quirqua- 
ginta dierum fpatium. 

* CINGULO , /. m. Cordon de 
foie, long de trois aunes , terminé 
par des flocons de la méme matiére, 
que le Prétre met fur l'aube, lorf- 
qu'il va dire la Mefle. Lat. Cingulum,i. 

CINGULO. Il fe dit auffi du cor- 
don qui tient le poulverin des foldats, 
& qu'on leur pafle par deflous les 
pieds lorfqu'on les dégrade. Lat. 
Cingulum militare. —* 

CINTA, /. f. Ruban de foye, de 
fil, ou de telle autre matiére y qui 
fert à différens ufages. Lat. Vitta, e. 

CINTA. Se prend auffi pour la cein- 
ture. Lat. Zona, «. 

CiNTA. Ccinture, en terme d'Ar- 
chite&ure , petit liftel qui eft au haut 
& au bas d'une colomne. 

CINTA. T. de Marine. Ceinte, 
longue piéce de bois dans le corps du 
bordage d'un vaiffeau , qui fert à lier 
les membres. Lat. Trabs , bis. 

* CINTA: MANOHEGA. Ruban de 
laine de différentes couleurs, qui a en- 
viron deux travers de doigt de largeur. 

Andar , 0 eflar con las manos en la 
cinta, Marcher, ou étre avec les mains 
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dans la ceinture, paffer le tems dans 
l'oifiveté, ne rien faire du tout. Lat. 

Defidem federe. 

Efpada en cinta. Expreffion adver. 
biale , l'épée au cóté. 

Eflar en cinta. Etre enceinte, être 
grofle. Lat. Uterum ferre. 

Cinta de atacar. Aiguillette. 

Cinta de gapato. Cordon de foulier. 

* CINTADERO, /. t. Bout de 
l'arc d'une arbaléte, oà la corde eft 
arrétée. Lat. Baliflarii retinaculi mora. 

CINTARAZO, /. s. Coup donné 
du plat de l'épée.” Lat. Enfe plano 
iclus inflictus. 

- CINTAREAR, «. a. T. burlefque 
& hazardé. Frapper du plat de l'épée, 
Lat. Ex/e plano ferire. 

* CINTERIA, /. f. Fabrique de 
rubans de toute efpéce. Lat. Z'enia- 
rum fabrica, e. 

CINTERO , /. m. Corde de foye 
defanglier , dont on fait des licols. 
Lat. Rejflis ex fetis confecta. 

CINTERO. Lacqs qu'on met autour 
des cornes d'un taureau. 

CINTILLA , f. £ dim. de Cinta. 
Petit ruban étroit. Lat. Tenjola, «. 

* CINTILLO, /. m. Bourdalou, 
cordon de foye ouvré, qu'on met au- 
tour du chapeau. Lat. Torus, i. 

CINTILLO. Il fe dit auffi de l'an- 
neau nuptial, & de tout autre, foit 
d'or, d'argent, ou de diamant. Lat. 
Annulus , 7. 

CINTO. Efpéce de ceinture de cuir, 
large de quatre doixts, brodée en foye, 
ou enargent, que les Efpagnols por- 
tent par deffus le pourpoint , lorfqu'ils 
vont en campagne. Lat. Zona, e. 

CiNTO. Les Poétes donnent ce 
nom au Zodiaque. Lat. Zodiacus , i. 

"CINTREL, /. m. T. d'Architec- 
ture. Cordeau, ligne , régle, plomb, 
niveau. Lat. Z4mu/Es, is. 

CINTURA , /. f. Ceinture, partie 
du corps où l'on met la ceinture. Lat. 
Medium corpus. 

CINTURA. Ceinture de femme. 
Lat. Zona, e. 

Meter en cintura. Ranger quelqu'un 
à fon devoir. Lat. Ad officium redigere. 

CINTURILLA , /. f. Petite ceintu- 
re d'or, d'argent ou de pierreries que 
les femmes portoient autrefois. Lat. 
Zona, e. 

CINTURON, /. m. Ceinturon , 
petite ceinture à porter l'épée. Lat. 


lum, i. 

* CIRCO, fm. Cirque, lieu en. 
touré de degrés difpofés de façon, que 
tous ceux qui y font affis peuvent 
voir ce qui fe patfe ; il fe dit auíTi des 
bancs qu'on place dans les Eglifes les 
jours de féte, ou pour quelque céré- 
monie. Lat. Circus, i. Confellus ; ds. 

* CIRCUICION , J.f. T. peu ufité. 
Périphrafe, circonlocution. Lat. Cir- 
cuitio , onis. 

* CIRCUIR, vu. a, T. peu vfité. 

Pp a En- ; 
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Entourer, environner, enveloper , 
embraífer, enceindre. Lat. Circumire. 
Cingere. Ambire. 

CIRCUIDO , DA, f. p. du verbe 
Cireuir. Entouré, ée. Lat. Cinétus. 
Circumlatus , a, um. 

CIRCUITO , /. m. Circuit, con- 
tour d'une chofe. Lat. Circuitus , ús. 

Ci&CUITOS , au figuré, Tour, 
détour, circonlocution , périphrafe. 
Lat. Circuitio, omis. 

CIRCULACION , /. f. Circulation, 
mouvement circulaire. Lat. Circusm- 
acus, ús. 

CIRCULACION DE LA SANGRE. 
Circulation,du fang. Lat. Circulatio , 


ONIS. 

* CIRCULADO, adj. T. de Bla- 
fon. Cerclé, le dit des tonneaux re- 
liés de cercles. Lat. Circulis inflruc- 
tus, a, un. EP: 

CIRCULAR , adj. d'une term. Cir- 
culaire, rond, -en forme de cercle. 
Lat. Circularis, e. 

Carta 0 papel circulár. Lettre circu- 
laire. Lat. Circulares littere. 

* CIRCULAR, «v. a. Ceindre , en- 
tourer, environner. Lat. Cingere. 

CIRCULAR , «. ». Circuler , tour- 
noyer , fe mouvoir en rond. Lat. Cir- 
cuimagi. 

CIRCULAR, au figuré, Circuler, 
pafler par plufieurs mains. Lat. Per 
enanus circumferri. 

CIRCULAR LA SANGRE. Circu- 
ler, en parlant du fang. Per venas 


volvi. 

CIRCULARMENTE , adv. Circu- 
lairement, en rond, autour, alen- 
tour. Lat. Zn orbem. 

CIRCULO , /^:. T. de Géométrie. 
Cercle, furface plane, bornée par 
une ligne courbe, appelléc circonfé- 
rence, au dedans de laquelle il y a 
un point appellé centre , duquel 
toutes les lignes droites tirées julqu'à 
la circonférence font égales entr'el- 
les, &s'appellent rayons. Lat. Cir- 
culus, — i. » 

CiRCULO. Se dit auffi des bouteil- 
les qui s'élévent fur l'eau, lorfqu'il 
pleut, ou qu'on la remue. Lat. Bu. 

, Lo 
CIRCULO. Cercle, fe prend dans 
un fens plus étendu pour circuit, con- 
tour, enceinte. Lat. Circuitus , us. 

CIRCULO. Cercle, en terme de 
Rhétorique. Répétition d'un méme 
terme au commencement & à la fin 
d'une période. Lat. Repetitio, onis. 

CIRCULO CREPUSCULINO. Ter. 
d' Aftronomie. Cercle du crépufcule, ou 
Almucantarath, qui eft dix-huit degrés 
au deffous de l'horifon, ainfi appellé , 
p Se gne le Soleil y étant arrivé, le 
crepuícule du matin commence. Lat. 
Crepu/culorum circulus. 

CIRCULO DE NEGROMANCIA. 
Cercle dans lequel les Négromantiens 
fe mettent , pour évoquer le démon 
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& faire leurs conjurations & leurs 


preftiges. Lat. Circulus negromanticus. 

CIRCULOS DE POSICION. Cercles 
de pofition. Ce font fix grands cercles 
qui paffent par les interfe&ions du 
méridien & de l'horifon, & qui fer- 
vent à difpofer le théme célefte dont 
les Aftrologues font ufage. Lat. Po- 

fitionis circuli. 

CIRCULOS HORARIOS. Ce font 
douze grands cercles de la fphére, qui 
paffent par les poles du monde , & qui 
divifent l'équinoxial & fes paralléles 
en vingt - quatre parties égales , pour 
les vingt - quatre heures du jour. Lat. 
Circuli borarii. 

CIRCULO MAXIMO. On appelle 
grand cercle, celui qui pafle par le 
centre de la fphére, & qui la divife 
en deux parties égales. Lat. Circulus 
maximti. 

CIRCULO MINIMO. Petit cercle. 
C'eft celui qui ne paífe pas par le cen- 
tre de là fphére, & qui ne la divife 
point en deux parties égales. Lat. Mi- 
nor circulus. 

* CIRCULO MUSICO. Cercle har- 
monique. 

CIRCULOS POLARES. Cercles Po- 
laires. Ce font deux petits cercles qui 
ont leurs centres aux poles du monde, 
& dont les circonférences paffent par 
les Poles de PEclyptique. L'un s'ap- 
pelle cercle polaire Arétique , & l'au- 
tre cercle polaire Antarétique. Lat. 
Circuli polares. 

* CIRCULOS TANGENTES.Ce font 
deux cercles dont les circonférences 
fe touchent fans fe couper. 

CIRCULO VERTICAL. Cercle ver- 
tical. On appelle ainf tous les grands 
cercles qui paflent par le Zénith & le 
Nadir, & qui font perpendiculaires à 
l'horifon. Lat. Circulus verticalis. 

CIRCULO VICIOSO.Cercle vicienx, 
définition de deux mots fynonimes l'un 
par l'autre, ou pétition dc principe. 
Lat. Circulus vitiofus. 

CIRCUNCIDAR , c. a. Circoncire, 
couper un morceau du prépuce. Lat. 
Circumcidere. 

CIRCUNCIDAR , au figuré, re- 
trancher une partie d'une chofe. 

CIRCUNCIDADO , DA, p. p. du 
verbe Circuncidar dans fes acceptions. 
Circoncis , ife. Lat. Circumcifus, a,um. 

* CIRCUNCIGIR , v. a. Entourer, 
enceindre , environner une chofe. Ce 
mot n'eft plus ufité. Lat. Ciugere. 

CIRCUNCISION, /.f. Circoncifion, 
l'aétion de circoncire. Lat. Circumcei - 
fo, onis. 

CIRCUNCISION. Circoncifion, féte 
que l'Eglife célébre le premier de Jan- 
vier, en mémoire de la circoncifion 
de Nótre Seigneur J. Chrift. 

CIRCUNDAR, , v. a. Entourer, en- 
clorre, environner une chofe de tou- 
tes parts. Lat. Cingere. 

CUNDADO, DA, p. f. du 
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verbe Circundar. Entouré, de, de ton- 
tes parts. Lat. Cinéfus, a. wm. | 
CIRCUNFERENCIA, /. f. Circon- 
férence, ligne courbe qui borne la 
furface du cercle. Lat. Circumferen- 
Ha, e. : 
CIRCUNFERENCIA, au figuré , 
concours de peuple. Lat. Hominum 


frequentia, 
Circunferencia concava. Circonfé. 
rence concave? Lat. Pars intima cir- 


cumferentie. 

Circunferencia convexa.  Circonfé. 
rence convexe, celle qui cft. vué par 
déhors. Lat. Extima circumferentia. 

CIRCUNFLEXO , XA , adj.m.€9 f. 
Circonflexe. Lat. Circumflexus, a , um. 
Et burlefquement. Tortu, ue, de 
travers. Lat. Circionflexus. 

CIRCUNLOCUCION , /. f. Cir- 
conlocution , périphrafe, figure de 
Rhétorique. Lat. Circumlocutio, onis. 

* CIRCUNLOQUIO,/. ». Circuit, 
détour de paroles dont on fe fert lorf- 
qu'on ne veut pas dire une chofe en 
termes clairs. Lat. Ambages. 

* CIRCUNLOQUIO, en terme de 
Grammaire , eftune des parties de la 
conjugaifon, qui revient à cette fa- 
gon de parler: Que amara, à buviera 


amar. 

* CIRCUNSCRIBIR, o. a. Cir- 
confcrire , décrire une figure autour 
d'une autre. Lat. Circunfcribere. 

* CIRCUNSCRIBIR , au figuré , fi- 
gnifie , réduire. Lat. Adducere. 

Ex. Las pretenfiones de Juan fe cir- 
cunfcriben à dos, à à tres. Les préten- 
tions de Jean fe rédnifent à deux ou 
à trois. 

* CIRCUNSCRIPTO, Ta, f. f- 
du verbe Circunfcribir dans fes accep- 
tions. Circonfcrit, ite. Lat. Circum- 


fcriptus , a, um. 


* CIRCUNSCRIPTIVO , va, a. 
m. ES f. Circonfcrit, te, borné, ce, 
limité, ée. Lat. Circum/triptus, a, um. 

CIRCUNSPECCION, / f Cir- 
confpection , prudence, confidération, 
retenue, difcrétion. Lat. Confideratio , 
onis. 

CIRCUNSPECCION. Signifie auffi 
férieux , gravité, autorité. Lat. Gra- 
vitas. Aucloritas, atis, 

CIRCUNSPECTO, TA, adj.:.C? f. 
Circonfpe& , te, avifé , ée, prudent, 
te, fage. Lat. Con/uleratws. Cantus, 


a, um. 
CIRCUNSPECTO , fignifie auffi fé 
rieux , grave, refpe&able. Lat. Gra- 


AS 3 e. : 

CIRCUNSTANCIA, /. m. Circon- 
lance, accefloire, dépendance. Lat. 
Gircumflantie, arum. 

CIRCUNSTANCIA. Circonftance, 
fe prend pour qualité , accident , mo- 
de d'une fubítance. Lat. Accidens. 
Modus , j. Inoyan , facio. don ¿taburd. 

En las circunflancias prefentes. Dans 
les circonftances préfentes, dans l'é- 

tat 


y 
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tat od font à préfent les affaires. 
Referir el cafo con todas fus circun- 
) omitir circunflancia. 
Raporter un fait avec toutes fes cir- 
conftances, ou fans omettre aucune 
circonftance , le rapporter tel qu'il eft. 
CIRCUNSTANCIAR, v.a. T. mod. 
Circonftancier , rapporter les circon- 
ftances d'une chofe. Lat. Rem, pront 
efi gefla , narrare. 
CIRCUNSTANCIADO , DA, f. ?- 
Circonftancié, ée. L, Recenfitus, a, uin. 
* CIRCUNSTANCIONADO, pa, 
adj... ES f. Le méme que Circunflan- 


ciado. 

CIRCUNSTANTE,ad;.d'une term. 
Préfent, en perfonne. Lat. Zdflau;. 
Prafens. 

CIRCUNVALACION , /. f. Cer- 
cle, circuit, contour. 

CIRCUNVALACION. Circonvalla- 
tion, terme de guerre, lignes forti- 
fiées qu'on tire autour d'une place, 
pour empêcher les fecours qu'on pour- 
roit y faire entrer. Lat. Vuilum, i. 

CIRCUNVALACION. Cercle, con- 
cours, aífemblée de perfonnes. Lat. 
Corona, e. Cetus , us. 


* CIRCUNVALAR, ©. a. Entou- 


rer, enceindre une chofe, la clorre | ss 


entiérement , faire une circonvalla- 
tion, affiéger. Lat. Vallo munire. 
CIRCUNVALADO , DA, f. f. du 
verbe Circunvalar. Entouré, ée, en- 
ceint, te, fermé, ée de toutes parts. 
Lat. Palio cinétus, a, um. 
CIRCUNVECINO, NA, adj. m. 


€ f. Circonvoifin , ne, proche , con- [lus 


tigu, ue. Lat. Ficinus, a, um. 

CIRIAL , /. m. Chandelier d'Egli- 
fe. Lat. Cendelabrum , i. 

* CIRIALES. On appelle ainfi les 
Acolytes qui portent lcs chandeliers. 
Lat. Ceroferarii, orum. 

CIRIO, f. 5. Cierge , flambleau 
d'Eglife. Lat. Cereus, 3. | 

CIRIO PASCUAL.  Cierge Paf- 
chal. Gros cierge qu'on allume à 
lEglife le Samedi faint. Lat. Cereus 
Pufcalis. 

CIRRHO, /. m. Squirre, tumeur 
qui fe forme dans diverfes parties 
du corps. Lat. Squirrus, i. 

CIRUELA , ff. Prune, forte de 
fruit que tout le monde connoit. L. 
Prunum , i. 

CIRUELA PASSA. Prune féche , 
pruneau. Lat. Prunum pal]um. 

' CIRUELOS CARAGOCIES. Sorte 
de prunes graffes que l'on appelle 
ainfl en Caffill. 

CIRUELAS DE PROVENGA. Bri- 
gnoles, prunes qui viennent de la 
ville de Brignoles en Provence. 

CIRUELAS DE FRAYLE. Grofles 
prunes appellées Poitrons. 

CIRUELAS DE INVIERNO. Rou- 
pies E pendent au nez en hiver. 

CIRUELO. Le membre viril. 

CIRUELO ,/. 05. Prunier, arbre 
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qui porte les prunes. L. Prius , i. 
CIRUGIA , /. f. Chirurgie , partie 
dela Médecine qui fe fert de la main 
p guérir les maladies & les playes. 
at. Cbirurgia , 2. i 
CIRUJANO , /. m. Chirurgien , 
qui fait profeffion de la Chirurgie. 
at. Chirurgus, i. 
Es buen Cirujano. C'eft un bon Chi- 


rurgien. 

CISCAR , o. a. T. vulgaire. Souil- 
ler, falir, tacher, gâter quelque cho- 
fe. Lat. Zrquinare. 

CISCARSE , v. r. Se falir de peur, 
faire dans fa culotte. Lat. Pre formi- 
dine alvum non tenere. 

CISCADO, DA, f. f. du verbe 
Cifcar. Qui s'eft fali de peur. Lat. 
Effufa alvo inquinatus , a , um. 

Se ba cifcado. Il a chié. 

Se ba cifcado de miedo. Il a chié de 
peur. 

CISCO ,/. m. Pouffier de charbon. 
Lat. Carbonarius pulvis , is. 

CISMA, /. amb. Schifme , divifton, 
difcorde fur un point de difcipline. 
Lat. Scbifwa , atis. 

CISMATICO, CA, adj. m. €9 f. 
Schifmatique. Lat. Schifinaticus, a, 


* CISMONTANO, NA, adj.m.€9 f. 
Qui eft en decà des monts. Lat. Ci- 
montanus , A, Qn. 

* CISQUERO, /. m. Poncis, pe- 
tit nouet dans lequel on met du char- 
bon pilé pour calquer un deflein. L. 
Carbonario pulvere tumens pannicu- 


$9 

* CISSURA , /. f. Petite fente, 
ou ouverture, qui fe fait à une cho- 
fe, faignée. Lat. Scifura , e. 

* CISTEL, à CisTER. Ordre de 
Citeaux , dans lequel on fuit la régle 
de St. Bernard. Lat. Ciflertienfis Or- 
do, dinis. 

* CISTERCIENSE , adj. d'une 
term. Qui eft de l'Ordre de Citeaux. 
Lat. Cijlertienfis , e. 

CISTERNA, /. f. Citerne, réfer- 
voir d'eau de pluic. Le méme que 1- 
gibe. Lat. Ciflerua , e. 

CITA, /. É Rendez - vous , affigna- 
tion qu'on fe donne pour fe rencon- 
trer en certain tems, dans un lieu 
dont on convient. Lat. Citatio, onis. 

Cira. Citation d'un paffage. Lat. 
Citatio. 

CITACION , /. f. Citation, terme 
de pratique. Ajournement , citation 
à comparoitre. Lat. Zn ju: vocatio, 
onis. 

CITACION. Citation, annotation 
d'un paífage d'un Auteur, en marge 
d'un livre. Lat. Citatio. Auétoritas, 

* Citacion de Remate. Jugement 
provifoire d'un Juge contre un dé- 
biteur , pour qu'il ait à montrer fa 
quittance dans trois jours , ou tel 
autre ace qui fufpende l'exécution 
qu'on doit faire de fes biens & ef- 


CIT 301 


"fts. Lat. Comperendinatio , onis. 


CITAR, ©. a. Donner aflignation, 
ou rendez- vous à quelqu'un. Lat. : 
Diem dicere. - 

CITAR. Citer, noter à la marge 
d'un livre les paífages qui confir- 
ment ce qu'on avance. L. Gitare. 

CITAR. Citer , alléguer. Lat. AL 
legare. 

CITAR. Citer, en terme de pra- 
tique, ajourner , appeller pour com- 
pere devant le Magiftrat. Lat. Pa- 

art. 
Citar de Remate. Notifier à quel- 
qu'un la fentence exécutoire qu'on a 
obtenué contre lui. Lat. De bonorum 
profcriptione debitorem admonere, 

CITADO, pa, f. f. du verbe C;-' 
tar , dans toutes fes acceptions. Ci- 
té, ée. Lat. Citatus, Prolatus. In jus 
Vocatus , a, um. 

CITATORIO, RIA, adj. m. ES f. 
T. de Pratique. Qui a rapport à ci- 
tation, affignation , ajournement. 

CITERIOR , adj. d'une term. Cité- 
rieur, re, terme'de Géographie, qui 
eft en dega, de nótre coté , plus prés 
de nous. Lat. Citerior , us. | 

CITHARA , /. f. Luth , inftrument 
de mufique à cordes. L. Citbara, e. 

* CITHARISTA, ». €S /. Celui 
ou celle qui joue du Luth. Lat. Ci- 
tbaredus , d. . 

CITHARIZAR, v. a. Jouer, tou- 
cher du luth. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Citbaram pul/are. 

* CITO , adv. Taye , taye , tayau, 
terme pour appeller les chiens , & les 
lancer fur la chaffe. L. Jem! Heus! 

CITOLA , f. f. Le méme que Ci- 
thara. Ce dernier eft plus ufité. 

CrroLa. Traquet de moulin. L. 
AMotacillum , i. 

CITOLERO, AA, f. m. ES f. V.- 
Citharifta. 

CITOTE, /. m. Sergent, huiffier 
dont l'emploi eft de porter des afh- 

ations. C'eft un mot dont on fe 
lert dans le ftile familier. Lat. 4p- 
paritor , oris. 

CIUDAD , /. f. Cité, ville fermée 
de murs. Il fe dit auffi du corps qui 
compofe la maifon de ville. Lat. Urb, 
bis. Senatus , ús. 

Ciupap. Ville, fe prend pour les 
murailles, les tours & les autres édi- 
fices qui la compofent. Lat. Urbs , bis. 

CIUDADANO, J.:»». Citoyen, Bour- 
geois d'une ville. Lat. Civis , is. 

CIUDADELA , f. f. Terme pris du 
François. Citadelle , forterelle qui 
tient une ville en refpe&. L. Arx, cis. 

CIVICO, CA, adj... Ed f. Quia 
rapport à la ville, au bourgeois, au ci- 
toyen. 

Civica corona. Couronne civique , 
couronne qu'on donnoit chez les an- 
ciens Romains à celui qui avoit fau- 
vé la vie à un citoyen. Lat. Civica 


corona y) e. 
Pp 3 CIVIL, 
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CIVIL, adj. d'une term. Civil, le, 
qui a rapport à la ville , au bourgeois, 
au citoyen. Lat. Cioicus , a , tm. 

! CiviL. Civil, en terme de pratique, 
fe dit par oppofition à criminel. Lat. 
Civilis. 

Civic. Civil, honnéte, courtois, 
affable , poli. L. Urbanus, a , um. 

CIVILIDAD , /. f. Civilité, hon- 
nétcté , courtoifie , politeffe. Lat. Ur- 
banitas , atis. 

CiviLIDAD. Mifére, mefquine- 
rie, avarice, bafleffe. Lat. Zilibera- 
litas. Sordes , ium. 

CIVILMENTE , adv. Civilement, 
felon le droit civil. Lat. Civiliter. 

CIVILMENTE. Mefquinement , 
chichement, baffement, grofliérement. 
Lat. Miberaliter, Sordide. 

CIZALLA , /. f. Cifaille, ce qui 
refte des piéces coupées quand on fait 
la monnoye. Lat. Rawentum , i. 
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CLAMADOR, ,/. #. T. peu ufité. 
Crieur, celui qui crie, qui appelle 
pour fe faire entendre. 

CLAMAR , «v. n. Crier , jetter des 
cris. Lat. Clamare. 

CLAMAR. Crier, fe plaindre, ge- 
mir. Lat. Clamare. Orare. 

- CLAMAR. Crier, appeller. 

* Refr. Quando los enfermos claman, 
los Medicos ganar. Le grand nombre 
de malades fait la richefle des Mé- 
decins. 

CLAMANTE, f. acf. du verbe 
Clamar. Criant, qui crie. C'eft un 
terme poétique. Lat. Clamans, 

CLAMISTA , f. m. T.badin & vul- 
gaire. Celui qui crie, qu parle haut 
ou qui exagére les chofes. Lat. Voci- 
ferator , oris. 

* CLAMO,/. m. T. de Bohémiens. 
Groffe dent molaire. Lat. Deus mo- 


laris. 

CLAMOR, /. m. Cri, clameur, 
bruit des cloches qu'on fonne pour 
un mort. Lat. Clamor, oris. Campa- 
sarum lefus, ds. 

CLAMOR. Cri, plainte. Lat. Cla-- 
mor. Ejulatus. 

CLAMOR. Bruit, renommée, ru- 
meur, Lat. Rumor, oris. 

Es un clamor. C'eft une clameur. 

Phrafe pour exprimer une plainte 

pue , une défolation générale. 
at. Plancfíu omnia perfonant. 

CLAMOREADA, /. f. Clameur , 
plainte pour demander du fecours , de 
l'affiftance. Lat. Clamor, Quejtus , ds, 

CLAMOREAR, v. x. Tinter , fon- 
ner les cloches pour un mort. Lat. 
Campanis mortualia canere. 

CLAMOREAR. Implorer, invoquer, 
reclamer du fecours , demander l'au- 
móne avec clameur & plainte , pour 
exciter à la compaffion. Lat. Opem 
.Clamoribus implorare, 


' fonnerie 


CLA 
CLAMOREADO, DA, f. f. du v. 


Clamorear, dans fes acceptions , im-| - 


ploré , ée. L. Zmploratus , a, um. 

CLAMOREO , f: ». Tintement , 
éclat, bruit que font les 
cloches foríqu'on fonne pour un mort. 
Lat. Campanarum leffus , ús. 

* CLAMOROSO, sa, adj. m. EJ f. 
Plainti£ , ive, trifte, qui fe lamente, 
qui marque de la douleur. L. Qxueru- 
lus. Gemebundus, a, um. — 

CLANDESTINAMENTE , adv. 
Clandeftinement , fecrettement, en 
cachette. Lat. Clàm. Furtim. 

CLANDESTINO, NA, adj.m. ES f. 
Clandeftin, ine, fecret, te, qui eft 
fait en cachette. Lat. Clandeftinus, 


a, Um. 

* CLANGOR , /. 11m. T. poétique. 
Bruit,fon aigu dela trompette. L. 
Clangor , oris. 

* CLARA, S f. Clarté, jour, lu- 
miére qui furvient dans un tems cou- 
vert & pluvieux, & qui ne dure que 
quelques momens. On employe auffi 
ce mot au mafculin, Claro. Voyez 
ce mot. Lat. Lux, cis. 

CLARA DE HUEVO. Blanc d'œuf, 
glaire d'œuf. Lat. Albumen, inis. 

À la clara, 0 à las claras. Expref- 
fions adverbiales. En préfence, de- 
vant tout le monde, en public, ou- 
vertement , clairement, à découvert. 
Lat. Palèm. 

* Refr. Pariente à la clara el bijo 
de mi bermána. ll n'y a de la fureté 
que dans les chofes qui font d'une 
évidence certaine. 

CLARABOYA,/.f Terme d'Ar- 
chitcéture. Oeil de bœuf, efpéce de 
lucarne ronde ou ovale. Lat. Orbi- 
cularis feneftra , e. 

CLARABOYAS. Tribunes, ou bal- 
cons d'une Eglife. Lat. Pulpitum , i. 

* CLARABOYADO,, DA, adj. m. 
€? f. T. burlcfque. Troué, ée, plein 
de trous, en parlant des habits. L. 
Detritus, a, um. 

CLARAMENTE, ado. Clairement, 
manifeftement , évidemment , fans le 
moindre doute. Lat. Clare. 

* CLARAMIENTE, adv. Le méme 
que Claramente. Ce mot a vieilli. 

CLARAR , v. a. Le méme que 
Aclarar. Le premier eft peu ulité. 

* CLAREÀ JS. f. Boillon faite avec 
du vin blanc, du fucre ou du miel, 
de la canelle ou d'autres épiceries , 
fuivant le gout des perfonnes qui en 
ufent. Lat. Vinum mulfum , i. 

CLAREA. En jargon, le jour. L. 
Lux, cis. 

CLAREAR, ©. n. Poindre , com- 
mencer à paroitre, en parlant du 
jour. Lat. Clarefcere. 

CLAREAR , en jargon , Eclairer. L. 
Facem referre. 

CLAREARSE , v. r. Percer, pé- 
nétrer à travers d'une chofe mince, 
percée ou trouée , en parlant du jour 
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ou de la lumiére. Lat. Perlucere, . 
CLAREARSE , au figuré, Se faire 
connoitre, fe découvrir, fe dévoiler, 
fe manifefter par des indices, des 
conje&ures. Lat. Elucere. 
CLAREARSE DE HAMBRE. Mou- 
rit de faim , devenir tranfparent fau- 
te de nourriture. Lat. ÆExtenuars 


macie. 

CLARECER, «. s. S'éclarcir ,.de- 
venir clair, en parlant du jour. L. 
Clarefcese. 

CLARECER. T. peu ufité. Mani- 
fefter , découvrir, rendre évident & 
manifefte. Lat. ÆManifeftare. 

CLARETE, adj. dim. de Claro. 
Clairet , en parlant du vin. Lat, Hela 
veolus , a , um. 

CLAREZA , f. - Le méme que 
Claridad. 

CLARIDAD, ff. Clarté, lumié- 
re, {plendeur , lueur. Lat. Splendor y 
Orts. 

CLARIDAD. Clarté, une des qua- 
tre qualités qu'auront nos corps aprés 
que nous ferons reflufcités. Lat. Cla. 
ritatis donum. 

CLARIDAD, au figuré, Réputa- 
tion, renommée, eítimc, gloire , 
srandeur , luftre, nobleffe. L. No= 
minis fplendor. 

CLARIDAD. Clarté, netteté d'un 
difcours, d'un ouvrage d'efprit. Lat. 
Perfpicuitas , atis. 

CLARIDAD. Clarté de vué. Lat. 
Oculorum acumen. 

CLARIDAD. Se prend quelquefois 
pour fermeté, audace, réfolution , 
hardieffe, plainte, expreffion vive. 
Lat. Diétum audax ES liberum. 

. La claridad del dia. La clarté du 
jour. 

La claridad de la Luna. La clarté 
de la Lune. 

Sulir à puerto de claridád. Se faire 
jour, fe tirer d'embarras. 

CLARIFICAR, v. a. Eclaircir une 
chofe, la rendre claire & luifante. 
Lat. Clarificare. j 

CLARIFICAR. Débarraffer une 
chofe , ôter les embarras qui la cou- 
vroient. Lat. Clarare. - 

CLARIFICAR.  Clarifier une li. 
queur qui eft trouble. L. Eliquare. 

Clarificar la fangre. Purifier le fang, 
le rendre fluide. Lat. Sanguinem pur- 


gare. | - 

CLARIFICADO , DA, p. p. du v. 
Clarificar , dans toutes fes acceptions. 
Clarifié, ée. L. Clarificatus, a, um. 

CLARIFICO , CA, adj. m. EY f£. 
T. de poëfie. Illuftre , clair, re, bril- 
lant, te, éclatant, te, luifant, te, 
refplendiffant, te. Lat. Splendidus , 


5 unm. 

* CLARIMENTE, /. 1. Sorte de 
compofition liquide dont les femmes 
fe fervent pour s'éclaircir le teint. L. 
Pigmenti mulieris genus.. 

CLARIMENTO , f. m. Terme de 

Peinture 9 
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Peinture, qu'on employe pour l'or- 
dinaire au pluriel , les jours, les clairs 
d'un tableau. L. Lsonina , um. 

CLARIN , /. m. Cor de chaffe, 
trompe , trompette , faquebute , clai- 
ron. L. Tuba, e. — 

CLARIN, Clairon, celui qui en 
fonne. Lat. Tibicen , inis. 

CLARIN , au figuré, fon clair & 
fonore. L. Vox canora. 

CLARIN. Sorte de toile de Hollan- 
de trés fine & trés déliée , propre à fai- 
re des furplis. Lat. Tele Batavice te- 
nuilfinæ genus. 

Tiene En voz de un clarin. Se dit 
de celui qui a la voix claire, har- 
monieufe & fonore. 

* CLARINADO , DA, adj. m. ES f. 
Terme de Blafon. Clariné, ée, fe 
dit des animaux qui portent des fon- 
nettes au col. Lat. Campanulis ES tin- 
tinnabulis inftructus , a , um. | 

* CLARINERO, /. s. Celui qui 
fonne du clairon, de la trompette. 
Lat. Encator , oris. 

CLARION, /. ». Blanc de craye 
dont les peintres fe fervent pour tra- 
cer un tableau. Lat. Previum pictu- 


ye album, i. 
CLARIOSA,/.f. en jargon, c'eft 
de l'eau. L. Aqua, e. ' 
CLARISSAS , /. f. Clairiftes , Re. 
ligieufes de l'ordre de Ste. Claire. 
Lat. Sanctimoniales à Janétà Clará 


dicte. 
CLARISSIMAMENTE, ado. /fuperl. 

Très clairement , trés évidemment, 

très nettement , très viñblement. L. 


Clarifime. | 

CLARISSIMO , MA, adj. m. ES f. 
uperl. Très clair, re, trés brillant, 
te, très éclatant, te, trés refplendif- 
fant, te, trés luifant , te, trés tranf- 
parent, te, trés net, te , trés pur, 
re, trés noble, trés célébre, trés 
illuftre. Lat. Clariffomus. Splendidif- 
MIUS, a, um. 

CLARISSIMO. Clariffime , eft auffi 
un titre qu'on donne au premier 
Noble dans quelques Républiques , 
furtout dans celle de Venife. Lat. 
ClariJonus. 

CLARO, RA, adj. m. ES f. Clair, 
re, ferein , eine , brillant, te, luifant, 
te, tranfparent, te, lifle, poli, ic. 
Lat. Clarus. Splendidus, a, um. 

CLARO. Clair “qui n'eft pas épais, 
en parlant des liquides, des faufles. 
Lat. Purus. Limpidus, a, um. 

CLARO. Clair, leger, en parlant 
des couleurs. 

CLARO. Entendu , ne, capable, 
éclairé, ée, judicieux , eufe. Lat. 
Perfpicax. Acutus, a, um. 

CLARO. Clair, manifefte , évident. 
Lat. Manifeflus, a , um. Evidens. 

CLARO. Clair, franc, fincère, li- 
bre & fans détour. 

CLano. Illuftre, célébre , refpe- 
Gable , fameux. Lat. Clarus. 


'CLA 

CLARO ,/. m. Oeil de bœuf, trou, 
ouverture par où entre la lumiére 
dans le haut d'une maifon. L. Æ 
dificata in alto feneffra , e. 

CLARO, en terme de Peinture, 
la lumiére répandue fur un tableau. 
Lat. , inis. 

CLARO, en terme d'Archite&ure, 
Entrecolonnement , le vuide qu'il ya 
entre deux colonnes. Lat. Zntercolum- 
nium , ii. 

CLARO. Clarté qui paroit aprés 
un tems de pluie. 

CLARO, adv. Clairement, d'une 
maniére évidente & manifefte. Lat. 
Liquido. Voyez Claramente. 

CLARO, en jargon, Le jour. L. 
Lux, cis. 

CLARO COMO EL AGUA , d como 
un cryflal. Clair comme le jour , com- 
me le criftal, fe dit au figuré d'une 
chofe qu'on dit ouvertement, fans 
détour , avec franchife & réfolution. 
Lat. Dilucidis ES perfpicuis verbis. 

CLARO ESTA. Cela eft clair ,cela 
eft certain, cela eft inconteftable. L. 
Liquet. Evidens eft. 


CLARO, y obfcuro. T. de Peinture. 


Clair obfcur. 

Agua clara. Eau pure, claire. Lat. 
Aqua limpida. 

De claro en claro. Expreflion ad- 
verbiale. Ouvertement, clairement , 
fans détour. Lat. Patenter. : 

Dia claro. Jour clair & ferein. L. 
Sudum, i. 

En claro, Expreflion adverbiale , 
en fubítance, pour conclure, pour 
faire court. Lat. Tandem. 

Mientras mas amigos mas claros. 
Cette expreffion fignifie qu'on doit 
toüjours agir avec chife & fincé- 
rité avec tout le monde, furtout 
avec fes amis. 

Pajfar de claro en claro. Paffer à 
travers fans toucher à rien. Lat. Zn- 
offenfo pede pergere. 

Paffar de claro en claro alguna cofa à 
uno. Oublier une chofe, ne s'en plus 
fouvenir. Lat. Mente non advertere. 

Pajfar de claro en claro la nocbe. 
Paffer toute la nuit fans dormir. L. 
Noclem perpetem ducere infomnem. 

Vamos claros. Parlons franchement. 
Lat. Rem apertè agamus. 

Vifla clara. Vue claire, nette & 
perçante. Lat. Oculus perfpicax. | 

Voz clara. Voix claire, nette. L. 
Clara ES canora vox. 

Obra becba à claros. Ouvrage fait 
à jour. 

* Refr. En pleito claro no es me- 
nefler Letrado; En efcuro , no bai nin- 
guno. Le bon droit n'a pas befoin de 
défenfe , & dans le cas ou il n'eft 
pas tel, le plus mauvais accommo- 
dement vaut mieux que le meilleur 

rocès. 

* CLAROR, /. :». Le méme que 
Refplandor & Claridad. 
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CLASSE, ff. Claffe, rang, or- 
dre. Lat. Claffs , is. Ordo, inis. 

CLASSE, f. f. Claffe, falle d'un 
Collége, où l'on donne des lecons. 
Lat. Schola, «e. : 

CLASSICO, CA, adj. ». ES f. Claf- 
fique, approuvé, ne fe dit que des 
Auteurs. L. Legitimus. Idoneus, a, um. 

* CLAUDICAR , v. ». Le méme 
que Coxear. ; 

CLAUDICAR , au figuré, Biaifer, 
mapa ie ne point agir avec franchi- 
e, ufer de fnpercherie, manquer à 
fon devoir, tromper. Lat. eterato- 
rid agere. 

CLAUDICANTE , part. act. de v. 
Claudicar. Boitant , clochant. L. Clau- 
dicans. 

CLAUDICANTE , au figuré , Qui. 
ufe de fupercherie , qui n'agit point 
de bonne foi. Lat. Vafer, ra, um. 

* CLAUQUILLADOR , f. m. T. 
ufité dans les Royaumes de Valence 
& d'Aragon. Celui qui dans les Dou- 
anes , met le fcélé fur les marchandifes 
pour qu'on ne les vifite point en che- 
min. Lat. /Mercium infpectos ES obf- 

ator , oris. 

CLAUQUILLAR , o. a. T. des KR. 
d'Aragon & de Valence. Sceller les 
ballots , les coffres, les marchandifes 
pour qu'elles paffent fans être vifitées. 
Lat. Obfienare. 

* CLAUSTRA ,. f. T. peu ufité. 
Voyez Clauftro. 

CLAUSTRAL, adj. d'une term. 
Clauftral , qui regarde le cloitre. Lat. 
Clauftralis, e. 

CLAUSTRAL. Se dit d'une voute 
en tiers point, ou faite en arc de 
cloitre. Lat. Fornicatus, a , um. . 

* CLAUSTRAR, cv. a. T. peu ufi- 
té. Clorre, enfermer de murailles. 
Lat. Muro, aut vallo cingére. 

CLAUSTRO, /. 5. Cloitre d'E- 
glife , de couvent, clôture. Lat. Clau- 


de 

CLAUSTRO. Se prend quelquefois 
pour clos, enclos, circuit, contout 
d'une maifoa, d'un couvent. Lat. 
Ambitus , ús. Septum , i. 

CraAUuSTRO. Áffemblée des mem- 
bres d'une Univerfité. Lat. Academi- 
cus confeffus , ds. 

CLAUSTRO , au figuré, creux, ca- 
vité qui contient une chofe. Lat. $i- 


nus, ds. 

* CLAUSULA , /. £ Claufe, pé- 
riode, phrafe qui contient un fens 
parfait & défini. Lat. Pbrafis , is. Pe- 
riodus , i. 

CLAUSULA. Claufe, ftipulation 
particuliére , condition d'un ae, ar- 
ticle. Lat. Articulus , i. 

* CLAUSULAR , v. a. Achever , 
finir, conclurre un difvours. Lat. 
Finem imponere. Abfolvere. 

CLAUSULADO , pa, f. p. Fini, 
ie, achevé, ée, conclu, ue, termi- 
né, de. Lat. Abjolusus , a , um. 

CLAU- 
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: CLAUSURA , /. f. T. générique . 
qui fignifie maifon, lieu, efpace fer- 
mé, enclos de murs , & proprement 
clóture, comme font les couvents & 
maifons religieufes & autres. Lat. Sep- 
- Sune Claufirum y i. 

Guardar ciaxfura. Garder la clotü- 
re. Lat. Intrà monajterii clauftra fe con- 


tinere. 

CLAVA , /. f. Maflue, bâton plus 
gros par un bout que par l'autre, & 
propre à affommer. Lat. Cíava , e. 

CLAVA. T. de Marine. Dalot, ou- 
yerture pratiquée dans la longueyr 
d'un bout de bois placé au cóté du 
vaiffeau , pour l'écoulement des eaux 
dela pluye $: des vagues. Lat. Elu- 
eium, ii. | 
CLAVADURA , f. f. Enclouure, 
playe faite à la chair par un clou, 
comme il arrive fouvent aux chevaux. 
Lat. Clavo infiiéta punétio , onis. 

CLAVAR, v. a. Clouer, planter 
un clou à coups de marteau. Lat. Cla- 
eum figere. 

CLAVAR. Enfoncer une chofe poin- 
tué dans une autre. Lat. Znfgere. 

Clavar una tabla, Clouer une plan- 
che. 

Clavar las efpualas. Ficher les épe- 
fons, piquer des éperons. 

Clavar una flecha. Décocher une fé- 
ch 


e. 
- CLAVAR, au figuré, tromper, af- 
fronter , duper , furprendre. Lat. De- 
cipere. D 
CLAVAR. T. d'orfévres & de bi- 
joutiers , enchafler, monter un dia- 
mant, ou telle autre pierre précieufe 
en or, ou enargent. Lat. Zn/erere. 
Clavar el corazón, Percer le cœur, 
faire faigner le cœur. Lat. Vebementer 
percellere. 
Clavar las piezas , 0 la artilleria. En- 
clouer le canon , l'artillerie. Lat. 
Tormenta: bellica clavis adaétis ob- 


e. 

. . Clavar los ojos en el fuelo. Ficher 
les yeux en terre, regarder en ter- 

re, être penfif, réveur. Lat. Zu- 

ani oculos defigere. 

Clavar los ojos , 0 la vifta. Attacher 
les yeux fur quelque chofe, regar- 
der fixement. Lat. Zn aliquid oculo; 
defizere. 

CLAVADO, DA, f. p. du verbe 

Clavar dans toutes Îes acceptions. 
Cloué, ée. Lat. Znfxus. Defixus , 
a, um. 
. CLAVADO. Cloué, fe dit en terme 
de Blafon, du collier d'un chien, ou 
du fer d'un cheval , lorfque les clous 
font d'un émeau différent de celui 
du collier & du fer. Lat. Clavis di/- 
tinéfus , a, um. 

Venir clavada una cofa con otra. Se 
dit de deux chofes qui s'ajuftent par- 
faitement. Lat. Quadrare. 

Venir clavado, o eflar clavado. Etre 
arrété fur tel point, étre fur un tel 


CLA 
oint, être planté dans un endroit. 
Lat. Adeffe. 


Fulano todos los dias viene delta cla- 
vado en tal parte. Un tel vient, on eft 
tous les jours fiché , planté en tel en- 


droit. 

* CLAVARIO , /. m. Efpéce de di- 
gnité Eccléfiaftique , dans le Royau- 
me de Valence. Clavaire, Tréforier. 
Lat. Clavarius. 

CLAVARIO, RIA, adj. s». EN f. 
Celui ou celle qui , dans les couvents, 
a les clefs du tréfor, qui regoit les 
rentes, & qui a toute l'économie du 
couvent à fa charge. Tréforier, tré- 
foriére. Lat. Clavarius. 

* CLAVAZON , /.f. Garniture de 
clous employés, ouà employer. Lat. 

Ui , orum. 

CLAVE, /. f. Terme d'Architedu- 
re. Clef d'une voüte. La pierre du 
milieu qui forme la voúte. Lat. For- 
nicis umbilicus, i. 

CLAVE, f. f. Clef, explication pour 
l'intelligence d'un livre, $ auffi clef, 
alphabet d'une écriture en chiffre. Lat. 
Clavis. Index, icis. | 

CLAVE. Clef, en terme de mufique. 
Lat. Clavis mufica. 

CLAVE. Carillon de cloches. Lat. 
Harmonicus campanarum numerofus or- 
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CLAVEL, /. :». Oeillet, fleur que 
tout le monde connoit. L. Zencoion, ii. 

CLAVEL. Oeillet, plante qui por- 
te l'oeillet. 

* CLAVELLINA, /. f. Efpéce d'œil- 
let, qui n'aque cinq à fix feuilles, 
cillet fimple, óu fauvage. Lat. Bo- 
tanica coronaria. 

* CLAVELON, /. :. Oeillet d'In- 
de. Lat. Ocellus Jndicus. 

CLAVEQUE , /. 1. Pierre fembla- 
ble au diamant, mais peu eftimée. 
Lat. Adamantins generis gemma, e. 

CLAVERA, /. f. Terrain qui pro- 
duit des œillets fauvages ; & auffi 
lieu planté d'eillets, plate bande, 
carré d'œillets de toute efpéce. Lat. 
Locus , vel area botanicis coronariis 


confita. 

CLAVERIA , /. f. Dignité & em- 
ploi de Clavier dans les Ordres 
d'Alcantara & de Calatrava. Lat. Mu- 
nus ES dignitas equitis clavarii. 

CLAVERIA. Emolument qu'on paye 
à ceux qui gardent les clefs des tré- 
fors & des archives de l'Ordre. Lat. 
Merces quam fibi meret ex bonorum 
adminiflratione. 

CLAVERIA. On appelle ainfi dans 
l'ordre des Carmes, l'adminiftration 
des biens du couvent. Lat. Bonorum 
adminiftratio, onis. 

CLAVERO, /. s. Clouviére, ou 
cloutiére , moule à faire les clouds. 
Lat. Clavorum forma, e. 

CLAVERO. Clavier, ou tréforier , 
dignité dans les Ordres militaires de 
Chevalerie. Lat. Bomorwm adminiftru- 


CLA 


for , procurator , cris. 

CLAVERO. Caiflier, garde des ar. 
chives, ou de quelque dépôt, & gé- 
néralement celui qui a en fa vide les 
clefs de quelque endroit de confiance. 
Lat. Clavi ius, di. 

CLAVETE, fm. dim. de Clavo. 
Petit clou, cheville de timpanon , de 
claveffin , &c. Lat. Claoulus, i. 

CLAVETEAR , ©. a. Garnir quel- 
que chofe de clouds d'or, d'argent ou 
de métal. Lat. Clavis ornare. 

CLAVETEADO, pA, p. f. Gar- 
ni, ie de clouds. Lat. Clavis orna- 
fus, a, wm. 

CLAVICORDIO, /. m. Claveffin, 
inftrument de mufique à cordes de lai- 
ton ou de fer: on l'appelle aufBi. Cla- 
vicymbalo. Lat. Fidiculare organum ma- 
Joris modi. 

Tocar el clavicordio. ‘Toucher du 
claveflin. | 

Toca bien el clavicordio. 11 touche 
bien du claveffin. Ds 

* CLAVICULAS, /.f. T. d'Ana- 
tomie. Clavicules. Lat. Clacicule , 


arum. 

* CLAVICULAR, «.«. T. burlefq. 
dont Quevedo eft l'inventeur. Char- 
mer, enchanter,faire des conjurations, 
évoquer les Démons , par allufion à la 
Clavicule de Salomon, dont les Négro- 
mantiens fe fervent. Lat. Zncamtare. 
Fafcinare. 

:'* CLAVICYMBALO, /. m. Cla-, 
veflin. Le méme que Clevicordio. 

CLAVIJA , J. fF. Cheville, clavet- 
te d'un inftrument à cordes :  c'eft 
aufli toute autre cheville en géneral 
Lat. Pinna organi fidibus intenti. 

CLAVIJA MAESTRA. Cheville ou- 
vriére d'un carrofle, d'une charrette, 
d'un fourgon &c. Lat. Curulis fubfcus 
decumana. 

dnd la clavija 9 las clavijas. 
Preffer une affaire. L. "cari Ae i 
Baxar la clavija. Baiffer la ille, 
c'eft métaph. parler clair, nettement, 
dire fon fentiment clair & net. Lat. Pa- 
làm €9 apertè loqui. 

CLAVILLO, /. ss. dim. de Clavo. 
Broquette cloud àlatte. Lat. Clavi- 


culus , 3. 

* CLAVIORGANO , /. 5. Inftru- 
ment de mufique fait comme un pe- 
tit orgue, lequel eft compofé de cor- 
des comme le claveffin, & de tuyaux 
comme l'orgue. Lat. Fidiculare orga- 
num fiflulatum. 

CLAVO , /. m. Cloud, morceau de 
fer avec une téte ronde ou quarrée, 
qui fert à plufieurs ufages. Lat. Cla- 
VUS y 1. 

CLAvo. Clou , forte de cors ou 
de durillon, qui fe forme fur les 
doigts, & fous la plante des pieds. 
Lat. Furanculus. Tuberculus , i. 

CLAvO. Plumaífeau , tente de 
charpie pour mettre dans les plaies. 
Lat. Tomentum , i. 

CLAVO. 
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CLavo. Clon de girofle. Lat. Ca- 


opbillum , i. 

CrLAvo. Fleur du fafran en entier. 
Lat. Fos croceus. 

CLavo. C'eft aufi le gouvernail 
d'un vaiffeau. Lat. Guberraculum , i. 

CLAVO, au figuré, Peine, tra- 
vail, fouci , chagrin, inquiétude. L. 

or , oris. Cura, «e. Anxietas , atis. 

Dar es el clavo. Donner, frapper 
fur le clou, réuflir dans ce qu'on 
. fait. Lat. Scopum attingere. 

Ecbar clavo, 0 meter de clavo. Trom- 
per. On dit aufli Exclavar. 

Ecbar un clavo à la rueda de la for- 
tina. Mettre un clou à la roué de 
la fortune , l'affurer , Vaffermir. 
Lat. Volubilem fortune rotam clavo 


Fgere. . 

Ecbar una efe y un clavo. S'attacher 
quelqu'un par les liens de la recon- 
ance. Lat. Beneficium clavo tra- 
bali figere. 

Ex. Fulano me ba echado una efe y 
«x clavo. Tel m'a mis dans l'obliga- 
tion de lui étre attaché, & de le fer- 
vir. Cette expreflion figurée eft fon- 
« dée fur la coutume qu'on a de mar- 

uer un efclave avec un fer chaud 
ur lequel eft gravée une S entrela- 
cée autour d'un clou. 

Hacer clavo. Faire corps, en par- 
lant du plátre , du mortier & du 
ciment. Lat. Coagmentari. 


Vo importar un clavo. Importer peu,' 


ne valoir gueres. 

Sin dexar clavo en paréd. Sans laif- 
fer un clou à la muraille, fe dit lorf- 
qu'on a volé à quelqu'un tout cc qu'il 
avoit. 

Un clavo faca otro. Un clon en chaf- 
fe un autre , un fouci chaffe un autre 

ouci. 

* Refr. Una en el clavo y ciento 
en la berradúra. Faire bien de cent 
fois unc , le dit quand quelqu'un 
dit cent mauvaifes paroles pour une 
De CLEMATIDE 

» f. f. Vinca pervin- 
ca, plante. Lat. Clematis, idi. 

CLEMATIDE. Clematide , plante. 
Lat. Clematitis. 

CLEMENCIA , /. f. Clémence, 
douceur, vertu qui porte à pardon- 
ner. Lat. Clementia, e. . 

CLEMENTE, adj. d'une term. Clé. 
ment, doux, benin, humain, @- 
bonnaire. Lat. Clemens , entis. 

CLEMENTINAS, /. f. plur. Clé. 
mentines , partie du droit Canon com- 
pofée de conftitutions de Clément V. 
Lat. Clementine , arum. 

CLEMENTISSIMAMENTE, ado. 
Juperl. Très humainement, très affa- 
blement , trés miféricordieufement. 
Lat. Clementi//anà. 

CLEMENTISSIMO , MA, adj. m. 
€9 f. fuper. Très clément, te, très 
doux , ce, très benin , trés miféricor- 
dieux , enfe. L. Clementifimus , a, um. 

Tom. I. 
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* CLEMESIN , adj. Le même que 
iss Ce dernier eft plus ufité. 
CLERECIA , /. f. Cléricature, en- 
gagement dans PEglife, & dans la 
profeffion eccléfiaftique. Lat. Sacri or- 
f. 


CLERECIA. Clergé, le corps des 
Prétres qui afliftent aux Proceffions en 
MD ; en quoi ils font diftingués des 
Religieux. Lat. Clerus, 3. 

CLERICADO, /. m. Le méme que 
Clericato. 

CLERICAL , adj. d'une term. Cléri- 
cal, qu appartient aux Clercs , aux 
gens d'Eglile. Lat. Clericalis, e. 

* CLERICALMENTE , adv. Clé- 
ricalement, d'une facon convenable 
à un Prétre. Lat. Ex cleri facri in- 


Jlituto. 


CLERICATO, /. ». Cléricature , 
état, dignité de Prétre. Lat. Ecciefra- 
ticus ordo , inis. 

* CLERICATO DE CAMAR A. Office 
& dignité du facré Palais. Celui qui 
en eft revêtu fe tient dans la chambre 
du Pape , pour lui rendre les fervices 
dont x: a pou en cubiculo Pon- 
tificio Sacerdotis miniflri dignitas. 

V LERICO , f. m. Clerc, eccléfiaf- 
tique qui a regu la premiére tonfu- 
re. Lat. Clericus , 3. 

CLERIGO. Prétre , Eccléfiaftique 
qui a reçu les ordres. 

CLERIGO DE CAMARA. Clerc de 
la chambre du Pape. 

* CLERIGUILLO, fr». dim. de Cle- 
rigo. Petit prêtre, preftolet , terme de 
mépris. Lat. Clericus contemptibilis. 

CLERIZON, à CLERIZONTE, Jon. 
T. vulgaire & bas. Enfant de chœur. 
On appelle communément ainfi ce- 
lui qui porte un habit de Prétre, 
fans en avoir le caradtére. Lat. Cle- 
r3 9 3. 

CLERO ,/. m. Clergé , le corps des 
Eccléfiaftiques. Lat. Clerus , i. 

CLERO. Clergé Séculier. Lat. Cle- 
rus fecularis. 

CLIENTE, /.5». Client , vaffal, qui 
eft fous la prote&ion d'un fupérieur. 
Lat. Clens , tis. 

CLIENTELA , ff. T. peu ufité. 
Clientelle , prote&ion d'un grand 
Seigneur ou d'un Souverain, affu- 
rance, protection, faveur, appui. 
Lat. Clientela, e. : 

CLIENTULO , LA , J. m. EN f. 
dimin. de Cliente. Petit vaffal , petit 
client. Lat. Cliens , tis. 

* CLIMA, f. m. Terme de Géo- 
graphie. Climat, étendue de pais com- 
prile entre deux paralléles à l'Equa- 
teur, dans lequel le plus long jour 
de lannée varie co rablement , 
mais cependant d'une maniére dé- 
terminée. On divife les climats en 
propres & en impropres. Lat. Ch- 


ma, £15. 
CLIMATERICO, CA, adj. m. ES f. 
Climatérique, an ou année Climaté- 
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rique, année que l'on eroit fatale, 
foit dans la vie des hommes, foit 


dans la durée des Etats. Ce mot fi- . 


gnifie. la méme chofe que gradial, 
ou compofé de degres > Ou pa mar” 
ches, par lefquelles on monte juf- 
qu'à un certain nombre. Lat. Clima- 
Éericus , a , um. 

* CLIMATICO, CA, adj. t. Ed f. 
T. vulgaire. Variable, inconftant, 
changeant. L. Znconflans. Mobilis, e. 


CLIN f. f. Crin de cheval. Voyez 


Crin. - 
Tenerfe à las clines. Expreffion &- 
rée, qui fignifie faire tous fes ef- 

orts pour fe maintenir dans l'état 

ou le poite od l'on eft. Lat. Jubis in- 


niti. 

* CLINOPODIO , f. t. Plante qui 
reflemble au ferpolet de montagne. 
Elle eft haute de deux palmes, & 
couverte d'un grand nombre de jets 
noueux , d'entre aues naiflent qua- 
tre petites fleurs faites comme les 
pieds d'un lit. Elle croit dans les 
lieux pierreux & incultes. Lat. Cli 


nopodium , ii. 

* CLOACA,Y.f. Cloaque , latri- 
nes , lieu od l'on jette les immondices. 
Lat. Cloaca, e. — 

* CLOACARIO ,/. m. Vuidangeur, 
celui ‘qui vuide les cloaques, & les 
latrines. L. Cloacarum purgator , oris. 

* CLOCLO, /..». Glouffement, 
cri des poules lorfqu'elles veulent 
couver ou pondre, ou ma con- 

t. Glocien- 


duifent leurs pouflins. 
tis galline genitus , ds. 

CLUECO, CA, adj. m. ¿Y f. En- 
roué ; mais il fe dit communément 
de la poule qui glouffe quand elle 
couve, ou quand elle a des pouf- 
fins. Lat. Glociens. 

* CLYMENO, /. m. Plante. dont 
la tige eft quarrée & femblable à ccl- 
le de la fève. Lat. C on, i. 

* CLYSTER ,.ou, comme difent 
d'autres. Clyftel , /. m. Cliftére , 
lavement qu'on donne à un malade 
pour le purger. Lat. Clyfler , eris. 

a CLYST LERA , /. f. Femme 
qui fait métier de donner des lave- 
mens. Lat. Clyfleris adssiniflratrix , 
icis. 


Co 


COACCION , /. f. Terme peu ufité, 
Force , violence qu'on fait à quel- 
qu'un pour le punir, ou le contrain- 
dre à faire quelque chofe. Lat. Co- 


actio , onis. 

COACERVAR, o. a. Amonceler , 
entaffer , mettre en un monceau. L. 
Coacervare. : 

COACTIVO, vA, adj. m. ES fF. 
Coa&if, ive, qui a le pouvoir d'ob- 
liger & de contraindre. Lat. Coaci- 


VUS y 4, UM. 
COADJUTOR, 24, Aide , fe dit 
Qq en 


- 


4o6 COA . 


en général de celui qui aide quel- 
qu'un dans fon emploi. Lat. 
Jutor , oris. B 

COADJUTOR. Coadjuteur, celui 
qui aide un Prélat à faire les fonc- 
tions de fa charge. L. Condjutor. 
' CoADJUTOR. On appelle ainfi chez 
les Jéfuites ceux qui ne font point 
de veux folemnels. 

COADJUTORIA ,/. f. Coadjuto- 
rerie, expeltative & droit qu'on a 
de fuccéder à une dignité. Lat. Co- 
adjutoris dignitas , atis. 

COADJUTRIZ , /. f. Coadjutrice. 
Religieufe adjointe à une Abbefle. Ce 
mot eft pen ufité. Lat. Adjutrix, 


¿cis. 
* COADJUTORIO, RIA, adj. m. 
€9 f. Coadjutoire, qui contribue au 
.foulagement de quelqu'un. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Adjutorius , a , um. 
* COADJUVAR, v. a. ‘Aider, af- 
fifter, fecourir , favorifer , foulager, 
Servir, feconder, contribuer, con- 
courir. Lat. Adjuvare. 
" * COADJUVADO, pa, f. p. Ai- 
dé ,ée, afifté ,ée, fecondé , ée. Lat. 
Adjutus, a, um. 
, COAGULACION, /. t». Coagula- 
tion, l'état d'une chofe coagulée. L. 
' Coagulatio , onis. 
COAGULAR , v.a. Coaguler , cail- 
ler , figer , épaiffir. Lat. Congulare. 
COAGULADO, 24 , f. P du ver- 
be Coagular. Coagulé , ée , épaiffi , ie, 
figé, ée, caillé, ée. Lat. Coagulatus, 


a, um. 
- COALLA, J.f. Le méme que Cho- 


chaperdiz. 

* COANIMACION , /. f. Affe&ion, 
paffion , mouvement d'une chofe en- 
vers une autre. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Affectus, ds, Propenfto , onis. 

COAPTACION , /. f. Proportion, 
rapport d'une chofe avec une autre. 
Lat. Coaftatio , onis. 

COARTAR , «v. a. Borner, limi- 
ter, refferrer , reftraindre. Lat. Co- 
arálare. 

COARTADO, DA, f. p. Borné, 

€e, limité, ée, refferré, ée, ref- 
treint, te. L. Coaréfatus, a, um. 
* COBARDE, «dj. d'une term. Cou- 
ard, lâche, poltron, fainéant , te, 
pareffeux , eufe, Lat. Zimidus. Igna- 
ous ,a,um. Iners, 

* COBARDEAR , €. a. Avoir 
peur, craindre , être épouvanté, ap- 
préhender , s'effrayer , étre lâche , ti- 
mide. Lat. Pavere. 

COBARDEMENTE, «dv. Timi- 
dement , láchement, baffement, crain- 
tivement, oifivement. Lat. Zgnaw. 
Timidè. Pavidé. | 

COBARDIA , /. f. Couardife', pol- 
tronnerie, lácheté. Lat. Zgnavia. 

COBDICIA , /: f. Le méme que Co- 
dicia , mais moins ufité. 3 
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COBDICIOSO , sa, adj. s». Ed f 
Voyez Codiciofo. 

* COBDIZA , /. f. Voyez Codicia, 

COBDO , /. m. Le méme que Co- 
e^ Ht premier n'eft prefque point 
ufité. 

COBEGERA, ff. T. anc. Ma- 
querelle. Voyez Alcahueta. 

COBERTERA , /. f. Couvercle de 
fer, de cuivre, de terre , qu'on met 
fur les marmites: Lat. Operculum , i. 

COBERTERA. Couverture, tout 
ce qui fert à couvrir quelque chofe, 
il et peu ufité dans ce fens. Lat. 
Tegmen , inis. 

COBERTERA , au figuré. Maque- 
relle. Lat. Lena, e. 

COBERTERAS. T. de Fauconnerie. 
Pennes du balai; ce font deux plu- 
mes de la queue du faucon qui cou- 
vrent les autres. Lat. Penne in acci- 
pitris caudá alias protegentes. 

* Refr. No bai olla tan fea que no 
tenga fu cobertéra. Il n'y a rien de 
fi abje& , qui ne puiffe avoir fon 


ufage. 

COBERTIZO , /. m. Couvert, a- 
vance , ou faillie d'un toit. Lat. Sub- 
grunda, e. — c 

CosERTIZO. Deflus de porte, 
cfpéce de veftibule ou de porche où 
l'on eft à couvert de la pluie. Lat. 
Techan. — 

CoBERTIZO. Paffage couvert. 

COBERTOR , /. #. Grofle cou- 
verture de lit, couverture piquée, 
lourdier. Lat. Zodix , cis. 

COBERTOR , fignifie auffi couver- 
cle, mais il eft peu ufité dans ce 
fens. Lat. Operculum , i. 

- COBERTURA, /. f. Voyez Cu- 


bierta. : 
COBIJA, f. £F. Mantille, petit 


manteau que les femmes mettent fur 
leur téte, & qui leut va jufqu'à la 
ceinture. L. Muliebre palliolum , i. 
Cos1JA. Tuile faite en gouttiére , 
qui regoit les eaux des gouttiéres 
pour leur écoulement. Lat. Zmbrex, 


icis. 

* COBIJADURA , JS. f. T. anc. 
L'a&ion de couvrir ou de fermer une 
chofe. Lat. Obduéfio, onis. 

COBIJAR , v. a. Couvrir , fermer. 
Le méme que Cubrir ou Tapar. 

* Refr. Piedra movediza nunca m0. 
ho lu cobija. Pierre 
maíTe jamais de mouffe.  . 

COBIJADO, pa , p. p. Voyez Cu- 
bierto, a. 

COBIJERA, /. f. Le méme que 
Camaréra. Le premier eft peu ufité. 

COBRA 
colle&eur. Lat. Exaétor , oris. 

Perro cobrador. Chien de chaffe qui 
rapporte. Lat. Vertagus, i. 

* COBRAMIENTO , /.5:. Emolu- 
ment, gain, profit. Ce mot a vicilli. 


COBDICIAR, v. a. Terme anc. | L. Emolumentun , i. Lucrum , i. 


Voyez Codiciar. 


4 


COBRANZA ,/..f. Reconvrement , 


ui roule, n'a-- 


DOR , /. m. Receveur ,: 


COB 


perception des deniers qui font díe; 
Lat. Exacfio, onis. 

COBRANZA , en terme de chaffe, 
la&ion de ramafler le gibier qu'on 
tué. Lat. Prede venatoria colleótio , 


07115. 

COBRAR, vu. a. Reconvrer, per- 
cevoir, exiger les deniers qui lont 
dus. Lat. Recuperare. 

COBRAR , fignifie aufli acquérir, 
& en quelque façon recouvrer ce 
qu'on a perdu. Lat. Acquirere. Re= 
cuperare. Saisir. 

CORRAR. Commencer à avoir de 
l'amour & de l'inclination pour une 
chofe. Lat. Ben? erga ali À 

COBRAR, en terme de chafle, ra- 
maffer le.pgibier qu'on a tué. Lat. 
V'enatoriam predam colligere. 

” COBRARSE, v. r. Se remettre, 
reprendre fes elprits. Lat. Animos re- 
Jumere. . 

Cobrar animo. Reprendre courage. 

Cobró animo. Yl reprit courage. 

Cobrar buena fama. Acquerir une 
bonne réputation. 

Cobrar mala fama. Acquerir une 
mauvaife réputation. 

Cobrar dinero. Recevoir de l'argent 
qui eft dà. 

Cobrar fus fuerzas. Recouvrer fes 
forces. 

Cobrar una deudu. Recevoir le paye- 
ment d'une dette. A 

Cobrar aliento. Reprendre baleine. 

* Refr. Cobra buena fama y ecbate 
à dormir. Ce Proverbe fignifie que 
celui qui s'eft rendu recommandable 

ar fa bonne conduite , vient aifément 

bout de ce qu'il fouhaite. Lat. Bo- 
num parato nomen, ES tutus cuba. 

- Cobrar amor à alguno. Concevoir de 
l'amour pour quelqu'un. 

COBRADO, DA, f. f. du verbe 
Cobrar dans toutes fes acceptions. Re- 
qu, ue &c. Lat. Keceptus ya , um. 

COBRE , /. m. Cuivre, métal que 
tout le monde connoit. Lat. /Es cy- 


prium. 

Batir el cobre. Battre le fer pen- 
dant qu'il eft chaud, travailler affi- 
dument à une chofe. 

CoBRE. Voyez Keata. 

COBRE. Glane, botte. cordée d'oi- 
gnons ou d'aulx. Lat. Ceparmm , aut 
diorum reflis, i5. 

OBRIR , v. a. Couvrir, boucher, 
fermer. Ce mot a vieilli. Voyez Cu- 
brir. 

COBRO, /. mn. Equivaut au lit- 
teral à Cobranza. Il fe prend com- 
munément pour le foin qu'on fe don- 
de pour recouvrer une dette. Lat. Cv- 
ra, d. 

Coro, fignifie auf lc lieu od 
l'on garde une chofe. Lat. Recepta- 
culum , i. | ; 

Cobro, fignifie auffi Retraite, 
refuge , azyle , furcté. Lat. Refugium, 
si. Afylus, à — 0C 

Ponerfe 








COB. 

Ponerfe en cobro. Se mettre en fu- 
geté. 

Yo pondre mi amigo en cobro. Je 
mettrai mon ami en lien de fureté, 
je le fauverai. 

Cos&o. Se prend quelquefois pour 
expédient , foin, prévoyance, moyen, 
voie pour réuflir dans une affaire. 
Lat. Pia, «e. Ratio, oni. 

Por fu mal cobro. Par fon peu de 


foin. e 

COCA, J. f. Coque du Levant, 
drogue dont les pécheurs fe fervent 
pour enyvrer le poiflon, & le faire ve- 
nir fur l'eau. L. Orientalis folliculus , i. 

Coca. Herbe du Perou qui a les 
feuilles vertes & petites: elle croit 
dans les lieux chauds & humides, & 
on la cueille tous les quatre mois. 
Les Indiens en font grand cas, ils 
la môchent & la fucent , fans l'ava- 
ler, dans l'opinion qu'elle leur don- 
ne des forces. Lat. Peruviana ber- 
ba , e. 

» Coca, fignifioit autrefois la 
téte. Lat. Capzt , itis. 

* Coca. On appelle ainfi dans 
quelques endroits d'Efpagne , com- 
me e la Galice & la Manche , un 

s ferpent de carton qu'on porte 
ded les bot à la Proceflion le 
jour de la fête de Dieu. Lat. /Man- 


us , d. 

COCAR , v. a. Faire des geftes & 
des grimaces pour éponvanter , com- 
me fait le finge aux petits enfans , 

ur les intimider & les empécher de 
hi faire du mal. Lat. Zncompofitis 
geftis terrere. | 

COCAR , au figuré, enjoller, caref- 
fer, flater, attraper par carefle. L 
Pellicere. Adblandiri. : 

Cocar à algnno para tener alguna co- 
Ja del. Carefler une Periodo pour en 
obtenir quelque chole. 

No me coque ufled. Ne me caref- 
fez pas. 

La coca para tener alguna cofa de el- 
da. Il la carefle ; pour en avoir quel- 
chofe. | 

* COCARAR, v. x. Garder , ramaf- 
fer, enfermer dans un magafin la 
Coca du Perou. Lat. Peruvianam ber- 
bam in apotbecas abfcondere. 

COCATREZ , /. f. Efpéce de Cro- 
codile, animal amphibie, qui nait 
fur les bords du Nil. Lat. Crocodilus. 

* COCCINEO, NEA, adj. m. ES f. 
Le méme que Purpureo. Lat. Cocci- 


MEUS, Ay UML. 

* COCCION, /. f. Coction, l'ac- 
tion de cuire, auffi - bien que l'effet 
qui en refulte. Lat. Cocfio , onis. 

COCE , /. m. Le méme que Coz. 
Ce dernier eft plus ufité. 


- COCEADOR, /. m. Rueur, qui 


rue, qui regimbe, qui donne des 
coups de pieds, des ruades; il fe dit 
des perfonnes &, des animaux. Lat. 
Calcitrator , oris. 





coc 


* COCEADURA, J. f. Ruade , 
coup de pied, Lat. Calcitratio, onis. 

COCEAR , «v. s». Ruer, donner 
des ruades & des'coups de pied , re- 
gimber. Lat. Calcitrare. 

Dar coces à alguno. Donner des coups 
de pied à quelqu'un. 

COCEAR, au figuré, regimber , 
rélifter, refufer de confentir à ce 
qu'on exige de nous. Lat. Recalcitrare. 

* COCEDRA. Voyez Colcédra. 

* COCEDRON. Voyez Colcedron. 

COCEDURA, à COCIDURA , /-f. 
L'a&tion par laquelle on fait cuire une 
chofc. Voyez Coccion. 

* COCER, «. a. Cuire, préparer 
par le moyen du feu les matiéres crues 
pour pouvoir les manger. Lat. Co- 
queve. 

CocER , par analogie, fignifie cui- 
re , digerer dans l'eftomac. L. Coquere. 

CocEr, au figuré, Preméditer , 
confidérer, penfer, réHéchir. Lat. 
Meditari. Animo volvere. 

COCER, «.". Bouillir, bouillon- 
ner, étre bouillant. Lat. Fervere. 

Ex. El agua e/lá cociendo. L'eau 
bout. i] 

El chocolate ya cuece. 
bout déja. 

COCERSE, «. r. Souffrir , le con- 
fumer, fe deffécher. Lat. Angí. Ex- 
vruciari. | 

No cocerfele à uno el pan à el bollo. 
Etre impatient, agir avec précipita- 
tion & fans réfléxion. 

* Refr. Lo que no bas de comer , de- 


Le chocolat 


_xalo bien cocer. Ce Proverbe fignific 


qu'on ne doit point fe mêler des affai- 
res d'autrui. 

COCIDO, pa, f. f. du verbe Co- 
cer dans toutes fes acceptions. Cuit, 
te. Lat. Cofus, a, 10. 

Cocipo, au figuré, Verfé, habi- 
le, expérimenté, confommé dans les 
affaires. Lat. Expertus , a, um. 
Cocipo. Du bouilli. Lat. Elixa ca- 
, nis. | 
COCHAMBRE , /. m5. Puanteur, 


ro 


| mauvaife odeur de quelque chofe fale, 


comme des lavures de la vaiífelle 5 ce 
que fentent ordinairement les cuifi- 
niers ; les marmitons , les bouchers, 
& tous ceux qui changent rarement 
de linge. Lat. Graveolentia , e. Fa- 
tor , oris. 

COCHE , /. m. Carrofle. Lat. Cxr- 
rus, ús. Elfedum, 1. 

- * Cocbe alla o coche aqui. Phrafe dont 
on fe{ert pour conduire les cochons, 
& les faire marcher enfemble. On dit 
la méme chofe à une perfonne qui 


un cochon. 
COCHEAR , «. a. Mener , condui- 
re un carrofle. Lat: Currum ducere. 
Cocbea bien. Il méne bien. 
COCHERA , /. f. Remife de carrof- 
fe. C'eft auili l'endroit où on les fait. 
Lat. Kbedarum cella reeonditorsa, 


rote , pour lui faire entendre qu'il eft. 
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COCHERIL , adj. d'une serm. Tout 
ce qui concerne un carroffe. Lat. Cu * 
rulis , e. Rbedarius , a4 um. 

COCHERILLO, /. m. dim. de Co. 
cbero. Jeune cocher, cocher de pe- 
tite taille , mauvais cocher. Lat. 
Stature exigua auriga , e. Auriga 
ineptus. 

COCHERO, /. 1. Cocher, celui 
qui méne un carroíle. Lat. Auriga, «. 

COCHIFRITO, /. m. Ragout fait 
avec de l'agneau ou aves du cabrit à 
moitié cuit, que l’on fait enfuite fri- 
re, l'affaiffonnant avec des épiceries, 
du vinaigre & des poivrons ; il eft fort 
ufité dans l'Andalonfie , la Manche & . 
l'Eftramadure, furtout parmi les ber- 
gers. L. Hedulinum vel agninum edw- 
lium , ii. 

* COCHINATA, /. ». T. de Ma- 
rine. Porqne qui embraffe & fortitie 
par dedans la partie inférieure des 
aletes. Lat. Trabs inferiorem laterune 
compagem in navi vinciens. 

COCHINILLA, /.f. dim. de C. 
china. Jeune truie. Lat. Vef;ens, dis. 

COCHINILLA. Petit infe&e que 
l'humidité engendre dans les caves fous: 
les tonneaux , il eft noir , & on l'ap- ' 
pelle ainfi parce qu'il reffemble "au 
cochon. Lat. Sucula infecíum. : 

COCHINILLA. Cochenille, fruit 
ou graine des Indes dont on fe fert 
pour teindre en écarlate. L. Coccus, f. 

COCHINO, fm. Cochon, porc, 
pourceau. Lat. Porcus , i. 

CocHino. Cochon. On appelle 
ainfi au figuré une perfonne fale & 
mal propre. Lat. Porcus. 

* Refr. Cochino fado, buen invier- 
"o y mal verano. Ce Proverbe eft fon- 
dé fur la coutume od l'on eft en Efpa- 
gne de prendre un cochon à crédit à 
la St. Ándré, qu'on paye au mois . 
d'Aoüt fuivant; il nous apprend à 
fupporter avec patience les accidens 
de cette vie, & à en adoucir l'amer- 
tume par le fouvenir des plaifirs que 
nous avons eu. 

COCHIO, fer. La difpofition qu'it- 
ne chofea àfe cuire, la qualité qui 
fait que les chofes fe cuifent aifément. 
Lat. Res coctu facilis. 

COCHITEHERVITE. Phrafe baf- 
fe & vulgaire, pour dire qu'on agità 
la hâte, précipitamment, lans fe don- 
ner la peine d'attendre. Lat. Fefinarn- 


5. e 

* COCHO, CHA, adj. m. ES f. 
Le méme que Cocido. | 

* COCHURA , /. f. Cuiffon, action 
de cuire, ou de faire cuire. Lat. Coc- 
tio , onis. 

CocHURA. Maffe de pâte qu'on faít 
cuire au four. Lat. Pares und fürno 
cocti. 

* Refr. Paffar cochúra por berme- 
fura. Ce Proverbe fignifie qu'on ne 
fcauroit avoir' du plaifir fans cffüyér 
quelque mortification. 

Qq 3 * COCI- 
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* COCIMIENTO, /. t». Le méme 
que Coccion. 


* CocIMIENTO. Déco&ion médé- 
cinale. Lat. Decocfio , onis. 

COCINA, J. f. Cuifine , endroit 
où l'on appréte les viandes. Lat. Cw- 
Ena, e. 

* CociNA. Bouillon de la marmi- 
te, du pot. Lat. Jus, ris. 

* COCINA. On appelle ainfi dans 

quelques endroits une foupe de légu- 
mcs. Lat. Pulmenti genus. 
- w* Refr. Las llaves en la cinta, y el 
perro en la cocina. Ce Proverbe figni- 
fie qu'il y a de la folie à négliger les 
‘chofes importantes , pour prendre foin 
de celles qui ne font d'aucune confé- 
Quence. - 

COCINAR, o. a. Cuire, appréter 
les viandes. Lat. Coquinari. 

COCINADO, pa, p. p. Cuit, te, 
apprété; ée, fricallé, ée. Lat. Coc- 


tus. Conditus , a , um. 
* COCINERIA , /. f. Le méme que 
Guifa 


ado. 

COCINERO, RA, adj. m. EJ f. 
Cuifinier, cuifiniére, celui ou celle 
qui appréte les viandes. Lat. Coquus , 
8. Culinaria famula, «e. 

Es buen. cocinero. Yl eft bon cuifi- 
nier. 

Es buena cocinera. Elle eft bonne cui- 
finiére. 

COCINILLA , /. f. dim. de Cocina. 
Petite cuiline. Lat. Coquina exigua. 

*COCLE, /. m. Croc, inftrument 
de fer dont les matelots & les pécheurs 
fe fervent pour accrocher ce qu'ils 
veulent. Lat. Harpago, inis. 

* COCLEAR, «. a. Terme ufité 
dans les madragues. Harponner un 
thon, l'accrocher. Lat. Unco vel bar- 
pagine trabere. 

COCO, /. m. Coco, fruit d'un ar- 
bre des Indes qui reffemble au pal- 
mier, lequel eft de la groffeur d'un 
melon. Lat. Cocus Indicus, 5. Nux 
Indica, 

Coco. Vermine, ou chenille qui 
ronge les fruits. Lat. Brucbus , i. 

* Cocos. Grains de coco qu'on 
nous apporte des Indes, & dont on 
fait des chapelets. Lat. Globuli ex In- 
dica nuce confecti, . 

Coco. Mine , grimace de finge 
qu'on fait pour épouvanter les pe- 
tits enfans. Lat. Geflus iP as 
gavori incutiendo aptus. 

Guarda el coco. Gate le babou, 
pbrafe dont on fe fert pour faire peur 
aux petits enfans. 

Coco. Signifie auffi laid , affreux. 

Es un coco. ll eft laid, il eft af- 
freux. D 

Hacer cocos, Faire des grimaces. 

No foi amigo de cocos. Je n'aime 


point les grimaces. 


t Es amigo de hacer cocos, Il aime à 
faire des grimaces. 


COCO GNIDIO. Voyez Cofcoja. 
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COCOBOLO , / m. Arbre desIn- 
des dont le bois eft rouge & Fort ef- 
timé. On en fait des lits & d'autres 
ouvrages de menuiferie. Lat. Arboris 
Indice genus. 

COCODRILO , f. sm». Voyez Cro- 

codilo. 

Cocoprico. Crocodile, on ap- 

peur ainfi au figuré un homme dou- 
le & perfide. 

* COCOLISTE, /. m. Maladie con- 
nué dans la nouvelle Efpagne, qui 
répond à ce que nous appellons Co- 
lique de Miferere. . 

* COCOLOBIS, f. m. Certain plant 
de vigne dont on ne connoit plus 
l'efpéce. Ce mot eft trés ancien. 

COCOSO, sa, adj. ». EJ f. Ver- 
reux , eufe, rongé, ée de vers, de 
vermine, de teignes. Lat. Permino- 
Jus. Erucá erofus , a , um. 

COCOTE , /. m. Voyez Cogote. 

Dar de cocote. Tomber fur le dos ; 
& au figuré, étre à la veille de fe 
perdre par fa mauvaife conduite. Lat. 
Ruinam minari. 

CODADA, /. f. Coup de coude. 
Le méme que Codázo. 

* CODADURA , /. f. Marcotte, far- 
ment qu'on enterre, & d'où fort un 
nouveau fep. Lat. Propago , inis. 

* CODAL , /. m. Coudée, mefure. 
Lat. Cubitalis menfura , e. 

CoDAL. Armure qui couvre le cou- 
de. Lat. Cubitale, ss. ) 

CoDAL , adj. d'une term. Qui ap- 
partient au coude, ou qui eft de la 
longueur du coude. Lat. Cubitalis, e. 

CODALES. Les charpentiers ap- 
pellent ainfi deux petites régles qu'ils 
pofent fur la piéce qu'ils rabotent, 
pour la tailler en équerre. Lat. An- 
cones , um. 

CODASTE , /. #. Terme de Mari- 
ne. Traverfin, quart de rond, faloi- 
re, tamifaille. Lat. Frauflrum guber- 
naculi fuflentatorium. 

CODAZO , /. m. Coup de coude. 
Lat. Zétus cubito impaéfus. 

CODEAR , v. ». Coudoyer , don- 
ner des coups de coude. Ce mot n'eft 
plus ufité. Lat. Cubito compellere. 

* CODERA, /. f. Gale qui vient 
au coude. Lat. Cubiti pjora , «. 

* CODERA , en terme de mer, c'eft 
un cable qu'on jette en travers pour 
tirer le vaiffeau où l’on veut. 

* CODICE, f: mm. Manufcrit , re- 
giftre contenant certains faits mé. 
morables fur toutes fortes de matiéres, 
qu'on: garde dans les archives. Lat. 
Codex , icis. 

CODICIA, /.- Convoitife , cupi- 
dité, délir déréglé des richeffes , dé- 
fir, paflion, appetit. Lat. Cupidi- 
fas , afi. 

CoDICIA. Se prend quelquefois 
m envie, défir, propenfion loua- 

le. Lat. Defderium , ii. 


Cof. de codicia. Chole que tout le 


t. Feterator , oris.. 


COD 
monde défire à caufe de fa bonté. L. 
expetenda. 


Res oweninó 

* Refr. La codicia rompe el facce. 
Une trop de avidité a fouvent 
ado neftes. Ce ar ek 

ndé fur ce qui arriya à un filou qui 
avoit forcé nie cofre ! fort. Comme il 
rempliffoit un fac d'efpéces, & qu'il 
les prefloit pour qu'il en entrát davan- 
tage, le fac fe creva, les efpéces fe 
répandirent , & il fut pris fur le 
fait. Lat. Cupido dira Jepe rupis fac- 
culos. 

CODICIABLE , adj. d'une term. 
Défirable, fouhaitable, digne d'en- 
vie. Lat. Appetendus , a, um. 

CODICIAR , v. a. Convoiter, dé- 
firer avec ardeur, Lat. Cupere. 

CODICIADO, pa, f. p. Convoi- 
té, ée, défiré, ée avec ardeur. Lat. 
Appetitus , a, um. 

, * CODICILAR, vu. ». T. fort an- 
cien & peu ufité. Faire un Codicille. 
Lat. icillum fcribere. ; 

CODICILO , f. s. Codicille , écrit 
par lequel un homme déclare fa der- 
niére volonté , foit qu'il ait déja fait 
fon teftament , foit qu'il n'en ait point 
fait. Lat. Codicillus , ¡. 

* Refr. $i mo vale por teflamento , 
valga por codicilo. Si a chofe ne 
réuflit pas en tout, elle réuffira du 
moins en partie. 

CODICIOSAMENTE, adv. Avi- 
dement, avec ardeur, paffion, em- 
Dre deeft ; chaleur. Lat. Auide. 


CODICIOSISSIMO , MA, adj. m. 
€9 f. fuperl. de Codiciofo. Très avide, 
trés ardent, te, trés emprellé, ée, 
trés pafhonné, ée. Lat. AvidiJamas, 


a, um. 

CODICIOSO , SA, adj. s». EJ f. 
Convoiteux , eufe , défireux, eufe, 
ambitieux, cufe. Lat. ÆAuidus. Cu- 
pidus , a, um. 

Copicioso. Signifie anffi labo- 
rieux , appliqué, ami du travail. L. 
Sollscitus, a, sum. 

Ser codiciofo , fer codiciofa. Etre 
ambitienx , étre ambitieufe. 

Es codiciofo , es codiciofa. Il eft am- 
bitieux , elle eft ainbitieufe. 

* Refr. El codicio/o y el trampojo 
fücilmente fe conciertan. Deux fripons 
ont bientot lié amitié enfemble. 

CODIGO , /. m. Code, compila- 
tion des Loix des Empereurs Ro- 
mains. Lat. Codex , icis. 

CODILLO, /. m. T. du jeu de 
l'hombre , Codille , c'eft quand celui 
qui joue la poule, la perd. 

CODO, /. m. Coude, partie exté- 
rieure où le bras fe plie. Lat. Cubi- 
tus, à. 

Copo. Coudée, mefure. Lat. Cw. 
bitalis menfura , e. 

Copo. En terme de Marine, eft 
une mefure compofée de trente - trois 
parties égales ou doigts , de er 

uit 














tehar, 


luire, 


rompre. 


» 
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huit qu'en contient la Vare Caftillane. 
Lat. Menfura nautica cubitalis. , 
CoDO GEOMETRICO. Coudée géo- 
métrique, mefure qui vaut un pied 
& demi. Lat. Cubitus. 
Copo REAL. Coudée royale. C'eft 
celle qui a trois doigts de plus que 


la coudée ordinaire. 


Dár del codo. Donner du coude à 
celui qui eft prés de nous, Ceft l'a- 
vertir fecrettement de quelque chofe. 
Lat. Aurem vellere. 

Dar del codo. Meprifer quelqu'un, 
léloigner de foi. Lat. Contemptim 
aliquem à fe repellere. 

On dit cela 


el codo à la mano. 


d'une perfonne de trés petite taille. 


Hablar por los codos. Parler beau- 
eoup, être grand babillard. 

Levantar el codo. Lever le coude, 
boire beaucoup , s'enyvrer. Lat. Po- 
cula exfccare. \ 

Metido bafla los codos. Engagé juf- 

u'aux coudes dans une affaire. Lat. 

«rere ón luto. 

Meter la mano bafla el codo. Vo- 
ler, dérober. * 

Es como del codo à lu mano. IL eft 
trés petit. . 

Tiene quatro codos de altura. Il a 
quatre coudées de hauteur. 

* Refr. El ojo limpiale con el codo. 
On ne doit point toucher les yeux 
avec les mains loríqu'ils font mala- 
des; & au figuré, on ne doit point 
exciter des air es au préjudice d'au- 


trui. 
* CODON, fm. Sac, ou hourfe 


. de cuir dans laquelle on enferme 


la queue d'un cheval. Lat. Equine 
caude tbeca, «e. 

* CopoN , Se prend auffi pour la 
queue d'un cheval. L. Equina cauda, a. 

CODORNIZ, /.f. Caille , oifeau 
de paífage. Lat. Coturnix, icis. 

* COEFICIENTE , adj. Terme 
d'Algebre. Coefficient. On appelle ain- 
fi le nambre qui précéde une quan- 
tité. Par exemple, dans 3a, 3 eft 
coëfficient de a. Lat. Coefficiens. 

* COEPISCOPO, /. ». Collégue 
d'un Evéque, ou contemporain d'au- 
tres Evéques. Lat. Cepifcopus , 3. 

* COETANEO, NEA , adj.. ÉS f. 
Contemporafn, ne, qui eft de méme 
tems, qui vit dans le méme fiécle. 
Lat. Coxtaneus, a, unm. 

COETERNO, NA, adj. m. €9 f. 
Coéternel, attribut qu'on ne donne 
qu'à la Sainte Trinité. Lat. Coeter- 
MUS y 3 


Ce 
mot eft rarement ufité. Lat. Coex- 
dendi. 

COFIA , /. f. Coiffe , refeau , bon- 
net dont les hommes & les femmes 


. Se fervent pour enfermer leurs che- 


veux. Il fe dit auf d'un bonnet de 
femme , qui eft de toile garnie de den- 


de | 
. * COEXTENDERSE , v. r. Sé- 
tendre , s'allonger également. 


COF 


telle, & également d'une coëffe de 
nuit pour homme. Lat. Calantica, e. 

* COFIN , jm. Coffin, efpéce de 
panier. Lat. Cophinus, i. 

* COFINA, 0 COFINO,/. m.69 f. 
Le méme que Cofn, 

COFRADE, pA , Jf. .m. € f. Con- 
frére, membre d'une Confrérie. L. 
Frater , tris. 

* COFRADES DE PALA, en jar- 
gon, Confréres de péle , fauteurs 
de filous, de voleurs. Lat. Furum 
fautores , um. 

COFRADIA , /. f. Confrérie, ou 
Confrairie , compagnie de perfonnes 
allociées pour quelque exercice de 
pieté. Lat. Fraternitas, atis. 

* COFRADIA. Confrairie, en jar- 
gon , allemblée de beaucoup de gens. 
Lat. Hominum imultitudo. 

COFRADIA, en jargon, affemblée 
de voleurs. Lat. Furum focietas,-atis. 
ll fe dit auffi d'une cotte de mailles, 
qu'ils portent fous leurs habits pour 
egarantir. Lat. Lorica annulis texta. 

COFRADRE , /. 1. Le méme que 


Cofrade. 
COFRADRIA, /..f. Le méme que 
Cofradi 


ia. 

COFRE, f. »s. Coffre. L. Arca, e. 

CoFRE, en terme d'Imprimerie. 
Coffre de preffe , chaffis qui embraffe 
le marbre , fur lequel on pofe les for- 
mes. Lat. Quadrum, i. 

Pelo de cofre. Poil de coffre , fe dit 
par allufion d'un homme qui a le 
poil roux. Lat. Rufus bomo. 

* COFREAR, «v.a. Frotter , net- 
toyer. Ce mot a vieilli. Lat. Fricare. 

COFRECICO , COFRECILLO , à 
COFRECITO , f. m. dim. de Cofre. 
Petit coffre, coffret. Lat. Arcula, e. 

COFRERO , /. m. Coffretier, ba- 
hutier, celui qui fait, ou qui vend 
des cotfres. Lat. Arcarius füber , bri. 

COGEDIZO, za, adj. m. ES f. Ce 
qu'on peut cueillir , ou qu'on cueil- 
le, propre & bon à cueillir. Lat. 
Collectaneus , à , um. 

COGEDOR , J. :»:. €elui qui cueil- 
le quelque chofe, comme des olives, 
du froment. Lat. Collector , oris. 

CoGEDoR, fignifie aufíi Collec- 
teur , Receveur, Exécuteur. 

CoGEDOR. Baquet à tenir les or- 
dures. Lat. Colligendis fordibus trua 


lignea , e. 

COGEDURA, /.f. T. peu ufité. 
L'action de cueillir, ou de ramaffer 
quelque chofe. Lat. Colleétio, onis. 

COGER , «. a. Amaffer , ramafler. 
Lat. Cogere. ere. 

COGER. Cueillir,amafler des fleurs, 
des fruits. Lat. Colligere. 

COGER. Signifie auffi recevoir , 

rendre, tenir, contenir , enfermer. 
at. Colligere. Capere. Recipere. 

Ex. La tierra no ba cogido baflante 
agua. La terre n'a pas regu affez d'eau. 
COGER. Se prend aufli pour occu- 


e 
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per, embrafler un efpaee de terrain- 
Lat. Capere. Occupare. 

Ex. El monte coge tres leguas de am- 
bito. La montagne a trois lieues de 
tour. E 

Cocee. Signifie auf conclurre , 
inférer , il eft peu ufite dans ce fens. 
Lat. eColligere. Inferre. Conciudere. 

COGER. Signifie encore prendre, 
furprendre , faifir. Lat. Apprebendere. 
Comprebeudere. 

CoGER. Se prend quelquefois pour 
trouver, rencontrer. Lat. Znuenire. 

Ex. Si le coge de buen busmor le dará 
lo que pidiere. S'il le trouve de bonne 
humeur, il lui donnera ce qu'il lui 


» 


demandera. ) 

Coger à alguno. Attraper quelqu'un. 

Puer un caballo. Attraper un che- 
val. 

Coger un paxaro. Attraper un ol- 
feau. | | 

Ufled no me cogera. Vous ne m'at- 
traperez pas.” 

Cojale ufted. Attrapez-le. 

Coger al efpartillo. Attraper quel. 
qu'un , le faire donner dans le piége. 

Coger al pajJo. En terme du jeu des 
Echecs, c'eft prendre un pion qui a 
fait deux pas fans permifhon. . , 

Coger al paffo. Attendre quelqu'un 
fur fon paflage, fans qu'il puiffe s'ef- . 


quiver. 

Coger à uno [a palabra, Prendre quel- 
po au mot. Lat. Promi/fó alicujus 
are. . 

Cojame ufled la palabra. Prenez-moi 
au mot. 

Le cogid la palabra. 11 le prit an 
mot. 

No me cogera la palabra. I] ne me 
prendra pas au mot. 

Le cogió à ufled la palabra? Vous a- 
t-il pris au mot ? ; 

Coger agua ex ceflo. Puifer de l'eau 
avec un panier , c'eft-à-dire travailler 
en vain. 

Coger agua. Puifer de l'eau. 

Coger cabra. Se fâcher. 

Cogió cabra. 11 fe facha. 

Cogera cabra. 1 fe fâchcra. 

No coja ufled cabra. Ne vous fà- 
chez pas. 

Coger novillos. S'enfuir de l'école, 
ou de la maifon de fes parens. 

Cogió novillos. Il s'eft enfui de l'é- 
cole, ou de la maifon de fes parens. 

Coger con el burto en las manos. Sur- 
prendre quelqu'un dans une faute, de. 

con qu'il ne puifle la nier , prendre 
quelqu'un fans verd , le prendre fur 
le fait. 

Coger de manos a beca. Prendre quel- 
qu'un au dépourvû , le furprendre 
tout-d-conup, de façon qu'il ne puifle 
point s'échaper. Let. Imcautum occa- 
pare. 

Coger en mal latin. Surprendre quel- 
qu'un daps une faute ou dans une mau- 
vaife ation. L. Rem manift/lo tenere. 

Q4 3 Cer 


COG 
te. Lat. Cogsomen, imis.  . 

* COGNOSCIBLE , adj. d'une.term. 
Connoiffable, qu'on peut connoitre. 
Lat. Cognofcibilis , e. COHEREDERO, RA, adj. rx. ES f. 

* COGNOSCITIVO , va, adj. m. | Cohéritier, pohéritiére, celui ou cel. 
€ f. Capable de connoitre, qui a la le qui partage une fucceffion avec un 
faculté de connoitre. Lat. Cogno/citi-. | autre. Lat. Coberes, dis. 

VHS, Ay UM. Es Ju coberedero. 11 eft fon cohéri- 
* COGOLLICO, /. #. dim. de Co- | tier. 
gollo. Petit rejetton , jeune rejetton, Es mi coberedero. Il ek mon cohé.. 


COH 
das derecho. N'ufurpez point ce quí 
appartient à autrui, & ne laiffez pas, 
prendre ce 2 vous appartient. 
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Coger en medio. Mettre au milieu. 

Coger en mentira. Surprendre quel- 
qu'un en menfonge. —— 

Coger entre puertas. Saifir, prendre ; 
arréter entre deux portes,arréter quel- 
qu'un dans un endroit d'où il ne puifle 
s'échapper, & le contraindre à faire 
ce qu'on exige de lui. Lat. Alfyuens 

ere. 

er la ropa. Ramaller fon linge, 








fes habits. Lat. Veftes colligere, 

Coger las del martillado. S'enfuir en 
cachette, à la dérobée. Lat. Se/e pro- 
ripere. 

Coger las manos en la mafa. Pren- 
dre quelqu'un fur le fait. Lat. Z» actu 
sp/o capere. 

Coger à tomar las de villadiego. Mon- 
trer les talons , gagner aux pieds, s'en- 
fuir. Lat. Diffugere. | 

Cogiolas de villadiego. Yl s'eft enfui , 
il a montré les talons, il a pris le 
large. 


Lan du cogore  Cogi las de villadiego. Je gagnai aux 


descogtade. 
Ayant le cat 


ieds, je montrai les talons, je m'en- 
uis. " 

Cogere las de villadiego. Je gagnerai 

aux pieds, je montretai les talons, je 


*6-Court'eten- m'enfuírai. 


lance entre Ie; 


'paules- 


Y 


Dexarfe coger. Se laiffer prendre. 

No me dexare coger. Je ne me lail- 
ferai point prendre.  * 

No fe dexe ufted coger. Ne vous laif- 
fez pas prendre. 

Coger los puntos de las medias. Re- 
prendre les mailles des bas. 

Le cogió el carro. Voyez Carro. | 

Le cogid la hora. Il furvint un aeci- 
dent qui l'empécha d'éxécuter ce qu'il 
avoit projetté , l'heure le furprit. 

COGIDO, DA, f. p. du verbe Co- 
er dans toutes fes acceptions. Amaf- 
é, ée, pris, fe. Lat. Lectus. Collectus, 


Captus , a, um. | 
* COGIDA, f. f. Recolte, moif- 

fon. Lat. Frugum lecfio. 
COGITABUNDO, DA, adj. tm. 


ES F. T. peu ufité. Penfif, ive, in- 


quiet, te, réveur , eufe. Lat. Cogi- 
tabundus, a, um. 

COGITACION , ff. Penfée, mé- 
ditation, ou l’action même de penfer 
& de réfiéchir. Lat. Cogitatio, ois. 

COGITATIVO, va, adj. m. ET f. 
Peníant , te, qu'on applique à l'ame 
confidérée comme un Etre qui penfe. 
Lat. Cogitans. 

* COGNACION, /. f. Cognation , 
parenté, lien du fang, liailon. Lat. 
Cognatio , onis. 

COGNADO , DA, adj. m. ES f. Pa- 
rent, te, allié, ée, du côté du pé- 
re & de la mére. Lat. Cognatus, aum. 

* COGNICION ,, /. f. Le méme que 
Conocimiento. Ce mot eft peu ufité. 


* COGNOMBRE, /. 1. Surnom. 


Le méme que Cognomento. 

* COGNOMENTO , /. m. Lc fur- 
nom qu'on acquiert , ou épithéte qu'on 
donne à une perfonne fclon fon méri- 


le cœur de la laitue, le trognon du 
chou. Lat. Regerminans coliculus. 
COGOLLO, /. m. Rejetton , fion, 


jet d'un arbre ou d'une plante, la ci- 


me d'un arbre. Lat. Cacumen. Ger- 
men, inis. | 
COGOLLOS , en terme d'Architec- 
ture. Diverfes efpéces d'ornemens 
qu'on fait dans la frife, Comme ani- 
maux, plantes, faunes &c. Lat. 4r- 
chiteétura ornamenta. 
COGOMBRILLO. V. Cobombrillo. 


COGOMBRO. V. Cobombro. - 


COGOTE, /. m. Le méme que 


Cocote. ch ghon .clerrière ae la téte. 


* COGUCHO, /. m. Sucre de la 
derniére qualité. Lat. Inferioris note 


Jaccbarum , i. 


COGUJADA. Voyez Cugujada. 

COGUJON, /. m. Le coin d'un 
matelas, oude telle autre chofe fem- 
blable. Lat. Culcitra vel pulvilli angu- 


bus, 5. 

COGULLA , /. f. Coule, habille- 
ment des moines Bafilitains, Bené- 
diétins & Bernardins, qui eft tout 
d'une piéce , attaché au capuchon. 


t. ; le : 

COHABITACION, /. ». Cohabi- 
tation , ou copulation charnelle. Lat. 
Cobabitatio , oni. . 

COHABITAR, ^. 5. Cohabiter , 
habiter, vivre, demeurer enfemble, 
fe dit fpécialement des gens mariés. 
Lat. Cobabitare. 

* COHECHADOR, /. m. Maeif- 
trat, ou Juge qui fe laifle corrompre 
par des prefcns. 

COHECHAR , «v. a. Suborner, 
corrompre un Juge, un Magiftrat par 
des prefens. Lát. Subornare. 

Cobechar la tierra. Défricher la ter- 


. re , la mettre en état d'être cultivée. 


Lat. Terram profcisdere. 

Cobechar à alguno. Suborner quel- 
qu'un. 

COHECHADO, pa, f. f. du ver- 
be Cobecbar dans fes acceptions. Su- 
borné, ée, corrompu, ue, gagné, 
ée par des préfens. Lat. Subornatus. 
Muneribus corruptus , a, sm. 

COHECHAZUN, /. f. Défriche- 
ment d'une terre. Ce mot n'eft point 
ulité. Lat. Terra profciffo , onis. 

COHECHO , /. m. Le préfent que 


recoit un Juge & un Miniitre ou un |: 


témoin , pour trahir la vérité, & 
agir contre la juftice. Lat. Kepetunda- 
Yum crine. 


* Refr. Ni hagas cobécbo , ni per- 













ritier. 

* COHERENCIA, /; f. Terme dog- 
matique , rapport, cohérence , liai- 
fon , convenance, proximité de l'anté. 
cédent avec le conféquent. Lat, Cobe- 
rentia, «e. Commexio , onis.  -. 

* COHERENTE, adj. Cohérent , 
conféquent , lié, joint, uni. Lat. Co. 
berens. Confequens. Connexus, a, um. 

COHETE, /. m. Fufée volante, 
Lat. Pyrobolum , i. Ni 

COHETERO , /. tm. Artificier, ou- 
vrier qui fait des feux d'artifice, Lat. 
Pyrobolorum artifex , icis. 

* COHIBIR, v.a. Réfténer, ré- 
primer, tenir en bride, arréter, con- 
tenir, retenir , empécher , modérer, 
réduire, ranger ¿la raifon. Lat. Co. 
bibere. : 
* COHOL, /. m. Teinture faite 
avec l'antimoine appellée Alcohol,avec 
laquelle les femmes fe noirciffent les 
fourcils. C'eft un mot Arabe. Lat. Sin 


um , ii. . 
COHOMBRAL , d m. Planche, 
ou conche oü l'on féme les concom- 
bres. Lat. Puluillus cucumeribus corta 
Jifus, a, um. 

:* COHOMBRILLO AMARGO, b 
SYLVESTRE , f. ». Concombre fau. 
vage. Lat. Cucumer agreflis. . 

COHOMBRO. /. m. Concombre, 
plante potagére. Lat. Cucumer , eri. 

* Refr. Quien bizo .el cobombro que 
Je le eche al bombro. Ce Proverbe figni- 
fie que celui qui a contra&é un enga- 
gement doit le remplir. 

* COHONDER , v. a.. Tacher , gà- 
ter, corrompre , troubler, confon- 
dre. Lat. Corrumpere. Confundere. 

. COHONDIDO, DA, f. p. Taché, 
ée. Lat. Corruptus. Confulus, a, sam. 

* COHONDIMIENTO , /. s. T. 
ancien. Tache, fouillure, corruption, 
confufion. Lat. Corruptio. Confufio y cohonnts 
onis. i 

COHORTE , /. f. Cohorte, corps Pali 
de milice parmi les anciens Romains, a 
compofé de cinq cent hommes. Lat. 

Cobors , tis. 

Las cobortes Romanas. Les cohot- 
tes Romaines. | 

* COIDAR , v. n. Voyez Cxidar, 
ce dernier eft plus ufité. 

* COIDO , /. ;. Le méme que Cui- 


* '* COIMA , /. f. Ce qu'on paye à 
un brelandier pour fa peine. Lat. Sti- 
pendium , quod alea praefecto panditur. 
-'Co1ma. En jargon, Garce, ym 
voyez 





COI 


Voyez Córrona. Lat. Meretrix, cit. 


Scortrm , i. | - 
- *COIME, /.: rr T. pen ufrté.Bre- 
landier, celui qui tient chez lut une 
académie de jeu. L. Alee curator , oris. 

* COIME, en jargon, le Maitre 
de lz maifon. Lat. Dominus. Herus, i. 

* Coime del Alto, à delas clareas , à 
el gran Coime que ejta en el alto claro. 
En jargon, le Seigneur du haut , on 
des Cieux. Lat. Deus. Dominus, 3. 

* COIMERO, /. 11. Le même que 
Cosme. | : 
* COINCIDENTE, adj. d'une term. 
Cafuel, fortnit, accidentel, mais qui 
conduit à une fin. Ce terine eft peu 


ufité. 

* COINCIDIR , v. ». Convenir, 
S'ajufter avec une chofe, s'accorder 
avec elle, être conforme. Lat. Qua- 


drare. 

* COINQUINADO, DA, adj. m. 
€9 f. T. peu ou point ufité. Taché,ée, 
fouillé , i mal propre , corrompu , 
ue, infe&té, ée. L. Coinquinatus, aum. 

COJON, /.m. Tefticule. Lat. 7e/- 
Piculus , id. 

COJUDO , adj. m. Entier, qui 
n'eft point coupé, en parlant des mà- 
les. Lat. Tefficulis integer, ra, um. 

* COITA, /. £ Maladie, peine, 
affli&ion , pauvreté, ou tel autre 
accident qui arrive à l'homme. Ce 
mota vieilli. Lat. /Erwnna, e. 

* COITADO, DA, adj. m. Ed f. 
Le méme que Cuitado. Ce dernier eft 
plus nfité. 

* COITARSE, v. r. Terme anc. 
Se hâter, fe preffer, fe tourmenter, 
s'inquiéter, le chagriner, fe donner 
beaucoup de peine. Lat. Feflinanter 
agere. 

* COITIVO, vA, adj. m. EN f. 
TT. anc. Qui concerne le coit. Lat. 4d 
coitum pertinen. | 

COITO, /. m. Coit , accouplement 
du mále avec la femelle, fe dit ordi- 
nairement de l'homme & dela femme. 
Lat. Costus, ús. 

COL, /:f. Chou, plante potagére. 
Lat. Braffca, e. 

* Refr. Entre col y col lechuga. Ce 
Proverbe fignifie qu'il faut entremé- 
ler les travaux de quelques momens 
de reláche. 

COLA , f. f. La queue d'un animal. 
Lat. Cauda, «. 

Cora. La quete d'une robe, d'nne 
foutane &c. 

Cora. Se prend quelquefois pour 
la fin , l'extrémité , le bout d'une cho- 
fe. Lat. Extremitas, atis. 

CoL. Cole, matiére gluante & te- 
mace. Lat. Gluten, inis. 

Cola de caballo. Préle, on queue de 
cheval, forte de plante. Lat. Equif?- 
bum, 1. 

Cola de Golondrina. Queue d'hiron- 
delle, onvrage de fortification. Lat. 
Huiitionis genus. 


* 


"COL 


Cola del dragon à nodo Aafirals Quete 
du dragon, eu. nœud auftral.:'On ap- 
pelle ainfi le point où l'orbe d'une 
Planéte coupe l'Eclyptique, & l'ap- 
proche de midi. Lat. Cauda draconis. 
Auflralis nodus. 

Cola de Leño, à de Toro. Colle de 
cuir de taureau qu'on Fait à Rhodes, 
laquelle eft blanche & tranfparente. 
Lat. Z'aurocolla , «. L j 

Cola de pefcado. Colle de poiffon. 
C'eft celle qu'on fait avec le ventri- 
cule d'une efpéce de baleine. Lat. Glu- 
ten pifcium. ^ 

Cola de retazo. Colle de gants. C'eft 
celle que Pon fait avec des rognures 
de gants. Lat. Gluten leve. 

Hacer baxar la cola. Humilier l'or- 
gueil de quelqu'un. Lat. Zliquem re- 
tundere, — 

Hacer cola. Faire la queue d'une 
boe, étre à la queue, au bout. 
Lat. Zn extremis flare. 

Llevar la cola, Q fer cola. Etre le 
dernier dans les écoles. Lat. Z»fnum 
gradum fortirs. 

Cubrirfe uno con la cola. Alleguer 
des excufes vaines -& frivoles. 

Irfe con la cola entre piernas. S'en 
aller honteux & confus. 

COLACION , f. f. T. peu ufité. 
Collation, a&ien de conferer la co- 
pie avec l'original, ou deux écrits 
enfemble. Lat. Collatio. Comparatio , 
onis. 

COLACION. Conférence que les 
fupérieurs tiennent avec leurs Reli- 
gicux fur des matiéres fpirituelles. 
Lat. Collatio , onis. . 

CoracioN. Collation, repas en- 
tre le diner & le fouper. Lat. Pofi- 
meridiana guflatio , onis. | 

COLACION. On appelle encore ain- 
fi toute forte de confitures en géné- 
ral. Lat. Dellaria. 

CoLACION. Collation , fouper lé- 
ger , particuliérement un jour dc 
jeûne. Lat. Ve/pertina refetliunca- 

; €. 

Hacer colacion. Faire collation. 

Hizimos colacion. Nous fimes col- 
lation. 

Hizieron colaciom. 
lation. 

CorAcrioN. Collation, l'action & 
le droit de conferer un Bénéfice. L. 
Collatio, onis. 

CoLacion. Signifie quelquefois 
territoire, diftri d'une ville, fitué 
dans telle Paroiffe. Lat. Ditio. Ju- 
rifdiclio , onis. 

Traber à colacion y particion. Venir 
à rapport & à partage, fe dit, en 
terme de pratique à l'occañon des 
partages qu'on fait des biens d'un 
chef de famille aprés fa mort. Le: 
enfans font tenus d'expofer les dé- 
penfes qu'ils ont faites avec lui pen- 
dant fa vie, auffi- bien que les pré- 
fens qu'ils ont reçus, pour en faire 


Ils frent col- 


clarifier. Lat. 
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la dédu&ion for la fositme qui leur 
revient, afin que les: 
égales. Lat. lu familid trcifcundá bo. 


‘na qd partes v 


tions reftent 


eferre. 
* COLACTANEO,, /. s. Frére de 
lait. Lat. Collaétaneus , i. 4 

COLADA, /.f. Leflive pour net- 
toyer E. blanchir le linge. Lat. Zixi- 


4pium [] li. ^ 


COLADA. En terme vulgaire, c'eft 
l'épée. Lat. Enfs, is. | | 
A fulano le pueden echar en colada, 


On peut mettre un tel à la leffive, 
il eft allez malpropre.. 


Todo faldra en la coláda. 1 le paye- 
ra tout A la fois. 
.COLADERO, /. m. Chauffe} pa- 
nier, couloire, tamis à travers du- 
quel on paffe une liqueur pour la 

Colum , 1. 

COLADERO. Lieu étroit où l'on 
ne peut paffer qu'à la file, ow par 
lequel une chole ne fort que peu à 
peu. Lat. Zréfus tranfitus , ús. 

COLADOR, /.:». Chauffe ou ta- 
mis par lequel on pafle les liqueurs. 

COLADOR. Collateur , celui qui 
pourvoit à un bénéfice. Lat. Colla. 
tor , oris. E 

COLADOR. En terme d'imprime- 
rie, c'eft un grand cuvier percé au 
fond de plufieurs trous , qu'on rem- 
plit de cendre, fur laquelle on jette 
de l'eau , qui fort impregnée du 
fel qu'elle contient. Lat. Dolium &- 
xivium, $i. 

COLADURA, /.f. Filtration, tranf- 
colation , l'a&ion de couler, de paf- 
fer, de filtrer. Lat. Colatura , «. 

* COLAINA, /.f. T. de Bohémiens. 
Rafade, verre de vin plein jufqu'au 
bord, qu'on avale d'un coup. Lat. 
Pini bauflus , dis. 

* COLAIRE , /. ms. T. du Royau- 
me d'Andaloufie. Lieu ou endroit frai 
où il fait de l'air, où l'on peut pren- 
dre le frais en été. Lat. ven 
{is peroius. 

COLAR , «. a. Couler, paffer une 
liqueur au travers d'un linge, d'une 
chauffe &c. Lat. Colare. | 

CoLAR. Par allufion, & en ter- 
me vulgaire, avaler, boire à rafade. 
Lat. Pocula ficcare. + : 

COLAR. Conferer un bénéfice. Lat. 
Beneficium ecelefraflicum ponferre. 

COLAR, au figuré, paffer par un 
endroit étroit & difficile. Lat. Znter 
anguftias infinuare fe. 

CorAR. Paffer , être reçu, être 
cru. Lat. Locum utcumque babere. 

Colar la ropa. Couler , paffer la lef- 
five. Lat. Zintea purgare. 

COLADO, DA', p. p. du verbe 
Colar dans toutes fes acceptions. Cou- 
lé, ée. Lat. Colatus. Eliquatus, a, 


tn. 
Acéro à bierro colado. Acier ou fer 
iffiné. Ferrion purgatum , excoéturs. 
COLATERAL, adj. d'une term. Col- 
latéral, 


- 


3rz "COL 


Jaberal, qui ef à cáté d'un autre. On 


appelle ainfi les chapelles ou les Au- 
tels, qui font à côté du maitre Au- 
tel. Lat. is , €. 

COLATERAL. Collateral , parent 

i n'eft point au rang des afcen- 
dans. ni des defcendans , comme les 
oncles, les coufins &c. Lat. Cogna- 
tus laterarius. . 

* Conjejo colaterál. Tribunal Souve- 
rain qu'il y a à Naples, ainfi appel- 
lé, à caufe que les Miniftres qui le 
tompofent, s'affeient aux côtés du 
Vice-Roi. Lat. Confeffus Senatorum 
collateralis. 

* Refr. Primero es el altar mayor , 
y luego los Colaterales. On doit efti- 
mer les chofes à proportion de leur 


mérite. 

* COLATIVO, va, adj. t. Ed f. 
Collatif , ive, qui fe confére, en pat- 
lant des Benéfices. Lat. Collativus , 
a, sum. 

Beneficio colativo. Bénéfice collatif. 

*. COLAUDAR , v. a. Terme anc. 
Louer , vahter , exalter, próner, 
eftimer , préconifer. Lat. Collawdare. 
Laudare. Predicare. 

* COLCEDRA, /. f. Lit de plu- 


. mes. Lat. Cuicitra, «e. 
* COLCEDRON , /. mm. augm. T. Jo 


anc. Grand lit de plumes , ou grand 
matelas. Lat. Culcitra grandior. 

' COLCHA, /. f. Courte - pointe, 
couverture piquée. Lat. Ledts flragu- 
dum intertexto goffípio fartum. 

CoLCHA, en terme de Marine. Ce 
font plnfeurs cordages retors joints 
enfemble', cordages de refait. Lat. 
ARudentum fafciculus , i. 


* COLCHADURA , /. f. Piqueure| q 


qu'on fait aux jupes, pour empécher 


le coton qu'on met entre deux de 
tomber. t. Fartura weflis inter- 
texta. : 


* COLCHAR , v. a. Mettre du co- 
ton ou de la foie entre deux toiles 
ou deux étoffes, & les piquer enfui- 
te pour qu'elle ne tombe point. Lat. 
Intertexto goffipio farcire. 

. COLCHAR , en terme de Marine, 
tordre de la filaffe, pour en faire 
des rits. 

COLCHADO, DA, f. f. Cotonné, 
te. Lat. Intertexto goffpio fartus, 


a, am, 

* COLCHICO , J, :. Colchique, 
ou tue - chien. Plante bulbeufe & ve- 
nimeufe. Lat. Colchicum. 

COLCHON , /. m. Matelas. Lat. 
Culcitra. Matta lanea. 

* COLCHONCILLO , /. +. dim. 
de Colcbon. Petit matelas. Lat. Par- 
Wa culcitra. 

COLCHONERO, f. 5. Matelaffier, 
faifeur de matelas. Lat. Culcitrurum 
Jartor , opifex. 

COLEAR , v. ». Branler , remuer 
la queue, en parlant d'un animal. 
Lat. Caudam agitare. 


COL 


* COLEAR, ©. a. En terme d'é- 
cole, c'eft appeller cola, cola, l'en- 
fant qui a perdu le plus de points 
dans la femaine, ou qui a mal ré- 
pondu à une queftion qu'on lui a 
faite. Lat. Segnem fcbolaflicum oppro- 


epa 
COLECCION , /. f. Colle&ion, 
recueil, amas, aflemblage. Lat. Col- 
leclio, onis. 

* Coleccion de Luz. Se dit en terme 
d'Aftrologie , de deux Planétes qui ne 
font point en afpe&, & entre lef- 
quelles il en furvient une troiliémc , 
qui va plus vite , ou qui fe fépare 
d'elles. 

* COLECTA , f. /. Collecte , levée 
des deniers de la taille & d'autres 
impofitions. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Collectio , onis. 

CorEcrTA. Colle&e, forte d'orai- 
fon qu'on dit à la Meffe. Lat. Col- 


lecfa, e. 

* COLECTACION, /. f. Recette, 
levée des deniers de la taille & d'au- 
tres impofitions. On fe fert de ce 


mot en parlant de la levée de de- 


niers que le Pape accorde au Roi 
d'Efpagne fur les revenus des Ec- 
cléfiaftiques. Lat. Tributorum exactio, 


mis. 

* COLECTANEA , /. f. Collec- 
tion, recucil , compilation des ouvra- 
ges qui avoient 
ment. Lat. Colleótanea , orum. 

COLECTAR , v. a. Ramaffer , re- 
cevoir les rentes, le produit des im- 
póts, contributions, taxes. Il fe dit 
particuliérement de la levée de de- 
niers fur les biens des Eccléfiafti- 
ues. Lat. Tributa exigere. 

* COLECTICIO , CIA, adj. m. 
€9 f. Apprentif, fle, novice dans un 
art; & aufli amaffé , ée, peu inftruit, 
mal difcipliné, en parlant des foldats 
de recrue qu'on fait à la háte. Lat. 
Colleclitius , a, um. 

COLECTIVAMENTE , adv. Col- 
le&ivement , conjointement, eníem- 
ble, en commun. L. Collective, 

COLECTOR , BA, f. m. ES f. 
Colle&eur, trice. Au litteral fignitie 
celui qui amaffe , qui raffemble ; mais 
il fe prend ordinairement pour la 
perfonne chargée de recouvrer une 
chofe. Lat. Collector , oris. 

COLECTOR. Collecteur , celui qui 
amaífe l'argent des Mefles, pour en 
faire enfuite la repartition entre les 
Eccléfiaftiques. L. Collector. 

Colector Pontificio à Apoflolico. Ce- 
lui qui regoit leg vacances des Bé- 
néfices & les revenus qui ee 
nent à la Chambre Apoftolique. L. 
Apoftolicus collector. 

COLECTURIA , /. f. La fon&ion, 
la charge de Colleéteur, aufli - bien 
que l'endroit ou l'on regoit les de- 
niers. Il fe dit proprement des re- 


venus Eccléfiaftiques , & de l'argent ! 


té publiés féparé- 


Voyez ce 


mot. 

COLEGIAL , adj. d'une term. Col- 
légial , ale, od il y a un Chapitre de 
Chanoines. Lat. Collegiali: , e. 

COLEGIAL , LA , f. m. € f. Bour- 
fier, celui ou celle qui a une bourfe 
dans un Collége. L. Collega. 

Colegial Capella. Prétre admis dans 
un Collége. 

* Colegial de baño. C'eft celui qui 
ayant une place dans la Cathédrale, 
entre dans une des premiéres Com- 
munautés , feulement dans la vúe 
d'en étre reputé membre , & qui aprés 
y avoir refté quelques jours, retour- 
ne chez lui. 

* Colegial Freile 0 Militar. Religieux: 
qui a obtenu une place dans quel- 
quán des Colléges des Ordres Mili- 
taires de Saint Jaques, de Calatra- 
va, d'Alcantara & de Malthe , qu'il 
y a dans l'Univerlité de Salamanque, 
où on l'appelle ainfi pour le diítin- 
pe des autres membres du Col- 

ge. 


* Colegial Huefped. C'eft celui qui a 
fini fon tems dans un Collége, le- 
quel eft ordinairement de neuf an- 
nées, & qui n'ayant point trouvé de 
place, y refte encore avec les mé- 
mes honneurs, excepté qu'il n'a point 
voix délibérative dans les affemblées, 
& qu'il n'a aucune part aux retri- 
butions. On nomme aufli à fa place. 

Colegial mayor. C'eft celui qui a 
eu une place dans quelqu'un des 
grands Collèges. 

Colegial menor. Celui qui occupe 
une place dans un petit Collége. 

Colegial nuevo. Celui qui n'a pà 
parvenir au rang d'ancienneté faute 
de tems, lequel eft de deux ou trois 
années , fuivant les Communautés. 

Colegial Porcionifta. C'eft celui qui 
n'a point voix delibérative, & qui 
paye une certaine fomme pour fa 

art & pour fon entretien pendant 
es neuf années qu'il refte dans le 


OS. 

* COLEGIALMENTE, adv. En 
Communauté, en Corps. Lat. Und. 
Simul. 


, COLEGIATA , adj. f. Eglife Col. 


égiale. 

* COLEGIATURA, /. f. Bourfe 
dans un collége. Lat. Locus im colle- 
gio ocio: adfcriptus. - 

COLEGIO , /: »m. Communan 
d'hommes, de filles, d'enfans, qui 
vivent fous les ordres d'un fupérieur 
ou d'une fupérieure , -fuivant certai- 
nes régles etablies dés fa fondatio 
Lat. Collegium , ii. 

COLEGIO 








COL 


Corscro, Collége, lieu où Pon 
enfeigne les 


CorrGio. Collége , corps de per- 
fonnes qui exercent la méme profef- 
fon. Lat. Collegium. 

COLEGIO. Se pren iu la mai- 
(on oà demeurent les liers , les 
Profeffeurs &c. Lat. Collgaræn do- 
micibum, d. 0 | 

CorEGiOo. Collège. Les Religieux 
appellent ainfi la maifon où ils font 
leurs études pendant leur noviciat. 
Lat. Coliegium. 

Colegio Apoftolico. Collége Apo- 
ftolique. On appelle ainfi par excel- 
lence celui des Apótres qui fuivoient 
Jesus-Cunisr. Lat. Collegium Apo- 
ftolicutm. 

Colegio de Cardenales. Le Collége 
des Cardinaux , autrement appellé le 
Sacré Collége. C'eft celui que com- 
pofent les Cardinaux de l'Eglife Ro- 
maine. Lat. Sacrum Collegium. 

* Colegio mayor. Grand Collége. 
Communauté d'hommes adonnés à 
l'étude des fciences, telles que la 
Philofophie, la Théologie, le Droit 
civil & le Droit Canon. Lat. Colle- 

jus majus. 

* Colegio menor. Communauté d'hom- 
mes qui vivent enfemble dans le mé- 
me corps de logis , & qui s'adon- 
nent aux fciences. Ils font foumis à 
un Re&eur qu'ils élifent eux-mêmes, 
ou à tel antre fupérieur , fnivant les 
régles de leur inftitut. On l'appelle 
petit Collége, parce qu'en y entrant, 
on n'eft point affujetti à des exa- 
mens auf rigoureux que dans le pre- 
mier. Lat. Collegium. 

* Colegio Militar. Collége Militaire. 
On appelle ainfi dans l'Univerfité de 
Salamanque ceux qui ont été fondés 

ar les Ordres Militaires de Saint 
Jie , de Calatrava, d'Alcantara 
. & de Malthe.'Lat. Collegium mili- 

fie ordinis equeftris Divi Jacobi , Ca- 
latravenfis ee. 

COLEGIR, e. a. T. peu ufité. 
Ramaffer , amaíler, raflembler des 
ehofes qui étoit éparfes. Lat. Col- 


e. 

COLEGIR. Signifie auffi inférer, 
conclurre, tirer des conféquences de 
ce qu'on a vú, oui ou lú. Lat. Col- 
Agere. 

* COLEO , f. ». Mouvement , 
branlement de la queue d'un animal, 
ou de la barbe de l'homme. Lat, Cau- 
de vel barbe motatio , onis. 

* COLERA, J. f. Bile, humeur 
chaude, féche & amére, qui tire fur 
le jaune. C'eft une des quatre hu- 
meurs qui xéfident dans le corps hu- 
main. Lat. Bilis, is. 

COLERA. Par analogie , fignifie Co- 
lére, emportement , dépit éclatant. 
Lat. Ira, e. 

Mostar en colera. Se mettre en co- 

Jom. 4. 


COL 


lére, s'emporter. Lat. Zrafi. Ev | 
belles lettres. Lat. Col. | candef 


cere. 

CorERA , f. f. Efpéce d'ornement 

joo met à la queue des chevaux. 
Equine caude ornatus adfciti- 

Hs E 


* COLERICISSIMO , MA , adj. m. 
€9 f. fuperl. Trés colére , très fu- 
rieux, eufe, trés fougueux, eufe, 
trés emporté, ée. Lat. Vebementer 
iracundus, a , um. 

COLERICO , CA, adj. m. € f. 
Bilieux , enfe , qui tient de la bile. 
Lat. Biliofus, a, um. 

COLERICO. Colérique, emporté , 
ée, enflammé , ée de colére , irrité, 
ée, tranfporté , ée hors de foi. Lat. 
Iracundus. Iratus. Irá percitus , a, 


sm. 

* COLETA , /. f. Chevelure cour- 
te, qu'on laiffe aux Prétres en Ef- 
pagne , au bas du derriére de la téte, 

ui leur couvre la foflette du col 
eulement. Lat. Æccifaltice tonfu- 
re comata cauda. 

COLETA. Petite queue, ou cade- 
nette, en parlant descheveux. Lat. 
Caudata coma, e. 

CoLETA. Addition, appendice à 
un difcours, ou à une matiére que 
l'on traite. Lat. Appendix , icis. 

COLETERO , /. m. Peauffier, 
marchand qui fait & vend des buf- 
fles, qui prépare des peaux. Lat. 
Pellium 


mes y 
COLETO. Collet de buffle, ou 
buflle que l'on donne à la Cavale- 
rie. Lat. Bubalius thorax, acis. 
Coger , pefcar , à pillar el coleto. 
Prendre, pécher , ou. piller le collet , 
c'eft prendre, faifir un homme au 
collet. Lat. Apprebendere. ear 
COLGADERO , /: m. Üroc, cro- 
chet , crampon , clou à crochet, cor- 
de, porte - manteau , & tont ce qui 
fert à pendre quelque chofe. Lat. 


$,5. 
* CORGADIZO , /. m. Appentis, 
auvent. Lat. /Edis appendiculum , i. 
COLGADOR, /. ». Terme d'im- 
pese Planche de demi - aune de 
ong amincie par le hant, fur la- 
quelle on met fecher les feuilles 
u'on a tirées de deffous la prefle. 
t. Tabula foliis recens excufis ap- 
pendendis deftinata. 
COLGADURA , /. f. Tenture de 
tapiflerie. Lat. Aulee , orum. 
COLGADURA. L'adion de pendre 
une chofe. Ce mot eft peu eL 
spa , onis. 
LGAR , e.a. Pendre , fufpen- 
dre une chofe de maniére qu'elle 
ne touche point à terre. Lat. Su/- 


e. 
CoLGAR. Tapifler un apparte- 
ment. Lat. Zuleis ornare. 
CorGAm. Pendre un malfaitenr, 
un criminel. Lat. Zw crucem tollere. 
COLGAR , au figuré, régaler , en- 


N 


COL 
voyer un préfent à quelqu'un. Lat. 
is gratificari alicui 


COLGAR. Etre pendu en l'air H 


comme une cloche. L. Pendere. 

CorGAR. Au figuré , dépendre 
d'autrui. Lat. Zlieni juris effe. 

Eflar colgado de lu boca del que ba- 
bla. Ecouter quelqu'un avec beau- 
coup d'attention. Lat. Ab ore dicentis 
pendere. 

Eflar colgado de un bilo. Etre pen- 
du à un fil, phrafe vulgaire pour 
dire qu'une chofe eft en danger , 
qu'elle ne tient à rien. Lat. Ruinam 
"minari. 

* Refr. Cuidado ajéno de pelo cuel. 
ga. On oublie aifément ce qui ne nous 
regarde point. Le mal d'autrui n'eft 
que fonge. 

COLGADO, DA, f. p. du verbe 
Colgar dans toutes fes acceptions. Pen- 
du , ue, fufpendu , ue, accroché, ée. 
Lat. Su penus y 8, 18. 

COLGAJO, /. m. Pendeloque , lo- 
que, haillon , lambeau, guenillons qui 
pendent d'un habillement. Lat. 4 
triti panni. 

Colgajo de «vas. Grapes de raifins 
pendués au plancher pour les confer- 
ver. Lat. Uve penfiles. 

Colgajo de llaves. Troufleau de clés. 

COLICA, /. f. Colique, forte de 
maladie. L. Colicus morbus , i. 

+ COLICO, CA, adj. m. € f. Qui 
spe Hen à l'inteftin appellé Colon, 
où eft le fiége de la colique. Lat. 
Colicus , a, | 
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gent. 
* COLIDIR , o. «. Froiffer une 


chofe contre une autre. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Collidere. " 

* COLIGACION , /. f. Union, 
confédération de plufieurs perfonnes 
pour quelque entreprife , ligne, trai- 
té, alliance. Lat. Fedus, eris. Uhio, 
onis. Societas , atis. 

* COLIGADURA, /. f. Liaifon, 
connexion , entrelacement. Ce mot 
eft rarement ufité. Lat. Conuexio, 
onis. Nexus , ús. 

COLIGAMENTO , /. s». Le mé- 
m: Aa Coligadára. Ce mot eft peu 
t 


* COLIGANCIA , f: f: T. peu ufi- 
té. Liaifon, connexion, rapport. L. 
Connexio. Nexus, fs. 


* COLIGARSE , ©. y. S'unir, s'al- 


lier, fe joindre pour quelque entre- 
prife. Lat. Federe jungi. 

COLIGADO , DA , f. p. Alli, ée, 
uni, ie, conféderé, ée. Lat. Federa- 
tus. Fadere juncfus , a , um. 

* COLILLA , /. f. dim. de Cols. 
Petite queue. L. Brevis cauda , e. 

COLILLA. La queue d'une mante 
de femme. 

COLINA, /. f. Colline, coteau, 
bute, éminence , hauteur. Lat. Col- 
lis, is. 


calva. E 
J 


ast 
DR. ": :Á 


Vets ua 
preg et eni 


* COLINO , f sm. Couche de — 


choux qu'on n'a point encore tranf- 
Rr plantés. 


^ 
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plantés. Lat. Pulvillus breffcis cow- |n'a point encore tranfplanté. 


COLMADAMENTE. adv. Abon- 


COLIQUAR , v. «. Fondre, ren- Y damment , amplement, pleinement, 


dre liquide, diffoudre , liquéfier. L. 


Liquefacere. 

1 COLIQUECER , v. a. Le méme 
que Coliquar. 
"^ COLISION, fF. T. dogmati- 
que. Collifion , Choc , froiffement , 
rencontre, frottement. Lat. Collifo, 


onis. 

COLISSEO , /. m. Colifée , lieu où 
il y a des figures ou des ftatués Co- 
loffales. Lat. Ampbitbeatrum. 

CoLrSsEo. On appelle aujourd'hui 
ainfi une falle de Comédie ou d'Ope- 
ra. Lat. Scena, à. 

COLLA , f. f. Terme de Marine. 
Bouffée de vent favorable pour le 
départ d'un vaifleau. Lat. Ventus 
Jecundus. 

COLLADO, f. ws. Colline, tertre, 
coteau. Lat. Colis, is. 

COLLAR , /. :»». Collier de femme; 
il fe dit également de celui qu'on met 
aux malfaiteurs, & de ceux qu'on 
met au col des animaux. Lat. Tor- 
ques. Collare, 3... 

* COLLARINO, /. m. T. d'Archi- 
teXure. Collarin. Petit anneau qui 
termine le fuft fnpérieur de la co- 
lonne, & fur lequel pofe le chapi- 
teau. Lat. Columna annulus , i. 

* Collarino à Aflragalo. Collarin, 
Aftragale. On appelle ainfi une mou- 
Jure des piéces d'Artillerie. Lat. Zor- 
menti bellici annulus. 

* COLLAZO, /. m. 'T. anc. Frére 
de lait. Le méme que Colactaneo. 

* COLLAZOS. On appelle ainfi 
dans la vieille Caftille, & dans quel- 
ques endroits de l'Andaloufie, les 

ons que les laboureurs prennent 
teur fervice, auxquels ils don- 
nent certaine portion de terrain qu'ils 
cultivent pour leur compte, dontla 
dixme s'appelle la dixme des Collazos. 
Lat. Coloni , orum. 

* COLLEJA , /. fF. Máches, ré- 
pons, piffe - en -lits. Herbe fauva- 
ge qui croit parmi le blé lorfqu'il 
eft encore petit. On en fait des fa- 


es. 

COLLEJAS. Efpéce de petites 
glandes, ou ris, qui viennent aux 
eols des moutons, du cóté de la té- 
te, qui font trés bonnes & fort dé- 
licates. Lat. Glandule , arum. 

COLLERA , /. f. Collier de -che- 
val, ou d'autre béte qui tire. Lat. 
Helcium , ii. 

COLLERA. Ornement qu'on met 
au cou des chevaux de parade. Lat. 
Phalere , arum. 

* COLLERA. Chaine de forgats 
qu'on méne aux galéres. Lat. Ad tri- 
vene; damnatorum agmen vinculis co- 


pulatum. 
* COLLETA, /. fF. Terme de la 


Province de Rioja. Petit chou qu'on 


largement , avec abondance , largef- 
fe. Lat. Cumulat?. 

* COLMADISSIMO , MA, adj. »s, 
€9 f. fuperl. Trés abondant, te, 
trés fécond , de , trés rempli, ie, 
trés plein, ne, trés comblé , ée, 
très copieux, eufe. Lat. Cumulatij- 
MUS, 0, um. S 

COLMAR, ou. a. Combler, rem- 
plir une mefure , un vaiffeau jufques 
par deffus les bords , remplir un 
creux, un vuide. L. Csmulare 

Colmar la medida. Combler 
fure. 

COLMAR, au figuré, Combler quel- 
qu'un de graces, de faveurs, de di- 
gnités. Lat. Cumulare. 

COLMADO, DA, f. p. du verbe 
Colmar , dans fes acceptions. Comblé, 
ée. L. Cumulatas , a, um. 

El carro efla colmado. Le chariot 
eft comblé. 


La medida efla colmada. La mefure 


la me- 


eft comblée. 


Eflar colmado de alguna cofa. Etre 
comblé de quelque chofe. 

Cohnado de gloria. Comblé de 
gloire. 

COLMENA, /. f. Ruche à miel. 
Lat. Alueus, i. 

Tener la cafa como una colména. Avoir 
la maifon bien pourvúe de tout ce qui 
eft néceffaire. Lat. Abundare. 

COLMENAR, / m. Tiéble, ru- 
chet, lieu où l'on met les ruches à 
miel. Lat. Apiaritm , ii. 

COLMENERO, y. m. Celui quia 
des ruches à miel. L. Apiarius , ii. 

Offo colmenéro. Ours qui mange le 
miel des ruches , aprés les avoir plon- 
gées dans l'eau pour en chaffer les 
abeilles. 

COLMILLEJO , /. ». dim. de Col- 
millo. Petite dent canine, petite dé- 
fenfe de fanglier. Lat. Dems caninus 


exiguus. 
COLMILLO , /. 1. Dent canine, 
défenfe de fanglier. Lat, Camiwwu: 


. PIS 

Moftrar colmillos, Phrafe vulgaire 
Par donner à entendre qu'on ne con- 
ent point à des chofes ou propofi- 
tions mefléantes. Lat. Abnuere. 

Tener «colmillos. Avoir des dents , 
phrafe vulgaire pour défigner un hom- 
me fermeldans fes réfolutions , entier , 
expert, avifé. L. U/u atque experien- 
tià pollere. 

COLMILLUDO , DA, adj.m. ES f. 
Qni a de groífes dents, ou de grofles 
défenfes. Lat. Dentatus , a, am. 

COLMILLUDO, au figuré, Pru- 
dent, avifé, expert. Lat. Nafutu;. 

COLMO, /. m. Comble, ce qui 
peut tenir par dellus une melure déja 


pleine, & qui excéde la mefure or-, 


dinaire d'une chofe. Lat. Ciwselus, i. 


COL — 


Colino de medida. Le comble d'ané 
mefure , ce qui eft par deflus. 

CoLmMo. Fin, iflue d'une chofe, 
Lat. Exitus, ús. 

Llegar una coja al colmo. Arriver au 
comble, foit de la perfe&tion , foit de 
la méchanceté. 

* COLO, /. m. Colon, le quatrié. 
me inteftin, en commençant depuis 
l'etomac, lequel ef le fiége de la co« 
M DAC f 

COLOCACION ,/. f. Arrangement, 
difpofition, pofition , fituation. Lat. 
Collocatio , onis. Poftio , onis. 

COLOCACION , fignifie auffi fi. 
tuation, lieu, endroit où une chofe 
eft placée & fituée. Lat. Situs , £s.- 

COLOCAR , e.a. Arranger, pla. 
cer , difpofer , mettre en ordre. 

COLOCADO, Da, f. f. Arrangé , 
ée , placé, ée, difpofé , ée , mis, fe dans 
fa place. Lat. Collocatus, a, sm. 

Efla bien colocado. Y eft bien pla. 
cé, il eft bien mis. 

* COLOCHYNTIDA , ff Colo- 
quinte, plante qui rampe comme le 
concombre , & dont le fruit eft cx. 
trémement amet. Lat. Colocbyntis , 


idis. 

COLODRA, /.f. Terrine grande 
& profonde dans laquelle on trait 
les vaches , les chévres & les brebis. 
Lat. Mulétra, e. 

COLODRA. On appelle ainfi dans 

la vieille Caftille un broc , un grand 
vaiffeau de bois, oü l'on tient le vin 
dans les cabarets pour le vendre en 
détail. 
Es una colodra. C'eft un broc , ex- 
preffion dont on fe fert dans la vieille 
Caftille pour dire qu'un homme eft 
un yvrogne. Lat. Bibaculus eff. 

* Refr. Za mas ruin oveja Je en 
Jucia en la colodra. Ce Proverbe figni- 
fie que dans les Confeils & les af- 
femblées oü l'on traite d'affaires , ce 
font ordinairement ceux qui ont le 
moins d'efprit, qui s'oppolent aux 
refolutions de leurs Collégues. 

COLODRILLO , /. »». Le derriére 
de la téte. Lat. Occipst , itis. 

Dar de colodrillo , à caer de coledrillo. 
Tomber à la renverfe. Lat. Zn occi- 
put prolabi. 

COLODRO, /. ». Sabot, efpéce 
de chauflure de bois que portent les 
gens de la campagne. Lat. Zigneus foc- 


Cus , i. 
* COLOMBRORO , Jr. Celui qui 
porte le méme nom qu'un autre. 
Cognomines. 

* COLON, /.m. Le plus grand 
membre d'une période qui contientun 
lens parfait, quoiqu'il ne foit pas 
tel, eu égard à ce qui fuit. On le 
divife en imparfait & en parfait. On 
fe fert du premier pour marquer dans 
le difcours la contrarieté des chofes 
dont on parle, ou qui différent en- 
tre elles. Par exemple : Gujtabo s 
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ghbo fud tui rico de los bienes de fortuna 


y naturaleza ; pero mui ingrato à Dios, 


Sendo cruel perfeguidor de la iglefa ; 
& on le marque ainfi (3) Le fe- 
cond fert à marquer que le fens du 
difcours n'eft point achevé, & qu'il 
manque quelque chofe pour le ren- 
dre tel. Par exemple. Debemos con- 
y con los trabajos , por venir 
de la mano de Dios : coufiderando al 
amifmo tiempo los envia como Padre 
amorofo para emienda de nueftras culpas : 
On le marque avec deux points, de 
cette maniére (: ). Lat. Colon. 
"COLONIA, J.f. Colonie, peupla- 
de , troupe de gens envoyés pour peu- 
pler un pays. Lat. Colonia, e. 
COLONIA. Sorte de ruban de foie 
de trois travers de doigt de large, 
ainfi appellé de la ville de Cologne, 
d'où les premiers font venus en Ef- 
pagne. Lat. Vitta ferica, e. | 
COLONO , fm. Fermier , ou mé- 
taier qui a des terres à bail. Lat. 
Qolonus , i. 
* COLOPHONIA , ff. Colofane, 
efpéce de refine dont on frotte les 
archets des inftrumens de mulique. 
Lat. Refma colophonia. 
COLOQUIO, fm. Colloque, dif- 
cours, entretien, entre deux ou plu- 
fienrs perfonnes fur des fujets agréa- 
bles & badins. Lat. Colloquium , ii. 


* COLOQUUTOR, /. 5. Interlo- | 


cuteur, celui qui parle avec un au- 
tre. Ce mot eft peu ufité. Lat. Col- 
loquutor , oris. 

COLOR, fm. Couleur, quali- 
té, qui par le moyen de la lumiére , 
rend les corps vifibles; il y a des 
couleurs naturelles, & des couleurs 
artificielles, du mande defquelles 
il en refulte une troiliéme, qu'on 
nomme compofée. Lat. Color, oris. 

Coron. On appelle ainfi par ana- 
logie le fard dont les femmes fe fer- 
vent. Lat. Fucus, i. 

COLORES. Couleurs, en terme de 
Peinture ce font toutes les matiéres 
qu'on employe pour peindre. Lat. 
Pigmentum. 

CoroR. Couleur, prétexte, mo- 
tif, raifon apparente. Lat. Pretex- 
tus, jr 
' COLOR ARTIFICIAL. Couleur ar- 
tificielle. C'eft celle qui eft faite par 
art , comme quelques - unes de celles 
qu'on employe dans la teinture & la 
peinture. 

Mudar el color del roftro. Changer 
de couleur, fe troubler, refter in- 
terdit. Lat. Commoveri. 

Colores en una baraja de naypes. Cou- 
leurs d'un jeu de cartes. 

Baflos , 1n. Trefles. 

Copas , f. Cours. 

Ejpadas , f. Piques. 

Oros , m. Carreaux. 

* COLORACION , /. f. T. de Pein- 
ture, Coloris , ce qui réfulte du mé- 


COL : 


lange des couleurs dans un tableau. 
Lat. Colores, um. 

COLORADO, DA, adj. m. £9 f. 
Coloré, ée, rouge, vermcil, lle. Lat. 
Ruber, ra, um. 

Ponerfe colorado. Rougir de pudeur, 
ou de honte. Lat. Erubefcere. - 

Titulo, à razon colorada. Titre, ou 
raifon colorée , fpécieufe, apparente. 
Lat. Specio/um nomen. 

COLORAR, v. a. Colorer, don- 
ner de lacouleur, peindre, teindre. 
Lat. Colorare. . 

COLORAR, au figuré, Colorer, don- 
ner couleur à quelque action, pré- 
texter, pallier, déguifer, excufer. 
Lat. Colorare. Velare. 

COLORADO, pA, f. p. du verbe 
Colorar dans fes acceptions. Coloré, ée. 
Lat. Coloratus, a, um. 

Palabras colorádas. Paroles deshon- 
nétes. Lat. Verba fubimpudica. 

COLOREAR , «v. ». Se colorer , 
commencer à prendre couleur, rou- 
gir, comme le fruit, quand il com- 
mence à venir à maturité. Lat. Co- 
lorari. | : 

COLOREAR, au figuré, Colorer, 
pallier , déguifer , couvrir de quelque 
prétexte. Lat. Colorare. Velare. 

COLOREADO, DA, f. p. du ver- 
be Colorear dans fes acceptions. Colo- 
ré, ée. Lat. Coloratus, a, um. 
COLORIN , /. m. Chardonneret , 
petit oifeau ainfi appellé à caufe de la 
varieté de fon plumage. Voyez Xil- 


guéro. 


COLORIN, adj. d'une term. Terme 
pend de & hazardé. Coloré , peint, 
bigarré de différentes couleurs, com- 
me le chardonneret. Lat. Variegatus, 


a, um. 

* COLORIR , «. a. Colorier, pein- 
dre, appliquer des couleurs fur une 
chofe. Lat. Colorare. Coloribus pingere. 

COLORIR, au figuré, fignifie la 
méme chofe que Colorar , ou Colorear. 
Colorer, pallier, déguifer, couvrir 
de quelque prétexte. Lat. Colorare. 
Velare. 

COLORIDO, DA, f. f. du verbe 
Colorir dans fes acceptions. Colorié , 
ée. Lat. Coloratus. Velatus , a, um. 

* COLORIDO , employé comme 
fubftantif. Coloris, cc qui refulte du 
meélang* des couleurs dans un ta- 
bleau. Lat. Colores, ur. 

* COLORISTA , fm. Terme de 
Peinture. Colorifte, peintre qui en- 
tend bien le coloris. Lat. Zmducendo- 
rum colorum peritus piclor. 

COLOSSO, f 1.  Coloffe, ftatue 
d'une grandeur demelurée, comme 
celle de Rhodes. Lat. Colofus, i. 

* COLUMBINO, NA , adj.m.€2 f. 
Qui appartient à la colombe , ou qui 
lui reffemble, doux, docile. Lat. Co- 
lumbinus , a, um. 

COLUMBRADOR, /.m.' T. de Bohé- 
miens. Controlleur, vifiteur, examina- 
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tent. Lat. In/fpector , oris. 

COLUMBRAR , ©. a. Découvrir 
quelque chofe de loin, fans qu'on 
puifle diftinguer ce que c'eft. Lat. 
Profpicere. 

Le columbro. Je le vois, je le dé. 
couvre de loin. | 

Le comlubré. Jele vis, je le décou- 
vris de loin. 

Le columbre à ufled. Je vous vis, 
je vous découvris de loin. 

Me c ró. ll me vit, il me 
découvrit de loin. 

COLUMBRAR, au figuré, Com- 
mencer à connoítre & à pénétrer une 
chofe , l'appercevoir. Lat. Previ- 
dere. 

COLUMBRAR, en jargon, Regar- 
der, confidérer, obferver. Lat. 7i. 
dere, T'ueri. 

COLUMBRADO, pA, f. f. du v. 
Columbrar dans toutes fes acceptions. 
Découvert , te. Lat. Profpecfus. Pre- 
vifus, o, nm. | 

COLUMBRES, fm". T. de Bohés 
miens. Les yeux. Lat. Oculi, orum. 

COLUMBRON , /. m. T. de Bohé- 
miens. Etendue, portée de la vúe. 
Lat. A/pectus. 

COLUMPIARSE , «o. r. Dandiner, 
branler la téte & le corps, comme 
font les niais. Lat. O/cillari. 

COLUMPIARSE. Se dandiner par 
affectation , & pour fe donner des gra- 
ces, fe quarrer , tortiller fon corps, 
faire des geftes, des .contorfions en 
marchant. Lat. Corpus inaniter gra- 
diendo facfare. | 

COLUMPIADO, pA, f.f. du v. 
Columpiar dans fes acceptions. Re- 
mué, ée. Lat. Ofcillatus , a, um. 

COLUMPIO , /.m.  Brandilloire , 
efcarpolette , balangóire, divertiffe- 
ment que prennent les jeunes gens. 
Lat. Ofcillatio , onis. 

* COLUMELA, ff. Petite Co- 
lomne. Ce mot n'eft plus ufité. Lat. 


lumella, e. 

COLUNA, /. f. Colomne, le fe. 
cond des trois principaux corps de 
l'Archite&ure. C'elt un pilier cylin- 
drique, plus mince par le haut que 
par le bas, lequel eft compofé de 
trois membres, qui font, la bafe, 
le fuft & le chapiteau. Lat. Colum- 
"a , c. 

CornvuNAS. Les colonnes d'un lis 
vre. Lat. Tabule [cripii bifariam 
partiti. 

COLUNAS, en terme de guerre, 
Colomnes, ce font les corps dans 
lesquels une armée fe divife pour 
marcher plus aifément felon la natu- 
re du terrain. Lat. Agmina , mum. 

CoLuna. Colomne. On appelle 
ainfi au figuré celui qui s'eft rendu 
recommandable par fon courage & 
par fon fgavoir. Lat. Columna. ; 

COLUNA ATTICA QUADRADA, Y 


'PILASTRA. Pilaftre, "pilier quarré, 


Rr a colomne 
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colomne Attique. L. Columna Attica. 

CotuNA CoMPosiTA. Colomne 
Compofite. C'eft la derniére des cinq 
ordres d'Archite&ure. Lat. Columna 
compofita. 

COLUNA CORINTHIA. Colomne 
Corinthienne, la quatriéme des cinq 
ordres d'Archite&ure. Lat. Columna 
Corintbia. 

COLUNA: DE LA DIRECCION, 
en terme de Statique , c'eft la ligne qui 
paffe par le point d'appui & par le 
centre de la terre. - 

CoruNA DoniCA. Colomne Do- 
rique , la feconde des cinq ordres d'Ar- 
chite&ure. Lat. Columna Dorica. 

COLUNA ITALICA. Colomne com- 
pofite. Lat. Columna compofita. 

CoruNA IoNICA. Colomne Ioni- 
que. La troifiéme des cinq ordres 
d'Archite&ure. Lat. Columna Zonica. 

CoLuNA  ToscaNa. Colomne 
Tofcane. La premiére des cinq or- 
dres d'Archite&ure. Elle cf la plus 
fimple de toutes. L. Columna Tu/ca. 

COLUNARIO , /. m. Colonnade , 
fuite de plufieurs colomnes. Lat. 
Columnarun ordo, inis. 

COLUNARIO , BA, adj. m. ES f. 
Se dit vulgairement des efpéces mon- 
noyées qu'on fabrique dans le Perou, 
à caufe des deux colonnes qu'elles 
portent pour devife. 

* COLUROS , /. ». 'T. d'Aftrono- 
rie. Colures. Ce font deux grands 
cercles , qui fe conpent à angles droits 
aux Poles du Monde, & qui parta- 
gent la fphére en quatre parties éga- 
les. L'un s'appelle Colure des Equi- 
noxes, & l'autre Colure des Solftices. 


t. Coluri , orum. 

COLUSION , /. m. T. de pratique. 
Collufion, intelligence , fraude con- 
certée pour tromper. Lat. Collufo, 
Onis. 

* COLYRIO, /. m. Collyre, mé- 
dicament liquide pour les maladies 

des rs Lat. Collyrium, ii. 

COMA, /. f. Terme d'ortographe. 
Virgule. Lat. Pirgula, e. 

* Coma. Comma, en terme de 
Mufique , le plus petit des intérval- 
les fenfibles à l'oreille. 

** Comas. Comma, en terme de 
Mufique , ce font les parties dans lef- 
oe on divife l'étendue de la voix. 

1 faut neuf comma pour faire un ton 
plein, cinq pour le /fmiton majeur, 
& quatre pour le Jémiton mineur. 

Sin faltar coma ni 
wn coma. Se dit d'un livre qui eft im- 
primé corre&ement. 

* COMADRE , /. fF. Commére , 
femme qui tient lieu de mére à un en- 
fant, de méme que celle qui l'eft effec- 
tivement. Ce mot eft peu ufité dans ce 
lens. Lat. Commater. 

COMADRE. Sage-femme, accou- 
&heufe. Lat. Obfletriv, icis. 
COMADAE. Commére, femme ou 


, Jin faltar fn 


COM 


fille qui a tenu un enfanten batéme. 
Lat. Mater lafiralis, 

* Ello vá en la comadre. Expreflibn 
vulgaire, pour dire qu'on ignore d'oà 
vient qu'à mérite » un homme 
eft plus heureux qu'un autre. 


ueves de comádres. Jeudi des com- 


ainfi ap- 
pellé parce que les femmes ont coutu- 


méres. C'eftle jeudi gras, 


me de s'affembler ce jour là pour fe 
divertir. 


* Refr. Mal me quieren mis comá- 


dres , porque les digo las verdades. Les 


méchans n'aiment point qu'on leur di- 


fe la vérité. 


* Refr. Rien las comádres , y dicen- 


Je las verdádes , à defcubrenfe los bur- 
fos. Une femme en colére ne fgauroit 
garder le fecret. 


COMADREJA , /. f. Belette, pe- 
tit animal fauvage qui tue la volail- 


le. Lat. Muflela, e. 


COMADRERO, RA, adj. m. ES 
f. On appelle ainfi une perfonne oifi- 
ve qui pafle toute la journée en vifi- 


tes. Lat. Otio/us. 


COMANDAMIENTO, /. m. Com- 


mandement d'une province , d'une 
armée, d'une place, d'un corps de 
troupes. Lat. Imperixon , ii. 

* COMANDANCIA , /. f. Le méme 
que Comandamiento. On a introduit 
depuis peu ce mot dans la langue Ef- 
pagnole fans néceflité. 

COMANDANTE , /: 5. Comman- 
dant. Le Capitaine le plus ancien d'un 
Régiment d'infanterie ou de Cavale. 
rie, qui commande en l'abfence du 
Colonel ou du Lieutenant-Colonel. On 
appelle encore ainfi celui qui com- 
mande une armée , une province , une 
place &c. L. Dux , ucis. Prefecítus, i. 

COMANDAR , v. a. Comman- 
der. Le méme que Mandar. Il fe dit 
proprement en parlant d'une armée. 
Lat. Zmperare. 

* COMANDO, /. m. Le méme que 
Comandamiento. C'eft un mot Italien, 
qu'on a introduit depuis peu dans la 
langue Efpagnole. 

* COMARCA , /. f. Frontiére, con- 
fin, limite, voifignage. L. Confinium,ii. 

COMARCANO, NA , adj. m. Ed f. 
Voifin, ine, circonvoilin , ine, B 
che, contigu, ue , limitrophe. Lat. 
Ficinus. Proximus , a , um. Co. fnis, e. 

* COMARCAR, 0. ». Confiner, 
avoifiner , borner , étre fur les fron- 
tiéres. Ce mot eft peu ufité. Lat. Con- 


COMBA , /. f. Courbure, cambru- 
re. Lat. Curvatio , onis. 
COMBADURA , /. f. Le méme que 


Comba. 

COMBAR , v.a. Courber, cambrer, 
vouter. L. Curvare. Flecfere. Sinsare. 

COMBADO , DA, p. p. du verbe 
Combar. Courbé, ée, vouté, ée. Lat. 
Curoatus, a, sm. 

COMBATE, /. ». Combat d'une 
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armée , d'une perfonne avec une 
autre. Lat. Pugna , e. 
COMBATE. Combat des paffiong 
& des puiflances de l'ame. 

COMBATIBLE , adj. d'une term. 
Qui peut étre combatu , facile à com- 
battre. Lat. Wis, e. 

COMBATIDOR , /. »*. Combatant, 
celui qui fe bat & qui combat. Lat. 
Pugnator , oris. 

, COMBATIMIENTO , /. m. L'ac- 
tion de combattre; il fignifie aufli com. 
bat , bataille , conflit. Lat. Psussa, e. 

COMBATIR , ©. a. Combattre, 
en venir aux mains, batailler , don- 
ner bataille, fe battre les uns con- 
tre les autres, ce qui fe dit auffi des 
animaux. Lat. P: ; 

COMBATIR. Attaquer, affiéger une 
place. Lat. . 

COMBATIR. Combattre, le dit auf- 
fi des chofes inanimées , par exemple 
des vents, des es &c. L. Pagnare. 

COMBATIR. Se dit encore par ana- 
logie pour contefter , contredire. Lat. 
Rixari. 

COMBATIR. Figurément , ferrer, 
prefer, obliger, forcer, contrain- 
dre la volonté de quelqu'un. Lat. 


e. 

COMBATIENTE , f. acf. Le mt- 
me que Combatidor. 

COMBATIDO 9 DA 9 P. P. du vet- 
be Combatir, dans toutes fes accep- 
tions. Combattu, ue. Lat. Psgra- 
tus, a, um. 

* COMBES, /. t». Terme de Ma- 
rine. L'efpace qu'il y a fur le tillac 
entre le grand mât & le châteäu de 
proué. Lat. Fori, orwm. 

COMBINACION , /. f. Combinai- 
fon, allemblage de plufieurs chofes 
deux à deux, trois à trois &c. Lat. 
Combinatio , onis. 

CoxBINACION. Combinaifon , fe 
prend auff pour analogie, rapport, 
conformité d'une chofe avec une au- 
tre. Lat. Sinsilitudo , inis. 

COMBINACION. Combinaifon , fe 

rend auffi pour l'affemblage de tous 
es mots d'une langue qui commen- 
cent par la méme lettre, comme Ala, 
Alabar , Alado ESc. 

COMBINAR , ©. a. Combiner , af- 
fembler , comparer , confronter , exa- 
miner. Lat. Conferre. Comparare. 

COMBLEZA, /. f. Concubine d'un 
homme marié. Lat. Pellex , icis. 

COMBLEZO , ZA, /. m. € f: T. 
anc. Rival, le, concurrent en amour. 
Lat. Rivalis, is. 

COMBOS, /. sm. Cubes de bois ou 
de pierre qu'on met fous les ton- 
Mu pour les garantir de l'humi- 

é. 


t 

COMBOY. Voyez Cenvoy. 
COMBOYAR. Voyez Convoyar. 
COMBOYANTE. V. Convoyante. 
COMBOYADO. V. Convayode. 
COMBUSTIBLE. adj. d'une un 


.* 
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Combnitible, qui brûle, qui prend 
feu aifément. Lat. Combuflibilis , e. 

* COMBUSTO, TA , adj. m. ES f. 
Le méme que Zbrafado. Les Aftro- 
logues appellent ainfi les Planétes 
qui font fi prés du Soleil, qu'on ne 
peut les appercevoir , parce que fon 
éclat les dérobe à notre vúe. 

COMEDERO , /. *»s. Salon à man- 
ger. Lat. Convivalis exedra , e, 

COMEDERO. Auge de bois dans 
lequel on met la mangeaille pour les 
oifeaux qui font en cage. Lat. E/ca- 
rium vas , fis. 

COMEDERO , RA, adj. m. ES f. 
Mangeable, qui le peut manger. L. 
Edulis 


e. 
Cofa comedera. Chofe bonne à man- 


er. 
E COMEDIA, /. f. Comédie, piéce 
faite pour le théatre , laquelle eft une 
efpéce de tableau de la vie humaine : 
on donne aujourd'hui ce nom à tou- 
te forte de poéme dramatique fait 
ur être repréfenté fur le théatre, 
Dit Comédie , Tragédie, Tragico- 
médie ou Paftorale. L. a, e. 
COMEDIANTE, TA, /. m. ES f. 
Comédien , Comédienne. Lat. Coma- 
dus. Hiftrio, onis. . 
COMEDICO , CA, adj. m. ES f. 
Comique, qui appartient à la Co- 
médie. Ce mot a vieilli. Lat. Comicus, 


8 , mm. 
COMEDIDAMENTE , ado. Civi- 


lement , courtoifement , honnéte- 
ment, gracieufement. Lat. Comiter. 
COMEDIDO , DA, adj. t. EJ f. 


Courteis, honnéte, civil, poli, ie, 
affable, attentif, ve. L. Comis, e. 

COMEDIMIENTO, /. f. Civilité, 
politeffe , courtoifie, attention , hon- 
néteté, affabilité, douceur. Lat. Co- 
sitas , atis. 

COMEDIO, /. f. T. anc. Efpace, 
intetvalle de tems, interftice , le 
milieu des chofes. Lat. Spatium, ii. 
Traótus , ús. Medium, $3. 

En efle comedio. Sur ces entrefaites. 

COMEDIR , v. a. T. anc. Penfer , 
méditer, refléchir, préméditer, dif 
pofer les moyens prendre les mefn- 
res convenables pour affurer la réuf- 
fite d'une affaire. Lat. Cogitare. Me- 


ditari. 

COMEDIRSE , v. r. Se régler, fe 
modérer , fe contenir dans les bornes 
que la raifon & Ecquis prefcrivent , 
régler fes actions & fa conduite, mon- 
trer de la douceur , être officieux. L. 
Sibi ipfi moderari. —— 

COMEDO ,/. m. Comédien. Voyez 
Comediante. 

COMEDOR, RA ,/.1. ES f. Grand 
mangeur , eufe, glouton , ne, goinfre. 

t. Edax. Helluo , onis. 

CoxEpoz. T. d'Andaloufie. Salle 
à manger. Lat. Convivalis exedra, e. 

* COMENDABLE , adj. d'une 
term. T. anc. Recommandable , efti- 


v 
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mable, louable. L. Convsendabilis , e. 

COMENDADOR , /. ». Comman- 
deur, Chevalier d'un ordre militaire 
ou hofpitalier pourvu d'une Comman- 
derie. Lat. Commendator. 

* COMENDADOR. Commandeur. 
On appelle encore ainfi le fupérieur 
des ordres de la Merci & de Se Án- 
toine. - 
Comendador Mayor. Grand Com- 
mandeur. Lat. Hagnus Commendator. 

COMENDADORA, /. f. Supérieu- 
re des Couvents del'ordre Militaire de 
St. Jaques, dontles religieufes font 
preuve de Nobleffe, & portent la mé- 
me croix que les Chevaliers. On ap- 
pelle encore ainfi la fupérieure du 
couvent de la Merci. Lat. Commez- 
datarja, e. 

COMENDAR, v.a. Voyez Enco- 
mendar , ou Encargár. 

COMENDATARIO, RIA, adj... 
ES f. Commandataire, qui tient un 
bénéfice en commande. Lat. Commen- 

arius. a, um. 

* COMENDATORIO, 21A, aj. 
m. EY f. Qui appartient à la recom- 
mandation. Lat. Commendatitius, aum. 

* COMENDERO, /. ». Celui qui 
tient une ville ou une place en com- 
mande, ou fur laquelle il léve les 
droits que le Roi lui a accordés pour 
recompenfer fes fervices. (Ceux qui 
ont ce droit dans les Indes, font 
obligés , outre le ferment de &délité 
qu'ils prétent, de faire inftruire leurs 
vaffaux dans la Religion Chrétienne. 
Lat. Commendatarius , ii. 

COMENTADOR, , /. 1. Commen- 
tateur, celui qui commente un Au- 
teur, & qui en explique les paffages 
difficiles, Lat. Imterpres , tis. Com- 
mentarii Jcriptor. 

COMENTAR , ©. a. Commen- 
ter, expliquer , glofer, éclaircir un 
auteur. Lat. Commentari. 

COMENTADO, pa, f.p. Com- 
menté , ée. Lat. Commentariis illuflra- 
tus, explanatus, a, um. 

* COMENTAREO, REA , adj. m. 
ES f. Qui explique , qui expofe, qui 
interpréte, qui met une chofe dans 
fon jour. Lat. Explanatorius , a , um. 

COMENTARIO, jm. Commen- 
taire, épitome, fommaire , abregé , 
journal. L. Commentarium , ii. 

COMENTO, /. ». Glofe, expofi- 
tion , interprétation , explication, 
éclairciffement, obfervations & remar- 


ques fur un Auteur. Lat. Commen- | 


£m , 1 
* COMENTUAL , adj. d'une term. 
Qui tient du Commentaire. Ce mota 
vicilli. Voyez Comentareo, rea. 
COMENZADOR , /. m. T. anc. 
Celui ou celle qui commence une cho- 
fe, quien eft l'auteur, le promoteur. 


LAE OMENZAMIÉN TO 4 m. Le 


méme que Principio. 
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COMENZAR , vu. a. Commencer, 
faire ce qui eft le premier à faire en 
uelque chofe , on dit auff. Empezar. 
at. Zncipere. 

* Comienza, y no acaba, Il com- 
mence & n'achéve jamais , fe dit 
d'un grand parleur, ou d'un hom- 
me ennuieux dans la converfation. 

* Comienza , y no acaba. Se dit 
d'un louangeur perpétuel. 

COMENZADO , DA, p.p. Con 
mencé, de. Lat. Inceptus, a, um. 

COMER, v. e. Manger, mácher 
& avaler quelque aliment folide. L. 
Comedere. 


COMER. Manger, dans un fens 
plus étendu fignihe dévorer, confu- 
met , difliper, prodiguer , dépenfer , 
détruire. Lat. Dilapidare. 

Ex. Pedro come diez mil ducades 
de renta. Pierre dépenfe dix mille 
ducats de rente. 

Ex. 
Adminiftradores. 
ont tout diffipé. 

CoMER. Manger fes mots , ne 
pas prononcer toutes les lettres. 

COMER. Démanger, piquer, pi- 
PA , cuire. Lat. Pungere. Ext- 


e. 
Me come todo el cuerpo. Tout le 
corps me démange, me picote, me 
“E, Mi todo el T 
X. Me come el cuerpo. Lout 
le corps me démange. 

COMER. Par analogie , fignifie 
ronger , confumer, en parlant des 
corrofifs, Lat. Exedere. 

CoxER. Manger, ronger , détrui- 
re une chofe peu à peu, comme l'eau 
forte le fait à l'égard des . métaux. 
Lat. Exedere. 

COMER , en terme du jeu des 
échecs, Souffler une piéce. Lat. Vin- 
cere. Superare. 

COMER A DOS CARRILLOS. 
Manger des deux cótés, firer d'un 
fac double mouture, tirer d'une cho- 
fe double profit. 

COMER A DOS CARILLOS. Exet- 
cer deux emplois à la fuis. Lat. Ds- 
pos ratione , duplicatum facere que- 


COMER DE MOGOLLON. Man- 
ger aux dépens d'autrui. Lat. De 
Jartagine tollere fme fymbolis. 

COMER EL PAN DE UNO. Man- 
er le pain de quelqu'un, étre à fon 
ervice, vivre chez lui en qualité 
d'ami. 

Comerfe de piojos. Etre dans la det- 


| niére indigence. 


Comerfe la rifa. S'empécher de rire 
par refpe&t pour quelqu'un. Lat. Kj 
Jum tenere. 

Comerfe las manos tras una cofa. 
er une chofe avec beaucoup de 


p A 
Comerfe los codos. Etre dans la der< . 

niére mifére. Lat. Fame confici. 
Rr 3 Comerfi 
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Comerfe unos à otros. Se manger les 
uns les autres, être en difcorde , ne 
pouvoir fe fonffrir. Lat. Jurgari. 

Aunque me coma los codos. Se dit 
pour marquer la refolution oú l'on 
eft de ne pas faire une chofe. 

Con fu pan fe lo coma. Qu'il le man- 
ge avec fon pain, comme qui diroit , 
c'eft fon affaire, peu m'importe, je 
. ne m'en méle point. Lat. Zpfe viderit. 

- Ganar de comer. Vivre de fon tra- 
vail, de fa profeffion. . 

Tener de comer. Avoir de quoi vi- 
vre, être à fon aile. 

* Refr. Comer y callar. Celui qui 
vit aux dépens d'autrui, & qui dé- 
pend de lui, “doit s'efforcer de lui 
complaire. 

Comer bafta mas no poder. Manger 
a ventre déboutonné. 

El comer y el bever. Le manger E 
le beire. 

No hace fino comer. Il ne fait que 
manger. 

Coma ufled. Mangez. 

Coman ufledes. idem. 

Quieren uftedes comer ? Voulez-vous 
manger ? 

Ufled no come. Vous ne mangez 


as. 
. . Come mucho. 11 mange beaucoup, 
elle mange beaucoup. 

Comamos. Mangeons. S 

Por mas que coma, no engordare. 
J'ai beau manger, je ne deviendrai 
jamais gras. 

Por mas que ufted coma. Vous avez 
beau manger. | | 

Por=mas que coma. Il a beau man- 
ger, clle a beau manger. 

* Refr. El comer y el rafcaf todo es 
empezar. Ce Proverbe, outre le fens 
litteral, fignifie qu'on ne doit point 
entreprendre legérement une chofe 
qui eft mauvaife en foi , de quelque 
petite importance qu'elle paroifle, à 
caufe des- mauvailes fuites qu'elle 
peut avoir. 

COMIDO , DA, f. p. du verbe Co- 
mer , dans tontes fes acceptions. Man- 
gé, ée. Lat. Comefus. Exefus , a , um. 
: COMERCIABLE , adj. d'une term. 
Commergable , qui peut être com- 
mercé, trafiqué aifément. Lat. Ve- 
nalis , e. 

COMERCIABLE , fignifie auffi Sos 
ciable, doux, affable. L. $ocialis , e. 

* COMERCIAL , adj. d'une term. 
Qui a rapport au commerce. Ce mot 
elt peu ulité. Lat. 4d commercium 

ans. 

COMERCIANTE, /. mm. Commer- 
cant, négociant. Lat. Mercator. Ne. 

ociator. 

COMERCIAR , ©. 5». Commercer, 
trafiquer , négotier. Lat. Mercaturam 
facere. 

COMERCIAR. Hanter , fréquenter, 
fe voir, fe parler, fe communiquer. 
Lat. ine sti. 


COM 


: COMERCIO , /. m. Commerce, 
négoce, trafic. Lat. Mercatura, e. 
Negociatio, njs. 

CoMERCIO. Commerce, fréquen- 
tation , correfpondance , -liaifon , fo- 
cieté , communication. Lat. Con/ue- 
tudo , inis. Societas. a 

COMERCIO. Commerce , fe prend 
quelquefois pour le corps des commer- 
cans. Lat. Mercatorum Societas. 

* COMERCIO. Commerce. Sorte de 
jeu de cartes ainfi appellé parce 
que chaque joueur cherthe à faire 
des points pour gagner. Lat. Pagel- 
larum quidam ludus, qui comuerctum 
vocatur. 

. Tener comercio carnal con una mu- 
ger. Avoir un commerce charnel avec 
une femme. 

* COMERES , /. #7. plur. Vivres, 
alimens, nourritures , provifions de 
bouche, & généralement tout ce qui 
peut fe manger. Lat. Cibaria, orum. 

COMETA, /. 5. Cométe, corps 
lumineux qui paroit extraordinaire- 
ment au Ciel, € qui eft au defítus 
de la Lune. Lat. Cometa, e. 

COMETA. Cerf- volant , qui a la 
figure d'une Cométe. 

* COMETEDOR, /. ». T. anc. 
& peu ufité. Celni qui commet un 
crime , ou une mauvaife action. Lat. 
Patrator , oris. 

COMETER , ©. a. Commettre, 
confier quelque chofe au foin de 
quelqu'un, le mettre en fonlieu & 
place pour agir. Lat. Committere. 

COMETER. Commettre , faire, en 
parlant d'un crime, ou d'une faute. 
Lat. Committere. Patrare. 

COMETER, fignifie auffi entrepren- 
dre. Ce mot n'eft plus ufité dans ce 
fens. Lat. Adoriri. Aggredi. 

Cometer pleito 0 plestefía. Deman- 
der, requerir, faire une inftance , 
une demande en Juftice. 

COMETIDO, DA, f. f. du verbe 
Cometer , dans toutes fes acceptions. 
Commis, ife. Lat. Cemmiffus. Patra- 
tus, 4, um, : 

COMEZON , f. m. Démangeai- 
fon, chatouillement , picetement. L. 
Plurigo. Uredo , inis. 

COMEZON , au figuré , remord de 
conícience. Lat. Confcientie flimulus. 

* COMICAMENTE , adv. Comi- 
quement , d'une maniére comique. 
Lat. More comico. ^ 

* COMICIO, /. m. T. peu ufité. 
Comice , congrés , affemblée , con- 
feil. Lat. Comitia , orum. 

COMICO, CA, adj. m. EJ f. Co- 
mique , qui appartient à la Comé. 
die. On appelle ainfi un. Poéte qui 
compofe des Comédies. Ce mot fe 
prend vulgairement pour l'a&eur qui 
les repréfente. On l'emploie quelque- 
fois comme fubitantif. Lat. Comicus, 
a, um. Comedus. : 


COMIDA 9 LF Viande , neurritu-' 


COM 
re, aliment. Lat. Eta, e. — 

Comipa. Se prend communément 
pour le diner, ou le repas qu'on fait 
à midi. Lat. Prandium , ii. 

CoMIDA. Se prend aufli pour la 
nourriture dont on ufe pour l'ordi- 
naire. Lat. Viétus, ds. 

La comida de los paxaros. La man. 
geaille el donne aux oifeaux. 

* Refr. Comida becba, EE 
desbecba. L'on n'a des amis qu'au- 
tant qu'on eft heureux. 

* COMIDILLA,/. f. dim. de Co. 
mida. Petit diner , leger repas; il eft 
peu ufité dans ce fens, mais mieux 
pour exprimer goüt, envie, incli- 
nation pour une chofe. Lat. Quod 
appetitum facit , EY vebementer excitat. 

* COMIENZO ,/. m. T. anc. Com- 
mencement, principe , origine d'une 
chofe. Lat. Zmitium , ii. 

COMIGO , adv. Le méme que 


Conmigo. 

COMILITON , /. 1. Gourmand, 
qui court de feftin en feftin, para- 
üte. Lat. Parafitus. . 

*COMILITONA, à COMILONA y 
f. f. Repas où il y a beaucoup de 
plats, & une nde diverfité de 
mets. Lat. Comeffatio , onis. 

COMILON , f. f. Grand mangeur, 
glouton, goinfre. Lat. Helluo. Epu- 
lo , onis. 

Es un comilon. C'eft un grand man- 
geur. 

Es una comilona. C'eft une grande 
mangeufe. 

COMINO, /. m. Cumin, plante 
que tout le monde connoit. Lat. Cs- 
minum , i. 

No vale, d no monta un Comino. 
Cela ne vaut pas grand' chofe. 

COMISSARIA , /. f. Emploi de 
Commiffaire. Lat. Prefectura, e. ll 
fe dit communément du pofte qu'oc- 
cupe le Commiffaire général de la 
Croifade, & de celui qu'occupoit au- 
trefois le Commiflaire général de 
guerre. 

COMISSARIATO ,/. m. L'emploi, 
& la charge de Commiffaire. Lat. 
Prefetíura , e. 

COMISSARIO, /. m. Commif- 
faire, celui qui eft commis pour 
exercer une fonction, ou exécuter 
une affaire. Lat. Prefefu:, i. 

COMISSARIO. Commiffaire, Dé- 
puté d'une ville , d'un corps, pour 
faire des repréfentations au Roi , pour 
le complimenter., ou pour paroi. 
tre en Juítice au nom du corps qui 
le députe. Lat. Procurator , oris. 

CoMiSSARIOS. Commiffaires des 
guerres, Officiers prépofés pour paf- 
fer les troupes en revué & les payer. 
Lat. Militie curatores. 

. Comiffario del fanto Oficio. Commif- 
faire du Saint Office. C'eft un off. 
cier que l'inquifition tient dans tous 
les endroits pour exécuter fes eric 
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COMISSARIO 
miffaire Général. C'étoit autrefois un 
Officier qui commandoit un corps de 
Cavalerie, & dont le grade répon- 
doit à celui de Colonel. Cet emploi 
a été fupprimé en Efpagne. Lat. /Ma- 
gifler equitum. | 

COMISSARIO GENERAL. Commif- 
faire Général. On appelle ainfi dans 
POrdre des Francifcains, celui qui 
eft immédiatement aprés le Général. 
Lat. Supremas Ordinis S. Francifci 
Vicarius prefectus. 

Comiffario General de Cruzada. Com- 
miffaire Général de la Croifade. On 
appelle ainfi le Préfident du Confcil 
de la Croifade, qui eft chargé de la 
levíe des deniers qui proviennent 
de la Bulle de la Croifade. Lat. Sx- 
premus Judex legatus à Principe Juper 
rebus S. Cruciate. — - 

Comiffario Ordenador. Commiffaire 


Ordonnateur. Emploi qu'on a intro- | 


duit depuis peu en Efpagne. C'eit ce- 
lui qui eft prépofé dans les Provinces 
oà il y a des troupes, pour diftri- 
buer les ordres de la Cour aux Com- 
miffaires fubalternes. Lat. Curatorum 
militie prefectus. | 

COMISSION , £'f. Commiffion, 
jurifdi&ion , faculté , ordre qu'on 
donne à un Commiflaire qu'on dépu- 
te pour quelque affaire. Lat. Delega- 
ta jurifdiétio , onis. 

CoMISSION. Commiflion , char- 
ge de faire une chofe. Lat. /Handa- 
fum , Ju[Jum , i. 

* Culpa à pecado de comiffion. Péché 
de commiffion. Parole, aétion, ou 
delir contraire à la loi de Dieu, qu'on 
appelle ainfi, lorfqu'on exécute une 
chofe défendué, pour le diftinguer 
de celui qui conffte à omettre une 
chofe qui nous eft ordonnée, qu'on 
appelle pour cette raifon péché d'o- 
miflion. Lat. Peccatum commifBonis. 

COMISSIONARIO , /. »:. Commif- 


mr enti p onnaire. Celui qui eft chargé d'une 


mpitionner 


vommiífion de nôtre part, ou que 
lon met en fon lieu & place pour 
agir. Lat. Legatus, 3. 

* COMISSIONISTA , f. ». Perfon- 
he chargée d'une commiffion , à qui 
on recommande une affaire, qui va 
oú on lui ordonne , qui fait des com- 
millions. Lat. Exequutor , oris. 

+ COMISSO , /f. m. T. de Prati- 
que. Commife, confifcation d'une mar- 
chandife, en cas de contrevention. 
Lat. Mercium ex lege ad fifcum ad- 
dicio , onis. 

* COMISSURA , /. . Terme d'A- 
-natomie. Commiffüre. Articulation 
dans laquelle les os s'emboetent le: 
uns dans les autres comme les dents 


COM 
d'une fcie. Telle eft celle des os du 


crane. Lat. Commif[ura, e. 


COMITIVA , /.f. T. moderne. Sui- 


te, Corte accompagnement , com- 
.pagnie , équipage. Lat. Comitatus , ús. 


COMITRE , /. 5. Comite, bas of- 


ficier de pie qui a foin de faire 
travailler la chiourme, de la châtier. 


Les anciens Comites étoient Capitai- 
nes de galéres. Lat. Celentes, is. 

* COMMEMORACION, /. f. Com- 
mémoration, fouvenir qu'on a de quel- 
Dus , foit pour l'hotiorer , foit pour 
e recommander à Dieu en cas qu'il 
foit mort. L. Commemoratio , onis. 

COMMEMORACION. Commémora- 
tion, dans l'office de l'Eglife , eft la 
mémoire qu'on fait d'un Saint ordi- 
naireà Vépres & à Laudes , lorfqu'on 
célébre l'office d'un autre Saint du 
premier Ordre. Lat. Commemoratio , 
onis. 

Commemoracion de los Difuntos. La 
féte des morts, que l'Eglife célébre 
toutes les années, le deuxiéme jour 
de Novembre. Lat. Fidelium defunc- 
Lorum commenoratio. 

* COMMEMORAR, «v. a. Faire 
mention d'une chofe. Lat. Comme- 


morart. 

COMMEMORADO, pA , p.f. du 
verbe Commemorar. Mis, ife en mé- 
moire. Lat. Commemoratus. Recenf- 
tus, a, um. 

* COMMENSAL , /. 5. Commen- 
fal, celui qui a place à la table d'un 
autre, en qualité d'ami, qui vit à 
fes dépens. Lat. Convivalis. 

COMMENSAL. Commenfal, offi. 
cier qui a bouche en cour chez un 


Prince. 
* COMMENSURACION, /:f. Pro- 
portion, mefure. Lat. Afenfura , «e. 
* COMMENSURAR, v. a. Me- 
furer , ajufter des poids & des mefu- 
res, proportionner, compafler. Lat. 


etsri. 

* COMMILITON , /. #. Compa- 
gnon d'armes, camarade d'armée. 
Lat. Commilito , onis. 

* COMMINACION , f. f. Commi- 
nation. Terme de pratique. Menace, 
injon&ion d'un Juge à un accnfé. L. 
Commixatio , onis. 

* COMMINAR, v. a. Terme de 
pratique. Admonefter avec menace, 
menacer. Lat. Conmminari. 

COMMISERACION , /. f. Com- 
miferation , pitié, compaffion. Lat. 
Commiferatio , onis. 

COMMOCION, /.f. T. de Mé- 
decine. Commotion , ébranlement vio- 
lent, caufé par quelque paffion. Lat. 

motio , onis. 

CoMMOCION. Trouble , tumulte, 
fédition , émeute populaire. Lat. Tur- 
be, arum. 

* COMMONITORIO , /. m. . Mé- 
moire , avertiflement , inftru&ion fur 
quelque chofe. Le méme que 4Avifo 
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COMMOVER , v..a. Emouvoir, 
troubler, altérer , inquiéter , agiter, 
ébranler , remuer, inciter, animer. 

. Consmovere. 

COMMOVIDO, pa ,».p. Emm, 
ue, altéré, ée, troublé, ée , inquié- 
té, ée. Lat. fus, 4, um. 
mutation, troc, échange d'une cho- 
fe pour une autre. Lat. Cosesutatio , 
onis. 

* COMMUTAR, o. a. Commuer”, 

troquer , faire un troc , échanyer. 
Lat are. 
MMUTATIVO , vA , adj. 
m. 697. Commutatif , ve, qu'on peut 
permuter, changer, échanger, tro- 
quer. Lat. Coponutativus , a , um. 

COMO.  Particule comparative. 
Comme, de méme que, ainfi que, 
de façon que. Lat. Ut, ficut. 

Como. Se prend fouvent pour la 
circonftance dans laquelle on agit , 
aufli-bien que pour la maniére dont 
on agit, & fignifie, de quelle ma- 
niére, en quelle maniére , en quelle 
facon. Lat. Quomodo. 

Ex. Sont Tres. Su vid. cap. 15. 
Donde ba de ir que no fea tornar atrás? 
Pues daros gracias por ten grandes mera 
cedes, no fabe como. 

Como. Signifie quelquefois felon , 
de façon que, enforte que. Lat. Eo 
modo. Sicuti. 

Ex. Cero. Quix. tom. 1. cap. I. À 
quien vencio em fingular batalla el ja. 
mas , como fe debe , alabado Caballer 
Don Quixote de la Mancha. 

Como. Particule d'interrogation. 
Comment ? en quelle façon ? quand? 
pourquoi ? cela eft. il ainfi? eft- ce 
vrai ? Lat. Quomodo ? Cur? E 

Ex. XY refpondio Urias como Cabal- 
lero como? Et Urie , comme un hom- 
me: d'honneur , lui répondit Coms= 
ment ? 

COMO QUIER , Ó COMO QUIERA. 
Encore que , en quelque maniére 
que, de quelque fagon que ce foit, 
comme on voudra , fuppofé que , at- 
tendu que. Lat. Licet. Etf. Quam- 
vis. Quomodocumque. Utut. 

Ex. Son tan rico como el. Je fuis 
aufh riche que lui. 

tan bermofa como fu hermana. 
Elle eft auffi belle que fa fœur. 

El uno es tam grande como el otro, 
L'un eft auffi grand que l'autre. 

Tan bueno es el uno como el ofro, 
L'un eft auffi bon qué Yantre. 

Cono, f. m. Raillerie , baye , caf- 
fade. Lat. Zrrifo , onis. Scomma, atis. 

Dar un como. Donner une baye. 

COMODAMENTE , adv. Commo- 
dément , "aifément , fans fatigue , 
fans peine, fans péril, à l'aife , fru- 
G&ueulement, à propos, convenable- 
ment. Lat. Commode. 
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. * COMODATARIO, /. ws. T. de 
ins md Commodataire , celui à qui 
pn préte quelque chofe, ou de l'ar- 
gent, & qui s'oblige de le rendre en 
méme cles & de la même facon 
qu'on le lui préte. Lat. Mufuator,oris. 
COMODATO, /. ». T. de Prati- 
. Commodat , prêt gratuit que l'on 
it fous condition de rendre les cho- 
fes de la méme fagon qu'on les préte. 
Lat. Mutuum , ui. 
COMODIDAD, /. f. Commodité , 
aife, repos. Lat. Commoditas. 
COMODIDAD. Signifie aufli, in- 
térét, profit, utilité, émolument , 
non feulement pécuniaire , mais en- 
core honorifique. L. ti- 


hitas , atis. 

COMODISSIMAMENTE , adv. 
Juperl. Très commodément , trés nti- 
lement, trés avantageufement. Lat. 

admodum. 

* COMODISTA, /. 1. Celui qui 
me cherche que fes intéréts dans tout 
ce qu'il entreprend , fans fe mettre en 
peine fi la chofe eft e ou injufte. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Commodi 
proprii unicè fludiofus. 


* COMODO, f. m. Utilité, profit, 


avantage, aife, commodité, loifir. 
Lat. Commodum , i. 

COMODO, DA, adj. m. EY f. Com- 
mode , aifé , ée , propre, avantageux, 
eufe, convenable, profitable, utile, 
qui vient à point. Lat. Commodus, a, 
um. Utilis, e. 

* COMPADECER, o. a. Atten- 
" drir, exciter à compaffion , rendre 
Jenfible, toucher, mouvoir à pitié. 
Lat. Mifericordiam movere. 

COMPADECERSE , v. a. Compa- 
tir, plaindre, avoir pitié, compaf- 
fion de quelqu'un, prendre part à fes 
peines. Lat. Vicem alterius mifereri. 

COMPADECERSE.Signifie anffi com- 
patir, convenir, venir bien, s'accor- 
der, quadrer, fe rapporter.Lat. Con- 
vene. 

. COMPADECIDO, pA, f. f. du 
verbe Compadecer dans fes accceptions. 
Attendri, ie. Lat. Mi/eratione commo- 


$us, a, um. 
. COMPADRADGO, à COMPA- 
DRAZGO, /. m. Compérage , la qua- 
lité de compére. Lat. Ex luftrali pater- 
nitate affinitas , atis. 
COMPADRE, /. ». Compére, cc- 
lui qui tient un enfant fur les fonts 
e báteme, ou qui fert de parrain dans 
e Sacrement de la Confirmation. Lat. 
PPatrinus , i. 
COMPADRE, /. m. Compére. Les 
gens du commun appellent ainfi leurs 
amis dans l'Andaloufie. L. Amicus, i. 
Buenos dias compadre. Bon jour com- 
.pere , au lieu de dire, bon jour mon 


ami. 
. Jueves de compadres. C'eft le Jeudi 
gras. 

* COMPAGE, JL f. T. peuufité. 


COM 


Union, lizifon , aífemblage d'une 

chofe avec une autre. L. es, i5. 
* COMPANA , J.f. Voyez Compa- 

#ia. Le premier eft moins ufité. 

_ COMPANO, /. m. Voyez Compa- 


stero. 

COMPARA , /. f. T. anc. & peu 
ufité. Compagnie , focieté de deux ou 
de plufieurs perfonnes. Lat. Societas, 
atis. 

- COMPAÑA. Compagnie , certhin 
nombre de gens de guerre fous un Ca- 
pitaine. Lat. Militum manipulus , i. 

CompañA. Compagnie, fuite, cor- 
tége. Lat. Comitatus , ús. | 

COMPARA, adj. T. bas. Signifie 
aimable , fociable , traitable, uni. Lat. 


Amicus, a, um. 

COMPAÑERO, nA, f m. € f. 
Compagnon , camarade, affocié, ou 
frére, collégue, aflocié, ée; il fe 
dit auffi de celui qui accontpagne un 
autre , ou qui participe au méme bien, 
qui travaille dans le méme endroit, ou 
à la méme chofe. Lat. Comes, itis. So” 
Cius, d. 

COMPAÑERO. Membre d'un collé- 
ge, camarade de collége. 

COMPAÑERO. Compagnon de for- 


tune. 
COMPAÑIA, f. f. Compagnie, fo- 
cieté, partage commun & de 
biens & de maux entre deux ou plu- 
fieurs perfonnes qui fe joignent pour 
quelque entreprife. Lat. Societas, atis. 

COMPARIA. Se prend quelquefois 
pour mari, ou femme. L. Conjux, gis. 

COMPAÑIA. Se prend auffi quel- 
go pour famille, domeftique. Lat. 

us, £j. 

CoMPAfiIA. Compagnie, corps, fo- 
cieté de marchands ou de gens d'affai- 
res. Lat. Negotiorum focietas , atis. 

CompañiA. Compagnie, nombre 
de gens de guerre fous un Capitaine. 
Lat. Cobors , tis. 

ComMPAñÑIA. Compagnie, on ap- 
pelle ainfi la Société des Jéfuites. Lat. 
Societas Jefu. 

CoMPAÍIA. Troupe de Comédiens. 
Lat. Comaedorum Jocietas. 

Compañia de la legua. Troupe de co- 
médiens de campagne. Lat. Vagorum 
bifirionum focietas. ; 

COMPANON , J. m. Le méme que 
Compañero. Le premier eft peu ufité. 

CoMPAÑON. Tefticule. Voy. Ty- 
ticulo 


* Compañon de perro. Cynoforchis, 
plante qui pouffe une tige de la hau- 
teur d'un palme, couverte de feuilles 
qui reffemblent à celles de l'olivier , 
& qui rampent à terre, an haut de la- 
quelle naiffent des fleurs rougeátres. 
Lat. Cynoforcbis. 

COMPAÑONCICO , à COMPA- 
NONCILLO , /. m. dim.de Compaston. 
Petit tefticule. Lat. Exigsus tefHiculus. 

COMPARABLE, adj. d'une term. 
Comparable , qui fe peut comparer, 


COM 
ou qui a du rapport & dela reffem. 
blance avec une antre. Lat. Comparer. 


dus, a, um. 

COMPARACION , /.f. Comparai- 
fon, a&ion de comparer une perfonne 
ou une chofe avec une antre. Lat. Con. 
paratio , onis. 

En comparación de efle. Exprefüon 
adverbiale qui ifie, en vüe de ce- 
ci, relativement à ceci, en co 
rant ces deux chofes entr'elles. Lat, 
Pre boc. 

Sis comparación. Sans comparaifon, 
fans le moindre doute, fans difficul- 
té, clairement, d'une fagon éviden- 
Bir er Procul dubio. - 

comparación es odsofa. Tonte 
comparaifon eft odieufe. Lat. Odiofs 


in rebus eff co ; 

d COMPARANZA, J. f. Le méme 
que Comparación. Le premier eft un 
terme vulgaire. 

COMPARAR, vw. a. Comparer, 
mettre en paralléle. Lat. Conparare. 

COMPARADO , DA, f. p. Com- 
paré, ée. Lat. Comparatus. Collatus 


a, sn. 

E * tete sah disnei , edo, 
er. dogmatique. Comparativement, 

par comparailbo , par rapport, rélz- 

timent , refpectivement. Lat. Compa. 

rate. Relative. 

COMPARATIVO, vA, adj. s. 
€ f. Comparable, qui peut fe com- 
parer. Le méme'que Comparable. Lat. 
Comparandus , 2, um. 

COMPARATIVO. T. de Grammai- 
re. Comparatif, nom dont la fignifi- 
cation augmente celle du pofitif, con- 
fidéré rélativement à un autre: com- 
me meilleur par rapport à bon , pire 
par rapport à mauvais. Lat. Compe- 
rativus , 1. 

*. COMPARECENCIA, /. f. Com- 
parition , l'a&ion de comparoir devant 
un Juge, en conféquence d'un ordre 
qu'on a reçu. Lat. P'adémonii obitus, ús. 

COMPARECER , 9. ». T. de P» 
lais. Comparoir, ou comparoitre, fe 
préfenter en Juftice. Lat. Comparere. 

COMPARICION, ff. Comparu- 
tion, préfentation en Juftice. Lat. 
Vadimonii obitus , ús. 

* COMPARSA , /. sw. Suite, cor- 
tége. C'eft un mot Italien qu'on a 
introduit fans néceflité dans la langue 
Efpagnole. Lat. Comitatus , ds. 

* COMPARTIMIENTO , /. s. 
Partage , divifion, diftribution d'un 
tout en fes parties. Lat. Partito. 
Sectio , onis. 

* COMPARTIR, o. «. Diftribuer , 
divifer, partager par parties. Lat. 
Partiri. Dividere. 

COMPARTIDO, pa, f. p. Diftri- 
bué, ée, divifé , ée en parties. Lat. 
Partitus. Divifus , a, um. 

COMPAS, f. m. Compas, inftru 
ment à deux jambes que tout le mon- 
de connoit : Il fert à décrire rdi 

e, 


? 
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cles, & prendre des mefures. Lat. 


, G@rcinus, à, : 
ud Seba Compas... Porche, parvis d'une 
sdserilte Eglife. Lat. Atrium , ü. 


repdant- 
E , 
ana) € 


urea... 


d 


Compas, au figuré, Regle , ordre, 
méthode , exemple. Lat. Exemplum, i. 
Regula. Norma, e. 

Compas, en terme de Mufique , 
Tems , intervalle, partie de la me- 
fure d'un air, battement de mefure. 
Lat. /Menfura in re muficá. 

COMPAS , en terme d'efcrime , cer- 
tain méuvement qu'on fait avec les 
pieds, dont la figure varie, & dans 
lequel confifte le principal fondement 
de cet Art, và que fans lui on ne 
peut ni attaquer, ni fe défendre. L. 
Th arte rudiarià pedum. menfura. 

* Compas curvo. En terme d'efcri- 
me , eft le mouvement que l'on fait 
dans tel endroit que ce foit de la 
circonference d'un cercle. Lat. Znfe- 
xio corporis in quamlibet partem cir- 
culi. 

Compas de proporcion. Voyez Pan- 
tometra. 

* Compas Extraño, en terme d'el- 
crime, mouvement en arriére. 

* Compas mayor. Temps majeur , en 
terme de Mufique, mouvement à 
deux tems , quatre tems graves. L. 
Menfura major, 

* Compas menor. Tems mineur , en 
terme de Mufique, mouvement à 
deux tems vites. Lat. /Menfura mi- 
sor. 

* Compas mixto. Mouvement mix- 
te , en terme d'efcrime , c'eft celui qui 
eft compofé du droit & du.courbe. 
Lat. Mixta inflexio corporis in arte 


-gladiatorid. 


* Compas recto. Mouvement droit. 
On appelle ainfi en terme d'efcrime 
celui qu'on fait en avant le long du 
diamétre. Lat. Jxflexio corpovis per 
lineam diametralem in-arte gladiatoria. 

* Compas tranfverfal. Mouvement 
tranfverlal , en terme d'efcrime , 
c'eft celui que l'on fait par quelqh'un 
des côtés de l'angle rectiligne qu'on 
imazine dans le cercle commun. L. 
Tranfverfio corporis in quamlibet li- 
seam anguli. | 

* Compas trepidante, u de trepida- 
cion. Mouvement de trépidation , en 
terme d'efcrime, c'eft celui que l'on 
fait par la ligne infinie de tel cóté 
que l'on veut. 

À compas. En mefure , en cadence. 
Lat. JMedulaté. More modoque. 

Salir de compas. N'aller pas en 
mefure, & au figuré, le dérégler. 
Lat. A normá aberrare. — 

COMPASSAR, v. a. Compaffer , 
mefurer , ou divifer avec le compas. 
Lat. Circinare. 

COMPASSAR. Compaffer , fe dit’ 


"par analogie pour régler, propor- 


tionner une chofe , de maniére qu'elle 
ne péche ni par defaut ni par excés. 
Jom. I. 
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COMPASSAR. Se prend quelque- 
fois pour lier , attacher , prelfer, for- 
cer,contraindre. Il eft peu ufité dans 
ce lens. Lat. Stringere. Conftringere. 

. COMPASSADO,, DA, f. p. du v. 
Compajfar dans toutes fes ácceptions. 
Compaffé , ée. Lat. Circinatus. Exe- 
quatus , a, um. 

* COMPASSIBLE , ads. d'une 
term. T. peu ufité. Pitoyable, qui 
excite la pitié, digne de compañlion. 
Lat. Miferandus , a, um. 

-* COMPASSILLO, /. 11. T. de 
Mufique. Petite mefure , petit tems. 
Lat. Mufura exigua in re mujicá. 

COMPASSION , /. f. Compallion , 
pitié. Lat. BLiferatio, onis. —— 

Me mueve à compafion. Il me fait 
pitié, elle me fait pitié. 

COMPASSIVO, va, adj. s. ES f. 
Compatiflant , ante, plein de pitié, 
humain , ne. Lat. Mifericors. 

Compassivo. Se ditauffi des paf- 
fions € des affc&ions de l'amc, & 
lignifie tendre, fenfibie, enclin à la 


pitie. 

* COMPATERNIDAD, /. f. Al- 
liance fpirituelle que contraétent d'un 
cotáyle pére & la mére de l'enfant 
qu'on batife, & de l'autre, le Prétre 
& le parrain. La parenté fpirituelle 
eft de trois fortes, la Paternité, la 
Compaternité , € la Fraternité. Lat. 
Compaternitas , atis. 

* COMPATHIA, /. f. Voy. Sym- 


patbia. . - 

COMPATIBILIDAD, f. f. Compa- 
tibilité, qualité des chofes qui peu- 
vent fubfifter enfemble. Lat. Compa- 
tibilitas. 

COMPATIBLE, adj. d'une term. 
Compatible, qui peut demeurer avec 
un autre fans fe détruire. Lat. Compa- 


tibilss. 

COMPATRIOTA, /. m. Compa- 
triote, qui eft du méme pays qu'un 
autre. Lat. Eadem gente natus. 

* COMPATRON, /. m." Celui qui 
jouit du méme droit de patronage 
qu'un autre. Lat. Compatronus , ji. * 

COMPATRONATO, /. m. Patro- 
nage, le droit , la faculté qu'un hom- 
me a de nommer à un Bénéfice con- 
jointement avec un ou plufieurs au- 
tres. Lat. Compatronatus , ús. 

COMPATRONO. V. Compatron. 

COMPELER , v.a. Forcer, obli- 
ger, contraindre quelqu'un à faire 
une chofe. Lat. Compellere. 

COMPELIDO, DA, p. f. Forcé, 
obligé, éc, contraint , te. Lat. Com- 
pulus, a, um. — 

CoMPELIDO. Signifie auff invité, 
pouffé, chaffé avec violence. Lat. Zm- 


pulfus , a, um. 
* COMPENDIAR , v. a. Abréger, 


racourcir , mettre en peu de mots. 
Lat. Breviare. 

* COMPENDIARIAMENTE, adv. 
Voyez Compendio/amente. 


COM 321. 
COMPENDIO, /. ». Abrégé, fom- 


maire, raccourci, précis. Lat. Com- 


pendium , ii. | 

COMPENDIOSAMENTE , adv, 
Briévement , fuccinétement, en peu 
de mots. Lat. Breviter. Summatim. 

COMPENDIOSO, sa, adj. sm. 
ES f. Abrégé, ée, fuccin&, te, ré- 
duit, te, à l'effentiel. Lat. Compeu- 

JOrius, QA, Hunt. 

* COMPENDIZAR , v.a. Le mé. 
me que Compendiar, : 

COMPENSABLE, adj. d'une term. 
T. pen ufité. Digne de récompenfe, de 
dédommagement. Lat. Compenfabilis. 

COMPENSACION , /. f. Compen- ' 
fation, récompentes dédommagement, 
remplacement. Lat. Compenfatio, omis. 

COMPENSACION. Evaluation, cf- 
timation , prix, valeur qu'on donne 
à une chofe. Lat. ZEflimatio , onis. 

COMPENSAR , v. a. Compenfer , 
contrebalancer , eontrepefer, récom- 
penfer, remplacer, réparer , dédom- 
mager. Lat. Compenfare. 

OMPENSADO, DA, p. p. Com- 
penfé , ée. Lat. Compenfatus , a, um. 

COMPETENCIA, /. f. Confi&, 
conteftation entre deux ou plufieurs 
perfonnes qui ont les mémes préten- 
tions. Lat. Diverforum bominum am- 
bitus ejufdem rei. 

Jueces de competencias. On appelle 
ainfi deux Juges du Confeil de Caftil- 
le que le Roi nomme tous les ans, 
pour décider les points fur lefquels il 

a confli& de jurifdi&ion entre un 

ribunal inférieur & celui de Caftille. 

COMPETENTE, adj. d'une term. 


Compétent, propre, convenable, ca- 


pable, fuffifant, proportionné, cor- 
refpondant. Lat. Congruens, idoneus , 
8 , um. 

' COMPETENTE.Compétent, qui ap- 
partient, propre, légitime; il fe dit 
dans cette acception d'un juge ou d'un 
tribunal auquel appartient la connoif- 
fance d'une chofe. L. Judex legitimus. 

'COMPETER , «. imp. Compéter , 
appartenir, toucher, étre à quelqu'un 
de droit. Lat. Competere. 

COMPETICION, f. £ Le méme 
ue. RO: Ce dernier eft plus 
u 


te. 

COMPETIDOR , 24, /. m. EN f. 
Compétiteur, trice, concurrent, te. 
Lat. Competitor , oris. 

COMPETIR, «. ». Etre compé- 
titeur , entrer en concurrence , débat- 
tre , contefter, difputer , afpirer, 
briguer , prétendre la méme chofe 
qu'un autre. Lat. Cum aliquo in cer. 
tanen inire de aliqua re. 

COMPETIDO, pa , ?. f. Difputé, 
ée , contefté, ée, débattu, ue. Lat. 
In certamen adducius , a , um. 

COMPILAR, «. a. Compiler, ra- 
maller , recucillir divers paflages des 
Auteurs. Lat. Colligere. 

COMPIMCHE , /. ». Ami, cv ca- 

Sf marade, 
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.marade. C'eft un terme burlefque. 
Lat. Socius , ii. 

* COMPLACEDERO, RA, adj. 
s. Cd f. Terme anc. Agréable, qui 
plait, qui fait plaifir. Lat. Jucundus , 
a, um. 

* COMPLACENCIA, /. f. Plaifir, 
gout, fatisfa&ion que l'on prend à 
une chofe, complaifance, déférence 
aux fentimens d'autrui. Lat. Volup- 
tas, atis, Obfequium , ii. 

COMPLACER, v.r. Plaire, agréer, 
complaire , faire plaifir à quelqu'un, 
déférer à fes fentimens. Lat. Placere. 
Obfequi. Blandiri. 

COMPLACERSE , e. r. Se com- 

laire en quelque chofe, fe plaire, 
a déle&er en foi- méme. Lat. Sibi 
plaudere. | 

COMPLACIMIENTO , f. ». Le 
méme que Complacencia, Le premier 
eft peu ufité. 

COMPLEMENTO, /. m. Aché- 
vément, accompliffement , fin, com- 
ble, perfection d'un ouvrage, d'une 
chofe, complément. Lat. Complemen- 
tum, id ^ 

*COMPLEMENTOS. Compleméns. 
Les Géométres appellent ainfi les deux 
Mes Pa rallelogrammes par lefquels 

a diagonale ne paffe point. Lat. Com- 
plementa. 

COMPLETAMENTE , adv. D'u- 
ne maniére complette & achevée, plei- 
nement, parfaitement , entiérement. 

Lat. Perfect. Integrè. 

COMPLETAR, «v. a. Compléter, 

. finir, achever, parfaire. Lat. Per- 


ficere. 

COMPLETAS, /. f. plur. Com- 
plies, la derniére partie de l'office di- 
vin. Lat. Completorium , ii. 

COMPLETO , TA, adj. m. ES f. 
an littéral, fignifie plein, mais il n'eft 
point ufité dans ce fens, il fe prend 
ordinairement pour complet, fini , 
achevé, parfait. Lat. Perfecíus, a, um. 

COMPLETORIO , /. » Le méme 
que Completas, C'eft un terme vulgai- 
re € hadin. 
 *Refr. Dia de bodôrrio ponte en Com- 
pletorio. Ce Proverbe fiznifie que pour 
ne point refter en arriére dans fes af- 
faires, il faut s'y prendre d'avance. 

COMPLEXION , f. f. Complexion, 
‘tempéramment, conftitutivn du corps. 
Lat. Corporis babitus , £s. 

* COMPLEXO, /. m. Union, liai- 
fon, aflemblage de deux eu de plu- 

. fieurs chofis. Lat. Complexum , i. 

COMPLICACION , /. f. Complica- 
tion, oppofition & rencontre de di- 
verfes chofes dans un méme fujet , 
Comme complication d'humeurs dans 
tine miladie, d'incidens dans une af- 
faire. Lat. Pugaantinm inter fe verum 
confufio. 

* COMPLICAR , ©. a. Embrouil- 
ler, confondre, mêler, joinlre , 

" wair des cafes. entiérement oppoltes 
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entr'elles. Lat. Res fbi mutud vepu- 


tes adunare. 

COMPLICADO , pa, f. p. Com- 
pliqué, ée, oppofé, ée. Lat. Mixtus. 
Confufus , a, um. 

COMPLICE , /. 5. Complice , qui 
a partau crime d'un autre. Lat. Sce- 
leris confors. 


COMPLICIDAD , /. f. Complicité,' 


participation au crime d'un autre. C'eft 
un terme de Pratique. Lat. Eju/dem 
Jceleris focietas. 

COMPLIDAMENTE, adv. Voy. 
Cumplidamente. Le premier a vieilli. 

COMPLIMIENTO , /. mo Le mé- 
me que Campliniento. Le premier n'eft 
point ufité. 

COMPLIR, ©. a. Voy. Cumplir. 

COMPLIDO, DA, f. f. Voyez 
Cumplido. 

* COMPON , / m. T. de Blafon, 
Echiqueté, fait en maniére d'Echi- 

uler. 

COMPONADO, DA, adj. T. de 
Blafon. Componé, ée, fe dit des 
bordures, des pals, des bandes, des 
faces, des croix & des fautoirs, qui 
font compofés de piéces quarrées d'em- 
eaux alternatifs, comme un échiq@ier. 

COMPONEDOR, /. :. Compofi- 
teur, qui ajufte, quiaccorde , arbi- 
tre, médiateur. Lat. Auctor. Arbi- 
ter , tri. 

CoMPONEDOR. Compofitegr, ce- 
lui qui compofe en mulique. Lat. Zuc- 
tor , oris. 

COMPONEDOR. Compofitenr, ce- 
lui qui compofe dans une Imprime- 
rie. Lat. Struétor typograpbicus. 

COMPONEDOR. Compofteur; les 
Imprimeurs appellent ainfi un petit 
inftrument de fer avec des rebords, 
fur lequel on arrange les caractéres. 
Lat. Linea ferrea componendis litteris 
inferviens. 

* Refr. Muchos componedores def- 
componen la novia. Ce Proverbe fignifie 
qu'on rie doit demander des confeils 
qu'à ceux qui font capables d'en don- 
ner. 

COMPONENDA , /: f. Componen- 
de, droit que l'on paye à la Daterie de 
Rome, pour l'expédition des Bulles, 
difpenfes & autres dépêches Eccléfiaf- 
tiques. Lat. Paéta pecunia in Romaná 
curià foluenda pro diplomatibus quibu 
dam exfcribendis. 

COMPONER, vu. a. Compofer , 
joindre, affembler plufieurs chofes , 
les diftribuant & les plagant de fa- 
con qu'elles foient en ordre, & qu'el- 
les forment un feul tout. Lat. Ornare. 
Inflruere. ' ' 

COMPONER. Compofer, former, 
faire un tout de l'affemblage de plu- 
fieurs parties. 


COMPONER. Arranger , méttrecn. 


otdre ce qui étoit dérangé. 
COMPONER. Renforcet , forti- 
fier, donner de la vigueur & de la 
j | 


de 
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force à ce quien manqnoit. ‘ 

COMPONER. Orner, décorer, eme 
bellir. Lat. Ornoere. 

COMPONER. Raccommoder, ré- 
concilier, accorder, unir, ajufter, 
pacifier, calmer, appaifer. Lat. Cone 
ponere. _Conciliare, xi 

COMPONER. Accommoder une af. 
faire avec de l'argent. Lat. Ctm alique 
pacifci. 

COMPONER. Ourdir, tramer, fein- 
dre, inventer une chofe fauffe. Lat. 
Comyninifci. ? 

COMPONER. Signifie auffi quele- 
que fois contenir , renfermer un nom- 
bre de chofes, Lat. Numersan com- * 

ere, ' 

CoMPONER. Régler, régit, met- 
tre en ordre, marquer ce qu'il faut 
faire, faire rentrer quelqu'un dans 
fon devoir, appaifer, calmer, con- 
tenir. Lat. Componere. 

COMPONER. Ter. d'Arithmétique. 
C'eft lorfque dans une proportion , on 
compare la fomme de l'antécédent & 
du conféquent avec le méme  confé- 
quent. E a 

COMPONER. Compoler, en terme 
de mufique, mettre enfemble les. £an- 
fonances , qui font la matiére des pié- 
ces de mufique. Lat. 4d modos mufi- 
cos aptare. 

COMPONER. Compofer des vers. 
Lat. Verfus componere. 

COMPONER. Compofer, en terme 
d'Imprimerie, c'eft mettre une ran- 
gée de lettres fur le compofteur, pour 
en faire des lignes, des pages, & en- 
fuite des formes. Lat. Elementa L'ypo- 
grapbica firuere. 

COMPONERSE], v. r. S'ajufter , 
s'accommoder à l'amiable avec quel. 
qu'un. Lat. Controverfiam componere. 

COMPONERSE. Se parer, s'ajuf- 
ter. Lat. Fucari. 

COMPONERSE. Se compofer , af- 
feéter un air grave & férieux. 

MPONER EL ROSTRO. Ex- 
preflion métaphorique, qui fgnifie 
garder fon férieux, prendre un air 
modefte. Lat. Ad gravitatem vultum 
componere. 

* COMPONER UNA POTESTAD. 
En terme d'Algebre, c'eft extraire la 
racine d'une puiffance. 

COMPONER UN LIBRO Ú OTRA 
COSA. Compofer un livre, ou tel 
autre ouvrage d'efprit. Lat. Libr», 
orationem /cribere. 

COMPUESTO, TA, f.p. du v. 
Componer dans toutes fes acceptions. 
Compofé , ée. Lat. Compofitus , a , unt. 

* COMPORTA, /. f. Efpéce de 
cuvier de bois , applati par les côtés, 
plus large par haut que par bas , dans 
lequel on porte le raifin dans le tems 
de 14 vendange. Il en faut deux pour 
faire la charge. C'eft un terme de la 
Province de Rioja. Lat. Doliolum, i. 

* COMPORTABLE , «lj. d'une 

itr8. 
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ieri, Terme peu ufité. Tolérable, 
£-nartable, Lat. Tolerabilis. 

* COMPORTAR, c.a, T. peu 
ufité. Porter enfemble fur le dos une 
chofe d'un lieu dans un autre. Lat. 
Comportave. 

Cu TUR: Souffrir , endurer , 

orter. Lat. Pati. 
fu MPORTE , en jargon, Hóte- 
lier, aubergifte. Lat. Caupo, omis. 

-* COMPOSICION , /; f. Compoli- 
‘tion, ordre, maniére , forme fuivant 
laquelle on difpofe, on diftribue & 
l'on place une chofe, pour que fes 

rties ayent ia proportion requife. 
Lat. Compofitio, onis. — ^, 

ComPOSICION. Compofitton , ac- 
cord, convention , accommodement. 
Lat. Paétum. Tranfactio. 

CoMPOSICION. Se prend auffi 
pour la fagon d'agir, pour la ma- 
niére dont on régle fa conduite, fa 
mine & fon port. 

CoMPOSICION. Compofition, en 
terme de Mufique , c'eft l'art de 
mettre enfemble les confonances qui 
font la matiérc des piéces de . mufi- 
que. Lat. Modorum apta compofitio. 

CoMPOSICION. Compofition , 08- 
vrage d'efprit, foit en profe, foit en 
vers. 

CoMPosICION. Compofition, ou 
théme d'écolier. | 

Bula de compoficion. Bulle de com- 

fition, c'eft celle que donne le 
Commifitire général de la Croifade. 
Lat. Bulla compofitionis. 

COMPOSITO. Voyez Compueflo. 

COMPOSITOR , y. m. Com ofi- 
teur. Ce mot pris au littéral , figni- 
fie tout homme qui compofe; mais 
il fe prend pour un Compofitenr en 
mufique. Lat; Muficus, i. 

COMPOSTURA , /. f. Difpofition , 
eonítru&ion , agencement , forme ue 
Ton donne à un compoíé de diffe- 
rentes chofes, ponr en former un 
tout conforme à nôtre idée. L. Strw- 
ura, e. 

CoMPOSTURA. Réparation , as- 
+ tion de reparer une chofe qui étoit 

gàtée. Lat. Reparatio, onis. 

CoMPOSTURA.  Compofition de 
snifique. 

COMPOSTURA. Accord, conven- 
tion, accommodement. L. Conventio. 

CoMPOSTURA. Parure, ajufte- 
ment. Lat. Ornatus, ús. 

CoMPOSTURA. Modeftie , rete- 
nue, pudeur, circonfpeétion. Lat. 


Modeftia , e. 

COMPRA , /. f. Achat, acquifition. 
Lat. Comparatio. 

COMPRABLE, adj. d'une term. Qui 
peut s'acheter. L. Comparabilis. 

COMPRADIZO , Za, adj. m. ES f. 
Qui peut s'acheter. Ce mot eft peus 
ufité. Voyez Comprable. 

COMPRADO, à COMPRADILLO, 
$. mn. Jeu de l'Hombre à quatre per- 
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fonnes, qu'on joué avec huit cartes 
chacun. Les huit cartes reftantes fe 
mettent à l'enchére , celui qui en 
offre le plus les achetfe , & c'eft pour 
cela qu'on a donné à ce jeu le nom 
de Comprado , qui fignifie acheté. 

COMPRADOR, /. ». Acheteur, 
acquereur. Lat. Emptor, -oris. 

* COMPRADOR. Pourvoyeur. On 
appelle ainfi dans les Maifons Reli- 
gieufes, & dans les hótels des grands 
Seigneurs, le domeftique qui va au 
marché pour y acheter les provifions. 
Lat. Op/onator , oris. 

COMPRAR, v. a. Acheter, acqué- 
rir quelque chofe à prix d'argent. L. 
Finere. Comparare. 

* Refr, Quien no ¿2 Conoce te com- 
pre. On fe fert de ce Proverbe pour 
donner à entendre qu'on s'eft apper- 


-qu du piége qu'on nous tendoit. 


COMPRANTE , p. acf. du verbe 
Comprar. Achctant , qui achette. Lat. 
Emcns , tis. 

COMPRADO, DA, p. p. Acheté, ée, 
acquis , fe à prix d'argent. Lat: Emp- 
tus. Comparut:ts , a, um. 

COMPREHENDER, v. a. Em- 
braffer, ferrer avec les deux bras. 
Lat. Comprebendere. 

COMPREHENDER. Comprendre, 
contenir. Lat. Continere. 

COMPREHENDER. Comprendre, 
connoitre , concevoir, entendre. L. 
Cogitatione a[fcqui. 

COMPREHENDIDO , DA, f. f. 


| du verbe Comprebender , dans toutes 


fes acceptions. Compris , fe. L. Com- 
ebenfus, a, um. 

COMPREHENSIBLE , adj. d'une 
term. Compróhenfible . awon peut 
comprendre. Lat. Comprebenfibilis , e. 

COMPREHENSION , /. f. Terme 
dogmatique. Compréhenfion , la fa- 
culté , ou l'a&ion de concevoir , d'en- 
tendre quelque chofe. Lat. Compre- 
henfio , onis. 

COMPREHENSION. Signifte quel- 
quefois perception, connoiffance , in- 
telligence d'une chofe. Lat. Percep- 
fio, onis. 

* COMPREHENSIVO , va, adj. 
m. ES f. Qui includ, qui comprend, 
qui contient en foi une chofe dans 
toute fon étendue. Lat. Compreben- 


Jivus , a, um. 


* COMPREHENSOR, RA, /. m. 
€ f. T. Théologique. Un bien-heu- 
reux, ainfi appellé, parce qu'il a 


obtenu tout ce qu'il pouvoit défirer. 


Lat. Beatus , a. 

* COMPRESBYTERO , f. m. Ad- 
joint , collégue dans l'ordre de Prétri- 
fe. Lat. Zn Sucerdotio collega , e. 

* COMPRESSION; /. f. T. peu 
ufité. Compreffion , l'a&ion de com- 
primer, ou l'effet produit dans ce 
qui eft comprimé. Lat. Comprejko , 
chis. 
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Comprimé, ée. Lat. Comprefus, a, 


um. 
* COMPRIMIENTO , /- m. Le 
méme que Cumplimiento, 
COMPRIMIR , v. a. Comprimer, 
prefler, ferrer, étraindre. Lat. Com- 
primere. | 
COMPRIMIR. Obliger, contrain- 
dre. Lat. Urgere. Adigere. 
COMPRIMIR. Se prend quelque- 
fois pour reprimer par force. 
COMPRIMIDO, DA, p. p. du v. 
Comprimir , dans fes acceptions. Com- 
primé , ée. Lat. Compre] ,0, unm. 
COMPRIR , v. a. Le méme que 
Cumplir. : 
* COMPROBACION , /. f£. Véri- 
fication, preuve, confirmation de ce 
qu'on 3 dit ou fait. Lat. Comproba- 
tio , oni. | 
COMPROBAR, v. a. Confirmer, 
affurer, prouver, certifier la vérité 
d'une chofe. Lat. Probare. Compro- 


bare. 
" COMPROBADO, DA, p. f. Con- 
firmé, ée, afluré, ée, prouvé, ée, 
certifié , ée. Lat. Comprobatus , a, nm. 
COMPROMETER , v. a. Compro- 
mettre , paffer un compromis , conve- 
nir d'arbitre, dépofer, fe remettre, 
fe rapporter à la décifion d'un tiers. 
Lat. Compromittere. — * s 
* COMPROMETIDO, DA, f. ?. 
Compromis , fe. Lat. Compromifus, 


a, Um. 
"* COMPROMETIMIENTO, fr. 
T. peu ufité. Compromis, confente- 


ment, l'a^ ue mettre une affaire 
en compromis. Lat. Compromiffo , 
onis. 

COMPROMISSARIO , /. ». Como 
promiffaire , arbitre, dont deux par- 
ties qui plaident font convenues. L. 
Arbiter ,. tri. 

COMPROMISSION , /: f. Le mé- 
me que Comprometimiento , 0. Compro- 


pilo. : 'Aü 
COMPROMISSO , /. m. Compro- 
mis, a&e par lequel on foumet une 
affaire au jugement d'un arbitre. L. 
Compromiflio , onis. sa 
Eflar o poner una cofa en compro- 
mifo. Revoquer une chofe en dou- 
te, la tenir pour intertaine. 
COMPUERTA, f. f. Contre-por- 
te , feconde porte qu'on met à quel- 
que diftance de la premiére pour plus 
grande fureté. Lat. Cataradia. 
COMPUERTA. Sorte de porte gril- 
lée qu'on met à la porte d'entrée 
d'une maifon, pour empécher que 
l'on entre fans étre entendu , & pour 
donner du jour. Lat. Janue preten. 


Ja lorica. 


COMPRESSO , 55A , adj. m. e 


COMPUERTA. Portiére de toile ou 
de cuir qu'on met aux carroffes qui 
n'ont point de glaces , pour fe ga- 
rantir du mauvais tems. Lat. Carpena 
tarium velum , i. s 

COMPUERTA. Efpéce de fcapulai- 
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ré , ou de furvefte, fur lequel étoit 
- brodée anciennement la croix de l'or- 
dre d'un Chevalier. Lat. Affamentum 
tboraci annexum ornatás gratid. 

COMPUERTAS , au figuré, les pau- 
piéres. Lat. Cilia , orum. 

COMPUESTO ,/. ». Compofé , ce 

ui eft fait de l'afflemblage de plu- 
ceu chofes. Lat. Conflatusm opus. 

COMPUESTO. Terme d'Archite&u- 
re. Compolite. On appelle ainfi un 
Ordre qui tient de l'lonique & du 
Corinthien. Lat. Ordo compofitus. 

* COMPULSA , /. f. Copie, ex- 
trait d'un a&e collationné fur l'ori- 
ginal par ordre du Juge. Lat. Apo- 

raphron , i. 

COMPULSAR, v. a. Compulfer, 
obliger un notaire, un greffier à dé- 
livrer les a&es dont ils gardent les 
minntes , tranfcrire , copier. L. Zran- 
fcribere. 

CoMPULSAR , fignifie aufli forcer, 
contraindre quelqu'un à faire une 
chofe. Lat. Compellere. 

COMPULSADO, DA, f. $. Com- 
pulfé, ée. Lat. Zranfcriptus, a, um. 

COMPULSION , /. m. Force , con- 
trainte, violence qu'on fait à un hom- 
me pour l'obliger à remplir fes obli- 
gations. Lat. Compujfio , onis. 

COMPULSO, SA, adj. m. ES f. 
"Korcé, ée, contraint, te, forcé, ée 
à faire ce qu'on lui demande. Lat. 

Compulfus , a, um. 

COMPULSORIO, RIA, adj. m. 
€9 f. Compulfoire, lettre de Chan- 
cellerie que le Roi accorde pour com- 
pulfer un Greffier. Lat. Judicis man- 
datum de actis exfcribendis. 

COMPUNCION , /. f. Terme de 
Théologie. Componétion , douleur in- 
térieure de fes péchés. Lat. Compunc- 
dio , onis. 

* COMPUNGIR, «, a. Aiguillon - 
ner, piquer, caufer des remors de 
 confcience. L. Stimulare. Angere. 

* COMPUNGIRSE, «. r. S'affli- 
ger intérieurement de fes péchés. L. 
' Compungi. 

COMPUNGIDO , Da, f. p. AMi- 
-gé, ée de fes péchés. Lat. Noxarum 
ganitentià tacfus , a, um. 

COMPUNGIVO , va, adj. ».€9 f. 
Aiguillonnant, te, piquant , te, irri- 
tant, te. Lat. Compungens. Angens. 
Stimulans, : 

* COMPURGACION , /. f. T. anc. 
Epreuve du feu & de l'eau bouillan- 
te. Lat. Purgatio, onis. 

COMPURGAR , v. a. Prouver fon 
‘innocence , fe purger d'un crime dont 
on eft accufé en fouffrant l'épreuve 
‘du feu. Lat. Purgare. —— 

* COMPUTACION ,/. f. Comput, 
fuppatation des tems en Chronolo- 
gie. Lat. Computatio , onis. 

COMPUTAR , v. a. Compter, 
‘fapputer, calculer, Lat. Computart. 
Numerare. 


COM 
COMPUTADO, DA, f. ?. Comp- 
té, ée, fupputé, ée, calculé , ée. L. 
Computatus. Numeratus , a, um. 
* COMPUTISTA , f. m. Computif- 
te. Celui qui compte, qui fuppute, 
qui calcule, qui dreffe des comptes. 


Lat. Calculator , oris. 
COMPUTO, /. m. Le méme que 


Computacion. 

COMULACION, /. f. Le méme 
que Acumulacion. Le premier eft ra- 
rement ufité. 

COMULGAR, v. a. Communier , 
adminiftrer la Communion. Lat. $a- 
cram Eucbarifliam adminiftrare. 

COMULGAR , €. ». Communier , 
recevoir la Communion. Lat. Euchq- 
riflie Sacramentum | fumerc, 

COMULGATORIO, /. t. L'en- 
droit où l'on reçoit la Commnnion & 
oú on la donne. 11 fe dit ordinaire- 
ment de la petite porte, ou fenétre qui 
eft à la grille du cheur d'un cou- 
vent de religieufes , par où elles re- 
coivent la Communion. Lat. Sacre 
Jynaxi miniflrande ac recipiendæ fa- 
cer locus. 

COMUN, adj. d'une term. Com- 
mun , qui appartient à plufieurs. L. 
Communis , e. 

CoMuN. Commun, courant, re- 
qu de tout le monde. Lat. Com- 
munis. 


COMUN. Commun , de peu de va- 


leur, peu eftimable dans {on genre. 


Lat. Communis. Vulgaris. 

CoMuN. Commun, vil, bas, mé- 
prifable. 

COMUN , Jubf?. On appelle ainfi 
le corps des habitans d'une Provin- 
ce, d'une ville, d'un village. Lat. 
Commune , is. 

CoMUNES. Les Aftrologues appel- 
lent ainfi les Jumeaux, la Vierge, 
le Sagittaire & les Poiflons, à caufe 
que ces fignes participent tantót des 
qualités de leurs antécédens , & tan- 
tót de celles de leurs conféquens. Ils 
les appellent auffi Bicorporeos. 

En común. En commun. Lat. Jn 
medium. 

Opinion comun. Opinion commune, 
ou généralement rcque. 

COMUNAL, adj. d'une term. V. 
Comun. Le premier n'eft plus ufité. 

COMUNAL. Signifie quelquefois 
moyen, ni grand ni petit. Lat. Me- 


ius, a, um. 
COMUNALEZA , f. f. Terme anc. 
Communication, correfpondance,com- 


merce, aífociation , focieté. Lat. Com- 


munio, otis. : 

COMUNALMENTE , adv. Voyez 
Comunmente. 

* COMUNERO , /. m. Rebelle, qui 
pote le peuple à fe foulever contre 
on Souverain. Lat. Rebellis, is. 

COMUNERO. C'eft auffi celui qui 
a part avec d'autres à un bien ou à 
un héritage. Lat. Confors , tis. 
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* COMUNICABILIDAD , /. f. La 
faculté, ou la puiffance de pouvoir 
fe communiquer. Ce mot eft peu 
ufité. Lat. Commuxicabilitas , tis. 

COMUNICABLE , adj. d'une term. 
T. anc. peu ufité. Communicable, 
qui peut fe communiquer , ou qui 
a le pouvoir de communiquer quel- 
que chofe. L. Communicabilis. 

COMUNICABLE. Communicable, 

ui fe communique, qui fe gagne. 

at. Communicabilis. Et auf, focia- 
ble, traitable , affable. Lat. Sosie- 
bilis , e. | 

COMUNICACION , S.f. Commn- 
nication , union intime d'une chofe 
evec une autre. Lat. Conmmsunicaiio , 
onis. ; 

COMUNICACION.  Communica- 
tion, commerce, familiarité, corref- 
pondance. Lat. Confuetudo , imis. 

COMUNICACION.: Signifie auffi 
concubinage , commerce illicite & cri- 
minel. Lat. Zurpis cum femina con- 
Juetudo. 

¡COMUNICACION: On appelle 
encore ainfi par analogie une cho- 
fe qui fe communique à une autre, 
ou qui lui eft contigue. Lat. Matus 
communicatio, 

COMUNICAR, ©. «. Communi- 
quer, faire part d'une chofe à qu 
qu'un, la lui dire , la lui déclarer. Lat. 
Communicare. À 

COMUNICAR. Communiquer , 
avoir rélation avec quelqu'un. Lat. 
Confuetudine alicujus. uti. 

COMUNICAR. Communiquer , 
conférer avec quelqu'un fur quelque 
chofe. Lat. Cosfilia conferre cum aü- 
quo. : 
COMUNICAR. Communiquer, fai- 
re part à quelqu'un de ce qu'on a, 
le partager avec lui. Lat. Impertsre. 

COMUNICARSE, v. r. Se com- 
muniquer , fe rendre familier, décou- 
vrir fes fentimens , s'unir, fe joindre- 
à quelqu'un, concerter avec lui une 
entreprife. Lat. Znire fedus. 

COMUNICARSE. Ávoir communi- 
cation, en parlant de deux maifons 
qui fe touchent. Lat. Proximas alicui 


effe. 

COMUNICADO, pA, f. p. du ver- 
be Comunicar dans toutes fes accep- 
tions. Communiqué, ée. Lat. Com- 
mtunicafus, a, um. : 

. *COMUNICATIVO , va, adj. m. 
€ f. Communicatif, ive, qui fe com- 
munique aifément. Lat. Comemunice- 
tivus ,a, um. 

COMUNICATORIO , RIA, adj. 
m. ES f. Chofe qu'on doit communi- 
quer, ou dont on doit faire part à 
un autre ; il fe dit des A&es, des pa- 
piers & des dépêches emanées d'un 
Juge à la follicitation de la partie. 
lat. Cominsunicatorius, a, um. 

, COMUNIDAD, /. f. Communau- 
té, le corps d'une République, d'une 
UE 
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ville, qui vivent fous les mémes loix. 
Lat. Plebs, bis. 

COMUNIDAD. Communauté, fo- 
cieté , ou compagnie de perfonnes qui 
vivent enfemble felon certains ftatuts, 
ufages &c. Lat. Societas, atis. 

OMUNIDAD. Communaux d'une 
ville on d'un village, libre à tous les 
Habitans , mais en ce fens ce mot cit 
peu ufité. Lat. Bonorum communio. 

CoMUNIDAD. Conformité, reffem- 
blance d'une chofe avec une autre, il 
eft peu ufité dans ce fens. Lat. Simi- 

, inis. 

COMUNIDADES. : Soulévement , 
revolte des fujets contre leurs Sou- 
verains. Lat. Motus publici. 

COMUNION, ff. Communion, 
réception du Sacrement de l'Eucharif- 
tie. Lat. Sacra Synaxis. 

COMUNION. Signific auffi Parti- 
cipation, communication de ce qui 
eft commun à tout le monde. Lat. 
Communio. 

COMUNION DE LOS SANTOS à 
DE LA IGLESIA. La participation 


qu'ont les Fideles aux biens fpirituels, ' 


comme membres d'un méme corps. 
Lat. Sanctorum communio. 

COMUNISSIMO, MA, adj. m.€7 f. 
JSuperl. de Comun. Très commun , une, 
tres ufifé, ée, trés fréquent , te. 
Lat. Communif/mu:, a, ups. 

COMUNMENTE , adv. Com- 
munément , univerfellement , géné- 

ralement , ordinairement, également, 
d'un commun accord, d'un confen- 
tement général, unanimément. Lat. 
Vulgo. Communi confenfu. 

* CON. Prep. qui gouverne l'Ab- 
latif, qu'on joint ordinairement au 
moyen ou à l'inftrument dont on fe fert 

our agir, ou pour obtenir une cho- 

e. Elle fignifie avec, des, en, dans, 
pour, par, fur. Lat. Cum. 

Ex. Con el favor o la gracia fe logro 
lo que fe defeaba. Avec la faveur ou la 
grace, On a joui, ou on a réufli dans 
ce que l'on fouhaitoit. 

Con el palo fe dio el golpe. On donnà 
lecoupavecle bâton.  . 

Con. Avec. S'employe auffi copula- 
tivement. 

Ex. Pedro con fu bijo, d con aquel, 
Ô con aquellos. Pierre avec fon fils, ou 
avec celui-ci, ou avec ceux-là. 

- Con que. Exprefhon adverbiale, qui 
répond au relatif, & qui revient au 
méme que con lo qual , con los quales , 
aveclequel, avec lefquelles. 

, Con que. Pourvü que, mot compo- 

€ qui renferme une condition en ma- 
tiere de traité, d'accord, de fenten- 
ce, ou de jugement. 

* Ex. Dar alguna cofa con que fe ba- 
£4 otra. Donner une chofe, à condi- 
tion qu'on en falle une autre. 

Con que. Signifie quelquefois de 
Juerte , de calidad, de manera que, de 
forte que, de maniére, de façon que. 


e 
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CON, 

Con todo efo. Avec tout cela , non- 
obftant que. 

Para con migo. Pour ce qui me rc- 
garde , quant à moi. | e 

Para con el. En fa faveur. 

Para con ella. Quant à elle. 

Para con ofotros. En vôtre faveur. 

CONATO, /. m. Effort, foin, ap- 
plication , tentative, deffein , entre- 
prife. Lat. Conatus, ús. 

CoNATO. T. de Pratique. Deffein, 
tentative, ace informe,. action com- 
mencée & imparfaite. Lat. Crimen in- 
cboatum. 

* CONCAPTIVO, /. m. Ter. peu 
ufité.. Compagnon d'cfclavage. Lat. 


erUus , i. 

* CONCATENACION, /. f. Ter. 
peu ufité. Concaténacion , union, en- 
trelacement, enchainement d'une cho- 
fe avec une autre. Lat. Concatenatio , 


014. 

CONCAVIDAD, /. f. Concavité , 
cavité, creux, capacité intérieure. Lat. 
Concavitas , atis. à 

CONCAVO, /. m. Le même qüe 
Concavidad. 

CONCAVO, VA, adj. m. ES f. Con- 
cave, creux , profond , de. Lat. Con- 
CAVUS, Q , UM. | 

CONCEBIMIENTO, J 1. Le mé- 
me que Concepcion ou Concepto. 

CONCEBIR , v. a. Concevoir, en 
parlant de la femelle qui devient grof- 
le. Lat. Concipire. 

CONCEBIR. Concevoir , au figuré, 
comprendre, entendre. L. Percipere. 
* CONCEBIR. Se prend dans le méme 
lens pour foupgonner, inférer une 
chofe d'une autre. Lat. Su/picari. Cou- 
cludere. 

CONCEBIDO , pA, p. p. du verbe 
Concebir dans toutes fes acceptions. 
Conçu, ue, compris, fe, foupcon- 
né, ée, inféré, ée. Lat. Conceptus. 
Perceptus , a, um. 

CONCEDER, v. a. Accorder, con- 
céder , o&royer. Lat. Concedere. 

CONCEDER. Confentir , convenir. 

CONCEDIDO, pa, p.p. du verbe 
Conceder. Accordé, ée, concedé , ée. 
Lat. Conceffas, a , um. | 

Dado y no concedido. Expreffion ufi- 
tée dans les écoles, qui fignific qu'on 
palfe une propofition vraye ou fauffe , 
parce qu'elle eft indifferente à la ma- 
tiére ll traite. Lat. Dato ES non 
concejjo. 

Me ba concedido lo que le he pedido. 
Il m'a accordé ce que je lui ai de- 
mandé. — — 

* CONCEJAL, adj. d'une termin. 
Voyez Concejil, 

ONCEJERAMENTE, adv. T. 
anc. Publiquement, à la vie du peu- 
ple, d'une façon folemnelle. L. Palèm. 

CONCE JIL , adj. d'une terms. Mu- 
nicipal, cc qui eft du commun, qui 
regárde le public. Lat. Publicas , 
4; sn, 
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CoNCEJ1L. Se dit auffi en parlant 
de milice, ou de gens ramaffés par les 
corps des villes pour aller à la guerre, 
ou qui s'affemblent tumultuairement 
dans une révolte. Lat. Collecfitius , 


a, um. 

CONCEJO, /. m. Confeil, corps 
de ville, affemblée pour délibérer 
d'affaires importantes. Lat. Conci- 
lium, ii. 

CoNCEJo. Confeil, fe dit auff de 
la maifon de ville. Lat.  Comcilii 
exedra. 

CONCEJO ABIERTO. Confeil qu'on 
affemble au fon du tocfin , € au- 

uel tous les habitans ont droit d'af- 


er. 

* Refr. Zrafquilenme en Concéjo y 
no lo fepan en mi cafa. On applique 
ce Proverbe 4 cenx qui fe mettent 
peu en peine d’être diffamés , pourvû 
que leur famille n'en fache rien. 

CONCENTO,, /. m. Concert, har- 
monie de plufieurs voix ou i 
mens. Lat. Concentus, ús. 

CONCENTO, au figuré, le, bruit 
& le murmure que fait un ruiffeau 
qui coule. Lat. Murmur , uris. 

CONCENTRADO, DA, adj.m.€92 f- : 
Concentré, ée, mis, ife , polé , ée au 
centre. L. Zn meditullio pofitus,a,um. 

CONCENTRICO , adj. Coucent#. 
que , qui a le méme centre, Lat. Con- 
centricus, a, um. 

CONCENTRIPICYCLO , f. ». Le 
compofé du Concentrique & de l'E- 
picycle. 

CONCEPCION, /: f. Conception, 
principe de la formation du corps hu- 
main dans le fein de la mére. Lat. 
Conceptio , onis. 

CONCEPCION. Conception , fe dit 
par Antonomafe de la Conception de 
la Vierge. Lat. Conceptio D. Marie 
Firgisis. 

CONCEPTILLO , / f. dim. de 
Concepto. Penfée legére , équivoque, 
pointe, bon mot, petite faillie. Lat. 
Argutè dicium , i. 

. * CONCEPTISTA , f. m. Terme 
ironique. Homme rempli de projets, 
de penfées , d'avis, de fentimens nou. 
veaux, qui affede d'avoir beaucoup 
de génie. Lat. Diferetus jacfator,.—. 
,.* CONCEPTO , /. m. Concept, 
idéc ou image que forme l'entende- 
ment, fruit, produ&ion de Vefprit, 
penfée, notion. Lat. Conceptus, ds. 

CoNcEPTO. Opinion , jugement 
que l'on fait d'une chofe. Lat. /Effi- 
maio, onis. 

CONCEPTO, en terme de Pein- 
ture , idée , deffein , que forme, qu'in- 
vente un Peintre. Lat. Conceptus. 

CONCEPTO. Sentence, bon mot, 
pointe d'efprit. 

CONCEPTO. Se prend aufli pour 
le fœtus. Lat. Fetus, #5. "E 
Nas tete Th 9. a. deos avec 

prit, parler, s'énoncer, difcomrir 

j SÍ 3 d'uac 
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d'une maniére agréable. Lat. Efewaen- 
£er dicere. 
CONCEPTUADO, pa, f. p. du 
verbe Conccptuar. Enoncé, ée avec 
efprit. Lat. Eleganter, acutè dicus, 


G8, un. 

CONCEPTUOSAMENTE , adv. 
Subtilement, finement, ingénieufe- 
ment, avec efprit. Lat. Acute. Scit?. 

CONCEPTUOSO, sa, adj. m. ES f. 
Sentencieux , eufe , ingénieux , eufe, 
difcret, te, qui penfe bien , rempli, 
ie d'efprit. Lat. Acutus. Argutus , 
a, um. 

CONCERNIR , v. imp. Concerner, 
appartenir, avoir rapport, toucher. 
Lat. Attinere. eic 

CONCERNIENTE, f. acf. Con- 
cernant, qui concerne, qui regarde 
une chofe. Lat. $pecfans. Attinens. 

CONCERTACION , /. f. T. anc. 
Difpute , querelle, débat, démélé , 
conteftation, combat. Lat. Concerta- 


04, OMNI. 

* CONCERTADAMENTE, adv. 
En bon ordre, en bonne régle , d'ac- 
cord. Lat. Ordinatè. 


CONCERTADISSIMO , MA , adj. - 


m. ES f. Juperl. de Concertado, Très 
bien concerté, ée, trés bien réglé, 
ée. Lat. Ordinatiffimus , a , um. 

CONCERTADOR , /. 5. Concilia- 
teur , médiateur. Lat. Ordinator. 

CONCERTAR, w.a. Concerter, 
difpofer , ordonner, orner une chofe. 
Lat. Ordinare. 

CONCERTAR. S'ajufter , convenir 
du prix d'une chofe. Lat. De pretio dif- 
ceptare. ^ 

CONCERTAR. Traiter, ajufter, 
.xefoudre , concerter. L. Pacifci. Tran- 

ere. - 

CONCERTAR. Accorder, concilier, 
terminer un différend. Lat. Difidentes 
componere. 1 
. CONCERTAR. Signifie quelquefois 
Comparer, voir fi une chole s'accorde 
avec une autre. Lat. .Coxferre. 

CONCERTAR. Accorder un inftru- 
ment de mufique. Lat. Organa mufica 
ad jujlos fonorum modos intendere. 

. CONCERTAR. S'accorder, conve- 
nir enfemble. Lat. Concordare. 

CONCERTAR. T. de chafle. Faire 
la batue. Lat. Feras indagare. 

CONCERTARSE, «. r. S'accor- 
der, agir de concert pour l'éxécution 
d'une chofe, convenir enfemble. Lat. 
Convenire inter fe. 

CONCERTADO, DA, p. f. du ver- 
be Concertar dans toutes fes acceptions. 

, Concerté, ée. Lat. Ordinatus, a, um. 

Hombre concertado. Homme dont la 

conduite eft réglée. Lat. Homo snode- 


ratus. 
R CONCESSION , /. f. Conceflion, 
grace, permiflion, confentement, agré- 
ment. Lat. Concejo , onis. 

CONCEYO , /. m. Voyez Concilio. 
Le premier n'eft plus ufité. 


CON 


CON 


CONCHA, /. f. Ecaille de poiffon, | Pinftrumens. Lat. Concentus , de, 


coquille , coquillage. Lat. Corcha, &. 
, Concha de perlas. Nacre de perles. 

Concha de tortuga. Ecaille de tortue. 

Concha de almeja. Ecaille de moule. 

Concha de oflra. -Ecaille d'huitre. 

CONCHA. On appelle ainfi tout ce 
qui a la figure d'une coquillc. 

CONCHA. Monnoye de cuivre qui 
vaut huit Maravedis. 

CONCHA, en jargon. Rondache, 
bouclier. Lat. Parma, e. Clypeus , i. 

Tener muchas conchas. Etre refervé, 
Lat. Caufum effe ES callidum. 

* CONCHABANZA , /.f. T. peu 
ufité. Façon, maniére de fe placer pour 
étre commodément & à fon aife. Lat. 
Apta corporis difpofitio. 

CONCHABANZA. Union, ligue. 
complot, cabale, pour obtcnir une 
chofe, ou pour faire du mal à quel- 

u'un. Lat. Coitio. Confpiratio. 

* CONCHABARSE , v. r. S'unir, 
fe liguer pour venir à bout d'une en- 
treprife, ou pour faite du mal. Lat. 
Coire. Confpirare. Coniurare. 

CONCHILLA , /. f. dim. de Con- 
cha. Petite coquille, petite écaille. 
Lat. Concha exigua. 

CONCHUDO, DA, adj. m. ES f. 
au littéral , Couvert de coquille & d'é- 
caille ; il fignifie au figuré refervé , 
circonfpeét, fin, rufé , foupgonneux, 
difficile à tromper. Lat. Squamofus, a, 
um. Cautus. Aflutus. Callidus, a, um.’ 

CONCHUWELA , /. f. dim. de Con- 
cba, Petite écaille, petite coquille. 

CONCIBDADANO ,. ». Le méme 
que Conciudadano. E 

CONCIENCIA , /. m. Confcience , 
Imiére intérieure, témoignage, ou 
connoiffance de la raifon fur ce qui 
fe pafle en nous. Lat. Cos/cientia, e. 

Ancho de conciencia. Large de con- 
fcience, qui eft peu fcrupuleux. Lat. 
Parúm religiofus. 

Encargar la conciencia à uno. Repré- 
fenter à quelqu'un fon devoir & fes 
obligations. 

En conciencia. 
Certè. Profecto. 

En conciencia , à en sui conciencia. 
En confcience, fur ma confcience. . 

No tener conciencia. N'avoir point 
de confcience ,. être un malhonnéte- 
homme. $ 

CONCIENZUDO, DA, adj. m.& f. 
Confciencieux , eufe, jufte, fcrupu- 
leux, eufe à Pexcés. Lat. Religio- 


En confcience. Lat. 


Jus, a, um. 
CONCIERTO, /. m.' Pacte, con- 


vention, accord fait d'un commun 
confentement au fujet d'une chofe. Lat. 
Conventio. Packum. | 
CONCIERTO. Signifie auff; ordre, 
difpofition, arrangement , méthode. 
Lat. Ordo. Dipofitio. JMetbodus. 
CoNciERTO. T.de Venerie. Ba- 
tue. Lat. Exploratio venatoria. : 
CONCIERTO. Concert de voix ; ou 


De concierto. D'accord , de concert, 
d'un commun confentement. Lat. Pa. 
ri confenfu. : 

CONCILIABULO , fm. Concilia- 
bhle , affemblée de Prélats hérétiques, 
ou illégitimement affemblés. Lat. Con- 
ciliabulum , i. 

CONCILIABULO. Affemblée con- 
voquée pour une mauvaife fin. 

ONCILIACION , /. f. Terme peu 
ufité. Conciliation, accord , union. 
Lat. Conciliatio , onis. ) 

CONCILIACION. Amitié , faveur, 
prote&ion , aide, fecours. Lat. Gra- 
tia, e. Auxilium, ii. : 

CONCILIADOR, /. m. Concilia- 
teur, médiateur , qui ajufte, qui ter- 
‘mine un différend. L. Conciliator, oris. 

CONCILIADOR. Conciliateur, ce- 
lui qui interpréte les textes, ou qui 
concilie les paffages qui paroiffent ren- 
fermer un (ens contraire. Lat. Znter- 
pres, tis. 

CONCILIADOR, AA, adj. m. ES 
f. Conciliant, te, qui áméne, qui 
difpofe, qui conduit les chofes au 
point où elles doivent être. Lat. Con- 
ciliator. Conciliatrix. 

CONCILIAR , adj. d'une term. Qui 
appartient au Concilé. Lat. Ad Conci- 
lium. fpectans. . 

Decreto conciliar , decifion conciliar. 
Décret, décifion du Concile. 

CONCILIAR , «. a. Concilier , 
unir, réunir, joindre, allier , affor- 
tir. Lat. Conciliare. 

CoNcILIAR. Concilier, s'attirer, 
gagner les efprits, l'affe&ion, la bien- 
veillance. Lat. Parere. 

CoNcILIAR. Concilier , applanir, 
expliquer , interpreter, éclaircir , met- 
tre en fon jour, déveloper, déméler, 
débrouiller ce qui eft obfcur. Lat. Ex- 
planare. Interpretari. 

CONCILIADO , DA, f. p. du ver- 
be Conciliar,dans toutes fes acceptions. 
Concilié , ée. Lat. Conciliatus , a , tmt. 

CONCILIO , /. m. Concile, affem- 
blée de Prélats & de Doéteurs , fous 
l'autorité du Pape, pour décider des 
points de Religion. Lat. Concilium , ii. 

* CONCINIDAD , /. f. T.peu ufité, 
Parure, ajuftement, beauté, élé- 
gance, bonne grace, jufteffe , poli- 
tefle. Lat. Concinnitas , atis. 

* CONCINO, Na, adj. m. €J f. 
T. peu ufité. Joli, ie, agréable, 
bien fait, te, élégant, te, orné, ée, 
paré, ée. Lat. Concinnus, a, um. 

* CONCION , f. 5. Difcours, ha- 
rangue faite en public, & devant 
une affemblée. Lat. Concio, oris. 

CONCISAMENTE , adv. D'une 
maniére briéve & concife, briévement, 
fommairement, fuccinctement , laco- 
niquement. Lat. Breviter. 

* CONCISION, £. f. Concifion, 
Miser dans la façon de s'exprimer, 

yle ferré, laconifme. E. Brevstas, atis. 

CONCISO, 








E 
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CONCISO, sa, adj. m. £9 f. Con. 


eis, ife, bref, ve, fuccinét , te, en 
parlant du difcours. Lat. Brevis, e. 

CONCITACION, /. f. T. peu uhté. 
Altération , émotion, trouble, in- 
quiétude, agitation. Lat. Concitatio, 


onis. | 

CONCITADOR ,/. #. Inftigateur. 
boute-feu , fa&ieux , qui fouléve , qui 
caufe des troubles. Lat. Concitator , 


P CONCITAR , V. a. Emonvoir , ex- 
citer, animer, inciter, pouffer , pref- 
fer , provoquer , folliciter , caufer des 
troubles, des féditions. Lat. Concita- 
re. Commovere. 

CONCITADO, Da, f.p. Emu, 
ue, cxcité, de ,'animé , ée , incité, ée. 
Lat. Concitatus. Commotus , a , um. 

CONCIUDADANO, /. m. Terme 
rélatif. Concitoyen. Lat. Concivis, is. 

CONCLAVE, ff. Confeil, Af. 
femblée de plufieurs perfonnes pour 
traiter d'une affaire. Lat. Concejfus,ss. 

CoNcrtAvE. Conclave , aflemblée 
de Cardinaux pour l'éle&ion d'un 
Pape. Lat. Conclave. 

CONCLAVISTA , /. m. Conclavif- 
te, domeftique qu'un Cardinal choifit 

our lefervir, & qui s'enferme avec 
ui dans le Conclave. Lat. Cardinals 
án Conclavi adfidens familiaris. 

CONCLUIR , «v.a. Conclurre, ache- 
ver, terminer. Lat. Concludere». 

CONCLUIR. Conclurre , arrêter, 
xefoudre. Lat. Decernere. Conflituere. 

CoNCLU 1 R&.Convaincre quelqu'un. 
Lat. Convincere. 

CONCLUIR , en terme de Barreau, 
Conclurre, prendre des conclufions. 
Lat. Concludere. 

CONCLUIR , en terme d'efcrime, 
Gagner , faifir l'épée de fon ennemi, 
le défarmer. 

CONCLUYENTE , f. acf. du ver- 


be Concluir. Concluant , ante, con- 


vainquant, decifif, Lat. Convincens , 
Sis. 
CONCLUIDO, pa, p. p. du verbe 
Concluir dans toutes les acceptions. 
Conclu , ue. Lat. Conclufus , a , um. 


4 CONCLUSO, sa , p. p. Conclu,ue. 


CoNcLuso. Contenu, enfermé, 

æompris. Lat. Conclufus , a, um. 

la caufa por conclufu, en ter- 
sne de Pratique, c'eft n'avoir plus rien 
à alléguer dans une caufe,.6 la te- 
nir pour achevée. 

CONCLUSION , f. f. Conclufion, 
fin, achevenient d'une chofe. Lat. 
Lonclyfo , onis. 

CoNcLUSION. Somme , fubftan- 
ee de ce qu'on a dit fur un fujet. 

CoNCLUSIONRS.  Conclulions , 
points ou propofitions de Théologie, 
de Jurifprudence, de Philofophie , 
de Médecine, qu'on foutient en pu- 
blic dans les Ecoles. Lat. Conclu- 


CONCLUSION. Derpiére concly- 


CON. 


fion, pont parvenir à une fentence 
definitive. L. Poflulatorum fumsna. 


CONCLUSION , en terme d'efcri- 


me, l'action de défarmer fon anta- 
gonifte. | 

En conclufion. Phrafe adv. Pour 
conclufion , enfin, bref, en fomme. 
Lat. Tandem. Denique. 

* CONCLUYENTEMENTE, ado. 
Notoirement , évidemment, claire- 
ment, d'une fagon concluante. Lat. 
Evidenter. 

CONCOLEGA , /. m. Camarade de 

collége, d'école , d'exercice. Lat. 
Collega , «. 
CONCOMERSE , «. r. Se frotter, 
faire un mouvement des épaules, 
comme les gueux ou les pouilleux 
font ordinairement ; il fe dit auffi du 
méme mouvement que l'on fait par 
badinage , en figne de joic, de plaifir. 
Lat. Humeris prurire.: 

* CONCOMIMIENTO ,/...m. T. 
bas & vulgaire. Mouvement d'épau- 
les, ou tour des gueux. Lat. Hume- 
rorum pruvitus , ss, 

CONCOMIO, à CONCOMO , f. m. 
Mo Concomimiento. 

ONCOMITANCIA , /. f. Terme 
dogmatique. Concomitance. Union , 
connexion , enchainement d'une cho- 
fe avec une autre. Lat. Concomitan- 
tia, e. 

CONCOMITANCIA. Se dit dans 
un fens plus étendu, des chofes qui 
cn accompagnent d'autres pat une fui- 
te néceffaire. 

* CONCOMITAR, «. a. Agir con- 
jointement & de concert avec un au- 
tre. Lat. Concomitari. 

CONCOMITANTE , adj. d'une 
term. Concomitant , qui accompagne, 
qui fuit nne chofe. Lat. Concomi- 


tans. 

CONCORDABLEMENTE , adv. 
Unanimement, uniformement , mé- 
thodiquement , en ordre. Lat. Uni- 


formiter. Ordine. 


* CONCORDACION ,/. f. T. peu 
ufité. Ordre, combinaifon , union d'u- 
ne chofe avec une autre , accord, ar- 
rangement. Lat. Conciliatio. Unio. 
Ordinatio , onis. 

CONCORDANCIA , /. f. Concor- 
dance , convenance, rapport d'une 
chofe avec une autre. Lat. Rerum plu- 
rium confenfio. 

CONCORDANCIAS. Concordances 
de la Bible, index alphabetique de 
tous les mots de la Bible. Lat. $a- 
crorum Bibliorum aut cujusvis volu- 
minis concordes ES confentientes dictio- 
"cs AC nomina. 

CoNCORDANCIA. Terme de Gram- 
maire. Concordance. Ce mot figni- 
fie en particulier l'accord & la con- 
venance qui doit étre dans la conf- 
trudion des noms & des verbes. L. 
Orationis conflruclio , onis. 


CONCORDAR , y. a Accorder, 
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mettre d'accord , unir , concilier. Lat, 
Conciliare. 

CONCORDAR. Concilier , unir, 
réunir » joindre , allier, affortir, 
ajufter , accorder , pacifier. Lat. Con- 
ciliare. 

CONCORDAR. Signifie auffi ètre 
conforme , femblable. Lat. Comcorda- 
re. Convenire. 

CONCORDAR. Terme de Mufi- 
que. Áccorder des voix, des inftru- 
mens. Lat. Concentum effcere. | 

CONCORDANTE, p. acf. du v. 
Concorday. Concordant, confonnant. 
Lat. Concordans. Confonus , a, sm. ' 

CONCORDADO, DA, f. f. du v. 
Concordar , dans toutes fes acceptions. 
Accordé , ée. Lam. Conciliatus , a , um. 

* CONCORDATA , à CoNCoR- 
DATO, /. f. ou ». Concordat, con- 
vention, traité entre les Souverains. 
Lat. Pata conventa. 

CONCORDE , «dj. d'une term. Qui 
eft d'accord, femblable, d'un méme 
fentiment & d'une méme volonté. Lat. 


Concors. 

CONCORDAMENTE , adv. Una- 
nimement , d'un commun accordaLat. 
Communi confenfu. 

CONCORDIA , /. f. Concorde, 
union, bonne intelligence. Lat. Con- 
cordia , æ. 

* CONCORDIA, fignifie auffi Har- 
monie qui refulte de plufieurs inf- 
trumens qui font d'accord. Lat. Con- 
centus , ús. 

* CONCORDIA. Accord, accom- 
modement entre deux ou plufieurs 
perfonnes qui étoient en différend fur 
une chofe. Lat. Conventum , i. 

* CONCORDIA. Accord, traité,part, 
convention, tranfaction, Lat. Con- 
ventum , tranfatfum. 

De concordia. * Phrale adv. D'ac- 
cord, d'un commun confentement. 
Lat. Communi confenfu. 

* CONCORPOREO, REA , adj. ne, 
€? f. Qui participe du corps d'un au- 
tre. Lat. Concorporeus, a , um. 

* CONCRETO , /. m. T. de Philo- 
fophie. Concert , union de la forme 
avec le fujet. Lat. Concretum , i. 

CONCUBINA, /. f. Concubine, 
celle qui vit avec un homme fans étre 
mariée avec lui. Lat. Concubina , e. 

CONCUBINARIO, /. ». Concn- 
binaire , celui qui entretient une Con- 
cubine. Lat. Concubinarius , ii. 

CONCUBINATO , /. m. Concubi- 
nage, commerce illicite d'un homme 
& d'hne femme qui ne font point 
mariés. Concubinatus , ús. 

CONCUBITO , /. m. Copulation, 
cohabitation charnelle de l'homme 
avec la femme. L. Coitus. 

CONCULCAR, v. a. Fouler aux 
pieds , méprifer, dédaigner. Lat. Cou. 
culcare. 


CONCULCADO, pa, y. p. Foulé, 


fe aux pieds L. Loncultals , a , un, 


CONCU- 
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CONCUPACTIBLE , adj. d'une 
term. Le méme que Concupi/cible. Le 
premier n'eft plus ufité. 
CONCUPISCENCIA, /. f. Con- 
pert défir fenfuel, convoi- 
^"tife , paflion déréglée , appetit défor- 
donné. Lat. Concupifcentia , e. Libi- 


do , inis. 

CONCUPISCIBLE, adj. d'une term. 
T. de Philofophie. Concupifcible, qui 
nous fait défirer le bien. Lat. Appe- 
#itiuus , a, um. 

CONCURRENCIA , /. f. Affem- 
blée, concours, foule, affluence de 
gens dans quelque endroit , foit par 
hazard, ou de deffein prémédité. L. 
Concurfus. Conventus , ús. 

CONCURRENCIA. Affiftance, ai- 
de, concours de la grace. Lat. Con- 
curfus. 

CONCURRENCIA. Occurrence , 
rencontre fortuite de plufieurs cho- 
fes qui arrivent en méme tems. Lat. 
Concurfus. 

CONCURRIR , v.a. Accourir en- 
femble, fe rendre de divers endroits 
dans un méme lieu , foit par hazard , 
ou de deffein prémédité. Lat. Con- 
currere. X 

CONCURRIR. Concourir, fe join- 
dre à quelque caufe pour produire 
un effet. Lat. Confluere. 

CONCURBRIR. Concourir, contri- 
buer à quelque chofe. Lat. Jxvare. 
Adjutorem ej. 

CONCURBIR. Etre du mémce fen- 
timent , du méme avis qu'un autre. 
Lat. Convenire. 

CONCURRIR. Tomber , fe ren- 
contrer , fe dit d'une fête qui fe ren- 
contre le méme jour qu'une autre. 

CONCURRIRX. Concourir , être con- 
current, ou compétiteur. Lat. Ali- 
cujus rei competitorem elle. 

CONCURRENTE, part. acl. du 
verbe Concurrir. Celui qui fe rend 
avec d'autres dans un méme endroit. 
11 fignifie auffi concurrent, compé- 
titeur , rival. Lat. Competitor , oris. 

CONCURRENTE CANTIDAD.Som- 
me compétente pour fatisfaire à ce 
qu'on doit. Lat. Summa pecunie nu- 


.sneranda. 

* CONCURSAR, vu. a. Mettre, 
remettre, dépofer fes biens entre les 
mains de la Juftice , pout qu'elle paye 
ce qu'on doit jufqu'à la fomme con- 
currente. Lat. Bonis cedere. 

CONCURSADO , DA,p.p. Mis, 
ife en fequeftre. Lat. Sequeflro tradi- 


fus, a, um. 

CONCURSO , /. :». Concours, fou- 
le , affluence de peuple en quelque en- 
droit. Lat. Concurfus , ss. ' 

CONCURSO. Concours, aide, af- 
fiftance. Lat. Concurfus. 

CONCURSO. Concours entre plu- 
fieurs perfonnes qui prétendent au mé- 
me bénéfice. Lat. Competitorum con- 
cuxfus. 
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Concurfo de Acreedores. V. Acreedor. 
CONCUSSION , /.f. T. peu ufité. 


Ebranlement , fecouffe , agitation vio- 
lente accompagnée de bruit. Lat. Con- 


culfo. Commotio , onis. 


CONDADO, /. mm. Comté, terre 
qui reléve d'un Comte. Lat. Comita- 


tus , Hs. 
CONDADURA, /. f. T. anc. € 


rarement ufité. Voyez Condado. 


CONDE, /. m. Comte, forte de 
dignité. Lat. Cotmes, itis. | 
* CoNDE. Comte, Chef, Capitaine 


de Bohémiens. Lat. Dux, cis. 


* Refr. Quando efluvieres con el Con- 
de no mates al bombre, porque morira 


el Conde y vivira el bombre. Quand tu 
feras auprés d'un grand Seigneur, ne 


méprife perfonne,, car fi le grand Sei- 
gneur vient à mourir, il pourra fe 


faire que tu ayes befoin de ceux que 


tu auras méprifés. 


CONDECORACION , ff. Décora- 
tion, l'a&ion d'orner, de parer , de 
décorer une chofe. Lat. Ornatus. Exor- 


natio , onis. ; 


CONDECORAR, «^. a. Orner, pa- 
rer, embellir, Lat. Ornare. Decora- 
re. Et métaph. Elever, honorer quel- 


u'un, le décorer de quelque dignité. 
at. Decorare. 
CONDECORADO, DA, f. p. du 
verbe Condecorar dans fes acceptions. 
Décoré, ée. Lat. Decoratus. Ornatus, 


a, UM, 
CONDENABLE , adj. d'une term. 
Condamnable, qui mérite d'étre con- 
damné. Lat. Damnabilis. 
CONDENACION , /. f. Condam- 
nation , jugement par lequel on eft 
condamné. Lat. Condemnatio, onis. 
CONDENACION. Peine , chátiment 
infligé à un coupable. Lat. Muléta- 


Ho, onis. 
CONDENACION , en terme de Pa- 


lais. Se prend ordinairement pour 
amende pécuniaire. Lat. Muléta, e. 

CONDENACION. On appelle ainfi 
par Antonomafe la Damnation éter- 
nelle. Lat. Domnatio æterna. ——— 

Es ana condenacion. Cela eft infup- 
portable. Lat. Re: eff prorfus intole- 
rabilis. 

CONDENADOR , RA, adj. m. ES f. 
Qui condamne Lat. Damnator , oris. 

CONDENAR , vw. a. Condamner, 
donner un jugement contre quel. 
qu'un. Lat. Condemnare. 

CONDENAR. Condamner, blámer, 
défaprouver. Lat. Zinprobare. 

CONDENARSE , v. r. Se condam. 
ner, s'avouer coupable d'un crime, 
ou d'une faute. Lat. Suo efe ore dam- 
nave. | 

CONDENARSE. Par Antonomale, 
fe damner éternellement. Lat. Æter- 
nis; inferni fuppliciis addici, 

CONDENAR*UNA PUERTA Ó UN 
PASSADIZO. Condamner, fermer, 
boucher une porte ou une fenétre 
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de façon qu'on ne puifle plus l'on 
vrir. Lat. Januam aut aditum pres 


cludere. 

CONDENADO, DA, f. f. du v. 
Condenar dans toutes fes acceptions. 
Condamné, ée. Lat. Damnatus. Pená 
mulétatus. Improbatus , a, son. 

CONDENADO. Par Antonomale , 
Damné éternellement. Lat. Eteris 
fuppliciis damnatus. 

Cara de condenado. Vifage de dam- 
né , pour dire qu'une perfonne eft ex- 
trémement laide, ou qu'elle a une 
mauvaife phyfionomie. L. Monftrum. 

Ser à falir condenado en coflas. Etre 
condamné aux dépens, étre furchar- 
gé de chagrins ou de dépenfes. Lat. 
JEgritudine aut fumptibus obrui. 

* CONDENATORIO , RIA, adj. 
m. € f. De condamnation, qui con- 
damne. Lat. Damnatotius, a, um. 

CONDENSA , /.f. T.anc. € peu 
ufité. Dépenfe , garde - manger , liea 
deftiné pour les provifions d'une 
maifon , & auffi garderobe. Lat. Cella 
penuaria. Vefliarium , ii. Voyez Def- 
pena ou^ Guardaropa. 

e pA bue ; ens Ont " 
rendre plus denfe, plus épais , épail- 
fir. Lat. Condenfare. - j pes 

CONDENSAR, fignifie anfli amal-. 
fer, théforifer. Il eft peu ufité dans 
ce fens. Lat. Divitias cogere. 

CONDENSADO, DA, f. p. du v. 
Condenfar dans fes acceptions. Con- 
denfé, fée. Lat. Den/atus. Stipatus , 


a, um. 

CONDESA, /. f. Comtelle. Lat. 
Comitifa , e. 

CONDESA. Premiére Dame d'hon- 
neur, Dame de compagnie. Ce mot 
n'eft plus ufité dans ce fens. Lat. 
Honoraria pediffequa. 

* CONDESAR, v.a. T. anc. Gar- 
der, épargner , ferrer , réferver , dépo- 
fer , mettre en dépót , configner. Lat. 
Condere. Recondere. Reponere. 

* Refr. Quien come y condéfa , dos 
veces pone mefa. Ce Proverbe fignifie 
que l'economie eft la plus grande 
des richelles. 

* CONDESADO, DA, f. fp. Gar- 
dé , ée, refervé, ée. Lat. Reconditus. 
Repofitus , a , um. 

CONDESCENDENCIA , ff. Con- 
defcendance, complaifance , fonmif- 
fion, déférence aux fentimens , aux 
volontés d'autrui. Lat. Obfequium, ii. 

CONDESCENDER , «v. ». Condef- 
cendre, déférer aux fentimens , à la 
volonté de quelqu'un. Lat. Zndulgere. 


equi. 
CONDESIJO , /. 1. Le méme que 
Dopofito , Guarda, ou Cuflodia. 
CONDESIL , adj. d'trse term. T. 
burlefque & hazardé. Qui appartient 
i un Comte, ou à une Comtelfe. Lat. 
Ad Comitem vel Comitiflam pertinent. 
CONDESTABLE , /. 5s. Connéta- 
ble. Lat. Stabsli Comes , itis. 
: CONDES- 








CON 


CONDESTABLIA , /: . Connéta- 
blie, dignité € charge de Connéta- 
ble. Lat. Comitis flabuli dignitas. 

& CONDEXAR. Voyez Condefar. 

CONDICION , 7. f. Condition, na- 
ture, état, qualité d'une chofe, on 
d'une perfonne. Lat. Zngole; , is. 

CONDICION. Condition, qualité 
que donne la naiílance. 

CoNDICION. Se prend auffi pour 
circonftance,, qualité. | 

CoNDiCION.Loi qu'on publie dans. 
un endroit, pour que les habitans s'y 
conforment. : 

CoNDICION. Condition, claufe 
moyennant laquelle on fait quelque 
chofe. 

CONDICION. Se prend anfli pour 
capitulation. | 

CONDICION. A condition, fous 
condition. 

* Condición cafual. Condition cafuel- 
le, ou qui dépend du hazard. 

* Condicion conwenible. Condition 
dont on convient. 

* Condicion defconvenible. Condition 
qui empéche un mariage. 

* Condición dudofa. Condition dou- 
teufe. 

* Condición bonefta. ‘Condition hon- 
néte. 

* Condición impofibile de derecho. 
Condition impoffible de droit. Condi- 
tion qui répugne à l'honnéteté de la 
períonne qu'on veut obliger,ou qui eft 
contraire au droit naturel ou aux bon- 
nes mœurs. 

* Condición impoffbile de hecho. Con- 
dition impoflible de fait. C'eft celle 
«ui ne peut étre remplie par la perfon- 
ne qui s'oblige. 

* Condicion mezclada. Condition mix- 
te. C'eft celle qui dépend en partie de 
Ja volonté des hommes, & en partie 
du hazard. 

* Condición neceffaria. Condition né- 
ceffaire. 

* Condición po[frble. Condition poffi- 
ble. C'eft celle qu'il dépend des hom- 
mes de remplir. 

* Condicion tacita d callada. Condition 
tacite. C'eft celle, qui, quoiqu'on ne 
l'exprime point expreflément dans un 
Teftament, eft pourtant cenféc y ètre. 

* Condición torpe. Condition honteu- 
fe. C'eft celle qui eft dirc&ement 
contraire à la loi de Dieu. On l'ap- 
pelle aufli deshonnéte. 

Tener condición. Avoir de l'hu- 
meur; pour dire qu'une perfonne eft 
dun génie revéche, d'un mauvais 
naturel, de mauvaife humeur , fom- 
bre. Lat. Morofum effe. 

Tener uno condiciones. Avoir des 
humenrs. Se dit d'un homme léger, 
inconftant , volage. Lat. Mobilis effc 


8171. / 
CONDICIONADO, Da, adj. mm. 
€ f. Conditionné , ée , chargé , ée de 
conditions, de claufes, de charges. 
Tom. l. 
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Lat. Conditioni adjunélus, a, um. 
CONDICIONAL , adj. d'une term. 
Conditionnel, fujet à certaines clau- 
fes ou conditions. Lat. Conditiona- 


lis, e. 

CONDICIONALMENTE , adv. 
Conditionnellement , avec condition , 
fans condition. Lat. Sub conditione. 

CONDICIONALMENTE, en ter- 
me de Droit, pour tel motif, cela 
fuppofé. Lat. Ob. Propter. 

* CONDICIONAR , «v. a. Com- 
muniquer, imprimer certains effets 
ou certaines qualites à une chofe, 
qui la rendent dc méme nature qu'u- 
ne autre. Lat. Znficere. Aficere. 

* CONDICIONAZA ,J. f. augm. 
de Condicion , dans le (cns de ca- 
radére, ou de génie. Grandeur de 
caradére , de génie. Lat. Peramplum 
animi ingenium. | 

* CONDICIONCILLA , ff. Peti- 
te humeur revéche, acariâtre , opi- 
niâtre, tétue. Lat. Moroftas. Mo- 
Yum. acerbitas , atis. 

.* CONDIGNAMENTE , adv. Di- 
gnement , comme il faut, fuivant le 
mérite. Lat. Condigne. 

* CONDIGNIDAD, ff. Récom- 
penfe proportionnée au mérite. Lat. 
Condignitas, atis. 

* CONDIGNO, NA, adj. sn. ES f. 
Digne , correfpondant, te, proportion- 
né, ée. Lat. Condignus, a, um. 

* Merito de condigno. Les Théolo- 
giens appellent ainfi les bonnes ceu- 
vres furnaturelles operées par celui 
qui eft bien avec Dieu, & par lef- 
quelles il acquiert un droit aux ré- 
compenfes éternelles, & a une aug- 
mentation de grace. Lat. JMeritum 
de condigno. 

* CONDIMENTO, /. f. Affaifonne- 
ment , ragout, faufle. C'eft un terme 
dont fe fervent les Médecins. Lat. 
Condimentum , i. 

* CONDISCIPULO , ff. Condif- 
ciple, qui a étudié avec un antre 
fous un méme maitre. Lat. Condif- 


cipulus , i. 

* CONDISTINGUIR , ©. a. T. 
peu ufité. Voyez Diflinguir. 

- CONDOLECERSE, «. r. T. peu 
ufité. Voyez Condolerfe. 

CONDOLERSE , c. r. Se condeu- 
loir , compatir , étre fenfible à la 
peine d'autrui, avoir compaíTion, fen- 
tir, re(fentir, feuffrir du malheur, 
de la mifére d'autrui. Lat. Condolere. 

CONDOLIDO , DA, f. p. du verbe 
Condolerfe. Affligé , ee, touché , ée du 
mal, du déplaifir d'autrui. Lat. Mi- 
Jeratione erga aliquem tacíus , a, um. 

* CONDONAR, v. a. Pardonner , 
quitter , remettre, faire grace. Lat. 
Coudonare. 

* CONDRILA , JS. f. Condrille , 
herbe femblable à la chicorée fauva- 
ze , laquelle jette des tiges remplies 
d'un lait piquant & amer. Elle a 
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très mauvais goût, & il n'y a que 
les rats qui en mangent, lorfqu'ils 
ont été mordus par un ferpent. Lat. 
Condrilla, æ. | 

CONDUCCION , /: f. L'a&ion de 
guider, de conduire une chofe. Lat. 
Duétus, ds. 

* CONDUCCION DE DINERO. 
Remife d'argent qu'on envoye en 
toute füreté d'un lieu à un autre. 
Lat. Portorium , ii. 

* CONDUCENTE, adj. d'une term. 
Qui conduit à une fin, qui eft pro. 
pre, convenable à une chofe. Lat. 
Aptus. Idoneus, a , un. 

*-CONDUCHO, /. ». Terme anc. 
Repas que les Seigneurs pouvoient 
exiger de leurs vaflaux furtout lorf- 
qu'ils voyageoient. Lat. Piaticum, i. 

* CONDUCIR, v.a. Conduire, por- 
ter , tranfporter une chofe d'un lieu 
dans un autre. Lat. Ducere. 

CONDUCIR. Dreffer, adreffer , : 
acheminer, diriger. Lat. Perducere. 

CONDUCIR, fignifie aufi, Con- 
venir, être convenable pour quelque ' 
fin. Lat. Convenire. Congruere. 

CoNDUCIR à UNO. Conduire quel- 
qu'un. 

CONDUCIR UN CABALLO. Cyn- 
duire un cheval. 

CONDUCIDO , DA , f. f. du verbe 
Conducir dans tontès fes acceptions. 
Conduit , te, guidé , ée. Lat. Ductus, 


a, um. 

*. CONDUCTA , ff. Conduite, 
tranfport d'une chofe , d'un lieu dans 
un autre. Le méme que Conduccios. L. 
Conveétio , onis. 

CONDUCTA , par Ántonomafe , 
Remife d'une fomme 'd'argent d'un 
lieu dans un autre. Il fe dit ordi- 
nairement lorfqu'on tranfporte l'ar- 
gent des flotes ou des Gallions, de- 
puis l'endroit où s'eft fait le débar- 
quement, à la Cour, ou dans tel 
autre endroit. Lat. Portorium , iij. 

CONDUCTA. Conduite, gouver- 
nement, direction. Lat. Zdminiflra- 
Ho , onis. 

CoNDUCTA. Provifion émanée du 
Confeil de guerre, pour lever des 
troupes , & les conduire à leur defti- 
nation. Lat. De cogendis copiis di- 
ploma , atis. | 

CONDUCTA. Se prend auffi pour 
accord, convention, traité, capitu- 
lation. Lat. Paétio , onis. 

CONDUCTA , en terme de guerre, 
Recrue de milice que les Officiers 
ménent à leurs Régimens. Lat. Col- 
lecli milites , um, 

* CONDUCTO, /. m. Conduit, 
tuyau , canal pour conduire Pcan. 
Lat. Aquarum ductus, ds. 

CONDUCTO, au figuré , Canal, 
inftrument , mobile qui conduit une 
affaire. L. Jsflrumentum rei facienda. 

CONDUCTOR ,/. nm. Conduéteur, 
qui conduit. Lat. Duéfor , oris. 

Tt * Con- 
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CONDUCTOR DE EMBAXADORES. 

Introduéteur des Ambaffadeurs. Lat. 
atorum deduétor , oris. 

* CONDUMIO , f». Ce qu'on man- 


ge avec le pain. Ce mot n'eft ufité. 


ue parmi les gens de la campagne. 

at. Opfonium, ii. 

CoNDUMIO. Abondance de vian- 
des. 
Hai mucbo condumio. 1l y a beau- 
coup à manger. 

CONEJA , jf. Lapine, hafe, fe- 
melle du lapin. Lat. Cuniculus fw- 


ina. 
* CONEJAL, au litteral, Garen- 
ne, clapier, lieu où les lapins fe 
retirent. Il n'eft prefque pas ufité 
dans ce fens. Il fe prend crdinaire- 
ment pour un quaftier où il y a 
beaucoup de menu peuple, à caufe 
de la quantité d'enfans qu'on y voit. 
Lat. Cunicuiarium, ii. 
CONEJERA. Clapier , terrier , 
trous que les lapins creufent dans 
la terre. Lat. Cunicularia cavea , e. 
* CONEJERO , J. m. Chien de 
chafle. Lat. Vertagus, i. 
CONEJILLO y CONEJITO, fr. 
dim. de Conejo. Petit lapin, jeune 
lapin. Lat. Parvus cuniculus. 
CONEJO , /. m. Lapin , ou Co- 
nil, animal affez connu. Lat. Cuni- 


-culus , i 


* Refr. Defpues de ido el conéjo , 
somámos el confejo. 1l n'eft plus tems 
de remédier aux chofes, lorfque le 
mal eft fait. 

* CONEJUELO, /. sm. dim. de 
Conejo. Petit Lapin. Lat. Parvus cu- 
giculus. 

* CONEJUNA, J.f. Poil de la- 
pin. Lat. Cuniculorum pili. 

* CONFABULACION , J.f. Én- 
tretien fecret & familier entre deux 
ou plufieurs perfonnes fur des cho- 
fes qu'on n'eft pas bien aife que 
tout le monde fache. Lat. Confabu- 
Jatio , onis. 

CONFABULAR , v. a. Conférer, 
converfer , s'entretenir familiérement 
fur une chofe. Lat. Confabulari. 

* CONFACCION, /.f. Le méme 
que Confeccion. Le premier eft peu 


vfité. 

CONFACCIONAR, ©. a. T. peu 
ufité. Voyez Confeccionar. 

CONFACCIONADO, DA, f. paf. 
Le méme que Confeccionado. Ce der- 
nier eft plus ufité. 

CONFALON , /. m. T. trés peu 
nfité. Gonfanon, étendart de l'Egli- 
fe, banniére. Lat. Vexillum , ;. 

* CONFALONIER , à CONFALO- 
NIERO, f: m. T. peu ufité. Gonfa- 
lonnier, celui qui porte l'étendart de 
l'Eglife. L. Eccicfaflicus vexillifer, ri. 

CONFECCION , /. f: T. de Phar- 
macie. Confetion,compofition dans la - 
‘quelle il entre plufieure drogues. Lat. 
Confeclio, onis. 
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* CONFECCIONADOR, /. m1. 'T. 
pen ulité. Celui qui fait des confec- 
tions. Lat. Pbarmacorum opifex, cis. 

* CONFECCIONADURA, /. f. Le 
méme que Confeccion. Le premier eft 


peu ufité. 

CONFECCIONAR, o. a. Méler 
différens fimples , ou différentes dro- 
gues enfemble , pour en compofer un 
médicament. Lat. Pbarmaca conficere. 

CONFECCIONADO, DA, p. p. 
Préparé, ée, en parlant de confec- 
tion. Lat. Medic? confecius , a, um. 

CONFEDERACION, /. f. Confé- 
dération , ligue , alliance, entre les 
Princes & les Républiques, & auffi 
entre les peuples, & méme les parti- 
culiers. Lat. Fedu:, eris. 

* CONFEDERACION. Se dit enco- 
re par allufion, pour lien, union, dé- 
pendance, connexion. Lat. Unio. Con- 
nexio, onis. 

* CONFEDERANZA , /. f. Le mé- 
me que Confederacion. Ce dernier eft 
plus ufité. : 

CONFEDERAR, «. a. Unir, lier, 
joindre , allier. Lat. Jungere. Con- 


jungere. 
CONFEDERARSE, «. r. Se con- 


fédérer , feliguer, s'unir, faire des 
alliances. Lat. Fedus inire. 

CONFEDERADO, DA, f.p. Con- 
fedéré , ée. Lat. Fædere 7 y AU. 

* CONFERECER , «. a. Le méme 
que Conferir , dans le lens de donner 
ou d'accorder. 

CONFERENCIA , /. f. Conféren- 
ce, entretien de plufieurs perfonnes 
fur quelque matiére. Lat. Confultatio , 
onis. 

CONFERENCIA.Comparaifon qu'on 
fait d'une chofe avec une autre; ce 
terme n'eft plus ufité dans ce fens. Lat. 
Collatio. Comparatio, onis. 

CONFERIR , v.a. Conférer , com- 
parer une chofe avec une autre. Lat. 
Conferre. Comparare. 

CONFERIR. Conférer, parler en- 
femble , confulter, délibérer. Lat. 
Deliberare. Confultare. 

CONFERIR. Conférer, donner, ac- 
corder, o&royer. Lat. Conferre. Tri 
buere. 

CONFERIDO, DA, f.p. du ver- 
be Conferir dans toutes fes acceptions. 
Cenféré , ée. Lat. Collatus. Compara- 
ius, a, tm, 

CONFESSAR , v. a. Confeffer , 
avouer, déclarer, reconnoitre, dire 
la vérité. Lat. Confiteri," Fateri. 

CoNPESSAR. Confeffer , déclarer 
fes péchés à un Prétre. Lat. Peccata 
confiteri, | 

CONFESSAR. Confeffer, ouir un 
pénitent en confeflion. Lat. Peccata 
confitentem audire, 

Confeffar de plano. Confeffer, avouer, 
déclarer ingénument la vérité fur ce 
qu'on nous demande. Lat. Plane fateri. 

Confellar en el tormento. Confeffer à 
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latorture. Lat. Inter tormenta faterf; 

CONFESSANTE. Confeffant, qui 
confefle, qui avoue en Juftice. Lat. 
Confitens reus. 

CoNFESSANTE. Celui qui confefle 
fes péchés à un Prêtre, pénitent. Il 
n'eft point ufité en ce fens. Lat. Penj= 
tens. 

CONPESSANTE, f. p. du verbe 
Confeffar. Criminel qui confeffe , qui 
avoue fon crime. 

CONFESSADO, DA, f.p. du ver- 
be ConfejJar dans toutes fes acceptions. 
Confeffé, ée. Lat. ln ucro tribunali 
depofitus. | 

CONFESSION , f: f. Confeflion, 
aveu, déclaration que l'on fait de 
quelque chofe. Lat. Confefio , onis. 

CONFESSION. Confeflion des pé- 
chés. Lat. Cosfeffo. 

CONFESSION , en terme de Prati- 
que , réponfe que fait un criminel, foit 
qu'il nie, ou qu'il avoue fon crime. 
Lat. Confefho. 

Confefion general. Confeffion géné- 
rale. C'eft celle qu'on fait de tous fes 

échés paffés, depuis qu'on a eu l'u- 
ape de la raifon. Lat. Confe//o gene- 
ralis. 
Confeffion general. On appelle ainf 
le Confiteor. 

Hijo, 0 bija de confeffron. Pénitent, 
pénitente, celui ou celle qui a un 
Confeífeur attitré. Lat. Penitens usó 
Jacerdoti addictus. 

* CONFESSIONAL , £. ». Traité, 
difcours,régle ou méthode pour fe bien 
confefler. Lat. Peccatorum 
rum metbodus. 

CONFESSIONAL , f. m. Confet- 
fional, fiége où le Prétre entend la 
confeffion. Lat. Confeffarii fella , «e. 

CONFESSIONARIO. Le méme que 
Confej/vonal. 

CONFESSO , sSA, adj. m. ES f. 
T. de Pratique. Confeflé, ée , avéré, 
ée, reconnu, ue, en Juftice. Lat. 
Confeffus , a, um. 

.CoNrFESSO. Confeífe, fe dit d'un 
Juif de profeffion ou d'origine qui s'eft. 
converti, ou de celui qui a avoüé de- 
vant les Juges d'avoir judaifé. Lat. 
Tudaifmi convicfus, a, um. 

CONFESSOR, /. m. Confeffeur, 
Prêtre qui confefle. L. Confejfarius, ii. 

CoNzEssoR» Confeffeur, Saint qui 
n'a point fouffert le martyre.Lat. Con- 

OY , Ori. . . 

Antes martyr que confeffor. Plutôt 
martyr que confefleur . 1e dit des cri- 
minels qui aiment mieux foutfrir la 
torture, que d'avouer leurs crimes. 

CONFIADAMENTE, adv. Con- 
fidemment , avec confiance. Lat. Com- 


enter. 
CONFIADISSIMO, MA, adj.m. E) 
F. fuperl. Très confié, ée. Lat. Valde 


confifus. 
CONFIANZA, /. f. Confiance, ef- 
pérance en quelqu'un, ou en quel- 
que 
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que chofe. Lat. Fiducia, e. 

CONFIANZA. Confiance temérai- 
re, préfomption. Lat. JPrefumptio. 
Pana temeritas. 

CONFIANZA. Pade, traité, ac- 
cord fecret entre deux ou plufieurs 
perfonnes , confidence. Lat. Fædus. 

Dar en cen . Confier une chofe 
à quelqu'un fur fa bonne foi. Lat. Con- 

e 


En confianza. Expreflion adverbia- 
le. En confidence, en fecret. Lat. 4r- 


Tener confianza en alguna cofa, à per- 

fona. Avoir confiance en quelqu'un. 

uedan con la confianza de que acer- 
garán. Ys fe flatent de rénflir. 

Quedo con la confianza de que ufted lo 
bara. Je me flate que vous le ferez. 

Queda con la confianza de que ufted 
le amparara. Il le Bate que vous le pro- 
tégerez. 

Queda con la confianza de que ufled fe 
cafara con ella, Elle fe Rate que vous 
l'épouferez. 

No tenga ufled efla confianza. Ne vous 
Batez pas de cela. 

Tener confianza de ff mifmo. Etre 
prévenu en fa faveur. 

AR, v. n. Se confier , fe 
fier , fe fonder, s'appuyer, s'affurer, 
efpérer. Lat. Confidere. 

CONFIAR , €. a. Confier, commet- 
tre quelque chofe au foin, à la fidélité 
de quelqu'un. Lat. Credere. 

CONPIAR. Flater quelqu'un de l'ef- 
poir d'obtenir ce qu'il défire. Lat. 4»:- 
mum firmare. 

CONFIADO , DA, f. p. Confié, 
ée. Lat. Creditus , a, um. 

CoNrIADO. Confié, affuré, cer- 
tain ; il fe prend auffi quelquefois 
en a&if. Lat. Confifus, a, uns, 

CoN?zIADO. Préfomptueux, pré- 
venu en fa faveur , content , fatisfait 
de foi - méme. Lat. Confidens. f 

* CONFICIENTE , adj. Efficient, 
qui produit un effet étant joint avec 
un autre. Ce mot eft peu ufité. Lat. 


CONFICION , /. f. Le méme que 
Confeccid: 

CONFICIONAR , v. a. Le méme 
que Confeccionar. 

CONFICIONADO, pa, fp. p. Le 
méme que Confeccionado. 

CONFIDENCIA , /. f. Confidence, 
confiance intime qu'on a en une per- 
fonne. Lat. Fides, ti. 

* CONFIDENCIADAMENTE , à 
CONPIDENCHLMENTE,) adj. Con- 
fidemment , avec confiance , affüran- 
ce. Lat. Confidenter. Ardenter. 

CONFIDENTE, /. m. Confident, 
ami intime , à qui l'on confie fes plus 
fecrettes penfées. Lat. Arcanorum par- 
Biceps. à 

* CONFIDENTE, adj. d'une term. 
Sür, fidéle, fur qui l'on peut com- 
pter. Lat. Fidus, a, wm. 


CON 

CONFIDENTE 
crettement, fidélement, confidemment. 
Lat. Arcane. 

CONFIDENTISSIMO, ^A , adj. 
m. ES f. fuperl. de Confidente. Très 
confident, te, trés ami, ie, trés in- 
time. Lat. Conjunctiffnnus , a, um. 

CONFIGURACION, /. f. Terme 
dogmatique. Configuration. Forme 
extérieure, ou furface qui borne les 
corps, & leur donne une figure par- 
ticuliére. Lat. Confguratio , onis. 

CONFIGURACION. Conformité , 
cotrefpondance d'une chofe avec une 
autre. Lat. Similitudo , inis. 

CONFIGURAR , v. a. Donner la 
figure & la forme à quelque chofe. 
Lat. Confguvare. 

* "CONFIN , /. m. Bornes, con- 
fins , limites, frontiéres d'un Royau- 
me, d'une Province &c. Lat. Limi- 
tes, um. 

* CONFIN, adj. Qui confine. V. 
Confinante. Ac 

CONFINANTE , adj. d'une term. 
Voifin, contigu , limitrophe. Lat. 
Confinis, e. Vicinus. Conterminus, aum. 

CONFINAR, v. 5. Confiner , bor- 
ner, étre proche des frontiéres d'un 
Royaume, d'un pays. Lat. Zttinere. 
Pertingere. 

CONFINAR. Egaler, mettre une 
chofe en paralléle avec une autre. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Equare. 

CONFINAR , v. a. Confiner , relé- 
guer , bannir, envoyer en exil. Lat. 
Relegare. e. 

CONFIRMACION , f. f. Confirma- 
tion, ratification , approbation; & 
auf preuve, témoignage, certitude, 
affurance. Lat. jo. Compro- 
batio , onis. 

CONFIRMACION. Confifmation , 
l'un des fept Sacremens de l’Eglife 
Romaine. Lat. Sacra Confirmatio. 

CONFIRMADOR , /. #. Approba- 
teur, qui approuve, qui confirme, 
qui affure ce qui a été dit ou fait. 

at. Confirmans. 

CONFIRMAR , ©. a. Confirmer, 
ratifier, approuver , autorifer, éta- 
blir, prouver , affermir, fortifier, 
appuier. Lat. Firmare. Confirmare, 

obare. s i 

CONFIRMAR. Confirmer , conférer 
le Sacrement de la Confirmation, 
Lat. Sacro cbrifmate ungere. 

CONFIRMARSE, v. r. Se confir- 
mer, s'aflurer, s'affermir dans fon 
opinion. Lat. Confirmar. 

* CONFIRMANTE , part. adf. du 
verbe Confirmar. Confirmant. Celui 
qui confirme, qui affure la vérité 
d'une chofe. Lat. Confirmans. Voyez 

CONFIRMADO, pa, p. f. du v. 
Confirmar dans toutes fes acceptions. 
Confirmé, ée,afluré, ée. Lat. Con- 
firmatus. Comprobatus , a, um. —— . 

Confirmado en gracia, Celui qui par 


[4 


ado. Se. 


"fe, Se nommer. 
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ente grace fpéciale de Dieu s'eft pré- 
fervé de péché mortel. Lat. Gra?ja pre” 
ventas. 

CONFIRMATORIO , R14, adj. ws. ^ 
es f. Confirmatif, ive, décret, or- 
donnance, fentence d'nn Juge fupé- 
rieur , en confirmation de cellc d'un 
Juge inférieur. Lat. Confirmatorias , 


8 , um. 

CONFISCACION , /. f. Confifca« 
tion, application des biens d'un cri- 
minel au fifc. Lat. Fifco addicfio, onis. 
. CONFISCAR , v. «. Confifquer , 
priver un criminel de fes biens, pour 
les appliquer au fifc. Lat. Fifco ade 
dicere. 

CONFISCADO, pa, f. f. Con- 
fifqué , ée. Lat. Fifco addicíus, a , um. 

CONFITAR, «. a. Confire, faire 
des confitures. Lat. Saccbaro condire. 

CONFITADO, pa, f. p. Confit, 
ite. Lat. Saccharo conditus , a , um. 

CONFITES , Jr. Toutes fortes de 
confitures féches que l'on fert à la fia 
du repas avec les fruits. Lat. Bella. 
ya 9 orum, P 

* CONFITES. Les enfans appele 
lent ainfi le fouét que leurs péres, ou 
leurs maîtres leur donnent , aufli-bien 
que le martinet avec lequel on les ch&- 
tie. Lat. Flagrum , 1. 

Morder en un confite. Etre d'une ami. 
tié trés intime. 

CONFITERA , /. f£. Pot à confitu- 
res. Lat. Bellariorum capfa, «e. 

CONFITERIA, /. f. Boutique de 
confiffeur. Lat. Bellaria taberna , e. 

CONFITERO, /. m. Confiffeur, 
confiturier , qui fait des confitures. 
Lat. Bellarius, ii. 

* CONFITON , /. ». augm.de Cone 
fites. Groffe dragée. Lat. Grandiora ES 
vulgaria bellaria. 

CONFITURA, /. f. Confiture, dra. 
gée, conferve. Lat. Bellaria , orum. 

* CONFLACION , /: f. Fonte, fu- 
fion des métaux. Lat. Confatio, onis. 

* CONFLAGRACION , /. f Con- 
flagration, incendie, embrafement. 
Lat. Conflagratio , onis. 

.CONFLICTO , /. ». Confli&, choc, 
combat, bataille, conteftation. Lat. 
Confisctus , ús. 

CoNPLICTO. Angoiffe, détreffe , 
péril. Lat. Zngor , oris. 

Confliclo de jurifdicion. Confli& de 
Jurifdi&ion.L. Jurifdicfionis conflictus. 

* CONFLUENCIA , f. f. Confluent, 
jon&ion de deux riviéres. Qg mot eft 
peu ufité. Lat. Conflueis, entis. 

CONFLUIR , v». e, Terme peu 
ufité. Couler enfemble , joindre fes 
eaux , faire un confluent. Lat. Con. 


fluere. 


* CONFLUIR,), 0, a. T. pen ufité, 
Affluer, fe rendre dans un méme cnp- 
droit, en parlant d'un grand cone 
cours de gens. Lat. Comfluere. . 

* CONFONDIMIENTO , /. m. 


Voyez Confujion. 
ii iu CON- 
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CONFORMACION , f. f. Terme 
dogmatique. Conformation , compo- 
fition, arrangement & diftribution des 


parties qui forment une chofe. Lat. | 


Conformatio , onis. 

CONFORMAR , «. n. Etre con- 

forme , convenir, quadrer , s'ajufter 
l'une avec l'autre en parlant de deux 
chofes. Lat. Convenire. 
. CONFORMAR. Se conformer , ad- 
. hérer à l'avis, à l'opinion de quel- 
qu'un, Lat. Zdarbitrium alicujus con- 
formare fe. 

CONFORMARSE , v.r. Se confor- 
mer,fe foumettre, s'affujettir volontai- 
rement à une chofe à laquelle on n'eft 
point porté. L. Se fe accommodare alicui. 

* CONFORMATRIZ , adj. f. Con- 
formatrice, fe dit de la vertu ou de 
la faculté qu'ona de faire une chofe 
femblable en tout à une antre. C'eft 
un terme de Philofophie. Lat. Con- 
Jformatrix , icis. ° 

* CONFORME, adj. d'une term. 
Refigné , foumis, patient dans le 
travail, les malheurs & les accidens 
fâcheux de la vie. Lat. Conformis. 

CONFORME. Conforme, de méme 
figure, égal, proportionné , corref- 
pondant. Lat. Conformis , e. 

CONFORME. Signifie aufli, uni, 
d'accord avec quelqu'un pour agir. 
Lat. Alicus confentiens. 

CONFORME. adv. Selon, fuivant, 
de facon que, comme. Lat. Juxta, 
Secundum. — | 

CONFORMEMENTE, adv Con- 
formément, unanimément , d'un com- 
mun accord. Lat. Communi confenfu. 

CONFORMIDAD, /. f. Conformi- 
té, re(Temblance, rapport fi parfait 
d'une chofe avec une autre; qu'elles 
paroiflent être les mêmes. Lat. Jimi 
litudo , inis. 

CONFORMIDAD. Accord , égalité, 
correfpondance d'une chofe avec une 
autre. Lat. Plurium inter fe rerum con- 
NCX10. 

CONFORMIDAD. Union, concor- 
de, bonne correfpondance entre deux 
ou plufieurs perfonnes. Lat. Animo- 
vum inter fe confenfus. 

, CONFORMIDAD. Symétrie, éga- 
lité, proportion entre les parties qui 
compolent un tout. 

CoNFORMIDAD. Ter. de Morale. 
Union, adhélion intime & parfaite 
d'une chofe avec une autre. Lat. Con- 
Jenfus , fs. 

CoNYO£MIDAD. Tolérance, fonf- 
france, patience, réfignation. Lat. 
Conflantia. Patientia , e. 

De conformidád. D'un commun ac- 
cord, d'un confentement commun. 
Lat. Communi confenfu. 

, En confodmidád. Expreffion adver- 
biale , qui équivaut à ces mots , felon 
Qe: attendu que, par rapport, cela 

e a Lat. Juxta. cunda Hoc 


pof 
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En conformidád. Signifie auff. en- 


femble , communément, également , 

en compagnie. Lat. Und. Sinul. 
CONFORTACION , /. f. Conforta- 

tion, corroboration , l'action de con- 

! forter , d'animer , de fortifier, Lat. Ro- 
boratio , onis. 

CONFORTAMIENTO, /. 1. Le 
méme quc Confortacion. Le premier 
eft peu ufité. 

CONFORTAR, vw. a. Conforter , 
corroborer , fortifier. Lat. Corrobora- 
re. Confortare. 

CONPORTAR. Signifie aufli ani- 

mer, foutenir , confoler celui qui eft 
dans la peine & l'affli&ion. Lat. Me- 
rentem confirmare. 
'" CONFORTANTE, f. a. du verbe 
Confortar. Confortant , qui conforte, 
qui anime , qui donne courage. Lat. 
Corroborans. 

CONFORTADO, pA, f. f. Con- 
forté, ée. Lat. Corroboratus , a, tun. 

CONFORTATIVO, va, adj. m. ES 
f. Confortatif , ive , corroboratif, qui 
fortifie. Lat. Corroborans, 

CONFORTATIVO, pris comme 
fubftantif, fignifie un topique qu'on 
met fur l'eftomac pour lui donner de 
la force, de la vigueur. Lat. Pbar- 
macum aromaticum reficiens. 

* CONFORTE, /. m. Le méme 
que Confortativo. 

* CONFORTE. Confort , aide , fe- 
cours, confolation. Lat. Solatium , ii. 

* CONFRADIA, /. f. Voyez Co- 
fradia. 

* CONFRAGOSO, sa, adj.m.Es f. 
Terme anc. Voyez Frago/o. 

* CONFRATERNAR, v.n. Terme 
anc. Entrer dans un ordre régulier , 
ou féculier, dans une confrairie , fe 
rendre frére d'un autre, fraternifer. 
Lat. Alicui fodalitio nomen dare. 

CONFRATERNIDAD , /.f. Con- 
fraternité. Le méme que Zermandd. 
Lat. $odalitium, ii. 

* CONFRONTACION , f. f. Sym- 
pathie , penchant naturel que les 
chofes ont à fe joindre & à s'unir. 
Ce mot vient du verbe Confrontar. 
Lat. Morum ES fludiorum confenfo , 
onis. 

CONFRONTACION. (Confronta- 
tion , a&ion de confronter des témoins 
à l'accufé. Lat. Comsn¿Jo. 

CONFRONTAR, v. ». Sympathi- 
fer avec quelqu'un, avoir le méme 
penchant & les mémes inclinations. 
Lat. Znter fe convenire. 

CONFRONTAR. Etre femblable, 
s'accorder , fe convenir. Lat. Sims- 
litudine convenire. 

CONFRONTAR. Confronter une 
chofe avec une autre, mettre deux 
perfonnes en prefence l'une de l'au- 
tre, confronter des témoins avec l 
criminel. Lat. Und committere. 

CONFUNDIR, v. a. Confondr: 
une chofe avec une autre, mixtionner, 
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brouiller, mélanger, troubler, met. 
tre en défordre, jetter de la confo- 
lion , confondre, faire honte , decon- 
certer , étourdir, décontenancer. L. 
Confundere. T'u bare , mifcere. Pertur- 
bare. Percellere. 

* CONFUNDIRSE , v. r. S'hu- 
milier, s'avilir, s'abbaiffer, s'anéantir. 

CONFUNDIRSE. Se confonire 
dans ce qu'on dit, faute de termes 
& d'expreffions. Lat. Herere. 

CONFUNDIDO , DA, f.p. du v. 
Confundir dans tontes fes acceptions. 
Confondu, ue. Lat. Confufus. Tur. 
batus, a , um. 

CONFUSAMENTE , aiv. Con 
fufément, fans ordre, irréguliére- 
ment, péle-méle. Lat. Confuwè. 

CONFUSION, JS. f. Confufion, 
défordre , bouleverfement , révolution 
des chofes. Lat. Confufo, onis. 

* CONFUSION. Confufion, dcl. 
ordre , trouble de l'ame, étonnement 
produit par la vüe d'un objet nou- 
veau. Lat. Perturbutio. 

* CONFUSION. Confufion , def- 
ordre occafionné par la multitude & 
la varieté des choles. Lat. Perturbatio. 

* CONFUSION. Inquiétude, trou- 
ble, agitation de l'ame occafionnée 
par une forte réflexion , ou par quel- 
que paflion violente qui l'agite. Lat. 
Pudor. Verecundia, e. * - 

* CONFUSION. Confufion , honte, 
embarras, affront, ignominie, mé- 
pris qui fait rougir un homme & qui 
le confond. Lat. Dedeçus. Probrum. 

* CONFUSION. Confufion , obfcu- 
rité, défaut de méthode dans la ma» 
niére de s'énoncer. Lat. Coxfufio. 

* CONFUSION. Se prend quel- 
quefois pour abattement, honte, em- 
barras qui naît de la connoiffance de 
foi- méme, ou d'un excés de gran- 
por à laquelle on fe voit élevé. Lat. 


* CONFUSION, en jargon, Ca- 
chot, prifon. Carcer , eris. 

* CONFUSION , en jargon, Une 
hótelleric. 

CONFUSISSIMO , MA , adj. rs. € 
F. fuperl. de Confufo. Très confus, 
ufe. Lat. Turbatifimas, a, son. 

CONFUSO, sa , adj. m. € f. Con- 
fus , ufe, mêlé, ée, confondu, ue, 
brouillé, ée. Lat. Confufus. Turba» 
Íu$ , A, 10. 

ConFuso. Confus, obícur, em- 
brouillé. Lat. Lnplexus, a, um. 

CoNFuso. Confus , difficile à dif- 
tinguer. Lat. Zndiflinélus, a, um. 

Conruso. Confus , ufe, troublé, 
ée , honteux, eufe. Lat. Pudore fuf- 


fujfus , a, um. 


En confufo. Expreffion adverbiale. 
Confufément, en défordre. L. Confu/t. 
. CONFUTACION , /. f. Confuta- 
tion, réfutation , réponfe à une ob- 

je&ion. Lat. Confutatio , onis. 
CONEUTAR , v. a. Refuter, mon- 
tret 
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trer la fauffeté de ce qu'on a avancé. 
Lat. Confutare. 

CONFUTADO, DA, f. p. Confu- 
té, ee. Lat. Confutatus, a, um. 

CONGELACION , f. f. Congéla- 
tion, action par laquelle une chofe 
eft congelée', prife, gelee. Lat. Con- 
gclatio, onis. 

CONGELAR , ». a. Congéler, ar- 
réter le mouvement d'une chofe li- 
quide, endurcir. Lat. Congelure. 

CONGELADO , pa, f. p. Conge- 
lé, ée. Lat. Congeluus, a, um. 

CONGENIAR, vu. ». Etre de mé- 
me génie, de méme humeur qu'un 
autre. Lat. Moribus G9 ingenio af 


mijare. 

CONGERIE , /. f. Tas, amas, 

monceau , affemblage. Lat. Conze- 
ries, ci. 
* CONGESTION , /.f. Terine de 
Médecine. Congeftion,amas d'humeurs 
dans quelque partie du corps. Lat. 
Humorum adunatio , onis. 

* CONGIARIO, /.m. T. inufité. 
Congiaire. Préfent que les Empereurs 
Romains faifoient au peuple pour mar- 
que de leur libéralité. L. Congidrium,ii. 

* CONGIO, /. m. Conge, vaif- 
feau dont les Romains fe fervoient 
pour mefurer les liqueurs. Lat. Cos- 

iui, di. 

* CONGLOBACION, /. f. Pelo- 
ton, amas. monceau, tas arrondi, 
qui forme la figure d'un globe. Lat. 
Conglobatio , onis. 

CONGLOBACION , au figuré, Con- 
. globation , union, ou mélange de 
preuves , amas, allemblage &c. Lat. 
Verborum conglobatio. 

* CONGLOBARSE, «. r. S'unir, 
s'affembler, prendre la figure d'un 
globe. Lat. Cosglobari. | 

CONGLOBADO, DA, f. p. Affem- 
blé, éc en rond. Lat. Conglobatus , 
a, um. 

CONGLUTINAR, v. a. Congluti- 
ner, coller deux chofes qui étoient 
divifées. Lat. Conglutinare. 

CONGLUTINADO, DA, f. f. 


Conglutiné , ée. Lat. Conglutinatus ,. 


8, um. 

CONGLUTINOSO, sa, adj. m. 
€ f. Gluant, te, vifqueux, eufe. 
Lat. Glutinofus. Vifcofus, a, 1m. 

CONGOJA, /. f. Angoifle, détref- 
fe, peine, affliion d'efprit , ennui, 
inquiétude. Lat. Augor , oris. Anxie- 
tas, atis. 

CONGOJADISSIMO, MA, adj.m. 
EJ f. fuperl. de Corgojado. Trés affli- 
gé, ée, tréschagrin, ine. Lat. Valde 
anxius, A, UM. 

CONGOJAR, v. a. Affliger, cha- 
griner , caufer de l'angoifle & de l'in- 

uiétude, ferrer lecceur , fuffoquer, 
errer. Lat. Aliquem angere. 

CONGOJADO, pa, p. f. Affligé, 
ée , fuffoqué, ée. Lat. Anxius, a, um. 


CONGOJOSAMENTE, adv. Avec 
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angoiffe, avec chagrin, avec afllie- 
tion. Lat. Anxiè. Ægrè. 

* CONGOJOSO, sa, f. m. ES f. 
Affligeant, te, chagrinant, te, in- 
quiétant, te, facheux, eufe, péni- 
ble. Lat. Moleftus , a, um. 

CoNGoJoso. Se prend quelquefois 
pour affligé, trifle, chagrin. — * 

CONGRACIADOR, /. m. Flateur, 
complaifant. Lat. Adulator, oris. 

CONGRACIAMENTO, /.1m. Fla- 
terie, complaifance , condefcendance 
outrée. Lat. Ajfentctio, onii. 

CONGRACIAR, «v. a. Flater, ca- 
joler quelqu'un, pour en obtenir quel- 
que chofe. Lat. Alicujus gratiam ajfen- 
tatiotiibus aucupurí. -se, Finsinuer.. 

CONGRATULACION , /. f. Con- 
gratulation , joye quc l'on témoigne à 
quelqu'un d'un bonheu: qui lui'eft ar- 
rivé. Lat. Gratulatio, onis. 

* CONGRATULARSE, v. r. Se 
réjouir avec quelqu'un d'un bonheur. 
qui lui eft arrivé, l'en féliciter. Lat. 
Gratulari. A 

* CONGRATULATORIO, RIA, 
adj. m. C9 f. Qui appartient à Con- 
gratulation. Lat. Grutulatorius, a, um. 

* CONGREGACION , f. f. Amas, 
affemblage de plufieurs chofes. Lat. 
Congregatio , onis. 

CONGREGACION. Congrégation , 
aflemblée de pluficurs perlonnes pour 
traiter d'affaires férieufes. Lat. Con- 
gregatio. 

CONGREGACION. Congrégation , 
confrairie , affemblée de pieté ; on dit 
auffi Cofradia. Lat. Cetus, ús. 

CONGREGACION. Se prend quel- 
quefois pour tribunal, ou Conleil ; 
on donne particuliérement ce nom à 
ceux de la Cour de Rome: comme la 
Congregation des Rites, celle de la 
Propagande &c. Lat. Confefus, ús. 

CONGREGACION. On appelle ainfi 
l'aflemblée compofée des Députés, des 
Chanoincs, &c. des Eglifes métropoli- 
taines & cathédrales des Royaumes de 
Caítille & de Leon, qui fe tient à Ma- 
drid fous le bon plaifir du Roi , & au 
nom du Clergé d'Elpagne, pour deli- 
bérer {ur les affaires du Clergé. Lat. 
Ecclefarum Metropolitunarum EJ Ca- 
tbedyalium cetus. 

CONGREGACION. On appelle en- 
core ainfi les Chapitres que tiennent 
les Communautés Religieufes. Lat. 
Conventus, ús 

CONGREGACION. Les Religieux 
appellent ainfi les Provinces dans lef- 
quelles leurs ordres font divifés. 

CONGREGACION. C'eft ainfi qu'on 
nomme l'Eglife Univerfelle, parce que 
tous les fidéles qui la compofent ne 
forment qu'un méme corps, fous un 
Chef vifiblc, qui eft le Pape. 

* CONGREGANTE, /. ». Con- 
gréganifte , membre d'une confrairie, 
ou congrégation. Lat. Sodalis, is. 

CONGREGAR , v. a. Affembler , 
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mettre enfemble. Lat. Congregare. 

CONGREGADO, pa, p. f. Af. 

femblé, ée. Lat. Congregatus , a, tum. 
. * CONGREGATORIA, /. :. Le 
méme que Junta ou Congreffo. | 

CONGRESSO , /. 1. Congrès, af- 
femblée de Plénipotentiaires pour trai- . 
ter dela paix. Lat. Congrelus, ús. 

CONGRIO, JS. m. Congre, forte 
de poiffon de mer. Lat. Cosgrus, ¿. 

* CONGRUA , /.f. Titre clérical , 
rente eccléfiaftique , que tout afpirant 
à la Pretrife doit avoir pour fon entre- 
tien. Lat. Congrua portio , onis. 

CONGRUAMENTE , adv. Con- 
grument, d'une maniere congruc, con- 
venabe, conforme. Lat. Congruenter, 

CONGRUENCIA, /. f. Convenan- 
ce, accord, conformité, rapport. L. 
Congruentia , e. 

CONGRUENTE , adj. d'une terim. 
Congru, ue, convenable , propor- 
tionné, ée. Lat. Congruens. : 

CONGRUENTEMENTE , adverb. 
D'une maniére proportionnée , con- 
venable & fufhfante. Voyez Congrua- 
mente, * : 

CONGRUENTISSIMAMENTE , 
adv. fuperl. ‘Très convenablement , 
trés congruement. L. Congruentifime. 

CONGRUENTISSIMO, MA, adj. 
m. ES f. fuperl. de Congruente. Très 
congru, uc, trés convenable, trés 
convenable, trés conforme , très for- 
table. Lat. Congrsentif/onus , a, um. 

CONGRUIDAD, /. f. T. anc. Le 
méme que Congruencia. 

CONGRUO, GRUA, adj. m. ES f. 
Congru, ue, convenable, fortablc, 
compétent. Lat. Congruens. 

* Merecimiento de congruo. Les Théo- 
logiens appellent ainfi l'effet que peu- 
vent avoir les œuvres furmaturelles $e 
bonnes en elles- mémes, maie qui 
étant opérées par un fujet qui eft en 
état de péché mortel, & qui par con- 
féquent ne peut point prétendre aux 
récompenfes éternelles, engagent Dieu 
à lui procurer les fecours dont il a be- 
foin pour fortir de l'étaft malheureux 
od il fe trouve. Lat. JMeritum de con- 


ruo. 

3 CONHORTAR, v. 5. T. peu ufité. 
Conforter, confoler, animer, forti- 
fier, encourager. Lat. Cobortari. Con- 
fortare. 

* CONHORTADO, DA, f. f. Con- 
forté, ée, encouragé, ée. Lat. Co- 
bortatus. Confortatus , a, um. 

* CONHORTE , /. m. Confolation, 
foulagement, fecours. Lat” Cobortd- 
tio. Confortatio , onis. 

* CONHORTOSO, sA , adj. m. ES 
f. T. peu ufité. Confortatif , corra- 
boratif, ve. Lat. Roborans. Corro- 
borans. 

* CONICO, CA, adj. m. €9 f. T. 
de. Géométrie. Conique, qui appar- 
tient au Cone. Lat. Conicus, a, sm. 

Secciones conicas. SeQions coniques. 

t 3 CONJE- 
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CONJETURA, /. f. Conje&ure , 
jugement fondé fur des probabilités. 
Lat. Conjeétura, e. 

* CONJETURABLE, ady.d une ter. 
Conjeétural, ale, que Pon peut fa- 
voir par conjeéture. Lat. Quod con- 
jeétura affequi potefl. 

iCONJETURAR', «. a.' Conjec- 
turer, deviner par eonje&ure. Lat. 
Conjeétura affequi. > 

CONJETURADO , DA , p. f. Con- 
je&uré , ée. Lat. Conjecturá affequu- 


$us, a, um. 

* CONJUDICE , /. ». Adjoint d'un 
Juge. Lat. Socius judex. 

CONJUGACION , /. f. Terme de 
Grammaire. Conjugaifon, infléxion 
des verbes fuivant les modes. Lat. Cox- 
jugatio , onis. 

CONJUGACION, fignifie auffi com- 
araifon d'une chofe avec une autre. 

t. Comparatio , onis. 

CONJUGAL , adj. d'une term. Con- 
jugal, le, qui appartient au mari & 
à la femme. Lat. Conjugalis, e. 

CONJUGALMENTE , adv. Con- 
jugalement', d'une maniére conjugale. 
Lat. Conjugals more. 

CONJUGAR, «. a. T. de Gram- 
maire. Conjuguer. Lat. Conjugare. 

CoNJjUGAR , fignifie auffi compa- 
rer, conférer , confronter une chofe 
avec une autre. Lat. Comparare. 

CONJUGADO , DA, f. f. du v. 
Conjugar. Conjugué, ée. Lat. Con- 
gatus. Comparatus , a, um. 

CONJUNCION , 7. f. Conjon&ion, 
liaifon , union de deux , ou plufieurs 
chofes. Lat. Conjunétio, onis. 

* CONJUNCION. Terme de Gram» 
maire, Conjonétion , particule con- 
jonétive. Lat. Conjunétso. 

* CONJUNCION, en terme d'Aftro- 
nomie , c'eft la rencontre de deux ou 
de plufieurs aftres dans le méme cer- 
cle de Longitude. Lat. Comjunélio. ' 

* CONJUNCIONES MAGNAS. 
Grandes conjon&tions. Les Aftrolo- 
gues appellent ainfi celles de Satur- 
ne & de Jupiter , qui arrivent régu- 
liérement tous les dix-neuf ans, à 
«quelque petite différence prés, 

* CONJUNCIONES MAXIMAS. 
La peinar des Aftrologues appellent 
ain les conjon@ions de Jupiter & 
de Saturne , lorfqu'ils fe joignent dans 

figne de la triplicité ignée, au 
fortir de la triplicité aqueufe. 

CONJUNTISSIMO, MA, adj. m. 

F. fuperl. Très - conjoint, te, très 
intime , trés-uni,, ie. Lat. Conjuncii- 

MUS, A, um. 

CONJUNTIVO, va, adj. m. €S f. 
Conjon&if, ive, qui unit une chofe 
avec une autre. Lat. Conjunctivus , 
B8, unm. 

Conjuncrivo , en terme de 
Grammaire, Conjon&i£ , eft l'optatif 
ou fubjondtif. Lat. Subjunctivus,a,um. 

CONJUNTO, TA; adj. Me ES f. 


? 
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Conjoint, te, jointe, te, uni, ie, 
attaché, ée. Lat. Conjunétus, a, um. 
CONJUNTO. Uni, ie par les liens 
du fang , ou de l'amitié, Lat. Zntimè 
conjunctus. Sub vno, Assem bl : 
CONJUNTO, mélé, incorporé Lui? 
avec l'autre. Lat. Copulatus , a , um. 

* CONJURA , /: f. Le méme que 
Conjuracion ou Confpiracion. 

CONJURACION, /. f. Conjura- 
tion, confpiration des fujets contre 
leur Souverain. Lat. Conjuratio, onis. 

CONJURACION. Le même que 
Conjuro. Le premier n'eft plus ulité 
dans ce fens. 

CONJURADOR , /. »s. Terme peu 
ufité. Conjurateur, conjuré, celui 
qui eft à la tête d'une conjuration , 
ou confpiracion. Lat. Conjuratus , i. 

CONJURADOR. Exorcifte. 

CONJURAMENTARSE , v. r. T. 
peu ufité. Se jurer le fecret l'un à 
l'autre, faire ferment de refter unis. 
Lat. Conjurare. Sacramento fe obfirin- 


gere. 

CONJURAMENTADO , DA , f.p. 
Juré, ée l'un à l'autre. Lat. $acra- 
mento obflricdfus , a, um. 

CONJURAR, v. a. Conjurer , exor- 
cifer, chaffer le démon. Lat. Sacris 
conjurationibus ES exorci[mis demonem 
percellere. 

CONJURAR. Conjurer, prier in- 
ftamment. Lat. Obteflari. Obfecrare. 

CONJURAR, au figuré. Conjurer, 
fe liguer , fe bander contre quelqu'un, 
ou contre quelque chofe , en parlant 
des élémens. Lat. Confpirare in ali- 
quem. 

CONJURAR , Y. #. Conjurer , con- 
fpirer contre un Souverain. Lat. Con- 
jurare. 

CONJURARSE, v. r. Se confé- 
dérer , fe liguer enfemble contre 
un Souverain, pour lui ôter la vie, 
on le dépoffeder de fon état. Lat. 
Conjurare. | 

CONJURADO, DA, p. p. du v. 
Conjurar dans toutes fes acceptions. 
Conjuré , ée. Lat. Conjuratus., a , um. 

CONJURO, /. m.: Conjuration , 
Exorcifme, priéres dont l'Eglife fait 
ufage pour conjurer les poffedés , les 
orages, les tempétes , &c. Lat. Exor- 
cifmus , i. 

* CONJURO. Conjuration, char- 
mes , caractères magiques. Lat. Dire, 


arum. 

CONLLORAR , «. ». Pleurer deux 
ou plufieurs enfemble, fe condou- 
loir des peines, des chagrins d'au- 
trui. Lat. Co f. 
. * CONLOAR , v. a. T. anc. Louer 
conjointement avec autrui. Lat. Con- 
laudare. 


CONMIGO , adv. Avec moi. Lat. 


ecum. A 
CONNATURAL , adj. d'une term. 


Naturel , le, inné, ée, né, ée avec 
nous, qui nous eft propre. Lat. I 


x 


T. peu ufité. 


CON 


natus, A naturü infitus, a, uen, 

* CONNATURALMENTE, ado, 
Naturellement , conféquemment à la 
nature d'une chofe. Lat. Ex nature 
legibus. 

CONNATURALIZARSE , o. r. Se 
faire naturalifer , acquerir les privi- 
léges & les droits des naturels d'un 
pays. Lat. Albo civium ad/cribi. 

* CONNATURALIZARSE. S'accou- 
tumer à une chofe, fe naturalifer- 
avec elle, fela rendre familiére par 
la coutume € l'habitude. Lat. 4f- 


Jueferi. 
CONNATURALIZADO, DA, f. f. 


du verbe Connaturalizarfe dans tou- 
tes fes acceptions. Naturalifé, ée. 
Albo civium ad/criptus, a , um. 

CONNEXIDAD , /.£- Connexité, 
rapport , liaifon: on prononce lx 
comme cf. Voyez Connexion. 

CONNEXION , J. f. Connexion, 
rapport, liaifon, enchainement d'u- 
ne chofe avec une autre. Lat. Com 
nexio, onis. 

CONNEXO, XA, adj. m. ES f. 
Connexe, lié, ée, uni, ie, dépen- 
dant, te, enchaîné, ée avec un au- 
tre. Lat. Connexus , a, um. 

CONNIVENCIA, /: f. Conniven- 
ce , diffimulation, tolérance, con- 
fentement , permiífion tacite. L. Con 
niventia , æ. 

* CONNOTATIVO , adj. Terme 
de Grammaire. Connotatif , ive , dif- 
tinétif, ive, dérivé, nom qui ef . 
formé de quelque nom primitif. Lat, 
Connotativus , a, wm. 

CONNOVICIO, /. m. Compagnon 
de noviciat. L. Zn probatione focius, ts. 

* CONNUBIAL, adj. d'une: term. 
Nuptial, le, matri- 
monial , le, tout ce qui a rapport à 
un mariage, à une noce. Lat. 
nubialis. Conjugalis, €. . 

* CONNUMERAR, ©. a. Compter, 
nombrer, mettre une chofe au rang 
des autres, à caufe de la reffemblan- 
ce qu'elle a avec elles. Lat. Armst- 
merare. 

CONNUMERADO, DA, p. paf. 
Compté, ée, rapporté, ée. Lat. 4»- 
numeratus, a, UM. ) 

* CONNUSCO , adv. Le méme 
que Connofotros. Avec nous, Le pre- 
mier n'eft plus ufité. Lat. Aobifcus. 

CONO , /. m. Terme de Géomé- 
trie. Cone. Figure folide formée pat 
la révolution d'un triangle rectangle 
autour d'un des cótés qui forment 
l'angle droit, & quia un cercle pour 
bafe. Il y a des cones droits , & des 
cones obliques. Lat. Conus, i. 

* CONO, en terme d'Optique. Co- 
ne, c'eft la pointe de la piramide lu» 
mineufe, qui aboutit à l'endroit où 
fe fait la vifion. 

CONOCEDOR ,./. ». Connoiffeur , 
qui fe connoit à quelque chofe. Lat. 
Cognitor , oris. 

- CoNo» 
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CONOCEDOR. On appelle ainfi 
dans quelques Provinces d'Efpagne , 
furtout en Andaloufie, celui qu'on 
appelle en Caftille Mayoral de las 
œacadas à toradas. Maitre Berger , ou 
Bouvier. Lat. Opilio, onis. k 

CONOCENCIA, /. f. Le méme 
que .Conocimiento. Le premier n'eft 
ufité que parmi le bas peuple. 

CoNoCENCIA. Connoiffance , liai- 
fon , amitié. Lat. Necefítado. Fami- 
liaritas. 

CONÓCENCIA. Ce mot eft pris 
dans le méme fens que Confeflion, 
mais il n'eft plus ufité. Lat. Confe/- 

07115. 
CONOCER, v. a. Connoitre , dif- 
tinguer un objet d'un autre. Lat. 
Cognofcere. 

CONOCER. Connoitre quelqu'un , 
avoir quelque habitude avec lui. L 
Familiariter cum aliquo verfari. 

CONOCER. Connoitre , diftinguer, 
appercevoir. Lat. Agnofcere. 

CONOCER. Prévoir. Lat. Pre- 
videre. AES 

CONOCER. Connoitre , fçavoir 
comprendre, pénétrer les qualités , 
les circonftances , l'effence, ou la 
nature d'une chofe. Lat. Per/picere. 

CONOCER. Connoitre, compren- 
dre, entendre, fcavoir. L. Moftere. 

CONOCER. Connoitre, éprouver, 
fentir. L. Zntelligere. Sentire. 

CONOCER. Connoitre une femme 
charnellement. L. Rem babere. 

CONOCER. Connoitre , fe dit pour 
marquer qu'un moribond entend en- 
core ce qu'on lui dit, & connoit les 
perfonnes qui le fervent. Lat. Men- 
Je nondum deflitui. 

CONOCER. Se prend aufli ponr 
confefler fon crime. Lat. Rem Je 


fateri. 

Ex. Conocio fu pecado, conocio fu 
delito. Yl a avoué fon péché, il a 
avoué fon crime. 

Conocer de una cofa. Connoitre d'u- 
. me caufe , en être le juge. Lat. .Judi- 
cem federe if ca | 
. Dar à conocer. Faire connoitre un 
homme , l'introduire chez quelqu'un. 
Lat. Aliquem introducere. 

Dar à conocer. Manifefter , décou- 
vrir quelque chofe qui étoit cachée. 
Lat. Aotum aliquid facere. 

Dar à darfe à conocer. Se faire con- 
noitre, montrer par quelque action 
fes bonnes ou fes mauvaifes qualités. 
Lat. Manifeftare fe. 

CONOCIENTE, $. acf. du ver- 
be Conocer. T. peu ufité. Connoif- 
fant. Lat. Cognofcens. 

CONOCIDO , DA, f. p. du verbe 
Conocer , dans toutes fes acceptions. 
Connu, ue. L. Cognitus ; a, um. 

Conocipos: Ce mot employé 
comme fubftantif, fignifie amis. Lat. 
Noti. 

Hombre conocido. Homme connu, 
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diftingué par fa naiffance , on par le 
rang qu'il occupe. Lat. Homo con/pie 


cuus. 
Mas conocido que la ruda. Plus con- 
nu que la rué, fe dit d'une chofe, 
cu d'une perfonne que tout le mon- 
de connoit. Lat. JNulli non cognitus. 
CONOCIBLE , adj. d'une term. 
Connoiffable. Lat. Cognofcibilis, e. 
CONOCIDAMENTE , adv. Clai- 
rement , évidemment, nettement, ma- 
nifeftement, notoirement. Lat. Per- 


Jpicue. 

CONOCIDISSIMO , MA, adj. t. 
£9 f. fuper. Très connu, ue, trés 
notoire. Lat. ANoti/frmus , a, um. 

+ CONOCIMIENTO , f. ». Dif- 
cernement , connoiffance , intelligen- 
ce, connoiffance pratique & certaine 
des chofes. Lat. Cognitio , Bnis. 

CONOCIMIENTO. Se prend aufli 
pour amitié , liaifon. Lat. Vecefítudo, 
Familiaritas , atis. 

CONOCIMIENTO , en terme de 
pratique, l'adion de connoitre des 
caufes , connoiffance, jugement d'u- 
ne caufe. Lat. Cognitio. 

CONOCIMIENTO. Reconnoi(fan- 
ce, ade par lequel on reconnoit 
avoir reçu quelque chofe. Lat. 4Ac- 
cepte pecunie fyngrapba. 

* CONOIDE , /. f. terme de Géo- 
métrie. Conoide. Corps folide formé 
par la révolution d'une parabole ou 
d'une hyperbole autour de fon axe. 

CONORTAR. Voyez Conbortar. 

CONORTE. Voyez Conborte. 

CONOSCER , «. a. Voyez Conocer. 
Le premier n'eft plus ufité. 

* CONQUERIDOR , RA, /. m. 
€9 f. Le méme que Conqwuiflador. 

- CONQUERIR , v. a. Le méme 
que Conquiftar. Le premier n'ef plus 


te. 

CONQUISTA , /. f. Conquéte, 
l'ation de conquérir, ou la chofe 
conquife. Lat. Bello partum. 

CONQUISTADOR , /. ». Conqué- 
rant, Capitaine qui fait des conqué- 
tes par la force des armes. Lat. Po- 


pulorum or. 
CONQUISTAR , ©. a. Conquérir, 


Armis populos fubigere. 
CoNQUISTAR. Gagner.la volon- 
té, l'affe&ion , l'amitié de quelqu'un. 
CONQUISTADO , pa, p. hi du 
verbe Conquiflar , dans toutes {es ac- 
ceptions. Conquis, ife. Lat. P;cíus, 


a, «n. 
"* CONREAR , v. a. T. anc. Voyez 


Biner. 
* CONSABIDOR,, f. #1. Confident , 
celui qui fçait, qui connoit conjoin- 


tres perfonnes doivent faire, dire & 
exécuter. Lat. Confcius , si. 
CONSAGRACION , /. f. Confé- 


Jecratio , onis. 
? 


Consabido. Convesre, marqué, $e ti-comni= tm. pia person né . 


€) ANe to» sabido. 


Ya pPreerte- cuvriabidta " 





fe rendre maître par les armes. Lat. | / 





tement avec un autre, ce que d'au- 


cration, action de confacrer. L. Cox- 


N y 
CON 331 


CONSAGRACION. On appelle ainfi 
par excellence celle du corps & du 
ang de J. C. fous les efpéces du 
p & du vin, en vertu des paro- 
es Sacramentelles que le Prêtre pro» 
nonce. Lat. Confecratio , onis. 

* CONSAGRAMIENTO , /. 1. Le 
méme que Cox/agracion. 

CONSAGRAR, v. a. Confacrer, 
rendre une chofe fainte , facrée, pat 
exemple, une Eglife, un Autel &c. 
Lat. Confecrare. 

CONSAGRAR. Confacrer. Conver« 
tig le pain & le vin en la propre 
fubftance & corps de Jéfus - Chrift, 
par la vertu des paroles facramen- 
telles. Lat. Confecrare. IMignifie auf. 
fi Sacrer un Roi, un Evéque. 

CONSAGRAR, Confacrer, dédier, 
dévoüer à Dieu. L. Devovere. 

CONSAGRANTE , p. acf. Confa- 
crant, qui confacre. Lat. Confecrans. 

CONSAGRADO , DA, p. p. du v. 
Confagrar dans toutes fes acceptions. 
Confacré , éc. L. Confecratus , a, um. 

CONSANGUINIDAD, /. f. Con- 
fanguinité , parenté qui vient du fang. 
Lat. Confanguinitas , atis. 

CONSANGUINEO , NEA , adj. 16. 
€ f. Confanguin , ne, fe dit de ceux 
qui font unis par les liens du fang. 
Lat. Confanguineus , a, um. 

CONSCRIPTO , adj. Confcrit, qui 
eft écrit avec un autre. Lat. Confcri- 
pius , a, um. | 

* CONSECTARIO. V. Corolario. 

CONSECUCION , /f. f. Jouiffan- 
ce, gain, acquifition de ce qu'og 
défiroit. Lat. Confecutio, onis. 

CONSECUTIVAMENTE , adv. 
Confécutivement , tout de fuite. Lat. 
Continenter. 

CONSECUTIVO , va, adj.m.EJ f. 
Confécütif, ive, qui fuit immédla- 
tement un autre , immédiat, te, 
fubféquent, te. Lat. Confequens. Suba 


equens. 

CONSEGUIMIENTO, /. m. Le 
méme que Confecucion. Le premier eft 
peu ufité. 

CONSEGUIR , «. a. Obtenir, avoir 
ce qu'on demande./Lat. Confegui. Af 


equi. 
' CONSEGUIDO , DA, p. p. Obte- 
nu, ue. Lat. Confecutus , a, um. 
CONSEJA, ff. Conte, fable, 
Apologue qui renferme un fens mo- 
ral Lat. Fabula, «. Apologus , i. 
Æj"lobo eflá en la confeja. Le loup 
eft dans la fable, Phrafe pour ex- 
primer que fous le manteau de l'a- 
mitié, on cache fouvent de mauvais 
deffeins. Lat. Latet anguis in berbá. 
El lobo eftá en la confeja. On fe fert 
aufh de cette phrafe lorfque croyant 
qu'une perfonne eft abfente , on par- 
le mal d'elle, & qu'elle arrive à 
tems pour entendre les mauvais dif- 
cours qu'on tient fur fon compte. 


Lat. ; ulá, 
ds * CONSE. 
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* CONSEJADOR , f. 1. Le méme 
que 4Acoxfejador. 
CONSEJAR, «e. a: V. Aconfejar. 
* CONSEJERAMENTE , adv. T. 
anc. Sagement , prudemment, mú- 
rement , judicieufement. L. Sapienter. 
Conjultà. Confideratè. : 
CONSEJERO, /. m. Confeiller, 
qui confeille. Lat. Monitor, oris. 
CONSEJERO. Confeiller, Magif- 
trat d'un Confeil, ou d'une Cour 
Souveraine. Lat. Confiliarius , ii. 
CONSEJERO DE EsTADO, de Caf- 
Silla, de Indias. Confeiller d'Etat, 
de Caftille, des Indes. 
CONSEJIL, T. de Bohémiens. 
Femme puMique , ou proftituée. Lat. 


ortum , 1. 

CONSEJO, f. m. Confeil, avis, 
fentiment qu'on donne fur ce qu'on 
propofe. Lat. Confilium, ii. 

CoNsEJo. Voye, moyen pour ob- 
tenir une chofe. Lat. Via, «e. 

CONSEJO. Confeil, tribunal fou- 
verain eompofe de différens Miniftres. 
Lat. Confilium , i. Senatus, dis. 

ConsEJo. Confeil, on appelle ainfi 
en Efpagne le lieu où réfident les Tri- 
bunaux. Lat. Curia, e. 

CONSEJO, en jargon. Maquereau 

fin, rufé, qui entend fon métier. Lat. 
Mango, onis. 
CONSENTIDOR , RA, adj.m. ES 
f. Confentant , te, qui confent à ce 
qu'un autre veut , qui fouffre, qui 
tolére. Lat. Confentiens.  * 

CONSENTIMIENTO, /. .1n. Con- 
fentement , approbation. Lat. Con/en- 
Jus, ús. - 

CONSENTIR, v. a. Confentir , 
acquiefcer, adhérer à quelque chofe. 
Lat. Confentire. es. toj. bor clans for 

CONSENCIENTE , p. a. du verbe 
Confentir. Confentant, qui confent , 

ui fouffre , qui tolére. Lat. Cur- 

tiens 


entiens. 
^ * Refr. Hacientes y confencientes me- 
yecen pena igual. Ceux qui fe rendent 
fauteurs d'un crime , méritent la mé- 
me peine que ceux qui le commettent. 

CONSENTIENTE , p. a. du verbe 
Confentir. Voyez Confentidor. Le pre- 
snier eft peu ufité. 

CONSENTIDO, DA, f. p. Con- 
fenti , ie, permis, fe. Lat. Admif- 
Jus, a, um. 

CONSENTIDO. Enfant gáté. Lat. 
Nimiá indulgentià depravatus puer. 

CONSENTIDO, 0 CONSENTIDOR. 
Cocu volontaire. Lat. Homo uxorius. 

CONSEQUENCIA, /. f. Confe- 
quence , fuite d'une a&ion , ou detel- 
de autre chofe. Lat. Confequentia, e. 

CONSEQUENCIA.Conféquence,im- 
portance , poids, force. Lat. Pordus, 
eris. Momentum , i. 

Traher à confeqüencia , en confeqüen- 
cia, 0 por confeqtencia. Allégmer pour 


-exemple, citer pour exemple, Lat. Js. 


exemplum aliquid adducere. 





CON 
CONSEQUENTE,/.:5. Conféquent, 


on appelle ainfi le fecond terme d'un 
rapport ou d'une proportion. Lat. Con- 


fequens. 
CONSEQUENTE. Conféquent, fui- 


vant, qui vient à la fnite d'un autre. 

CONSEQUENTEMENTE, «do. 
Conféquemment, en conféquence.Lat. 
Confequenter. 


CONSERGE , /. t. Concierge, ce- 
lui ou celle qui a la garde d'un hó- 
tel, d'un château, d'un palais, d'une 


prifon, de la comédie. Lat. Cuflos,odis. 


CONSERVA, /. f. Conferve , efpé- 


ce de confiture féche. Lat. Sulgama , 
OY UM, 

Ir à caminar en conferva. Aller de 
conferve , en terme de mer, aller en 
compagnie. 
in vid. 


tion, fubfiftance, durée d'une chofe. 
Lat. Confervatio , onis. 


CONSERVADOR , /. ::. Conferva- 


teur, défenfeur , prote&eur, gardien. 
Lat. Cuflos , odis. Confervator-, oris. 
Juez confervador. Juge conferva- 


teur. C'eft un Juge prépolé pout pren- | 
dre connoiflance des injures & des of- 
fenfes faites aux Eglifes , aux Monaf- 


téres, & aux perfonnes Ecciéfiaftiques. 
Lat. Confervator Judex. 


Lat. Mutud fefe tueri 
CONSERVACION , /. f. Conferva- 
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grand , exceflif. Lat. Zngens, tir. 
CONSIDERABLE. Confidérable , 
grand, important. Lat. Res magi 


momenti. 

CONSIDERACION , /. f. Confidé- 
ration, reflexion , méditation. Lat. 

alio , onis. 

CONSIDERACION. Confidération , 
prix, valeur, importance. Lat. /Mo. 
mentum , pondus, 

CONSIDERACION. Confidération, 
attention , reflexion. L. Attentio, onis. 

* CONSIDERACIONCILLA, /. 
dim. de Confideracion. Confidération 
legére, & peu importante. Lat. Levis 
ac exigua contemplatio , oni;. 

CONSIDERADAMENTE , ado. 
Confidérément, avec circonfpe&ion, 
prudemment , judicieufement , müre- 
ment. Lat. Confideratè. Conjuls?. 

CONSIDERAR, o, a. Confidérer, 
examiner avec reflexion. Lat. Coxfde- 


rare. : 

CONSIDERADO, pa, p. p. Con-- 
fidéré, ée, examiné, ée avec re- 
flexion. Lat. Confideratus, Animo ver- 


fatus, a, sm. 


CONSIDERADO. Qui penfe 7 
refléchit fur ce qu'il fait, on dit, 
homme d'efprit. L. Prudens. Attentus. 

* CONSIERVO , /. m. Compagnon 
d'efclavage, de fervitude. Lat. Com 


* CONSERVADURIA, /. f. L'em- | /erous 


*ploi de JUR Confervateur. 


CONSERVAR , v. a. Conferver, 
garder avec foin, maintenir en fon en- 
tier. Lat. Servare. Confervare. 

CONSERVAR. Confire des fruits , 
les mettre en conferve. Lat. Saccharo 
condire. 

CONSERVANTE , p. a. du verbe 
Confervar. Confervant , qui conferve. 
Lat. Confervans. 

CONSERVADO , DA, p. p. Con- 
fervé, ée, gardé, ée. Lat. Servatus. 
Conferoatus , a, um, 

CONSERVATIVO, vA, adj. m. 
€? f. Qui garde, qui maintient & 
qui en conferve une autre. Lat. Con- 


ervans. 
viales M re ; So f. Induit , 
privilége Apoítolique , pour avoir un 
Juge Confervateur. Lat. Judicem tu- 
telarem diligendi fibi prevogativa , «e. 
CONSERVATORIAS. Lettres & dé- 


péches que livrent les Juges Confer- [ 


vateurs aux parties qui les requiérent. 
Lat. Judicum tutelarium littere. 
CONSERVATORIO , &1A , adj. m. 
ES f. Qui conferve, qui garde, qui 
maintient. Lat. Confervans. 
CONSERVERO, Ra, /. t. EJ f. 
Celui ou celle qui fait des confitu- 
res appellées- conferves. Lat. Bella- 


rius y ii. 

CONSIDERABLE, adj.d une term. 
Confidérable, qui mérite d'étre confi- 
déré, eftimable, de conféquence.Lat. 
Confiderandus. Confpicuus. 

CONSIDERABLE. Confidérable , 


S5 
* CONSIGNACION , /. f. Deftina. 
tion , edis Lat. Confgnatio , oni: 
- CONSIGNAR, v. a. Configner, 
afligner , dépofer, mettre en dépôt, 
deftiner, défigner. Lat. Com/mnare. 
Afgnare. Deflinare. Deponere. 

CONSIGNADO, DA, p. f. Con- 
figné, ée. Lat. Confgnatus, a, um. 

* CONSIGNATORIO , /. m. Dé. 
pofitaire, qui a de l'argent ou telle 
autre chofe en garde, en dépót. Lat. 
Sequefler , tri. 

CONSIGO , adv. Avec foi, en 
foi - même , avec lui-même. Lat. 
Secum. 

CoNsIGO. Se prend quelquefois 
pour enfemble, en confhagnie. 

No las lleva, à no las tiene todas con- 


figo. Il craint d'être traverfé, & de ne 


pas réuffir dans fon entreprife, 

CONSIGUIENTE, adj. d'une term. 
Voyez Confequente. | 

Îr, proceder, o fer confguiente. Etre . 
conféquent dans fes difcours, dans fes 
actions & dans fes entreprifes. 

Por el confiuiente. Façon de parler 
adverbiale, en conféquenee , par con- 
lequent. Lat. Confequenter. 

CONSIGUIENTEMENTE, adv. 
Conféquemment , en conféquence, par 
une fuite néceffaire. L. Con/equenter. 

* CONSILIARIO , f. an. Confeiller, 
qui donne des confeils àautrui. Lat. 
Confilsarius , ii. 

CONSILIARIO. Celui qui prend 
confeil d'autrui, Il n'eft plus ufité 
dans ce fens. 

CoN- 
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CoNsILIARIO. On appelle ainfi 
dans les Univerfités , dans les Collé- 
ges, dans les Confrairies les adjoints 
qu'on nomme pour aflifter de leurs 
eonfeils celui qui eft à la téte de la 
Communauté. Lat. Admonitor, oris. 

* CONSILIATIVO, v A, adj.m.€9 f. 
T. anc. Qui a rapport au confeil , ca- 
pable de donner confeil. Lat. Conf- 
lium praebens , tis. 


ce, permanence, ftabilité, folidité, fer- 
meté, immutabilité. Lat. Stabilitas. 
Soliditas, atis. 

CONSISTENTE , adj. d'une teri. 
Confiftant , te, folide , permanent, te, 


pr 
CONSISTENCIA , f. f. Confiftan- - 


CON 


CONSOLDAMIENTO, /.1. Voyez 
Soldadura. Le premier eft peu ufité. 
CONSOLIDA , /. f. Confoude, 


plante. Lat. Sympbytum petreur.: 


** Confolida Real. Grande Confou- 


de, plante. Lat. Deipbinium , ii. 


CONSOLIDACION , f. fF. Terme 
de Médecine. Confolidation. Se dit 
de la réunion des lévres d'une playe; 


quand elle commence à fe cicatrifer; 


& aufli union, incorporation d'une 


chofe qui étoit défunie , féparée d'u- 
ne autre. Lat. Glutinatio. Conglutina- 


$10, ont. 
CONSOLIDAR , v. a. Confolider , 


fouder , unir , joindre, affermir, 
rendre dur, folide, fortifier, afín- 
rer, arrêter, aggréger, incorporer. 
Solidare. Firmare. Aggregare. Adjun- 


gere. 
CONSOLIDADO , DA, f. p. du 






durable , ftable. Lat. diabilis , e. Per- 


MAnens. | 

CONSISTIR, v. ». Confifter , ré- 
fider, être , exifter. Lat. Conjlare. 
Conf 


ere. 

CONSISTORIAL, adj. d'une term. 

Confiftorial,le, qui appartient au Con- 

[iftoire. Lat. 4d Coni Gant, tis. 
CONSISTORIALMENTE , adv. 

Confiftorialement, en Confiftoire. L. 

Senatu/jconfuitd. 


CONSISTORIO, /. m. Confiftoi- 


re. Confeil, Tribunal où l'on juge 
les caufes eccléfiaftiques, civiles & cri- 
minelles. Lat. Senatus , ús. 

CONSISTORIO. On appelle ainfi 
dans quelques villes d'Elpagne , l'af- 
femblée ou le Confeil ' compofé des 
Magiftratg qui les gouvernent. Lat. 
Publicum Confilium , ti. 

CoNsisTORIO. Confiftoire. Af. 
femblée du Pape & des Cardinaux. 
Lat. acri Collegii Senatus. 


CONSISTORIO. Confiftoire. Audi- 
toire, nom qu'on doune aux palais 
& maifons de ville où l'on rend la 


juftice. Lat. Curia, e. Senatus , ds. 


CONSOLACION , /. f. Confola- 


tion. Voyez Confuelo. 

CONSOLADISSIMO , MA, adj. m. 
ES f. fuperl. Trés confolé, ée. Lat. 
Solatio valdà affedíus , a, um. 

CONSOLADOR , 2A , aij. m. ES f. 
Confolateur, confolatrice, celui ou 
celle qui confole. Lat. Solator , oris. 

* CONSOLANTISSIMO, MA, adj. 
m. ES f. fuperl. Très confolant , te. 
Lat. Magnum afferens folatium. 


CONSOLAR , v. a. Confoler , fou- 
lager , adoucir, diminuer l'afMiétion 


de quelqu'un. Lat. Solari. 
CONSOLAR. Conforter, animer, 
mfpirer du courage. L. Confortare, 
CONSOLARSE , v. r. Se conloler, 
Íupporter les maux & les peines avec 
patience. L. Recreari. Refici. 

. CONSOLADO,, DA, f. p. du ver- 
be Confolar , dans fes'acceptions. 
Confolé , ée. Lat. Solatio afeétus,a, uns. 

CONSOLATIVO, v A, adj. m.€7 7. 
Coniolant , ante. L. Solatium afferens. 
CONSOLATORIO, RIA, adj. m. 
€9 f. Confolatoire, propre à confo- 
ler. L. Solutiwum afferens. 
Tom. I. 


verbe Confolidar dans toutes 









es ac- 
Lat. Soli- 


UM. 
* CONSONAMIENTO, /. tm. Le 


ceptions. Confolidé , ée. 


datus, a, 


méme que Confomancia. Le premier 
eft peu ufité. 


CONSONANCIA , /./. Confonan- 


ce, accord de deux ou de plufieurs 
fons. Lat. Concentus , às. 


CONSONANCIA.  Correfpondan- 


ce, accord , conformité de fentimens 
entre deux ou plufieurs perfonnes. 
Lat. Confenfus, ús. 


* CONSONANTADO, DA, adj. 


m. ES f. T. de Poéfie. Se dit des 
vers qui ont des Confonantes au 
lieu d'Affonantes. L. Confonus, a , um. 


* CONSONANTE , /. m. T. de 


Poéfie. Confonance, rime. L. Con- 


onancia, e. 

CONSONANTE , adj. d'une term. 
Confonant, te, correfpondant , te, 
qui s'accorde , qui eft conforme à un 
autre. Lat. Confonus, a, um. 

Letras Confonantes. Lettres Con- 
fonnes. On appelle ainfi toutes les 
lettres de l'Alphabet qui ne font point 
voyelles, à l'exception de PH, qui 
eft une afpirée. On les divife en 
muettes & liquides. Lat. Litter; Con- 
onantes. 

CONSONAR, v.». T. peu ufité. 
S'accorder, étre d'accord , en parlant 
d'un inftrument de mufique. Lat. Con- 


fonare. 


CONSONAR. S'accorder, conve- 
nir, être conforme, quadrer, fe rap- 
porter. Lat. Convenire. Quadrare. 

CONSONO, Na, adj. T. de Mufi- 
que. Qui eft d'accord, en parlant d'un 
inftrument. Lat. Confomus, a, wm. 

Consono. Signifie aufli convena- 
ble, correfpondant , conforme, d'ac- 
cord avec un autre. Lat. Confonus. Con- 
veniens , ensis. 

CONSORCIO, /. ts. Participation 

la bonne ou à la mauvaife fortune. 
‘at. Confortium , ii. 


CONSURTE , J. m. Compagnon 
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dans la bonne & dans la manvaile for” 
tune. Lat. Comfors, tis. 

CoNSORTE. Conjoint, fe dit par- 
ticuliérement de deux perfonnes ma- 
riées. Lat. Conjugii confors , tis. 

CoNsoRTE. Se prend aufh pour 
Complice. Lat. Jn eodes crimine cora 


fors. 

* CONSPICUO, CUA, adj. 5. ES 
f. Vifible, qu'on voit, qui eft và, 
confidérable, illuftre, remarquable, 
diftingué, ée, apparent, te, éclatant, 
te, levé , ée, grand , de. Lat. Cos- 
Jpicuus. Clarus, a, um. Tiluftris , e. 

CONSPIRACION, /. f. Confpira- 
tion, conjuration , cabale , complot. 
Lat. Con/piratio. Conjuratio , onis. 

CONSPIRADOR, /. ».. Confpira- 
teur, qui confpire contre le Prince 
ou contre l'Etat. Lat. Conjuratus , 5. 

CONSPIRAR , «.». Confpirer, s'u- 
nir, s'accorder, fe liguer, conjurer 
contre le Prince ou l'Etat. Lat. Coz- 
Jpirare. | 

CoNSPIRAR. Confpirer, concou- 
rir, faciliter. Lat. Concurrere. 

CONSPIRADO, pa, A p. Conf- 
piré, ée, conjuré , ce. Lat. Conju- 


ralus , A, um. 
CONSTANCIA ,/: f. Conftarice , 


‘courage, fermeté , réfolution , affu- 


rance. Lat. Conflantia, e. 
CONSTANTE, adj. d'une term. 
Conftant, te, folide, ftable, perma- 
nent, te. Lat. Conftans. ; 
CONSTANTEMENTE, adv. Con- 
ftamment, certainement, indubita- 
blement. Lat. Conflanter. Certo. ; 
CONSTANTISSIMAMENTE , 
ado. fuperl Très conftamment, très 
fermement, très réfolument. Lat. Cor- 


ant feme. 

CONSTANTISSIMO , MA, adj. 
"m. 4 Juperl. Très conftant, te, 
trés réfolu, ue, très ferme. L. Cor. 
flantiffónus , a, sam. 

CONSTAR , v. imp. Etre certain, 
évident & manifefte, apparoitre, pa- 
roitre. Lat. Conflare. Per/picuum effe. 

CONSTAR, v. s». Etre compolé, 
être formé. Lat. Confidre. 

Ex. Ejle Regimiento confla de quin- 
ientos bombres. Ce Régiment eft com- 
pofé de 1500 hommes. 

CoNsTAR. Signifie auffi dépendre, 
confifter en. Lat. Pendere. Confiftere. 

CoNsTAR. En terme de potflie, . 
Etre parfait , avoir le nombre de pieds 
& la mefure néceffaire. Lat. Con/lare, 

CONSTANTE, p. o. du verbe Con- 
flar dans fes acceptions. Conftant,vrai. 
certain. Lat. Conuflans. 

CONSTELACION, /. f. T. d'At- 
tronomic. Conftellation, aflemblage 
de plufieurs étoiles. Lat. Conflellatio, 
onis. 

CONSTELACION. Se prend auffi 
pour climat., ciel , température de 
l'air. Lat. Cœelsn , i. 

CONSTERNACION, /. f. Con- 

V v fterna- 
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ternation , étonnement , abbattement 

de courage, accablement, terreur, fra- 

yeur, épouvante, trouble. Lat. Con- 
ernatio , omis. 

CONSTERNAR , ©. a. Confterner, 
étonner, abattre le courage, effrayer, 
allarmer , épouvanter , troubler. Lat. 
Conflernare. 

CONSTERNADO , DA, f.p. Conf- 
terné , ée, abbattu , ue. 

* CONSTIPACION , /. f. Reffer- 
rement des pores, qui empéche la 
tranípiration infenfible. Lat. Cu£i; mea- 
duum interclufto , onis. 

CONSTIPAR, ©. a. Refferrer les 
pores, au point d'empécher la tranf- 
piration infenfible. Lat. Poros ad/trin- 


gere. 
CONSTIPADO, DA, f. p. Ref- 
ferré, ée, rétréci, ie. Lat. Adfric- 


" BUS, a, Me 

CONSTITUCION , /. f. Conftitu- 
tion, ordonnance, loi, réglement. 
Lat. Statutum , i. 

CONSTITUCION. Conftitution , 
ce mot fe prend quelquefois pour or- 
dre, arrangement, difpofition, fyf- 
téme, état des chofes, des affaires. 
Lat. Status, ds. 

CONSTITUIR, v. a. Conftituer. 
mettre , établir , ordonner, creer des 
loix pourla conduite d'un Etat. Lat. 
Conflituere. 

CoNsTITUIR. Conftituer, créer , 
impofer une rente, une penfion fur 
quelque chofe. Lat. Fundare. 

CONSTITUIR. Fortifier, affurer. 
rendre ferme, affermir. Lat. Conjla- 
bilire. 

CONSTITUIR. Mettre, placer, éle- 
ver aux dignités, aux honneurs. Lat. 
Conftitusre. 

Conflituir Altares. Drefler , ériger 
des Autels. Lat. Aras flatuere. 

CONSTITUYENTE, p. a. du ver- 
be Conflituir. T. de Pratique. Confti- 
tuant, qui conftitue , qui établit, 
qui fonde quelque chofe. Lat. Conli- 
£uens. 

CONSTITUIDO, DA). f. p. du 
verbe Conflituir. Conítitué, ée. Lat. 
Conflitutus , a, um. 

* CONSTITUTIVO , va, adj.m. 
€9 f. Conftitutif, qui conftitue l'ef- 
fence d'une chofe en Philofophic & en 
Phyfique. Lat. Conflitutivus, a, um. 

CONSTRESIMIENTO , /. t. 
Contrainte, violence , obligation , 
force. Lat. Vis. Coaétio , onis. 

- CONSTRENIR, «. a. Contraindre, 
forcer, obliger par violence, ou par 

uelque confidération qui tient lieu de 
force. Lat. Cogere. Adigere. 

CONSTRENIR.  Signifie auffi , 
étreindre, ferrer, preller. Lat. Con- 
Jlringere. 

CONSTRESIDO, pa, f. p. Con- 
traint, te, obligé, ée, forcé, ée. 
Lat. Coackus. Adaétus,. a, um. 

- CONSTRUCCION , /. f. Conftruc- 
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tion, bâtiment, édifice. Lat. Con. 
flruélio , oris. 

CONSTRUCCION. Conftrudion , 
en terme de Grammaire, Compofition, 
arrangement, liaifon des mots felon 
l'ordre de la Syntaxe. Lat. Perborum 
confirucfio , onis. — . 

CONSTRUIR, ©. a. Conftruire, 
bâtir un édifice. faire quelque bâtiment, 
Lat. Struere. Confiruere. 

CONSTRUIR. T. de Grammaire. 
Traduire un Auteur. Lat. $criptorem 
ad verbum interpretari, 

* CONSTRUPAR , v. a. Violer une 
fille. Lat. Conflruprare. 

* CONSUBSTANCIAL , ad;. d'une 
term. T.de Théologie. Confubftantiel, 

ui eft de la méme fubftance. Lat. Con- 
Jubftantiali ; € 

* CONSUBSTANCIALIDAD, /. f. 
T. de Théologie. Confubftantialite. 
Lat. Confubflantialitas , atis. 

CONSUEGRAR, «v. a. Contraéter 
une double alliance, faire alliance des 
enfans de part & d'autre , devenir mu- 
tuellement beaux - péres , ou belles- 
meres. Conjugia duplicar. 

CONSUEGRO, GRA, /. t. ES f. 
Beau-pére , belle-mére. Lat. Conocer. 

CONSUELDA. Voyez Confolida. 

CONSUELO, /. sn. Confolation, re- 
pos & contentement interieur de l'a- 
me, produit par l'abfence d'un mal, 
ou d'un chagrin qui l'affligeoit. Lat. 
Confolatto , omis. 

* CONSUETAS, /.f. T. de Bre- 
viaire. Commémoration générale qu'on 
fait à Pofficeá la fin de Laudes & de 
Vépres, lorfqu'il eft femi double ou 
fimple, excepté dans certains tems de 
l'année. Lat. Soucforum fuffragia. 

* CONSUETUDINARIO, A14, 
adj. m. € f. Coutumier , iére, qui eft 
de coutume, d'ordinaire, d'habitude. 
Lat. Uju ES confuetudine receptus , 
a, um. 

CoNSUETUDINARIO.Pécheur d'ha- 
bitude. Lat. Coyuetudine peccandi affec- 
tus y Uy Mum. 

CONSUL, /. 11. Conful, premier 
Magiftrat de la République Romaine. 
Lat. Conful, ulis. 

CoNsUL. Conful, on appelle ainfi 
dans les ports de mer celui qui eft 
chargé des intéréts des Commergans 
de fa Nation. L. Conful, lis. 

CONSULADO , /. tm. Confulat, 
Joe de Conful. Lat. Com/ulatu:, 

j. 


CONSULADO. Se prend auffi ponr 
l'année, ou le tems dans lequel un 
homme a été Conful. L. Confulatus. 

CoNSULADO. On appelle encore 
ainfi un Tribunal établi autrefois en 
Elpagne pour juger les affaires réla- 
tives au Commerce. Lat. Magiftra- 
tus ad negotiationem fpectans. 

CONSULAR , adj. d'une term. Con- 
fulaire, qui appartient au Conful. 
Lat. Coxjularis. 


CON 


CONSULTA. Confultation, déli- 
bération fur des affaires qui deman- 
dent de la reflexion. Lat. Con/uita- 
tio , onis. 

CONSULTA. Conférence, repré« 
fentation de bouche, ou par écrit, 
que les Tribunaux font au Roi » lorf- 
qu'il y a quelque emploi vacant par- 
mi eux. Lat. Supplex Senatís ad Prim 
cipem libellus. 

** CONSULTA. Ecrit qui contient 
la repréfentation, ou la propofition 
faite au Sonverain, lequel eft figné 
par le Tribunal ou le Miniftre du- 
quel elle eft émanée. 

** CONSULTA. On appelle encore 
ainfi la coutume qu'a le Confeil d'al. 
ler en corps tous les vendredis rendre 
compte au Roi de ce qui s'eft paflé 
dans le Royaume. Lat. Frequens fena- 
tus apud Regem de rebus politicis con 
Jultatio. 

CONSULTACION, /. f. Le mé- 
me que Con/uita , dans le fens de 
Conferencia. 

CONSULTAR , ©. a. Confulter, 
prendre avis, confeil, ou inftruétion 
de quelqu'un. L. Confultare. 

CONSULTAR. Confulter , délibe. 
rer fur quelque chofe. Lat. Zxire cos 


filium 


: CONSULTAR. ap gri à un 
upérieur ce qui fe pafle dans une 
Seotenticon de re aliqua 


affaire. Lat. 
ere. 

** CONSULTAR. Propofer au Sou 
vetain ceux qu'on juge ue de 
remplir un pofte vaquant. Lat. Alia 
quem ad Principem deferre. 

CONSULTANTE, p. acf. du ver. 
be Confultar, dans toutes fes accep- 
tions. Confultant , qui confulte. Lat. 
Confultor , oris. 

** CONSULTANTE.On appelle en- 
core ainfi la perfonne chargéc de don- 
ner fon avis fur ce que le Confeil a 
délibéré de repréfenter au Roi. 

CONSULTADO, DA. f. f. du v. 
Con/ultar , dans toutes fes acceptions. 
Confulté, ée. Lat. Deliberatus, a, 


un. 
* CONSULTISSIMO, MA, adj. 
me. ES f. Superl. Trés prudent, te, 
trés fage, trés intelligent, te. Lat. 
Confultif/enus , a, um. 
CONSULTIVO , adj. Qui a voix 
délibérative , confultative. 
CONSULTOR, /. m. Confulteur, 
celui à qui l'on demande confeil , ou 
qui en donne. L. Confultor , cris. 
Confultores del Santo Oficio. Conful- 
teurs du S. Office. Ce font certains 
Officiers que l'Inquifition choifit pour 
décider des matiéres qui regardent la 
Foi. Lat. Znquifitionis confultores. 
CONSUMACION, /. /. Confom- 
mation , achevement , fin d'une cho- 
fe. Lat. Confummatio , onis. 
CONSUMACION , fignifie aufli 
achévement , perfeétion d'une chofe, 
derniere 











CON 
derniére main. Lat. Ultimum rei com- 
plementum. 

** Confumacion del Matrimonio.Con- 
fommation du Mariage, le premier 
acte conjugal entre des perfonnes ma- 
riées. Lat. Matrimonii confummatio. 

* CONSUMADAMENTE , adv. 
Parfaitement , entiérement , fans que 
rien y manque. Lat. Perfecte. Com- 


letè. 

CONSUMADISSIMAMENTE , 
Superl. Très parfaitement. Lat. Per- 
Ffectiffimi. 

CONSUMADISSIMO , MA, adj. 
wr. ES f. Superl. Trés confommé , ée 
dans les affaires. Lat. Confummatifh- 


Mus, a, UM. . 
CONSUMADOR, /. 5». Celui qui 

achéve & qui perfe&ionne une chole. 

Lat. Qui manum ultimam operi im- 


st. 
e”, CONSUMAR , o. a. Achever une 
chofe , la perfeétionner , lui donner 
la derniére main. Lat. Con/ummare. 
Ab/folvere. 

Confumar el Matrimonio. Confom- 
. mer le Mariage. Lat. Matrimonium 


eonfummare. 

CONSUMADO, DA, f. p. du v. 
Confumar. Achevé, ée , parfait, te. 
Lat. Abfolutus , a , um. 

CoNsUMADO.  Confommé dans 
les fciences, fort favant. Lat. Con- 
J ummatus, 

* CONSUMADOS. Confommés , 
bouillons que les Apoticaires font avec 
la vipére & autres ingrédiens. Lat. 
Medicatum jufculum , i. 

* CONSUMATIVO , va, adj. m. 
£9 f. Ce qui achéve , qui finit & per- 
fedionne un ouvrage. Lat. Ad exi- 
£m perducens , tis. 

CONSUMIDOR, Ra, adj. m. Ed f. 
Deftru&eur , trice , qui confume , qui 
nfe, qui détruit, qui diffipe. Lat. 
Confumptor , oris. 

CONSUMIR , v. a. Confumer , dif- 
fiper , ufer, détruire, ruiner, redui- 
re à rien. Lat. Confumere. 

CoNsuMIR. Confommer , c'eft 
"lorfque le Prêtre communie à la Mef- 
fe. Lat. Corpus ES /anguinem Domini 


Jufcipere. 

CONSUMIRSE , v. r. Se confu- 
mer , fe ruiner , s'attenuer , s'affliger. 
Lat. Exedi. Tabefcere. 

Confumir fu bazienda. Difliper fon 
bien. - 

CONSUMIRSE. Se confumer , lan- 


ir. 
E CONSUMIDO , DA , f. p. du ver- 
be Confumir dans fes acceptions. Con- 
fumé, ée, miné, ée, ruiné, ée. L. 
Confunsptus, a, um. 

CONSUMIDO. Maigre, fec , exté- 
nué. Lat. Zarguidus. 

Me confumo. Je languis. 

Se confume. 1 languit, elle lan- 


gut 
_Nos confumimos. Nons languiflons, 
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Se confumen. Ils languiffent , elles 
languiffent. 

El tiempo lo confume todo. Le tems 
détruit toutes chofes. 

CONSUMO, /. »s. Confommation 
des vivres. Lat. Efculentorum ES ven- 
dibilium abfumptio , onis. 

** CoNSUMO.On appelle ainf dans 
le Coníeil des finances la retrocef- 
fion que l'on fait en faveur du Roi 
d'un revenu , d'un payement , ou d'u- 
ne obligation. L. Cefro , onis. 

CONSUMPCION, /. fF. T. anc. 
Confomption , atténuation , dépériTe- 
ment d'une perfonne ou d'une chofe. 
Lat. Confumptio, onis. 

CONSUNO, adv. En compagnie , 
unanimement, d'accord, de concert. 
Ce mot n'eft plus ufité. Lat. Una. Si- 
mul. Pariter. 

CONTACTO , /. t. T.de Phyfi- 
que. Contaét. Attouchement de deux 
chofes. Lat. Contaffus , ds. 

CONTACTO, en terme de Géomé- 
trie, point d'Attouchement, le point 
dans lequel deux lignes ou deux f- 
gures fe touchent. Lat. Contactás pun- 
éum , i. 

CONTADERO, RA, adj. m. €S f. 
Comptable, qui fe compte, qui fe 
nombre. L. Nimerandus , a, um. 

* CONTADERO. Lieu étroit, par 
oú les bergers font pafler les trou- 
peaux un à un pour pouvoir les 
compter plus aifément. Lat. Pecua- 
ria in qua pecudes numerantur. 

** Salir 0 entrar por contadero. Paíler 
à la file, les uns aprés les autres. L. 
Per arcfum ingredi , vel egredi. 

CONTADOR, RA, /.t. ES f. Cal- 
culateur, verfé dans l'Arithmétique. 
Lat. Computator , oris. 

CONTADOR. On appelle commu- 
nément ainfi celui qui tient compte 
des droits qu'on perqoit fur l'entrée 
& la fortie de certaines denrées. L. 
Ratiocinator. 

CoNTADOR. C'eft celui que le 
Juge nomme pour liquider les par- 
ta 


ges. 

CoNTADOR. Bureau de comptes, 
oú l'on tient, oú l'on rend les com- 
ptes, & où on les dreffe. Lat, Sub- 
ducendis rationibus conclave deferviens. 

CoNTADOR. Comptoir, table qui 
fert à compter de l'argent. Lat. Vu- 
mmaria menfa. 

CoNTADOR. Efpéce de bureau 
dans lequel font plufieurs féparations, 
pour y enfermer des papiers. Lat. 
Rationum fcrinium , ii. 

CoNTADOR. Jetton pour compter. 


Lat. Calculus , ii. 


CoNTADOR. Le bas peuple ap- 
pelle ainfi un gargotier. Lat. Caupo, 
onis, ; 

** Contadores de Nombramiento.Tré- 
foriers de la troifiéme claffe. 

** Contadores de Refultas. Tréforiers 
de la premiére clafle, 
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WE Contadores de Titulo. Tréforiers 
d: la feconde claffe, 

** Contador general de la diflribucion. 
Celui qui eft à la téte de la Cham- 
bre des comptes où fe fait la diftri. 
bution generale des finances. 

** Contador general de Millones. 
Grand maître des comptes. Lat. Re. 
giarum rationum fupremus Queflor. 

** Contador general de valores. Le 
Chef de la Tréforerie des valeurs. 

** Contador mayor. Grand Tréforiers 

** Contador mayor de cuentas. On 
appelle ainfi chacun des quatre Off. 
ciers quí compofent le Tribunal de 
la grande Trélorerie. 

* CONTADORCITO, /. m. dim. 
de Contador. Pctit compteur, petit 
commis dans le bureau des comptes, 
Lat. Recens officialis rationum , ES fup- 
putationum. 

CONTADURIA , f. f. Chambre des 
comptes ; 1l fe dit de l'office méme. 
Lat. Rationum fubducendurum offi. 


na, d. 

** Contaduria general de la Diftribu- 
cios. Bureau compofé d'un Chcf & 
de differens Officiers, oà l'on tient 
compte des fommes qu'on paye fur 
la caiffe Royale. Lat. Suprema officin 
na expenfarum regiarum. 

** Contaduria general de Millones, 
à del Reyno. Bureau dont l'emploi eft 
le méme que celui du précédent, à 
l'exception qu'on v tient compte des 
fommes que produifent les Octrois 
faits par tout le Royaume. 

** Contaduria general de Valores, 
Bureau compofé d'un Chef & de diffé- 
rens Officiers, od l'on tient compte 
du produit des revenus Royaux. 

Contaduría mayor de cuentas. Tri. 
bunal qui compofe aujourd'hui la 
quatriéme falle du Confeil des fi- 
nances. Il eft compofé de quatre Of. 
ficiers & d'un Fifcal, à la téte dese 

uels eft un Officier du méme Con- 
eil. Il y a dans ce Bureau quarante- 
cinq Tréforiers partagés en trois claf- 
fes, qui ont chacun le méme manie- 
ment. * 

CONTAGIAR , e. a. Empefter , 
infe&er. Lat. Lue inficere. 

CONTAGIO , /. m. Contagion , 
maladie qui fe communique par l'at- 
touchement. Lat. Contagium , ij. 

CoNTAGIO. Figurément , Vice 
qui fe communique parla fréquenta- 
tion des perfonnes vicieufes. Lat. Lues. 

CONTAGION , /. f. V. Contágio. 

CONTAGIOSO , SA, adj. m. ES F. 
Contagieux , eufe , qui fe prend, qui 
fe communique. Il fe dit au propre 
& au figuré. Lat. Contagiofus, a, um. 

CONTAGIOSO. Nuilible, préju- 
diciable , dangereux. Lat. Contagio- 
fus. a, um. | 

* CONTAMINACION ,/:f. Con- 
taminacion, tache, fouillure, cor. 
ruption ; il eft peu ufité au propre, 

va & 
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& il fe prend pour l'ordinaire pour 
vice, corruption des mœurs. Lat. 
Contaminatio , onis. 

CONTAMINAR, v. a. Contami- 
ner, fouiller, infecter fans qu'il y 
paroiffe. Lat. Contaminare. 

** CONTAMINAR , au figuré, cor- 
rompre, alterer une chofe , en tra- 
hiffant ou déguifant la vérité. Lat. 
Depravare. 

CONTAMINAR, v.n. Se prend 
auffi pour fentir mauvais. Lat. Fe- 
tere. 

CONTAMINARSE , v. r. Se fouil- 
ler, fe gâter , fe fâlir, fe corrompre, 
fe noircir de quelque crime. Lat. 
Contaminari. 

CONTAMINADO , pa, f. p. du 
verbe Contaminar, dans fes acceptions. 
.Souillé, de, gáté , ée, fili, ie, cor- 
rompu , ue , noirci , ie de quelque cri- 
me. L. Contaminatus , a, um. 

* CONTANTE , /. m. Jetton dont 

.on fe fervoit autrefois pour compter. 
Lat. Calculus , i. 

CONTANTE. Comptant, argent 
"comptant. L. Prafeus pecunia. 

* CONTANTEJO ,/. m. dim. de 
Contante. T. ilier. Petit argent 
comptant , petite fomme d'argent. 
Lat. Vumeruta pecuniola , e. 

CONTAR, v. a. Compter, hom- 
brer, calculer. L. Numerare. 

CoNTAR. Compter, fupputer , cal- 
culer. Lat. Computare. 

CONTAR. Compter, tenir compte 
de quelque chofe. Lat. 4d rationem 
exigere. 2 

CONTAR. Conter , narrer , faire le 
recit de quelque chofe. Lat. Var- 


- Tarte. 


CoNTA. Recevoir une chofe à la 
“place d'une autre. L. Deputare. 

Contar los bocados. Compter les mor- 
ceaux, reprocher à une perfonne ce 
qu'elle mange. Lat. Prandentem limi: 
eculi$ infpicere. 

Contar los paffos. Rapporter une 
Chofe fans omettre les plus legéres 
circonftances. 

Contar dinero. Compter de l'argent. 

Cuente fled. Comptez. 

Cuente ufled fu dinero. Comptez vó- 
tre argent. 

Es menefler. que cuente. 11 faut que 
je compte. 

No cuente ufled. Ne comptez pas. 

Contar de bilo. Conter de fil en 
aiguille, raconter par ordre. 

Contar à pares. Compter deux à 
deux. 

* Refr. Cada uno cuenta de la fe- 
ría como le vá en ella. Chacun juge 
des chofes relativement à fes intéréts. 

CONTADO, Da, f. p. du verbe 
Contar, dans toutes les acccptions. 
Compté, de. Lat. Numeratus, Nar- 
Yalus, a , um. 

CONTADO. Marqué, de, défigné, 
e , indiqué 9 és. L, Defignatas, 4, UN 
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A CONTADO. Se prend quelquefois 
pour peu, rare, fingulier. 

De contado. Exprefhion adverbiale, 
A V'inftant , fur le champ, fans délai. 
Lat. Statim. Extemplo. | 

** Por fus pa[Jos contados. Expreffion 
adverbiale qui fignifie qu'une chofe 
va fon train fans y être forcée. 

** Ser bien d mal contado, Se dit lorf- 
que quelqu'un dit une chofe qu'on 
ignore, qu'un autre prend en bon- 
ne ou mauvaife part. 

Son babas contadas. Ce font des 
féves comptées , phrafe pour dire 
qu'une chofe eft certaine , claire, 
notoire , comme les féves qu'on vient 
de compter , & qu'on n'en fgauroit 
douter. Lat. Jud patet. 

* Refr. De lo contado come el lobo. 
Brebis comptée, le loup la mange. 

Hacer la cuenta fin la buefpeda. 
Compter fans fon hôte. 

Cuento y razon fuflentan amiflad. Les 
bons comptes font les bons amis. 

* CONTARIO , /. m. T. d'Archi- 
te&ure. Patenótres , fe dit d'une mou- 
lure faite comme de grains de chape- 
let. Lat. Globulus, i. 

CONTEMPERAR, , v. a. Adoucir, 
modérer, mitiger, fléchir. Lat. Le- 
nire. sue 

* CONTEMPLACION , /. f. Con- 
templation, action par laquelle l'a. 
me demeure attentive à la vúe d'un 
objet qui l'occupe. Lat. Contempla- 
tio , onis. 

** CONTEMPLACION. Contempla- 
tion. Les Théologiens myftiques ap- 
pellent ainfi ce degré fublime de P'O- 
raifon, auquel parviennent les ames 
qui font les plus avancées dans la con- 
noiffance, & dans l'amour de Dieu. 
Lat. Contemplatio. 

CONTEMPLACION. Se prend auf- 
fi pour complaifance, refpe& , défé- 
rence, attention, égard, & quelque- 
fois méme pour flaterie. Lat. Reve- 
rentia , e. 

CONTEMPLADOR , /. m. Con- 
templateur , celui qui contemple, 

ui médite , qui confidére les chofes. 

at. Contemplator , oris. 

* CONTEMPLADOR. Se prend auf- 
fi pour flateur , adulateur , complai- 
fant. Lat. Adulator , oris. 

CONTEMPLAR , v. a. Contem- 
pler, confidérer , méditer. Lat. Con- 
templari. Speculari. 

** CONTEMPLAR. Contempler , en 
terme de Théologie myftique, c'eft 
s'occuper de la vüe de Dieu & de 
fes perfections. Lat. Contemplari. 

CONTEMPLAR. Signifie aufli fla- 
ter, complaire à quelqu'un, ne le 
contredire en rien. Lat. Palpare. 

CONTEMPLADO, DA, p. f. du 
verbe Contemplar , dans fes accep- 
tions. Contemplé , ée. Lat. Confidera- 
lus, a, un, 


CONTEMPLATIVO , vA , ad. 
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m, ES f. Contemplatif, ve, médita. 
tif, ve, qui attache fon efprit à mé. 
diter, à admircr l'Etre fupréme. L. 
Contemplator , oris. 

CONTEMPLATIVO. Signifie auf 
fi flateur , adulateur , complaifant. L. 
ZAdulator , oris. 

Vida cont oa. Vie contemph- 
tive. C'eft celle qui de à l 
contemplation des objets , fans qu'au- 
cun exercice corporel l'en détourne. 
Lat. Vita contemplativa. 

* CONTEMPLATORIO, /. r. 
T. anc. Lieu deftiné à la Contempla- 
tion, à la méditation. Oratoire. Lat. 
Locus orationis. 

CONTEMPORANEO , NEA, adj. 
9. ES f. Contemporain, ne, qui eft 
du méme tems, qui vit dans le mé- 
me fiécle. Lat. Cocvus , i. 

CONTEMPORIZAR , o. ». Tem- 
porifer, s'accommoder au tems. Lat. 
Servire t À 

CONTEMPORIZAR. Condefcenire, 
complaire , déférer au gout, à la 
volonté d'autrui. Lat. Ad arbitrium 
alicujus fe co ere. 

* CONTEMPTIBLE , adj. d'une 
term. Méprifable, digne de mépris. 
Lat. C tibilis , e. | 

CONTENCION , f. f. Conten- 
tion , débat, difpute, différend, dé. 
mélé, querelle , procés. L. Contentio, 


onis. 

CONTENCIOSÓ, sa, adj. m. ES f. 
Contentieux , eufe, litigieux , eufe, 
controverfé , ée. Lat. Contentiofus, 
a, tt. 

CONTENCIOSO. Douteux, eufe, 
qu'on peut difputer. Lat. Controver- 
Jus, a, um. 

CoNTENCIOSO. Querelleur, eufe, 
opiniâtre. L. Pertinax. Pugnax. 

Juicio contenciofo. Terme de prati- 

ue. Jugement contentieux. Lat. Res 
p" judice litigiofa. 

CONTENDER , uv. ». Plaider , 
quereller , débattre, contefter, dif 
puter. Lat. Contendere. 

*CONTENDOR, , /. 11. Contendant, 

concurrent , compctiteur. Lat. Aduer- 
Jarius , ii. 
* CONTENDOSO, SA, adj. m. 
€9 f. Querelleur, eufe, brouillon, 
ne, inquiet, te, remuant, ami des 
difputes & des querelles. Lat. Cos- 
tentiofus , a , um. 

CONTENENCIA, f. f. T. anc. Le 
méme que Contienda. 

CONTENENCIA. Terme de Danfe. 
Belle contenance, bon air. Lat. Ete- 
gans totius corporis babitus , ús. 

CONTENENCIA. Sufpenfion, ba- 
lancemeut d'une chofe en l'air com- 
me celui d'un oifcau. Lat. Zn aëre 
Jufpenfo , onis. 

CONTENENTE, /.». T. anc. 
Contenance, mine, port, démarche. 
Lat. Oris babitus , ds 

CONTENER ) v. 8. Contenir , te- 

mM, 
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nir, détenir, enfermer, renfermer, 


gmbrafler , comprendre , retenir , mo- 
dérer , refréner , reprimer, arrêter, 
fixer, borner , empécher. Lat. Conti- 
were. Cobibere. Reprimere. 

CONTENERSE , «v. r. Se conte- 
nir, fe modérer. Lat. S5bi imperare. 

CONTINENTE, 5. acf. du verbe 
Contener. Contenant , qui contient & 
renferme quelque chofe au dedans 
de foi. Lat. Continen;. 

CONTENIDO, DA, p.f. du v. 
Contener dans toutes fes acceptidns. 
Contenu , ue. Lat. Contentus, a, um. 

CONTENIDO. Contenu, refervé, 
modefte. Lat. Moderatus , a, um. 

CONTENTA, f. f. Endoffement 
d'une lettre de change. On l'appelle 
ainfi parce qu'il commence par ces 
mots : Soi contento, je confens. Lat. 
Chirographum quo pecunia transfertur 
alter; numeranda. 

* CONTENTACION, /. f.Le méme 
que Contento , ou Contentamiento. Le 
premier eft peu ufité. 

CONTENTADIZO, ZA, adj. rm. 
£9 f. Aifé à contenter. Lat. Facilis , e. 

JMal contentadizo. Difficile à con- 
tenter. 


Es mal contentadizo. Yleft difficile à | fos 


contenter. — 
CONTENTAMIENTO , /.:5. Con- 


tentement , plaifir, fatisfaction, Lat. 


Voluptas , atis. 

CONTENTAR, «..a. Contenter, 
fatisfaire , plaire. Lat. Obleétare. 

CONTENTAR , en terme de Ban- 
quiers, Endofler une lettre de chan- 
ge. Lat. iie iir gan pecuniam transfer- 
re alteri numerandam. 

CONTENTARSE, v.r. Se con- 
tenter, fe fatisfaire. Lat. Sibi fatis- 


acere. 

Les Efpagnols difent, Contentarfe con 
alguna cofa , les François, Se conten- 
ter de quelque chofe. 

Me contento con poco. Je me conten- 
te de peu. 
Contentefe ufted con effo. Contentez- 
vous de cela. ? 
. Se contenta con un ohfo de vino. ll 
fe contente d'un verre de vin. 

CONTENTISSIMO, MA, adj.m. 
€9 f. fuperl. Très content, te, trés 
fatisfait , te, très joyeux, eufe. Lat. 
Megna animi voluptate affecfus , a , um. 
. CONTENTO, f.:5. Contentement, 
joye, plaifir, fatisfaétion. Lat. Vo- 
luptas , atis. Gaudium , ii. 

No cabe de contento. Il eft ravi de 
joye. 

* CONTENTO. T. de pratique. Re- 
Gu , quittance. Lat. Accepte pecunie 

apba, 2. 

CONTENTO, TA, adj. ». ES f. 
- Content, te, fatisfait, te, joyeux, 
eufe. Lat. Contentus, a, som. 
"  Eflar contento , à contenta. Etre con- 
‘tent, être contente. 
|. Efhoj contento. Je fuis content. 


1 


CON 


Efla contento. Yl eft content, 

Ejtan contentos. Ils font contens. 

CONTENTOS , en jargon. Argent. 
Lat. Pecunia, e. 

A contento , adv. A plaifir, à fatis- 
factiom Lat. Ex animi fententià. 

CONTERA , /. f. Le bout du four- 
reau d'une épée, d'une gaine, d'un 
étui. Lat. Vagine contu: , i. 

CONTERA. Le bouton de la culaffe 
d'une piéce d'artillerie. Lat. Zmur tor. 
"enti bellici. | 

CONTERA, au figuré, ce qu'on 
ajoute à une chofe non matérielle : 
wi exemple, un conte qu'on ajoute 

la fin d'une hiftoire. Lat. Extrema 
vei pars. 

Ecbar la contera, Signifie au figuré, 
mettre fin à une chofe, la finir, l'a- 
chever. Lat. Manum ultimam operi im 
ponere. 

"* Mear el perro la contera. Se dit 
d'un petit homme qui porte une lon- 
gue épée. 

T'embiar la contera. Le bout trem- 
ble, pour dire qu'on a peur d'une cho- 
fe , qu'on en craint la fin, la fuite, Vé- 
vénement. Lat. De exitu mal? omiuari. 
* CONTERMINO, /. ». V. Con- 
ante. 

CONTERRANEO, NEA, aij. s. 
€? f. Qui eft du méme pays, qui eft 
compatriote. Lat. Gentilis, e. 

CONTESCER, v. imp. Le méme 
que Acontecer. Le premier a vieilli. 

* CONTESTACION , /: f. Dépofi- 
tion, témoignage unanime fur la mé- 
me chofe. Lat. Z'eflifcatio , oris. 

CONTESTACION. T. de Pratique. 
Défenfc au fonds du défendeur. Lat. 
Conteflatio , onis. * 

CONTESTACION. Conteftation , 
difpute, querelle, débat. Lat. Di/- 
ceptatio , onis. 

* CONTESTAR, v. a. Dépofer 
la méme chofe qu'un autre, rendre 
le méme temoignage que lui. 

CONTESTAR. Prouver, certifier, 
attefter, dépofer, affirmer, conftater, 


| rendre témoignage. Lat. Comprobare. 


CONTESTAR. Signifie aufli, dire, 
déclarer la méme chofe qu'un autre. 
Lat. Teftars. repondre ,répli (em, 

CONTESTAR. Signifie aufli conve- 
nir, correfpondre, quadrer, ferap- 
porter. Lat. Quadrare. Convenire. 

Conteflar la demanda, 0 el pleito. 
Contefter la demande, ou le procés , 
c'eft répondre directement , ou répon- 
dre au fonds á la demande formée par 
un antre. Lat. Litem conteflari. — 

CONTESTADO, DA, f. f. du v. 
Conteflar dans toutes fes acceptions. 
Dit, ite, prouvé, ée. Lat. Contefta- 
tus, a, um. 


à CONTESTE, «dj. d'une term. 


Témoin dont la déclaration eft entié- . 


rement conforme à celle d'un autre. 
Lat. Qui eadem teftatur. 


CONTEXTO, /. #. Tillu, con. | 
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tenu, fuite, fil, enchainement d'n- 
ne hiftoire , d'un difcours , ou de telle 
autre chofe femblable. Lat. Contex- 


tus , Be. 

CONTEXTURA , f. m. Le méme 
que Contexto. 

CONTEX TUA. Contexture, difpo- 
fition, arrangement des parties d'un 
corps materiel,par exemple , du corps 
humain, d'un édifice. L. Textura, e. 

CONTEXTURA , Se prend auf 
pour la difpofition naturelle & les 
marques extérieures qui indiquent 
l'état d'un homme. Lat. Corporis ba- 
bitudo. 

CONTIENDA, /. f. Contention , 
difpute y querelle , débat , procès, 
conteftation , démélé. Lat. Contentio , 
01$. 

* Refr. Dios me dé contienda con 
quien me entienda. Ce Proverbe fignifie 
qu'autant qu'il y a du plaifir à dif 
puter avec un homme qui entend 
raifon , autant eft - il défagréable d'a- 
voir à faire avec un ignorant. 

* CONTIGNACION , /. f. Le plan- 
cher d'un entrefol, d'une fufpente. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Contigna- 
bio, onis. > 

CONTIGO, adv. Avec toi. 

Para contigo. Quant à toi. 

CONTIGUAMENTE , adv. Im- 
médiatement , tout. proche, contigu , 
joignant. Lat. Proxim?. | 
- CONTIGUIDAD ,/. f. Contiguité, 
voifinage de deux chofes qui fe tou- 
chent. Lat. Contiguitas, atis. 

CONTIGUO, UA, adj. m. ES f. 
Contigu , ue, immédiat, te, voifin, 
ine, proche, joignant, te. Lat. Con- 
Hguus, q, um. 

CONTINENCIA, /. f. Continen- 
ce, vertu qui modére & reprime les 
paílions, & qui nous fait vivre fui- 
vant les loix de la fobrieté & de la 
tempérance. Lat. Contimencia, e. 

** CONTINENCIA. Continence , 
fignifie par Antonomafe, privation des 
plaifirs charnels. Lat. Voluptatum 
temperantia. ' 

CONTINENCIA. Eft quelquefois : 
pris pour Contenance , maintien. Ce 
mot n'eft plus ufité dans ce fens. 
Lat. Corporis babitus , ds. 

CONTINENCIA, fignifie auffi re- 
tenue , modeftie , décence dans la ma- 
niére d'agir. Lat. Oris babitudo. 

CONTINENTE , /. m. Contenan- 
ce, mine , port , air, maniére de fe 
comporter. Lat. Corporis babitus , ds. 

* CONTINENTE. Terme de Géo- 
graphie. Continent, c'eft une gran- 
de étendué de pais qu'on peut par- 
courir d'un bout à l'autre fans qu'au- 
cun efpace de mer nons arréte. Lat. 
Continens , entis. 

CONTINENTE, adj. d'une term. 
Continent, moderé, modefte , réglé 
dans fes mœurs, fobre & maître de 
fes paffions, Lat. Continens. Abflinens, 

Vv s Pe 
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En continente, advo. Encontinent, 
à linftant, d'abord, fur le champ. 
Lat. Statim. Extemplo. : 

CONTINENTEMENTE, ado. T. 
peu ufité. Modérément, avec rete- 
nue, fans excès. Lat. Abftinenter. 

CONTINENTISSIMO , MA, adj. 
m. ES f. fuperl. Très continent , te. 
Lat. Contineutiffimus , a , um. E 

CONTINGENCIA, f. £ Contin- 
gence, cafualité, événement incer- 
'tain, hazard. Lat. Fortuna, «e. Ca- 


Jus, ús. 

. CONTINGENTE, /. m. Evéne- 
ment, fuccés, iflue, contingence. 
Lat. Cafus. Eventus , ús. 

CONTINGENTE. Contingent, por- 
tion ou quotepart. On dit Quota en 
Caftillan. Lat. Symbolum , i. 

CONTINGENTE , adj. Contingent, 
cafuel, qui peut arriver, ou ne pas 
arriver, incertain. Lat. Contingens. 

CONTINGENTEMENTE , adv. 
Cafuellement, fortuitement, par ha- 
zard. Lat. Fortè. Fortuito. 

CONTINGIBLE, adj. d'une term. 
Le méme que Contingente. 

CONTINO , NA, adj. m. EJ f. Le 
méme que Continuo. Ce mot elt peu 
ufité, fi ce n'eft en poéfic. ; 

CoNTINO, adv. Voyez Continua- 
mente. 

CONTINUACION , /. f. Continua- 
tion, action de continuer. Lat. Conti- 
tuatio, onis. | 

CONTINUADAMENTE,adv.Con- 
tinuellement , inceffamment, fans cef- 
fe. Lat. Continuo. Continenter. 

CONTINUADOR , fr. Continua- 
teur, celui qui continue ce qu'up au- 
tre a commencé. Lat. Continuator,oris. 

CONTINUAMENTE, adv. Le 
méme que Continuadamente. 

CONTINUAR, ©. a. Continuer, 
pourfuivre ce qui eft commencé. Lat. 
Profequi. 

CONTINUAR , v. #. Durer, exif- 
ter, fubfifter pendant un tems. Lat. 
Durare. 

CONTINUAR. Signifie aufli être 
continu , tout d'une piéce, fans au 
cune féparation.. Lat. Continuum effe. 

CONTINUADO, DA, p. p. du 
verbe Continuar dans toutes les accep- 
tions. Continué, ée. Lat. Continuus, 
a, um. 

* CONTINUIDAD , /. f. Conti- 
nuité, liaifon naturelle des parties du 
continu. Lat. Continuitas , atis. 

. * CONTINUIDAD. Continuité, con- 
tinuation de durée. Le méme que Con- 
sinuacion. 

, * CONTINUO, NUA, adj. m. ES 
f. Continu, ue, corps étendu dont 
les parties ne font point divifées. Lat. 
Continuus , a, um. 

CONTINUO. Signifie auffi continu, 
ue, continuel , le, pcrpétuel, le, qui 
dure, qui ne celle point. Lat. Con- 
djnuus, a, sunm. 
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CONTINUO , employé comme fub- 
ftantif , fe dit du corps phyfique , qui 
eft compofé des parties intégrales, 
auffi-bien que du tems, parce qu'ils 
font tous deux compofés de parties 
unies entr'elles au moyen d'un terme 
commun. 

CONTINUO, adv.Continuellement, 
fans ceffe. 

* CONTINUOS. On appelloit ainfi 
autrefois une Compagnie de cent hom- 
mes, qui montoient continuellement 
la garde au Palais, & qu'on appelloit 
los cien Continuos , les cent continuels. 
Lat. Centum regii flipatores. 

À la continua. Expreflion adverbia- 
le. Continuellement, perpétuellement. 
Lat. Centinud. Perpetuo. 

** Compoficion de continuo. L'union 
& la liaifon que les parties d'un corps 
ont entr'elles , au moyen de points in- 
divifibles. Lat. Continui compoftio. 

De continuo , adv. Continuellement, 
fans ceífe. 

* Solucion de continuo. Solution de 


continuité, playe faite au corps d’un 


animal. Lat. Continu: folutio. 

CONTONEARSE, ©. r. V. Can- 
tonearfe. 

CONTONEO , /. m. V. Cantoneo. 

* CONTORNADO, DA, adj. t. 
€ F. T. de Blafon. Contourné , tour- 
né à gauche. Lat. Converfus, a, um. 

* CONTORNEAR, v.a. Ter. de 


Manége. Caracoler, faire des cara- 


coles. Lat. in gyrum flectere. 

CONTORNO, /. m. Contour, cir- 
cuit, tour d'une chofe. Lat. Circuitus. 
Ambitus , dis. | 

* CONTORNO. Ter. de Peinture. 
Contour, lignes réelles ou imaginai- 
res qui entourent un corps. Lat. Cir- 
cumpfcriptio, onis. 

En contorno, adv. Aux environs, 
autour, à l'entour ; il fe dit ordinai- 
rement des lieux circonvoifins qui font 
autour d'un autre. Lat. Circzm. 

CONTRA , prop. qui gouverne 
Paccufatif, & qui marque l'oppofé 
& le contraire à quelque chofe. Con- 
tre, à l'oppofite. Lat. Costrà. Ex 
adverfo. 

CONTRA ALTO. Haute-contre en 
Mufique. 

CONTRA, figniBe aufli en face, 
vis - à - vis. 

CONTRAS. Bourdon d'Orgue. 7u- 
bi organici modi graviores. 

CONTRAAMURA, J. f. T. de Ma- 
rine. Contre - amure. 

** CONTRAARMISOS , /. m. T. 
de Blafon. Contre - hermine , champ 
de fable moucheté d'argent. 

* CONTRAATAQUES , /:#. Con- 
tre - approches. Ce font des lignes, 
ou des travaux que font les Affiégés , 
quand ils viennent par des tranchées 
rencontrer les lignes d'attaque des 
afhégeans. Lat. Defenfionis callum , i. 

CONTRABANDISTA ,/. 15. Con- 
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trebandier. Voyez Metedor. 

CONTRABANDO, /. m. Contrai 
vention à un ban publié de la part 
du Roi. Lat. Znterdicii oiolatio, onis. 

CONTRABANDO. Contrebande , 
marchandife défendue, prohibée. 

Mercaderia,ropa, à generos de contra. 
bando. Marchandifes de contrebande. 

Ropa de contrabardo. Marchandife 
fauffe, ou prohibée. 

** Sala del contrabando. Tribunal 
compofé de quelques membres du 
Conleil de guerre, qui connoiffent des 
affaires rélatives à la contrebande. 

"* Veedor 0 Juez del contrabando. Ju- 
ge commis pour connoitre des afBi. 
res relatives à la contrebande. 

CONTRABATERIA , /. ». T. de 
guerre. — Contre- batterie , batterie 
oppofée à une autre. Lat. Tormenta 
bellica tormentis alver/a. 

* CONTRABAXETE , fm. dim. 
de Contrabaxo. 'T. de mufique hazar- 
dé. Petite baffe - contre. Lat. Gra- 
vem inter ES acutum. fnccinems. 

CONTRABAXO , /. m. Terme de 
Muliqué. Baffe - contre, la plus baffe 
des parties de la mufique. Lat. Vox 

avis. 

* CONTRABRANQUE, fm. Ter- 
me de Marine. Voyez Albitána, ou 
Arbitána. 

CONTRABRAZAS, /. m. T. de 
Marine. Contrefanons , cordes amar- 
reés au milieu de la vergue du cóté 
oppofé à la bouline, pour carguet 
un cóté de la voile. 

CONTRACAMBIO, f. m. T. de 
négoce. Rechange, fecond change 
dú parle tireur en cas de proteft de 
la premiére lettre. Lat. Dammum coe 
fecundo cambio emergens. 

CONTRACAMBIO. Contre - échan- 
ge, fe dit d'un fervice qu'on rend 
en reconnoiffance d'un antre qu'on a 
recu. Lat. Mutuum officium. 

CONTRACCION , /. m. Contra- 
&ion , rétréciffement , retirement , 
refferrement. Lat. Contraétio, onis. 

CONTRACCION. Terme de Gram- 
maire. Contra&ion, élifion d'une ou 
de deux fyllabes dans un mot. Lat. 
Synerefis. Comme Perafan pour Pedre 
Afan. Ufa pour Vueftra Senorie, 
Vótre Seigneurie. 

* CONTRACEDULA, /. f. Con- 
tre - lettre, contre - billet, ade, pa- 
pier qui en détruit un autre. Lat. 
Reproniifho, onis. 

CONTRACIFRA , 7. f. Contrechif- 
fre, fagon d'écrire qui ne peut étre 
connue que de ceux qui en convien- 
nent entre eux par le moyen d'une 
clef qu'on fe forme ; & lorfqu'on 
craint qu'on n'ait intelligence de cet- 
te clef, on lui en oppole une autre 
qui la change, & qu'on appelle contre- 
Chiffre. Lat. Symbolum  antigrapbicum. 

** CONTRACODASTE, /. ». T. 
de Marine, Contre - traverin, pie 

t 





CON 


de bois qu'on ajoute aux vaifleaux 
qui gouvernent mal. 

* CONTRACOSTA , fJ. fF. Côte op- 
pofée à une autre. Lat. deerfa 


era, «. 
CONTRACTO. Voyez Contrato. — 
CONTRACULTO , /. 5. Celui qui 
. parle d'un ftile naturel & fans atfe- 
@ation. Lat. Qui minimè fucato fiylo 


sibitur. 

CONTRADANZA , f. f. Contre- 
danfe, danfe de plufieurs perfonnes. 
Lat. Saltationis genus. 

* CONTRADECIDOR, /. m. TT. 
inufité. Le méme que Contradictor. 

CONTRADECIR, «. a. Contre- 
dire , contrarier , foutenir le parti op- 
pofé. Lat. Contradicere. 

CONTRADICIENTE , H act. du 
verbe Contradecir. Contredifant , ante, 
‘qui aime à contredire. Lat. ¿Qui ver- 
bis aduerfatur. 

CONTRADICCION , /. f. Contra- 
di&ion , contraricté de fentimens & 
de paroles. Lat. Contradicfio , onis. 

** Envolver d implicar contradiccion. 
Impliquer contradi&ion. 

Efpivitu de contradiccion. Efprit de 
contradi&tion. Lat. lxs adverfando pr«- 
Jraéti procacifque ingenit vir. 

CONTRADICTOR , /. ». Contra- 
diéteur , celui qui s'oppofe à quel. 
que chofe. L. Contradiéfor , oris. 

CONTRADICTORIAMENTE , 
adv. Contradiétoirement, d'une ma- 
niére qui fe contredit. Lat. Contra- 


diétoriè. 

CONTRADICTORIO , RIA, adj. 
m. ES f. Contradiétoire , qui impli- 
que contradi&ion. Lat. Zmportans con- 
£rudiétionem. 

** CONTRADICTORIAS. Contra- 
di&oires. Les Diale&iciens appellent 
ainfi deux propofitions oppofées, dont 
lune eft générale, & l'autre parti- 
culiére , dont l'une eft affirmative, 
& l'autre négative, 

Contradicforio juicio. T. de palais. 
Jugement contradi&oire. L. Sententia , 
auditá caufà , prolata. 

* CONTRADIQUE , /. m. Contre- 
digue , feconde digue pour arréter les 
eaux, & prévenir les inondations. 
Lat. Moles, is. 

* CONTRADURMENTE, /. m. 
Terme de Marine. Contre- eftrave , 

iéce de bois courbe pofée au def- 
us de la quille & de l'eftrave. Lat. 
Curva navem intúus amplectens. 

* CONTRAESCARPA, /. fF. T. 
de fortification. Contrefcarpe ; on ap- 
pelle ainfi le revétement, ou le ta- 
Jud intérieur du foffé, qui cft oppofe 
au rempart du corps de la place. Lat. 
Intime ad murum fofe munita crepi- 
do, inis. 

* CONTRAESCRITURA , /. /. 
Atte de proteftation contre celui qu'on 
a pafle précédemment. Lat. Zabulis 

confignasta proteflatio, onis, 
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* CONTRAESCOTAS, /. ». T. 
de Marine. Contre-écoutes. Lat. F- 
nis nautici genus. 

* CONTRAESTAIS, /. m. Ter- 


.| me de Marine. Gros cables. Etais. 


Lat. Rudentis genus. 
CONTRAFOSSO , /. m. Avant- 
foffé. Lat. Fofa folle objecta. 
CONTRAFUERTE , f. m. Fort 
bâti vis-à-vis d'un autre. Ce mot n'eft 
plus ufité. Lat. Paraflate;. 
CONTRAPUERTE. T. de Sellier. 
Contre - fanglots, petites courroies 
de cuir clouées aux argons de la 
felle pour y attacher les fangles. 
Lat. Retinaculum coriaceum clitelis fir- 


mandes. 

* CONTRAGUARDIA,/. f. Con. 
tregarde. On appelle ainfi en terme 
de fortification un ouvrage compofé 
de deux faces, qu'on conftruit de- 
vant les baftions. Lat. Objectson pro- 

naculo propugnaculum , i. 

CONTRAHACEDOR, /. m. Imi- 
tateur , celui qui contrefait , qui imi- 
te. Lat. Zmitator , oris. 

CONTRAHACER, v. a. Contre- 
faire, imiter fi parfaitement une cho- 
fe. qu'on ait de la peine à diftinguer 
lune de l’autre. Lat. Imitari. Ef 
fingere. 

CONTRAHECHO , CHA, f. p. 
Contrefait , aite. Lat. A/fmilatus, 
a, um. . 

CONTRAHECHO. Contrefait , te, 

difforme , mal fait, te. Lat. JIsfor- 


mis, e. 

CONTRAHACIMIENTO , /. m. 
T. peu ufité. Contrefagon, l'a&ion 
de contrefaire, d'imiter une chofe. 
Lat. Zmitatio , onis. 

* CONTRAHER, ©. a. Etrécir, 
ferrer, refferrer, étreindre , retirer, 
joindre, prendre, ou ramafler nne 
chofe avec une autre. Lat. Contra- 
bere. coucevoir, imaginer 

* CONTRAHER. T. de Pratique. 
Contraéter , paffer un a&e. 

* CONTRAHERSE , v. r. Se ra- 
courcir, fe rctirer, en parlant d'un 
nerf, ou de quelqu'autre chofe. L. 
Contrabs, 

Contraber deudas. Contra&er des 
dettes. L. /£s alienum contrabere. 

Contraber enfermedad. Contratter, 
gagner une maladie. Lat. ZMorbum 
trabere. 

Contraber Matrimonio. Contradter 
mariage. L. Conmubio jungi. 

Contraber Parentefco. Contra&er al- 
liance avec quelqu'un. Lat. Znire af- 

itatem. 

CONTRAHIENTE , p. act. du v. 
Contraber. Celui qui contra&e, qui 
s'oblige , contradant. Lat. Contra. 
hens. 

CONTRAHIDO , DA, f. p. du v. 
Contraber , dans toutes fes acceptions. 
Etréci, ie. L. Contraéfus , a, um. 


* CONTRAHIERBA , /. f. Antido- 
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te contre le poifon. On appelle ainfi 
par Antonomafe une racine des In- 
des , qui eft un fpécifique contre tou- 
te forte de venin, & qui provoque 
la fueur. L. Zntidotus, i. 

* CONTRAHIERBA , au figuré, 
précaution , prévoyance contre les 
maux qui peuvent nous arriver. 

* CO ALLACION, /. f. Le mé. 
me Me Contradiccion. Le premier a 
vieilli. 

* CONTRALLAR , v. a. Voyez 


Contradecir. 
* CONTRALLO , LLA , adj. m 
f. Le méme que Contrario. 
CONTRALOR , /. m. Controllegr, 
Charge honorifique de la Maifon du 
Roi établie par celle de Bourgogne. 
Lat. Infpector , oris. 
* CONTRALTO , /. ». Haute 
contre en mufique. Lat. Somws alter 


ab acuto. 

* CONTRAMANGAS, /. f. Fauf- 
fes manches extremcment larges que. 
les hommes & les femmes portoient 
autrefois pour cacher les manches de 
la chemife , depuis l'épaule jufqu'au 
poignet. Il n'eft plus en ufage. Lat. 
Manice ampliores ad ornatum adfci- 
titie. 

* CONTRAMAESTRE , /. rm. 
Terme de Marine. Contre - Maître. 
On appelle ainfi celui qui a infpec- 
tion fur le vaiffeau & fur l'équipa- 
ge. L. Rei nautica prefectus , 1. 

CONTRAMANDAR , v.a. Contre- 
mander , donner un ordre contraire. 
Lat. Jubere contraria. 

CONTRAMARCHA, /. f. Terme 
de gene Contremarche , marche op- 
poíéc à celle qu'on avoit prife. Lat, 
Retrogre[fo , onis. 

CONTRAMARCHAR , v. s». Re. 
tourner fur fes pas, changer de mar- 
che. Lat. Retrogredi. 

CONTRAMINA ,/.f Contremi- 
ne. Lat. Curiculo objecto cuniculus. 

CONTRAMINAR, «v.a. Contre-mi- 
ner, faire des contre - mines. Lat. 
Tranfuerfis cuniculis cuniculos boflium 
exprimere. 

CONTRAMINAR , au figuré, pré- 
venir les piéges qu'on nous tend, les 
éventer. Lat. Dolos detegere. 

CONTRAMINADO, DA, f. p. du 
verbe Coutraminar. Contreminé, te, 
Lat. Tranfuerfís cuniculis oppugnatus , 


a, um. 
CONTRAMURALLA , /. f. Fauf- 
fe - braye. Terme de Fortification. L. 
Pretentum muro propugnaculum , i. 
CONTRAMURO, /. m. Le même 
que Contramuralla. 
CONTRAORDEN, /. »#. Contre- 
ordre. L. Juffo priori contraria. 
CONTRAPAS, /. m. Terme de 
Danfe. Contrepas. Lat. Zncefftis ad mo- 
tus nonnibil gravior in faltatione. * 
* CONTRAPASSAR , v. »#. Ter 
me hors d'ufage. Déferter vers Pen- 
nCœu , 
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nemi , s'aller rendre aux ennemis. L. 


Transfugere. 
* CONTRAPELO, adv. À contre- 
il, contre la difpofition du poil. 
t. Aduerfs pilis. 
CONTRAPESAR , «. a. Contrepe- 


fer , mettre la balance dans fon équi- 


libre. L. Pondera equare. 

CONTRAPESAR , au figuré. Ega- 

ler une chole avec une autre. Lat. 
¡ponderare. 

CONTRAPESADO, DA, f. f. du 
verbe Contrapefar. Contrepele, éc. 
Lat. Pondere equatus , a , um. 

CONTRAPESO , /. m. Contre- 

poids , ce qui fert à contrepefer. Lat. 
AEquipondium , ii. 
. ** CONTRAPESO. Les efpéces on 
cizailles qu'on portoit à l'hótel de la 
monnoye, ainfi appellées, parce qu'on 
les recevoit au poids. Lat. Moneta- 
le equipendium. 

* CONTRAPESO. On appelle ain- 
fi m analogie la chofe qu'on juge 
futfifante pour faire équilibre avec une 
autre. Lat. Momentum, i. 

* CONTRAPESO. Contrepoids de 
danfeur de corde. L. Sacoma, tis. 

* CONTRAPESTE , /. m. Anti- 
dote contre la pefte. Lat. 4 pefle pre- 
muniens medicamentum , i. 

* CONTRAPONEDOR , /. m. T. 
Anufité. Celui qui oppofe une chofe à 
une autre, pour connoitre leur diffé- 

rence. Lat. Oppoftor. 
.« CONTRAPONER, «v. a. Oppofer 
ung chofe à une autre, pour montrer 
leur différence. Lat. Opponere. 

CONTRAPONER. Oppofer , mettre 
devant. Lat. Contraponere. 

CONTRAPUESTO, TA, f. p. du 
verbe Contraponer dans fes acceptions. 
Oppofé , ée. Lat. Oppofitus, a , um. 

CONTRAPOSICION , /.f. Oppo- 
fition, contrarieté , différence qui ré- 
julte de la comparaifon de deux cho- 
fes. Lat. Oppofitio , onis. 

* CONTRAPOSICION. T. de Pein- 
ture. Clair-obfcur, oppofition des jours 
& des ombres. Lat. Luminis ES umbre 

ofitio. 

* CONTRAPUGNAR, v.a. T.anc. 
S'entrebattre , fe battre , difputer. 
Lat. Inter fe pugnare. 

* CONTRAPUNTEAR, ©. a. T. 
de Mufique. Accorder deux fons op- 

ofés , fuivant les régles de l'art, de 


agon qu'il en réfulte une harmonie | p 


parfaite. Lat. Sonis difKdestibus con- 
entum edere. critiquer, é tleguer 

* CONTRAPUNTEARSE, v.r. Se 

dire des paroles piquantes. Lat. Rixa- 


vi, jurgari. 

* CONTRAPUNTO, /. m. T. de 
Mufique. Contrepoint, accord har- 
monieux de fons oppofés entre eux, 
en le bon emploi des confonances. 
Lat. Sonorum diffidentium concentus. 

CONTRAQUILLA , f. f. T.de Ma- 
rine. Contrequille , carlingue, ou cf- 
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carlingue, piéce de bois qui régne le 
long du vailleau dire&ement au def- 
fus de la quille. Lat. erior carina. 

* CONTRAREA, /.f. Le méme que 


a " 

* CONTRAREPARO, /. m. Secon- 
de défenfe qu'on ajoute à la premiére 
pour plus grande fureté. Lat. Repagu- 
lum alteri oppofrtum. 

* CONTRARESTAR,, /. ». T.fort 
ufité au jeu de paume, Aller contre, 
s'oppofer , réfifter, contredire, fe met- 
tre au devant, fe préfenter en face. 
Lat. Obfiftere. Et en terme de paume, 
prendre le fervice, renvoyer, rechaf- 
er la balle. Lat. Pilam remittere. 

* CONTRARESTO, /. #. Onap- 
elle ainfi en terme de jeu de paume , 
e joueur qui renvoye le fervice. 

Lat. Qui pilam remittit. 

* CONTRARIAMENTE, adv, V. 
En contrario. | 

CONTRARIAR , «. a. Contrarier, 
contredire, s'oppofer, tenir téte à 
quelqu'un, lui réfifter. Lat. Aduerfte 
ri. Objfiflere. 

CONTRARIEDAD, /. f. Contra- 
ricté, oppofition entre deux chofes. 
Lat. Repugnantia, e. 

CONTRARIO, /. 5», Ennemi , ad- 
verfaire, antagonifte, rival. Lat.Ad- 
verfarius , ii. 

CONTRARIO. T. peu ufité. Obfta. 
cle, oppofition, embarras, difficulté. 

t. Obex , icis. 

CONTRARIO, RIA, adj. m. ES f. 
Contraire , oppofé, fe dit des chofes 
qui ont une nature, ou des qualités 
entiérement oppofées. Lat. Contrarius, 
a, um. 

CONTRARIO. Signifie aufli enne- 
mi. Lat. Adver/us. 

Partido contrario. Parti ennemi. 

Al contrario. Exprellion adverbia- 
le. Au contraire. Lat. Contra. E con- 
trarid. 

Ecbar al contrario. Accoupler deux 
animaux de différente efpéce. Lat. Di- 
verja fpeciei animantia ad coitum per- 
mittere. 

** En contrario, Expreffion adver- 
biale. En fens contraire. 

+ CONTRARIOSO, sa, adj. sm. 
Ey f. T. anc. Contraire , oppofé, ée. 
Lat. Contrarius , a , um. 

CONTRARISSIMO, MA, adj. m. 
ES f. fuperl. Très contraire, trés op- 
olé, ée. Lat. Maxim? pugnans. 

CONTRASEÑA, /.f. T. de guer- 
re. Mot du guet. Lat. effera smili- 
taris. 

CONTRASEÑA. Signal dont plu- 
ficurs perfonnes conviennent pour 
s'entendre entre elles. Lat. Condicía 
inter aliquos nota. _ 

* CONTRASENO , jm. Le méme 
que Contrajera. 

CONTRASTAR, «v. e. S'oppofer, 
réfifter avec fermeté à une chofe. Lat. 
Ob/iflere. - Confondre, troubler, 
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CONTRASTAR. Faire face à l'en. 
nemi, combattre. Lat. Pugnare. 

CONTRASTAR. Signifie auffi con- 
tredire, refuter. Lat. Comtradicere. 

CONTRASTAR. T. d'Orfévre. Pe. 
fer & examiner letitre de l'or & de 
l'argent qu'on employe dans les ou- 
vrages d'orfévrerie. Lat. Ponderare. 

CONTRASTANTE , f. a. du ver- 
be Contraftar. Oppofant , qui réfifte, 
qui s'oppofe, qni difpute, qui con- 
tredit. Lat. Zmepugnans. Oppuenans. 

CONTRASTADO, DA, f. p. du 
verbe Contraflar dans fes acceptions. 
Contredit, te. Lat. Oppugnatus, a um. 

CONTRASTE , /. s». Office établi 
dans chaque grande ville du Royau- 
me , pour connoitre de la valeur & du 
poids des matiéres d'or & d'argent que 
les orfévres employent, en faire l'ef. 
fai, & les marquer avec le poincon du 
Roi , auquelon joint celui de la vil- 
le. Lat. Argentarius eftimator , oris. 

CONTRASTE, Querelle, débat, dif- 
pute, conteftation. L. Contentio, onis. 

CONTRASTE, en jargon. Perfécu- 
teur. Lat. Perfécutor, oris. 

* CONTRATA, /. f. Contra&, obli- 
gation, ou tel autre ae authenti- 
que. Lat. Contracíus , ús. 

CONTRATACION , 7 f. Commer- 
ce de marchandifes entre perfonnes 
ou Provinces. On fe fert particulié- 
rement de ce mot en parlant du 
Commerce maritime. Lat. NVegotia. 
Ho , onis. 

Cafa de Contratacion en Sevilla. Mai- 
fon établie à Seville, oú l'on traite de 
tout le trafic des Indes. On le dit 
aufli de tous les autres lieux où l'on 
fait un petit trafic. Lat. Mercatura 


füciende prefecla curia, e. 


CONTRATAMIENTO , fm. T. 
peu ufité. Commerce, fabrique , l'a- 
(tion de négocier, de trafiquer. Lat. 
Negotsatio , onis. 

CONTRATAR, v. ». Commercer, 
négocier, trafiquer , contracter. Lat. 
ANegotiari. Mercaturam facere. Pacifci. 

CONTRATANTE, p. acf. du v. 
Contratar. Commergant , contra&ant. 
Lat. Vegotiator. Mercator , oris. 

CONTRATADO, DA, p. p. Com- 
mercé, ée, négocié, ée. Lat. Paétus. 
Tran/uctus , a, um. 

* CONTRATELA , /. f. Terme de 
Venerie. Contretoile, toile qui en- 
ferme la premiére , qu'on appelle 
Tela, & qui laifle un efpace dans 
lequel on combat les fangliers à 
cheval. Lat. Stadii exterius munimen- 
tum, i. 

CONTRATIEMPO , /. ». Contre- 
tems , malheur , revers, accident qui 
porte atteinte à la réputation & à la 
fortune. Lat. Zufortunium , ii. 
mita; , utis. 

CONTRATO , f. :s. Contra& , pa- 
le, convention. Lat. Pacíum , i. Pa- 
ctio , onis. 

CONTEA- 
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CoNTRATO, en jargon, la Bou- 


cherie. Lat. ena, e, 

Contrato Anticbretico. Antichrefe. 
Contrat pignoratif, par lequel le dé- 
biteur sonleMt que fon créancier jouif- 
fe d'un effet ou d'un héritage, pour 
& au lieu de l'intérét de l'argent 
qu'il lui prête, juíqu'à fon entier 


rembourfement. Lat. Contracius pi- 
Contrato de compra y venta. Con- 


trat d'achat & de vente. Lat. Em- 
ptio ES venditio. 

Contrato de locaciom y conduccion. 
Contrat , ou marché de locacion , c'eft 
donner quelque chofe à ferme ou à 
loyer, pour un certain tems, moyen- 
nant le prix dont on convient. Lat. 


Conducíio. 
Contrato Empbyteutico.  Contra& 
Emphytéotique. Lat. Contracíus en. 
phyteuticus. 


** Contratos illicitos.Contra@s illici- 
tes. Lat. Contracíus illiciti. 

** Contratos innominados. 
généraux. Lat. Contracius innominati. 

** Contratos licitos. Contra@s licites. 
Lat. Contractus liciti. 

** Contratos nominados. Ceux dont la 
qualité eft exprimée par le contra& 
méme. Lat. Comtractus nominati. 

* CONTRATRETA , /. f. Trame, 

éme , complot qu'on pratique 
ur rendre celui d'un autre inutile. 

t. Dolo objecfus dolus, i. 

CONTRAVALACION , ff. T. de 
guerre. Contrevallation. On appelle 
ainfi les lignes qu'on fait autour d'u- 
ne place afbégée, pour s'oppofer aux 
entreprifes de la garnifon. Lat. Val 


lum , i. 

* CONTRAVALAR, «o. a. Faire 
des lignes de Contrevallation autour 
d'une place. Lat. Palo cingere. — 

* CONTRAVALADO, Da, f. f. 
Entouré d'une ligne de contrevalla- 
tion. Lat. Vallo cinéfus , a, um. 

CONTRAVENCION, /. f. Contra- 
vention, tranfgreffion , infra&ion , 
violement de fa parole, de la loi, 


ou d'une défenfe. Lat. Violatio. Tranf- 


greffo , onis. 

CONTRAVENENO , /. s. Contre- 
poifon, antidote. Lat. Æwsidotus, ¡. 

CONTRAVENENO , au figuré, 
Précaution dont on fe fert poyr évi- 
ter quelque chofe de nuifibl 

CONTRAVENIR , v. #. Contre- 
venir , faire le contraire de ce qu'on 
eft obligé e faire par une Loi. Lat. 
Zranfgredi. 

* CONTRAVENIR. T. peu ufité. 
Aller contre, s'oppofer , traverfer. 
Lat. Obfiftere. 

CONTRAVENIENTE , part. act. 
Contrevenant, ante, celui ou celle 
qui contrevient, Lat. Piolator. 

* CONTRAVENTOR, jf". Vio- 
latenr , infracteur, tranfgreffeur, qui 
viole, qui tranfgreffe ; qui contre- 

om. I. 


f. Contrefait , te. 
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vient aux ordres, aux loix divines 


ou humaines. Lat. Zrowgreffor, oris. 

* CONTRAVEROS. T. de Blafon. 

eV Vairs de couleurs op- 
es. 


* CONTRAY, /. m. Drap de Cour- 
tray très fin. Lat. Curtracenfs pan- 


nus, i. 


CONTRAY, en jargon, Drap ex- 
trémement fin. Lat. Parnus fubtilior. 

CONTRECHO , CHA, adj. sm. ES 
V. Contrabecho. 

CONTRIBUCION , /. f. Contribu- 
tion, quote-part que chacun doit pa- 
yer, pour fuvenir à quelque entre- 
prife publique. Lat. Collta portio , 


onis.- 

CONTRIBUIDOR , /. s. Celui qui 
contribue, Ce mot n'eft prefque pas 
ufité. Lat. Zributarius , ii. 

CONTRIBUIR, v. a. Contribuer, 
fignifie au littéral payer fa quote-part , 
mais il fe prend ordinairement pour 
payer une fomme pour les nécellités 
S ubliques Lat. Portionem conferre. 

CONTRIBUIR. Contribuer, coopé- 
rer, concourir, aider à l'exécution 
de quelque deffein, y avoir part. 

* CONTRIBUYENTE , f. a. du 
vetbe Contribuir. Contribuant, qui 
contribue. Lat. Portionem conferens. 

CONTRICION , /.f. Contrition , 
regret d'avoir offenfé Dieu par pur 
amour pourlui. Lat. Contritio , onis. 

Acto de contricion. A&e de contri- 


tion. 

CONTRISTAR, «. o. Contrifter , 
fàcher, caufer du chagrin, attrifter. 
Lat. Contriflare. 

CONTRISTADO, DA, f.p. Con- 
trifté, de, fâché, ée, chagrin, inc. 
Lat. Contriflatus, a, sm. 

CONTRITO , TA, adj. m. € f. 
Contrit, ite, qui a un grand regret 
de fes péchés, par pur motif d'amour 
de Dieu. Lat. Contritus, a, um. 

CONTROVERSIA , f. f. Terme 
dogmatique. Controverfe, difpute , 
débat , différend fur une queftion dou- 
teufe. Lat. Comtroverfia , e. i 

CONTROVERSISTA , /. f. Con- 


troverffte, qui écrit, ou préche la 
controverfe, L. Controverfiarum Jcrip- 
for . oris. 


"CONTROVERSO , 8A , adj. m. 
ES f. Le méme que Controvertido. 

CONTROVERTIR, v.5. Débattre, 
difputer, contefter fur des points dou- 
teux. Lat. Controvertere. . 

CONTROVERTIDO, DA, P. f. 
Controverfé, ée, difputé, éc, dé- 
batu, ue. Lat. fus, a , um. 

* CONTUBERNIO , /. m. Habita- 
tion familiére avec une autre perfon- 
ne. C'eft un mot purement Latin, 
qu'on employe ordinairement pour 
ügnifier Concubinage. Lat. Contuber- 
"ium, it. . 

* CONTUMACIA , 7: f. Obftina- 
tion, opiniatreté à perfifter dans la 


fe conferver, 
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méme réfolution, ou dans le même 
fentiment. Lat. a, e. 
CoNTUMACIA. T. de pratiq. Con- 


tumace , refus de comparoitre en Juf- 


tice. Lat. Contumacia , «. 


Dar contumacia. Se mettre à table 


fans attendre celui qu'on avoit invité , 
diner fans lui. C'eft une expolition fa- 


miliére. Lat. Tarde aduenienten ¡ta 


pranfum relinquere. 


"Sentencia dada por contumacia. Sen. 


tence rendue par contumace. 


CONTUMAX , adj, d'une termin. 


Rebelle, opiniátre, entété dans fon 
erreur & dans fon fentiment. Lat. Con. 
tumax 


CONTUXAX, en terme de pratiq. 
Contumax, criminel qui ne compa- 
roit point aprés avoir été cité. Lat. 
Contumax. 

CONTUMAZMENTE, ado. Opi- 
niátrement, obítinément. Lat. Come 
tumaciter. 

* CONTUMELIA , /.f. Opprobre, 
injure, affront, infulte faite face à 
face. C'efk un mot Latin. Lat. Conti 


mela, e. 

*CONTUMELIOSAMENTE,ado. 
Ignominieufement, d'une fagon in- 
ane & injurieufe. Lat. Comtume. 

ost, 

* CONTUMELIOSO, SA , adj.s. 
€9 f. Offenfant , te , injurieux, eufe. 
Lat. Contumeliofus , a , sm. 

CONTURBADOR, /. t. Pertur- 
bateur , féditieux , mutin, quicaufe 
du trouble. Le méme que Alborotador. 
Lat. Seditiofus. 

* CONTURBAMIENTO , /. ». 
T. anc. Hie , agitation, trou- 
ble. Lat. Conturbatio , onis. 

CONTURBAR, o. a. Troubler, 
agiter, allarmer, mouvoir, inquié- 
ter , étonner , effrayer, e pili 
brouiller , gâter, renveríer , détrui- 
re, confondre , déranger , mettre cn 
confufion. Lat. Turbare. Conturbare. 

CONTURBADO, DA, f. p. ‘du v. 
Conturbar , dans fes acceptions. Trou- 
blé, ée, inquiéte, ée, mis, fe en 
défordre, en confufion. Lat. Turba» 
tus. Conturbatus , a, um. 

* CONTURBON, adi. Terme anc. 
Brouillon, violent, turbulent. Lat. 
T'urbulentus , a, um. 

CONTUSION , /. f. Contufion, 
meurtriffure. Lat. Contufto , onis. 

CONVALECENCIA, /. f. Conva- 
lefcence, rétabliffement de la fanté. 
Lat. Recreatio ex morbo. 

Cafas de convalecencia. Hópitaux 
des Convalefcens. 

CONVALECER , vu. ». Recouvrer 
les forces qu'une maladie nous avoit 
fait perdre. Lat. Convalefcere. 

CONVALECBR. Signifie quelque- 
fois, fublifter, durer, fe maintenir, 
Lat. Vigere. 

CONVAL ECER , au figuré, rentrer 
dans {on premier état, recouvrer le 

X € bien 3 
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bien , la fortune , la réputation qu'on 
avoit perdue. L. Emergere. 
CONVALECIENTE , f. acf. du v. 
Convalecer. Convalefcent , ente, qui 
reléve de maladie. Lat. Convale/cens, 


entis. 

CONVALECIDO , DA, f. f. du 
verbe Convalecer , dans fes acceptions. 
Rétabli, ie. Lat. Ex swsorbo recrea- 


tus, 4, nm. 

* CONVALECIMIENTO , /. m. 
Convalefcence. Ce mot eft peu ufité. 

CONVECINO , Na, adj. m. EJ f. 
Voilin, ine. L. Vicinus, a, um. 

* CONVELERSE , v. r. S'irriter, 
fe fâcher , fe mettre en colére. Lat. 
Convelli. 

* CONVENCEDOR, RA, adj. mn. 
¿7 f. Convainquant, te, perfualif, 
ive. Lat. Evinoens. 

CONVENCER , «. a. Convaincre , 
reduire quelqu'un par des raifons ou 
par des preuves à demeurer d'ac- 
cord d'une vérité. L. Convincere. 

CONVENCIDO, DA, f. p. Con- 
. vaincu, né. L. Convicfus , a , um. 

CONVENCION , /. f. Convention, 
pate , accord. Lat. Conventio , onis. 

* CONVENCION. Se prend quel- 

uefois pour union, concurrence, 
focieté , conformité. Lat. Concurfus. 
Societas , atis. 

CONVENCIONAL, adj. d'une term. 
Conventionnel, elle, accordé, conve- 
nu entre les parties. Lat. Conventio- 
salis, e. 

CONVENIBLE , adj. Convenable. 
Ce mot eft peu ufité, & l'on dit, 
Conveniente. 

* CONVENIBLE. Signifie aufli rai- 
fonnable, proportionné , moderé. L. 
Commodus. Opportunus, a, um. 

. Hombre convenible. Homme raifon- 
nable, modéré , de bon naturel. 

* CONVENIBLEMENTE , adv. 
Convenablement , d'une maniére con- 
venable. Lat. Apt. Idone?.  - 

CONVENENCIA, /. f. V. Conve- 
nio. Le premier eft peu ufité. 

* CONVENIENCIA , /. f. Utilité, 
bénéfice , profit. C'eft un mot Latin. 
Lat. Commodum , i. 

CONVENIENCIA. Convenance , 
rapport , conformité, reífemblance. 
Lat. Convenientia, e. 

CONVENIENCIA. Áccord , accom- 
modement. Lat. Conventio , onis. 

* Refr. Mas vale mala convenien- 
cia, que buena fentencia. Un mauvais 
accommodement vaut mieux que le 
meilleur procés. 

CONVENIENCIA. Signifie auffi 
condition , endroit où l'on peut fer- 
vir en qualité de domeftique. Lat. 
Famulatus , ús. 

Bufco conveniencia. Je cherche con- 
dition. 

. CONVENIENCIAS , au pluriel, 
Ceft ce qu'on donne à un Domefti- 
. que outre fes gages, comme habits, 
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linge &c. Lat. Commoda slira fortem. 


s impenfa. 

CONVENIENCIAS. Se prend or- 
dinairement pour revenus , biens, 
facultés. Lat. Res. Divitie. 

CONVENIENTE , adj. d'une term. 
Convenant , utile, fortable , bienféant, 
décent , propre , convenable, qui 
convient. Lat. Conveniens. Congruens. 
Decens 


CONVENIENTEMENTE , adv. 
Convenablement, d'une maniére avan- 
tageufe , utile & convenable. Lat. 
Convententer. Aptè. Congru. 

CONVENIENTISSIMAMENTE , 
adv. fuperl. ‘Très convenablement , 
trés utilement , trés fortablement. 
Lat. Convenientiffrm?. 

CONVENIENTISSIMOg MA, adj. 
Juperl. Très convenant, te, trés uti- 
le, très fortable. Lat. Aptifimus , 


a, um. 

CONVENIO, /. m. Convention , 
traité, accord , ajuftement, pacte, 
accommodement. Lat. Corventio, onis. 
Paétum., i. 

CONVENIR , v..». Convenir, s'ac- 
corder , être du méme fentiment. L. 
Convenire. - 

CONVENIR, v. imp. Convenir, 
importer , étre utile , propre. Lat. 
Expedire. conviene 2 saber ,.c'ttA-dive.. 

CONVENIR. Etre 'propre & con- 
venable à la nature on à la qualité 
d'une chofe. |. — 

CONVENIRSE , v.r. Convenir, 
s'ajufter, s'accorder| s'accommoder. 
Lat. Convenire. 

Convenir com otro. 
quelqu'un. 

Convenga ufted con el. Convenez 
avec lui. | 

Convenga ufted com nofotros. Con- 


Convenir avec 


venez avec nous. 

Convengamos. Convenons. 

Convenir en juicio, en terme de 
pratique, citer quelqu'un en Juftice. 
Lat. ln jus vocare. | 

CONVENIDO , pA, p. f. du v. 
Convenir dans toutes fes ‘acceptions. 
Convenu, ue. Lat. Confentiens. 

CONVENTICULO , /. »s. Conven- 
ticule, petite aflemblée fecrette & il- 
licite. Lat. Conventiculum , i. 

* CONVENTILLO , f. m. Petit 
couvent, pour dire une petite mai- 
fon de femmes débauchées , petit 
bordel. Lat. Zuftrum, ¿. 

CONVENTO, /. 1. Couvent, mo- 
naftére , maifon religieufe, foit d'hom- 
mes foit de femmes. Lat. Conventus. 
AMonaflerium , ii. 

* CONVENTO JURIDICO. Áffemblée 
juridique. Les Romains appelloient 
ainfi les Tribunaux qu'ils établiffoient 
dans les Provinces qui leur étoient 
foumifes. Lat. Conventus juridicus. 

CONVENTUAL , adj. d'une term. 
Conventuel, qui appartient au cou- 
vent. Lat, Conventualis , e. 





CON 


CONVENTUAL, /xbf. Conventuel, 
Religieux affe&é à un couvent. Lat, 
Religiofus alicujus monafterii babitatoy, 

* CONVENTUALES. On appelle 
ainfi les Religieux de l'ordre de St. 
Frangois qui ont des revenus , & qui 
ne fuivent pas l'étroite obfervance. 
Lat. Conventual?s, 

* CONVENTUALIDAD , /. f. So- 
cieté des Religieux d'un méme or- 
dre, Conventualité. 

CONVENTUALMENTE , edo. 
Conventuellement , en communauté, 
à la façon des Religieux. Lat. More 
religiofo ES monaflico. 

* CONVERGENTES. Terme de 
Catoptrique. Convergens. On appel- 
le ainfi les rayons qui aboutiffent au 
méme point: Lat. Converpentes. 

CONVERSABLE , ad;. d'une term. 
Affable, familier ,doux , traitable, 
fociable. Lat. Sociabilis. 

s CONVERSACION, /. f. Converfa- 
tion, entretien familier. Lat. Collo- 
quium, ii. 

+ CONVERSACION. Se dit aufh pour 
fréquentation: familiére qu'on a avec 
les amis. L. Communis vite confuctudo. 

CONVERSACION, Se dit aufli des 
aflemblées où l'on de divertit , € qui 
ne font point ouvertes à tout le 
monde. Lat. Urbani congrefus ac con- 


fübulationis domus. 


* CONVERSACION. Se prend pour 
Concubinage. Lat. Concubinatus. 

Cafa de converfacion. Maifon où 
lon s'affemble pour jouer & pouf 
converfer. 

CONVERSAR , v. ». Converfer, 
s'entretenir familiérement avec quel- 
qu'un. Lat. Converfuri. ; 

CONVERSAR. Traiter, communi- 
quer ,. avoir commerce avec d'autres 
perfonnes, les fréquenter. Lat. Con- 
uetudine alicujus uti. : 

"CONVERSAR, fignifie auffi vivre, 
demeurer, habiter dans un endroit. 
Il ef peu ufité dans ce fens. Lat. 


egere. 

CONVERSION, /: f. Converfion, 
changement d'une chofe en une au- 
tre. Lat. Converfio.: 

CONVERSION. Converfion , chan- 
gement de vie. Lat. Ad meliorem vi- 
tam converfo. 

** Quarto de converfon. Quart de con- 
verfiot, en terme d'évolutions mili- 
taires & d'efcrime. 

* CONVERSIVO , va, adj. m.€9 f. 
Quia la vertu de.changer ‘une chofe 
en une autre. Lat. Converfivas, a, um. 

CONVERSO, Sa, adj. m. ES f. 
Le méme que Convertido ; ilfe dit or- 
dinairement des Juifs & des infidéles 
qui embraffent le Chriftianifme. 

CONVERSO, SA. Ter. peu ufité. 
Convers, fe , religieux ou religieufe 
qui n'eft employée qu'aux œuvres fer- 
viles. Lat. Keligiofus adminifler. 

CONVERTIBLE, adj. d'une [e 
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Convertible, ou converfible, qui 
peut prendre une autre forme , ou 
une autre figure. Lat Convertibi- 
Ms, t. . 

CONVERTIR , ©. a. Convertir, 
changer, transformer, tranfmuer une 
chofe en une autre. Lat. Cosvertere. 

. CONVERTIR. Convertir , faire 
changer de religion ou de mœurs. Lat. 
Cowvert 


ere. 

CONVERTIR. Signifie auffi emplo- 
yer, faire fervir les chofes à un autre 
ufage que celui auquel elles font defti- 
nées. Lat. Rem aliquam in alienum ufum 
convertere. 

** CONVERTIR. Signifie encore, 
tourner , diriger. Lat. Ad aliquem ali- 
quid convertere. 

** CONVERTIR. Terme d'Arithmé- 
tique. C'eft comparer l'antécédent d'u- 
ne proportion avec l'excés dont il fur- 
paffe le conféquent. 

. CONVERTIDO , DA, p. p. duv. 
Convertir dans toutes fes acceptions. 
Converti , ie. Lat. Conver/us, a, um. 

* CONVEXO , XA, adj. m. ES f. 
Convexe, courbé en déhors. Lat. Con- 
«exus, A, UM. . : 

* CONVICIO, /. f. Affront, inju- 
re, outrage. Ce mot eft peu ufité. Lat. 


Convitium , 11. 

* CONVICTORIO, fm. Les Jé- 
fuites appellent ainfi la maifon oü lo- 
gent leurs penfionnaires. Lat. Convic- 
forum babitatio, omis. 

* CONVICTORISTA , /. m. Pen- 

onnaire dans une maifon des Jéfui- 
tes. Lat. Conviétor , oris. | 

CONVIDADOR, /. w. Celui qui 
convie à un repas, ou à autre chofe. 
Lat. Invoitator , oris. 

CONVIDAR , vu. a. Convier , invi- 
ter. Lat. Znvitare. 

CONVIDAR. Cónvier, prier quel- 
qu'un de nous accompagner à quelque 
cérémonie publique. Lat. Znvitare. 

CoNVIDAR. Convier, inviter quel- 
qu'un à diner. Lat. Invitare ad prun- 
disc 


CONVIDAR , au dente Exciter , 
inciter, porter, er , provoquer, 
perfuader, obliger poliment. Lat. Z»- 
citare. Allicere. | 

* CONVIDARSE, ©. r. S'offrir 
volontairement & fans en étre prié 
pour faire quelque chole. Lat. Zmi/- 
cere fe. 

* Refr. Axa mo tigne. que comer , y 
convida buefpedes. On applique ce Pro- 
verbe à ceux qui par une-fotte vanité, 
. dépenfent plus que leurs moyens ne 
permettent. 

CONVIDADO , DA, f. p. du ver- 
be Corvidar dans toutes fes acceptions. 
Convié , ée, invité, ée. Lat. Znvita- 
bus, a, um. 

Llevar paffos de convidado. Marcher 
à la háte, comme fi l'on étoit prié à 
un feitin. Lat. Ze»quam ad convivium 
properare. 
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CONVINCENTE , ad;. d'une term. 
Convaincant , ante. Lat. Euincens. 


CONVITE, f. ss. Invitation, ac. |: 


tion d'inviter, de convier. Lat. Zrvi- 
tatio, onis. 

CoNvtrTE. Banquet, repas, fef- 
tin. Lat. Convivium , ii. 

** Convite con porra.Se dit d'un hom- 
me qui fait payerl'écotà ceux qu'ila 
invités. Ce mot n'eft plus ufité. 

CONVOCACION , /. f. Convoca- 
tion, action de convoquer. Lat. Con- 
vocatio , onis. 

CONVOCAR, v. a. Convoquer, 
mander les membres d'un corps pour 
une affemblée. Lat. Convochre. 

CoNvocaR. Signifie auff, Pro- 
clamer. Ce mot eft peu ufité dans 
ce fens. ; " 

CONVOCADO, DA, p. p. du v. 
Cowvocar , dans fes acceptions. Con- 
voqué , ée. Lat. Convocatus, a, un. 

* CONVOCATORIA, /. f. Lettre 
circulaire de convocation, pour affif- 
fter à une aflemblée générale d'un 
corps, ou des Etats généraux d'un 
Royaume. Lat. Littera invitatoriz. 

* CONVOLAR , v. a. Au litte- 


ral, voler enfemble , &:au. figuré, 


acceurir dvec d'autres. Ce mot eft 
peu ufité dans l'un & l'autre fens. Lat. 
Uná properare. 

CONVOY , /. m. Convoi , corps de 
troupes deftiné pour efcorter des mu- 
nitions & des provifions qu'on Í- 
porte d'un lieu dans un autre. Lat. 
Prefidium , ii. Ls 

CoNvoY. Convoi, flote marchan- 
de-efcortée par des vaiíTeaux de haut 
bord. Lat. Præfdiaria nevigia. 

CONVOYAR , v. a. Convoyer , ac- 


-compagner , +efcorter. Lat. Stipare. 


Comitari. 

CONVOYANTE, p. act. du ver- 
be Convoyar. Convoyant , qui efcor- 
te, qui accompagne. Lat. Subfdia- 


rius. 
CONVOYADO, DA, f. f. Con- 
voyé, ée. Lat. Stipatus. Comitatu; , 


Q4 um. 
"CONVULSION , /. £. Convulfion , 
retirement des nerfs. Lat. 


Conwulfif, ive, qui a des convul- 
fions , on qui les caufe. Lat. Conou 


fous, a , um. 


* CONVUSCO , ado. Avec vous. 
C'eft un vieux terme. Lat. Vobi/cum. 


Tecum. 

* CONYECTOR , f. s. T. anc. 
Qui fe mêle de dévinier, de prédire. 
Lat. Conjeétor , oris. 

CONYECTURA , /. f. Conjeétnre. 
Ce mot a vieilli. Voyez Conjectura. 

COOPERACION, J. f. Coopera- 
tion, ation de deux agens joints en- 
femble. Lat. Cooperatio , omis. 

COOPERADOR , 2A, /. ». ES f. 
Cooperateur , agent qui travaille avee 


Convul- 
ffo , onis. 
CONVULSIVO, va, adj. m. ES f. 
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un autre pour pfoduire un effet. L, 
Laboris confors Ed particeps. 

COOPERAR, v. ». Coopérer , join- 
dre fon a&ion à celle d'un antre pour 
produire quelque effet. Lat. Coope- 
r 


ari. 

* COOPERARIO, /. m. Le méme 
que Cooperador. 

COORDINACION, /. f. Arrange- 
ment , méthode , difpofition pour met- 
tre en régle ce qui n'y étoit pas. Lat. 
Novus ordo. ' 

COORDINAR, o. a. Diftribuer, 
placer, mettreen ordre ce. qui avoit 
été dérangé. Lat. Ordinare. 

COORDINADO, pA, f. f. Arran- 
gé, ée, mis, ifeen ordre. Lat. Or- 
dinatus , a, sm. . 

COPA, /. f. Coupe, taffe ronde 
qui fert pour boire. Lat. Patera, +. 
Una copa de oro. Une coupe d'or. 
Una copa de plata. Une coupe d'ar- 

gent. 

Una copa de criflal. Une coupe de 
criftal. 

‘Copa de broquel. Le milieu d'un 
bouclier, ou d'une rondache. 

Copa de fombrero. La forme d'un 
chapeau, . . 

Copa. Sommet d'un arbre taillé 
en forme de coupole. à 
Arboles copados. Arbres taillés en 

forme de coupole. 

Copa. Baffin de cuivre dont on fe 
fert en Efpagne dans les appartemens 


pour mettre du feu. Lat. Focaria 


trulla, e. | 

COPAS. Coupes , l'une des quatre 
couleurs du jeu de cartes Efpagnol, ' 
qui répond à ce que nous appellons 
cœur. 

COPADA, J.f. Le méme que Cv- 
ujada. . 

COPADO , DA, adj. m. ES f. Touf- 
fu, ue, feuillu, ue, qui a beau- 
coup de feuilles, & dont la cime 
fait le coupeau. Lat. Patulus, a, um. 

* COPANO, /. m. Efpéce de petite 
barque. Ce mot n'eft plus ufité. Lat. 


ba, e. 

. COPAL , f. m. Epithéte qu'on don- 
ne au baume Animé, qu'on appelle 
quelquefois fimplement Copal. Voyez 
Anime. 

* COPELA , JS. f. Le méme que 
ra. : 

* COPELAR, v. a. V. Cendrar. 

* COPELLAN , f. m. Le méme que 
Copela. Ce mot n'eft plns ufité. 

: * COPERA, ff. T. inufité. En- 
droit où l'on enferme les: coupes, 
les talles, bnffet. Paterarum repof= 


" torium , 33. 


* COPERILLO , f. m. dim. de 
Copero. T. burlefque. Jeune officier 
de gobelet. Lat. Pincernüla , e. 

-COPERO, /. m. Officier, ou chef 
de gobelet chez les Princes. Lat. 
Pincerna, e. 


* COPETE , /. m. Tonpet , petite 
Xx 2 touffe - 
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touffe de cheveux qu'anciennement on 
laiffoit fur le haut de la téte pour 
ornement. Lat. Antie , arum. 

CoPETE. Toupet de crin qui pend 
fur le front des chevaux. Lat. Ca- 
prone , arum. 

COPETE, figurément, Faite, com- 
ble, fommet , pointe , cime. Lat. Ca- 
cianen , inis. 

CoPETE. Oreille de foulier. Lat. 


, f 

Af à coger la ocafion por el copéte. 
Sailir l'occafion par les cheveux , 
profiter de la fortune qui fe préfente. 

Le fudara el copete. Il aura de la 
peine à reuffir. 

Tener copete.Etre orgueillenx & pré- 
fomptueux. L. Grande ferre fupercilium. 

Copete de algunas aves. . Hupe de 
certains oifeaux. 

* COPETUDO, DA, adj. m. ES f. 
Préfomptueux, eufe, vain, ne, or- 

eilleux, eufe, enfé , ée de fa qua- 

ité, de fon mérite. Lat. Ælatus. Su- 
perbus, a, um. 

* COPEY , f. m. Nom d'un arbre 
des Indes dont les feuilles fervoient de 
papier pour écrire,& de cartes à jouer. 

COPIA , f: . Abondance, quantité 
de telle chofe que c& foit. L. Copia, «. 

CoP1A. Copie de telle chofe que 
ce foit, le double. L. go de hen î. 

CoPIA. Imitation, reflemblance. 
Lat. Exemplar. 

CoPIA. Se prend quelquefois pour 
portrait. Lat. 4r um imaginis. 

CoPIA. Copie prife fur un original. 

** CoPIA. Portion des Décimes ou 
des revenus eccléfiaftiques qui revient 

chacun pour fa quote- part. Lat. 
JDecimarum  partiwn quota que cui- 
que obtingit. 

Corra. On appelle ainfi en ter- 
me de Grammaire, la lifte des noms 
& des verbes, au moyen de laquelle 
on voit les cas qu'ils régiffent. Lat. 
Nominum ac verborum index, icis. 

COPIA. Secours fuffifant d'une cho- 
A néceflaire pour parvenir à une fin. 

va 


t. . 

COPIADOR, /. t. Copifte, celui 

qui copie. Lat. Ex/criptor , oris. 
. COPIAR, v.a. Dépeindre, pein- 
dre, defliner , imiter , repréfenter ou 
exprimer un objet avec des couleurs. 
Lat. Expingere imaginem ex imagine. 

COPIAR. Copier, tirer copie, tranf- 
erire. Lat. Ex/cribere. 

CoPIAR. Ecrire fous la didée de 
quelqu'un. Lat. Ex ore alicujus tran/- 
cribere. Il eft peu ufité dans ce fens. 

** COPIAR, au figuré, Raconter en 
file pompeux les exploits d'un hé- 
ros , décrire toutes les perfections 
d'une beauté parfaite, faire la def- 
cription d'un lieu charmant, en em- 
ployant toutes les fleurs de l'éloquen- 
ce. Lat. Aliquil vivis orationis colo- 
gibus exprimere. 


COPIANIE, part. aci. du verbe 
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Copier. Copiant , qui copie , qui imite. 
Lat. Evícriptor , oris. 

COPIADQ, DA, f. f. du verbe 
Copiar dans les acceptions. Copié, ée. 
Lat. Expreffus. Ex/criptus, a, um. 

* COPICA , f. fF. dim. de 
Petite coupe, petite talle, petit bra- 
fier. Lat. Patella, e. 

COPILACION , /. f. Compilation, 
colle&ion , extrait, recueil d'hiftoi- 
res, d'Auteurs &c. Lat. Collectio ,-onis.: 

COPILADOR , /. 15. Compilateur , 
auteur qui ramaífe , qui recueille plu- 
fieurs ouvrages pour les donner au 
public. Lat. Collector, oris. 

COPILAR , v. a. Compiler, ramaf- 
fer & recueillir diverfes chofes des 
auteurs. Lat. Colliyere. 

COPILADO, DA, p.p. Compilé, 
ée. Lat. Collecfus , a , sm. 

* COPILLA , /. f. dim. de Copa. 
Petite coupe, petite taífe, petit bra- 
fier. Lat. Patella , e. 

COPIOSAMENTE, ado. Copieu- 
fement , abondamment, à foilon , 
amplement , largement. L. Copiost. 

COPIOSIDAD , /. . T. peu ufité. 
Abondance , affluence, quantité excef- 
five. Lat. Copia, «. 

COPIOSISSIMAMENTE, ado./xp. 
Trés copieufement, trés abondam- 
ment. Lat. Copio "E 

COPIOSISSIMO , MA, adj. m. ES 
f. fuper. Très copieux, eufe, trés 
abondant, te. Lat. Copiofiffissus, a, m. 

COPIOSO , sa ; adj. m. ES f. Co- 
pienx, eufe, abondant, te. Lat. Co- 
profius y a, um. 

COPISTA , /. m. Copifte, qui copie 
des écritures , il fe dit également des 
peintres & des deffinateurs qui copient 
d'après un original. Lat. Exfcriptor. 
Imitator , oris. 

COPLA , /. f. Efpéce de poéfie 
Caftillane compofée de quatre vers de 
huit à onze fyllabes chacun, qui tan- 
tôt font confonantes, & tantôt aflo- 
nantes. Rondeau.L. Ritbmusreciprocans. 

Coplas de ciego. Chanfon pitoyable 
& mal faite, comme le font ordinaire. 
ment celles que les aveugles chantent 
par les rues. Lat. Vulgaris £9 imcon- 
cinnus rbitmus. 

Andar en coplas. Se dit d'une chofe 
que tout le monde fçait quoiqu'or eút 
dú la tenir fecrette. Lat. Fabulam fieri. 

Entenderfe à coplas. S'entendre en 
chanfons, efpéce de menace pour dire 
que fi on nous infulte on fçaura y ré- 
pondre. Lat. /Hordents remordendo pa- 
rem elle. 

*Refr. El que te dice la copla, effe te la 
bace. Ce Proverbe fignifie qu'on fe fert 
fouvent d'un nom fuppolé pour dire 
plus impunément des fottifes à un an- 
tre.L. Narratur alio nomine in te fabula. 

COPLEAR, «. ». Chanter ou ré- 
citer des chanfons, ou telle antre for- 
te de poélie. Lat, Verfus confonos facere 
vel. cantitare. 
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COPLERO, /. s». Le méme que Co- 


plifta, 

COPLILLA, /. f. dim. de ; 
Chanfon vulgaire , petite chanfon, 
chanfonnette. Lat. Centsuncula, «e. 

* COPLISTA , /. m. Faifeur de 
chanfons; il fe dit pour l'ordinaire 
de celui qui en fait de mauvaifes. Lat. 
Vernaculorsm oerfuum vulgaris ES im- 
ut COPLON JS. de Copla, 

, JS. M. augm. 
Chanfon vulgaire , dans laquelle il n'y 
aniefprit, ni penfée. Lat. erfus in- 
concinni. 

COPO , /. 1. Quenouillée de filaf- 
fe, de lin, de laine, de coton &c. 
Lat. Penfion , i. 

CoPo DE NIEVE. Flocon de nei- 
ge. Lat. Viveus floccus, i. 

COPON, /. m. augm. de Copa.Gran- 
de coupe, grande taffe. Lat. Ansplior 
patera, e. 

CoPON. On appelle ainfi par anto- 
nomafe le Saint Ciboire. Lat. Colwnba 

fica, 

CoPON, en terme de Marine, c'eft 
un gros cable de neuf à dix brafles de 
long qu'on pafle dans l'arganeau de 
l'ancre pour la fufpendre. Lat. Kw 
dens Anchorarius. 

COPOSO, sa, adj. m. ES f. Ter- 
me peuufité. Touffu, vé. Le méme 


que Copade. 

COPULA , f. f. Lien, attache de 
deux chofes. Lat. Nexus, £s 

CoPULA. Copule, ou copulation , 
jon&ion , accouplement charnel. Lat. 
Coïtus, dis. 

** CoPULA. Ter. d'Archite&ure. 
La clef d'une voute. 

** CopPULA. Ter. de Dialectique , 
c'eft le verbe qui joint le fujet aves 
l'attribut. $ 

COPULATIVO , va, adj. m.Es f. 
Copulatif , ive, qui joint, qui lie en- 
femble , il ne fe dit qu'en Grammaire 
des particules ou conjonétions qui 
lient le difcours. L. Copulativas, a, sm. 

** Conjuncion 0 particula copulativa. 
Conjon&ion , ou particule copulative, 
en terme de Grammaire , c'eft celle qui 
joint deux mots enfemble. 

* COPULATIVAMENTE, edo. 
Le méme que Justamente. 

* CORACHA , /.f. Sac de cuir de 
bœuf dans lequel on tranfporte le ta- 
bac & autres chofes femblables. Ce mot 
eft formé du mot Cuero. Lat. Coria- 
ceus faccus , ji. 

* CORACILLA , /: . dim. de Co- 
raza. Petite cuirafle. L. Lorica exigua. 
AN J. f. Le méme que 


** CORACOHIOIDES, /.:.Coraco- 
hioidien, mufcle qui fert à abaiíTer 
l'os hioide. C'eft un terme d'Anatomie. 

** CORACOIDEO, f. ss. Coracoidien, 
muícle qui nait de l'apophyfe cora» 
coidienne qui meut le bras en avant. 
C'eft un terme d'Anatomic. 

CORA- 
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ve TIC Je " T. d'Ana- 
tomie. Apophyfe Coracoide. 

CORADA , /. f. Le méme que 4fa- 
dura. Ce mot eft peu ufité. 

CORADELA, /. f. T. inufité. Le 
méme que T apis . 

* CORAGEÉ , /. ». Colére , empor- 
tement excellif. Lat. Zra, e. — 

CORAGE. Courage, valeur, intré- 
pidité. Lat. Animus, i. 


CORAJOSAMENTE, ado. Cou- 


rageufement, avec courage ou har- 
dielfe. Lat. Animosè. Strenue, 

CORAJOSO , sa, adj. m. ES f. 
Brave, courageux, eufe, hardi, ie, 
vaillant, te, intrépide. Lat. Ansmo- 
Jus. Strenuus , a, um. | 

CORAJUDO, DA, adj. sw. ES f. 
Colére, colérique , ardent, te, bouil- 
lant, te. Lat. Zracundus, a, sm. 

CORAL, fm. Corail, forte d'ar- 
briffeau qui croit dans la mer. Lat. 
Corallium , ii. 

* CORAL , Terme de Marine. 
Contreftrave, piéce de bois courbe, 
qui eft pofée au - deflus de la quille & 
de l'e&rave, pour faire liaifon cn- 
femble. 

CoRALEs. Braffeletfait de grains 
de corail. Lat. Corallina armille. 

Fino como el coral. Se dit d'un ami 
intime & véridique , & par antithéfe , 
d'un homme fin & rufé. Lat. Zwicif- 


Jimus. Aflutiffemus. 

* CORALINA, /. f. Coraline, plan- 
te qui croit dans la mer parmi les bran- 
ches de corail, elle eft extrémement 
petite, elle pofléde une qualité ftipti- 
que , & on l'employe avec fuccés pour 
appaifer les inflammations & les dou- 
leurs de la goute. Lat. Marinus mu/- 


CUS, Ci. 

CORAMBRE , /. f. Cuir, la peau 
des animaux, furtout des taureaux , 
des vaches, des bœufs & des boucs. 
Lat. Pellex. Corium. 

CORAMBRERO , /. s». Marchand 
de cuirs. Lat. Pellio, onis. 

CORAMVOBIS , /. f. T. Familier. 
Belle & noble preftance, & l'on dit 
d'un homme qui a la taille majeftueu- 
fe & qui fe préfente bien, qu'il a nn 
beau Corawvobis. Lat. Vultus digni- 
Jas, atis. 

CORAMVOBIS. Se prend commu- 
mément pour l'air & la mine. 

Ex. Tiene buen coramvobis. Il a bon 
air, bonne mine. 

* CORAZA, JS. f. Cuirafle, armu- 
re défenfive qui couvre le corps. Lat. 
Lorica, «. 

CORAZAS. Cuiraffiers , foldats ar- 
més de cuiralles. Lat. Catapbracti equi- 
fes, um. 

** Capitan de caballos corázas. Capitai- 
ne d'une Compagnie de Cuirafhers. 
Lat Dux catapbraciorim equitum. 

Tentar à uno las corazas. Eprou- 
ver la valeur, le fçavoir, la capa- 
cité d'un homme, Lat. Aliquem tentare. 


= 
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#3 Duelta de corázas. Mouvement d'un 
bataillon de cuiraffiers à droite. Lat. 
ZLoricatorum militum in dextrum latus 


obverfio. 

CORAZNADA , f. - Le cœur ,ou 
la partie intérieure du Pin. Lat. Pins 
interiora. 

CORAZON, /. m. Cour, aged 
noble de l'animal, dans laquelle ré- 
fide le principe de la vie. L. Cor, dis. 

CORAZON. Cœur, valeur, cou- 
rage. Lat. Anémus, i. 

CoRAZON. Bienveillance , affe- 
Gion, inclination. Lat. Amor , ris. 

CORAZON. Cœur, fe prend au fi- 
pur pour le centre de quelque cho- 

e. Lat. Centrum, i. 

De corazon. Expreffion adverbiale , 
qui fignifie en vérité, furement , de 
bon cœur, volontiers. Lat. Ex animo. 

** Enel corazon del fol. Expreffion 
dont les Aftrologues fe fervent pour 
dire qu'une planéte n'eft éloignée du 
Soleil que de dix-neuf minutes. 

Hombre de corazón,ü de gram corazon. 
Homme de cœur , homme courageux. 
Lat. Homo flremuus. 

Llevar à tener el corazon en las manos. 
Avoir le cœur dans les mains, n'être 
point diffimulé. Lat. Sine fuco efe. 

Melo decia el corazón. Le coeur me 
le difoit. Lat. Mens prafagibat. 

* CORAZONADA , f. f. T.Fam. 
Mouvement, inquiétude, ferrement de 
cœur, qui eft comme un préfage de 

uelque malheur qui nous menace. 
Lat. Prefagientis animi commotio. 

* CORAZONAZO , f. 5. augm. de 
Corazón. Grand cœur. L. Cor magnum. 

* CORAZONCICO , /. m. dim. de 
Corazon. Petit cœur. Lat. Corculum, i. 

* CORAZONCILLO , /. t. Le mé- 
me que Corazoncico. 

CORAZONCILLO. Mille - pertuis, 
plante. Lat. Hypericon. 

CORAZONCITO , /. m. dim. de 
Corazon. Le méme que Corazoncico.. 

CORBACHADA, /.f. Coup de nerf 
de bœuf. Lat. Flagri icfus, ds. 

CORBACHO, /. m. Nerf de bœuf 
dont le Comite fe fert pour chátier 
les forgats. Lat. Sentica, «. 

CORBATA, /f.f. Cravate, linge 
qu'on porte autour du cou. Lat. 
Virilis colli amiculi genus. 

CORBATIN , /. mm. Tour de col. 

CORCEL, /. 5. T. de Manége. 
Coureur , cheval propre pour la cour- 
fe. Lat. Curforius equus , i. 

CORCHEA , f. f. Croche, note de 
Mufique , qui a un crochet au haut 
de la queue. Lat. Mujica nota adunca. 

CORCHERA , /. f. Seau d'écorce de 
liége, poiflé en dedans, où l'on met 
de la glace pour y rafraichir l'eau 
ou le vin dans une caraffe de verre. 
Lat. Cupula fuberea picata. 

CORCHETADA , 0 CORCHETES- 
CA, ff. T. de Bohem. Troupe d'Ar- 
chers ou de Sergeas , poufle-culs , ou 
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recors. Lat. Accenforum agmes, inis. 

CORCHETE , /. ». Crochet ou 
agraffe , ou porte & agraffe. Lat. Un. 
cinus , i. Les Efpagnols les diftin- 
guent , en difant macho y bembra. 
mále & femelle. La porte eft la fe- 
mec , & l'agraffe, oule crochet, le : 


e. 

CoRCHETE. Efpéce de Miniftre 
de Juftice, queles Alguazils menoient 
avec eux pour faifir au collet les 
perfonnes qu'ils vouloient arréter.Les 
Miniftres fupérieurs de Juftice les ap- 
pellent aujourd'hui Porteros, portiers 5 
cependant le vulgaire continue de 
les appeller Corchetes, Archers. Lat. 
pass 3 

** CORCHETE. T. d'Imprimerie. 
Crochet. Lat. Extrema linee adun- 
citas. 

CORCHO, /. :». Liége, écorce de 
l'arbre de méme nom. Lat, Suberew 
cortex, icis. 

CORCHOS , flu. Galoches , on 
claques, forte de chauffure que les 
femmes portent lorfqu'il fait mauvais 
tems. Lat. Subereis foleis fubférucius 
calceus. 

Andar como el corcho fobre el agua. 
Se dit d'un homme leger & volage, 
qu ne s'occupe de quoi que ce Íoit. 

t. Genio indulgere. - 

** Nadar fin corcbo. Nager fans liége, 
n'avoir pas befoin du confeil de per- 
fonne. Lat. Sine fubere natare. 

** No tener muelas de corcho. N'avoit 
pas des dents de liége , n'être pas 
homme à fe laiffer tromper. Lat. 
Non adeo facile deludi. E 

Tener cara de corcho. Etre un im- 
pudent & un effronté, ne rougir de 
rien. Lat. Frontem pofuif?. 

CORCOVA, /. f. Bolle , tumeur 
qui s'éléve fur les épaules, ou fur 
l'etomac des perfonnes contrefaites. 
"CORCOVADO ,. 

OVADO , DA, adj. m. €? f. 
Boffu, ne. Lat. Gibbofus, a , um. 

CORCOVEAR , v. ». Terme de 
Manége. Se cabrer, faire des haut 
le corps, des courbettes pour jetter 
le cavalier par terre. L. Subflire. 

CORCOVO, /. m. Courbette , faut 
que fait un cheval pour defarçonner 
lon cavalier , & le jetter par terre. 
Lat. Subfultus , ds. 

* CORDADO , DA, adj. m. ES f. 
Terme de Blafon. Cordé, ée, fe dit 
d'un inftroment ou d'un arc dont 
les cordes font d'un émau différent. 

CORDAGE , /. m. Cordage , on ap- 
pelle ainfi le total des cordes qui 
fervent à la manœuvre d'un vaifleau. 
Lat. Rudentes , um, 

CORDAL , à CORDALES , /. PA 
Dents œilliéres , autrement appellées 
dents de fageffe, parce qu'elles ne 
viennent que loríqu'on a atteint l'âge 
viril. Lat. Ocularis dens. 

CORDEL , /. s». Corde, torcis de 

Xx 3 cban- 
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chanvre, ou d'autre matiére. Lat. 
Funiculus , i. 

Apretar los cordeles. Serrer les cor- 

des, outre le fens littéral, fignifie 
contraindre un homme à avoüer ce 
qu'il lui conviendroit de nier , com- 
. me l'on fait en donnant la queftion. 
Lat. Zuflare. Urgere vebementiis. 
.** Echar el cordel. Alligner au cordeau 
les murs des maifons d'une ville, 
pour que les rues foient plus belles 
& plus réguliéres. Lat. 4d amufin 
dirigere. 

** Echar el cordel, au figuré, Obferver 
la juftice envers tout le monde. 

Eflar una cafa à cordel. Etre tiré au 
cordeau. 

CORDELEJO , /. ». dim. de Cor- 
del. Cordelette, cordeau, corde de 
moyenne groffeur. Lat. Funiculus, 3. 

ORDELEJO. Raillerie piquante ; 
on employe ordinairement ce mot 
avec le verbe Dar , & l'ondit, Dar 
eordelejo ; railler quelqu'un. L. Scom- 


ma y atis. 

CORDELILLO , /. sn. dim. de Cor- 
del. Cordelette, trés petite corde, pe- 
tite ficelle. Lat. FuriicÓlu:, i. 

CORDELLATE, /. 5. Efpéce d'é- 
tamine dont les Religieux Obfervan- 
tins fe faifoient des tuniques. L. Panni 
lanei genus. 

CORDERILLO , /. 5s. dim. de Cor- 
dero. Petitagncau. Lat. Agniculus, i. 

CORDERINA, S.f. Jeune brebis. 
Lat. Agnicula, e. 

CORDERITO , /, m. dim. Petit 
agneau. 

CORDERO, Ra, /. 5. ES f. Mou- 
ton ou brebis qui n'a pas encore un an. 
Lat. Cordus , i. 

CORDERO. Mouton, on appelle 
ainfi au figuré un homme doux, pai- 
fible & d'un bon caractére. Lat. Homo 
thilis. 

* Refr. Tan preftrooa el cordéro co- 
mo el carnéro. Ce Proverbe fignifie que 
les jeunes gens meurent aufli-bien que 
les vieillards , & qu'il ne faut pas fai- 
re fonds fur la jeunefle. 

CORDERUNO , NA, adj. m. ES f. 
Qui appartient à l'agneau. Lat. Ag'- 
MUS, A, um. 

CORDIAL, adj. d'une term. Cor- 
dial, qui appartient au cœur, franc, 
ouvert, plein d'affeétions on prend 
' ordinairement ce mot dans ce dernier 
Jens. Lat. Cardiacus. Intimus, a , um. 

CoRDIAL. Cordial, propre à con- 
forter le cœur. Lat. Cardiaca. 

CokDIAL , fubfi. Cordial, potion 
propre à conforter le cœur. Lat. Car- 

potio, onis. 

CORDIALISSIMAMENTE , ado. 
Juperl. Très cordialement. Lat. Ex 
animo, 


CORDIALISSIMO, MA, aj. m. 
e f. Jup. Trés cordial , le, trés affec- 
tionné, ée, très franc, che. L. Si. 
diofcffctnus s €, Wm. 
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CORDIALMENTE , ado. Cordia- 
lement, avec cordialité. L. Ex animo. 

CORDILLA, /. f. Treffe de boyaux 
de mouton qu'on vend à la triperie 
pour les chats. Lat. 4rieti»a interanea 
reticulata. | 

CORDILLERA, /. f. Chaine de 
montagnes, qui occupe une vafte éten- 
due de pays. Lat. du cob iii 

. * CORDOJO , /. ss. T. anc. An- 
goiflc, affli&ion, détreffe, qui a fon 
fiége dans le coeur. Lat. Cordolium, ii. 

CORDOBAN, /.:». Cordouan, mar- 
roquin, cuir de bouc ou de chévre 
paffé en galle. Lat. Caprina aluta, e. 

CORDOBANA, fem. Terme dont on 
n'ufe que dans cette expreffion,asdar à 
la cordobana , aller tont nud, méme 
fans chemife, comme font les gueux. 
Lat. Nudum incedere. 

CORDON, /. sm. Cordon de foye , 
de fil ou de laine, padoue , ruban moi- 
tié foye & moitié Rl. Lat. Refficulus, i. 

CoRDON. Cordon qne les Religieux 
Francifcains portent autour de la cein- 
ture. Lat. Cingulum Fratrum Pran- 
cifcanorum. 

CoRDON. Aiguillette que les ca- 
dets dans les gardes du corps portent 
fur l'épaule droite. Lat. Stemma fti- 
patorum militum. 

CoRDON. Cordon, on appelle ainfi 
en terme de fortification , une ligne 
de Circonvallation. Lat. Vallusm, i. 

CoRDON. T. d'Architeéture. Cor- 
don, rang de pierres en faillie qui 
marquent les divifions d'un bátiment. 

**CORDONES.Cordons en forme de 
fcapulaire remplis de mercure, qu'on 
porte autour du cou pour fe guérir de 
la vérole. 

** CORDONES.Cordons, en terme de 
marine , font ceux qui font faits avec 
de la filaffe, & dont la groffeur cft 
proportionnée à celle du cable qu'ils 
doivent former. 

** Cordon de 5. Francifco. Les marins 
appellent ainfi les huit jours qui pré- 
cédent & qui fuivent la féte de St. 
François , qu'on célébre le quatriéme 
Octobre , qui eft le tems oü les orages 
font les plus fréquens fur mer. 

CORDONAZO , /. s. Coup de cor- 
de , ou de cordon. Lat. Fu»is iélus. 

CORDONCILLO, / m. dim. de 
Cerdon. Petit cordon. L. Funiculus, i. 

V'CORDONCILLO.Chainette, point 
de broderie. Lat. Catenata fila. * 

CORDONCILLO. Cordon d'une pié- 
ce de monnoye. Lat. Refticutus ad 
oram nummi snfculptus. 

CORDONCITO , / m. dim. de 
Cordon. Pctit cordon. L. Refliculus, i. 

* CORDONERIA , f. f. Commerce 
de toutes fortes de cordons de foie. 
Lat. Refliaria mercatura. 

** CORDONERIA.Affemblage de cor- 
dons, de flocons, & qui fert à garnir 
quelque chofe. 

CORDONKRO, /. m. Paflemen- 
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tier , celui qui fait des cerdons de foie. 
Lat, Refliarius propola , ou opifex. 

CORDONERO, en terme de mer, 
Cordier , celui qui fait des cordes pour 
les vaiffeaux. 

* CORDULA,/.f. Le méme que 
Cordylo. 


ly | 
CORDURA , /. f. Prudence , fa. 
gefle , modération , retenué. 
tia, e", 
* CORDYLA, /. f. Jeune thon 
ui ne fait que de naitre. Lat. Cor- 


la, e. | 

* CORDYLO, fm. Stinxs ani- 
mal amphibie qui reffemble au Cro- 
codile, mais qui eft plus petit que 
lui; ila des ouies comme le poiffon , 
le corps liffe, latéte, les pieds & la 
queue couverts d'une peau écailleufe 
trés dure; ilacinq doigts à chaque 
pied, & les coups qu'il donne avec 
la queue font auffi forts que ccux qu'on 
pourroit donner avec une maflue fer- 


rée. 

* CORECHAMENTE, ado. Ter. 
ancien. Couramment, tout courant, 
d'une maniére prompte. Lat. Recfe. 

* CORECICO, /. sn. dim. de Cuero. 
Le méme que Cuerecico. Le premier 
n'eft plus ufité. 

* CORI, /. m. Mille-pertuis, plan- 
te de la hauteur d'un palme, dont 
les feuilles font petites , clair - femées 
& rougeátres ; elle eft favoureufe & 
odoriférante , on Pappelle auff Hypr- 
rico. Lat. Coris. 

* CORINTHIO, THIA,ady. n.C5 f. 
Corinthien, épithéte du cinquiéme or- 
dre d'Archite&. L. Corintbiacus, a,um. 
- CORISTA. Voyez Cborifla. 

* CORITO , /. 5. On appelloit au- 
trefois ainfi les montagnards & les Bif- 
cayens , & aujourd'hui on appelle ainfi 
pat ironie les Afturiens, parce qu'on 
prétend qu'anciennement ces peuples 
n'étoient vétus que de peaux, qu'on 
appelle en Efpagnol Cuero. Lat. Pel. 
litus, i. 

* CORLADURA , £f£. On ee 
ainfi en terme de Peinture une elpéce 
de vernis qui étant appliqué fur une 
piéce d'argent bruni, la fait paroitre 
comme fi elleétoit d'or. Lat. Zureum 
linsmentum , 3. 

CORMA , f. f. Entraves de bois 
qu'on mettoit aux pieds des efclaves 
dont on .craignoit la fuites elles fer- 
vent aujourd'hui de chátiment aux 
enfans qui s'enfuyent de chez eux. On 
les met auffi aux animaux qui font 
en Pune : à aux ics de crainte 
qu'ils ne s'échappent. L. Compedes, wm. 

* CORMANO, NA, /. ». ES f. 
Frére confanguin. Ce mot n'eft ufité 
que dans la Galice. L. Frater patruelis. 

* CORMANOS. On appelle encore 
ainfi les enfans que deux perfonnes ap- 
portent en fe mariant. 

CORNADA, /. f. Coup de corne. 
Lat Cors idos, ds. l4 ce 
* Cor- 
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Y * CoRNADA. TT. d'Efcrime. Flan- 


nnade. 

* CORNADILLO, /. :. dim. de 
Cornado. On employe ordinairement 
oe mot an figuré dins l'expreflion Po- 
ser à emplear fu cornadillo , pour dire 
qu'un homme employe fes foins & fon 
scent pour procurer la réuffite d'une 
affaire. Lat. Nijus, ús. Conatus , ús. 

CORNADO, /. »:. Monnoye de bas 
alloi que le Roi Alphonfe XI. fit fabri- 
quer pour fuppléer au défaut d'efpé- 
ces, qu'on appelloit ainfi à caufe d'une 
Couronne qui étoit empreinte deffus ; 
il falloit deux cent quarante de ces ef- 

es pour nn Real, qui vant quatre 
ols de France. 

No vale un cornado. Se dit pour mar- 
quer le peu de valeur d'une chofe, il 
ne vaut pas une obole. Lat. Mer pili 
Jaciendus efl; — » 

*CORNAMENTA, /. f. Cornes 
de quelque animal que ce foit. Lat. 

"ua, um. 

CORNAMUSA , /f. f. Cor de chaffe, 
infrument de mufique à vent.. Lat. 
Sympboniaca buccina , +. 

* CORNAMUSA , /.f. T. de Mari- 
ne. Vírevau, morceau de bois d'envi- 
ron trois pieds de longueur dont fe 
fervent les cordiers de la marine, pour 
tourner les cables. Lat. Forquendis ru- 
dentibus [cipio ferviens. 

* CORNEA , /. f. Cornée , une des 
tuniques de l'œil. Lat. Corne, +. 

CORNEADOR, /. m. Animal qui 
frappe de la corne. Lat." Cornupeta, e. 

CORNEAR, v. n. Bleffer avec les 
eornes , donner des coups de cornes. 
Lat. Cornu petere. 

CORNECICO , /. #. dim. de Cuer- 
#0. Le méme que Cuernecico. | 

CORNEJA, /.f. Corneille, forte 
d'oifeau. Lat. Cornix, icis. 
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* CORNE JAL , f: m. Le coin, l'an- 


gle de quelque chofe que ce foit. Voy. 
Corrijal. 

CORNERINA, /. f. Cornaline , 
forte de pierre précieufe qui n'eft point 
tranfparente. Lat. Onyx, icis. 

CORNETA. Cornet de chaffeur, 
petit cor de chafTe. Lat. Cornu vena- 
gorium. > | 

CoRNETA. Cornet de poftillon. L. 
Veradariion corna. 

CoRNETA. Cornet à bouquin, inf- 
trument de mufique, qui fert à fou. 
tenir ún gfand chœur dans un lieu fort 
vafte. Lat. Sympboniaca buccina , e. 

CORNETA. Celui qui donne du cor. 
net A bouquin. Lat. Symphoniacus tibi- 
cen, mis. 

CoRNETA. Cornette, enfeigne de 
Cavalerie. Lat. Vexillifer, eri. 

CORNETA. Cornette, compagnie 
de cavalerie , qui marche lous la cor- 
nette. Lat. Equitum turma, e. 

CORNEZUELO , f. m. dim. de 
Cuerno. Petite corne. L. Corniculum, i. 


CORNICABRA , f... Tercbinthe , 
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forte d'arbre. Lat. Terebintbus , i. 

* CORNICABRA. Efpéce d'olive 
dont la pointe eft tournée en haut en 
forme de crochet, L. Uncinata oliva, e. 

COR NICABRA. On appelle ainii par 
allufion à la corne , tout ce qui eft tor- 
tu. Lat. Zrtortus, a, um. 

* CORNICABRA , au figuré. Cocu 
volontaire. Lat. Mango uxorius. 

* CORNICULARIO, /ub. m. Cor- 
niculaire , officier qui commandoit 
l'aile droite ou gauche d'une armée 
chez les Romains. L. Cornicularius, ii. 

* CORNICULATA , adj. f. On ap- 
pelle ainfi la Lune lorfqu'elle eft dans 
fon croiffant. Lat. Corniculata. 

* CORNIFORME , ady. Se dit d'u- 
ne Cométe dont la queue eft. courbée 
comme un fabre. Lat. Retortè caudu- 
Eu$, Uy um. - 

* CORNIGERO, RA, adj. m. ES 
J. T. Poétique. Cornu, ue, quia 
des cornes. Lat. Corniger , ra, tum. 

CORNIJA , /.f. Le méme que Cor- 
"ifa, quoiqu'on fe ferve indifférem- 
ment de ces deux mots. 

CORNIJAL, /. m. Lc coin d'un 
matelas, d'un bátiment ou d'un héri- 
tage, d'une rue. Lat. Anguius, i. 

* CORNIJAMIENTO, /. m. T. 
d'Architect, Ordre de corniches dans 
un bôtiment. Lat. Coronidis ornamen- 
tum, i. 

* CORNIJON, fm. T. d'Archi- 
te&ure. Entablement, la troifiéme 
partie des trois corps d'Architecture , 
qu eft compofée de l’architrave, de la 

ife & de la corniche. L. Coronis,idis. 

* CORNISAMIENTO, /. m. Le 
méme que Cornijamiento. 

CORNUCOPIA, /. f. Corne d'a- 
bondance. Lat. Cornu copie. On ap- 
pelle encore ainfi certains chandeliers 
qu'on applique contre les murailles 
d'un appartement, d'une Eglife, qui 
ont la figure d'une corne d'abondance. 

CORNUDO, DA, adj. m. ES f.Cor- 
tu, ue, qui a descornes Lat. Cor- 
nutus , a, um. 

Co&NUDO.On appelle ainfi an figu- 
-ré un cocu, un cornard. Lat. Cura- 
ca, e, 

** El cornudo es el poflrero que lo fabe. 
Un cocu eft le dernier à fcavoir qu'il 
porte dcs cornes. 

"CORO, f: m. T .inufité. Vent qui vient 
de l'endroit où le Soleil fe couche dans 
le folftice de Juin, le Nord-Oueft. Lat. 


À Caurus , i. 


Coro.Se prend aufli pour mémoire. 

Coro, dans fes autres acceptions. 
Voyez Choro. 

* COROCHA , jm. T. anc. Cafa. 
que. Lat. Chiamys , idis. 

COROGRAPHIA. Voyez Chorogra- 


phia. 

COROLARIO, /. m. Corollaire , 
propofition qui n'cft qu'une fuite, ou 
une conféquence d'une autre. Lat. Co- 


"rollariunó. 
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CORONA, /. m. Couronne, orne. 
ment que les Souverains portent fur 
la tête pour marque de leur dignité. 
Lat. Corona , e. 

Corona. Le fommet de la téte', 
la couronne. Lat. Vertex , icis. 

CORONA. Couronne, tonfure clé. 
ricale. Lat. Clericalis tonfura , e. 

CORONA. Monnoye ancienne qu'on 
appelloit ainfi à caule dela couronne 
qui y étoit empreinte. Lat. Mumrmu: 
coronatus. : 

** CORONA. Cercle de cheveux que 
portent les religieux autour de la té- 
te, qu'ils appellent couronne , pour 
la diftinguer de la tonfure, qui n'eft 
pas fi grande. Lat. Tonfura monaftica. 

CORONA. Couronne, terme géné- 
rique pour exprimer un Royanme. L. 
Regnum , i. : 

CaRONA. Couronne, fe dit par ex- 
tenfion pour ornement, éclat, luftre, 
fplendeur , honneur. Lat. Decus, oris. 

CORONA. Aureole, cercle de lu- 
miére qu'on met autour de la téte des 
Saints. Lat. Laureola, e. 

CoRONA. Couronne, chapelet com- 
pofé defept dixains , qu'on récite en 
l'honneur de la Vierge. Lat. Kg/a- 
vium, ii. 

CoRONA. Couronne , cercle lumi- 
neux qui paroit autour du Soleil & de 
la Lune. Lat. Corona. 

CoRONA. T. d'Archite&ure. Lar- 
mier , goutiére , mouchette. Lat. 
Corona. 

-CORONAs. Ter. de Marine. Gros 
cables attachés au grand mât, &à ce 
lui de mifaine, ou trinquet , .où abou- 
tiffent les principaux agrés. 

Corona Auftral. Couronne auftrale, 
une des feize Conftellations méridiona=" 
les. Lat. Corona auftralss. 

Corona Boreal. Couronne boréale, 
unc des vingt-deux Conftellations Sep. 
tentrionales. Lat. Corona borealis. 

Corona civica. Couronne civique, 
couronne qu'on donnoit chez les Ro. 
mains à un citoyen qui avoit fauvé 
la vieà un autre. Lat. Corona civica. 

Corona de Condes. Couronne de Com- 
te, c'eft celle qui eft garnie de dix-huit 
arofles perles. Lat. Comitis corona. 

Corona de Duque , à Ducal. Couron- 
ne de Duc, ou Ducale. Lat. Ducalis 
corona. PN 

Corona de efpinas. Couronne d'épi- 
nes que les Juifs mirent par dérifion à 
J. Chrift. Lat. Spinea corona. 

Corona de bierro. Couronne de fer 
avec laquellg on couronne les Empe- 
reurs d'Allemagne. : | 

Corona de Infantes. Couronne des In- 
fants d'Efpagne. Lat. Puerorum regio- 
rum corona. 

Corona de Marques. 
Marquis. 

Corona de oro. Couronne d'or. C'eft 
celle que portent les Souverains. Lat. 
Aurea corona. . 

Carora 


Couronne dé 


+ 


1852 COR 


Corona de ovacion. Couronne ova- 
le. C'eft celle qu'on accordoit aux 
Generaux Romains, qui avoient affu- 
jetti l'ennemi fans en venir aux mains. 
Lat. Corona myrtea ovutioiss. 

Corona de Key. Mclilot, plante. L. 
AMelilotus. 

Corona de Vizconde. Couronne de 
Vicomte. Lat. Vicecomitis corona. 

Corona Imperial. Couronne Impé- 
riale. Lat. Zmperatoria corona. 

Corona mural. Couronne murale. 
C'eft celle que les Romains accordoient 
à celui qui avoit le premier efcaladé 
une place. Lat. ZMuralis corona. 

Corona ob/idional. C'eft la couronne 
que les Romains accordoient au Gene- 
ral qui avoit fait lever le fiége d'une 
place. Lat. Corona obfidionalis. 

Corona Olimpica. Couronne Olympi- 
que. C'eft celle dont on honoroit celui 
qui remportoit le prix aux jeux Olym- 
piques. Lat. Olympiorum corona. 

Corona oval. Couronne ovale. Celle 
que les Romains décernoient aux Ge- 
neraux qui foumettoient l'ennemi fans 
en venir aux mains. 

Corona Real. Couronne Royale. 

Corona triumpbal. Couronne triom- 
phale. Couronne de laurier que les Ro- 
mains décernoient à ceux qui avoient 
mérité les honneurs du triomphe. Lat. 
Laurea corona.” 

Corona valar à caftrenfe. Couronne 
qu'on décernoit à celui qui étoit entré 
le premier dans le camp des ennemis, 
Lat. Corona caftrenfis, 

CORONACION , /. m. Couronne- 
ment, cérémonie pour couronner les 
Souverains. Lat. Zuauguratio , onis. 

CORONAMIENTO, /. t. Le mé. 
me que Coronacion. 

* CORONAMIENTO , 0 Corona- 
mento. Couronnement , en terme 
d'Architeture, c'eft la partie qui ter- 
mine & qui couronne un édifice. Lat. 
Fafligium, ii. | 

CORONAR, «. a. Couronner, met- 
tre une couronne fur la téte. Lat. 
Diademate cingere. 

CORONAR. Couronner, figurément 
fignifie finir , achever, perfeétion- 
ner un ouvrage. Lat. Operi manum 
ultimam: imponere. 

CORONAR LA MUBALLA , Bor- 
der la muraille, ou le rempart, met- 
tre des foldats tout autour pour le 
défendre. Lat. Muros militibus cingere. 

CORONADO , DA, f. p. du verbe 
Coronar dans toutes fes acceptions. 

Couronné, ée. Lat. Coromatus , a, 
um 

CORONADO. Tonfuré, en parlant 
d'un Prétre. 

CORONADO. Le méme que Cor- 

De 
* CORONARIO, adj. m. Fin, pur, 
en parlant de l'or. Lat. Aurum obri- 


Jum. 
CORONARIA /. f. Terme d'Ana- 
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tomie. Artére coronnaire. Lat. Coro- 
1aria, A. 

* CORONDEL,/. m. Terme d'Im- 
primerie. Réglet ou litel que les im- 
primeurs mettent fur la forme de haut 
en bas, pour efpacer les colonnes. 
Lat. Typographicum diffepimentum , i. 

* CORONEL, /. »5. Le méme que 
Cimera. | 

CORONEL. Colonel , celui qui 
commande un Régiment ou de Cavale- 
rie on d'Infanterie. Lat. Militum tri- 
bunus, i. 

**CORONELIA, /.f.Régiment d'in- 
fanterie ou de cavalerie. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Legio, omis. 

CORONICA. Voyez Cbronica. 

CORONILLA, /. f. dim. Petite Cou- 
ronne. Lat. Exigua corona. 

. CoRoNILLA. La couronne de la 
tête. Lat. Vertex, icis. 

Coronilla de monte. Sommet ou cou- 
peau de montagnc. 

Coronilla de edificio. Le fommet ou 
le faite d'un édifice. 

Coronilla de fruta. La tête d'un 


it. 

CORONISTA. Voyez Chronijla. 

* CORONOIDES. /. mm. Os du cou- 
de. Lat. Os cubitale. 

* COROJA. /.f. Efpéce de mitre 
de carton de la hauteur de trois pieds , 


terminée en pointe & peinte de dif- 


ferentes figures rélatives aux crimes 
u'on a commis , qu'on met fur la 
téte des Juifs, des devins, des bi- 
games, que l'on expofe à la honte 
publique. Lat. Znfamis cucullus , i. 
* CORPANCHON ,/. m. augm. de 
Cuerpo. ce d'une grandeur déme- 
furée. Lat. corpus. 
CORPANCHON. Corps d'une piéce 
de volaille, dont on a ôté les cuiffes 
& la chair Lat. Z«vi;: pectus. 
* CORPECITO , /. m. dim. de 


Cuerpo. Petit corps. Lat. Corpucu- 
Le 
CORPEZUELO, /. m. voyez Al- 


milla, 3 
* CORPINEJO , f. m. dim. de 
Corpiño. Corps de jupe court & ufé. 
ORPINO , /. »:. Corcet de fem- 
me fans manches. Lat. Levior tbo- 


rax, cis, 

CORPORAL , ad;. d'une term. Cor- 
porel, qui a un corps. Lat. Corpo- 
reus, 4, um. 

CORPORALES. Corporaux , lin- 
ges ris fervent pour célebrer la Mef- 

e , fur lefquels on met le calice & 
l'Hoftie. Lat. Corporalia. 

* CORPORALIDAD , /. f. Corpo- 
reité, le corps pris abítractivement. 
Lat. Corporeitas , atis. 

CORPORALMENTE, ado, Corpo- 
rellement , réellement, perfonnellc- 
ment. Lat. Corporaliter, 

CORPOREO , REA, adj. Corporel, 
elle, qui a un corps, ou qui appar- 
tient au corps. Lat. Corporeus, a , san. 

/ 
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CORPS , /. m. Mot François qu'on 
a recu dans la Langue Efpagnole pour 
defigner certains emplois auprès de 
la perfonne du Roi. Lat. Corpus, oris. 
Sumeller de Corpse, Grand Chambel- 
lan : Guardias de Corps , Gardes du 
Corps. 

* CORPUDO , DA, adj. m. EJ f. 
Le méme que Corpulento. Ce mot eft 
peu ufité. 

CORPULENCIA , /. f. Corpules- 
ce, taille de l'homme confiderée com- 
me grande & grofle. Lat. Corpules- 
tia, e. 

CORPULENTO , TA, «dj. Cor- 
pulent, ente, qui a de la corpulen- 
ce. Lat. tus, a , tm. 

CORPUSCULO , /. m. dim. de 
Cuerpo. Corpuícule, atome, corps ex- 
trémement petit. Lat. UCET j. 

CORRAGERO, /. m. T. Valencien. 
Voyez Guarnicionero. 

ORRAL , /. ». Baffe - cour. Lat. 
Cors , tis. 

CORRAL. Cloture, enclos qu'om 
pratique dans les riviéres pour pren- 
dre le poiffon. Lat. Pi/caria, e. 

CoRRAL. Salle de Comédie. Lat. 
Specfaculorum locus. 

CoRRAL. On appelle ainfi dans 
les Univerfités les lacunes que les 
écoliers laiffent dans leurs cayers , 
pendant qu'on dide, & qu'ils rem- 
pliffent enfnite. Lat. Lacuna, «. 

CORRAL, en jargon , Clos que 
les Bohémiens forment en pleine cam- 
pagne lorfqu'ils font en marche, pour 
enfermer leur bagage. Lat. Seption, i. 
Corral de madera. L'endroit, ou 
le magafin où l'on vend du bois. 
C'eft ce que nous appellons en Fran- 
çois un Chantier de bois quarré. Lat. 
Cors materiaria. 

Corral de vacas à ovejas. On dit ce- 
la d'une ville dépeuplée & tombée 
en ruine. Lat. Locus dirutus. E 

Hacer corrales.S'abfenter de la claffe. 

CORRALERO , /. :m. Poulaillier, 
marchand de poules & de toute forte 
de volaille. Lat. Qui cortales gallinas 
nutrit. 

CORREA, /. f. Courroie, laniére 
de cuit. Lat. ; $. 

Befar la correa. Faire des foumiffions 
forcées. Lat. Fafces fubmittere. 

** Del cuero falen las corréas , le dit 
d'un homme qui fait des largefles de 
largent d'autrui. Cette expreffion fi- 
gnifie anffi que l'acceffoire provient 
du principal. 

** Tener corréa. Sçavoir fouffrir la 
plaifanterie, entendre raillerie. 

CORREAGE , /. m. Tas, amas 
de courroies. Lat. Zoramentum , i. 

CORRECCION , /. f- Correétion , 
rcprimande. Lat. Correétio, onis. 

CORRECCION FRATERNA. Cor- 
rection fraternelle. Lat. Fraserna Ád- 
monitio y otis. 

CORRECTIVO, adj. /ub/]. Correüif, 

i qui 





|... COR 

" “qui adoucit, qui corrige, qui tempé- 
re la rudefle de quelque chofe. Lat. 
Tevrperamentum , i. 

CORRECTO, TA, adj. Le méme 
que Corregido ; on employe le prerftier 
en parlant des livres & des ouvrages 
de litterature. Corre , te, qui n'a 
point de faute. Lat. Emendatus, a, 


sm. - 

CORRECTOR , /. m. Corredeur , 
qui corrige. Lat. Corrector , oris. 

** CORBECTOR. Correcteur d'Im- 
primerie. Lat. Mendorum cafligator. 

** CORRECTOR. Correcteur. C'eft 
ainfi que les Minimes appellent leur 
Supérieur. Lat. Minimormn Fratrum 
Prelatus , qui Correcfor dicitur. 

* CORREDENTOR, Ba. fem. ES f. 
Qui rachete conjointement avec un 
autre. 07 

CORREDERA, /. f£. Hippodrome , 
lice, lieu deftiné pour la courfe des 
chevaux. Ce mot vient du verbe Cor- 
rer. Lat. Hippodromus , i. 

CORREDERA. Coulifle d'une jalou- 
fie. Lat. Fencfire reticulum trufatile. 

CORREDERA. Meule courante, cel- 
le qui agit, qui moud, qui broye. 
Lat. Molarius catillus. 

CORREDERA. Efpéce de fouille- 
merde, ou d'efcarbot , infecte. Lat. 
Scarubei genus. 

CORREDERA. On appelle ainfi une 
rué Fort longue dans quelques en- 
droits d'Efpagne. Lat. Longior vicus. 

CORREDERA. Maquerelle. 

CORREDIZO , Za. «dj. m. EJ f. 
Aifé, ée , facile à dénouer, coulant, en 
parlant de noeud. Lat. Solubilis, e. 

Nudo corredizo. Nœud coulant. 

CORREDOR, /. ». Coureur , le- 
ger à la courfe; il fe dit d'un hom- 
me comme d'un cheval. Lat. Curfor, 
oris. 

CORREDOR. Coridor, efpéce de ga- 
lerie qui n'a que le toit loutenu fur 
des piliers, qui eft ouverte de tous 
les cótés , qui ne fert que pour 
prendre l'airen été, & profiter de la 
chaleur du Soleil en hiver : on donne 
le même nom à une terrafle. Lat. 
Pesgula, e. 

CORREDOR. Courtier qui s'entre- 
met pour les ventes, les achats, les 
préts d'argent. Lat. Proxeneta , a. 

CORREDOR. Batteur d'eftrade ; on 
appelle ainfi les cavaliers détachés du 
gros de l'armée pour aller à la décon- 
verte. Lat. Speculator , oris. 

CORREDOR. T. de fortification. 

Chemin couvert. Lat. Tuta ab icü- 
bus porticus. 
. COBREDOR. en jargon , Maitre 
voleur qui concerte entre,fes cama- 
rades les vols qu'on doit faire.’ Lat. 
Furti precurfor C9. emijarius. 

CORREDOR, en jargon, Huiffier, 
Sergent, Pouílecul, Archer. 

** Corredor de baratos. Courtier , 
agent d'affaires. 

, Tom. I. 
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** Corredor de beftias. Maquignon. 
** Corredor de Cambios. ' Agent de 


change. 

** Corredor de culpas , au figuré, Re- 
celeur, Maquereau. 

** Corredor de ganados. Celui qui fe 
méle de l'achat & de la vente du 
bétail, 

** Corredor de lonja. Courtier. 

** Corredor de pefo. Celui qui eft em- 
ployé pour la vente des denrées. 

** Corredor del matrimonios. Maque- 
reau d'honneur , entremetteur de ma- 
riages. 

** Corredor de mercadurias. Celui qui 
Sentremet de la vente des marchan- 

es. 

** Corredor de oreja. Agent de change. 

"* Corredor de oreja. Brouillon , rap- 
porteur, maquereau. Lat. Ardelio , 
onis. Leno , onis. & 

CORREDORCIL:.0 , f. m. dim: de 
Corredor. Petite galerie. Lat. Porti- 
cula, e. 

CORREDURA , /. f. Voyez Corre- 
ria. Le premier n'eft plus ufité. 

COBREDURA. Ce qui fe répand 
d'une liqueur lorfqu'on la mefure. Lat. 
Superejfiuens liquor. 

CORREDURIA , f. f. Courtage, 
maquerellage. Lat. JMusus, feu opera 
internuncii um. Lenociniwn , i. 

* CORREDURIA , le méme que Cor- 


veria. 

CORREGIBILIDAD, /. f. Docili- 
té, difpofition à recevoir des legons. 
Lat. Hp ds atis. 

CORREGIBLE , adj. d'une term. 
Corrigible , qui peut étre corrigé. 
Lat. En ioni; capax. 

OKREGIDOR, , /. 15. Corregidor, 
offer de Juftice, Sénéchal, Bail- 
lif Gouverneur d'une ville & Chef de 
la Juftice. Lat. Pretor , oris. 

CORREGIDORA , J.f. Femme du 
Corregidor. Lat. Pretoris fpou/a , e. 

CORREGIMIENTO. L'office ou la 
fon&ion d'un Sénéchal, ou d'un Juge 
de police. Lat. Prefectura, e. 

CORREGIMIENTO. Diftriét du Cor- 
regidor. Lat. Prefecti ditio, onis. 

CORREGIR , v. a. Corriger, réfor- 
mer, rendre plus correct , óter les fau- 
tes. Lat. Corrigere , Emendare. 

CORREGIR. Corriger, redreffer , 
inftruire les perfonnes , chátier. Lat: 
Objurgare , Caftigare. 

CORREGIR. Corriger , temperer, 
adoucir, en parlant des alimens , des 
humeurs & des drogues. Lat. Tem- 

are. « 

. " CORREGIR. Conferer un manuf- 
crit fur l'original. Lat. Scripti fidem 
cum ejus autograpbo conferre. 

** CORREGIR , au figuré , appaifer 
une fédition , bannir un chagrin ou 
une inquiétude. Lat. Tempernre. 

CORREGIDO, pa, f. p. du verbe 





- Corregir dans toutes fes acceptions. 


Corrigé, ée. Lat. Exveydatus , a, um. 
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CORREGUELA , /. f. dim. de Cor- 
rea. Petite courraye. Lat. Lorum bre” 
viu; . | 

COREEGUELA. Renouée , plante 
qui croit fur le rivage dela mer. Lat. 
Sanguinaria . e. 

* CORREGUELA. Jeu fort ufité 
en Efpagne parmi les enfans. Il con- 
fifte à prendre une courroie d'un doigt 
delargeur, & d'environ une vare de 
longueur , qu'on plie en plufieurs 
doubles. L'un d'entr'eux met un pe- 
tit báton dans l'un des anneaux qu'el- 
le forme , .& fi le bâton refte pris 
dedans, celui qui l'y a mis gagne, , 
au lieu qu'il perd s'il refte dehors. 

* Refr. El juego de la Corregiéla , 
catala dentro, y catala fuera. On ap- 
plique ce Proverbe aux perfonnes iu- 
conftantes & légéres. ' 

CORRELACION, /. f. Corrélation. - 
Comparaifon des chofes qui ont quel- 
que rapport entr'elles. Lat. Compara- 
tio , onis. Collatio , onis. 

CORRELATIVO , va, adj. m. ES f. 
Corrélatif , qui eft oppofé à un autre 
avec quelque rélation. Lat. Correla- 
tiUus , d, um. 

* CORRELATO, ra, adj. ». ES f- 
Le méme que Correlativo. Le premier 
eft peu ufité. : 

CORRENCIA , /. f. Diarrée, cours 
de ventre. Lat. Alvi ; 

CORRENDILLA, /. f. Le méme 
que Prifa à Carrerilla. Ce mot eft peu 


ufité. 

* CORRENTON, NA, adj. 112. ES 
f. Plaifant, te, enjoué , ee , qui en- 
tend la raillerie fans le fácher. Lat. 
Jocofus , a, um. 

CORREO , f: sn. Courier, meffager 
qui va en pofte ou autrement. Lat. 
Tabellurius. Curfor , oris. 

CORREO. Bureau de la polte, où 
l'on regoit les lettres, & oú on les 
diftribue. Lat. Domus publica litteris 
excipiendis. 

** CORREO, En terme de pratique, 
Complice. Lat. Sceleris confors. 

Correo de salas nuevas. Porteur de 


-mauvaifes nouvelles. Lat. Nunciss 


ominofus. 

" CORREO, En jargon, Voleur 
qui donne avis à fes camarades d'un 
coup qu'il a à faire. Lat. Emifarius 

0 


Correo mayor. Surintendant des pof- 
tes. Lat. emus curforum prefectus. 
: CORREON , f. m. augm. de Cor- 
rea. Grande courroie, courroie lon- 
gue, large & épaifle. Lat. Lorum 
longius. 

CORREOSO, sa, adj. m. ES f. Qui 
tient de la nature de la courroie, qui 
eft plus aifé à fe plier qu'à fe rompre, 
maniable , flexible, pliable. L. Du- 
é&is. Flexilis,e. 

CORRER, «. ». Courir , aller de 
vitefle & ayec impétuofité. Lat. Cur- 


Ycre. $ 
Y y CORRER. 
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. CORRER. Sedit aufli pour navi- 
ger. Lat. Navigare. 

CORRER. Courir , fe dit des chofes 
inanimées , pat exemple, d'une rivié- 
re, d'une fontaine, d'un ruiffeau. Lat. 
Fluere . 

CORRER. Courir, s'écouler , avoir 
fon cours. Lat. Permeare. 

CORRER. Couler, découler, dif- 
tiller. Lat. Effluere. E | 

CORRER. Signifie anffi agir fans ré- 
flexion, entreprendre une chofe à la 
légére. Lat. Properare. Feflinare. 

. CORRER. Signifie encore au figu- 
Té, expédier une affaire. Lat. Nego- 
fimm cxpedire. 

CORRER. Courre fus, courir fus, 
fe jetter {nr quelqu'un pour le maltrai- 
ter. Lat. Aliquem urgere. 

CORRER. Signifie quefquefois, ar- 
river , furvenir. L. Evenire, accidere. 

CORRER. Ávoir cours , étre en vo- 
gue. Lat. Ufu aliquid vigere. 

CORRER. Etre de mode. Lat. Uju 
consmuni aliquid. receptum effe. 

CORRER. Se charger de quelque 
€hofe , en prendre foin. 

CORRER. Sighifie quelquefois , af- 
faillir, ravir, fe jetter lur quelque 
chofe , l'emporter par violence. C'eft 
un terme vulgaire. Lat. Rapere. 

CORRER. Se charger d'une affaire. 
Lat. Negotium aliquid curare. 

Pedro corre con las 
Ju lugar. Pierre eft c 
de fon village. 

CORRER. Signifie aufli faire honte 
à quelqu'un, le mettre en confufion. 
Lat. Pudore am arid fuffundere. 

: Correr à rienda fuelta. Courir à toute 
bride. 

Correr con alguno. An figuré, avoir 
commerce avec quelqu'un. 

Correr fin freno. Etre débauché, 
étre adonné an vice. 

Correr la cortina. Au figuré, ôter le 
.mafque , dévoiler le myftére. 

Correr parejas. Aller de pair. 

Correr la pofta. Courir la pofte. 

Echar à correr. S'enfuir, montrer 


tas de 
des affaires 


les talons. 
Echo à correr. 11 s'enfuit, il gagna 
aux pieds. 
Corra ufted. Conrez. 
Ufled corre macho. Vous convez bean- 


oup. 
>, AA Courons. 


Correr tras alguno. (Courir après 
quelqu'un. . A 

Corra ufbed tras el. Courez après lui. 

Ea fangre le corre por las nariges. Le 
fang lui coule du nez. 

berida corre fangre. Le fang 

' eoule de la plaie. 

La fuente no corre. 
coule point. 

Huyr à todo correr. Fuir à toute 
bride: 

A mas correr, à todo correr. A tou- 
te bride. 


Ez fontaine ne 


COR 
= Dexar correr alguna cofu. Permettre 


une chofe , la tolerer. 
Dexar correr la pluma. S'étendre par 


écrit. 

CORRERSE, v. r. Etre honteux, 
être confus , avoir honte. Lat. .Pu- 
dore , 

Correr à arbol feco. Expreflion dont 
on fe fert fur mer, pour dire caler 
les voiles , lorfqu'il fait mauvais tems. 
Lat. Fluétibus fe committere. 

Correr Artefilla. Voyez Artefilla. 


** Correr cintas. Divertiflement | 


qu'on prend à cheval : il confifte à pen- 
dre plufteurs rubans à un cordon élevé 
de quatre vares au deflus de terre, 
que dcux perfonnes tiennent par les 
deux bouts, & qu'elles lévent à mefu- 
re qu'on paffe deffous à cheval pour 
faifir les rubans. Lat. Pendulas ex fu- 
niculis tenias citato curfu preripere. 
Correr con uno. Courir avec quel- 


| qu'un, au propre, & au figuré, 


vivre en bonne intelligence avec quel- 
qu'un , mais avec moins de cordialité 
que par le paffé. Lat. Amicitiam alicu- 
jus retinere. ^ 

Correr con uno. Etre uni, vivre en 
bonne intelligence avec quelqu'un. 
Lat. Fedus atque amicitiam alicujus 
colere. 

Corre el año. Signifie, que l'an. 
née s'écoule, ou que c'eft darts cette 
année que s'eft paffé un événement 
qu'on rapporte. 

Correr el caballo à la yegua. Pouffer 
un cheval ou une jument à toute bri- 
de. Lat. Citato equo veh;. 

Correr el defpacbo, los negocios. Expé- 
dier les affaires. Pa 

Correr el oficio. Avoir occafion de tra- 
vailler & d'exercer fa profeffiogg Lat. 
Artem benà alicui procedere. 

Correr el palio. Courre le manteau 
avec des bateaux fur une riviére, for- 
te de divertiffement public. 

Correr el pefo. Signifie qu'une ba- 
lance panche plus d'un cóté que dc 
l'autre. Lat. Preponderare lancem. 

Correr el punto , en terme d'efcrime, 
Pouffer une botte. 

Correr el termino, plazo. Signifie 
que le tems qu'on a marqué pour une 
chofe approehe. 

Correr el tiempo. S'écouler , en par- 
lant du tems. 

Correr el velo. Le méme que Correr 
la cortina. 

. Correr el werfo. Signifie qu'un vers 
eft aifé & coulant. 

Correr Eflafermo. Voyez Eflafermo. 

Correr fama. Se répandre , faire du 
bruit. 

Correr fortuna. En terme de mer, 
courir rifque de périr. 

Correr ganfos. Courir l'oye. 

Correr gatos, Coutre un chat. Di- 
vertiffement qui confifte à pendre un 
chat par les pieds de. derriére d une 
corde, &.à lui donner avec les bras . 
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nudes des coups de poing en paffant. 

Correr la cinta , cordon, £ otracofa 
que baga lazo. Renouer un ruban , ua 
cotdon, ou telle autre chofe. 

Correr la cortina. Tirer le rideau. 

Correr la linea, à el termino de al- 
guna Provincia à pais, por tal à tal 
parte. Signifie qu'une province, ou un 
pais a tant de lieues d'étendue. 

Correr la mifma fuerte à fortuna con 
otros. Courir le méme fort, ou li mé. 
me fortune qu'un autre. 

Correr la moneda. Avoir cours, en 
parlant des efpéces. — - 

Correr la oracion, el difcurfo, la 
comparacion. Signifie que le difcours 


eft coulant, € la comparaifon jufte. 
Correr las canales.Signifie qu'il pleut 
beaucoup. 


Correr las cofas a tanto precio. Signi- 
fie que les chofes font à tel prix. 

Correr las lagrimas. Couler, en par- 
lant des larmes. E 

Correr las pagas. Signifie que les pa- 
yemens fe font. 

Correr la tierra , el país. Entrer dans 
un pays pour y conunettre des a&es 
d'hoftilité. 


Correr la tinta. Signifie que l'encre 
eft coulante. 

Correr la voz. Signifie qu'une chofe 
eft publique. 

Correr los campos. Battre la campa- 


e. 

Correr los montes à fierras. Avoir tant 
de lieues d'étendue, en parlant des 
montagnes. 

Correr los rios. Parcourir tant de 
lieues de pays, en parlant des ri- 
viéres. 

Correr montes, Chaffer dans les mon- 
tagnes. 

Correr parejas. Avoir le méme gé- 
nie & les mémes inclinations. 

Correr por cuenta de uno alguna cofa. 
Se charger d'une affaire , en répondre. 
Cette expreffion fignifie aufli qu'une 
chofe appartient à quelqu'un, & qu'el- 
le lui a été adjugée en vertu d'un 
titre. 

Correr por cuenta, à à cargo, à por 
mano de alguno. Etre chargé de recou- 
vrer une chofe & d'en rendre compte. 

Carrer riefgo 0 peligro. Etre en rif- 
que , étreen péril ou en danger. 

Correr riefgo la vida. Courir rifque 
de la vie. 

Correr fangre. Signifie qu'il y aen 
du fang répandu dans une querelle. 

Correrfe la vela à la bacba. Signifie 
mo la chandelle ou le flambeau fe 

nd. 


Correr fortija. Courre la bague. 

Correr tal à tal viento. Signihe qu'il 
régne tel ou tel vent. 

Correr toros. Courir les taureaux. 
Lat. Tauros agitare. . 

Correr tras alguno. Imiter Vexem- 
ple de quelqu'un, le prendre pour 
modéle. Lat. Vefigiis alicujus infjlere. 
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Correr viento. Soufler , en parlant 
du vent. | 

Corran las cofas como corrierer. Que 
Yes chofes aillent comme elle voudront. 
Lat. Ut ut fit. 

Dexa lo correr, que ello parara. Laif- 
lez le faire, il fera bientôt las. | 

que menos corre vuela. Cette ex- 
preflion fignifie que tel qui paroit le 
moins actif, en fait plus que les autres. 

CORRIDO , DA, f. f. du v. Correr 
dans toutes fes acceptions. Couru, ue. 
Lat. Pudore/uf&fus, a, um. 

* CORRIDO, /ubft. Certain air de 
guitarre dont on fe fert pour accom- 
pagner les chanfons appellées Xacaras. 

Todo corrido. Expreffion métapho- 
rique, dont onfe fert en parlant d'un 
homme que l'expérience a rendu fage , 
aufh-bien que d'une femme impudique 
& effrontée. 

CORRERIA , /. f. Incurfion, cour- 
fe dans un pays ennemi. Lat. Hofti- 
lis excurfo , omis. 

CORRESPONDENCIA, /. f. Cor- 
refpondance, rapport qu'une chofe a 
avec hne autre. Lat. Confenfio , onis. 

CORRESPONDENCIA. Correfpon- 
dance, commerce réciproque de bons 
offices. Lat. Mutua beneficii relatio. 

CORRESPONDENCIA. Correfpon- 
dance, commerce par écrit, ou de 
vive voix. Lat. Inter abfentes mutua 
megotiorum ratio ES communicatio. 

"CORRESPONDENCIA. Correfpon- 
dance, en terme de marchand, remi- 
fe de deniers ou de marchandifes. Lat. 
Mutua inter abfentes negotiatores mer- 
eium remilko. 

CORRESPONDENCIA. T. d'Archi- 
te&ure. Proportion, fymmétrie. Lat. 
Proportio , onis. 

CORRESPONDER, vu. a. Corref- 

' pondre , répondre à l'amitié, aux bons 
offices , aux intentions, aux foins de 
quelcün. - 

CORRESPONDER. Signifie auffi ap- 

artenir , toucher. Lat. Pertinere. 

* CORRESPONDERSE, c.r. Avoit 
correfpondance les uns avec les autres, 
fe communiquer de vive voix ou par 
écrit ce qui fe palTe. Lat. Mutuis lit- 
terarum. officiis jungi. eonvenir. 

* CORRESPONDERSE. S'aimer ré- 
ciproquement , correfpondre d'ari- 
tié. Lat. Mutuá benevolentiá jungi. 

Correfponder una cofa con otra. Se 


reffembler , avoir du rapport , fe rap- | 
« tend raillerie fans fe fâcher. Lat. 415. 
. rimà fuftidiofus, a, um. 


porter , correfpondre. L. Convenire. 
CORRESPONDIDO, DA, f.f. du 


verbe Cerrefponder dans toutes fes ac- |: 
! Lat. Fluvius, ii. 


eeptions. Correfpondu , ue. Lat. Per- 
Jolutus, a, um. — 7 

CORRESPONDIENTE , adj. d'une 
term. Correfpondant , proportionné , 
convenable, opportun, conforme , 
qui a une égalité & une reffemblance 
convenable avec une autre chofe. Lat. 
Conveniens. 

CORRESPONDIENTE y /ubf). Cot- 
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'refpondant , celui avec lequel on a 


un commerce réglé pour des affaires 
ou pour des nouvelles. Lat. Sociws. 
* CORRESPONSAL, /. m. Le mé- 
me que Corre/pondiente. , 
CORRETAGE, /. m. Courtage, 
droit , falaire -du courtier. Lat. Pro- 


xeneticum , i. 


. CORRETAGE. Se prend auffi pour 
maquerellage. Lat. Lenocinium , ii. 
* CORREVEDILE , /. #. Semeur 


-de faux rapports. C'eft auffi un ma- 


quereau. Lat. Zntermuncius, ii. 
CORRIDA, /.f. Courfe, mouve- 
ment impétueux d'un lieu à un autre ; 
& auffi,cours impétueux d'une riviére, 
& de toutes chofes fluides. Lat. Cur- 


Corrida de tiempo. Phrafe adv. 
Cours du tems, ou de la vie. Lat. 
T'emporis decurfus , ús. 

Corrida de toros. Courfe de taureaux. 

De corrida. Expreffion adv. A la 
háte , en courant, en fuyant. Lat. 
Curfim. Feflinanter. 

CORRIDAMENTE , ado. Le mé- 
me que Corrientemente. | 

* CORRIDICA , jm. Le méme que 
Carrerilla. 

CORRIDISSIMO, MA, adj. m.E7 


Jus, ús. 


FK. Juperl. Très honteux, eufe, très 


confus, fe. Lat. Maximo pudore Juf- 


fujus, a, um. 


CORRIENTE, /. f. Courant d'une 
riviére ou d'une fontaine: il fe dit 
du courant impétueux des eaux qui fe 
jettent dans la mer. Lat. Fuentum, i. 

** CORRIENTE. Se dit particulié- 
rement de l'endroit où l'eau coule avec 
le plus derapidité. ^ | 

"* CORRIENTES. Se dit au figuré 
de l'eau des grandes riviéres , qui eft 
prefque tonjours en méme quantité 
en tout tems, 

CORRIENTE. Figurément, cou- 
rant, cours des affaires ; expédition 
prompte. Lat. Curfus. Decurfus , ús. 

CORRIENTE. Signifie aufli au figu- 
ré, Courant, cours , continuation 
d'une chofe, qui étant fouvent réite- 
rée , entraine aprés foi des conféquen- 
ces fácheufes. Lat. ProgrejJus , ds. 

CORRIENTE , adj. d'une term. Cou- 
rant , que rien n'arréte. Lat. Fluens. 

CORRIENTE. Courant, qui a cours, 
qui eft univerfellemet reçu. Lat. U- 


"fatus, a, um. 


CORRIENTE, figurément , qui en- 


CORRIENTE, en jargon, Riviére. 


** Corriente y moliente. Sans obfta- 
cle, fans embarras, fans difficulté, fans 
contradiétión, 

Año corriente , Mes corriente. Année 
courante, mois courant. Lat. Annus, 
menfis progrediens. 

Deouv/e llevar. del corriente , 


ivfe 
tras la corriente, à con-la corriente. Se 


.ée, rongé 
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laiffer entrainer au courant, fuivre ^ 
l'opinion reçue, quoiqu'on foit a(furé 
qu'elle ne vaut rien. Lat. Servire tem- 


Moneda corriente. Monnaye cou- 
rante. Lat. U/u recepti nummni. | 

CORRIENTEMENTE , adv. Cou. 
ramment , fans obftacle ni contradic. 
tion, aifément, facilement. Lat. Facil. 


Expedità. 


CORRILLERO , f. m. Vagabond, 
homme fans profeffion , qui ne fait 
que courir d'aflemblée en affemblée , 
& qui fe pique de bravoure. Lat. Er- 
ro, ons. 2 

CORRILLO , /. 1. dim. de Corro, 
Affemblée de peu de perfonres, qui 
fe joignent pour difcourir erifemble. 
Ce mot fe prend en mauvaife part.Lat. 
Homuncionum cetus, ds. : 

CORRIMIENTO, /. m. Honte, 
confafion que l'ona, quand on a dit 
ou fait quelque chofe qui dépiait à 
une affemblée. Lat. Verecundia, e. 
Stapor , eris. 

CoRRIMIENTO. Fluxion fur quel. 
que partie du corps , par exemple, fur 
les yeux, lesdents, les oreilles &c. 
Lat. Pituita fluxio , veris. 

* CORRINCHO, /. m. T. vulgais 
re. Affemblée de gens de la lie du peu- 
dg Lat. Homauneionum aduratio. 

ORRINCHO, en jargon, Ballew 
cour. Lat. Cors, tis. 

* CORRIVACION, /. £ T. peu 
ufité. E'a&ion de détourner les ruil- 
feux , & de les conduire dans un 
endroit pour que l'eau y foit plus 
abondante. Lat. Corrivatio , onis. 

. CORRO, /. m. Affemblée de gens . 
qui forment un cercle. Lat. Catas, ds. 


* CORRO. Danfe en rond. Lat. 
Corea, e. 

Ecbar en corro. Dire une chofe eit 
public. Lat. Palam dicere. 

* Refr. Bailo bien y echaifine del cor. 
ro. Ce Proverbe fignifie que les gens 
qui ont le plus de mérite, font fou. 
vent les plus méprifés de la canaille. 

* CORROBORACION , /. f. Force 
& vigueur qu'on procure par quelque 
moyen à celui qui étoit foible & ab- 
batu. Lat. Corroboratio , omis. 

€ORROBORAR, v. a. Corrobo- 
rer, donner de la force € de la vi- 
gueur à celui qui n'en avoit point. 
Lat. Corroborare. ' 

CORROBORADO, DA, p.p. Cor- 
roboré, ée. Lat. Corroboratws , a, um. 

CORROBRA , S.f. Le méme que 
Alboroque. Ce mot eft fort ufité dans 
la vieille Caftiile. 

CORROER, v. a. Corroder , ron- 

petit à petit. Lat. Corrodere. 

CORROIDO, Da, p. p. Corrodé, 
, ée. Lat. Corrofus , a, son, 
* CORROMPEDOR, 2 4, odj.m.£9 f 


: Corrupteur , trice, qui gáte , qui de- 


truit une chofe. Lat. Corruptor , óris, 
Y y a COR- 
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EORROMPER , v. a. Corrompfe, 
gâter, altérer, changer en mal. Lat. 
Corrumpere. 

* CORROMPER. Suborner, débau- 
cher, féduire, violer l'honneur d'une 
fille. Lat. Corrumpere. 

* CORROMPER. Se dit au figuré 
des chofes inanimées , comme corrom- 
pre les mœurs, les efprits. Lat. Cor- 
rumpere. 

* CORROMPER. Corrompre, fub- 
orner, gagner par des prélens. Lat. 


Corrumperc. 
CORROMPERSE, v. r. Se cor- 


- rompre, fe gâter , fe pourrir , en par- 


e 


lant des viandes, des liqueurs &c. 
Lat. Corrumpi. Vitiari. 

CORROMPIDO, DA, f. p. du v. 
Corromper dans toutes fes acceptions. 
Corrompir, ue. Lat. Corruptus, a, «m. 

* CORROMPIDAMENTE, adv. 
D'une maniére corrompue , vicieufe , 
dépravée. Lat. Corruptè. 

CORROMPIDISSIMAMENTE , 
adv. fup. D'une maniére trés corrom- 
pue, très dépravée. Lat. Corruptijfan?. 

CORROMPIMIENTO, J. m. Le 
méme que Corrupcion. 

* CORROSION ,/. f. Le méme que 
Rocdstra. 

CORROSIVO , va, adj. m. Ed f. 
Corrofif, ive, qui ronge, qui corro- 
de. Lat. Corrofivus, a, um. 

* CORRUGACION , /. f. Ride, pli 
qui fe forme fur la peau. Lat. Ruga, «. 

* CORRUGO, js. Machine qu'on 
établit dans les riviéres, pour faire 
monter l'eau & la conduire dans les 
endroits où l'on en a befoin. 

CORRULLA , /. f. Connille de ga- 
lére. Couradoux, l'efpace qui eft entre 
deux ponts , oú couchent les foldats. 
Lat. Locus intra foros. 

CORRUMPIR , v. a. Le méme que 


Corromper. 

CORRUPCION , /. f. Corruption, 
alteration qui furvient dans une cho- 
fe qui le gáte. Lat. Corruptio , onis, 

CoRRUPCION. Flux de ventre , 
diarrée. Lat. 4ivi fluor, oris. 

. CORRUPCION, figurément, Cor- 
ruption , dépravation des mœurs, 
abus , mauvaifes coutumes. Lat. Cor- 


ruptela, e. 
. CORRUPTAMENTE, adv. Par 
corruption. Voyez Corrompidamente. 
CORRUPTELA , /. f. Le méme que 
Corrupcion , ou Corrompimiento. 
** CORRUPTELA. Abus contre les 
loix. Lat. Zbufus, us. 
CORRUPTIBILIDAD, /. f. Gorrup- 
tibilité , difpofition à fe corrompre. 
Lat. Corruptibilitas , atis. 
CORRUPTIBLE, adj. d'une term. 
Cotruptible , fujet à fe corrompre. 
Lat. re , €. 
CORRUPTISSIMO, MA, adj. ». 
ES f. fuperl. Très corrompu , ue. Lat. 
Corruptiffimus , 


a, un. 
* CORRUPTIVO , vA, adj.m. ES f. 
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Quia la vettu & la force de corrom- 
pre. Lat. Corruptivus, a , sm. 

CORRUPTO, Ta, adj. m. EN f. Le 
méme que Corrompido. 

ConRuPrTO. Se prend quelquefois 
pour malin, nuifible, préjudiciable. 
Lat. /Malignus , Perverfus , a , um. 

CORRUPTOR , /. m. Corrupteur , 
qui corroinpt l'efprit & les mœurs. 
Voyez Corrompedor. 

CORSA , /. f. Courfe:, voyage d'un 
certain nombre de lieues par mer : c'eft 
un terme ufité fur les Galéres. Lat. 
Curfus , ús. 

CORSO, /. m. Courfe, acte d'hof- 
tilité fur mer. Zr en corfo, andar en 
cor/o, Aller en courfe. 

CORTA, f: f. Coupe de bois dans 
une forét. Lat. Materiatio , onis. 

CORTABOLSAS , /: m. Coupeur de 
bourfes , filou qui vole dans les rués. 
Lat. Crumenifeca , e. 

CORTADILLO , /. s». Taífe à boi- 
re, auf large d'enhaut que d'enbas. 
Lat. Patera , x. 

* CORTADILLO. T. moderne. Ma- 
niére de parler aífectée dont fe fer- 
vent les gens qui veulent paffer pour 
diícrets & {pirituels. Lat. Afectatus 


Jer mo, o 


nis. 

CORTADOR, £a, adj. m. ES f. 
Coupeur , eufe, qui coupe , ou qui ro- 
gne. Lat. Secator. 

** CORTADOR. En jargon, tour 
de paíTe - paffe au jeu de cartes. Lat. 
Aleatoria fraus. 

* CORTADOR, /ub/l. Boucher. Voyez 
Carnicero. | 

CORTADURA, /. f. Coupure , in- 
cifion, divifion. Lat. Scif/ura, e. 

CORTADURAS. Segments , frag- 
ments, rognures , petites piéces, pe- 
tits morceaux qui {e font en coupant, 
en taillant quelque chole. Lat. Seg- 
13538. 

* CORTADURAS , Figurément, 
efpéce de broderie de piéces rappor- 
técs. Lat. Tejellatum opus. 

CORTADURA. Coupure, Terme de 
fortitication, retranchement qu'on fait 
derriére une bréche pour arrêter l'en- 
nemi. Lat. Hofli agger oppofitus. 

** CORTADURA. Retranchement 
garni d'un parapet. 

* CORTAMENTE, adv. Briéve- 
ment, en peu de mots, fuccintement. 
Lat. Breviter. Paucis. Il fignifie aufi 
frugalement , fobrement, chichement, 
avec épargne. Lat. Parcé. 

* CORTAMIENTO, /. m. Retran- 
chement, fe&ion, divifion , fepara- 
tion, mutilation. Lat. Secfio, onis. 
Musslatio , onis. 

* CORTAMIENTO. Se prend quel- 
quefois pour langueur , abbattement. 
Lat. Languor , oris. 

* CORTAO,/: :. T. anc. Cor- 
beau démoliffeur. Sorte d'inftrument 
ou de machine militaire pour ruiner 
les remparts d'une place. 
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* CORTAPIES ,/: 5. Coup d'épée 
tiré aux pieds ou aux gras des jambes. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Z@us gladii 
pedibus inflicíus. 

CORTAPISA , /. f. Bordure , bord, 
ou bande au bas d'une robe , ou de tel 
autre habillement. Lat. Fimbria, e. 

CORTAPISA. Au figuré, condition 
fous laquelle on accorde quelque chofe. 
Lat. Conditio, onis. 

CORTAR , «. a. Couper, tailler, 
ione , trancher. Lat. Secare. Scin- 

» E i 


CoRTAR. Séparer , divifer une 
chofe d'une autre. Lat. Disjungere. 
CORTAR. Separer, divifer ceux 


| qui lont enfemble. L. Disjungere. 


CORTAR. Signifie aufli fermer,bou- 
cher le paffage. Lat. Zmpedire. 

CoRTAR. Signifie encore rompre, 
interrompre, fufpendre une chofe. .L. 
Abrumpere. 

CORTAR. Se prend aufli pour abre- 
ger. Lat. Breviare. 

CORTARSE , v. r. S'étonner , s'é- 
ouvanter, fe troubler, s'embarraf- 
er dans un difcours , demeurer tourt 

en parlant , nefgavoir plus où l'on en 
eft. Lat. Herere. 

CORTARSE. Se racheter, fe dit 
d'un efclave qui acquiert fa liberté 
moyennant une rancon dont il eft con- 
venu avec fon maitre. Lat. De pretie 
manumiljionis pacifci. 

Cortar de veftir. Faire un habit, le 
couper, le coudre. Lat. J"eflem cox- 
fuere. . 

Cortar de veflir , an figuré, dire du 
mal de quelqu'un, murmurer, médi- 
re. Lat. De aliquo detrabere. i 

Cortar el agua. Fendre l'ean, fe 
dit d'un vaiffeau qui marche. Lat. Sul- 
care maria. 

Cortar el bilo. Couper le fil de quel- 
que chofe, en empécher la réuffite. 
Lat. Filum abrumpere. 

Cortar el bilo de la eida, à la: vida. 
Oter la” vie à quelqu'un, trancher fes 
jours. Lat. Abrumpere vitam. 

Gortar el nazpe. Couper les cartes, 
en terme de jeu. Lat. Folia luforia di- 
1 e. ^ 
Cortar el vero. Couper un vers , fai- 
re des paufes en les récitant, pour en 
mieux faire Ícntir la cadence. Lat. 
Verfus cefim recitare. 

Cortar la colera, Phrafe de Méde- 
cine. Empécher les mauvais effets de 
la bile par des remédes. Lat. Bilis 
ftrvorem frangere. 

Cortar la colera , au figuré, calmer 
la colére de quelqu'un en le chátiant , 
ou en lui faifant'entendre raifon. Lat. 
Jram cobibere. 

Cortar la leche, el buevo à otras cofas 
Jemejantes. Cailler le lait , eft au 
réciproque , fe cailler. Lat. Zi ferum 
abire. .. 
Cortar la lengua. Parler bien fa lan- 
gue. Lat. Scitè dogui. 

Cortar 
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Cortar la pluma. Tailler une plume. 
Lat. Calamum aptare. : 

Cortar la plsema , E ode Ecrire 
'élégamment. Lat. anter dicere. 
| pas la libranza. Embarraffer, fuf- 

ndre le payement des ordonnances 

ur le tréfor Royal. Lat. Solutionem 
Simpedire. . 

Cortar las ondas. Fendre les flots. 
Lat. Flucfus fulcare. 

Cortar los paffos. Barrer le chemin 
à quelqu'un , l'empêcher d'exécuter 
fon entreprife. Lat. Obflare alicui.- 

Cortar por el pie, Couper par le pied, 
jetter un arbre par terre, le couper 
raz de terre. Lat. Eradicare. Sternere. 

Corre à baee un aire que corta. ll 
fait un vent qui coupe le vifage. | 

CORTANTE, p. a. Coupant, tail- 
lant, tranchant qui coupe, qui taille, 
qui tranche. Lat. Scindens. Secans. 

CORTADO, pa, p.p. du verbe 
Cortar dans toutes fes acceptions. Cou- 
pé, ée. Lat. Scifus, a, min. — 

CorrADo. Taillé, oufculpté en 
picrre. Lat. Zapidi incifus. 

Co&rADO. Coupé, pas de danfe. 

CorTADO. Coupé, en terme de 
Blafon, fe dit d'un Ecu coupé hori- 
zontalement en deux parties égales. 
Lat. Partitus, a, um. 

* Cortapicos y callares. Bouche clo- 
fe , & taifons-nous , c'eftce qu'on re- 
pond aux enfans qui demandent à {ça- 
voir des chofes qu'il eft à propos de 
leur laiffer ignorer. Lat. Silete. 

CORTE, /. 5. Tranchant d'une 
épée, d'un fabre, d'un couteau , ou 
de tel autre inftrument qui coupe. 
On dit auffi le fil de l'epée. Lat. 
cies , ei. | 

Corte. L'effet que produit un inf- 
trument tranchant. Lat. Pro/ciffro,oris. 

CORTE. Coupe de bois. Lat. Ma- 
$eriatio , onis. 

CoRTE. Coup de canif qu'on don- 
neàune plume pour qu'elle finiffe en 
pointe. Lat. Scifura, e.* 

CoRTE. Moyen qu'on trouve pour 
terminer un différend. Lat. Via, «. 
Ratio, ouis. 

CorTE. LaCour, l'endroit où un 
Souverain fait fa réfidence. L. Aula, e. 

CORTE. Cour, lamaifon, les of- 
ciers, les grands Seigneurs & la Juf- 
tice d'un Prince. 

Corre. Balle-cour. Ce mot eft peu 
üfité. Lat. Cors , tis. 

' CORTE. Bergerie où le bétail fe re- 
tire pendant la nuit. Lat. Hara, «. 

Corte de voflido , de jubon. La quan- 
tité de drap ou d'étoffe néceflaire pour 
faire un habit. Lat. Passus vefti confi 
ciende nece[farius, 

Dar un corte à un negocio. Accom- 
moder une affairc. 

** Hacer corte. Voyez Cortejar. 

CORTECICA , à CORTECILLA , 
Jf. f- dim. de Corteja. Ecorce mince & 
déliée. Lat. Corticula , 4. 


COR 


CORTECILLA. Petite croute de 
pain. Lat. Panis, cruflula. : 

Acabo de comer una cortecilla de 
pan. J'achéve de manger un petit mor- 
ceau de pain. 

CORTEDAD , /. f. La petiteffe , 
le peu d'étendue d'une chofe , eu égard 
à la fin pour laquelle on la deftinc.” 
Lat. Brevitas. 

CoRTEDAD. Le peu d'étendué de 
l'intelligence humaine. Lat. Humani 
captus exiguitas. 

CORTEDAD. Petiteffe d'efprit, dé- 
faut de connoiflance. Lat. Zugenii exi- 
guitas. 

CORTEDAD. Au figuré, Baffeffe de 
coeur, timidité. Lat. Timiditas, atis, 

Cortedad de medios. Néceflité, man- 
que de moyens, indigence , pauvreté. 
Lat. Paupertas , atis. 

CORTEJADOR , f. m. Courtifan , 
qui courtife, qui fait fa cour. Lat. 
Aulicus , i. 

CORTEJAR , o. a. Courtifer quel- 
qu'un, lui faire la cour. Lat. Obfcr- 
vare. Coxtejante .comtsan, galrnt. 

CORTEJADO, DA, p. p. Courtifé, 
éc. Lat. Ambitus. 

CORTEJO , /. m. Cortége, fuite 
de perfennes qui accompagnent un 
grand Seigneur. Lat. Ob/equium. ama» 

CoRTEJO. Signifie auffi un prefent 
que l'on fait. Lat. Munufculum , 5, 

- CORTES, adj. d'une term. Cour- 
tois, civil, gracieux, affable. Lat. 
Comis , c. Urbanus, a, um. 

. CORTESANAMENTE,ado. Cour- 
toifement , civilement , affablement, 
galamment, honnétement , gracieu- 
lement. Lat. Comiter. Urban. 

* CORTESANIA, /. f. Urbanité, 
politeffe que donne l'ufage du monde. 
Lat. Comitas. Urbanitas , atis. 

CORTESANISSIMO, MA, adj. m. 
ES f. Juperl. Très civil, le, trés affa- 
bles tres poli, ie, très courtois, fe, 
trés gracieux, eufe. Lat. Urbanifiimus, 
a, um. 

CORTESANO , NA, adj. m. EJ f. 
Qui appartient à la Cour. Lat. 4d cu- 
riam pertinens. 

CORTESANO. Civil, poli, honné- 
te. Lat. Urbanus. 

CORTESANO. Entendu , avifé , 
prudent. Lat. Prudens. 

CORTESANO. Courtifan, homme 
de Cour. Lat. Arlicus, i. 

CORTESANA, Courtifane, fem- 
me publique. Lat. Aeretrix, icis. 
Scortian, 3. 

** Letra cortefana. Sorte de petit 
caractére dont on fe fervoit ancienne- 
ment. Lat. Littere minute. 

CORTESIA , f. f. Courtoifie , civi- 
lité. Lat. Urbanitas , atis. 

** CORTESIA. Signifie auffi Affabi- 
lité, égard, attention. Lat. P'erberum 
urbanitas. * 

** CORTESIA. Signifie encore bon- 
nes maniéres, procedés honnétes en- 


— 
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vers ceux avec lefquels on a à faire, 
Lat. Obfequium , ii. 

** CORTESIA. Diminution du prix 
d'une chofe en faveur de l'acheteur. 
Lat. Gratia. 

* CORTESISSIMAMENTE , ado. 
Juperl. ‘Très poliment, trés honné- 
tement, très courtoifement, tres áffa- 
blement , très civilement, très ga- 
lamment , très honnétement, très 
Een emen Lat. Humaniffimè. Ur. 

aniffiinè. | 

CORTESISSIMO, MA, adj.5:.£9 f. 
Juperl. Très courtois, fe, trés civil , lo, 
très affable, très honnéte. Lat. /T4- 
manifmus, a, um. 

CORTESMENTE , adv. Civilc- 
ment, honnétement, poliment. Lat. 
Urban. Afubiliter, Comiter. 

CORTEZA , /.f. Ecorce, la par- 
tie extérieure d'un arbre ou d'une 
plante. Lat. Cortex, icis. 

CORTEZA. Ecorce de melon , croü- 
te de pain, couéne de lard. 

CORTEZA.  Figurément Ecorce, 
fuperficie , apparence. L. Superfcies, ei. 

CoRTEZa. On appelle encore ainfi 
au figuré, la rudefle des mœurs, la 
grofliéreté dans les manières, la ruf- 
ticité, & l'impoliteffe. Lat. Ruftici- 
tas. Inurbanitas, atis. 

CORTEZAS, En jargon, Gants. 
Lat. Manice, arum. 

CORTEZON ,./. m. Grofle croute 
de pain, groífe pelure de fromage. 
Lat. Grandius frufhum. 

Cortejon de pas. Un gros crouton de 
pain. 

Cortejon de quefo. Un gros morceau 
de fromage. - 

CORTEZUDO, pa , adj. m. ES f. 
Qui a beaucoup de croüte , d'écorce. 
Lat. Corticofus , a, um. 

* CORTIDURA,/.f. Lc méme que 
Curtiduria. 

CORTIJO, f. m. Grange, métai- 
rie , ferme. Lat. Villa, e. 


CoRT1JO. En jargon. Bordel. Lat. e, 


Luflrum, 1. 

CORTINA, /. f. Rideau, courti- 
ne, portiére. Lat. Velum , i. 

Correr la cortina. Tirer le rideau. 

CORTINA. On ehtend parlà, fui- 
vant l'étiquette & le cérémonial de 
Cour , le doffier ou dais fous lequel eft 
le fauteuil du Roi. Lat. Umbellus pen- 
filis vegii folii. 

CoRTINA. Courtine en terme de 
fortification, c'eft la partie du rem- 
part comprife entre deux Baftions. 
Lat. Muri frons. 

CoRTINA. Se prend au figuré pour 


tout ce qui cache ou qui couvre, voi- 


le. Lat. Pelion , i. 
Ex. El repeto es cortina, Cu- 
bre los defectos del fuperior. ref- 


pe& qu'on a pour un Superieur , eft 

un rideau qui couvre tous fes .dé- 

fauts. . 
CORTINAGE, /. m. lAffortiment 
| Yy 3 de 


y 
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de rideaux, de courtines, de portiéres. | da. Cela vent dire, que fi on ne rénf- 


Lat. Velorum fupellex. 

CORTINAL , f. m. Champ clos 
de Buntes: E de prat ans E 
voi d'un village S laquelle 
on féme de l'avoine & l'on fait pai- 
tre le bétail. Ce mot eft en ufage dans 
la vieille Caftille. Lat. Muris cincíu: 


aper , agri. 

CÓRTISSIMO, MA, adj. m. Ed f. 
Jup. Très court, trés petit, te. Lat. 
Minimus , a, um. 

CORTO, TA, adj. m. ES f. Court, 
te, qui n'a pas la longueur fuffifante 
pour l'ufage anquel on le deftinc. Lat. 
Curtus , a, um. 

Corro. Court, qui a peu d'éten- 
due. Lat. Brevis, e. 

CoRTO. Court, qui n'a pas toute 
l'étendue, lc poids, la qualité qu'il 
doit avoir. Lat. Defeétu aliquo laborans. 

CoRTO. Court, ou leger , en par- 


lant des efpéçes. Lat. Minutus , a, 
9m 


Corto. Ce qui ne répond point au 
tout d'une chofe dont il fait partic, 
qui n'a ni la proportion ni la mefure 
reque pope la jufte formation d'un 
co 


Conro. Court. Ce qui eft le moins 
long & qui a le moins d'étendue. Le 


ehemin le plus court, le plus court | 


chemin, ou le plus court. 

iE Court, bref, qui ne dure 

re. 

Co&TO. Qui eft de peu de va- 
leur, peu confidérable , en petite 
quantité. | 

ConTo. Signifie an figuré, grof- 
fier, épair, peu intelligent. Lat. Exi- 


. gus ingenii vel acuminis. 


ConTo. Limité, borné. 
_CorTo. Bref, court dans ce qu'on 


dit. 

CoRTO. Au figuré , lâche, timide, 
pufillanime. Lat. Zimidus , Pufillani. 
mus , A, un. 

CoRTo.-Défe&cueux , foible. 

CORTO. Au figuré, avare, chiche, 
mefquin. 

Corta pala. Se dit d'un homme qui 
n'entend rien à la matiére dont on 
traite, qui n'eft pas affez habile. Lat. 
Exigui captás. 

Corto de manos. Se dit d'un ouvrier 
qui eft peu expéditif. Lat. Segnis. 

Corto de vifta. Qui a la vue courte. 

Corto faftre. Se dit d’un homme peu 
verfé dans les affaires, il n'eft pas for- 
cier dans fon métier. Lat. Artis parta» 

arus, 

A la corta à à la larga, Expreffion 
adv. Tôt ou tard. Lat. Serius, ociús. 

** Dar cinco de corto. Parti que l'on 
fait au jeu de quilles & de l'anneau à 
celui qui joue moins bien que les au- 
tres. 

Habito corto. abit court. Lat. Bre- 
vis toga. 


L 


fit pas une affaire, ce ne fera 
pas faute de diligence, ni d'avoir fait 
Jouer tous les refforts imaginables. 
Los dias fon cortos. Les jours font 
courts. 
* CORUSCANTE , adv. Brillant, 


luifant , éclatant, refplendiffant , te. | 


On n'employe ce mot qu'en ftile poéti- 
que. Lat. Corufcans. Corufcus , a, um. 

* CORUSCO , Ca, adj. m. ES f. 
Refplendiffant , te, brillant, te, 
éclatant, te. C'eft un terme pee 

CORVA, J. f. Jarret, partie 
du corps où la jambe fe joint à la 
cuifle. Lat. Poples, tis. 

«* Corva. T. de Bohémiens. Arba- 
léte. Lat. Balifla , e. 

CORVADURA, /. f. Courburé , 
enfoncement. Lat. Curvatura, e. 

CORVAR, v.a. T. peu ufité. V. 
Eneorvar. 

CORVADO, DA, f. p. Courbé, ée. 
V. Encorvado. 

* CoRVADO, en jargon. Un mort. 
Lat. Mortuus , i. 

* CORVECITO , /. m. dim. de 
Corvo. Jeune corbeau. 

CORVEJON ,/. ».  Jarret du che- 
val ou de tout autre animal. Lat. 
Suffrago , fnis. á 

* CORVEJON. Ter. d'Anátomie. 
Aftragale , os du col du pied. Lat. 
Aftragalus , i. | 

CORVEJON. Le méme que Cuervo 


marino. 

CORVETA, /. f. Courbette, faut 
médiocre du cheval. Lat. Numerofa 
pedum glomeratio , onis. 

* CORVILLO. V. Miercoles. 

CORVINA , J.f. Efpéce de congre. 
Lat. Coracinus , i. | 

CORVO, va, adj. m. €S f. Cour- 
bé, ée, cambré, ée. Lat. Curvus , 
a, um. 


** Corvo, fubfl. Crochet. L. Un- 


CUS , d 
: * CORZO, /. m. Chevreuil , efpé- 
ce de chévre fanvage. Lat. Caprea , «. 
* CORZVELO, /. tm. Grain de fro- 
ment qui ne perd pas fa balle au fleau. 
Lat. Granum cortice nondum purgatum. 
COSA , /. f. Chole ,' nom général 
qu'on donne à tout ce qui eft dans la 
nature. Lat. Res, ej. 
CosA DE. Environ, à peu prés, 
près de. Lat. Circiter. | 
i Cofa de dos leguas. Environ deux 
eu 


es. 

Cefa dura, Chofe difficile à fuppor- 
ter. Lat. Res difficilis ES ardua. 

Cofa juzgada, Chofe jugée. Lat. Res 
judicata. | 

Cofa rara. Chofe rare , phrafe pour 
marquer la furprife où l'on eft. Lat. 
Rara eft, 

No es cofa. Cela ne convient pas, 
cela n'eft pas bon. Lat. Non decet. 

** No bai cofa qon caja. Tout cft 


No quedara por corte ni mal.ecba- | en confufion. 


COS 


No vale cofa. Cela ne vant rien. 

Que cofa? Que vous femble - t - il? 
qu'en dites-vous ? 

Que es cofa y cofa? ELorfqu'on pro- 
pofe une énigme à quelqu'un, onlui 
demande, es cofa y ca? c'eft-à- 
dire, que Égnifie cette énigme ? 

Son cofas de otros viernes. C'eft une 
extravagance. 

* Refr. Co/a mala nunca muere. Le 
mauvais grain fubfifte toújours. 

COSCOJA , f: . Yeufe , forte d'ar- 
bre, & auffi la feuille féche du chéne 
verd. Lat. Cufculium, ii. 

COSCOJAR , /. m. Lieu planté 
d'yeufes. Lat. J//cetum , i. 

COSCOJOS, f tm. Petites roues 

armées de pointes qu'on met aux 
mords des brides pour les chevaux qui 
font forts en bouche. Lat. Cwfculia, 
orum. 
* COSCORRON , f. ». Horion, pe- 
tit coup fur la téte, qui ne caufe point 
d'effufion de fang , contufion , meur- 
triffure. Lat. Contsfio, onis. 

COSECHA, /.f. Recolte, moiffon, 
dépouille des fruits de la terre. Lat. 
AMeffs , is. | 

CosECHA. Se dit des fruits mêmes. 
Lat. Mejes, ium. 

CosECHA. Subfide extraordinaire. 
Lat. Tributum, i. 

COSECHA. Par extenfion, Provi- 
fion, abondance , moiffon. Lat. Cv 
pia, e. 

Cofecba de virtud. Moiflon de ver- 
tu, pour dire abondance de vertu. 

De fu cofecha. De fa recolte. Lat. 
De fuo. Phrafe di po > pour 
dire de fon fonds mème. 

* Eflo es de mi cofecha. Ceci eft de 
mon crú. 

COSECHERO, /. m. Celui qui e 
un vignoble dont il recueille le vin, 
& qui le vend enfuite en gros ou ea 
détail. Lat. Sutilis, is. 

* COSEDURA , /: f. T. peu ufité. 
Couture. Lat. Sutura , e. 

** COSEDURA. Terme de Marine. 
Petit cable qui fert à en renforcer un ' 


autre. 

* COSELETE , /. m. Corfelet , 
corps de cuiraffe que portoient les pi- 
quiers. Lat. Levis armatura, e. 

* COSER, /. n. T. anc. Poulain, 
jeune cheval. Voyez Potro. 

COSER, v. a. Coudre, unir une 
chofe à une autre avec l'aiguille. Lat. 
Suere. Confuere. X 

Cofer à puñaladas. Cribler , percer 
de coups de poignard. Lat. Pugione con- 
federe. 

dd una cami/a. Coudre une che- 
mife. 

Cofer un beton. Coudre un bouton. 

Coferfe con la tierra. S'humijier, fe 
profterner. Lat. SYernere fe bumi. 

Coferfe la boca. Se taire, ne dire 
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dans fes acceptions.. Coufu , ue. Lat. 
Ajutus, a, um. ; 

Cosipo. Accouplé, en parlant 
da linge qu'on donne à la blanchif- 
feufe. 

** Cosipo. Coufu , en terme de 
Blafon, fe dit d'un Ecu qui eft de mé- 
tal fur métal, ou de couleur fur cou- 
leur , comme les armoiries de Paris & 
de Lyon. | 

Eftar cofido con bilo gordo. Nous di- 
fons en François , fes fineífes font cou- 
fues avec du fil blanc. 

* COSERA , f. f. Piéce de terre 
qu'on arrofe. C'eft un terme de la Pro- 
vince de Rioja. Ager irriguus. 

* COSETADA, /. f. Courle. Voy. 
Carrera, 


COSILLA, à COSITA, fm. dim. 


' de Cofa. Chofe de peu d'importance, 


hagatelle, babiole. Lat. Res wibili. 

* COSMICO, jm. T. d'ARrono- 
mie. Cofmique,fe dit d'un Aftre qui fe 
léve , ou qui fe couche en méme tems 
que le Soleil. Lat. Cofmicus, a, um. 

COSMOGRAPHIA, /. f. Cofmo- 
graphie, defcription de l'Univers. L. 
Cofinographia , «e. 

COSMOGRAPHO, /. et. Cofmo- 

he, qui entend ou qui enfeigne 
jam ographie. Lat. Cofinograpbus , 


COSQUILLAR, ©. n. T. hazardé. 
Chatouiller , caufer en certaines par- 
ties du corps, par un chatouillement 
leger, une émotion, un chatouille- 
ment qui provoque àrire. Lat. 7i- 
tillare. 

COSQUILLAS, /. f. plur. Chatouil- 
lement , fenfation que nous éprouvons 
intérieurement lorfque quelqu'nn nous 
chatouille fous les aiffelles, ou fous 
la plante des pieds, qui nous force à 
rire malgré nous & quelquefois d'une 
maniére qui nous devient nnifible. 
Lar Titillatio, onis. 

COSQUILLAS , au figuré, Sou- 
hait, défir, envie, mouvement inté- 
rieur excité par le défir violent que 
nous avons d'une chofe.L. Pruritus, ús. 

* COSQUILLAS , au figuré, Se dit 


. d'un certain mouvement intérieur, ou 


indifpofition contre quelqu'un. Lat. 
Commotio , ong. 

No fufre , à no confiente cofquillas. 
Il fe fait refpe&er, iln'entend point 
raillerie. 

Hacer cofquillas. Chatouiller. 

'" COSQUILLAZA , J. f. augm. de 
Cofquilla. Chatouillement violent. Lat. 
Titillatio vehementior. 

'" COSQUILLON, /. m. augm. de 
Cofquilla. Le méme que le précédent. 
cd un terme badin, & inventé à 


plaifir. 

COSQUILLOSO , sA, adj. m. ES 
f. Chatouilleux, eufe. Lat. Zitilla- 
tionis impatiens. 

CosquiLLOSO, Au figuré, im- 
patient, peu endurant, qui ne fouf 


COS 
fre pas la plaifanterie ; & qui fe fiche 
aifément. Lat. JMorofus , e, tom. 

COSSARIO , /. im. Corfaire, Pira- 
te, écumeur de mer. Lat. Pirafa , e. 

CossAR1O. On appelle encore ain- 
fi un voiturier qui porte des marchan- 
difes d'un endroit dans un autre, fur- 
tovt s'il ne fait jamais que la méme 
route, comme de Madrid à Toléie. 
Lat. Vettor , oris. 

* CossARIO. On appelle encore 
ainfi au figuré celui qui fait toujours 
la méme chofe. Par exemple, on ap- 
pelle Coffurio , un homme qui n'a 
d'autre occupation que la chaffe. 

* COSSARIO , RIA, «dj. m. ES f. 
Qui a rapport au Corfaire, an Pirate, 
à la piraterie. Lat. Piraticus ,a , sn. 

COSSO, /. 1. Lieu , place fermée, 
où Pon fait les courfes des taureaux, 
& où l'on donne des fêtes publiques. 
Lat. Arena , «. 

* Cosso. Infe&de qui s'engendre 
dans les trous des arbres fruitiers. Lat. 
Coffus , i. 

COSTA, /. f. Cout, prix d'une chofe 
qu'on achéte. Lat. Rei pretison, ii. 

CosTA. Fraix , dépens, dépenfe , 
cout. Lat. Sumptus , ds. 

Hacer la coftd à alguno. Défraier 
quelqu'un. 


Qui pagara la cofla? Qui payera la | 


dépenfe ? 

Comer à cofla ajena. Manger aux 
dépens d'autrui. 

CosTA, Au figuré, travail, fati- 
gue , fueur , peine. Lat. Opera , a, La- 


bor, oris. 
CosTA. Cóte de la mer. Lat. Ora 
maritima , e. . 


CosTA. Forme brifée dont les cor- 
Alonniers fe fervent pour élargir les fou- 
liers fur la forme. 

Costra à cosra. T. de marine. 
Cóte à cóte. 

A toda cofla. À toute dépenfé fans 
limitation , fans épargne. Lat. AZagno 
fumptu. 


Condenar en coftas. Condamner aux 


dépens. 

Hombre de la cofla. Celui qui habite 
fur le bord dela mer. 

** Corrido deda cofla. Air de guitare 
ou de tel autre inftrument, dont on ac- 
compagne les chanfons appellées Xa- 
caras. 

Dar à la cofla. Echoüer , en parlant 
d'un vàrffeau. Lat. Impingere. — - 

COSTADO ,/. m. Le côté, le flanc. 

Lat. Zatus , eris. 
CosTrADO. Côté, fe dit auffi par 
rélation au corps hümain, de tout 
ce qui eft à droite & à gauche. Lat. 
Latus 


CosTApO. T. de guerre. Côté, 
l'aile droite ou gauche d'une armée. 
Lat. Aciei cornu. 

CosTADO. Cóté, en terme de ma- 
rine, le flanc du vaiflean. Lat. Latus. 

COSTADOS , en terme de Généa- 


— 
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logie , Cótés , lignes de parenté. Lat, 


Genus , eis. . 

Arbol de coflados, ‘Arbre généalogi- 
que qui fe forme de l'afcendance des 
guano, Ayeuls d'une perfonne. Lat. 

rogentes. E 

Dar el. coftado al navio. Mettre un 
vaiffeau fur le cóté pour le caréner. 
Lat. Navem in latus obvertere. 

Dolor de coftado. Point de côté, pleu- 
réfie. Lat. Laterum dolor. 

COSTAL , /. m. Sac, forte de po- 
che de toile à mettre du grain. Lat. 
Saccus , d. 

CosTAL. Batte, efpéce de pilon plus 
épais par le haut que par le bas dont- 
on fe fert pour fouler le torchis dont 
on fait les murailles. Lat. Pavicu- 


la, e. 

COSTALADA, /. f. Le coup qu'on 
fe donne quand on tombe fur le dos en 
cliffant des deux pieds. Lat. Zn ter- 
gum vel latus prolapfio , onis. 


COSTALAZO, /. m. augm. de Cof- 
fn Un grand fac. Lat. Saccus gran- 


jor. 

COSTALERO , /. m. T. du Royau- 
me d'Andaloufte. Porte-faix , qui por- 
te des facs fur fa tête. Lat. Bajsdus, i. 

COSTALILLO , /. »s. dim. de Co/- 
tal. Petit fac. Lat. Sacculus , i. 

COSTANORA, J. f. Le côté, le 
flanc. Ce mot n'eft plus ufité dans ce 


fens. . 

COSTANERAS. Solives, foliveaux. 
Lat. Trabes contabulationis. 

COSTANERO , AA , adj. m. ES f£. 
Qui eft fur une pente, qui panche, 
panchant. Lat. Clivas, i. 

COSTAR , «o. » Couter , valoir 
un certain prix, obliger à de la dépen- 
fe, à des peines, à du chagrin. Lat. 
Conflare. Emi. 

Cofler la sorta un pan. La tourte cou- 
te un pain. Cette expreflion fignifie 
qu'une chefe qu'on a obtenu coute fi 
cher, qu'il eüt été plus avantageux 
de sen pafler. Lat. Maximo aliquid 

e 


Effo ba de cofiar diez doblones. Cela 
doit couter dix piftoles. 

El vino cofla mucbo. Le vin coute 
beaucoup. 

La leña cucfla mucho. Le bois coute 
beaucoup. : 

Los caballos cueftan mucho. Les che- 
vaux coutent beaucoup. 

COSTE , /. m. Le même que Coffa 
& Cofto. 

* COSTEAR , o. a. Défrayer pour 
un autre, faire la dépenfe. Lat. Suns 
ptus Juppeditare. 

CosTEAR. Term. de marine. Co- 
toyer , ranger la côte, cheff'her terre. 
Lat. Legere littus. 

COSTEADO , DA, f. p. du verbe 
Coflear dans fes acceptions. Cotoyé, 
ée , défrayé, ée. Lat. Navigio lectus , 


um. 
^ » COSTERA, f. f. Le çôté d'on 


- 


e. 
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ballot ou de telle autre chofe fembla- 
ble. Lat. Zatus , eris. 

CosTERA. Term. anc. Aile droite 
ou gauche d'une armée. Lat. Acici 
cornu. 

CosTERA. Cótede la mer. Voyez 
Cofta. | 

CosTERA. Les deux mains de pa- 

ier de rebut qui fe trouvent pour 
ordinaire dans une rame. Lat. Struis 
chbartacee fcapus inutilis. 

COSTERO, fem. Dofle, groffe plan- 
che qui eft prife du plus proche de 
l'écorce du pin, qui lert à des cloi- 
fons , & à d'autres ufages. Lat. 
drabs , bis. 

COSTILLAS, /. f. Les côtes de 
l'homme, ou d'un animal. Lat. Cof- 
de, arum. 

CosTiLLAS. On, appelle ainfi le 
dos ou les épaules. Lat. Zfumeri, orum. 

Dar de coftillas. Tomber fur le dos. 

*CosTILLAS. En terme de Marine, 
Varangues, courbatons, corbes por- 
ques , barots. Lat. Trabes in navi. 

CosTILLA. Se prend auífi quel- 
quefois pour l'argent qu'ona pour fon 
entretien. Lat. Res, ei. 

* COSTILLAGE. fn. T.burlefque 
& hazardé. Affemblage de toutes les 
côtes. Lat. Cofle. — 

*.COSTILLER , /. »#. Officier de 
la Maifon de Bourgogne, dont le gra- 
de étoit le même que celui des Gen- 
tilshommes de la Chambre, qui ac- 
compagnoit le Roi lorfqu'il alloit à 
la chapelle ou qu'il paroiffoit en pu- 
blic , & qui accompagnoit les Ambaf- 
fadeurs à leur premiére Audience. Lat. 
Regius affecla , e. 

* COSTILLUDO , DA, adj. m. €S 
f. Gros, corpulent, quia les os fort 
gros: il fignifie au figuré , ruftre, 
grofhier , lonrdaut. Lat. Corpulentus , 
q, um. Rufticus , a, um. 

COSTO, f. m: Le méme que Coffa 
ou Cofle. 

CosTo. Coftus, Cort, ou coq des 
jardins, plante qui croit dans les In- 
des , & dans quelques autres endroits. 
Lat. Coflus , i. 

COSTOSAMENTE , adv. Chére- 
ment , à grands fraix , avec beaucoup 
de dépente. Lat. Magno fumptu. 

COS'TOSISSIMO , MA, adj. re. ES 
FK. Juperl. Tres cher, re, trés cou- 
teux, eule. Lat. Sumptuofiffhnus , a, 


um. 

COSTOSO ,SA, adj. m. ES f. Cou- 
teux , eufe , qui coute beaucoup. Lat. 
Sumptuofus , a , um. s 

COSTRA, ff. Cronte qui s'en- 
gendre fur une chofe par la corrup- 
tion. Lat.sCrufla , e. 

CosT 4. Croute, fe dit auffi de tout 
ce qui fe féche , ou s'endurcit fur-la 
furface de quelque chofe. Lat. Cruffa. 

COSTRA. Croute , dureté que quel- 
ques mets, & furtout la pâte. acquié- 
rent dans leur partic extérieure par 
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la cuiffon, particuliérement par celle 
du four. Lat. Crufla. 

CosTRA. Croute, morceau de ga- 
lette qu'on donne à chaque forgat pour 
fon entretien. Lat. Panis nautici fruf- 
bum. 

Coflra de azucar. Croute de fucre 
qui refte attachée à la chaudiére. Lat. 
Saccharea crufta. 

COSTRADA, /. m. Tourte roya- 
le, dont la páte eft compofée de fari- 
ne, d'œufs, de beurre & de fucre , 
qu'on garnit de volailles , de gibier , 
de grofle viande, de fruits, de lé- 
gumes. Lat. Dulciaria torta, e. 

COSTUMBRE, /. f. Coutume , 
mours, habitude contractée par un 
long ufage. Lat. Æ#os, oris. 

CosTUMBRE. Coutume, droit non 
écrit qui a force de loi. 

CoSTUMBRE. Se prend auffi pour 
naturel, génie. Lat. Mos, oris. In- 
genium , ii. : 

COSTUMBRE. Se prend au figuré 
pour inclination , duele qui réfide 
dans un fujet. Lat. Ben? moratus , vel 
wall moratus. 

CosTUMBRE. Se dit par allufion 
des régles, & purgations des femmes. 
Lat. Menfes , ium. 

Coflumbre immemorial. Coutume im- 
mémoriale. 

La coftumbre baze ley. La coutume 
a force de loi. 

* Refr. Coflumbre buena à coftumbre 
mala, el villano quiere que œula. Ce 
Proverbe eft contre ceux qui obfervent 
fcrupuleufement les coutumes , quoi- 
qu'on leur repréfente les inconvéniens 
qu'il y a à lefaire, &lcs avantages 
qu'il y auroit à faire le contraire. 

* Ref. Coftumbres de mal maeftro fa- 
can bijo finicflro. Ce Proverbe confcil- 
le aux péres de faire choix de bons 
précepteurs pour l'éducation de leurs 
enfans. . 

* Refr. Coflumbres y dineros hacen 
los bijos caballeros. C'eft-à-dire que les 
richefles & les bonnes mœurs font 
les moyens les plus furs pour annoblir 
un homme. 

* Refr. A la mala coflumbre qnebrar- 
le la pierna. On doit abandonner une 
coutume lorfqu'elle eft mauvaife. 

Refr. Mudar coflumbre à par de 
muerte. Changer la coutume va de pair 
avec la mort. 

COSTURA, /.f. Couture, union 
de deux piéces enfemble. Il fe dit auffi 
généralement de l'art de coudre. Lat. 
Sutura, æ. 

CosTURA. Couture, toute forte 
de travail en linge. 

CosTURA. T. de Marine. L'action 
de jeindre deux cables pour n'en faire 
qu'un. Lat. Rudentum inneclio , onis. 

** Como piojo en coflura. Signifie 
qu'on a été à la prefle dans l'endroit 
où l'on s'eft trouvé. Lat. Zoci angufiia 
nimiup: comprbjii , a., um. | 
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. Saber de toda coflura. Scavoir de. 
toutes fortes de coutures, n'ignorer 
de rien, furtout en fait de fuperche- 
rie. Lat. Ufu edocfum efe. 

COSTURERA, /. f. Couturiére, 
ouvriére en linge. Lat. Sarcimatrix, ' 
-icis. | 

COSTURON, /: 5. Couture grof- 
fiére. Lat. Rudior futura, e. 

CosTURON. Cicatrice. Lat. Cica. 
trix , icis. 

COTA, /.f. Cotte, ou jacque de 
maille. Lat. Locina annellis texta. 

Cora, Cotte d'armes, que les hé- 
rauts portent fur leur habit , lorf- 
qu'ils affiftent à quelque cérémonie 
publique. Lat. Heraldicus thorax, acis. 

Cora. T. anc. Voyez Jubon. 

Cora. Quote-part. V. Quota. 

* COTANA, /.f. T. de Charpen- 
terie. Mortaife. Lat. Cuvus, i. 

* COTANZA , ff. Sorte de toile 
fine dont on fait des chemiles & des 
draps de lit. Lat. 7Zela fubtilior. 

* COTARRERA, JS. f. Terme de 
Bohémiens. Femme du commun. Lat. 
Muliercula, e. 

* COTARRERO, /. ». en jargon, . 
Hóte , hofpitalier, qui loge, qui nour- 
rit les pauvres pafíans. L. Ho/pes, itis. 

* COTARRO, /. ». Bordel. Lat. 

anar , ris. 

* COTEAR , v. a. V. Agotar. - 

COTEADO, DA:, f.?. Voyez 
Acotado. 

. COTEJAMIENTO, /. m. Le mé- 
me que Cotejo. Le premier eft peu ufité. 

COTEJAR, v. a. Comparer, con- 
férer, confronter une chofe avec une 
autre. Lat. Conferre. Comparare. 

COTEJADO, pa, f. p. Compa- 
ré, ée. Lat. Collatus. Comparatus , 


a, tUm. 

COTEJO , /. m. Comparaifon, con- 
frontation d'une chofe avec une autre, | 
par exemple, de la copic avec l'ori- 
ginal. Lat. CoMatio. Comparatio, omi. 

. * COTHURNO, fs. Cothurne, 
chauffure dont fe fervoient les anciens 
Comédiens lorfqu'ils repréfentoient des 
Tragédies. Lat. Cothurnus , i. 

* COTIDIANAMENTE , ado. V. . 
Quotidianamente. 

COTIDIANO. V. Quotidiano. . 

** COTILIDONES,/ #1. T. d'A- 
natomie. Ouvertures des veines & des 
artères, qui paffent dans la cavité de 
la mátrice , qui fervent de refer- 
voirs , & fourniflent la nourriture au 
fetus dans la matrice. 

COTILLA , /. f. Corps de jupe de 
balemé. Lat. Bulenarius thorax , acit. 

COTIN , /. ». T. de jeu de pau- 
me. Revers, coup d'arriére-main. L. 
Pile repercufho cubito faéfa. 

** COTIZA, /..f. Ter. de Blafon. 
Cotice, bande diminuée d'un tiers de 
fa largeur. . : 

** COTIZADO, DA, adj. m. E f. 


Cote 


boruer 


IT. de Blalon. Coticé, ée, fe dit du 


champ 





- 


thueli sta 


COT - 


champ oti de l'écu couvert de bandes 
de couleurs alternatives. 

COTO, /. m. Taux , prix réglé des 
densées. Lat. Taxatio , onis. 

Coro. La hauteur du poing, en te- 


fant la main fermée , & levant le 


pouce. Lat. Menfure genus. 

* Coro. Paquis où il eft défendu 
de laiffer entrer le bétail. Lat. Sep- 
Eum, ji. m muta, bora 

Coro. Ce qu'on paye pour le dom- 
mage qu'une béte fait dans un champ. 
Lat. ión fepta illati taxatio. 

Coro. Petit poiffon de riviére. Lat. 
Cottus , i. | 

Coro. En jargon, Hopital & Ci- 
metiére d'une Eglife. Lat. Camete- 
rium, 1i. 

COTON, f: m. Toile de coton pein- 
te, indienne. Lat. Go//pina tela , e. 

Coton colorado. En jargon. Le méme 
que jubon de azotes. 

Coton doble. En jargon. Chemifette 
de maille. Lat. Hamata lorica, «e. 

* COTONCILLO, /. m. Terme de 
Peinture. Petite pelotte de cuir ou de 
bafane que les peintres mettent au bout 
de la baguette lur laquelle ils appuient 
la main lorfqu'ils peignent. Lat. Go/- 
fipio fartus globulus , i. 

COTONIA, /. f. Baíin, futaine 
blanche , dont on fait des matelas & 
des oreillers. Lat. Gofipine tele ge- 


nus, 

COTORRERA , /. . Perruche , la 
femelle du perroquet: il fe dit auffi 
d'une femme babillarde. Lat. Pftta- 
eus femina. 

COTORRERITO, /. m. dim. de 


Cotorrero. Signifie au litteral , petit , 


mignon, gentil, & au figuré, petit 
maitre. Lat. Venaftulus. , 

COTRAL , /. m. Vieux bœuf, qui 
n'eft plus bon qu'à tuer. Lat. Bo; ve- 
ulus 


tulus. 

COTUFA, /. f Efpéce de truf- 
fes, ou chataignes de terre qui croif- 
'fent dans les Indes. 

Corura. Friandife. Lat. Cupedie , 
arum. | 

Pedir cotufas en el golfo. Demander 
des chofes impoffibles. 

* COTYLEDON , /. 1. Le méme 
que Zcetabulo. 

. COVACHA , /. f. Petite grotte, pe- 
lite caverne, petite cavité fouterraine. 
Lat. Caverna. Spelunca. Antrum. — 

COVACHUELA , /./. dim. de Co- 
€acba, Petite caverne ou grotte. 

, COVACHUELA. Le Cabinet des dé- 
péches generales, ainfi appellé parce 


aaO UII eft vouté. Lat. Regiis expediendis 


conclave fecretum. 

* COVEZUELA , /. f. dim. de Cue- 
va. Petite caverne, caveau. Lat. Ca- 
vernula , e, 

* COXCOXITA , /. f. Jeu du clo- 
che-pié. D A 

COXEAR , v. a. Boiter , clocher. 

Lat. Claudicare. 
Tom. JI. 


COX 

** No coxea de effe pit. 11 ne boite 
pas du pié que vous dites , ce n'eft pas 

fon défaut , ou fon vice. 

COXEAR. Au figuré, Gauchir, n'al- 
ler pa droit, ne point agir avec fran- 
chife. Le mème que Claudicar. Lat. 4 
regulá aberrare. 

** Saber de que pie coxéa. Connoitre 
le défaut de quelqu'un. 

COXEDAD, /. f. Le méme que 
Coxéra ou Coxez. | 

* COXENDICO , /. #. L'os de la 
hanche. Lat. Coxendix, icis. 

COXERA, /.f. Boitement , l'ac- 
tion de boiter. Lat. Claudicatio , onis. 

COXEZ, /. f. Le méme que Coxera. 
Ce mot eft peu ufité. 

COXIN, fm”. Couflin, oreiller , 
carreau. Lat. Pulvinus, i. 

CoxiIN. Couflinct , efpéce de petit 
matelas piqué, qu'on met fur une fel- 
le pour courir la pofte. Lat. Pulvinus 
clitellaris. 

* COXINES. Terme de marine. 
Couflins d'amures , tiffu de bitors 
que l'on met autour du beaupré & 
des endroits oà portent les ralingues 
pour empêcher qu'elles ne s'ufent. -L. 
Pulvilli. 

COXITRANCA, /. m. Boiteux qui 
marche avec des béquilles, qui court 
auffi vite que s'il n'étoit pas eftropié. 
Lat. Fulcris incedens grandi pafu cluu- 
de.  - S 
- * COXIJO, /. m. Plainte , querel- 
le, difpute, débat, altercation fur 
des chofes légéres. Lat. Jurgium, 

levior. 


JE uS 

COXIJOSO, s4, adj. m. ES f. Que- 
relleur , eufe, hargneux , eule. Lat. 
J'urgiofus , a , um. 


COXO , XA, adj. m. €7 f. Boiteux , 


.eufe, fe dit des hommes, & des ani- 


maux. Lat. Clandus, a, um. 
COXQUEAR. v. a. Le méme que 

Coxear. Le premier n'eft plus ufité que 

parmi les villageois. Lat. Claudi- 


care. 

COYUNDA, JS. f. Laniére , cour- 
roie, longe de cuir pour attacher les 
bœufs au joug. Lat. Lorum, i. 

CoYUNDA. Au figuré, Joug matri- 
monial. Lat. Matrimonii vinculum. 

COYUNDA. Au figuré, fignifie auf- 
fi fujétion , aflujettiflement. Lat. Ju- 


gum, i. 
COYUNDADO, DA, adj. sm. ES f. 


T. peu ufité. Conjoint, te, lié, ée , at- 
taché , ée , fujet , te à un joug, à une 
chofe pénible. Lat. Jugo commifus, 


a , um. | 

COYUNDILLA , /. f. dim. de Cy 
sunda. Petite coursoie ou laniére. L. 

brevius. 

COYUNTURA, /.f. Terme d'A- 
natomie. Artículation des os, join- 
ture. Lat. Articulatio, onis. 

COYUNTURA. Au figuré, Con- 


jon&ure , occafio, rencontre, tems 
propre pour l'éxécution d'une chofe. 
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Lat. Occafo, onis. Opportunitas, atis. 

Hablar p las coyunturas. Parler 
beaucoup fans donner aux autres le 
tems de parler. 

Llegar à venir à coyuntára. Venit, 
arriver à propos pour obtenit ce qu'on 
veut. Lat. Opportun? advenire. 

; Perder la coyuntura. Perdre l'occa- 
ion. 

En la coyuntura. Préfentement , dans 
la conjon&ure préfente. 

COZ, f. f. Ruade, coup de pié. 
Lat. Calcitratus , ús. : 

Coz. Recul d'une piéce d'artille- 
rie, repouffement, recul d'une ar- 
med feu. Lat. Tormenti bellici retro- 
ceffo , onis. : 

Coz. Croffe de £ufil. Lat. Sclopeti 
poflica pars. _ 

** Coz. Rebronflement de l'eau 
lorfqu'elle rencontre quelque chofe 
qui s'oppofe à fon cours. Lat. Fluentis 
aque retractio , onis. 

"* Coz que le dio Periquillo al jarro. 
Sorte de jeu d'enfans qui confifte à 
tourner en rond en fe tenant par la 
main. Celui qui eft refté déhors, tá- 
che de faifir un de ceux qui tournent, 
& celui-ci lui donne des coups de 
pié, & tous chantent enfemble , 
Coz que le: dio Periquillo al jarro, 
Coz que le dio que le derribo ; s'il vient 
à en attraper quelqu'un , il prend fa 
par ; & celui qui a été pris fe met 

la fienne. 

Entrarfe 0 meterfe de hoz y de coz. 
Donner dedans tête baiflée. Lat. See 
immifcere. 

JMandar à coces. Commander à la ba- 
guette. Lat. Znmfolenter imperare. 

Tirar coces. Donner des ruades , 
refufer d'obéir Ace qu'on nous com- 
mande. Lat. Calcitrare. 

Dar coces contro el aguijon. Regim- 
ber contre l'aiguillon. 

El caballo tira coces. Le cheval don- 
ne des ruades. 

4 coces. À coups de piés, 

Moler à alguno à coces. Maltraiter 
quelqu'un à coups.de piés, de fagon 
qu'il ne puiffe plus bouger. 

* Refr. Za coz de la yegua, no bace 
mal al potro. Les ruades de la jument 
ne font point de mal au poulain; ce- 
la s'entend d'un amant & d'une mai- 
trefle. 


CR 


CRABRON, J: mm. Frélon, forte 
de grofle mouche. Lat. Crabro , oris. 


- 


CRANIO , /. m. Le crane de la téte. | 


Lat. Cranium , ii. 

CRAS, ade. de tems. Dcmain. Ce 
mot a vieilli. 

CRASCITAR, vu. s. Croaffer, en 
parlant du corbeau. Lat. Crocitare. 

CRASISSIMO , mA, adj. m. ES f: 
Superl. Signifie au propre, trés gras, 
très gros, fe, & au figuré, tres grof- 

e Ls 
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fier, trés ignorant. Lat» Cra/fffanus , 


a, um, 
* CRASSITUD ,/. f. Le même que 
Groffura ou Gordura. 

RASSO , ssa , adj. m. ES f. Gros, 
fe , gras, fe , épais , ffe. Lat. Crafus, 
8 , um. 
Crasso. Au figuré, Ignorant, te, 
grofher , iére, honteux, eufe, inex- 
cufable. Lat. Turpis, e. 

Difparate craffo. Faute grofliére. 

Error craffo. Erreur groffiére. 

CREA , /. f. Toile de Lyon aflez 
fine , dont on fait des chemifes & 
des draps de lit. Lat. Zugdwrenfis te- 
la 


, 2. 

CREABLE, adj. d'une term. Qui 
peut étre créé , ou tiré du néant. Lat. 
Creabilis , e. 

CREACION , f. f. Création, l'ac- 
tion de créer. Lat. Creatio, onis. 

CREACION. Création, nomination 
qu'on fait de certains fujets pour rem. 
plir des places qui vaquent. Lat. Crea- 
tio. Defignatio. 

** CREACION. Se prend quelque- 
fois pour éducation, nourriture; il 
n'eft plus ufité dans ce fens. 

creacion del mundo. La création 
du monde. 

Creacion de Oficiales , de Caballeros , 
de Cardenales. Promotion d'Ofhciers , 
de Chevaliers., de Cardinaux. 

CREAR, v. a. Créer. Le méme 
que Criar. 

CREADO, DA, f. p. du v. Crear. 
Créé, ée. Lat. Creatus, a, sn. 

CREATURA , ff. Créature , être 
créé. Lat. Creatura, e. : 

CRECEDERO, RA, adj. m. ES f. 
Qui peut croitre, augmenter, deve- 
nir plus grand, de, plus gros, ffe. 
Lat. Crefcendo aptus , a, um. 

** CRECEDERO. On appelle ainfi 
l'habit qu'on fait à un enfant, & qu'on 
‘tient plus long qu'àd'ordinaire , afin 
qu'il puiffe lui fervir à mefure qu'il 
grandit. Lat. (Crefcenti corpori apta 


orflis. | 

CRECER, v. s». Croitre , augmen- 
ter, grandir , devenir grand. Lat. 
Crefcere. 

. Crecer à palmos. Croitre à vúe d'œil. 
Lat. #Brè augeri. —— 

Crecer el ojo. Exptreflion métapho- 
rique qui marque la joye extréme que 
produit l'efpérance qu'on a de réuffir. 

_Crecer en corcova, Aller de mal en 


s. | 

Crecer bacia abaxo. Diminuer au lieu 

d'augmenter. 

** Crecer los dias à las noches. Signifie 
Que les jours ou les nuits deviennent 
“plus longues. | 

_ La yerva crece. L'herbe croit. 

Los arboles crecen. Les arbres croif- 

fent. 

Los dias crecen. Les jours devien- 
nent grands. 

* Refr. Crectra el membrillo , y mu- 


CRE 
dara el pelillo. Ce Proverbe fignifie 
que le tems ternit l'éclat & le brillant 
des chofes. | 

* Refr. Carne que crece , no puede 
eflar fino mece. On doit pardonner quel. 
que chofe aux enfans en faveur de leur 
âge. 

CRECIENTE, f. a. du verbe Cre- 
cer. Croiffant, ante, qui croit. Lat. 
efcens. 

Creciente de la mar. Le flux, la 
marée. | 

Creciente de la Luna. Le croiflant de 
la Lune. 

CRECIDO, pa, s Cru ,. ue , 
devena grand. Lat. Auéus, a, um. 

CRECIDO. Grand , magnifique. 
Lat. Ingens. Magnus , a, um. 

Los dias ban crecido. Les jours Tont 
devenus grands. 

CRECIDOS. T. de tricoteufe. C'eft 
une augmentation de mailles vers le 
mollet du bas qu'elles tricotent. Lat. 
Crefcentes bani. 

* CRECES, /. im. plur. Augmen- 
tation , accroiflement du bled dans le 
grenier aprés avoir été remué ; il fe 
dit aufli dn.fel & autres chofes de 
mefure à comble. Lat. Zncrementum, i. 

CRECES. Se dit aufli pour augmen- 
tation, accroiflement de vertu , de 
biens &c. Lat. Incrementum , i. 

* CRECIDA, /: f. Crue, débor- 
dement d'une riviére, d'un ruiffeau , 
inondation, épanchement, augmen- 
tation , accroiflement. Lat. Exunda- 
tio, onis. Eluvies, ei. 

* CRECIDAMENTE , adv. Ter. 
peu ufité. Abondamment , à foifon , 
amplement, largement , richement , 
magnifiquement, pompeufement. Lat. 
Copiof?. Magnifice. 

CRECIDISSIMO , MA, adj. m. 
EJ f. fuperl. de Crecido. Très grand, 
de, trés puiffant, te, trés magnifi- 
que, trés confidérable, trés remar- 
quable. Lat. Maximus, a, um. 

CRECIENTE, /. 7. Crue, débor- 
dement des riviéres , occafionnée par 
des pluyes abondantes, flux & reflux 
de la mer. Lat. Exundatio , onis. Elu- 
vies, ei. : 

CRECIENTE. Figurément, fe dit 
des autres chofes qui ne font pas flui- 
des. Lat. Augmentum. Incrementum, i. 

CRECIMIENTO, /. tm. Accroifle- 
ment, augmentation d'une chofe. L. 
Augmentum. Incrementum. 

CREDENCIA , /..f. Crédencé, ta- 
ble fur laquelle on met tout ce qui eft 
néceffaire pour célébrer la Meffe. Lat. 
Abacus, ci. 

CREDENCIERO , /. ». Celui qui 
a le foin dela Crédence & de tout ce 
dont le Prélat a befoin lorfqu'il célé- 
bre pontificalement. Lat. Abaco pre- 


feëlus , i. 
CREDIBILIDAD , /. f. Terme 
Dogmatique. Crédibilité , vraifem- 


blance, probabilité , ce qu'on peut 


-— 
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croire. Lat. Credibilitas , atis. 

CREDITO , /. #. Foi, croyance 
qu'on ajoute à ce qu'un autre dit 
Lat. Fides. 

CREDITO. ‘Autorité, affurance , 
garantie, réputation, eftime. Lat. 
Autoritas , atis. 

CREDITO. Obligation , contrat, 
billet, lettre de crédit. Lat. Litere 
fiduciariæ. 

Dar credito. Ajouter foi. 

Doy credito à lo que me dice. J'ajoute 
foi à ce que vous me dites. 

CREDO, /. . Le Credo , lefym. 
bole de la foi chrétienne compofé par 
les Apótres. Lat. Fidei fymbolum , i. 

Cada credo. Chaque inftant, chaque 
moment, chaque pas, chaque heure, 
chaque jour. Lat. Pa//m. 

- Eftar com el credo en la boca. Etre 
au dernier moment de la vie. Lat. 7s 
extremo efe periculo. 

En un credo. Dans un moment, à 
l'inftant Lat. Momento. 

CREDULIDAD, /. f. Crédulité , 
facilité à croire legérement. Lat. Cre- 
dulitas, atis. 

CREDULIDAD. Se prend quelquc- 
fois pour croyance, foi qu'on donne 
àune chofe. Lat. Fides, ei. 

CREDULO , LA, adj. m. EJ f. Cré- 
dule, qui cfoit facilement. Lat. €re- 
dulus, a, um. 

Es credulo. 1l eft ena 

Es credula. Elle eft crédule. 

CREDULOSO, Sa, adj. m. Edf. 
Le méme que Credulo. 

CREEDERO, RA, adj. m. © f£. 
Croyable, qui peut ou qui doit étre 
cru. Voyez Creible. 

CREENCIA , f. f. Croyance ou 
créance , foi qu'on ajoute à une chofe. 
Lat. Fides, ei. 

CREER , v.a. Croire, tenir pour 
vrai, eltimer véritable. Lat. Credere. 

CREER. Convenir d'une chofe , y 
ajouter foi, quelque douteufe qu'elle 
paroiffe , parla bonne opinion qu'on 
a de celui qui la dit. Lat. (vedere. 
Fidem adjungere. 

CREER. Croire, ajoutcr foi. 

Creer , o creerfe de ligero. Croire le- 
gérement les chofes. . 

Ver y creer. Voir & croire, fe dit 
quand on fe défie de quelqu'un. Lat. 
Oculis credere. 

* Refr. Quien no cree en. buena ma- 
dre, creera en mala madraftra. Quand 
quelqu'un ne veut pas fe mettre à la 
raifon de bonne grace , il faut le con- 
traindre par la rigueur & par la force. 

CREYENTE, p. a. du v. Creer. 
Croyant, ante, celui ou celle qui 
croit. Lat. Credens. 

** Epnjsflos y en creyentes. Efpéce de 
ferment dont on fe fert pour appuyer 
ce qu'on dit. = | 

CREIDO, DA, p.p. du v. Creer 
dans toutes fes acceptions. Cru, ue. 
Lat. Cr editus 9 8, IN. | 

* CREIBLE, 


— 








CRE 


* CREIBLE, adj. d'une term. Cro- 
yable, probable, vraifemblable, qu'on 
peut croire. Lat. Credibilis, e. 

* CREIBLEMENTE, adv. Ter. 

uufité. Vraifemblablement , proba- 

lement, cértainement. L. Credibiliter. 


* CREMA, /.f. Créme, la partie. 


la plus graffe du lait. Ce mot n'eft 
point ufité en Efpagne. Voy. Nata. 
** CREMASTERES , f.m. plur. 
T. d'Anatomie. Mufcles Cremafters. 
Ce fontceux qui fufpendent les tefti- 


cules. 

CREMOR, /. m. Crème , jus le 
plus délicat qu'on extrait de quelque” 
chofe. Lat. Cremor , oris. 

CREMOR TARTARO. Créme de 
tartre. Le méme que Cry/tal tartaro. 
Lat. Cremor tartari. | 

CRENCHA , /. f. Raye, ou fépa- 
ration des cheveux, en commengant 
de la pointe du front. Lat. Crimism 
difcrimen , inis. 

* Refr. Zacrencba alojo marido ti- 
fofo. Ce Proverbe fignifie que l'avari- 
ce & la mauvaife conduite d'un mari, 
font fouvent caufe des débauches de 


fa me. 

* CREPUSCULINO, adj. Quiap- 
partient au Crépufcule. Lat. Ad cre- 
pu/culum attinens. 

Circulo crepufculino. Cercle du cré- 

ufcule. 

CREPUSCULO , /. m. Crépufcule. 
Lat. Crepufculum , i. 

* CRESA, /. f. La femence de 
quelques infectes. L. Injeótorum femen. 

 CRESPAR, «.a. Créper. Le méme 
que Excrefpar ; il n'eft prefque pas ufi- 
té au propre, & on s'en fert rare- 
ment au figuré. 

CRESPADO, DA, P.f. Crépu, 
ue. On dit ordinairement Encre/pado. 

CRESPO, PA, adj. m. ES f. Cré- 
pu, ue, fe dit des cheveux. Crifpus, 


a, «m. 
" CRESPO, au figuré, Sublime, élé- 
gant, en parlant du ftyle. Lat. Seylus 
Jublimis EJ elegans. 

Crespo. Signifie aufi, irrité, fà- 
ché. Lat. Zratus, a, um. 

CRESTA, f. f. Crête de coq & 
de poule. Lat. Oifla, «. 11 fignifie 
auffi hupe, aigrette, panache. 

* CRESTON ;/. vs. La créte d'un 


que. 

CRIA, ff. Portée, ventrée, cou- 
vée. Lat. Fetura, e. 

CRIA. Les petits des animaux, des 
oifeaux , des poiffons &c. 

CRIACION, J. f. Le méme que 
Crianza. 

CRIADERO, RA, adj. m. EJ f. 
Le méme que Criador , ou Criadora. 
| CRIADILLA , f. f. Tefticule de 
l'homme ou del'animal. Lat. Z'efficu- 

s 1. 

CRIADILLAS. On appelle ainfi les 
truffes. Lat. Z'wbera. j 

CRIADOR y/. s. Créateur, ce nom 


- 


CRI 
appartient à Dieu fenl Lat. Erea- 


tor , oris. 

CRIADOR, RA, adj. m. ES f. Ce- 
lui ou celle qui éléve des animaux. 
Lat. Nutritor , oris. 

* CRIAMIENTO, /. 5. Le méme 
que Creacion. Ce dernier eft plus ufité. 

CRIANZA , f. f. L'a&ion d'élever, 
de nourrir. Lat. Vutritio, onis. 

CRIANZA. Education , inftru&ion. 

t. Educatio, onis. 

CRIANZA. Signifie auffi urbanité, 
courtoifie , polite(fe. L. Comitas, atis. 

CRIAR, «.a. Créer, produire quel- 
que chofe de rien, donner l'étre à ce 
qui n'exiftoit pas , ce qui n'appartient 
qu'à Dieu feul. Lat. Creare. 

CRIAR. Se prend aufli pour pro- 
duire, engendrer. Lat. Producere. Gi- 
gnere. 

Ex. Ejla tierra cria bombres valien- 
rt Ce pays produit des hommes vail- 
an 


s. 

En Cordova fe crian buenos caballos. 
Cordoué produit de bons chevaux. 

C£IAR. Signific auffi nourrir , ali- 
menter, allaiter. Lat. Nutrire. 

CRIAR. Signifie encore, élever, 
nourrir des animaux. Lat. Pafcere. 
Nutrire. 

CRIAR. Se preud auffi pour élever, 
inftruire , enfeigner. Lat. Znftruere. 
Docere. | | 

CRIAR, au figuré, engendrer, pro- 
duire, donner de la force & de la vi- 
gueur à quelque chofe. 

CRIAR. Créer, établir un tribunal , 
un Confeil &c. Lat. Creare. 

CRIAR , en jargon, Avoir, tenir. 
Lat. Habere. 

CRIAR CARNES. Prendre de l'em- 
bonpoint , s'engraiffer. L. Pingue/cere. 

Criar molleja. Engraiffer le géfier 
fe livrer à l'oifiveté & à la pareflc , ne 
rien faire du tout. Lat. Znertie ES otio 
Je tradere. | 

Criar piojos, chinches Ec. Avoir 
des pous, des punaifes. 

* Refr. Cria el cuervo y “te facara 
los ojos. Ce Proverbe enfeigne .qu'il 
faut éviter tont commerce avec les 
méchans, parce qu'ils rendent le mal 
pour le bien. Faites du bien à un vi- 
lain, &il vous crachera fur la main. 

* Refr. Dios los cria, y ellos fe jun- 
tan. Ce Proverbe veut dire, que les 
perennes dont le génie & les mœurs 
ont femblables , s'accommodent aifé- 
ment enfemble. 

* Refr. La tierra do me criare dé- 
mela Dios por madre. Ce Proverbe 
fignifie que nous devons avoir de l'a- 
mour pour nótre patrie. 

CRIADO, pa, f. p. du v. Criar 
dans toutes fes acceptions. Créé, 
ée. Lat. Creatus, a, sm. 

CRIADO, fubfl. Serviteur , valet, 
domeftique. Lat. Famulus , i. 
Bien criado. Bien élevé. 


Mal criado. Mal élevé. 
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CRIATURA , /.f. Créature , être 
créé. Lat. Creatura, «e. | 

CRIATURA. Petit enfant qui n'eft 
pas encore né, ou qui ne fait que de 
naitre. Lat. Znfans, 

CRIATURA. Créature , perfonne 
qui tient fa fortune d'une autre. Lat, 
Alicui additíus. 

Es una criatura. C'eft un enfant , fe 
dit pour figni&er qu'une perfonne eft 
fort jeune , ou qu'elle paroit l'étre. 

CRIATURILLA , /.f. dim.de Cria- 
Iura. Petite créature, pctit enfant, 
enfant au maillot. Lat. Puellulus, i. 

CRIAZON , f. m. T. anc. Train, 
gens » tout le domeftique d'une mai. 

on. Lat. Familia, e. Famulatus , ús. 

CRIBA , /. f. Crible. L. Cribrum. 

Eflar como una criba. Etre comme 
un crible. Phrafe pour dire qu'une 
chofe eft maltraitée , en mauvais état. 
Lat. Undequaque pertufum effe. 

CRIBAR , «€. a. Cribler, vaner, 
nettoyer le grain avec le crible, avec 
le van. Lat. Cribro fecernere. 

CRIBO, /. m. Crible, van. Lat. 
Cribrum , i. ; 

CRIDAR , ©. ». Le méme que Gri- 
tar. Ce dernier eft plus ufité. 

— * CRIETA , J. m. Le méme que 
Grieta. 

CRIMEN, /. m. Crime, action 
méchante & puniífable par les loix. 
Lat. Crimen, inis. 

** Crimen de lefa Mageftad. Crime de 
leze Majefté. 

»* Efcribano del crimen. Greffier 
criminel. 

Sala del crimen. Chambre dans la- 
quelle on juge les caufes criminelles. 
Lat. Caufis capitalibus tribunal, is. 

CRIMINACION, /. f. Accnfation, 
délation, dénonciation d'un crime , 
d'un délit. Lat. Criminatio, onis. 

CRIMINAL, adj. d'une term. Cri- 
minel, tout ce qui a rapport au cri- 
me. Lat. Capitalis, e. 

Caufa criminal. Caufe criminelle. 

vicio criminal. Jugement criminel. 

CRIMINALIDAD, /. f. Circonf- 
tance qui rend une aétion criminelle, 
perverfité, maligaité, méchanceté. 
Lat. Malitia capitalis. 

CRIMINALMENTE , ado, Cri- 
minellement, d'unc maniére crimincl- 
le. Lat. Criminaliter. : 

CRIMINAR, v.«. T. peu ufité. 
Accufer, imputer, charger d'un cri- 
me. Lat. Criminari. 

* CRIMINOSAMENTE , adv. Cri- 
minellement. Ce mot eft peu ufité. 
Voyez Criminalmente. 

CRIMINOSO, SA, adj. m. ES f. 
Criminel. Voyez Criminal. 

CRIMINOSO. Signifie aufli fcéle- 
rat, qui a commis plufieurs crimes, 
méchant, pervers, coupable, crimi- 
nel. Lat. Zacinorofus , a, um. 

* CRIMNO, /. m. Fromentée, for- 
te de grofle farine faite avec de l'é- 

Z2 2 peautre, 
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peautre, dont on fait une bouillie fort 
eftimée en Efpagne pour le déjeuner 
du bas peuple. Lat. Cvimmum, i. 

CRIN , f.m. Crin, poil du cheval 
& de quelques autres animaux ; il fe 
prend auff pour les cheveux, quoi- 
que plus rarement. Lat. Pilus, i. 
Crinis. 

CRINADO, DA, adj. m. ES f. Che- 
velu , ue, touffu . ue, qui a de grands 
cheveux, de grands crins; il fe dit des 
chofes inanimées. Lat. Crinitus, a, um. 

* CRINITAR, v. a. T. hazardé 
& burlefque. 
de mauvaifes nouvelles. 
.OmÍNAYi. 

* CRINITO, TA, adj. m. ES f. 
Chevelu, ue, qui a des cheveux 
ou des crins extrémement longs. 
Lat. Crinitus , a, um. 

CRiINITO. Malheureux, enfe, fu- 
nefte, de mauvais augure. Ce mot 
pris dans un fens ne s'employe qu'en 
ftile badin. Lat. Ominofus , a , sem. 

"* Comcta crinito, 
velué. 

CRIOJA, ff. T. de Bohémiens. 
Chair , viande. Lat. Caro, mis. 

CRIOJERO, En jargon, Boucher. 
Lat. Lanius , ii. 

CRIOLLO, /. m. Créole, celui qui 


nait dans les Indes d'un pére Efpa- 
gnol & d'une mére de Nation étran- 


gére. Lat. Hybrida , e. 


CRISIS, /. m. Crife d'une mala- 


die , ou d'une affaire, jugement qu'on 
porte d'une chofe , en conféquence 
des obfervations qu'on a faites. Lat. 


fs. 
CRISMA. Voyez Chrifima.crasse. 
CRISMAR. Voyez Cbrifmar. 
CRISMERA. Voyez Chrifinera. 


CRISOL, /. m. Creufet , petit vaif- 


feau de terre, dont les orfevres, & 
les Chymiftes fe fervent pour fondre & 


calciner les métaux. Lat, Fufonis me- 


£allic.e calix , icis. 

CRISPATURA, /. f£. T. d'Anato- 
mie. Crifpation , figure hériffée que 
prennent les fibres lorfqu'elles font 
picotées par quelque humeur acre 
& mordicante, Lat. Crifpatura, e. 

CRISTAÀ . f. f. Le méme que Cre/ta. 
C'eft un mot Latin, qui en terme de 
Blafon fignifie Timbre. 

CRISTEL,/.11m.Le méme que Cly/ter, 
qui eft la facon dont on doit l'écrire. 

: CRISUELA, /. f. Caffolette qu'on 
met fous les lampes pour recevoir 
l'huile qui tombe. Lat. Zicbni penfilis 
anferior caprduacula, e. 

CRITICA , /. f. Critique, art de 
juger d'un ouvrage d'efprit. Lat. Cri- 
&ice , ces. 

CRITICAR, /. a. Critiquer, exa- 
miner un ouvrage d'efprit. Lat. Cen- 
Jere. Judicare. 

CRITICAR. Critiquer, fe prend 
ordinairement pour cenfurer, blámer , 
reprendre. Lat. Carpere. Notare. 


Pronoftiquer , prédire 
Lat. Mal? 


Cométe che- 


Lat. Crucifer, eri. 


dre de la Sainte Croix, qui furent éta- 
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CRITICO , Ca, adj. m. ES f. Cri- 
tique, fedit de tout cequi a rapport à 
la critique. Làt. Criticus , a , wm. 

CriTico. Critique, qui examine 
avec foin un ouvrage d'efprit pour 
en porter fon jugement. Lat. Cenfor, 
eris. 

CRITICO. Se prend auffi pour faux 
puriíte. Lat. Curtioris fermonis ineptus 
affeéfator , oris. ] 

Dias criticos. Jours critiques. Les 
Médecins appellent ainfi ceux dans lef- 

uels on peut juger d'une maladie. 
at. Dias criticos. 

CRITIQUIZAR , v. o. Terme 
burlefque & hazardé. Le méme que 
Criticar.  ' 

* CROCHEL , /. m. Tour d'un Pa- 
lais ou de tel autre édifice fomptueux. 
Ce mot eft furanné. Lat. Turris, is. 

* CROCINO, /. m. Onguent fait 
avec le fafran. Lat. Croci unguentums, i. 

CROCODILIO , /. m. Plante qui 
croit dans les bois. Lat. Crocodilium, it. 

CROCODILO, /. m. Crocodile , ani- 
mal amphibie à quatre pieds qu'on 
trouve en Egypte & dans l'Amérique. 
Lat. Crocodilus , i. 

** CROCOMAGNA , /. m. Compo- 
fition dans laquelle il entre les mé- 
Adm drogues que dans l'onguent de 


fafran. 

*CROCUTA ,/.f. Animal qui naît 
en Egypte & dans l'Ethiopie , & qui 
vient de l'accouplement du lion & de 
la hyéne. Lat. Crocuta. 

** CROTAPHITE, /. m. Terme 
d'Anatomie. Crotaphite , ou temporal, 
mufcle placé fur les tempes , & qui 
fert à fermer la mâchoire inférieure. 

* CRUAMENTE , ado. Le méme 
que CIRCE Le premier n'eft plus 

t 


CRUGERIA, /. f. Nom qu'on don- 
ne à l'Archite&ure Gothique. L. Ar- 
cbitecfura rudis ac barbara. . ; 

CRUCERO , /. mm. Carrefour, lieu 
où aboutiffent quatre chemins on qua. 
tre rues. Lat. Trivium, ii. 

CRUCERO. Croifée , dans les Egli- 
fes, eft la repréfentation d'une croix. 
Lat. Pronai ale, rum. 

* CRUCERO. Les mariniers appel. 
lent ainfi la Conftellation que les Af- 
tronomes nomment lc triangle Méri- 
dional. Elle a le méme ufage pour ceux 
qui voyagent dans la mer du Sud, 
que l'étoile Polaire pour ceux qui na- 
vigent dans celle du Nord. Lat. 4/2 
tralis triangulus. : 

CRUCERO. Voyez Crucifero. 

CRUCERO. T. de Ménuifier. Petite 
poutre en travers d'un plancher. Lat, 
Tranfuerfum. lacunarium tigillum , i. 

* CRUCIATA, /. f. Petite gentia- 
ne, plante, Lat. Gentiana minor. 

CRUCIFERO, /. mm. Porte - croix. 


CRU 


blisen 1160. fous le Pontificat d'Ale. 
xandre III. Lat. Cruciferi. 

CRUCIFICAR , «. a. Crucifier, 
attacher à la croix. Lat. Crucifigere. 

CRUCIFICADO , pA , p. p. Cruci- 
fié , ée. Lat. Crucifixus. 

CRUCIFIXION , f. f. Crucifie- 
ment , l'a&ion de crucifier. Lat. Crw- 
Cifixio , onis. 

CRUCIFIXO , /. m. Crucifix. Lat. 
Chrifli crucifixi imago. 

CRUCIFIXOR , f. m. Qui crucifie. 
Lat. 1 Y, oris. & 

CRUDAMENTE, adv. Cruelle- 
ment , terriblement , effroyablement. 
Lat. Crudeliter. à 

CRUDELISSIMAMENTE, ado. 
Très cruellement. Lat. Crudelifime. 

CRUDELISSIMO , MA, adj. m. ES 
F. fuperl. Très cruel , le, trés barbare, 
très inhumain , ne. Lat. Crudelifimas , 
4, um. 

CRUDEZA , f. f. Apreté, aigreur, 
rudefle , dureté, févérité, anfiérité. 
Lat. Acerbitas. Afperitas , alis. 

CRUDEZA. Se prend quelquefois 

our arrogance , hauteur, fierté, in- 

lolence , préfomption, fufhfance. Lat. 
o. Superbia , e. 

CRUDEZAS. Crudité d'eftomac, . 
indigeftion. Lat. Cruditas, atis. 

CRUDIO, 1A , adj. m. £9 f. T. hors 
d'ufage. Apre , rude, raboteux, eufe, 
mal poli, ie, brut, te. Lat. A/fper, 
Áccrbus, a , um. 

CRUDISSIMO , MA , adj. m. ES f. 
Juperl. Très cruel, très fanglant, te, 
trés inhumain , ne. Lat. Crudeliffanu: , 
a, UM, 

CRUDO, DA, adj. m. Ef. Cru, 
ue, qui n'eft pas cuit. Lat. Crudes , 
a, ftii. 

CRUDO. Se ditauffi en parlant des 
étoffes qui ne font ni lavécs , ni tein- 
tes. Lat. Crudus. Rudis. 

CRUDO. Se prend aufli pour cruel, 
dur, fans pitié. Lat. Cyudelis. 

CRUDO. Fanfaron , faux brave, 
arrogant. Lat. Smperbus. Arrogans. Fe- 
Yox. 

Al punto crudo. A cette heure, dans 
ce moment. Lat. Turc, tunc temporis. 

A punto crudo, 0 à tiempo crudo. 
À contretems , hors de propos.. 

CRUEL, adj. d'une term. Cruel, 
inhumain, fanguinaire, barbare , fé- 
roce , fans pitié. Lat. Crudelis. Immi- 
Hs, e. 

CRUELDAD, /. f. Cruauté , inhu- 
manité , férocité. Lat. Crudelitas, atis. 

CRUELEZA, /. f. Le méme que 
Crueldad. Ce dernier eff plus ufité. 

CRUELISSIMAMENTE , ado. f&- 
s Trés cruellement. Lat. Crudelifa: 


fine. 

CRUELISSIMO , Ma, adj. m. ES f. 
I. Très cruel, très inhumain , ne, 
trés barbare. Lat. Crudelifimus , a, 


sm. 
CRUELMENTE, ado. Cruelle- 
ment, 
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ment, inhumainement , avec rigaeur, 
fans pitié. Lat. Crudeliter. 


CRUENTAMENTE , ade. San- 


guinairement, avec effufion de fang. 
Lat. Cruente. 

CRUENTAR , v. a. Enfanglanter. 
Le méme que Exfangrantar. 

CRUENTO, TA, adj. m. £9 f. San- 
glant, te, enfanglanté, de, couvert, te 
de fang. Lat. Cruentus , a , um. 

CRUEZA , /. f. Le méme que Cru- 
eldad. 

* CRUOR, /f. m. Sang. Ce mot 
n'eff ufité qu'en poéfie. Voyez San- 


gre. 

CRURAL , adj. d'une term. Terme 
d'Anatomie. Crural, qui appartient à 
la jambe. Lat. Femoralis , e. 

"* Mufculo crural. Mufcle crural. 
C'eft un mufcle qui fert à étendre la 
jambe. E 

** Vafos crurales, Vaiffeaux cruraux. 
Ce font les vai(Teaux de la jambe. 

»* CRUREO, /. m. Mufcle de la 
jambe qui meut le pied conjointement 
avec d'autres. 

CRUSTICO, CA, adj. Le méme 
i Pulfatil. On appelle ainfi les in- 

rumens qu'on fait refonner en frap- 
pant deffus , comme les cloches. 

CRUXIA, /. f. Courfie , paffage qui 
eft entre les bancs des forgats daus 
une galére , & qui fert pour paffer de 
la poupe à la proue. Lat. Fori, orum. 

Pajar cruxia. Etre maltraité, pater 
miferablement la vie. Cette expreflion 
fait allufion au chátiment qu'on infli- 

e aux foldats fur les Galéres : on les 

it paffer fur la Courfie de poupe à 
à proué, & chaque forcat leur donne 
un coup de corde ou de baguette. Lat. 
Vitam in miferiis ducere. 

CRUXIDA, /. f. Terme de Marine, 
Le pont, ou tillac d'un vaiffcau. Lat. 
Fori , orum. 

CRUXIDO, / m. Craquement , 
claquement, bruit , éclat que font 
quelquefois le bois , un fouét, un ha- 
bit de foye &c. Lat. Crepitus , ús. 

** Dar cruxido alguna cofa. Signifie 
qu'une affaire caufc du bruit & des 
querelles. Lat. Strepitum edere. 

CRUXIR , v. a. Craquer , claquer, 
faire un bruit éclatant, crever, fe 
rompre, fe fendre avec bruit. Lat. 
Crepitare. 

CRUZ, /. f. Croix. Lat. Crux, cis. 

Cruz. Croix, fe prend au figuré 
pour afili&ion, chagrin, tourment. 
t. Cruciatus , £s. 

Cruz. Le garrot du cheval, le 
ars. Lat. Armi , orum. 

Cruz. Croix en terme de Blafon, 
piéce honorable de l'écu, qui en oc- 
cupe le tiers. Lat. Crux. 

CRUZ Geometrica. Voyez Baculo. 

Andar con las cruces acueflas. Faire 
des priéres à Dieu pour obtenir ce 

won lui demande. Lat. Per tempia 
Jorbüctienn facere. 


CRU 

En cruz. Terme de blafon.En croix. 
Lat. Decuffatim. * 

Hacerfe cruces. Faire des croix, 
Mrpris & étonné à là vàe de quel- 
que chofe extraordinaire. Lat. Mirari. 
Stupere. 

Hacerfe cruces. Expreflion vulgaire 
par laquelle on donne à entendre 
qu'on n'a pas mangé, & qu'on n'a 
pas de quoi manger. Lat. Pro cibo 
crucibus uti. 

** Quedarfe en cruz y en quadro. Per- 
dre tout fon bien, tomber dans la 
mifere. 

CRUZADA , ff. Croifade, ligue 
fainte pour faire la guerre aux infidé- 
les. Lat. Cruciata, e. 

Confejo de Cruzada. Confeil de la 
Croifade, qui a foin d'adminiftrer les 
revenus & autres affaires concernant 
la Bulle de la Croifade; il fnt établi 
en 1585. par la Reine Doña Juana , 
& par le Roi Catholique fon pére. 

CRUZADO, fem. Cruzadè, monnoye 
d'argent de Portugal, qui vaut à peu 
près dix réaux de la nôtre. Lat. Vion- 
mus crucifer. i , 

CRUZADO. Croifé, forte de jeu de 
guitarre. 

CRUZADO. Croifé, celui qui pre- 
noit la croix pour aller àla Croifa- 
de. Lat. Crucifer . eri. 5 

CRuzADo. T. de Blafon. Croifé, 
fe dit des piéces fur lefquelles il y a 
des croix. Lat. Cruce infignitus , a, um. 

CRUZADO, en jargon, Chemin. 
Lat. Via, e. 

CRUZAR, v. a. Croifer, difpofer 
en forme de croix. Lat. Decufare. 

CRUZAR. Croifer, traverfer un che- 
min. Lat, Zranfverfum ire. 

CRUZAR. Croifer', fe dit de ce qui 
traverfe l'eftomac d'un côté à l'autre, 
comme un cordon , une chaine. 

CRUZARSE, v. r. Se croifer, fe 
traverfer, fe méler, fe confondre , 
aller & venir dans une foule. Lat. 
Concurfare. 

Cruzar la carad'uno. Couper, ba- 
lafrer le vifage à quelqu'un. Lat. Fa- 
cicm alicui cicatricibus deturpare. 

Cruzar los mares. Croifer les mers, 
en parlant des navires armés en guer- 
re. Lat. Maria inféflare. 

CRUZADO, DA, p. f. Croifé, ée, 
difpofé en forme de croix. Lat. De- 
cujfatus, a, um. 

Venir con los brazos cruzados , à con 
las mrunos cruzadas, Venir d'une façon 
humiliante rendre obéiffance , ou de- 
mander pardon à quelqu'un. Lat. 
¿Manus dare. 

Eflar con los brazos cruzados, Etre 
les bras croifés, demeurer fans rien 


re. 

* CRYPTA, /. f. Grotte ou cave 
fouterraine faite à la pioche. Lat. 
Crypta , e. ) 

CRYSTAL , f: 5. Cryftal, corps 
diaphane , trapfparent & Solide, dont 
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on fait plufieurs ouvrages. Lat. Cry. 


allus , $. 

«CRYSTAL. On appelle ainfi figu- 
rement une fontaine , un ruiffeau 
dont Peau eft fort claire. C'eft un 
terme poétique. > 

CRYSTAL. Se prend auffi pour un 
miroir. 

CRYSTAL DE ROCA. Cryftal de 
roche, pierre tranfparente qu'on ti- 
re des mines. Lat. Cry/tallus nativa. 

CRYSTAL TARTARO. Créme de 
tartre, tartre qu'on trouve dans les 
tonneaux od il y a eu du vin, qui 
étant purifié au feu, prend la forme 
du cryftal. Lat. Zartari cremor. 

CRYSTALINO , NA, adj. m. ES f. 
"i re ne , clair, re comme lecry- 
ftal. Lat. Cryflallinus , a , um. 

CRYSTALINO. Cryftallin , ou 'hu- 
meur cryftalline des yeux, L. Cryfalli- 
nus humor. 

CU 


* CUAJADILLO , /. m. Sorte de 
broderie qu’on fait fur les étoffes de 
foie, compofée de petites ftenrs qui 
couvrent prefque tout le fond de l'é- 
toffe. Lat. Sericum flofculis diftinétuns. 

CUAJAMIENTO, fm. T.peu ufité. 
Coagulation. Lat. Coagulatio , onis. 

CUAJAR , /. mn. Caillette de veau, 
de mouton. Lat. Ventriculus , i. — 

CUAJAR , v. a. Cailler, coaguler, 
condenfer. Lat. Coagulare. 

CUAJAR: Se prend aufli pour rem- 
'plir, combler. Lat. Replere, 

CUAJAR , an figuré , Gagner, pren- 
dre , atteindre, concilier, attirer. L. 
Comparare. Conciliare. 

CUAJAR LA NIEVE, y otras cofas. 
S'unir, fé joindre, en parlant des 
particules de la neige. Lat. Coire 
Congelari. | | 

CUAJADO , DA, p.p. du verbe 
Cuajar dans fes acceptions. Caillé , ée, 
coagulé, ée. Lat. Coagulatus , a, um. 

CUAJADA. Lait caillé avec de la 
préfure. Lat. Lacíis coagulum. 

CUAJARON , /. 5x. Grumeau de 
-fang. Lat. Coagulum. E 

CUAJO,/. m. Subftance blanche 
que l'on trouve dans le ventricule 
d'un animal de lait, grumeau de lait. 
Lat. Laddis coagulum , i. 

Cu^Jo. Se prend auff; pour raci- 
ne , fouche, tronc; & l'on employe 
ce mot dans cette acception dans la 
phrafe Arrancar de cuajo, Arracher une 
chofe de façon qu'il n'en refte rien. 

** Enfanchar el cuájo. Expreflion fa- 
miliére dont on fe fert en parlant des 
enfans qui pleurent longtems , parce 
qu'il femble qu'ils fe foulagent & 
qu'ils en dorment mieux. 

Hierba de cuájo. Caille-lait, plante. 
Lat. Lactis coagulum. 

** Tomar cuajo. Se dit des Enfans 


Ct a jad Q 
hruarn e Lage : 


qui pleurent beancoup. - 
LAS Volver el cuájo. Se dit des enfans 
La 3 qui 


- 
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i rendent du lait caillé par la bon- 
ud , loríqu'on les couche la téte trop 


€. 
+ CUATEQUIL, /. w. T. Méxi- 
éain. Mil, ou millet, le plus petit 
de tous les grains. Lat. Milsum Indi- 


eum. 
" CUBA, /. f. Cuve, tonne, tonneau 
à vin. Lat. Crppa, e. 

Cua. Tonneau, on appelle ainfi 

une perfonne grofle & repléte, de mé- 
me qu'un homme qui boit beaucoup. 
Lat. Homo obefus , bibaculus. 
- * Refr. Cada cuba huele al vino que 
tiene. On connoit par les actions d'un 
homme, € fon cara&ére, & l'éduca- 
tion qu'il a reque. 

CUBAZO , f. m. Terme hazardé. 
Coup qu'on fe donne contre un ton- 
neau. Lat. Zcíus cuppa impactus. 

CUBEBA, /. fF. Cubebe , nom d'u- 
ne plante & du fruit T porte. 

CUBERO , /. m. Tonnelier, fai- 
feur de cuves & de tonneaux. Lat. 
Doliarius faber , ri. . 

** A ojo de buen cubéro. On juge 
des chofes felon la connoiflance qu'on 


en a. 

* CUBERTADO, DA, adj. m. ES 
f. Le méme que cubierto. Ce mot n'eft 
ufité qu'en poéfie. 

CUBERTURA , /.f. Le méme que 
Cobertura. 

CUBET À, /. f. Petite cuve,cuveau. 
Lat. Minor cupos. 

CUBETILLA , /.f. dim. de Cuba. 
Voyez Cubeta. 

UBETO ,/. 11. Petit baril qui 
fert à tranfporter des liqueurs. Lat. 
Doliolum , i. 

** Todo faldra del cubéto. Si j'ai 
échoué dans cette entreprife , je réufl- 
rai mieux dans une autre. 

* CUBICHETE , /. :. Terme de 
Marine. Accotar , ou Accotard. Piéce 
de bordage que l'on endente entre les 
membres fur le haut du vaiffeau, pour 
empécher l'eau d'y pénétrer. 

CUBICO, ca, adj. m. EY f. Ter- 
me de géometrie. Cubique, qui a la 
figure d'un cube, & qui lui appartient. 
Lat. Cubicus , a , um. 


* CUBICULARIO, /. s. T. peu ufi-. 


té. Valet de chambre. Lat. Cubicula- 
Tiu , 83. 

CUBICULO , /. m. Le méme que 
to 


ento. 

CUBIERTA, /. f. Couverture, ter- 
me generique pour tont ce qui fert 
à couvrir quelque chofe. Lat. Zegmen, 
inis. 

Cubierta de cama. Couverture de lit. 

Cubierta de carga. Couverture de 
cheval. ^ 

Cubierta de una mefa. "Tapis d'une 
table. 

CUBIERTA. En terme de Marine, 
Couverte , pont, ou plancher qui fé- 
pare les étages d'un navire. Lat. Fo- 
ri, oru. 


CUSB 


-CUBIERTA. Au figuré, Feinte, ar- 
tifice dont on fe fert pour cacher une 
chofe, diffimulation, déguifement, pré- 
texte. Lat. Si jo , onis. " 

CUBIERTA. En jargon, La jup 
d'une femme. Lat. Mulieris tunica in- 


erior. 

Cubierta de la carta. Envelope d'une 
lettre. Lat. Epiflole involucrum , i. 

Cubierta de caliz. Pale, carton cou- 
vert de toile blanche qu'on met fur le 
Calice. 

CUBIERTO, /. sm. Couvert de ta- 
ble, affiette , ferviette , couteau , cuil- 
liére, & fonrchette qu'on fertà cha- 
que perfonne. Lat. Ferculum , i. 

CuBIERTO. Couvert, lieu à l'abri 
des injures du tems. Lat. Seceffus , ús. 

CUBIERTO. T. de Milice. Cou- 
vert, uftencile que le bourgeois eft 
obligé de donner au foldat logé chez 
lui par billet de ville. Lat. Zecfus, i. 

Ponerfe à cubierto. Se mettre à cou- 
vert, prévenir le danger. Lat. Zn tu- 
tum confugere. 

Hombre cubierto. Homme caché & 
diffimulé. 

CUBIJA , /.. Le méme que Cobi- 
Ja, quoique moins ufité. 

* CUBIJADERA, J.f. Maquerel- 
le. Ce mot eft peu ufité. Voyez Al- 
cabueta, 

CUBIJAR. ©. a. V. Cobijar. 

CUBIL , /. m. Gite, l'endroit od 
un animal le retire. Lat. Cubile, ¡s. 

Cubil de javali.La bauge du fanglier, 
lieu où il fe retire. - 

* Refr. Al cabo de los años mil tor- 
na el agua à fu cubil. Ce Proverbe figni- 
fie que quelque altération que les cho- 
fes loufftent, la nature s'efforce tou- 
jours de les ramener à leurs princi- 


es. 
A CUBILETE , f. ». Moule à faire 
des petits pâtés. Lat. Acetabulum , i. 

CUBILETE. Gobelet de verre, de 
cryftal &c. Lat. Caliculus , i. 

CUBILETE. Petit páté. Lat. Arto- 
creas fafligiatum. 

CUBILETE. On appelle encore ainfi 
la viande hachée qu'on cuit dans des 
gobelets de cuivre. 

CUBILETE. Cornet à jouer aux dés. 
Lat. Tritillus, i. 

* CUBILETERO , /. ». Grand 
gobelet dont on fe fert ordinairement 
dans les cuifines. Lat. Scyphus am- 


plior. 

CUBILLO , fm. dimin. de Cubo. 
Petit feau , dont on fe fert pour pui- 
fer de l'eau. Lat. Situla, e. 

CuBILLO. Efpéce de Cantaride. 

CUBITO, /. m. Ter. d'Anatomie. 
Cubitus, os du bras. Lat Cubi- 


tus, t. 
CUBO, /. m. Ter. de Géométrie. . 


Cube, corps folide , compofé de fix 

quarrés égaux, & qui a fes trois di- 

menfions égales. Lat. Cubus , i. 
Cubo. Seau pour tirer de l'eau 


/ 


CUB 


| d'un puits. Lat. Situla, e. 


Cubo. Le moieu d'une roue. Lat. 
Rote modiolus , i. 

Cuso. Tour ronde, à laquelle on 
a fubftitué les baftions. Lat. Propa- 


gnaculum, i. 

Cubo. Refervoir , grand baffin de 
pierre, dans lequel on amaíle l'eau 
pour faire tourner un moulin. Lat, 
Receptaculum aquarium in molendino. 

Cuso. Terme d'Arithmétique , 
Cube, c'eft la troifiéme puiffance d'un 
nombre. Lat. Cubus, i. 

CuBo CuBo. Terme d'Arithméti- 
que,la fixiéme puiffance d'un nombre. 

CUBOIDES , /. ». Terme d'Anz- 
tomie. Cuboide. C'eft le nom d'un os 
du pié. Lat. Os pedis. ! 

CUBRIR , v. a. Couvrir , - cacher 
une chdfe au moyen d'une autre qu'on 
met de(fus. Lat. Tegere. Operire. 

CUBRIR, au figuré, Couvrir, ca- 
cher, difhmuler, déguifer. Lat. 7*- 
gere. Celare. 

CUBRIR. Convrir , défendre, aflu- 
rer, mettre d couvert. Lat. Munire. 
Defendere. 

CUBRIR. Couvrir, fe prend aufi 
pour défendre. 

CuBRIR. Couvrir une' maifon. L. 
Tectum edibus inftruere. 

CUBRIR. Couvrir, fe dit de l'a&e 
de la génération des animaux. Lat. 
Jnire. Salire. 

CUBRIRSE, vw. r. Se payer de fes 
mains , faire une retenue à quelqu'un 
à compte de ce qu'il a requ. Lat. 
Reprajentatam pecuniam recuperare. 

CUBRIRSE, en terme de fortifica- 
tion. Se couvrir , c'eft oppofer à l'en- 
nemi des ouvrages qui nous mettent 
à couvert de fes coups. Lat. Adver- 
Jus boflem fefe protegere. 

CUBRIRSE. Se couvrir de quelque 
chofe pour n'étre point expolé aux 
coups qu'on nous porte. 

CUBRIRSE. Se couvrir , mettre fon 
chapeau. Lat. Caput obtegere. —, 

CUBRIR à ALGUNO. Se dit lorf- 
que le Roi fait quelqu'un Grand d'Ef- 
pagne. Lat. Inter Magnates Hifpanie 
aliquem adfcribere. 

CUBRIR EL ROSTRO. Se couvrir, 
fe cacher le vifage ; & figurément 
diffimuler , feindre. Lat. Vultun ope- 
rire. Vultum fimulare. 

CUBRIRSE DE SUDOR Ú DE AGUA. 
Etre tout en fueur. Lat. Sudore ma- 

e. . 

CUBRIRSELE UNO EL CORA- 
ZON. S'aflliger, le chagriner, s'at- 
trifter. Lat. Cruciari. Angl. 

** No cubrir pelo. Etre malheureux 
dans toutes fes entreprifes. 

El Cielo fe cubre de nubes. Le Ciel 
fe couvre. 

* Refr. Renicgo del amigo que cubre 
con las alas , y muerde con el pico. Ce 
Proverhe cft contre ceux qui témoi- 
güent de lamitié à un. homme, & 

qui 





CUB 
quí le dénigrent lorfqu'il eft abfent. 

* Refr. Quien te cubrete defcubre. 
Les richeffes & les dignites dont un 
homme fans mérite eft en poffeflion , 
ne fervent qu'à manifefter davantage 
fon indignite. 

. CUBIERTO, Ta, f. f. du verbe 
Cubrir dans toutes fes acceptions. 
Couvert, te. Lat. Opertus , a, um. 

CUCA, /.f. Voyez Cbufa. 

Cuca. Charangon. Voyez Cuco. 

** Mala cuca. Méchante béte, fe dit 
d'une perfonne malicieufe. Lat. Hala 
beflia. 

CUCAÑA, JS. f. Cocagne, profit , 
avantage qo fe procure aux dépens 
d'autrui. L. Ultroneum commodum , 3. 

CUCAÑERO, /. m. Celui qui cher- 
che à fe procurer ce qui lui eft avanta- 
geux à peu de fraix. Lat. Sine labore 
que fiti commodi Jludiofus. 

GUCARACHA , /. m. Cloporte, in- 
fe&e qui s'engendre dans les endroits 
humides. Lat. Multipeda, «. 

CUCARACHA DE INDIAS. Infeéte 
femblable à l'efcarbot, qui s'engendre 
de l'air & de l'humidité de la mcr dans 
les marchandifes qu'on apporte des In- 
des; il rend un excrément qui leur 
communique quelque peu d'odeur , 
mais qui ne les tache point; il mar- 
che fort légérement , mais dés qu'on 
ouvre les ballots, il meurt. 

CUCHAR à CUCHARA, J.f. Cuil- 
lier , uítenfile de table. Lat. Cochlea- 
re, ris. 

Cu€HARA.Cuillier de fer ou de cui- 
vre avec un long manche , dont on fe 
fert pour puifer de l'eau dans les cu- 
viers où on la tient. Lat. Rofératum 
cocbleare amplius. 

** CUCHARA. Efpéce d'impót qu'oif 
leve fur les grains. Lat. Pezfo ES tri- 
butum ex granis. 

CUCHARA. Lanterne, inftrument 
dont on fe fert pour mettre la poudre 
dans le canon. Lat. Pala, à. 

CUCHARA. Ecope, péle creufe 
pour vuider l'eau qui entre dans les 
bateaux. Lat. Alveolus, i. 

CUCHARADA , /. f. Cuillerée , ce 
qui peut tenir dans une cuillier. Lat. 
Cochlearium , ii. | | 

Una cucbarada de caldo. Une cnille- 
rée de bouillon. 

Ha tomudo algunas cucharadas de cal- 
do. Il a pris quelques cuillerées de 
bouillon. 

Meter fu cuchurada. Se dit de ceux 
qui veulent dire leur fentiment fur 
des chofes qui ne font pas de leur ref- 
fort. Lat. Se immifcerc. 

CUCHARAZO, /. sx. Coup de cuil- 
lier à pot. Lat. Zétus cocbleare inflictus. 

CUCHAREAR, v. ». Le méme que 
Cucbaretear, * 

CUCHARETA , /. m. Le méme que 
Cucbarada. 

CUCHARETEAR, «v. ». Ordon- 
Aer, commander, avoir le maniement, 


CUC 
fe méler de tout, vouloir toujours 
commander & primer en tout. Lat. 
Aliena. curare. 

CUCHARETERO, /. m. Celui qui 
fait & qui vend des cuilliers de bois , 
boiffelier. Lat. Cochlearius faber , bri. 

* CUCHARETERO. On appelle en- 
core ainfi une bande de toile ou de 
drap percée de plufieurs trous, oü 
l'on pend les cuilliers dans les cuifi- 
nes. Lat. Detriti ES pertufi panni cocb- 
learibus fufpendendis infervientes. 

CUCHARITA, /. f. dim. de Cu- 
cbara. Petite cuilliere. Lat. Cochleare 
MINUS. 

CUCHARON, /. m. augm. de Cu- 
cbár. Cuillier à pot, ou grande cuil- 
liere à long manche, dont on fe fert 
dans les cuifines. Lat. Cocbleare majus. 

Tener el cucbaron por el inango. Te- 
nir la cuilliere á pot par le manche, 
avoir toute l'autorité ou tout le ma- 
niement d'une affaire. Lat. Dominari. 

* CUCHARROS, /. ». T. de Ma- 
rine. Morceaux de planches qui fer- 
vent à réparer les endroits ou il en 
manque. Lat. Tabularum nauticarum 


gia. * | 

CUCHICHIAR, «. ». Cacaber, fe 
dit du chant de la perdrix. L. Cacabare. 

CUCHILLA , /. f. Couperet de bou- 
cher, grand couteau avec lequel il 
coupe la viande. On s'en fert aufli 
dans les cuifines. Lat. Lansonius culter. 

CucHILLA. Efpéce de grand cou- 
teau, ou couperet emmanché d'un 
füt, comme celui d'une hallebarde , 
que les archers de la garde du Roi 
portoient pour armes. L. Machera, e. 

CuCHILLA , en ftyle élevé. Se 
prend pour une épée tranchante. Lat. 


js. is. | 

CUCHILLADA , . f. Coup du tran- 
chant d'une épée, taillade, eftafila- 
de. Lat. Zéfus gladii cafim infüictus. 

CucHILLADAS. Batterie qui fur- 
vient dans la rue, qui fe reduit pour 
l'ordinaire à voir beaucoup d'épées 
nues, un grand cliquetis, fans qu'il 
arrive aucun mal. Lat, Pugsa, e. 

CUCHILLADAS. Découpures en 
long qu'on failoit autrefois aux ha- 
bits, pour faire paroitre la doublure. 
Lat. Jncifrones olim veflibus ornatus gra- 
41 facte. 

À cucbilladas. A coups d'épée. 

Andar à cucbilladus 0 à eftocadas. Se 
battre à coups d'épée. 

Anduvieron à cucbilladas. Ils fe font 
battus à coups d'épée. 

Cuchillada de cien Reales. Ter. d'af- 
faffins. C'eft un coup d'épée qui doit 
valoir cent réaux à celui qui l'a don- 
né. Lat. Vuluus magni pretii ES mo- 
menti. ——— | 

Al maeftro cuchilläda. Au maître une 
taillade, cela fe dit quand un difciple 
corrige fon maitre & le prend en dé- 
faut. Lat. Sus Minervam. 

* Refr. Sanan cucbilládas , mas no 
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malas palabras. On guérit plutôt ua 


coup d'épée qu'un coup de langue. 

* CUCHILLADICA , /. f. dim. de 
Cucbillada. Petite eftafilade. Lat. Par- 
va inci/fo, onis. | 

CUCHILLAZO , /. ss. augm.de Cue 
chillo. Grand couteau , coutelas. Lat. 
Mucbera, e. 

CUCHILLEJO, fm. dim. de Cum 
chillo. Petit couteau. Lat. Cultellus, i. 

CUCHILLICO, /.». dim. de Cu- 
chillo. Petit couteau mignon, artifte- 
ment fait. Lat. Cultellus, i. E 

CUCHILLO , /. mm. Couteau, uften- 
file qui fert à table, à la cyifine, & à 
d'autres ufages. Lat. Culter, tri. 

CUCHILLO. On appelle ainfi an 
figuré la perfonne ou la chofe qui en 
détruit une autre. Lat. Ultor, oris. 

CUCHILLOS. Pointes pour élargir 
un habit, en terme de tailleur. Lat. 
Panni frufla cufpidatim incifa. 

CUCHILLOS. Couteaux. Les chaf- 
feurs appellent ainfi fix plumes de 
l'aile du faucon, qui forment une el- 
péce de couteau. 

CUCHILLO DE PLUMAS. Canif 
pour tailler les plumes. : 

CUCHILLO DE MONTE. Coutea 
de chaífe. Lat. Acinaces , is. 

CucHiLLOS. T. de Marine. Cou- 
telas, petites voiles qu'on attache 
loríqu'il ne fait pas affez de vent à 
cóté des grandes, qu'on appelle au- 
trement bonnettes en étui. Lat. Vela 
triangularia. 

Paffar à cucbille. Paffer au fil de 
l'épée. Lat. Ad internecionem cedere. 

A pan y cucbillo. A pain & couteau. 
Expreffion adverbiale, que Malara 
met au rang des proverbes, & qui fe 
dit de ceux qui vivent avec une con- 
cubine , comme fi c'étoit leur femme 
propre. Lat. Quotidiano comvicfw ac 
confuetudine. | 

Tener borca y cuchillo. Etre Sei- 
gneur de haute, baffle & moyenne 
Juftice. Lat. Jus vite £9 necis babere. 

- Ser cuchillo de otro. Perfécuter quel 
qu'un, étre caufe de fa perte. 

.* Kefr. El mal paxaritlo, la lengua 
hene por cucbillo. Proverbe contre les 
médilans , qui fe faifant abhorrer de 
tout le monde , font eux - mémes cau- 
fe de leurs malheurs. 

Refr. En caía del berrero cucbillo 
mangruero. Ce proverbe vent dire 
qu'un coutelier n'a point de bon cou- 
teau pour fon ufage; & en général 
que les cordondiers font toujonrs les 
plus mal chauflés, & les tailleurs les 
plus mal vétus. On dit aujourd'hui 
‘plus communément. Es cafa del berrero 
cuchillo de palo. 

* Refr. Sér vaina de oro, cuchillo 
de plomo. Ce proverbe nous apprend 
à juger des chofes par leurs qualités 
intrinféques, plutôt que par leur ap- 

arence. 

* Refr. Efcarvo el gallo y defcubrio el 

cuchillos 
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cuchillo. Ce ptoverbe eft contre les 
perfonnes mal intentionnées, qui n'ont 
pas de plus grand plaifir que de décou- 
“vrir les défants d'autrui. 

CUCHILLON , /. #. augm. de Cu- 
ebillo. Gros coutean. L. Machbera , e. 

Ser dueño de cucbillon, Etre le mai- 
tre, avoir toute l'autorité. 

CUCHUCHEAR, , v. ». Chucheter, 

ler bas à l'oreille de quelqu'un. 

t. Mufare. 

CucHUCHEAR , Signifie auffi Ra- 
porter ce qu'on dit. Lat. 4» aurem 
alicui infufurrare. 

CUCIOSO, SA, adj. m. ES f. V. 
Acuciofo. Ce dernier eft plus ufité. 

* CUCITA , JS f. Petit chien, que 
les femmes portent fous leurs bras 
aux promenades. . 

CUCLILLAS, /. f. T. qui n'eft en 
' ufage qu'adverbialement. Les jambes 
eroifées comme les tailleurs. Lat. 4Ac- 
clinati bumi clunibus. 

Sentarfe de cuclillas. S'accroupir. 

CUCLILLO ,/. ». Coucou , oifean. 
Lat. Cuculus, i. 

CucLILLO. Cocu, cornard. 

CUCO,/.m. Infe&e femblable à 
la chenille, qui ronge les feuilles des 
arbres fruitiers. On l'appelle auffi 
Cuca. Lat. Campe, és. . 

CUCULLA, /. f. Capuchon, co- 
queluchon , forte de converture de 
téte dont on fe fervoit anciennement. 


Lat. $, f. 

* CUCURUCHO, fm. Cornet de 
papier à mettre des dragées, du poi- 
'yre &c. Lat. Papyraceus cucullus , i. 

CUDICIA, /.f. Voyez Codicia. 

CUDICIAR , v. a. Voy. Codiciar. 

CUDICIOSISSIMO , MA, adj. t». 

f. fuperl. Voyez Codiciofiffmo. 

CUDICIOSO , 84, adj. m. ES f. 
Voyez Codiciafo. 

CUDRIA , /. f. Corde de jonc en 
forme de trefle, de la grofleur du 
doigt. Lat. Sparteus funiculus, i. 

URBANO , /. ». Grand panier 
d'ofier, dont on fe fert pour faire la 
vendange. Lat. Cophinus , i. 

* Refr. Defpues de vendimias cuéba- 
sos. On applique ce Proverbe à ceux 
qui funt toutes chofes à contre-tems. 

* CUELGA; /. f. Préfent qu'on 
fait à un homme le jour de fa naif- 
fance. Lat. Exbibitum natali die mu- 
nuculum , i. 

* CUELLIDEGOLLADO , pa, 
adj. m. ES f. T. burlefque peu ufité. 
Se dit de celui qui porte un habit trop 
bas de collet. Lat. Coli amicls nimio 
dfxo confpicuus. 

CUELLIERGUIDO, DA, adj. m. 
€9 f. Qui porte la téte levée, droite, 
le col roide par affectation. Lat. Erecfo 
capite confpicuus. 

CUELLO, fm. Le cou , partie 
du corps humain qui porte la téte. 
Lat. Collum , i. ' 

CUELLO. Le col,le goulot d'un 


CUE 
flacon, d'une bouteille. Lat. Logene 
3 


collum , i. 
CuELLO. Collet de la foutane d'un 
prétre. Lat. Colli tegmen, inis. 
CuELLO. Fraife que les Efpagnols 
portoient antiennement au lieu de 
golille. Lat. Rugatus colli amictus, &j. 
CuELLO. Collet d'un manteau 
d'homme. Jl fe dit généralement de 
tout ce qui borde le haut d'un ha- 
billement. Lat. Collare, is. 
CUELLO DE CAMISA. Col de che- 
mifc. 
Levantar el cuello. Se remettre dans 
fes affaires. Lat. Erigere Je. 
CUEMO , adv. Voyez Como. 
CUENCA, /..f. Echelle de bois, 
que les pélerins portent pendue à la 
ceinture. Lat. Cupa lignea. 
CuENCA. Le creux de l'ail , l'or- 
bite. Lat. Oculorum cavas, i. 
CUENCO, /. m. Vaillean de terre 
verniflé dans lequel on met infufer 
les liqueurs. Lat. Concha fiélili:. 
CUENDA,./.f. Centaine , brin de 
fil, ou de foie, par où l'on doit com- 
mencer à devider un écheveau. Lat. 
Fafciculi filum adflviclorium , ii. 
Madéja fim cuenda. Echeveau qui 
n'a point de centaine; on dit cela 
d'une affaire embrouillée , aufli-bien 
que d'un homme mou, láche & pa- 
reffeux. Lat. Scope diffolute., Homo 


"auci. 

CUENTA ,/. f. Compte, calcul, 
fupputation. Lat. Calculus , i. 

CuENTA. C'eft auffi la maniére 
dont on doit faire une chofe. 

CUENTAS. Grains de chapelet, 
pate - nótres. Lat. Precatorii globuli. 

CUENTA. Principal mát d'une 
tente. Lat. Contus , i. 

Cuenta con pago. Compte & paye; 
c'eft rendre un compte, & en méme 
tems payer le reliquat, s'il y en a. 
Lat. ¿Es alienum auna cum accepti va- 
tionibus perfolutum. 

Cuentas de leche. Efpéce de grains 
comme ceux dont on fait les chape- 
lets , faits d'une pierre à laquelle on 
attribue la vertu de faire venir le lait 
aux femmes qui l'ont perdu. Lat. 
Lac facientes globuli. 

Cuenta de' perdon. Efpéce de cha- 
pelet auquel le Pape a attaché cer- 
taines indulgences en faveur des ames 
du Purgatoire. Lat. Piaculares globuli. 

Cuenta y razon fuflenta amiflad. Les 
bons comptes font les bons amis. 

À buena cuenta, phrale adv. A bon 
compte, c'eft donner une portion de 
ce qu'on doit à fon créancier. Lat. 
In fummam perfolvendam. 

A cuenta. Sur le compte, fur la 
bonne foi d'un autre. 

4 effa cuenta. A ce compte la, fur 
cc pié - là. E 

Con cuenta y razon. Avec prudence 
& circonfpection. Lat. Pondere €: 
nsenfurá. 


CUE 


Danzar de cuenta, Danfer en tie 
dence. Lat. Ad modos faltare. 

Dar cuenta. Rendre compte d'une 
chofe qui eft arrivée. Lat. Nunciare. 

Dar cuenta y razon. Rendre compte 
de fon adminiftration. Lat. Adminif- 
trationis rationem reddere. 

. Dia de la cuenta. Le jour du der- 
nier jugement. 

Gente à perfona de cuenta. Perfonne 
de qualité, de diftim&ion. Lat. Home 
confpicuus. \ 

Hacer cuenta. Faire état , fuppofer. 

Hacer la cuenta fin la buefpeda. Com- 
pter fans fon hôteflè, exécuter une 
chofe fans prévoir les inconvéniens 
qui peuvent en arriver. Lat. Znconfdr- 
ratà aliquid adoriri. 

Za cuenta de la vieja. Le compte de 
la vieille, c'eft compter par fes doigts. 

Libro de cuenta. Livre de compte. 
Lat. Rationarius liber. 

Tener en cuenta. Prendre garde, avoir 
foin d'une chofe. Lat. Aliguid curare. 

Tener cuenta. Avoir un commerce 
charnel avec une femme. Lat. Cum 
fieminá rem babere. s 

Tomar en cuenta. Recevoir à compte. 

Haga ufled fu cuenta. Faites vôtre 
compte. ] 

Dare buena cuenta de todo. Je ren- 
drai bon compte de tout. 

Ha dado cuenta? A-t-il rendu comp- 
te: 

La cuenta efia bien dada. Le compte 
eft exad. | 

Ajuftar la cuenta. Régler un compte. 

Ajuftamos cuentas. Réglons nos com- 
ptes. 

Hacer cuenta de alguno. Faire cas 
de quelqu'un. 

en la cuenta. Comprendre lefin 


d'une chofe. 


No corre por mi cuenta. Ce n'eft pas 
de mon fait. 

Le tomo por mi cuenta. Je le prends 
pour mon compte. 

Ufied bizo mal fu cuenta. Vous fi- 
tes mal vótre compte. 

Hacer mal fu cuenta. Faire mal foa 
compte , compter fans fon hóte. 

Refr. Cuenta errada que no oaks. 
Erreur ne fait pas compte. 

* CUENTECILLO , f. m. dim. de 
Cuento. Petit conte, hiftoriette. Lat. 
Narratiuncula, e. 

* CUENTECITA, /. f. dim. de 
Cuenta. Petit brin de telle chofc que 
ce foit. Lat. Globulus, i. 

* CUENTISTA, fm. € f. Rap- 
porteur , enfe, babillard, de, indif- 
cret, te, qui fe fait un plaifir de rap- 
porter tout ce qu'il voit, ou entend, 
pour brouiller les gens. Lat. Sw/urro, 
onis, Conteur 

CUENTO, /. 1. Terme d'Arithiné- 
tique. Un million ; mais il ne s'entend 
qüe de' maravedis , monnoie imaginai- 
rc. Lat. Decies cextena millia, 

" CUENTO. Le bout, la fin, Pex- 
trénute 
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trémité d'une chofe. Lat. Contus , i. 

Cuento de lanza à vara. Le gros 
bont , la poignée d'une lance , le 
gros bout d'une perche. 

CuEN TO. Etaie, groífe piéce de bois 
dont on fe fert pour étayer une cho- 
fe qui menace ruine. Lat. Fulcrum, i. 

UENTO. Se difoit autrefois pour 
Cuenta. 

CUENTO. Conte, fable, hiftoire 
fuppofce. Lat. Narratio. Fabula. 

CuENTO. Se prend auffi pour Chif- 
me. Voyez ce mot. 

CUENTO. Difpute, querelle, dé- 
bat , conteftation , démélé, L, Rixa,«. 
Contentio , onis. 

Tuvo mucbes cuentos con Carreño, 
Il eut beaucoup de bruit avec Carreño. 

CuENTO DE CUENTOS. Terme 
d'Arithmétique. Le nombre produit 

"par la multiplication d'un million 
par un autre million. Lat. Decies 
millies centena millia. 

Cuento de cuentos. Recit dans le- 
quel on rapporte plufieurs circonftan- 
ces , dont le mélange fait perdre le 
fil du difcours principal; & l'on dit 
la méme chofe pour faire die Page 
qu'une affaire eft trés embrouillée , & 

ar-confequent trés difficile à redref- 
er. Lat. Commentum , i. 

A cuento. Expreffion adv. A pro- 
pos, à tems. Lat. 4d rem. Opportun?. 

En todo cuento. En tout cas. Lat. 
Ut ut fi. 

No tener cuento. Etre fans fin, étre 
fans nombre. : 

Poner en cuentos. Mettre quelqu'un 
en peffl. Lat. Zn difcrimem aliquem 
adducere. 

Ponerfe en cuentos. Chercher que- 
relle & difpute. Lat. Zn contentiones 
Je intrudere 

Sin cuento. Sans nombre , fans fin, 
fans compte. Lat. Ultra numerum. 

Venir à cuento. Venir à propos. 
Lat. Opportunè advenire. 

Vamos al cuento. Venons au fait. 

Efto no tiene cuento. Cela n'a point 
de fin, cela eft fans nombre. 

ER,/. m. T. anc. Cœur. Le 
méme que Corazon. 

* CUERA, /. f. Sorte de vétement 
de peau, qu'on portoit autrefois en gni- 
fe de furtout. L. Pellicea veftis exterior. 

CUERDA, /.f. Corde, torcis de 
chanvre. Lat. Funis, is. 

CUERDA. Corde de boyau ou de fil 
de fer & de laiton pour les inftru- 
mens de mufique. Lat. Chorda, e. 

CUERDA. T. de Géométrie. Eft une 
ligne droite qui traverfe le cercle fans 
pafler par le centre. Lat. Chorda. 

- CUERDA. Méche pour mettre feu 
au canon. Lat. Zeniarius funiculus , i. 
. CUERDAS. Ter. de Marine. Pieds 
droits qui foutiennent les baux dans 
les grands vaiffeaux.L. Zrabes nautice. 

CuE&DAS. Nerfs du corps humain 

& des animaux. Lat. Nervi , orum. * 
Tom. I, : 


-— 
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Afoxar la ceferda. Agir avee modé- 
ration & avec moins de rigueur. Lat. 
Mitsus Je gerere. 

Apretar la cuerda. Serrer la corde, 
prefler une affaire. Lat. Urgere. 

Dar cuerda. Allonger la corde, c'eft 
tirer une affaire en longueur. Lat. Rem 
ducere. 

** Dar cuerda al relox. Monter une 
montre. 

** Dar la cuerda. C'eft lorfque la na- 
ture rejette le fil avec lequel on avoit 
lié le nerf du tefticule dans l'opération 
de l'hernie, ce qui, fuivant les Chi- 
rurgiens, elt une marque de guéri- 
fon. Lat. Chordam rejicere. 

Dar la cuerda. Se ditlorfqu'un ber- 

er donne un flocon de laine treflé en 
rme de corde, pour reparer le dom- 
mage qu'une brebis a fait dans un 


champ. Lat. Damnum ilatum alienis 
pajcuis , gregis lana proluta reflituerc. 


Dar la cuerda. Se confeffer vaincu , 
fe rendre de laffitude. Lat. La/ftudine 


deficere. : 

Por debaxo de cuerda. Phr. adverb. 
Sous main, en cachette. Lat. Clám. 

Trato de cuerda. Eftrapade, cháti- 
ment militaire. 

CUERDAMENTE, ado.Sagement, 
prudemment. Lat. Prudenter. 

CUERDEZUELA, /. f. dim. de 
Cuerda. Petite corde. L. Funiculus , i. 

CUERDISSIMO, MA, adj. m. ES 
f. Juperl. Très fage , très prudent, te, 
très fenfé, ée. Lat. Cordati//anus. Pru- 
dentif/onus, a, sm. 

CUERDO, DA, adj. mt. Es f. Sa- 
ge ; prudent, te, avifé, ée, fenfé, 

. Lat. Cordatus. Prudens. 

No bai hombre cuerdo à caballo. L'oc- 
cafion nous engage fouvent à mal fai- 
re. L. Data occafione facilè infanimus. 

CUERECICO,ó CUERECITO,/.. 
dim. de Cuero. Cuir mince, & délié , 
petite peau , pellicule. L. Pellicula,e. 

CUEREZUELO, /.». dim.de Cuero. 
Peau d'un petit cochon de lait,ou le co- 
chon méme. Lat. Lactentis porci cu- 
ticula, «e. 

: CUERNA,/.f. Vaiffeau de corne qui 
fert pour traire les vaches & les brebis, 
& à mettre de l'huile. L. Vas corneum. 

CUERNA. T.anc. de Vénerie. Cor- 
ne de daim, de cerf. L. Cornu cervi. 

CuERNA. T. de Véncrie. Siflet de 
corne , avec lequel les chaffeurs appel- 
lent le gros gibier. L. J'enatorium cornu. 

CUERNA. Sorte de pain qu'on fait 
en Efpagne, qui a la figure d'une 
roue. Lat. Cornutus panis. 

* CUERNAR, v. 5. T. burlefque 
& hazardé. S'encornailler, fouffrir 
qu'une femme nous faífe porter des 
cornes , confentir à fes débauches. L. 
Dedecori fuo manus dare. 

CUERNECICO , CUERNECILLO , 
9 CUERNEZUELO , f. fs. dim. de 
Cuerno. Cornichon , petite corne. Lat. 
Corniculum , i. 
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UERNO, jf: ». Corne, arme qui 
tient lieu de défenfe à quelques ani- 
maux. Lat. Corns. 

CUERNO. Corne, ce qui eft angulai- 
re & pointu, côté. L. Cornu. Angulus, i. 

CUERNO. Cor de chaffe. L. Vena- 
torium cornu. 

CuErNOS. T.de Marine. Cornes de 
vergue , cavité en forme de croiflant 
au bout de la vergue. Lat. Zntennarum 
cornua. 

CUERNOS. Cornes, les deux poin- 
tes du croiflant de la Lune. L. Zune 
cornua. 

Levantar à fubir à uno fobre el cuer- 
no de la Luna. Donner des louanges 
outrées à quelqu'un, l'elever au fupré- 
me degré. Lat. Laudibus fupra modum 
aliquem extollere. 

Poner los cuernos à alguno. Faire por- 
ter les cornes à quelqu'un, le faire 
cocu. Lat. Adulterari. 

Poner los cuernos à el cuerno. Se dit 
au figuré, de celui.qui-rompt avec 
quelqu'un, pour lier amitié avec un 
autre. Lat. Ab amico turpiter defcifcere. 

Verfe en los cuernos del toro. Se voit 
en danger de perdre la vie. Lat. Z» 
extremo periculo verfari. 

Cuerno de rio. Bras de riviére. 

Los cuernos à los coflados de sn exer- 
cito. Les ailes d'une armée. 

Cuernos y canas mo vienen por dias, 
Ce n'eft point l'áge qui fait venir les 
cornes & les cheveux blancs. 

CUERO , /.m. Peau, cuir de l'hom- 
me , comme des animaux. Lat. Co- 
rium, ii Cutis , is. 

CuERO. Outre à mettre du vin. 


Lat. Uter, ris. 

CuERO. On appelle ainfi au figuré 
un grand buveur. Lat. Uter einarius. 

CUERO EXTERIOR. L'épiderme. 
Lat. Pellis , ds E 

CUERO INTERIOR. La peau qui 
eft immédiatement au deíTous de l'épi- 
derme. Lat. Cutis interior. 

En cueros. Tout nud. Lat. Nudus. 

Ejtar en cuero. Etre tout nüd , fans 
chemife. 

** Entre cuero y carne. Entre cuir & 
chair. Cela fe dit de ceux qui ne laif- 
fent échaper aucune occafion de par- 
venir à leurs fins. 

** Eflirar el cuero. Allonger la cour- 
roye. 

Poner cuéro y corréas. Employer fes 
peines & fon argent pour autrui. 

* Refr. De cuero ajeno correas largas. 
Ce Proverbe eft contre ceux qui font 
des libéralités du bien d'autrui, & 
qui font avares du leur. 

* Refr. En cuéro y con fombréro, tra. 
ber guantes y pañizuelo. On applique ce 
proverbe à ceux qui affe&ent de don- 
ner dans lefuperflu, loríqu'ils man- 
quent du néceflaire. 

CUERPECILLO , CuERPECITO, 
0 CUERPEZUELO, f. ss. dim. de Cwer- 
po. dian Lat. Miner j. 

aa 
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CUERPO, f. 5. Corps, ce qui eft 
compofé de parties , & qu'on peut tou- 
cher. Lat. à 

CuERPO.Corps de l'homme ou d'un 
animal. , 

,  GQuEsRPO. Corps, la partie du corps 
humain depuls le cou juíqu'aux ,han- 
ches. Lat. Zruncus , i. 

CUERPO. Corps mort , cadavre. 
Lat. Cadaver , eris. 

** CUERPO. Corps, taille, L. Ele- 
gans corporis babitudo. 

CuERPO. Corps, compagnie, fo- 
ciété. Lat. Corpus. 

CuERPO. Corps de la République , 
de PEtat. 

-** CUERPO. T.de Géométrie.Corps, 
étendue qui a trois dimenfions, lon- 
gueur, largeur & profondeur. Lat. 


us. 

** CUERPO. Corps d'une emblème. 
Lat. Emblematis caput. 

CuER o. T. d'Archite&ure. Corps. 

CuERPOS. Tomes, volumes. Lat. 
Volumen , inis. 

CUERPO. Corps d'un ouvrage. 

** CUERPO. Corps d'une étoffe. L. 
Panni denfitas. 

** CUERPO. Se prend quelquefois 
pour groffeur , pefanteur , volume. L. 
Cujufuis rei moles. 

** CUERPO. Se prend encore pour 
fubftance & qualité des chofes. 

** CUERPO. Corps, fe prend pour 
groffeur. 

Cuerpo à cuerpo. Corps à corps. 

Cuerpos celefles. Corps céleftes. Lat. 


Celeflia corpora. 
f o conspreffo. Corps comprimé 
& réduit à un moindre volume. Lat. 


Compre/fJum corpus. 

Cuerpo de Cbriflo. Lc Saint Sacre- 
ment de l'Autel. Lat. jacrati//mum 
Cbrifli corpus. 

Cuerpo de delito. Corps de déli&, 
ce qui forme la conviétion d'un crimi- 
mel. Lat. Corpus delicti. 

a de Dios, 4 de Chriflo, à de tal. 

Efpéce d'interje&ion , ou de jurement 
qui marque l'admiration. 

de guardia. Corps de garde , 
lieu oü l'on pofe les foldats pour faire 
la garde ; c'eft aufh un certain nombre, 
de foldats pofés dans un lieu pour le 
garder. Lat. Statio, onis. 

Cuerpo de la batalla & exercito. Corps 
d'armée , c'eft - à - dire le centre. Lat. 
4dcies, ei. 

Cuerpo de la iglefa. Le corps d'une 
Eglife, s'entend de la nef € du chœur, 
fans y comprendre les chapelles. Lat. 
Templi media regio. 

** Cuerpo denfo. Corps denfe, ou 
is. Lat. um. 


** Cuerpo diapbano O tranfparente. 
Corps diaphane ou tranfparent. Lat. 
Dicphanuin corpus. 

"* Cuerpo fluido 0 bumedo. Corps 
. fluide. 

*** Cuerpo grave o ptfado. Corps pefant 
' Y 
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ou grave. Terme de Statique. L. Gra- 
us. 

** Cuerpo iluminado. Corps illuminé. 
C'eft celui qui regoit fa lumiére d'un 
autre. 

Cuerpo leve. Corps leger. Lat. Leve 


corpus. 

Cuerpo luminofo. Corps lumineux. 

Cuerpo raro. Corps rare. Lat. Cor- 
pus rarum. 

Cuerpo réguler. Corps régulier. Ter- 
me de géométrie. 

** Cuerpo folido. Corps folide. C'eft 
celui dont toutes les parties lont unies 
entr'elles de fagon qu'il faut une force 
étrangére pour les léparer. 

Cuerpo Jose. Corps fonore. 

Cuerpo tenfo. Corps tendu. 

A cuerpo defcubierto. Ouvertement. 

Caballo de dos cuerpos. Cheval cour- 
taud. Lat. Brevi: equus. 

** Con el Rey en el cuerpo. Expreffion 
adverbiale qui fignifie , Sous le nom & 
l'autorité du Roi. Lat. Autboritate re- 
già munitus. 

En cuerpo. En pourpoint, fans 
manteau. Lat. Vudatus pallio. 

En cuerpo y en alina. En corps & en 
ame. Phrafe métaphorique , pour di- 
re qu'une perfonne emporte tout ce 
qu'une autre a, fans lui rien laiffer. 
Lat. nino. 

Huir d burtar el cuerpo. Eloigner 
le corps du coup qu'on veut nous 
porter , ou figurément, fe retirer d'u- 
ne manvaife affaire. Lat. Declinare. 

Quedarfe con alguna coja en el cuerpo. 
Ne pas dire entiérement ce qu'on pen- 
fe. Lat. Aliquid fire. 

Tener el Diablo en el cuerpo. Avoir 
le Diable au corps, s'entend fiyuré- 
ment d'une chofe difficile à entre- 
prendre, & auffi d'une perfonne fine 
& refervée , dont on ne peut péné- 
trer le fond, ni les fentimeus. 

Tomar cuerpo. Augmenter, prendre 
corps , fe fortifier. Lat. Crefcere. Au- 
geri. 
** Tratar à tener à uno cuerpo de Rey. 
Traiter quelqu'un chez foi & lui faire 
toute forte d'honneur & de politefle. 

Volver el alma al cuerpo. Expreflion 
métaphorique, Revenir d'une peur, 
étre hors de danger, fortir d'une mau- 
vaife affaire. Lat. Refici. Recreari. 

* Refr. Cuerpo cuerpo que Dios da- 
ru paño. On applique ce proverbe à 
ceux qui veulent réuflir dans ce qu'ils 
entreprennent , fans employer les 
moyens néceffaires. 

Dal el cuerpo. Aller à la felle. 

CUERVA , /. f. Corneille, oifean 
qui reffemble en tout au corbeau, 
excepté qu'il eft plus petit. Lat. Cor- 


nix, 1cis. 
CUERVECITO , /. m. dim. de 
Cuervo. Petit corbeau , jeune corbeau. 
Lat. Corvinus pullus , i. 
CUERVO , /. m. Corbeau, oifeau 
carnaflier aífez connu. Lat. Corvus , i. 
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Cuervo. Le Corbeau. Une des fei- 
ze Conftellations qu'on appelle Méri- 
dionales. Lat. Corous. 

Cuervo marino. Plongeon, oifeau 
amphibie de la grofleur d'une cico- 
gne, mais quia les jambes plus cour- 
tes; ildiffére du corbeau ordinaire en 
ce qu'il a des nageoires aux pattes. L. 

ETEUS y be —— 

La ida del cuervo. Se dit d'un hom- 
me du départ duquel on ne fe met 
guére en peine. Lat. Valeat. 

** Venir el cuervo. Se dit de cenx 
qu ont accoutumé de recevoir du 
ecours. 

Refr. Dixo la corneja al cuervo , qui- 
bate allà negro , y el cuervo à la corne- 
Ja, quitaos «os allà negra. Ce pro- 
verbe eft contre ceux qui reprochent 
aux autres des défauts qu'ils ont eux- 
mémes. 

Refr. No puede fer el cuervo mas ne- 
gro que las alas. Le malheur ne peut 
pas être plus grand qu'il l'eft. 

Refr. Qual el cuervo, tal fu buevo. 
Tel pére, tel fils. 

CUESCO, /. 5. Noyau de fruit. 
Lat. Nucleus, i. 

* CuEsCO. Par métaphore, un pet. 

Tirar un cuefco. Faire un pet. 

CUESQUILLO , /. f. dim. de Cuef- 
co. Petit noyau. Lat. Nucleus exiguus. 

CUESTA, /. f. Côte, colline, pen- 
te d'unc montagne. 

CuEsTA. Se difoit autrefois pour 
Cofla , mais il n'eft plus ufité. 

CuEsT A. Se prend aufli pour Coftil- 
la ;.il eft peu ufité. 

CUESTA ARRIBA. Exprefbon adv. 
& métaph. Avec peine, avec difficul- 
té. Lat. Arduumn EN difficile negotisum. 

CuESsTA AYUSO. En defcendant 
dela cóte en bas. 

Eflar al pie de la cuefla. Commen- 
cer une chofe difficile. 

** Hacerfe una cofa mui cuefta arriba, 
Faire une chofe à regret, à contre- 
cœur. 

Ir cuefla abaxo. Aller en décadence. 
Lat. Ruinam minari. 

Ir cuefla arriba. Augmenter en for- 
tune. 

Efla Monarquia ‘va cuefla abaxo. 
Cette Monarchie va en décadence. 

Todo va cuefta abaxo. Tout va en 
décadence. 

** Tener la cuefla y las piedras. Avoir 
de l'avantage fur fon ennemi. Lat. 
Habere in fua caufa fuperiora omnia. 

CUESTECICA à CUESTEZULA, 
f. f. dim. de Cue/la. Petite côte, petite 
montée. Lat. Clious , i. 

CUEVA, /. f. Cave, partie d'un 
bâtiment, qui eft au deffous du rea 
de chauffée. Lat. Cella vinaria. Il fi- 
gnifie aufli caverne, antre, taniére. 
Lat. Crypta. Caverna, e. 

Cueva de ladrones. Caverne de vo- 
leurs, fe dit d'une maifon où fe 
fetirent des gens de mauvaife vie. 
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Lat. Zatromen /pelunca, e. 
CUEVECITA. /. f. dim. de Cueva. 
Petite cave, petite caverne, petite 
taniére. Lat. Cavernula, e. 
CUEVERO , /. f. Celui qui fait 
des caves. Lat. Cryptarum or, 


CUEXCA , /.f. T. de Bohémiens. 
p meme que Cafa. Maifon, logis. L. 


us, 

CUEZO, /. t. Auge de maçon à 
gacher du plâtre. Lat. Maétra gyp/o 
Jubigendo. | 

CuEZOo. Jupon, ce mot n'eft plus 
E) Jupon, p 


CUGUJADA, /. f. Alouette, oifeau. 
Lat. Alauda , e. 

CUGULLA , /. f. Voyez Cogulla. 

CUIDADITO, /. f. dim. de Cuidado. 
Petit foin , pctit fouci, petite peine. 
Lat. Tenuis opera , labor. 

CUIDADO, f. m. Soin , attention, 

eine qu'on prend pour faire une cho- 
e comme il faut. Lat. Opera, «e. La- 
, oris. 

CUIDADO. Soin qu'on prend d'une 
chofe qu'on nous a confiée & dont nous 
répondons. Lat. Cura. 

CUIDADO. Crainte, apprehenfion 
d'une chofe qui peut arriver. Lat. Sol- 
licitudo. 

Cu1DADO. Soin, fe ditauffi de la 
perfonne qu'on aime. Lat. Corcu- 


f$. 
Eflar de cuidado. Etre dangereufe- 


ment malade , ou bleflé, Lat. Pejus | de 


babere. 
Eflar con cuidado. Etre en peine. 
Efloy con cuidado. Je fuis en peine. 
No efle ufled con cuidado. Ne foyez 
pas en peine. 
En cuidado me lo tengo. J'en ai foin. 
* Refr. Cuidados ajenos matan al 
afito. Ce Proverbe eft pour ceux qui 
fe mettent plus en peine des affaires 
d'autrui que des leurs propres. Lat. 
Aliena fepà cura flultum conficit. 
CUIDADOSAMENTE , adv. Soi- 
gneufement , avec foin, exactement, 
attentivement , diligemment. Lat. Di- 
genter. Accuratà. Studios. 
CUIDADOSISSIMO , MA, adj. m. 
ES f. fuperl. Très foigneux , eufe , très 
diligent, te , trés exact, te , trés atten- 
tif, ve. Lat. Diligentifomus. Studiofif- 


US, A, Nm. 
CUIDADOSO, SA, adj. m. ES f. 
Soigneux , eufe, diligent, te, atten- 
tif, ve, prévoyant , te. Lat. Diligens. 
Sedulus. Attentus , a, um. : 
C EIDANAS ,.f. Le méme que 
ida 


Cuidado. 

CUIDAR, v. a. Soigner, avoir 
‘foin, prendre garde, veiller. Lat. 
Curare. | 

CuIDAR , fignifie auff juget, pen- 
fer. Ce mot n'eft plus ufité dans ce 
fens. Lat. Putare. Exiflimare. 

Cuidar de alguno. Avoir foin de 
quelqu'un. 


; CUI 

Cuidar de alguna cofa. Avoir foin 
de quelque chofe. 

Cuidar de un enfermo. Avoir foin 


A d'un malade. 


Cuide ufled de mi. Ayez foin de moi. 

Cuide ufled de el. Ayez foin de lui. 

* Refr. Cuida bien lo que baces , no 
te fies de rapaces. Ne confiez jamais 
vos affaires à des gens fans expérience. 

CUIDOSO, SA, adj. m. ES f. Voy. 
Cuidadefo. Ce dernier mot eft plus 
ufité que le premier. 

*C O , f. m. T. anc. Coin. Ba- 
taillon de figure triangulaire,en ufage 
chez les Anciens. Lat. Cunews, 3. 

CUITA, /:f. Angoiffe, ennui, 


chagrin, affli&ion , travail, fatigue, 
mifére , accablement. Lat. Angor,orís. 


Ægritudo, inis. > 

CUITADILLO , LLA ,ad;. m. ES f. 
dim. de Cuitádo. Petit miférable, pe- 
tit malheureux , enfe, digne de com- 
paffion. Lat. Mifellus , i. 

CUITADITO , TA, adj, t. ES f. 

Le méme que Cuitadillo. 

CUITADO, DA, adj. m. ES f. Af- 
fligé , ée , chagrin, ine, malheureux, 
cule ; digne de compaffion. Lat. #fi/er. 
Affictus, a, um. i 

CuITADO. Signifie auffi avare, mel- 
quin, chiche, vil, bas, fordide. Lat. 


Avarus. Sordidus, a, um. 


* CUITAMIENTO ,/. t. Timidi- | b 


té, pufillanimité, avarice, mefqui- 
nerie. Lat. Pufillanimitas, atis. Sor- 
$, inum. 
CUITAR, à CUITARSE, o. ». V. 
Acuitarfe. | 
CULADA, /.f. Coup qu'on donne 
entombant fur le cul, coup de cul. 
Lat. In nates prolapfio , onis. 
CULANTRILLO, /. m. Capillai- 
re, plante. Lat. Adiastum , i. 
CULANTRO, J/ »s. Coriandre , 
plante. Lat. Coriandrum , i 


3. 
CULAS, f. T. du jeu de l'an- | iub 


neau. Voyez Bocas. 

CULATA, /. f. La culaffe d'un ca- 
non, ou de telle autre arme à feu. Lat. 
Tormenti bellici vel fclopeti poftica pars. 

CuLATA. L'endroit le plus retiré 
de quelque lieu que ce foit, enfonce- 
ment. Lat. Recejfus , ds. 

CULATA. Le derriére d'un caroffe. 
Lat. Rbede poflica pars. 

Dar de culata. T. decocher. Recu- 
ler en arriére, foit avec les chevaux, 
ou àforce de bras. Lat. Retrocedere. 

ULAZO, /. m. augm. de Culo, 
Gros cul. Lat.' Nates ample ES obefe. 
CULCUSIDO, /. 5. Habit mal cou- 


fu, mal raccommodé. Lat. Confarci- | - 


natus cento , onis. 
CULEBRA, /.f. Coulenvre, ani- 
mal rampant. Lat. Coluber. 
CULEBRA. Onappelleainfi un pe- 
tit fachet long & étroit od l'on tient 
de l'argent & qu'on lie autonr du 
corps lorfqu'on voyage. Lat. Cirgu- 


, f. 
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CULEBRA, en jargon. Une lime, 


> €. 

Culebra en la nube. Couleuvre dans 
la nue. Conftellation prés du Pole An- 
tarétique , une des douze que les an. 
ciens n'ont point connues. 

Dar culebra. Faire avaler des cou- 
leuvres à une perfonne, lui donner 


* CULEBRAZO , /. m. Efpéce de 
châtiment que les prifonniers font {u- 
bir à celui qui en entrant dans la pri- 
fon ne paye pas fa bien - venue : ils 
éteignent la lumiére , & ils lui don- 
nent plufieurs anguillades , fe plai- 

ant tous en méme tems, pour lui 

onnet à entendre qu'il n'eft pas le 
feul qui fouffre. Lat. Verberutio flagris 


infiicta, 

* CULEBREAR, o. s. Fretiller, 
fe mouvoir comme une couleuvre. 
Lat. Serpere. 

CULEBRILLA , /. f. Sorte de dar- 
tre qui vient à l'endrcit oà croit la 
arbe , feu volage. Lat. Inspetigo, inis. 

CULEBRILLA. Crevalle, fente qui 
fe fait au canon d'un fufil , ou de tel- 
le autre arme à feu. L. Frifura, e. 

Papel de la culebrilla. Papier qu'on 
fabriquoit autrefois , & qui avojt une 
couleuvre pour marque. Lat. Serpen- 
tis figno notata E 

CÚLEBRINA. f. fF. Coulevrine, 
piéce d'artillerie fort longue. L. Tor- 
mentum bellicum. 

CULEBRON , /. m. augm. de Cule- 
bra. Grolle couleuvre. Lat. Ingens co- 


er. 

CULEBRON. On appelle ainfi au 
figuré, un homme fin & rufé, trom- 
peur. Lat. Veterator , oris. 

* CULERA, /:f. Tache occafion- 
née par les excrémens & l'urine des 
enfans à l'endroit de leurs langes fur 
lequel ils s'atfeyent. Lat. Excrerento- 
rum vefligia , orum. 

CULERO, /. ». Pareffeux, fai. 
néant, nonchalant, qui vient tou- 
jours le dernier au travail. Lat, De- 
Jes. Iners. Ignavus , a, um. 

CuLERO. Le méme que Culera, 
comme on peut l'inferer du Proverbe 
fuivant. 

* Refr. Lavar culeros, mas no enxua- 
gamerdar. 

CurERO. Petit bouton qui vient 
fur le croupion des petits oifeaux. Lat. 
Tuberculum , i. 

CULITO, /. ». dim. de Culo. Pe- 
o Parvule nates. 

efr. Quien wo cafliga culito, nb 
cafliga culázo. Ce Proverbe confeille 
Aaa 2 aux 
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aux péres de veiller à l'éducation de 
leurs enfans tandis qu'ils font jeunes , 
parce que les vices qu'ils contraétent 
dans leur enfance , font extrémement 
difficiles à corriger, lorfqu'ils font 
parvenus à un âge mur. 

CULO, /. m. Cul, partie pofté- 
rieure de l'homme. Lat. Vates , Clu- 
nes , ium. 

CuLo. Le bout amer du melon. 
Lat. Poflica peponis extremitas. 

** CULO DE POLLO. On appelle 
ainfi un trou ou une maille qui eft 
mal reprife. 

Dar con el culo en las gotéras. Ce 
Proverbe regarde ceux qui font de 
folles dépentes , & qui s'apauvriflent 
par leur prodigalité. 

e lo pague el culo del fraile, 0 
yo foi el culo del fraile. Suis-je pour 
prendre des peines, dont un autre 
doit tirer tout le profit? Cette ex- 
preflion fait allufion à la coutume 

u'ont certains Religieux de fe donner 
fa difcipline pour les péchés de leur 
prochain. 

* Refr. Quien mucho fe baxa, el culo 
enfeña. Qui trop fe baiffe, montre lc 
cul, c'e ire, qu'on ne doit pas 
faire mal à propos des foumiflions qui 
nous aviliffent. Lat. Qui cernsus Je de- 
primit , nates monfrat. 

CULPA, J.f. Faute, malice, cri- 
me, délit, manque à fon dcvoir. Lat. 
Culpa, «e. 

CULPA JURIDICA. Faute juridi- 
que, dommage que les affaires d'au- 
trui fouffrent par notre négligence, 
dans le casod nous nous en fommes 
chargés. Lat. Juridicum piaculum , i. 

CULPA LATA. Faute atroce, c'eft 
la faute que commet tout homme , qui 
s'étant chargé d'une affaire, n'a pas 
eu la précaution de prévoir ce qu'un 
autre auroit prévü, quelque négli- 
gent qu'il püt etre. Lat. Culpa lata. 

CuLPA LEVE. Faute legére. C'eft 
celle que tout honnéte homme peut 
commettre. Lat. Levis culpa. 
| CULPA LEVISSIMA. Faute très 

legére. Lat. Levifrma culpa. 

** CULPA THEOLOGICA. Aë&ion 
ou omiflion criminelle , dont il réfulte 
un dommage pour autrui. Lat. Theo- 


E rante j. 
* Refr. Culpa no tiene quien bace 


lo que debe. Celui qui fait fon devoir 
ne doit étre ni blámé ni repris. 
El fe tiene la culpa de todo. Tonte 
la faute eft fur lui. 
Echar la culpa del afro à la albarda. 
Jetter la faute de l'Àne fur le bát. 
Por mi culpa. Par ma faute. 
To tengo la culpa. C'eft ma faute. 
Ufled tiene la culpa. C'eft vôtre faute. 
* No tienen ellos la culpa, Ce n'eft pas 
leur fante. 
"^ CULPABLE, adj. d'sxe term. Cou- 
pable, répréhenfible. Lat. Reus, a, ss. 
CULPABLEMENTE , adv. Cou- 
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pablement. Lat. Culpa. 

CULPADAMENTE, ado. Le mé. 
me que Culpablemente. 

CULP , v. a. Blámer, repren- 
dre, réprimander , accufer d'une fau- 
te, reprocher , jetter une Faute fur 
quelqu'un. Lat. Culpare. 

LPANTE, p. acf. du v. Culpar, 
qu'on employe dans le fens paflif, vú 
qu'il revient au méme que Culpado. 
Accufé , ée. Lat. Criminis reus. 

CULPADO, pa, f. f. du verbe 
Culpar. Blàmé, ée, repris, fe. Lat. 
Culpa reus. 

CULTAMENTE, ado. Elégam- 
ment, purement, nettement. Lat. 
Cultà. Eleganter. 

CULTEDAD, /. f. Affe&ation dans 
le ftyle ou dans la maniére de s'ex- 

rimer. C'eft un mot inventé pour 
e moquer de ceux qui ont ce dé- 
faut. t. Cultioris fermonis: inepta 
affecfatio , onis. 

* CULTERANISMO, /. m. La 
fe&e des Puriftes, c'eft-à-dire de ceux 
qui ufent d'affe&ation en écrivant ou 
en parlant. Lat. Puriflarum fecfa, e. 

LTERANO, NA, adj. m. Ed f. 
T. burlefque $: hazardé. Atfe&é, ée, 
ampoulé, ée, ridicule , fingulier , 
iére, dans le choix de fes expreflions. 
Lat. Afeétati fermonis putidè curio- 
Jus, a,um. ^ - 

CULTERIA , /. f. Le même que 
Cultédad. C'eft un terme burlefque & 
hazardé. 

CULTERO, RA, adj. m. ES f. 
Celui ou celle qui parle d'une manié- 
re affedtée. Lat. Afééfati fermonis cu- 


riofus, a, um. 
CULTIPARLAR , «. #. T. burlef- 
ue & hazardé. Parler avec affectation, 
ire le beau parleur, le purifte ridi- 
cule. Lat. Cultiorem fermonem putidà 
affectare. 

CULTIPARLISTA, adj. d'une term. 
T. burlefque & hazardé. Se dit de 
celui qui pee beaucoup d'une fagon 
affeétée. Lat. Cultioris fermonis curio- 
Jus, 4, um. 

* CULTIPACANO, ña, adj. m. 
ES f. T. burlefque $: hazardé. Qui 

rle avec affectation, & qui cherche 

furprendre. Lat. Cultioris fermonis 


crier in. 
CULTISSIMO , MA, adj. m. ES f. 
Juperl Très pur, re, trés élégant, 
te, très châtié, ée, très poli, ie. 
Lat. Cultifimus, a, um. 
CULTIVACION , /. f. Culture, fa- 
gon qu'on donne aux terres, aux vi- 
gnes &c. On dit Cultura. 
CULTIVADOR , /. a. Laboureur, 
celui qui cultive la terre. Lat. Culsor, 


orts. 

CULTIVAR, «o. a. Cultiver, la- 
bourer la terre, femer, planter. 
Lat. Terram colere. 

CULTIVAR, au figuré Cultiver, 
orner , embellir , enrichir les chofes , 
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les toucher , les retoucher , les limer, 
les polir, les conduire à leur perfec- 
tion. Lat. Colere. Expolire. 

CULTIVADO, DA, f. p. du v. 
Cultivar dans fes acceptions. Cultivé, 
ée. Lat. Cultus, a, wm. 

CULTIVO, fm". Culture, labour, 
labourage. Lat. Cultura, e. 

CULTIVO, au figuré. Travail, foin, 
application à perfectionner , polir une 
chofe. Lat. Cultura, e. 

CULTO. /. m. Culte, revérence, 
refpe& qu'on doit à un fupérieur, 
honneur, vénération. Lat. Cuitur. 

CuLro. Signifie auffi la méme cho- 
fe que Cultivo, 

ULTO DiviNo. Culte divin, c'eft 
celui qu'on rend à Dieu. Lat. u$ 
Divinus. 

Culto Religiofo. 
Lat. Cultus religiofus. 
Culto fuperfticiofo. Culte fuperftitieux. 

Lat. Cultus fuperflitiofus. 

CULTO, TA, adj. mm. £7 f. Pur, re, 
net, te, poli, ie, élégant , te, chà- 
tié, ée, limé, ée, en parlant du fty- 
le. Lat. Cultus. Expolitus, a, um. 

Cur To. Se dit par abus du ftile 
affecté & de la perfonne qui s'en fert. 
Lat. Afeétatus. 

CurTo. Signifie auffi la méme cho- 
fe que Cultivado. 

CuLro. Se prend auffi pour Doc- 
te, Ícavant, capable , intelligent, poli, 
bien élevé. Lat. Cultus, excultus, ur- 
banus , a, um. 

CULTOR , f. sn. Laboureur , jar- 
dinier qui laboure , qui cultive la ter 
re. Lat. Cultor , oris. Agricola, e. 

CuLTOB. Adorateur, qui rend à 
ris le culte qui lui eft dú. Lat. 


or, 

CULTURA , /. - Agriculture, la- 
bour , labourage. Lat. Cultura, e. 

CULTURA. Au figuré , foin ap- 
plication à perfe&ionner quelque cho- 
le. Lat. Cultura. $ . 

CuLTURA. Culte, adoration , hon- 
neur, refpe&. Lat. Cultus. 

CULTURAR, v.a. Le méme que 
Cultivar. C'eft un terme Aragonois. 

* CUMBE,/. ». Danfe Morefque 
extrémement indécente. Lat. Africana 


Culte religieux. 


Jaltatio. 


CUMBLEZA , /. f. Le méme que 
Combleza. Ce dernier eft plus ufité. 
CUMBRE , /. m. Faite, comble, 
fommet , hauteur, élévation. Lat. 
Fafligium , ii. Culmen, suis. 
CUMBRE. Se prend au figuré pour 
Rang, qualité, grandeur, honneur, 
avancement, fortune, puillance , di- 
gnité, fcience. 
* CUMBRERA, J. f. Le même que * 
Cumbre. Le premier n'eft plus ufité. 
CUMPLIDAMENTE , adv. Par- 
faitement , entiérement , amplement, 
abfolument. Lat. Completà. Abfolutè. 
, É Petete eat RA, adj. m. ES 
+ Convenable, propre, commode, 
afforti , 
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afforti le; avantageux, eufe. Lat. 


Aptus , idoneus , a , um. 

A : ado. 
aperi. itement, très am- 
plement. Lat. Completifimè. .— 

CUMPLIDISSIMO , MA, adj. 9. 
£9 f. fuper. Très parfait, trés accom- 

li, trés entier , iére, trés complet, te. 
Las letiffimus , a , um. 

CUMPLIDOR , f. »». Exécuteur te- 
ftamentaire , & aufli celui qui exécute, 

ui accomplit, qui obéit, qui fatif- 
bit à quelque chofe. L. Executor, oris. 

CUMPLIMENTAR , v. a. Terme 
moderne. Complimenter , faire com- 
pliment. Lat. Gratulars. | 

CUMPLIMENTERO , RA, adj. m. 
& f. Complimenteur , eufe , qui aime 
les complimens; & anífi importun, 
ne, à force de complimens. Lat. Z#por- 
tunus adulator , oris. 

CUMPLIMIENTO , f. m. Achéve- 
ment , accompliffement , exécution 
d'un ordre, d'une chofe recomman- 
dée. Lat. Executio, onis. 

CUMPLIMIENTO. Compliment , 
politefle qu'on fait à quelqu'un, pa- 
roles civiles , obligeantes , refpetueu- 
fes. Lat. Gratulatio , onis. 

CUMPLIMIENTO. Compliment , 
fagons, cérémonies. 

CUMPLIMIENTO. Abondance,com- 
ble, perfection. Lat. Complementum. 
Supplementum. Copia, +. 

CUMPLIMIENTO. Se prenoit au- 
trefois pour quantité fuffifante d'une 
chofe. Lat. Suppeditatio , onis. | 

CUMPLIMIENTO. Se prend auffi 
pour perfedion dans la maniére d'a- 
gir & d'exécuter une chofe. Lat. Per- 
Jtélio , onis. 

"CU MPLIMIENTO.Se prend quel- 
quefois pour perfe&ion, bonheur. 

Refr. Entre amigos y Joldados, cum 
plimientos fon excufados. Ce prover- 
be fignifie que les gens de guerre ne 
fe foucient pas beaucoup de compli- 
mens, & qu'entre amis on n'en doit 
point faire. : 

CUMPLIR , v. a. S'acquitter de fon 
devoir, de fes obligations. Lat. Munus 
conficere. 

CuMPLIR. Suppléer , pourvoir , 
fournir. Lat. Supplere. 

- CUMPLIR, v. imperf. Convenir , 
toucher, regarder , appartenir , con- 
cerner. Lat. Convenire. Expedire. At- 
tinere. Specíare. 

CuMPLIR. Se prend auffi pour 
fuffire, être fuffifant. Lat. Suficere. 

Cumplir años 0 mefes. Avoir tant 
d'années, tant de mois. 

Cumple años , fubft. Le jour de la 
naiffance de quelqu'un. 

Cuusplir con alguno. S'acquitter de ce 
qu'on doit à quelqu'un. 

Cumplir con Dios. S'acquitter de 
fon devoir envers Dieu. 

Cumplir con la Iglefia à la Parrochia. 
Faire fes Páques. 
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V Cumplir con figo. S'acquitter de fon 
devoir. 

Cumplir de palabra, Satisfaire , don- 
ner de belles paroles , offrir, pro- 
mettre beaucoup & ne rien tenir. 
Lat. Verbis tantum officiofs , non re 
quidois exequi. 

Cumplir la palabra. Tenir fa parole. 
Lat. Promi/f flare. 

Siempre cumple la palabra. Y tient 
toujours fa parole. 

Nunca comple la palabra. Il ne tient 
jamais fa parole. 

Cumplir lo prometido. S'acquitter de 
fa promeffe. 

Cumplira con fu obligacion. Yl s'ac- 
quittera de fon devoir. 

Cumplire con mi obligacion. Je m'ac- 
quitterai de mon devoir. 

Cumpli con mi obligacion. Je me fuis 
acquitté de mon devoir. 

CUMPLIDO, pa, p.f. du verbe 
Cumplir , dans toutes les acceptions. 
Accompli , ie. Lat. Confeétus. Perfec- 
tus. Exaclus, a , um. | 

CuMPLIDO. Qui a la mefure com- 
pee ; ample,qui a tout ce qu'il lui 

ut. Lat. Zmplus , a, um. 

CumMPLIDO. Se dit encore d'une 
perfonne accomplie, parfaite en tout, 
civile, honnête, remplie de fcience, 
de mérite. Lat. Numeris omnibus ab- 
folutus , a, um. 

CumPLIDO, /ubfl. Compliment, ci- 
vilité, honnéteté , harangue. Lat. 
Gratulatio, onis. | 

CUMULADOR , /. 11m. Voyez Acu- 


mulador. 
CUMULAR , v. a. Voyez Acu- 


Y. 

CUMULATIVAMENTE, adv. Cu- 
mulativement , conjointement. Lat. 
Cumulatà. Simul. Una. 

CUMULO, /. »m. Tas, monceau. 
Lat. Cumulus , i. 

CuMULO , au figuré, Excédent , 
furcroit, abondance. Lat. Cumulus, 


Copia , e. 
CUMUNALMENTE , adv. T.anc. 
Enfemble, en commun, conjointe- 


ment. Lat. Promi/cué. Und. Simul. 


CUNA, /. f. Manne , berceau d'en- 
fant. Lat. Cure, arum. 

Defde la cuna. Dès le berceau , dès 
l'enfance. 

Cuna. Se prend pour la naiffance 
aufli - bien que pour l'endroit où l'on 
eft né. Lat. Natale folus , i. 

CUNA , au figuré, Naiflance , com- 
mencement , origine , fource , princi- 
pe. Lat. Genus, eris. Origo , inis. 

Cuna de viento. Berceau fufpendu 
fur deux pivots. Lat. Cune penfles. 

cer à uno defde la cuna. Connoi- 
tre quelqu'un dés le berceau , c'eft-à- 
dire dés fon enfance. Lat. 4b incuna- 
bulis. aliquem noffe. 

* Refr. Lo que fe aprende en la cu- 
"a fiempre dura. On n'oublie jamais ce 
qu'on a appris dans l'enfance. Ce pro- 
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verbe renferme un précepte moral fur 
$ 


l'éducation des enfans. 

CUNDIR, a ». S'étendre , come 
me fait une tache d'huile. Lat. Cunce 
tin ire. 

CUNDIR. Croître, augmenter. L. 

efcere. 

CuNDIR, employé comme verbe 
aGif, Pénétrer, percer, miner. Lat. 
Pervadere. 

** CUNDIR COMO CANCER. Ga- 
gner comme un cancer , fe dit d'une 
chofe qui fait des progrés rapides. Lat. 
In modum cancri ferpere. 

CUNEIFORMES , /. m. plur. T. 
d'Anatomie. Cuneiformes. Epithéte 
qu'on donne à deux os du pied, à 
caufe de leur figure. 

CUNERA, /. ». Remueufe, fem- 
me qu'on donne pour aide à la nour- 
rice d'un Prince. Lat. Cunis mulier 

ofita. 

* CUNETA, /. f. T. de fortifica- 
tion. Cunete. Petit foffé qu'on pra- 
tique au milieu du grand, pour 
faire écouler les eaux. Lat. Fo/ficu. 
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** CUÑA, fF. Coin, une des fix 
machines fimples dont on fait ufage 
dans la Mécanique. Lat. Cuneus , i. 

Cuña. Coin à fendre du bois, ou 
pour tel autre e. Lat. Cuneus, i. 

Cuña. Se prend au figuré, pour 
rule , feinte,. artifice, hypocrilie, 
faux - femblant. Lat. Dolus i. Aflu- 
tia, e. Simulatio , onis. 

Meterfe de cuña. S'introduire oà 
l'on n'eft point appellé. Lat. Sefe 
iptmifcere. 

* Refr. Donde no valen cuñas apro- 
vechan uñas. On obtient par l'adref- 
fe & l'induftrie ce qu'on ne peut point 
obtenir par la force. 

* CUNADERIA , /. f. T.ancien, & 
peu ufité. Affinité fpirituelle que con- 
trade un parrain avec les parens de 
l'enfant qu'il tient fur les fonts de 
batéme. Lat. Compaternitas , atis. 

* CUNADERIO ,/. m. Terme peu 
ufité. Affinité, alliance par mariage. 


Lat. Altar atis. 

* CUÑADEZ, /.f. Le méme que 
Cussaderio. Le premier eft peu ufité. 

CUSADIA , ó CUÑñADIO, f. f. £9 m. 
Le méme que Cuñaderio. Le premier 
eft peu ufité. 

CUÑADO, DA , f. m. £9 f. Beau- 
frère, belle-fœur. Lat. ZLeeir, iri. 
Glos , oris, 

CUÑO, f. m. Coin, morceau de 
fer pour marquer la monnoye , les 
médailles &c. Lat. Monetarius typus. 

Cuño. Coin, fe prend aufli pour 
l'empreinte que laiffe fur la monnoie 
l'inftrument dont on vient de parler. 
Lat. Monetarii typi gnum , i. 

Cuño. T. de méchanique. Voyez 


* CUPE, /. ». T. François intro- 


duit dans la langue Efpagnole. Car- 
Aaa 3 roffe 
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roffe coupé. Lat. Forme breoioris 


rheda, e. 

- * CUPULA, /. f. Coupole, dôme 
d'un Eglife, ou de tel autre édifice. 
Lat. Z'empli bemifpberium , ii. 

* CUP O, f: m. T. d'Archi- 
te&ure. Lanterne , conftru&ion de 
charpente , que l'on place au plus haut 
d'un dóme, ou d'un pavillon. Lat. 
Fajtigiatum bemifpberii culmen , inis. 
.  * CUQUILLERO , /. m. Terme du 
. Royaume de Murcie. Le garcon d'un 
four bannal , qui va chercher le pain 
en páte dans les maifons, & qui le 
raporte aprés qu'il eft cuit. Lat. Fur- 
narius farmulus , 1. 

CUQUILLO , f. m. Coucou , oifeau, 
le méme que Cuclillo. 

CURA , S. »». Curé de Paroiffe. Lat. 
Curio , onis. 

Cura. Onappelle ainfi dans quel- 
ques endroits un Prétre,quoiqu'il n'ait 
point charge d'ames. Lat. Sacerdos,otis. 

Cura, /. f. Cure, guérifon. Lat. 
Curatio , onis. 

Cu A.Se dit encore du médicament 
méme, ou du reméde. Lat. Medici- 


na, e. 

Cura. Se difoit autrefois pour Cui- 
dado. Lat. Cura, «e. 

Cura , au figuré, Charge, condui- 
te, commiffion, adminiftration. Lat. 
Cura. Adminiftratio , onis. 

Cura de almas. Charge d'ames, obli- 
gation, devoir d'un Curé envers fes 
paroiffiens. Lat. Animarum cura. 

Cura Economo. Vicaire que les Pré- 
lats nomment pour deffervir une Cure 
vacante, on parce que le Curé pro- 
priétaire n'a pas le droit de fe nom- 
mer un Vicaire. Lat. Oeconomus. . 

** Cura proprio. Celui qui pofféde 
une Cure en propre. 

Encarecer la cura, Exagérer ce 

w'on fait, pour fe donner un relief. 

t. Rei difficultatem exagerare. 

Meterfe 0 ponerfe en cura. Se mettre 
po les remédes. Lat. Medicis fe tra- 

e. 

Teniente Cura, 0 teniente de Cura. 
Vicaire d'un Curé. Lat. Pafloris vica- 


vius, 13. 

* Refr. La Mifa digala el Cura. Pro- 
verbe contre ceux qui fe mélent de ce 
qu'ils n'entendent pas. 

CURABLE , adj. d'une term. Cura- 
ble, qui peut fe guérir. L. Sanabilis,e. 

CURACION , f. f. T. de Médeci- 
ne. Cure, traitement d'une maladie. 
Lat. Curatio, onis. 

CURADILLO , /. mm. Morue féche. 
Voyez Abadejo. 

URADOR , /. ». Le Médecin qui 
guérit un malade. Ce mot n'eft plus 
ufité dans ce fens. Lat. Medicus , ci. 

CuRADOR. Celui qui a foin du 
chanvre, du lin, lorfqu'il eft dans 
l'eau, des toiles, du poiflon , des 
viandes qu'on fale. Lat. Pyrgandaruns 
verum curator , oris. 





CUR 

CURADOR. Rr 
teur, œconome. 
domeftice curator , férator. 

CuRADOR. T. de Palais. Curateur, 
celui quia foin des biens d'un pupil- 
le. Lat. Bonorum curator... 

CURADOR AD LITEM. Curateur 
ad litem. C'eft celui qui eft nommé 
pour foutenir les procés de fes pu- 
pilles. 

CURADURA, /: f. Voyez Curti- 


CURADURIA, J. f. Curatelle , 
charge de Curateur. Lát. Curatoris 
"unus, eris. 

CURALLE , /. :»». Terme de Fau- 
connerie. Cure, reméde, qu'on don- 
ne aux oifeaux pour les faire vuider. 
Lat. Glans catbartica. 

* CURANDERO , /. m. Medecin 
emp Lat. CUS y ci. 

* CURAR, v. a.. Guérir, panfer , 
traiter un malade. Lat. Curare. 

CURAR. Se prend auffi pour Cuidar. 

CuRAR. Avoir foin d'un malade, le 
traiter, le foigner. Lat. Ægri curam 


e adminiftra- 


babere. 


CURAR. Se prend auffi pour Sanar, 


guérir , recouvrer la fanté. Lat. Sa- 


num fieri. 

- Curar. Blanchir les toiles lorf- 
v'elles font crues ,, les tremper, les 
écher an Soleil dans les prairies. Lat. 

Lintea eluere , detergere. Boucaner, 


faler, fecher les viandes & poiflons 


à la fumée & à l'air. Lat., Sale ex fu- 


mo indurare , tfhacerare. 


Curar, au figuré, fignifie remé- 
dier à un mal public ou particulier. 
Lat. Curare. | 

Curarfe en falud. Se purger cn fanté, 
fe juftifier, fe purger d'une mauvaife 


action , avant qu'on foit accufé de l'a- 


voir commife. Lat. Purgare fe. 
Curar una llaga. Panfer une playe. 
Curar de alguna perfona. Prendre 
foin de quelqu'un. 
Cure v. m. de mi. Ayez foin de moi, 
Yo curare de ufted. J'aurai foin de 


vous. 

Curar telas à liengos. Blanchir des 
toiles. 

Curar pefcado. Saler du poiflon. 

* Refr. El tiémpo cura al enfermo , 


que no el unguento. Chaque chofe de-' 


mande du tems. E 

CURADO, DA, f. f. du v. Curar 
dans toutes fes acceptions. Guéri , ie. 
Lat. Curatus, a, um. 

Beneficio curado. Benéfice à charge 
d'ames. Lat. Pajlorale beneficium , ii. — 

* CURATIVO, va, adj. m. ES f. 
Qui a la vertu de guérir. Lat. Medici- 
nalis y lo | 


CURATO, /. m. Cure, Bénéfice 


dont le titulaitea foin de la conduite 


des ames. Lat. Curiale beneficium ,. it. 

CURCUMA, /.f. Terme barbare 
ufité dans les Pharmacies. Curcuma, 
ou fouchet d'Inde, racine qui reffem- 


gembre, & qui 
t. Bonorum, veique ; en a l'odeur. Lat. Radicis Indice 


«le 


CUR 
ble beaucoup au gin 


genus 

CUREÑA, f. f. Le bois de l'arba- 
léte. Voyez Afufte. Lat. Balle fca- 
pus, i. 

** Tirar à cureña rafa. Tirer {ans 
aucune vifée. Lat. Sine dioptra ja- 


culari. 

CURIA , f. f. Cour, palais, fé 
nat, barreau, maifon de ville, lieu 
deftiné pour rendre la Juftice , & trai- 
ter des affaires publiques. Lat. Cwria, 
a. Senatus, ds. Forum, 1. 

Curra. Signifie auffi l'intelligence 
& la pratique qu'on a dans les affaires. 
Lat. Scientia, e. 

CURIAL, adj. d'une term. Curial, 
ce qui a rapport, qui concerne une 
jurifdi&ion, le barreau, ou la Cour. 
Lat. Curialis. Forenfis, e. 

CuR1AL. Intelligent, fcavant , ex- 
pert, entendu, praticien. Lat. Gxa- 
rus. D Peritus, a, sm. 

Cur1AL. Employé comme fubftan- 
tif, fe dit d'un agent, d'un folliciteur 
de procès, d'un homme de juftice. 
Lat. Procurator , orit. Et auf d'un 
banquier expéditionnaire en la Cour 
de Rome. Lat. Curie Romane negotic- 
vium internuntius , f 


CURIANA, JS f. Grillon , infe&e 


noir. 

* CURIOSAMENTE, adv. Curieu- 
fement , foigneufement, diligemment, 
exactement. Lat. Curiof?. Studiof?. 

CURIOSAMENTE. Signifie auff, 
avec propreté & élégance. Lat. Ex- 
polità. Splendid. 

CURIOSIDAD, /. f. Curiofité, dé- 
fir, envie de connoitre les chofes. Lat. 
Curiofitas , atis. 

CURIOSIDAD. Soin, peine qu'on 
fe donne pout faire une chofe comme 
il faut. Lat. Diligentia, e. 

CURIOSIDAD. Curiofité, chofe rare 
& curieufe. Lat. Res nova ES cognitio- 


ne digna. 

* CURIOSISSIMAMENTE, «do. 
Juperl. Très curieufement, trés foi- 
gneufement, trés poliment. Lat. Cu- 
riofifJmà.  Studiofif/nn?. 

CURIOSISSIMO , MA, adj. m. ES 
f. Juperl. Très curieux, eufe. Lat. 
Curiofilfimus , a, um. 

* CURIOSO, SA, adj. t. ES f. 
Curieux, eufe, propre, bien net, 
te, paré, ée, ajufté, ée: il fe dit 
auíffi de celui qui veut tout favoir,tout 
apprendre. Lat. Curiofus , a , sow. Di- 
ligens. Elegans. Nitidus. 

Curioso. Curieux, qui fait les 
chofes avec foiu, & qui cherche à con- 
noitre ce qu'il y a de plus caché. 

Curioso. Curieux, celui qui veut 
fcavoir des chofes qui ne le regardent 
point. Lat. Curiofus. 

Cur10s0. Curieux, rare, excel- 


nt. 
CUROSAMENTE , adv. Le méme 
que 





yersé.. 


CUR 
que Cuidofæmente. Le premier n'eft 
plus ufité. | 

* CURRUCA, JS. f. Verdon, oi- 
feau de couleur verdátre qui couve les 
œufs des autres oifeaux, & furtout 
ceux du Coucou. Lat. Curruca, e. 

CURSAR, ©. a. Hanter, fréquen- 
ter, pratiquer, voir fonvent , entre- 
tenir commerce, Lat. Frequentare 

CuRSAR. Faire fon cours 
dans une Univerfité. Lat. Sudiorion 
curriculum conficere. 

CURSANTE, f. p. du verbe Cur- 
far.'"Etudiant, celui qui va aux le- 
Gons dans une Univerlité. Lat. Aca- 
demicus , i. 

. . CURSADO , DA, f. p. du verbe 
Curfar dans fes acceptions. Fréquen- 
té, ée. Lat. Frequentatus , a, san. 

CURSARIO, /. m. Le méme que 


Cojfarso. 

CURSILLO, /. m. dim. de Cur/o. 
Petit cours des études dans une Uni. 
verfité, qui commence aprés le cours 
régulier, & ne dure que peu de tems. 
Lat. Studiorum curriculum , i. 

CURSIVA , adj. f. Terme d'Impri- 
merie. Lettre bátarde , ou italique. 
Lat. Minufculs EJ obliquà depicli cba- 
vadín es. 

CURSO, /. mn. Cours, courfe , car- 
riére, tour, voyage, chemin , route. 
Lat. Curfus , ds 

El curfo de los Afros. 
Ares. 

Curso. Cours, fe dit des chofes 
immaterielles qui fe fuccédent les unes 
aux autres. Lat. Rerum ordo, feries , 
curfus. 
inco Cours. e cours du tems. 

t. Temporis decur/us. 

Curso. Cours d'études qu'on fait 
dans une Uníverfité. Lat. Studiorum 


Le cours des 


. 1 
. Cours de ventre. Lat. 
Alvi fluxus , ús. 

Curso. Signifie auffi la méme cho- 
fe que Corfo , mais il n'eft plus ufité 
dans ce fens. : 

Curfo de las aguas. Cours des eaux. 
Lat. Decurfus aquarum. 

CURTACION,/. f. Terme d'Aftro- 
mie. Voyez Acortamiento. 

CURTIDOR , /. mm. Corroyeur, ar- 
tifan qui corroye le cuir. Lat. Co- 
riarins fubaélor, oris. 

CURTIDURIA ,/.f. Commerce de 
tannerie. Lat. Coriarta , e. 

CURTIR, v. a. Tanner, courroyer, 


baudroyer, endurcir les cuirs. Lat.. 


Coria fubigere. 

Currie. Se dit du foleil & des 
inclémences du tems , qui endurcif- 
fent la peau du corps au point qu'elle 
devient infenfible. 

CuRTIR. Signifie au figuré, Ac- 
coutumer quelqu'un à un genre de 
vie , au travail, à la peine, àla fa- 
tigue. Lat. Ad laborem ihdurare. 

** Curtir à uno para paflor. Accoutu- 


d'étude | sido 


CUR 

mer quelqu'un à aller aux champs, 
& à fouffrir les injures du tems. 

CURTIDO, DA, p.f. du verbe 
Curtir dans fes acceptions. Courroyé, 
ée. Lat. Maceratus, a , um. 

CurTI1DO. S'employe comme fub- 
ftantif au lieu de piel curtida , & 
l'on dit qu'un vaiffeau apporte tant 
de cuir, L. Un Navio trabe tantos cur- 


CA 
CURTO , TA, adj. Le méme que 
Corto. Le premier eft un vieux terme 


AE | 
CURUERA , ff. T. anc. pour di- 
re, Cureña, Voyez Afufte. 

CURUJA, /: f. Hibou , chouette, 
oifeau de nuit. Lat. Nocfsua, «. 

** CURVA, /. f. Terme de marine. 
Courbe, genoux de navire , les liens, 
les affeliers. Lat. Curve trabes. 

* CURVATON, /. m. Terme de 
marine. Petite courbe. 

CURVATURA , /. f. Courbure. 
Lat. Curvatura. 

* CURVILINEO, NEA, adj. ». 
¿y f. Tcrme de Geométrie. Curvili- 
une , compofé de lignes courbes. Lat. 
Curoilineus , a, um. 

CURVO , va, adj. m. ES f. Cour- 
be , courbé, ée, plié, ée, vouté, 
ée, fait en arc. Lat. Curvus, a, sum. 

Compas curvo. Compas à branches 
courbes. Lat. Incuruss circinus , i. 

CUSCULIA, /. f. Le méme que 
Cofcoja. C'eft un terme de la lan- 
gue que les Efpagnols parloient an- 
ciennement. 

* CUSCUTA , /. f. Cufcute. Plan- 
te qu croit parmi le lin, & dont 
on le fert en médecine. Lat. Cy/ts- 
fa, e. 

* CUSIR , o. a. Coudre groffiére- 
ment. C'eft un terme burlefque. Voyez 


Cofer. 

CUSTODIA, /. f. Endroit deftiné 
pour garder quelque chofe de pré- 
cieux: On appelle ainfi par Antono- 
mafe le foleil dans lequel on expofe 
la Sainte Hoftie à la vénération pu- 
blique , Cuftode. Lat. Pyxis Escharif- 
tica, i 

CusTODIA. Tabernacle. Lat. Ta- 
bernaculum , 1. 

CusTODIA. Soin, vigilance avec 
laquelle on garde une choie. Lat. Cura, 
diligentia, e. 

CusTODIA. Garde , perfonne com- 
mife à la garde d'une autre ; ferien, 
concierge de château, de prifon. Lat. 
Cuftos , odis. 

**CusTODIA.On ppt ainfi dans 
LOrdre des Francifcains , un certain 
nombre de maifons, qui n'étoit point 
fuffifant pour former une Province, $ 
qui étoient gouvernées par un Cujtode. 

* CUSTODIO ,/. m. Cuftode, 
Gardien , nom qu'on donne au Su- 
périeur de quelques ordres religieux, 
comme Capucins , Cordeliers &c. 
Lat. Cwuflo:. 
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CUTANEO , NEA, adj. ». EN £ 
T. de Médecine. Cutané, ée. Qui 
appartient à la peau. Lat. Cwticula- 


ris, €. 

* CUTICULA , /. f. T. de Méde- 
cine. Cuticule, ou Epiderme, la pe- 
tite peau qui couvre le cuir. L. Cue 
ticule , «e. 

* CUTICULAR , adj. d'une term. 
Cuticulaire. Qui eft dans le cuir, ou 
entre cuir € chair. Lat. Cui is. 
Zntercus. 

* CUTIDERO , /. f. Querelle , 
combat, débat. Ce mot n'eft plus ufité. 
Voyez Combate ou Contienda. 

* CUTIO , fm. Travail, labeur. 
Lat. Laber, oris. 

Dia de cutio. Jour de travail, jour ' 
ouvrier. 

* CUTIR, «o. 5». TT. anc. inufité. 
Voyez Combatir. 

* CUTIS , /.f. Peau du corps hu- 
main. Lat. Cui, is. 

CUXA , f. f. Porte-lance , courroie 
attachée à la felle d'un cheval , qui a 
une petite bourfe de cuir au bout, 
dans laquelle entre le bout d'un fu- . 
fil, d'une e, d'un étendart. 
Lat. Suflinende lanceæ coriaceus fca- 


pus, d. 

CuXA. Couche, bois de lit. Lat. 
Lectus , i. 

CUYO , YA, adj. t». Ef f. Pronom 
relatif à la perfonne qui eft en pol- 
feffion d'une chofe, & qui fignifie, 
De qui , à qui, lequel, duquel, de 
laquelle, dont. Lat. Cujus, a, um. 

Cuyo es efte fombrero? A qui eft ce 
chapeau ? GM 

Cuya es efla efpada ? À qui elt cette 
épée ? 

Cuyos fom eflos çapatos ? A qui font 
ces fouliers ? 

Cuyas fon eflas camifas? A qui font 
ces chemifes ? 

He vifto el exercito de Efpaña cuya 
caballeria es muy buena. J'ai và Var- 
mée d'Efpagne dont la cavalerie eft 
fort bonne. 

He alli un mancebo cuyo padre es ri 
quee. Voila un jeune homme dont 
e père eft fort riche. 

* Cuyo, pris comme fubftantif 
fignifie le galant d'une femme. On 
n'employe ce mot que dans le file 
familier. Lat. Amafñus, ii. - 

CUZ Cuz, f. m, Chou chou, 
terme dont on fe fert pour appeller 
les chiens, lorfqu'on veut leur don- 
ner à manger. 
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* CYCLADA, /. f. Sorte de robe 
longue que les femmes portoient au- 
trefois. Lat. J'eflis muliebris genus. 

CYCLO , f. m. Terme d'Aftro- 
nomie. Cycle. Période de tems qui 
fert à certains ufages. Lat. Cy- 
clu , à 
Cvcros 


» 
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CycLos LuNISOLARES. Voyez 
Aureo Numero. 

Cyczo SoLAr. Cycle Solaire. 

Révolution de vingt-huit années So- 
laires, après lefquelles la lettre Do- 
minicale tombe le même jour du 
mois, & qui contient toutes les com- 
binaifons des mêmes lettres Domini- 
cales. Lat. Cyclus Solaris. 
'" CYCLOPE , /- mm. Cyolope. Les 
Poétes appellent ainfi certains hom- 
mes d'une taille démefurée , qu'ils 
prétendoient n'avoir qu'un œil au 
milieu du front. Lat. Cyclops , pis. 

CYLINDRICO , CA, adj. m. C? f. 
Cylindrique. Qui appartient au Cy- 
lindre, ou qui en a la figure. Lat. 
Cylindricns , a , um. 

* CYLINDRO, /. m. Terme de 
Géometrie. Cylimdre. Corps folide 
produit par la révolution d'un pa- 
rallelograme rectangle autour d'un de 
fes cótés, qu'on appelle axe du cy- 
lindre. Lat. Cylindrus, i. 

* CYMA,/.m. Le tendron, ou 

. le cœur d'un pied de carde, d'arti- 
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D , Quarta letra del Alpbabéto en to- 
das las que conocemos , y ferce- 
ra en el numero de las confonantes, Es 
sna de las que fe llaman mudas , que por 
KE Jola no puede proferir fonido. 

D , Quatriéme lettre de l'Alphabet 
dans toutes les langues que nous con- 
noiíTons, & la troifiéme des confonnes. 
C'eft une de celles qu'on appelle muet- 
tes, parce qu'elle n'a aucun fon par 
elle-méme. 

En las notas que tenemos | Coflellanas 
la D fignifica Don : como D. Pedro, 
D. Juan EJc. y tambien Doctor : co- 
so dos DD. eni can los Doctores. 

La lettre D étant mife devant un 
nom propre fignifie Don, comme 
D. Juan, D. Pedro. Mr. Jean. Mr. 
Pierre. Elle fignifie aufi. Doéteur, 
& deux DD. Do&eurs. 

Le D eft numéral , & vaut 500, & 
anciennement , avec un tiret deffus , il 
valoit $000. 

DAB 


DABLE , adj. d'une term. Facile, 
faifable, aifé à faire, poffible. Lat. 
Factu affequibilis, e. 

DACA , vu. defect. Que folo tiene 
efla fegunda perfóna de imperativo de 
' aétiva. Lo mifino que Dé acá , à Dame 


CYM . 


chaud , ou de cardon. Lat. Cyma, tir. 

* CYMACIO , fm. Terme d'Ar- 
chite&ure. Cymaife, c'eft la monlure 
fupérieure du chapiteau d'une colom- 
ne. Lat. Ium , 1i. 

* CYMBALARIA , f. m. Plante 
qui croit fur les vieux murs, & fur 
les mazures. Lat. Plante genus. 

* CYMBALILLO , f. m. Cymbale, 
clochette , fonnette. Lat. Tintinnabs- 


4$. 

* CYMBALO , f. m. Cymbale , in- 
ftrument à cordes de laiton, plus petit 
que l'Epinette.L. Fidiculare organum,i. 

* CYNOCEPHALO, /. 5». Cyno- 
céphale. Animal dont on raconte beau- 
coup de fables. Il naît dans la partie 
Occidentale de la Lybie. Lat. Cyso- 
cepbalus , i. 

* CYNOMORION , f. #5. Le méme 

ue Orobanca. Voyez ce mot. 

* CYNOSURA , /. f. Cynofure. 
Etoile extrémement brillante dans 
la conftellation de la petite Ourfe. 
C'eft ce qu'on appelle l'Etoile Polaire. 


Lat. Cymofura , e. 
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acá. Donne ici”, donne moi ici. On 
fe fert dece mottoutes les fois qu'on 
eft obligé de demander quelque chofe. 
Lat. Cedo, da mibi. 

** DACA ACA. Barbarifme fort ufi- 
té parmi lesgens qui ne fe piquent 
pas de bien parler, à caufe que le mot 
Aca eft contenu dans celui de Daca, 

** En daca las pajas. Cette expref- 
fion marque la facilité avec laquelle 
on peut faire une chofe. Très aifé- 
ment, trés facilement. 

* Refr. Daca el Gallo, toma el 
Gallo , quedan las plumas en la mano. 
On gáte les chofes lorfqu'on en ufe 
trop fouvent. 

* DACIO, /. m. Dace, tribut, 
gabelle ou impót qu'on met fur une 
chofe. Lat. Tributum, i. Veétigal, alis. 

* DACION, /. »». T. de Pratique 
fort ancien, Tradition, mife en pof- 
feffion d'une chofe. Lat. Z'raditio,onis. 

* DACTYLO , fm. Da&yle, pied 
de vers Grec ou Latin compofe de trois 
fyllabes , dont la premiére eft longue, 
les deux derniéres breves.L. Dactylus,i. 

* DADA, /. f. T. peu ufité. Jouif- 
fance , proprieté de la chofe donnée. 
Lat. Polfeffo , onis. 

DADIVA, /. f. Don, préfent. Lat. 


Donum, i. 


CYP 


CYPRES , /. ». Cypres. Arbre 
fort haut qui finit en pointe comme 
une pyramide. Il conferve en tont 
tems ia verdure; fon bois eft incor- 
ruptible, & répand une odeur fort 
agréable. Lat. Cuprefus, i. 

CYPRESAL, /. »;. Lieu planté de 
dno Lat. Cupreffis confitum folum,i. 
, CYSNE ,. m. Cygne, oifean aqua- 
tique dont le plumage eft d'une blan- 
cheur éclatante. Il a la chair noire, 
le bec jaune, le col long, les pieds 
noirs & armés de nageoires. Lat. Cyc- 
sus, 1. Olor, oris. 

CYSNE. Cygne. Une des vingt- 
deux  conftellations 1e nomme 
Septentrionales, laquelle eft co 
fée de foixante étoiles connues , fui- 
vant le P. Zaragoza. Lat. Cycnws. 

CvsNE. Cygne. On appelle ainfi 
au figuré un Poëte. Lat. Poeta, e. 

CYSNE. Cygne. On donne ce nom 
à tout ce qui eft blanc : ainfi l'on dit, 
ss Caballo cyfme, un cheval blanc. 
Lat. Casdidus, a, um. 
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Una dadiva. Un don, un préfent. 
* Refr. Dadivas quebrantan peñas. 
Rien ne réfifte aux préfens. 
DADIVADO, DA, adj. m. ES f. 
T. peu ufité. Voyez Cobecbado. — 
* DADIVOSAMENTE , odo. Li- 
béralement , d'une façon génereufe , 
largement , magnifiquement. Lat. Zi- 


beraliter. 

* DADIVOSIDAD, J. f. T. peu 
ufité. Libéralité, largeffe, généroli- 
té, magnificence. Lat. Ziberalta:. 

DADIVOSO, SA, adj. m. ES f. 
Genereux , eufe, libéral, le, enclin, 
inte à donner. Lat. Liberalis. Mw 


nificus, a , um. 

Es dadivofo , es dadivofa. Il ell 
libéral, elle eft libérale. 

DADO, fm. Dé, dé à jouer. Lat. 
Tejfara, e. 

* Danos. Dés de fer. On appelle 
ainfi de petits morceaux de fer quar- 
rés dont on charge le canon avec des 
petites balles, lorfqu'on veut tirer à 
cartouche fur l'ennemi. Lat. Taxills; 
ferreus. 

Dado falfo. Dé pipé , plombé. Lat. 
dlea adulterata. 

- À una vuelta de dado. En un tout 
de dé. Expreflion comparative qui 
marque le rifque que court un fuc- 

: cis 
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ets qui dépend du caprice de la for- 
tune. Lat. Penes fortunam. 

* Conforme diere el dado. Selon 
que le dé tournera. Phrafe familiére 
pour exprimer qu'il ne faut jamais 
prendre un parti avec précipitation , 
& fans en examiner les fuites. Lat. 
Spectato aleæ fortifque eventu. 

. ** Correr el dado. Tourner à bien, 
réuffir. Lat. Alea fortem favere. 

** Ecbar dado falfo. Tromper. 

Eflá como un dado. Comparailon 
dont on fe fert pour marquer qu'u- 
ne chofe eft égale, lifle, & fans au- 
cune inégalité. 

* Refr. Lo mejor de los dadas es 
wo jugarlos. Le plus súr de tous les dés 
ef celui qu'on ne joue point. 

DADOR, 2a, /. m. ES f. Don- 
neur, eufe, qui donne. Lat. Dona- 
Bor, oris. 

* DADOR. Celui qui donne libera- 
lement. Ce mot employé fans reftric- 
tion, & fans fpéciber ce qu'on don- 
ne, fignifie Dieu. Lat. Deus , 3. 


* DADOR. Tireur, terme de com- 


mergant. Le tireur d'une lettre de 
change eft celui qui donne une let- 
tre de change, portant ordre à fon 
correfpondant de payer une certaine 
fomme. Lat. Spon/or numarius. 

DAGA, /. f. Dague, efpéce de poi- 
gnard. Lat. Sica, «. 

DaGa. Les briquetiers appellent 
ainfi le lit , ou la rangée horizontale de 
briques qu'ils mettent au four pour 
les faire cuire. Lat. Zaterum ordo, 
inis. 

* DAGON , /.m. augm. de Daga. 
Grande dague. Lat. Sica grandior. 

* DAIFA. /. f. Hóteífe , amie que 
Yon régale & à laquelle on fait des 
politeffes. C'eft un terme Arabe , qui 
"n'eft point ufité dans ce fens en Ef- 
pagnol. Lat. Hofpita, e. 

* DaIPA. Signifie aufli une concu- 
bine. Lat. Concubina, a, 

DALA,/.f. Terme de marine. Da- 
le, canal de la pompe d'un navire par 
où l'eau s'écoule. Lat. Canalis , is. 

* DALLADOR, /. f. Faucheur , 
journalier qui fauche. L. Mejor, oris. 

* DALLE, J. m. Faulx, inftru- 
ment à couper l'herbe des prés, les 
avoines &c. Lat. Fulx, cis. 

DALMATICA, f. f. Dalmatique , 
vêtement Eccléliaftique que portent 
les diacres. Lat. Dalmatica , æ. 

DAMA, J: f. Dame, femme qui 
fe fait remarquer par {a beauté & par 
fon ajuftement. Lat. Mulier fpeciofu 
C7 elegans. 

Dama. Dame, femme de qualité. 
Lat. Domina ¿lluftris, 

. DAMA. Dame, on appelle ainfi à 

la Cour & chez les grands Seigneurs, 

une femme qui ne s'occupe d'aucune 

œuvre fervile , & dont l'unique em- 

ploi eft de tenir compagnie à fa mai- 

trefle. Lat. Regine vel alicujus illuftris 
Lom. L, 


DAM 
matrona Affecla honoraria. 

Dama. Se prend aufli pour fa mai- 
treffe de quelqu'un. Lat. Amafa, e. 

DaMa. Signifie aufi Concubine. 
Lat. Concubina, e. 

Dama. Dame, la feconde piéce du 
jeu des échecs -& des cartes. Lat. 
Rexina in fcruporum ludo. 

Dama. Se prend auffi pour une 
femme publique. Lat. Meretrix, cis. 

* Dama. Daim, efpéce de béte 
fauve qui reffemble à la chévre par 
la figure & par le poil. Lat. Dama, e. 

** Dama cortefana. Courtifane,.fem- 
me de joie. Lat. Scortum, i. 

* Ecbar damas y galánes. Tirer au 
fort le dernier foir de l'année, pour 
voir qui fervira dans le cours de l'an- 
née fuivante la maitreíTe qui lui eft 
échué en partage, que le galant ap- 
pelle à caufe de cela Mi año, mi 


fuerte. 


Es mui Dama. Elle fait bien la Da- 
me, en parlant d'une femme qui affecte 
des airs de hauteur , & qui cft diffi- 
cile à contenter. Lat. Mulier mimis 
molliter , ES dijplicenter fe gerens. 

Juego de Damas. Jeu de Dames. 
Lat. Struporum ludus, i. 

Soplar la dama. Souffler une dame, 
terme du jeu dont on vient de parler. 

Soplar la dama..Souffler la dame. 
Signifie au figuré fe marieravec une 
fille qui étoit promife à un autre. . 

* Refr. En dama de tus parientes à 
tu balfa para mientes. La confiance 
qu'on a en fes parens eft fouvent fu- 
nefte. Le mot Dasna eít pris ici pour 
confiance. 

DAMASCENA. Voyez Amacéna. 

DAMASCO, f. m. Damas, étoffe 
de foye. Lat. Damufcenum fericum, i. 

Damasco. C'eft auffi une forte 
d'abricot qui quitte aifément le noyau, 
& qui a un gout excellent. 

Un beftido de damafco. Une robe de 
damas. 

- Una faya de damafco. Une jupe de 


damas. | 

DAMASQUINO, NA, adj. m. ES 
f. Qui eft de Damas. On appelle cou- 
teaux de Damas,fabres de Damas, cer- 
tains couteaux & certains fabres d'une 
trempe & d'une figure particuliére 
qu'on fabrique dans cette ville. Lat. 
Damafcenus , a, um. 

* DAMAZA, J.f. aug. de Dama. 
On appelle ainfi une belle femme 
grande € puiflante. Lat. Mulier lec- 
tifima, ac forme clegantis. — 

DAMERIA , /. f. Mignardife , dé- 
licateífe, facons mignardes & affec- 
tées, minauderie , contorfion , gcftc , 
dédain. Lat. Mollities, es. Delitatuim 
faflidium y ii. - 

* DAMERIA. Se prend dans un 
fens plus étendu pour fcrupule, at- 
tention lips , fauffe délicatefTe. 
Lat. Morofior Jfcrupulus , i. 

* DAMISELA, /: f. Jeune fille 


- 
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éveillée & jolie, qui affe&e des airs 
de dame. Ce mot fignifie auffi une 
courtifane. Lat. Elegans puella, e. 

* DAMNACION , /. f. Damnation, 
châtiment des damnés. Lat. Damna- 
Ho , onis. 

DAMNIFICAR, c. a. Nuire, pré- 
judicier, endommager, caufer du dom- 
mage à quelqu'un, foit en fes biens, 
foit en fon honneur , ou en telle autre 
chofe que ce puifle être. Lat. No- 
cere. Damnum afferre. 

DAMNIFICADO , DA, f. p. du 
v. Damnificar. Endommagé , ée. Lat. 
Damno affecfus , a, um. 

* DANCHADO, DA, adj. m. £7 f- 
T. de Blafon. Danché, ée, fe ditdu 
chef, de la face ou de la bande , dont 
les bords forment comme des dents de 
fcie. Voyez Dentado. Lat. Denticula- 
tus, a, um. 

* DANTA, /. fF. Dante, animal 
des Indes, qui ne différe du veau 
qu'en ce qu'il n'a point de cornes. Lat. 
Indici animalis genus. 

* DANTELADO, pa, adj. m. €S 
f. T. de Blafon. Dentelé, ée, fe dit 
des piéces qui ont des dents comme 
une Ície , mais beaucoup plus petites 
que celles des piéces danchées. L. Den- 
ticulatus, a, um. 

DANZA, /. f. Danfe grave & fé. 
rieufe, comme le menuet. Lat. Salta. 
tio , onis. Aldréte met ce mot au nom- 
bre de ceux que nous avons requs des 
Goths, qui difoient dans leur langue 
Dantza. 

* Danza. Danfe, fe prend aufli 
pour un nombre de danfeurs qui s'af- 
lemblent ordinairement au nombre de 
huit, & qui font accompagnés d'un 
tambourin, d'uneguitarre, ou de tel 
autre inftrument. Lat. Chorea, æ. 

Danza de efpadas. Danfe avec des 
épées nues á la main, dans laquelle 
on frappe les épées l'une contre l'au- 
tre au fon des inftrumens, à l'imita- 
tion de celle que les anciens appel- 
loient Pyrrique. Lat. Pyrricha, e. 

Danza de efpadas. Querelle dans la- 
queis on tire l'épée, plutót par fan- 

ronnade, que par envie de fe battre. 
Lat. Enfibus comusiJa pugna, e. 

* Danza Fablada. Danfe parlante, 
c'eft celle dans laquelle les danfeurs 
font habillés rélativement à l'hiftoire 
qu'ils repréfentent. Lat. Pyrricba Jak 
tatio, ois. 

Andar d entrar en danza. Entrer en 
danfe , fe méler dans une affaire, y 
prendre part. Lat. ls eadem re verfarz, 

** Buena va la danza. Se dit en ftile 
familier d'une chofe qui nous paroit 
mal concertée. Lat. Bené fcilicet res 
procedit. 

Meter en la danza. Méler quelqu'un 
dans une affaire. Lat. Ejufdem Jufpi- 
cionis reum aliquem Facere. 

** Por dende va la danza ? Demande 
par laquel!: sn marque le déc qu'on a 
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de fçavoir le train d'une affaire dans 
laqueHeil y a plufieurs perfonnes in- 
téreflées. Lat. Quo res €Ÿ negotia ver- 


Punt. 


DANZADOR , /. 5. Danfeur, ce- 


Jui qui danfe. Lat. Saltator, oris. 


DANZANTE, TA ,/.m. €9 f. Dan- 


feur , danfeufe aux Procellfions. L. 
Saltator , oris. Saltatrix , icis. 

* DANZANTE. Sobriquet qu'on 
donne à un étourdi qui fe méle de 
tout. Lat. Homo levis judicii. 

Habla danzante. 
me qui a la voix tremblotante, « 
entrecoupée. Lat. Vox tremula. 


DANZAR , v. s. Danfer, mouvoir 


le corps en cadence avec gravité & me- 
fure. Lat. Saltare. 
Por mas que dance. J'ai beau danfer. 


* DANZAR. Danfer, fe dit d'une 


chofe qui fe remue, qui s'agite , bouil- 
lir, bouillonner, fauter. Lat. Buik- 
re. Ebullire. 

Sacar à danzar. Convier, prendre 
pour danfer, aupropre, & au figuré, 
engager quelqu'un à s'intéreffer dans 
une affaire, à prendre la defenfe d'un 
autre. Lat. Ad faltationem provocare. 
Socium aliquem nd'cifcere. 

* DANZARIN, /. m. Danfeur , 
bon danfeur. Lat. Saltator , oris. 

* DAÑADOR, /. m. Nuifible, qui 
eaufe du dommage , dommageable , 
préjudiciable, malfaifant. Lat. JVo- 
cuus. Noxtus, a, um. 

DAÑAR, v. a. Nuire, être nuifi- 
ble, endommager, porter préjudice. 
faire du tort, du mal, & aufli of- 
fenfer , bleffer , infulter, détruire 
les biens, la réputation. Lat. Nocere. 
Obeffe. Officere. Ledere. 

DAÑADO, DA, f. f. du v. Dañar 
dans fes acceptions. Endommagé, ée. 
Lat. Lefus. Damno affecfus , a, um. 

* Dañapos. T. anc. On appelle 
ainfi les damnés. Lat. Reprobi , orum. 

* DAÑINO, NA, adj. m. EY f. Nui- 
fible, préjudiciable, fe dit des ani- 
maux qui détruifent le bétail & les 
fruits dela terre, par exemple, des 
loups , des fangliers &c. Lat. Nocuses. 
Noxius, a, um. 

DAÑO, /:5. Dommage, perte, pré- 
judice que l'on fouffre. Lat. Damnum,i. 

Dar 0 tomar dinero a daño. Donner 
ou prendre de l'argent à intérét, Lat. 
Fenerari. 

Pena de daño. Peine du Dam. Les 
Saints Péres appellent ainfi la peine 
des damnés. Lat. Pea damni, 

DANOSAMENTE , adv. D'une 
maniére nuifible, dommageable , def- 
avantageufement. Lat. Damnof?. 

DANOSISSIMO , Ma, adj. m. £9 
f. Superl. de Dañofo. Très préjudicia- 
ble, trés dommageable, très nuifible, 
tres pernicieux, eufe. Lat. Pernicio- 
inus, a, um. 

DAÑOSO, sa, adj. m. £d f. Dom- 
mageable , nuifible, pernicieux, eufe. 





Se dit d'un hom. 


* 


DAR 


Lat. Damnofus, a, um. 

DAR, v. a, Donner, faire don, ou 
préfent. Lat. Dare. . 

Das. Donner, heurter, frapper, 
toucher , battre. Lat. Percutere. Ferire. 

DAR. Ordonner, appliquer. Lat. 
Abibere. 

Dar. Donner, accorder, oétroyer, 
conférer, charger, honorer d'un em- 
ploi, d'une dignité. Lat. Conferre. 

Dar. Signifie auffi donner à gar- 
der, ou faire accroire , avancer une 
fauffeté. Lat. Faétum dare. 

DAR. Accorder, o&royer , conve- 
nir, donner fon confentement, con- 
defcendre à une propofition. Lat. Cou- 
cedere, 

Dar. Confeffer volontairement une 
chofe , l'avbuer, la donner pour faite. 
Lat. Facfum putare. 

Dar. Donner à quelqu'un octafion 
de parler, & de dire ce qu'il penfe. 
Lat. Dare. Oferre. 

Dar. Se déterminer , fe réfoudre, 
s'opiniátrer à faire, ou à ne pas faire 
une chofe. Lat. Animum obfirmare. 

Ex. Did en que bavia de bacer eflo. 
i E détermina , il s'opiniátra à faire 
cela. 

DAR. Signifie auffi, Baigner, mouil- 
ler, arrofer , oindre , frotter quelque 
chofe avec de l'eau, ou quelque au- 
tre liqueur. Lat. Oblinere. 

Ex. Mientras les daba con el agua. 
Pendant qu'il jettoit de l'eau deflus. 

Dar. Commettre , prépofer, donner 
pour chef, établir, gner, mar- 
quer, prefcrire , conftituer. Lat. Pre- 
ficere. Conflituere, 

Dar. Se prend auffi quelquefois 
pour facrifier , immoler. Lat. Z»:mo- 
lare. Facere. 

Dar. Equivaut aufli à traiter, te- 
nir, regarder, reputer. 

Ex. Dar por libre , por efclavo , por 
traidor. Tenir quelqu'un pour li- 
bre, pour efclave, pour traitre. 

Dar. Donner, fe joint auffi fon- 
vent à differentes particules , qui mar- 
quent la maniére dont on donne. 

Ex. Dar de balle. Donner gratis. 

Dar de préfente. Donner fur le 
champ. 

Dar à cenfo. Donner à cens. 

Dar. On joint auffi ce mot avec la 
particule 4, qui régit l'infinitif d'un 
autre verbe, & qui marque le com- 
mencement de l'a&ion du verbe qui 
fuit, & une efpéce de durée. 

Ex. Dar à reir, Donner à rire. Dár 
à llorar , Donner à pleurer. 

Dar. Se joint aufli avec la prépo- 
fition De & avec l'infinitif d'un autre 
verbe, & alors il fiznifie fournir les 
chofes dont on a befoin. 

Ex. Dar de veftir , Donner de quoi 
s'habiller. Dar de comer, donner à 
manger. 

Da&. On joint auf ce Verbe avec 
difirens Accufatifs , avec lefquels il 


DAR 
équivaut au verbe de la méme fignis 
fication que les accufatifs régiffent. 

Ex. Dar bendicion , bénir. Dar con. 
Jejo, confeiller. Der bateria , battre. 

Dar. fe joint auffi aux accufatifs 
qui marquent une paffion, & alors 

fignifie caufer , occafionner. 

Ex. Dar pena. Caufer de la peine. 
Dar contento, trifteza, Caufer de la 
Joie, de la trifteffe. 

DARSE, vu. r. Se rendre à la vo- 
lonté, ou au fentiment d'un antre, 
donner les mains , fe foumettre. Lat. 
Dederefe. 

DARSE. S'adonner à quelque cho- 
fe, par exemple, à la vertu, au vice 
&c. Lat. indulgere. 

DArsE. Croitre, produire, étre 
abondant , croitre en abondance. Lat. 
Crefcere. 

** Dame y Darete. Cette exprefhon 
marque la furenr & la rage d'un hom- 
me qui s'expofe au danger d'étre 
blelfé , pour avoir le plaifir de bleffer 
fon adverfaire. 

Dar abaxo. Tomber , choir , fe pré- 
cipiter, ou laiffer tomber quelque cho- 
fe. Lat. Precipitem ferri. 

Dar abrazos. Embraffer, en figne 
d'amitié. Lat. Amplecíi. 

Dar à credito. Préter , fier, donnet 
à crédit, faire crédit. Lat. Credere. 
Dare mutuo. 

Dar à entender. Donner à entendre, 
faire entendre, infinuer. Lat. 7sf- 
nuare. Fulano no quifo decir eflo, pero 
le dió à entender. Un tel nc voulut 
pas dire cela, mais il le donna à en- 
tendre. 

Dar à entender. Convaincre, per- 
fuader. Lat. Convincere. 

Dar à entender. Convaincre quel- 
qu'un. 

Quien da preflo da dos vezes. Qut 
donne promptement, donne double- 
ment. 

Por mas que de. J'ai beau donner. 

Por mas que ufled de. Vous avez 
beau donner. 

Por mas que dà. Yl a beau donner. 

Dar agua manos. Voyez Agua. 

Dar á la banda. Voyez Barda. 

Dar à la plaza, à la iglefía , al cam- 
po. Aller , marcher, aboutir, me- 
net, conduire à. Exprefhons méta- 
porque: qui fignifient qu'une per- 

onne va dans un endroit, ou qu'u- 
ne rue ou un chemin aboutit à un 
autre. Lat. Aliqud dacere. | 

Ex. Pedro va à dar à cafa de fu 
hermano. Pierre va à la maifon de fon 

' frére. 

La calle del amor de Dios où à 
dar à la de Atocha. La rue del'a- 
mour de Dieu aboutit à celle de l'A- 
tocha. 

Dar alas. Voyez Ale. 

Dar à la eftampa, Imprimer un ou- 
vrage, le mettre fous preífe. Lat. 
Typis committere. 

Dar 


> 





DAR 


Dar à la mano. Mettre en main f 


une chofe, la donner de main en main. 
Terme ufité parmi les maçons, aux- 
quels les manœuvres apportent les 
matériaux dont ils ont befoin, pour 
qu'ils ne foient pas obligés d'inter- 
rompre leur travail. Lat. Za manus 
dare. 

Dar Albricias. Voyez Albricias. 

Dar Alcance. Voyez Alcance. 

Dar Aldabazos. Voyez Aldabazo. 

Dar al Diablo. Donner au Diable, 
expreffion qui marque le mépris qu'on 
a pour quelqu'un. 

Dar algo. Donner du poifon à quel- 
qu'un. 

Dar algo bueno, dar lo que no ten- 
go, dar un brazo. Expreflions exa- 
gératives qui équivalent à celle-ci, 
Dar un dedo. 

Dar alma. Donner l'ame à quelque 
chofe, l'animer , lui donner de la vi- 
vacité , de la grace. Lat. Perficere. 

Dar abnobada. Donner un carreau, 
fe dit loríque la Reine regoit la pre- 
miére vifite d'une dame, € lui fait 
donner un carreau pour s'affeoir , par 
où elle acquiert le méme titre que les 
Grands d'Efpagne. Lat. Principi femi- 
tie jus fedendi concedere. 

Dar al trafte. Terme de marine, 
Echoüer fur un banc de fable, fur 
un rocher , périr , faire naufrage. Lat. 
Allidi. 

Dar al trafte. Au figuré, Ruiner une 
chofe, l'abandonner ou la perdre. Lat. 
Rem aliquam evertere. 

Dar al través. Le méme que Dar al 
trajte. 

Dar à luz. Accoucher , enfanter, 
mettre un enfant au monde. Lat. Zr 
lucem | edere. 

Dar à luz. Signifie auffi mettre un 
ouvrage au jour, le publier. Lat. Z5 
lucem publicam edere. 

Dar affalto. Donner l'affaut , mon- 
ter à l'affaut, tant au propre qu'au 
figuré. Lat. Oppugnare. 

Dar ajfunto. Donner un fujet, une 
matiére de difcourir , de converfer , 
de difputer. Lat. Dicendi materiam fub- 
minifirare. 

Dar audiencia. Donner audienee. 
lat. Admittere. 
© Dar barato , à dar de barato. Voyez 
Barato. + 

Dar barreno. Voyez Barrenar. 

Dar barreno. En terme de Marine, 
trouer, percer un vaiffeau , pour qu'il 
coule à fond. Lat. Subiergere. 

Dar barro à la mano. Donner du 
mortier de la main à la main , com- 
me font les manœuvres ; & au figuré, 
donner occalion à quelqu'un de mur- 
murer , ou de fe mettre en colére , en 
lui en fourniffant les motifs. Lat. Co- 
piam fubminiftrare. 

Dar barruntos. Donner des foupcons, 
ou dc fortes indices d'une chofe. Lat. 


Éx/picionem injicere, 


rd 


DAR 


Dar baya. Donner une bale, rail- 
ler quelqu'un, fe moquer de lui. Lat. 
Aliquem ludere. 

Dar bordos. Voyez Bordo, 

Dar brega. Voyez Brega. 

Dar buena o mala vejez. Caufer du 
plaifir ou du chagrin à fes parens dans 
leur vieilleffe. Lat. Solasio vel mole/tzá 
in fenectute afficere. | 

Dar buena o mala vida. Procurer 
une vie agréable ou fácheufe à quel- 
qu'un. ] 

Dar buenas palabras. Donner de bon- 
nes paroles , confoler quelqu'un, lui 
infpirer de la confiance. Lat. Verón 
dare. ; 

Dar calda, Au propre, faire rougir 
le fer, &aufiguré, encourager quel- 
qu'un À entrer dans une entreprife, lui 
donner de la chaleur, de l'émulation. 
Lat. Excitare. In re. Accendere. 

Dar calle, au propre, c'eft faire 
place; mais on fe fert communément 
de cette façon de parler pour marquer 
lecourage, la hardieffe avec laquelle 
un homme fe fait jour à travers l'enne- 
mi, ne laiffant échaper que ceux qu'il 
lui plait. Lat. ditum patefacere. 

Dar calor. Voyez Calor. 

Dar campanada. V. Campanada. 

Dar cantonada. Voyez Cantonada. 

Dar capote. Voyez Capote. 

Dar carena. Voyez Carena. 

Dar carrete. Voyez Carrete. 

Dar carta de pago. Donner quit- 
tance d'une fomme reçue par devant 
Notaire. Lat. Accepte pecunie fyn- 
grapbam fcribere. 

Dar carta de pago , figurément, c'eft 
chaffer , fe défaire d'une perfonne 
ennuyeufe qu'on ne veut plus voir. 
Lat. Aliquem à fe abjicere. 

Dar caza. Voyez Caza. 

** Dar codillo, en terme du jeu de 
l'nombre, Faire codille, c'eft gagner 
la poule. Lat. Colluforem vincere. 

Dar color. Colorer une a&ion de 

uelque prétexte apparent, l'excu- 
er. Lat. Honeflo nomine pretexcre. 

Dar con alguna perfona em tierra. 
Jetter , renverfer quelqu'un par terre, 
la vaincre, l'abattre. Lat. Solo ali- 

uem affigere. Et métaph. ne pouvoir 


'"fupporter le poids d'une affaire, d'un 


emploi qu'on a. ^ 

Dar con la del Martes. Se moquer 
de quelqu'un, lui reprocher fes dé- 
fauts en face. Lat. Exprobrare alicui. 

Dar con la entretenida. Entrete- 
nir, leurrer, amufer quelqu'un avec 
de belles paroles, pout le mieux 
tromper, donner de l'eau bénite de 
Cour. Lat. Lactare. 

Dar con la Peronia. Expreffion bar- 
bare dont le peuple fe fert pour dire 
qu'un Prédicateur a été fort long 
dans fon fermon. Elle fait allufion 
au tour qu'on joua à un Prédicateur 
à qui l'on chanta la Préface de la 
Meíle pour l'interrompre avec ces 
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mots, Per omnia fecula Jeculorum 
Lat. Dicentem interpellare. 

Dar con la puerta en los ojos. Fer 
mer la porte au nez de quelqu'un. L. 
Aditum negare. 

Dar confgo en el fuelo. Se laiffer 
choir par terre. L, Concidere. Collabi. 

** Dar contra una efquina. Se catfer 
le nez contre la muraille, expreffion 
dont on fe fert pour marquer l'aveu- 
glement où la colére a mis un hom- 
me. Lat. Caput parieti impingere. 

Dar con uno. Rencontrer un homme 
qu'on cherche. Lat. Zn aliquem tan 
dem incidere. 

Dar corcobos. Faire des courbettes, 
en parlant d'un cheval. Lat. Sub/ub- 
tim gradi. | 

Dar cortinazo. Faire un affront à 
quelqu'un, fe dit par allufion à la 
coutume qu'ont les Efpagnoles de 
fermer les rideaux de leurs carrof- 
fes ou de leurs fenêtres , lorfqu'cl- 
les ne veulent pas voir un homme 
qui leur déplait. 

Dar coz. Ruer, en parlant d'un 
cheval. Lat. Calcitrare. 

Dar coz. Reculet , fe dit d'un fufil, 
Lat. Retrogradi. 

Dar coz. Se dit d'un homme qui 
dégénére , & qui abandonne la vertu 
pour fe jetter dans le vice; dégéne- 
rer, de reconnoiflant devenir irn- 
grat, traitre. Lat. Calcitrare. 

Dar credito. Donner crédit , ajou- 
ter foi à quelqu'un. Lat. Credere. 

Dar credito. Accréditer , mettre une 
chofe, ou une perfonne en crédit. 
Lat. Auttoritatem | couciliave . 

Dar cuenta. Voyez Cuenta. 

Dar cuerda. Voyez Cuerda. 

Dar cuerpo. Donner du corps à un 
liquide, en y incorporant quelque 
chofe qui l'épaiffiffe. Lat. Denfare. 

Dar cuerpo, au figuré, exagerer 
une chofe ,la faire paroitre plus con- 
fidérable qu'elle n'eft. Lat. Exagerare. 

** Dar cuerpo, en terme de Peinture, 
faire fortir les figures d'un tableau 
par le moyen des ombres. Lat. Piétu- 
re imaginem additione pigmentorum 
exprimere. 

** Dar culpa. Accufer quelqu'un , lui 
imputer une faute. Lat. Culpam in 
aliquem conferre. 

Dar de Baxa. Voyez Baxa. 

Dar de codo. Voyez Codo. 

Dar de cogote. ‘Tomber à la ren- 
verfe, fur le dos. Lat. Promum labi. 

Dar de cogote , au figuré , Se perdre 
en attaquant témerairement un hom- 
me plus fort que foi. Lat. Deficere. .A 

Dar de comer al Diablo. Donner à 
manger au Diable, c'eft faire quelque 
chofe qui donne prife au Démon lur 
nous. Lat. Lucrum Diabolo parare. 

Dar del pan y del palo. Donner du 
pain & du bâton, méler à propos la 
douceur avec la rudefle. Lat. Munc 
blandiàs, nunc feverizs agere cum aliquo. 
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Dar de mano. Rejetter quelque cho- 
fe avec la main, c'eft-à-dire , faire 
figne avec la main qu'on rejette par 
mépris ce qu'on nous préfente, ou 
qu'on ne veut pas voir une perfonne 
qui fe préfente, ou qu'on veut nous 
préfenter. Lat. Abnuere. 

** Dar de mate, de azul, de colorado , 
&c. T. de Peinture. C'eft peindre une 
planche, une toile en blanc, en bleu 
Ke. Lat. Tabulam pigmentis oblinere. 

Dar dentera. Voyez Dentera. 

Dar de ojos. Echouer dans une af- 
faire aprés avoir bien pris toutes fes 
mefures. L. Z» oculos pronum corrurte. 

Dar de pié. Donner du pied à quel- 
qu'un, le congédier. Lat. Pede abji- 
cere. 

Dar de f. S'étendre, s'allonger, 
en parlant d'une piéce de toile, de cuir. 
Lat. Laxari. Produci. Laxiorem fieri. 

Dar de fi. Rapporter beaucoup de 
profit. Lat. Abundè Juppeditare. 

** Dar dia y hora. Donner rendez- 
vous à quelqu'un à un jour € à une 
heure marquée. Lat. Diem ES boram 
prefiere. 

D. diente con diente. Battre des 
dents, trembloter de froid, ou de peur. 
Lat. Stridere dentibus. 

** Dar Dios gracia para bacer alguna 
cofa. Obtenir de Dieu les talens necef- 
faires pour réuffir dans une chofe. 

Dar dos con que beba, Frapper quel- 
qu'un de maniere qu'il le fente,fans ce- 

endant qu'il y ait effufion de fang. 
at. Zéfus alicui impingere. 

** Dar el aire. Voyez Aire. 

Dar el alma, Voyez Alma. 

Dar el cuidado. Charger quelqu'un 
d'une chofe , la lui recommander. 
Lat. Curam alicui committere. 

Dar cl lugar. Ceder fa place à quel- 
qu'un. Lat. Loco cedere. 

Dar el nombre. T. de Guerre. Signi- 
fic la méme chofe que Dar el Santo. 

Dar el pefune, Faire un compliment 
de condoléance à quelqu'un. Lat. Con- 
dolere. alicui. 

Dur el pie, y tomarfe la mano. Don- 
ner le pied, & fe prendre la main. 
Expreffion proverbiale qui contient 
une cenfure contre ceux qui abufent 
des libertés qu'on leur donne, pour 
manquer de refpect à leurs fupérieurs. 
Lat. Nimià familiaritate audaciam ali- 
cui facerc. 

Dar el reloz. Le méme que Dar la 
bora. 

Dar el Santo. T. de Guerre. C'eft 
donner le nom de Saint, qui doit 
fervir de mot du guetaux fentinelles 
pendant la nuit. Lat. Z'ejfuram mili- 
darem proferre. 

Dar el f. Donner le oui, c'eft don- 
ner fa parole au fujet d'une chofe 
qu'on défire de nous; fpécialement, 
c'eft donner la parole de mariage, cc 
que nous appellons accorder. Lat. Pro- 

wsitéere. Spondere. 
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Dar el ultisno vale. Prendre congé 
de quelqu'un, lui dire le dernier adicn, 
expirer, mourir. Lat. Ultimum vale 
alicui dicere. Extreinum balitum ef- 
flare. ° 

Dar el voto, o fu voto. Donner fa 
voix à quelqu'un pour le faire élire. 
Lat. Suffragium ferre pro aliquo. 

Dar en baxo. T. de Mufique. Def- 
cendre à l'octave d'un ton. Lat. Gra- 
viorem fonum edere. 

Dar en blando. Se dit d'un homme 
qui ecoute les mauvais propos d'un au- 
tre fanss'émouvoir. La métaphore eft 
prife de ce qui arrive aux balles & 
aux boulets, qui perdent leur force 
en donnant contre quelque chole dc 
mol, comme contre un fac de laine. 
Lat. Patienter injuriam ferre. 

** Dar en caperuza. V. Caperuza. 

Dar en cara. Voyez Cara. 

Dar en comiendas. Recommander une 
affaire à quelqu'un. Lat. Rem alicui 
committere. 

Dar en comiendas. Signifie aufli fai- 
re faire des complimens à quelqu'un, 
l'affurer de fon fouvenir. Lat. Salutem 
alicui dicere , mittere. 

Dar en el blanco. Voyez Blanco. 

Dar en el cbifle. Voyez Cbifle. 

Dar en el punto. Donner dans le 
blanc, penétrer la penfée de quel- 
qu'un, ou le fens d'une chofe. Lat. 
Kem acu tangere. 

Dar en la flor. Tomber dans le vice. 
Lat. Zn mores pravos degenerarc. 

Dar en la nuca. Fraper la nuque, 
pénétrer l'intention de quelqu'un , 
bonne ou mauvaife. 

Dur en las mataduras. Piquer quel- 
qu'un dans un endroit fenlible. Lat. 
"Ulcus tangere. ; 

Dar en lo vivo. Le méme que Dar 
en las mataduras. : 

Dar en voflro. Jetter au vifage, 
dire au nez d'une perlonne des cho- 
fes défagréables, caufer du dégout, du 
chagrin. Lat. Stomachum facere. 

Dar entrada. Donner à quelqu'un 
entrée chez foi , ou lui accorder fon 
eftime & fon amitié. L. Aditum facere. 

Dar en un baxio. Echouer fur un 
écueil , en parlant d'un vaiffeau, € 
au figuré, fe jetter inconfiderément 
dans une entreprife qui caufe nótre 
perte. Lat. Allidi. Impingere. 

Dar en vacio, Porter un conp inuti- 
lement. L. Fruftra ES in vacuum iclum 
impingere. 

Dur en vacio. Au figuré. Dire à 
quelqu'un une parole offenfante , à la- 
quelle il,ne daigne pas répondre. Lat. 
Vires in ventum effundere. 

Dar en vago. Trébuther, broncher, 
faire un faux pas , tomber dans un 
trou. Lat. Zn inane conari , inniti. Et 
métaph. Echouer dans une entreprife. 
Lat. Frufirari. 

Dar efpacio. Le méme 
tiempo. 
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Dar efperanza. Flater quelqu'ug 
d'efpérance. Lat. $pem alicui injicere. 

Dar ejpiritu. Donner de l'ame, de 
la vigueur à une chofe. 

Dar eflado. Donner un état à quel- 
qu'un. Lat. Collocere. 

Dar eflampida. Voyez Dár sm ef- 
tallido, : 
Dar exemplo. Servir d'exemple à 
quelqu'un, Pinviter à nous imiter. 
Lat. Exemplum prabere. 

Dar exercicios. Exercer quelqu'un 
dans les chofes auxquelles il s'adon- 
ne. Lat. Edocere. Inftruere. 

Dur. expediente. Expédicr une affai- 
re, la conclure, la finir. Lat. Expe- 
dire negotia. 

Dar fama. Mettre quelqu'un en ré- 
putation, lui donner du crédit. Lat. 
Aliquem celebrare. 

Dar favor. Favorifer 
protéger. Lat. Facere. 

Der. fudor, à fianza. En terme de 
Pratique . donner caution , cautionner 
pour quelqu'un , lui fervir de caution. 
Lat. Spondere pro aliquo. 

Dar fi. Achever, finir, terminer. 
Lat. Ad finem ufque aliquid. perducere. 

Dar fondo. Voyez Fondo. 

Dar forma. Former, difpofer , or- 
donner une chofe, donner la forme 
& la maniére de la faire. Lat. ls 
formam aliquid redigere. 

Dar fruto. Porter du fruit , en par- 
lant de la terre, des arbres & des 
plantes. Lat. Fruélum ferre. 

Dar fuego. Faire feu, tirer. Lat. 
Sclopetum explodere. 

Dar fuerzas. Ranimer quelqu'un, 
lui donner des forces. Lat. Pim, 
robur , animos alicui incejJere. 

Dar gana. Exciter l'envie, donner 
de l'émulation. Lat. Defideriwm aut 
Îtudium accendere. 

Dar garrote. Biller , ferrer avec un 
garrot, garroter. Lat. Fufle atque fu- 
nibus vehementer ftringere. 

Dar garrote.  Etrangler quelqu'un 
au moyen d'un anneau qui lui ferre 
le cou. C'eft le chatiment qu'on in- 
fige en Efpagne aux gens de condi- 
tion qui ont mérité la mort. Lat. 
Gulam aut fauces frangere. 

Dar gatazo. Jouer un tour à quel- 
qu'un , le tromper, fe moquer de lui, 
en faire fa dupe, après en avoir re- 
qu du bien. Lat. Fucum facere alicui. 

Dar gloria. Glorifier, louer. Lat. 
Gloria aliquem afficere. 

Dar golpe. Frapper , étonner , faire 
impreffion fur l'efprit. Lat. 4éfum 
impingere. Intelleélum rapere. 

Dar golpes de pechos. Se frapper la 
poitrine en figne de douleur & de 
repentir. Lat. Pecíus /tbi percutere. 

Dar gracias. Remercier, rendre gra- 
ces. Lat. Gratias agere. 

Dar grima. Effrayer , épouvanter, 
faire peur. Lat. Terrere. 

Dar guerra. Guerroyer, faire la 

guerre. 


quelqu'un , le 
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guerre. Lat. Beliuw alicui inftxr£; 


Dur guerra , au figuré ,.Combattre, 
mortifier, faire de la peine. Lat..Mo- 
deftia afficere. . 

p bigas. Faire la figue à quel- 
qu'un, le méprifer, le montrer au 
doigt. 

Dar higa la efcopeta. Faire faux feu, 


' en parlant d'un fufil , rater. Lat. Fal- 


lere in difplofione. 

Dar indicios. Donner des foupgons. 
Lat. Sujpicionem ingerere. 

Dar la bandera. Voyez Bandera. 

Dar la capa. Voyez Capa. 

Dar lado. Favoriler quelqu'un, l'ap- 
puyer. Lat. Juvarc. 

Dar la enborabuena. Féliciter quel- 
qu'un fur la réuffite d'une affaire. Lat. 
Gratulari. 

** Dar la efcaru. T. de Chirurgie. Se 
dit d'une playe dont la croutefe dé- 
tache. Lat. Cru/lam emittere ulcus. 

Dar la bora. Sonner l'heure, en par- 
Jant d'une horloge. Lat. Horam fonitu 
indicare. 

Dar la mono. Donner la main, af- 
fifter un homme qui cít dans le be- 
foin , l'aider, le fecourir. Lat. Ma- 
sum adjutricem porrigerc. 

Dar la muerte. Donner la mort à 
quelqu'un, letuer. Lat. Aecare. Oc- 
cidere. 

Dar la obediencia. Rendre homma- 
ge & obéiffance à quelqu'un. Lat. Ove- 
dire. Obfequi. 

Dar lu paz. T. d'Eglife. Donner la 
paix; donner la paténe à baifer à ceux 
qui vont à l'offrande. Lat. Riu Eccle- 
iaflico pacem dare. 

Dar la paz. Donner la paix , met- 
tre fin à laguerre, pacifier des Puif- 
fances belligérantes. Lat. Pacem ponci. 


Dar la piel. Expreflion vulgaire. 
Donner la peau, c'eft donner tout ce 
qu'on a, mourir. Lat. Pelle atque vi- 
$4 exui. 

Dar la razen. Donner raifon à quel- 
qu'un. Lat. Rationem reddere. 

' Dar largas. Différer une affaire , la 
icu en longueur. Lat. Moras tra- 
ere. 

Dar las efpaldas. Tourner le dos, 
fuir. Lat. Tergadare, | 

Dar las Pafcuas. Souhaiter les bon- 
nes fetes, s'entend de celles de Noel, 
de Pâques, &c. Lat. Diem feflum 

fauflum precari. 

Dar la ultima mano. Mettre la der- 
niére main à un ouvrage, le finir. 
Lat. Munum ultimam imponere. | 

Dar la vida. Mourir , s'offrir à la 
mort. Vitam profundere. 

Dar la vida. Signifie encore ani- 
mer, fortifier, vivifier. Lat. Anima- 
re. Vivificare. 

Dur la vida. Rendre la vie, fecou- 
tir quelqu'un qui eft en grande nécef- 
fité, lui donner la vie par le fecours 
qu'on lui procure. L. Zuimatm reddere. 
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. Dar la vida de balde. Accorder gene: 

reulement la vieà un homme à qui on 
pouvoit l'oter. Lat. Vitam alicui in- 
dulgere. | 

Dar la vuelta. Retourner, revenir. 

Dar leccion. Donner leçon à un dif- 
ciple, lui prefcrire ce qu'il doit faire. 
Lat. Penfum difcipulis preefcribere , ex- 
plicare. 

Dar leccion. Réciter fa leçon. Lat. 
Penfuin magiflro memoriter reciture. 

Dar ley o leyes. Donngr des loix, 
impofer des loix. Lat. Legos ferre, præ- 
fcribere. 

Dar licencia. Permettre, donner 
permiflion. Z'eniam dare. 

Der licencia. Eft une expreffion de 
politeffe dont on fe fert en parlant 
à des perfonnes qui font au deffus de 
nous. ; 

Ex. Si V. md. me dá licencia. Si 
votre grace me le permet. 

Dar limofna. Donner l'aumóne. L. 
Eleemofynam | largiri. 

Dar los brazos. Vovez Brazo. 

Dar los dias. Faire compliment à 
quelqu'un le jour de fa fete. Lat. 
Fauflum diem natalem alicui upprecari. 

Dar los ojos de la cara por alguna cofa. 
Expreffion dont on fe ert pour exa 
gerer le cas qu'on fait d'une chofe, 
en difant qu'on donneroit fes yeux 
pour elle. 

Dar lugar. Se ferrer, fe preffer 
pour faire place à un autre. Lat. Lo- 
cum dare. 

Dar lugar, fignifie auffi donner le 
tems néceffaire pour faire une chofe. 
Lat. Tempus opportunum alicui pre- 
bere. . 

Dar lugar. Permettre. Lat. Locum 
dare. | 

Dar lumbre. Jetter des étincelles, 
en parlant d'un.caillou qu'on frappe 
avec un briquet. Lat. Jiicem emit- 
tere ignem. i 

Dar lumbre. Figurément , employer 
la rufe pour réuflir dans fes deffeins. 

Dar luz. Eclairer , répandre de la 
lumiére. Lat. Lucem emittere. 

Dar luz, figurément, Donner de 
la lamiére , éclairer une perfonne fur 
yn fait, lui ouvrir l'efprit. Lat. Men- 
tew illuftrare. 

Dar madugron. Sc lever de grand 
matin. Lat. Prima luce Jurgere. 

Dar mala efpina. Donner une mé- 
chante épine, c'eft-à-dire, des mau- 
vais momens , du mauvais tems , pi- 
quer quelqu'un, le foupçonner de 
quelque chofe, l'engager à dire la 
vérité, en le pointillant, en le pi- 
quant , l'interrogeant, le menagant , 
lui faifant peur. Lat. Megotiun fa- 
cefere ulicus. 

Dar mal rato, Caufer du chagrin à 
quelqu'un, lui "faire paffer de mau- 
vais momens. Lat. 11.1 /04 afficere. 

Dar muno. Donner la main, c'eft 
confentir à tout ce qu'une perlonne 
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fait peur nous, lui permettre d'agi 
comme bon lui femble. Lat. Potella-. 
tex facere alicui. : 

Dar mano y palabra. Expreffion qui 
marque . la folidité d'une promeffe 
qu'on fait 4 quelqu'un. Lat. Manu 
alicujus apprebenfa fidem dare. 

Dar mate. Terme du jeu des échecs. 
Donner à quelqu'un échec & mat. 
Lat. Regem interclufum capere. 

** Dar matraca, Se moquer de quel- 
qu'un d'une maniére offenfante. Lat. 
Aliquem f[cominatibus molc/tiiss urgere. 

Dur mejilla, en terme de Collége, 
reprendre quelqu'un publiquement. 
Lat. Aliquem coram objurgare. 

Dar mejilla , en terme de Cour, 
donner à un domeftique une certaine 
fomme par jour pour fa nourriture. 

- Dar modo. Donner les moyens d'ob- 
tenir une chofe. Lat. jam ES ratio. 
nem preefcriberc. 

Dar muerte, en terme de filon, 
efcroquer l'argent de quelqu'un au 
jeu. Lat. Lwforiá fraude argento ali. 
quem jpoliare. - 

Dar mueflra. Donner l'échantillon 
d'une chofe pour qu'on puiffe juger 
de fa qualité. Lat. Tele, aut mercis 
fpeccimen prebere. 

Dar mueftra. Paffer en revue. 

Dar mueftras, fignifie auffi donner 
des marques de ce qui fe paffe en nous, 
manifefter ce qu'on fent dans l'ame. 

Dar mueftras. Se faire connoitre par 
fes actions. ] 

Dar iufica. Donner un concert, 
une férenade à une perfonne qu'on 
aime. Lat. Mufico concentu alicui ad- 
blandiri. 

Dar nombre. Donner un nom à une 
chofe, furnommer quelqu'un. Lat. 
Nomen imponere. 

Dar nombre, fignifie auffi louer 
l'aétion de quelqu'un, l'applaudir , 
en faire l'éloge. Lat. Magnum nomen 
alicui comparare. . 

Dar nuevas à noticias. Dire des 
nouyelles de ce qui fe paífe, ou de 
ce qui s'elt paffé. Lat. Murtium ali- 
cui afferre; ' 

Dar ocafon, Donner occafion. Lat. 
Anfam prabére. 

Dar .oidos. Préter l'oreille à ce 
qu'on dit. Exe. Aures prebere. 
. Dar olor. Sentir Lat. Bend 
olere. ] 

Dar olor. Donner bon exemple. L. 
Redolere virtutem, 

Dar orden. Voyez Mandar. 

Dar orden. 'Ordonner , comman- 
der, donner ordre. Lat. Jubere. Im- 
perare. : 

Dar ordenes. ‘Conferer les Ordres 
facres. Lat. Sacros Ordine) conferre. 

Dar orejas. Le méme que Dar oidos. 

Dar 0 topar en dura. Trouver de 
l'oppofition, de la refiftance dans la 
pourfuite d'une affaire. Lat. Operam 


perdere. 
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Dar palabra. Promettre , donner 
parole. 


Dar pan de perro. Maltraiter quel- | 


qu'un. Lat. Mal? babere. 

** Dar pan y callejuela. V. Callejuela. 

Dur papilla. Tromper quelqu'un 
par de faufles apparences. Lat. Os 
alicui oblinere. 

Dar para peras. Le méme que Dar 
con que bebas. 

Dar parecer. Dire fon avis. Lat. 
Proferre fententiam. 

Dar parte. Faire part à quelqu'un 
de ce qu'on a. Lat. Partirs. Dividere. 
f» Dar paz. Donner un baifer à quel. 
qu'un en figne d'amitié. Lat. Zn fignum 
amicitie ofculum alicui dart. 

Dar perro. 'T romper quelqu'un.Lat. 

, Decipere. 
- Dar picon. Exciter quelqu'un à fai- 
te une chofe. Lat. Stimulare. 

Dar pie. Procurer à quelqu'un Poc- 
cafion de parler ou d'agir. Lat. An- 
Jam prebere. — 

Dar pique. Détruire une chofe avec 
violence, la ruiner entiérement. Lat. 
Deftruere. Evertere. 

. Dar pique. T. du jeu de piquet. 
Faire pic. 

Dar pliego. Terme affe&é aux” con- 
trats que l’on fait avec le Roi & dont 
on fe {ert dans le confeil des finances. 
Prefenter un placet, un mémoire au 
Roi, ou à fon Confeil de finances , 
áu fujet d'une ferme qu'on veut af 
fermer, Lat. Supplicem libellum de vec- 
tigalium conduéfione offerre. 

Dar por el pie. Ruiner une chofe'de 
Fond en comble. Lat. Furditus evertere. 

Dar por efcrito. Donner par écrit. 
Lat. Scripto legendum aliquid tradere. 
^ Dar pofo. Donner du repos à quel- 
qu'un. Lat. Quieti alicujus confulere. 

Dar pofle. Retenir longtems quel. 
qu'un debout. - 

Dar puerta. * Confentir à S dk 
€hofe, permettre qu'on la faffe. Lat. 
Confenfum prebere. ' | 

Dar puerta y filla. Faire les hon- 
neurs de chez foi. Lat. Venienti pri- 
snum locum cedere. 


Dar punto. T. d'Univerfité. Ceft | p 
donner congéaux écoliers aprés qu'ils- 


ont achevé leur cours ,,ehttct-ea Va- 
«ance. Lat. Feri pedire. — 0c 

Dar puntos. T. d'Univerfité. C'ef 
indiqtiet ta i uh ou de fujet fur le- 
quel on doit difputer. Lat. Thema pro 
concione explicandsin forte alicui pre- 
fcribere. 

** Dar puntos. T. de Chirurgie. C'eft 
coudre les lévres d'une playe, pout 
qu'elle fe ferme plus vite. Lat. ul 
nus farcire, o 
. Dar puntos en la boca. Se taire, gar- 
der le filence. Lat. Os tenere. 

Dar quartel. T. de Guerre. Donner 
quartier, laifferla vie à ceux qu'ona 
vaincus. Lat. Parcere. 


No dar quartel, Ne vouloir point 


1 
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fe préter à aucun accomntodement. 

Lat. Nibil de jure fno remittere. 

Dar quejas. Se plaindre d'une injuf- 
tice, ou d'une violence qu'on nous 
fait, & en demander railon à ceux 
qui font en droit d'y apporter reméde. 
Lat. Queri. 

Dar querella. T.de Pratique. Former 
une plainte, préfenter requéte au Ju- 
ge, pour lui demander fatisfaction 
d'un tort ou d'une injure que quel- 
qu'un nous a faite. Lat. Zitem ali. 
cui intendere. 

"^ Dar que van dando. Se donner 
fucceffivement un coup les uns aux au- 
tres, en commengant par le premier 
qui l'a reçu. Zrudere oportet | nam 
trudimur. 

** Dar quince y falta, Accorder à 
quelqu'un des avantages . confidéra- 
bles pour l'exécution d'une entreprife. 

Dar razon. Rendre compte quel- 
qu'un de ce qu'on a fait. Lat. Certio- 
vem facere. 

Dar recado. Fournir à un homme 
tous les fecours dont jl a befoin pour 
exécuter une chofe. Lat. Meceffaria 
Jubminiftrare. 

Dar recados. Faire faire des com- 
plimens à quelqu'un. Lat. Salutem 
alicui nomine fuo mittere. 

Dar remedio. Fournir un moyen 
pour terminer un différend. Lat. Re- 
medium adbibere. 

Dar ripio à la mano. Phrafe métaph. 
Fournir à quelqu'un occafion de par- 
ler. Lat. Cepiam alicui qui ad manum 
offerre. 

Dar rifa. Fairc rire quelqu'un, don- 
ner á rire. Lat. Rifum movere. 

Dar falida. Trouver un expédient 
pour terminer une affaire difficile € 
embronillée. Lat. Viam aut rationem 
rei conficiendo prebere. 

- "Darfe à entender. Imaginer, foup- 
conner quelque chofe. 

Darfe à la mala trampa. Ufer des 
moyens les plus illicites pour fe tirer 
d'embarras. Lat. Haflam abjicere. 

Darfe à la vela. Terme de Marine. 
Mettre à la voile. Lat. Soluere à 
ortu. 

Darfe al Diablo. Se' donner au Dia- 
ble, tempeter, s'emporter, faire l'en- 
ragé. Lat. Male fibi ¡pj precari. | 

Dur/e à merced. Se livrer à la dif- 
crétion du vainqueur, Lat. Viétori fe 
permittere. 

Darfe à partido. Se rendre à l'en- 
nemi à des conditions honorables. 
Lat. Pactionibus fe dedere. 

Darfe à partido, aufiguré, Aban- 
donner fon opinion, fon fentiment. 
Lat. Alicui cedere. 

Darfé à perros. Entrer en fureur, 
s'abandonner prefque au défefpoir.Lat. 
Frendere. 

Darfe de las baflas: Combattre , en 
venir aux mains. Lat. Cominus, Ed con- 
Junéiione baflarum pugnare. 
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Darfe de las bajtas Difputer fur quela 
que matiere. 
Darfe las manos, Se toucher la maim 


en ligne d'amitié. Lat. Manus stud 


amicéque conferere. 

Darfe las manos. S'entraider, [e fé. 
courir mutuellement. Lat. Janum 
adjutricem fibi mutuó porrigere. 

Darfe maña. S'intriguer , fe donner 
du mouvement pour réuflir. Lat. Stre« 
nu) fe gerere. 

Dar fentencia. Juger une caufe. Lat, 
Ferre fententiam, — 

Dar fezal. Donner des arrhes. Lat. 
Arrbam dare. 

Dar fenalo feñales. Manifefter par 
des actes extérieurs ce qui fe pafle au 
dedans de nous. Lat. Occulti indicium 
preferre. 

Dar jeñas. Donner des preuves de 
ce qu'on avance. Lat. Rem argumentis 
consprobare. 

Darfe por buenos. Se réconcilier. Lat. 
In gratiam mutuo redire. | 

Darfe por vencido. Se confeffer vaina 
cu. Lat. Dare manus. 

Darfe una calda. Se donner de la cha. 
leur, pour dire, felivrer au plaifie 
avec excés. Lat. Genio indulgere. 

Darfe una panzada. Se gorger d'un 
mets. Lat. Cibis fe ingurgitare. 

Darfe una vuelta. Se paffer foi-mé- 
me en revue, examiner fa confcience. 
Lat. Vitia propria fcrutari. 

** Darfe un bartazgo. Manger juf- 
ques à n'en pouvoir plus. 

Dar fobrefaitos. S'etfrayer au point 
que le cœur palpite. Lat. Subitis ira 
ruptionibus percuti. | 

Dar Jobre uto. Se jetter fur quel. 
qu'un , l'attaquer avec furie. Lat. 
Aliqugn aggredi. 

Dar foga , au figuré, Irriter quel. 
qu'un, en lui remettant devant les 
yeux des chofes auxquelles il ne pent 
remédier. Lat. Scommatibus ES cavil- 
lis aliquem profcindere. 

Dar fu efpiritu. Rendre fon ame 
au Créateur. Lat. Spiritum emittere. 

Dar Ju merecido. Chátier quelqu'un 
comme il le mérite. Lat. Debitas pe- 
nas alicui infügere. 

Dar Ju recado. Bitonner quelqu'un. 
Lat. Fufle plecfere. 

** Dar tantos pies à una fabrice. 
Donner tant de pieds à un bâti 
ment. - 

Dar termino. Donner du tems , du 
délai pour agir. Lat. Diem dare. 

Dar teflimonio , en ter. de Pratique, 
c'eft conftater la validité d'un aéte. 
Lat. Zidem facere. 

. Dar tiempo al tiempo. Attendre l'oc- 
cafion, la conjoncture favorable. L. 
Aucupari occafionem. 

Dar tinta , 0 no dar tinta, Marquer, 
ou ne pas marquer, en parlant d'une 
plume. L. Pensam atrumentum emita 
tere, vel non emittere. 

** Dar tintas , à dar de tintas, en 

terme 
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terme de'peinture à la détrempe, 
Donner des teintes, peindre l'efpace 

dont on a marqué les contours. Lat. 

Icbnograpbians pigmentis defcribere. 

Dar titulo. Donner un furnom ho- 
norable à quelqu'un. Lat. Honorarium 
momen , vel cognomen alicui tribuere. 

Dar tormento. Donner la queítion 
à un criminel. Lat. Zorquere. 

Dar tormento. Tourmenter quel- 
qu'un, l'aiger. l 

Dar trajpies. Broncher. Lat. Vacil- 
lare. pedibus. 

Dar tras uno. Pourfuivre quelqu'un, 
courir aprés lui. Lat. Aliquem infe- 
qui. 
** Dar tratamiento. Traiter un hom- 
me felon fon rang. Lat. Quempiam 
Jponorificà babere. 

Dar trazas. Dreífer un plan. 

Dar treguas. Phrafe métaph. Don- 
ner du relâche. Lat. Znducias pacifci. 

Dar tributo. Payer tribut, & au É- 
guré, Se foumettre, s'humilier , fe 
confefler vaincu. Lat. Primas alicui 
cedere. 

Dar una bofetada. Voyez Bofetada. 

Dar una carda. Voyez Carda. 

** Dar una dedada de miel. Séduire 
quelqu'un par des louanges, le faire 
donner dans le piége. Lat. Os alicui 
Jublinere. * i 

Dar una felpa. Exptefhon figurée, 
ÆEtriller, frapper, fouetter, battre 
quelqu'un d'effet, ou.avecla langue, 
lui difant cn face fes vérités. Lat. Ce- 
dere iclibus , tundere. 

Dar una fraterna. Donner une cor- 
xection fraternelle. Lat. Objsrgare. 

** Dar una mano. En terme de pein- 
ture, donner une couche à une planche 
ou une toile. Lat. Pigmentum tabule 
inducere. 

Dar una mano. Au figuré , Repren- 
dre , corriger , chátier durement. Lat. 
Hominem acriter objurgare. 

Dar una ojeada. Jetter nn coup 
d'eil fur une chofe , l'examiner en 
paffant. Lat. Oculis aliquid curfim 
duftrare. 

Dar una paliza. Donner des coups 
de bâton. Lat. Fufle aliquem verberare. 

Dar una puntada. Toucher un fv- 
jet en palífant. Lat. Sunsnis tautum 
labris quidois tangere. 

Dar una rabieta. Se mettre en colé- 
re, en parlant d'un enfant. Lat. Fer- 
eentiori fubitoque ire motu tangere. 

Dur una reja. En terme de labou- 
teur, donner une façon à un champ. 
Lat. Z'erram vomere procindere. 

Dar una fuba. Frapper quelqu'un, 
le reprendre , s'oppofer à ce qu'il veut 
fairc. 

Dar una fofrenada. Au litteral, Ti- 
rer la bride à un cheval pour l'arré- 
ter, & au figuré, refréner le tem- 
pérament de quelqu'un. Lat. Refre- 
nare aliquem. 

Dar una fotana, Donner des coupé 
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de bâton ou ¡de fouet à quelqu'un 
Lat. Aliquem flagellare. 

Dar una tarafcada. Mordre en ou- 
vrant beaucoup la bouche. Lat. Mor- 
Juin alicui infigere. 

** Dar una tarafcada , en ftyle fami- 
lier, dire à quelqu'un fes vérités en 
face. Lat. Diclersis infequi. . 

Dar una tragantona. 'T romper quel- 
qu'un , lui fairecroire une fotile, fans 
lui donner le tems de reconnoitre la 
vérité, donner une bourde à quel- 
qu'un, lui en faire accroire. Lat. Per- 
bis deludere. 

Dar una tunda. Rouer quelqu'un de 
coups. Lat. Fuflibus tundere. 

Dar una vifla, Jetter la vue fur 


quelque chofe, donner un coup d'œil | fr 


en palífant. Lat. Oculos conjicere. 

Dar una vuelta. Fouetter quelqu'un 
d'importance. Lat. Longiori verbera- 
Lione aliquem cedere. 

Dar unà vuelta. Changer de moeurs. 
Lat. Mores mutare. 

Dar uma zambullida. S'enfoncer 
dans l'eau pour quelques inftans & 
reparoitre bientót aprés. Lat. Mergi. 

Dar un batacazo. 'lomber tout de 
fon long par terre, & au figuré, per- 
dre fon pofte, fon emploi. 

Dar un bocado. Voyez Bocado. 

Dar un como. Voyez Como. 

Dur «n corte. Au propre, conper, 
& au figuré, trouver un moyen où 
un expédient pour terminer une af- 
faire. 

Dar un credito. Donner une lettre 
de crédit. 

Dor un dedo de la mano. Voyez 
Dedo. 

Dar un eflallido. Bruire avec éclat , 
& d'une manière à caufer de l'effroi , 
caufer du bruit , du fcandale. 

Dar un impetu. Bouillonner, fer. 
menter tout à coup, en parlant du 
fang. Lat. Subito motu percelli. 

Dar un muerto. Ruiner un homme, 
lui gagner tout fon argent au jeu. 
Lat. Aleatoria fraude pecunià aliquem 
emungere. 

Dar un nudo. Noüer. Lat. Nodo ali- 
quid nectere. 

Dar un sudo. Au figuré, Arrêter 
une chofe, ne pas vouloir la conclu- 
re. Lat. Defiftere. 

** Dar un pan como unas nueces. Re- 
prendre quelqu'un avec aigreur, le 
chátier € le Esppet: L. Mal aliquet 
multare. 

Dar un paffo. Signifie au figuré, 
Avancer une affaire. Lat. Res, aut 
negotia prouchere. 

Dar un rafpadillo. En terme de mer, 
ôter à un vaifleau la mouile € Vor- 
dure qui s'y eft attachee. Lat. Ma- 
vem radere, detergere. 

Dar un rebato. Attaquer à l'im- 
provifte. Lat. Subito irrumpere. 

Dur un falto. Au figuré , voler , dé- 
rober. 
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- ** Dar un fantiago.Fondre avec impé- 
tuofité fur l'ennemi. Cette expreffion 
eft prife de la coutume qu'avoient au- 
trefois les Efpagnols, d'invoquer St. 
Jaques leur patron au moment qu'ils 
engageoient une action. Lat. Zrruptio- 
nen in bofles facere. 

Dar un fantiago. Signifie auffi jouer 
un tour à quelqu'un dans le tems qu'il 
s'y attendoit le moins. Lat. Aliquem 
gravi moleflià intercipere. 

Dar un fofion. Reprendre quelqu'un 
avec aigreur , € le congédier avec mé- 
pris. Lat. Duriús excipere. 

** Dar un foplamocos. Donner un fouf- 
Bet à quelqu'un qui l'oblige à fe mou- 
cher: Lat. Alapá aliquem leviter per- - 
ingere. 

** Dar un tantarantan. Donner des 
coups de báton à quelqu'un. 

Dar un tapaboca. Démentir par fa 
bonne conduite le mal qu'on dit de 
nous,fermer la bouche à la médifance. 
Lat. Os alicui precludere. 

Dar un tiento. Manger ou boireen 
pallant & à la háte & fans beaucoup 
d'apprét. Lat. E/cam aut vinum non 
nibil avidius delibare. 

Dar un tiento. Faire une tentative, 
une épreuve. Lat. Rem aut negotiune 
teptare. 

Dar un tiento à la efpada. Dégager 
fon épée du fourreau, pour pouvoir 
s'en lervir dans l'occafion. Lat. Es- 
Jem tentare. 

Dar s» xabon. Faire à quelqu'ug 
une forte reprimande, lui laver la 
tete. Lat. Acris objurgare. 

Dar un zarpazo. Tomber avec bruit 
& fracas. | | 

** Dar util , à dar de util. Rapporter 
du profit. Lat. Proventum ferre. 

Dar vado. Faciliter l'iffue d'une af. 
faire. Lat. Rem aut negotia expedire. 

Dar ventaja. Faire un avantage à 
celui avec lequel on joue. Lat. Pri- 
mas concedere. : 

Dar ventaja, Signifie ap figuré , 
donner del'avance à quelqu'un. 

** Dar oentanazo. Fermer la fenêtre 
au nez de quelqu'un. Lat. Feneffram 
alicui ad defpectum claudere. 

Dar vez. Faire pafler chacun à fon 
tour. Lat. Vicem alteri tribuere. 

Dar vifos. Reffembler, avoir quel- 
que reffemblance. Lat. Speciem alte- 
rius praferre. 

** Dar «ifla. Rendre la vué. Lat. 
Fifum alicui reddere. 

Dar vifla. Signifie auffi ,' découvrir 
une chofe, commencer à l'apperce- 
voir. Lat. Confpicere. 

Dar voces. Elever la voix, crier, 
ou appeller quelqu'un, crier contre 
lui. Lat. Vociferari. Aliquem inclamare. 

Dar voces. Signifie encore manifef- 
ter au déhors ce qu'on fent en foi-mé- 
me. Lat, Perjonare. 

** Dar voto, Dire ce qu'on penfe. 
Lat, Judicium ferre. 5 

ur. 
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Dar ouelcot. Culbuter, fe renver- 
fer, verfer, en parlant d'un caroffe. 

Dar vueltas. Tourner comme une 
roue. Lat. Circumagi. 

Dar vuelta el vino. S'aigrir , en par- 
Jant du vin. Lat. Zn vappam vinum 
abire. 

Dar xaque. Donner échec. Lat. Re- 
gem trudere. 


Dar y tomar. Difputer avec quel. 


qu'un pour le convaincre. Lat. Alter. 
' cationibus cum aliquo agere. 

Dar y tomar. Signifie auffi, s'opi- 
niàtrer dans fon fentiment, ne vou- 
loir point céder. Lat. Sententie fue 
pertinaciter adberere. 

"* Dares y tomares. Difpute, alterca- 
tion. Lat. Altercationes. 

Dar zaputetas. Frapper de la femel- 
le contre terre, fauter, cabrioler, en 
ligne de joye. Lat. Saltare. 

Dar zelos. Caufer de la jaloufie. 

.Lat. Invidiam vel zelotypiam alteri 
concitare. 

Dios te dé buena ventúra. Dieu vous 
donne un bon fuccés. Lat. 4d/it tibi 
Deus. 

"* Mala pafcua te dé Dios. Dieu veuil- 
le que tu échoues. Lat. Mall tibi ver- 
tant Pafcbales ferie. 

** No darfe manos à tina cofa. Avoir 

' beaucoup à faire, n'avoir pas aflez 

" de fes deux mains. Lat. Utramque 

' manum fatis non effe operariis. | 
. No poder dár un pallo.. Ne pouvoir 

- faire un pas, étre extrémement foi- 
ble. Lat. Znce[fum ferre non poffe. 

No fe dán palos de balde. On ne 

" fait rien fans peine. Lat. Nibil fine 
labore comparatur. — 

No fe me dá nada. Peu m'importe, 
j: m'en foucie fort peu. 

No te dé cuidado. Sorte de menace 
qu'on fait aux enfans. Lat. Cave fa- 
cias , penas dabis. 

Quitar à sus Santo para dár à otro. 
Découvrir St. Pierre, pour couvrir 
St. Paul. Lat. Rem ab aliquo auferre , 
ut tribuatur alteri. 

* Refr. Da, ten, y baras bien. Il 
faut tenir le milieu entre la pródi- 
galité & Vavarice. Lat. Nec fordid? , 

' nec prodigè te gefferis. 

* Refr. Al loco, y al aire darle calle. 
Il faut éviter de fe compromettre avec 
un plus puiffant que nous. 

* Refr. Donde las dán jas toman. 

- Celui qui fait du mal, en reçoit à 
fon tour. Lat. Dedi malum , ES accepi. 

* Refr. Mas vale un toma, que 

' dos te daré. Il vaut mieux un tien 
que deux tu auras. 

* Refr. Hai diférencia en lo vano 
darle de codo , à darle de la "mano. Il 
y a beaucoup de différence entre l'a- 
mour & le mépris. 

DANTE , part. acf. du verbe Dar 
dans fes acceptions. Donnant , te. 
Lat. Dans. : 

. DADO, DA , f. f. du verbe Dar 


— 


DAT 


dans fes dcceptions. Donné , ée. Lat. 


Datus: , a, um. 


DARDO , fm. Dard , arme qu'on 
lance avec la main. Lat. Ztíum. Spi- 


culum , i. 


DATA , /. f. Date, quantiéme d'u- 


ne lettre, d'un ace &c. Lat. Ad/cri- 
pta litteris dies, el. 


DATA. En fait de compte, dépen- 


fe. Lat Expenfí ratio, onis. 

DATA, Se prend auffi pour qua- 
lité On employe ordinairement ce 
mot dans cette phrafe, Æffar una cofa 
de mala data. Etre de mauvaife qua- 
lité. Lat. Conditio , onis. 

DATARIA , /. f. Daterie , office du 
Dataire à Rome. Lat. Tribunal Pon- 
tificiis refcriptis expediendis. 

DATARIO , fm. Dataire , officier 
de la Cour de Rome, qui préfide à 
la Daterie. Lat. Pontificiorum refcri- 
ptorum. adfcriptor diarius. 

DATIL , J.m. Datte, fruit du pal- 
mier. Lat. Dacíylus , i. 

DaTir. Sorte de fruit femblable 
à la datte, qui croit fur la cóte dc 
Génes. 

DATILADO, DA, adj. m. € f. 
Qui reffemble à la datte , op qui en 
a la couleur. Lat. Spadicus, a, um. 

* DATILILEO, /. m. dim. de Da- 
til. Petite datte. Lat. Daétylus exiguus. 

DATIVO , f. m. Terme de Gram- 
maire. Datif , troifiéme cas de la 
déclinaifon des noms. Lat. Dativus, i. 

* DAUCO, /. m. Carotte, plante 
qui reffemble au panis. 

* DAZA, f. f- Le grand 
fainfoin. Lat. Herba medica. 

DAZA. On appelle ainfi à Valence 
le panis, forte de graine femblable 
au millet. Lat. Panicum, i. 


DE 


DE. Ces deux lettres ont en Ca- 
ftillan le méme fon que le D fen!. 

DE. Prépolition, qui étant mife 
au devant d'un nom, d'un verbe , ou 
d'un adverbe, exprime une chofe dif- 
tinéte de celle que marque fon {im- 
ple : comme Pendencia, Poner , Fuc- 
ra : Dependencia , Deponer , Defuera. 

DE, eft aufli une prépofition qui 
marque le génitif : comme la Ley de 
Dios, cafa de Pedro, La loi de Dieu, 
la maifon de Pierre. 

DE, marque aufli l'Ablatif: com, 
me Vengo de Flandes, Je viens de 
Flandre. ; 

DE, marque auffi la matiére dont 
une chofe eft faite, comme, el vafo de 
plata, un vafe d'argent: la copa de 
oro, une vonpe d'or. 

DE, équivaut aufli à Por : comme 
De miedo , par crainte. 

De, fe prend auffi pour Cox: 
comme De ¿intento lo hizo, Il le fit 
avec intention, A deffein. 

Dg, a quelquefois la méme bgnifi- 


trefle, 


DEA 
cation que l'adverbe defde: comme 
P'amos de Madrid à Toledo, Allons de- 
puis Madrid à Toléde. 

DE, régit auffi l'infinitif : comme 
Hora es de caminar , Il eft tems de 
marcher. 

DE , fe.joint auffi aux adverbes de 
tems : comme, De madurgada, de grand 
matin: De día , de jour. 

DE. On met fouvent cette prépofi- 
tion entre deux mots, pour donner 
plus de force à l'expreffion. 

Ex. La picara de la efclava fe fale 
con quanto quiere. La friponne d'efcla- 
ve fait tout ce qu'elle veut. 

DE , marque aufli une conféquence : 
comme , De aqui fe infiere , on conclud 
de là: De efto fe fiue , il fuit de là. 

* DEA, /. f. Voy. Diofa. On n'em- 
ploye ce mot que dans la Poëfie. 

DEAN, /: m. Doyen, dignité Ec- 
cléfiaftique. Lat. Decanus , i. 

DEANATO, /. im. Doyenné, di- 
gnité de Doyen dans une Eglife. Lat. 
Decanatus , ús. 

DEANAZGO, /: m. Le méme que 
Deanáto. 

DE BALDE. Voyez Balde. 

* Refr. Lo ruin y malo de balde es 
caro. Ce qui eft mauvais eft toüjours 
cher, le donna-t-on pour rien. 

DEBATE ,/. 5. Débat , différend, 
conteftation. Lat. Contentio, omis. 

DEBATIR, v. a. Débattre , difpu- 
ter, contefter. Lat. Contendere. Al. 
tercari. | 
DEBATIR. Signifie auffi fe battre 
à l'occafion de quelque chofe. Lat. 4r- 
mis decertare. 

DEBATIDO, DA, f. p. du verbe 
Debatir dans fes acceptions. Débattu , 
tue. Lat. Dif/ceptatus , a, um. 

DEBAXO, adv. delieu, Sous, deb- 
fous, par deflous. Lat. Sub. Subter. 
Infrà. 

DEBAXO. Marque aufh qu'une pet- 
fonne eft fonmife à une autre, ou 
qu'elle eft fous fa protection. 

Ex. Pedro firve debaxo de [a mano, 
e dr , 0 conducta de Juan. Pierre 
eft {ous la conduite, fous la difcipline 


.de Jean. 


Debaxo de muno. Sous main , en 
cachette. Lat. Clóm. 

** Debaxo los rayos del Sol. Les Aftro- 
logues difent qu'une Planéte eft fous 
les rayons du Sole, lorfqu'elle n'en 
e(t éloignée que de dix-fept degrés. 

Por debaxo de cuerda. V. Cuerda, 

Por debáxo de la pierna. Par deflons 
la jambe. Expreflion adverbiale dont 
en'fe fert pour marquer qu'on fait 
une chofe aifément & fans peine. 
Lat. Facillimé. 

Debaxo de juramento. Sous le fceau 
du ferment. 

Debaxo de la copa del Cielo. Dans 
tout l'Univers. 

Por debaxo. Par deffous. 

Debaxo de nofotros. Sous nous. 











. DEB 

TDebaxo dejmi. Sous moi. . 

* Debaxo de ufted. Sous vous. 

. Debaxo de el. Sous lui. i 

'* Refr. Debaxo de mala capa fuele 
aver buen bebedor; 0 debaxo del buen 
Jayo tflà el hombre malo. L'habit ne 
fait pas le moine. Ces Proverbes en- 
féignent que les ‘apparences font fou- 
vent trompeules. ; 

'* DEBELACION,, 'f. f. Ruine , 
défaite totale d'un corps de troupes , 
d'une armée , deftru&ion d'une place, 
d'une Province ou d'un Royaume par 
la force des atmes. Lat. Debellatio , 


enit. 

.* DEBELAR, o. a. Vaincre, dé- 
tfuire, ruinet, faccager, afliéger, 
conquérir, prendre, s'emparer d'une 
place, d'une Provinte, ou d'un Ro- 
yaume par la voye des armes. Lat. 
Debellare. 

DEBELADO, DA, p. p. du verbe 
Debelar. Vaincu , ue, ruiné, ée, dé- 
truit, te , faccagé, ée, conquis, ife 
par la yoye des armes. Lat. Debellatus, 


8, un. | 
" DEBER, o. a. Devoir, être obli- 
gé , être redevable, avoir obligation. 
Lat. Debere. 
DEBER. Eft quelquefois employé 
comme vetbe auxiliaire, & comme 
équivalent aux adverbes Acafo i 


uiza, | 
Hacer fu deber.Faire fon devoir, rem- 

plir fon obligation. 

"DEBIDO, Da, 9. f. du verbe 
Deber. Dú, ué. Lat. Debitus, a, um. 

* DEBIDAMENTE, adv. Due- 
ment, juftement , équitablement, lé- 
gitimement, parfaitement, entiére- 
ment. Lat. Jure. JMeritó, Debitè. 

DEBIL, adj. d'une term. Débile, 
foible, infirme, café, languiffant. 
Lat. Debilis , e. Infirmus, a, wm. 

** DEBIL. Débile. Les Aftrologues 
appellent ainfi toute Planéte, qui fe 
trouve dans un figne, fans avoir aucun 
_afped avec un autre. 

DEBILIDAD , /. f. Débilité , foi- 
bleffe, abattement. Lat. Debilitatio , 
enis. 

** DEBILIDAD.Foibleffe, fe dit auffi 
des chofes iminatérielles, comme Debi- 
lidad en el entendimiento , Foibleffe de 
l'entendement. 

DEBILITACION , /. f. Débilita- 
tion, affoibliflement de corps ou d'ef- 
prit. Lat. Debilitatio, onis. 

DEBILITADISSIMO, MA, adj. m. 
€ f. fuperl. de Debilitado. Tres foi- 
ble, très débile. Lat. Maxime debilis, 
3nfrmus, a, um. 

DEBILITAR , o. a. Débiliter, ex- 
ténuer, affoiblir , abattre, énerver. 
Lat. Debilitare. 

. Debilitar las fuerzas del enemigo. Af- 
foiblir les forces de l'ennemi. 
DEBILITADO , DA, p. f. du v. 

. Debilitar. Affoibli, ie, débilité, ée. 
Lat. Debilitatus , a , um. 

Tom. J. 


| DES 


" DÉBILMENTE, adv. Folblement,. 


fans force, fans vigueur , languillam- 
ment. Lat. Debiliter. 
* DEBITO, /. m. V. Deuda. 

X DEBITO CONJUGAL. Devoir con- 
jugal. Lat. Debitum, i. 
DE BRUCES. Voyez Brace. — 
|. DECADA, JS. f. Décade, le nom- 

bre de t Lat. Decas, dis. 

DECADENCIA”, 7: f. Décadence , 
commencement de la. ruine d'un Ro- 
yaume, d'un Empire &c. L.Zabes, is. 

DECAEMENTO, J. 5. Le méme 
que Defcaecimiento. 

DECAER , «. 5». Déchoir, tomber 
d'un, meilleur état dans un pire. Lat.. 
Labafcere. 


- **DECAER.T. de Marine. Dériver, * 


quitter le rhumb que le vaiffeau fui- 
voit. Lat. Vergere. | 

** DECAIMENTO, /. m. Le méme 
que Defcaecimiento. Le premier eft hors 
diris 
DECANATO, /. m. Doyenné , di- 
gnité de Doyen, Lat. Decqnatus , ús. 

DECANATO. Se prend aufli pour 
Dennáto. ^7 77 "| e: 

DECANO, /. 5. Doyen, le plus 
ancien en réception dans un corps. 
Lat. Decanus, i. 

* DECANTACION , /. - Ter. de 
Chymie. Décantation, a&ion de ver- 
fer doucement une liqueur d'un vafe 
dans un autte. Lat. Inclinatio , onis. 

DECANTAR , v. a. Publier, cé- 
lébrer, exagérer une chofe, Ja met- 
tre en crédit & en réputatioh. Lat. 
Decantare. 

* DECANTAR. Signifie auffi, in- 
cliner , pancher une thofe, lui faire 
perdre fon à plomb. Lat. Znclinare. 

DECANTAR. Décanter, en terme 
de Chymie, verfer doucement une li- 

ueur d'un vafe dans un autre. Lat. 
iquorem feparare. 

DECANTADO, DA, f.f. du v. 
Decantar dans fes acceptions. Chan- 
te, ée, célébré, ée, loné, ée. Lat. 
Decantatus , a, um. 

* DECEBIMIENTO , /f. m. Terme 
anc, Rufe, fourberie, fraude, finef- 
fe, fupercherie. Lat. Deceptio , onis. 
Fraus, dis. — 

DECENA , /. f. Dizaine, le nombre 
de dix. Lat. Decas, dis. 

* DECENA. C'eft un dés interval. 
les dela mufique compofé d'une octa- 
ve & d'une tierce majeure ou mi- 
neure par deffus. 

DECENA. Se prend auffi pour une 
compagnie de dix perfonnes. Les 
Aragonois employent ce mot dans ce 
fens. Lat. Decuria, e. S 

* DECENAL , adj. dun term. 
Decennal, efpace de dix ans. Lat. 
Decennium , ii. 

* DECENARIO, adj. qu'on appli- 
que au nombre de dix. On l'employe 
louvent comme fubftantif. Lat. Dr- 
Darius, By Mm, 


|. DEC, 5$ 
DECENXKRIO,/. 15. Dizain, cha- 
pelet compofe de dix grains. Lat. $a- 
crorum globulorum, decas , dis. 
DECENCIA, /. f. Décence, bien. 
féance , honnéteté extérieure , qui 
nous porte à relpeéter les chafes fain- 
tes. Lat. Decorum , i. 
DECENCIA. Décence, bienféance 


| qui confifte à vivre fuivant le rang 


quon tiént dansle monde. 
DECENCIA. Décence, fe prend 
auf pour retenue, pudeur, mode. 
ftie. Lat. Decentia. : 
DECENDENCIA. V. Defcendencia. 
DECENDIMIENTÓ. Voyez Def. 
cendimiento. | 
DECENDIENTE. Voyez Defoen- 
diente. i 
* DECENIO, /. m. Efpace de dix 
ans. Lat. Decennium , ii. e 
DECENO, NA, adj. m. ES f. Di-. 
xiéme , qui appartient au nombre de 
dix. Lat. Decimus , a, um. 


* DECENSO, /. m. T. hors d'u. 


| fage. Fluxion d'humeur, rhome. L. 


Pituite fluxus, ds. 

DECENTAR , v. e. Entamer, 
óter une petite partie d'une chofe 
entiére. Lat. Delibare. 

* DECENTAR. Entamer, fe dit 
auf de tout ce qui éprouve une chofe . 
ui ne lui étoit jamais arrivée , ainfi , 
a premiére fois qu'on bleffe un fol- 
dat, on dit qu'on l'a entamé. 

DECENTARSE, v. r. S'ulcerer, , 
s'entamer, Îe dit d'un malade dont 
le corps s'écorche, tant à caufe du : 
long féjour qu'il fait au lit , qu'à cau- 
fe de la violence du mal, ou de la 
foibleffe de l'áge. Lat. Exulcerari. 

DECENTADO, DA, p. p. du v. 
Decentar dans fes acceptions. Enta- - 
mé, ée, éprouvé, éc. Lat. Probatus, 
4, um. 

DECENTE, adj. d'une term. Dé. 
cent , te , convenable , honnéte, jufte. 
Lat. Deceus. Aptus. 

DECENTE. Se prend aufli pour 


digne. Lat, Liberalis. 


Ex. Un hombre à perfona decente.- 


Un digne homme , un digne perfon- 


nage. , 
DECENTE. Décent, fe prend auffi 


pour modefte, 


Ex. Un color decente. Une couleur —- 
décente, ou modefte. 
DECENTE. Se prend auffi pour 


proportionné, convenable à la qualité 
& au rang d'une perfonne. 


Ex. Un veflido decente. Un habit - 
décent, | 
DECENTEMENTE , adv. Dé 
cemment , d'une maniére décente, | 

honnéte, Lat. Decenter, 
Anda beflido decentemente. Yl eft 
habillé décemment, d'une maniére dé- 
cente. 
DECENTISSIMO, xuA,adj.p.69 fo 


fuperl. de Decente. Trés décent, te, 
trés féant, te, trés honnête , trèe 


Cos — anodefte. 
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niodefte. . t, Decentiffnus , & , typ. 
+ DECERGION Y F Terme pen 


ufité. Déception , tromperie. Le mé- 
me que Engavo. Lat. Deceptio , onis. 

- DECHADO,/. ». Modéle , exem- 
plaire, original, patron, au pro- 
pre & au figuré. Eat. Exemplar , aris. 

** DECHADO. C'eft aufli un carlevas 
fur lequel les jeunes filles s'exercent 
à.travaillet au point de tapífferit. 
Lat. Exemplar. 

'** DECHADO. Se prend au figuré 
pour modéle de vertu & de perfec- 
tion. Lat. Pirtutum exemplar. 

.* DECIBLE, adj. d'une term. Cro- 


yable. 
* DECIDERAS, J. f. Eloquence, 
facilité à bien parler. Lat. ÆFacan- 


dia, e, : 
.* DECIDERO, RA, ddj. m. ES f. 
Modefte, raifonnable , fenfe, ée. L. 
Decens. Gravis , e. 
DECIDIR , v. a. Décider, téfon- 
dre, terminer, vuider, juger. Lat. 
Decidere. 


.DECIDIDO, DA, pip. du verbe 


Decidir. Décilé, ée. Lat. Decifus, 
a, UM. 

DECISO , sa, f. f. du verbe De- 
cidir. Le méme que Decidido. 

+ DECIDOR , Ra , f. m. f. Elo- 

uent, ente, qui parle avec, grace & 
légance. Lat. Homo facundus. 

DECIEMBRE. V. Diciembre. 

DECIMA, /. f. Dizain, onvrage 
de poéfie compofé de dix vers. Lat. 
Metrum denis conflans verfibus. 

DECIMAL , adj. d'une term. Déci- 
mal, le, qui appartient au nombre 
de dix. Lat. Denarius , a, um. 

* DECIMAL. Décimal, qui regar- 
dc les dimes. Lat. Decionarus , a, nm. 

DECIMO , MA, adj. m. ES f. Di- 
xiéme , une: dixiéme partie. Lat. De- 
£imus, a, unm. | 

** DECIMA. Une des dix parties 
dans lefquelles on divife un tout de 
quelque efpéce qu'il puiffe être. On 
l'employe comme fubftantif pour dé- 
figner la dime qu'on paye aux gens 
d'Eglife. Lat. Decima. 

* DECIR, v. a. Dire , exprimer 
par la parole, avec connoiffance ‘ou 
intelligence de ce qu'on dit ; en quoi 
ce mot diffère du verbe Hublar , par- 
ler, qui ne confifte qu'à proferer ou 
à articuler des mots, fans fgavoir ce 
qu'ils figni&ent , par exemple, le per- 
roquet, la pie, la grive parlent, 
mais ils ne difent point. L. Dicere. 


Loqui. 

* DECIR, fignifie aufli affurer , 

penas convaincre. Lat. 4jferere. 
Aere, 

Decir , S'employe fouvent pour 
llamar , ou nombrar, nommer ou ap- 
peller. Lat. Nominare. Vocare. 

Ex. Un hombre que fe dice Juan. 
Un homme qui s'appelle Jean. 

* DECIR, fignifie auf convenir, 


DEC. 
s'accorder, [e rapporter ,. ftre. con- 
Iforme. Lat. “Convenire. Confèntire. 

* DECIR. Se prend auffi pour 
difcourir en puhlic , précher. Lat. Di- 
cere ad publicnm.- 

* DECIR. Marquer. Lat. Sisif- 
care. Indicare. 

Ex. fh cedula dice.. Ce billet mar- 
que ‘tellé chofe. ' ^ ^ ij 

* Decir, en terme de pratique, 
fignifie , déclarer , dépofer en juftice. 
Lat. Te/tificars. Declarare. 

* Decir, en terme de jeu, En- 
trer, venir à fouhait. Lat. Cafu ac- 
cidere. | 
, * DECIRES, au pluriel, plaintes,. 

armures, détraétlons, médifances. 
Lat lani rumores, um. 0. 

ecir de repente. Faire un improm- 
ptü. Lat. Carmina fundere ex tem 
pore. ' 
Decir de una bafla ciento. Dire une 
infinité d'injures à un autre, l'inful- 
ter en face. Lat. Conviciis.profcindere. 
' “Y Devir el fueño , y la foltura. In- 
jurier un homme & lui réprocher ou- 
vertement fes défauts. Lat. Ulcus tan- 
gere. | | i 
Decirle al' compañero. Dire à fon 
compagnon la fagon dont il doit jouer. 
Lat. Collu/orem admonere. 

Decir Mia. Dire la Meffe. 

Decir nones. Dire non , refufer ce 
qu'on nous demande. Lat. Pernegare, 

Decir pares à nonés. Jouer à pair 
ou non. Lat. Zudére par impar. * 

Decir por decir. Parler pour parler, 
ne rien dirc qui vaille. Lat. Quidquid 
in buccam venerit efutire. 

** Decirfelo de. Mijas, à allá fe lo 
diran de Mijfas. Facons de parler iro- 
niques dont on fe fert pour s'excufer 
de ne point payer ce qu'on doit, ou 
de reconnoitre un bienfait. 

Decirfe los nombres de las fieflas, à 
“de las Paftuas, Se dire réciproquement 
des injures , fe reprocher fes défauts 
en face. Lat. Conviciis fefe mutuo prof- 
cindere. 

Decir tixeretas. S'opiniâtrer dans fon 
fentiment fans vouloir entendre rai- 
fon. Lat. Obfirmato animo in fenten- 
tau perfiflere. 

ecir y bacer. Dire & faire, phrafe 
vulgaire pour exprimer la promptitu- 
de avec laquelle on fait unc chofe.Lat. 
Dictum faclum preflare. 

** Digan,que de Dios dixeron,% dexar 
decir , que de Dios dixeron. Si l'on a 
dit du mal de Dieu, on peut bien en 
dire de nous. | 

DIGO, DIGO. Interje&ion dont 
on fc fert pour rappeller quelqu'un qui 
ne fait que de nous quitter, & qui 
fignifie Venez ici, revenez, dites, 
dites , écoutez. Lat. Heus! Heus tu! 

* DIZQUE, Contra&dion des mots 
Dicenque, qu'on employe fouvent pour 
abregor , Ils dilent que. Lat. Aiunt. 
Dicunt. | 


1 


DEC, 
Hablar mucbo y decir nada. 


1 


Lat. Vérba inutiliter effundere. 


Pa Dicsende 
beaucoup póur ne rien dire di veille in 


No decir efta boca es mia. Soufftie Aunt 
avec patience & fans fe plaindre les. Aus 


contretems qui nous arrivent. Lat. 
Preffo ore obmutefcere. ‘ P 
** No decir malo'ni bueno. V: Bueno, 
“No decir una cofa por ôtra. Ne point 
mentir. Lat. Rem pee protoqui. 
“No bai mas que decir. On nc peut 


rien dire de plus. Lat. Nibil/upradicd 


poteft. 

No faber decir de no. Ne fgavoir 
point refufer. Lat. Petentibus non poffe 
denegare. , dE o 

o 'tener que decir. Ne fcavoir que 
dire. Lat. Virbi deflitui, Lei 

Por mejor decir: Pour mieux dire. 

Que dice ufled ? Que dites-vous? 

No diga ufted nada. Ne dites rien. 

Que ba dicbo ufled ? Que dixo ufted ? 
Qu'avez - vous dit ? 

No dixe nada , no be dicho nada. Jo 
n'ai rien dit. | 

Decir la buena ventura. Dire la bon. 
he. ayanture. - 

Decir bien 0 mal de alguno. Dire du 
bien ou du mal de quelqu'un. 

Decir alguna cofa con abinco. Dire 
quelque chofe avec aflurance. 

€ dixo con abinco que mentia. |l 
me dit avec affurance que je mentois. 

Por mas que diga no me. créera. 
J'ai beau dire, il he me croira pas. 

, Por mas que ufled diga. Vous aves 
beau dire. 

Hallar que decir. Trouver à redire. 

DICHO, CHA, f.p. du v. Deci? 
dans fes acceptions. Dit, ite. Lat. 
Dicfus , a, um. 


|" DECISION, f£. £ Décifion, réfo- 


lution, avis qu'on donne fur une cho- 
fe doüteufe. Lat. Decifo , onis. 

DECISION. Décifión, fentence ren- 
due par un tribunal, ou par une Cour 
Souveraine. Lat. Decretum , i. 

DECISION. Se prend auffi pour 
difpofition ou établiflement. Lat. Sia- 
tutum, i. 

** Decifion de Rota 0 Rotal. Sentence 
rendué .à Rome au tribunal de la Ro- 


adt 
le chan 


dit j 





te, de laquelle on ne peut pointap- | 


peller. Lat. Sucre Rota decifio. 

* DECISIVAMENTE, adv. Dé. 
cifivement , d'une façon décilive. Lat. 
Decretorié.  * 

DECISIVO, va, adj. m. ES f. Dé- 
cifif, ive, qui décide. Lat. Decreto 
Tiuj4 Ga, um. 

Voto decifrvo. Voix décifive. 

* DECISORIO, RIA, adj. m. © 
f. Le méme que Decifivo. C'eft un 
terme de pratique. 

DECLAMACION , ff. Déclama- 
tion, difcours prononcé en public. Lat. 


Oratio, onis. 


DECLAMACION. Se prend auffi * 


our eloge,' Jouange, panegyrique. 
Lat. Exc hi 
DECLA. 


Omium y ii. 





a 











DEE 
DECLAMADOR ,*£ m. Déclama; 
teur, ofateur, célui. qni déclame. 
Lat. Orator, oris.  ' a 
DECLAMAR, v. =. Déclamer, ré- 
iter en public & d'un ton d'orateur. 
t. Dicere. Orare. 
DECLAMATORIO , RIA, adj. m. 
& f. Déclamatoire , qui appartient à 
la déclamation. Lat. Oraforius, a, um. 
DECLARACION, / f. Déclara- 
tion, explication, interprétation, éclair- 
Ciffement d'une chofe douteufe ,' diffi- 
cile, ou qu'ón ignore. Lat. Declara- 
Ho, onis. 
- DECLARACION. Déclaration, ex- 
pofition , commentaire, interpréta- 
tion d'un paffage difficile. Lat. Expla- 
fiatio 


" DECLARACION.T.de Pratique.Dé- 
Claration , dépofition des témoins , 
confeffion , témoignage. Lat. Ze/fimo- 
"iym, ii. 

. DECLARADAMENTE , ado. Ou- 
vertement, clairement, d'une ma- 
niére manifefte. Lat. Aperte. Clare. 

DECLARADOR , /. ». Interpréte, 

ui déclare , qui explique, qui mani- 
fte ce qui eft obícur. Lat. Zuter- 
pres, tds. 

DECLARAR, o. a. Déclarer, ma- 
nifefter, faire connoitre. Lat. De- 
elarare. 

. DECLARAR. Expofer, expliquer, 
éclaircir , interpréter ce qui eft obf- 
eur & embrouillé. Lat. ere. 

DECLARAR. T. de Pratique. Dé- 
terminer, décerner, juger, régler, 
arréter , ordonner, décider , ftatuer , 
commettre, réfoudre, dépofer , té- 
moigncr , porter témoignage. Lat. Sta- 
fuere. Decernere. Teflari, | Teflificari. 
Zeftimonium dicere. 

DECLARARSE. Se déclaret pour 
quelqu'un, prendre fon parti. Lat. 
Partes alicujus fufcipere. | 

Declarar laguerra. Déclarer la guer- 

Ie. Lat. Bellum indicere. 

' Declararfe à alguna perfora. S'on- 
vrir à quelqu'un, lui communiquer 
fes venftes. Lat. Arcana committere. 

Declarar fu corazon , 0 fu pecbo. Ou- 
vrir fon ceur, dire ouvertement ce 
qu'on a deffein de faire. 

DECLARANTE, f. a. du v. De- 
clarar. Dévlarant, qui déclare, € 
proprement témoin , en terme de 
pratique. Lat. Zeflis. Teftimonium 
dicens. 

DECLARADO, DA, f. f. du v. 
Declarar dans fes acceptions. Déclaré, 
ée. Lat. Declaratas, a, um. 

* DECLARATIVA, /.f. T. pcu 
ufité. Facilité à sexpliquer & à s'é- 
doncer. Lat. Facundia, e. 

DECLARATORIO, RIA, adj. m. 

f. Déclaratoire, a&e, ou claufe 
qui déclare & explique ce qu'on n'en- 
fendoit pas. Lat. Declaratorius, a, um. 

DECLINABLE , adj. d'une term. 
Qui déchoit ou qui panche vers fa fin. 


, 


DEC 
Ce mot eff peu ufité dans cé fus. 


Lat. Declimabilis.' > d 

. DECLINABLE. T. de'Grantmájre. 
Déclinable, qui péut fe décliner. Lat. 
Declinabilis , e. 

DECLINACION , f. f. Penchant, 
pente, déclin, chute, décadence , 
ruine. Lat. Declivitas, atis. 

DECLINACION , au figuré, Déca- 
dence. dM d 

DECLINACION. T. de Grammaire. 
Déclinaifon, inflexion des Homs fni- 
vant leurs divers cas. Lat. Declinatio. 

DECLINACION. T. d'Aftronomie. 
Déclinaifon, c'eft l'éloignement d'un 
Aftre de l'Equateur vers l'un & l'au- 
tre Pole. Lat. Declinatio. 

DECLINACION, en terme de Gno- 
monique , Déclinaifon , c'eft le nom- 
bre de degrés dorit une muraille dé- 
cline vers l'Orient , le Cotcliant, le 
Septentrion, ou le Midi. L. Declinatio. 

ECLINACION DE LA AGUJA. 
Voyez Variacion. 

** No Sabe las Declinaciones. On dit, 
pour marquer l'ignorancé extrême 
d'un homme, qu'il ignore jufqu'aux 
Déclinaifons. 

DECLINANTE, adj. Terme de 
Gnomonique , fe dit d'uh mur qui 
décline, ou qui a de la déclinaifon. 
Lat. Declinans. 

DECLINAR , v. ». Décliner , pan- 
cher plus d'un cóté que de l'autre. 
Lat. Declinare. 

DECLINAR. Décliner, déchoir , 
pancher vers fa fin. Lat. Luba/cere. 

DECLINAR, au figuré, fe prend 
pour baiffer.' Lat. Decedere. 

DECLINAR, au figuré, Dégéné. 
rer, s'abatardir. Lat. Degenerare. 

DECLINAR. Ter. de Grammaire. 
Décliner , varier un nom par tous 
fes cas. Lat. Declinare. 

DECLINAR LA  CALENTUBA. 
Etre fur fon déclin, en parlant de la 
fiévre. Lat. Febrem remitéere. 

DECLINAR JURISDICION. Décli- 
ner une jurifdidion, ne vouloir pas 
la reconnoitre. Lat. Juri/diétionem 
declinare. ) 

. No declinar à la dieftra, ni à la 
Jinieftra, Aller fon droit chemin , fans 
s'écarter ni à droite ni à gauche. Lat. 
Aliqud recta pergere. 

DECLINADO, DA, ¿ p. du verbe 
Declinar dans toutes fes acceptions. 
Décliné, ée. Lat. Declinatus, a , um. 

DECLINATORIA , ff. Terme de 
pratique. Déclinatoire, requête par 
laquelle on demande la liberté de pou- 
voir décliner une Jurifdiétion , de- 
mande en renvoi. Lat. Petitio forum 
dejerans. 

* DECLINATORIO , /. m. Décli- 
natoire , inftrument qui fert à trou- 
ver la déclinaifon d'un mur. 

* DECLIVE à DECLIVIO , /. m. 
Penchant, pente, terrain qui va en 
penchant, Lat. Clivus, i. 


DEC 38) 
.DECOCCION, ff. Co&ion , Vas 
tion de cuite oy de faire cuirc. : Ce 
mot Fe dit pour ordinaire de la «di. 
geftion qui fe fait dans l'eftomac. Lat. 
"Cocfio, onis. — 

* DECOMIENZO , adv. Le même 
que Defde luego , al principio. Le pre 
mier n'eft' plus nfté. E en ue 

ECORAR , v. a. Décorer , ornef, 
parer, embellir. Lat." Décorare. Ora 
nare, A , uo Eg 

DECORAR, fignifie auffi illuftrer, 
ennoblir , honorer. Lat. Orzare. 1. 
luftrare. 

DECORAR. Apprendre par cœur. 
Lat. Memoriter diftere. 

DECORADO, DA, f. p. du verbe 
Decorar dans fes acceptions. Décoré , 
ee. Lat. Decoratus a , um. : 

DECORO,/. ». Honneur , refpect, 
égard qu'on doit à une perfonne di- 
ftinguée par fa naiffance & par le 
pofte qu'elle occupe. Lat. Decus, oris. 

DÍECORO , fignifie auffi circonfpe- 
&ion, gravité, retenue, franchife. 
Lat. Dignitas , atis, 

DECORO , fignifie encore pudeur, 
honnéteté , modeftie. Lat. Pudor oris. 

DECORO, fe prend auffi pour hon- 
neur, eftime. Lat. Decorum, j. ' 

* DECOROSAMENTE, adv. Dé. 
cemment , avec refpe&t , eftime, reve- 
rence & bienféance. Lat. Decenter. 

* DECOROSO, sa, adj. in. ES f. 

Décent, te, convenable ,' bienféant, 
te, honnéte. Lat. Decens. Decorui, 
a, tim. 
* DECREMENTO, /! s. Dimí- 
nution , dépériffement , détérioration, 
déchet, déclin, perte. Lat. Imminu- 
tio , onis. 

* DECREPITAR, «. a. Terme de 
Chymie. Décrépiter , faire fecher du 
fel au feu jufqu'à ce qu'il pette. Lat. 
Igne aliquid exfiecare ES excoquere, * 

* DECREPITADO , pa, f. p. du 
verbe Decrepitar. Décrépité, ée. L. 
Jgne excofius , a, um. 

* DECREPITO , TA, adj. m. ES f. 
Décrépit , te, extrémement vieux. L. 
Decrepitus , a, um. 

** DECREPITO. Décrépit, on ap- 
iis encore ainfi au figuré les cho- 
es infenfibles qui font extrémement 
vicilles. 

DECREPITUD , /. f. Décrépitude, 
âge E L. Extrema fenetíus, tis. 

DECRETAL, ff. Décrétale, lettre 
pr laquelle le Pape refout le doute 
ut lequel on l'a confulté , ou par lui- 
méme, ou de l'avis des Cardinaux. 
Lat. Decretalis epiftola, e. 

DECRETAL, adj. d'une term. Qui 
appartient aux Décretales, ou décifiong 
des Souverains Pontifes. Lat. Decre» 

Jalis, e. 

DECRETALES. Décrétales, on ap^ 
elle ainfi un ouvrage qui contient 
es refcrits ou les décifions des Sou- 

verains Pontifes. Lat. Decretales, ium. 
ecc 2 DECRE» 
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* DECRETALISTA 4 /, 9e Trpen 
ufité. Compofiteur , expofiteur , in- 
terpréte des Décrétales. Lat. Decreta- 
lium interpres , tis. :. 

^ * DECRETAR, v. a. Décreter, dé- 
cider, déterminer, réfoudre, délibé- 
Jer, juger, décider, felon le pon- 


voir qu'on a de le faire. Lat. Decer- 


eme 0 | 
. DECRETAR. Signifie auffi , mettre 
un décret en exécution. | 

DECRETADO, DA, , f. t du v. 
Decretar dans fes acceptions. Décerné, 
ée. Lat. Decretus. Stututus, a , um. 

* DECRETISTA, /. m. Ter. peu 
ufité. Profeffeur ou expofiteur du li- 
vre ou volume, qu'on appelle déeret 
dans le droit canon. Lat. Decreti in- 
terpres , tis. 

DECRETO, f. 5». Décret, ordon- 
nance, déclaration, arrêt , conftitu- 
tion, réfolution , fentiment, opinion, 
dogme, maxime, fentence. Lat. De- 
gretun , i. . 


** DECRETO. Ordre du Roi, figné 


par fa Majefté & envoyé à la Sécretai- 
rie des dépéches, pour faire fgavoir 
fes réfolutions aux Tribunaux, aux 
Chefs des maifons Royales, & à quel- 
ques Miniftres. L. Principis refcriptum. 


* DECRETO.On appelle encore ainfi 


dans un fens plus étendu tout ordre 
ou toute détermination du Roi en fait 


de Juftice, de grace ou de Gouverne- 


ment. Lat. Decretum , i. 
' * DECRETO. T. de Droit. Décret, 


anon , c'eft la conftitufion , ou Ye- 


tabliffement que le Pape forme ou 
refcrit fur l'avis des Cardinaux, de 
on propre mouvement, & fans en 


être requis. Lat. Decretum Pontif- 


eium , i. 
DECRETO. T. de Palais. Décret. 


DEcRETO. Se prend quelquefois 
pour fuffrazc, avis, opinion, con- 


eil. Lat. Suffragium , ii. 


DECRETO.On appelle ainfi le corps 


du droit Canon compilé par Gratien. 
Lat. Decretum Pontificium. 

* Decretos de caxon. 
ainf les réponfes qu'on fait dans Jes 


Sécrétairies aux mémoires & aux re- 


quêtes qu'on a préfentées, fans en 
rendre compte ni au Roi, ni aux 
Tribunaux, ni aux Juges; le ftile 

& la coutume étant d'y repondre ainfi, 
parce que la nature € Vellence de 
ees fortes de mémoires ne requierent 
point de formalité. Lat. Formularia 

communiora refcripta. 

'* DECRETORIO, RIA, adj. m. 
t9 f Terme dont les Médecins fe 
fervent pour défigner les jours dans 
lefquels on peut juger d'une maladie. 
Lat. D’cretorius, a, um. 

* DECUBITO, /. m. T. de Méde- 
cine. Traníport de la matiére morbi- 
fique d'une partie du corps dans une 
autre, lequel occafienne de nouveaux 
accidens. Lat. Gravedo, inis. 


4 


Jus 


On appelle 


DEC 
,- 5 DECUCION ,./f. .Le même que 
Decoccion ou_Cocimientq. Le premier 


n'eft plus. 


ch ten b de re 

" * DEC NA, J. f. La chofe 
qui tient le dixiéme rang dans l'or- 
dre des nombres, & qui, fuivant les 
obfervations qu'on a faites , eft ordi- 
nairement plus grande que les autres. 
Par exemple, on a remarqué que dans 
une tempéte la dixiéme vague eft 
plus forte-& plus dangereufe que les 
autres. .Lat. Decumana, e. 

* DECURIA, /. /. Décurie: c'é 
toit dans la milice Romaine une trou- 
pe de dix Cavaliers. Lat. Decuria , e. 

DECURIA. Décurie , on appelle 
ainfi dans les Colléges un nombre de 
dix écoliers fubordonnés à un. 

* DECURIATO ,. f. ». T. d'Eco- 
le. Celui qui eft affecté dans les col- 
léges à une decurie pour prendre 


legon. 

* DECURION, fm. Décurion, 
Dizenier, Chef d'une décurie, tant 
dans la milice Romaine, que dans 
le college. Lat. Drcurio, oni. 

DECURION. Décurion, c'étoit dans 
les Colonies Romaines une certaine 
dignité à peu prés femblable à celle 
de Conful. 

* DECURION. On appelle ainfi dans 
les collèges un écolier prépoié pour 
donner legon à dix autres écoliers 
qui lni font fubordonnés. 

** DECURION DE DECURIONES. 


Ecolier prépole pour veiller fur les 


etudes des autres décurions. Lat. De- 
curionum exuétor , oris. 

* DECURSAS, /. f. Arrérages de 
cens. C'eft un terme de la Province 
de Rioja. Lat. Cenfuum proventus, ds. 

* DECURSO, /. m. Cours, écou- 
lement, continuation ou fucceflion 
de tems ou de mouvement. Lat. Cur- 


> Ús, 
* DEDADA, /. f. Ce qu'on prend 
avec le doigt pour goúter quelque 
chofe. Lat. Zntinéíus , ús. 

* DEDADA. Triglyphe , efpéce 
d'ornement atfeété à l'ordre Dorique. 

DEDAL, f. m. Dé pour coudre. 
Lat. Digitale, is. 

DEDAL. Doigtier detoile, de cuir 
ou de chamois dont les moiflonneurs 
fe fervent pour ne point fe bleffer. 
Lat. Digitale. 

DEDbaAL. On appelle ainfi par com- 
paraifon un petit verre ou une petite 
taffe pour boire. Lat. Patella, «e. 

Bever por dedales. Boire dans de 
petits verres on dans de petites tafles. 

DEDALISSIMO , Juperl. de Dedal. 
T. hazardé. Gros dé pour coudre. 

* DEDICACION, /. f. Dédicace, 
confécration d'une Eglife, d'une Cha- 
pelle, deftination, application, con- 
ecration d'une chofe à Dieu, à la 
Vierge, aux Saints, ou à tel autre 
ufaze , quoique profane. Lat. Dica- 
$30 , ons. 


| à Dieu, à 


DED 


- * DEDICAR, v. a, Dédier, deftie 


 confacrer une chofe 
lerge, aux Samés, ou 
à d'autres ufages, quoique profanes. 


ner, appliquer 
a 


| Lat. Dicare. 


Depicar. Dédier, addreer un 
livre à quelqu'un. 

Dedicarfe à alguna cofa. Se dédier, 
s'attacher avec foin à quelque chofe. 
Lat. Alicui rei animum intendere. 

Dedicarfe à Dios. Se confacrer à 
Dieu, renoncer au monde, & em- 
braffer l'état Religieux. Lat. Se Dee 
dicare. 

DEDICANTE, p. a. du v. Dedicar 
dans fes acceptions. Dédiant. Lat..Qué 
dedicat. 

DEDICADO, pa, p.p. Dédié, ée. L. 
Dicatus , Devotus. Addiétus, a, um. 

DEDICATORIA, f. f. Lettre, 
épitre dedicatoire. Lat. Epi/lola muse 
cupatoria. 

* DEDIGNAR, vu. a. Dédaigner, 
méprifer, ne point faire de cas, re- 
jetter , regarder avec mépris quelque 
chofe. Lat. Dedignari. Fujlidire. 

DEDIGNARSE , v. r. Dedaigner 
de parler, de faire, de dire ce qu'on 
nous demande. Lat. Dedigmari. 

* DEDIL , /. m. Le méme que 
Dedál. 

* DEDIL. DONEC de peau ou de 
cuir dont les moiflonneurs & certains 
ouvriers fe fervent, pour ne point fe 
bleffer en travaillant. . 

DED1IL, en jargon. Une bague, 
un anneau. Lat. Znnulus , 5. 

DEDILLO, /. m. dim. de Dedo. 
Petit doigt. Lat. Digitulus, i. 

* Refr. Quando te dieren el anillo, 


pon el dedillo. Ce Proverbe nous en- 


feigne à profiter de l'occafion, & à 
ne point la laiffer échaper. 

* Refr. Si fe perdieron los anillos , 
aqui quedaron los dedillos. Ce Proverbe 
fignifie que lorfqu'on eft affez heu- 
reux pour fauver le principal, on doit 
peu fe mettre en peiue de la perte de 
l'acceffoire. 

DEDO, /. ». Doigt , une des vingt 
parties intégrantes du corps, qui, com- 
me autant de branches, fortent du 
tronc, cinq à chaque main & à cha- 
que pied , & qui différent entre elles 

ar leur longueur & par leur grof- 
eur. Lat. Digitus, i. 

DEpo. Doigt, mefure qui vant la 
quarante - huitiéme partie de la Vare 
Caftillane , ou environ un pouce. 

DEpo. Doigt, fe prend aufli pour 
une petite partie de quelque chofe.Lat. 
Fruflum. 

DEDO ANULAR. Le doigt annulai- 
re , c'eftle quatriéme doigt de la main. 
Lat. Digitus annularis. 

DEDO DE EN MEDIO. Le doigt du 
milieu. Lat. Digitus medius. 

« DEDO INDICE. Le doigt index, 
le fecond aprés le pouce. Lat. Jw- 
dex 3 3035, À 

Dipo 





DED 
^ Dspo MEÑIQUE. Le petit doigt, 
qui eft le cinquiéme de la main, ainfi 
appellé parce qu'il eft le plus petit & 
le plus foible. Lat. Digitus nsinimus. 

Deno PULGAR. Le pouce , le pre- 
mier & le plus gros des doigts de la 
main. Lat. Pollex, ícis.. 

Alzar el dedo. Lever le doigt, pro- 
mettre d'accomplir ce qu'on avance. 
Lat. Digitum tollere. 

.. Contar por los dedos. Compter avec les 
doigts jufwa dix. Lat. Computare di- 


55. 

Dur un dedo de la mano por algo. 
Donner un doigt de la main pour une 
chofe, expreflion qui marque le dé- 
fir qu'on a de l'avoir. Lat. Aliquid 

erire. 

** Decir algo dos dedos de la oreja. Ex - 
preffion vulgaire, qui figniñe qu'on 
a dit librement & en termes clairs 
une perfonne une chofe qui la fait 
rongir. Lat. Audaciter in aurem fcom- 
mata alicui fuggillare. 

** Derribar con un dedo à alguna perfo- 
ma. Jetter une perfonne par terre avec 
le doigt.- ExprcíTion vulgaire dont on 
fe fert pour exprimer la force d'une 

erfonne & la foibleffe d'une autre. 
at. Artadtu digiti ad terram aliquem 


ere. 

El dedo de Dios. Le doigt de Dieu. 
Expreffion dont on fe fert pour mar- 
per la toute-puiflance de Dieu. Lat. 

ipiius Dei 


Dei. 

El dedo malo. Le doigt malade. On 
appelle ainfi celui qui eft tombé dans 
la difgrace, & à qui tout le monde 
jette la pierre. Lat. Jlle in quem om- 
ses offendunt. 

Ejflár dos dedos de executar & decir 

alguna cofa, Etre fur le point de dire 
ou de faire une chofe. Lat. Ab ali- 
qua re minimum elfe. 
. Ganar à dedos. Kxpreffion qui mar- 
que la difficulté qu'on a eué d'obte- 
air ce qu'on défiroit. Lat. Magris co- 
naminibus ac laboribus quidvis compa- 
rare. 

Llenar à uno la cara de dedos. Don- 

ner un foufflet à quelqu'un. Lat. Pal- 
mis aliquem cedere. 
. Mamurfe el dedo. Se dit d'tm hom- 
me fimple & idiot, par allufion à 
l'habitude qu'ont ces lortes de gens 
de tenir fans cefle leur doigt dans la 
bouche. Lat. Stultorum more digi- 
tum fibi exuyert. 

Medir à dedos. Mefurer une chofe 
doigt à doigt , la mefurer fcrupu- 
leufement. Lat. Metiri digicis, 

Meter el dedo en la boca. Expref- 
fion dont on fe fert pour dire qu'un 
homme n'eft pas aufli fot qu'on le 
penfe. , 

Ex. Le tienen por bobo, pues me- 
‘ Banle el dedo en la boca. On le prend 
pour un fot, qu'on lui mette le doigt 
dans la bouche, on verra s'il fçait 
mordre ou non. 


DED 


Meter los dedos. Expreflion qui mar- 

que l'adreffe qu'un homme a euë de 
gavoir unachofe qu'on vouloit lui ca- 
cher. 

Meter los dedos por los ojos. Trom- 
per quelqu'un, lui faire croire ce qui 
n'eft pas. Lat. Fucum facere. - 

Morderfe los dedos. Se mordre les 
doigts, enrager. Lat. Digitos fibi pre- 
roder 


e. 

No difcrepar un dedo. Se dit d'une 
chofe qui eft faite avec toute Pexac- 
titude & tout le foin poffible. Lat. Dj. 
gitum tranfuerfum non difcrepare. 

Poner à uno cinco dedos en la cara. 
Appliquer fes cinq doigts fur le vi. 
fage de quelqu'un, lui donner un fouf- 
flet avec la main ouverte. Lat. 4/a- 
pam alicui impingere. 

Poner bien los dedos en el inflrumen- 
to. Jouer parfaitement d'un inftru- 
ment. Lat. Scit? digitos apture inftru- 
mento. 

Poner el dedo en la boca. Faire figne 
qu'on fe taife. Lat. Comprefo digito 
Jilentium inrperare. 

Poner el dedo en la fronte. Menacer. 
Lat. Digito fronti admoto minari. 

Señalarle con el dedo. Montrer quel- 
qu'un au doigt. Lat. Monfirare aliquem 
digito. 

Tener cinco dedos en la mano. Va- 

loir autant qu'un autre, ne lui céder 
en rien. Lat. Alicui parem effe. 
' Tener malos dedos para organifta. N'é- 
tre point propre pour une profeflion 
ou pour un emploi. Lat. Mumeri obeun- 
do ejJe impares. 

Tener una cofa medida à dedos. Avoir 
bien confidéré & mefuré une chofe. 

Chuparfe los dedos. Sc lécher les 
doigts. 

Irfe alguna coja entre los dedos. Se 
dit de ceux qui diflipent leur bien 
fans économie, & en dépenfes inu- 
tiles. 

Hablar con el dedo. Parler ou com- 
mander avec orgueil ou arrogance. 

* DEDUCCION , /. f. Dédu&ion, 
dérivation , origine& fuite, conféquen- 
ce. Lat. Deduéfio, onis. 

DEpuccioN. Deduétion, décomp- 
te, rabais. Lat. Detractio , onis. 

** DEDUCCION. T. de Mufique. 
Progreflion naturelle de fix tons, ut, 
re, mi, fa. fol, la, la, fol, fa, 
mi, re, ut, tant en montant qu'en 
defcendant. Lat. Muicuiis deduétio. 

DEDUCIR, v. a. Déduire, infé- 
rer unc chofe d'une autre. Lat. De- 
ducere. 

. DeDUCIR.T.de Pratique. Alléguer, 
citer, expofer un fait. Lat. Rutioni- 
bus jus [uum flatuerc. 

DEpuciR. Terme d'Arithmétique. 
Soultraire, retrancher. Lat. De /1n- 
ma deducere quidpiam. 

DEDUCIENTE, f. a. du v. Dedu- 
cir. Déduifant , qui déduit. Lat. De: 

duceus. 
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DEDUCIDO, pa, .f.f. du verbe 
Deducir dans les acceptions. Déduit » 
te. Lat. Deduétus. Expofitus , a, uso 

.DEESA X uL Déeffe, fauífe Di- 
vinité du féxe féminin. Le méme que 
Diofa. Le premier eft hors d'ufage. 

DEFALCAR. Voyez Desfalcar. 
DEAL DO Voyez Desfalcado. 

; V. 5. Le mém 
Desfallecer. Ment 

DEFAMAR, v. a. 
Diffamar. 

DEFAMADO, DA, p. p. dn verbe 
Defamar. Le méme que Disfamodo. 

* DEFECCION, /.£. T.peu ufité. 
Défe&ion , abandonnement de parti, 
révolte. Lat. Defectio, onis, 
iui DEFECTIBLE., adj. d'une term. 

ut peut manquer. Lat. Defeéfibilis, e. 
> DEFECTIVO > VA, M e f 

Défeétueux, eufe, quia des défauts. 
Lat. Vitiofus, a, um. 

DEFECTO » J. m. Défaut, imper- 
fe&ion , vice naturel, défe&uofité, 
Lat. Pitium, ii. 

DEFECTO. Faute, défaut, man. 
ue d'efprit, de connoiffance. Lat. 
efectus , ús. 

EFECTUOSAMENTE, adv. Dé. 
fe&ueufement, d'une maniére défec- 
tueufe , imparfaitement. Lat. Pitiof?. 

DEFECTUOSO , sa , adj. m. ES f. 
Défe&ueux , eufe, imparfait, te. Lat. 
Vitiofus, a, um. 

* DEFENDEDERO, RA, adj. m. 
ES f. Qui eft en état de réfifter & de fe 
défendre. Lat. Prefidio tutus, a, um. 

DEFENDEDOR. Voyez Defenfor, 

DEFENDER , «. a. Défendre , 
rotéger , garantir , délivrer une per- 

onne d'un danger qui le menaçoit. L. 
Defendere. 

DEFENDER. Défendre, fontenir 
une opinion. Lat. Tuers, 

DEFENDER. Défendre, affurer, 
affirmer une chofe. Lat. Rem affr. 
mare, 

, DEFENDER. Défendre , prohiber, 
interdire Pufage de quelque chofe. 
Lat. Vetare. 

DEFENDER. Défendre, fignifie auf- 
fi plaider pour quelqu'un , foutenir fa 
caufe. Lat. Dicere pro aliquo. 

DEFENDER. Se prend auffi pour 
réfifter , d di à une demande, re- 
jetter. Lat. Renuere. Abmuere. ” 

Defender conclujiones 0 un acto. Sou- 
tenir des conclufions , une théfe. Lat. 
Tbefes propugnare. 

DEFENDIDOR, /. m. Le méme 
que Defenfor. 

DEFENDIENTE, . act. du verbe 
Defender. Défendant , qui défend. Lat. 
Defenfor , oris. 

DEFENDIDO, DA, p. p. du ver- 
be Defender dans fes acceptions, Dé. 
fendu, ue. Lat. Defenfus, a, sm. 

** Ejlar defendido. Etre défendu en 
terme de fortification , fe dit d'un ou- 


Le méme que 


l yrage qui eft. défendu d'un autre à 
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la portée duukil. Lat. Tru £9 mu- 


mifmn efe. 
- *DEFENDIMIENTO, jm". Défen- 
fe, protection, appui, foutien. Lat. 


0 , onis. 
* DEFENECIMIENTO, /. m. 
T. du R. d'Aragon. Arrêté de compte. 
Lat. Ratioues liquida. 
. DEFENSA, f. f. Défenfe, moyen 
qu'on employe pour réfifter ou éloi- 
gner un péril qui nous menace. Lat. 
Prafidium , ii. 

| DEFENSA. Défenfe , foutien , pro- 
tection , apui. 

DEFENSA. Défenfe , prohibition. 
Lat. Probibitio , onis. 

DEFENSA. Défenfe, fortification. 
Lat. Propugnaculum , i. 

. Defenfas de la Nao. Morceaux de 
vieux cables attachés aux bandes d'un 
vaiffeau, & qui defcendent à fleur 
d'eau, pour empécher que la chalou- 
pe ne l'endommage en l'abordant. Lat. 
.JNavis munimenta , orum. 

** Defeufa lateral. Défenfe laterale, 

c'eft celle qui fe fait de côté. 
. *# Linen de la defenfa. Ligne de défen- 
fe. On appelle ainfi en terme de forti- 
fication la ligne qui aboutit de l'an- 
gle flanqué d'un baftion à l'angle du 
Banc du baftion oppofé. 

** Linea de la defenfa Aijante. Ligne de 
défenfe fichante , en terme de fortifi- 
cation, c'eft celle qui part de l'an- 
gle e du baftion , & vient 
tomber fur la courtiric. 

** Linea de la defenfa radente,d rafante. 
Ligne de défenfe rafante. C'eft celle 
qui eft formée par le prolongement 
de la face du baftion jufques à la cour- 
tine. 

Ponerfe en defenfa. Se mettre en dé- 
fenfe. Lat. Se fe tueri. 

* DEFENSABLE, adj. d'une term. 
Qui peut fe défendre, qui eft en état 
de refifter. Lat. Prefidio tutus. 

* DEFENSAR, v. a. Le méme que 
Defender. Le premier eft moins ufité. 

. * DEFENSATRIZ, /. f. Le mé- 
me que Defenfora.Ce mot eft peu ulité. 

DEFENSION, /. f. Le méme que 


Dejargo. 

* DEFENSIVO, /. m. Défenfe , 
garantie, fureté. Lat. Prefidium, ii. 
. * DEFENSIVO. Défenfif. On ap- 
pelle ainfi un morceau de drap dé- 
coupé dans plufieurs endroits, qu'on 
trempe dans du vinaigre rofat, dans 
du lait, ou dans telle autre liqueur , 
& qu'on applique fur le front, ou fur 
telle autre partie du corps d'un mala- 
de , qu'on veut rafraichir ou fortifier. 
E. Corroborativum medicamentum , 5. 

DEFENSIVO, VA, adj. m. ES f. 


Défentif , ive, fait pour la défenfe. | 


Lat. Defendens. 
Eflar à la defenfiva , à Ponerfe fobre 
“la defenfiva. Se tenir ou fe mettre 
fur la défenfive. Lat. Sui ipjons pre- 
Kio intentum. effe. 


« 


DEF. 


DEFENSOR , n4 , fm. 62 f. Dé- 
fenfeur, qui défend, qui protége. 
Lat. Proteclór, oris. 

DEFENSOR, On appelle encore ain- 
fi, en terme de Pratique, l'Avocat 

ue le Juge nomme pour défendre 
es biens du concours, de méme que 
ceux des abfens lorfque le procés 
implique: rebellion. Eat. Patronus, i. 

** DEFENSORIA, /. f. Turme de 
Pratique. L'office ou le miniftére 
d'Avocat , auffi-bien que l'Ade qui 
le conftitue en cette qualité. Lat. 
JMunus atque officium patroni. 

* DEFENSORIO, /. m. Factum, 
mémoire, manifcíte en faveur d'une 
caufe, en défenfe d'une perfonne. 
Lat. Apologeticus libellus , 3. 

DEFERENTE , f. 5. Terme d'A- 
ftronomie. Déférent. On appelleainfi 
le cercle que la Planéte décrit avec 
fon centre tandis qu'elle eft empor- 
tée par fon Epicycle autour de l'Orbe 
excentrique. Lat. Deferens. 

* DEFERENTES. Déférens. On ap- 
pelle ainfi en terme d'Anatomie les 
vaifleaux deftinés à conduire la femen- 
ce dans les tefticules. Lat. Deferentes. 

* DEFERIR, v. ». Déferer , ceder, 
condefcendre, adhérer au fentiment 
d'autrui. Lat. Alicui deferre. 

* DEFESO, sa, adj. m. ES f- Le 
méme que Deferdido. 

* DEFICIENTE, adj. d'une term. 
Défe@if , ive, à qui il manque quel- 
que chofe. Lat. Defciens. 

DEFINICION , J. /. Définition, 
explication de la nature d'une chofe. 
Lat. Definitio , onis. 

DEFINICION. Détermination , dé- 
cifion , autorité fupérieure. Lat. De- 
cretum , i. 

DEFINICIONES. On appelle ainfi 
dans les Ordres Militaires les ftatuts 
& les Ordonnances qui fervent pour 
leur gouvernement, L. Statuta , orum. 

** DEFINICION DESCRIPTIVA. 
C'eft celle qui explique une chofe , ou 
qui la fait connoitre par fes circonftan- 
ces, fes qualités, fes accidens ou 
proprietés. 

** DEFINICION METAPHYSICA. 
Définition Métaphyfique. C'eft celle 
quí explique l'effence d*une chofe 
par fes attributs Métaphyfiques. 

** DEFINICION PHYSICA. Défi- 
nition Phyfique. C'eft celle qui expli- 
que l'effence d'une chofe par les par- 
ties dont elle eft phyfiquement com- 
pofée. 

** DEFINICION, QUIDDATIVA. 
Définition qui explique l'effence d'nne 
chofe par les attributs & fes parties 
effentielles, — - 

: * DEFINIDOR, /. m. Celui qui 
définit, qui décide, on qui détermi- 
ne quelque chofe. Lat. Definitor , oris. 

DEFINIDOR. Définiteur , Con- 
feiller,aíliftant d'un Général d'Ordre. 
Lat. Definitor. | 
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DEFINIR, o. a. Définir, expli. 
quer la nature d'une chofe. Lat. Deu 

fre. | 

Derinre. Fixer, décider, refons 
dre, conclure. Lat. Definire. Deter- 
nere. Statuere. 
DEFINIDO , pA , f. f. du verbe 
Definir dans les acceptions. Défini, 
ie. Lat. Defnitus, a, um. 

* DEFINITIVAMENTE , ado. 
Définitivement , d'une maniére défi. 
nitive € décifive. Lat. JDecretori?. 

* DEFINITIVO, va, adj. m. € FE 
Défnitif, ive, décifif, qui juge au 
fond d'un procès. Lat. Decretorius, 


a, um. 

* DEFINITORIO , /. m. Défint- 
toire, Chapitre de certains Religieux, 
compofé du Général ou Provincial, 
pour la conduite & le gouvernement 
de l'Ordre. Lat. Diffmitorum confef- 
Jus, ds. 

* DEPINITORIO. Définitoire. La 
falle où l’on tient le Chapitre dont 
on vient de parler. Lat. Diffinito- 
rum onla , e. 

* DEFLUXO , /. m. Fluxion, chu- 
te d'humeurs fur quelque partie du 
corps, flux, débordement, écoule- 
ment. Lat. Fiuxio, omis. Flexus, ús. 

* DEFLUXO. Les Aftrologues ap- 
pellent ainfi le monvement par lequel 
la Lune s'écarte d'une planéte, dont 
elle n'étoit éloignée que de douze 
degrés , pour s'approcher d'une autre; 
Lat, Receflus, ús. 

DE FORMA. Voyez Forma. 

* DEFORMACION , 7. f. Alté 
ration de la forme extérieure d'une 
chofe. Lat. Deformatio , onis. 

* DEFORMADOR , /. m. Celui 
ui défgure, qui enlaidit une cho- 
e, qui la rend défectueufe € impars 
faite. Lat. Deturpator , cris. I 

* DEFORMAR, ©. a. Défigurer, 
gâter, changer la forme, la figuré 
d'une chofe. Lat. Deformare. Detur= 

are, 

* DEFORMADO, DA, p. p. du 
verbe Deformar. Défiguré , ée. Lat. 
Deformatus , a, um. 

* DRFORMATORIO, RIA , adj. 
m. . Qui défigure. Lat. Defor- 
matorius, a4, UNA, . 

DEFORME , adj. d'une terms, Difa 
forme, laid, qui choque la vúe, qui 
manque de proportion. L. Deformis, e. 

DÉFORMIDAD , f.f. Difformité, 
laideur. Lat. Deformitas , atis. 

DEFORMIDAD. Se prend au figu- 
ré pour erreur grofliére. Lat. Zxrpis 
error, oris. 

DEDRAUDACION ,/.f Ufurpa- 
tion, fraude , tromperie. Lat. Dr- 
Jraudatio, onis. : 

DEFRAUDADOR, f. m. Ufurpa- 
teur du bien d'autrui. L. Defyardetor. 

DEFRAUDAR , e. a. Frauder, 
ufurper à quelqu'un ce qui lui appare 
tient. Lat. Defraudarr. - 

| DEFRAUDAR » 
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DEFRAUDAR, au figuré, tron- 


bler, interrompre , óterle repos, le 
fommeil &c. Lat. Prívare. Auferre. 

DEFRAUDADO, DA, f. p. du v. 
Defraudar dans fes acceptions. Ufurpé, 
de. Lat. Defraudatus , a, um. 

DEFUERA, adv. dc lieu. Dé- 
hors,.en déhgrs, par déhors. Lat. 
Foris. Forûs. Forinfevis. * 

Caer por defuera. Se dit d'une cho- 
fe qui ne porte point préjudice à la 
réputation. tLat. Extrinfecus evenire. 

* Por defuéra. Expreffion adverbiale 
qui équivaut à Defuera. * 

* Refr. Defuera uendra, quien de 
cafa nos ecbaru. Ce Proverbe eft con- 
tre ceux qui abufent des bontés qu'on 
a pour eux, & qui prennent plus de 
liberte qu'on ne leur en donne. 

- * Refr. Quando fueres à cafa ajéna , 
llama defuéra. Ce Proverbe eit contre 
ceux qui entrent dans une mailon 
fans fe: faire annoncer, fous prétexte 
u'ils ont trouve la porte ouverte. 

* DEFUNCION , f. m. Le méme 
que Exéquias ou Funeral. C'elt un 
terme Aragonois. 

" DEGENERACION , /. f. Dégéné- 
ration, depérillement, ruine d'une 


chole , déterioration. Lat. Degenera- |. 


tío , onis. 

DEGENERAR , v. ». Dégénérer, 
S'abatardir, déchoir, devenir moin- 
dre de ce qu'on étoit, le gáter , fe 
corrompre. Lat. Degenerare. Deficere. 


" DEGENERAR. Dégénerer, au fi- | 


guré, s'éloigner de la vertu de fes 
ancêtres, faire des actions indignes 
de la naiffaüce qu'on a reçue. Lat. 
A genere decidere. | 

DEGENERAR. Dégénérer , déchoir 
de l'etat, du naturel, du génie, ou 
de telle autre circonftance. 

*DEGENERAR ,en terme de Pein- 
ture , fe dit d'une figure que la per- 
Ipeétive fait paroitre toute autre qu'el- 
le n'eft. Lat. Deyenerare. 

** DEGENEZAR , en terme de Géo- 
métrie » fe dit des quantités , ou des 
figures infcrites ou circonfcrites qui 
fe confondent entr'elles. 

D generar de fi mifino. Dégéncrer de 
Íoi-meme, perdre les bonnes qualités 
qu'on pouvoit avoir. Lat. 4peijiina 
Ujrtute deflcere, 

DEGENERANTE, p.a. du verbe 
Degenerar. Degenerant, qui dégénère. 


Lat. Degener , ris. Il fe dit aufli en 


terme d'Árchitecture. V. Adintelado. 


DEGOLLACION , /. m. Décolla- | D 


tion , l’action de décapiter. Lat. Capi- 
#35 amputatio, onis. 

* DEGULLADERO, fm. Le go- 
fier. Lat. Jugulum, i. 

* DEGULLADERO. Echafaud fur 
lequel on décapite un criminel. Lat. 
Ferale pegma , tis, 

Llevar al degolladero. Mener un cri- 
minel au fupplice, mettre quelqu'un 
dans un danger éminent de perdre Ja 
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vie. Lat. Ad mortem ducere. : 

DEGOLLADOR, /. sm. Celui qui 
décapite. Lat. Carzifex, icis. 

* DEGOLLADURA, J. f. Playe 
faite à la gorge de la perfonne ou,de 
l'animal auquel on coupe le cou. Lat. 
dio vulnus infiétum. 

* DEGOLLADURA. Abreuvoir. Les 
macons appellent ainfi le vnide qui 
relte entre les affifes, & qu'ils rem- 
pliflent de mortier & de plâtre. Lat. 
Vacuum interjacens. 

* DEGOLLADURA. T. de tailleur. 


DEGOLLAR, vu, a. Décapiter, dé- 
coller, trancher la téte , égorger; il 
le dit des hommes, comme des ani- 
maux. Lat. ¡Jugulare. Capite plectere. 

DEGOLLAR. Signifie aufh ruiner, 
détruire, "renverler , bouleverfer , 
difputer. chaffer. Lat. Deffruere. Ever- 
tere. Diruere. Expellere. Dejicere. 

** DEGOLLAR. T. d'Architednre. 
Abattre une voute, en détruifant les 
arceaux fur lefquels elle porte. Lat. 
Fornicis fulcrum diruere. 

DEGOLLAR A SANGRIAS: Egot- 
ger un maladeà force de faignées. L. 
Immodicá fanguinis detractione enecare. 

Degollar con cuchillo de palo. Egorger 
avec un couteau de bois, fe dit d'un 
homme qui balbutie , qui s'énonce 
mal, qui níc de redites, en un mot 
d'un parleur ennuyeux, qui affomme 
, ceux qui l'écoutent. Lat. Jugulare. 

Degollar un cuento. Interrompre.le 
fil d'une narration. Lat. Zmepté fubu- 
lam narruntem interpellere. 

Ella perfona me deguella. Cet Hom- 
me m'égorge, m'ennuye à la mort 
par fes mauvais propos. 

* Refr. Sacame de aqui, y deguel- 
lame allí. Souvent pour fe délivrer 
d'un mal préfent , on tombe dans un 
pire. 

DEGOLLADO, DA, f. p. du ver- 
be Degollar dans fes acceptions. Egor- 
gé, ée, décapité, ée. Lat. Jugula- 
tus, a, sum. Capite plexus, a, um. 

** Parecer degollado de comedia. Se 
dit d'un homme dont on ne voit que la 
tete, par allufion à la coutume qu'on 
a de reprélenter de cette forte fur le 
theatre un homme qu'on prétend avoir 
été décapité. 

DEGRADACION , /. f. Dégrada- 

tion, l'action par laquelle on depouil- 
le une perfonne des honneurs & des 
priviléges dont elle jouiffoit. Lat. 
epofitio , onis. 
DEGRADACION. Dégradacion, pri- 
vation, deftitution du grade & des 
honneurs dont on étoit en poffeflion. 
Lat. Privatio. Depofitio , onis. 

DEGRADACION. T. de Peinture. 
Deyradation, diminution «u'acquic- 
rent les corps qu'on repréfente, au 
moyen de la perlpcttivg & de l'eloi- 
sement oy onles place. Lat. Jmuni- 
putso , onis. ; 


Echancrure. Lat. Panni incifura, e... 
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** DEGRADACION DE GOLOR. T. 
de Peinture. Dégradation de couleur, 
affoibliffement, diminution de teintes 
plus ou moins:grandc, felon que les 
objets font plus ou moins éloignés. 
Lat. Coloris vividioris extenuatio. 

** Degradacion de luz. Dégradation 
rue Le ut rare des élairs, 
dans les objets qui lont les plus éloi- 
gnés, & les moins expofés à la lumiére, 
Lat. Extensatio lucis. 

Degradacion real o aétual. Dégrada- 
tion réelle ou actuelle. C'eft celle qui 
eft accompagnée des cérémonies & 
des formalités établies pour ces fortes 

e cas. - : 

** - Degradacion verbal. Dégradation 
verbale. C'eft celle qui s'exécute par 
un Juge compétent, fans les formali- 
tés prefcrites par le droit. Lat. Exaz- 
guratio folemns ritu facta. 

DEGRADAR , v. a. Dégrader , def- . 
tituer, dépouiller, priver quelqu'un de 
fes charges, dignités, honneurs, no- 
bleffe. Lat. Deponcre. Privare. Grads 
dejicere. 

DEGRADAR. Dégrader, fe dit par 
antonomafe d'un Prêtre qu'on dépouil» 
le de fon Bénéfice & des droits dont 
les Eccléfiaftiques jouiffent, à caufe de 
quelque crime qu'il a commis. Lat, 
Ecclefraflico gradu dejicere. 

DEGRADADO , DA, f. p. du ver. 
be Degradar dans toutes fes accep. 
tions, Dégradé, ée. Lat. Depoftus, 
Grada dejecíus , a, um. 

* DEGREDO , /. m. Le même que 
Decreto. Le premier eft inufité. 

* DEGUELLO, /. m. L'a&ion d'é- 
gorger, de couperla gorge à un hom- 
me , à un animal. Lat. Jugulatio. Cao 
pitis amputatio , onis. 

DEGUELLO. On appelle ainfi la 
partie la plus étroite d'une chofe, 
comme du goulet d'une bouteille, 
d'un pot. Lat. Collum, 3. 

Llevar al deguello. Le méme que le. 
var al dego!ladero, 

Tirar à deguello. Tirer à détruire 
une perfonne , la ruiner, la perdre. 
Lat. Perdere. . : 

* DEHENDER , v. a. T. peu ufi- 
té. Fendre, Jéparer en deux. Lat. 
Diffindere. 

* DEHENDIMIENTO, /. ». T. 
peu ufité. Séparation, divifion de ce 
qui eft uni. Lat. Scifho, onis. 

DEHESA , /. f. Pacage, ou pâtu- 
rage, lieu où l'on met. paítre le bétail. 
Lat. Pafcua , orum. 

Debefa concejil. Pâturage commun, 
appartenant à la communauté. Lat. 
o nn ager , gri. 

* Ref. Afuo que entra en debéfa ajéna, 
volvera cargado de leo. L'ane qui en- 
tre dans le champ d'autrui, retourne 
chargé de coups de báton. 

* Refr. Ovéjas, y abéjas en tus debé- 
fas. Ce proverbe confeille de tenir les 


A brebis & les abeilles chez foi , fi l'on 


veut 
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vent en tirer le profit qu'on en at. 
tend. 

k * Refr. Quien à treinta. no afefa, no 
comprara debéfa. Celui qui n'a point 
de bon fens à l'age de trente ans, 
court grand rifque de n'en jamais avoir 
de fa vie. 

* DEHESAR , v. a. Convertir les 
terres' labourables en páturages. Lat. 
: “Pafcuis deftinare. 

DEHESADO, DA, f. p. du verbe 
Debefar. Converti,ie en páturages. Lat. 
Pafcuis deflinatus , a, um. 

DEHESERO, /. m. Garde de pa- 
quis owde pâturages. Lat. Pafcuorum 
cuflos, dis. 

* DEICIDA , £ m. Déicide, homi- 
cide du Sauveur. Lat. Deicida , e.. 

* Dercipa. Déicide, nom qu'on 
donne aux defcendans de ceux qui 
firent mourir le Sauveur du Monde. 

* DEICIDIO, /. m. Déicide , l'ho- 
micide commis en la perfonne de nó- 
tre Sauveur J. C. | 

DEIDAD , /. f. Divinité, effence 
Divine. Lat. Deitas. 

D&iDAD. Déité, en parlant des 
fanx Dieux. 

De1DAp. Déité , eft le nom que les 
. amans paffionnés donnent à leurs mai- 
treíTes. Lat. Dea , e. 

DEiDAD. Divinité ; on appelle ain- 
fi par mépris une perfonne fiére, hau- 
taine & d'un orgueil infupportable. 
Lat. Homo fuperbsà elatus. 

* DEJFERO , /. f. Celui qui por- 
te Dieu dans fon cœur & dans fon ame. 
Lat. Deifer , ri, 

* DEIFICACION , /. f. Déifica- 
tion, tranfmutation , transformation 
que lame acquiert, moyennant la 
grace, en vertu de fa participation 
ayec l'effence' Divine. Lat. Deificatio. 

‘DEIFICAR , «v. «. Divinifer , affo- 
eier l'homme à la Divinité. Lat. Di- 
einitatis facere participem. 

: DEIFICAR. Ter. du Paganifme , 
. Deifier , mettre un Prince ou un Hé- 
ros au nombre des fapx Dieux, com- 
me le pratiquoient les Paiens. Lat. 
Deorum numero adftribere. 
- DEIFICADO, pa, f. f. du verbe 
Deificar dans fes acceptions. Déifé, 
ée. Lat. Divinitate auéfus , a, um. 
DEIFICO, ca, adj. m. ES f. Di- 
vin, ine. Lat. Divinus, a, um. 

* DEIFORME , adj. d'une term. 

Divin. Lat. Formam Dei preferens. 
' * DEL. Prépofition qui marque le 
Génitif, & qui étant jointe avec 
l'Article el, équivaut à deel; mais 
on retranche /'e, pour abreger, & 
pour rendre la prononciation plus 


e. 
Del Rey. Du Roi. 
Del hombre. De l'homme. 
La naturaleza del bombre. La na- 
we de l'homme. , 
generofidad del Principe. La gé- 
nérofité du Prince. 


q$, 
ll. ca 


DEL: 

Y Del, della, dello. Mots compo- 
fés de la prépolition de, & du génitif 
ou ablatif du Pronom El, ella, ello, 
en fupprimant el par fynalephe, & 
qui reviennent au méme que de el, 
de ella, de elio. 

* Deilo con dello. Expreflion af& 
verbiale qui fignifie que ne ponvant 
pas être parfaitement heureux, on 
doit étre le méme dans la profpérité 
que dans l'adverfité. 

* Refr. Bueno es dello con dello, 
toma el macho y vé por ello. Ce Pro- 


. verbe fignifie qu'il ne faut point per- 


dre l'utilité que l'occafion préfente, 
quoiqu'elle entraine quelque incom- 
modité aprés elle. 

* DELACION, /. f. Délation, ac- 
cufation , dénonciation. Lat. Dela- 
Hio, omis. 

DELANTAL, /: 1. Le méme que 
Zvantál. 

DELANTE , adv. de lieu. De- 
vant, en préfence. Lat. Anté. Coram. 

Delante de mi. Devant moi. 

Delante de ufted. Devant vous. 

Delante de el. Devant lui. 

Delante de ella. Devant elle. 

Delante de nofotros. Devant nous. 

Delante de la Iglefía. Devant l'E- 
glife. 

DELANTE , adv. de tems qui 
marque ce qui eft paffé, ou ce qui 
a precedé. Avant, auparavant. Lat. 
Anti. ; 
DELANTE, fignifie en préfence. 
Lat. Coran, 

Ex. Cubrirfe delante del Rey. Se 
couvrir en préfence du Roi. 

Delante. de Dios y de todo el mundo. 
En préfence de Dieu & des hommes. 

Dios delante. Phrale adverbiale 
qui fignifie qu'une chofe qu'on en- 
treprend ne réuffira point, fi Dieu 
ne daigne nous aider. Lat. Deo pre- 


eunte. 

Paffar delante. Méprifer une chofe , 
n'en faire aucun cas. L. Z/occi facere. 

Poner delante, Phrafe métaphori- 
que, Mettre devant , repréfenter des 
vifions, des images. Lat. Animo ob- 
Jicere. 

Poner delante de los ojos. Repré- 
fenter á quelqu'un ce qu'il doit faire. 
Lat. Ob oculos ponere. 

Poner las manos delante. Mettre fes 
mains devant lors qu'on fait un faux 


“pas. Lat. Manus periculo obtendere, 


DELANTERA, ff. Le devant, 
le frontifpice, la fagade de telle cho- 
fe que ce foi. Lat. Frons, tis. 

Ex. La delantera del coche. Le de-- 
vant du carroffe. 

** DELANTERA. On dppelle ainf 
dans les Amphithéatres que l'on dreffe 
dans les places publiques pour voir 
les combats de taureaux, le premier 
rang qui touche la barriére, & la 
barriére méme.. Lat. Hiniliora in 
fbeatro fubfellia , orum. 


DEL 


** DELANTERA. Le devant d'un ha. 
bit, d'un manteau, d'une cafaque 
&c. Lat. Pars veflis anterior. 

DELANTERA. SigniBe auffi l'ef- 
pace de terrain qui eft autour d'une 
ville, d'un village, d'une maifon, d'un 
Jardin. " 

Coger la delantera. Prendre le de- 
vant. Lat. Alium antevertere. il 

Tomo la délantéra. Yl prit le de. 


vant. 

Ir, eflar, à poner en la delantera. 
Aller, étre, ou mettre devant. Lat. 
Preire. | 

* DELANTERO, /. m. Premier, 
qui va devant, qui précéde les au. 
tres. Lat. Primus. Previus. 

**DELANTERO. Poftillon d'un car- 
roffe à quatre chevaux. Lat. Pre- 
vius auriga. 

DELANTERO, RA, adj. m. ES f. 
Premier, iére, qui eft, ou qui va 
devant. Lat. Previus, a, um. 

' ** DELASOLRE. La cinquiéme des 
notes de la mufique dans le fyftéme de 
Guy Aretir. 

* DELATABLE, adj. d'une term. 
Qui mérite d'étre déferé en Juftice. L. 
Delatione dignus, a , um. 

* DELATAR, vu, a. Dénoncer , 
accufer quelqu'un, Ie déférer en Juf- 
tice. Lat. ÆAccufare. Ad judicem des 


ferre. 
DELATANTE, 9. a. du verbe De. 


latar. Accufant , dénonçant, qui dé- 
nonce , qui accufe , qui défére en Juf- 
tice. Lat. Delator , oris. 
DELATADO, DA, f. p. du v. De- 
latar. Dénoncé , de , accufé, ée. Lat. 
Ad judicem delatus, a, um. 
* DELATE , /. m. Voleur de grand 


chemin , brigand. Lat. Latro, mis. 


Fur , ris. 

DELATOR , /. »:. Délateur , accu- 
fateur, dénonciateur. Lat. Delator, oris. 
DELECTABLE. V. Deleitable. 

DELECTACION, /. f. Le méme 
que Deleitacion. 

* DELECTACION MOROSA. Dé. 
le&ation fenfuelle , —plaifir qu'on 
prend à quelque objet ou penfée def- 
honneéte, fans avoir deffein de la fa- 
tisfaire, mais en s'y arrétant fimple- 
ment. Lat. /Morofa delectatio , onis. 

DELECTAR, v. a. Le méme que 
Deleitar. 


DELECTO, /. sm. Ordre, choix, 
élite, féparation, delibération, Lat. 


Delectus , ds. 
DELEGACION , /.f. Délégation, 
fubftitution de jurifdiétion , d'autori- 


té, commiffion pour juger. C'eft un , 


terme de Pratique. Lat. Delegatio , 
015. 

DELEGAR, o. a. T. de Pratique. 
Déléguer, commettre, députer, en- 


voyer , fubroger , fubftituer. Lat. De-- 
e 


are. 
DELEGANTE , f. a. du verbe 
Delegar. Délégant, qui délégue , on 
qui 
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qu commet pour juger en fa place. 
t. Delegans. 

DELEGADO, DA, 5. f. du v. 
Delegar. Délégué, ée. Lat. Delega- 


Bus , a, um. , | 
DELEGADO. Délégué, qui exerce 
une jurifli&ion par commillion. Lat. 


Delegatus , i. 

DELEITABLE, adj. d'une term. 
DéleGable, agréable, plaifant, ré- 
jouiffant. Lat. Delectans. Oblectans. 

DELEITACION , /. f. DéleQa- 
tion, plaifir, contentement, fatif- 
fatticn. L. Delecfatio. Obletlatio, onis. 

DELEITAR, v. a. Déle&ter, ré- 
créer , réjouir. L. Delecfare. Oblecfare. 

DELEITANTE, p. a. duv. De- 
leitar. T. peu ufité. Déle&ant. Lat. 
Deleétans. 

DELEITADO, DA, f. f. du v. 
Deleitar. Déle&é , ée. Lat. Delecfatus. 
Obleétatus , a, um. 

DELEITE, /. #. Plaifir, volup- 
té, délice. Lat. Voluptas, tis Delec- 
tamentum , i. 

** DELEITE SENSUAL. Plaifir fen- 
fuel ou vénérien. Lat. Voluptas fida , 
uspura, turpis. 

* DELEITOSAMENTE, adv. Dé- 

licieufement, voluptueufement, agréa- 
blement. Lat. Voluptuof?. Jucunde. 
. DELEITOSISSIMO , MA, adj. m. 
£9 f. fuperl. de Deieitofo. Très déli- 
cieux, eufe, très agréable. Lat. Ju- 
cundiffimus, a, um. 

DELEITOSO, sa, adj. m. ES f. 
Délicieux, eufe, qui plait aux fens, 
agréable. Lat. Jucundus, a, um. 

DELETREAR, v.a. Epeler, join- 
dre les lettres, apprendre à les nom- 
mer, à les prononcer. Lat. Lifteras 
eppellare. | 

* DELETREAR , au figuré, devi- 
ner, conje&urer ce qui eft obfcur & 
difficile. Lat. Conjecíare. 

* DELETREAR , fignifie anfli con- 
noitre, examiner, fonder , interpré- 
ter ce qui eft caché & obfcur. Lat. 
Conjeclurá affequi. 

DELETREADO, DA, f. du 
verbe Deletrear dans toutes les ac- 
ceptions. Epelé , ée , déchifré , ée, ex- 
pliqué, ée, deviné, ée. Lat. Sylla. 
batim expre[fus , a, um. 

Digafelo deletreado. Expreffion qui 
marque la difficulté qu'une perfonne a 
à comprendre une chofe , faute d'in- 
telligence. 

DELEZNABLE , adj. d'une term. 
Gliffant , qui gliffe aifément. Lat. 
Lubricus , a, um. 

DELEZNADERO , /. :». T. peu 
ufité. Gliffant. Lat. Zubricum, i. 

DELEZNADIZO, Za, m. €S f. 
T. anc. Voyez Efcurridizo. 

DELEZNAMIENTO, /. m. T.anc: 
& hors d'ufage. Gliffement, l’action 
de.gliffer , de tomber. Lat. Lap/us in 

brico. 

DELEZNARSE,v.r. T.anc. Gliffer. 
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* DELGACERO, RA, adj.m. ES f. | 


Le méme que Deigado , ou Sutil. 
DELGADAMENTE, adv. Subtile- 
ment , ingénieufement , délicatement , 
d'une maniére déliéc. Lat. Tenuiter. 
DELGADEZA , f. f. Délicatefle, 
fubtilité , légéreté , qualité d'une cho- 
fe fine & bien travaillée. Lat. Sub- 
tilitas, Tenuitas, atis. 
DELGADEZA. Métaph. Subtilité , 
fineffe , adreffe , pénétration , vivacité 
d'efprit. L. Zugenii fubtilitas , acumen. 
DELGADISSIMO, MA, adj..m.€J f. 
Juperl. Très délié, ée , trés menu, ue. 
Lat. Subtilliff mus , a, um. 
DELGADITO, TA , adj. s». ES f. 
dim. de Delgado. Effilé, ée, mince, 
menu, ue. Lat. Zenuis. Gracilis, e. 
DELGADO, DA, adj. m. € f. 
Délié, ée, menu, ue , mince, mai- 
gre, délicat, te. Lat. Tenuis. Gra- 
cilis. Exilis, e. 
DELGADO, figurément , Fin, ne, 
adroit, te , ingénieux, eufe, fubtil, 


le, raffiné, ée, pénétrant, te, déli- 


cat, te dans fes penfées. Lat. Zcu- 
fus, a, um. 

Quebrar por lo mas delgado. Phrafe 
qui confeille à ceux qui font pauvres 
& fans appui d'éviter tout démélé avec 
des gens plus puiffans qu'eux. 

Tierra delgada. Terre legére , foi- 
ble & fans fubftance. L. Gleba exilis. 

La cuerda rompe fiempre por lo mas 
delgado. La corde caffe toújours dans 
l'endroit le plus foible. | 

* Refr. No pierden por delgádas, 
Jino por gordas y mal hiladas. Ce Pro- 
verbe fignifie qu'un ignorant qui n'a 
point d'intelligence appelle défaut & 
imperfeétion ce qui eft beau & ex- 
cellent. ; 

* Refr. Mas vale gordo al telár , que 
delgado al muladár. Yl ne faut exiger 
des chofes que ce qu'on peut en tirer. 

DELGAZAR , ©. a. Le méme que 
Adelgazar. Ce mot eft peu ufité. 

DELGAZADO , DA, p. p. du verbe 
Delgazar. Le méme que Ádelgazado. 
Ce mot eft peu ufité. 

DELIBERACION , /. f. Délibéra- 
tion , reflexion , confidération , médi- 
tation , réfolution , détermination. 
Lat. Deliberatio , onis. 

DELIBERACION. Se prend auffi 
pour Emancipacion , mais il n'eft point 
ufité dans ce fens. 

DELIBERADAMENTE, adc. Ex- 
preffément, réfolument, volontaire- 
ment , de deffein formé. Lat. Con/uito. 

* DELIBERADOR, /. s». T. peu 
ulté. Libérateur, celui qui délivre 
quelqu'un d'efclavage , & qui lui rend 
la liberté. Lat. Ziberator , oris. 

* DELIBERAMIENTO, fm. L'ac- 
tion de délivrer & de mettre en li- 
berté. Ce mot eft peu ufité. 

DELIBERAR , «e. ». Délibérer, 
difcourir , confidérer , préméditer. L. 
Deliberare. 
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DELIBERAR , dans fon fens a@if, 
Voir, confulter , avifer, examiner, 
réfoudre, déterminer, arréter, con- 
clure. Lat. Decernere. Statuere. 

DELIBERAR , fignifie auffi Eman- 
ciper. Ce mot n'eft plus ufité dans 
ce fens. Lat. Emancipare. 

DELIBERADO, DA, f. p. du v. 
Deliberar dans fes acceptions. Délibé- 
ré, ée. Lat. Deliberatus , a, um. — 

DELIBERATIVO, vA, ady.m.€9 f. 
Délibératif, ive. Lat. Deliberativus , 
a, sn. | 

Genero deliberativo. Genre délibéra- 
tif. On appelle ainfi en terme de Rhé- 
torique un difcours dans lequel on dé- 
libére fi on exécutera ou non une 


chofe. 

DELIBERAMIENTO, /. t. Le 
méme que Deliberacion, 

* DELIBRAR , v. a. Protéger, dé- 
fendre. Ce mot a vieilli. Lat. Tuers. 
Protegere. 

DELIBRAR. Se prenoit ancienne- 
ment pour De/pacbar. 

DELICADAMENTE , adv. Déli- 
catement , voluptueufement, délicieu- 
fement , mollement. Lat. JDelicaté. 


Molliter. 

DELICADEZ, /. f. Délicateffe, foi- 
bleffe de tempéramment. Lat. Debili- 
tas, atis. 

DELICADEZ. Délicateffe, fe prend 
au figuré pour goût difficile à conten- 
ter. Lat. Morofitas, atis. 

DELICADEZ. Délicateffe , fe prend 
auífi pour douceur, fuavité. Lat, Sua- 
vitas, atis. : 

DELICADEZ. Délicateffe , mollef- 
fe, oifiveté, làcheté, poltronnerie. 
Lat. Segnities , el. 

- DELICADEZA , /. f. Suavité, bon- 
ne odeur. Lat. Suavitas , atis, 

DELICADEZA. Délicateffe, fe prend 
auff pour qualité d'une chofe fine, 
bien travaillee. Lat. Subtilitas. 

DELICADEZA. Délicateffe, mol. 
leffe, foibleffe de courage. Lat. .Mol- 
lities, ei. 

DELICADEZA. Deélicateffe , fubti- 
lité, fineffe d'efprit. Lat. Zngenii acu- 
men. imi. . 

DELICADISSIMO , MA, adj. m. 
ES f. fuper. de Delicado. Très déli- 
cat , te, trésexquis, ife , trés fin, 
ne, trés agréable, très plaifant , te. 
Lat. Suavifrmus, a, um. 

DELICADO, DA, adj. m. ES f. 
Délicat,te, tendre , douillet, te, & 
auffi mou, molle, efféminé , ée, vo- 
luptueux , eufe. Lat. Mollis. Suavis, 
e. Delicatulus. Jucundus, a, um. 

DELICADO. Délicat, foible, débi- 
le, infirme, caflé. Lat. Debilis , e. 
Infrmus, a, um. 

DELICADO. Délicat, délicieux, ex- 
quis , agréable au gout. Lat. Jucun- 

us. Suavis. 

DELICADO. Délicat, fin, délie, 
mince, menu. Lat. Gracilis , e. 

D dd DELICADO. 
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DELICADO. Délicat, fin, fubtil, 
ingénieux. Lat. Z»geniofus, a , um. 

DELICADO, au figuré, Bizarre, 
capricieux, pointilleux. Lat. Moro” 
Jus, a, um. 

DELICADO. Délicat , fignifie quel- 

uefois au figuré, beau, mignon, 
charmant. Lat. Ælegans. Venufhw , 
a, um. 
DELICADO.Délicat,fignifie au figu- 
ré dangereux , chatouilleux , difficile à 
traiter, comme Punto delicado, point 
délicat : materia delicada, matiére dé- 
licate. Lat. pir iie y €. 

DELICADO. Délicat , fe prend auffi 
pour fenfible, tendre. L. Tener, ra, um. 

Ser mui delicado para el inferno. Ex- 
preffion familiére qui renferme une 
raillerie contre les fcélerats qui décla- 
ment tous les jours contre les vices 
du tems. 

* Refr. Al delicádo poco mal y bien 
atado. Ce Proverbe fignifie que le plus 
leger contretems paroit infupportable 
à celui qui a toujours été heurenx. 

* DELICAMIENTO , fm. Le mé- 
me que Delicadez dans le fens de dou- 
ceur & de délices. 

DELICIA , /. f. Délice, plaifir, 
volupté, charme. Lat. Delitie, arum. 
Voluptas , atis. 

* DELICIARSE , «. v. Faire fon 
plaifir, fes délices d'une chofe ou d'u- 
tre perfonne. Lat. Deleétar;. Obleétari. 

DELICIOSAMENTE , adv. Déli- 
cienfement , avec délice. Lat. Suavi- 


ter. > 

* DELICIOSISSIMO, MA, adj. 
m. Ed f. fuperl. de Deliciofo. Très dé- 
licieux , enfe , trés exquis, ife. Lat. 
Jucundiffmus , a, um.. 

DELICIOSO, sa, adj. m. EN f. 

élicieux , eufe, exquis, ife, doux, 
douce, agréable, charmant, te. Lat. 
Suavis , e. Jucundus. Amænus, a, um. 

DELINEACION , /. f. Délinéation, 
premier crayon d'un deffein , ébauche, 
trait, efquiffe. Lat. Delineatio , onis. 

DELINEAMENTO, ó DELINEA- 
MIENTO. Le méme que Delineacion. 

DELINEAR , «. a. Deffiner, cra- 
yonner, tracer, efquifler , ébaucher, 
tirer des lignes. Lat. Delineare. 

DELINEAR. Se prend au figuré, 
pour décrire en détail, en profe ou cn 
vers, les beautés ou les défauts, la 
grandeur ou les autres qualités d'un 
objet. Lat. Minutim ES ad amu[fn 
defcribere. 

DELINEADO, DA, f. f. du v. 
Delinear dans fes acceptions. Defliné, 
ée. Lat. Delineatus, a, um. 

* DELINQUIMIENTO, /. #. Cri- 
me, délit, faute. Lat. Piaculum, i. 

DELINQUIR, «v. #. Délinquer, 
prévariquer, tranfzre(fer, contreve- 
nir à un précepte, à une loi établie, 
faire, ou commettre une faute , man- 
quer, faillir. Lat. Delinquerc. 

DELINQUENTE , p. a. du v. De- 
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linquir. Délinquant, criminel. Lat. 


Delinquens. Reus, a, um. 

* DELINAR , w. a. Le méme que 
Aliñar. Ce mot eft peu ufité. 

DELIÑADO , DA, f. p. Le méme 
que Aliñado. Ce mot eft peu ufité. 

* DELIQUIO, /. m. Pamoifon , 
défaillance. Lat. Deliquium, ii. 

* DELIRAMENTO, /. m. Le mé- 
que Delirio. Ce mot eft peu ufité. 

DELIRAR, «.5». Tomber dans le 
délire & dans un égarement d'efprit à 
l'occafion d'une maladie. L. Delirare. 

DELIRAR, au figuré, Extravaguer, 
dire des impertinences, pour vouloir 
raifonner fur une matiére qu'on n'en- 
tend pas. Lat. Delirare. 

DELIRANTE, ^. a. du v. Delirar. 
Celui qui eft dans le délire, qui ex- 
travague, extravagant. Lat. Delirass. 
JIufanus, a, um. 

DELIRIO , /. m. Délire, égare- 
ment, aliénation d'efprit caufée par 
une maladie. Lat. Delirium, ii. 

DELIRIO, au figuré, Délire, dé- 
mence, folie, fottife, extravagance, 
inconfidération , égarement , impru- 
dence. Lat. Deliramentum , i. 

DELITO, /. m. Délit, crime, tranf- 
effion, faute commife contre une 

Di ou un précepte. Lat. Deliéfum. i. 

* DELPHIN , /. »:. Dauphin, poif- 
fon de mer. Lat. Delphinus , i. 

DELPHIN. Dauphin, eft le titre 
u'on donne en France à l'héritier pré- 
omptif dela Couronne. L. Delpbinus. 

DELPHIN. On appelle ainf les 
tourillons d'un canon, parce qu'ils 
ont ordinairement la figure d'un dau- 
phin. Lat. Tormenti bellici anfa ærea. 

* DErPHIN. Le Dauphin, une des 
vingt-deux Conftellations Septentrio- 
nales, laquelle, fuivant le P. Zara- 
goza , eft compofée dc dix étoiles con- 
nues. Lat. Delphinus, i. 

* DELPHINIO, /. 5. Pied d'a- 
louétte , plante. Lat. Delphinium , ii. 

** DELTOIDES, /. #1. T. d'Ana- 
tomie. Deltoide , mufcle à trois poin- 
tes qui fert à lever le bras. 

* DELUBRO , /. mm. Temple d'une 
faníTe divinité. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Delubrum, i. 

* DELUSOR , /:tn. Trompeur, c'eft 
un mot Latin, dont on fait rarement 

ufage. Lat. Delufor , oris. 

DEMANDA, /. 1. Demande, prié- 
re, fupplication. Lat. Supplex depre- 
catio, onis. 

* DEMANDA. Quéte, l'a&ion de 
uéter pour une image, pour une Egli- 
e, pour un hópital, ou pour telle 
autre œuvre pie. Lat. Stipis conqui- 

Jitio. 

* DEMANDA. Se prend auffi pour 
la ftatue en relief avec laquelle on 
quête, de même que pour le baflin 
qu'on met dans les Eglifes pour le 
méme effet. Lat, Corrogande eleémo- 


Jine teffera, 
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* DEMANDA. Demande , queftion, 
interrogation. Lat. Interrogatio, onis. 

* DEMANDA. Demande, préten- 
tion que Pon forme. L. Pren/atio, ois. 

* DEMANDA. Recherche, perqui- . 
fition, enquête, information. Lat. Z»- 
quifitio , onis. 

* DEMANDA. Se prend auff pour 
expédition militaire. Lat. Militaris 
expeditio. 

DEMANDA , enterme de pratique. 
Demande, action en Juftice. Lat. 
Dica , e. 

DEMANDAS Y RESPUESTAS. Al- 
tercations , débats de part & d'antre. 
Lat. Altercationes utrinque jaéte. 

DEMANDAS Y RESPUESTAS.Com- 
bat qui fe paffe dans l'imagination 
d'un homme au fujet d'une chofe qui 
lui eft arrivée, à l'occafion de la- 
quelle il s'accufe & s'excufe tour à 
tour. Lat. Altercationes atque difcep- 
tationes anims. 

DEMANDAS Y RESPUESTAS. Cha- 
maillis , difpute entre ceux qui aché- 

ten 

** Morir en la demanda, Perfifter dans 
une entreprife , quand méme il de- 
vroit nous en couter la vie. Lat. Uf- 
que ad «ite i profufionem certare. 

* DEMANDADERO, RA, /.m.€5 f. 
Homme & femme domeftifques d'un 
couvent de religicufes, qui affiftent 
au tour en déhors. Lat. ZMiwifler à 
mandatis fancfimonialium. 

* DEMANDADOR , f. ss. Qué. 
teur, celui qui eft chargé de deman- 
der & de recevoir l'aumóne au pro- 
fit d'une Eglife, d'un hôpital , ou de 
quelque image dévote. Lat. Spi 
corrogator. 

DEMANDADOR , en terme de pra- 
tique, Demandeur , celui qui fait une 
demande en juftice. Lat. Petstor, oris. 

* Refr. De buenos y de mejores, à 
mi bija vengan demandadores. Ce Pro- 
verbe fignifie que les péres fouhai- 
tent qu'il fe préfente beaucoup de 
partis pour leurs filles , afin de pou- 
voir choifir celui qui leur convient 
le plus. 

DEMANDAR, v. 5». Demander, 
prier, fupplieg Lat. Rogare. Orare. 

DEMANDAR. Faire une demande 
en Juftice. Lat. Petere. 

DEMANDAR. Demander, défirer, 
envier. Lat. Concupifcere. 

DEMANDAR. Demander, interro- 
ger, queftionner , pour apprendre 
quelque chofe qu'on veut favoir. L. 
Percontari. 

DEMANDAR. Imputer, charger. 
Lat. Tribuere. 

DEMANDAR. Demander , fe prend 
fouvent dans le ftile burlefque pour 
dérober, voler , filouter. L. Furari. 

* Refr. Tres cofas demando , fi Dies 
me las diejfe, la tela , el telar, y la 
que lo texe. Ce Proverbe eft contre 
les ambitieux , qui ne font pas 

ts- 
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fatisfaits , à moins qu'ils n'ayent tout 
ce qu'ils defirent. 

DEMANDANTE, p. acf. du verbe 
Demandar. Quéteur , qui quête. Lat. 
Corrogator eleemofynarum. 

DEMANDADO, DA;,?f.?. du v. 
Demandar dans fes acceptions. De- 
mandé, ée. Lat. Petitus , a, um. 

DE MANERA. Voyez Munera. 

* DEMANIAL, adj. d'une term. 
Qui émane, ou qui tire fon origi- 
ne d'un autre. Ce mot eft peu ulité. 
Lat, Ab aliqua re proveniens. 

DEMARCACION , f... Démarca- 
tion, délinéation , défignation des li- 
mites & des confins qui féparent deux 
pais, deux Provinces &c. Lat. Fi- 
mium defcriptio , onis. 

DEMARCAR, «. a. Tracer, dé- 
figner, marquer les bornes & les li- 
mites des terres & des Provinces. L. 
Fines defcribere. 

DEMARCAR EL TERRENO. Tra- 
cer un camp. Lat. Caflra metiri. 

DEMARCADO, DA, f. p. du v. 
Demarcar. Tracé, ée. Lat. Defcrip- 
fus, a, num. 

DEMAS, ado. Davantage, de plus, 
par deffus , outre, trop. Lat. Prater. 
Super. Preterea. Nimis. 

DEMAS. Outre que. Lat. Preter- 
quam quod. | 

""D&MAS. On employe auffi ce mot 
comme un nom, en le joignant avec 
les articles Las y Los : ainfi par los 

on entend les reftes de la qua- 
lité ou de l'efpéce dont on parle. 

Lo demas. Le refte, le furplus. 

Los demas , à las demas. Les autres. 

Los demas hombres. Les autres hom- 
mes. | 

Las demas mugeres. Les autres fem- 


mes. 

Eftár demas. Etre de trop. Expref- 
fion vnlgaire qui fignifie qu'une per- 
fonne ou une chofe eft inutile & fu- 
perfluë. Lat. Supereffe. . 

Por demás. Phrafe adv. De trop, 
de plus, pour marquer que ce qu'on 
demande eft vain, inutile & fuperflu. 
Lat. Superftu). 

DEMASIA, /. f. Excès dans le 
prix d'une chofe. L. Redundantia, e. 

.D&EMasiA, fignifie aufli préten- 
tion injufte ou teméraire. Lat. Zni- 
qua petitio , onis. 

. DEMASIA. Superfluité, dépenfe 
inutile, prodigalité. Lat. Superfixitas. 

DEMASIA. Audace , témérité. Lat. 
Aufuns, i. 

,DEMASIA. Se prend auffi pour 
défaut d'attention , impolitefle , grof- 
fiéreté. Lat. Inurbanitas, atis. 

DEMASIA. Abondance, affluence. 
Lat. Redundans copia. 

, "DEMASIA.Les ouvriers appellent 
ainfi tout ce qu'ils font de plus que 
ce dont ils font conyenus. Lat. Opera 
#ltrà mercedem. 


DEMASIADAMENTE, adv. Ex- 


- 
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ceffivement , avec excès & fuperflui- 
té. Lat. Nimis. Nimikm. 

DEMASIADISSIMO, MA , adj. m. 
ES f. Juperl. de Demafado. Très cx- 
ceflif, ive, trés fuperflu , ue. Lat. 
Immoderatiffimus , a, um. 

DEMASIADO, DA, adj. m. ES f. 
Superflu, ue, exceflif, ive , inutile. 
Lat. Superfiuus. Immodicns , a , um. 

DEMASIADO , employé comme ad- 
verbe équivaut à ba/lante , fuficiente. 
Affez , fuffifamment, trop. Lat. Sa- 
tis fuperque. 

DEMASIADO , Se prend auffi pour 
hardi, audacieux, entreprenant. L. 
Audax. Audens. 

Ser demafíado bueno. Pécher par 
trop de bonté, étre fimple, láche, 
poltron. 

DEMEDIAR, ©. a. Partager une 
chofe par la moitié, ou en deux. L. 
Dividere in duas partes equales. 

DEMEDIAR. Avoir déja atteint la 
moitié du tems qu'on a à vivre. Lat. 
Dimidiare. . 

DEMEDIAR. Faire perdre à une 
chofe la moitié de fon prix par l'ufa- 
ge qu'on en a fait. Lat. Vejflem di- 
midiato ufu deterere. 

** DEMEDIAR EL DINERO.Dépen- 
ler, ou avoir dépenfé la moitié de 
Vargent qu'on avoit. Lat. Dimidiam 
pecunie partem expendere. 

DEMEDIAR LA CONFESSION. Ne 
dire que la moitié de fa confeffion , 
n'accufer que la moitié de fes péchés. 

DEMEDIADO, DA, f. p. du v. 
Demediar dans fes acceptions. Parta- 
gé, ée par la moitié. Lat. Dimidia- 
tus, a, um. 

DEMENCIA, /. . Démence, fo- 
lie, égarement, aliénation d'eíprit. 
Lat. Dementia, e. 

* DEMENTAR, vu. a, Faire per- 
dre la railon & le jugement à quel- 
qu'un, le faire devenir fou. Lat. De- 
mentare. 

DEMENTADO, DA, f. p. du v. 
Dementar. Tombé, ée en démence. 
Lat. Demens. ! 

DEMENTE , adj. d'une term, Fou, 
infenfé, furieux, qui eft hors de fens, 
qui a perdu l'efprit, extravagant. 
Lat. Demens. 

DEMERITO , /. m. Démérite , ce 
qui rend digne de bláme ou de puni- 
tion. Lat. Delicfum , 1i. 

* DEMISSION , jf. Soumiffion , 
humilité, abaiflement. Lat. Demi/- 

> ons. 

* DEMO, /. m. Le méme que De- 
monio. C'eft un terme ufité dans la 


Galice. 

DEMOCRACIA, /. f. Démocratie, 
gouvernement 'populaire, comme ce- 
lui des treize Cantons Suiffes. Lat. 
Democratia, e. 

DEMOCRATICO, CA, adj. m. ES 
f. Démocratique, qui appartient à 
la Démocratie , ou au gouvermement 
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‘populaire. Lat. Democraticus, a, um. 
E MODO. Voyez Modo. 

* DEMOLER,, «o. a. Démolir, dé- 
truire, abbatre, ruiner. Lat. Demo- 
liri. Evertere. 

* DEMOLER, au figuré, Abolir ,. 
anéantir, effacer, ôter, mettre au 
néant. Lat. Abolere. 

DEMOLIDO, DA, f. fp. du v. 
Demoler dans fes acceptions. Démoli , 
ie. Lat. Demoktus. Everfus , a, um. 

* DEMQLICION , /. f. Démoli- 
tion, action de démolir, renverfe- 
ment , deftru&ion, ruine. Lat. Ever- 

, omis. 

DEMONIACO, CA, adj. m. ESA 
Démoniaque , endiablé, poflédé, tour- 
menté de l'efprit malin. Lat. Demo. 
HÍACH$, Ay Wm. — 

DEMONIACO. Diabolique, qui ap- 
partient au Démon. Lat. Diabolicus , 


a, um. 

* DEMONICHUCHO, /. m. Ter. 
burlefque & hazardé. Démon de figure 
hideufe. Lat. Pufillus cacodemon, onis. 

DEMONIO, /. #. Le Diable, le 
Démon. Voyez Diablo. 

DEMONSTRABLE,ad;.d'une term. 
Démontrable , qui fe peut démontrer. 
Lat. Demonftrabilis, e. ; 

DEMONSTRACION , f. f. Dé- 
monítration , argument qui prouve 
l'évidence d'une chofe. Lat. Demon/- 
£ratio, onis. 

DEMONSTRACION. Se prend auffi 
pour démonftration Phyfique.Lat. Pby- 
Jica demonflratio. 

DEMONSTRACION.Démonttratfon, 
témoignage. Lat. Zndicium, ii. 

DEMONSTRACION.Démonftration, 
figne de joye € d'applaudifIement. 
Lat. Exultationis fignificatio. 

DEMONSTRADOR , RA, adj. sn. 
€9 f. La perfonne ou la chofe qui dé- 
montre, qui prouve quelque chofe. 
Lat. Demon[lrator , oris. 

DEMONSTRAMIENTO , fm. Le 
méme que Demonfiracion. Ce dernier 
eft plus ufité. 

DEMONSTRAR, «. a. Démon- 
trer, prouver d'une maniére convain- 
cante. Lat. Demonjlrare. 

DEMONSTRAR. Démontrer, ren- 
dre une chofe fenfible à l'aide de quel- 
que figne démonftratif. 

DEMONSTRADO, DA, f. p. du 
v. Demonftrar dans fes acceptions. Dé- 
montré, ée. Lat. Demonftratus, a, um. 

DEMONSTRATIVO, va, adj. m. 
£9 f. Démonftrati£, ive, qui démon. 
tre, qui fait voir évidemment la cho- 
fe. Lat. Demonflrativus , a , um. 

Genero demonflrativo, Genre dé- 
monftratif, en terme de Rhétorique , 
c'eft celui dont on fe fert pour prou- 
ver la bonne ou la mauvaife qualité 
d'une chofe. L. Genus demonflyativum. 

* DEMORA, /. f. Retardement , 
délai, répit, remife , lenteur. Lat. 
Mora , «. Dilatio , onis. 


Did 2 * DEMO-- 
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* DEMORA. Signifie auffi l'efpace 
de huit mois , que les Indiens étoient 
obligés de refter dans les mines. Lat. 
Mora in fodinis laborantibus indicfa. 

* DEMORAR, v. ». Tarder , s'ar- 
réter, féjourner longtems dans un 
endroit. Lat. Morari. Cunélari. 

* DEMUDACION, /. f. Change- 
ment, altération. Lat. Mutatio. Im- 
mutatio, onis. 

DEMUDAMIENTO, /. m. Chan- 
gement , altération. Ce mota vieilli. 

* DEMUDAR, v. a. Altérer, chan- 
ger, gâter. Ce mot eft peu ufité, & 
l'on dit ordinairement Mudar. 

DEMUDARSE , v.r. Changer, s'al- 
térer, s'affoiblir, en parlant du vifa- 
ge , des couleurs. Lat. Mutari, immu- 


gar1. 

DEMUDADO , DA, f. f. du v. 
Demudar dans fes acceptions. Chan- 
gé, ée. L. Mutatus. Immutatus, aum. 

DENANTES, adv. de tems. Ci- 
devant, auparavant. Lat. Anti. Antea. 

Ufled me bablo denantes de eflo nego- 
cio. Vous m'avez parlé ci-devant de 
cette affaire. xi 

Aqui efluvo denantes. Y a été ici 


tót. 
ur DENARIO , /. m. Denier , Sor- 
te de monnoye d'argent qui avoit cours 
chez les Romains. Lat. Denarius, ii. 

* DENARIO. C'eft auffile nombre 
de dix. 

* DENARIO. Se prend auffi pour 
lefalaire qu'un ouvrier gagnoit pour 
fa jpurnée. Lat. Merces, dis. 

* DENDE, adv. de tems & de 
lieu. Le méme que De/de. 

DENEGACION, /.f. T. de Pra- 
tique. Dénégation , déni, refus. Lat. 
Denegatio , onis. 

** Con denegacion. Avec dénégation, 
expreffion ufitée au Palais, pour dire 
qu'après le terme expiré, il n'y a plus 
rien à prétendre. L. Denegatione facfa. 

DENEGAMIENTO , /. s. Le mé- 
me que Denegacion. : 

DENEGAR , v. a. Dénier , refufer 
ce qu'on nous demande. Lat. Denegare. 

DENEGADO, DA, f. p. du v. 
Denegar. Dénié, ée , refufé, ée. Lat. 


Denegatus , a, um. 
* DENEGRECER. Noircir, bar- 
bouiller, rendre noir. Lat. Densgrare. 
** DENEGRECER. Changer de vi- 
fage, de couleur. Lat. Pultum im- 


estare. 

DENEGRECIDO , DA , p. p. du v. 
Denegrecer dans fes acceptions. Noir- 
ci, ie. Lat. Denigratus, a, um. 

* DENEGRIR, 0.a. Noircir, obf- 
curcir, ternir une chofe , la rendre 
prefque noire. Lat. Denigrare. 

DENEGRIR. Dénigrer , médire de 

uelqu'un , noircir fa réputation. Lat. 
| bus alicujus inquinare. 

DENEGRIDO, DA, f. p. du v. 
Denegrir dans les acceptions. Noirci, 
ie, dénigré , ée. L. Denigratus, a, um. 
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** DENEGRIDO. Qui tient de la | verbe Denominar. Nommé, ée. Lat. 


couleur des Négres. 

* DENGOSA, /. f. Le méme que 
Denguera. C'eft un mot nouvellement 
inventé. 

* DENGUE, /. m. Minauderie, 
mines & façons de faire affectées,geftes 
que font ordinairement les femmes en 
parlant. Lat. Muliebre faflidium. 

* DENGUE. Efpéce de mantelet de 
femme, dont la mode s'eft introduite 
depuis peu, & qui ne va qu'au milieu 
de l'épaule. Lat. Muliebre [upparum 
forme concirnioris. 

* DENGUERA, /. - T. nouveau 
& hazardé. Femme dédaigneufe , pré- 
cieufe, ridicule, qui aftete un cer- 
tain petit air de délicatefle dans fon 
parler & dans fes maniéres, faifant 
des contorfions , des geftes ridicules. 
Lat. Exquifitioris difplicentie ES fafti- 
dii mulier. 

* DENIGRAR, v. a. Dénigrer, 
médire de quelqu'un, le déchirer, 
noircir fon honneur, fa réputation. 
Lat. Alicui ignominie notam inurere. 

DENIGRADO, DA, f. p. du v. 
Denigrar. Dénigré, ée. Lat. Infamie 
notà inuflus , a , um. 

* DENIGRATIVO , va, adj. m. 
€? f. Injurieux, eufe, infamant, te, 
di toire, qui diffame , qui def- 
honore , qui óte la réputation, le cré- 
dit. Lat. Famofus , a, um. 

DENODADAMENTE , ado. Har- 
diment , avec réfolution & intrépidité, 
courageufement , précipitamment, fié- 
rement, avec force, vigueur, har- 
dieffe. Lat. Strenué. Alacriter. 

DENODADO, DA, adj. m. Ed f. 
Courageux , eufe, vaillant, te, bra- 
ve, vigourenx , eufe, intrépide, har- 
di, ie, qui ne craint ni ne s'épou- 
vante de rien. Lat. Strenaus. Intre- 
pidus, a, um. 

DENOMINACION , ff. Dénomi- 
nation, nom qu'on donne aux gens 
our les diftinguer felon leurs famil- 
es , ou par les a&ions qu'ils ont fai- 
tes. C'eft ainfi qu'on donne à Scipion 
le furnom d'Africain , à caufe des ex- 
ploits qu'il fit dans l'Afrique. Lat. De- 
nominatio , onis. 

* DENOMINADOR , /: m. Déno- 
minateur, en terme d'Arithmétique, 
c'eft le nombre qu'on écrit au deffous 
d'une fraction. On l'appelle ainfi 
parce qu'il marque le nombre des par- 
ties dans lefquelles on fuppofe que 
l'entier eft divifé. Lat. Numerus 
minator. 

** DENOMINADOR COMUN. Dé- 
nominateur commun. C'eft celui qui 
fert de Dénominateur à deux ou plu- 
fieurs fraGions. 

DENOMINAR, v. 4. Nommer, 
donner un nom, un titre, un fur- 
nom aux perfonnes ou aux chofes. 
Lat. Denominare. 


DENOMINADO, DA, f. f. du 


— 


L. Niger, ra, um. | Cognominatus , a , um. 


DENOSTAR, ©. a. Injurier, ou- 
er, deshonorer , décrier. Lat. 


5 are. 

DENOSTADO, DA, p.p. du v. 
Denoflar. Injurié , ée, outragé , ée. L. 
Infametus, a, um.  - 

OTAR, vo. a. Dénoter , dé- 
figner , marquer , indiquer. Lat. De- 
notare 


DENOTAR, fignifie auffi expli- 
uer, montrer , enfeigner. Lat.eZ»- 
care, licare. 

DENOTADO, pa, f. p. du verbe 
Denotar dans fes acceptions. Dénoté , 
ée , marqué, ée, indiqué, £e, expli- 
qué, ée. Lat. Denotatus , a, um. 

* DENSAMENTE , adv. D'une 
maniére touffue , ferrée, épaiffe. Lat. 


* DENSAR, v.a. T. pen ufté. 
Condenfer , rendre plus denfe, plus 
épais, épaiffir , ferrer, preffer. Lat. 
Denfare. 

DENSADO, pA , f. f. du verbe 
Denfar. Condenfé , ée , €paiffi , ie. L. 
Denfatus , a, um. 

* DENSIDAD , /; f. Denfité, pe 
lité de ce qui cft denfe & épais. Lat. 
Denfitas , atis. 

* DENSIDAD, Se prend au figu- 
ré pour obfcurité, confufion , difh- 
culté, donte, embarras. Lat. Ob/ca- 
ritas , atis. 

* DENSISSIMO , MA, adj. m. ES 
F. Juperl. de Denfo. Très denfe, très 
épais , aiffe, très compacte. L. Den- 


Jiffimus, a , um ) 


, wm. 

DENSO, sa, adj. m. ES f. T. de 
Philofophie. Denfe, dur, re, ferré, 
ée, pefant, te, compacte , épais , aiffe. 
Lat. Den/us , a , um. 

DENTADO , DA, adj. m. EN f. 
Dentelé , ée , taillé en forme de dents. 
Lat. Denticulatus, a, um. 

DENTADO. Denté , qui a des pe- 
tites dents. Lat. Denticulatus , a, um. 

DENTADURA, /. f. Denture, 
dentier, ratelier de dents. Lat. Den- 
tes , ium. 

DENTAL, /. m. Le centre d'une 
charrue , ou plutôt le bois dans le- 
quel le foc eft enchaffé ; il fe prend 
auífi pour le foc méme. L. Dentale, is. 

* DENTAL. Efpéce de fourche à 
deux dents, dont on fe fert pour fé- 

arer la groffe paille d'avec le grain 
ur l'aire. Lat. Ridental , is. 

* DENTAR , ©. a. Denteler, faire 
des dents à quelque chofe , aiguifer, 
refaire les dents d'une fcie, d'une 
faucille à fcier le bled. Lat. Denti- 
culos affingere. 

DENTADO, pA, f. p. du verbe 
Dentar. Dentelé, ée. Lat. Denticula- 
tus, a, ton. 

DENTECER, /.m. WNaiffance , 
poufle des dents, leur fortic hors 
des gencives. Lat. Dentitio , onis. 

DENTE- 
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DENTECER, «c. ». Sortir, pouf- 
fer, naitre en parlant des dents. Ce 
mot eft peu ufité , & l'on dit Endente- 
cer. Lat. Dentire. 

* DENTELLADA , f. f. Claque- 
ment des dents, bruit que font les 
máchoires loríqu'elles frapent l'u- 
ne contre l'autre. Lat. Dentium flri- 
dor , oris. 

DENTELLADA. Coup de dent , 
morfure, marque qui refte aprés qu'on 
a été mordu. Lat. JMorfus , ús. 

A dentelladas, adv. A coups de 
dents, avec les dents. Lat. Mordicus. 

Ex. Sedefendio à dentelládas. Il s'eft 
défendu à coups de dents. 

Dar , o facudir dos dentelladas. Don- 
ner deux coups de dent. Expreffion 
métaphorique qui marque la maniére 
dédaigneufe avec laquelle on & requ 
une propofition , aufli-bien que le cha- 
grin qu'elle nous a caufé. Lat. Ægrè 

: 


Ex. Me dio, me tiro, à me facu- 
did dos dentelladas. I1 m'arracha deux 
dents, il me donná deux coups de 
dents. 

* Refr. El perro del herréro duerme 
& las martilladas , y defpierta à las den- 
£elladas. Ce proverbe eft contre ceux 
qui fuient la maifon de leurs parens 
& de leurs amis lorfqu'il leur arrive 
quelque malheur, & qui vont dans 
celles où régnent la joie & le plaifir. 

DENTELLADO , pA, adj, Den. 
telé, ée, taillé en forme de dents, 
ou qui reffemble à des dents. Voyez 
Dentado, da. 

DENTELLAR , ©. a. Claquer des 
dents. Lat. Dentibus crepare. 

DENTELLON, /.:. T. d'Archi- 
te&ure. Denticule. Dat. Denticuli , 
orum. 

DENTELLON. Groffe dent d'une 
ferrure double. Lat. Sere denticuli. 

DENTERA, /. f. Agacement des 
dents, occafionné par une chofe ai- 
gre qu'on a mangée. Lat. Dentium flu- 
por, oris. 

Dar dentera. Donner envie , défirer 
de manger de quelque chofe qu'on 
voit. Lat. Movere defiderium. 

* Refr. Uno como la fruta acéda , y 
otro tiene la dentera. On porte fouvent 
la peine des fautes que d'autres ont 
commifes. 

* DENTEZUELO , /. m. dim. de 
Diente, petite dent. L. Denticulus , i. 

* DENTIBANO, ad;. d'une term. 
que les maréchaux donnent aux che- 
vaux qui ont les dents.groffes , larges 
avec un vuide entre deux. Lat. Den- 
tofus, a, um. 

DENTICULAR , adj. d'une term. 
Qui a la forme ou la figure des dents, 
ou qui eft taillé en forme de dents. 
Lat. Denticulatus, a, um... - 

DENTON, /. ». Dente, poiflon 
de mer, qui a à chaque mâchoire} 
quatre dents comme un chien. On: 


DEN 
letrouve fur le rivage de la mer, 
parmi les rochers & le fable. Lat. 
Dentex , icis. 

* DENTON , NA, adj. m. ES f. 
Qui a de groffes dents qui pouffent 
en dehors, il fe dit communément 
des perfonnes. Lat. Dentofus, a, um. 

DENTRO, adv. de lieu ou de tems. 
Dedans , au dedans , en dedans. Lat. 
Intrà. Intro. Inti. 

Por adientro , o por de dentro. En 
dedans. 

* DENTUDA, /. f. Poiffon de 
mer femblable à celui dont on vient 
de parler, excepté qu'il eft plus gros 
& plus favoureux. Lat. Denticis ge- 


nus. 
DENTUDO, pa, adj. m. € f. 
Qui a de groffes dents. Lat. Dento- 


Jus, a, um. 


DENUDO , fm. Courage, réfo- 
lution , hardiefle, audace, intrépidi- 
té, fermeté, vivacité, a&ivité, agilité. 
Lat. Audacia, e. Strenuitas , atis. 

Con mucbo denuedo. Avec beaucoup 
de courage. 

* Refr. Antes de la hora gran denué- 
do , venidos al punto mucho miedo. Ce 
proverbe eft contre les faux braves. 

DENUESTO , /. m. Injure , outra- 
ge, affront, reproche offenfant. Lat. 
Convicium. Probrum, i. 

DE NUEVO. Voyez Nuevo. 

DENUNCIACION, /. f. Dénoncia- 
tion, publication, avis,nouvelle qu'on 
donne d'une chofe: & en terme de 
pratique, Dénonciation, accufation 
d'un criminel, plainte, délatioh. L. 
Denunciatio, Delatio, onis. Indícium, ii. 

DENUNCIADOR, , /. mm. Denoncia- 
teur, accmiateur, délateur. Lat. De- 
lator , oris. 

DENUNCIAR, v. a. Dénoncer, 
déclarer, publier, avertir, donner 
avis d'une chofe. Lat. Nunciare. 

DENUNCIAR. Dénoncer, T. de 
Pratique , déférer , accufer en juftice. 
Lat. 4d judicem deferre. 

DENUNCIAR. Se prend auffi pour 
pou , annoncer ce qui doit arriver. 

at. Predicere. 

DENUNCIAR. Se prend auffi pour 
publier folemnellement une chofe. Lat. 
Promulgare. 

DENUNCIANTE, p. acf. du ver- 
be Denunciar. Dénongant , qui dé- 
nonce. Lat. Delator. | 

DENUNCIADO, pA , f. p. du ver- 
be Denunciar dans fes acceptions. Dé- 
noncé, ée. Lat. Delatus, a , um. 

DENUNCIATORIO , RIA, adj. m. 
€? f. Qui fe peut ou qui fe doit dénon- 
cer. Lat. Denunciatorius , a, sm. 

* DEÑAR. Tenir, reputer, efti- 
mer quelqu'un pour digne d'une cho- 
fe. Lat. Dignari, 

DEÑARSE, v. r. Le méme que 
Dignarfe. 

*DEO GRACIAS. Efpéce de faluta- 
tion dont fe fervent les Religieux,lotf- 
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qu'ils demandent à parler à quelqu'un: 

* Deo Gracias. On fe fert de la 
méme expreflion pour marquer l'ad- 
miration & l'étonnement où l'on eft, 
lorfqu'on voit faire à une perfonne 
des chofes indignes de fon rang , de 
fon état & de fon Age. On dit alors 
Deo gracias , como vá effo ? Graces à 
Dieu! Comment va cela ? on qu'eft 
cela ? que faites-vous là? 

DEPARAR , v.a. Offrir, préfenter, 
donger, faire trouver , amener, en- 
voyer. Lat. Aferre. 

A Dios te la depare buena. Dieu te la 
donne , ou te Penvoye bonne. Phra- 
le vulgaire pour exprimer le fouhait 
qu'on fait à une perfonne pour la 


réufhte de ce qu'elle entreprend. L. 


Faxit Deus. 

* Refr. Dios me depáre mefon , que 
la buefpeda me baya algo, y el buef- 
ped non. Ce proverbe figniBe que 
fouvent on obtient plutót une grace 
par le canal des miiniftreg que par 
celui du Prince méme qui l'accorde. 

* DEPARTIDAMENTE , ado, 
Diftin&ement, diverfement, féparé. 
ment, à part, en particulier. Lat. 
Separatim. 

* DEPARTIMIENTO , /. m. Par- 
tage, divifion, féparation , reparti- 
tion. Lat. Partitio, divifio , onis. 

DEPARTIMIENTO. Se prenoit au- 
trefois pour difference, diftin&ion. 
Lat. .Di/tinétio , onis. 

DEPARTIR , v. a. T.anc. Divifer, 
féparer, partager , diftribuer une chofe 
en parties égales. Lat. Partiri. Sepa- 


rare. 


DEPARTIR. Signifie auffi diftin- ' 


guer, differencier. Lat. Diflinguere. 

DEPARTIR, Signifioit auffi Défi- 
nir, décider. Lat. Deftrire , decernere. 

'DEPARTIR. Parler, converfer , 
difcourir. Lat. Confabulari. 

DEPARTIR. Difputer, contefter 
fur quelque chofe. Lat. Contendere, 
jurgari. 

* Refr. Miente mas que departe. 
Il dit plus de menfonges que de pa- 
roles. 
be Depnrtir dans fes acceptions. Dé- 
parti, ie. Lat. Partitus, feparatus , 


a , uns. 

DEPAUPERAR , v. a. T. peu ufi- 
té. Appauvrir, rendre pauvre. Lat. 
Depauperare. 


DEPAUPERAR. Signifie auffi af. 


foiblir, exténuer , amollir , énetver. 
Lat. Debilitare. Extenuare. Enervare. 

DEPAUPERADO, DA , f.p. du 
verbe Depauperar dans fes acceptions. 
Appauvri , ic. Lat. Depauperatus , 


ay, Sun. 
"DEPENDENCIA, /. f. Dépendan- pepe à po 


ce , befoin qu'une chofe a d'une autre 
pour exifter ou fubfifter. Lat. Ms 

tua ratio duarum rerum inter ipfas. 
DEPENDENCIA, Dépendance , 
Ddd 3 fu- 


É 
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fujettion , fubordination. Lat. Sub- 
jecfio, onis. 


DEPENDENCIA. Liaifon de paren- 
té. Lat. Cogsationis, aut necelitudinis 
fatio. 

DEPENDENCIA. Affaire. Lat. JVe- 
gotium , ii. 

DEPENDENCIA. Relation qu'une 
perfonne a avec une autre pour des 
affaires d'intérét. Lat. Ratio commodi 
ab alio pendentis. - 

DEPENDER , ©. #. Dépendre , 
avoir befoin de quelque principe pour 
exifter ou fubfifter. Lat. Pendere. 

DEPENDER. Dépendre , s'enfuivre. 
Lat. Ex aliqua re deduci. 

Depender de alguno. Dépendre dc 
quelqu'un. 

No depende de effo. Ce n'eft pas en 
cela que la chofe confifte. 

DEPENDENTE. f. acf. du verbe 
Depender. Dépendant, ante. Le méme 

ue Dependiente. 

DEPENDIENTE , p. a. du verbe 
Depender. Dépendant, te, qui dépend. 
Lat. Dependens , tis. 

DEPLORABLE , adj. d'une term. 

Déplorable , lamentable, digne de 
compallion. Lat. Plorandus, a. 
- * DEPLORAR , v. a. Déplorer, 
pleurer amérement la perte de quel- 
qu'un, ou de quelque chofe. Lat. 
Deplorare. . 

DEPLORADO, pA, f. f. du verbe 
Deplorar. Déploré, ée. Lat. Deplo- 
vals, a, qun. 

DEPONER , ©. a. Quitter, renon- 
cer, abandonner, laiffer, éloigner 
de foi , fe démettre, fe défifter. Lat. 
Deponere. 


DEPONER , en terme de pratique. |. 


Dépofer, déclarer en Juftice, té. 
moigner. Lat. Teflificari. 

DEPONERE. Dépofer , affurer , cer- 
tifier. Lat. Teflars. 

DEPONER. Dépofer, priver d'un 
emploi. Lat. Dignitate privare. 

DEPONER. Defcendre une chofe , 
la mettre plus bas. L. Deponere. 

DEPONENTE , p. acf. du verbe 
Deponer. Dépofant , celui qui dépofe. 
Lat. Deponens. Teftis. 

DEPONENTE. Terme de Gram- 
maire. Déponent, fe dit des verbes 
qui dans leur terminaifon paílive 
ont une fignification aétive, comme 
imitor. Lat. Verbum deponens. 

DEPUESTO, TA, f. f. du verbe 
Deponer dans fes acceptions. Dépofé, 
éc. Lat. Depofitus, a, um. 

* DEPORTACION , /. f. Déporta- 
tion, banniflement dans une île dé- 
terminée. Lat. Deportatio , onis. 

DEPORTAR, v.a. Exiler quel- 
qu'un dans une ile déterminée. Lat. 
Deportare. 

* DEPORTARSE, w.r. Terme peu 
ufité. Se réjouir, fe donner du hon 
tems. Lat. Deambulare. Spatiari. 

DEPORTADO , DA, f.p. du, v. 
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Deportar dans fes acceptions. Banni , 
ie. Lat. Deportatus , a, um. 

* DEPORTE , /. m. Divertifle- 
ment, récréation, paffe-tems. Lat. 
Otium , i. | 

* DEPOS , adv. Le méme que Def- 
pues. Le premier eft un vieux ter- 
me Aragonois. 

DEPOSICION , /. f. Dépofition, 
l'action d'abandonner une chofe & de 
léloigner de foi. Lat. Depofitio , omis. 

DEPosictoN. Dépofition, ce qu'un 
témoin dépofe en Juftice. Lat. Zefi- 
monium , ii. 

DEPOSICION. Affurance , affirma- 
tion qu'une chofe eft telle qu'on la 
dit. Lat. Afertio, onis. 

DEPOSICION. Dépofition, priva- 
tion d'une dignité, d'un emploi. L. 
Muncris privatio , onis. 

** DEPOSICION ECLESIASTICA. 
Dépofition Eccléfiaftique. 

DEPOSITADOR , /. m. La per- 
fonne qui met en depót. Lat. Depo- 
Jitor, oris. 

DEPOSITAR , v. a. Dépofer, met- 
tre en dépôt. Lat. Apud aliquem de- 
ponere. 

* DEPOSITAR. Enlever une fille 
u'on a promis d'époufer de la mai- 
on de fes parens, & la mettre en 
dépôt dans un couvent,: pour fga- 
voir fa volonté; ce qui fe fait par 
le Juge Eccléfiaftique , fécondé quel- 
quefois du juge féculier. Lat. Zn tuto 
collocare. 

" DEPOSITAR. Mettre une per- 
fonne en lieu de fureré, pour la dé- 
livrer d'un péril dont elle eft menacée. 
Lat. Jn tuto ponere. 

* DEPOSITAR. Dépofer , mettre 
en main tierce une fomme d'argent 
ou un bijou qu'on a parié , pour qu'on 
la remette à celui qui gagnera. L. 
Pecuniam fequeflyó deponere. 

* DEPOSITAR. Confier une chofe 
à quelqu'un fur fa parole pour qu'il 
en ait foin. 

* DEPOSITAR. Donner, faire pré- 
fent. Lat. Donare. 

* DEPOSITAR. Signific auffi con- 
tenir, renfermer. Lat. Continere. In- 
cludere. 

* DEPOSITAR. Dépofer, fe dit 
auffi des corps morts qu'on laifle en 
dépot dans les Eglifes, en attendant 
qu'on les enterre. Lat. Deponere. 

* DEPOSITAR, au figure, Confier 
à quelqu'nn fon honneur, fa réputa- 


tion. 

DEPOSITANTE, p. a. du verbe 
Depofitar. Dépofant , celui qui dépo- 
fe, qui met en dépot. Lat. Depoj- 
tor , ovis. 

DEPOSITADO, DA, f. p. du ver- 
be Depo/itar dans -fes acceptions. Dé- 
pofé, ée. Lat. Depofitus, a, wm. 

* DEPOSITARIA, /. f. Dépot, 
lieu oà l'on met de l'argent , ou d'au- 
tres effctsen dépot. Lat. Depojium. 
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DEPOSITARIA GENERAL. Dépot 
géneral. On appelle ainfi dans certai- 
nes villes d'Efpagne le lieu oú l'on 
met en dépót les fommes qui provien- 
nent des cens & des rentes, en at- 
tendant qu'on les employe. Lat. Ge- 
nerale depofitum. 

DEPOSITARIO , /. s». Dépofitai- 
re, celui ou celleà qui on confie un 
dépôt. Lat. Depofitarius. 

DEPOSITARIO. Dépofitaire; on ap- 
pelle ainfi dans un fens plus étendu 
ce qui conferve, garde, & contient 
quelque chofe. 

**DEPOSITARIO GENERAL. Dépo- 


| fitaire general, celui qui eft commis 


pour la garde des fommes dont on 
vient de parler. Lat. Generalis depofi- 
tarius. 


* DEPOSITO, /. m. Dépét, obli- 


| gation que contracte expreflément ou 


virtuellement celui qui regoit un dé- 
pôt, d'en prendre le foin néceffaire , 
& de veiller à fa fureté. Lat. Depof. 
tum, 1. 

* DEPostTo. Dépôt, lieu deftiné 
pour y garder certaines chofes. Tel eft 
à Madrid le célébre dépot de la paroif- 
fe de St. Jufte. Lat. vig iini , À 

** DEPosr TO. Dépót, fe prend com- 
munément pour la chofe méme qu'on 
met en dépôt. Lat. Res depofita. 

** DEPOSITO. Sepulcre, tombeau, 
dans lequel un corps eft enfermé. Lat. 
Sepulcbrum , i. 

** DEPOSITO. Se prend quelque- 
fois pour un lieu für & propre pour y 
enfermer une chofc de prix. Lat. Z'u- 
tus locus. 

DEPRAVACION, /. f£. Déprava- 
tion, corruption, ruine d'une chofe. . 
Lat. Depravatio , oris. 

* DEPRAVADAMENTE , edo. 
Avec dépravation, malice € méchan- 
ceté, mal, méchamment, injuíte- 
ment. Lat. Prave, 

DEPRAVADISSIMO, Ma, adj. 
m. ES f. fuperl. de Depravado. Très 
dépravé , ée. Lat. Pefimus, a, som. 

DEPRAVADOR , fm. Corrupteur, 
fuborneur , fédu&cur, deftru&eur. 
Lat. Depravator. Corruptor. Deftruc- 
£or , oris. 

DEPRAVAR , «©. a. Dépraver, cot- 
rompre, gáter , défigurer. Lat. De- 
pravare. 

DEPRAVADO, pA, f. f. du v. 
Depravar. Dépravé, ée, corrompu, 
ue. Lat. Depravatus, a, um. 

Hombre depravado, * Homme dépra- 
vé, méchant, pervers. 

* DEPRECACION, /. f. Priére , - 
demande , fupplication prefíante. Lat. 
Deprecatio , onis. 

* DEPRECAR, v. a. Prier, de. 
mander, fupplier inftamment. Lat. 
Deprecari. 

DEPRECADO , pa, b p. du ver- 
be Deprecar. Supplió, ée, prié, ée 
avecinftance. Lat. Rogatas, a, um. 

DEPRE- 
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DEPRECATIVO, va, adj. n. ES 
f. T. de Théologie. Déprécatif, ive, 
qui fe fait avec priére. Lat. Depre- 
catiuus, a, um. A 

* DEPREHENSO , Sa, /. m. €S 
f. Le méme que Aprebendido. Ce mot 
n'eft plus ufité. 

* DEPRENDADOR , /. 111. Le mé- 
me que Robador. Ce dernier eft plus 


ufité. 

DEPRENDER, «. a. Le méme que 
Aprender. Ce mot eft peu ufité parmi 
les geus qui fe piquent de bien parler. 

Refr. El que ba de fer hacbi!lér , me- 
nefter bu deprender. On n'obtient ce 
qu'on défire, qu'en employant les 
moyens néceffaires. 

* DEPRENDIDO, Da, f. f. du 
v. Deprender. Le méme que Apren- 


dido. 

* DEPRESSION , /. f. Dépreflion, 
abbaiffement, humiliation. Lat. De- 
prelo , onis. 

** DEPRESSION. Les Aftronomes 
appellent ainfi l'arc du vertical qui 
mefure l'éloignement du lieu où fe 
trouve un aftre jufqu'à l'horizon, 
lorfqu'il eft au deffus de celui - ci. 

* DEPRESSOR, /. m. T. d'Ana- 
tomie. Le fecond mufcle des yeux 
qui les fait mouvoir en bas : on l'ap- 
pelle humble, ou abaiffeur. Lat. De- 
prefJor mufculus. 

EPRETERICION. Le méme que 
Pretericion. Le premier n'eft plus 
ufité. 

DEPRIMIR , v. a. Déprimer , ab- 
batre, abbaiffer, au propre & au fi- 
guré. Lat. Deprimere. 

* DEPRIMIDO , DA, P Pp. du ver- 
be Deprimir. Déprimé , ée. Lat. Dé. 
preffus, a, um. 

* DEPURADISSIMO, MA, adj. 
fupcrl. de Depurado. Très épuré, ée, 
trés dépuré. Lat. Purgatifimus, a, 


um. 
DEPURAR, v. a. T. de Chymie. 
Purger , nettoyer, purifier, épurer. 
Lat. Purgare, detergere. 
DEPURADO, DA, f. p. du verbe 
Depurar. Dépuré , ée. Lat. Purgatus, 


a, um. 
DEPUTAR. Voyez Diputar. 
DEPUTADO, Voyez Diputado. 

* DERAIGAR , v. a. Le méme que 
Defarraigar. Le premier eft inufité. 

* DERAIGADO, DA , f. p. du ver- 
be Deraigar. Le méme que Defarrai- 
gado. Le premier a vieilli. 

* DERANCHADAMENTE, adv. 
Le méme que Defordenadamente, preci- 
pitadamente. Le premier eft inufité. 

DERECH NTE, adv. En droi- 
ture, directement, fans s'écarter ni 
à droite, ni à gauche. Lat. Direcfà, 
recta. 

DERECHAMENTE. Signifie aufli 
prudemtment, judicieufement , difcré- 
tement , adroitement, habilement , 
légalement, formellement , expref- 
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fément. Lat. Recfe. 112. Ex prefcrip- 
to legis. 

DERECHAMENTE. Directement , 
équitablement. 

DERECHAMENTE. Légalement, 
Ne droiture , conformément aux 
oix. 

Refponder , y conteflar derechamente. 
Répondre aux queftions qu'on fait en 
Juftice fans tergiverfer. 

Venir derechamente. Phrale fami- 
liére. Venir à propos. Lat. Commodé , 
opportunè advenire. 

* DERECHERO, /. m. Commis 
prépofé dans les Greffes de la Cham- 
bre des Confeils , & dans les T réfore- 
ries, pour recouvrer les fommes qui 
font dués de droits. Lat. Stipendiorum 
exactor , oris. 

DERECHERO, RA, adj. m. EJ f. 
T. anc. Droit , judicieux , eufe, équi- 
table. Lat. Juflus, Probus, a, um. 

* DERECHEZ , /. f. Droiture , 
équité , juftice, probité. 

* DERECHISSIMO, MA , adj. 
fuperl. de Derecbo. 'Trés droit, trés 
jufte , trés équitable. Lat. ZEqui/rmus , 


a, um. 

DERECHO, CHA, adj. Droit, te, 
qui n'eft point courbe. Lat. Recfus , 
a, um. 

DERECHO. Droit, jufte, équita- 
ble. Lat. Æquus, juflus, a, um. 

DERECHO. Droit, le contraire de 
gauche. Lat. Dexter, ra, um. 

A derechas. Expreflion adverbiale, 
A propos, bien, comme il faut. Lat. 
Reéfà , probe, 

A la derecha. T. de l'exercice mili- 
taire. A droite. Lat. Ad dexteram. 

A las derechas, Expreffion adver- 
biale qui marque qu'un homme agit 
avec droiture. Sincerement. 

Andar à derecha. Le méme que An- 
dar derecho. 

A tuertas 0 a derechas. A tort & à 
travers. Lat. Znconfideratà, Inconfultè. 

Camino à viage derécho. Chemin ou 
voyage en droiture. 

Camino derecho, Cette expreffion fi- 
gnifie au figuré que celui qui veut 
réuffr doit employer les moyens con- 
venables , & ne point s'écarter de 
fon but. 

Fil derecho. Sorte de jeu fort ufité 
parmi les enfans. 

Hecho y derecho. Expreflion ad- 
verbiale qui marque qu'une chofe eft 
parfaite en fon genre. 

Irfe derecho. Aller fon droit che- 
min fans s'arréter. 

No bacer cofas à derechas. 
tout de travers. 

Ser hombre de.bien à las deréchas. 
Etre un parfait honnéte homme en 
tout genre. 

Ser mas derecho que un bufo. Etre 
plus droit qu'un fufeau. 

Venir el parto derecho. Accoucher 
heureufement. Cette expreffion figni- 
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fie au figuré qu'on a des preuves cer- 
taines qu'une chofe arrivera comme 
on le fouhaite. 

* Refr. Ea es la derécba y dabale 
con la zurda 5 0 Effa es la derécba , y 
la torcida la del candil. On applique 
ces Proverbes à ceux qui dilent om 
qui font quelque difparate. 

DERECHO, fm. Droit, nom gé- 
nérique fous lequel on comprend ce 
que dicte la nature , ce que la Divi- 
nité ordonne, ce que les peuples . 
ont établi, ce que le Souverain or- 
donne &c. Lat. Jus, ris. 

DERECHO. Se preni fouvent pour 
juftice. Lat. Juffitia, e. — 

DERECHO. Droit, prétention fon- 
dée fur quelque titre. Lat. Aétio el 
Jus ad rem. 

DERECHO. Se prend auffi pour 
repréfentation. Lat. Alienum nomen. 

DERECHOS. Droits, impofitions 
pour les befoins de l'Etat. Lat. Zri- 
buta.  Stipendia, orum. 

DERECHOS.Droits qu'on paye pour 
les dépéches qu'on expédie. 

Derecbo Canonico. Droit Canon. 
C'eft celui qui eft fondé fur les déci- 
fions des Papes & des Conciles Oecu- 
méniques. On appelle encore ainfi un 
corps d'ouvrage qui contient les Dé- 
crétales & les décifions des Papes 
& des Conciles. Lat. Jus canonicus. 

Derecho Civil. Droit Civil. C'eft 
celui que chaque peuple on chaque 
ville a établi pour fon gouvernement. 
Lat. Jus Civile. 

Derecho Civil. On appelle ainfi par 
Antonomafe le Droit Romain. Lat. 
Jus Civile. 

+ Derecho Civil. On appelle ainfi les 
Pandettes. Lat. Pandeéte , arum. 

Derecho comun. Droit commun, 
ou Civil. Lat. Jus commune. 

Derecho comunal. Droit des gens. 

Derecho de gentes. Droit des gens. 

Derecho de la Parrochia à de la Iglefa. 
Droit de la Paroiffe ou de l'Eglife. 
On appelle ainfi les honoraires, les 
aumones, les ofrandes que le Curé 
& fes miniftres perçoivent pour les 
enterremens , les batémes, les ma- 
riages &c. Lat. Jus Parochiale. 

Derecho de Patronato. Droit de Pa- 
tronage. Celui qu'on a de préfenter 
un fujet habile & capable pour rem- 
plir un bénéfice vacant. Lat. Jus 
patronatus. 

. Derecho divino. Droit divin. C'eft 
celui que Dieu lui- méme a établi. 
Lat. Jus dioimum. 

Derecho efcrito. Droit écrit. Lat. 
Jus fcriptum. 

Derecbo Municipal. Droit Munici- 
pal. On appelle ainfi les Loix, les 
ordonnances ou les coutumes felon 
lesquelles une Ville, une Province, 
ou un Royaume fe gouvernent. Lat. 
Jus municipale, 

Derecho natural, Droit ur 
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C'eft celui que la nature enfeigne à 
tous les êtres raifonnables & irrai- 
fonnables , & qui eft fondé fur le feul 
inftin& naturel. Lat. Jus naturale. 

Derecho natural. Droit naturel. C'eft 
celui que la nature ou Dieu lui-méme 
a enfeigné aux hommes , comme des 

réceptes ou des régles d'honnéteté , 
& par lequel nous fommes diftingués 
des animaux. Lat Jus naturale fe- 
cundarium. 

Derecbo non efcrito. Droit non écrit. 
C'eft celui qui eft fondé fur la cou- 
tume & fur l'ufage. Lat. Jus non 
Jeriptum. 

Derecbo Parrocbial. Droit Parroif- 
fial.  C'eft ainfi qu'on appelle la 
jurifdi&ion Eccléfiaftique ordinaire 
qu'un Curé a fur fes paroiffiens en 
ce qui concerne le fpirituel. L. Jus 
garocbiale. : 

Derecho pofítivo. Droit pofitif. C'eft 
celui qui dépend de la volonté abfo- 
lué de Dieu, ou du Souverain qu'il 
a commis pour gouverner les peuples. 
Lat. Jus pofitivim. — 

Derecho pofitivo divino. Droit po- 
fitif divin. C'eft celui que Dieu , ou 
J. C. a établi, foit par le miniftére 
des Anges, foit par celui des hom- 
mes, ou par le fien. 

** Derecho pofitivo nuevo. Droit pofi- 
tif nouveau. C'eft celui que J. C. a 
établi dans le nouveau Teftament. 

** Derecho pofitivo viejo. Droit pofitif 
ancien, c'eft celui que Dieu lui-même 
a établi dans l'ancien Teftament. 

Ejtar à derecho. 'T. de Pratique. 
Efter à droit , pour dire comparoitre 
en Jugement. Lat. Judicato fatisfa- 
cere c 
** Juzgar en derecho de fu dedo. Se dit 
d'un Juge qui trahit la Juftice pour 
fatisfaire fon avarice. 

Obrar conforme à derecho. Phrafe 
dont fe fervent les tribunaux fupé- 
rieurs envers les inférieurs de juger 
felon le droit. Lat. Æquum judicare. 

Segun derecho. Suivant les régles 
du droit & de l'équité. 

* Refr. Derecho apurado , tuerto ba 
tornado, Une juftice pouffée à l'excès, 
dégenére en injuftice. 

* Refr. A tuerto d à derecho nuef- 
tra cafa bafla el techo. Ce Proverbe eft 
contre ceux qui commettent toutes 
fortes d'injuítices pour amafler du 
bien. 

Cada uno alega en derécho de fu dedo. 
Voyez Alegar. 

No hagas cobécbo , ni pierdas derécbo. 
Voyez Cobécho. 

* Refr. Quien dá parte de fus cobé- 
chos , de fus tuertos hace deréchos. Les 
prélens qu'on faitá un Juge pour le 
corrompre , n'ont d'autre but que de 
nous alfurer l'impunité de nos crimes. 

* DERECHORA, /. f. Le méme 
que Derecho. Ce mot n’eft plus ulité. 

DERECHURA , / f. Droiture , 
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équité, rectitude , égalité dans la vie, |. 


dans les maurs ; ce terme eft peu ufité 
dans ce fens, à moins qu'il ne foit 
accompagné de quelque propofition , 
comme for , en, ors il fignifie en 
droiture, droit, direétement, vis-à- 
vis. Lat. Reta. 

Ex. Venir en derecbura. 
droiture. 

Ir , d caminar por [a derecbura à tal 
arte. Aller, ou marcher en droiture 

tel endroit. 

* DERECHURA. Le méme que Sa- 
lário ou Soldádo.Ce mot n'eft plus ufité. 

* DERECHURERO, RA, adj. m. 


Venir en 


€9 f. Le méme que Juflificado, Recto. . 


* DERIVACION, /. f. Naiffance, 
origine, principe, fource, & auff 
dérivation, conduite des eaux d'une 
riviére , qu'on fait paffer en d'autres 
lieux , faignée d'une riviére. Lat. Ori- 
go, inis. Aque ductus, ús. Aquarum 
divortium , ii. 

DERIVACION , f. f. T. de Gram- 
maire. Etymologie, dérivation des 
mots. Lat. Etymologia, e. 

DERIVAR, v. s». Détourner une 
chofe d'une autre, par exemple, un 
ruiffeau de fa fource, un canal d'une 
riviére. Lat. Derivare. 

* DERIVAR. Defcendre, venir, 
tirer fon origine. Lat. Genus ducere. 

* DERIVAR. Se prend aufh pour 
faigner, féparer , retrancher une cho- 
fe d'uneautre. Ce mot, pris dans ce 
fens , n'eft ufité qu'en Chirurgie. Lat. 
Deducere. Deflectere. 

DERIVADO, DA, f. p. du verbe 
Derivar dans fes acceptions. Dérivé, 
ée. Lat. Deduétus, a, um. 

DERIVATIVO, va, adj. m.C9 f. 
Ter. de Grammaire. Dérivatif, ive, 
qui derive du Primitif. Lat. Deducíus, 


a, um. 

DEROGACION , /. f. Dérogation, 
abolition , annullation d'une loi, ou 
de quelques-unes de fes claufes. Lat. 
Derogatio , onis. 

* DEROCACION. Signifie auffi dé- 
térioration, diminution. Lat. Zmmi- 
nutio, onis. : 

DEROGAR, «. a. Déroger , fta- 
tuer quelque chofe qui abolit en tout 
ou en partie une loi, un ade &c. 
Lat. Derogare. 

* DEROGAR. Signifie auffi refor- 
mer, retrancher quelque chofe. 

DEROGADO, DA, f. p. du verbe 
Derogar dans fes acceptions. Dérogé , 
ée. Lat. Derogatus , a, wm. 

DEROGATORIO, RIA, adj. m. 
€9 f. Dérogatoire , qui deroge. Lat. 
Derogatorius , a, um. 

* DERRABADURA, /. f. Playe 
qui fe forme dans l'endroit oà l'on a 
coupé, ouarraché la queueà un ani- 
mal. Lat. Cuude inutilatio , onis. 

+ DERRABAR , v. a. T. peu ufité. 
Couper , arracher la queue à un ani- 
mal Lat. Cauda mutilare. 


DER 


DERRABADO, DA, f.p. du verbe 
Derrabar. Ecourté, ée, à qui on a 
arraché la queue. Lat. Canadá mutilus , 


a, um. . 
* DERRAMA, /. f. Repartition 
de tribut, de contribution, d'impót. 
Lat. Zributorum in capita defcriptio. 
* DERRAMADAMENTE, adv, 
Avec profufion , magnificence, & li. 
Put » largement. Lat. Effuf?. Pro- 


* DERRAMADOR, /. ». Dépen- 
fier, prodigue , libéral à l'excés. 
Lat. Prodigus, i. 

Allegador de la ceniza y derramador 
de la harina. Voyez Allegador. 

DERRAMAMIENTO , f. »". Epan- 
chement, effufion , profufion. lar 
Profufio, onis. | 

* DERRAMAMIENTO.Signifie auffi 
difperfion d'une famille ou d'un peu- 
ple, € en terme ancien, fuite. Lat. 
Difperfo , onis. 

Derramamiento de lagrimas. Effufion 
de larmes. Lat. arum effufio. 

Derramamiento de fangre. Effufion 
de fang. Lat. Sanguinis effuso. 

* DERRAMAR , v. a. . Repartir 
parmi les citoyens d'une ville, les 
impots & les autres charges qu'on eft 
obligé de payer au Souverain. Lat. 
Tributa in capita defcribere. 

DERRAMAR. Répandre, verfíer, 
épancher gà & là. Lat. Profundere. 
Effundere. | 

* Ex. Derramar vino d agua, Ré- 
pandre du vin ou de l'eau. | 

DERRAMAR. Signifie auffi écouler, 
jetter, décharger fes eaux en parlant 
d'un vaifleau , ou d'une riviére. Lat. 
Influere. Illabi. 

DERRAMAR. Diffiper, prodiguer, 
confumer , dépenfer. Lat. Pro e. 
Diffpare. 

DERRAMAR, au figuré, Répandre, 
publier, divulguer un événement ou 
telle autre chofe. Lat. Zn eulgus fpar- 
gre. 

DERRAMAR. Se prend auffi pour 
attaquer, combattre , mais en ce fens 
ce verbe eft neutre & ancien. Lat. Ps- 
guare. Preliari. 

DERRAMARSE, v. r. Se difperfer, 
s'écarter les uns des autres, prendre 
la fuite , s'épandre , fe répandre, fe 
jetter gà & là fans ordre. Lat. Dy/per- 
gi. Diffipari. 

DERRAMARSE, fignifie auffi s'a- 
bandonner au vice, à la débauche. 
Lat. Se dedere. 

Derramar doctrina. Répandre Rue 
doétrine, la rendre publique. Lat. 
Doctrinam diffeminare. 

Derramar el penfamiento. Promener 
la penfée, penfer à plufienrs chofes à 
la fois. Lat. Mentem diflrabere. 

Derramar la gente de guerra à de ar- 
mas. Licentier les troupes, leur don- 
ner congé. L. Exercitum mittere. 

Derramar lagrymas. Repandre, (S: 

| et 
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fer des larmes. Lat. Lacrymas pro- 
funder 


t. 

Derramar la hacienda. Prodiguer, 
diffiper fon bien. Lat. Rem profun- 
dere. 
Derramar moneda. Jetter de lar- 
gent au peuple, comme on le prati- 
que au couronnement des Rois, & 
aux autres cérémonies des Grands. 

* Refr. ¿Quien ecba agua en la gar- 
gafa de golpe, mas derrama , que ella 
coge. Ce Proverbe fignifie que pour 
que les chofes réuffiflent, il ne faut 
point les faire à la háte, mais leur 
donner le tems & l'attention nécef- 


res. 

DERRAMADO, DA, f. pr du v. 
Derramar dans fes acceptions. Répan- 
du, ue &c. Lat. Effufus, a, sn. 

* DERRAMO, /. m. Diffipation, 
prae , profufion, effufion, con- 
ommation , dégat. Lat. Effufo. Pro- 

o. Difspatio , onis. 

* DERRAMO. T. d'Archite&ure. 
Embrafure, ouverture d'une porte, 
d'une fenétre à balcon en ligne dia- 
gonale, pour que les battans & les 
volets s'ouvrent & fe ferment avec 
plus de facilité, & que le jour péné- 
tre mieux dans l'appartement. Lat. 
Spatium interius fereftre , latius atque 


apertius. 

* DERRANCAR, «. a. T. anc. 
Affaillir , vibes à limprovifte & 
avec fureur, fans donner le tems à 
l'ennemi de fe reconnoitre. Lat. Ag- 

edi. Oppugnare. 

"s DERRANCHAR, vu. a. Terme 
ancien. Voyez Arremeter. Defmandarf. 
Huirfe. 

DERRANCHADO, DA, $ f. du 
verbe Derranchar dans fes acceptions. 
Ce mot n'eft plus ufité. Voyez Arreme- 
tido, da. Defmandado, da. 

* DERRANCHADO. Signifioit auffi 
fourbe , trompeur. 

DERREDOR, ado. qui n'eft guére 
_en ufage qu'avec l'article a/, ou la 
prépofition ez, comme al derredor , 
autour ; en derredor , à l'entour, cà & 
lá , de tous cótés, aux environs. Lat. 
Circum. In gyrum. 

* DERRENEGAR , ©. ». T. vul- 
gaire. Abhorrer, détefter une chofe , 
avoir de l'horreur, de la répugnance 
pour elle. Lat. Abborrere. Deteftari. 

DERRENGADURA , /. f. Bleffure 
dans les reins, tour de reins, rom- 
pement des reins. Lat. Delumbatio , 


enis. 

DERRENGAR , w. «. Erener , ou 
éreinter , fouler ou rompre les reins. 
Lat. Delumbare. 

DERRENGADO, DA, f. p. du v. 
Derrengar. Etcinté, ée, eérené, ée. 
Lat. Delumbatus, a, um. 

* DERRENGADO. Signifie auf 
tortu, de travers. Lat. Curvus. In- 
eurvatus , a, um. 

** DERRENGADA. Sorte de varia- 

Tom. 


DER 
ton ufitée dans les danfes de la Man- 


che. 

* DERRENIEGO , /. ». Détefta- 
tion , horreur qu'on a pour une chofe. 
Lat. Deteflatio , onis. 

"DERRETIMIENTO , /. m. Liqué- 
faction , a&ion de liquéfier ou de fon- 
dre , fufion. Lat. Fyfro. Liquatio, onis. 

DERRETIR, v. a. Liquéfier, fon- 
dre, rendre liquide, mettre en fu- 
fion, en fonte. Lat. Liquare. Lique- 
facere. 

DERRETIR. Signifie auffi changer 
des efpéces d'or ou d'argent pour de la 
monnoye. On dit auf d'un homme 
qui perd fon argent au jeu, que l'ar- 
gent fond dans fes mains. Lat. Num- 
mos permutare. Rem profundere. 

* DERRETIRSE, o. r. S'enflam- 
mer, s'embrafer, bruler d'amour ; il 
fc dit de l'amour divin auffi - bien que 
du profane. Lat. Amore flagrare. 

DERRETIDO, DA, ?. p. du verbe 
Derretir dans fes acceptions. Fondu, 
ue. Lat. Ziquatus, a, um. 

La nieva fe derrite. La neige fe fond. 

El fol ba derretido la cera. Le Soleil 
a fondu la. cire. 

La vela fe derretira con el calor de la 
lumbre. La chandelle fe fondra par la 
chaleur du feu. 

DERRIBAR , w. a. Démolir, dé- 
truire , abbatre, ruiner , jetter bas, 
renverfer. Lat. Diruere. Evertere. 

DERRIBAR. Signifie aufli jetter, 
renverfer quelqu'un par terre. Lat. 
Proflernere. 

Le derribo. Il le jetta par terre. 

Le derribura. llle jettera par terre. 

DERRIBAR. Signifie encore, ren- 
verfer, culbuter une table , un fiége, 
un chandelier , un plat , & autres cho- 
fes femblables. 

DERRIBAR. Se prend auffi pour 
dépouiller quelqu'un d'un pofte, d'une 
dignité. Lat. Principis gratiá , vel di- 
gnitate bominem dejicere. 

DERRIBAR, au figuré, Abbattre, 
affoiblir. 

Ex. Tiene una calentura le der- 
riba. Il a une fiévre qui l'abbat. 

DERRIBAR. Se prend encore au 
figuré, pour faire perdre. L. Perdere. 

Ex. Una bora mal advertida , derri- 
ba lo conquiflado en muchos años. Une 
mauvaife heure fait perdre quelque- 
fois ce qu'on a acquis en plufieurs 
années. 

DERRIBAR, au figuré, fignifie 
dompter , humilier, abaiffer les cho- 
fes incorporelles , par exemple, l'or- 
gucil, la vanité, le fafte, &c. Lat. 
Deprimere. 

DERRIBARSE, «. r. Tomber, fe 
laiffer cheoir, fe profterner, fe jet- 
ter par terre. Lat. Hiani procumbere , 
Je proflernere. | 

Derribar el caballo. Rompre un che- 
val. Lat. Equum extrorfum coercere. 

Derribar la capa,  Jetter fon man- 
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tean pour agir plus à fon aife. Lat. 
Pallio fe expedire. : 

* Refr. Un folo golpe no derriba à 
un roble. La patience & la perfevé- 
rance viennent à bout de tout. 

DERRIBADO , pA , p. p. du verbe 
Derribar dans fes acceptions. Démoli, 
ie, détruit, te, abbatu, ue, ren- 
verfé, ée. L. Dirutus. Everfus, a, um. 

* DERRIBO, /. m. Renverfement, 
démolition d'un édifice. Lat. Everfo. 
Demolitio , onis. 

* DERRIBO, Se prend auífi pour 
les ruines, les débris d'un édifice 
qu'on a démoli. Lat. Rudera , um. 

* DERRISION ,/. f. Le méme que 
Irrifon. Ce dernier eft plus ufité. 

DERROCAR, v. a. Précipiter quel- 
qu'un d'un rocher en bas. Lat. Pre- 
cipitem dare. 

DERROCAR, au figuré, Renver- 
fer , démolir, détruire un édifice, ou 
autre chofe. Lat. Diruere. Evertere. 

.DERROCAR, v. ^». Tomber de foi. 
méme, s'écrouler. Lat. Ruere. Labi. 

DERROCAR , au figuré, Dépouil- 
ler quelqu'un d'un pofte ou d'une 
dignité. Lat. Deturbare. Dejicere. 

DERROCAR, Se prend au figuré 
pour jetter à bas, renverfer, fai 
tomber , précipiter. 

DERROCADO , DA , f. p. du verbe 

, Derrocar dans fes acceptions. Précipi- 
té, de, tombé , ée. Lat. Precipitatus. 


rutus , A , UM. 

* DERROSTRARSE, v. r. Se défi- 
gurer le vifage. Lat. Vultsm laniare. 

DERROTA, /.f. Route, rumb, 
chemin d'un vaiflean ; c'eft auffi la 
voye, le chemin que l'on tient par 
terre. Lat. Cur/us marinus. Via, e. 

DERROTA. Déroute, défaite en- 
tiére d'une armée. Lat. Clade; , is. 

* DERROTA. On appelle ainfi dans 
les Afturies les bréches qu'on fait 
aux héritages aprés la recolte , pour 
que le bétail puiffe y entrer & y 
paitre. Lat. Pafcuorum apertio , onis. 

"* Seguir la derrota. Le méme que 
Seguir el alcance. 

DERROTAR, o. a. T. de marine. 
Dériver, fortir de fa route, de fon 
chemin parla violence des vents. L. 
A recto curfu | avertere. 

DERROTAR, fignifie auffi appau- 
vrir, ruiner. Lat. erare. 

Ex. Eflo pleito me ba derrotado. Ce 
procés m'a ruiné. 

DERROTAR, fignifie auffi ruiner, 
détruire. Lat. Perdere. 

** DERROTAR. Arriver dans un 
endroit en mauvais équipage, aprés 
avoir perdu tout ce qu'on avoit. Ce 
verbe , pris dans ce fens, eft neutre. 
Lat. Adversá fortuná ad aliquem locum 
appellere. 

DERROTAR. Mettre une armée en 
déroute. Lat. Hoffe; fundere. 

DERROTADO, p4 , f. f. du verbe 
Derrotar dans fes acceptions. Dérivé, 

Eee | ee 
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ée. Lat. Averfus. Perditus. Proffiga- 


$US, 0, um. 

* DERROTERO, frs. Terme de 
marine. Routier, livre de cartes ma- 
rines dont les Pilotes fe fervent. L. 
Curfus maritimus. 

* DERRUIR , v. a. Abbatre, dé- 
truire, ruiner, démolir. Ce mot eft 
peu ufité. Voyez Derribar. 

* DERRUIDO , DA, f. f. du verbe 
Derruir dans fes acceptions. Abba- 
tu , ue, détruit, te, ruiné , de , dé- 
moli, ie. Voyez Derribado. 

* DERRUMBADERO, /. »:. Précipi- 
ce, lieu haut, élevé & fort efcarpé. 
Lat. Locus preceps , preruptus. 

* DERRUMBADERO , au figuré, 
Sujet épineux, & difficile à traiter. 
Lat. Negotium ardutm ac difficile. 

Dar en algun derrumbadéro. Phrafe 
métaph. Se plonger dans le vice & 
dans la débauche, faire des actions 
indignes d'un honnéte homme. Lat. 
In precipitium delabi, 

* DERRUMBAMIENTO, /. m. 
Chute, l'a&ion de fe précipiter , de 
tomber dans un précipice. Lat. Lap- 


Jus im praeceps. 

DERRUMBAR , v. a. Précipiter , 
jetter du haut en bas. Lat. Preci- 
pitare. 

*+ DERRUMBAR. Au figuré, répan- 
dre, jetter des rayons de lumiére. 
Lat. Fulgere. Radios emittere. 

** DERRUMBADO , DA, f. p. du 
verbe Derrumbar dans fes acceptions. 
Précipité , ée. Lat. Precipitatus , a, 
sons 


* DERRUVIAR , v. a. Miner, fap- 
per un terrain, en parlant d'une ri- 
viére, ou de l'humidité. Lat. Peren- 
fi fluxu deterere ac liruere bumum. 

DERRUVIADO, pa , f. p. du ver- 
be Derruviar. Miné, ée, ébranlé, 
ée, fappé, ée. Lat. Detritus, a, um. 

* DES, Prépofition qui répond à 
la Latine Dis, & qu'on ne fépare ja- 
mais des mots. On l'employe ordi. 
nairement pour marquer la négative 
du fimple ; comme De/graciado,qui n'a 
point de grace: JDef/dicbado , qui n'a 
point de bonheur. Elle augmente 
quelquefois la fignification du fim- 
ple: comme Defojado, regardé avec 
une attention extrême. De/alado , qui 
voudroit avoir doubles ailes; De/colla- 
do , qui domine fur les autres. 

* DE SQUE , adv. Le mémeque 
. Defpuefque , defdeque, luego que. Après 
que , depuis que , fi-tôt que. Cet Ad. 
verbe eft peu ufité. 

* DESABARRANCAR , v. a. Des- 
embourber , débourber , tirer un car- 
sofle, une charette d'un bourbier où 
elle étoit reftée; Lat. Luto extrabere. 

* DESABARRANCAR , au figuré, 
tirer quelqu'un d'un pas difficile & 
embarrafant. Lat. Expedire aliquem. 

* DESABARRANCADO, DA, f. 
$. du verbe Dejabarrancar, Délem- 


D'ES 
bou rbé , ée. L. Luto extracfus, expedi- 


fus, a, um. 

* DESABASTECER, «. ». Man- 
quer de pourvoir un endroit des vi- 
vres dont il a befoin, ou empécher 
qu'il y en arrive. Lat. /nnonam Ed 
aka vite necelaria impedire , negare. 

DESABASTECIDO , DA, f. f. 
du verbe Defabaftecer. Dépourvu , ue 
de vivres & de provifions. Lat. Ax- 
nonû Jubfiratius. 

DESABOLLAR , «. a. Redrefler 
les boffes de la vaiffelle d'argent, 
de cuivre, d'étain &c. Lat. Compla- 


nave. 

DESABOLLADO, DA, f. p. du 
verbe Defabollar. Redreflé, ée. Lat. 
Complanatus , a , um. 

* DESABONO, /. s. Tort, pré- 
judice qu'on porte à autrui, tant 
par rapport au bien que par rap- 
port au crédit, à l'honneur & à la 
réputation. Lat. Dwnnum, i. 

DESABOTONAR , v. a. Débou- 
tonner, défaire les boutons d'un ha- 
bit, ou de telle autre chofe qui eft 
boutonnée. Lat. Veis globulos la- 
xare. 

El jubon efla defabotonado. Le pour- 
point eft déboutonné. 

La camifa efla debotonada. La che- 
mile eft déboutonnée. 

* DESABOTONAR. Au figuré, S'é- 
panouir, en parlant des fleurs. Lat. 

iuare. — | 
. DESABOTONADO, pA, f. f. du 
verbe Defabotonar. Déboutonné, ée. 
Lat. Globus [olutus , a, um. Ger- 
minans. | 

DESABRIGAR , v. a. Découvrir, 
dépouiller , mettre à nud. Lat. Spo- 
liare. Nudure. 

DESABRIGADO , DA, f. f. du 
verbe Defabrigar. Découvert, te, dé- 
pouillé , ée , mis , ife à nud. Lat. Spo- 
liatus. Nudatus , a , um. 

DESABRIGADO. Au figuré, pri- 
vé de prote&ion , de fecours , d'appui. 
Lat. Auxilio nudus , a, wm. 

* DESABRIGADO. Les bergers ap- 
pellent ainfi un endroit tel qu'un pá. 
cage , une prairie , une campagne où 
les troupeaux n'ont aucun abri con- 
tre le mauvais tems. Lat. Locus fri- 
gori ES ventis expofitus. 

DESABRIGO, /: m. Nudité, dé- 
faut d'habit ou de couvert. Lat. Vu- 
ditas , atis. 

DESABRIGO. Au figuré, abandon, 
folitude. Lat. Solitudo , inis. 

DESABROCHAR , v. a. Dégraffer, 
défaire les agraffes. Lat. Fibulas fol. 
vere. 

DESABROCHAR. Au figuré, s'on- 
vrir, en parlant des boutons des fleurs. 
Lat. Hiure, bifcere. 

Ex. Defabrochanfe las flores , las nu- 
bes. Les fleurs, les nuages s'ouvrent. 

DESABROCHARSE. Métaph. Dé- 
eouvrir, ouvrir fon cœur à un ami, 


DES 


lui confier fon fecret, fa penfée. Lat. 
Animum detegere. 

DESABROCHADO , DA , f. f. du 
verbe Defabrochar dans fes accep- 
tions. Dégraffé , ée. Lat. Fibulis folx- 


£u5, a, um. 

* DESACABALAR. Voyez Def 
cabalar. 

* DESACALORARSE , v. /- Se ra- 
fraichir, fe mettre au frais. Lat. 4x. 
ram captare. 

DESACALORARSE. Au figuré, fe 
calmer, s'appaifer, fe modérer, fe 
tranquillifer , calmer fa colére. Lat. 


Sedari. 

* DESACATADAMENTE , ado. 
Groffiérement, fans refpe& ni bien- 
féance , incivilement , impoliment, 
ruftiquement. Lat. Zrreverenter. 

* DESACATAMIENTO , fm. T. 
peu ufité. Impoliteffe, irrévérence, 
manque de refpe&, infolence. Lat. 7z- 
Jolentia, e. Inurbanitas, atis. 

DESACATAR, v. «. Manquer au 
tefpe&t, aux égards qu'on doit à au- 
trui. Lat. Jrreverenter babere. 

DESACATADO, DA, f. p. du 
verbe Defacatar. Celui à qui l'on a 
manqué de refpe&. Lat. Zrreverenter 
babitus , a , um. 

* DESACATADO. Dans le fens 
actif , eft un Hifpanifme , & fignife, 
qui manque de refpe&, effronté , 
hardi. Lat. Infolens , imprudens. 

* DESACATO, /. 115. Manque de 
refpe& envers un fupérieur. Lat. Zr- 
reverentia, e. 

* DESACERBAR , ©. a. Adoucir 
une chofe, en óter l'aigreur. Lat. 


Dulcorare. 

DESERBADO, DA, f. p. du 
verbe Dejacerbar. Adouci, ie. Lat. 
Dulcoratus, a , um. 

* DESACERTADAMENTE, adv. 
Inconfidérément , fans attention ni 
réflexion. Lat. Zncon/ideratà. 

* DESACERTAR , v. a. Errer, 
fe tromper , faillir , s'égarer , fe mé- 
prendre, faire une faute. Lat. Er- 
rare. 

DESACERTADO , DA, f. fp. du 
verbe Defacertar. Fait fans attention, 
ni réflexion. Lat. Erroxe? fadus, 
a, "um. 

DESACERTADO. Hifpanifme. Im- 
prudent, te, inconfidéré, ée , qui parle 
& agit fans réflexion. L. Zrrprudens , 
inconfideratus , a, um. 

* DESACIERTO , f. m. Erreur, 
faute grofliere, bévue. Lat. Error, 


oris. 

* DESACOBARDAR,, «v. a. Ani- 
mer, encourager, enhardir, donner 
du cœur , relever le courage. Lat. 
Animos inducere. 

* DESACOLLAR, uv. a. T. de la 
Rioxa. Déchauffer la vigne, ôter la 
terre qui eft autour du pied, y laif- 
fant un creux pour recevoir l'eau de 


la pluic. Lat. Paffizare. 
* DESA. 





DES 
* DESACOMODADAMENTE , 


Ado. Incommodément , avec incommo- 
dité, mal à propos, à contre-tems, hors 
de faifon. Lat. Incommoed?. 

* DESACOMODAMIENTO, /. m. 
Incommodité. Ce mot e£ peu ufité. 
Lat. Incommodum, 3. 

DESACOMOBAR , v. a. Incom- 
moder, mettre quelqu'un mal à fon 
aife. Lat., Ircommodo afficere. 

* DESACOMODARSE, v. r. Per- 
dre fon emploi , fa condition , en par- 
lant d'un domeftique, d'un ouvrier, 
être fur le pavé. Lat. Miniflerio ex- 


cidere. 
..  DESACOMODADO, DA, f. ? 
du verbe Defacomodar. Incommodé , 
ée, privé, ée de fes commodités, 
des chofes nécellaires. Lat. Zncommo- 
do affeétus, a , um. 

DESACOMODADO. Privé, déchu 
de fon emploi , forti de fa condition, 
qui eft fans ouvrage. Lat. JMusere 
«el miniflerio privatus , a, um. 

DESACOMPASAMIENTO , /. m. 
T. qui n'eft point ufité. Défaut de 
compagnie. Lat. Comitum inopia, e. 

DESACOMPARAR , v.a. Terme 
peu ufité. Abandonner la compagnie 
de quelqu'un. Lat. Diffociare. Comi- 
tatum relinquere. 

- DESACOMPAÑADO, DA, 'p. p. 
du verbe Defacompañar. Retiré, ée 
de la compagnie. Lat. Difociatus. 

DESACONSEJAR , v.a. Décon- 
feiller, diffuader , perfuader le con- 
traire de ce qu'un autre a confeillé. 
Lat. Diffuadere. 

DESACONSEJADO, DA, f. P. 
du verbe Defaconfejar. Déconfeillé, 
ée, diffuadé , ée. Lat. Difuafus , 
a, sm. 

* DESACONSEJADO. Hifpanifme. 
Imprudent, inconfidéré, qui ne fuit 
que fon caprice. Lat. Zimprudens. In- 
confideratus , a, um. 

* DESACORDADAMENTE, ado. 
Inconfidérément, imprudemment, fans 
prendre confeil. Lat. Zmprudenter. 
Inconfult?. 

* DESACORDAMIENTO, /. m. 
Le méme que Defacuerdo. Le premier 
eft peu níité. - 

* DESACORDAR, ©. a. Delac- 
corder un inftrument de mufique. 
Lat. Concentum turbare. 

* DESACORDARSE, v. r. Ou- 
blier, perdre le fouvenir des chofes. 
Lat. Oblivifci. 

DESACORDARSE. Difcorder, n'é- 
tre pas d'accord, ne pouvoir s'ajuf- 
ter, étre d'un fentiment oppofé. L. 
Diffentive. 

DESACORDADO, DA, f. f. du 
verbe Defacordar dans fes acceptions. 
Défaccordé , ée. Lat. Diffonus , a, um. 


cors. 

DESACORDE, adj. dune term. 
Difcordant , diffonant , qui n'eft point 
d'accord. Il fe dit ordinairement des 


DES 
inftrumens de mufique. Lat. Difcors. 
Difonus, a, um. ^ 

* DESACORRALAR , v. a. Tirer, 
fortir le troupeau de la bergerie , le 
mener paitre. Lat. Greges à feptis edu- 
ducere. 

* DESACORRALAR. Tirer un tau- 
reau hors de fa loge, l'amener en 
place pour le combattre. Lat. Ex an- 
gulis taurum educere. 

DESACORRALAR , au figuré, Ani- 
mer quelqu'un , l'encourager. Lat. 
Animos dare. 


DESACORRALADO , DA, p. p. | 


du v. Defacorralar dans fes acceptions. 
Tiré, ée d'un lieu. Lat. Æduéus, 


a, um. 

*DESACOSTUMBRADAMENTE, 
adv. Contre l'ufage & la coutume. 
Lat. Znfoltè. 

DESACOSTUMBRAR , «. a. Def- 
accoutumer, faire perdre l'ufage $ 
la coutume d'une chofe. Lat. A con- 
fuetudine | abducere. 

DESACOSTUMBRADO , DA, f.p. 
du verbe Defacoflumbrar. Défacoutu- 
mé, ée. Lat. Defuetus , a, um. 

DESACOSTUMBRADO. Inufité, qui 
n'eft point pratiqué , extraordinaire. 
Lat. Infolitus , a, um. — 

* DESACOTAR , v. a. Lever une 
défenfe qui a été faite , ôter un tribut, 
une taxe. Lat. Pactum refcindere. 

DESACOTAR. Signifie auffi rom- 
pre un accord ou une convention, fe 
défifter d'un marché , d'un traité. Lat. 
Pactum refcindere. 

* DESACOTAR. Oterles obftacles 


qui empéchent de jouer. Ce terme eft | dent 


peu ufité parmi les enfans. 

DESACOTADO, DA, p. f. duv. 
Defacotar dans fes acceptions. Rompu, 
ue. Lat. Re/cifus, a, um. 

* DESACOTO, /. m. L'a&ion d'ó- 
ter, de lever un impót, une taxe, 
une défenfe. Lat. Probibitionis vel tri- 
buti fubflractio. 

DESACREDITAR, v. a. Décrédi- 
ter, ôter, ou faire perdre le crédit, 
l'eftime ou la confidération. Lat. Exi/- 
timafionem minuere. 

* DESACREDITAR. Signifie auffi 
diffimuler, cacher, couvrir. L. Dif- 

Jimulare. Occultare. 

- DESACREDITADO, DA, f. p. du 
verbe Defacreditar dans fes acceptions. 
Décrédité , ée. Lat. Turpi notá affec- 
tus, a, UM. 

* DESACUERDO , /. 1. Oubli, 
défaut de mémoire. Lat. Oblivio, onis. 

* DESACUERDO. Signifie auffi alié- 
nation d'efprit, privation, tranfport 
de fes fens. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Mentis alienatio, onis. 

,DESACUERDO. Se prend auffi pour 
méfintelligence, diffenfion, diícor- 
de, divifion, divorce, difpute , que- 
relle. Lat. Difcordia, «. Difidium , 
¡. Difenfio, onis. 

DESACUERDO. Signifie auff er- 
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rent , fante groffiére. Lat. Error, ovis, 

* DESADEREZAR, v. a. Défa. 
gencer, déranger ce qui étoit en or- 
dre. Lat. Deornare. 

DESADEREZADO , DA, f. p. du 
verbe Defaderezar. Défagencé, ée. Lat. 
Deornatus , a, um. 

* DESADEUDAR, ou. a. Acqnits 
terles dettes de quelqu'un. Lat. De- 
bita alicujus folvere. 

DESADEUDADO, DA, f. p. du 
v. Defadeudar. Celui ou celle de qui 
l'on a payé les dettes. Lat. Debite 
olutus , a, um. | 

* DESADORAR, v. a. Diminuer 
fa paflion amoureufe, fe réfroidir. 
Lat. Amori modum imponere. : 

* DESADORMECER, v. a. Eveil. 
ler quelqu'un. Lat. 4 Jomno excitare, 

" DESADORMECER. Dégourdir , 
óter l'engourdiffement des fens, de 
Pefprit , des nerfs. Lat. Z'orporem 
excutere. 

DESADORMECIDO , DA, p.p. du 
verbe Defadormecer dans fes accep- 
tions. Eveillé , ée , dégourdi , ie. 

* DESADORNAR , v. a. Déparer 
une chofe, la dépouiller de fes orne- 
mens. Lat. Deornare , ornatum tollere. 

DESADORNADO, DA, f. f. du 
verbe De/adornar. Déparé, ée. Lat. 
Ornamentis nudatus , a , um. 

* DESADORNO, /. m. Défaut de 
parure , d'ornement dans une ehofe, 
dérangement. Lat. Zmconcinnitas, atis. 

* DESADVERTIDAMENTE, ado. 
Inconfidérément , fans réflexion, à 
la boulevue. Lat. Znconfideratà. Impru- 


er. 

* DESADVERTIMIENTO , f. ». 
Inadvertance , inconfidération, im- 
prudence. Lat. Inaduertentia. Inconfi> 
deratio , onis. | 

* DESADVERTIR , v. a. Agirin- 
confidérément & fans réflexion. Lat. 
Inconfideratà agere. 

DESADVERTIDO , DA, f. p. du 
verbe Defadwertir, Fait, te fans ré- 
flexion, fans attention. Lat. Zndelibe- 
raté aclus , a, um, 

, DESADVERTIDO. Imprudent , 
étourdi , inconfidéré , mal-avifé , qui 
agit fans réflexion! Lat. Zmprudens. 
inconfderatus , a, um. 

-* DESAFEAR , v. a. T. peu ufité. 
Enlaidir, défigurer une chofe. Lat. 
Deformare. Deturpare. 

DESAFEADO, pa, p. f. du ver- 
be Defafear. Enlaidi, ie, défiguré, 
ée. Lat. Deformatus , a, um, 

* DESAFECTACION , /. f. Cir- 
confpection , referve dans les paroles 
& dans les a&ions , qui nous fait ref- 
pelter. Lat. Modus, i. 

* DESAFECTO, /. m. Haine, ini- 
mitié , mauvaife volonté, averfion. 
Lat. Amoris defeétus , ds. 

xt DESA PECTO, TA, adj.m.f. Oppo- 
fé , ée, contraire, mal affeétionné, ée.' 
Lat. Voluntate oppofitus , a, ‘um. 

. Eee 3 ESA- 
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DESAFEITAR, v. s. Le même que 
Defadornar , defaliñar , afear. Ce mot 
eft peu ufité. 

DESAFERRAR, ou. ». T. de ma- 
rine. Lever l'ancre, défancter, defa- 
fourcher. Lat. Anchoris folvere. 

DESAFERRAR. Signifie aufli décro- 
cher une chofe. Lat. E ferreo vinculo 
ex/oivere. 

DESAFERRAR. Au figuré, Detonr- 
ner quelqu'un de fon opinsâtreté, le 
perfuader , le convaincre. L. 4 fenten- 
$jà deducere. 

DESAFERRADO, pA , f. p. du 
verbe Defaferrar dans fes acceptions. 
Défancré, ée. Lat. Anchoris folutus , 


A, um. 
* DESAFIACION , ff. Le méme 
que Defafo. Le premier eft peu ufité. 
DESAFIADERO , /. m. Lieu écar- 
té oà l'on fe donne rendez-vous pour 
fe battre en duel. Lat. Locus ad'duel- 
]um deputatus. 

DESAFIADOR ,/. ». Duellifte, ce- 
lui qui en appelle un autre en duel. 
Lat. Duellator , oris. 

DESAFIAMIENTO, /. m. Le mé- 
ers que Dejafio. Le premier eft peu 

té 


DESAFIAR , v. a. Défier , faire un 
appel, faire un défi, provoquer au 
combat. Lat Ad certamen provocare. 

DESAFIAR. Defer quelqu'un à 
uelque exercice, par exemple, à la 
tte, à la courfe &c. L. Ad pericu- 

]um in aliquo. faciendum lace/fere. 

DESAFIAR. Exciter, provoquer, 
agacer , piquer, irriter, defier quel. 
qu'un de faire une chofe. Lat. Pro- 
@ocare. Laceffere. 

DESAFIADO , DA, f. p. du ver- 
be Defafar dans fes acceptions. Défié, 
ée. Lat. Provocatus , laceffitus , a , um, 

* DESAFICION , /. f. Le méme 
que Defafecto. 

DESAFICIONAR , v. a. Dégoüter 
quelqu'un d'une chofe, aliéner , dé- 
tacher. Lat. Aliquem ab aliquo alienare. 

DESAFICIONADO, pa, f. p. du 
verbe Defüficionar dans fes acceptions. 
Dégouté, ée. Lat. Abalienatus, a, 


v». 

* DESAFINAR, «.«. Détonner, 
n'étre pas d'accord, étre diflouant. 
Lat. Abfor? fonare. 

DESAFINADO, pa, p. f. du verbe 
D*efaffnar, Qui eft hors deton, diffo- 
nant, te. Lat. Diffonus, a, um. 

DESAFIO , JS. m. Duel, défi. Lat. 
JDuelluim. 

Desario. Défi fur quelque chofe 
que ce foit, combat, querelle, dif 
pute , débat , différend , conteftation, 
démélé, jeu, exercice. Lat. Certamen , 
inis. Contentio, onis.  . 

DESAFORADAMENTE, adv. Dé- 
forlunnément, excellivement , ef- 
frontément. Lat. ZJnordinatè. Petu- 


lanter. 
* DESAFORAR, v. a. Abroger, 


fierno lleno, 
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anmnller, caffer les droits, les privi- 
léges de quelqu'un. Lat. Privslegiis 
privare. 

* DESAFORARSE, v. r. Sc pri- 
ver, fe dépouiller de fes droits & de 
fes priviléges. Lat. Cedere juri aut 
privilegiis. 

* DESAFORADO, DA, f. f. du 
verbe De/aforar dans fes acceptions. 
Dépouillé , ée, privé , ée de fes privi- 
léges. Lat. Privilegiis privatus, au. 

* DESAFORADO. Enorme, déme- 
furé, d'une grandeur prodigieufe , 
difforme. Lat. Enormis. Deformis. 

DESAFORADO. Hifpanilme qui fi- 
gnifie infolent, petulant , audacieux, 
querellenr , emporté , fougueux , im- 
pudent, effronté. Lat. Zn/olems. Pe- 


tulans. 

DESAFORRAR, «. a. Dédoublér 
une chofe, par exemple, un habit, 
un chapeau , &c. en óter la dou- 
blure. Lat. Zelum alteri affutem 
diffuere. 

DESAFORRADO, pa , f. f. du v. 
Defaforrar. Dédoublé, ée. Lat. Tela 
afutá exutus, a, um. 

* DESAFORTUNADO , DA, adj. 
m. EY f. Malheureux , eufe, infor- 
tuné , ée. Lat. Zmfelix. 

DESAFUERO , /. m. Injure, ou. 
trage , violence contraire à la loi ou 
à la raifon. Lat.. Znfolentia. Proter- 


vittas. 

* DESAGARRAR. Lácher, déta- 
cher, délier un prifonnier , & tout ce 
qui eft lié & attaché. Lat. Solvere. 

DESAGARRADO, DA , f. p. du v. 
Defagarrar. Lâché , ée, détaché, ée. 
Lat. Solutus, a, um. 

* DESAGRACIAR, v. a. Enlai- 
dir, rendre laid. Lat. Dedecorare. 

DESAGRACIADO, DA, f. p. du 
verbe Defagraciar. Enlaidi , ie. Lat. 
Dedecoratus , a , um. 

DESAGRADABLE, adj.d'une term. 
Défagréable , qui deplait. Lat. Zmju- 
cundus, a, um. 

DESAGRADABLEMENTE , adc. 
Défagréablement , d'une maniére def- 
agréable. Lat. Zujucunde, 

DESAGRADAR , v. a. Délagréer, 
déplaire. Lat. Di/plicere. 

DESAGRADADO, pa , f. p. du v. 
Defagradar. Défagréé , ée. Lat. Inju- 
cundus, a, um. Difplicentia affecíus , 


a, um. 

DESAGRADECER , ©. a. Mécon- 
noitre , oublier les bienfaits, les fer- 
vices qu'on a reçus. L. Ingrátum effe. 

DESAGRADECIDO, DA, p. f. 
du verbe Dejagradecer. Méconnu, ue, 
oublié , ée. L. Zngraté de , 0, Un. 

DESAGRADECIDO.  Hifpanifme. 
Ingrat , méconnoiffant. L. Zmmemor. 
Ingratus, a, um. 

* Refr. De defagradecidos eflá el in- 
Ce Proverbe fignifie que 
l'ingratitude eft le plus noir de tous 
les vices. 
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* DESAGRADECIDISSIMO, xa, 
adj, m. ES f. fuperl. de Defagradecido. 
Très ingrat, trés méconnoiffant , te. 
Lat. Ingratifimus , à, um, 

DESAGRADECIMIENTO, /. s. 
Ingratitude , défaut de reconnoiflan- 
ce. Lat. Ingratitudo , inis. 

DESAGRADO , /. »:. Rudeffe d'hu- 
meur & de caractère. Apreté, ai- 
greur , dureté, févérité, auftérité, 
grofliéreté , impoliteffe. Lat. A/fperi- 
tas. Duritas. Infuavitas. 

DESAGRADO. Défagrément qu'on 
effuie dans quelque circonftance , mé- 
contentement, dégout , déplaifir. L. 


Mfeufo , onis. 

Ser del defagrado del Rey. Etre déf- 
agréable au Roi. ExprefBon commi- 
natoire qui fignifie qu'en défobéiffant 
aux ordres du Roi , on encourra fon 
indignation. 

DESAGRAVIAR , «e. a. Reparer 
une injure ou un outrage qu'on a 
fait à quelqu'un, lui donner fatisfa- 
tion. Lat. Ab injuria vindicare. 

DESAGRAVIADO, pA , p. p. du 
verbe Defagraviar. Vengé, ée. Lat. 
Ab injuria vindicatus , a, sum. 

DESAGRAVIO , /. m. Satisfaction, 
réparation d'un tort ou d'une injure. 
Lat. Ab injurià vindicatio , onis. 

* DESAGREGAR , v. a. Défunir, 
féparer , déjoindre , démembrer. Lat. 
Dijgregare. 

DESAGUADERO, /. m. Egout, ca- 
nal, ouverture, goutiére, vanne, 
éclufe par oú l'eau s'écoule. L. 4qua- 
yum canalis emijfarius. 

* DESAGUADERO. Se prend au 
figuré pour une occafion de dépenfe 
extraordinaire. Lat. Sumptús occafio. 

DESAGUADERO. Motif, caule de 
la fortie des efpéces, ou des matié- 
res d'or & d'argent .d'un Royaume. 
Lat. Extraélionis caufa. 

* DESAGUAR, v. a. Tarir, épui- 
fer, vuider l'eau d'un endroit, la fai- 
re écouler. Lat. 4Aquas emittere. verser. 

DESAGUAR. Entrer, tomber, fe 
jetter, fe décharger , en parlant des 
riviéres & des fleuves. Ce verbe, pris 
dans cefens, eft neutre. Lat. Zn ma- 
re affluere. 

El rio fe defagua en la mar. La ri- 
viére fe décharge dans la mer. 

DESAGUAR , au figuré, Prodiguer, 
difipcr fon bien. Lat. Bona dilapidare. 

DESAGUARSE, :etapb. Se vui- 
der, foit par haut foit par bas. Lat. 
Stomacbum exonerare. 

DESAGUADO, DA, f. f. du v. 
Defaguar dans fes acceptions. Tari, 
ie. Lat. Exhauflus. Exoneratus, a, um. 

* DESAGUE , /. m. Egout, canal, 
ouverture par où l'eau fort. Voy. Def= 
aguadero. 

** DESAGUE, ay figuré, Dépenfe 
extraordinaire. 

*DESAGUISADO, DA, adj. m.€9 f. : 
T.anc. Mal fait, te, injufte , dérai- 

fonna» 
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fonnable. Lat. Injuffus, a, um. 


DESAGUISADO. Hifpanifme. Of- 


fenfe , injure, outrage. L. Znjuria, e. 


* Refr. Quando fueres por defpobla- 
do no fagas defaguifado , porque quan- 


do fueres por poblado , irás a lo vezado. 


n'ya point de crime, pour caché 


qu'il foit, qui ne fe découvre tót ou 


tard, 
* DESAHIJAR, ©. a. Séparer les 
agneaux des brebis pour les empécher 


de les tetter. Lat. Ablactare. 


* DESAHIJARSE, v. r. Se dé- 
upler, fe dit des ruches que les abeil- 
es abandonnent. Lat. Examinibus nu- 


dari. 
DESAHIJADO, DA., f. p. du v. 


Defabijar dans fes acceptions. Dépeu- 


plé, ée. Lat. Examinibus nudatus, 
8, HU. 
"* DESAHOGADAMENTE , adv. 


Amplement, d'une maniére aifée , fans 
fe prefler pi fe háter, librement. Lat. 
Ampl. Copiosè. Liber. Expediti. 

* DESAHOGADAMENTE. Infolem- 
ment, effrontément, d'une maniére 
injurieufe , offenfante. Lat. Pets- 
Janter. | 

DESAHOGAR, v. a. Soulager, 


alléger les peines & les befoins de quel- 


qu'un, le confoler. Lat. Levare. Se- 
dare. 

. DESAHOGAR. Se dit des chofes 
inanimées & animées. 

Ex. De/abogar el fentimiento. Sou- 
lager fa douleur. 

* DESAHOGARSE, v. r. Faire 
part à quelqu'un de fes peines, de 
fes afllictions & de fes befoins, lui 
ouvrir fon cœur. Lat. Arcana commit- 
Bere. 

* DESAHOGARSE. Se mettre à fon 
aife après avoir beaucoup fatigué, fe 
délafier , fe dégarnir d'habits. Lat. Ze- 
examen captare. 

DESAHOGADO, DA, f. p. du v. 
Dejabogar dans fes acceptions. Soula- 
gé, ée, allegé, ée. Lat. atus , 
a, um. 

DESAHOGADO. Se prend auf pour 
impudent, cifrouté, hardi, pétulant, 
libertin. Lat. Znfolens. Petulans. 

DESAHOGO , /. m. Soulagement, 
adouciflement , allégement, confola- 
tion. Lat. Zevamen , inis. Solatium, ii. 

DESAHOGO. Signifie auffi élargif- 
fement, vuide, efpace. Lat. 4mplia- 
tio. Laxatio, omis. 

* DESAHOGO. Se prend quelque- 
fois pour hardieffe, liberté ontree, 
tant dans le difconrs que dans les ac- 
tions. Lat. Petulantia. 

* DESAHUCIADAMENTE , adv. 
Avec pen ou point d'efpérance. Lat. 


e/perate, 

* DESAHUCIAR , «v. a. Défefpé- 
rer, ôter à quelqu'un toute efpérance 
d'obtenir ce qu'il defiroit. Lat. Spe 
dejicere. 


DESAHUCIAR. Défefpérer de la vie 


DES 
d'un malade, l'abandonner. Lat. I». 
frmum deplorare. 

hé Dc Retirer le bétail 
d'un páquis, le terme expiré Lat. 
E pafcuis deducere. 

DESAHUCIADO , DA , p. p. du v. 
Defabuciar dans fes acceptions. Défef- 
péré, ée. Lat. Spe dejecius , a, 1mm. 

* DESAHUCIO, /. m. Renvoi, 
l'a&ion de renvoyer le bétail d'un pá- 
quis, aprés que le bail eft expiré. 
Lat. Gregum à pafcuis dimiko. 

HUMAR, «v. a. Chaffer 


la fumée d'un endroit. Lat. Fumo 


purgare. 

Ex. Elviento defabuma las cucinas. 
Le vent chafle la fumée des cuifines. 

* DESAHUMADO, DA, f. f. du 
v. Defabumar. Purgé , ée de la fumée. 
Lat. Fumo purgatus, a, um. 

* DESAIRADAMENTE, ado .Sans 
grace ni agrément, de mauvaife gra- 
ce, d'une maniére mauflade. Lat. Zn- 
venuflà. Ineleganter. ! 

* DESAIRAR, o. a. Méprifer, dé- 
daigner une chole ou une perfonne. 
Lat. De/picere. Désnppointer. 

DESAIRADO, DA, f. fp. du v. 
Defairar. Méprifé, ée, dédaigné, éc. 
Lat. Pro nibilo babitus , a, um. 

DESAIRADO. Mal récompenfé , 
mal reçu, méprifé, infulté, ou qui 
n'a point réuffi. Lat. Mon bene pro me- 
ritis acceptus, De snppointé . 

DESAIRADO. Mauffade, qui a mau- 
vaile grace. Lat. Zneleguns. 

* DESAIRE , /. m. Mépris, fen- 
timent bas qu'on a de quelqu'un, ou 
de quelque chofe. Lat. De/pectus. 
Contemptus. 

DESAIRE. Mépris , fe dit aufi des 
chofes qui n'en font point fufceptibles , 
comme mepris de la fortune , de la 
puillance. 

DESAIRE. Mauvais air, mauvaile 
grace. Lat. Inelegantia, e. 

DESAJUSTAR, v. a. Défajufter, 
faire qu'une chofe ne foit plus jufte. 
Lat. /Equalitatem vel proportionem tol- 
lere. 
* DESAJUSTARSE. Se dédire 
d'unaccord, d'une convention. Lat. 
Paldtum refcinderc. 

DESAJUSTADO, DA, f.p. du v. 
Defajuftar dans fes acceptions. Défía- 
jufté , ée. Lat. Di/par effeclus , a, um. 

DESALABANZA , JS. f. Mépris. 
Le méme que Vituperio , ou Menof- 
precio. Ce mot n'eft plus ufité. 

DESALABAR , v. a. Blámer, con. 
damner, reprendre, cenfurer, cri- 
tiquer , trouver à redire, reprocher, 
déprifer, méprifer. Lat. Vituperare. 

* Refr. El que defalaba la y egua , 
cffe la lleva. On fait fouvent femblant 
de méprifer ce qu'on défire le plus. 

* Refr. No alabes , ni defalabes bafta 


fete Navidades. Il faut étre extréme- 


ment circonfpe& dans les louanges 
qu'on donne. 
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DESALABADO, DA, f. p. du v. 

Defalabur dans fes acceptions. Dépri- 
fé, ée. Lat. Vituperatus, a , um. 

* DESALABEAR, o. a. Terme de 
menuifier. Redreífer une piéce de bois 
tortue. Lat. 4d amu[ktm reducere. 

* DESALABEADO , p. p. du verbe 
Defalabear. Redreffé, ée. Lat. Ad 
amufkm reduétus , a, um. 

DESALAR , v. a. Arracher les 
ailes d'un oifeau , en óter les principa- 
les plumes pour l'empécher de voler. 
Lat.. Pennas abripere. 

DESALARSE, vu. r. Se jetter à 
bras ouverts, àbras tendus fur quel- 
que chofe qu'on aime, qu'on défire, 
courir au devant d'une perfonne avec 
les bras tendus, pour l'embraffer , 
lui marquer fa joye. Lat. Panfis bra- 
chiis accurrere. 

DESALADO , DA, f. p. du v. De- 
Jalar dans fes acceptions. Arraché, ée, 
en parlant des ailes. Lat. Alis decur- 
tatus, a, um. 

DESALBARDAR, ou. c. Débâter 
une bête de fomme, lui ôter le bât. 
Lat. Clitellis exonerare. 

DESALBARDADO, DA, f.p. du 
v. Defalbardar. Débâté , ée. Lat. Cli- 
telis exoneratus , a, um. 

* DESALENTAR, v. a. Perdre 
haleine à force de travailler & de cou- 
rir. Lat. Deficere animo. 

DESALENTAR , au figuré, Décou- 
rager , intimider. Lat. Animos infrin- 


ere. 
Defatenta? à clguno. Décourager quel. 
qu'un, l'intimider. 
DESALENTADO , pa, b p. du 
v. Defalentur. Découragé, ée, quia 
perdu haleine. Lat. Zabore fractas , 


a, um. 

DESALFORJAR, vw. a. T. peu 
ufité. Ouvrir ou óter la valife de def- 
fus un cheval. Lat. Manticulari. 

DEJALFORJARSE, v. a. T. fa- 
milier, fe débrailler, déboutonner 
fes habits , fe mettre à l'aife. Lat. Se 
difcing 


[ ere. : 
DESALFORJADO , ba, f.p. du 


verbe Defalforjar dans fes acceptions. 
Oté, ée de deffus, débraillé, ée. Lat. 
Manticulatus. Difcinélus, a, um. 

* DESALIENTO, /. m. Epuife- 
ment , abbatement d'efprit & de for- 
ces , défaillance. Lat. Defeétio virium 
vel animi. 

DESALINADAMENTE,adv. Sans 
agrément, négligemment, mal pro- 
prement, fans foin, fans grace. Lat. 
Inconcinnà. Ineleganter. 

DESALISAR, v. a. Defagencer, 
gúter , déranger l'ordre, la difpofition 
d'une chofe. Lat. Fucos Ed ornamenta 
attrecfare, 

DESALINADO,, DA, f. p. du v. 
Defalinar. Defagencé, ée , dérangé, ée. 
Lat. Inconcinmus , a, um. 

DESALISO, /. ». Malpropreté, 
négligence , peu de foin qu'on a de 

Eee 3 la 
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fa perfonne , on des chofes qui nous 
appartiennent. Lat. Znconeinnitas,atis. 
| Desatino. Négligence, peu de 
foin. Lat. Zmcuria, e. 

DesALiños. Ornemens de fem- 

mes, certaines boucles d'oreilles an- 
ciennes, dont les pendan$ defcendoient 
jufques deffus leurs gorzes. L. Mo- 
milis genus. ' 
* DESALMADAMENTE , adv. 
Inhumainement, impitoyablement , 
fans confcience , fans ame. L. Zmpiè. 
Scelefti{fimè. 

* DESALMAMIENTO , f. :. Ou- 
bli de Dieu, impieté, inhumanité. 
Lat. Zmpietas. Inbumanitas , atis. 

* DESALMAR , v. a. T. peu uf- 
té. Oter la vie à quelqu'un d'une fa- 
con violente, lui faire rendre l'ame. 
Lat. Exanimare. —— 

DESALMAR , au figuré, parler de 
l'abondance du cœur. Lat, Ex animo 


loqui. 

* DESALMADO, DA, f. f. du v. 
Decfalmar dans fes acceptions. Tué, ée. 
Lat. Exanimatus , a, um. 

DESALMADO. Se prend fréquem- 
ment pour cruel, impie, inhumain, 
dénaturé. Lat. Zmpius. Inbumanus, 


a, UM. 

* Refr. Eftoba defatada, perfona 
defalmada. Ce Proverbe marque la dif- 
ficuité qu'il y a de remettre dans 
l'ordre ce qui s'en eft une fois écarté. 

* DESALOJAR , v. a. Déloger 
ae un d'un endroit par la force 

es armes, l'obliger à abandonner le 
pofte qu'il occupoit. Lat. Loco peliere. 

DESALOJAR. Déloger , changer de 
demeure volontairement, & dans ce 
fens ce verbe cít neutre. Lat. Sedes 


enutare. 
DESALOJADO, DA, f. p. du v. 
Defalojar dans fes acceptions. Délo- 
é, ée, chaffé, ée de fa demeure. 
fat. Loco pulfus , a, um. 
* DESALUMBRADAMENTE , 
adv. Obfcurément , aveuglément , 
ud lumiére , fans connoiflance. Lat. 


* DESALUMBRADO , DA, adj. 
#1. ES f. Ebloui, ie, qui a la ber- 
lue, offufqué, ée par le trop grand 
jour. Lat. Cecutiens , entis. 

* DESALUMBRADO. On appelle 
ainfi au figuré un homme qui ayant 
perdu le jugement , n'agit plus qu'à 
tátons comme un aveugle. Lat. Ca- 


eutiens.. 

DESALUMBRAMIENTO, /. m. 
Erreur, aveuglement, illufion, mé- 
prife, bévue. Lat. Cecitas , atis. Al- 
bucinatio, oris. 

* DESAMABLE, adj. d'itne term. 
Haiffable, indigne d'étre aimé. Lat. 
Inamabilis , e. 

'" DESAMAR, «v. a. N'aimer plus, 
celler d'aimer. Lat. morem oblite- 
rare. 


DESAMAR. Siguifie anfli hair, ab- 


DES 
horrer , détefter. Lat. Ab aliquo aba- 
Palas 


enari. 

DESAMADO, DA, f. p. du ver- 
be Defamar dans fes acceptions. Qui 
n'eft plus aimé, qui eft hai. Lat. Odio 
babitus, a, um. 

* DESAMARRAR , «v.a. T. de 
Marine. Démarrer, leverlesaneres , 
ou détacher les amarres pour partir. 
Lat. E funibus , vel rudentibus folvere. 

DESAMARRADO , DA, f. f. du 
verbe Defamarrar. Démarré , ée. Lat. 
E funibus , vel rudentibus folutus, aum. 

* DESAMISTARSE, v. r. Renon- 
cer réciproquement à l'amitié qu'on 
avoit l'un pour l'autre, fe brouiller, 
ne fe voir plus , ceffer de s'aimer. Lat. 
Amicitiam folvere. 

* DESAMISTADO , DA, f. f. 
du v. Defamiflarfé. Rompu , ue, en 
parlant de l'amitié. Lat. Amicitia 
Jolutus. 

* DESAMOLDAR , o. a. Faire 
perdreà une chofe la forme qu'elle 
avoit prife dans le monle. Lat. De- 
forinare. 

DESAMOLDAR , aufiguré, Déran- 
ger, défigurer , altérer la propor- 
tion & la fymétrie d'une chofe. Lat. 
Deturpare. 

DESAMOLDADO, DA, f.P. du 
v. Defamoldar. Défiguré, ée, qui a 
perdu fa forme. Lat. Deformatus, a,um. 

* DESAMOR, /. m. RefroidiíTe- 
ment, méfintelligence, haine, ini- 
mitié. Lat. Abalienatio , onis. 

DESAMORADAMENTE , adv. 
Sans amour ni affection , aigrement , 
d'une maniére dure. Lat. Acerbè. Dur?. 

DESAMORADO, DA, adj. m. ES 
f. Dur, dédaigneux, eufe, fans amour. 
Lat. Durus. Ingratus , a , um. 

* Refr. A la bembra defamoráda , à 
la adelfa la fepa el agua. Ce Proverbe 
eft une efpéce d'imprécation contre 
les perfonnes d'un caraétère dur , mé- 
chant & intraitable. 

* DESAMOROSO, SA, adj. m. 
€9 f. Qui a peu d'amour, qui n’eft 
pas fort fenlible à cette paffion. Lat. 
Amore parum affectus. 

* DESAMORRAR, o. a. Engager 
quelqu'un à lever la téte & à répon- 
dre aux queftions qu'on lui fait, Lat. 
Excitare. 

* DESAMOTINARSE, v. r. Se 
féparer des mutins & des féditieux 
avec lefquels on étoit en liaifon , 
rentrer dans l'obéiffance qu'on doit à 
fon prince. Lat. Sedari. Placari. 

DESAMOTINADO, DA, p. p. du 
v. Defamotinarfe. Qui eft rentré dans 
fon devoir en abandonnant le parti des 
mutins & des féditicux. Lat. A /edi- 
tionc amotus , a. um. 

DESAMPARADOR, frs. Qui aban- 
donne, qui délaiffc. L. De/ertor, oris. 

* DESAMPARAMIENTO, /. m. 
Le méme que Dejamparo. Le premier 
eft peu ulité. 


^ 
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DESAMPARAR, «. a. Abandon- 
ner, delaifler quelqu'un, lui refufer 
les fecours dont il a befoin. Lat. De- 


ferere. 


Defamparar à alguno. Abandonner 
quelqu'un. 
Defamparo à Juan. ll abandonna 
ean. 
No me defampare sfled. Ne m'aban- 
donnez pas. 
No le defamparare à ufted. Je ne vous 
abandonnerai pas. 
DESAMPARAR. Quitter, abandon- 
ner un lieu, s'abfenter. Lat. Dere- 
ere. 
efamparar la apelacion. Se délifter 
de fon appel. Lat. 4b appellatione de- 


e. 
Defamparar fus bienes. Vaire ceflion 
de fes biens à fes créanciers, pour n’en 
être point inquiété. Lat. Bomis cedere. 
DESAMPARADO, pA, f. f. du 
verbe De/amparar dans fes acceptions. 
Abandonné, ée. Lat. Derelicfus, a, um. 
* Refr. Mancebo me fui , y enveje- 
ci, mas nunca juflo defamparado wi. Ce 
Proverbe fignifie que la Providence 
n'abandonne jamais les gens de bien. 
DESAMPARO , /. m. Abandon, 
délaiffement. Lat. Defertio. Derelic- 
tio , onis. 
* DESANCORAR, v. a. Défancrer, 
démarrer, leverl'ancre. Lat. Levure 
errum 


ff d 
DESANDAR, o. a. Rebrouffer che- 


min, lorIqu'on s'eft égaré, & qu'on 
a pris une route pour l'autre. Lat. 
Retrocedere. 

Defandar lo andado. Refaire un ou- 


vrage. 

DESANDADO $ DA 9 P- P. du vet- 
be Defandar. Le chemin qu'on a re- 
brouflé. Lat. Pia repetita. 

DESANDRAJADO, DA, adj. m. 
€S f. Couvert, te de haillons, dé- 
guenillé, ée. Lat. Pannofus, a , st. 

* DESANIDAR , v. n. Dénicher, 
abandonner fon nid, fe dit des oifeaux. 
Lat. Vido avolare. 

DESANIDAR , au figuré, & pris 
comme actif, débufquer quelqu'un de 
fon pofte. Lat. Loco pellere. 

DESANIMAR, v. a. Oter Pame , 
fufpendre les fon&ions vitales. Ce 
mot cft peu ufité dans ce fens. Lat. 
Exanimare, 

DESANIMAR. Décourager, intimi- 
der, abbattre le courage, confterner, 
effrayer , glacer d'effroi. Lat. Arias 
infringere. 

DESANIMARSE , ©. r. Perdre cou- 
rage , fe décourager. 

Me defarimo. Je pers courage. 

No fe defaniie ufted. Ne vous dé- 
couragez pas. 

DESANIMADO, DA, f. f. duv. 
Defanimar dans fes acceptions. Décou- 
ragé, ée. Lat. Exanimatus, a, um. 

* DESANTANARSE, v. r. Terme 
burlefque & hazardé. &'óter des e 

nées 
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nées en les cachant, ou en les diffi- 
mulant, fe donner pour plus jeune 
‘on ne Veft. Lat. Annos fibi demere. 
DESANUDAR , v.. a. Dénouër, 
défaire un nœud. Lat. Exodare. | 
DESANUDAR , au figuré, Expli- 
quer, expofer , déveloper, éclair- 
cir , interpréter , déméler, rendre 
clair, intelligible , lever les difficul- 
tés. Lat. Enodure. Explicure. 
DESANUDADO, DA, f. p. du v. 
Defanudar dans fes acceptions. Dé- 
noüé, ée. Lat. Enodatus. Solutus. 
* DESAPACIBILIDAD , f. f. Ru- 
deffe d'humeur & de caractére, qui 
fe manifefte dans les actions & dans 
les paroles. Lat. A/peritas, atis. 
DESAPACIBLE , adj. des deux 
genres. Défagréable, déplaifant, te, 
chagrinant , te , qui eft fans agrément, 
de mauvais goût. Lat. A/per. Durus. 
Infuavis. 

'* DESAPACIBLEMENTE , adv. 
Défagréablement , d'une maniére dé- 
goutante , durement , aigrément. Lat. 
Acerbè. Afperè. Durà. 

DESAPAREAR, v. a. Defappareil- 
ler ou déparier ce qui étoit égal & 
uni , défaffembler, découpler, dé- 
joindre. Lat. Disjungere. Segregare. 


Separare. 

DESAPAREADO, DA, f. f. du v. 
Defaparear dans fes acceptions. Def- 
appareillé , ée. Lat. Disjunélus, a, um. 

* DESAPARECER, «e. a. Faire 
difparoitre , cacher , ôter quelque 
chofe de devant les yeux , emporter , 
fouftraire. Lat. Ab oculis fubmovere. 

DESAPARECER , à DESAPARE- 
CERSE, v. s. Difparoitre tout d'un 
coup, fe cacher, s'échaper, s'éva- 
nouir, pafler vite. Lat. Subito abire, 
evane/cere. 

DESAPARECIDO, DA, f. f. du v. 
De/aparecer. Difparu, ue. Lat. Re- 
peni) abreptus , a, um. 

* DESAPARECIMIENTO, /. s. 
Difparition , l'a&ion de difparoitre 
tout d'un coup, de fe fouftraire 
promptement. Lat. Repentina ab ocu- 
lis fubmotio , onis. 

DESAPAREJAR , v. a. Débáter 
les bêtes de fomme , leur ôter le bát, 
ou la torche, ou autres attirails. Lat. 
Clitellis aut flvagulis levare. 

DESAPAREJADO, DA, p.p. du v. 
Defaparejar. Débaté , ée. Lat. Cli- 
tellis levatus , a , um. 

* DESAPARROCHIARSE, v. s. 
Changer de paroifle. Lat. Parochium 
mutare. . 

+ DESAPARROCHIARSE, au figu- 
ré, quitter un marchand pour un 
autre. Lat. Ajfuetum mmercatorem di- 
mittere. | 

DESAPARROCHIADO, DA, p. f. 
du verbe Deüparróchier dans fes ac- 
ceptions. Qui a changé de paroiffe 
Ou de marchand. 


* DESAPARTAR , v.a. Le même 


DES 
que Zpartar. Le premier eft un mot 
barbare qu n'eft ufité que parmi les 


gens de la lie du peuple. 

DESAPASSIONADAMENTE,adv. 
Sans paffion , ingénument, à cœur 
ouvert, fans déguifement. Lat. Ja- 
genud. Sine fuco. 

DESAPASSIONAR , v. a. Oter, 
éteindre, deraciner une paffion. Lat. 
Nimium affectum. alicujus fcdare. 

DESAPASSIONADO , DA, f. f. 
du verbe Defapafionar. Qui n'a plus 
de pafhon. Lat. Afeétione ninia L- 
b 


er. 

* DESAPEGAR , v.a. Le méme 
que De/pegar. 

* DESAPEGARSE, v. r. Se dé- 
tacher de fes parens, de fes amis, 
de fa patrie, d'une trop grande ami- 
tié. Lat. Ab amicorum , vel parentum 
amore abflrabi. 

* DESAPEGADO, DAy f.p. Le 
méme que De/pegado. 

* DESAPEGO, /. m. Réfroidifle- 
ment, digoút, détachemont de tou- 
tes les chofes temporelles. L. -4ba- 
lienatio , onis. 

DEsAPEGO. Se prend aufli pour 
défintéreffement , intégrité , droiture, 
probité. Lat. Integritus, atis. 

DESAPERCEBIDAMENTE, ado. 
Au dépourvú, à l'improvifte , fans 

Sad poa , avec négligence, fans 
oin. Lat. Improwidé. Imparate. 

DESAPERCEBIDO, DA, adj. t. 
€? f. Dépourvu , ue, qui n'eft point 
pret, préparé ni difpofé, ée. Lat. 
Improvidus. Dnparatus , a, um. 

* DESAPERCEBIMIENTO, /. s. 
Difette, défaut du néceflaire. Lat. 
Apparatus defectus, ús. 

* DESAPESTAR, ©. a. Guérir 
quelqu'un de la pefte, purifier les 
endroits où elle a régné. Lat. Pefle 
liberare. 

DESAPESTADO, DA, P: p. du v. 
Defapeflar. Guéri, ie, purifié, ée de 
la pefte. Lat. Pefle liberatus , purga- 
tus, a, un, 

DESAPIADADAMENTE , adv. 
Cruellement , inhumainement, fans 

itié , avec rigueur. impitoyablement: 
at. Dnpié. Inbusane. 

DESAPIADADO, DA, adj. Cruel, 
le, inhumain , ne, fans pitié. Lat. 
Inbumanus, a, um. 

* DESAPIOLAR , v. a. Terme de 
vénerie. Dénoüer les lacets auxquels 
le gibier s'eft pris, lever les lacets, 
les piéges. Lat. Compedibus , vincu- 
lis folvere. 

DESAPIOLADO, DA, f. f. du ver- 
be Defapiolar. Dégagé, ée des lacets. 
Lat. Compedibus folutus , a , um. 

* DESAPRLICACION, JS. f. Inap- 
plication , négligence. Lat. Znertia , e. 

DESAPLICADO, DA, adj. in. ES f. 
Inappliqué, ée, négligent, te, pa- 
relleux , eufe. Lat. Zners, Jgnavus , 


a, uf. 
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. DESAPODERADAMENTE , advo. 
Impétueufement , fans frein, fans bor- 
ne. Lat. Zmpetuosè. Ineluctabiliter. 

* DESAPODERAMIENTO, fm. 
Témérité , audace cffrence, impétuo- 
fité , violence, emportement. Lat. 71 


petus , ds. 

DESAPODERAR, v. a. Dépoffc. 
der, dépouiller quelqu'un de ce qu'il 
avoit. Lat. Aliquem à po[fefftone de- 
pellere. 

DESAPODERAR. T. de pratique. 
Révoquer un pouvoir donné. L. Revo- 
care facultatem. 

DESAPODERADO , DA, f. f. du 
verbe vir oy did dans fes accep- 
tions. Dépotfedé , ée , dépouillé, ée. 
Lat. 4 poffeffone dejectus. 

DESAPODEBADO. Signifie auffi fu- 
rieux , effréné, dérégle. Lat. Efre- 
nis , €. | 

DESAPODERADO. Indomptable , à 
quoi rien ne peut réfifter. Lat. Zneluc- 
tabilis. 

* DESAPOLILLAR, «v. a. Oter 
les teignes d'un habit en l'expofant à 
l'air pour les faire mourir. L. Z7meas 
vento excutere. Ce verbe eft peu ufi- 
té dans ce fens, mais on l'employe 
fouvent au figuré, & l'on dit, Def 
apolillarfe, ou ir à defapolillarfe, Sor- 
tir par un gros vent , aller au grand 
air , au grand froid. Lat. Auras, frigus 
captare. 

DESAPOLILLADO, DA, f. f. 
du verbe De/apolillar. Dont on a 
chaffé les teignes. Lat. Tineis libera- 


tus , a, um. 

* DESAPOSENTAR, v. a. Chaf- 
fer quelqu'un de l'appartement qu'il 
occupoit, le déloger. Lat. Hofpitio 
ejicere. 

DESAPOSENTAR. Par analogie, 
chailer , éloigner de foi quelque pen- 
fée, défir, ou autre chole. Lat. Ex- 
pellere , ejicere. 

DESAPOSENTADO, pa, f. p. du 
verbe  Defapofentar dans les accep- 
tions. Délogé , ée , chaflé, ée d'un 
appartement. L. Hofpitio ejecfus,a,um, 

* DESAPOSSESSIONAR , u. a. 
Dépofféder , ôter la poffeífion de quel- 
que chofe à quelqu'un. Lat. Pofefione 
dejicere. 

DESAPOSSESSIONADO, DA , 
p. p. du verbe Déjapoefronar. Dépof- 
fedé, ée. Lat. Pojejione expuljus , 


a, um. | 

* DESAPOSTURA, /: f. Laideur, 
difformité, défaut de proportion, mau- 
vaife pofture. Lat. Jnelegantia , defor- 
mitas, atis. 

* DESAPOYAR , vu, a. Ruiner , 
détruire , renverfer le foutien , le 
fondement d'une chofe. Lat. Fulcimen- 
tum vel adsniniculum tollere: 

DESAPOYADO, pa , p. p. du 
verbe Defupoyar. La chofe dont on a 
ôté l'appui , le foutien, le fonde- 


- ment. L. Fulcimento deturbatus, a, um. 


* DESA- 
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* DESAPRECIAR, v. a. Dépri- 
Ter, méfeftimer, ravaler le prix, la 
valeur d'une chofe. Lat. Vibsli facere, 


perdere. 

DESAPRECIADO, DA, f. f. du 
verbe Defapreciar. Déprifé , ée. Lat. 
INibili faclus, a, um. 

DESAPRENDER, ©. a. T. peu 
ufité. Défaprendre, oublier ce qu'on 
avoit appris. Lat. Oblivioni tradere. 

DESAPRENDIDO , DA, p. p. du 
verbe Defaprender. Defappris , ife. L. 
Oblitus , a, um. 


* DESAPRENSAR , v. a. Oter| b 


lapprét, le luftre à une toile, à 
une étoffe &c. Lat. Preffuram deflrin- 
gere. | 

DESAPRENSAR. Au figuré, Sortir, 
fe dégager , fe dépétrer, fe retirer 
d'un mauvais pas, d'une mauvaife 
affaire. Lat. Expedirefe. * 

DESAPRENSADO , pA, f. p. du 
verbe Dejaprenfar dans fes accep- 
tions. Terni, ie, dégagé, 
Lat. Prefurá relaxatus. Expeditus , 


g , um. 
* DESAPRETAR, v. a. Defferrer, 

relâcher, élargir ce qui étoit ferré. 

Lat. Laxare. 

DESAPRETAR. Au figuré. Tirer 
ria d'embarras, le mettre à l'ai- 

e. Lat. Aliquem expedire. 

DESAPRETADO , pA, f. p. du 
verbe Defapretar dans fes acceptions. 
Defferré , ée, tiré, de d'embarras. 
Lat. Laxatus. Expeditus , a, um. 

* DESAPRISIONAR , v. a. Def- 
emprifonner , tirer quelqu'un de pri- 
fon, lui óter fes chaines. Lat. E car- 
cere eripere. 

DESAPRISIONARSE , Au figu- 
fé, fe tirer d'embarras. Lat. Expe- 
dire fe. 

- DESAPRISIONADO , DA, f. f. 
du verbe Defaprifonar dans fes accep- 
tions. Défemprifonné, ée. Lat. Vin- 
eulis , carcere folutus , a, um, 

* DESAPROBACION , /. f. Im- 
probation , a&ion d'improuver. Lat. 
Improbatio , onis. 

DESAPROBAR , «. a. Défaprou- 
ver, blámer, trouvet mauvais. Lat. 
Improbare. 

DESAPROBADO, pa, f. f. du 
verbe Defaprobar. Défaprouvé , ée. 
"Lat. Improbatus , a, um. 

* DESAPROPRIAMIENTO, /. m. 
Défappropriation , a&ion par laquelle 
on renonce à la proprieté d'une cho- 
Le , & on l'abandonne. Lat. Cefro. 

DESAPROPRIARSE , v. r. Se dé- 
pouiller d'une chofe, en tranfporter 
à une autre la poffeffion. Lat. Cedere. 
Abalienare. 

DESAPROPRIADO , DA, f. p. du 
verbe Lefapropriarfe, Defaproprié, ée. 
Lat. Abalsenatus. 

DESAPROPRIO ,/. ». Aliénation, 
ceffion ou tranfport de poffeffion. L. 
Cefio. Abalienatio , onis. 


ée. | igna 
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DESAPROVECHADAMENTE , 


adv. Inutilement , fans profit, infruc- 
tueufement. Lat. /nutiliter. 

* DESAPROVECHAMIENTO, /. 
m. Défaut de progrés dans le bien. 
Lat. Profeétús incuria, e. 

* DESAPROVECHAR , v. a. Mef- 
ufer d'une chofe, en faire un mau- 
vais emploi. Lat. Perdere. Rerum com- 
modis abuti. AN 

DESAPROVECHAR , Signifie auf, 
ne faire aucun progrés dans le bien, 
reculer au lieu d'avancer. Lat. 4 


ono deficere. 
DESAPROVECHADO , pa, f. p. 
du verbe Defaprovechar dans fes ac- 
ceptions. Perdu, ue, prodigué , ée. 
Lat. Deperditus , a , um. 
- DESAPROVECHADO. Signifie auffi 
vain, inutile, qui n'apporte aucun 
profit. Lat. Znutilis, vanus, a, um. 
DESAPROVECHADO. Se dit auffi 

de celui qui n'eft bon à rien. Lat.Zners, 


Ut. 
* DESAPUESTO, TA, adj. T.anc. 
Laid , de , mal-fait, te, quia mauvaife 
grace. Lat. Deformis , €. 

* DESAPUNTALAR, v. a. Oter 
les étaies, les étangons qui foute- 
noient un édifice. Lat. Pulcimentis 
nudare. 

DESAPUNTALADO, pA, f. f. 
La chofe dont on a óté les étaies. Lat. 
A fulcris femotus , a, um. 

DESAPUNTAR, ©. a. Découdre 
ce qui étoit coufu , ou bâti. Lat. Uni- 
ta diffuere. 

DESAPUNTAR. Signifie auffi dé- 
marquer, rayer les points qu'on avoit 
marqués pour caufe d'abfence aux of- 
fices. Lat. Nota? delere. 

DESAPUNTAR. Perdre le point 
de mire, manquer fon coup, en par- 
lant d'arme à feu; il fignifie auffi 


défarmer, débander une arme. Lat. | fe/t 


erare. 

DESAPUNTADO, DA, f. p. du 
verbe Defapuntar dans fes acceptions. 
Démarqué, ée , découfu, ue. Lat. 
Punéto diffutus , a , um. 

* DESARBOLAR , v. a. Démáter 
un vaiffeau , en abbatre les máts, ce 
qui arrive ordinairenient dans les com- 
bats de mer. Lat. alis nudare. 

DESARBOLADO, DA, p. f. du 
verbe Defarbolar. Démâté, ée. Lat. 
Malis nudatus , a, um. 

* DESARENAR,, v. a. Oter le fa- 
ble d'un endroit oà il y en avoit. Lat. 
drenis purgare. 

+ DESARENO ,/. m. L'a&tion d'ó- 
ter le fable d'un endroit. Lat. Arenarim 
purgatio , onis. 

DESARMAR , v. a. Défarmer quel- 
qu'un, lui ôter lesarmes. Lat. Exar- 
mare. 

DESARMAR. Signifie auffi. défen- 
dre le port des armes ou ôter celles 
qui font prohibées à ceux qui en por- 
tent. Lat. Arimis privare. 
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DESARMAR. Défarmer une ville ou 
une province. 

DESARMAR. Défarmer, fe prend 
aufli pour débander un fufil, une 
horloge &c. 

DRSARMAR. Signifie auffi congé- 
dier une partie des troupes. 

DESARMAR. Figurément, défar. 
mer , appaifer, calmer , tranquillifer. 
Lat. Sedare. Placare. 

DESARMAR. Se rompre, en par- 
lant du coup qu'un animal porte. 

DESARMAR. Débander une ar- 
baléte. 

DESARMAR. Détendre un appar- 
tement, démonter un lit, une armoi- 
re, ou telle chofe que ce foit qui fe 
monte & démonte , dégarnir, défai- 
re. Lat. Ornatu , inflructu fpoliare. 

DESARMADO , DA, f.p. du ver- 
be Defarmar dans fes acceptions. Deí- 
armé, ée. Lat. Exarmatus , a, sm. 

DESARRAIGAR , v. e. Déraci- 
ner un arbre, une plante &c. Lat. 
Eradicare. 

DESARRAIGAR. Déraciner, óter 
entiérement , -extirper. Lat. Delere. 
Obliterare. . 

DESARRAIGAR , au figuré, Ban- 
nir , exiler, chafler quelqu'un du pays 
ou de la ville où il fait fon féjour. Lat. 
Pellere. Expellere. 

DESARRAIGADO, DA, f. f. du 
verbe De/arraigar dans fes acceptions. 


‘Déraciné, ée, extirpé, ée, banni, 


ie, exilé, ée. Lat. Eradicatus, a, um. 

* DESARREBOZAR , v. a. Dé- 
couvrir, dévoiler, lever le voile, 
fe découvrir le vifage, s'óter le man- 
teau de deffus le nez. Lat. Faciem de- 
tegere. 

DESARREBOZAR , au figuré , Di- 
vulguer , publier une chofe, la ren- 
dre publique. Lat. Patefacere. Mani- 
are. 

DESARREBOZADO , pA, p. f. 
du v. Defarrebozar dans fes acceptions. 
Découvert, te. Lat. Detecfus, a, tow. 

* DESARREBUJAR, v. a. Dé- 
plier, déployer , étendre, dérouler, 
déveloper , déméler , détortiller. Lat. 
Evolvere. Explicare. 

DESARREBUJAR, aufiguré, Dé- 
veloper , débrouiller, expliquer, in- 
terpréter, rendre intelligible. Lat. 
Explicare. Explanare. ; 

DESARREBUJADO , DA , p. p. du 
v. Defarrejebujar dans fes acceptions. 
Déplié , ée , débrouillé, ée, expli- 
qué, ée. Lat. ÆEvolutus. Explicatas , 


a, Wm. 

* DESARRIMAR , c. a. Eloignet, 
féparer , écarter, déplacer, remuer , 
déranger, ôter une chofe d'un lieu 
pour la mettre dans un autre, la chan- 
zer de place. Lat. Zmovere. Reme- 
vere, 

DESARRIMAR , au figuré, Diffua- 
Jer quelqu'un d'un fentiment, d'une 
opinion , le détourner d'une poe , 

une 
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d'une inclination. Lat. A/ententid di- 


movere. 

DESARRIMADO, DA, f. f. du 
verbeDe/arrimar dans fes acceptions, 
Ecarté , ée, éloigné , ée , détourné, 
ée diffuadé ée. Lat. dosotiá. Remo- 
tus, a, um. 

* DESARRIMO, /. m. Manque 
d' appui , de foutien. Lat. Fulcimenti 
vel fulcri inopia, e. 

* DESARROLLAR , 0.a. Dérouler, 
étendre une chofe qui eftroulée, Lat. 
Evolvere. Explicare. 

DESARROLLADO, DA, f. f. du 
v. Defarrollar dans fes acceptions. Dé- 
roulé, ée. Lat. Explicatus, a, um. 

* DESARROPAR, v. a. Découvrir, 
óter une couverture du lit, dégarnir 
d'habits , Ôter fes habits, dépouiller. 
Lat. Stragula fubmovere. Veflibus ali- 
quem detegere. 

DESARROPADO, DA , f. f. du v. 
Defarropar. Dépouillé , ée, de fes har- 
des, de fes hene Lat, Stragulis de- 
élus, a, 

M DESARRUGADURA , f. f. L'ac- 
tion de dépliffer ou de défaire les plis 
d'une chofe. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Rugarum expliqatio , onis. 

DESARRUGAR, v. a. Dépli(fer , 
óter les Bu. " ys fanx plis de quel- 

que chofe ugare. 

DESARRUGADO, DA , f. p. du y. 
Defarrugar. DUI ée, déridé, ée. 
Lat. Eruyatus, a, 

DESARRUMAR , « v. a. Décharger, 
délefter un vaiffeau pour en reconnoi- 
tre le fond. Lat. Exonerare. 

* DESASADO, DA, adj. m. ES f. 
Dont on a óté ou rompu les anfes. Lat. 
Anfis carens , mutilus , a, um. 

* DESASADO , en jargon, à qui l'on 
a coupé les oreilles. Lat. Auriculis 


snutilatus. 

* DESASEADAMENTE, adverb. 
Mal proprement, fans ornement, fans 
arrangement. Lat. Znconcinnt.Inornatà. 

DESASEAR , vu. a. Déforner , ôter 
Fornement , l'agrément d'une chofe. 
Lat. Dedecorare. 


DESASEADO par PP du v. 
De/fafear. Déforné , é . Dedeco- 


ratus, G4 Hum. 

DESASEO, /. m. Mal - - propreté " 
dérangement. Lat. roses, atis. 
Dedecor , oris. 

* DESASSENTARSE, v. r. Ter. 
peu ufité. Se lever de fon liége. Lat. 
Alfurgere. 

+ DESASIDISSIMO , MA, dij im 
Eg f. Juperi. de Deja ido. Trés dieta: 
ché, ée, très dégagé, ée. Lat. Alie- 
nijfnus, a, um. 

* DESASIMIENTO, Ff. m. Def. 
faififfement, action par laquelle on fe 
deffaifit. Lat. Demifho, onis. 

* DESASIMIENTO , au figuré, Def- 
intéreffement, mepris des biens hu- 
mains. Lat. Rerum bumanarum de- 
Jptéfus , ^ 


9m. 
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* -DESASIR, uv. a. Détacher, 14- 
cher, déprendre. L. Solvere. Dimittere. 

* DESASIRSE , au figuré, Se dé- 
partir, fe dellaifir de quelque chofe. 
Lat. Abalienars. 

DESASIDO , DA, f.p. du verbe 
Dejafr dans fes acceptions. Détaché, 
ée, deffaifi, ie. Lat. Dimifus. Aba- 
lirnatus ; a, wn. 

* DESASNAR , v.a. T. burlefque. 
Enlever à quelqu'un fon à âne. Lat. 4f- 
num amovere. 

* DESASNAR , au Etre. Déniai- 
fer , dépouiller quelqu' un de fa grof- 
fiéreté & de fa rudeíTe, l'inftruire. 
Lat. Alicujus focordiam excutere. 

DESASNADO, DA, f.p. du v. 
Defufnar dans fes "acceptions. Déniai- 
fé, ée. Lat. 4 focordià excujJus , a, um. 

* DESASOCIABLE, adj. d'une term. 
Infociable , intraitable : farouche. L. 
Infociabilis, e. 

DESASOSEGADAMENTE , adv. 
Turbulemment , d'une maniere turbu- 
lente , avec trouble, agitation , fans 
repos. Lat. Znquietè. Turbulenter. 

DESASOSEGAR, «e. a. Troubler 
le repos de quelqu'un , l'inquiéter. 
Lat. Turbare. 

DESASOSEGADO, DA, f. p. du v. 
Defafofegar. Troublé, ée, inquiété, 
ée. Lat. Turbatus. Inquittus , 4, Um. 

DESASOSIEGO , J. m. Inquiétu- 
de, trouble, manque de repos. Lat. 
T'urbatio , onis. 

DESASTRADAMENTE, «dv. Mal- 
heureufement, miférablement. Lat. 
AMiferà. Infaujii. 

DESASTRADO, Da, adj. m. ES A. 
Malheureux , eufe, infortuné, ée. 
Lat. Mifer. Infauftus, a, um. 

DESASTRE, /. m. Defaftre, mal- 
heur, accident funefte. Lat. Calwni- 
tas, itis. 

DESATACAR, v. a. Détacher, dé- 
lier, dénouer les cordons qui fermoient 
une chofe. Lat. Soluere, 

Defatacar la efcopeta. Décharger un 
fufil. Lat. Sclopetum exonerare. 

DESATACADO, pA, p. p. du v. 
Defatacar dans fes acceptions. Déta- 
ché, ée, délié, dénoué, ée. Lat. 
Sdutus , a, um. 

» DESATADAMENTE, adv. Sans 
ordre, fans union, niliaifon , libre- 
ment. Lat. Solute. 

* DESATADOR , fm. Celui qui 
détache, qui délie. Ce mot eft peu 
ufité. Lat. Solutor, oris. 

DESATADURA , /. f. T. peu ufité. 
L'action de détacher , de délier. Lat. 
Solutio , onis. ) 

DESATAMIENTO , f. m. L'a&ion 
de détacher, diflolution , féparation , 
divifion. Lat. Solutio, onis. 

* DESATANCAR , «€. a. Netto- 
yet, déboucher, décombrer, dégor- 
ger un conduit d eau, des tuyaux de 
plomb, en óter le fable, les ordures. 


1 Lat. Sordibus purgare. 


1 
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* DESATANCADO, pa , f. f. 
du verbe Defatancar. Nettoyé, de: dé- 
bouché , ée, en parlant d'un canal, 
d'un conduit &c. Lat. Sordibus puro 
gatus, a, 

* DESATAPADURA, Ff. f. T.peu 
ufité. L'a&ion de découvrir une chofe, 
d'en óterle couvercle. Lat. Deopercu- 
latio, onis. 

* DESATAPAR. Voyez Deftapar. 

DESATAR, v. a. Détacher, dé. 
lier, dénouer , défaire. Lat. Solvere. 

* DESATAR. Signifie auffi diffou- 
dre, délayer une matiére dan$ quel- 
que liqueur. Lat. Diffolvere. Liquare. 

DESATAR. Dégager, féparer , del 
unir. Lat. Solverc. 

* DESATARSE , v. r. Se délier, 
fe dénouer , fe détacher. Lat. Suivi, 
Diffolvi. 

DESATARSE, au figuré, Signifie 
auff, s'enhardir, reprendre coura- 
ge, parler librement, diffolument , 
àtort, àtravers, fans faire attention 
à ce qu'on dit. Lat. Animum folvere. 
Diffoluté loqui. 


Defatar la duda 0 el argumento. Re- 


foudre une difficulté, un argument, 
un doute. Lat. Solvere difficultatem. 
Defatar un animal. Délier un ani- 
mal. 
Defatar un perro. 


chien 

DESATADO, DA, f. f. du verbe 
Dejatar dans fes acceptions. Détaché, 
ée. Lat. Solutus. Dijfolutus. 

DESATASCAR, v. a. Défembour- 
ber, tirer hors de la bourbe. Lat. E iu- 
tulentis locis expedire. 

DESATASCAR, au figuré, tirer 
quelqu'un d'embarras, ou d'un pas 
difficile où il fe trouve. Lat. Expedire. 

DESATASCADO,, pA, ?. p. du v. 
Defatafcar dans fes acceptions. Défem- 


.Détacher un 


bourbé, ée, dégagé, ée. Lat. Ex. . 


peditus, a , um. 

DESATAVIAR, «v. a. Déparer , 
défagencer , defajufter , déranger, gá- 
ter l'ordre, la difpofition d'une chofe. 
Lat. Dedecorare. Turbare. 

DESATAVIADO, DA, f. p. du v. 
Defataviar. Déparé, e 5 delagences 

ée. Lat. Dedecoratss , 

* DESATAVIO d m. "Défaut de 
arure , d'ajuftement , dérangement , 
aleté , malpropreté fur foi. Lat. 
Inconcinnitas , atis. 

* DESATENCION ; SF. Inatten- 
tion, inapplication. Lat. Incenfdera- 
tio , onis. 

* DESATENCION , fignifie auff 
impoliteffe , manque d'égards & de 
refpe& , groffiéreté, ruftigitó. Lat. 
Inurbanitas , atis. 

* DESATENDER , v.a. Etre dil- 
trait , ne point faire attention à te 
qu'on fait, ou à ce qu'on dit. Lat. 
Non attendere. 

DESATENDER , fignifie auffi, mé- 


prifer , Re À feguder avec mé- . 


pris, 


e 
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Pris, faire peu de cas. Lat. De/picere. 
ANegligere. 

DESATENDIDO, pA , p.f. du 
verbe Defatender dans fes acceptions. 
Diftrait, te, méptifé, ée. Lat. Def- 
peélus, a, um. x 

DESATENTADAMENTE, adv. 
Inconfidérément , indifcrétement. L. 
Inconfiderate. Iinprudenter. 

DESATENTAMENTE, ado. In- 
civilement, d'une ’ maniére incivi- 
le, & mal-honnéte, ruftiquement, 
.  grofliérement. Lat. Inurbané. Ruftice. 

* DESATENTAMIENTO, /. ww. 
Le méme que Drfatiento. Ce mot eft 
inufité. | 

DESATENTAR, ©. a. Troubler 
l'efprit, faire perdre le jugement. L. 
Turbare. ; 

DESATENTADO, DA, f. f. du 
verbe Defatentar. Troublé, ée, qui 
a perdü le jugement. Lat. Tsurbatus, 
a, am. 

DESATENTADO, au figuré, E- 
tourdi, qui ne fçait ni où il va, ni 
ce qu'il fait. Lat. Zmprudens. Incon- 
Jfideratus, a, um. 

DESATENTO, TA, adj. m. EJ f. 
Inappliqué , ée , qui n'a point d'atten- 
tion. Lat. Minime attentus. — ^ 

DESATENTO , fignifie auffi ruftre, 
groflier, impoli. Lat. Rufticus. 

* DESATESADO, DA, adj. m.€9 f. 
Languiffant, te, foible, débile , qui 
a perdu fa vigueur, lâche, mou, 
abattu , ue , épuifé , ée. Lat. 
dus. Infrmus, a, um. 


DESATIENTO , fm. Trouble , 


aliénation d'efprit , étourdiflement. 


Lat. Turbatio. Perturbatio , onis. ... 

DESATINADAMENTE , ado. In- 
confidérément , fans jugement , en é- 
tourdi. Lat. Znconfideratè. 

* DESATINADAMENTE , figni- 
fie aufli exceflivement, avec excès, 
d'une maniére outrée , méchamment, 
opiniátrement. Lat. Vebementer. In- 
Jane. Perdite. 

DESATINAR, v.a. Troubler quel- 
qu'on, l'étourdir , Ini faire perdre le 
mt Lat. Turbare. 

ESATINAR, au figuré, Emou- 
voir, alterer, troubler quelqu'un vio- 
lemment , le mettre hors des gonds. 
Lat. Vebementer agitare. — 

DESATINAR , fignifie auff rêver, 
extravaguer, dire des folies & des 
- impertinences. Lat. Zn/anire. 

ESATINAR , fignifie aufli, Va- 
ciller , chanceler. Lat. Titubare. 

DESATINADO, DA, p.p. du v. 
© Defatinar dans fes acceptions. Trou- 
blé, ée ,, agité, 6e. Lat. Turbatus , 
& , um. 

DESATINADO, fignife auf, Ex- 
'Araordinaire , excefif, démefuré. L. 
Jmmanis, e. Infolitus, a, um. - 

DssATINADO. Hifpanifme. Fou , 
infenfe, qui n'a ni fens, ni raifon. 
Lat. Demens. Infanus , a”, sun. 
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DESATINO , f. #. Chancellement. 
Lat. Titubatio., onis. ^ 

DESATINO, Se prend auffi pour 
folie, extravagance, réverie. t. 
Infania, e. Error, oris. 

* DESATOLLAR, «v. a. Défem- 
bourber , tirer d'un bourbier. Lat. Zu- 
£o eruere. 

* DESATOLONDRARSE , ©. r. 
Revenir à foi, fe remettre, repren- 
dre fes efprits & fes fens. Lat. Re- 
dire ad fe. | 

* DESATOLONDRADO, DA, f.p. 
du verbe Defatolondrarfe. Revenu, 
ue à foi, qui a repris fes efprits & 
fes fens. Lat. Stupore liberatus, a, sur. 

* DESATRAHER , e.a. T. peu 

ufité. Ecarter, éloigner , féparer une 
chofe d'une autre , mettre à part. L. 
Segregare. Removere. 
. DESATRAHIDO, DA, f. p. du v. 
Defatraber. Ecarté , ée , éloigné, ée, 
féparé, ée, mis, ife à part. Lat. Se- 
gregatus, a, um. 

* DESATRAHILLAR , o. a. Dé. 
tacher les chiens, leur ôter la lefle, 
les défaccoupler. Lat. Canes e loris fol- 
vere. | 

* DESATRAHILLADO , DA, f. P 
du verbe Defatrabillar. Défaccouple ,, 
ée. Lat. Loris folutus, a, um. 

* DESATRAMPAR , v. a. Net- 
toyer un conduit , un canal, un 
aqueduc, le déboucher, en óter les 
ordures. Lat. Sordibus purgare. 

* DESATRAMPADO , DA, f. p. 
du verbe Defatrampar. Nettoyé , ée, 
débouché, ée. Lat. Sordibus purga- 
ius , a, gm. 

DESATRANCAR, o. a. Débarrer 
une porte , óter la barre qui la fer- 
moit. Lat. Repagulum amovere. 

DESATRANCADO, pa , p. f. du 
verbe Defatrancar. Débarré , ée. Lat. 
Repagulo liber, ra, sem. 

DESATRAVESAR , ©. a. Oter ce 
qui eft mis en travers. Lat. Zras- 
verfa tollere. 

* DESATUFARSE , o. r. Calmer, 
appaifer fa colère. Lat. Zram ponere. 

DESATUFADO, pA , f. p. du v. 
Defatufar. Calmé, ée, appaifé, ée. 
Lat. Sedatus. Placatus, a, um. 

* DESATURDIDOR , f. ». Celui 
qui défétourdit , qui fait revenir quel- 
qu'un de fon étourdiflement. Lat. 
Stuporem pellens. 

DESATURDIR ; ou. a. Défétour- 
dir, faire revenir quelqu'un de fon 
étourdiffement. L. Hebetationem pel- 
lere. . 

DESATURDIDO, DA, p. f. du 
verbe Defaturdir. Revenu, ue de 
fon étourdiffement. Lat. Sixpore ex- 
citatus, a, um. : 

* DESAUTORIDAD , f. m. Dé- 
faut d'eltime , d'autorité, derefpe&t, 
mepris. Lat. Autbovitatis EY æftima- 
tionis defectio, 


* DESAUTORIZAR , v. a. Faire 
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perdre à quelqu'un l'éftime, le ref: 
pet & l'autorité dont il jouiífoit. 
Lat. Erauctorare. 

DESAUTORIZADO , DA, p. f. 
du verbe Defautorizar. Dégradé, ^d 
avili, ie, qni a perdu l'eftime, le 
refpe& & l'autorité dont il jouilloit. 
Lat. Exaucioratus , a, um. 

* DESAVAHAMIENTO , fs. T. 
anc. Divertiflement, récréation , dif- 
fipation , l'action de fe mettre à fon 
alle. Lat. Animi relaxatio, onis. 

* DESAVAHAR , v.a. Dégarnir, 
découvrir une chofe, l'expofer au 
froid, pour qu'elle fe ichiffe, 
Lat. Evaporare. Aéri exponere. 

* DESAVAHARSE , au figuré, 
Se défennuyer, .prendre fes ailes , le 
récréer , fe promener , fe divertir, fe 
débarraffer des affaires, chafler Pen- 
nui, les chagrins. Lat. Zmimum re- 


are. 

DESAVAHADO, DA, f. p. du v. 
Defavabar dans fes acceptions. Dé. 
garni, ie. Lat. Evaporatus. 

* DESAVECINDARSE, v.r. Quit- 
ter , abandonner fa maifon , changer 
de demeure, de quartier. Lat. Sedes 
mutare. ? 

DESAVECINDADO, DA, f. p. du 
verbe Defavecindarfe. Délogé, ée, 
qui a changé de demeure. Lat. Qui 
Jedes mutavit. 

DESAVECINDADO , Se prend auffi 
pour la maifon ou l'endroit qu'on a : 
abandonné. Lat. Domus deferta. . 

* DESAVENENCIA , /. w. Dil- 
corde , diffenfion , divifion , défunion, 
differend , méfintelligence , oppof- 
tion, contrariété , antipathie. Lat. 
Difcordia, e. Dijfenfio , onis. 

DESAVENIR, «.a. Etre en dif- 
corde , en mauvaife intelligence, 
brouillé, mal afforti, être de fenti- 
ment oppofé, ne point s'accorder. L. 
Difcordare. 

* Refr. Dios defavenga à quien nos 
mantenga. Les malheurs d'autrui tour- 
nent fouvent à nótre avantage. 

DESAVENIDO, DA, p.p. du v. 
Defavenir. Difcordant, te, qui ne 
s'accorde point. Lat. Difcors. 

DESAVENIDO. Hifpanifme. Op-: 
pofé , contraire. - 

* DESAVENTAJADAMENTE , 
ado, Defavantageufement, d'une ma- 
niére défavantageufe. L. Detrimentof?. 

DESAVENTAJADO , DA, adj. m. 
ES f. Inférienr, eure, moins ayan- 
tageux , eufe qu'un autre, défavanta- 
geux , eufe. Lat: Zuferior. us y 
6 , 4m. 

* DESAVIAR, ©. a. Egarer quel- 
qu'un, le détourner, l’écarter du che- 
min. Lat. A reclà via deducere. 

* DESAVIAR , fignifie auffi refu- 
fer à quelqu'un les chofes dont il a 
befoin, on l'en priver. Lat. Cowrmo- 
dum nrgare. 


DESAVIADO , DA, f. p. du verbe 





DES 
Defaviar dans fes acceptions. Egaré , 


ée. Lat. Devius, a, um. 

* DESAVIO, /. ». Egarement, 

fonrvoyement. Lat. Error, oris. Aber- 
s OMIS. - 

* DESAVIO. Privation, défaut d'u- 
ne chofe dont on a befoin pour en ob- 
tenir une antre. Lat. Znopia, e. 

DESAVISAR, «v. ». Contremander, 
dépécher, envoyer un avis contraire 
au premier. Lat. Zn comtrarium mo- 


nere. 

DESAVISADO , DA, f. f. du ver- 
be Defavifar. Contremandé , ée. Lat. 
Revocatus , a, um. 

* DESAVISADO.Se prend aufli pour 
imprudent , étourdi, fimple, igno- 
rant. Lat. Zmprudens. atus. 


Nefcius. 

* DESAYUDAR , o. a. Deffervir, 
rendre de mauvais offices, faire du 
tort, nuire, barrer, traverfer quel- 
qu'un dans fes prétentions. Lat. Moce- 
re. In negotiis impedire. 

* DESAYUDARSE, v. r. Se def- 
fervir foi - méme, être négligent, ne 
point faire ce os convient pour nos 
intéréts. Lat. Rem propriam negligerc. 

DESAYUDADO, DA, f. f. du v. 
Deja dans fes acceptions. Bef- 
fervi, ic. Lat. Zw negotsis impeditus , 


€ UI. 

"DESAYUNARSE , v. r. Déjeüner, 
faire un petit repas le matin. Lat. Jen- 
fare 


| * DESAYUNARSE , an figuré, Sca- 
voir, apprendre le premier une chofe 
| ag ignoroit. Lat. Nunc primüm 


cire. 
DESAYUNADO, DA, f. f. du v. 
Defayunar dans les acceptions. Qui a 


déjeüné. , 
DESAYUNO, f. t. Déjeüné , pe- 
tit repas qu'on fait le matin. Lat. Jen- 
taculum , i. * 
Un buen defayuno. Un bon déjeuné. 
+ DEZAZEITADO, DA , adj. m. 
£g f. Qui n'eft pas affez huilé, qui 
manque d'huile. Lat. Requifíto oleo 


carens. 

* DESAZOGAR, ^. a. Oter l'ar- 
gent vif d'une glace. Lat. Zrgentum 
VIVIR abere. 

* DESBABAR, v. 5. Baver , jet- 
ter de la bave comme font les colima- 

ns. Lat. Salivam expuere. 

T DESBABARSE , au figuré , Ai- 
mer quelqu'un pallionnément. Lat. 
Pre nimio afftctu falivare. 

. * DESBABADO, DA, p. p. du v. 
Desbabar dans fes acceptions , Qui a 
jetté la bave. Lat. Vi/cofitate purga- 


£us. . 

DESBALIJAR, v. a. Dévalifer , 
prendre à quelqu'un ce qu'il a dans fa 
valife, le voler, détrouffer les cour- 
riers , leur prendre leurs valifes. Lat. 
Buigam excutere , quidquid in ea eft ar- 
yipere. 

DESBALIJADO, DA, f.f. du v. 


DES 


Desbalijar. Dévalifé, ée, détronfit, 
ée, volé, ée. Lat. Bulga explicatus , 


a Un. 
'"DESBALLESTAR , ©. a. Déban- 
der une arbaléte. Lat. Baliflam vremit- 


bere. 

DESBANCAR , 0.4. Oter les bancs 
dune galére, ou de tel autre en- 
droit où ils fe trouvent placés, pour 
quelque féte. Lat. Sedilibus nudare. 

DESBANCAR. Débanquer, en ter- 
me de jeu, c'eft faire perdre la ban- 
que à celui qui tient le jeu, ou a 
banquier. €tl6i tec couler a fenel. Ji) 

DESBANCADO , DA, p. p. duv. 
Desbanzar dans fes acceptions. Le lieu 
dont on a óté les bancs. 

* DESBANDARSE , c. r. Ter. de 
guerre. Se débander, quitter le gros 
des troupes, s'en féparer. 

DESBANDADO, DA, f. f. du v. 
Deshandarfe. Débandé, ée, qui a quitté 
l'armée. Lat. Si vfertor. 

DESBARATADAMENTE , adc. 
Confufément , en défordre, mal à pro- 
pos, fans raifon. Lat. Preepofler?. 

DESBARATAR, o. a. Détruire, 
rompre, brifer, ruiner une chofe. 
Lat. Evertere. Diflurbare. 

DESBARATAR. Défaire une armée, 
la mettre en déroute. Lat. Hoflem pro- 


are. 

DESBARATAR. Diffiper,prodiguer. 
Lat. Diffparc. 

DESBARATAR. «Se dit aufli des 
chofes qui ne font point matérielles , 
comme Desbaratar la paz, rompre la 
paix : Desbaratar la platica , Interrom- 
pre la converfation &c. Lat. Zurbare, 
Diflurbare. 

* DESBARATARSE, o. r. Se 
troubler, fe confondre , parler on 
agir fans favoir ce qu'on fait, étre 
hors de foi. Lat. T'urbari. 

* Refr. Efto de mi cafamiento es co- 
Ja de cuento : quafto mas fe trata , mas 
Je desbaráta. Ce proverbe fignifie que 
les affaires réufliffent fouvent mieux 
par la patience , que par les moyens 
dont on fe fert. 

DESBARATADO, DA, f. p. du 
verbe Desbaratar dans fes acceptious. 
Détruit, te, mis, ife en déroute, 
défait , te. Lat. Everfus , Profligatus. 

DESBARATADO. On appelle ainfi 
un mauvais garnement , un homme 
fans conduite, un débauché. Lat. Pro- 


cax , cis. 
DESBARATE , f. m. Défaite , 
déroute d'une arméc. Lat. Everfo. 
Profligatio, onis. 
DESBARATE. Se prend auffi pour 
réverie, folie, fottife. Lat. Zn/citia. 
DESBARATO, /. »5. Le méme que 
Desbarate , quoique plus ufité. 
DESBARBAR , v.a. Ebarber, fair 
la barbe. Lat. Barbam radere. 
DESBARBAR. Ebarber, ôter les 
filamens , les poils de quelque chofe, 
par exemple , des racines , du fil qui 


y Pulfus, a, um. 
Ff 


DES ait 


eft fur un fofeau. Lat. Lanuginem vel 
ta abripere. 

DESBARBADO , DA , f. f. du vero 
be  Desbarbar dans fes acceptions. 
Ebarbé, ée. L. Barbá abrafus , a , um. 

DESBARBADO. T. infultant. Hom- 
me fans barbe, jeune homme. Lat. 
Imberbis , e. 

* DESBARRAR, v. #. Glifler , 
tomber, fe laiffer aller, fortir des: 
bornes de la converfation , palfer les 
limites, parlet hors de propos. Lat. 
Labi. Delabi. Long? abefrare. 

* DESBARRETAR , vu. a. Arra- 
cher, óter de force les barres ou bar- 
reaux de bois gui fervent à fermer 
quelque chofe. L. Clatbris nudare. 

DESBARRETADO , DA, f.p. du 
verbe Desbarretar. La chofe dont on a 
óté les petiteg barres qui la fermoient. 
Lat. Clatbris nudatus , a, um. 

DESBARRIGAR , o. a. Eventrer 
ouvrir le ventre pour en tirer les 
boyaux. Lat. Exenterare. 

ESBARRIGADO, pA, f. f. du 
verbe Desbarrigar. Eventré , ée. Lat. 
Exenteratus , a, um. 

* DESBARRO , /. m. Gliffade, chú- 
te. Lat. Lapfus , ús. 

DESBARRO. Se prend au figuré 
pour Difparate. Lat. Zn/ania. 

DESBASTADURA, /. f. L'action 
d'ébaucher, de polir, fourbiflure. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Leviga- 
fio, onis. 

DESBASTAR , v.a. Doler, unir 
avec la doleire. Lat. Dolare. 

DEsBASTARB. Signifie auffi affoi- 
blir , atténuer, diminuer, exténuer , 
dépenfer , amoindrir, étrécir, rétré- 
cir. Lat. Ab/umere. Difffpare. Extenua- 
re. Imminuere. 

DESBASTAR. Se prend au figuré 
our polir ipae Li , lui faire perdre 
es maniéres es & grofliéres. Lat. 

Excofere , expobre. 

DESBASTAR. Préparer, difpofer , 
purger, mettre en état de bien faire, 
dégager, délivrer. Lat. Parare. Pur- 


gare. Liberare. 

DESBASTADO , DA, f. f. du 
verbe Desbaftar dans fes acceptions. 
Uni, ie avec la doloire. Lat. Leviga- 


Hs, 04, 109. 

* DESBAUTIZARSE, ut r. Se 
débâtifer , pour dire s'eftomaquer, fe 
dépiter, fe fâcher , s'impatienter, 
fe mettre en colére. Lat. Stomacbari, 

DESBAUTIZADO, DA, f. f. du 
verbe Desbautizarfe. Irrité , ée, fA- 
ché , ée, courroucé , ée. Lat. Irá in. 

Gus, a, um. 

* DESBEBER , vu. a. Uriner, ren- 
dre ce qu'on a bú. C'eft un terme 
badin de l'invention de Quevedo. 
Lat. Meiere. : 

DESBEBIDO, DA , f. p. du verbe 
Desbeber. Ce qu'on a ainli rendu par 
les urines , uriné, ée. Lat. Uriná ex- 


f 2 + DES- 


4 


i 


e. 
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* DESBLANQUECIDO , DA, adj. 
m. EN f. Le méme que Blanquecido. 

DESBOCAR, «v.a. Ebrécher, égueu- 
ler un pot, ou autre vaiffeau de terre, 
de fayence. Lat. Os, vel collum in- 
Jringere. 

Jarro desbocado. Pot égueulé , dont 
on a café le goulot. | 

DESBOCAR. Se prend aufli pour 
Defembocar. 

DESBOCARSE, v. r. Prendre le 
mord eux dents, en parlant d'un che- 
val. Lat. Frenum mordere. 

DESBOCARSE. S'emporter, entrer 
en fureur, dire à quelqu'un tou- 
tes les injures qui viennent à la 
bouche. Lat. Jra efferri. Convicia evo- 


mere. 

DESBOCADO, DA, p. p. du ver- 
be Desbocar dans fes acceptions. Ebré- 
ché, ée. Lat. Fractus, a, um. 

DEssOCADA. Evafée, fe dit d'u- 
me piéce d'artillerie qui eft plus ou- 
verte à l'embouchure que dans au- 
cun autre endroit de l'ame. Lat. Ore 
apertior. | 

* DESBOMBAR, v. a. Pomper , 
tirer de l'eau avec une pompe. 

* DESBONETARSE, cv. r. Oter 
fon bonnet ou fon chapeau. Lat. Ca- 
put detegere. 

DESBONETADO, DA, f. p. du 
verbe Desbonetarfe. Qui a óté fon 
bonnet ou fon chapeau. Lat. Capite 
nudus, a, um. , 

* DESBORDAR , «v. ». Déborder 
pafler par deffus les bords. 11 fe dit 
des eaux qui fortent de leur lit, qui 


- S'enflent , qui groffiffent trop. Lat. 


Exundare. 

* DESBOZAR , v. a. Manger , 
ronger , détruire les reliefs d'une fta- 
tue ou d'autres ouvrages de fculp- 
ture ou d'Architeéture. Lat. Aflra- 
galos exedere. 

. * DESBOZADO, pa, f. & du 
verbe Desbozar. Rongé, ée par le 
tems. Lat. A/iragalis exefus , a , um. 

* DESBRAGADO, adj. T. inful- 
tant. Qui eft fans brayette, pour dire 
qu'un homme eft d'une pauvre efpéce. 
Lat. Male bracchatus. 

* DESBRAGAUETADO , adj. Qui 
a fa brayette ouverte, qui n'a pas 
achevé ¿le s'habiller. Lat. Braccarum 
antica ens nudatus , mal? adflricfus. 

DESBRAVAR, v. s». Appaifer, cal- 
mer fa fureur , fa colére , la rage, jet- 
ter fon feu. Lat. Sedari. Placari. 

DESBRAVAR. Siguifie aufli tempé- 
rer, affoiblir la force d'une chofe. L. 
Violentiam infringere. 

DESBRAVADO, DA, f. p. du 
verbe Desbravar dans fes acceptions. 
Appaifé, ée, calmé, ée , adouci, ie, 
temperé , ée. Lat. Fractus. Tempera- 
$us. Sedatus , a , um. 

* DESBRAZARSE , u. a. Faire 
quelque effort violent avec les bras , 
ou les allonger au point qu'ils pa- 


DES 


roiffent vouloir fe difloquer. L. Bra- |: 


cbia longè lateque porrigere. 
DESBRAZADO, DA, f. p. du 
verbe Desbrazarfe. Etendu, ue, al- 
longé, ée. Lat. Bracbia longè latéque 
porrigens. ; 
* DESBREVARSE, v. r. S'affoi- 
lir, perdre fa force, s'éventer, en 
parlant du vin. Lat. Effetum fieri. 

DESBREVADO , Da, f. p. du ver- 
Desbrevarfe, Eventé , ée , affoibli, ie. 
Lat. Efetus , a , um. 

* DESBRIZNAR , v. a. Dépecer , 
découper , hacher la viande , la mettre 
en miettes: il fe dit également de 
toute autre chofe. Lat. Fruftatim cæ- 


dere. 


verbe Desbriznar dans fes acceptions. 
Haché, ée, coupé, ée en petits mor- 
ceaux. Lat. Fruftatim cefus , a , um. 

* DESBROZAR , v. a. Décombrer, 
ôter les décombres , les ordures qui 
bouchent quelque canal, ou qui oc- 
cupent quelque terrain. Lat. Kudera 
exportare. 

* DESBROZADO, DA, f. 4 du 
verbe Desbrozar. L'endroit d’où l'on 
a óté les décombres. Lat. Ruderibus ex- 
purgatus. 

* DESBUCHAR, v. a. Dégoifer, 
parler, dire, découvrir, déclarer, 
manifefter, révéler tout ce qu'on fçait, 
vomir tout ce qu'on a fur le cœur, 
ne garder aucun fecret. Lat. Palam 
facere. | 

DESBUCHADO, DA, f. p. du 
verbe Desbucbar. Dégoifé,ée. Lat. /Ma- 
nifeftatus , a , um. 

* DESCABALAR, v. a. Diminuer, 
amoindrir , alterer , affoiblir , rctran- 
cher , rogner , rabattre , déduire , dé- 
falquer. Lat. Auferre. Densere. Dedu- 
cere. Imininuere. 

DESCABALAR. Se dit par analogie 
des chofes qui ne font point fufcep- 
tibles de nombre & dé mefure, & 
auxquelles il manque quelque chofe 
pour les rendre pibus 

DESCABALADO, DA, f. f. du 
verbe Defcabalar dans fes acceptions. 
-Affoibli, ie, diminué , ée. Lat. Zm- 
1inutus. ; 

* DESCABALGAR , v. 1. Defcen- 
dre de cheval , ou de telle autre mon- 
ture. Lat. Defilire. 

DESCABALGAR LA ÁRTILLERIA. 
Démonter l'artillerie. Lat. Tormenta 
bellica de fulcris deponere. 

DESCABALGADO , DA, f. p. du 
verbe Descabalgar dans les acceptions. 
Démonté, ée. L. De fulcris depofitus, 


a, Uum. 
. * DESCABELLADO, DA, adj. m. 


Ey f. Echevelé , 'ée, qui a les che- 
veux épars. Lat. Pa/fís crinibus. 

* DESCABELLADO. Se prend auffi 
pour ce qui eft contraireà l'ordre & à 
la raifon. Lat. Res à veritate aber- 
ran; y fit. 


DES 


* DESCABELLADO. Ontré, vío- 
lent , exceffi£ ; il fe dit ordinairement 
des douleurs que fouffrent les fem. 
mes qui font en travail. Lat. Vebe- 
mentiffimus, a, um. 

DESCABESTRAR, v. a. T. peu 
ufité. Le méme que Defencabefirar. 

DESCABESTRADO, DA, p. f. 
du verbe De/cabefirar. Le même que 
Defencabeflrado. 

DESCABEZAR, v. a. Décoller, 
décapiter , trancher la tête. Lat. Capi- 
te truncare. 

DESCABEZAR. En parlant des cho- 
les inanimées , ététer , ébourgeonner. 
Lat. Capita, gemmas precidere. 

DESCABEZAR. Signifie auffi finir, 
aboutir , fe*joindre. Lat. Definere. 
Finiri. 

DESCABEZAR. Surmonter, vain- 
cre les abftacles qu'on trouve dans les 
chemins. Lat. Superare. 

- DESCABEZAR. Entamer , commen- 
cer une chofe. Lat. Delibaxe. : 

Ex. Los indevotos dexan defcabezar 
la 7Miffa para oirla. Les indévots at- 
tendent qu'on ait entamé la Mefle pour 
l'entendre. : 

Defcabezar el fueño. Dormir un peu, 
fommeiller. | 

DESCABEZARSE , au figuré, fe 
rompre la tête à force de rêver fur 
une chofe. Lat. Animum cruciare. 

DESCABEZADO, DA, f. p. du v. 
Defcabezer dans fes acceptions. Déca- 
pité, ée. Lat. Capite truncatus. 

DESCABEZADO. Fou, infenfé, qui 
a perdu la raifon, le bon fens, qui 
fait les chofes à tort & à travers. L. 
Demens. Furiofus , a , um. 

* DESCABILDAMENTE , edo. 
Le méme que De/raudilladamente, Le 
premier eft peu ufité. 

DESCABULLIRSE , e. r. S'écha- 
per des mains de quelqu'un, fe dé- 
barrafler d'une compagnie , fe retirer 
à la fourdine, & fans dire mot. L. 
Elabi. | 

* DESCABULLIBSE. Eluder fine- 
nement une difficulié, ou un argu- 
ment qu'on nous oppofe. Lat. Difk- 
cuitatem eludere. 

DESCABULLIDO , pA, f. p. du 
verbe Defcabullirfe dans fes acceptions. 
Echapé , ée, évadé , ee. Lat. Elapfu:, 


am. ^ 

DESCADERAR, v.a. Rompre, 
brifer, disloquer, deboiter les han- 
ches à quelqu'un, ou fe les rompre à 
foi - méme. Lat. Delumbare. 

DESCADERADO , DA, f. p. du 
verbe Defcaderar. Déhanché , ée , qui 
a les hanches rompues. Lat. Deiom- 
batus , a, tam. 

DESCAECER, , v. #. Déchoir, tom. 
ber d'un état avantageux dans un 
pire. Lat. Zabare. 

DESCAECIENTE , p. acf. du v. 
«Defcaecer. Baiffant, tombant, dimi- 
avant. Lat. Laban; Ruens. 

) DESCAECIDO , 








DES 


DESCAECIDO, DA , f. f. du v. 
Defcaecer. Déchu , ué. Lat. Labefücfus. 
DEsCAECIDO. Débile, foible, fans 
vigueur. L. Debilis, e. Infirmus, a, um. 
DESCAECIMIENTO , f. mm. Foi- 
bleffe, défaut de vigueur & de for- 
ces, langueur , ‘abattement. Lat. 
or y oris. 

DES ECIMIENTO, dans le fens 
moral & par analogie, fe prend pour 
abbatement de courage. Lat. Animi 
languor. 

DESCAER. Voyez Decaer. 

DESCAEMIENTO, /. »:. Le méme 
Defcaecimiento. 

** DESCALABAZARSE , v. r. Se 
fatiguer , fe rompre la téte pour véri- 
fier ou découvrir quelque chofe. L. 
Caput defatigare. 

DESCALABRADURA , /. f. Blef- 
fure faite à la tête avec un bâton, 
une pierre ,- ou telle autre chofe. L. 
Infliéfum capiti vulnus , eris. 

BESCALABRAR, vu. a. Bleller 
quelqu'un à la tete, la lui caffer avec 
un báton, une pierre ou tclle autre 
chofe. Lat. Caput infringere. 

DESCALABRAR , Métaphor. Blef. 
fer, piquer, offenfer, choquer quel- 

u'un par des difcours outrageans. 

t. Ulcerare. 

DESCALABRAR. Portef'dlommage, 
faire dela peine, caufer du chagrin. 
Lat. Mocere. Damno afficere. 

DESCALABRAR. Ter. burlefque. 
Publier les bans de mariage de quel. 
qu'un. Lat: Sponfomes faétas im tem. 
plo promulgare. 

** Dejcalabreme con efto. à aquello. 
Expreflion figurée dont on fe fert pour 
faire entendre à quelqu'un qu'il ne 
tiendra point fa parole. 

Defcalabrar con las palabras. Rom- 
pre !a téte à quelqu'un par fes mau- 
vais propos. Lat. Aures obtuadere. 

DESCALABRADO , pA, p.p. du 
verbe Defcalabrar dans fes acceptions. 
Qui a la tête caflée. Lat. Cupite per- 
cuffus, a, um. 

* Refr. Al defcalabrado, nunca le 
falta un trapo, que roto , que fano. Le 
Proverbe fignifie qu'il n'y a point 
d'état, pour fácheux qu'il foit, au- 
quel on ne puiífe apporter reméde. 

* DESCALABRO , /. w, Domma- 
ge, infortune, contretems , échec, 
traverfe , perte confidérable. Lat. 
Damnum , i 


i. 
* DESCALANDRAJAR , v. a. Dé- 


chirer, rompre, mettre en piéces' 


quelque chole , couper, taillader par 
petits morceaux. Lat. $Scindere. Di- 
lacerare. 

DESCALANDRAJADO, pa , f. p. 
du verbe Defcalindrajar. Déchiré, ée. 
Lat. Sciflus. Dilaceratus , a, tan. 

* DESCALCEZ , /: - Nudité des 
pieds. Pedum nuditas. ? 

DEsCALCEZ. On appelle ainfi par 
Antonomale tout Ordre Religieux 


* 


DES 


dont les membres vont nuds pieds. 
Lat. Pedum nuditas , atis. 

* DESCALLADOR , fm. T. anc. 
Voyez Herrador. 

* DESCALORARSE. Voyez De/a- 
calorarfe. 

* DESCALOSTRADO, DA , adj. 
m. ES f. On appelle ainfi un enfant 
qui a paflé les dix jours du premier 
lait qu'on appelle Caloftro. Lat. A 
caloftris disjundlus , a, um. 

* Refr. Hijo defcaloflrado , medio 
criado. Ce Proverbe nous apprend 
les dangers que court un enfant les 
dix premiers jours de fa naiflance , 
à caufe de la mauvaife qualité du 
lait de la mére. 


DESCALZAR , «e. a. Déchauffer ,: 


ôter la chauflure. Lat. Di/calcear. 

DESCALZAR. Oter ce qu'on a mis 
pour tenir une chofe en raifon & pour 
l'affurer. Lat. Fulerum amovere. 

DESCALZARSE. Pafler d'un Or- 
dre Religieux dans lequel on porte 
des fouliers , dans un autre où l'on 
va nuds pieds. Lat. Difcalceatorum 
religioforum difciplinam amplecti. 

DESCALZARSE DE RISA. Rire à 
gorge déployée. Lat. Cacbimnari. 

DESCALZARSE LOS GUANTES. 
Quitter fes gants, fe déganter. Lat. 
Cbirotbecis manus nudare. 

** No merece defcalzarle. Il n'eft pas 
digne de délier les cordons de fes 
fouliers, tant s'en faut qu'il puifle 
aller de pair avec lui. 

DESCALZADO , pA, f. p. du v. 
Defcalzar dans fes acceptions. Dé- 
chauflé , ée. Lat. Di/calceatus , a , um. 
rs DESCALZO , za , adj. m. ES f. Dé- 
chaux , ou déchauffé , ée, qui ne porte 
ni bas ni fouliers. Lat. Nudipes. Dif- 
calccatus , a, um. 

** DescaLzos. Déchauffés. On 
appelle ainf les Religieux qui vont 
nuds pieds. 

** DESCALZO DE PIE Y PIERNA. 
Qui n'a ni bas ni fouliers. ^ 

** No eflá defcalzo. Il ne manque de 
rien. 

No lo creeré fi me lo dixeran Frailes 
defcalzos. Je ne le croirois pas, quand 
méme les Carmes déchauflés me le 
diroient. Expreflion dont on fe fert 
pour marquer le peu de foi qu'on 
ajoute à une chofe. 

* DESCAMINAR, v. a. Egarer 
quelqu'un de fon chemin, l'en dé- 
tourner, Ven éloigner, le lui faire 
perdre. Lat. 4 vía abducere. 

DESCAMINAR. Détourner quel. 
qu'un de fon devoir, lui donner de 
mauvais confeils. Lat. Ab officio aver- 
tere. 

DESCAMINAR. Confifquer à quel- 
qu'un une marchandife de contre- 
bande. Lat. Merces probibitas appre- 
bendere. 

DESCAMINADO, DA, f. p. du 
verbe Defcaminar dans fes acceptions. 


DES '413 


Egaré , ée, dévoyé , ée , fourvoyé , ée. 

Lat. Avia, ab officio abduétus , a , um. 
Dar una cofa por defcaminada. Com- 
pter une chofe perdue. B 
lr deftaminado. Se perdre, s'éga- 
rer, fortir du chemin. Lat. Aberrare. 
Ir defcaminado, au figuré, Marcher 
dans le vice, s'éloigner de la vertu, de 
Ios Lat. 4 recíá ratione difce- 

e. | 

* DESCAMINO, /. ». Confiíca- 
tion d'une marchandife ptohibée. Lat. 
Mercium probibite invectionis ademp- 
Ho. 

DESCAMINO. Se prend pour la 
marchandife méme prohibée. Lat. Con- 
tra edicíum principis invecla merces, 
ium. 

DESCAMINO. Fourvoyement, éga- 
rement. Lat. Error à via. 

DESCAMINO. Dans le fens moral, 
erreur, aveuglement, égarement. L. 

or, Oris. 

* DESCAMISADO , DA, adj. m. 
ES f. Pauvre, indigent, te, néceffi- 
teux, eufe, gueux, eufe, qui eft 
fans chemife. Lat. Omnium rerum in- 
digus, a, um. 

* DESCAMPADO, DA, adj. rm. 
ES f.. Ras, plat, découvert, où il y 
a pen d'arbres. Ce mot eft formé de 
la prépofition des & du mot Campo. 
Lat. Patens. Apertus , a, um. 

En defcampado. Expreffion adver- 
biale. En raíe campagne, en plein air. 
Lat. Zn patenti. 

DESCANSADAMENTE, adverbe. 
Tranquillement , en repos, à l'aife, 
fans travail ni fatigue. Lat. Quieté. 
Placid?. 

DESCANSADAMENTE , en flile fa- 
milier, fe prend poür certainement, 
fans aucun doute. Lat. Certé. Procud 


dubio. 

* DESCANSADERO , /. ». Repo- 
foir , lieu propre pour fe repofer. Lat. 
Locus quieti deflinatus. 

DESCANSAR, c.r. Repofer , pren- 
dre dn repos. Lat. Quie/cere. 

* DESCANSAR. Signifie auff fai- 
re une paufe, interrompre, ceffer une 
action ou un mouvement. Lat. Znter- 
mittere. 

* DESCANSAR. Signifie encore fe - 

rocurer du repos. du foulagement, ne 

e donner plus de fouci ni de chagrin ; 
on l'employe dans ce fens comme ver- 
be actif, & l'on dit, En creciendo las 
bijas , defcanfan à fus madres. 

DESCANSAR. Seprend auffi pour 
ouvrir fon cœur à quelqu'un, lui com- 
muniquer fes peines & fes chagrins. 
Lat. In aliquo conquiefcere. 

DESCANSAR. Repofer, dormir. 
Lat. Somno quicfcere. 

DESCANSAR. S'appuyer fur quel- 
que chofe, fe repofer deflus. Lat. Z#- 
niti. Incumbero. — 

* DESCANSAR. Repofer, étre en- 
terre. Lat. Jacere. 

Fff 3 Ex. 
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Ex. Aqui defcanfa Pedro à Juan. Tci 
repofe Pierre on Jean , c'eft-à-dire, Ici 
eft enterré Pierre ou Jean. 

D-fcanfar en paz. Faire fon falut, 
obtenir le repos éternel. Lat. Beatitu- 
dinem eternam confequi. 

Defcanfar las tierras. Laifler repofer 
les terres, les lai(fer en jachére. Lat. 
F'icibus annorum area requiefcere. 

Defcanfar fobre las armas. T.de guer- 

re. Repofer fur les armes, s'appuyer 
deffus. Lat. Armis inniti. 
- Defcanfar y tornar à beber. Se repo- 
fer quelque tems, pour fe remettre 
avec plus d'ardeur à l'ouvrage. Lat. 
Quiefcere , laborefque refumere. 

* Refr. Mientras defcanfas machaca 
effas granzas. Ce Proverbe eft contre 
ceux qui abufent du befoin des mal- 
heureux , pour les faire travailler fans 
relâche. 

* Refr. Que hemos de bácer ? defcan- 
Jar y tornar à beber. Ce Proverbe mar- 
que la réfolution où l'on eft de poufler 
une entreprife à bout, quelque chofe 
qu'il en coute. 

DESCANSADO, DA, f. f. du v. 
Defcanfar dans fes acceptions. Repofé, 
ée. Lat, Quietus, a, um. 

DESCANSADO. Hifpanifme.. Qui 
procure du repos. Lat. Quietem ES re- 
milkonertimportans. 

** Quedar el brazo defcanfado. Faire 
quelque chofe avec plaifir & fatisfac- 
" tion, ou l'exécutet avec beaucoup de 
facilité. 

DESCANSO, /.:. Repos, ceffa- 
tion de mouvement, de travail. Lat. 
Quies, etis. 

DESCANSO. Repos, tranquillité. 
Lat. Levamen. 

DESCANSO, par antonomafe , Re- 
pos, béatitude éternelle. Lat. terna 
requies. 

DESCANSO. Repos , paillier de 
montée. Lat. Scalarum flatio. 

DESCANSO. Sorte d'ajuftement 
dont les femmes fe fervoient autre- 
fois. 

DESCANSO. Impofte. Ce mot, pris 
dans ce (ens , eft fort ufité dans l'Ar- 
chite&ure. Lat. Zncumba , «e, 

DESCANSO. Halte des foldats qui 
marchent. Lat. Statio , onis. 

** DESCANSO. T. de marine, gros 
madrier fur lequel porte: le mát de 
beaupré. 

Dios tenga fu alma en defcanfo. Dieu 
ait fon ame en gloire. 

DrscaNso. Signifie auffi appui , 
foulagement. 

Mi hijo es défcanfo de mi-vejez. Mon 
fils eft l'appui ou le foulagement de 
ma vieilleffe. 

DESCANTILLAR , v. a. Ecor- 
ner , rompre , retrancher un morceau 
ou une portion d'une chofe. Lat. De- 
curtare. Infringere. 

Dejcantillar , romper las efquinas de 
las piedras.Ecorner les pierres de taille. 
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DeESCANTILLAR. Se prend auff 
pour Défalquer, rabattre, déduire. 
Lat. Minuere. | 

DESCANTILLAR. An figuré, Di- 
minuer le crédit, l'autorité de quel- 
qu'un. Lat. Fama alicujus detrabere. 

DESCANTILLADO, DA , f. f. 
du verbe Deftantillar dans fes accep- 
tions. Ecorné , ée. Lat. Decurtatus , 
a, som, E 
e * DESCANONAR, o. a. Plumer 
un oifeau ou une piéce de volaille. 
Lat. Plumis nudare. 

DESCAñONAR. Paffer une feconde 
fois le rafoir fur le vifage. Lat. Bar- 
bam iterató radere. | 

DESCAnONAR. Au figuré, & en 
ftile burlefque , mettre un homme 
à fec, lui gagner fon argent jufqu'au 
dernier fou. Lat. JPecunià aliquem 
emungere. 

DESCAÑONADO, DA, f. f. Plu- 
mé, ée, efcamoté, ée. Lat. Plumis 
nudatus, a, wm. 

* DESCAPAR, ©. a.” Terme-bur- 
lefque. Voler le manteau à quel- 

u'un : le méme que Capear. Lat. 
allium fubripere. 

DESCAPERUZARSE , o. r. Se dé- 
couvrir la tête , ôter fon chapeau, 
fon bonnet ou fon capuchon. Lat. Ca- 


pui aperire. 

DESCAPERUZADO, pA, f. f. 
du verbe Defcaperuzarfe. Qui a la 
tête nué. Lat. Capite nudus , a, um. 

* DESCAPERUZO, /. m. Salut, 
l'action d'óter fon chapeau , fon bon- 
net par honnéteté. Lat. Capitis nuda- 


tio, onis. 

* DESCAPILLAR, «. a. T. peu 
vfité. Hauffer , lever le capuchon, fa- 
luer. Lat. Caput cucullo nudare. 

DESCAPIROTAR , v. a. T. qui 
n'eft ufité que dans le ftyle burlefque. 
Oter le chapeau, le bonnet. Lat. Pi- 
leo nudare. Volcr le chapeau à quel- 


u'un. 

: DESCAPIROTADO, DA, f. f. 
du verbe Defcapirotar. Qui a la téte 
nue. Lat. Pileo nudatus , a , um. 

DESCARADAMENTE, adv. Ef- 
frontément, impudemment, fans hon- 
te, fans pudeur. Lat. ZImpudenter, 

DESCARAMIENTO , f. »;. Effron- 
terie , impudence. Lat. Z»mpudentia, e. 

DESCARARSE, «v. r. Perdre tou- 
te honte , parler effrontément , & in- 
folemment à quelqu'un. Lat. Zmpu- 
deuter agere. 

^ DESCARADO, DA, f. p. du ver- 
be Defcarar. lmpudent, te, effron- 
té, ée, infolent, té. Lat. Zmpudens. 
Efirons. 

DESCARGA , /. f. Décharge, l'ac- 
tion de décharger un fardeau , de le 
mettre bas. Lat. Vidi , Onis, 

DESGARGA. Décharge de plufieurs 
coups de canon ou de inoufquet tirés 
tout à la fuis. Lat. Zormentorum bel- 
licorum difplofio , oris. 
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DESCARGADERO , /. ». Lieu où 
l'on décharge les marchandifes dans 
d ports de mer. Lat. Apotbeca gu- 
* DESCARGADURA , /. f. Défof- 
(ement , l'a&ion de défoffer la viande. 
Lat. Exo atio , Onis. 

DESCARGAR, o. a. Décharger , 
ôter ou diminuer la charge. BM. Exo- 
nerart. 

DESCARGAR. Défoffer , ôter les os 
de la viande. Lat. Exoffare. 

DESCARGAR. Décharger , tirer 
une arme à feu. Lat. Sclopetum exo- 


nerare. 

DESCARGARSE, T. de Pratiq. 
Se purger d'une accufation, ou d'un 
crime, fe juftifier. Lat. Purgare fe. 

DESCARGARSE. Se démettre d'un 
pofte, d'un emploi. Lat. Minas ab- 
dicare. 

DESCARGARSE. Se repofer fur 
quelqu'un de ce qu'on a à faire. L. 
Onus niteri cedere. 

Defcargar la Burra. Jouer aux Da- 
mes rabbatues. 

Defcargar el Cielo, à el nublado. 
Pleuvoir , neiger, gréler en abon- 
dance. 

Defcargar el golpe. Décharger un 
coup fur quelqu'un. Lat. Zétum i»- 
fiigere. 

Defcargar el nublado, Au figuré, 
Crier , tempéter , fe mettre en colère. 
Lat. Zram effundere. 

Defcargar la conciencia. Décharget 
fa confcience. Lat. Con/ciemtiam onere 
ab/oluere. 

Defcargar un navio. Décharger un 
vaifleau. Lat. Navem exonerare. 

Defcurgar la Burra. Se repofer fur 
un autre de ce qu'on a à faire. Lat. 
Onus recufare. 

Défcargar la ira, la colera. Déchar- 


| ger fa colère fur quelqu'un, lui en 


faire reffentir les effets. Lat. Acriks 
ac feveriàs in aliquem effundi. 

.Defcargar los rios. Se décharger, 
tomber, fe dégorger, en parlant des 
riviéres. Lat. Zn mare flumina ruere. 

PESCARGADO, pA , f. p. du v. 
Defcargar dans fes acceptions. Dé- 
chargé, ée. Lat. Exomeratus , a, um. 

DESCARGO , /. m. Décharge , ac- 
tion de décharger un vaiffeau , une 
charrette. Le méme que Defcarga. 

DESCARGO. Décharge , foulage- 
ment de conícience. Lat. A csipa li- 
beratio , onis. 

DESCARGO. Décharge , juftifica- 
tion des crimes qu'on nous impute , 
excuíc. Lat. Furgatio, onis. 

DESCARGO. T. de compte, c'eft 
la depenfe qui fuit la recette. Lat. 
Expenf ratio, onis. d 

Junta de defcargos. Santé, on con- 
feil des décharges. Efpece de Tribu- 
nal chargé d'exécnter les derniéres 
volontés du Souverain, & d'acquitter 
fes dettes. Lat. Pojtrema Regum wo- 

luutatis 


+ 
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luntatis placitis exfolvendis conft[fus iu- 


ridicus, 

* DESCARIÑARSE , v. r. Perdre 
l'amour ou l'atfection qu'on avoit 
pour quelqu'un, fe réfroidir à fon 
égard. Lat. Zbalienari. 

* DESCARIÑADO, DA, f. p. du 
verbe Defcarimarfé. Qui a perdu l'a- 
mour & l'affeion de quelqu'un. Lat. 
Abalienatus, a, um. 

DESCARIÑO , /. m. Réfroidiffe- 
ment , rallentiflement en fait d'a- 
mour & de bonne volonté. Lat. 4Aba- 
lienatio , onis. 

* DESCARNADOR ,/. m. Déchauf- 
foir , inftrument d'arracheur de dents. 
Lat. Uncus denudandis dentibus aptus. 

* DESCARNAR , v. a. Déchauller , 
ôter la chair de deffus les os. Lat. 
Ojfa nudare. 

* DESCARNAR , au figuré , abattre, 
jetter à bas, renverfer, ruiner, ra- 
fer, détruire. Lat. Diruere. 

* DESCARNAR , fignifie encore au 
figuré , Examiner une chofe en dé- 
tail & par parties. Lat. Difcutere in- 
time rem aliquan. 

* DESCARNAR , dans un fens mo- 
ral, Détacher des chofes charnelles 
& terreftres. Lat. 4 mundanis rebus 


avertere. 
* DESCARNARSE. Diffiper fon 
bien. Lat. Bona dilapidare. 
DESCARNADO , DA, f. p. du v. 
Defcarnar dans fes acceptions. Dé- 
charné, ée. Lat. Carnibus nudatus, 


A, 1m. 
DESCARO, fm. Effronterie , im- 

pudence. Lat. Audacia, e. 
DESCARRIAMENTO , /. m. Ega- 

tement, fourvoyement, Lat. Error, 


oris. 

DESCARRIAR , 7. a. Egarer quel- 
qu'un, lui faire perdre fon chemin. 
Lat. A viá avertere. 

DESCARRIAR , fignifie auffi dif- 
perfer un troupeau. Lat. Segregare. 

DESCARRIARSE. Se féparer les 
uns des autres , abandonner une com- 
pagnie, fe difperfer. Lat. Abire. Fu- 
gere. 


DESCARRIARSE, au figuré, S'é 


garer, s'éloigner de la juftice & de la 
raifon. Lat. A recta ratione , ab. oficio 


recedere. 

DESCARRIADO, DA, f. p. du v. 
Defcarriar dans fes acceptions. Egaré , 
ée. Lat. Devius, a, um. 
DESCARRILLADURA , /. f. L'ac- 
tion d'arracher les machoires à quel- 
qu'un. Ce mot n'eft point ufité. Lat. 
Maxillarum convulfio, onis. 

DESCARRILLAR, v. a. Arracher 
ou démettre les machoires à quelqu'un. 
Lat. Maxillas convellere. 


- DESCARRILLADO, DA, p. p. du 


v. Dejcurillar. Qui a les mâchoires 
arrachées ou démifes. Lat. .Maxillis 


. mntilus, a, um. 


DESCARTAR, v. 4. Ecarter , en 
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jouant aux cartes. Lat. Rejecfaneas pa- 
gellas dimittere. — , 
DESCARTAR, au figuré, Ecarter, 


| éloigner de foi. Lat. Expellere. : 


DESCARTAR. T. de Guerre. Chal- 
fer ou renvoyer un foldat d'une com- 
pagnie , le congédier. Lat. Militens 


rejJicere. 

DESCARTARSE. Signifie aufli au 
figuré, s'exculer de faire ce qu'on 
nous ordonne. Lat. A /e aliquid de- 


pellere. 
DESCARTADO , DA, f. ps 
Defcartar dans fes acceptions. té, 
ée. Lat. Dimifus. Abjectus. Expulfus, 


a 9 um. A 

DESCARTE , /. ». Ecart, cartes 
dont on fe défait en jouant. Lat. Pa- 
gellæ rejectanez. 

DESCARTE. Signifie auffi l'adion 
d'écarter, de rejetter, rebut, éloi- 
gnement. Lat. Abjeótio , onis. Repu- 
dium , ij. 

DESCARTE , au figuré, chofe inu- 
tile & qui n'eft bonne à rien. Lat. Res 
omnino defpicabilis. 

DESCARTE. Se prend encore dans 
le méme fens pour excufe, échapatoi- 
re. Lat. Purgatio, onis. 

DESCASAMIENTO , f. m. Divor- 
ce, rupture de mariage, ou fépara- 
tion de corps & de biens entre des 
gens mariés. Lat. Divortium , ii. 

DESCASAR, ou. a. Démarier, caf- 
fer, annuller, rompre un mariage. 
Lat. Matrimoniumn refcindere. 

DESCASAR. Eloigner quelqu'un de 
fa femme. Lat. Ab uxore aliquem alie- 
nare. 

DESCASAR. Se prend quelquefois 
pour féparer, divifer deux perlonnes, 
les défunir. Lat. Sejusgere. 

DESCASADO , DA, f. f. du ver- 
be Defcafar dans fes acceptions. Déma- 
rie, ée. Lat. Divortio feparatus, a,um. 

* DESCASCAR , v.r. Le méme que 
Defcafcarar. 

* DESCASCARSE, v. r. Se bri- 
fer, fe rompre, fe mettre en piéces. 
Lat. Difringi. | 

DESCASCARAR, vu. a. Ecorcer, 
écrafer, peler, ôter ou enlever l'é- 
corce, on la peau. Lat. Decorticare. 

* DESCASCARAR. Faire le fanfa- 
ron, parler à tort & àtravers. Lat. 
Blaterare. Oflentarefe. - 

- *DESCASCARARSE, v.r.S'écailler, 
tomber par crontes, par morceaux, 
par miettes. Lat. Zn /quamas obire. 

DESCASCARADO, DA, p. fp. du 
verbe Defcafcarar dans fes acceptions. 
Ecorcé , ée. Lat. Decorticatus, a, um. 

* DESCAUDILLADAMENTE , 
adv. Confufement, en defordre. Lat. 
Confusè. Inordinatè, 

DESCENDENCIA , £. f. Defcen- 
dance, extraétion, lignée, famille , 
naiflance, origine, parenté. Lat. Ge- 
nus. Progenies. 


DESCENDENTE , adj. d'une term. 
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Le méme que Defcendiente. 

** Mufculo o murecillo defcendente. Les 
Anatomiftes appellent ainfi les muf- 
cles dont les fibres vont en defcendant. 
Lat. Mufculus defcendens. 

* DESCENDER , 9.5». Defcendre, 
aller, être porté ou pouffé du haut en 
bas. Lat. Defcendere. 

DSSCENDER. Tomber, couler. 
Lat. Fluere. 

DESCENDER, +. a. Defcendre , 
ôter d'un lieu haut, baiífer, abaifler. 
Lat. Deponere. , | 

DESCENDER, au figuré, Décheoir 
en crédit, en réputation. Lat. Fam, 
auctoritate minui. i 

DESCENDER. Defcendre , être né, 
ou ifíu d'un pére commun par une fui- 
te de génération. Lat. Genus, origi- 
nem ducere. ; 

DESCENDER. Tirer fon origine, 
prendre fa fource, fon principe d'une 
chofe. Lat. Ex aliqua re oriri. 

DESCENDER. Defcendre dans le 
particulier, ou dans le détail d'une 
chofe, venir peu à peu au fujet dont 
on veut parler. Lat. 4d rem de qua 
agitur devenire. j | 

DESCENDIENTE , p.e. du verbe 
Defcender. D'efcendant, te, qui def- 
lend. Lat. Genus vel originem. ducens. 

DESCENDIDO , DA, f. p. du v. 
Defcendu , ue. Lat. Defcender. | 

* DESCENDIDA , /: f. Defcente, 
action des corps graves, qui fe meu- 
vent en bas. Lat. De/cenfus, dis. 

DESCENDIMIENTO , f: m. Def- 
cente , l'a&ion de defcendre. Lat. De/- 
cenfus, ds. 

Defcendimiento de bofetadas à de 
manos. Exprellion menagante, grêle 
de foufflets. Lat. Alaparum grando, 
inis. 

Ex. Cuidado, que babrá defcends- 
miento de manos , 4 de bofetadas. Pre- 
nez garde, il y aura des foufllets & 
des coups de poing. 

* DESCENSION , /. f. Defcente, 
action par laquelle on defcend une 
chofe ou une perfonne. Lat. Depof- 
tio , onis. 

** DESCENSION OBLIQUA. Def- 
cenfion oblique. On appelle ainfi en 
[me d'Aftronomie l'arc de l'Equa- 

eur compris depuis le premier point 
du Belier jufqu'au point où il defcend 
fous l'horifon dans le méme tems que 
le Soleil fe couche dans la fphére 
oblique. Lat. Defcenfo obliqua. 

** DESCENSION RECTA. Defcen- 
fion droite. Arc de l'Equateur compris 
depuis le premier point du Belier, 
jufqu'au point où il defcend fous l'ho- 
rizon, dans le tems que l'aftre fe cou- 
che dans la Sphère droite. Lat. De/- 
cenfio recta, 

** DESCENSIONAL , ‘adj. d'une 
term. ‘Terme d'Aftronomie. Qui ap- 
partient à la defcenfion des Altres. 

* DESCENSO, /. m.  Delcente y 

penchant , 
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penchant, pente. Lat. Chious, i. 

DESCENSO. Chüte du rang où l'on 
eft dans un autre qui lui eft inférieur. 
Lat. Dejetfio à priore flatu. 

** DESCENSO , en terme de Logi- 

ue , Argument par lequel on defcend 
du terme générique ou univerfel dans 
les termes particuliers qu'il contient. 
Lat. Defcenfus, ds. 

* DESCENT A, f. m. Defcente, 
débarquement. C'eft un terme Fran- 
cois qu'on a introduit fans néceffité 
dans nôtre langue. Lat. Defcewfio, 


0715. - 

DESCENIR , o. a. Oter la cein- 
ture, déceindre , deffangler. L. Di/- 
cifgere. 

DESCERIRSE LA ESPADA. Oter, 
quitter fon épée. 

DESCENIDO , DA, f. p. du verbe 
Defceñir dans fes acceptions. Déceint, 
te. Lat. Difcinclus, a, wm. 

DESCEPAR , v. a. Déraciner , ar- 
racher les feps des vignes, les her- 
bes, les plantes jufqu'à la racine. L. 
Eradicare. Evellere. 

DESCEPAR. Ruiner , détruire, 
renverfer, démolir un édifice , une 
place de fond en comble. Lat. Fun- 
ditus evertere. 

DESCEPADO , DA , f. f. du verbe 
Defcepur dans fes acceptions. Déraci- 
né, ée, L. Eradicutus. Evulfus. Ever- 


Jus, a, um. 

* DESCERCADOR, /. ». Celui qui 
fait lever le fiége d'une place. Lat. 
Ab obfidione liberator. 

DESCERCAR , v. a. Abattre , ren- 
verfer, détruire les murailles d'une 
ville , ou les enclos d'un champ, d'un 
vignoble. Lat. Difepire. 

* DESCERCAR. Faire lever le fié- 
ge d'une place. Lat. Obfdione libe- 


rare. 

DESCERCADO, DA, f.p. du v. 
Defcercar dans fes acceptions. Défaf- 
fiégé , ée. L. Ob/idione liberatus, a, um. 

DESCERCADO. Ouvert, fans mu- 
. Tailles, niclotures. Lat. Locus patens, 

ES propugnaculis nudus. 

DESCERCO , /. m. ,'T. peu ufité. 
L'a&ion par laquelle on fait lever le 
fiége d'une place , levée du fiége d'une 
place. Lat. 4b obfidione liberatio , onis. 

DESCERRAJAR, «. a. Arracher 
Ja ferrure d'une porte, d'un coffre ou 
de telle autre chofe. Lat. Ob/erata ef- 
fringere.  —- 

DESCERRAJAR. Signifie auff, ti- 

- rer un coup de canon, de fufil, ou de 
piftolet. Lat. Di/plodere. 

DESCERRAJADO, DA, f. f. du 
verbe Defterrajar dans fes acceptions. 
La porte , le coffre dont on a arraché, 
ou enlevé la ferrure. Lat. Difractas, 


8 , um. | 
* DESCERRUMARSE, ©. a. T. 
«de Marechal. Se déboiter , fe dif- 
loquer un pied , fe fouler un mulcle. 
Lat. Pedem luxare. ; 


DES 
DESCERRUMADO, f. p. du ver- 
be Defcerrumarfe. Qui a les jambes 


'difloquées ou ufées. Lat. Luxatus, 


y utm. 
DESCERVIGAR, o. «. Tordre , 


‘ou rompre le col. Lat. Collum obtor- 


quere. 

DESCERVIGADO , DA , f. p. du 
verbe De/cervigar. Qui a le col tordu. 
Lat. Collo curvatus, a, um. 

* DESCETRANAR , «v. a. Ron- 
ger, gáter, piquer jufqu'au cœur, 
en parlant du bois, ou des fruits. L. 
Rodere. Exedere. 

* DESCHRISMAR, v. a. T. éxage- 
ratif, & du ftile familier : Oter , ar- 
racher le Saint Chréme du Bapté- 
me, pour dire, Irriter , dépiter , 
faire enrager, poufler à bout. Lat. 
Tra inflammare. 

* DESCHRISMADO, pa, f. p. 
du verbe Defchrifmar. Fâché , ée , 
irrité, ée, courroucé, ée. Lat. Jra 
inflammatus , a , um. 

* DESCHRISTIANAR, ou. a. Le 
méme que Defcbrifmar. 

* DESCHRISTIANADO, DA, p.f. 
du verbe Defchriflianar. Le méme que 
Defcbrifmado. 

DESCIFRADOR , /. sm. Déchif- 
freur , qui déchiffre ce qui eft écrit 
en chiffres. Lat. Mofarum explicator. 

DESCIFRAR, v. a. Déchiffrer , 
expliquer ce qui eft écrit en chiffre. 
Lat. Aotas explicare. 

* DESCIFRAR. Déchiffrer , démé- 
ler queue chofe d'obícur,: d'em- 
barraffé. Lat. Explicare. 

DESCIFRADO, DA, f. f. du ver- 
be Defcifrar dans fes acceptions. Dé- 
chiffré, ée, démélé, ée. Lat. Expli- 
catus , a , um. 

DESCIMENTAR , «. a. Détruire, 
faper,ruiner un édifice de fond en com- 
ble , en arracher jufqu'aux fondemens. 
Lat. Funditús evertere. 

DESCIMENTADO , DA, f. p. du 
verbe Defcimentar. Ruiné, ée, détruit, 
te par les fondemens. Lat. Funditàs 
everfus, a, um. — 

DESCLAVAR , v. a. Décloucr , 
óter les clous. Lat. Clavos evellere. 

Defclavar una tabla. Déclouer une 
planche. 

Defclavar un banco. Déclouer un 
banc. 

DESCLAVADO, DA.» f. p. du ver- 
be Defclavar. Décloué, ée. Lat. Æ 
vulfus , a, um. 

* DESCOAGULAR, v. a. Faire 
fondre ce qui étoit figé ou congelé. 
Lat. Liquare. Liquefecerc. 

DESCOAGULADO , DA ,. p. p. du 
verbe De/coagular. Fondu, ue, li- 
quéfié , éc. Lat. Liquefaétus , a , um. 

* DESCOBERTURA , /. f. L'ac- 
tion de fe découvrir. Lat. Detecfio, 
onis. 

* DESCOBIJAR, v. a. Découvrir 
quelqu'un, ie dépouiller de fes ha- 
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bits & de Tes hardes. Lat. Detegerr. 

DESCOBIJADO , Da, p. p. du 
verbe De/cobijar. Découvert, te. Lat. 
Detecius , a, um. 

* DESCOCADAMENTE, adv. An- 
dacieufement, infolemment , effron- 
tément. Lat. Audenter. Infolenter. 

DESCOCAR , ©. a. Echeniller les 
arbres, en óter les chenilles & les 
autres infcétes. Lat. Arbores purgare. 

* DESCOCARSE , v. r. S'émanci- 
per, fe donner trop de licence, man- 
quer aux égards & au refped qu'on 
doit à autrui. Lat. ZLiberiès ES auden- 
tiús loqui. | 

DESCOCADO , DA, p.f. du ver- 
be Defcocar dans fes acceptions. Ef. 
fronté , infolent, peu ménagé, .ée 
dans fes paroles, échenillé, ée. Lat. 
Impudens, Arrogans. Purgatus , a, um. 

*DESCOCER, v. a. Digerer , cuire 
les alimens qu'on a pris. Lat. Coquere. 
Concoquere. 

DESCOCIDO , DA, f. p. du verbe 
Defcocer. Digéré , ée. Lat. Coctus, 


a, um. 

DESCOCO , /: m. Effronterie, im- 
pudence, liberté ontrée dans les ac- 
tions & dans le difcours. Lat. Zmps. 
dentia. Arrogantia , e. 

- Hablar con defcojo. Parler avec har. 
dieffe , avec effronterie. 

* DESCODAR, v. a. Le méme que 
Defapuntar. C'eft un vieux terme Ara. 
gonois , ufité parmi les fabriquans de 
draps. E 

* DESCODADO, DA, f. f. du 
verbe Defcodar. Le méme que De/a- 
puntado. 

DESCOGER, «.a. Déplier, éten- 
dre ce qui étoit plié. Lat. Explicare. 

DESCOGIDO , pA , f. f. du verbe 
Defcoger. Déplié, ée. Lat. Explicatus, 


a, um. 

DESCOGOTAR, ©. a. Affommer, 
tuer une béte en la “frappant fur la 
nuque. Lat. Cervicem obtruncare. 

* DEscoGOTAR. T. de Vénérie. 
Couper le bois d'un cerf aprés l'avoir 
tué. Lat. Cormua amputare. 

DESCOGOTAR. Au figuré, allom- 
mer quelqu'un d'un coup fur la nuque. 
Lat. Zéfum cervici impingere. — 

DESCOGOTADO, DA, f. f. du 
verbe De/cogotar dans fes acceptions. 
Aflommé, ée d'un coup fur la nu- 
que. Lat. Obtruncatus , a, um. 

* DESCOGOTADO. T. burlefque. 
Qui a le cou fort court. Lat. Homo 
vaide deprefsá cervice. 

* DESCOLAR, e. a. Ecourter, 
couper la queue à un animal. Lat. 
Caudá srutilare. 

* DESCOLAR. Oter, couper le 
bout d'une piéce d'étoffe, où eft la 
marque du fabriquant. Lat. Panni 
oram refcindere. 

DESCOLADO , DA, p. p. du ver- 
be Defcolar dans fes acceptions. Ecour- 
té, ét. Lat. Caudá mutilus , a, wm. 

* DESCULCHAR, 
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* DESCOLCHAR , o. a. T. de 
marinc. Détordre un cable , féparer 
les cordons qui le compofent. Lat. 
Funem detorquere. 


DESCOLGAR ,'«. a. Dépendte, dé- 


tacher , defcendre , détendre une tapif- , 


ferie, un lit. Lat. Demittere. 

* DESCOLGARSE, v. r. Se cou- 

ler de haut en bas par le moyen d'une 
. corde. Lat. Per funem fe demittere. 

DESCOLGARSE, au figuré, Def. 
cendre , couler , fe précipiter, en par- 
lant des ruifleaux & des riviéres. Lat. 
Defcendere. Ruerc. 

DESCOLGADO , DA, f.p. du ver- 
be De/colgar dans fes acceptions. Dé- 
pendu, ué , détendu , uë. Lat. Demi/- 
Jus. Depofitus, a, um. 

* DESCOLIGADO, DA, adj. m. 
€7 f. Défüni, ie, féparé, ée, retiré, 
ée d'uneligue, d'une confédération. 

* DESCOLLADAMENTE , adv. 
Déliberément, réfolument. 

* DESCOLLARSE, «v. r. Domi- 
ner, s'élever au deffus de ce qui eft 
autour de foi. L. Excellere. Eminere. 

* DESCOLLARSE , au figuré, Sur- 
paffer fes égaux en fagefle, en vertu 
& en fcavoir. Lat. Antecellere. 

DESCOLLADO, DA, f. p. du v. 
Defcollurfe dans fes acceptions. Sur- 

- paffé , ée. Lat. Excellens. Eminens. 

* DESCOLMAR , 
ôter le comble à une mefure de grains. 
Lat. Menfuram exequare. 

DESCOLMADO, DA, f.p. du v. 
Defcolimar. Rafé, ée, dont on a óté le 
comble. Lat. /Equatus , a, um, 

* DESCOLMILLAR , c.a. Eden- 
ter, arracher les crocs, ou dents ca- 
nines. Lat. Dentes evellere. 

DESCOLMILLADO , pA , f. p. du 
v. Defcolmillar. Edenté, ée. L. Eden- 
tulus, a, um. 

. * DESCOLORAMIENTO, /. m. 
Páleur , couleur corrompue, perte du 
coloris. Lat. Pailor, oris. 

DESCOLORAR, v. a. Décolorer, 
ôter, effacer , amortir la couleur. 
Lat. Decolorare. 

* Refr. Lo que tiñe la mora, otra 
verde lo defcolora. On trouve fouvent 
le reméde d'un mal dans la chofe 
méme qui le caufe. 

DESCOLORADO , DA, f. p. du v. 
Defcolorar. Décoloré , ée. Lat. Palli- 
dus, a, um. 

* Refr. Zráfe lo amado, y queda- 
ra lo defcolorado. Le repentir € l'infa- 
mie marchent à la fuite de la débau- 
che. Lat. Brevi quod placuit fugit; 
quod dolet, durat. 

* DESCOLORAMIENTO, /. m. 
Páleur, teint bléme, mauvaife cou- 
leur. Lat. Pallor . oris. Decolor, is. 

* DESCOLORIR, «v. a. Eteindre, 
amortir une couleur. Lat. Decolorare. 

DESCOLORIDO, pa, f. p. du v. 
Defcolorir. Décoloré, ée. Lat. Palli- 
Aus, a, um. 
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v. a. Rafer,. 


contraétée. Lat. Amicitiam diffolvere. 


DES : 
DrscoronRripo. Pâle, bléme, qui 
fans couleur. Lat. Pallidus. 
* DESCOMBRAR. V. Efcombrar. 
DESCOMEDIDAMENTE , adv. 
Incivilement , groffiérement , rufti- 
qvement, fans politeffe. Lat. Inurba- 
né. Rrflicè. 

DESCOMEDIMIENTO, /. m. Im- 
politeffe , groffiéreté, incivilité. Lat. 
Inurbanitas , atis. 

* DESCOMEDIRSE , v. r. Man- 
quer de politefle & de refpe& à une 
perfonne au dellus de foi. Lat. Auda- 
cihs ES liberids agere cum aliquo. 

DESCOMEDIDO, pa, f. p. du v. 
Defcomedirfe. Incivil, le , impoli, ie, 
ruftre, groflier , iére. Lat. Inurbanus, 
a, um. 

DESCOMEDIDO.Se prend auffi pour 
démefuré, exceffif dans fon efpéce. 
Lat. Procerus, a, um. 

* DESCOMER, «. ». T. burlef- 
que. Décharger fon ventre. Lat. Ven- 
£rem exonerare. 

* DESCOMIMIENTO , /. #1. Dé- 
dain affecté pour une chofe dont on a 
envie. Lat. Simulata detrecíatio, onis. 

DESCOMODIDAD , f. f. Incom- 
modité, préjudice, défavantage. Lat. 
Incommodum, i. 

* DESCOMODO, DA, adj. m. EJ f. 
Incommode, importun, une , fácheux, 
eufe , chagrinant,.te , qui vient à con- 
tre-tems. Lat. Zmportunus , a, um. 

* DESCOMONGAR, v. a. T.anc. 
Le méme que De/comulgar. 

DESCOMPADRAR, v. ». Rom- 
pre l'alliance & l'amitié qu'on avoit 


DESCOMPADRADO,pA,.p.du v. 
Defcompadrar. Celui avec qui l'ona 
rompu amitié , ou celui qui l'a rompue 
lui-même. Lat. Abalienatus, a , um. 

DESCOMPASSADAMENTE, adv. 
Beaucoup, extrémement, exceffive- 
ment, outre mefure. Lat. /Magnope- 
re , EN preter rationem menfure. 

DESCOMPASSADISSIMO , MA, 
adj. m. ES f. fuperl. de Defcompal[ado. 
Très excefhf, trés démefuré , ée. Lat. 
Maximus, a, um. 

* DESCOMPASSARSE, v.r. Ex- 
céder, outrepaffer les bornes de la 
raifon & de l'équité dans ce qu'on dit 
ou fait. Lat. Modum excedere. 

DESCOMPASSADO, pa "a ?. 
du v. Defcompalarfe. Outrepañlé, ée, 
excédé, ée. 

DESCOMPASSADO. Outré, excef- 
fif, démefuré. Lat. Debitam menfu- 
ram excedens. | 

DESCOMPONER, ©. a. Déranger, 
défagencer , mettre en défordre , trou- 
bler,brouiller. L. Z'urbare. Perturbare. 

DESCOMPONER. Signifie aufl 
brouiller des perfonnes qui étoient 
unies, mettrela difcorde entre elles. 
Lat. 4micos diffociare. 

DESCOMPONERSE,, v. r. Sortir 
hors des gonds, excéder les bornes 
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que la raifon & la fageffe prefcrivent» 
s'emporter. Lat. Excande/cere. 

* DESCOMPONERSE. Se déranger, 
s'altérer , déchoir de la conftitution & 
du tempérament qu'on avoit. Lat. /H5- 
nus bend valere. 

Defcomponerfe el tiempo. Se gbter, 
2 parlant du temps. Lat. Celum tur- 

ars. 

** Defcomponerfe la cabeza. Se trou- 
bler, n'étre point dans fcn bon fens. 
Lat. Mentem turbari. 

DESCOMPUESTO, TA, f. p. du 
v. Deftomponer dans fes acceptions. 
Dérangé, ée, défagencé, ée, fans 
ordre, décontenancé , troublé, ée. 
Lat. Perturbatus, a, um. 

DESCOMPUESTO. Se prend auffi 
pour effronté, audacieux , infolent. 
Lat. Audax. Infolens. 

DESCOMPOSICION , /.f. Trou- 
ble, défordre, confufion , agitation, 
renverfement, inquiétude, dérange- 
ment d'efprit, altération de la fanté. 
Lat. Confufio. Perturbatio. Commo- 
tio, onis. 

DESCOMPOSTURA , J.f. Déran- 
gement , mauvaife facon de conftruire 
les chofes, défunion , deftru&ion de 
forme. Lat. Diflurbatio , onis. 

DESCOMPOSTURA. Se prend auffi 
pour négligence, peu de foin qu'on 
a de fa perfonne , ou des chofes qui 
nous appartiennent. Lat. Zncuria , e. 

DESCOMPOSTURA. Immodeftie , 
intempérance, indifcrétion, licence ou- 
trée , manque de refpeét, de rete- 
nue. Lat. Zicentia. Irreverentia. Im- 
modeflia , «e. 

DESCOMPUESTAMENTE , adv. 
Immodérement , déméfurément, in- 
folemment, éffrontément, fans ref- 


| pet, fans retenue. Lat. Zmmoderatè, 
petulanter. 
DESCOMULGADOR. Voyez Ex- 


comulgador. 
DESCOMULGAR. Voyez Exco- 


mulgar. : 

DESCOMULGADO. Voyez Exco- 
mulgado, 

DESCOMUNAL , adj. d'une term. 
Enorme, .exceffif , d'une grandeur 
déméfurée , outrée. Lat. Zmmanis , €. 
Immodicus, a, um.a Feminatle, infame. 

* DESCOMUNALMENTE, ado. 
Démefurément , exceffivement, ex- 


traordinairement , outre mefure. Lat. . 


Immodic?. 


DESCOMUNION. Voyez Fxce-Jesconceptuór 


munton. 

DESCONCERTADAMENTE, ado. 
Defordonnément, fans ordre, irré- 
guliéremient , fans regle , confufé- 
ment, cn défordre. Lat. Confusè. Inor- 
dinaté. 

DESCONCERTAR , v. a. Perver< 
tir, troubler, renverfer l'ordre des 
chofes. Lat. Vertere. Turbare. 

DESCONCERTARSE, «. r. Dif- 
convenir , ne point s'accorder fur le 
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prix d'une chofe , rompre un trai- 


té, un marché. Lat. Non convenire. 

DESCONCERTARSE. Se démettre, 
fe difloquer un bras, ou une jambe, 
. outelleautre partie du corps. Lat. Q/- 

Ja luxare. - 

DESCONCERTARSE. Se dévoyer , 
agir & parler fans raifon & fans ju- 
gement. Lat. 4 recto deviare. 

DESCONCERTARSE. Ávoir un flux 
de ventre. Lat. Ventris flux labo- 
sare. 

Dejconcertar las medidas. Décon- 

certer , rompre les mefures , troubler 
les deffeins de quelqu'un. Lat. Cowf- 
lia invertere. 
. DESCONCERTADO , DA, 5. f. 
du verbe De/concertar dans fes accep- 
tions. Déconcerté , ée. Lat. Z'urbatus. 
Inverfus. Deviut, a, um. 

DESCONCERTADO. Négligent, pa- 
refleux. Lat. Veglizens. 

DESCONCIERTO, frs. Défordre , 
eonfufion , dérangement. Lat. Pertur- 
batio. Con , onis. 

DESCONCIERTO. Signifie auf 
impolite(Ie, incivilité , défaut de cir- 
. confpe&ion , légéreté. Lat. Levitas, 
at. . 

DESCONCIERTO. Se prend auff 


pour négligence, défaut de pruden- 


ce, de conduite & d'économie dans 
les affaires. Lat. Zncuria. 
DESCONCIERTO. Flux de ventre 
caufé par le dérangement de l'eftomac. 
Lat. Ventris fluxus , ús. 
DESCONCIERTO. En jargon, les 
remiers tours de corde que donne le 
urrean lorfqu'il donne la queftion à 
un criminel. Lat. Tortura priore: com- 


ere[pones. 

* DESCONCORDIA, /. f. Difeor- 
de , défunion, contrarieté des chofes 
qui devoient étre unies, oppofition , 
antipathic. Lat. Difcordia. Pugna. Cos- 


O, Onis. 
DESCONFIADAMENTE , adv. 
Sans efpérance, avec foupcon & mé- 
fiance » timidement , en tremblant. L. 


Diffdenter. 

* DESCONFIADILLO , LLA , ad. 
sp. ES f. dim. de Defconfado. Petit mé- 
fiant, petite méfiante, qui fe méfie 
fans motif, fans raifon. Lat. Nonnibil 
diffs, a, um. 

DESCONFIANZA, /. f. Méban- 
ce, crainte, fonpcon, défiance , qui 
bannit prefque toute efpérance , mais 
I ne va pas juíqu'au défefpoir. Lat. 

; ja , €. 

DESCONFIANZA. Se prend quel- 
quefois pour jaloufie. Lat. Zeloty- 


. pia, e. 

DESCONFIAR , v. a. Se défier , fe 
méfier de quelqu'un, avoir peu ou 
point d'efpérance. Lat. Diffiere. 

DESCONFIADO , DA, f. f. du 
verbe De/confiar. Méfié, ée. Lat. Diff- 
Jus, a, um. 


DEkscoNrIADO. Hifpanifme. Mé- 
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picax. Sufpiciofus , a , sm 


oppofé. Lat. Di/fdere. Difcordare. 
DESCONFORME , adj. d'une term. 


Oppofé , contraire, qui n'eft pas d'ac- 
cord avec un autre. Lat. Difcors. Dif- 
fentsens. 


DESCONFORME, Se prend auffi 
pour inégal , diffemblable, qui ne 


reffemble point. Lat. Di/par , is. 


DESCONFORMIDAD , /. f. Oppo- 
fition , défunion , contrarieté , oppo&- 
tion de fentiment & de volonté. Lat. 


Diffidzum , ii. 
DESCONFORMIDAD , 


rilitas , atis. 


* DESCONHORTAR , v. a. Inti- 
mider, décourager, abbatre le cou- 
rage & les forces. Lat. Animes debi- 


Titare. 

DESCONHORTADO, pa, P 2 
du verbe Defconbortar. Intimidé, ée, 
découragé , ée , abbatu , ue. Lat. Awj- 
mo debilitatus , a , um. 


* DESCONHORTE , /. ». T. anc. 


Découragement , abattement de cou- 
rage, afflidtion , triftefTe. Lat. nimi 


languor , oris. 

DESCONOCER , o. a. Méconnoi- 
tre, ne plus connoitre une chofe, 
n'en eonferver aucune idée. L. Non 
agnofcere. 

DESCONOCER, Se prend auífi pour 
ignorer entiérement une chofe , n'en 
avoir aucune idée. Lat. Penitús sg- 
norare. 

DESCONOCER , Signifie auffi ne 
pas bien diftinguer un fujet, igno- 
rer ce qu'il eft. | 

DESCONOCER, Signi&e aufhi s'é- 
tonner du changement qu'on remar- 

en foi, ou dans quelque autre. 
Lat. Se ipíum demirari. 

DESCONOCER. Ne pas recofinoi- 
tre une chofe pour fienne. Lat. Rem 
aliquas tanquam fuam non dignofcere. 

DESCONOCER. Faire femblant d'i- 
gnorer une chofe. Lat. Se rews non 
cognofcere , f'mulare. 

DESCONOCER. Méconnoître fes 
parens , fes amis , agir & parler com- 
me fi on ne fe fonvenoit plus d'eux. 

DESCONOCER EL BENEFICIO. 
Méconnoitre , oublier un bienfait 

ar ingratitude , par orgueil. Lat. 
Eiccephs beneficii effe imsnenorem. 

* Refr. No dé Dios à nueflros ami- 
gos tanto bien, que nos defconozcas. 
Les honneurs changent les mœurs. 

* DESCONOCIDO, pA , f. f. du 
verbe Defconocer dans fes acceptions. 
Méconnu , ué. Lat. Zgnotus, a, um. 

DEsconocipbo, Signilie aufli mé- 


connoiflant, ingrat. Lat. Ingratus, 4, 


um, Immemor. Simulator. 


fiant , foupgonneux , défiant. L. $3- 


DESCONFORMAR , v. ». Difcon- 
venir , n'étre pas d'accord fur une 
chofe, differer, être d'un fentiment 


Se prend 
auffi pour inégalité, difproportion , 
défaut de reífemiblance. Lat. Di/pa- 
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* DESCONOCIDO , Se prend auff 


pour diffimulé , mafqué póur n'étre 

pas reconnu. L. Zn fui difimilitudinens 

compofitus , a, sms. 
DESCONOCIMIENTO, /:5. Igno- 


rance , oubli, ingratitude , mauvaife 
volonté envers ceux qui nous ont 
obligé. Lat. Ingrati animi labes, is. 

* DESCONOSCENCIA, f. f. Ingra- 
titude. Ce mot a vieilli. 

* DESCONOSCIENTE , adj. d'une 
term. Ingrat. Ce mota vieilli. 

* DESCONSENTIR, v. a. Ne 
point confentir, étre d'un fentiment 
oppofé, avoir une autre opinion , ne 
point s'accorder fur une chofe. Lat. 
Diffentire. 

* DESCONSIDERADO, pA , ad;. 
m. ES f. Imprudent , te, inconfidéré, 
ée, étourdi, ie, qui agit fans confeil 
& à la boulvuë. Lat. Zmprudens , in- 
confideratus , a , um. 

DESCONSOLACION , ff. Affi- 
tion, défolation , trifteffe , défaut de 
confolation. Lat. Meror, oris. 

DESCONSOLADAMENTE , ado. 
Sans confolation, avec peine, trif- 
telle. Lat. Triflem in modum. 

DESCONSOLADISSIMO , MA, 
adj. m. EY f. fuperl. de Defconfolado. 
Tres trifte , très affligé, de, trés cha- 
grin , ne, trés inconfolable. Lat. 77;/- 
timus , a, um. 

DESCONSOLAR, «v.a. Défoler, 
affliger, attrifter quelqu'un au lieu 
de le confoler , caufer du chagrin. Lat. 
Triflitiä, merore afficere. 

DESCONSOLADO , DA , f. p. du 
verbe Deftonfolar. Défo'é , ée , attrif- 
té, ée. Lat. Triftis. Mejtus. Affctus, 
a, um. 

* DESCONSOLADO. Trifte, mé- 
lancolique, qui afflige , qui attrifte. 
Lat. Merore afficiens. 

* DESCONSOLADO. Se prend auífi 
pour la mauvaife difpofition dans la- 
quelle fe trouve l'eftomac , par foi- 
bleffe, ou par défaut de nourriture. 
Lat. Stomachus debilis £7 mal? affectus. 

* DESCONSOLADO. Trifte, mé- 
lancolique. Lat. Trifkis ES merenti 

enii. 

DESCONSUELO , /. ». Affiction, 
angoiffe, chagrin, trifteffe , défola- 
tion. Lat. Meror, oris. Triflitia , e. 

* DESCONSUELO. Dégout , déran- 
gement , foibleffe d'eftomac. L. Naz- . 


Jta, e. Stomachi debilitas , atis. 


* DESCONTAMIENTO, /. ss. T. 
ano. Le méme que De/cuento. 

DESCONTAR, v. a. Décompter, 
déduire, rabatre, fouftraire, défal- 
quer, retrancher une petite fomme 
d'une plus grande. Lat. Deducere. 


' Detrabere. 


DESCONTADO, DA, p. p. du v. 
Defcontar. Décompté , ée. Lat. Deds- 
Gus, a, um. ) 

* DESCONTENTADIZO , Za, 
adj. m. ES f. Fácheux , cule , bizarre, 

capri- 














* 
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capricieux , eufe , à TUE rien ne plait. 
Lat. Faflidiofi Us, a, 


* DESCONTENTAMIENTO yd. 
m. Mécontentement , dégout , fáche- 
rie. Lat. Faflidium , ii. 

DESCONTENTAMIENTO , fignifie 
ae dégout , chagrin, mauvaife hu- 


E DESCONTENTAR , v.a, Mé- 
contenter , fácher, donner du déplai- 
fir à quelq v'un. Lat. Difplicere. 

" DESCON TEN TADG, DA, f. 2: 
du v. ri _Mécontenté, 
Lat. Ofenfus, 

M DÉSCONTENTISSIMO , MA, 
adj. m. ES f. fuperl.. de Defcontento. 
Très mécontent , trés mécontente. L. 
Offenfilfeimus , a , um. 

DESCONTENTO, f. m. Mécon- 
tentement , déplaifir , chagrin , ennui. 
Tedium , ij. Moleftia, e. 

* Refr. No bai mayor mal, que el 
defcontento de cada qual. Le chagrin 
augmente nos infortunes loin d'y re- 

médier. 

DESCONTENTO, T A, adj... ES f 
Mécontent , te, peu fatisfait , te. L 
Suboffenfus , a , um. 

Y DESCONTENTO. Mécontent , 
brouillon, fa&ieux. Lat. Seditio/us. 
Infdus ,a, um. 

DESCONTINUAR , ©. a. Difcon- 
tinuer , interrompre , ne pas pour- 
fuivre ce qu on a commencé. Lat. 
Interrumper 

DESCONVENIBLE, adj. d'une term. 

Qui n'eft pas convenable , qui ne con- 
vient, ou ne s'accorde pas avec un 
autre, oppofé, contraire. Lat. Dif- 
cordabilis , e. 
+ DESCONVENIENCIA f. f. In- 
commodité , préjudice , dommage, 
ennui , chagrin ; défavantage > tort. 
Lat. Zncommodusm , i. 

DESCONVENIENCIA » Se prend 
aufli pour difcorde, inimitié, divi. 
fion, diffenfion. Lat. Difcordia. Dif- 


fdium , ii. 


DESCONVENIR , Y. n. Difcon- 
venir, ne pas demeurer d'accord. L. 
Difconvenire. Difcordare. 

* DESCONVENIR. Etre difpropor- 
tionné. Lat. Difcordare. 

DESCONVENIR. Ne pas convenir, 
n'étre pas à propos. 

DESCONVENIENTE , part. adf. 
du verbe Defconvenir. Difconvenant , 
difcordant. Lat. Difconveniens , entis. 

DESCONVENIDO, DA, f. f. du 
verbe Defconvenir dans fes acceptions. 
Qui ne s'accorde point, qui difcon- 
vient. Lat. Difcors, dis. 

* DESCONVERSABLE, adj. d'une 
term. Sombre, folitaire , peu focia- 
ble , qui fuit la compagnie. Lat. Ho- 
minum focietatem abborrens , tis. 

* DESCONVERSAR, v. s. Fuir 
la focieté & le commerce des hom- 
mes. Ce mot n'eft point ufité. Lat. 
Ab bominum coufertio declinare. 
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* DESCORAZONAR , ©. a. Arra- 
cher le cœur d'un homme, ou d'un 
animal. Lat. Evifcerare. 

"DESCORAZONAR. Intimider quel- 
qu'un , lui abátardir le couráge , le 
rendre lâche & poltron, le décourager. 
Lat. Animum frangere. 

* DESCORAZONAR , Dans un fens 
métaphorique , infpirer de l'amour à 
quelqu'un, lui bleffer le cœur. Lat. 
Amore percellere. 

DESCORAZONADO, pA, f. f. 
du verbe Defcorazonar dans fes ac- 

Ta Frapp é au cœur, intimi- 
ée, bleflé, t au cœur. Lat. Evif- 
ceratus. Animo fraëlus, a, um. 

DESCORCHADOR , /. m. Celui 
qui dépouille le liége de fon écorce. 
Lat. Suberis decorticator , oris. 

DESCORCHAR , v.a. Oter l'écorce 
du liége , le dépouiller de fon écorce. 
Lat. Suberem decorticare. 

DESCORCHAR. Rompre les bou- 
chons , ou tampons qui bouchent les 
deux extrémités d'une ruche, pour 
en tirer le miel. Lat. Alvearia efrim 
gere. 

DESCORCHAR. Rompre , brifer, 
mettre en piéces un caffre , ou toute 
autre chofe, pour vot ce qui ef 
dedans. Lat. Efring 

DESCORCHADO , bà » f. f. du v. 
De/corcbar dans fes acceptions. Ecor- 
cé, En paca du liége. Lat. Decor- 
ticat 

id DÉSCORDERAR, «€. a. Sevrer, 
féparer les agneaux de leurs méres. 
pus Lactentes agnos ab ovibus fegve- 


B DESCORNAR ; v. a. Oter, arra- 
cher, rompre les cornes d'un animal. 
Lat. effringere , evellere. 

* DESCORNAR , en jargon, Dé. 
couvrir un fecret. Lat. Arcanum dese- 
gere. 

Defcornar à otro. Couper les cor- 
nes à quelqu' un, efpéce de menace 
injurieufe qu'on fait à 2 homme.Lat. 
Cornibus aliquem fpoliar 

* Defcornar la flor. Die la 
fleur. Phrafe pour exprimer qu'on a 
découvert les s eries, les rules, 
les fineffes de quelqu'un. Lat. Zrau- 
dem aut dolum rbesdere 

Defcuerna cabras. Les bergers ap- 
pellent ainfi le vent du nord , à canfe 
de fa froidure & de la violence avec 
laquelle il fouffle, L. Cornususn fraëtor. 

Defcuerna padraftros. T. burlefque. 
Brife - cornes de beau - pére , c'eft un 
demi-fabre , mais fort large. Lat. En- 
fis breuior ES latior. 

Dexarlos defcornar, à deftornarfe. 
Expreffion dont on fe fert loríqu' on 
voit battre des gens, qu'on n'a pas 
envie de féparer. Lat. Decertantes non 
cohibere. 

* Refr. El ruin buey bolgando fe def- 
cuerna. Le repos ni le bien-être ne 
redonnent point des forces & de la vi- 
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gueur à ceux qui font d'un tempéram. 


' ment foible & délicat. 


DESCORNADO, DA, f. f. du v. 
Defcornar dans fes acceptions. Qui a 
les cornes arrachées , is Lat. 
Cornibus mutilus, a, um. 

+ DESCORREGIDO , A, adj. tw. 
ES f. Incorrigible , qu'on n: siia. cot- 
riger. Voyez Incorrigible. 

* DESCORRER , v. ». T. ancien. 
Voyez Correr, ou Efturrir. 

DESCORRIDO , pa, ?. f. Voyez 
Corrido, ou Efcurrido. 

DESCORTES , adj. d'une term. In. 
civil, groflier, deu impoli. Lat. 
Inurbanus , Ruflicus , € 

DESCORTESIA , ; "A 1 
fe, incivilité , rafticité , ofhiéreté. 
Lat. Zmerbanitas. Rufticitas , ais. 

DESCORTESMENTE , ado. In- 
civilement , impoliment , ruftique- 
ment, grofliérement , fans politefle, 
fans attention. Lat. Jgurbanà. Ruftici, 

DESCORTEZADOR, /. ss. Celui 
qui écorce les arbres, qui péle les ba- 
guettes , les gaules, les houffines , 
qui chaple le pain. Lat. Decorsicator.. 
Deglabrator. 

DESCORTEZADURA, /. f. Ecor« 
ce , pelure, chapluse. L. Cortex, icis. 

DESCORTEZAR , «. a. Ecorcer , 
peler , ôter, enlever Pécorce, 0u la 
peau d'un arbre, ou d'autre chofe, cha- 
pler le pain. L. Drcerticare. Deglakrere. 

DESCORTEZARSE, au figuré, Se 
polir, fe civilifer , prendre des ma- 
niéres plus douces & plus polies. Lat. 
Mores ugrefles ES inurbanos exuere. 

-DESCORTEZARSE. Métaph. Exé- 
cuter une chofe avec ardeur & opi- 
niátreté. Lat. Magna contentione , 4n- 
gentique conatu , dsgladiari cson aliqua. 
.DESCORTEZADO , DA, f..p..du 

verbe Defcortezar dans fes acceptions. . 
Ecorcé, ée , dépouillé, ée de fon écor- 
ce. Lat. Decorticatus , G8, sum. 

DESCOSEDURA, f f L'a&ion de 
découdre. L. Suture diffolutio , anis. 

iib rec. ©. " Découdre , eS 
parer, détacher peu u ce quí 
.coufu. Lat. Difuere. aui i 

DBSCOSER ,.par analogie, Défunir 
deux perfonnes qui étoient liées d'ami- : 
tié. Lat. Difuere amicitiam. 

DESCOSERSE, «.r. Parler Mgé- 
rement , inconfiderément , fans ré- 
fléxion, fans retenue. Lat. Gaxrire. 
Bluterare. | 

No defcofer los labios. Garder un pro- 
fond filence. Lat. Tenere filentiurs. 

DESCOSIDO , DA, f. p. du verbe 
Deftofer dans fes acceptions. Découlu, 
ue. Lat. Diffutus 

El E UNO eflà dede. L'habit e& 


La camifa eflà defcofsda. La chemi- 
fe eft découfue. 

Beber o comer como un defcofido. Bol- 
re ou manger avec excés. Lat. Cibo 
vel potu fe ingurgitare, 

Ggg s * Refts 


lite. 
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* Refr. No falta un roto para un def- 
cofido. On lie ailément amitié avec les 

ens qui nous reffemblent. 

* DESCOSIDAMENTE, ad^, T. 
peu uite. Exceffivement, immodé- 
rément. Lat. Immodicè, Supra modum. 

DESCOSTILLAR , v. a. Oter, ar- 
racher, enlever les cótes , mais dans 
ce lens ce terme eft peu ufité. Lat. Co- 
tas evellere. 

DEscosrrtraR. Rompre, brifer 
les cótes à quelqu'un à coups de báton. 
Lat. Delumbare. 

DESCOSTILLARSE, v. r. Se rom- 

re , fe démettre les cótes en tombant. 
at. Lap/u fibi coflas frangere. 

DESCOSTILLADO, DA, f. f. du 
v. Dejcoflillar dans fes acceptiong Qui 
a les côtes rompues. Lat. Elumbis, e. 

* DESCOSTRAR, v. a. Ecrou- 
ter, Óter la croute de quelque chofe. 

DESCOSTRADO, DA, f. f. du 
v. Dejcoftrar. Ecrouté , ée. -Lat. De- 
corticatus, a, um. 

* DESCOSTUMBRE , /.f. Def- 
accoutumance. Ce mot n'eft plus ufité. 
Lat. Defuetudo, inis. 

* DESCOYUNTAMIENTO , /. 
m. Luxation , déboitement des jointu- 
res, des os. Lat. Zuxatio , onis. 

DESCOYUNTAMIENTO. Se prend 
auífi pour le membre luxé ou difloqué. 
Lat. Luxata membra. 

DESCOYUNTAMIENTO. Douleur 
violente que l'on fe fent comme ii 
l'on avoit quelque os difloqué , démis. 
Lat. Vebemens dolor im artubus. . 

DESCOYUNTAR, v. a. Terme 
de Chirurgie. Luxer , difloquer, dé- 
boiter. Lat. Luxare, — 

DESCOYUNTAR. Au figuré, Im- 
portuner , chagriner quelqu'un avec 
excès, ¡tem le lurcharger , l'accabler. 
Lat. Urgere. Vexare. 

DESCOYUNTARSE, v.». Se mou- 
voit , fe remuer, faire des mouvemens 
extraordinaires, fe difloquer à force de 
danfer, de fauter. Lat. Memnbra dif- 
gorquere violentius. 

. Defcoyuntarfe de rifa. Se pámer de 
rire. Lat. Rifu ilia diflendere. 


* DESCOYUNTADO, pa, p. p.du | 


vetbe  De/coyuntar ‘dans fes accep- 
tions. Difloqué, ée. Lat. Luxatus, 


a, um. 
-* DESCOYUNTO, /. m. Le mé- 
me que Defcoyuntamiento. Ceft un 
terme burle(que & hazardé. 
DESCRECER , v. ». Décroitre, di- 
minuer. Lat. Decrefcere. 
DESCRECER. Décroitre, diminuer, 
en parlant des riviéres. J 
** Defcrecer el dia. Finir, en parlant 
du jour. Lat. .Diem minui. 
DESCRECIMIENTO, fm. Dé. 
croiflement, diminution. Lat. Zwssinu- 
tio , onis. | 
DESCREDITO , /. mm. Difcrédit, 
perte , diminution d'honneur, de ré- 
putation & de crédit. L. Infumia nota. 


€ 
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* DESCREENCIA, /. f. Incrédulité, 
défaut de croyance, Lat. Zrcredulitas, 


atis. 

* DESCREER,, v. a. Ne pas croire, 
manquer de croyance. Lat. 4bnegare 
fidei. 

* DESCREIDO , DA, f. p. du ver- 
be Defcreer. Celui à qui perfonne 
n'ajonte foi. Lat. Cui non babetur 
fides. . 

Defcreido, Hifpanifme. Incrédule , 
qui ne veut pas croire, mécréant. L. 
Incredulus , i. 

* DESCREPUSCULAR , v. a. Ter. 
hazardé & burlefque. Chaffer, diffi- 
per le crépufcule du jour. Lat. Ube- 
riorem lucem diffundere. 

* DESCRIAR , v. a. Atténuer , af. 
foiblir , amoeindrir, diminuer, amai- 
grir, rendre plus petit. Lat. Attenuure. 
Imminuere. y 

DESCRIBIR , v. a. Décrire, co. 
pier, tranfcrire. Lat. Defcribere. Tra- 
cer, crayonner , defliner, tirer, le- 
ver un plan. Lat. Delineare. Repré- 
fenter, faire une defcription , carac- 
térifer , dépeindre , définir, expliquer. 
Lat. De/cribere. ; 

DESCRITO , TA, f. f. du verbe 
Defcribir dans fes acceptions. Décrit, 
ite. Lat. De/criptus, a, um. 

DESCRIPCION , /. f. Defcription, 
deffein , repréfentation détaillée d'une 
chofe. Lat. Defcriptio. Delineatio. 

DESCRIPCION. Defcription, nar- 
ration , récit. Lat. Deferiptio. 

DESCRIPCION. T. d'école. Défini- 
tion imparfaite. Lat. Defcriptio. — ' 

DESCRIPTIVO , va, adj. m. ES f. 
Qui décrit. Lat. Defcriptivus ,a , um. 

DESCRIPTORIO , RIA, adj. 5m. 
ES f. Le méme que Defcriptivo. 

* DESCRUZAR , «. a. Abattre, 
renverfer, détruire la figure de la 
croix; mais il fe dit plus communé- 
ment pour abattre fes bras que l'on 
tenoit tendus en croix. Lat. Deczfhs 
fguram diflurbare. 

DESCRUZADO, DA, f. f. du v. 
Defcruzar. Décroifé, ée. Lat. Decuffts 


: diflurbata. 


. * DESCUAJAR, v. a. Fondre, li- 
quofier ce qui étoit congelé, épaiffi, 


.coagulé, caillé, figé. Lat. Liquefa- 


cere. 

RESCUAJAR, au figuré, Ahbatre 
le courage de quelqu'un. Lat. Animos 
frangere. 

ESCUAJADO, DA, f. p. duv. 
Defcuajar dans fes acceptions. Fondu, 
ue, diffous, te. L. Ziquefactus, a, um. 

* DESCUBIERTA, /: f. Pâté qui 
n'a point de deflus. C'eft un mot ufité 
à Toléde. On dit auffi Deffapada. Lat. 
Artocreas apertum. 

* DESCUBIERTAMENTE , «de. 
Ouvertement, à découvert , publi- 
quement, hautement, fans déguife- 
ment , clairement, manifeftement. 
Lat. Pulàm. Aperté, 


DES 
* DESCUBRIDERO, f ». Lien 


éminent d'où l'on peut découvrir une 
grande étendue de terrain. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Editus locus , i. 

,DESCUBRIDOR , /. m. Celui qui 
découvre, ou qui trouve une chofe 
qui étoit cachée. Lat. Inventor, is.. 

* DESCUBRIDOR. Qui revéle un 
fecret , on une chofe que tout le mon- . 
de ignoroit. Lat. Revelator , oris. 

** DESCUBRIDOR. On appelle ainf 
par une efpéce d'Antonomafe celui 
qui a découvert de nouveaux pays: 
on appelle Colomb el De/cubridor de 
la America. Lat. Incognitaruns regio- 
num inventor. 

DESCUBRIDOR , en terme de guer- 
He » Batteur d'eftrade. Lat. Explora- 

q 

DESCUBRIMIENTO , /. m. Dé. 
couverte , action de trouver & de dé- 
couvrir. Lat. Rei alicujus inventio. 

DESCUBRIMIENTO. Découverte 
d'un pais qu'on ne cognoifToit point. 
Lat. Regionum incognitarum inventio, 

** DESCUBRIMIENTO. On appelle 
ainíi le pass qu'on a découvert. Lat. 
Regio deteéta. 

DESCUBRIR , ©. a. Découvrir, 
óter ce qui couvroit. L. Detegere. 

DEscusrir. Découvrir, trouver 
ce qui étoit caché , ou qui n'étoit pas 
connu. Lat. Detegere. 

DESCUBRIR. Découvrir , apperce- 
voit. Lat. Profpicere. 

DESCUBRIR, fignife auffi vérifier 
une chofe. Lat. Comperire. 

Descugair. Découvrir , revéler, 
mettre en évidence ce qui étoit caché. 

. Arcanum aperire. 

DESCUBRIR. Découvrir, faire con- 
noitre celui qui étoit caché fous fon 
manteau. L. Obtecfum pallio detegere. 

Defcubrir al Senor , à el Sacramento. 
Expofer le Saint-Sacrement. Lat. 
Sacram  Eucbarifliam venerationi fide- 
lium exponere. | 

Defcubrir delitos. Vérifier des crimes. 
pour chátier ceux qui les ont com- 
mis. Lat. Zn delicta inquirere. 

_Defcubrir el cuerpo. Se battre à corps 
découvert. Lat. Patente corpore con- 
figere. 

Defcubrir el cuerpo, au figuré, fe 
donner pour auteur, pour agent , ou 
pour concurrent dans une affaire 
dangereufe. Lat. Negotium apert? fuf- 
cipere. 

Defcubrir el peligro. Prévoir le dan- 
get. Lat. Periculum previdere. 

** Defcubrir la cabeza, V. Cabéza. 

Deícubrir la cara. V. Cara. 

, Decubrir la cara, an figuré, s'in- 
téreller ouvertement dans une affaire. 
Lat. Negotium apertè fujtipere. 

Defcubrir la bilaza. Montrer la cor- 
de, en parlant d'un drap. Lat. Craf- 
Jiora fia sanifeflare. 

Dejcubrir la bilaza. Montrer fes 
mauvailes inclinations, & fes mau- 

vais 
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vais penchans. Lat. Sui /pecimen 
dar 3 


e. 

Defcubrir fu pecho. Ouvrir fon cœur 
à quelqu'un. Lat. Animum detegere. 

Defcubrir tierra. Découvrir un pais 
inconnu. Lat. Regiones adire inco- 
quitas. 

Defcubrir tierra. Sonder quelqu'un, 

' pour favoir ce qu'il penfe. Lat. 4k- 
quem fcrutari. 

* Refr. Defcubrime à el como amizo, 
armoje de cafligo. On fe rend efclave 
de celui à qui l'on revéle fon fecret. 

DESCUBIERTO, TA, p. p. du v. 
Defcubrir dans fes acceptións. Décou- 
vert, te. Lat. Deteétus, a, um. 

* DESCUBIERTO , fignifie auffi a- 
bandonné, fans appui. Lat. Dereli- 
us, a , um. 

DESCUBIERTO. Total, union des 
parties d'une découverte, ou d'une 
autre chofe qui eft publique & ma- 
nifefte. 

DESCUBIERTO. Découvert , qui 
n'a point de toit. Lat. Sub dio patens. 

DESCUBIERTO, /tbf?, Expolition 
du Saint - Sacrement. Lat. Sacre Eu- 
cbariflie venerationi fidelium. expofitio. 

DESCUBIERTO. Refte de compte 
dont on elt débiteur. 

4A cuerpo defcubierto. V. Cuerpo. 

A pecho defcubierto. A cœur ouvert. 
Lat. Ex animo. 

En todo el defcubierto. Dans tout 
l'univers. , 

Quedar à eflar defcubierto. Etre en 
avance. 


Quedarfe al defcubierto. Demeurer: 


expofé aux injures du tems. Lat. Sub 
dio vivere. 

** Sitio à parage defcubierto. On ap- 
pelle ainfi en terme de guerre un en- 
droit commandé & expolé aux bat- 
teries des ennemis. 

* Refr. No bai fecreto que tarde à 
temprano no fea defcubierto. Ce Pro- 
verbe fignifie qu'on ne doit jamais fai- 
re de mauvaife action , dans l'efpéran- 
ce qu'elle reftera cachée, parce que le 
tems la découvre tót ou tard. 

* DESCUELLO , /. ». Stature ex- 
ceffive, hauteur démefurée Lat. Cel 

for flatura , e. 

DESCUELLO, au figuré, Supério- 
rité qu'on a fur les autres , tant par 
les qualités du corps, que par celles 
de lame. Lat. Excellentia , æ. 

DESCUELLO. Se prend auffi pour 
hanteur , fierté, humeur altiére. Lat. 
Superbia, e. 

DESCUENTO , /. m. Acompte, 
fomme à déduire & à retenir fur une 
plus grande qu'on paye. Lat. Debiti 
minorutio , onis. 

DESCUENTO. Se dit par analogie 
d'une partie qu'on retranche. d'une 
autre, quoiqu'elle ne foit pas fufcep- 
tible de numération. . 

** Sea à vaya en defcuento de mis péca- 


dos. Dieu veuille agréer ce que je {ouf 


DES 


fre en déduction des péchés que j'ai 
commis. 

* DESCUERNO, /. ». Terme de 
Bohémiens. Découverte, chofe qu'on 
vient à fcavoir , qu'on découvre. Lat. 
Res manifeftata. 

DESCUIDADAMENTE, adv. Né- 

arce t, nonchalamment, incon- 

dérément, fans attention ni réflé- 
xion. Lat. Negligenter. 

DESCUIDADISSIMAMENTE , 
adv. fuperl. Très négligemment , très 
nonchalamment. Lat. Negligenti//rme. 

* DESCUIDAR, «. x. Négliger, 
avoir peu de foin &c. Lat. Vegligere. 

DEsCUIDAR. Omettre, négliger 
ce qui eft de fon devoir, ne prendre 
aucun foin de fa perfonne, ni des cho- 
fes qui nous regardent. 

DESCUIDAR, Y. a. Soulager quel- 
qu'un, l'aider. Lat. Juvare. 

DEscUIDAR. Fourber, tromper, 
furprendre , faire faire un faux pas. 
Lat. Fallere. Decipere. 

DESCUIDARSE , v.r. Se négliger, 
n'avoir point de foin de foi-méme , s'a- 
bandonner , fe relâcher de ce qu'on fe 
doit. Lat. Piaculum in fe admittere. 

DESCUIDADO, pA, p. p. du v. 
Defcuidar. Négligé , ée. Lat. Veglec- 
tus, a, um. 

DESCUIDADO. Hifpanifme. Négli- 
gent, pareífeux , qui n'a foin de rien. 
Lat. Vegligens. Iners. 

DESCUIDADO. Imprudent, incon- 
fideré , mal avifé, qui fe laiffe fur- 
prendre. Lat. Zucautus, a, um. 

DescuipADo. Mal - propre dans 
fes habits, déginguandé. Lat. Zncomp- 
tus. Inconcinmus , a, um. 

DESCUIDADO. Qui n'a point de 
fouci, qui n'a rien à faire, qui vit de 
fes rentes. Lat. Curis vacuus. 

- DESCUIDO, /. 1. Omiflion, né- 
gligence, faute de foin & d'applica- 
tion. Lat. Vegligentia, e. 

DEscuiDpOo. Se prend auffi pour 
oubli , inadvertence. L. Oblivio , onis. 

DEscuipo. Incivilité, impolitef- 
fe, manque d'attention & d'égard. Lat. 
Inurbanitas , atis. 

DEscuiDOo. Faute qui tourne à 
nótre honte, & qui nous met dans 
l'embarras. Lat. Probrum, i. 

Al defcuido : Façon de parler adverb. 
Sans faire femblant de rien, comme 
par mégarde. Lat. Veluti incogitanter. 

Al defcuido y con cuidado. Cette ex- 
preflion fignifie qu'on affe&e d'agir né- 
gligemment, pour tromper l'attention 
de ceux qui nous épient. Lat. Sismula- 
tá negligentia. 

* DESCULAR, vu. a. Rompre , caf- 
fer, brifer, cffondrer. Lat. Zmum fran- 

ere. 

Defcular-el ojo de la aguja. Caller la 
téte d'une aiguille. 

Defcular el fondo à fuelo del jarro. 
Effondrer un pot. 


DESCULADO , DA, f. f. du ver-: 
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be Defcular. Effondré , ée. Lat. Ef- 
fraclus , a , um 


* DESCULTIZAR, «. a. T. ha- 
zardé, Eclaircir , rendre intelligible 
l'élégance de certains mots qu'un purif- 
te employe dans un difcours. Lat. Di- 
lucidare. Illuftrare. 

* DESCUMPLIR , v.n. Manquer 
à fon devoir & à fes obligations. Lat. 
Proprium munus negligere. 

* DESCURA , /. f. T. anc. Le mé- 
me que De/cuido. 

* DESDAR , v. a. T. de cordier. 
Tourner à rebours. Lat. Detorquere. 

DESDE, adv. qui marque le com- 
mencement d'un certain tems, foit paf- 
fé, foit préfent. Dès. Lat. E. Ex. | 

DESDE , équivaut à Defpues de. De- 
puis. 

DESDE. On joint fréquemment ce 
mot aux adverbes ahora, luego , enton- 
ces: comme de/de ahora, dès à pré- 
fent : defde luego , dés que, fitôt que : 
defde entonces , dès lors. 

Defde aqui. D'ici. 

Defde el principio. Dés le commen- 
cement. 

Defde la cuna. Dès le berceau. 

Defde la creacion del snundo. Dès 
la création du monde. 

Defde lexos. De loin. 

DESDECIR , v. a. Dédire, défa- 
vouer quelqu'un. Lat. Mendacii ar- 
guere. 

DESDECIR. Se dédire , fe retracter, 
défavouer ce qu'on a dit. Lat. Pali- 
nodiam cantare, 

DESDECIR, au figuré, dégénerer, 
s'abátardir. Lat. Degenerare. 

DESDECIR , fignifie auffi ne point 
fe reffembler, n'avoir aucun rapport. 
Lat. Difcrepare. 

DESDECIR. Décheoir. Lat. A pri- 
flino flatu excidere. 

DEsDECIR, fignifie auffi perdre 
fon à plomb. Lat. 4b amu/ffi recedere. 

DESDICHO , CHA, f. p. du verbe 
Defdecir dans fes acceptions. Dédit, 
te. Lat. Retractutus , a, um. 

DESDEN , f. m. Dédain , mépris, 
rebut. Lat. De/peétus. 

DESDEN. Iníulte, injure, parole 
offenfante. Lat.  Probrum.  Convi- 
cium, ii. 

DESDEN. Dédain, fe dit au fizuré 
des chofes infenfibles : comme los def 
dénes de la fortuna, les dédains de la 
fortune. Lat. Contemptio , onis. 

* Refr. Las damas al defdén , pare- 
cen bien. La beauté l'emporte di la 
parure. 

* Refr. Quien pobreza tien, de fus 
déudos es de/dén. Un malheureux n'a 
ni parens ni amis. 

DESDENTAR, v. a. T. peu ulit£ 
Edenter , arracher les dents. Lat. 
Dentes avellere. ; 

DESDENTADO , DA, f.p. duv. 
Defdentar. Edenté, ée , qui n'a point 
de dents. L. Edentulus , a , um. 

Ggg 3 * DES- 
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* DESDEÑABLE, adj. d'une term. 

Méprifable , digne de dédain , de mé- 
ris. Lat. Contemptibilis , e. 

* DESDENADAMENTE , adv. 
Dédaigneufement , avec dédain. Lat. 
Contemptim: — - 

DESDEBADOR , BA , f. m. ES f. 
Celui ou celle qui dédaigne , qui mé- 
prife une chofe. Lat. Comtemptor oris. 

DESDENAR, vu. a. Dédaigner, 
méprifer. Lat. Dedignari. 

* DESDENAR. Méprifer quelqu'un, 
le juger indigne de fa compagnie, 
ne faire aucun cas de lui. 

* DESDEñAR, fignifie auffi impa- 
tienter quelqu'un , le mettre de mau- 
vaife humeur, lui faire perdre pa- 
tience. Lat. Exacerbare. 

* DESDEÑAR. Dédaigner , fe dit 
auffi des chofes inanimées. Rejicere. 
Re/puere. 

Ex. La tierra le defileña. La terre 
le dédaigne, c'eft à dire, refufe de 
le porter. 

* DESDEÑARSE, €. y. Dédaigner 
de faire une chofe qu'on eftime in- 
décente , & indigne d'un honnéte 
homme. Lat. Dedignari. 

* Refr. Aunque feas mui fabio y 
viejo , no defdeñes confejo. Les gens les 
plus prudens ont befoin de confeil. 

DESDENADO,, pa , p. p. du v. 
De/deñar dans fes acceptions. Dédai- 
gné, ée. Lat. Defpecfus , a um. 

DESDERO , fm. Dédain , mépris. 
Lat. Dur ff. 

DESDEÑOSAMENTE , adj. Dé- 
daigneufement , avec mépris. Lat. 
Contemptim. 

DESDEROSO, sa, adj. mm. ES f. 
Dédaigneux , eufe , méprifant, te. 
Lat. Faflidiofus, a, um. ' 

* DESDEVANAR , v. a. Défaire, 
défiler, en parlant d'un peloton de 
fil, de laine &c. Lat. Evolvere. De- 


volvere, 

DESDICHA, /.f. Malheur, in- 
fortune , difgrace , défaftre. Lat. Ca- 
lamitas , atis, Infortunium , ii. | 

DESDICHADAMENTE, adv. Mal- 
heureufement. Lat. Znfeliciter. 

* DESDICHADILLO , à DEspi- 
CHADITO , f. m. dim. de Defdichado. 
Le méme que Pufilanime. Lat. AMi- 

ilu 


s. 

DESDICHADO , pa , adj. m. EJ f. 
Infortuné , ée , malheureux , eufe. L. 
Jufelix. Mifer, ra, wm. 

Es un de/dicbudo. Hifpanifme. C'eft 
un bon homme. 

* Refr. Al defdichado poco le vale 
Jer esforzado. "Toute nótre prudence 
ne fgauroit nous garantir d'un mal- 
heur qui doit nous arriver. 

DESDOBLAR , v. e. Dédoubler , 
déployer, étendre, dérouler, déve- 
loper. Lat. Evolvere. Explicare. 

* DESDOBLAR , au figuré , repren- 
dre le fil d'un difcours. Lat. Sermones: 


refumere. 
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* DESDOBLAR. Expliquer, déve- 
loper une chofe obícure. Lat. Ex- 
licare. ” 

DESDOBLADO , pA , f. p. duv. 
Defdoblar dans fes acceptions. Dédou- 
blé , déployé , ée. L. Explicatus ,a,um. 
NS Poem ea ecos: Le drap eft 

éployé. 

La tela efta defdoblada. La toile eft 
déployée. 

* DESDON , /. ». Le méme que 
Defden. Ce mot n'eft plus ufité. 

* DESDONADAMENTE , ado. 
Fadement, froidemcnt, groffiérement, 
ruftiquement, fans grace ni politelle. 
P3 Th n'eft plus ufité. Lat. Znfacet?. 


fct. 

* DESDONAR, ©. a. Redeman- 
der, reprendre ce qu'on avoit donné. 
Lat. Datum repetere. 

* DESDONADO, pa , f. p. du v. 
Defdonar. Redemandé , ée. Lat. Re- 
petitus , a, um. 

* DESDONADO. Qui n'a ni graces 
ni talens. Lat. Zmvenuflus Rujlic 


i CMS , 
a, um. 

DESDORAR , v. a. Dédorer, ôter 
la dorure d'une chofe. Lat. Deaurata 
opacare. : 

DESDORAR , au figuré, noircir la 
vertu, la réputation de quelqu'un , 
le deshonorer, le diffamer. Lat. De- 
tretfare. 

DESDORADO , DA, f. f. du v. 
Defdorar dans fes acceptions. Dédoré , 
rée, qui a perdu fa dorure. Lat. 
Auro nudatus. Obfcuratus , a , um. 

* DESDORMIDO, DA, adj.m.€9 f. 
T. peu ufité. Qui ne dort point, qura 
une infomnie. L. Zn/omnis , e. 

DESDORO,, /. m. Flétriflure , at- 
teinte au crédit, à la reputation , 
deshonneur , infamie , honte , oppro- 
bre, tache, note. Lat. Dedecus , oris. 
Probrum , i. 

DESEABLE , adi. d'une term. Dé- 
Tirable, fouhaitable. Lat. Concupif 
cendus , a, um. 

* DESEADOR, /. ». Défireux, 
eufe , qui défire. Lat. Concupitor,oris. 

DESEAR , v. a. Défirer , fonhai- 
ter, avoir envie , afpirer à une chofe. 
Lat. Defiderare. Cupere. 

DESEAR , fignifie auffi prétendre, 
folliciter, tácher. Lat. Zmtendere. 

DESEADO, pa, f. p. du verbe 
Defear dans fes acceptions. Défiré, ée. 
Lat. Defderatus , a, um. 

* DESECAR , o. a. Deflécher, ren- 
dre fec, tarir, mettre à fec. Lat. 
Exficcare. Exbaurire. 

DESECAR , au figuré , retenir , ar- 
réter, empécher de couler. Lat. Co- 

ere. 

* DESECANTE , f. acf. du verbe 
Defecar. Defléchant. Lat. Exfccans. 

DESECADO , DA, p. p. du verb 
Defecar dans fes acceptions. Delléché, 
ée , tari, ie. Lat. Exficcatus, a, tun. 

* DESEGATIVO , va, adj. »e. 63 f. 
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Defficatif, ive, qui a la vertu de 
deffecher. Lat. Exficcativus, a, wm. 

DESECHAR , e. a. Dedaigner, 
méprifer , faire peu de cas d'une chofe. 
Lat. Dedignari. 

DESECHAR. Rejetter , rebuter, 
repoufler. Lat. Re e. 

DsssEcHAE. Refufer un emploi, 
une dignité, la rejetter. L. Abnuere. 

DESECHAR, fignifie auffi bannir 
un foupgon , une crainte. Lat. Re- 
pellere. 

DESECHAR. Repouífer une chofe 
nuifible & pernicieufe , l'éloigner. 

Defechar el veftido à otra cofa. Met- 
tre un habit ou telle autre chofe au 
rebut. Lat. Abjicere. 

** No defecbar ripio. Expreflion qui 
fignifie , que quelque méprifable que 
foit une chofe, on trouve toüjours 
des gens qui la défirent & qui s'en 
accommodent. 

* Refr. Lo que uno defecba , otro lo 
ruega. Ce qui eft inutile aux uns, eft 
utile aux autres. 

DESECHADO , DA, f. p. du ver- 
be Dejechar dans fes acceptions. Re- 
jetté, ée, rebuté, ée. Lat. Contemptus. 

eótus , a, um. 

* DESECHO, /. m. Refte, réfidu 
d'une chofe. Lat. Rejecfanea , orum. 

DESECHO. Chofe méprifable. Lat. 
Res defpecía. 

DrsscHo. Rebut. Lat. Res de- 


113/10. 

* DESEDIFICACION, /. f. T. peu 
ufité. Démolition , deftru&ion , ruine, 
renverfement d'un édifice. Lat. Def- 
truétio. Everfio , onis. 

* DESEDIFICACION, au figuré, 
Mauvais exemple , fcandalc. L. $ces- 
dalum , i. 

DESEDIFICAR , «. a. T. peu ufi- 
té. Ruiner , détruire, renverfer un 
édifice. Lat. Defiruere. Diruere. 

* DESEDIFICAR , au figuré, Don- 
ner matvais exemple à fon prochain, 
le fcandalifer. Lat. Offendere. Scanda- 


lo qe 

ESEDIFICADO, DA, f. fp. du 
verbe Defedificar dans fes acceptions. 
Détruit, te, ruiné, ée, abbatu, ue, 
fcandalilé, ée. Lat. Defórucfus. Offen- 


Jus, a, um. 

* DESEGUIDA, adj. d'xue term. 
Putain, fille ou femme proftituée. L. 
JMeretrix, cis. Scortum, i. 

DESEMBANASTAR, v. a. Tirer . 
d'une manne, d'un panier, ou d'une : 
corbeille, ce qui étoit dedans. Lat. 
E copbino extrabere. 

DREEMBANASTAR, au figuré, Dé- 
goifer, caquetter, parler fans réfle- 
n ; ni jugement. Lat. Loqui te- 
suere. 


DESEMBANASTAR , fignific aufli, 
Dégainer, tirer l'épée. Ce mot pris 
dans ce fens n'eff ufité que parmi les 
gens de la lie du peuple & les bré- 


teurs. Lat. Evegiwert. OLEUM 


- A 


- 
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' * DESEMBANASTARSE , 0. r. 
Sortir, s'enfuir, s'échaper d'un en- 
droit oà l'on étoit enfermé. Lat. Se 


eximete. 

BESEMBANASTADO , 54A , f. f. 
du verbe Defembanaftar dans fes ac- 
ceptions. Tiré, ée d'un panier. Lat. 
Extraëlas. Nudutus. Expeditus , a, 


unm. 

DESEMBARAZADAMENTE, ado. 
Librement, fans embarras, ni obftacle. 
Lat. Expeditè. 

DESEMBARAZAR, c.a. Débarraf- 
fer, ôter les obftacles, les embarras. 
Lat. Expedire. 

DESEMBARAZAR , fignifie auffi 
évacuer , vuider. Lat. Evacuare. 

* DESEMBARAZARSE, v. r. Se 
débarrafler de ce qui nous incommo- 
de, renoncer aux affaires. Lat. Ex- 


re fb. 

DESEMBARAZADO , DA, f. f. 
du verbe Dejembarazar dans fes ac- 
ceptions. Débarraffé , ée, Lat. Expedi- 
$us ,U, um. 

DESEMBARAZADO. Débarraflé, li- 
bre qui n'a rien à faire, qui eft fon 
maitre , qui ne s'embarraíle de rien. 
Lat. Expeditus. Promptus , a, um. À 
negotiis vacans. 

* DESEMBARAZO , /. m. Liber- 
té , hardieffe , franchife , tant dans les 
actions que dans le dilcours. Lat. 

editio . onis. 

DESEMBARCACION, /. f. Def- 
embarquement , débarquement, action 
de defembarquer. Lat. Excerxfio , onis. 

DESEMBARCADERO, /. m. Dé- 
barcadour , lieu propre à débarquer 
ec qui eft dans un vaiffeau. Lat. Na- 
vale , i5. 

DESEMBARCAR, «. a. Defembar- 

quer, retirer d'un vailfeau les mar- 
chandifes qu'on y avoit embarquées. 
Lat. E "avi educere. 

* DESEMBARCAR. Débarquer, fau- 
ter du vaiíTeau à terre. 

* DESEMBARCAR, au figuré, Def- 
cendre de voiture. Lat. E rbedá def- 
cendere. ; 

Ejtar para defembarcar. Etre prette 
A accoucher, en parlant d'une femme 
enceinte , étre pres de fon terme. Lat. 


Parturire. 

DESEMBARCADO, DA, f. p. du 
verbe Defembarcar dans fes accep- 
tions. Débarqué , ée. Lat. E navi ex- 
traélus , a, um. 

DESEMBARCO, /. m. Débarque- 
ment, aétion par laquelle on dé- 
barque. Lat. Excénfo , onis. 

* DESEMBARGADAMENTE , 
adv. Librement, fans obítacle. Lat. 


Liber?. 

DESEMBARGAR, o. a. T. peu 
nfité. Débarrafler, tirer d'embarras. 
Lat. Liberare. Expedire. 

DESEMBARGAR. T. de pratique. 
Donner main levée d'une faifie. Lat. 
A Jequeflro liberare. 
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DESEMBARGADO , pa , f. p. du 
v. Defembargar dans fes acceptions. 
Tire, ée d'embarras. Lat. Expeditus, 


a, UM. 

DESEMBARGO , /. m. Main le- 
vée d'une (aifie. Lat. A Jequeftro libe- 
ratio, onis. 

* DESEMBARGO. On appelle ainfi 
dans le Confeil des finances , un ordre 
par lequel il eft enjoint de payer pen- 
dant un certain nombre d'années les 
revenus d'une charge, en attendant 
qu'on en expédie les provifions fui- 
vant la forme ufitée. Lat. Syngrapba 
Jus conferens ad regiam folutionem. 

DESEMBARRAR, vw. a. Décom- 
brer, déboucher, nettoyer, tirer la 
terre ou le fable d'un conduit qui 
s'étoit bouché. Lat. Relinere. - 

DESEMBARRADO , pA, lá p. du 
v. Defembarrar. Décombré , ée. Lat. 
Relinitus , a, sow. 

* DESEMBAULAR , v. a. Tirer 
d'un bahut , d'un coffre ce qui eft de- 
dans. Lat. Ex arcá educere. 

DESEMBAULAR, au figuré, Dé- 
charger fon cœur à un ami, lui dire 
ouvertement ce qui nous chagrine. L. 
Zntima cordis explicare. 

DESEMBAULADO , DA, f. p. du 
v. Defembaular dans fes acceptions. 
Tiré, ée d'un bahut. Lat. Ex grc 
eductus, a, um. 4 

* DESEMBEBECERSE , Aly. Re- 
venir à foi, reprendre fes legs. Lat. 
Ad fe redire. Animos recipere. * 

DESEMBEBECIDO , DA, f. f. 
du v. Defembebecerfe. Revenu, ue à 
foi. Lat. 4Ad/e reverfus, a , um. 

*DESEMBEBER,v.a.Leméme que 
Defembebecerfe. Ce mot eft peu ufité. 

* DESEMBELESARSE , v. r. Le 
méme que De/embebecerfe. 

DESEMBELESADO , DA, f. f. du 
v. Defembelefarfe. Le méme que De- 
Jembebecilo. 

* DESEMBOCADERO, /. m. Em- 
bouchure, l'entrée d'une riviére dans 
la mer. Lat. Os, oris. Oflium , ii. 

* DESEMBOCADURA, /. f. Le 
méme que Dejembocadero. 

DESEMBOCAR , v. s. Déboucher, 
fortir d'un endroit avec violence, vain- 
cre, furmonter un paflage difficile. 

* DESEMBOCAR, au 
mir, décharger fa colére , répandre fa 
bile. Lat. Bilem effundere. 

** Defembocar de la calle. Sortir d'une 
rue. 

Defembocar los rios en la mar. Se dé- 
charger dans la mer, en parlant des 
riviéres. Lat. Zmmare ruere. 

DESEMBOCADO, DA, f. f. du 
v. Defembocar dans fes acceptions. Dé- 
bouché, ée, furmonté, ée. Lat. Su- 


peratus , a, sem. 

DESEMBOLSAR, «. a. Débour- 
fer, tirer de l'argent de fa bourfe , 
pour faire quelque dépenfe. Lat. E cru- 
mená depromere. 
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guré, Vo- 


DES 423 


DESEMBOLSAR. Débourfer, don. 
ner de l'argent. Lat. Pecuniam tradere. 
DESEMBOLSADO , DA, p. p. du 
verbe Defembolfar dans les acceptions. 
Débourfé , ée. ¿E crumená depromptus , 


a, um. 

DESEMBOLSO, /. m. Débourfe- 
ment, payement qu'on fait des de- 
niers qu'on tire de la bourfe. Lat. So 
lutio. Pecunia numeratio , onis. 

DESEMBORRACHAR, v. a. Le 
méme que Defembriugar. . 

DESEMBORRACHADO, DA, p. p. 
du v. Defemborracbar. Le même que 
Defeimbriagado. 

DESEMBOSCARSE , v. r. Débuf- 
quer, fortir d'un bois, d'une embuf. 
cade. Lat. Sylvas relinquere, 

DESEMBOSCADO, Da, p. f. du 
v. Defembofcarfe. Débufqué , ée. Lat. 
$ylvis egreflus, a, um. 

* DESEMBOZAR, o. a. Décou- 
vrir fon vifage, lever le voile, la man- 
te, Óter le manteau de deffus fon nez. 
Lat. Faciem nudare. 

. DESEMBOZAR, au figuré, Décou- 
vrir , dévoiler , expliquer ce qui étoit 
obfcur ou caché. Lat. Revelare. 

. DESEMBOZADO, pa, p. p. du 


avetbe Defembozar dans fes accepftions. 


¿couvert, te. Lat. Revelatus. 
* DESEMBOZO, /. m. L'action 
de découvrir fon vifage, en écartant 


-fon manteau, en levant fon mafque. 


Lat. Pallii aut veli remotio , onis. 

* DESEMBOZO , au figuré , li- 
berté, hatdieffe , air aifé. Lat. Expe- 
ditio , onis. 

* DESEMBRAVECER , o. a. Ap- 
privoifer, rendre doux & moins fa- 
rouche. Lat. Cicurare. 

DESEMBRAVECIDO , Da, f. ? 
du verbe Defembravecer. Apprivoifé , 
ée: Lat. Cicuratus , a, um. 

* DESEMBRAVECIMIENTO , f. 
m. Apprivoifement, a&ion par la- 
quelle on apprivoife. Lat. Manfue- 
factio, onis, 

* DESEMBRAZAR, o. a. Jetter, 
lancer une arme , ou telle autre chofe 
à force de bras & avec violence. L. 
Contorquere. Vibrure. 

* DESEMBRAZADO , DA, p. f. 
du verbe Defembrazar. Jetté, ée, 
lancé, ée à force de bras. Lat. Con- 
fortus , a, um. 

* DESEMBRIAGARSE , v. r. Se 
defenyvrer. Lat. Ab ebrietate Jolwi. . 

DESEMBRIAGADO, DA, f. f. 
du verbe Defembriagarfe. Défenyvrd. a 
ee. Lat. Ab ebrietate folutus , a , sum. 

DESEMBUCHAR , v.a. Regorger, 
rendre ce qui eft dans le gofier, en 
parlant des oifeaux. Lat. Evomere. 

DESEMBUCHAR , aú figuré, Dire 
tout ce qu'on a fur lecœur, ou tout 
ce qu'on fçait de quelqu'un. Lat. 
Bilem evomere. 

DESEMBUCHADO, pA , f. f. 
du verbe Defembuchar dans fes acce- 

ptions. 
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ptions. Dégorgé , ée. Lat. Evomitus , 


a, um. 

* DESEMBUDAR , v. a. Tirer 
quelque chofe comme fi c'étoit par 
un entonnoir. C'eft un terme bur- 
lefque & hazardé. Lat. Qua/i per in- 
Jfundibulum emittere. _ 

* DESEMMARANAR, , v. a. Dé- 
brouiller, déméler , mettre en ordre. 
. Extricare. Expedire. 

* DESEMMARAñAR , au figuré , 
expliquer , dévelopet ce qui eft ob- 
fcur & difficile. Lat. Explicare. Ex- 
poneve. 

DESEMMARAÑADO, pa , f. f. 
du verbe Defemmaranar dans fes ac- 
ceptions. Débrouillé , ée , démélé , ée, 
expliqué, ée. Lat. Extricatus. Ex- 
plicatus , a, um. ^ . 

* DESEMMOHECER, v. a. Dé- 
rouiller, ôter la rouille. Lat. Æru- 
gine purgare. 

* DESEMMOHECER , au figuré, 
Eclaircir une chofe, la rendre intel- 
ligible. Lat. Explicare. Exponere. 

DESEMMOHECIDO, DA, f. f. 
du verbe Defemumnobecer dans fes ac- 
ceptions. Dérouillé, ée, éclairci , ie. 
Lat. Ærugine purgatus. Illuflratus , 
a, tn. 

* DESEMMUDECER, v. a. Ken- 
dre à.quelqu'un l'ufage de la pa- 
role. Lat. Lingue impedimenta folvere. 

DESEMMUDECER , w. n. fignifie 
auffi, rompre le filence , commencer 
à parler. Lat. Linguam folvere. 

DESEMMUDECIDO , DA, f.p. du 
v. Defemmudecer dans fes acceptions. 
Qui a recouvré la parole. Lat. Zi»- 
guá folutus , a, um. 

* DESEMPACARSE, «. a. S'ap- 
paifer, calmer fa colère. L. Sedari. 

DESEMPACHARSE , «v. r. Pren- 
dre du courage, de la hardieffe , & 
. de la réfolution. Lat. Pudorem de- 
onere. 

* DESEMPACHADO , Da, f. f. 
du verbe Defempacharfe. Qui a pris 
du courage , de la hardieffe , de la ré- 
folution. Lat. Expeditus. Audens. 

* DESEMPACHO , f m. Har- 
diefle, courage , affurance, réfolu- 
tion, intrépidité , fermeté. Lat. Az- 
dacia , e. 

* DESEMPADRAR , v. a. Terme 
burlefque & hazardé. Oter à qucl- 
«u'un fon pére, ou l'empécher d'en 
porter le nom. Lat. Patris bonore 
privare. 

* DESEMPALAGAR, «. a. Faire 
revenir l'appetit à quelqu'un , lui net- 
toyer, lui laver le palais. Lat. Pa- 
latum abflergere. 

* DESEMPALAGAR , fignifie auffi 
faire écouler l'eau qui empéche un 
moulin d'aller. Lat. 4que flugnantis 
curfum pormittere. 

DESEMPALAGADO,pa,p.p.du v. 
Defempalagar dans {es acceptions. Qui 
e perdu le dégout, qui s'eft lavé la 
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bouche. Lat. Fa/lidio levatus , a , um. 

DESEMPAÑAR, «e. a. Remuer , 
changer un enfant à la mammelle. L, 
Cunis expedire. 

* DESEMPAÑAR, fignifie aufli net- 
toyer un miroir, une glace. Lat. 
Speculum. balitu purgare. 

DESEMPAÑADO, DA, f. f. du 
verbe Defempañar dans fes acceptions. 
Remué, ée, changé, ée, nettoyé, 
ée. Lat. Cunis expeditus. Deterfus , 


a, um. 

* DESEMPAPELAR, v. a. Oter 
le papier qui envelope une chofe. L. 
Chartà evolvere. 

DESEMPAREJAR, «. a. Dépareil- 
ler, déparier. Lat. Apari disungere. 

* DESEMPAREJAR , lignifie auffi 
fe féparer , fe divifer, aprés avoir mar- 
ché quelque tems enfemble. Ce ver- 
be , pris dans ce fens , eft neutre. Lat. 
Societatem relinquere. 

DESEMPAREJADO , DA, f. p. 
du verbe Defemparejar. Dépareillé, 
ée , défapareillé , ée. Lat. A pari ft- 
"unélus, a, um. 

DESEMPARVAR , v.a. Amonce- 
lerle grain fur l'aire, en faire un 
monceau. Lat. Acervare. Coacervare. 

* DESEMPATAR, v. a. Détrui- 
re l'égalité qu'il y a entre les chofes. 
Lat. Aqualitatem tollere. 

* DESEMPATAR UN NEGOCIO. 
Faciliter le cours d'une affaire. Lat. 
Rem expedire. 

DESEMPATADO , pa, p. f. 
du verbe  Defempatar dans fes ac- 
ceptions. 

DESEMPEDRADOR , /. m». Celui 
qui dépave , qui arrache le pavé de 
terre. Lat. Elapidator , oris. 

DESEMPEDRAR , «. a. Dépaver, 
óter le pavé. Lat. Elapidare. 

* DESEMPEDRAR. Signifie auffi , 
paffer, repaller fouvent par le méme 
endroit, ufer le pavé à force de le 
fréquenter. Lat. Terere. 

DESEMPEDRADO, DA , f. f. 
du verbe Defempedrar dans fes ac- 
ceptions. Dépavé, ée. Lat. Elapida- 
tus, a, um. 

* DESEMPEGAR , v. a. Oter 
l'enduit de poix qu'on a mis à une cho- 
fe. Lat. Depicare. 

DESEMPEGADO, pa, f. f. du 
verbe Defempegar. Qui elt dépouillé 
de la poix qui le couvroit. Lat. Depi- 
catus, a. um. 

DESEMPEÑAR, v. a. Dégager, 
retirer ce qu'on avojt mis en gage. 
lat. Pignus redimere. 

DESEMPEÑAR. Libérer quelqu'un 
des dettes qu'il a contractées. Lat. 
Aliquem ab ere alieno liberare. 

DESEMPERAR.Signifie aufli acquit- 
ter, remplir fes obligations. Lat. 4Zu- 
nus fuum explere. 

DESEMPLNAR. Dégager, débarraf- 
fer quelqu'un d'une affaire épineufe 
dans laquelle il s'étoit engagé. ,Lat. 
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Aliquem curis vel negotiis dilucidè ex. 
pedire, 

* DESEMPEÑARSE. Dégager fon 
honneur avec le taurean; c'eft quand 
un cavalier qui le combat eft défarcon- 
né par le taureau dans une courfe pu- 
blique, on que fon chapeau, fa lan- 
ce, font gant font tombés; il doit 
mettre pied à terre fur le champ, & 
marcher contre le taureau l'épée à la 
main, l'attaquer, le bleffer pour en 
tirer vengeance , en réparation de fon 
honneur. Lat. Z'aurum flrenuè flricfo 
enfe invadere. . 

* DESEMPEÑAR EL ASSUNTO. 
Se dégager , fe tirer d'une entreprife 
avec honneur. Lat. Penfum fufceptum 
cum laude abfolvere. 

DESEMPEÑADO, DA, f. p. du 
verbe Defempenar dans fes acceptions. 
Dégtgé ; de. Lat.. Pignore abfolutus, 


a, tum. 

DESEMPEÑO, /. :x. Dégagement, 
ation par laquelle on retire ce qu'on 
avoit mis en sage. L. Pignoris liberatio. 

* DESEMPEÑO. Signifie auffi preu- 
ve, confirmation de ce qu'on a avan- 
cé. Lat. Probatio , onis. 

* DESEMPEÑO. Áccompliffement de 
fa promeffe. Lat. Sui muneris fatisfac- 
Elio , onis. 

* DESEMPEÑO, au figuré, Per- 
fection , achevement, derniére main 
qu'on donne à un ouvrage. Lat. 4Ma- 
nus ultima. 

* DESEMPEÑO. Adion par laqnel- 
le un homme fe venge du mauvais 
traitement qu'il a regu d'un taureau 
en le combatant. 

* DESEMPEORARSE, v. r. Se 
fortifier, fe remettre, reprendre la 
vigueur & les forces qu'une maladie 
nous avoit fait perdre, fe mieux por- 
ter. Lat. Coscalefcere. 

DESEMPEORADO,, DA, f.p. du 
v. Defempeorarfe.. Rétabli, ie. Lat. 
A morbo recreatus , a, um. 

DESEMPEREZAR, ou. n. Chaffer 
fa parefle, devenir diligent. Lat. So- 
cordiam excutere. * 

DESEMPEREZADO, pa, p. f. 
du v. Defemperezar. Delivré , ée de fa 
parelle. Lat. Socordia liberatus , a, um. 

*DESEMPOLVORAR, v.a. Epouf- 
feter, ôter la poufliére d'unc chofe, 
vergcter , houffer. Lat. Pulverem /co- 
pis nunidare. 

DESEMPOLVORADO, pa, f. f. 
du v. Defempolvorar. Epoufleté, ée. 
Lat. Pulvere mundatus, a, un. 

* DESEMPONZOÑAR, v. a. Gué- 
rir du poifon. Lat. Veneno inftcíum 
fanare. 

* DESEMPONZOÑAR, au figuré, 
Guérir quelqu'un d'une paffion. Lat. 
Cupiditates expellere. _ 

DESEMPONZONADO, Da, ff. 
du v. Defemponzoñar dans fes accep- 
tions. Guéri, ie du poifon. Lat. 4 ex- 
"eno lberatus , a, um. 

* DESEM- 


hj 





- 


» fon affut. Lat. 


DES 


* DESEMPOTRAR , v. a. Oter, 
arracher une chole qui étoit enclavée ; 
en-haffee dans un mur, ou dans tel 
autre endroit. Lat. 4 fxum avellere. 

DESEMPOTRADO, Da , f. f. du 
v. Dejempotrar. Ote, ée, arrache , 
ée d'un mur. Lat. Avul/us, a, um. 

DESEMPULGADURA , /. f. L'ac- 
tion de debander unarc, une arbaléte. 
Lat. Balifhe laxatto , onis. 

DESEMPULGAR, v. a. Debander 
un arc ou une arbaléte. Lat. Baliflam 
laxare. 

DESEMPULGADO , DA, f. p. du 
V. Defempulgar. Debandé , ée. Lat. 
Remifus, a, um. 

* DESENALBARDAR, c. a. Débà- 
ter, ôter le bit à une bête de fomme. 
Lat. Cutis uidere. 

DESENALBARDADO, DA, f. f. 
du verbe DeJenalbardrr. Débâté, cc. 
Lat. Citellis nudutus, a, um. 

* DESENAMORAR, «.*a. Faire 
perdre à quelqu'ua l'amour qu'il avoit 
pour une femme. Lat. Amorem extin- 
guere. 

** DESENAMORARSE, v.r. Renon- 
cer à {on opinion, à fon fentiment. 
Lat. Cedere opin ni. 

DESENAMORADO, DA, f. p. du 
verbe Defenamorar. Guéri , ie de 
fon amour. Lat. Amorís oblitus, 


8, um. ; 
* DESENCABALGAR , v. a. Dé- 
monter l'artillerie, l'óter de deflus 
Tormenta bellica ful- 

cris deponere. 


DESENCABALGADO, DA, f. f. 
du verbe  Defencabalgar. Démonté , 
ée , en parlant d'une piéce 'd'artille- 
rie. Lat. Fulcris dep:fitus, a, um. 

DESENCABESTKAR, v. a. Dé- 
pétrer une bête qui s'eft embarraffée 
dans fon licou , ou dans les traits. Lat. 
Capiitro, «el loris expedire. 

DESENCABESTRADO, DA, f. p. 
du verbe Defencabeftrar. Dépétré, ée, 
déchevétré, ée. Lat. Loris expeditus , 


a, um. 
DESENCADENAR, v. a. Déchai- 
ner, Ôter la chaine à quelqu'un. Lat. 
Vinculis folvere. 
DESENCADENAR, au figuré, Rom- 
pre, délunir les liens, l'amitié qu'on 
avoit contractée. Lat. Amicitiam dif- 


Jfoloere. 


DESENCADENADO, DA , f.p. du 
v. Defencadenar dans fes acceptions. 
Dechainé, ée. Lat. Vinculis folutus , 


a, um. | 
* DESENCALABRINAR , v. a. 
Défentéter, Faire cefler l'entetement 
caufé par quelque odeur forte. Lat. 
Cerebrum future , feugravi odore obtu- 
ratum , fedure. : 
DESENCALABRINADO, DA, f.p. 
du v. Dejencalabrinar. Defentété, ée. 
Lat. Cerebro pacatus , a, um. 
* DESENCALCAR , v.a. Lâcher, 
relâcher, détendre, débander, ren- 
« Tom. I. 
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dre lâche ce qui eft trop ferré. Lat. 
Lax re. 

DESENCALCADO , DA, Ef du 
verbe Defencalcar. Relaché , éc. Lat. 
Laxatus, a, wm. 

* DESENCALLAR , «v. a. Remet- 
treà flot un vailfeau qui a donné a fec, 
ou qui a échouc fur nn banc de fable. 
Lat. Naztem iliifam fubducere. 

DESENCALLADO, DA, p. p. du 
verbe Desencallar. Remis, ife à flot. 
Lat. Vadis educfus, a , um. 

* DESENCAMINAR, v. a. Ecva- 
rer quelqu'un de fon chemin. Le meme 
que Defcamirar. 

DESENCAMINADO, DA, f.p. du 
v. Dejencavtinur. Egaré , Fourvoye. Le 
meme que De/caminado, 

DESENCANTAR , vu. a. Défen- 
"hanter, délivrer d'un enchantement. 
Lat. Ab incuntutionibus Jolvere. 

DESENCANT ADO , pa, p. p. du 
v. Defencantar. Défenchante, ée. Lat. 
Ab incautationibus folutus , a, 10m. 

DESENCANTO, /. m. Doxcuchan- 
tement. Lat. Recantatio. Dncantanenti 
Jolutio. 

* DESENCAPOTADURA, /. /. 
L'adion d'óter le manteau à quei- 
qu'un. Lat. Pallii fubreptio, oni. 

DESENCAPOTAR, «. a. Oter, 
enlever le manteau à quelqu'un. Ce 
mot eft peu ufité au propre. Lat. Paüio 
exuere. 

DESENCAPOTAR , au fizuré, D. 
couvrir, manifelter, devoiler. Lat. 
Detegere. Manifeflare. 

DESENCAPOTAR. Signifie auff; 
faire lever la téte à nn cheval qui a 
coutume de la bailler. Lat. Hubes:.: 
adsnittere, 

* DESENCAPOTARSE, v. r. S'ap- 
paifer , reprendre un vifage calme & 
lerein. Lat. Ponere fupercilium. 

* Defencapotar las orejas. Dreller 
les oreilles. Ce mot eft peu ufité. L. 
Aures. arrigere. 

Defencapotar los ojos. Déftoncer les 
fourcils, prendre un vifage ferein , 
radoucir fa colère. Lat. Ponere fuper- 
cilium. Frontem exhilarare. 

Defencapoturfe el Cielo. S'éclaircir 
devenir fercin, en parlant du Ciel. 
Lat. Serenari celum. 

DESENCAPUTADO, DA, f. f. 
du v. Dejencapotar dans fes acceptions. 

DESENCAPRICHAR, v. a. Delen- 
teter , delinfatuer , dilfuader, guérir, 
faire revenir quelqu'un de fon caprice. 
Lat. Pervicacium alicujus vincere. 

DESENCAPRICHADO, DA, p. p. 
du verbe Defencapricbar. Délentete, 
ée, définfatué, ée. Lat. A perzizaci dic- 
tamine deflexus. 

* DESENCARCELAR , «. a. Del- 
emprifonner , tirer quelqu'un de pri- 
fon, le mettre en liberté. Lat. Z/i- 
quem è carcere liberare. 

DESENCARCELAR , au fizuré, de- 
livrer quelqu'un. de l'embarras, de 
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la fujettion ou de l'oppreffion qu'i 
fouffroit. Lat. Ab aupuytiis liberare. 

DESENCARCELADO, DA, f. f. 
du verbe Dejencarrelar dans fes ae- 
ceptions. Delemprilonné , ée. Lat. 
À carcere. folutus , a, um. 

* DESENCARECER , v. a. Ra- 
mender , baiffer , diminuer le prix & 
la valeur des marchandifes & des 
denrées, Lat. Preti on irrminuere. 

DESENCARECIDO , DA, f. p. du 
verbe Dejencarecer. Ramende , ee. L. 
Pretio imminutus, a, tun. 

* DESENCARNAR, v. a, Le mé- 
me que De/carnar. Ce mot eit compo- 
fé de la prépofition Des & du vetbe 
rl Il eit peu ufité dans ce 
ens, 

** DESENCARNAR, au figuré, emo 
pècher lcs chiens de manger le gibier. 
Lat. Cunes à carnis ejca divertere. 

DÉSENCARNADO , Ba, p. p. du 
verbe Defrrcarnar dans fes acceptions. 
Vovez Dejcarnado. > 

* DESENCASTILLAR, v. a. Chaf- 
fer d'un château, d'une fortere(Te les 
troupes qui la défendent. Lat. Pre- 
Jidium loco pellere. 

* DESENCASTILLAR , aufiguré, 
Chaffer le démon du corps d'un pof- 
fedé, ou de quelqu'autre endroit. Lat, 
Dæmones ejicere. 

DESENCASTILLAR. Difgracier un 
Favori, lui ôter l'emploi, la charge, 
la dignite qu'il poffedoit. Lat. Aliquers 
th wrnicitia vel officio dejicere. 

DESENCASTILLADO , DA, f. f. 
du v. Dejencaflillar dans fes acceptions, 
-hafle, ée d'un château, difyracié, 
ée. Lat. Loco pulfus , eiectus, a, wm. 

DESENCAXAMIENTO, fm. Lu- 
xation, deboitement d'un membre, 
Lat. Luxatio, onis. : 

DESENCAXAR, v. a. Difloquer 5 
€ auffi defaffembler un ouvraze de 
menuiferie ou de charpente. L.Zuxare, 

Defencaxarfe lu cara o el roftro. Se 
défigurer le vilage par quelque acci- 
dent, ou étre défiguré par la maladie, 
Lat. Deturpari, 

DESENCAXADO, DA, p. f. du 
verbe Defencaxar dans fes acceptions. 
Difloqué, ée, défaflcmblé, ée. Lat. 
Luxatus;, a, um. 

* DESENCAXONAR, «v. a. Sor. 
tir, tirer d'une caiffe, d'un caitlon, 
d'un coffre, d'untiroir ce qui eft de- 
dans. Lat. E capsa extrahere. 

DESENCAXONADO, Da, f. p. du 
verbe Defencaxomar. Tire, ée d'un cof» 
fre. Lat. E copsá extracíus , a, um. 

* DESENCERRAR , v. a. Donner 
la liberté à ce qui étoit enfermé, le 
mettre dehors. Lat. 4b occlufione libe» 
rare. à 

DESENCERRAR, au figuré, Dé. 
couvrir, manitelter ce qui étoit cas 
che, ouignoré. Lat. Manifefture, 

DESENCERRADO, pa, p. p. du 
verbe Jefencerrar dans fes acceptions, 

Hhh Relaché y: 
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Relàché, ée. Lat. 4b occlufione libe- 


rafus, a, um. 

* DESENCINTAR , v. a. Dénouér 
les rubans ou les cordons avec lefquels 
unc chofe étoit attachée. Lat. Fa/cio- 
das evolvere. 

DESENCINTADO, DA, f. p. du 
verbe Dejencintar. La chofe dont on 
a ótéou délié les rubans, les cordons. 
Lat. Fafciolis liberatus , a, um. 

DESENCLAVAR, v. a. Le méme 
que Defclivar. 

DESENCLAVADO, DA, p. p. du 
verbe Defeuclavar. Le méme que De/- 
clavado. 

DESENCLAVIJAR , «. a. Oter les 
chevilles d'un inftrament à cordes. 
Lat. Claviculas detrahcre. 

Ex. Dejenclavijar el barpa. Oter les 
chevilles d'une harpe. 

Defeaclavijar Jas manos. Déjoindre 
les mains $ féparer les doigts qui 
étoient joints & croifés les uns fur les 
autres. Lat. Docrlatos digitos aperire. 

DESENCLAVIJADO, DA, p. f. 
du v. Defenclovifar. La chofe dont on 
a ótéles chevilles. Lat. Claviculis nu- 
dui, a, sm. 

* DESENCOGER, ©. «. Etendre, 
ouvrir, élargir, dilater , dédoubler, 
déployer, déveloper, déméler. Lat. 
Explicare. Dilatare. 

* DESENCOGERSE, v. r. Per- 
dre fa timidité , prendre du courage 
& de la hardieffe, parler librement, 
d'un ton affuré. Lat. Pudorem ponere. 

DESENCOGIDO, DA, f. f. du 
verbe Defencoger dans fes acceptions. 
Etendu, ue, déroulé, ée. Lat. Ex- 
plicatus , a, mm. 

DESENCOGIMIENTO, fm. Har- 
dieffe, liberté, air aifé. Lat. Expe- 
ditio , onis. Alacritas, atis. 

DESENCOLAR , «a. Décoller, dé- 
tacher ce qui étoit collé. Lat. Degluts- 
nare. 

DESENCOLADO, pa, f. p. du v. 
Défencolar. Décollé, ée. Lat. Deglu- 
#inatus, a, um. 

DESENCOLERIZARSE, v.r. Cal- 
mer fa colére, s'adoucir. Lat. Zram 
ponere, 

DESENCOLERIZADO , Da. f. f. 
du verhe Defencolerizarfe. Appailé, éc. 

Lat. Sedatus. Placatus, a, um. 

'" .* DESENCONAR, «. a. Appaifer, 
talmer l'inflammation d'une playc. 
Lat. Ziflusimationcm fedarc. 

DESENCONAR , anfignré, Appai- 
Ser, calmer fa colére. Lat. Zram fedare, 

DESENCONADO, Da, p. p. du 
verbe Defenconur. Appaifé, éc, calmé, 
éc , adouci, ie. Lat. $edatus. AMiti- 
B^tus, a, um. 

* DESENCONO , fm. Adonciffe- 
ment, calme, tranquillité, modlera- 
tion d'une paffion, de la colére, par 
exemple. Lat. Sedatio , onis. 

' * DESENCORDAR , v. a. Oter les 
eordes d'une chofe, comine d'une bal- 
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fe, d'une harpe &c. Lat. Chordas de- 
trahcre, 

DESENCORDADO, DA, f.p. du 
verbe Defencordar. La chofe dont on 
a Óté les cordes. Lat. Chordis vacuus , 
a, un. 

* DESENCORDELAR, vc. a. Oter 
les cordes d'une chofe. Lat. Funes 
folvere. 

DESENCORDELADO, DA, f. f. 
du verbe Defrncordelur. La chofe dont 
on a óté les cordes. L. Funibus folutus. 

* DESENCORVAR , v. a. Redref- 
fer ce qui eft courbe ou tortu. Lat. 
Curvatusm corrigere. 

DESENCORVADO, DA, P p. du 
verbe Defencorvar. Redreffé, ée.* Lat. 
Recíus, a, am. 

* DESENDIABLAR, «c.a. T.hur- 
lefque. Chaffer le malin efprit du corps 
de quelqu'un. Lat. 4 demone liberare. 

* DESENDIABLARSE , «. r. Cal- 
mer fa colére, s'appaifer. Lat. Zram 
ponere. 

DESENDIABLADO, DA, p.p. du 
verbe Defendiablur. Délivré, ée du 
malin eíprit. Lat. A demone lbera- 
lus, A, um. 

* DESENDIOSAR , v. a. Rab- 
battre l'orgueil , la préfomption, la 
vanité de quelqu'un. Lat. Superbia 
reprimere. 

DESENDIOSADO, DA, f. p. du 
verbe Defendiofar. Humilié, éc. Lat. 
Ab infani gloria deturbatus. 

* DESENDUESARSE, v. r. Se 
délivrer d'une Dueña , qui eft propre- 
ment une furveillante. C'eft un terme 
burlefque , dont Quevedo eft l'inven- 
teur. Vovez Dueña. 

DESENFADAR , «. a. Appaifer 
la colére de quelqu'un, calmer fon 
ennui. Lat. Aliquem irá vel tadio le- 
vare. 

DESENFADARSE , v.r. Se diver- 
tir, fe déennuyer,s'égayer, fe remettre 
de bonne humenr. L. $patiari. Oblectari. 

DESENFADADO, Da, f. p. du 
verbe De/enfudar dans {es acceptions. 
Défennuyé , ée. Lat. Recreatus, aum. 

DEsENFADADO. Exempt de cha- 
grin, gai, joycux, que rien n'em- 
barraffe. Lat. Curis folutus. Audux. 
Expeditus, 

* DESENFADO, /. m. Liberté, 
franchife , fincérité, maniére aifée, 
libre, hardie. Lat. Audaciu, a. Ex- 
peditio , onis. 

* DESENFALDARSE, +. r. Se 
détrouffer , laifler trainer fa robe, 
fa jupe, óter , quitter fa robe, fes 
jupes, fe mettre à fon aife. Lat. Z’efles 
folvere. 

DESENFALDADO, DA, f. p. du 
verbe Defenfaldarfe. Détrouflé, ée. L. 
V'eflibus folutus, a, um. 

DESENFARDELAR, v. a. Débal- 
ler , défemballer, dépaqueter, defai- 
re un paquet de hardcs. Lat. Sarcinas 
cxp aere. 


— 
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DESENFARDELADO, DA, f. P» 
du verbe Doferfu: delar, Dépaqueté, 
ée. Lat. Æ'jurcinis expofítus. * 

DESENFRENADAMENTE, ado. 
Défordounément , avec emportement, 
avec débordement , impétueufement, 
fans retenue, d'une maniére ontrée , 
effrénée , avec fureur , fans frein. Lat. 
FEfræesatè, 

DESENFRENAMIENTO , £ tr. 
Déréglement , débordement, defor- 
dre, emportement, fureur. Lat. Ef- 
frenatio, onis. 

DESENFRENAR, c. a. Débrider, 
ôter la bride. Lat. Frenum detrabere. 

DESENFRENARSE , vu. r. Se 

longer dans le débordement, dans 

a débauche € dans la diffolution, 
fouler aux -pieds tous les principes 
d'honnenr & de vertn. L. Efrerzari. 

DESENFRENARSE, fignifie aufi 
fe facher , s'emporter , fortir hors des 
gonds. Lat. Excande/tere. 

DESENFRENADO, DA, f. p. du 
verbe Defrufrenur dans fes acce- 
ptions. Effréné, ée. Lat. Effrenatus, 
a, tm. 

DESENFRENADO COMO UN CA- 
BALLO. Effrené comme un cheval, 
fe dit d'un homme qui fe plonge dans 
le vice, & qui vit comme une brute. 
Lat. Efrenatus. 

* DESENFRENO, /. 1. Le méme 
que Defenfrenamiento, 

* DESENFUNDAR , v. a. Tirer 
d'un fac , d'une poche , d'un faux 
fourreau ce qui eft dedans. Lat. E faf- 
cia educere. 

DESENFUNDADO, pA , f. p. du 
verbe Defenfundar. Tiré, ée d'un fac, 
d'une poche &c. Lat. E fafcia eductus, 


8 , t. 

* DESENFURECERSE, «. ». Cal- 
mer fa fureur, fa colére, s'appailer. 
Lat. Furorem deponere. 

DESENFURECIDO, Da, f. f. du 
verbe Defenfurecerfe. Appaife , ée, 
calmé , ée, revenu, ue de fa fureur, 
de fa colére. Lat. Pacatus, a, un. 

DESENGARADAMENTE, aiv. 
Clairement , franchement , fans frau- 
de ni fupercherie, ingénument. Lat. 
Ingenuè, Sine fuco. 

DESENGANADAMENTE , Par 
antiphrafe, Méchamment , contre la 
raifon, contre les régles, malicieu- 
fement. L. Prawe. Perperam. 

DESENGANADOR , f. »:. Qui de. 
trompe, qui défabufe. Lat.  Erroris 
deprlfor. 2 

DESENGANAMIENTO , /. m. Le 
méme que Dejengaño. Ce dernier eft 
plus ufité, 

DESENGAÑAR, v. a. Défabufer, 
detromper. Lat. Æliquem ab errort 
avertere. desengaiñaree , S'éclaireis. 

DESENGANADO, DA, f. f. du 
verbe Defengañar. Delabufé, ée. L. 
Ab errcre dedzcfus , a, um. 

DESENGASADO , fignife auff 

vil , 
v 
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vil, méprifable, difforme , mal fait. 


vicieux , malin , corrompu. Lat. Pra- 
ous. Perverfus. 

DESENGAñADO. Défabufé , reve- 
pu de fes erreurs & de les égaremeus, 
. dégouté du commerce des hommes. 
Lat. 4 mundo alienus.rebute 

* DESENGANIEAR, v.a. Déchar- 
pir, arracher , óter , dégager des 
mains d'un homme celui qu'il tient 
faifi au collet, aux cheveux. Lat. E 
manibus, vel unguibus eripere. 

" DESENGARIFADO, DA , f. p. du 
v. Defengañifur. Arraché, ée d'entre 
"les mains. Lat. E manibus, vel un- 
guibus avulfus , a , um. 

DESENGAÑO , f. m. Défabufe- 
ment , l'a&ion de défabufer quelqu'un 
de fon erreur. Lat. Erroris depujjio , 
onis. rebut, 

DESENGAñO. On appelle encore 
ainfi l'objet qui nous ouvre les yeux 
& qui nous fait revenir de nótre 
erreur. Lat. Quod erroris cognitionem 
excitat. . . 

DESENGAñO. Verité dite en face 
de quelqu'un. Lat. Probrum , i. 

* DESENGARRAFAR , v. a. Là- 
cher , laifler aller, fe déffaifir de ce 
qu'on tenoit empoigné. Lat. Emani- 
bus dimittere. 


DESENGARRAFADO, DA, p.p. 


du verbe Defengarrafar. Láché, ée 
d'entre les mains. Lat. E manibus 
dimifus, a, um. 

* DESENGARZAR , v. a. Défiler 
£e qui eft enfilé. Lat. exu folvere. 

DESENGARZADO , DA, f. p. du 
verbe Defesgarzar. Défilé, ée. Lat. 
Nexu folutus , a, um. 

* DESENGASTAR , v. a. Démon- 
ter un diamant, l'óter de fon chaton. 
Lat. Zncaflratum avellere. 

DESENGASTADO, DA, f. p. 
du verbe Defengaftar. Démonté, ée, 
óté , ée de fon chaton. Lat. Avul/us , 


a, tm. 
"DESENGRASSAR, «. a. Dégraif- 
fer , ôter la graifle ou les taches de 
raiffe. Lat. 4 piuguedine purgare. 
DESENGRASSADO, DA, f. f. 
du verbe Defengrafar. Dégraifle, ée. 
Lat. 4 pinguedire purgatus , a, um. 
* DESENGRUSSAR, v. a. Dégrof- 
fir, amenuifer , af'iler , diminuer, af- 
Foiblir, exténuer. Lat. Extenuare. Mi- 


"uere. 
DESENGROSSADO, DA , f. f. 
du verbe Dejengrofar dans fes acccp- 


tions. Degrolli, ie. Lat. Zmminutus ,- 


a, un. 
' DESENGRUDAMIENTO, /. s. 
'T. peu ufite. L'action. de décóller, 
de détacher ce qui elt collé. Lat. De- 
glutinatio , onis. 
DESENGRUDAR, «. a. Décoller. 
détacher ce qui ell collé. Lat. Drgis- 


£inare. 
DESENGRUDADO , DA, p. f. 
du verbe Dejengrudar. Décôllé, ée. 
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Lat. Deglutivatus , a, um, 

* DESENHEBRAR , %. a. Dé. 
filer une aiguille. Lat. Filum acu 
extrabere. 

DESENHEBRAR, au figuré, Expli- 
quer, débrouiller ce qui eft obfcur & 
difficile. Lat. Explicare, 

DESENHEBRADO, DA, f. p. du 
verbe Desbenhebrar dans fes accep- 
tions. Défilé, ée. Lat. Ab acu ex- 
traéfus , a , um. 

DESENHETRAR , v. «. Déméler, 
défaire , féparer les chofes qui font 
mélées enfemble. Lat. Extricare. 

. DESENHETRADO, DA, f. f. 
du verbe Defenbetrer. Démélé, ée. 
Lat. Extricatus , a, uw. 

DESENJAEZAR , v. a. Desharna- 
cher un cheval, lui óter les harnois. 
Lat. Pbaleris equum nudare. 

DESENJAEZADO , pA , f. p. dv 
verbe Defesjaezar. Desharnaché, ée. 
Lat. Phaleris nudatus , a , uim. 

DESENJAULAR, v. a. Tirer de 
la cage. Lat E cavea. educere. 

DESENJAULADO , DA, p. f. du 
verbe Dejenjaular. Tiré de la cage. 
Lat. E cavea eduétus, a , um. 

* DESENLABONAR, «v. a. Déchai- 
ner , óter la chaine à quelqu'un. Lat. 
Catenis folvere. 

DESENLABONADO, DA, p. f. 
du verbe Defeniabonar. Déchainé , ée. 
Lat. Catenis folutus , a, sm. 

* DESENLADRILLAR , ©. a. Dé- 
carreler , óter les carreaux d'une 
chambre. Lat. Zatersbus folum nudare. 

DESENLADRILLADO , pa , f. 
p. du verbe Defenladrillar. Décarrelé , 
ée. Lat. Zateribus nudatus , a , um. 

DESENLAZAR, v. a. Délacer, 
óter le lacet ou le ruban qui tient 
quelque chofe lacée ou attachée. Lat. 
Nexus vel nodos folvere. 

DESENLAZAR. Au figuré, diftin- 
guer, ne pas confondre une chofe 
avec une autre. Lat. Rem di/folvere. 

DESENLAZADO, DA, f. p. du v. 
Defenluzar. Délacé , ée. Lat. Nexu 
Jolutus, a, um. 

* DESENLOSAR , v. a. Dépaver, 
ôter le pavé. Lat. Solim Jlyatum ever- 


tere. 

DESENLOSADO , DA, f. p. du 
verbe Défenlofar. Dépavé, éc. Lat. 
Quadratis lapidibus privatus. 

DESENLUSTRAR, v. a. Le mémc 
que Deslufbrar, 

DESENLUSTRADO , DA , f. p. du 
verbe Defeniyjirar , le meme que Def- 
Íujlrado. 

* DESENLUTAR, «c. a. Laiffer, 
quitter le deuil. Ce mot eft peu ufite. 
Lat. Luzubrem vejiem deponere. 

DESENLUTAR , au figuré, Recré- 
er, divertir, réjouir. Lat. Exbilarare. 

DESENLUTADO, pa, p. p. dr 
verbe JDefenintar. Qui a quitte les 
nabits de deuil, Lat. Zugubri vejte 
CXHulus. 
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* DESENOJAR , 0. a. Appaifer, 
calmer la colíre de quelqu'un. Lat. 
Alicurus iram fedare. 

DESENOJADO , DA, f. p. du v. 
Defenojar. Appaifé , ée, calmé , ée. 
Lat. Placatus , a , ton. 

* DESENOJO ,/. im. Calme, tran- 
quillité qui prend la place de la colére. 
Lat. Jre placatio , onis. 

* DESEÑO, /. m. Le méme que 
Defiraio. Ce mot a vieilli. 

DESENQUADERNAR, v. a. Le 
méme que Defquadernar. 

DESENQUADERNADO , pA , f. 
p. du verbe Dejenquadernar. Le méme 
que Defquadernado, 

* DESENRAZONADO, DA, «dy. 
m.€9 f. Déraifonnable, qui manque de 
raifon. Ce mot n'eft point ufité. Lat. 
Rationis expers. 

DESENREDAR , v. a. Déméler, 
débrouiller , déveloper. Lat. Exfiüi- 
care. Extricare. 

DESENREDAR, au figuré. Mettre 
en ordre, arranger ce qui étoit deran- 
yé. Lat. Ordinare. Componere. 

Defenredar una imadeja de bilo. Dé- 
méler un écheveau de fil. 

* DESENREDARSE, ©. v. Sor- 
tir, fe tirer d'un embarras, d'une diff. 
culté. Lat. Expedire fe. 

DESENREDADO, DA, f. p. du 
verbe Defenredar dans fes acceptions. 
Démélé, ée , débrouillé, ée. Lat. Ex- 
plicatus, a. um. 

* DESENROLLAR , v. a. Le mé. 
me que De/arrollar. 

DESENROLLADO, pa, f. p. du 
verbe Defeurollar. Le méme que Def. 
arrollado, 

* DESENSABANAR, v. a. Oter 
les draps du lit à quelqu'un. Lat. Sir 
done nudare. 

* DESENSABANAR, an figuré, Dé. 
pétrer d'un embarras, d'un obftacle, 
d'une difficulté. Lat. Expedire. 

DESENSABANADO, DA, f. f. 
du verbe Dejenjabanar. Celui à qui on 
a Oté les draps de lit. Lat. Zinteis 
develutus, a, um. 

DESENSAÑAR, +. a. T. pen ufité. 
Adoucir , appaifer un homme furieux 
& cn colere. Lat. frum Jedare. 

DESENSAÑADO, Da, p. p. du v. 
Dejenfanar. Appailé , ec, calmé, ée, 
adonci, ie. Lat. Plc:atus, a, um. 

* DESENSARTAR , v. a. Détiler, 
ôter le fil, le cordon qui étoit pañé 
dans quelque chofe, Lat. Surtum Jol- 


vere. 

DESENSART ADO, DA, f. p. du 
verbe Dejenjurtar. Défilé, ée. Lat. 
Sviutus , a , um.. 


* DESENSEÑAR, «. a. Tirer, 


‘ôter du fein unc chofe, Lat. E fnu 


eyuere, 

DESENSENAR , v. e. Montrer à 
ouclqu'un le contraire de ce qu'il 
avait appris. Lat. Drdocere. 

DESENSENADO , DA , f. p. du v. 

Hhh a Dejeafenar. 


^ 
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Defenfeñar. Celui qui a oublié ce qu'il 
‘avoit appris. Lat. Dedocfus, a, um. 
* DESENSEVAR , v. a. Dégraifler 
un bouc vivant. L. Adipem extrabere. 
' * DESENSEVAR , au figuré, va- 
rier fes occupations pour fe défen- 
nuier, changer de travail. Lat. Ani- 
mum vecreuve. — 

* DESENSEVAR , Se prend aufi 
dans le méme fens pour diíTiper , faire 
paífer le gout de ce qu'on a mangé 
au moyen de quelque autre chofc 
qu'on prend. Lat. Palatum excitare. 

DESENSEVADO, pa, f. p. du 
verbe Defenfevar dans fes acceptions. 
Dégraiflé , fée. Lat. 4Adipe nudatus, 


a, um. 

DESENSILLAR, v. a. Défcller 
un cheval, ou telle autre monture, 
lui ôter la felle. Lat. Ephippio nudare. 

DESENSILLADO, pa, f. f. du 
verbe Dejenfitlar. Défellé, ée. Lat. 
Epbippio nudatus. a, um. 

* DESENSOBERBECERSE, +. r. 
S'humilier, s'abbaitfer, quitter fon 
orgueil. Lat. Sruprrbiam deponere. 

* DESENTABLAR, «. a. Oter, 
enlever les planches d'un endroit. L. 
-T'abulitum diflurbare. 

DESENTABLAR, au figuré, dé- 
ranger, mettre en defordre. Lat. Zur- 
bare. Perturbare. 

DESENTABLAR. Sfenifie auffi , 
troubler , altérer l'amitié & la bonne 
intelligence qu'il y avoit entre deux 
ou plufieurs perlonnes. Lat. Difhwr- 
bare. 

DESENTABLADO, DA, f. p. du 
v. ' Defentablar dans fes acceptions. De- 


fait, te, défaffemblé, €e. Lat. Dif- 


turbatus. Dirutus , a, um. 

* DESENTENDER, à DESEN- 
TENDERSE , ©. 7t. Feindre d'ignorer 
ou d'entendre une chofc, affecter de 
paroitre ignorant. Lat. Zgnorantiam f- 
anulare. $e disenmlpar, sejurifien 

DESENTENDIDO DA, f. p. du 
verbe Defentender. Qui atfeéte de pa- 
roître ignorant, diffimulé , ée. Lat. 
Jguorantiam fimulaus. 

* DESENTERRADOR, /. m. Ce- 
lui qui déterre , qui exhume un corps 
mort. Lat. Exbumator , oris. 

DESENTERRAR , «. a. Exhumer, 


- déterrer un corps mort. L. Exhwsnare. 


DESENTERRAR , au figuré, Rap- 
peller dans fa mémoire ce qu'on 
avoit oublié. Lat. Vetera ferutari. 

Defenterrar los muertos. Déterrer les 
morts. Phrafe inétaphorique, pour 
dire, médire, découvrir les deíauts 
de quelqu'un. 

Détnterrar los bueffos. Fouilles dans 


- la généalogie de quelqu'un. Lat. Z4- 


quirere in genus alicujas. 

Dyenterrar los muertos. Dire du mal 
de ceux qui font morts. Lat. Cineres 
turbare fepultos, ° 

** Dejentierra muertos. Médifant , 
qui parle mal de tout le monde. 
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DESENTERRADO, DA, f.p. du 


verbe Dr/fenuterrar dans fes acceptions. 


Détcrré, ée, exhumé, ée. Lat. Ex- 
bumatus , a, dm. 

* DESENTOLDAR, v. a. Déten- 
dre les bannes tendues au deffus des 
rues par où paífe la proceflion de la 
Féte-Dieu , pour la garantir du Soleil 
& dela pluye. Lat. 4Aulea detrahere. 

* DESENTOLDAR, an figuré, quoi- 
que peu ufité, dépouiller, déparer 
de fon ornement , de fa beauté, en par- 
lant des chofes fpirituelles. L. Nudare. 

DESENTOLDADO, DA, f.p. du 
verbe Defentoldar dans fes acceptions. 
Detendu. Lat. Auleis nudatus, a, um. 

* DESENTONADAMENTE, adv. 
Hors du ton naturel. Lat. Diffone. 

* DESENTONAMIENTO , /. m. 
L'aétion de detonner, ou de fortir du 
ton, diflonance. Lat. Vocis dijfonan- 
Hia, æ. 

DESENTONAR , ú DESENTO- 
NARSE, v. n. Détonner, fortir du 
ton naturel. Lat. Dijonare. 

DESENTONARSE , fignifie aufi 
élever la voix , parler plus haut qu'il 
ne fout. Lat. Dijon? loqui. 

DESENTONARSE.' Quitter fon or- 
gueil , devenir humble. 

Defentonar à uno. Rabaifler le ca- 
quet à un homme. 

DESENTONADO, DA, f. p. du 
verbe Defentonar dans fes acceptions. 
Détonné, ée. Lat. Dijforans. 

* DESENTONO, /. m. Faux ton, 


ton'aigre. Lat. Vocis a tono deflexio. 


** DESENTONO , fignifie auf ru- 
delle de voix. Lat. "ocis infolentiu. 

* DESENTORPECERSE , «v. r. 
Se dézourdir. Lat. Zorpore liberari. 

DESENTORPECERSE , au figuré, 
fe dégourdir, acquérir du fgavoir & 
de l'expérience , le deniaifer. Lat. Ex- 
pergi/cere. 

DESENTORPECIDO, DA, f. f. 
du verbe Dejentorpecerfe dans fes ac- 
ceptions. Dégourdi, ie. Lat. Z'orpore 
liberatus , a , um. 

DESENTRANAR, v. a. Eventrer, 
ouvrir le ventre d'un animal, en tircr 
les inteitins. Lat. Exenterare. . 

DESENTRARAR, au figuré, Ap- 
profondir une matière, la pénétrer 
bien avant. Lat. Scrutari. 

DESENTRANARSE , au figuré, Se 
dépouiller de tout ce qu'on pofléde en 
faveur de quelqu'un. Lat. Suo cedere. 

DESENTRANADO, DA, f. p. du 
verbe Dejentranar dans fes acceptions. 
Eventré, ée. Lat. Exenterotus, a, um. 

*DESENTUMECERSE , v. r. Se 
dégourdir , fe donner du mouve- 
ment, de la chaleur. Lat. Zurporem 
amittere. : 

DESENTUMECIDO,, pa, f. f. 
du v. Defentumeccrfe. Dégourdi, ie. 
Lat. Torpore liberatus , a, un. 

DESENVAINAR , v. a. Tirer l'é- 
péc , ou telle autre arme du foureau , 
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dégalner. Lat. Eusginare. 

* DESENVAINAR, fignifie anfk 
découvrir une chofe. Lat. Pandere. 

* DESENVAINAR , fignifie, Tirer, 
étendre les griffes, en parlant des ani- 
maux. Lat. Ungues exerere. 

DESENVAINAR , au figuré, Met- 
tre au jour fes fentimens, fes penfées, 
fes idées , déployer {on efprit. Lat. 
AManifeflare. 

, DESENVAINAR , figurément, Se 
déponiller de ce qu'on a fur le corps, 
ôter fes habits , fes bas, fes fouliers. 
Lat. Depcuere. 

** DESENVAINAR. Se réfoudre à 
chátier quelqu'un, à fe venger. Lat. 
In vindiétam Je accirgere. 

DESENVAINADO, pa, p. p. du 
verbe JDefenvairar dans fes acccp- 
tions. Degainé, ée. Lat. Evaginatus. 
a, um. 

DESENVIOLAR , o. a. Purifier 
nue Eglife, ouMel autre endroit fa- 
cré qui a été profané, le rebénir. 
Lat. Expiare. 

DESENVIOLADO , DA,?.f. du 
verbe Dejenviclar. Purifié, de. Lat. 
Expiatus, a, um. 

* DESENVOLTURA , f. f. Grace, 
gentilleffe, air libre & aifé. Lat. Ex- 
peditio. Alacritas, atis. 

DESENVOLTURA. Effronterie , 
impudence , infolence. Lat. Zmpudes- 
tia. Procacitas , atis. 

DESENvOLTURA. Grace , agré- 
ment, douceur, politeffe , facilité 
dans le parler. Lat. Urbanitas. Huma- 
nitas , atis. 

* DESENVOLVEDOR , /. ». En- 
queteur, examinateur, qui fait des 
recherches , qui vifite, qui examine 
toutes chofes. Lat. Scrutator. Dijqui- 
Jitor , oris. | 
' * DESENVOLVER, v. a. Dérou- 
ler , déployer , déveloper. Lat. Evol- 
vere. Explicare. | 

DESENVOLVER, au figuré, Dé- 
chiffrer , déméler quelque chofe d'em- 
barraffé, de fecret, d'obfcur. Lat. 
Explicare. Illuftrare. - 

DESENVOLVERSE, v. r. Pren- 
dre de la hardiefle , fe defaire de 
fa timidité. Lat. Timiditatem depo- 
nere. 

DESENVOLVERSE. Devenir info- 
lent, agir avec une liberte outrée. 
Lat. Liberius fe gerere. 

Defenvoiver el nizo. Remuer un en- 
fant, le changer de couches, de lan- 
ges. Lat. Zrfantem fafctis expedire. 

DESENVUELTO, TA , f. p. du 
verbe De/eivelver dans les accevtions. 
Deployé, éc. Lat. Evolutus. Explica- 
lus, QA, Mum. 

DESENVUELTA. Femme impu- 
lente, lafcive, impudique, qui ne 
sarde aucune mefure. Zmpudens. I»- 
hoscfla, ' 

DESENVUELTAMENTE , «ade. 
Impudemment, effrontément , def- 

honnétement ; 
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honnétement, fans honte, fans pu- 
deur. Lat. Impudenter. Indecorè. Li- 
beriks. . 

DESENXALMAR , ©. a. Débâter 
unc bête de fomme, lui ôter le bát. 
Lat. Clitellis nudare. 

DESENXALMADO, DA, p. p. du 
verbe Defeuxalmar. Débâté, ée. Lat. 
Clitellis nudatus , a, um. 

DESEO, f. m. Défir , fouhait, en- 
vie de quelque chofe. L. Defiderium, ii. 

A medida del defeo. A comble de 
fouhait. Lat. Ex /ententià. : 

DESEOSISSIMO, MA, adj.m.€9 f. 
JSuperl. de Defeofo. Très défireux, eufe, 
tres avide, trés empreflé, ée. Lat. 
Cupilifenus, a, wm. , 

DESEOSO, sa, adj. m. ES f. De- 
fireux , eufe , qui défire , qui fouhaite. 
Lat. Cupidus, a, um. 

* DESEQUIDO, DA, adj. m. £9 
f. Aride , fec, féche. L. ridus, a, wm. 

DESERCION ,.f. Défertion, aban- 
donnement du fervice par un ivldat 
fans congé. Lat. Defertio, onis. 

DESERCION. T. de Pratique. Dé- 
fertion d'appel, de caufe. Lat. De- 
Jertio. 

DESERRADO, DA, adj. m. ES f. 
Egaré, ée, fourvoyé, ée. Lat. De- 
Vius, A, un. 

* DESERTAR , v. s». T. nouveau. 
Déferter, abandonner, quitter fon dra- 
peau fans congé. L. A vexillo difcedere. 

DESERTAR. Déferter, abandonner 
unlieu, un corps, une compagnie. 


- Lat. Deferere. Segregari. 


DESERTOR, /. »s. Deferteur , qui 
-abandonne le fervice fans congé. Lat. 
Dejertor , oris. 

* DESESCURECER, «v. a. Le mé- 
me que Aclarar. 

DESESCURECIDO, DA, p. p. du 
verbe Dejefcurecer. Le méme que Acia- 


rado. 

DESESPERACION, /. f Défef 
poir , perte totale d'efpérance; il fe dit 
par antonomale des biens éternels. L. 
De/peratio , onis. 

DESESPERACION. Défefpoir, co- 
lére , rage, fureur. Lat. Furor, oris. 
Rabies, ei. 

** Es una defefperacion. Expreflion 


- vulgaire dont on fe fert pour dire qu'u- 


ne chofe eft tàcheule & infupportable. 
L. Hoc ufque ad defperationem digit. 

DESESPERADAMENTE , aiv. 
Defefpérémment , cn delelpéré. Lat. 
Defperatè. - 

* DESESPERAMIENTO , f. m. 

Le méme que Di/efperucion. 

* DESESPERANZA, f. f. Terme 
peu ufité. Le meme que D:/é/peracion. 

DESESPERAR, v. n. Delefpérer, 
perdre l'efpérance, celler d'elperer. 
Lat. De/perare. 

DESESPERAR. Défefpérer , ôter à 
quclqu'ua toute efperance. Lat. 4 jpe 
deturbare, | - 

DESESPEBARSE,uy, Se défefpérer, 


_ 
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attenter fur fa propre vie. L. Zn de. 
fperationem delabi. 

DESESPERARSE. Se défefpcrer , 
simpatienter, fe mettre en colére. 
Lat. Excandefcere. : 

. DESESPERADO, DA, f. p. du v. 
Defefperar dans fes acceptions. Défef- 
péré , ée. Lat. De/peratus. Furens. 

DESESTERAR, v. a. Dénatter, 
óter les nattes qui couvrent le plan- 
cher d'une chambre , d'un apparte- 
ment, d'une Eglife &c. Lat. Storeis 
nudare. E 

* DESESTERAR , fignific au(fi en 
ftile familier & burlefque , quitter fon 
habit d'hiver, pour en prendre un 
d'été, s'ótcr la barbe, fe faire rafer. 
Lat. 7 is mutare. Barbum radere. 

DESESTERADO, DA, p. p. du v. 
Defesterar dans fes acceptions. Dénat- 
té, ée. Lat. Storeis nudatus, a, um. 

DESESTERO, /. m. L'action d'ó- 
ter les nattes , aufli-bien que l'effet qui 
en réfulte. Lat. Storeurum ablatio, onis. 

* DESESTIMA, ff. Le méme 
que Defrftimacion. 

* DESESTIMACION, f. f. Mé- 
pris, dédain. Lat. Contemptus , ús. 

* DESESTIMADOR , BA, /. m. 
ES f. Méprifant, te, dédaigneux , 
eufe. Lat. Conte:mptor , oris. 

DESESTIMAR , v. a. Mefeftimer, 
méprifer , dédaigner, dépriler , faire 
peu decas. Lat. Contemnere. 

DESESTIMADO , DA , p. p. du v. 
Dejejtimar. Meícftimé , ée, méprifé , 
ée. Lat. Contemptus , a, um. 

DESFALCAR, v. a. Défalquer, 
rabattre, déduire. Lat. Detrabere. 

DESFALCAR, au figuré, Faire chan- 
ger de fentiment à quelqu'un, le dé- 
tourner de fon deflein. Lat. Avertere. 

DESFALCADO, DA, f. p. du v. 
Desfalcar dans fes acceptions. Défal- 
qué, ée. Detracfus, a, ur. 

(Quanto le ha desfalcado à ufted ? Com- 
bien vous a-t-il rabattu ? 

Me ba desfalcado un real de à ocho. 11 
m'a rabattu un ecu. 

(Quanto le ba desfalcado? Combien lui 
a-t-il rabbatu ? 

No ba desfulcado nada. Il n'a rien 
rabbatu. 

DESFALLECIMIENTO, /. m. Dé. 
faillance , foibleíffe; pamoifon , éva- 
noutffement , langueur, abattement. 
Lat. Languor, oris. Deliquium , ii. 

DESFALLECER, v. ». Défaillir, 
dépérir, s'atfviblir , devenir languif- 
fant, diminuer de force. Lat. Deficere. 

DESFALLECER. Manquer, avoir 
beloin. Ce mot elt peu uiité dans ce 
fens. Lat. Currre. 

DESFALLECIENTE, f. a. du v. 
Desfallecer dans les acceptions, mais 
peu ufité. Lanvuiffant, qui cft en lan- 
gueur. Lat. Deficieis. Languidus, aum. 

DESFALLECIDO , pa, p. p. du 
verbe Desfullecer dans fes acceptions. 

Aifoibli, ie. Lat. Lungunus, a, wm. 
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* DESFALLER, «. v. Le méme 
que Desfallecer. Ce mot a vieilli. 

* DESFAMAMIENTO, /. m. T. 
anc. Le méme que Difamacion. 

DESFAVORECEDOR , /. m. Qui 
nuit, qui cherche à faire de la peine, 
qui eft contraire. Lat. Explofor. Dif- 
plofor. ES 
DESFAVORECER , v. a. Difgra-{ 
cier, cefler de protéger. Lat. Gratiam 
alicui. adimere. 

DESFAVORECER , v. a. fignifie 
auf, ne point agréer les fervices, 
les foins de quelqu'un, lui refufer 
fon amitié & fon eftime. Lat. Gra- 
tiam alicujus abicere. 

DESFAVORECER. Nuire, traver- 
fer, s'oppofer, faire de la peine. L. 
Nocere. Impedimento effe. 

DESFAVORECIDO, DA, p. p. du 
verbe Desfuvorecer dans fes acceptions. 
Difgracié, ée. Lat. Dejpectus, a, um. 

Ser desfavorecido de la naturaléza , 
à de la fortena. Etre difgracié de la 
nature ou le la fortune. 

DESFAXAR, v. a. Démailloter, 
ôter , lâcher, défaire les bandes, ru- 
bans, écharpes, &c. qui lient, qui 
attachent, qui ceignent. Lat. Faf- 
cias folvere. 

DESFAXADO, DA, p. p. du v. 
Desfaxar. Démailloté, ée. Lat. Faf2 
ciis folutus , a , um. 

* DESFAZADO, DA, adj. m. Ed f. 
Le mème que De/carado, ou defver- 
gonzado, : 

* DESFEAR, v.a. Le méme que 
Desfgurar. Ce mot a vicilli. 

* DESFERRA, ff. Difcorde, dif- 
fenfion, contrarieté d'humeur & de 
fentimens. Ce mot a vieilli. L. Dif 
cordia, æ. DilJenfio , onis. 

DESFIGURAR, «v. a. Défigurer, 
gáter la figure, rendre difforme. L. 
Deformare. 

|DESFIGURAR. Déguifer , feindre , 
diffimuler, contrefaire, obícurcir la 
vérité, ne pas dire les chofes comme 
elles font. Lat. Simulare. Fingere. 

DESFIGURAR. Défigurer les cho- 
fes , faire qu'on n'appergoive ni leurs 
formes, ni leurs figures. L. Obumbrare. 

** DESFIGURAR. Défizurer un ré- 
cit , en omettre les circouítances les 
plus ellentielles. Lat. Confilio aliquid 
omittere. 

* DESFIGURARSE , o. r. Chan. 
ger de vifage à l'occafion de quelque 
pallion, ou accident , devenir mécon- 
noillable. Lat. "uultum muture. — , 

DESFIGURADO, DA, p. p. du 
verbe Desfigurar dans les acceptions. 
Défiguré , ée. Lat. Deformatus, a, um. 

DESFILACHAR. V. Desbilachar. 

DESFILADERO , f. m. Défilé, 
chemin ou pallage étroit. Lat. Fau- 
ces, lin. + 

DESFILAR, v. s. Defiler, aller 
à la file l'un aprés l'autre. L. O-dine 


ancedere, 
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DESFILADO , DA, f. f. du verbe 
Desfilar. Defile, ée. L. Ordine incedens. 
- * DESFIUZAR , v. a. Le méme 
que Defahuciar, Ce mot a vieilli. 

* DESFLAQUELEILSE , v. r. S'a- 
maigrir, s'exzenuer , s'atfoiblir. Lat. 
Extenuari. 

DESFLAQUECIDO, DA, f. p. du 
verbe Desflaguecerje. Amaigri , ie, 
exténue , ée , affoibli, ie. Lat. Exre- 
nuatus. Viribus ivuunitutus ,a , um. 

DESFLAQUECIMIENTO, /. m. 
Terine peu ulité. Amaigriffement , 
foibleile , langueur. Lat. Extenuatio. 
Debilitatio , onis. 

DESFLEMAR , v. r. Chaffer , éva- 
cuer le phlegme & la pituite. Lat. 
Pituitam purgare. 

* DESFLEMAR. Faire le fanfaron, 
fe vanter de fon fgavoir , de fa bra- 
voure, faire fonner fa naiffance. L. 
Verba facere. 

* DESFLEMADO, pa, f. f. du 
verbe Desflemar dans fes acccptions. 
Purgé, ée du flegme & de la pituite. 
Lat. Pituità purgatus , a , um. 

DESFLOCAR, v. a. Effiler une 
étoffe , un ruban , ou un cordon, pour 
en faire de petits Aocons ou de pe- 
tites houpes. Lat. Zn floccos difirabere. 

DESFLOCADO, pA , f. p. du v. 
Desfiocar dans fes acceptions. Efhlé, 
éc. Lat. Zn floccos difiractus, a , um. 

DESFLORAMIENTO, /. m. Dé- 
Poration , a&ion de déRtorer , d'óter la 
virginité d'une fille. Lat. Deforatio. 
Violutio. Stuprum, i. 

* DESFLORAR , v. a. Arracher, 
couper les fleurs d'un jardin. Lat. 
Zloribus nudare. 

DESFLORAR , fignifie anfli ôter 
le luítre à une chofe, la ternir. Lat. 
Cortaminare. 

DESFLORAR, Métaph. Déflorer, 
abufer d'une, fille, lui ôter la fleur 
de la virginité, la dépuceler. Lat. 
Virginem violare. 

DESFLORADO, DA, f. f. du v. 
Desforar dans fes acceptions. Défloré, 
ée. Lat. Deforatus. Violatus, a, um. 

DESFOGAR , v. a. Donner iffué 
au feu pour qu'il díminue & qu'il 
perde fon activité. Lat. Zgmi exitum 
dare. 

DesroGAR. Exhaler, jetter fon 
feu, décharger fa colére, manifeíter 
fa paffion , fon fentiment avec ardeur. 
Lat. Manifeftare. Emovere. 

DESFOGAR, fignifie encore calmer 

. on chagrin , fon deplaifir par la jouif- 
fance de l'objet qui l'a caufé. Lat. 
T'emperare. 

DESFOGADO,, DA , f. p. du verbe 
Desfogar dans fes acceptions. Exha- 
lé, ée. Lat. J[fanifeflatus , a, nm. 

* DESFOGONAR , v. a. Evafer la 
lumiére d'un canon, ou de telle au- 
tre arme à feu. Lat. Sclopeti focum 
difrumpere. 

DESFOGONADO, pa, f. p. du v. 
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Desfogomar. Evafé , ée. Lat. Poculis 


difruptus , a, um. 


* DESFOGUE , /. m. Impétuofité, 
tranfport de colére. Lat. 7re impe- 


lus y Us, 


* DESFOLAR , ©. a. Le méme que 


Defollur. Ce mot a vieilli. 


DESFORMAR. Voyez Deformar. 
* DESFORTALECER , v. a. Do- 
molir, démanteier, détruire les for- 
tifications d'une place, en chaffer la 


garnilun. Lat. Diruere. 


DESFORTALECIDO, DA, f. f- 


du verbe Desfortulecer. Démantele, és. 
Lat. Dirutus. Everfus , a, um. 


* DESFRENAR, v. a. Le méme 


que Defenfrenar. 
* DESFRENADO, DA, f. p. du 


verbe Desfrenar. Le méme que Dg- 


enfrenado. 

DESFRUTAR, v. a. Recucillir, 
percevoir les fruits d'un héritage , ou 
de quelqu'autre chofe qui nous ap- 
partient, ou qui eft à autrui. Lat. 
Fructus percipere. 

* DESFRUTAR. Effruiter, épuifer 
un terrain, en recueillir les fruits, 
fans le façonner, fans en prendre 
foin. Lat. Agrum defrurdare. 

* DEsPRUTAB , lignifie auffi jouir 
d'une poíleffion fans peine & à fon 
aife. Lat. Potiri. 

* DESFRUTAR. Epuifer un pais 
par des impóts & des contributions. 
Lat. Tributis regionem exhaurire. 

* DESPRUTAR , au figuré, Se pré- 
valoir de l'amitié, de l'autorité , du 
bien, du confeil d'autrui pour fes 
propres avantages. Lat. Grutiá alicu- 
Jus uti. 

DESFRUTADO, pA, f. p. du v. 
Desfrutar dans fes acceptions. Cueilli, 
ie. Lat. Perceptus. Defraudatus, a, nm. 

* DESFUCIA,/.f. Le méme que 
Defconfianza. Ce mot a vicilli. 

* DESGAIRE, /. ».. Negligence 


affectée , défaut de foin, malpropre- 


te, manvaife grace. L. Zwcuria , e. 

DESGAIRE. Air de mépris, de dé- 
dain. Lat. Faflidiwm , ii. 

** Al defgaire. Expreffion adv. Né- 
gligemment , nonchalamment, avec 
mépris € dédein. Lat. Zndiligenter. 

* DESGAJADURA , f. f. Eclat, 
rupture d'une branche d'atbre, ou 
d'autre chofe. Lat. 4vujfro. Difruptio , 
0875. 

DESGAJAR , &. a. Arracher avec 
violence les branches d'un arbre, les 
feparer du tronc. Lat. Avéllere. Dif- 
rumpere. 

DESGAJAR, au figuré, détruire 
les caufes, les motifs d'une haine, 
ou inimitie. L. Dicellere. Diflurbare: 

DESGAJAR , fignifie auff) rompre, 
brifer, mettre une chofe en pieces , 
la détruire. Lat. Di/rrapere. 

DESGAJARSE , 1.1. Par analogie, 
fe rompre , fe féparer , fe détacher. L. 
Diframpi, 

Desforzas 8 Ffai Mir, débisites. 
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DESGAJARSE , fignifie suffi déchi. 
rer fes habits, fe déchirer le corps, 
Lat. Dilacerari. 

DESGAJARSE. Rompre avec quel. 
jun par violence qu par adrefle, 

at. Segregari. Disjungi. 

DESGAJARSE EL CIELO ü LAS 
NUBES. Se rompre , fe fendre, cre- 
ver , en parlant des nues , pleuvoir à 
verfe. Lat. Nubes difrumpi. 

DESGAJADO, Da, p. p. du v. 
Defeajar. Atraché , ée. Lat. Avulfus. 
Diruptus, a, um. 

* DESGALGAR. Jetter, précipi- 
ter de haut en bas. Lat. Precipitare, 

* DESGALGADO, DA, p. p. du 
verbe Defralgar. Précipité, ée. Lat. 
Preceps actus, a, um. 

DESGANA, /. f. Dégout , défaut 
d'appetit. Lat. Cibi tadium, fi. 

DEsGANA, au figuré, Noncha- 
lance, tiedeur, dégoût dans les cho- 
fes (pirituelles & morales. Lat. Te- 
diti, ii. 
^ DESGANAR, v. a. Dégoüter , don- 
ner, infpirer de l'averfion pour une 
chofe. Lat. Tedium aferre. 

DESGANARSE , v. r. Se dégouter, 
prendre du degout ou de l'averfion 
pour quelque chofe. Lat. Faj/lidire. 

DESGANARSE , fignifie auffi per- 
dre l'appetit , fe dégouter. Lat. Fafti- 
dire cibos. 


DESGANADO, pA, f.f. du v. 


Defganar dans fes acceptions. Dégou- 


té, ée. Lat. Tadio affecius , a , sm. 

* DESGANCHAR , o. €. Ebran- 
Cher , couper les branches d'un arbre. 
Lat. Ramos avellere. 

DESGAÑIFARSE à DEsGAñt- 
TARSE, v. r. S'égofiller, s'enrouer 
à force de crier. L. Vociferando ram- 
cefcere. " 

DESGANIFADO , à DesGAñITA- 
DO, DA, f. p. du verbe Delzarifar/e, 
& Defgañitarfe. Egofillé , de. Lat. Vue 
ciferando raucus , a , um. 

* DESGARGAMILLADO, DA, 
adj. m. EY f. Terme bas. Láche, 
mou , lle, pare(feux, eufe, indolent, 
tc, dégingandé , ée. Lat. Zmers. Lan- 


guidus. Isconditus, a, um. 


* DESGARGANTARSE , v. r. 
S'enroüer à force de crier. Lat. Vo. 
ciferando raucefcere. 

DESGARGANTADO, DA, f. f. 


du verbe Defgargantarfe. Enroué , ée. 


Lat. Vociferando raucus , a , uns. : 
DESGARGOLAR, «. a. Egrainer 
le lin ou le chanvre. Lat. Cannabem 


excutere. à; 
* DESGARITARSE, o.r. T. de 


-marine. Dériver , perdre le rumb. L. 


A curju dejlectere, 

* DESGARITARSE, au figuré, aban- 
donner une entreprife. Lat. 4 propof- 
to defiecicre. 

DESGARITADO, pa, f. f. du 
verbe Dejgaritar/e dans les acceptions. 


Dérivé, ée. L. 4 curfu averfus , a , um. 
- * DES. 
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* DESGARRADAMENTE , ado. 


Effrontément, impudemment , fans 
honte , fans pudeur. Lat. Znpudencer. 

DESGARRADOR, RA , adj. m. ES 
f. Qui déchire, qui brife , qui rompt, 
qui met en piéces, qui détruit. Lat. 
Deftruttor, oris. 

DESGARRAR , v. a. Déchirer , 
rompre, mettre en piéces, fans fe 
fervir d'inftrumens tranchans. Lat. 
Difrumpere. 

DESGARRARSE , 7. a. Abandon- 
ner quelqu'un, le laiffer, fans fe 
mettre eri pcine de ce qui peut lui 
arriver. Lat. Separari. 

DESGARRARSE , fignifie auffi s'a- 
bandonner àla débauche. Lat. Zn vi- 
&ia delubi. 

DESGARRADO , DA, p. p. du v. 
Defgarrar dans fes acceptions. Dé- 
chiré , ée. L. Avulfus. Difciffus, a, um. 

DESGARRO , / m. Déchirure, 
rupture, fente, crevaffe. Lat. SciJura, 
e. Ruftio , onis. 

DEsGARRO. Effronterie , impuden- 
ce, fanfaronade , bravade. Lat. Zmpu- 
dentia , e. 

DESGARRO. Oeillade, regard, coup 
d'oeil gracieux. Lat. Oculorum bilaris 
notus. 

DESGARRON, /. s. Augm. de 
Defgarro. Grande rupture, grande dé- 
chirure , grande crevafle. Lat. Zrgens 
rima. 

DESGARRON. Morceau , lambeau 
d'un habit qui refte dans la main de 
celui qui court aprés un autre , lorf- 
qu'il le faifit. L. Pars à vefte difcijfa. 

* DESGASTADOR , /. »:. Lc mé. 
gne que Guffador. Ce mota vieilli. 

* DESGASTAMIENTO, fn, T. 
anc. Excés, fuperfluité de dépenfe. 
Lat. Sumptus profufus. 

DESGASTAR, ©. «. Confumer, 
miner petit à petit, & aufli ronger , 
alterer , détruire. Lat. Alterare , 
Depufcere. Corrodere. 

DESGASTAR. Le méme que Dg- 
perdiciar ou /Mulbaratar. Ce mot, pris 
dans cette acception , n'eft plus ufite. 

* DESGASTABSE , v. r. Se ruiner 
en folles dépenfes. Lat. Bona dila- 
pidare. 

Dejgaflar la comida , los humores. 
Faire en forte au moyen du régime, 
de l'exercice om des remédes , que 
les alimens fe digérent & que les hu- 
meurs diminuent. Lat. Cibo: digerere. 

DESGASTADO , DA , puf. du 
verbe Defgaftar dans fes acceptions. 
Digeré , ée, confumé, ée , miné, ée. 

* DESGATAR , v. a. Courir aprés 
les chats, leur faire la guerre, les 
battre, les tuer. Q'eft un terme bur- 
lefque formé de la prépoñtion Des & 
du mot Gato. L. Catos in/equi, perdere. 

* DESGATAR. Arracler l'herbe 
aux chats d'un champ, la détruire. 
Dans ce fens, MU eft ulité parmi les 
laboureurs. L. Strpeztes berba; avcilerr. 
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DESGATADO, pa, p.p. du ver- 
bc Defratar dams fes acceptions. Per- 
féenté, de, tué, ée, en parlant des 
chats. 

* DESGLOSSAR, «. ». Effacer la 
glofe , les notes, l'interprétation d'un 
ecrit. Lat. Votationes delere. 

DESGLOSSADO, DA, f. p. du v. 
Dejelofar. L'ouvrage dont on a effacé 
la glofe & les notes. Lat. Awrotatio- 
nibus purgatus , a, um. 

* DESGLOSSE , /. 5. Effagure, 
rature d'une glofe, d'une note. Lat. 
Annotationum deleto , onis. - 

DESGOBERNADURA, /. f. Bar- 
rement des veines à un cheval, à 
un mulet, ou à tel autre animal. L. 
Venarum refectionis ES bumoris di- 
verfionis operatio. 

DESGOBERNAR, v. a. Renver- 
fer, détruire, ruiner le bon ordre, du 
gouvernement , le corrompre , le per- 
vertir , le troubler. Lat. Turbare. 
Pervertere. 

DESGOBERNAR , fignifie auffi dif- 
loquer, déboiter des os. Lat. Zu- 
xare. 

DESGOBERNAR. T. de maréchale- 
rie. Barrer les veines à un cheval. L. 
Venas abrumpere. 

DESGOBERNAR. T. de marine. Ne 
pas gouverner le vaiffeau comme il 
faut. Lat. Gubernaculo deejfe. 

DESGOBERNARSE, au figuré, AF- 
feíter des mouvemens ridicules en 
danfant. Lat. Motibus incompofitis fal- 
tare. 

DESGOBERNADO, DA, p. p. du 
verbe Dejgobernar dans fes accep- 
tions. Renverlé, ée , en parlant de 
gouvernement. Lat. Confufus. Pertur- 
batus , a, um. 

DESGOBERNADO. On appelle ainfi 
un homme qui n'a point de conduite. 
Lat. Rerum fuarum incuriofus ,a , uns, 


DESGOBIERNO, /.:. Diflipation, - 


prodigalité, defaut d'œconomie, def- 
ordre dans les affaires, mauvais gou- 
vernement. Lat. Zsordinata adinini/- 
tratio, onis. 

DESGOBIERNO. T. de marécha: 
lerie. Barrement des vejnes à un che- 
val. Lat. Penarum refectio , onis. 

* DESGOLLETAR, v. a. Egucu- 
ler, rompre le goulot d'une cruche , 
ou de tel autre vaifleau de terre. 
Lat. Urceoli collum fra::gcre. 

DESGOLLETAR. Echancrer trop le 
corps de jupe d'une femme, fon cor- 
cet, fa robe, lui découvrir trop le 
fein 5 il fe dit aufli de la robe d'un en- 
fant. Lat. Collum nudare. 

DESGOLLETADO, DA, p.p. du v. 
Defgolletar dans fes acccptions. Egueu- 
lé, ée, échancré, ée. Lat. Collo mi- 
nor. ou nudatus, a, um. 

DESGORRARSE, v. r. Oter.fon 
chapeau, ou fon bonnet. Lat. Cuput 
nudare. 


DESGORRADO, DA, f.p. du v. 
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Defgorrarfe. Déconvert, te. Lat. Ca. 
pitenudus, a, um. 

* DESGOTAR. T. peu ufité. Le 
méme que Agotar. 

DESGOTADO, pa , f. p. du v. 
De/gotar. Le méme que Agotado. 

DESGOZNAR, «. a. Oter les gonds 
d'une porte ou d'unc fenétre. Lat. Com - 
pagibus folvere. E 

DESGOZNARSE,v.r. Métaph. Faire 
des contorfions & des mouvemens vio- 
lens, s'agiter, fe difloquer les mem- 
bres. Lat. Zncomp:fitis motibus diflrabi. 

** DESGOZNARSE. Se dit auffi au 
figuré des chofes immatérielles. 

DESGOZNADO, pa , p. p. du ver- 
be Defgoznar dans fes acceptions. La 
porte, ou la fenétre dont on a óté , 
ou arraché les gonds. Lat. Compagini, 
bus folutus, a, um. 

DESGRACIA, J. f. Difgrace, in- 
fortune , malheur. Lat. Znfortunium. 
Infelicitas , atis. 

DESGRACIA. Se prend auffi pour 
inimitié. Lat. Znimicitia, e. — 

DESGRACIA. Rudeffe, apreté,mau- 
vaife grace dans ce qu'on dit, dans ce 
qu'on fait. Lat. Zaubanitas, atis. 

Correr con defgracia. Echoner dans 
fes entreprifes , n'avoir pas de bon- 
heur. Lat. Adwersá fortuná uti. 

Hacerfe aleuna cofa fin defgracia. Ter- 
miner une affaire au gré de fes défirs. 
Lat. Ex fententiä navizare. 

Qué defgrécia. Quel malheur ! Quel- 
le infortune. Lat. Heu malum ! 

DESGRACIADAMENTE , adv, 
Malheureufement. Lat. Zsféliciter. 

* DESGRACIAR , vw. acf. Fácher 
quelqu'un, le chagriner , lui faire de 
la peine. Lat. Ofendere. 

* DESGRACIARSE, v.r. Se brouil- 
ler avec quelqu'un. Lat. Amicitiam di- 
mittere. . 

DESGRACIARSE. Se porter mal, 
étre indifpofé. Lat. Non ben? fe babere. 

DESGRACIARSE , fignifie auffi dé- 
générer , s'abâtardir, perdre la perfec- 
tion, la capacité qu'on avoit. Lat. 
Inertem effici, 

Defgraciarfe alguna cofa. Se per- 
dre, devenir hors d'état de fervice , 
devenir inutile par quelque accident 
ou difgrace, ce qui fe dit d'un cheval, 
qui s'étant eftropié,ne peut plus fervir, 
& d'une perfonne, qui par un mau- 
vais pas, perd fa fortune. Lat. Rem 

erd;. 

DESGRACIADO , DA, f. f. du v, 
Defgraciar dans fes acceptions. Mal- 
hcureux,cufe, infortuné,ée. L. Zufelix. 

DESGRACIADO. Se prend aufli 
pour défagréable, déplaifant. Lat. Zz- 
venuftus, a. um. | 

DESGRADUADO , DA, adj. ur. € 
£ Dégradé, ée. Ce mot eft peu ufité, 
& Pon dit aujourd'hui Degrodao. 
2 DESGRAMAR , v. a. Arracher 
.e chiendent qui croit dans un champ. 


Lat. Gramen extirpare. : 
DESÉRA- 
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. DESGRANAR , .a. Egrener, ôter 


le grain ou la graine de quelque. fruit , 
comme d'un épi , d'une grenade &c. 
Lat. Granis vacuare. 

DESGRANAR , au figuré, óter la 
vie, tuer. Lat. Occidere. 

DESGRANAR.Repandre, femer une 
chofe avec attention & de deffein pré- 
medité. Lat. Spargere. 

DESGRANADO, DA, f. p. du v. 
Defgrañar dans fes acceptions. Egre- 
né, ée. Lat. Granis vacuus, a, um. 

* DESGRANZAR, v. a. Purger, 
nettoyer, moudre , broyer. Lat. 4ce- 
yes purgare. 

DESGRANZADO, DA, fp. p. du 
verbe Drgranzar. Purgé , ée.Lat.Ace- 
yibus purgatus, a, um. 

* DESGREÉAR, vu. a. Arracher 
les cheveux. Lat. Crines evellere. 

DESGRENMAR, par analogie, Dé. 
ranger, gáter, mettre en defurdre. 
Lat. Turbare. Mifcere. 

DESGREÑADO, DA, f. p. du v. 
Defgrenar dans fes acceptions. Echeve- 
lé, ée, quialescheveux épars. Lat. 
Pajís crinibus incomptus , a, um. 

DESGREÑADO , au figuré, trifte, 
mélancolique, hideux , affreux. Lat. 
Incomptus. 

DESGUARNECER , v. a. Dégar- 
nir, óter la garniture de quelque cho- 
fe. Lat. Ornamentis uudare. 

DESGUARNECER. Signifie auffi af- 
foiblir , diminuer la force d'une cho- 
fe. Lat. Infirmare. Debilitare. 

DESGUARNECER. Signifie aufh 
rendre un inftrument mécanique inu- 
tile en lui ótant ce qui lui eft propre. 
Lat. Armamentis privare. 

DESGUARNECER , au figuré, Dé- 

ouiller une chofe de fes ornemens. 
at. Deornare. 

Defguarnecer al armado. Emporter 
quelque piéce d'une armure. Lat. 4r- 
enis nudare. 

Defguarnecer las mulas d caballos. 
Oter les harnois à un mulet , à un che- 
val. Lat. Stragulis jumenta nudare. 

** Defguarnecer , à Defguarnecerfe la 
efpada. Oter la garde d'une epée. Lat. 
Capulum detrabere. 

Defguarnecer una plaza. Dégarnir 
une place, en ôter une grande partie 
de la garnifon & des munitions. Lat. 
Deducere prafidium ex oppido. 

DESGUARNECIDO , DA, f: f. 
du verbe Defguarnecer dans fes accep- 
tions. Dégarni, ie. Lat. Ornamentis 
nudatus , a , um. 

* DESGUARNIR , v. a. Terme de 
Marine. Dégarnir le cabeftan, en ôter 
le tournevire & les barres, dégarnir 
un vaifleau, en óter quelques agrés. 
Lat. Navem exarmare. 

* DESGUINDAR , v. a. T.de Ma- 
rine, Amener, abaifler les voiles, ou 
telle autre chofe. Lat. Deorfton truberr. 

DESGUINDARSE , v. r. Dévaler', 
defcendre , fe laifler aller de haut en 
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bas, couler. Lat. Se deorfum mittere. 

* DESHABITAR, +. a. Deshabi- 
ter, abandonner une mailon, un pays, 
un lieu. Lat. Sedes deferere.* 

DESHABITAR. Dépeupler , rendre 
une ville, un village, un pays dé- 
fert. Lat. Z«colis ntudre. 

DESHABITADO, Da, f. p. du v. 
Desbabitar dans les acceptious. Def- 
habite, ee. Lat. Zncolis vacuus, a, um. 

* DESHABITUAR , «. a. Disha- 
bituer , defaccoutumer, faire chan- 
ger d'habitude, de maniére de vivre. 
Lat. De/uefacere. 

DESHABITUADO, DA, p. p. du 
verbe Desbabituar. Deshabitue , ée. 
Lat. Defuefactus, a, um. 

DESHACER , v. a. Defaire, gáter 
ce qui eft fait. Lat. Diruere. 

DESHACER. Difpofer , ordonner, 
changer comme on le juge à propos. 
Lat. Rejcindere. Retexere. 

DESHACER. Signilie auffi digerer, 
cuire, faire la coction des alimens. 
Lat. Digerere. Concoquere. y 

DESHACER: Effacer, rayer, ratu- 
rer. Lat. Delere. 

DESHACER. Diffiper , confumer , 
prodiguer. Lat. D¿f:pare. Conjumere. 

DESHACER. Signifie aufl abolir, 
anéantir. Lat. Delere. 

DESHACER. Defaire, mettre en 
déroute, tailler en piéces. Lat. Pro- 
fhigare. 

DESHACER. Diffiper fon bien en 
folles dépenfes. Lat. Bona dilapidare. 


DESHACER. Signifie auffi. fondre ,: 


liquefier. Lat. Liquefacere. 

DESHACER. Signific encore abolir, 
cafler , annuller ce qui eft prefcrit par 
la loi & par la coutume. Lat. Abolere. 

DESHACER. Scparer, divifer, met- 
tre en pieces une chofe. Lat. Difcer- 
nere. 

DESHACER. Délayer un corps dans 
une liqueur. Lat. Diluere. 

DESHACER. Rompre un traité, une 
convention, une affaire. Lat. Aejcin- 
dere. 

DESHACER. Signifie auffi amoin- 
drir, diminuer. Lat. Minuere. 

" DESHACER. Congédier, licentier 
les tronpes. Lat. Mittere. 

Desbaga ufled todo ejjo. Défaites tout 
cela. 

Quiere ufled que lo desbaga ? Voulez- 
vous que je le defaffe? 

Es menejler deshacer la camifa y la 
gorvata. Il faut defaire la chemife & 
la cravate. 

Es imenefler que el. faftre desbaga to- 
do el bejtido. 1l faut que le tailleur 
défafle tout l'habit. 

DESHACERSE, «. r. S'affliger, 
s'inquieter , fe tourmenter. Lat. Cru. 
ciare fe. 

DESHACERSE. S'excufer, fe dif- 
culper. Lat. Purgare fe. i 

* DESHACERSE, fignifie auffi, Dif- 
paroitre , s'évanouir , fe diffiper, fc 


DES 
perdre, venir à rien. Lat. ÆEvawef. 


cere. 

* DESHACERSE. Signifie encre, 
S'époumoner à force dc chanter. L. 
Juflu-ter. canere. 

* DESHACERSE. Se mettre en mor- 
ceaux pour etre trop cuit. Lat. Wi- 
mium decoqui. | 

Desbacer agrasios. Venger une in- 
jure, un tort, une offeníc. L. 4yu 
r'as vindicare. 

Deshacer la cafa. Voyez Cufa, 

Desucer la lunza. Expicffion ufitée 
dans les tournois, & dans les courfes 
de bague. Porter un coup de lance 
de travers , ne pas bien ajufter {on 
coup. Lat. Zanceam defe. -re. 

- Deshacer la mudarza. 1. de danfe. 
Rompre la mefure dans une daníe. L. 
Extra ndum faltare. 5 

** Desl'acer sí: vuelca, 0 media «cita. 
Terme militure , faire un mervemeunt 
oppofé à celui qu'on a fait. Lat. Cor- 
pus in contrarium convertire, 

Diibacerfe como el bumo. S'en aller 
en fumée. Lat. Vare/cere. 

Desbaceyfe como la Jal en el agua. 
Se fondre comme le fel dans l'eau. L. 
Senfin aliquid dj/:pari. 

Desbacerje de^ carnes. S'amaigrir. L. 
AMarcefcere. : 

Deslacerfe de una coja. Se défaire 
d'une chofe. Lat. Aliquá re cedere. 

Desbacerfe en lagrimas. Fondre en 
larmes. Lat. Zmaré fere. 

** Desbacerfe los bocicos , las narices, 
la cara. Reccvoir dans ces parties un 
coup qui les endommage , & au figu- 
ré, s'opiniátrer dans une entreprife 
qui doit tourner à nôtre defavantage. 
Lat. In rem «quam offenfare. 

Deshacer tuertos. Venger une injuf- 
tice, une injure, une offenfe , en 
tirer fatisfaction, protéger ceux qui 
font fans fecours & fans appui & 
qui font opprimés. Lat. Znjuas vir- 
dicare. 

Deshacer un engaño. Defabufer quel- 
qu'un, lui faire connoitre fon erreur. 
Lat. Errorem aperire. 

Desbacer un enredo, o embufte. Dé- 
couvrir une fraude , une fupercherie 
qu'on a voulu cacher. Lat. Fraudem 
apertre. 

Deshacer un yerro. Corriger une er- 
reur. Lat. Erratum corrigere. 

DESHECHO , CHA , f. p. du ver- 
be Desbacer dans les acceptions. Dé- 
fait, te, détruit, te. Lat. Dirutus, 
a, um. | 

Borrafca , temporal, à tormenta des- 
hécha. Orage , tempête . bourafque, 
tourmente furieufe. Lat. Fada tem- 
pellas. | 

Fuga desbecba. Déroute , fuite pré- 
cipitee. 

* DESHAMBRIDO, DA, adj. m. 
¿7 f. Exténué , ée de faim. Lat. Fame 
confumptus, a, um. 


* DESHARRAPADILLO , finm 
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dim. de Desharrapado. Pauvret, petit 
auvre. Lat. Pauperculus , i. 


* DESHARRAPADO , DA , ad;.. 


m. EN f. Couvert, te de haillons. 
Lat. Pannofus, a, um. 

* DESHEBILLAR , «. a. Débou- 
cler, óter les boucles , ou les rompre. 
Lat. Fibulas folvere. 

DESHEBILLADO, Da, f. p. du 
. verbe Desbebillar. Débouclé, ée. L. 

Fibulis folutus, a, um. 

* DESHEBRAR , v. a. Effiler, 
défaire un tiffu tl à fil. Lat. Zn fila 
deducere. 2 

* DESHEBRAR. Effiler , défaire 
une chofe en petites parties auffi min- 
ces que des filets. Lat. Zn fibra; di- 
videre. 

* DESHEBRAR, au figuré, pleu- 
rer, fondre en larmes, par allufion 
aux filets que forment les larmes en 
fe fuccédant les unes aux autres. Lat. 

Efuse lachrymari. 

"^ . DESHEBRADO, pA , f. f. du ver- 
be Desbebrar dans fes acceptions. Ef- 
filé ,ée. Lat. Zn fila deduétus, a , um. 

DESHECHA , J. f. Défaite , excu- 
fe , échapatoire , feinte , déguife- 
ment. Lat. Simulatio , ouis. 

* DESHECHA. Iffué d'un chemin, 
ou de quelqu'autre endroit, par la- 
quelle il faut néceífairement paffer. 
Lat. Exitus , £s. 

* DESHECHA. Signifie auffi fortie 
honnéte d'un endroit. Lat. Urbana di/- 
celo , onis. . 

DESHECHA. Refrein d'une chan- 
fon. Lat. Cantilene reductio. 

** DESHECHA. Les Maîtres de 
danfe appellent ainfi la répétition d'un 
pas fait avec un pied différent de 
celui donton s'étoit fervi. 

DESHECHIZAR , v.a. Défenfor- 
eeler, óter le fort & le charme. Lat. 
Maleficio liberare. | 

DESHECHIZADO, DA, f. f. du 
verbe Desbecbizar. Défencorcelé, ée. 
Lat. Maleficio liberatus , a, um. 

DESHELAR, «. a. Dégeler, faire 
fondre ce qui eft gelé. Lat. Glaciatum 
Jolvere. 

DESHELAR, au figuré, Vaincre 
l'opiniátreté d'une mauvaife fortune à 
l'aide des protections que l'ona. Lat. 
Vincere. Superare. | 

DESHELAR. Dans le méme fens, 
infpirer dela vigueur & du courage à 
dre qun ; l'animer , vaincre fa paref- 

e & fon indolence. L. Animos fovere. 

DESHELADO,, DA, f.p. du verbe 
Desbelar dans fes acceptions. Dégelé , 
te. Lat. Glacie vel gelu folutus , a, um. 

* DESHEREDACION, /.f. Exhé- 
rédation, atte juridique par lequel un 
pére exclut fon fils de fon héritage, 
pour le punir de quelque faute. Lat. 

bæredatio , onis. 

DESHEREDAMIENTO, /. m. Le 
méme que Desberedacion. Ce mot a 


vieilli. 
Tom. I. 
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DESHEREDAR, «. a. T. de Pa- 


lais. Exhéréder, deshériter, priver 
quelqu'un d'une fucceffion à laquelle 
il avoit droit. Lat. Exberedare. 

* DESHEREDAR. Se prenoit au- 
trefois pour ufurper à quelqu'un ce qui 
lui appartient. 

* DESHEREDAR. Exclurre les pa- 
rens illégitimes d'une fucceffion. Lat. 
Hereditate privare. 

* DESHEREDAR, au figuré, Re- 
fufer fon fecours , fon appui à quel- 
qu'un, le fufpendre pour quelque 
tems. 

* DESHEREDAR. Signifie auffi au 
figuré, Dégénérer dela vertu de fes 
ancétres. Lat. Dezenerare. 

DESHEREDADO, DA, f. p. du 
verbe Desheredar dans fes acceptions. 
Exherédé, ée. L. Exheredatus, a,um. 

DESHERMANAR , v. a. Rompre 
l'union , l'amitié que des fréres fe 
doivent les uns aux autres. Lat. Fra- 
tres dijJociare. 

DESHERMANAR, au fignré, Dé- 
pareiller, ôter la reffembl:tnce entre 
deux chofes égales. Lat. Dijfociare. 

DESHERMANADO, DA, f.p. du 
verbe Deshermanar. Qui a rompu l'al- 
liance fraternelle. L. Diffociatus, aum. 

DESHERRADURA, jf. T. de Ma- 
réchalerie. Maladie qui vient à la fol- 
le des chevaux qui ont marché fans 
fers. Lat. Jumentorum morbus ex de- 

fectu folearum. ' 

DESHERRAR, v. a. Déchainer, 
ôter les fers à un prifonnier. Lat. Vin- 
culis folvere. | 

DESHERRAR. Déferrer un cheval. 
Lat. Difcalceare. 

DESHERRADO, DA, f. p. du v. 
Deiberrar dans fes acceptions. Déferré, 
ée, déchainé, ée. Difcalceatus. Vin. 
culis folutus , a, um. 

DESHERRADO. Déchauflé. Lat. Dif- 
calceatus , a, um. 

* DESHILACHAR , v. a. Efiler, 
faire de la charpis. Lat. Zn fila dedu- 


cere. 

DESHILACHADO , DA, f. p. du 
verbe Deshilachar. Efñlé , ée. Lat. 7n 
fila deductus , a , um. . 

* DESHILADIZ, /. m. T. Arago- 
nois. Soye greche & en matafle, bour- 
re, ftraffe, grofle foye, qu'on tire 
de deffus le cocon. Lat. Ex bombycis 
follicults fericum. 

DESHILAR, v. a. Effiler une toi- 
le, une étoffe &c. , en faire une ef- 
péce de frange, de l'efhlé. Lat. Zn fila 
deducere. 

DesHILAR. Mettre une chofe par 


lets. 

DESHILADO, DA, f. f. du v. 
Desbilar dans fes acceptions. Efhlé, ée. 
Lat. Zn fila deductus , a, um. 

DESHILADO. Sorte de broderie à 
jour. Lat. T'extorium opus filumentis 
variatum. 

** DESHILADO. Qui marche à la 
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file. Lat. Senfm di/perfus. 

4 la desbilada. A la file, par pelo- 
tons. Lat. Sigsllatim fenfimque. — . 

DESHINCHARSE , v. r, Se def- 
enfler, cefler d'être cnflé. Lat. De- 
tumefcerë, 

DESHINCHARSE. Décharger fon 
cœur, dire à une perfonne tout ce 
qu'on a contre elle. Lat. Znimmutm exo- 
nerare. eo 

DESHINCHADO , DA, f. f. du 
verbe Desbincbar dans fes acceptions. 
Défenflé, ée. Lat. Z'umore liberatus , 


a, um. 

DESHOJADOR, /. m. T .peu ufité. 
Celui qui effeuille les arbres. Lat. 
Frondator , oris. - 

DESHOJADURA , /. f. T. peu 
ufité. L'action d'cffeuiller les arbres 
ou les fleurs. Lat. Frondatio, onis. 

DESHOJAR , v. a. Effeuiller, dé- 
pouiller de feuilles un arbre, ou une 
Hour. Lat. Frondare. 

* DESHOJAR. Répandre des fleurs, 
orner , embellir un difcours de mots 
pompeux , brillans, fleuris. Lat. Elo- 
quentia flores fpargere. | 

* DESHOJAR, au figuré, Bannir 
l'efpérance qu'on avoit conçue. Lat. 
Decerpere. Denudare. 

DESHOJADO, pa, f. p. du v. 
Desbojar dans fes acceptions. Effeuillé, 
ée. Lat. Frondatus. 

DESHOLLEJAR, «. a. Peler, écor- 
cer, Óter , enlever l'écorce, égouffer, 
écoffer. Lat. Deglubere. Deglumere. 

DESHOLLINADOR , f. ». Ramo- 
neur , celui qui ramone les chemi- 
nées. Lat. Caminorum purgator , 'oris. 
Et auffi curieux, qui remarque & ob- 
ferve tout. Lat. Homo curiofus. ' 

DESHOLLINAR , uv. a. Ramo- 
ner, nettoyer une cheminée. Lat. Ca- 
minum purgare, 

DESHOLLINAR. Nettoyer ce qui 
eft fâle, ôter la pouffiére & les toiles 
d'araignées. Lat. Domum mundare. 

* DESHOLLINAR. Changer d'ha- 
bits, en prendre de plus propres que 
ceux qu'on avoit. Lat. Ve/lem mutare. 

DESHOLLINAR, au figuré, Ob- 
ferver, examiner avec attention. Lat! 
Curiofius circumfpicere. 

DESHOLLINADO , DA, f.f. du 
verbe Desbollinar dans fes acceptions. 
Ramoné, ée. Lat. Fuligine munda- 
tus, a, um. : 

* DESHOMBRECERSE. T. ha- 
zardé. Secourber, fe Voüter, faire 
le gros dos. Lat. Z»scureefcerc. 

DESHONESTAMENTE , adv. 
Deshonnétement , malhonnétement. 
Lat. Turpiter. Inhonefte. 

* DESHONESTAR, v. a. Défigu- 
rer une chofe , l'enlaidir. Lat. Dede- 
corare. 

DESHONESTAR. Signifie auffi def- 
honorer, diffamer, décréditer. Lat. 
Dedecorare. | 

DESHONEST ADO , DA, f. p. du 

lii verbe 
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verbe Desboneftar dans fes acceptions. 
Défiguré, ée, enlaidi, ie, diffamé, 
ée, deshonoré, ée, décrédité, ée. 
Lat. Dedecoratus. Deturpatus , a, um. 

* DESHONESTICO , ca, adj. m. 


€ f. dim. de Desboneflo , qui adoucit 


la fignification. Petit deshonnéte, pe- 
tit effronté, ée. Lat. Parum boneflus , 


a, um. 

DESHONESTIDAD, /. f. Del- 
honnéteté , action ou parole contre la 

udeur, la modeftie, ou la chafteté. 

t. Turpitudo, inis. 

DESHONESTIDAD. Mouvemens 
immodeftes & lalcifs qui excitent la 
luxure. Lat. Procacitas , atis. 

DESHONESTIDAD. Indécence dans 
la maniére de s'habiller. Lat. Zmmso- 
defla, vel impudica nuditas. 

DESHONESTO , TA, adj. m. €5 f. 
Deshonnéte, oppofé, contraire à la 
raifon. Lat. Znboneflus , a, um. 

DESHONESTO. Deshonnéte, im- 
pudique, lafcif. Lat. Turpis. Impu- 

US, Q, Mum. 

DESHONOR , /. 15. Deshonneur , 
perte, diminution de l'eftime & de la 
réputation qu'on avoit acquife. Lat. 
Dedecus, oris. 

**DESHONOR.Deshonneur, le prend 
pouce pour affront , injure. Lat. 
. Infamia , e. 

DESHONORAR , ©. a. Deshono- 
rer, Óter l'honneur, perdre l'hon- 
neur. Lat. Dedecorare. 

- DESHONORAR , pris dans un fens 
plus étendu , fignifie priver quelqu'un 

fon pofte, de fon emploi, l'en dé- 
pouiller. L. Honorifico munere privare. 

DESHONORADO, pA, f. p. du v. 
Desbonorar dans fes acceptions. Def- 
honoré, ée. Lat. Dedecoratus, a, um. 

DESHONRA , /. f: Deshonneur , 
difcrédit, tache à l'honneur & à la ré- 
putation. Lat. Dedecus , oris. 

DESHONRA. Difcrédit , affront, in- 
famie que caufe une méchante action. 
Lat. Nota, e. 

DESHONRA. Se prend auffi pour 
viol, ou violence qu'on fait à une 
femme d'honneur, auífi-bien que pour 
le commerce illicite qu'on a avec une 
perfonne du féxe. Lat. Deforatio. 
Fiolatio. 

Tener à desbonra. Tenir à deshon- 
peur une chofe. Lat. Probrum exif- 
timare. : 

DESHONRADAMENTE, adver. 
Honteufement, d'une maniére indé- 
cente, mefléante, peu honnête. Lat. 
Indecorà. Turpiter. 

DESHONRADOR , f. mn. Celui qui 
deshonore , qui offenfe, qui infulte , 
qui injurie. Lat. Znfamator , oris. 

DESHONRAR, «. a. Deshonorer, 
effenfer, injurier, infulter. Lat. De- 
decorare. 

. " DESHONRAR , Se prend auf 
pour méprifer quelqu'un de parole 
ou de fait, affecter avec lui des airs 





Defignatus , a, 
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de mépris. Lat. Motibus exprobrare. 


DESHONRAR. Deshonorer une fil. 


le, la violer. Lat. Violare. 
""DESHONRA BUENOS. Celui qui 
deshonore les gens de bien. Lat. Ju- 


florum. infamator , oris. 


** DESHONRA BUENOS. Celui qui 
dégénère de la vertu de fes ancétres. 
Lat. Mujorum fame deturpator. 

DESHONRADO, pa , f. p. du v. 
Desbonrar dans fes acceptions. Def- 
honoré, ée, Lat. Dedecoratus, a, um. 

* DESHONROSO, Sa, adj. m. ES f. 
Deshonorable, indécent, mefléant, 
honteux. Lat. Zndecens. Indecorus , 
a, utn. 

DESHORA , /: f. Heure indué. L. 
Intempejlas 9 atis.a deshora, tonta conh. 

DESHORADO, DA, adj. m. EJ f. 
Malheureux , eufe, infortuné , ée, 
inopiné , ée, qui vient à contre tems. 
Lat. Intempeftivus, a, um. 

* DESHOKNAR , v. a. Défourner, 
tirer du four ce qu'on y a mis cuire. 
Lat. Furno extruhere. 

DESHORNADO, DA, f. f. du v. 
Desbornar. Tire du four , défourné,ée. 
Lat. Furno extracius, a, um. 

* DESHOSPEDADO , DA , dad). 


m. ES f. T. trés peu ufité. Celui ou 
celle qui. manque de gite ou de loge- 


ment. Lat. Omni domo exclufus, a, um. 
* DESHOSPEDAMIENTO, /. m. 


Inhofpitalité. Ce mot n'eft prefque 


pas ufité. Lat. Znbofpitalitas , atis. 
DESIDERABLE , adj. d'une term. 


Defirable, qui eft à défirer. L. De. 
Jiderabilis, e. 
* DESIDIA , f. f. Pareffe , fainéan- 


tife, nonchalance. Lat. Defidia, «. 

* DESIDIOSO, sa, adj. m. ES f. 
Parelfeux , eufe, fainéant, te, non- 
chalant , ante. L. Defdiofus, a , sm. 

DESIERTO , f. m. Dcfert , lieu in- 
habité. Lat. Defertum , i. 

Predicar en defierto. C'eft précher 
á des auditeurs qui ne font pas dif- 
pofés à recevoir la do&rine qu'on leur 
préche. Lat. Surdo canere. 

DESIERTO , TA, adj. m. ES f. 
Défert, te, qui n'eft ni habité, ni 
fréquenté. L. Defertus , a, som. 

** Dar por deferta la apelacion , en 
terme de Palais, déclarer un appel 
nul. Lat. Appellationem deferere. 

DESIGNACION , /. f. Défignation, 
nomination , deftination. L. De/gna- 
tio , onis. 

DESIGNAR , «. a. Projetter une 
chofe , s'en former une idée. Lat. De- 

re. 

DESIGNAR. Défigner , nommer, 
deftiner pour quelque charge ou pour 

uelque ufage. Lat. Defgnare. De- 
inare. 

DESIGNADO , DA, f. p. du v. 
Defignar dans fes acceptions. Defigné , 
ée, projetté, ée, deftiné, ée. Lat. 
uns 


* DESIGNIO, /. s». Deffein , pen- 
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fée, idée, détermination de l'enten- 
dement , avec affentiment de la vo- 
lonté. Lat. Conflium , 1i. 
DESIGNIO. Deffein, projet, in- 
tention cachée. Lat. Simulurus animus. 


blable, qui ne reflemble point. Lat. 
Dijinilis. 

DESIGUAL. Inégal, raboteux. L. 

"vius. 

DESIGUAL. Difficile, dangereux , 
hazardeux. | 

DESIGUAL, an figuré, Inégal , lé. 

er, inconftant , qui n'a ni afléte ni 

olidité. Lat. /rconflams. Levis, e. 

DESIGUALAR , v. a. Dépareiller, 
rendre inégal. L. Aqualitatem tollere. 

DESIGUALARSE , v. a. Exceller, 
pafler, furpaffer , «tre au deflus , 
s'élever par deffus. Lat. Exceüere. 
Eminere. 

DESIGUALADO, DA, p. f. du v. 
Defgualar. Dépareillé, ée. Lat. Dj- 
par effecius. 

DESIGUALADO. Se prenoit autre- 
fois pour exceflif, démeluré , énorme. 
Lat. Enormis, e. 

DESIGUALDAD, /. f. Inégalité, 
excès ou défaut d'une chofe conlidérée 
reipedtivement à une autre. Lat. Zsœ- 
qualitas , atis. 

.* DESIGUALDAD. Inégalité, va- 
rieté , inconftance , légéreté. L. Ze- 
vita. 

DESIGUALDAD, Inégalité , diffé- 
rence qu'il y a d'une chofe à une au- 
tre. Lat. Diffimilitudo, imparitas. 

* DESIGUALDAD. Se prend auffi 
pour tort, injuftice. 

Defigualdad del fuclo. Inégalité du 
terrain. 

Defguallad de tiempo. Inégalité, 
variation du tems. Lat. Zemporis ino 
conflantia, e. : 

DESIGUALEZA, /.f.Le méme que 
Defigualdad. Ce mot a vieilli. 

* DESIGUALISSIMO , MA, adj. 
m. ES f. fuperl. de Defgual. Très iné- 
gal, le. Lat. Difénillimus , a , um. 

DESIGUALMENTE , adv. Inéga- 
lement. Lat. Inequaliter. 

* DESIMAGINAR, «. a. Effacer 
de l'imagination les images qui y 
étoient empreintes, difluader quel- 
qu'un de fa croyance, le convaincre 
du eontraire. Lat. Eflfam animo ima- 


ginem delere. Ab aliqua cogitatione 


ducere. | 
* DESIMAGINAR. Signifie auffi, 
ne point penfer , ni réflechit fur ce qui 
fe paffe. Dans ce fens, c'eftun verbe 
neutre. Lat. Minimé cogitare. 
DESIMAGINADO, DA, p. f. du 
verbe Defimaginar dans fes acceptions. 
Diffuadé, ée, effacé, ée de l'imagi- 
nation. 





DES 1 
nation. Lat. A cogitatione deductus , 


8 , 10m. 

* DESIMPRESSIONAR, 0.a. Def- 
abufer quelqu'un d'une erreur , ou 
d'une croyance, effacer les impref- 
fions qu'il avoit reçues. Lat. 4b errore 


deducere. 

* DESIMPRESSIONADO, DA, 
p. p. du verbe Defimpreffionar. Reve- 
nu, ue, délivré, ée, défabufée, ée 
d'une erreur. Lat. Ab errore deduétus, 


a, num. 

* DESINCLINAR, «. a. Tourner 
d'un autre côté l'inclination , ou l'af- 
fedion de quelqu'un. Lat. Znclinatio- 
nem. avertere. 

** DESINCLINADO , DA, f. f. 
du verbe Definclinar. Celui, ou cel- 
le qu'on a détourné de fon opinion , 
de bn inclination , de fon penchant. 
Lat. dverfus, a, um. 

* DESINDICIAR, «. a. T. peu 
ufité. Bannir, effacer,détruire les foup- 
cons qu'on avoit. Lat. A preconceptis 
Jufpicionibus avertere. 

DESINDICIADO , DA, f. f. du 
verbe Defindiciar. Banni, ie , effa- 
cé, ée, détruit, te, en parlant de 
foupcons ou d'indices. Lat. A precon- 
ceptis fufpicionibus averfus , a; um. 

* DESINFICIONAR, v. a. Chaf- 
fer la contagion d'un endroit, l'en dé- 
livrer, délnfe&er. Lat. Pefilensiá 
purgare. 

DESINFICIONADO, DA, f. f. 
du verbe Definficionar. Délinfe@é, ée. 
Lat. Pefflilentià purgatus, a, um. 

* DESINFLAMAR , o. a. Appai- 
fer l'inflammation , réfoudre une tu- 
meur. Lat. Ab inflammatione levare. 

. DESINFLAMADO, DA, f. f. du 
verbe Defnflamar. Guéri , ie d'une 
inflammation. Lat. 4b sn ione 
levatus , a, sm. 

DESINSACULAR, o. a. T. Ara- 

nois. Retirer du fcratin le billet fur 
equel eft écrit le nom d'un citoyen, 
le tirer au fort avec les autres , pour 
voir fi tel 'ou tel emploi lui écherra. 
Lat. Sortes ex capfa educere. 

DESINTERES , /. ». Défintéref- 
fement , détachement, de fon pro- 
pre intérêt. Lat. Qsejlus vel lucri 


defpettio. 
DESINTERESADAMENTE, adv. 
Généreufement, d'une façon défin- 
téreffée , gratuitement. Lat. Gratis. 
DESINTERESADO , DA , adj. 
m. EY f. Défntéreffé, ée, exempt 
de tout intérêt. Lat. Integer. Incorrup- 
fus, a, sm. 
DESINTERESAMIENTO , /. m. 
Le méme que Defnterès. Ce mot eft 


peu ufité. 

DESISTENCIA , f. m. Le méme 
m Defiftimiento. Ce mot eft peu 
unte. 

DESISTIMIENTO , ©. a. Défif- 
tement, a&ion de fe défifter. Lat. Cef- 


lo, oris. 


DES. 


DESISTIR , v.a. Se défifter, aban- 
donner, renoncer à une affaire. Lat. 


efiftere. 

DESISTIDO, DA, f. f. du v. 
Defiftir. Défifté, ée. L. Ceffus, a, um. 

* DESJARRETADURA, J.f. Inf- 
trument dont on fe fert pour couper 
les jarrets aux taureaux ou aux va- 
ches dans les fétes qu'on donne en Ef- 
pagne: il eft compofé d'un bâton de 
la longueur de la hampe d'une pique , 
au bout duquel eft un croiffant d'a- 
cier extrémement acéré. Lat. /Hacke- 
ra tauris fubnervatilii: apta, 

* DESJARRETAR, v. a. Couper 
les jarréts. Lat. Poplites fuccidere. 

* DESJARRETAR, au figuré, Oter 
à quelqu'un tout moyen de faire for- 
tune. Lat. Deturbare. 

DESJARRETAR. Signifie aufli dans 
le même fens , épuifer quelqu'un, par 
exemple, un malade, à force de le 
faigner. Lat. Debilitare. 

DESJARRETADO, DA, f. p. du 
v. Desjarretar dans fes acceptions: Le 
taureau à qui l'on a coupé les jarrets. 
Lat. Poplitibus mutilus , a, um. 

* DESJARRETE, /. ». L'a&ion 
de couper les jarrets. Lat. Subnervatio, 

Tocar a desjarrete. Sonner du clai- 
ron ou dela trompette dans les fétes 
du taureau, pour avertir ceux qui 
doivent couper les jarrets au taureau 
de venir le faire. Lat. $Szgnum dare tau- 
ros invadendi. . 

DESJURAR, «. a. T. hazardé. 
Retra&er un ferment qu'on avoit fait. 
Lat. Sacramentum retraélare. 

DESLABONAR,, v. a. Défaire une 
chaine chainon par chainon. Lat. Cate- 
ne annulos folvere. 

DESLABONAR, an figuré, Défu- 
nir, rompre une amitié contra&tée de- 
puis longtems. Lat. Diffociare. 

DESLABONARSE. Se retirer de la 
compagnie d'un autre, rompre avec 
lui. Lat. Societatis nexus difrumpere. 

DESLABONADO, DA, f. p. du v. 
Deslabonar dans fes acceptions. Défait, 
te. Lat. $olutus, a, um. 

DESLADRILLAR , v. a. Le méme 
que Defenladrillar. 

* DESLAIDAR, vu. o. T. anc. Ba- 
lafrer quelqu'un au vifage , le défigu- 
rer. Lat. Deturpare. 

* DESLAIDADO , DA, f.p. du v. 
Deslaidar. Balafré, ée, défiguré, ée. 
Lat. Deturpatus, a, wm. . 

* DESLANGUIDO, DA, adj. mn. 
€ f. Maigre, foible, exténué, ée. 
Lat. Languidus. Extenuatus, a, wm. 

DESLASTRAR, v. 4. Délefter , 
ôter le left d'un vaiffeau. Lat. Saburrá 
mundare 


DESLASTRADO , pA , p. p. du v. 
Deslafirar. Délefté, ée. Lat. Saburrá 
abus, 4, um. 
* DESLATAR , v. a. Délatter , 
ôter les lattes de deffus un toit. Lat. 
Tignis nudare. 
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* DESLATAR. Décharger, lâcher, 
tirer une arquebufe , une arbaléte. Ce 
mot n'eft plus ufité dans ce lens. Lat, 
Emittere. Explodere. 

* DESLATE, /. m. L'action de ti- 
rer, de lancer quelque chofe. Ce mot 
a vieilli. Lat. Emiffo. Exploho, otis. 

* DESLAVADURA , /.f. L'action 
de laver. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Elutio , onis. 

DESLAVAMIENTO , /.t:. Le mé. 
me que De/Caramiento. Ce mot n'eft 
plus ufité. 

* DESLAVAR , v. a. Laver quel- 
que chofe à demi. Lat. Eluere. Diluere. 

* DESLAVAR. Déteindre, manger, 
affoiblir la couleur d'une chofe, en 
la mouillant, on en l'expofant à la 
pluye. Lat. Debilitare. 

DESLAVADO, DA, f. f. du verbe 
Deslavar dans fes acceptions. Lavé, ée. 
Lat. Elutus. Debilitatus , a, um. 

DESLAVADO. Signifie auffi effron- 
té, impudent. Lat. Zmpudens. 

DESLAVAZAR, v. v. Le méme 
que Deslavar. Ce mot eft peu ufité. 

DESLAVAZADO, pa , f. p. du v. 
Deslavazar, Le méme que Deslavado. 

* DESLAZAMIENTO, /. m. L'ac- 
tion de dénouer ce qui étoit noué. Lat. 
Nexus folutio , onis. 

* DESLAZAR , «o. a. Dénouet, 
délier quelque chofe , en défaire le 
nœud. Lat. Nexum foloere. 

DESLAZADO , pA, p du verbe 
Deslazar. Dénoué , ée. Lat. Solutus, 


a un. 
 DESLAZO, f. m. Voyez Desla. 


zamiento. 

DESLEAL, adj. d'une term. Dé- 
loyal , perfide, infidelle , traitre. L. 
Perfdus. Infdus, a, um. 

DESLEALMENTE , ado. Déloya- 
lement , traitreufement. L. Perfidè. 

DESLEALTAD , f. f. Déloyauté, 
infidelité , perfidie. L. Perfdia, e. 

DESLECHUGADOR , f. m. Celui . 
ju épampre, qui ébourgeonne , qui 

broute la vigne. Lat. Frondator, oris. 

DESLECHUGAR , v. a. Tailler, 
épamprer , ébourgeonner la vigne. 
Lat. Vites frondare. 

DESLECHUGADO , nA, f. p. du 
verbe Deslecbugar. Mondé , ée, épam- 
pré, ée. Lat. Frondatus, a, um... 

DESLEIDURA , f. f. Délayement, 
ation de délayer. Lat. Dilutio , onis. 

DESLEIR , w. a. Délayer , détrem- 
per , diffoudre avec quelque chofe de 
liquide. Lat. Diluere. Difolvere. 

DESLEIDO, DA, f. f. du verbe 
Desleir. Délayé, ée. Lat. Dilutus, 


a, um. 

DESLENDRAR , o. a. Oter les len. 
tes, ou les œufs dont s'engendrent 
les poux. Lat. Lendibus purgare. 

DESLENDRADO, DA, f. 9. du v. 
Deslendrar. Celui ou celle à qui l'og 
a óté lcs lentes. Lat. Lemdibus pur- 
EGÍMS , A, wm. 

..* DESLEN- 


Iii 2 
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* DESLENGUADO, DA, adj. m. 
€S f. Qui n'a point de langue. L. Elin- 
guis, t. 

DESLENGUADO, par antithéfe, Ef- 
fronté, impudent, mal embouché, qui 
dit des injures groffiéres, des paroles 


fales, médifant. Lat. Loquax. Male- 


dicus , a, um. 


DESLENGUAMIENTO, /.:. Ba- 
bil, caquet, médifance. Lat. Zoqua- 


citas. Maledicentsa. 
DESLENGUARSE, v. r. Parler in- 


folemment , dire des fottifes, des in- 


jures. L. Effrenat? ES impudenter loqui. 

DESLIAR , «. a. Délier , dénouer, 
détacher ce qui eft lié, noué, attaché. 
Lat. Solverc. 


DESLIADO, DA, p. f. du verbe 


Desliar. Délié , ée. Lat. Solutus, a, um. 
DESLIGAR, «v.a. Délier, détacher, 
défaire ce qui eft lié. L. Soivere. 


DEstIGAR, figurément, Eclair- 
cir, rendre plus clair, plus intelli- 
gible , expliquer, débrouiller , déve- 


loper, diftinguer , démeler. Lat. Ex 


plicare. Expedire.. Solvere. y 
: DESLIGAR. Délier , abfoudre des 


cenfures eccléfiaftiques. L. Ab/olvere. 
: DESLIGAR EL MALEPICIO. Dé- 


nouer l'aiguillette. Lat. MHaleficium 


dilJolverc. 
DESLIGAR LOS ESPIRITUS.Exor- 


cifer les efprits immondes. Lat. De- 


mones exorcifmis expellere. 


DESLIGADO , DA, f. p. du verbe 


Desligar dans fes acceptions. Delié, ée. 
Lat. Solutus. Expeditus. — Abfolutus , 


a, um. 

DESLINDADOR, /. mn. Arpenteur, 
qui mefure , qui arpente les terres, 
qui en marque les limites, & en fait 
planter les bornes. Lat. /Meu/for,oris. 

DESLINDADURA , /. . Arpenta- 
ge , abornement, action de marquer 
tes bornes & les limites d'un champ, 
d'un héritage Sc. Lat. Limitum de- 

ratio , ons. 

* DESLINDAMIENTO , fm. Le 
méme que Deslisdadura. 

DESLINDAR , v. a. Marquer les 
bornes ou les limites d'une province, 
d'un champ, d'un héritage. L. Zer- 
minos definire. 
' DESLINDAR , au figuré, éclaircir 
wne chofe, la débruiller, la reduire 
aux termes où elle doit être. Lat. 
Definire. 
- DESLINDADO, n4, f.p. du v. 
Deslindar dans fes acceptions. Bor- 
né, ée, limité, ée. Lat. Z'erminis de- 

jtus, a, um. 

DESLIZ, /. 5.  Gliffade , l'a&ion 
' de gliffer. Lat. Zapfus , ús. 
- DESLIZ, au figuré, Chute, fra- 
gilité, foibleffe humaine. L. Zap/us. 

DESLIZADERO, /. :. Lieu glif- 
fant, difficile, dangereux. Lat. Lu- 
bricus locus , i. 

DESLIZADIZO , 74 , adj. m. ES f. 
Glifflant, te, qui glille facilement. 


DES 
Lat. Zubricus, a, um. 

DESLIZAR , v. v. Glifler, tom- 
ber, choir , fe renverfer. Lat. Labi. 

DESLIZAR , au figuré, Tomber 
par mégarde dans quelque faute. L. 
Imprudentia labi. 

DESLIZADO, DA, p. p. du verbe 
Deslizar dans les acceptions. GlifTé,ée. 
Lat. Lap/us, a, um. 

DESLIZO. Voyez Desliz. 


* DESLOAR , v. a. Blämer, con- 


damner , reprendre. Lat. Zmprobare. 
DESLOADO, DA, p. p. du verbe 


Desloar. Blàmé , 8), condamné, ée, 


repris, ife. Lat. /mprobatus , a , um. 
DESLOCARSE. V. Dislocar/e. 
DESLOMADURA, / f. Rupture 

des reins. Lat. Lumbifragium , ii. 
DESLOMAR, «v. «.  Eréner ou 


ercinter , rompre les reins. Lat. De- 


lumbare. 


No fe deslomara. Expreffion dont on 
fe fert pour dire qu'an homme n'a 
pas fait grand chole. Lat. Nuriquasn 


Jub fafce fatifcet. 


DESLOMADO, DA, f. f. du v.i 
Deslomar. Ereinté , ée. Lat. Delumba- 


Ius, 0, um. 


* DESLUCIDAMENTE , 


adv. 


Sans agrément, fans politefle , fans 


grace. Lat. Znconcinnè. 
* DESLUCIDISSIMO , MA, adj. 


im. ES f. fuperl. de Deslucido. Très obf- 
cur, re, trés caché, ée, trés bas, trés 


méprifable. Objcuriflimus , a, um. 


DESLUCIMIENTO , /. m. Obfcu- 


rité, baffefe, manque d'éclat. Lat. 


Obfcuritas , atis. Dedecus , oris. Et mé- 


taph. Deshonneur , infamie, honte, 
iynominie, opprobre. Lat. Dedecu;, 
oris. Probrum , f. 

* DESLUCIR, v. a. Obfcurcir , 
ternir, rendre obfcur , effacer l'éclat, 
faire perdre la couleur, déteindre , 
decolorer. Lat. Obfcurare. Dedecorare. 

DESLUCIR , au figure , Obfcurcir , 
ternir la réputation de quelqu'un. L. 
Dedecorare. Infamare. 

DESLUCIDO , DA, p. p. du verbe 
Deslucir dans les acceptions. Obfcur- 
ci, le, terni, ie. Lat. Ob/curatus. 
Dedecoratus , a , um. 

Drsrucipo. Sot qui dépenfe fon 
bien fans fruit, fans profit ni utilité. 
Lat. Zueptus, a, nm. . 

DESLUMBRAMIENTO , /. m. 
Eblouiffement , trouble dans la vue. 
Lat. Oculorum obfcuratio , onis. 

* DESLUMBRAMIENTO , fignifie 
auff, Préoccupation occafionnéc par 
un défaut de connoiffance, ou par 
quelque paffion. Lat. Hallucinatio , 
01$. 


DESLUMBRAR , «v. a. Eblouir, ou 


offufquer la vue. Lat. Oculos perftrin- 


gere. 
DESLUMBRAR, au figuré, Jetter 


quelqu'un dans le doute & dans l'in- 


certitude. Lat. Obumbrare. 
DESLUMBRADO, DA, f.p. du 
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vetbe Deslumbrar dans fes acceptions. 
Ebloui , ie, offufqué , ée. Lat. Oculis 


perftrictus. 

* DESLUSTRADISSIMO , : 4, 
adj. m. ES f. luperl. de Desluftrado. 
Trés deshonoré, ée , trés diffamé, 
ée. Lat. Valde dedecoratus. 5 
tus, a, tn. Et auffi trés gáté, trés 
endommagé , ée , qui a perdu fon 
éclat, fon luftre. Lat. Vaidè obfcu- 
rafuj. ^ 

* DESLUSTRADOR, /. m. Celui 
qui óte le luftre ou l'éclat d'une chofe. 
Lat. Deturpator. 

DESLUSTRAR , v. a. Ternir , fai- 
re perdre le luftre ou l'éclat d'une, 
chofe. Lat. Rem aliquam obfcurare. 

DESLUSTRAR, au figuré, Obfcur- 
cir, ternir, fletrir la réputation par 
quelque méchante aétion. Lat. Dede- 
corare. Deturpare. 

DESLUSTRADO, DA , f. p. du 
verbe Deslufirar dans fes acceptions. 
Obfcurci , ie, terni, ie. Lat. Olcu- 
ratus. Deturpatus, a , um. 

* DESLUSTRE , /. ». Tache, 
obfcurciflement , perte d'éclat, de 
luftre, de fplendeur , de brillant. Lat. 
Objcuratio , omnis. 

DEsrusTRE. Se prend auffi pour 
deshonneur , honte, opprobre. Lat. 
Dedecns , oris. 

* DESLUSTROSO, sa, adj.1. 69 f. 
Indécent, te, mefleant , te, honteux, 
eufe, deshonorant, te. Lat. Zndecorus. 
Probrofus , a, um. 

DESMADEXADO, DA, adj. m. 
EY f. Mou, foible, lâche, qui n'a 
ni force, ni grace. Lat. Zner;. > 
Hj, A, UM. 

* DESMADEXAMIENTO, /. m. 
Langueur , foiblefle, abattement. Lat. 
Languor , oris, Et aufli, mauvais air, 
mauvaife grace dans le port. Lat. Zn- 
concinnitas , atis, 

* DESMAJOLAR , o. a. Arracher- 
les feps d'une vigne. Lat. Vites era- 
dicare. 

DESMAJOLAR. Lácher, délier les 
cordons d'un foulier. Lat. Calcei li- 
gulas folvere. 

DESMAJOLADO, pa, f. $. du 
verbe Desmajolar dans fes acceptions. 
Arraché, ée. Lat. Eradicatus. Solutus, 
a, um. 

* DESMALLADOR , /. s». Terme 
de Bohémiens. Poignard. Lat. Pugio, 
on15. 

DESMALLAR , v. a. Couper, rom- 
pre, défaire les mailles d'une cotte 
de mailles. Lat. Deloricare. 

DESMALLADO, Da, f. f. du 
verbe, Defisallar. La cotte dont les 
mailles font caffées. Lat. Delericatus, 


a, um. 
* DESMAN,/. m. Deréglement, 
emportement , excès, trouble, con- 
fufion , défordre. Lat. Confisgo. Tur. 

batio , onis. 
DESMAN, fe prend auffi pour dif- 
grace» 





DES 


grace, infortune , malheur. Lat. Ca- 
damitas. I uem, di. 

DESMANARSE, v. r. Se féparer 
du troupeau, s'égarer. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Aberrare. Segregari. 

DESMANCEBAR , /. fm. T. bur- 
lefque & hazardé. Séparer deux per- 
fonnes qui vivent dans le concubina- 
ge, ou s'oppofer à leur commerce. 
Lat. Concubinatum difolvere. 

* DESMANDAMIENTO, /. m. 
T. anc. Défordre , défobéillance , 
déréglement. Lat. Znobedientia , e. 

* DESMANDAR, «v. a. Contre- 
mander , donner nn ordre contraire. 
Lat. Mandatum revocare. 

DESMANDARSE, v. v. Sortir hors 
des régles, ne garder aucune mefu- 
re , aucun ordre , aller au delà de ce 
qu'on doit, s'oublier, s'émanciper. 
Lat. 4 juflo difcedere. 

DESMANDARSE. Se debander , 
parlant des foldats qui quittent leurs 
drapeaux. Lat. 4 vexillo difcedere. 

DESMANDARSE. Se féparer du 
troupeau. Lat. Aberrari. 

DESMANDADO, DA, f. f. du. 
verbe De/mandar dans fes acceptions. 
Contremandé, ée. Lat. Revocatus”, 
a, um. 

* DESMANEAR,, v. a. Défentra- 
ver, Óter les entraves à un cheval , 
ou à telle antre bête. Lat. Compedi- 
dus folvere. 

DESMANEADO , DA, f. p. du v. 
Definanear. Défentravé, ée. Lat. Com- 
pedibus folutus , a, um. 

* DESMANOTADO , DA , adj. 
t. C9 f. Láche, mou, molle, paref- 
feux, eufe , nonchalant , te , mal 
adroit, te, faincant, te. Lat. Segnis. 
Tardus. Iguavus. 

DESMANTELAR , v. a. Déman- 
teler, démolir les murailles ou les 
remparts d'une ville ou d'une place. 
Lat. Propugnaculis nudare. 

DESMANTELAR , fignifie auffi 
Abandonner une chofe. Lat. Deferere. 

DESMANTELADO , DA, f. p. 
du verbe Definantelar dans fes accep- 
tipns. Démantelé, ée. Lat. Propugna- 
culis nudotrs. 

* DESMANA, /. £ Défaut d'a- 
drefle & de dextérité. Lat. Jgma- 


Via, e. | 

DESMANADO, pa , adj. m. ES f. 
Mal adroit, te, mal habile , peu 
induftrieux , eufe. Lat. Zurdws. Zg- 


RQVvUS. 

DESMARAÑAR, v. a. Le méme 
que Defemmaranar. 

DESMARANADO , DA, p. f. du 
verbe Defmarañar. Le méme que Def- 
enmmaranado. » 

* DESMARRIDO, DA, adj. sm. 
€ f. Flétri, ie, fané, ée, gâté, ée, 
corrompu, ue, abattu , ue, languif- 
fant, te , foible, à qui les forces 
manquent. Lat. Marcidus. Languidus, 
4, um. 
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"DESMAYADAMENTE , ado. Né- ' 


gligemment, mollement, foiblement, 
fans force & fans vigueur. Lat. Lan- 
guide. Inertà. Segniter. 

DESMAYADISSIMO, Ma, adj. 
m. ES f. fuperl. de Definayado. Tres 
foible. Lat. Valde exanimatus. 

* DESMAYAMIENTO, /. m. Le 
méme que Definayo. Ce mot a vieilli. 

DESMAYAR , c. #7. Manquer de 
force & de courage, fe laifler abbat- 
re au chagrin & à l'adverfité. Lat. 
Animo deficere. 

DESMAYAR, fignifie auffi faire per- 
dre courage à quelqu'un. Ce verbe, 
pris dans ce fens, eft aétif. Lat. Ani- 
17405 11nueve. 

DESMAYARSE , «. r. S'évanouir, 
fe pàmer, tomber en défaillance. L. 
Deliquium pati. 

DESMAYADO, DA, f. p. du v. 
Definayar dans fes acceptions. Eva. 
noui, ie, pámé, ée, découragé , ée. 
Lat. Exanimatu;. 

DEsMAYADO. Bléme, qui a la 
couleur pále. Lat. Pallidus, a, um. 

DESMAYO, f.r. Evanouiffement, 
pámoilon , défaillance , abattement , 
découragement. Lat. Deliquium, ii. 
nimi remiflio , onis. 

* DESMAYUELO , /. 5. dim. de 
Definayo. Défaillance, pamoifon legé- 
re. Lat. Deliquium leve. 

* DESMAZALADO , DA, adj. m. 
¿7 f. Foible, lâche, mou, lle, abattn , 
ue, languifTaut , te, nonchalant, te, 
négligent, te , qui fe laiífe aller, 
qui s'abandonne. Lat. Zners. Segnis, e. 
Jardus. Lafus. Languidus, a, um. 

* DESMEDIDAMENTE , adv. 
Démefurément , exceflivement, d'une 
manière outrée. Lat. Nimis. Immodi- 
cd. Supra modum. 

* DESMEDIDO, DA, adj. m. Es 
f, Démefuré, ée, extrême, excef- 
fif, ve. Lat. Vimius. Immodicus , a, 


um. 

* DESMEDRAR , v. 5». Décheoir, 
décroitre , diminuer , S'accourcir, s'a- 
moindrir , devenir plus petit, ap- 
petifler. Lat. Decrefcere. — Deficere. 
Minui. 

DESMEDRADO, DA, f.p. du v. 
Definedrar. Déchu , ue. 

* DESMEDRO, /. m. Détriment, 
dommage, perte, déchet, diminu- 
tion, décroiffement. Lat. Detrimen- 
tum, 1. 

DESMEJORAR , v. «. Empirer, 
rendre pire, détériorer , faire perdre 
fon luftre, fa perfe&ion. Lat. Deterere. 
Deteriorem facere. 

DESMEJORADO, DA, f. f. du 
verbe Defmejorar. Empiré , ée. Lat. 
Deterior. | 

* DESMELANCOLIZAR, v. a. 
Réjouir quelqu'un , le divertir , chaf- 
fer fa mélancolie. Lat. Merorem pel- 


lere. 
DESMELENAR, v.a. Décheveler, 
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déranger les cheveux. Lat. Crines per- 
turbare. 

DESMELENADO, pa, f. f. du 
verbe Defmelenar. Echevelé , ée, qui 
a les cheveux épars. Lat. Zncomp- 
tus, a, um. 

DESMEMBRACION, /. f. Démem- 
brement, action de mettre un corps 
en piéces. Lat. Corporis in membra 
divifio. 

DESMEMBRAR, v. a. Démem- 
brer, arracher les membres d'un corps. 
Lat. Corpus in membra. dividere. 

DESMEMBRAR, au figuré, Démem- 
brer , féparer une chofe d'une autre. 
Lat. Aliquid in partes dijpertire. | 

DESMEMBRADO, pa , p. p. du 
verbe Dejinensbruy dans fes acceptions. 
Démembre , ée. Lat. JMembratimn di- 
vifus. 

DESMEMORIARSE, v.a. Oublier, 
perdre le fouvenir de quelque chofe. 
Lat. Oblivifci. | 

DESMEMORIADO, pa, p.p. du 
verbe De/inemoriarfe. Oublié, ée. Lat. 
Oblitus, a, um. | 

* DESMENGUAR, .. a. Le méme 
que ÆMenguar 3 il eft compolé de ce 
dernier mot, &de la prépof. Des, 
qui, dans ce fens, n'eft point néga- 
tive. 

DESMENGUAR , au figuré, Décroi- 
tre, diminuer. Lat. JMinuere. 

DESMENGUADO, pa , f. p. du 
verbe De/menguar dans fes acceptions. 
Voyez Menguado. 

DESMENTIDA , f. f. Démenti, 
reproche qu'on fait à quelqu'un d'avoir 
dit une fauffeté. Lat. Mendacii redar- 


gutio. 

DESMENTIDOR, fm. Qui dé- 
ment, qui donne un démenti. Lat. 
4Mendacii exprobrator , oris. | 

DESMENTIR , v. a. Démentir, 
reprocher, convaincre une perfonne 
d'avoir menti. Lat. JMendacii argucre. 

DESMENTIR , fignifie auffi cacher, 
taire, dilfimuler. Lat. Mentiri. Dijj- 
mulare. 

DESMENTIR. Démentir, fe dit 
au figurément des bátimens, & au- 
tres chofes qui ne fe foutiennent pas. 
Lat. Defcifcere. 

DESMENTIR. Paffer, furpañler, 
vaincre. Lat. Vincere. Supcrare. 

DESMENTIR EL CAMINO. Chan- 
ger de chemin pour faire éxarer ceux 
qui nous fuivent. Lat. Zter tegere. 

DESMENTIDO, DA, p. p. du 
v. Defmentir dans fes acceptions. Dé. 
menti, ie. Lat. /Mendació argutus, 
a, um. l 

DESMENUZABLE,adj.d'une term. 
Friable, facile à être reduit en pou- 
dre. Lat. Friabilis. 

DESMENUZADOR , 2A , Jubft. m. 
¿$ f. Eplucheur, qui épluche, qui 
exarine , qui confidére avec atten- 
tion. Lat. Znquiftor, oris. 

DESMENUZAR , v. a. Brifer, caf- 

lIii.3 fers 
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fer, fracaffer, hácher , déchiqueter, 
mettre en piéces, rompre par petits 
morceaux , broyer, piler, concaffer, 
écrafer , mettre en poudre, émietter, 
mettre en miettes. Lat. Friare. Con- 
terere. Comminuere. 

DESMENUZAR , au figuré, Eplu- 
cher, examiner de près, fonder , dé- 
broniller, déméler, apurer. Lat. Scru- 
tari. 

DESMENUZADO, pa , f. f. du 
v. Defmenuzar dans fes acceptions. 
Brifé , ée. Lat. Contritus, a, um. 

DESMEOLLAMIENTO, /. s. T. 
peu ufité. L'a&ion de tirer la moelle 
de quelque chofe, & l'amande d'un 
novau. Lat. Enucleatio , onis. 

DESMEOLLAR , v. a. Tirer , ôter 
la moélle de quelque chofe, & l'a- 
mande d'un noyau. Lat. Enucleare. 

DESMEOLLADO , DA, P. p. du v. 
Defineollar. Tiré, éc , óté, ée, en par- 
lant de la moelle. L. Enscleatus, a, um, 

DESMERECEDOR , /. ». Indigne 
d'une chofe, qui démérite. Lat. 7». 
dignus. Immeritus, a, um. 

DESMERECIMIENTO , fr. Dé. 
mérite, ce qui rend digne de bláme 
ou de punition. Le méme que Deme- 


rito. 

DESMERECER , 0, a. Démeriter, 
fe rendre indigne d'aucune attention. 
Lat. Zmmereri. 

DESMERECIDO, pa, f. f. du 
verbe Defmerecer dans fes acceptions. 
Démerité , ée. Lat. Zmmeritus.  -- 

DESMESURA , /. f. Excés défor- 
donné, faute de mefure & de propor- 
tion. Lat. Z»moderatio , onis. 

DESMESURA. Se prend aufli pour 
immodeftie, infolence , imprudence, 
irréverence, intempérance , indifcré- 
tion, défordre, licence outrée. Lat. 
Immodeftia. Procacitas. 

DESMESURADAMENTE , ado. 
Démefurément, exceffivement, im- 
modérement , trop, fans mefure, fans 
retenue. Lat. Zmmodicè. Nimis. Su- 
pra modum. 

DESMESURARSE, o. r. Parler 
avec infolence & d'une fagon peu ref- 
pectueufe. Lat. Procaciter loqui. 

DESMESURADO, pa , f. p. du 
verbe De/mefurarfe. Effronté , ée, dans 
le difcours. Lat. Procax. 

DESMESURADO. Démefuré, excef- 
fiF, giganteique, coloffal. Lat: 4m 
modicus, a, um. 

* DESMICADOR , /. ». T.de Bo- 
hémiens. Eplucheur, qui épluche, 
qui obferve, qui examine de prés, 
avec attention, efpion. Lat. Specula- 
dor , oris. 

* DESMICAR, ©. a. T. de Bohé- 
miens. Eplucher, regarder, exami- 
ner avec attention, efpionner. Lat. 
Speculari. 

DESMIGAJAR, v.«. Emier , ou 

tetter , mettre en miettes. Lat. 
Aliquid in micas comminuere. 
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M DESMIGAJADO , DA, f.p. du 
v. Definigajar. Emietté, tée: Lat. Zn 
micas comminutus y a, wm. 

DESMINUIR. Voyez Difininuir. 

* DESMIRLADO, Da, adj. m.ES f. 


Le méme que Deforejado. Ce mot eft | /po 


compofé de la prépof. Des, & du mot 
Mirlas, qui, en jargon, fignife les 
oreilles. 

* DESMIRRIADO, pa , adj. t. 
€? f. Maigre, exténué, mélancoli- 

ue, trifte. Lat. Macer. Majtus. 

unimotus , a, um. 

- DESMOCHA , /. f. Mutilation, re- 
tranchement de quelque membre du 
corps humain. Lat. Mutilatio, onis. 

DESMOCHA. Diminution, deftruc- 
tion, grande reforme. Lat. Trunca- 
tio. Immutatio, onis. 

DESMOCHADURA, /. m. Le mé- 
que Defmocba.  . 

DESMOCHAR, ©. a. Mutiler, 
tronqfler , couper , rogner par le bout, 
accourcir, retrancher, ététer, arwa- 
cher, fendre, éclater, ébrancher, 
émonder , tailler. L. Mutilare. Trun- 
care. 

Definochar los arboles. Etéter , cou- 
per, tailler la cime d'un arbre. 

Arbol defmochado. Arbre étété. 

DESMOCHADO, DA, p.p. du v. 


Defmocbar. Mutilé, ée. Lat. Mutila- 


tus. Truncatus , a, um. 

DESMOCHE. Voyez Definocha. 

* DESMOCHO, /..s. Le total, l'a. 
mas des parties qu'on a coupées. Lat. 
Rerum mutilatarum flrues , is. 

* DESMOLADO, DA, /. m. ES f. 
Edenté, ée, qui n'a point de dents 
molaires. Dentibus molaribus deflitu- 


ius, a, um. 

DESMOLEDURA , /. f. Digeftion, 
action de digérer. Lat. Coctio. Digef- 
tio , onis. 

* DESMOLER , v. a. Digerer , 
cuire les alimens dans l'eftomac. Lat. 


us ni 
ESMOLIDO, pa, f. p. du ver- 
be Defmoier. Digeré, ée. Lat. Coéfus , 


a, um. 
* DESMONTADURA , /. f. Dé- 
frichement, farclage , arrachement 
de bruyéres , de toutes mauvaifes her- 
bes & plantes. Lat. Eruncatio, onis. 

DESMONTAR , vu. a. Défricher, 
arracher , farcler, déraciner , effarter, 
couper des bruyéres. Lat. Eruncare. 

DESMONTAR, fignifie auffi por- 
ter, tranfporter, enlever des terres. 
Lat. Transuebere. 

DESMONTAR. Mettre une arme à 
feu fur fon repos. Lat. Sclopeti clavum 
quieti committere. 

DESMONTAR, fignifie auffi def. 
cendre de cheval. Lat. Defcendere. 

DESMONTAR. Démonter, óterà 
un cavalier fa monture. Lat. Equo pri- 


| vare. 


Definonter la artilleria. Démonter l'ar- 
tilletie. Lat. Tormenta bellica detruderc. 
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DESMONTADO, pA , f. f. du v. 


Defmontar dans fes accemtions. Dé. 
friché , ée. Lat. Exsm » 0, Km. 
* DESMONTE , /. »». Dépouille 


"e bois, d'une forêt. Lat. Sylus 


* DESMONAR , ©. a. T. burlef- 
que. Oter à une femme les cheveux 
qu'elle porte treffés en rond fur le 
haut de la tête. Lat. Capillorum or. 
natu privare. 

DESMOÑADO, DA, f.f. du v. 
Defmoñar. Qui n'a plus de trefle de : 
cheveux fur le haut de la tête. Lat. 

lamento nudatus, a, sam. 

ESMORONADIZO , ZA, adj. m. 
€9 f. Chancelant, te, prét à tomber. 
Lat. Caducus. 

,DESMORONAR, «.a. Dégrader, 
détruire, miner, ruiner peu à peu. 
Lat. Deterere. 

DESMORONADO, pA , f. p. du 
verbe Defmoronar dans fes acceptions. 
Dégradé, ée. Lat. Detritus, a , um. 

DESMOTADERA, /. ». Eplu- 
cheufe , femme qui dans les fabriques 
de draps, óte la jarre de la vigogne , 
des draps. Lat. Floccorum imutilium 
expultrix. 

* DESMOTADOR, J/. m... Terme 
de Bohémiens. Brigand , pillard , vo- 
leur , qui dépouille, pille, vole » dés 
trouffe. Lat. Graffator. 

DESMOTAR, v. a. Eplucher, 
nettoyer les draps de la jarre. Lat. 
Floccis inutilibus purgare. 

Des MOTAR , en jargon, Dépouil- 
ler, piller, voler, détrouffer. Lat. 
Graffari. 

DESMOTADO, pA, f. f. du v. 
Dejmotar. Epluché, ée. Lat. Expila- 
bus, a, um. 

* DESMUELO, /.». Chúte des 
dents molaires. C'eft un mot forgé 
par Quevedo. Lat. Dentium molariaws 
privatio. 

* DESMUGERAR, v. a. Terme 
hazardé. Séparer quelqu'un de fa fem- 
me. Lat. Ab uxore feparare. 

DESNARIGAR , v. a. Couper le 
nez à quelqu'un. Lat. Nares truncare. 

DESNARIGADO, DA, p. p. du v. 
Defnarigar. Qui a le nez coupé. Lat. 
Naribus mutilus , a , um. 

.DESNATAR, vu, a. Ecrémer le 
lait, en óter la créme. Lat. Defo- 
rare. : 


DESNATAR. Au figuré, prendre le 
meilleur d'une chofe, en prendre Ix 
fleur. Lat. Delibare. 

DESNATADO, DA, f. p. du v. 
Defnatar dans fes acceptions. Ecrémé, 
ée. Lat. Deforatus, a , um. 

* DESNATURALIZAR , v. a. Dé 
naturalifer, priver quelqu'un des droits 
& des privileges de citoyen. Lat. Jure 
patrie privare. | 

DESNATURALIZADO, pa, f. 
p. du verbe Dénaturalifé, ée. Lat, 
Jure patrie privatus , a, um. 


DESNA- 
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DESNATURAR, «. a. Le méme 
ue Defnaturalizar. * 

* DESNECESSARIO, RIA, adj. 
sn. ES f. T. peu ufité. Superflu, ue, 
inutile. Lat. $uperfluus , a, um. 

* DESNEGAMIENTO, /. m. Dé- 
ni , défaveu , réfutation , réponfe 
à une objection. Lat. Refutatio. Con- 
futatio , onis. 

DESNEGAR , ©. a. Refuter ce 
qu'un autre a dit ou avancé. L. Re- 


art. à 

DESNERVAR , v. a. Le méme 
que Enervar. Ce mot eft peu ufité. 

DESNERVADO, DA , f. p. du 
kis Defnervar. Le méme que Ener- 


«ado. 
* DESNEVAR, vo. a. Le méme que 
shelar. 

* DESNIVEL, f. m. Inclinaifon , 
courbure, éloignement du vrai ni- 
veau , "perte de l'aplomb. Lat. 4 per- 

iculo deflexio. 

* DESNOVIAR , v. a. Séparer les 
mariés, rompre leur mariage. C'eft 
un terme badin inventé par (Quevedo. 
Lat. Spon/um a fponfa divellere. 

* DESNUCAR, v. a. Déboiter , 
rompre la nuque du cou. Lat. Caput 
obtundere. 

DESNUCADO, DA, p. p. du 
verbe De/nucar. Déboité , ée en par- 
lant de la nuque. Lat. Cerebello ob- 
ufus , a, um. 

DESNUDADOR, /. ». Celui qui 
cando & qui dépouille. Lat. Vs- 


tor. 

DESNUDAMENTE, «dv. Claire- 
ment , nuement, nettement, franche- 
ment , fans diffimulation. Lat. Vude. 


Palam. 

DESNUDAR, «v.a. Dévétir, ôter 
les vétemens , deshabiller , dépouil- 
ler , mettre nud , découvrir , expofer. 
Lat. Nudare. Detegere. 

DESNUDAR. Dépouiller une chofe 
de ce qui la couvre & de ce qui Porne. 
Lat. Vudare. 

DESNUDAR, fignifie aufli décou- 
vrir ce qui étoit caché. Lat. Dete- 
Etre. 

DESNUDAR, au figuré, Dépouiller 
quelqu'un de ce qui fert à fon entre- 
tien. Lat. Privare. A 

DESNUDARSE , au figuré, Se dé- 
pouiller, fe défaire de ce qui nous ap- 
partient. Lat. Poxere. 

Defuudar la efpada. Tirer l'épée 
du fourreau. Lat. Eujem nudare. 

* Refr. Quies de ajeno fe ville en 
la calle le defnxidan. Ce proverbe eft 
contre ceux qui s'approprient les ou- 
vrages d'autrui. 

DESNUDADO, DA, f. p. du ver- 
be Defuudar dans fes acceptions. Def- 
habillé, ée , dépouillé , ée. Lat. Wz- 


datus , a, um. 

DESNUDEZ , /. f. Nudité. Lat. 
Nuditas, atis. 

DESNUDO, pa, adj. Nud, ue, 


DES 


qui n'eft point vêtu, qui n'eft cou- 
vert d'aucune chofe. Lat. Nudus, a, 


um. 

Desnupo. Mal vêtu, mal habillé. 
Lat. Pannofus. 

DESNUDO. Privé , dénué, dépour- 
vu d'efprit, de mérite. Lat. Nudus. 

Ex. Defnudo de merito. Dénué de 
mérite. 

Defnudo de favere. Dénué de fa- 
veur. 

Defnudo. Nud, clair, évident , 
manifefte, fans diffimulation , fans 
déguifement, franc, fincére, fans four- 
berie. Lat. Nudus. Clarus. Apertus. In- 
genuus, a, um. 

** DESNUDO. Ce mot eft employé 
dans la peinture & la fculpture com- 
me fubftantif , pour exprimer la dif- 
pofition des membres qu'on apper- 
coit à travers les draperies. Lat. 
Membrorum in imaginibus artificiofa 
oftentatio. 

** No eflà defnudo. Ila tout fon né- 
ceffaire. 

Relacion defnuda. Rapport fimple 
& ingénu , dépouillé de tous les or- 
nemens de l'éloquence. Lat. Sismplex 
EJ ingenua narratio , onis. 

* Refr. Defnudo naci , defnudo me 
ballo , ni pierdo ni gano. Ce Proverbe 
fe dit de ceux qui pouvant acquerir 
des richeffes fe bornent au fimple 
néceífaire, pour mener une vie plus 
tranquille. 

* Refr. Mas dá el duro , que el def- 
nudo. Ce proverbe fignifie qu'on doit 
plus attendre d'un avare opulent, 
que d'un homme genereux qui eft 
hors d'état de fatisfaire fon humeur 
bienfaifante. 

DESOBEDECER , v. «. Défobéir. 
Lat. Non obedire. 

DESOBEDIENTE , p. acf. du v. 
Defobedecer. Defobéiffant , te. Lat. 
Inobediens. 

DESOBEDECIDO, pa , p. 9. du 
v. Dejobedecer. Défobéi , ie. Lat. Non 
auditus , 4, um. 

DESOBEDECIMIENTO , f. m. 
Le méme que Defobediencia. Ce mot 
a vieilli. 

DESOBEDIENCIA , f. f Defobéif- 
lance. Lat. Znobedientia, e. 

* DESOBEDIENTEMENTE,ad«. 
Avec défobéiffance. L. Znob/equenter. 

* DESOBLIGAR , v. a. Liberer 
quelqu'un d'une obligation qu'il a 
contraétée. Lat. Obligatione folvere. 

DESOBLIGAR. Delobliger, faire 
déplaifir ou tort à quelqu'un. Lat. 
Ojfendere. 

DESOBLIGADO , DA, p. p. du v. 
Defobligar dans fes acceptions. Défo- 
bligé, ée. Lat. Obligatione Jolutss. 
Ojfenfus , a , sem. 

* DESOCASIONADO, DA, adj. 
m. EY f. Eloigné, ée de l'occafion. 
Lat. 4b occafione remotus , a, sm. 


DESOCUPACION , /..f. Défoccu- 
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ation, oifiveté, le tems que l'on eft 

ne rien faire. Lat. Otium, ii. 

DESOCUPADAMENTE , adv. 
Sans occupation. Lat. Libere, 

DESOCUPAR, v. a. Débarraller 
un endroit, en óter ce qui embar- 
raffe, évacuer, vuider un lien, le 
laiffer libre. Lat. Evacuare. 

DESOCUPARSE, «.r. Se defoc- 
cuper, fe débarraffer de ce qui oc- 
cupe. Lat. A negotiis fe expedire. 

DESOCUPADO , pA , p. f. du v. 
Defocupar dans fes acceptions. Défoc- 
cupé, ée. Lat. Expeditus , a, um. 

* DESOIR, v. a. Terme hazardé. 
Boucher fes oreilles , ne pas entendre. 
Lat. Non audire. : 

DESOJARSE , v. r. Se fatiguer la 
vue à force de regarder une chofe 
attentivement. L. Defixis oculis intueri. 

DESOJARSE, Se cafler, en par- 
lant de la tête d'une aiguille on de 
tel autre inftrument. Lat. Frangi. 

DESOJADO, DA, f. p. du verbe 
Defojarfe dans fes acceptions. Ebloui, 
ie à force de regarder une chofe. 
Lat. Intense afpiciens. 

DESOLACION , /. f. Défolation , 
ruine entiére , deftruétion. Lat. Va- 
flatio , onis. 

DESOLACION. Défolation, dou- 
leur, affli&ion extréme. Lat. Me- 
flitia , e. 

DESOLAR, v. a. Défoler, rava- 
ger , ruiner, détruire, piller , faccager, 
dépeupler , affliger. Lat. P'a/lare. De- 
populari. 

DESOLADO, DA, f. p. du verbe 
Defolar. Défolé , ravagé, ée. Las. 
Paflatus, a , um. 

* DESOLLADAMENTE, adv. Ef- 
frontément , infolemment , impudem- 
ment. Lat. Petulanter. 

DESOLLADOR, f. ». Ecorcheur, 
celui qui écorche. Lat. Excoriator , 
oris. 

DESOLLADOR. Ecorcherie, lieu 
où l'on écorche les beufs , les mou- 
tons &c. C'eft un terme Aragonois. 
Lat. Excoriandi; pecudibus locus defi- 
gnatus. 

* DESOLLADOR , au figuré, Ecor- 
cheur , qui fait trop payer. Lat. Zn- 
juftus exattor , oris. ; 

DESOLLADURA, /. f. Ecorchure, 
enlévement de la peau, excoriation. 
Lat. Excoriatio , onis. 

DESOLLAR, v. a. Ecorcher , dé- 
pouiller un animal de fa peau. Lat. 
Excoriare. 

DESOLLAR , au figuré, Ecorcher, 
exiger beaucoup plus qu'il ne faut. 
Lat. Pretium indebitum exigere. 

Defollar la zorra à el lobo. Dormir 
aprés s'étre enyvré, cuver fon vin. 
Lat. Cr fre. 

: Defuella caras. Impudent, effron- 
té. Lat. Zmpudens. Effrons. 

** Faltar la cola à el rabo para defollar. 
La queue eft le morceau le plus vi 
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cileà écorcher. Lat. Adbuc lowga ref: 


tat via. 

DESOLLADO, DA, f. f: du v. 
Defollar dans fes acceptions. Ecorché , 
ée. Lat. Excoriatus, a, um. 

DESOLLADO. Se prend auffi pour 
effronté, impudent, qui n'a ni honte 
ni pudeur. Lat. Zmpudens. Effrons. 

DESOPILAR , v. a. Défopiler , 
ôter les obfttu&ions. Lat. Ob/truétioni- 
bus liberare. ' 

DESOPILADO, DA, f.p. du ver- 
be Defopilar. Défopilé, ée. Lat. Obf- 
tracfionibus liberatus , a, um. 

DESOPILATIVO, va, adj. m. ES 
f. Défopilatif, ive. Lat. Obflruétio- 
nes tollens. | : 

* DESOPINAR , v. a. T. peu ufi- 
té. Décréditer , faire perdre à quel- 
qu'un l'eftime ou la confidération 
won a pour lui. Lat. Detrabere. 

* DESOPRIMIR , 2.a. Tirer quel- 
qu'un de l'oppreflion. Lat. Oppreffione 
liberare. 

DESOPRIMIDO, DA, p. p. du v. 
Defoprimir. Délivré, ée de l'oppref- 
hon. Lat. e[frone liberatus, a, um. 

DESORDEN , f. amb. Défordre, 
confufion. Lat. Perturbatio, onis. 

DESORDEN. Abus, excès. Lat. 4bu- 
füs, us. . 

* Refr. El mucho deforden trabe or- 
den. Ce Proverbe fignifie que la pro- 
dizalité & la débauche attirent la pau- 
vreté, & que celle-ci conduit à fon 
tour à la modération & à l'economie. 

* DESORDENACION, /. f. Le 
meme que De/orden. 

DESORDENADAMENTE , adv. 
Confufément , fans ordre, avec excès. 
Lat. Perturbatà. Confusé. Immoderate, 

DESORDENADISSIMO, MA, adj. 
m. £2 f. Juperl. de Defordenado. Très 
defordonné , ée , très déréglé , ée.*Lat. 
Perturbatifffinus, 4 , um. 

* DESORDENAMIENTO, /. rm. 
Voyez Deforden. 

DESORDENANZA. /. f. Le méme 
que Deforden. Ce mot a vieilli. 

DESORDENAR ,. v. a. Déranger , 
déplacer, mettre en défordre & en 
confufion. Lat. Turbare. Mifcere. 

* DESORDENARSE , u. r. Se dé- 
ranger , fe dérégler, donner dans l'ex- 
cés. Lat. Ultra modum progredi. 

DESORDENADO, DA, f. f. du 
v. Defordenar dans fes acceptions, Def- 
ordonné , ée. Lat. Turbatus, a, um. 

DESOREJAR , v. a. Couper les 
oreilles. Lat. Zuribus mutilare. 

DESOREJADO, DA, f. p. du v. 
-Deforejar. Qui n'a point d'oreilles. 
Lat. Auribus mutilus , a , um. 

DESOSSAR, v. a. Défoffer , ôter 
les os. Lat. Exojfare. 

DESOSSADO, DA, p. p. du ver- 
be Defoÿar. Déloflé , ée. Lat. Exofa- 
tus, a, um. 

DESOSSADA, en jargon; la lan- 
gue. Lat. Lingua, e. | 


DES 
DESOVAR, o. s. Frayer, en 
parlant des poiffons. Lat. Ova pa- 


rere. 

* DESOVE, /. m. Fraye, tems oü 
les poiffons jettent leurs œufs. Lat. 
Ovorum partus , ús. 

DESOVILLAR, «. a. Defaire du 
fil qui eft dévidé par peloton. Lat. 
Evolvere. 

DESOVILLAR, au figuré, Débrouil- 
ler une chofe obfcure & embrouillée. 
Lat. Explicare. 

DESOVILLAR. Signifie aufi infpi- 
rer du courage & de la vigueur. Lat. 
Animos addere. 

DESOVILLADO , DA, f. p. du 
v. Defovillar dans fes acceptions. Dé- 
mélé, ée. Lat. Evolutus. Explicatus , 


a, um. 

DESPABILADERAS , /. f. Mou- 
chettes , uftenfile à moucher les chan- 
delles. Lat. Emunéforia fercula, orum. 

DESPABILADOR, /. #. Moucheur 
de chandelles. Lat. Emundctor , oris. 

DESPABILADURA, /. f. Mou- 
chure, la partie du lumignon qu'on 
óte d'une chandelle avec les mouchet- 
tes. Lat. Eviunéte fordes , | ium. 

DESPABILAR , v. a. Moucher la 
chandelle. Lat. Emungere. 

DESPABILAR, au figuré, Retran- 
cher ce qu'il y a de fuperflu dans une 
chofe. Lat. Circumcidere. 

DESPABILAR. Dépécher une chofe 
promptement , faire vite ce qu'on doit 


faire. Lat. edire. 
DESPABILAR, au figuré, Aviver, 
animer l'entendement, l'émouvoir. 


Lat. Excitare. Stimulare. 

- *DESPABILAR. Terme burlefque. 
Dépécher , tuer quelqu'un comme 
font les médecins. Lat. E medio tol. 
lere. 

DESPABILAR LOS OJOS. Se tenir 
fur fes gardes. Lat. Evigslare. 

M da le » DA, f. p. du v. 
Defpabilar dans fes acceptions. Mou- 
ché, ée, en parlant d'une chandelle. 
Lat. Emunélus , a , um.eveillé intelligen 

* DESPACHADA , f. f. Seconde 
claffe d'officiers des tréforeries , aux- 
quels il étoit défendu de figner les 
mandats qu'ils expédioient , & qui ne 
mettoient au bas que Defpachada, ce 
qui fit donner ce nom tant à l'emploi , 
qu'à celui qui l'exergoit. Lat. Regaliuns 
diplomatum fme fignaturá expeditio,onis. 

DESPACHADOR , fm. Expéditif, 
celui qui expédie & qui dépéche. Lat. 
Homo in perficiendo promptus. 

DESPACHAR , v. a. Dépécher, ex- 
pédier, faire promptement une chofe. 
Lat. Expedire. | 

DESPACHAR. Dépécher , expédier 
promptement les affaires. Lat. Perf- 
cere. 

DESPACHAR. S'occuper des dépé- 
ches, ou des affaires publiques. Lat. 
I expediendis negotiis fe exercere. 

DESPACHAR. Dépécher, expédier, 


Jim. Pa 
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envoyer en diligence, Lat. Mittere. 

DESPACHAR. Signifie auffi vendte, 
débiter promptement fa marchandife. 
Lat. Cito vendere. 

DESPACHAR, au figuré, Dépécher, 
faire mourir, tuer, envoyer à l'autre 
monde. Lat. E medio tollere. 

DESPACHADO, DA, f. p. du v. 
Defpacbar dans fes acceptions. Dépé- 
ché , ée. Lat. Expeditus, a, um. 

DESPACHO, /. m. Expédition, 
dépéche, réfolution, détcrmination. 
Lat. Expeditio. JMiffo. onis. 

DEsPACHO. Expédition, l'aétion 
de dépécher. Lat. Expeditio, onis. 

DESPACHO. Lieu où fe font les 
dépêches. Lat. Expediendis negoti 
deflinatus locus. 

DESPACHO. Cédule, commiflion 
qu'on donne à quelqu'un pour la régie 
d'un emploi, ou d'une affaire. Lat. 
Littere mandatoriz. 

# Gentil defpacho. Belle dépêche! 
en parlant d'une réponfe dure, où 
d'une réfolution frivole , dans une 
affaire qui exigeoit le contraire. L. 
Infulfa expeditio , vel refponfso. 

* DESPACHURRAR, «v. a. Apla- 
tir, prefler , écrafer une chofe en frap- 
pant deffus. Lat. Oblidere. Allidere. 

* DESPACHUBRAR, au figuré, Dé- 
figyrer ce que quelqu'un a dit, en 
l'interprétant de travers. Lat. Ser- 
monem pervertere. 

DESPACHURRAR , pris dans le 
méme fens, répondre à quelqu'un de 
maniére qu'il n'ofe plus repliquer. 
Lat. Retundere. : 

DESPACHURRADO, DA, p. f. 
du verbe De/pacburrar dans fes accep- 
tions. Ecrafé , ée , applati , ie. Lat; 
Oblifus, a, um. 

* DESPACHURRO. T. burlefque 
& hazardé. Mouvement du corps , 
gefte ridicule, contorfion. Lat. Znep- 
tus corporis motus , ús. 

* DESPACIO , ado. Lentement, 
peu à peu, fans fe hâter. Lat. Ser- 
; im. 

DESPACIO, fignifie auffi, Conti- 
nuellement, fans ceffe, fans inter- 
ruption. Lat. Diz. 

DESPACIO, employé comme in- 
terjection , fignifie doux , doucement, 
ne vous preffez pas. Lat. Siffe. 

* Refr. Dejpacio eftaba la zorra, y 
daba la teta al afro. On applique ce 
Proverbe à ceux qui demandent une 
chofe qu'on n'a pas envie de leur 
accorder. 

* DESPACITO , adv. Très lente- 
ment , avec beaucoup de flegme & de 
patience. Lat. Pauxillatim. 

DEsPACITO, employé comme in- 
terje&ion, fignifie la meme chofe que 
Defpacio. 

DESPAGAMIENTO, /. m. Terme 
peu ufité. Déplaifir , dégoüt, cha- 
grin , mécontentement. L. Tdi, 


ii. AMolelit, e. 
DESPA- 
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DESPAGAR, e. a. Mécontenter, 
ficher, déplaire. Lat. Difplcere. Of- 


Jendere. 
DESPAGADO, DA, f. P. du v. 
Dejpagar. Mécontenté , ée. Lat. Of- 


is, a, um. , 
DESPAJADURA, /. f. Separation 
du froment d'avec la paille. Lat. Ex- 


cretio, onis. 


DESPAJAR, v. a. Séparer le grain 


d'avec la paille fur l'aire. Lat. Granum' 


à paleá excernere. 

DESPAJADO, DA, f. p. du verbe 
Defpajar. Séparé , ée d'avec la paille. 
Lat. A paleñ excretus, a, um. 

* DESPALADINAR, v. a. T.anc. 
Rendre une chofe évidente & mani- 
fefte. Lat. AMauifcftare. 

DESPALDARSE , vu. r. Se démet- 
tre l'épaule. Lat. Armos luxare. 

DESPALDADO, DA, f. p. du 
verbe Defpaldarfe. Qui a l'épaule dé- 
snife. Lat. Armis luxatus, a, um. 

* DESPALDILLARSE , v. r. V. 
- Defpaldarfe. 

DESPALMADOR, , f. 5. Endroit 
fur le bord de la mer commode 
ps donner caréne aux vaifleaux. 

t. Impicandis navibus locus deffi- 
natus. 

DESPALMAR, v. a. Efpalmer un 
vaiffeau. Lat. Zmpicare. 

DESPALMAR. Parer les pieds d'un 
cheval pour le ferrer; c'eft aufli le 
deífoler. Lat. Ungulas abradere. 

DESPALMADO, DA, f. p. du v. 
Defpalimar dans fes acceptions. Efpal- 
mé , ée. Lat. Impicatus , a, um. 

DESPAMPANADOR , /. m. Celui 
qui épampre la vigne. Lat. Pampi- 
'safor , oris. E 

DESPAMPANADURA , /. f. L'ac- 
tion d'épamprer la vigne. Lat. Pam- 
pinatio , onis. 

DESPAMPANAR, ”. a. Ebour- 
geonner , épamprer la vigne. L. Pam- 
pinare. 

DESPAMPANADO , pA, f. p. du 
verbe De/pamparñar, Epampré , ee. L. 
Pampinatus , a, um. 

DESPAMPLONAR, w. a. Eten- 
dre, féparer les jets des vignes, les 
écarter du fep, pour qu'ils ne s'em- 
barraflent point. Lat. Palmites ex- 


plicare. 

DESPAMPLONARSE, au figuré, 
Se difloquer , fe demettre la main 
en faifant un effort. Lat. Manum lu- 
gcave. 

DESPAMPLONADO, pA, f. f. 
-du verbe Defpamplonar dans fes ac- 


ceptions. Etendu, ue, difloqué , ée.. 


-Lat. Explicatus. Luxatus, a, um. 

* DESPANADO, DA, adj. m. ES 
F. Qui manque de pain. C'eft un ter- 
me badin inventé par Quevedo. Lat. 
Pane carens, 

* DESPANAR, v. ». T. de la Pro- 
vince d'Eftramadure. Lever le bled 
en pos du champ, le tranfporter 
D OM, 4. 


gere 


DES 
fur l'aire pour y être battu. Lat. My. 


Jem in aream importare. 


* DESPANCIJAR , v. a. T. bur- 
lefque. Rompre la panfe, crever de 
manger. Lat. Cibis ingurgitare. 

* DESPANZURRAR, v. «. Le mé- 
me que De/pancijar. 

DESPAPAR, v. n. T. de mané- 
ge. Porter la tête au vent, lever trop 
la tête, en parlant des chevaux. L. 
Caput arrigert. 

DESPARCIR. Voyez Efpurcir. 

DESPARECER. V. Dy:parecer. 

* DESPARECERSE , +. r. Ne 
point fe reffembler. Lat. Difcrepare. 

DESPARECIDO, Dar, p. p. du 
verbe De/parecerfe: Different, te, dif- 
femblable. Lat. Difpar. 

DESPAREJAR, v. a. Défappareil- 
ler , déparier. Lat. Zmpurem red- 
dere. 
* DESPARPAJAR, «. a. Eparpil- 
ler, jetter gà & là, étendre, féparer. 
Lat. Spargere. 

DESPARPAJAR. T. burlefqne. Par- 
ler beaucoup fans fgavoir ce qu'on dit, 
bavarder, caqueter , jafer. Lat. Zn- 
compofit? loqui. 

DESPARPAJADO , DA, f. p. du 
verbe Defparpajar dans fes accep- 
tions. Eparpillé , ée. Lat. Sparjus , 
a, um. 

DESPARRAMAR , ©. a. Répan- 
dre, épancher, jetter, femer gà «€ 
là, épandre. Lat. Spargere. Difper- 


DESPARRAMAR, fignifie auífi , 


diffiper fon bien en folles dépenfes. 


Lat. Bona dilapidare. 
DESPARRAMARSE, v. r. S'adon- 
ner à la débauche & au libertinage. 
Lat. Zn vitia diffundi. 
DESPARRAMADO, DA, f. f. 
du verbe Defparramar dans fes ac- 
ceptions. Répandu, ue , épanché , 
ée, éparpillé, ée. Lat. Sparfus, a, 


um. 

DESPARTIDOR, /. m. Celui qui 
fépare des gens qui ont pris querel- 
le, & qui fe battent. Lat. Pacifica- 
Lor , oris. 

DESPARTIR, v. a. Séparer, di- 
vifer , partager. Lat. Partiri. Divi- 
dere. 

DESPARTIR, fignifie aufli, Sépa- 
rer des gens qui fe battent , les met- 
tre en paix. Lat. Pacare. Sedare. 

* Refr. Quien defpurte lleva la peor 
parte. Quelquefois celui qui vent met- 
tre la paix entre des gens qui fe bat- 
tent , et le plus maltraitt. 

DESPARTIDO, Da, p. p. du v. 
Defpartir dans fes acceptions. Séparé , 
ee. Lat. Partitus , a , son. 

* DESPARVAR , v. a. Délier les 
zerbes & les éparpiller fur l'aire pour 
les battre. Lat. Aefium fajces tritu- 
randos extendere. 

DESPASSIONARSE , v. r, Voyez 
Dejspalionuxfe, 
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* DESPATARRAR, o. c. Rabbat 
tre le caquet à quelqu'un. Lat. Per- 
tundere. 

* DESPATARRARSE, o. r. T. 
familier. Gliller & tomber fur le dos 
les jambes en l'air. Lat. Zabi. 

DESPATARRARSE. Se pámer d'ad- 
miration à la vúe de quelque objet ex- 
traordinaire. Lat. Stupefieri. 

DESPATARRADO , DA, f. p. du 
verbe Defpatarrar dans fes acceptions. 
Arrêté, ée. Retufus, a, um. 

DESPATARRADA. Frappement de 
pied que les Efpagnols font dans leurs 
danfes de payfan. Lat. Divaricata fal» 
£ai10 , 0n1$. ^ 

** Hacer la defpatarrada. S'étendre 
par terre en contrefaifant le malade. 
Lat. Corporis fluporem fimuiare. 

_* DESPAVESADURA, /. f. L'ao- 
tion de moucher une chandelle , une 
bougie. &c. Lat. Emunélio , onis. 

* DESPAVESAR, «v.a. Moucher 
la chandelle. Le méme que De/pabilar. 

DESPAVORIRSE , v. r. S'effrayer, 
s'étonner, s'épouvanter. Lat. Pavef- 
cere. 

DESPAVORIDO, pa, f. £ du v. 
Defpavorirfe. Effrayé, ée, étonné , 
ée , épouvanté, ée. L. Puvidus, a,um. 

DESPEADURA , /. f. Foulure aux 
pieds. Lat. Pedum fubtritio , onis. 

DESPEARSE, v. r. Se fouler les 
pieds en marchant. Lat. Pedes fubtererte 

DESPEADO, pa, p. p. du verbe 
Defpearje. Foulé, ée. Lat. Pedibus fub- 
ritus, a, um. 

DESPECHADOR, /. m. Colleéteur, 
exá&eur, receveur des droits, des 
tributs. Lat. Exaéfor , oris. 

DESPECHAMIENTO, /. m. T. 
anc. Le méme que De/pecbo. 

DESPECHAR, v. a. Dépiter, fá- . 
cher ; piquer. Lat. Zraw concitare. 

DESPECHAR. Ruiner les fujets par 
les impots dont on les charge. Lat. 
Exactionibus opprimere. 

DESPECHARSE , v. r. Se dépi- 
ter, fe fácher, s'abandonner à la fu- 
reur, à la colére. Lat. Zn rabiem, in fu- 
rorem agi. : 

DESPECHARSE, fignifie auffi dele 
efpérer d'obtenir ce qu'on délire. Lat. 
Dejperare. 

DESPECHADO, pA, f.p. dn v. 
Dypecbar dans fes acceptions. Dépité, 
ée. Lat. In rabiem , in furorem aclus., 


a, Mm. 

DESPECHO , /. m. Ire, rage, co- 
lére, fureur, dépit. Lat. lra, e.. 
Rubies , ei. Furor , oris. 

DESPECHO. Dégout, trifteffe , 
chagrin , ennui, mélancolie. Lat, 
Tadium. JMeror , oris. 

DESPECHO , fignifie auffi rigueur, 
rudefle, cruauté. Lat. Pis. Violena 
11d, æ. 

DESPECHO. Signifie encore lan. 
gueur , abbatement , evanouiflement, 
défaillance. Lat. Deliquium., ii. 
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DESPECHO. Fureur, emportement, 
infolence, tranfport de colère. Lat. 
Furor. Impctus. 

DESPECHO. Se prend auffi ponr 
malheur, infortune , rigueur du fort. 
Lat. Fats inclementia, e. 

DESPECHO. Se prend encore pour 
moquerie , raillerie. Lat. Zufus. 

Al defpecho. Exprcffion adverb. En 
dépit de. Lat. Zllo invito. 

DESPECHUGADURA /.f. L'action 
d'enlever les aiguillettes qui font lur 
la poitrine d'une volaille. Lat. Expa- 

illatio , omis. 

DESPECHUGAR, v. a. Lever le 
blanc, l'eftomac, la poitrine d'une 
volaille. Lat. Pecfus nudare. 

DESPECHUGARSE, au figuré, 
Découvrir fa poitrine, fon eftomac, 
montrer fa gorge, fon fein. Lat. Pec- 
tus nudare. — — 

DESPECHUGADO, DA, f. f. du 
v: Defpechugar dans fes acceptions. 
Qui a le fein découvert. Lat. Pectore 
nudus, a, um. 

Efla defpecbugada. Elle a le fein 
découvert. 

Ada fiempre defpechugada. Elle va 
toujours avec le fein découvert. 

DESPEDAZADURA, /. f. Le mé- 
me que Defpedazamiento. Ce mot eft 
peu ufité. 

* DESPEDAZAMIENTO, /. », 
Dépécement, l'a&ion par laquelle on 
met en piéces. Lat. Dilaceratio , onis. 

DESPEDAZAR, «v. a. Dépecer, 
mettre en piéces , en morceaux. Lat. 
Dilaniare. 

DESPEDAZAR. Détruire, ruiner 
la réputation, le crédit &c. Lat. Fa- 
mam dilacerere. 

DESPEDAZARSE DE RISA. Se cre- 
-ver à force de rire. Lat. Rifu ilia di- 
Jlendere. 

DESPEDAZADO, DA, p. f. du 
verbe Defpedazar dans fes acceptions. 
Dépécé, ée. Lat. Dilaceratus , a, um. 

DESPEDIDA, /. f. L'a&ion de 
prendre congé de quelqu'un. Départ, 
retraite, féparation, adieu, Lat. Dif- 
eejfus , ús. 

* DESPEDIMIENTO,, /. m. Le 
même que Dejpedida. 

DESPEDIR , v.a. Jetter, lancer, 
darder, tirer un dard, une lance , 
une pierre. Lat. acere. Emittere. Con- 
Joyquere. 

Dejpedir una flecba. Décocher une 
fléche. 

.. Defpedir una bala al ayre. Tirer une 
balle en l'air. 

DEsPEDIR , fignifie auf, Petil- 
ler, étinceller, jetter des étincelles. 
Lat. Scintillare. 

Ex. El carbon defpide chifpas. Le 
charbon jette des étincelles. 

DESPEDIR, fignifie auíli congé- 
dicr. Lat. Dinittere. 

DESPEDIR , fignifie encore, ac- 
compagner quelqu'un qui part jufques 
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hors de la porte. Lat. Difcedentem 
urbanè comitari. 

DESPEDIR, au figuré, éloigner, 
écarter, chafler quelque chofe qu: 
nous vient dans la penfée. Lat. Ab- 
jicere. 

DESPEDIR , au figuré, fe prend 
anffi pour répandre, difperfer , épar- 
piller, jetter. Lat. Spargere. Difper- 
gere. 

DESPEDIR , fignifie aufli refufer, 
rejetter. Lat. Renuere. 

DESPEDIRSE , +. v. Prendre cor- 
gé de quelqu'un, lui dire adieu. L. 
Difcedere. Vuledicere. 

DESPEDIRSE, fignifie auffi fe fé- 
parer les uns des autres, fe quitter 
en fe faifant des politeffes. Lat. Ab 
aliquo di/celere. 

Voy à defpedirme del Marqués. de. 
Je vai dire adieu au Marquis de. 

Vino à defpedirfe de mi. 11 eft venu 
me dire adieu. 

Defpedirfe de fus amigos. Dire adieu 
à fes amis. 

Se defpidio del Rey. Il a pris cor- 
gé du Roi, il a eu fon audience de 
congé. 


dire adieu à fes amis. 

Se fub Jin defpedivfe de nadie. Il eft 
parti fans dire adjeu à perfonne. 

Defpedir la «vida, el alma , el ef- 
piritu. Mourir, expirer. Lat. Evita 
difcedere. 

DESPIDIENTE , p. acf. du verbe 
Defpedir. Celui qui congédie, qui 
refufe ce qu'on lui demande. L. Àe- 
cufans. Rejiciens. 

DESPEDIDO, DA, f. p. du verbe 
Defpedir dans fes acceptions. Conge- 
dié, ce. Lat. Dimiflus, a, um. 

DESPEDRAR, v. a. Epierrer, óter 
les pierres. Lat. Elapilare. 

DESPEDRADO, npa ,p. p. du v. 
Defpedrar. Epierré, ee, dont on a 
óté les pierres. Lat. Elapidatus, a,uns. 

DESPEDREGAR , v.a. Lc méme 
que De/pedrar. 

DESPEDREGADO, Da, f. p. du 
verbe De/pedregar. Le méme que De- 
pedrado. 

DEPEGAMIENTO , /. im. Le mé- 
me que Jefapego. 

DESPEGAR, v.a. Décoller, dé- 
tacher une chole qui étoit collée avec 
une autre. Lat. Deglutinare. 

DESPEGABSE , v. r. S'attiédir, 
fe refroidir, fe détacher de l'amitie 
qu'on avoit pour quelqu'un , fe brouit- 
ler. Lat. Abulienari. 

** No defpegar los labios , à la boca. 
Ne pas ouvrir la bouche , fe taire , ne 
dire mot. Lat. Zacere. 

DESPEGADO, pa, f. f. du ver- 
be De/pegar dans fes ac@ptions. Dc- 
taché, ée, decollé, ée. Lat. Deglu- 
Lnabus , a. mm. 


DESPEGO ,/. m. Divifion , refroi- 


dillement , dégout , indifference, mel- 


Va à defpedirfe de fus amigos. 1l va 
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intelligence , défunion, rupture. L. 
Abalienutio , onis. 

* DESPEINAR , t.a. Echeveler, 
mêler les cheveux. L. Crines turbare. 

DESPEINADO, DA , f. p. du v. 
Deipeiner. Echevclé, ée. L. Crinibus 
tuybatis incomftrs , 0, am. 
.," DESPEJADAMENTE , adv. Ai. 
'ement, librement. fans embarras, 
lans contrainte , avec liberte. Lat, 
Expedirà. Libero. Alacriter. 

DESPEJAR, v. a. Débarrafler, 
legager, vuider un lieu, faire faire 
lice, faire rctirer le monde. Lat, 
Expedire, Liberare. 

DESPEJAR. Evacuer un endroit, 
le laifler libre. Lat. 4b;-e. 

Dejpejar un camino. Nettoyer un 
chemin. | 


DESPEJARSE, v. r. Se récréer, 


fe réjouir , fe divertir, fe donner du. 


bon tems, Lat. Asimum recreare. 

DESPEJADO, Da, f. p. du verbe 
Defpejur dans fes acceptions. Débar- 
rallé , ée. Lat. Liber. Vacuns. 

Camino de/pejado. Chemin libre & 
d. barraffé. 

DESPEJADO, fignifie auffi , net , 
parfait, fans defaut, clair , évident, 
atelligent. Lat. Acer. Promptus. 

4Montes defpejados. Montagnes bien 
découvertes, 

DESPEJO , /.m. L'a&ion de dé. 
barraller un endroit, de le laifler libre. 
Lat. Evacuatio , otis. 

DESPEJO. Gaieté, vivacité, gra- 
ce naturelle, franchife. Lat. Alacri 
tas , atis. 

DESPEJo. Audace, témérité , har. 
dieffe. Lat. Audacia, e, 

DESPELOTAR, vu. a. Méler, en- 
tortiller les cheveux. Lat. Crines im- 
plicare. 

DESPELOTADO, DA, f. fp. du 
verbe Defpelotar. Melé, ée, embrouil- 
le, ée. Lat. Crimibus implicatis bifpi 
dus, a, um. 

DESPELUZAR , à DESPELUZAR- 
SE, v. a. €9 recip. Se herifler, fe 
dreffer , cn parlant des cheveux ; on 
employe pour l'ordinaire ce verbe 
comme reciproque , & l'on dit Dejpelss- 
zarje Ds cabellos, On ditauffi Ejpeluzar 
€ Dofpeluznar. Lat. Rigere. Horrere. 

DESPELUZADO, DA, p. p. du 


| verbe Dejpeluzar/e. Hériflé , ée. Lat. 


Hirfutus , d. HU. 

* DESPELUZO , fm. T. peu ufité. 
Aétion par laquelle les cheveux fe 
heriflent. Lat. Horror , oris. 

* DESPELUZNAR. Voyez Deo 
peluzar. 

DESPENAR, v. a. Tirer quel- 
qu'un de peine. Lat. Curá Lberare. 

DESPENADO , DA, p. p. du v. 
Dejpenar. Tire, ée de peine. Lat. Cw- 
ra dibcratus, a, um. 

DESPENDEDOR , /. m». Dépen- 
ler, qui dépenfe avec excés. Lat. 


*. Refr. 


Excuffor. 


e 











DES 


* Refr. A padre ganador bijo def- 
pendedor. Pére avare, enfant prodi- 


gue. 
DESPENDER , v. a. Dépenfer , 


. employer de l'argent pour les chofes 


néceffaires, ou pour les plaifirs. L. 
Expendere. 

ESPENDER. Se prend fouvent 
pour difliper, prodiguer. Lat. Dila- 


pidare. 

DESPENDIDO , DA, f. f. du 
verbe De/pender dans fes acceptions. 
Dépenfé, ée. Lat. Expen/us. Dilapi- 

US, A, UM, 


DESPENSA,/. f. Dépenfe , ofh- 


.ce dans une maifon où l'on enferme 


les provifions de bouche. Lat. Cella 
naria. 

DesPENSA. Dépenfe, frais, em- 
ploi de fon bien. Lat. Sumptus , ús. 

DESPENSA. Provifions qu'on fait 
pour le voyage. Lat. Pexus. 

DESPENSA. Endroit où les Offi- 
ciers des Grands Seigneurs vendent 
les chofes comeftibles. Lat. Promptu- 
arium ebfonii emendi. 

** DESPENSA. Se prend auffi pour 
les provifions qu'achéte un maitre 
d'hótel. Lat. Opfonia. 

** DESPENSAS. Se prenoit autre- 
fois pour frais , dépenfe ; mais qe mo! 
n'eft plus ufité, & l'on dit aujour- 
d'hui Expen/as. 

* DESPENSADO, DA, adj. m. ES 
F. La béte à qui la ration manque. 
C'eft un terme badin de l'invention 
de Quevedo. Lat. Zinpabulatus. 

DESPENSAR, v. a. Abandonner 
Ses penfées, fe repentir de ce qu'on 
a penfé. Lat. Cogitata corrigere. 

DESPENSERO, /. 11. Dépenfier , 
officier qui fait la dépenfe d'une mai- 
fon. Lat. Penuarius , ii. 

DESPENSERO. Se prend auffi pour 
celui qui diftribue ou qui repartit le 
bien qu'on lui a confié pour cet 
effet. 

DESPENSERO. On appelle ainfi à 
la Cour un officier fubordonné au 

rand maitre d'hótel , qui a foin de 

irc préparer les viandes qu'on fert 
fur la table du Roi, & fur celles des 


perfonnes qui lui font attachées, Pour- 


voyeur. Lat. Promus condus , i. 
DESPENADERO,, /. m. Précipice, 
lieu haut élevé & fort efcarpé. Lat. 
Precipitiun , ii. Aafractus , ús. 
DESPERADERO. Précipice; on ap- 
pelle ainfi au figuré une action ou une 
entreprife difficile & hazardeufe, qui 


_ne peut tourner qu'à la ruine de fon 


auteur. Lat. Preceps actio. 

* DESPEÑADERO. Efpéce de plan 
incliné, du haut duquel on fait préci- 
piter un taureau dans un lac ou dans 
un étang qui eft au deffous, dans le- 
quel on le combat, ou à la nage, ou 
avec des barques. Les Efpagnols pren- 
nent plaiür à ce fpeétacle , la cour 
s'en amule méme quelquefois, té- 
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moin l'ouvrage qu’on a conftruit póur 
cet effet auprès d'Aranjuez quc j'ai 
vû moi-même Lat. Locus i» precep. 


aptatus. 

DESPESAMIENTO, /. m. Le mé- 
me que De/peño. 

DESPENAR , v. a. Précipiter , 
jetter d'un lieu fort élevé dans un 
lieu fort bas. Lat. Precipitare. . e 

DESPENARSE , au figuré, Se pré. 
cipiter dans la debauche, dans le vice. 
Lat. Zn preceps ruere. 

DESPENADO , DA, f. p. du v. 
Defpenar dans fes acceptions. Précipi- 
té, ée. Lat. Preceps acfus , a, um. 

* DESPENO, /. m. Chúte préci- 
pitée. Lat. Zaf/us in prieceps. 

* DesPEñO , Se prend au fign- 
ré pour la perte qu'un homme fit 

ar rapport à l'efprit, au bien, cu 
l'honneur. Lat. Rina, e. 
* DEsPEno. Se prend auff pour 


diarrhée, cours de ventre. Lat. Ventris 


defluvium , ii. 

DESPEPITARSE, ou. r. Parler, 
agir indifcrétement , infolemment , 
fans jugement & à l'étourdie. L. Pre- 
cipitem ferri. 

DESPEPITADO, DA, f. p. du v. 
Defpepitarfe. Inconfideré , ée , indif- 
cret, te. Lat. Preeceps. 

DESPERAR, v. ». Le méme que 
Defefperar. Ce mot a vieilli. : 

DESPERADO , Da, f. f. du 
verbe De/perar. Le méme que Defej- 
perado. 

* DESPERCUDIR, v.a. Nettoyer, 
laver ce qui eft fâle depuis longtems. 
Lat. Abflergere. P 

DESPERCUDIDO, DA, f. f. du 
verbe Defpercudir. Nettoyé, ée, la- 
vé, ée. Lat. Deterfus , a, um. 

DESPERDICIADAMENTE , ado. 
Avec profufion & prodigalité. Lat. 
Profusè. 

DESPERDICIADOR , /. mm. Dif- 
fipateur, prodigue. Lat. Prodigus, i. 

DESPERDICIADURA , /. m. Le 
méme que De/perdicio. Ce mot a 
vieilli. 

DESPERDICIAR, %. a. Diffiper, 
détruire, gáter , prodiguer. L. Di- 
lapidare. 

DESPERDICIADO, DA, f. p. du 
verbe Dofperdiciar. Diffipé, ée, dé- 
truit, te, gáté, ée, prodigué , ée. L. 
Dilapidatus , a, um. 

DESPERDICIADO. Se prend auffi 
pour Diffipateur, prodigue. C'eft un 
Hifpanifme. 

DESPERDICIO, /. m. Dégèt , pro- 
digalité, diflipation , profufion. Lat. 
Profufio. Dilapidatio , onis. 

* DESPERDIGAR , «. a. Séparer , 
défunir, éparpiller, difperfer, écar- 
ter, femer gà & là. Lat. Spargere. 
Difpergere. 

DESPERDIGADO, DA, f. p. du 
verbe Defperdigar. Séparé , ée, defu- 
ni, ie, éparpillé , ée. Lat. Spar- 
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fus. Difperfus , a, um. 

DESPERECER, v. 1. Le méme 
que Perecer. Ce mot a vieilli. 

* DESPERECERSE , v. r. Dépé- 
rir, défirer une chofe avec ardeur, 
la rechercher , la pourfuivre avec une 
obftination & un acharnement qui 
nous épuife & qui nous énerve. Lat. . 
Dilabi. 

DESPERECERSE DE RISA. Se pá. 
mer de rire. Lat. Rifu difherdi. 

DESPERECIDO , DA, f. p. du v. 
Defperecer dans fes acceptions. Dé 
péri,ie. Lat. Confimptus, a, um. 

DESPEREZARSE, «o. r. S'étirer, 
s'etendre, s'allonyer par pareífe ou par . 
lafhtude. Lat. Pandiculari. 

* DESPEREZO, /. :. Mouve- 
ment qu'on fait naturellement lors. 
qu'on s'éveille, qui confifte à éten- 
tre les bras & les jambes. Lat. Pana 
diculatio, omis. 

* DESPERFILAR, e. a. Terme 
le Peinture.  Adoucir les contours, : 
ies. arrondir , les noyer avec le fond 
du tableau. Lat, Zireamenta ob. 
tundere, 

DESPERFILADO, DA, p.p. du 
verbe De/perfilar. Adouci , ie, arrone 
di, ie, en parlant des contours. Lat. 
Lineamentis obtufus , a , um. 

DESPERNAR, «v.a. Couper, arra- 
cher les jambes ou les affoiblir de 
raçon qu'on ne phnifle plus en faire 
ufage. Lat. Crura frangere. 

DESPERNADO, DA, f. p. du v. 
Defpernar. Qui a les jambes atfoiblies. . 
Lat. Fraétis cruribus infirmus , a, um. 

DESPERNADO. Las, fatigué, qui 
n'a plus de jambes, qui ne les fent 
plus à force de laffitude. Lat. Zaffus. 
Defefus. Tra£fus , a, um. 

* DESPERNADA , /. f. Terme de 
danfe. Ecartillement des jambes en 
fautant & s'élevant en l'air, & tom- 
bant à plat les jambes écartées. Lat. 
Crurum divaricatio , onis. 

DESPERTADOR , /. sm. Réveil. 
leur , celui qui réveille les autres. L. 
Evigilator , oris. Et métaph. Soin, 
fouci , affaire, chofes qui nous tien- 
nent alerte, qui évcillent l'efprit, 
qui occupent , qui empéchent de dor- 
mir. Lat. Excitator , oris. 

DESPERTADOR. On appelle ainfi 
au figuré tout ce qui caufe du fouci, 
& qui nous fait fortir de nótre in- 
dolence, 

DESPERTADOR. Réveil , forte 
‘d'horloge ou de montre qui fert à 
réveiller à l'heure qu'on veut. Lat. 
Excitatorium borologiuin. 

DESPERTAMIENTO, /. m. Ré. 
vell, l'action de s'éveiller, Lat. Evji, 
gilatio, onis. 

DESPERTAR, vu. ». S'éveiller , 
ceffer de dormir. Lat. Evirilare. 

DESPERTAR. Evciller quelqu'un 
qui dort. Lat. Expergefacere. 

DESPERTAR. Signifie aufh rap. 
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peller le fouvenir d'une chofe qu'on 
avoit oubliée. Lat. Excitare. 

DesPERTAR. Devenir plus avifé , 
plus prudent, plus entendu qu'on ne 
létoit. Lat. Expergi/ci. | 

DESPERTAR. Se prend auffi pour 
teffufciter. Lat. Ex/u/citare. 

DESPERTAR, dans un lens moral, 
revenir de fon erreur. Lat. Ab errore 
Jolvere. 

** Defpertar à quien duerme. Réveiller 
quelqu'un qui dort, lâcher un mot 
qui le faffe rentrer en lui-méme, & qui 
le falle reffouvenir d'une chofe qu'il 
avoit oubliée. Lat. Dormientem exci- 


bare. 

DESPERTADO, pA, f. p. du v. 
Defpertar dans fes acceptions. Eveil- 
lé, ée. Lat. Expergefacíus , a, um. 

DESPESAR , /. :. Déplaifir, fà- 
cherie, chagrin, douleur d'efprit , 
affli&ion. Lat. Moleftia, e. 

* DESPESTANARSE , «v. r. Re- 
garder fixement quelque chofe.. Lat. 
Defixis oculis in/picere. 

DESPESTADARSE , au figuré , S'é- 
vertuer, s'appliquer avec attention à 
quelque shots Lat. V’igilare. 

AJESPESTANADO, pA , f. p. du 
verbe De[peflanar dans fes acceptions. 
Qui regarde une chofe fixement. Lat. 
Defixis oculis infpiciens. 

* DESPEZAR , v. a. T. de Fon- 
tainier. Amenuifer un tuyau pour qu'il 
puifTe entrer dans un autre. Lat. Tu- 
bos vel fyphontes in diminutionem define- 
fe, ut inferti copulentur. 

DESPEZAR. T. de tailleur de pier- 
te. Partager un plan ichnographique en 
parties proportionnelles. Lat. Zchno- 
grapbians in partes proportionaliter dif- 
Jecare. 

DESPEZO , /. m. Diminution de 
Vépaifleur d'un tuyau dans l'endroit 
qui doit s'emboiter avec un autre. Lat. 
Diminutio, onis. 

**DESPEZOS. Les tailleurs de pier- 
res appellent ainfi les coupes au moyen 
defquelles les pierres fe joignent en- 
femble. Lat. Diffeéfio, onis. 

DESPEZONAR, «. a. Arracher la 
queué d'un fruit. Lat. Pediolum detra- 
bere. — 

DESPEZONAR. Signifie anffi divi- 
fer, féparer une chofe d'une autre. 
Lat. Dividere. Separare. 

DESPEZONARSE, «. r. Se rom- 

re, en parlant de la queué d'un fruit. 

t. Pediolum infringi. 

DESPEZONADO, DA, p. p. du v. 
De/pezonar dans fes acceptions. Le fruit 
dont on a rompu la queué. Lat. Pedio- 
lo amputatus, a, um. 

DESPICARSE , v. r. Décharger fa 
colére, fe venger d'une injure. Lat. 
Aliquem pungere. 

DESPICADO; pA, f. p. du verbe 
D:/picarfe. Revanché, ée, vengé, ée. 
Lat. Ultus, a, um. 

* DESPICARAR , v. a. Purger un 


- 
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endroit des fripons & des coquins, qni 
l'habitent, C'eft un terme burlefque 
de l'invention de Quevedo. Lat. . Nebu- 
lonibus purgare. 

* DESPICARAZAR, v. a. Se dit 
des oifeaux qui commencent à becque- 
ter les figues. C'eft un mot ulité dans 
l'Eftremadure. Lat. Roffro appeti e. 


'e* DESPICHAR , v. a. Egrainer le 


raifin , pour que le vin qu'on fait avec 
foit meilleur. Lat. Scapis purgare. . 

DESPICHAR. Chafler de foi, pouf- 
fer l'humeur € l'humidité qu'on a. 
Lat. Expellere. 

* DESPIDIDA , /.f. T. du Roy. 
d'Arragon. Egoüt, canal, fortie par 
où les eaux s'écoulent  lorfqu'elles 
font trop abondantes. Lat. Exaqua- 


fium, ii. 

^* DESPIERTAMENTE, adver. 
Subtilement, ingénieufement , fine- 
ment, avec efprit. Lat. Acute. Inge- 
niosd. Solerter. 

DESPIERTO, TA, adj. m. ES f. 
Eveillé, ée. Lat. Vigil, 

DEsPIERTO. Se prend auffi pour 
attentif à ne point laiffer échaper cc 
qui lui plait. Lat. Acer. Intentus. So- 
lers. 

DESPIERTO. Se dit quelquefois 
des paffions qui fe confervent dans 
leur force & dans leur vigueur. Lat. 
Acer. Actuofus. 

DESPIERTO. Eveillé, vif, a@if, 
vigilant. Lat. Expeditas. Solers. 

Soñar defpierto. Réver étant éveillé, 
parler fans raifon & fans fondement. 
Lat. Somniare. 

DESPILFARRADO, DA, adj. m. 
€? f. Déchiré, ée, déguenillé , ée, 
couvert, te de guenilles, de hail- 
lons. Lat. Pannofus, a , um. 

DESPILFARRO. Malpropreté, ri- 
diculité, extravagance. Lat. Sordes , 
ium. - 

* DESPILPARRO, /. #. Abus, mau- 
vais ufage d'une chofe. L. Abufus, ds. 

DESPINTAR, v. a. Effacer ce qui 
eft peint. Lat. Depicffum delere. 

DESPINTAR , au figuré , Faire 
qu'une chofe arrive tout autrement 
qu'on ne penfoit. Lat. Rerum faciem 
mutare. 

DESPINTARSE. Se tromper au jeu, 
prendre une carte pour une autre. Lat. 
In eligendá chartá luforià errare. 

DESPINTADO, DA, f. p. du v. 
Defpintar dans fes acceptions. Dépeint, 
te. Lat. Deletus , a , um. 

DESPINZAR, v. a. Eplucher, ôter 
les fils d'une étoffe avec des pinces. L. 
Flocculis purgare. 

DESPIOJAR , v.a. Eponiller, ôter 
les poux. Lat. Pediculis purgare. 

DESPIOJAR , au figuré, Tirer 
quelqu'un de la mifére. Lat. A fordi- 
bus educere. 

DESPIOJADO, DA, p.f. duv. 
Dejpiojar dans fes acceptions. Epouil- 
lé, ée. Lat. Pediculis purgatus, a, uns. 


DES 
DESPIQUE , /. m. Satisfa@ion ou 


| vengeance qu'on tire d'une offenfe og 


d'une injure. Lat. ULio, onis. 

DESPIZCAR , v. e. Emier, émieta 
ter , rompre par petits morceaux. Lat. 
Comminuere. : 

DESPIZCARSE , au figuré, don. 
ner tous fes foins & toute fon atten- 
tion à une chofe. Lat. Zn aliquá re la. 
borare. 

DESPIZCADO, DA, f. f. du verbe 
De/pizcar dans fes acceptions. Emiet- 
té, ée. Lat. Contritus, a, um. 

DESPLACER , /. m. Déplaifir, mé- 
contentement, chagrin, peine, dégout.. 
Lat. Moleftía, e. 

DESPLACER , c. a. Déplaire, étre 
défagréable, choquer. Lat. Di/plicere. 

DESPLACIENTE , f. a. du verbe 
Defplacer. Déplaifant, ante , défagréa- 
ble, qui déplait. Lat. Di/plicens. 

* DESPLANTE , /. m. T. d'efcri- 
me. Pofture oblique. Lat. Obliqua cor- 
poris pofitio, onis. —— 

* DESPLATAR,, v.a. Séparer l'ar- 
gent qui eft mélé avec un autre métal. 
Lat. Argentum ab aliis metallis feparare. 

* DESPLATE, /. ». Séparation 
de l'argent d'avec les autres métaux. 
Lat. Argenti feparatio , onis. 

* DESPLEGADAMENTE, ado. 
Ouvertement & avec connoiffance. Ce 
mot a vieilli. Lat. Aperté. Clare, 

DESPLEGAR , v. a. Déplier, éten- 
dre ce qui étoit plié , déployer , ôter 
les plis, dépliffer. Lat. Pandere. Exe 
plicare. | 

DESPLEGAR, au figuré, expliquer, 
débrouiller ce quiétoit obfcur & peu 
intelligible. Lat. Pandere. Explicare. 

Defplegar las velas, au propre, dé- 
ployer les voiles ; & au figuré , s'adon- 
ner ouvertement à la vertn, à une 
paffion, à un vice. Lat. Vela pandere. 
Paffis velis ferri in aliquid. 

No defpicgar la boca , à los labios, Ne 
dire mot. Lat. Tacere. 

DESPLEGADO , DA, f. p. du v. 
Defplegar dans fes acceptions. Déplo» 
yé , ée, déplié, ée. Lat. Evolutus, 


a, um. 

* DESPLEGO, /. sn. Explication 
interprétation, expofition, éclaircif- 
fement. Lat. Explicatio , onis. 

DESPLOMARSE , «. r. S'écarter 
de laplomb, en parlant d'une murail- 
le, faire ventre, pencher, menacer 
ruine. Lat. Kuizam minari. 

DESPLOMARSE , au figuré, tom- 
ber à plomb, en parlant d'une chofe 
pefante. Lat. Corruere. 

DESPLOMADO, DA, f. f. du v. 
De/plomarfe dans fes acceptions. Quia 
perdu fon aplomb. Lat. Vitisun faciens. 

* DESPLOMO, fm. Eloigtiement 
de Paplomb. Lat. A perpendiculo defíe- 
X10, oni. 

DESPLUMAR, v. a. Déplumer, 
ôter les plumes. Lat. Pumis nudarr. 

DESPLUMAR,/a2u figuré, Déplumer, 

: filoutes 
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£lonter quelqu'un, lui efcroquer fon 
argent. Lat. Spolsare. 

DESPLUMADO, DA, f. p. du v. 
-Defhlumar dans fes acceptions. Déplu- 
,mé, ée. Lat. Plumis nudatus, a, um. 

DESPOBLACION , /. f. Dépeuple- 
ment, difette d'habitans. Lat. 7/afli- 
jas, atis. 

DESPOBLAMIENTO, /. m. Le 
méme que De/poblacion. 

DESPOBLAR, ©. a. Dépeupler : 
rendre une ville , un pays defert, en 
tirer les habitans. Lat. Vaflare. Incolis 
sudare, 

DESPOBLAR. Signifie auffi aban- 
donner un endroit. Lat. Sedes mutare. 

DESPOBLARSE EL LUGAR. On 
dit qu'un endroit fe dépeuple, lorfqu'à 
l'occafion de quelque fête, il en fort 
une fi Le quantité de monde, qu'il 
n'y refte prefque plus perfonne. Lat. 
Incolis nuduri. 

DESPOBLADO , DA, f.p. du v. 
Defpoblar dans fes acceptions. Dépeu- 
plé, ée. Lat. Zncolis nudatus , a, um. 

DssPOBLADO , employé comme 
fubftantif, fe prend pour un défert , 
ou un lieu inhabité. L. Solitudo, inis. 

DESPOJADOR ,/. +. Voleur, qui 
dépouille, qui prend par force, qui 
- enléve ce qui ne lui appartient pas. 
Lat. Spoliator , oris. 

DESPOJAR, v.a. Dépouiller , pri- 
ver quelqu'un de ce qui lui appar- 
tient, le lui ravir par force. Lat, 
Spoliare. 

** DESPOJAR, enterme de Palais. 
Dépouiller, ôter juridiquement à quel- 
qu'un les biens qu'il pofféde, pour 
les rendre à celui à qui ils appartien- 
nent légitimement. Lat. Spoliare. 

DESPOJARSE , v. r. Se dépouil- 
ler, quitter fes habits. Lat. Vefi- 
bus fpoliari. 

DESPOJARSE, au figuré, Se dé- 
pouiller , fe priver volontairement 
d'une chofe. Lat. Privari. 

DESPOJADO, pA , p.p. du v. 
Defpojar dans fes acceptions. Dépouil- 
lé, ée. Lat. Spoliatus , a, um. 

DESPOJO ,/.m. L'ation de dé. 
pouiller. Lat. Spoliatio, onis. 

DesPojo. Dépouille, butin qu'on 
fait fur les ennemis. L. Spolia, orum. 

DEsPojo, Se prend aufh pour la 
suíne de quelqu'un, ou de quelque 
chofe. Lat. Prada. $polium , ii. 

DEsP0ojos. Reliefs, ce qui refte 
des viandes qu'on a fervies. L. Re- 
liquie , arum. 

DssPoJO. C'eft auffi la panfe, la 
Fraile, la tete & les extrémités des 
moutons qu'on tue à la boucherie. 
Lat. Exta, ovum. 

Dár defpcjos por derribos. C'eft don- 
ner à un maçon les matériaux d'une 
maifun qu'on fait démolir , en paye- 
ment des dépenfes qu'il eft obligé de 
faire. L. Rudera pro demolitione com- 
thisfare. 
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Mandamiento de defpojo. L'ordre 
qu'un Juge donne de dépoffeder un 
homme des biens qu'il a-& de la maifon 
qu'il occupe. L. Spoliationis mandatum. 

DESPOLVOREAR , v. a. Epou- 
drer , épou(feter , fecouer la pouffié- 
re. Lat. Pulvere purgare. 

DESPOLVOREAR , au figuré , écar- 
ter, diffiper, éloigner. L. Spargere. 

DESPOLVOREANTE,p.acf. du v. 
Defpolvorear. Qui óte la pouffiére , ou 
qui en fait. Lat. Pulverem fpargens. 

DESPOLVOREADO, Da, p. f. 
du verbe De/polvorear dans fes ac- 
ceptions. Epoufleté , ée. Lat. Pulvere 
purgatus. 

DESPOLVORIZAR , v. a. Le mé- 
me que Defpolvorear. Ce mot eit peu 
ufité. 

* DESPOQUERONAR, v. a. T. 
burlefque & hazardé. Tirer une chofc 
d'un endroit fále & mal-propre. Lat. 
Sordibus liberare. — 

DESPORTILLAR , ©. a. Egueu- 
ler, ébrécher , caffer le goulot d'une 
cruche , d'un pot, ou de tel autre -vaif- 
feau de terre. Lat. Zabrum infringere. 

DESPORTILLADO , pA , p. p. du 
verbe De/portillar. Ebréché, ée, égueu- 
lé, ée. Lat. Zabro fractus, a, um. 

* DESPOSAR , v. a. Fiancer , ma- 
rier. Lat. De/po:/are. 

* DESPOSARSE, «. r. Se ma- 
rier , s'accorder , fe fiancer. Lat. AZa- 
trimonium aut fponfalia contrabere. 

DESPOSARSE , au figuré, S'unir, 
sallier , fe joindre, en parlant de 
deux chofes. L. Jungi. Confociari. 

DESPOSADO, DA, p. p. du verbe 
Defpofar dans fes acceptions. Marié, 
ée , fiancé , ée. Lat. Defponfutus, a,usm. 

DESPOSADO. Qui a des menotes. 
Lat. Vinélus, a , um. 

DESPOSAJAS, /. f. Le méme que 
Defpoforios. 

DESPOSORIO, /. ». Promefle mu- 
tuelle entre homme & femme de fe 
marier enfemble, fiançailles, épou- 
failles 3 il s'entend aujourd'hui pour 
mariage. Lat. Sporfio , ouis. Matrimo- 
nium, ii. 

DESPOSSEER , v. a. Dépoffeder , 
ôter la pofleflion d'une chofe à quel- 
qu'un. Lat. Poffe/fone dejicere. 

DESPOSSEIDO , DA, f. f. du v. 
Defpojfeer. Dépolfedé , ée. Lat. Pof- 

Jeffione dejecius , a, um. 

DESPOTICAMENTE, adv. Def- 
potiquement, avec un pouvoir def- 
potique. Lat. Defpotic?. 

DESPOTICO, Ca, adj. m. ES f. 
Defpotique, abfolu , fouverain. Lat. 
Defpoticus , a, um. * 

* DESPOTO, /. m. Defpote, Sei- 
gneur. C'eftun titre de dignité chez 
les Grecs. Lat. Defpota, «. 

* DESPOTRICAR, «v. a. Parler 
inconfidérément , fans faire attention 
aux fuites que peut avoir ce qu'on dit. 
Lat. Gurrire, 
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DESPRANAR, o. a. Le méme quo 
Explanar. Ce mot a vieilli. 
DESPRECIABLE , adj. d'une terre. 
Méprifable, digne de mépris. L. Con. 
temptibilis , e. 
DESPRECIADOR, /. ». Dédai- 
gneux, méprifant. L. Contemptor, oris. 
DESPRECIAMIENTO, /. m. Le 
méme que De/precio. Ce mot a vieilli. 
DESPRECIAR, vu. a. Méprifer, 
avoir du mépris , faire peu de cas d'u- 
ne perfonne ou d'une chofe. Lat. Spero 


nere. 

DESPRECIARSE , v. r. Mépri- 
fer, dédaigner , avoir du mépris pour 
foi-méme , fe dégouter, fe febuter. 
Lat. Delignari. t 

DESPRECIADO, DA, f. p. du v. 
Defpreciar. Méprifé, éc. Lat. Spre- 
tus, a, um. 

DESPRECIO, /. m. Mépris, fen- 
timent bas que a de quelqu'un ou de 
quelque chofe. Lat. Contemptus , ús. 

DESPRECIO. Mépris, fe prend 
auffi pour dédain. Lat. De/pectio, onis. 

DESPRENDER , «. a. Dépendre, 
détacher, lâcher. Lat. Solvere. 

DESPRENDERSE , fignifie auffi le 
détacher , tomber avec rapidité. Lat. 
Delabi. 

DESPRENDERSE , Metaph. Sé. 
loigner , fe défapproprier, fe défifter, 
fe déporter, fe défaire d'une chofe. 
Lat. Dimittere. 

DESPRENDIDO, DA, f. p. du v. 
Defprender dans fes acceptions. Dé- 
taché , ée. Lat. Delap/us, a, um. 

* DESPREVENCION, /. f. Dé. 
faut de prévoyance. Lat. Incuria, e. 

DESPREVENIDO , adj. m. € f. 
Dépourvu, ue, dégarni , ie des cho- 
fes néce[faires , qui manque de pré- 
voyance. Lat. Improvidus, a, um. 

ESPREZ, f. m. Le méme que 
Defprecio. Ce mot a vieilli. 

DESPREZ. 'F. de Pratique. Contu- 
mace, refus ou défaut de comparoitre 
en Juftice. Lat. Contumacia, c... 

* DESPRIVANZA, /.f. Privation, 
perte de la faveur & des bonnes gra- 
ces de quelqu'un. L. Gratie jatfura,æ. 

* DESPRIVAR, v. «. Faire perdre 
à quelqu'un la faveur & les bonnes 
graces d'un autre. Lat. Gratià dejicere. 

DESPRIVADO, DA, f. p. du v. 
Defprivar. Privé, ée de la faveur & 
des bonnes graces de quelqu'un. Lat. 
Gratià dejeétus, a, um. 

DESPROPORCION , /. f. Difpro- 
portion , inézalité, difconvenance. 
Lat. Znæquulitas , atis. 

DESPROPORCIONADAMENTE, 
adv. Sans proportion. Lat. Zmequa- 


liter. 

DESPROPORCIONAR , v. a. Dif- 
proportionner, faire que les chofes 
ne foient pas proportionnées. Lat. Pro- 

rtio:em tollere. 

DESPROPORCIONADO , DA, f. 
f. du verbe DeJpropórcionar. Difpro- 

Kkk:73 y portionnél, 


” 
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portionné, éc. Lat. ZMenfuram exce- 
dens. 

* DESPROPOSITADISSIMO, MA, 
adj. m. ES f. fuperl. de De/propofítado. 
Très abfurde, trés sidicnle, très im- 
pertinent, te. L. Ab/urdifimus, a, um. 

* DESPROPOSITADO, Da, adj. 
m. EN f. Abfurde, hors de propos. 
Lat. Abfurdus , a, um. 

* DESPROPOSITO, /. m. Abfur- 
dité, impertinence , fottife. Lat.Znep- 
tia, e. 

DESPROVEER,, «. a. Dépourvoir, 
dégarnir des chofes néceffaires. Lat. 
ANecejfaria non fubminiftvare. 

DESPROVEIDO, DA, p. p. du v. 
Defproveer. Dépourvu , ue, dégarni, 
ie. Lat. Aeceffariis carens. 

DESPROVEIDAMENTE , adv. 
Au dépourvû, fans y penfer , à l'im- 
provifte. Lat. Improvide, 

DESPUEBLO, /. 15. Le méme que 
Defpoblacion. 

DESPUES , adv. qui marque la pof- 
tériorité de tems & de lieu. Depuis, 
aprés, ci-après. Lat. Pofl. Poftea. 

DESPUES , pris comme adjeétif 
fignifie fuivant , te. Lat. Poflerus. 

Ex. Murio el año defpués. I1 mou- 
rut l'année fuivante. 

No le be viflo defpues. Je ne l'ai pas 
vú depuis. 

Defpues de Dios. Aprés Dieu. 

Defpues de mañana. Aprés demain. 

De/pues de eflo. Aprés ceci. - 
^4 Defpues de comer, Après le diner. 

Defpues de la cena. Aprés le fouper. 

Defpues que. Depuis que. 

* Refr. Buenas fos mangas defpues 
de Pafcua. Le bien fait toujours plai- 
fir dans quelque tems qu'il vienne. 
. DESPULSAR, v. a. Laiffer qucl- 
qu'un fans pouls & fans force. Lat. 
Suffocare. 

DESPULSARSE, au figuré, S'agi- 
ter, s'émouvoir confidérablement , 
travailler à n'en pouvoir plus. Lat. 
Commoveri. 

DESPULSARSE , fignifie auffi fe 
pallionner pour quelque chofe , aimer 
éperduement, s'intéreffer avec cha- 
leur. Lat. Deperire. 

DESPULSADO, DA, p. p. du v. 
Defpulfur dans fes acceptions. Laiffe, 
ée fans pouls. Lat. Pulfu privatus, 
&, um. 

DESPUNTAR, v. a. Epointer, 

ter la pointe, émouffer. L. Obtundere, 
. DESPUNTAR ,au figuré, Montrer 
de l'efprit & de la fubtilité. L. 4ca- 
mine excelleve. 

DESPUNTAR , en terme de marinc. 
Doubler un Cap, un promotoire. L. 
Promontorium fuperare. 

Al defpuntar del dia, la Aurora o el fol. 
A la pointe du jour. L. Diluculo. 

DESPUNTADO, pa , f. p. du v. 
De/puntar dans fes acceptions. Epoin- 
té, ée. Lat. Obtufus,a,um. > - 

DESQUADERNAR , v. a. Défaire 
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la reliure d'un livre, le féparer par 
feuilles. On dit Defenquadernar. Lat. 
Compactum | difjolverc. 

DESQUADERNAR , au figuré, Dé- 
faire, déranger, mettre en défordre. 
Lat. Diffolvere. T'urbare. 

DESQUADERNADO, DA, f. f. 
du verbe Defquadernur dans fes ac- 
ceptions. Défait, te, dérangé, ée , 
mis en défordre. Lat. Diffolutus,a,um. 

DESQUADRILLARSE , v. y. S'é- 
pointer , fe dehancher, en parlant des 
betes. Lat. Delumbari.- 

DESQUADRILLADO, DA, f. p. 
du verbe Defquadrillarfe. Déhanche , 
ée. Lat. Delumbatus, a, un. 

DESQUADBILLADO. Séparé, dé. 
taché de la quadrille. Lat. 40 agmins 
jejunctus, 

DESQUADRILLADO, /ubfl. T. de 
maréchal. Effort de reins, foulure , 
épointure. Lat. Delumbatio, onis. 

DESQUARTIZAR , v. a. Ecarte- 
ler, mettre en quatre quartiers. Lat. 
In quatuor partes fecare. 

Le defquartizaran. On l'écartelera , 
on le mettra en quatre quartiers. 

Defquartizar à alguno. Ecarteler 
quelqu'un. : 

DESQUARTIZAR. Ter. burlefque. 
Partager, dépecer des viandes. Lat. 
In frufla fecare. 

DESQUARTIZADO, pA , f. f. 
du verbe Defquartizar dans fes accep- 
tions. Ecartelé, ée. Lat. Zn quatuor 
partes Jeéfus , a, um. 

* DESQUERER , o. a. Cefler de 
vouloir. Ce mot a vieilli. Lat. 4 vo- 
luntate recedere. 

DESQUICIAR , v. a. Lever une 
porte, ou une fenétre de deffus fes 
gonds. Lat. E cardine extrabere. 

DESQUICIAR , au figuré, ébranler 
une chofe, lui óter fa folidite. Lat. 
Deturbare. 

* DESQUICIAR , fignifie auffi dans 
le méme fens, détourner quelqu'un 
de l'amitié ou de l'engagement qu'il 
avoit contracte. Lat. Deturbare. 

DESQUICIADO,, Da, f. f. du v. 
Dejquiciar dans fes acceptions. Levé 
de dullus fes gonds. Lat. E cardine 
HoÍH$ , n°, UM, 

DESQUIERDO, DA, adj. m. ES f. 
Le méme que Zeguierdo. Ce mot a 
vicilli. 

* DESQUILADOR , Voyez Ef 
quilador. 

DESQUILAR, Voyez Efquilar. 

* DESQUILATAR , v. a. Dimi- 
nuer, baiffer, rabaiffer le prix, la 
valeur de l'or, ne lui pas donner fa 
valeur intrinfeque : il fe dit égale- 


ment de toute autre chofe dont on, 


alfoiblit la valeur, Lat. Pretio mi- 
uere. 

DESQUITAR, v. a. Racquitter, re- 
gagner ce qu'on a perdu au jeu. Lat, 
Danmmyum farcire. 


DESQUITAR. Signifie auf prendre 
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fa revanche, rendre la pareille, s'ac- 
quitter d'un plaifir ou d'un bienfait 
reçu. Lat. Par pari referre. 

* Refr. De/quitofe miguclejo, perdio 
un ducado y gano un conejo. Ce Prover- 
be eft contre cenx qui fe confolent 
d'une perte confiderable qu'ils ont 
faite au moyen de quelques legers 
avantages qu'ils ont. 

DESQUITADO, DA, f. p. dn v. 
Defquitar dans fes acceptions.” Revan- 
ché, & racquitté au jeu. L. Compenfa- 
tus. 

DESQUITE. Vengeance qu'on tire 
d'une injure ou d'une offenfe. Lat. UI- 
tia, onis. 

DESQUIXARAR, vu. a. Brifer les 
máchoires d'un animal, Jui mettre la 
gueule en piéces. Lat. Maxillas con- 
vellere. 

DESQUIXARAR LEONES. Fairele 
rodomont. Lat. Pugnas narrare. 

DESQUIXARADO, DA, p.p. du 
verbe Defquixarar. Quia les machoi- 
res brifées ou rompués. Lat. /Maxillis 
convulfus, a, wm. 

DESRABOTAR, v. a. Couper, chá- 
trer les agneaux pour qu'ils s'engraif- 
fent. Lat. TZefliculos auferre. 

* DESRANCHAR, «v.a. Quitter, 
rompre la chambrée , feféparer, ne 
plus loger, ni manger en chambrée. 
Lat. 4 contubernio difcedere. 

* DESRAZONABLE , adj. d'une 
term. Déraifonnable , contraire à la 
raifon, Ce mot eft peu ufité. Lat. Ra- 
tionis expers. 

DESREGLADAMENTE, adv.Sans 
mefure , fans régle ni ordre.Lat. Znor- 
dinatà. Pertnrbatè. 

DESREGLARSE, «o. a. Se deré- 
gler, devenir débauché, ne fuivre 
ni régle ni ordre. L. A normá deficere. 

DESREGLADO, DA, p. f. du v. 
Dejreglarje. Déréglé, ée, qui n'eft 
pas dans les régles. Lat. A normá rece- 
dens. 

DESREGLADO. Déréglé, débauché. 
Lat. Intemperatus, ; 

* DESREPUTACION , /: f. Def- 
honneur , difcrédit , mauvaife répu- 
tation. Lat. Fama ami/Jo , onis. 

* DESREVERENCIA, /. f. Le mé- 
me que Jrreverencia, Ce mot a vieilli. 

* DESRISCARSE , v. r. Rouler du 
haut d'un rocher en bas , fe précipiter. 
Lat. ln praeceps ruere. 

* DESRIZAR, v. a. Défrifer, dé- 
faire la frifure. Lat. Calamiflratos cri- 
nes turbare. 

DESRIZADO , DA, f. f. du ver- 
be Defrizar. Défrifé , ée. Lat. Incomp- 
tus, a, un, | 

* DESSABOR, /. m. Infipidité, 
qualite de ce qui eft infipide. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Infpiditas, atis. 

DESSABOR, au figuré, ennui, lan- 
gucur, dégout, averfion , repugnan- 
ce, ticdeur , froideur, defaut de 
courage, Lat. Tedium., ii. 


* DESSAS 








DES 
Deffargrar dans fes acceptions. Saigné, 
éc. Lat. Exanguis, e. 

DESSAZON , f. f. T. peu ufité. 
Apreté, aigreur: ilfe dit des fruits 
qui ne font pas dans leur maturité. L. 

| Afperitas. Averbitas, atis. 

DESSAZON. Signifie auffi dégout , 

| mécontentement. Lat. Offeujio, onis. 
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* DESSABORADO, DA , adj. m. 
£7 f. Infipide, qui n'a nulle faveur, 
nul goût. Lat. Znfpidus, a, wm. — 

DESSABRIDAMENTE , adv. Ri- 
goureufement , avec rigueur , rudelle 
& dureté. Lat. Acerbé. Afperè. 

DESSABRIMIENTO , /. m. Infi- 
pidité, défaut de goût, de faveur & 


de maturité dans les fruits ou dans les 
alimens. 

DESSABRIMIEN TO. Rudeffe, du- 
reté d'humeur & de cara&ére. Lat. 
Zcerbitas ,. atis. 

DESSABRIMIENTO. Signifie auff 
déplaifir, déyout interieur, fàcherie. 
Lat. Meror. Taiwan , ii. 

DESSABRIR , v. »#. D¿plaire, être 
défigréable au goût. On einplove or- 
diniirement ce verbe dans ce lens au 
pen ' Ejlar , 0 fer deifabrido el manjar 

guifado. Lat. Zufuljtem ejfe. 

D&SSABRIR , au figure, D¿gouter, 
Rcher , m. ttre de maavaile humeur, 
aigrir , irriter, agacer. L. Exucerbare. 

DESSABRIDO, pA, f. p. du v. 
DejJabrir dans tes acceptions. Iulipi- 
de, fade, fans goüt ni laveur. Lat. 
Infpilus, a, um. 

DESSABRIDO, au figuré, Froid 
aigu, pergaut, en parlant de l'air 
ou da tems. Lat. A/per. 

* DESSAINADURA, /. f. T. de 
maréchalerie. Chúte d'humeurs fur les 
jambes des chevaux , occalionnée par 
un trop long repos. 

DESSAINAR, v. a. Dégraiffer ce 
qui elt gras, en oóter la graifle. Ce 
verbe n'eít prefque pas ulité dans ce 
fens, & on l'enploye ordinairement 
au paflif, pour dire, s'épuifer avec les 
femmes. Lat. Exte:uari. 

DESSAINAR, au fizuré & dans le 
Ryle ourlelque, manger fon bien en 
folles dépenfes. Lat. Bona dilupidare. 

DESSAINADO, Da, p. p. du v. 
Dejaisar dans fes acceptions. Exté- 
nué, ee, épuifé, ée par le trop grand 
ufage des femmes. Lat. Extenuutus , 
a, um, 


DESSALAR, vu. a. Deffaler, ou 


faire. deilaler , ôter la lalure. Lat. 


Sulfugine purgare. 

DESSALADO, DA, f. p. du v. 
Dejar. Deifalé, ée. Lat. Sulfugine 
Purzatus , 4, un. 

El pernil efta deffalado. Le+jambon 
eft deffalé. 

La carne efla deffalada. La viande eft 
dellalée. : 

DESSANGRAR , v. a. Saigner 
quelqu'un jufqu'à défaillance. L. Sur 
guisis ninium detrubere. : 

DESSANGRAR. Saizner une rivie- 
re, en détourner l'eau. Lat. Aguas 
Auvii derivare. 

DESSANGRAAR , au figuré, Saigner, 
appanvrir queiqu'un en lui tirant fon 
argent peu à peu. L. EXfuccun aliquem 
reddere. 

DESSANGRADO, DA, f. p. du v. 


DEsSAZON. Se prend auffi pour 
langueur, inquiétude, mauvaife dif- 
pofition du corps. Lat. /Moleliu, e. 
Tediun, 3. 

* DESSAZONAR, «v.a. Affadir, 
ôter le goüt,la faveur à quelque chofe, 
la rendre infipide. Lat. Za/rljum red- 
dere. 

Ex. Las muchas lluvias deffazonam 
la fruta. Les trop grandes pluyes ren- 
dent le fruit infipide. 

DESSAZONAR. Signifi» auffi , mé- 
contenter, fâcher quelqu'un, le cha- 
vriner, le mettre de mauvaife hu- 
meur. Lat. Exucerbare. 

DESSAZONADO, Da, f. f. du 
verbe Dejfazonar dans fes acceptions. 
Alfadi, ie. Lat. Zufuljus, a, um. 

DESSAZONADO. Signifie aufli in- 
commode, fácheux , rigoureux. fé- 
vére, auftére, difficile, impertinent, 
qui n'agit que par caprice. Lat. /JZo- 
leflus. Durus. Severus. A/per. Moro- 
fus, a, um. 

DESSAZONADO. Se prend auffi 
pour indifpofé, quia quelque altéra- 
tion dans la fanté. Lat. Mall affectus. 

DESSELLAR, v. a. Oter le fceau 
qu'on avoit appofe fur quelque chofe. 
Lat. Sigillum rumpere. 

DESSEMEJABLE, adj.d'une term. 
Diflemblable, ditferent, qui ne ref- 
femble point. Lat. Difpur. 

* DESSEMEJANAZA , jf. Diffem- 
blance, difference, diverfité, défaut 
de rellemblanee. Lat. Dz//nilitudo,inis. 

DESSEMEJANTE. «ij. d'une tegin. 
Qui n'eft ni pareil ni iembiable. Voyez 
Dijfemejuble. 

DESSEMEJAR, vu. ». Ne pas ref- 
fembler, n'etre pas femblable. Lat. 
DiJimilem elle. 

DESSEMEJAR. Signifie auffi défi 
gurer une cnoíe au point de la rendre 
méconnoillable. Lat. Difmulare. 

DESSEMEJADO, Da, f. p. du 
verbe Dejemejar dans fes acceptions. 
Different , dillemblable. Lat. Digini- 
lis, e. 

* DESSERVICIO, /. m. Deloyau- 
té, perfidie envers fon Souverain. Def- 
lervice, mauvais office qu'on rend à 
quelqu'un. Lat. Q/7^jio, onis. 

* DESSERVIDOR ,/. m. Celui qui 
manque à l'ooligation où l'on elt de 
rendre fervice à autrui, & qui rend 
de mauvais offices. Lat. Deviti fervi- 
Lii frandator. 

* DESSERVIR , v. a. Deffervir, 
nuire, rendre de mauvais offices , 
manquer à fon devoir envers fon Sou- 
verain. Lat. Ofeadere, 


* 
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DESSERVIDO, DA, f.f. du v. 
Dejfervir. Deflervi, ie. Lat. Offem- 
un, 

* DESSORTIJADO, Da, adj. 1. 
€9 f. T. de maréchalerie. Démis, ife, 
disloqué , ée , fe dit d'un cheval , d'u- 
ne jument, d'un mulet ou d'une mu- 
le, dont les articulations des patu- 
rons font relàchées , & atfoiblies. L. 
Luxatus , a, um. 

* DESSOTERRAR , v. a. Le mé- 
me que Defenterrar. Ce mot a vieilli, 
& n'eft plus ufité que parmi les vile 
lageois. 

* DESSUBSTANCIAR , v. a. Dé- 
pouiller une chofe de fa fubftance, 
lui óter fa force & fa vigueur. Lat. 
Suhflantiam exuecre, : 

DESSUBSTANCIAR , au figuré, 
ruiner à force de dépenfes. Lat. Fa- 
cultates confumere. 

DESSUBSTANCIADO, DA , f. f. 
du verbe Dejfubflanciar dans fes ace 
ceptions. Affoibli, ie, exténué , ée, dé- 
pouillé, ée de fa fubftance. Lat. De- 
bilitatus, a, um. 

* DESSUDAR , o. a. T. peu ufité. 
Oter la fueur, l'effüyer. Lat. Sudo- 
rem abllergere. 

* DESSURCAR, ©. a. Labourer un 
champ à rebours , retourner le fillon. 
Lat. Sulcum Julco pervertere. 

DESTACAMENTO , f. im. Déta- 
chement , corps de troupes détaché 
du corps de l'armée, pour une ex- 
pédition , une garde, un convoi , ou 
pour tel autre ufage. C'eft un mot 
nouvellement introduit dans la milice, 


. & pris du mot Francois Detachement, 


qui fignifie la méme chofe. Lat. Mi- 
litum manus ab exercitu fejunéfa. 

Hacer un deflacamiento. Faire un 
détachement. 

Los enemigos bizteron un deflacamier- 
to de fcis mil bombres. Les ennemis fi- 
rent un détachement de fix mille 
hommes. 

DESTACAR, v.a. Détacher des 
follats , les tirer du gros pour les 
envoyer quelque part. Lat. 4b exer- 
citu Jerungere. 

DESTACADO, pa, f. f. du v. 
Deflucar. Détaché, éc. Lat. 4b exer- 
citu fejunéfus , a, un. 

* DESTAJAMIENTO,, /. m. Dé. 
tour d'une chofe , qui quitte fon conrs 
ou fa place. Ce mot cft fort ancien. 
Lat. À recto curfu deffexio , onis. 

* DESTAJAR , v. a. Faire un for- 
fait, entreprendre un ouvrage pour 
un certain prix, comme un édifice. 
Lat. Opus conficiendum locare. 

DESrAJAR, fignifie aufli faire 
fon prix , ion marche pour une entre- 
prife. Lat. Convenire de re aliqua. 

DESTAJAR , fignifie encore, arré- 
ter, prévenir, empécher, remédier. 
ve mot pris dans ce fens eft fort an- 
cien. Lat. Antevertere. 

DESTAJAR , fe difoit autrefois 

— peur 
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“pour détourner une chofe de fon cours 

ordinaire , lui faire quitter fa place. 
Lat. Auertere. 

* Refr. Quien deflája no barája. 
Qui fait bien fon marché , n'a jamais 
de difpute. | 

DESTAJADO, pA , f. p. du verbe 
Deflajar dans fes acceptions. Entre- 

ris, ife. Lat. Zocatus , a , um. 

DESTAJERO, f. m. Entrepreneur, 
. celui qui prend un ouvrage à forfait. 
Lat. Operis locator , oris. 

DESTAJO, f. sm. Forfait, traité, 
entreprife de quelque ouvrage. Lat. 
Operis locatio , onis. 

DESTAJO, Eft auffi employé pour 
cloifan , féparation de chambres faite 
avec des ais ou de la maçonnerie. L. 
Dijlepimentun, i. 
^ A deflajo. Expreffion adverbiale. 
A forfait, à la tâche pour un certain 
prix. Lat. Conventione facta. 

A deflajo, Se dit auffi des chofes 
qui ne font point fufceptibles de prix , 
par exemple , d'un homme qui parle 
beaucoup, & comme s'il étoit paye 
pour cet effet. Lat. Ex profeffo. 

Vender por deflajo à por menudo. 
Vendre en detail. 

Tomar à deftajo. Prendre un ou- 
vrage à la táche, pour un certain prix. 

DESTAPADA. Voyez Defcubierta. 

DESTAPAR , v. a. Déboucher, 
découvrir , lever , ôter ce qui bouche, 
ou couvre une chofe. Lat. Detegere. 

DESTAPARSE. Lever fon voile, 
fe découvrir le vifage. Lat. Faciem 
revelare. 

* DESTAPIAR, «. a. Détruire, 
abbatre un enclos de murailles fai- 
tes de terre. Lat. Parietibus nudare. 

DESTAPIADO, Da, f. p. du v. 
Deflapiar. L'endroit dont on a abbatu 
les murailles. Lat. Parietibus nuda- 
tus, a, um. 

* DESTAPO,/. m. L'aGion de dé- 
boucher, de découvrir. C'eft un ter- 
me badin de l'invention de Quevedo. 
Lat. Deteétio, onis. 

* DESTE, TA, TO. Le méme que 
De efle, de efla, de cflo, en fuppri- 
mant la lettre e par finalephe. 

DESTECHAR , v. a. Découvrir 
une maifon , cn ôter le toit. L. Z'ecfo 
"nudare. 

DESTECHADO, pA , f. f. du v. 
Deftechar. La maifon dont on a óté 
le toit. Lat. Tréto nudatus , a, um. 

* DESTEJAR, «v. €. Découvrir 
une maifon, en ôter les tuiles. Lat. 
Tegulis nudare. 

DESTEJADO, pa, f. p. La mai- 
fon dont on a óté les tuiles. L. Te- 
Eulis , teclo nudatus , a, son. 

* DESTEJAR , au figuré, Laifler 
une chofe fans défenfe. Lat. Pra/- 
dio deflituere. 

* DESTELLAR , «. a. Verfer une 
liqueur goute à goute. Ce mot a 
vieilli. 
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* DESTELLO , fm. Difillation, 


cours d'une liqueur qui tombe gonte 
à goute. Lat. Stillatio, onis. 

DESTELLO, au figure, petite lu- 
miere, mais extrémement vive. Lat. 
Scirtillatio , onis. * 

DESTEMPLADAMENTE , adv. 
Sans ordre, fans regle, fans mefure. 
Lat. Zutemperarter. 

DESTEMPLADISSIMO , MA, 
adj. m. ES. f. fuperl. de Deflemplado. 
Trés déréglé, ée, exceffif, ive. Lat. 
Intemperatiffrmus , a , um. 

* DESTEMPLAMIENTO, /. m. 
Le méme que Deflemplanza. Ce mot 
a vieilli. 

DESTEMPLANZA , f. f. Défor- 
dre, confufion , déréglément dans le 
difcours & dans les a&ions. L. Zm- 
moderatio , onis. 

DESTEMPLANZA, Se prend auffi 
pour déréglement de mœurs. Lat. Zs- 
temperantia, 

DESTEMPLANZA. Imtemperie de 
l'air. Lat. Zntemperies. 

DESTEMPLANZA. Inconftance , 
varieté, changement de fentimens . 
d'inclinations € de paffions. Lat. Z»- 
moderatio , onis. 

DESTEMPLANZA. Altération du 
pouls, mais moins grande que dans 
la ficvre. Lat. Pulfus inequalitas. 

DESTEMPLAR, v. r. Brouiller, 
troubler, confondre, déranger, dé- 
concerter. Lat. Turhare. Difturbare. 

* DESTEMPLARSE , v. r. Se 
dérégler, perdre la modération dans 
les actions & dans le difcours. Lat. 
Commo«veri. i; 

* DESTEMPLARSE , %. r. Avoir 
un peu de fievre. L. Febriculá gs 

DESTEMPLARSE , fignifie aufli fe 
détremper , perdre fa trempe en par- 
lant des inftrumens d'acier, comme 
couteaux, cifeaux Kc. L. Obtundi. 

* Refr. Templa cordúra , lo que de- 
flempla ventéra. La fayefle & le bon 
lens doivent reprimer la vanité & 
l'orgueil que la profperité fait naître 
dans le cœurs des ames mal nées. 

DESTEMPLADO, DA, f. p. du 
verbe Deflemplar dans fes acceptions. 
Brouille , ée. Lat. Zurbatus. Comino- 
lus, a, um. 

DESTEMPLADO. T. de peinture. 
Dur, difcordant, qui ne s'accorde 
pas. Lat. Diffonus, a, um. 

DESTEMPLE , f. ». Diffonance, 
faux accord dans un inftrument de 
mufique. Lat. Dijfonantia , e. 

DESTEMPLE. Intemperie, mau- 
vaife difpofition , emportement , ex- 
cès. Lat. Ziteratio , oris. 

DESTEMPLE. Indifpofition legére. 
Lat. Levis commotio. 

* DESTENTAR, v. a. Délivrer 
quelqu'un de la tentation en lui pro- 
pofant des raifons pour la furmonter. 
Lat. Tentatione levare. 


DESTEÑIR, v, a. Déteindre, fai- 


| vieilli. 
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re perdre la couleur. L. Decolorare. 

DESTEÑIDO, DA, f. f. du verbe 
Def'enir. Deteint, te. Lat. Decolo= 
ratus , a , um. 

El paño efla deflezido. Le drap eft 
déteint. 

* DESTERRADERO , f. ». Lieu, 
maifon écartée, éloignée de la ville, 
du village d'une certaine diftance. L. 
Locus ab urbe remotus. 

Fulano vive en un deflerradero, Un 
tel demenre hors des portes, dans 
un lieu écarté. 

* DESTERRAMIENTO , /. ». 
Le méme que Deflierro. Ce mot a 


DESTERRAR, vu. a. Reléguer , 
bannir, exiler. Lat. Amandare. 

DESTERRAR , an figuré, Eloi- 
gner de foi quelque chofe , comme 
le chagrin, la douleur &c. Lat. 
Pellere. 

Ex. Deflerrar la trifleza. Bannir 
la triftefTe. 

Deflerrar la enfermedad. Bannir la 
maladie. 

DESTERRAR. Ef auffi employé 
par quelques auteurs pour Defenter- 
rar. Mais il n'eft plus ufité dans ce 
fens. 

Defterrar del mundo. Expreflion hy- 
perbolique dont on fe fert pour mar- 

uer qu'une perfonne ou qu'une cho- 
e eft fi mauvaife, qu'elle ne méri- 
te point d'étre admife dans aucun en- 
droit. Lat. Ex orbe ejicere. 

Deflerrar à alguno. Bannir quel. 
qu'un. 

"Deflerrar à Pedro. Bannir Pierre. 

Defterraron al Duque. On a éxilé 
le Duc. 

Defterrcran al Marquis. On exile- 
ra le Marquis. 

DESTERRADO, DA, f. p. du v. 
Deflerrar dans fes acceptions. Banni, 
ie, exilé, ée. L. Zmardatus , a , um. 

DESTERRONAR , c. a. Emoter, 
rompre, brifer les mottes d'un champ. 
Lat. Occare. 

DESTERRONADO, DA, £ p. du 
verbe Deflerronar. Emoté , ée. Lat, 
Occatus , a, um. 

DESTETAR , ©. a. Sevrer, reti- 
rer de la mammelle. Lat. Abladtare. 

DESTETARSE , au figuré, Se fe. 
vrer dé quelque plaifir, s'en priver. 
Lat. Abjlinere. . 

Defletar con ello. Stavoir une chofe 
dés {a plus tendre enfance. Lat. 4 
teneris wnguiculis. 

DESTETADO, DA, f. fp. du v. 
Deftetar dans fes acceptions. Sevré, 
ée. Lat. Ablacfatus , a, um. 

* DESTETE, à DESTETO, /. 
s. L'action par laquelle on févre un 
enfant. Lat. Ablaéfatio , onis. 

* DEsrETO, Se prend auffi pour 
un nombre d'agneaux ou de veaux 
qu'on a fevrés, Lat. 4blacfatorums 
grex. 

* DESTETO: 
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* DESTETO. Se prend auffi pour ! 
lendroit oà l'on enferme les ani- 
maux qu'on vient de fevrer. L. Ablac- 
datorum flabulum , 3. 

DESTEXER , v. a. Défourdir , 
défaire un tiflu. Lat. Detexere. 

DESTEXER, au figuré, Défaire, 
rompre ce qui étoit fait, ce qui étoit 
tramé, ourdi. Lat. Diffolvere. 

DESTEXIDO, pa, f. p. du v. 
Deflexer. dans fes acceptions. Défour- 
di, ie. Lat. Detextus, a, um. 

DESTHRONAR, v. a. Détroner, 
dépolléder du trône. Lat. E folio de- 


turbare. 

'DESTHRONADO, pa, f. p. du v. 
Deftbronar. Détroné, ée. Lat. E folio 
deturbatus , a, um. 

* DESTIEMPO, /. m. Tems fà- 
cheux, tems contraire à ce que l'on 
veut faire, mauvaife occafion , mau- 
vaife faifon. Lat. Zmtempeflas , atis. 

A defliempo, adv. À contretems. L. 
Intempeftiv?. 

DESTIERRO, /. m. Banniffement, 
exil. Lat. Exilium , ii. 

DESTILACION, /. f. Chüte ou 
écoulement d'une liqueur goutte à 
goutte. On dit aufli Diffilacion. Lat. 
Stillatio, onis. 

DESDILACION. Diftillation , ac- 
tion de diftiller. Lat. Diflillatio , 
onis. 

DESTILACION. Diftillation , en 
terme de médecine , fluxion qui coule 
du cerveau fur la poitrine ou fur tel- 
le autre partie du corps. Lat. Pitui- 
fe 


inftrument dont bn fe fert pour diftil- 
ler. Lat. Vas diflillatorium. 
DESTILADERA. On appelle ainfi 
au figuré tout moyen ingénieux dont 
un homme fe fert pour réuffir dans fes 
prétentions. Lat. Occultus cuniculus, i. 
DESTILADOR , /. ». Diftillateur 
Chymifte , ouvrier qui fait profef- 
fion de diftiller. Lat. Diftillator , 
eris. 
DEsTILADOR. C'eft anfli une ef- 
ce de gros mortier de pierre poreu- 
€ dont on fe fert pour filtrer l'eau. 
Lat. Vas ftillatitium. 
DESTILADOR, Se prend auffi pour 
efl ilatorio. 
DESTILADURA, /. f£. Le méme 
que Defiilacion. . 
* DESTILAR , c. ». Diftiller , dé- 
gouter, couler , tomber par goutes. 
On employe fouvent cc verbe comme 
Verbe aQif. Lat. Stillare. 
DEsSTILAR. Diftiller , tirer par 
l'alembic le fuc de quelque chofe. L. 
ifHillare. 
DEsTILAR. Filtrer l'eau à travers 
Uu mortier de pierre dont on a par- 
Voyez Deftilidor. Lat. Liquare. 
DESTILADO, DA, p. f. du verbe 
Deflilar dans fes acceptions. Diftillé, 
ée. Lat. Diflillatus , a , um. 
Lom. I. 


, 


fluxus , ds. 
* DESTILADERA , /. f. Alembic, |. 


DES 
* DESTILATORIO , /. #. Labo- 


| ratoire où l'on diftille les liqueurs. L. 


Diflllatoritum ,. ii. 

DESTINACION , /. f. Deftination, 
difpofition d'une chofe relative à une 
autre. Lat. Deflinatio, onis. — 

* DESTINACION , Signifie auífi 
la méme chofe que Deflino dans le 
lens dire, mais ce mot n'eft plus 
ufité dans cette acception. 

DESTINAR , v.a. Deftiner, dif- 
pofer de quelque chofe dans fon efprit. 
Lat. Deftinare. j 

DESTINADO, Da, f. f. du v. 
Deflinar. Deftiné, ée. Lat. Deftina- 
tus, a, um. 

DESTINO, /. m. Deftin, la Pro- 
vidence fupréme qui dirige & con- 
duit les chofes à leurs fins. L. Pro- 
videntia , e. 

DesTINO. Deftin, fort, fatalité. 
Lat. Fatum , i. 

DESTINO, Se prend auffi pour 
Deftinacion. 

* DESTIRAR , ©. a. Détirer , éten- 
dre quelque chofe. C'eft un terme 
forgé par Quevedo. Lat. Extendere. 

DESTITUCION , /. f. Deftitution, 
privation , abandon , délaiffement. L. 
DefHtutio , onis. 

DESTITUIR, «. a. Deftituer , pri- 
ver quelqu'un de ce qu'il a. Lat. 
Deflituere. Privare.. 

DESTITUIDO , DA, f. f. duv. 
Deflituir. Deftitué , ée. Lat. Deflitu- 
tus, a, um. 

DESTOCAR , v. a. Décoiffer. L. 
Come ornatum detrahere. 

DEsTOCAR', fignifie auffi , Se dé- 
couvrir, ôter fon chapeau, fon bon- 
net &c. Lat. Caput aperire. 

DESTOCADO, pA, f. p. du v. 
Deflocar dans fes acceptions. Décoif- 
fé, ée. Lat. Comis inornatus , a, um, 

DESTORCER, , v. a. Détordre , dé- 


“plier ce qui étoit tors. Lat. Diflor- 


uere, | 
A DESTORCER, fignifie auffi redref- 
fer ce qui étoit tortu. Lat. Dérigere. 

DESTORCER , au figuré, Ordon- 
ner, mettre en ordre, arranger, dif. 
pofer, régler. Lat. Ordinare. Compo- 


nere. 

DESTORCIDO, DA, p.f. du v. 
Deflorcer dans fes acceptions. Détors , 
fe. Lat. Direétus, a , um. 

DESTORPAR, v. a. Le méme que 
Defquartizar. Ce mot a vieilli. 

DESTOSERSE, +. r. Touffer fans 
néceflité , ou feindre de toufler , foit 
avant que de parler, foit pour réveil- 
ler l'attention des auditeurs. L. T4f- 


Jim fimulare. > 


DESTOTRO, TRA, Le méme 
que De eflotro , de eflotra, en fup- 
primant la lettre e par fynalephe , 
pour abreger la prononciation. 

DESTRABAR, «. a. Defentraver, 
óter les entraves. Lat. Compedibus 
folvere. 
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DESTRABAR , fignifie aufi, Dé- 
joindre , féparer ce qui étoit joint. L. 
Diffolvere. 

Deftrabar la lengua. Délier la lan- 
gue à quelqu'un. Lat. Linguam - fol» 
vere. 

DESTRABADO, DA, f. fp. du 
verbe JDefhrabar dans fes acceptions. 
Défentravé, ée , déjoint , te. L. Com- 
pedibus folutus , a , um. 

* DESTRADOS , /. m. Sorte d'é- 
toffe de làine dont on fait des tapis. 
C'eff un terme Aragonois. Lat. Za- 
neus tapes, tis. | 

DESTRAL, /. m. Hache à fendre 
du bois. Lat. Securis, is. 

DESTRALEJA, /. f. dimin. de 
Deftral. Petite hache. Lat. Securicu- 


la, e. 

DESTRAMAR, vu. a. Défaire la 
trame d'une étoffe, d'une toile, défiler. 
Lat. Diffolvere. Detexere. 

DESTRAMADO, DA, f. p. du v. 
Deftramar. Défilé, ée. Lat. Retextus, 


a , um. 

* DESTRENZAR , v. a. Détortil- 
ler , défaire une trefle de cheveux, 
ou d'autre chofe. Lat. Diffolvere. 

DESTRENZADO, DA, f. p. du 
verbe Deftrenzar. Détortillé , ée. L. 
Diffolutus, a , um. 

DESTREZA, /. m. Dextérité, 
adreffe , habileté. Lat. Dexteritas , 
atis. 

DESTREZA. On appelle ainfi par 
antonomafe l'efcrime , ou l'art de 
faire des armes. Lat. Ars gladia- 
toria. 

DESTRIPAR , v. a. Etriper , fen- 
dre le ventre & en faire fortir les 
boyaux. Lat. Exenterare. 

ESTRIPAR, au figuré, pénétrer 
l'intérieur d'une chofe, en dévoiler 
le miftére. Lat. Intima rimari. 

DESTRIPAR. Fouler, écrafer une 
chofe avec les pieds. On employe ce 
mot pris dans cette acception , avec 
la phrafe Deffripar terrones , émoter, 
écrafer , rompre les mottes d'un 
champ. Lat. Occare. 


Destraido,2 
"bebaucha, diselu 


le mauvaises mars 


Déftripa terrones. Gagnepain, jour- | 


nalier , qui travaille à la terre à 
la journée ; il fe dit par mépris d'un 
homme du commun qui veut s'éle- 
vet, pour rabaiffer {on orgueil. L. 
Mercenarius , ii. 

DESTRIPADO, DA, f. p. du v. 
Deftripar dans fes acceptions. Etripé, 
ée. Lat. Exenteratus. Occatus, a , um. 

* DESTRIZAR , «o. a. Déchique- 
ter, couper, tailler par petits mor- 
ceaux. Lat. Conterere. 

* DESTRIZARSE, an figuré , Se 
confumer de chagrin & d'ennui, par- 
ce qu'on ne peut ni faire ni obtenir 
ce qu'on défire. 

DESTRIZADO, DA, f. p. du v. 
Deftrizar dans fes acceptions. Déchi- 
queté, ée. Lat. Zn micas refcifus, 


à , tm. 
Lil DESTRO 
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DESTROCAR, vu. a. Défaire un 
troc, reprendre chacun ce qu'on avoit 
troqué. Lat. Permutationem refcindere. 

DESTROCADO,DA, p.p. du v. Def- 
£rocar. Défait, te, en parlant d'un troc. 

* DESTRON, /. #. Guide, con- 
duéteur d'un ayeugle, qui le conduit, 
qui le méne par la main. Lat. Ceci duc- 
for, oris. 

* Refr. Deftron el confejo , la lengua 
el ciego. Ce Proverbe fignifie que 
le jugement & la prudence doivent di- 
riger tous nos difcours. 

DESTRONCAMIENTO, /. tm. 
L'a&ion de couper un arbre par le 
tronc. Lat. Truncatio , onis. 

DESTRONCAR, v.a. Couper,abat- 
tre un arbre par le tronc. L. Truncure. 

DESTRONCAR. Mutiler un corps, 
le mettre en morceaux. Lat. Truncare. 
Mutilare. | 

DESTRONCAR, au figuré, Tron- 
quer un difcours , en retrancher une 
partie. Lat. Truncare. | 

DESTRONCAR , fignifie auffi rui- 
ner quelqu'un, déranger, gáter fes 
affaires, lui ôter les moyens de réuffir. 
Lat. Turbare. 

DESTRONCADO, pA, f. p. du v. 
JDeflroncar dans fes acceptions. Cou- 
pé par le tronc. Lat. Zruncatus, a, um. 

DESTROZADOR , /. m. Deftruc- 
teur, quirompt, qui brile, qui met 
en piéces. Lat. Deflructor, oris. 

DESTROZAR , v. a. Dépécer,rom- 
pre, brifer, mettre en piéces, en 
morceaux. Lat. Defiruere. 

DESTROZAR. Défaire une armée, 
la tailler en piéces, la mettre en dé- 
route. Lat. Sternere. Profligare. 

DESTROZADO, pa, f. p. du v. 
Deflrozar dans fes acceptions. Rompu, 
ue, brifé, ée. Lat. Deflruélus. Di- 
yulus, a, um. 

DESTROZO, /. m. Diffipation, dé- 
gât, conlommation; & auffi deftruc- 
tion, carnage, tuerie, malfacre , 
perte totale de l'ennemi. Lat. Difipa- 
sio. Deflruétio. Profligatio , onis. 

DESTRUCCION , /. f. Deftruc- 
tion, ruine totale & irréparable. Lat. 
Dejtruétio , onis. 

DESTRUCTIVO, va, adj. m. €S 
JF. Deftruttif, ive, qui détruit, ou 
qui a le pouvoir de détruire. Lat. Def- 
iruclivus , a, um. 

* DESTRUECO, à DESTRUE- 
QUE. Reftitution réciproque des cho- 
fes qu'on avoit troquées. Lat. Permu- 
datorion reflitutio , onis, 

DESTRUICION. V. Deflruccion. 

DESTRUIDOR , f. ». Deftructeur, 
celui qui détruit, qui ruine, qui ra- 
vage. Lat. Dejtructor. Depopulator. 

* DESTRUIMIENTO, /. m. Le 
méme que De/lr1: cion. Ce mot a vieilli. 
On difoit antrctois Dejtroimiento. 

DESTRUIR, v. a. Détruire, dé- 
molir , abbattre, ruiner, renverfer, 
défaire. Lat. Dejtruere. Evertere. 


/ 
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DEsTRUIR. Détruire , fe dit au 
figuré des chofes immatérielles , com- 
me détruire une idée, un argument 
&c. Lat. Znvertere. Defiruere. 

DESTRUIR. Détruire quelqu'un, 
le ruiner entiérement, lui óter tout 
moyen de fubfifter. Lat. Defiruere. 

DESTRUIR,Se prend auffi pour dif- 
fiper fon bien, le prodiguer. Lat. Di- 
lapidure. 

DESTRUIDO , DA, p. f. du verbe 
Deftruir dans fes acceptions. Détruit , 
te. Lat. Deflrucfus, a, um. 

DESTURBAR , «. a. Chaffer, jet- 
ter dehors. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Deturbare. 

DESUELLO, fr. L'a&ion d'écor- 
cher. Lat. Pellis detraétio. 

* DEsuELLO , au figuré, Effron- 
teric , impudence, hardiefle, audace. 
Lat. Zmpudentia , audacia, e. 

DESUELLO. Ecorcherie. hôtellerie 
où l'on fait payer plus qu'il ne faut. 
Lat. Zinmnoderata exuctio, onis. 

DE SUERTE. Voyez Suerte. 

DESUNCIR , v.a. Dételer les che- 
vaux, les beufsou autres animaux , 
leur ôter lejoug. Lat. Jugo folvere. 

DESUNCIDO, pa , f. p. du verbe 
Defuncir. L'animal à qui on a óté le 
joug , ou qu'on a dételé. Lat. Jugo 
Jolutus, a, um. 

* DESUNIDAMENTE , adv. Sé- 
parément , çà & là, de côté & d'autre. 
Lat. Seorfim. Separatim. 

DESUNION , ff. Défunion, dé- 
membrement , féparation des parties 
qui compofent un tout, ou des chofes 
qui font jointes & unies. Lat. Separa- 
tio , onis. 

* DESUNION. Défunion, difcorde, 
divifion , méfintelligence. Lat. Difen- 
tio , omnts. 

DESUNIR, v. e. Défunir , féparer, 
déjoindre. Lat. Separare. 

DssuNriE. Défunir, mettre la di- 
vilion, brouiller. L. Serere di/cordias. 

DESUNIDO , DA, ?. p. du verbe 
Defunir dans fes acceptions. Défuni, 
ie. Lat. Separatus. Sejunctus, a, um. 

* DESUNAR. T. peu ufité. Arra- 
cher les ongles. Lat. Unguibus nudare. 

* DESUnAR , fignifie parmi les la- 
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* De suso. Voyez Sufo. 

* DESVAIDO, DA, adj. m. ES f. 
Grand & efflanqué. Lat. Languidus. 

* DESVAINADURA , f. f. L'a&ion 
de dégainer. Lat. Evaginatio , omis. 

* DESVAINAR , v. a. Le méme 
que Defenvainar. 

DESVAINAR. Se prend auffi pour 
écofler, ouvrir la coffe des légumes. 
Lat. Folliculis purgare. 

DESVAINADO, DA, f.p. du verbe 
Defvainar dans fes acceptions. Ecofé, 
ée. Lat. Glumis purgatus , a, um. 

* DESVALIA, /. f. Le méme que 
Defvalimiento. Ce mot eft peu ufite. 

DESVALIDO , DA, adj. m. Ed f. 
Délaiffé, ée, abandonné, ée , fans 

aide ni appui, malheureux, eufe. 
Lat. Deflitutus, a, um. 

, DESVALIDO, fignifie anffi emprel- 
fé, ardent. Lat. Preceps. Preprope- 
rus , a, um. 

* DESVALIMIENTO , f. rs. Aban- 
don , délaiffement, privation de tout 
fecours. Lat. Defertio. Deflitutio,onis. 

* DESVALOR , f. m. Couardife, 
poltronnerie, lácheté. Lat. Zimidi- 
tas , atis. 

DESVAN , /. m. Galetas, gre- 
nier , appartement qui eft dire&e- 
ment fous le toit. Lat. Sinsma con. 
tignatio, onis. 

* DESVANAR , v. a. Le méme que 
Defdevanar. 

DESVANECER, «. a. Divifer nne 
| chofe en parties fi petites, qu'elles fe 
: difüpent, & qu'on les perde de vue. 
|; Lat. Evane/cere. 

DESVANECER. Faire difparoitre, 
faire évanouir. L. Ab oculis removere. 

DESVANECER, au figuré, Diffiper, 
: détruire, faire évanouir, par exemple, 
un doute, un foupgon. Lat. 4d si 
lum redizere. 

DESVANECER , au figuré, Four- 
nir à quelqu'un un fujet de s'énor- 
gueillir en lui donnant des loüanges 
outrées. Lat. Superhia inflare. 

DESVANECERSE.v.r.S'evaporer, 
s'exhaler, perdre les parties fpiri- 
tueufes. Lat. Difipari. 

DESVANECERSE. Etre attaqué 
d'un vertige, ou d'un tournoyement 


boureurs , arracher les vieilles racines ! de tête, s'évanouir. Lat. Pertigine 
des arbres & des plantes. Lat. Radices i laborare. ) 


circumcidere. 

DESUNADO, DA , f. f. du verbe 
Defunar dans fes acceptions. Qui n'a 
point d'ongles. Lat. Unguibus minor. 

DESUSADAMENTE, adv. Con- 
tre la coütume & l'ufage. Lat. Zrwfita- 
té. Infolenter. 

DESUSAR, e. a. Défaccoutumer, 
faire perdre une coutume. Lat. De- 


Juefacere. 


DESVANECIDO, pa , p. p. du v. 


: Defvanecer dans fes acceptions. Eva- 
; noui, ie. Lat. 


Evanidus , a, um. 


DESVANECIDAMENTE , ade. 


: Vainement, préfomptueufement. Lat. 
| J’anè. Superbo. 


DESVANECIMIENTO, /. »». Va- 
nité, préfomption, orgueil. Lat. Sa- 
perbia , æ. Elatio, onis. 

Defvanecimsento de cabeza. Tour- 


DESUSADO, DA, f. p. du verbe i noyement de tête, étourdiffement, 


Defujur. Défacoutumé, ée. Lat. De- 
fuefücfus , a , um. 
DESUSO , /. m. Défaccoutumance. 


Lat. Defuetudo , inis. - 


27 


! vertige, défaillance. Lat. Vertigo, isis. 


* DESVARIADAMENTE, ado. 
Différemment , diverfement. L. Dife- 
renter. Diversé. 

DESVA- 
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DESVARIADO, DA, adj. m. 6&9 
J- Réveur , radoteur, qui extrava- 
gue, qui tombe en délire , qui dit, 
qui fait des folies. Lat. Delirus, a, 
spp. 
DESVARIADO. Troublé , égaré, 
erdu , qui s'écarte de la régle, de 
l'ordre & de la raifon. Lat. Devius, 
a, um. 

DESVARIADO. Se prend auff 
pour different, divers ou diffembla- 
ble. Lat. Difpar. 

DESVARIAR, «. 5». Réver, ra- 
doter, tomber dans le délire. Lat. 
Delirare. 

DESVARIAR. Métaph. Radoter , 
fortir de la droite raifon , demander , 
propofer, confentir à des chofes dé- 
raifonnables. Lat. Delirare. Infanire. 

- DESVARIO, /. m. Délire, réve- 
rie, extravagance , folie , impertinen- 
ce, fottife, égarement, vifion. Lat. 
Delirium , ii. Deliramentum. Infa- 
nia, e. 

DEsvARIO. Se prend au figuré 
pour variation, inconftance , infta- 


bilité. : 

DESVELADAMENTE , adv. Soi- 
gneufement , diligemment , avec bien 
de la vigilance. Lat. Vigilanter. At- 
tentè. 

DESVELADISSIMO , MA , ad. 
fuperl. de Defveládo. Qui veille beau- 
coup. Lat. Pervigil. Valde infomnis. 

* DESVELAMIENTO, /. t». Le 
méme que Defvelo. Ce mot eft peu 


n 

ESVELAR, v.a. Eveiller , te- 
nir éveillé, empécher quelqu'un de 
dormir. Lat. Somnum abrumpere. 

DESVELARSE, v.r. Métaph. Don- 
ner tous fes foins & toute fon at- 
tention à ce dont on eft chargé. Lat. 
Vigilare. Attendere. 

DESVELADO, DA, f. p. du v. 
Defvelar dans fes acceptions. Eveil- 
lé, ée, qui veille, qui ne dort point. 
Lat. Vigil, infommis, e. 

DESVELO, /. #. Veille, infom- 
nie, privation de fommeil. Lat. 7i- 
gilia, e. Somni privatio , onis. 
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Defuenar dans fes acceptions. La cho- 
fe dont on a óté les veines ou les fi- 
bres. Lat. Fibris nudatus, a, um. 


DESVENCIJARSE , v. r. Se rom- 


pre , fe caufer une hernie, comme il 
arrive aux enfans qui pleurent beau- 
coup. Lat. ZLa luxari. 

DESVENCIJADO , DA, p.p. du v. 
Defvencijarfe. Rompu , ue, relâché, 
ee. Lat. lliis luxatus , a, um. 

* DESVENDAR , v. a. Débander, 
ôter, lâcher, relâcher la bande d'u- 
ne plaie, ou unc certaine bande avec 
laquelle les Efpagnols fe ceignent 
le ventre. Lat. Faftiam detrabere. 

DESVENDADO , pA, f. p. du v. 
Defvendar, Débandé , ée. Lat. Fafcia 
folutus , a, um. 

* DESVENTAR, «v. a. Faire for- 
tir le vent d'un endroit où il eft en- 
fermé. Lat. Ventum extrabere. 

DESVENTURA , ff. Difgrace , 
malheur, infortune. Lat. Calamitas, 
atis. Iufortunium , ii. 

DESVENTURADAMENTE, adv. 
Malheureufement, Lat. Znfeliciter. 

DESVENTURADO , DA, adj. rm. 
ES f. Malheureux , fe, infortuné, ée. 
Lat. Znfelix. 

DESVENTURADO. Malheureux, fe 
prend aufli pour pauvre d'efprit , 
limple , idiot : ainfi l'on dit par ma- 
niére de mepris, Fulano es un defven- 
turado. Lat. Homo bonus. 

DESVENTURADO , Se prend quel- 
quefois pour avare, taquin. Lat. 
Avarus. | 

DESVERGONZADAMENTE, ado. 
Effrontément , fans honte , impudem- 
ment, fans pudeur. L. Zmpudenter. 

* DESVERGONZAMIENTO, /..m. 
Le méme que De/verguenza. Ce mot 
a vieilli. 

DESVERGONZARSE, «v.v. S'é- 
manciper , fe donner trop de licence, 
manquer de refpe& à quelqu'un, lui 
parler infolemment , perdre la honte , 
la pudeur. Lat. Zmpudenter fe gerere. 

DESVERGONZADO , pA, P. P. 
du verbe Defvergonzarfe. Effronté, ée, 
impudent, te, infolent, te. Lat. Zm- 


DESVELO. Vigilance, foin , di- | puden 


ligence , forte attention à ce qu'on 
dit, à ce qu'on fait. Lat. Vigilan- 


$10, 2. 

DESVENAR, v. a. Séparer les vei- 
nes de la chair. Il fe dit proprement 
lorfqu'on nettoye la cervelle ou tel- 
le autre partie d'un animal qu'on 
veut mettre en ragoüt. Lat. Fibris 
nudare. 

DESVENAR. au figuré , Se dit 
des veines des métaux que l'on trou- 
ve dans la terre, & encore des fi- 
lets que l'on tire de la poirée, des 
feuilles du tabac, & autres chofes 
qui ont des filets, ou petits fils aux- 
quels les Efpagnols donnent le nom 
de veines. Lat. Fibris nudare. 

DESVENADO, DA, f. p. du v. 


udens. 

DESVERGUENZA , f. f. Effron- 
terie , impudence , immodeftie , liber- 
té outrée. Lat. Impudentia, «e. Pro- 
brum, i. 

DESVERGUENZA , Se prend auff 
pour parole on action piquante. Lat. 
Dicterium , ii. 

DESVIAR , v. a. Détourner , éloi- 
gner, écarter, dévoyer. Lat. Aliquem a 
viá deflectere. 

DESvIAR. Détourner, diffuader. 
Lat. Diffuañere. 

DESVIAR , en terme d'efcrime, 
parer une botte. L. Zéfum deficclere. 

DESVIADO , DA, f. f. du verbe 
Defviar dans fes acceptions. Détour- 
né, ée, écarté, ée; Lat. Diffrtus. De- 
ViU$ y Ay un. . 
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DESVIO , /. ». Eloignement , Ja- 
tion de s'éloigner. L. Defexio, onis. . 

DESVIO , au figuré, Mépris ,.dé- 
dain , mauvais vifage. L. Contemptus. 
Defpeëtus. Afperitas, atis. 

DESVIRAR , 77 a. en terme de 
Cordonnier. Polir, lifler, faire que 
la femelle ne déborde pas l'empei. 
gne, qu'elle foit bien polie & unie. 
Lat. Elimare. Expolire. 

DESVIRADO, DA , p. f. du verbe 
Defvirar. Qui n'a point de tranche- 
file. Lat. Elimatus, a, um. 

* DESVIVIRSE, v. r. Déperir , 
languir, aimer quelqu'un éperdué- 
ment, mourir d'amour pour lui. L. 
Deperire. 

DESVOLVER , v. a. Le méme que 
Defenvoloer. 

DESVOLVEB , fignifie auffi labou- 
rer, travailler la terre. Lat. Aratro 
terram evolvere. 

* DESXUGAR , v. a. Tirer le fuc 
ou la fubftance d'une chofe. Lat. Ex- 
Jugere. 

DESYUNCIR. Voyez Defuncir. 

* DESZOCAR , v. a. Tordre le 
pied à quelqu'un , de maniére qu'il ne 
puiffe plus marcher. L. Pedem luxare. 

* DESZUMAR , v. a. Tirer le fuc 
ou la fubftance d'une chofe. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Ex/ugere. 

DETENCION , /: f. Délai, remi- 
fe, retardement, paufe. Lat. Cus- 
élatio, onis. : 

DETENENCIA , 7 f. Le méme 
que Detencion. Ce mot a vieilli. 

DETENER , v.a. Arrèter, rete- 
nir, retarder, fufpendre. Lat. Mo- 
rari. Retardare. . 

DETENERSE. v.r. S'arréter , de- 
meurer, féjourner , tarder , s'amufer. 
Lat. Morari. Cuncfari. 

DETENERSE, au figuré, S'arré- 
ter pour confiderer une chofe. 

DETENIDO, pA, f. p. du verbe 
Detener dans fes acceptions. Arrété, 
ee, retenu, ué, retardé, ée. Lat. 
Detentus, a, um. | 

DETENIDO ,' fignifie auffi avare, 
taquin , ladre, craffeux. Lat. Avarss. 
Parcus. Tenax. 

Adonde fe ba detenido ? Où s'eft-il 
arrété? où s'eft-il amufé? — — 

Adonde fe ba detenido ufled ? Où 
vous étes - vous arrêté ? où vous étes- 
vous amufé ? 

DETENIDO , fignifie encore tar- 
dif, lent, pefant. Lat. Turdus. Cun- 
éfabundus. — 

* DETENIDAMENTE, adv. Len- 
tement , fans fe háter, paifiblement, 
pefamment, tardivement. Lat. Cur- 
¿tanter. Morosè, 

DETENIMIENTO, fs. Le mé- 
me que Detencion. 

* DETENTACION, /. f. Détention 
d'une chofe qui ne nous appartient 
point. C'eft un terme de Pratique. L. 


Detentio , onis. 
L11 3 DETEN- 
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* DETENTADOR, /. .».. Déten- 
teur , celui qui retient une chofe qui 
ne lui appartient point. Lat. Deten- 
tor , oris. , 

* DETENTAR, v. 1. Détenir, re- 
tenir injuftement. Lat. Detinere. 

* DETERIOR , adj. d'une term. Plus 
méchant, plus mauvais, pire. C'eft 
un mot Latin. Lat. Deterior, us. 

DETERIORACION , /. m. Dété- 
rioration , ation par laquelle une cho- 
fe devient pire. Lat. Detericratio,onis. 

DETERIORAR, v. a. Detériorer, 
gâter, rendre pire. Lat. Facere dete- 
riorevi. 

DETERIORADO, p. p. du v. De- 
teriorar. Détérioré, ée, gáté, rendu 
pire. Lat. Deterior , us. 

DETERMINACION , /.f- Déter- 
mination, a&e dela volonté qui met 
finàl'indifférence. Lat. Determinatio , 
enis. 

DETERMINACION. Détermina- 
tion , réfolution, décifion. Lat. Deci- 
Jo, onis. 

DETERMINACION. Se prend aufl 
our réfolution, audace, affurance. 
at. Audacia. Animus. 
DETERMINADAMENTE, adv. 

Réfolument , déterminément, hardi- 
ment, courageufement, fortement , 
audacieufement. Lat. Animosé. Au- 
daéter. Fortiter. 

DETERMINADAMENTE.Détermi- 
nément, politivement, expreflément, 
précifément. Lat. Precisó. Definite. 

DETERMINADISSIMO, Ma, adj. 
sn. EJ f. fuperl. de Determinado. Très 
, déterminé, trés réfolu, trés hardi. 
Lat. 4nimofifkmus , a, um. 

DETERMINAMIENTO, /. m. Le 
méme que Determinacion. Ce mot a 
vieilli. 

DETERMINAR , v. s. Détermi- 
ner, réfoudre , ordonner, ftatuer., 
Lat. Determinare. Definire. Decernere. 
Statuere. Ce verbe eft actif dans ce 
fens, de méme que dans les autres. 

DETERMINAR. Déterminer, fixer, 
défigner , marquer. Lat. Definire. De- 
Jfignare. 

DETERMINAR. Ter. de Pratique. 
Décerner , juger , régler , arréter, or- 
donner, décider, conclure , ftatuer , 
donner un jugement définitif. Lat. De- 
cerncre. 

DETERMINANTE, f. a. du ver- 
be Determinar. Déterminant , qui dé- 
termine. Lat. Determinans. 

ETERMINANTE. T. de Gram- 
maire. On appelle ainfi le verbe qui 
détermine le mode ou le tems d'un 
autre, par exemple : yo te snando que eJ- 
cribas : el enfermo quifiera fanar : où 
les verbes mandar & querer détermi- 
nent ceux de e/cribir E fanar. Lat. 
Verbum deterininans. 

DETERMINADO, pA , p. p. du 
vetbe Determinar dans fes acceptions. 
Déterminé , ée. Lat. Definitus , a, um. 
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DETERMINADO. Déterminé, réfo- 
lu, hardi, vaillant, courageux, in. 
trépide, audacieux, témeraire, qui 
ne craint rien. Lat. Audax. Animofus, 
a, um. 

DETERMINATIVO , vA , adj. m. 
EY f. Déterminatif , réfolutif, qui 
décide ou refout quelque chofe. Lat. 
Determinativus , a, um. 

DETESTABLE, adj. d'une term. 
Déteftable, abominable , exécrable , 
digne d'etre abhorré. L. Deteffabilis, e. 

DETESTACION, /. f. Déteftation, 
exécration , abomination. Lat. Dete/- 
tatio, onis. 

DETESTAR, v. a. Détefter, avoir 
en horreur. Lat. Deteftari. 

DETESTADO, DA, f. p. du v. 
Deteflar. Détefté, ée. Lat. Deteflatus, 
a, um. 

DETIENEBUEY , y. .m. Arréte- 
bœuf, bougrande, plante. L. Anonis. 

DETRALCION, /. f. Détradion , 
médifance. Lat. Destradtio , onis. 

DETRACTAR, v. a. Detratter, 
médire, parler mal de quelqu'un. Lat. 
Detrabere. 

DETRACTOR, /.». Détra&eur , 
médifant. Ce mot eft latin. Lat. De- 
tractor | oris. 

* DETRAHER, v. e. T. peu ufité. 
Ecarter, éloigner quelque chofe. Lat. 
Removere. movere. 

DETRAHER. Signifie aufi au figu- 
ré, Détracter, melire. 

DETRAHIDO, DA, f. p. du v. 
Detraher dans fes acceptions. Ecarté, 
ée , éloigné, ée. Lat. Amotus, a, um. 

DETRAS, adv. de lieu. Derriére, 
aprés , enfuite. Lat. Pofl. Pont. 

DETRAS. Signifie aufi en l'abfen- 
ce: Lat. À tergo. 

DE TRAVES. Voyez Traves. 

DETRIMENTO, /. m. Détriment, 
dommage , préjudice, perte, défavan- 
tage. Lat. Detrimentum. 

* DETRIMENTO. T. d'Aftronomie. 
Détriment , foibleffe qu'éprouve une 
vlanéte dans certains fignes du Zo- 
diaque , & dans certaines  maifons 
du Thème célefte. Lat. Detrimen- 
tum. 

DETURPAR, «v. a. Salir, gáter, 
tacher , fouiller. C'eft un mot Latin. 
Lat. Deturpare. 

DETURPADO, DA , f. p. du v. 
Deturpar. Sali, ie, gáté , ée. Lat. 
Deturpatus , a, wm. 

DEUDA, /.f. Dette, chofe que 
l'on doit. Lat. Debitum , i. 

DEUDA , fignifie auffi péché, faute, 
offenfe. Lat. Debitum. 

Deuda comun. Dette commune ; on 
appelle ainfi la mort , confiderée 
come une obligation à laquelle 
tous les hommes font obliges de 1a- 
tisfaire. L. Commune debitum. Mors , 
tis. 

* Refr. El deudor no muera que lu 
deuda en pié fe queda. Ce Proverbe 
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fignifie que tant qu'un débiteur vit, 
le créancier ne doit point perdre l'ef- 
pérance d'étre payé. 

* Refr. Quien fu o promete, en deu- 
da fe mete. Qui promet s'oblige. 

DEUDO , DA, /. m. € f. Le mt- 
me que Pariente. 

DEupo. fignifie auffi Parenté. Lat. 
Affnitas , atis. 

DEUDO. Se prenoit autrefois pour 
Deuda. 

DEUDOR, /. m. Débiteur, celui 
qui doit. Lat. Debitor , oris. 

DEUDOSO, SA, adj. m. € f. 
Le méme que Emparentado. Ce mota 
vieilli. 

* DEVALAR, «. a. T. de marine. 
Dériver, fortir de fa route , de fon 
droit chemin, aller à la dérive, & 
de cóté par la violence des vents, 
des courans, ou de la marée. L. 4 
curfu deffecfere. 

* DEVAN, adv. Le mème que Zs- 
tes. Ce mot eft fort ancien. 

DEVANADERA, /. f. Devidoir , 
inftrument à dévider. Lat. Kbowm- 
bus , i. 

* DEVANADERA. Sorte de ma- 
chine de theatre qui tourne fur un 
pivot, & dont les faces reprefen- 
tent differens objets. Lat. Rota «uer- 
Jutilis. 

DEVANADOR, /. m. Devidenr, 
celui qui devide. L. Glomerator , oris. 

DEVANADOR. On appelle ainfi le 
papier, la carte, le chitfon fur le- 
quel on roule le fil pour en former 
un peloton, .Lat. Glomeratorinm. 

DEVANAR, «v. a. Dévider, met- 
tre du fil, de la laine, en éche- 
veau ou en peloton. Lat. Glomerare. 

DEVANAR. au figuré, Entortil- 
ler, rouler autour, enveloper. Lat. 
Circumvolvere. 

Devanar las tripas, fignifie en fti- 
le familier , facher quelqu'un , le met- 
tre de mauvaile humeur. Lat. Stoma- 
chum movere. 

* Devanarfe los fefos. S'alembi- 
quer, fe diftiller le cerveau, fe tra- 
vailler l'efprit a quelque chofe. Lat. 
Anisium craciare. 

DEVANADO, DA, f. p. du verbe 
Devanar daus fes acceptions , Dévidé, 
ce. Lat. Glomeratus, a, um. 

DEVANEAR , v. n. Réver , rado- 
ter, extravaguer, tomber en délire. 
Lat. Delirare, infanire. 

* Retr. Quien fe echa Jim cena, te- 
da la noche devanéu. Ce proverbe fi- 
“nifie que celui qui agit fans connoif- 
ance de caufe, ne peut que commet- 
tre des extravagances. 


DEVANES, /. m. Délire, réverie, pera»? 


extravagance, folie, impertinence , 
fottife, vilion. Lat. Deliratio , onis. 
Infania , e. 


DEVANTAL, /. m. Le méme que 
Aventdl ou Delantal , quoique moiss 


ulité. 
* DEVAS - 
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* DEVASTACION , /. f. Dévafta- 
tion, défolation d'un pais. Lat. Dé- 
vaflatio , oris. 

* DEVASTAR, «. a. Dévafter , 
ravager, faccager , défoler, piller, 
dépeupler, ruiner un pays. Lat. De- 
vaflare. 

DEVASTADO, DA, f. p. du ver- 
be Devaftar. Dévafté , ée. Lat. Deva/f- 
jafus , a, um. 

DEVEDAR , v. a. Le méme que 
Vedar. Ce mot a vieilli. 

DEVEDADO , DA, p. f. du v. 
Devedar. Le méme que Vedado. Ce mo! 
a vieilli. 

DEVENGAR , v. a. Mériter, ga- 

er, acquerir quelque chofe par fes 
oins , fes peines, fon travail, ou par 
droit. Lat. Mereri. 

Devengar Quinientos fueldos. Préro- 
gative & privilege fpécial des Gentils- 
hommes , auxquels les Rois payoient 
cette folde. 

DEVIEDO, f. m. T. anc. Peine 
ou chàtiment qu'on a encouru pour 
caufe de rébellion , pour avoir con- 
trevenu à une défenfe , ou pour tel 
autre crime. Ce-mot n'eft ufité qu'en 
ftile de pratique. 

DEVOCION , ff. Dévotion , ado- 
ration, véneration , culte qu'on rend 
à Dieu , à la Vierge, & aux Saints. 
Lat. Devotio, onis. 

* DEVOCION. Devotion , refpect, 
recueilloment , attention avec laquel- 
le on aflite aux offices divins. Lat. 
Devotio. Pietas. 

DevocioN. Dévotion , dévoué- 
ment, inclination, affcétion pour quel- 
qu'un. Lat. Devotio. Ajectio. 

DEVOCION , fe prenoit aufhi pour 
les entretiens fpirituels qu'on avoit 
avec les Religieufes , pour les ani- 
mer à la pieté, & pour les confoler. 

Eftur à lu devocion de alguno. Cet- 
te exprellivn fignifie qu'une ville ou 
qu'une Province obéit volontairement 
à tel ou tel Souverain, & auifi, etre 
à la dévotion de quelqu'un, lui étre 
dévoué. Lat. Se aiicas dicare. ] 

* DEVOCIONARIO, f. m. Livre 
de dévotion, qui contient. des prières 
à l'ufage des fidelles. Lat. Pzws libel- 


lus , i. 

* DEVOCIONCILLA , /. f. dim.de 
Devoción. Devotion fuperficicile, € 
melce de fuperftition. Lat. Levis de- 
æotio, où. 

* DEVOCIONCITA , /. f. dim. de 
Devocioi, Devotion faible, & denuee 
de ferveur. Lat. Levis devotio. 

DEVOLUCION, /: f. Y. de Prati- 
que. Dévolutiun, reftitution de ce qui 
appartenoit de droit à un autre. Lat. 
Devolutio , oris. 

DEVOLUTIVO , aj. T. de Prati- 
que. Devolutif. Lat. Devolutizus, aum. 

DEVOLVER, v. a. T. de Pratiquc. 
Renvoyer une caufe à fon premicr Ju- 


ge. Lat. Ad primum judicem remittere.! 
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DEVOLVER. Signifie auffi retour- 
ner à fa premiére origine. L. Reverti. 
DEVUELTO, TA, p.p. du verbe 
Devolver dans fes acceptions. Ren- 
voyé, ée. Lat. Remiffus , a, um. 
EVORADOR , /. m. Dévorateur, 
qui dévore, qui confume. Lat. Vora- 
tor , oris. 

DEVORAR, v.a. Dévorer, avaler, 
englontir. Lat. Vorare. 

DEVORADO, pa, f. p. du verbe 
Devorar. Dévoré, ée. Lat. Voratus , 
a, um. 

* DEVORAZ, adj. d'une term. Le 
méme que Poraz ou Devorador. Ce 
mot eft peu ufité. 

DEVOTAMENTE, adv. Dévote- 
ment, d'une maniére dévote. L. Pi. 
Devot?. 

DEVOTISSIMAMENTE, adv./up. 
Trés dévotement, très pieufement, 
très religieufement. Lat. Piij/mé. De- 
votiffiniè. | 

DEVOTISSIMO , MA, adj.m.EJ f. 
fuperl. de Devoto. Très dévot, te, trés 
pieux, cufe. Lat. Devotiffimus, a, um. 

DEVOTO, Ta, adj. m. ES f. Dé- 


vot, ote, pieux, attaché au fervice 


de Dieu. Lat. Pius. Devotus, a , um. 

Devoro. Dévot, on appelle ainfi 
l'image, le temple, ou le lieu qui 
excite à la dévotion. Lat. Pius. Vene- 
Yabilis. 

DEvoro. Affectionné, dévoué, at- 
taché à quelqu'un. Lat. Devotus. De- 
ditus, a, um. 

DEVOTO DE MONJAS. On appel- 
loit ainfi autrefois celui qui fe dé- 
vouoit par efprit de charite à vifiter 
les Religieufes & à les confoler par des 
entretiens fpirituels. On donne au- 
jourd'hui ce nom à ceux qui font de 
frequentes vifites aux Religieufes, & 
qui ont de longs entretiens avec elles. 

DEXACION , ff. Démiffion, ab- 
dication , abandon volontaire, renon- 
ciation d'une chofe en faveur d'un au- 
tre. Lat. Demifio. Abdicatio, onis. 

DEXACION DE BIENES. Ceflion, 
abandonnement de biens en juftice. 

DEXAMIENTO, /. m. Le méme 
que Dexucion. 

DEXAMIENTO. Signifie auffi dé- 
laiffement, abandonnement d'une cho- 
fe. Ce mot eít peu ufité dans ce fens. 

DEXAMIENTO. Abbattement d'ef- 
prit, indolence , fainéantife , poltron- 
nerie, défaut decœur, de courage. 
Lat. Zgnavia. Socordia, e. 

DEXAR, v. a. Laifler, quitter, 
abandonner. Lat. Ponere. Relinquere. 

Dexar. Laiffer , omettre, taire, 
palfer fous filence. Lat. Omittere. 

DExaAB. Laifler faire, permettre, 
fouffrir, ne pas empécher. Lat. Sise- 
re. ‘ Permittere. 

DEXAR. Laifler aller, lácher. 

DEXAR. Se prend auffi pour va- 
loir, rapporter. Lat. Producere. 

Ex. Zal negocio me dexd mil duca- 
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dos. Cette affaire m'a rapporté mille 
ducats. 

DEXAR. Donner , commettre. Lat. 
Dare. Committere. 

DEXAR. Ceffer, quitter, difcon- 
tinuer, en parlant des maux périodi- 
ques. Lat. Abire. Derelinquere. 

DEXAR. Signifie aufli donner fes 

ordres en partant, recommander qu'on 
faffe telle ou telle chofe en fon abfen- 
ce. Lat. Commendare. 
. DEXAR , étant joint avec le parti- 
cipe pafhif de quelques verbes, marque 
la prévention faite en partant ou en 
s'abfentant de la chofe que le participe 
fignifie: comme Dexar dicho, à efcrito 
&c. Laifler de vive voix , ou pat écrit. 
Lat. Relinquere diétum vel factum. 

DEXAR. Joint avec quelques noms 
fignifie exécuter quelque chofe qui oc- 
cafionne ce quele nom fignifie: com- 
me Dexar pobre perdido Kc. Lat. Cau- 
fam ejfe. Efficere. 

DEXAR , employé comme interjec- 
tion, tient lieu quelquefois de mena- 
ce: comme Dexale que venga , Dexale 
que yá verás. Lailfe le venir , laiffe le 
faire, tu verras. 

DEXAR. Laiffer en paix, en repos, 
ne point inquiéter. Lat. Defmerc. 

DEXAR. Se prend aufíi pour nom- 
mer, Lat. Z7nflituerc. 

DEXAR. Laiffer, léguer par tefta- 
ment. Lat. Mandare. 

DEXAR. Manquer à l'amour & à 
l'eftime qu'on doit avoir pour quel- 
qu'un. Lat. Renuntiare. 

DEXAR. Laiffer, abandonner une 
entreprife. Lat. Miffum facere. 

DEXARSE. Se négliger foi-méme, 
ne prendre aucun foin de fes intéréts. 
Lat. Negügere. 

Dexaudo una cofa por otra. Pour 
changer de propos, ou de matiére. Lat. 
Aliquo mijJo ad alia procedere. | 

Dexar à buenas noches. Laifler fans 
lumiére, dansl'obfcurité. Ainfi lorf- 
que quelqu'un éteint une chaudelle en 
la mouchant, on dit qu'il a laiffé la 
compagiie à buenas noches. Lat. Luce 
privare. 

Dexar à buenas noches , au figuré, Se 
jouér de quelqu'un, le fruftrer de ce 
qu'il attendoit. Lat. Spe fruflrare. 

Dexar à. buenas noches. T. de jeu, 
fignifie mettre un homme à fec, lui ga. 
gner tout fon argent. Lat. Totam pe- 
cuniam alicujus ludo abripere. 

Dexur a la luna. Le méme que De- 
xar en blanco, 

Dexar atras. Laiffer en arriére , 
avoir le deffus, exceller , furpatfer. 
Lat. Praire. Prajlare. 

Dexar atras los vientos. Courir plus 
vite que le vent. Lat. Auras curfu 
U1iucere. : 

Dexar con la palabra en la boca. 
Voyez Boca. 

Dexar con un palino de nariz, Jouer 
quelqu'un , fe moquer de lui, le 

L11.3 fruftrer 
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fruftrer de fon attente. Lat. NVa/o 
adunco fufpendere. 

Dexar con la miel en los labios. Pri- 
ver quclqu'un d'une chofe dont il 
commençoit de jouir. Lat. Primi: la- 
bris vix degujtaje. 

Dexar en blanco. Voyez Blanco. 

D.xar en cueros. Laiffer quelqu'un 
tout nud , lui óter tout ce qu'il avoit. 

Lat. Spoliare. Nudare. 
^ Dexar en el tintero. Laifler quel- 
que chofe au bout de la plume, omet- 
tre une circonftance, une claufe , un 
mot qui pouvoit importer dans une af- 
faire. Lat. Omittere. 

Dexar en herencia. On fe fert de cet- 
te expreffion dans le ftile familier, pour 
donner à entendre qu'un homme a hé- 
rité des vices & des défauts de fes pé- 
res. Lat. Conditionis vel etiam vitiorum 
beredem facere. 

Dexar frefco. Jouer quelqu'un, fe 
moquer de lui, le fruftrer de cequ'il 
efpéroit obtenir. Lat. Spe fruftrare. 

Dexar becho tina mona. Rabbattre le 
caquet à quelqu'un, lui fermer la bou- 
che. Lat. Pudore fuffundere. 

Dexar con la boca abierta. Laiffer quel- 
qu'un dans Padmiration & dans l'éton- 
nement. Lat. Stuporem incutere. 

Drxarle Dios de fu mano. Se dit d'un 
homme qui dit ou qui fait quelque dif- 
parate. 


Dexarlo à Dios, Laiffer entiérement: 


àla Providence le foin de ce qui nous 
concerne. Lat. Deo committere. 

Dexarlo al tiempo. Laiffer agir le 
tems. Lat. Zn tempus differre. 

Dexar lo cierto por lo dudofo. LailTer 
le certain pour l'incertain. Lat. Cer- 
tum incerto commutare. 

Dexar los para quien fon. Laifler les 
gens pour ce qu'ils font , les méprifer. 
Lat. Z'amquat viles prout. funt dimit- 
tere. : | 

Dexar memoria. Tranímettre fon 
nom á la poftérité. Lat. Memorie 
mandare. 

Dexar para mañana , à para otro dia. 
Differer l'exécution d'une chofe, ufer 
de remifes. Lat. Zn poflerum differre. 

. Dexar pueflo. Laiffer la fomme qu'on 
met à la poule pour la main fuivante. 
Lat. ln poflerum reponere. | 

Dexarfe al arbitrio del caballo, del 
mar , ile la fortuna &c. S'abandonner 
au danger, ne faire aucun ufage 
des moyens que nous avons pour nous 
en tirer. Lat. Zrbitrio, «el regimini 
alterius fe tradere. 

Dexarfe decir. Laiffer échaper un 
mot comme par mégarde, & comme 
* fi Pon avoiteu deflein-de dire toute 
autre chofe. Lat. Znconfulto dicere. 

Dexarfe en manos de otro. S'en rap- 
porter entiérement á la prudence d'au- 
trui. Lat. Arbitrio alieno fe committere. 

Dexafe levar. Renoncer à fon opi- 
nion, pour adherer à celle d'autrui. 
Lat. Cedere. 
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Dexarfe rogar. Se faire prier. Lat. 
Pix orari. 

Dexarfe vencer. Céder à l'avis d'au- 
trui. Lat. Cedere. 

Dexarfe ver. Se montrer, fe laifler 
voir. Lat. Sui potejlstem facere. 

No dexar à uno. Suivre quelqu'un, 
ne point l'abandonner d'un pas. Lat. 
Comitari. Infequi. 

No dexar à uno à fol ni à fombra. 
Etre fans ceffe aux troufles de quel- 
qu'un, ne lui pas laifler un moment 
de relâche. Lat. Znflare alicui. 

No dexar clavo ni efléca en pared. 
Mettre un homme à la beface, ne lui 
laiffer ni fol ni maille. Lat. Nec obo- 
lum quidem relinquere. 

No dexarlo de la mano.  Infifter , 
perfifter, pourfuivre ce qu'on a com- 
mencé. Lat. Z»j;flere. 

No puedo dexar de jugar. Je ne puis 
m'empecher de jouer. 

No puede dexar de venir. Il ne peut 
s'empécher de gronder. 

No podemos dexar de decir la verdad. 
Nous ne pouvons nous empêcher de 
dire la vérité. 

No podimos dexar de bever. Nous ne 
pümes nous empécher de boire. 

Le dexard. Il le quittera. 

No me dexe ufled. Ne me quittez 
pas. 


Dexeme ufted hablar. Laiflez moi 
parler. 

Dexele ufted es paz. Laiffez le en 
repos. 


No dexar rofo ni bellofo , hacer todos 
Jus esfuergos. Employer le verd & le 
fec, faire tous fes efforts. 

Dexarfe caer. Se laiffer tomber. 

Dexarfe engañar. Se laiffer tromper. 

Dexar el vicio. Quitter & aban- 
donner le vice. 

Dexar el pellejo. Mourir. 

Dexar el figlo. Entrer en Religion. 

Tomar y dexar. Ne pas tout pren- 
dre. : 

Dexarfe de alguna cofa. Se défifter 
de quelque chofe. 

Dexefe ufled ver. Faites vous voir. 

Me dexare ver. Je me ferai voir. 

Que fe dexe ver. Qu'il fe faffe voir. 

Dexarfe de vozes. Se taire & faire 
ce qu'on nous commande. - 

Dexemonos de fabulas. Laiflons là 
ces fables , ne contons plus de fables. 

Dexeje ufled dejfo. Laitfez cela. 

Dexefe ufled de palabras. Ne parlez 
point tant. 

* Refr. Dios no fe queja , mas lo 
Juyo no lo dexa. Plus Dieu ufe d'in- 
dulgence à nótre égard , & plus il fera 
rigoureux & exact à nous demander 
compte de nótre conduite. 

DEXADO, DA, f. p. du verbe 
! Dexar dans fes acceptions. Laillé, ée. 
; Lat. Dereliéfus , a, us. y 

DEXADO. Mou, lâche, négligent, 
: parelleux , indolent. Lat. Zgsavus, 
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DEXADO, Se prend auffi pour ab- 
batu, languiffant. Lat. Languens. 

Dexado de la mano de Dios. Aban- 
donné de Dieu. Lat. Tamquam à Deo 
derelictus. 

* DEXATIVO, va, adj. m. ES f. 
Láche , mou, pareffeux , qui laiffe 
échaper les occafions d'agir par pure 
négligence. Lat. Zners. 

* DEXEMPLAR, +. a. Diffamer, 
deshonorer celui qui étoit en réputa- 
tion d'honnéte homme. Ce mot a 
vieilli. Lat. Dedecorare. Infamare. 

DEXENSO. Voyez Decenfo. 

DEXO » f. m. Le méme que Dexa- 
cien. 

Dexo. Fin, terminaifon. L. Ter. 
minatio , onis. abaisement de lavoir 

DExo, fe prend quelquefois pour 
parcffe, négligence. Lat. Negliren- 
Ha, «. 

De xo. Gout, faveur. L. Sapor,oris. 

DEXO, Métaph. Sortie, iffue , 
écoulement , événement , réufífite , 
fuccés, exécution. Lat. Eventus , ús. 

Tiene mal dexo. Se dit par ironie 
& dans le ftile badin d'une chofe qui 
plait, & qui finit trop tót. 

DEZMAR , v. a. Dimer , payer la 
dime. Lat. Decimas folvere. 

DE7 MAR. Dimer, fe prend dans 
plufieurs endroits pour lever ou per- 
cevoir la dime. Lat. Decimas colligere. 
, DEZMAR. Dimer, prendte le di- 
xiéme de quelque chofe que ce foit. 
Lat. Decimare. 

DEZMADO , pA, f.p. du verbe 
Dezmar dans fes acceptions. Dimé, ée. 
Lat. Decimatus. 

DEZMEÑO, ña, adj. m. £9 f. 
Décimable, qui eft fnjet à la dime. 
On dit auffi Dezmero. Lat. Decuma- 
RUS, A, UM. 

* DEZMERIA ,f.f. Dimerie, ter- 
ritoire dont la dime appartient à quel- 
que églife, ou particulier. Lat. De- 
cumana ditio, otis. 

DEZMERO, /. :. Celui qui paye 
la dime, qui y eft fujet. Lat. Decu- 
manus civis. 

DEZMERO. Dimenr , qui léve les 
dimes pour le compte de ceux à qui 
elles appartiennent. Lat. Decimarum 
exaéfor. de 

D&EZMERO, RA, adj. m. £9 f. V. 
Dezmeño. 
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DIA, f. mm. Jour. On appelle ainfi 
la durée du tems que le foleil éclaire 
{ur l'horifon. Lat. Dies, ej. 

Dia. Jour, durée de 24 heures, 
pendant laquelle le foleil fait le tour 
de la terre, ou la terre le tour du 
loleil. On l'appelle Naturel , pour le 
diftinguer de precédent , qu'on nom- 
me artificiel , parce qu'il fert aux ou- 
vricrs pour l'exécution de leurs ouvra- 
ges. Lat. Dies. 

Dra: 


elim mot 


dator ai 
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-Dra. Se prend pour un tems dé- 
terminé, mais dont les limites ne 
font point nommées. Lat. Tempus. 

DÀ Aflronomico à del primer mo- 
bil. Jour Aftronomique. C'eft l'efpace 
de tems que tarde un point de l'équa- 
teur, ou ligne équinoxiale,depuis qu'il 
s'éloizne d'un méridien déterminé , 
jufqu'à ce qu'il y retourne. Tous ces 
jours font égaux, mais plus cóurts 
d'environ 4 minutes que les jours n£- 
turels. Lat. Dies Aflronomicus. 

Dia caprifical. C'eft le jour que les 
moucherons , femblables à des effains 
d'abeilles , fortent au commencement 
de la canicule , pour piquer les yeux 
des figues, & confumer cette efpé- 
ce de lait qu'elles contiennent, & 
les difpofer par là à meurir. Lat. Ca- 
prificalis. 

Dia claro. Jour clair & ferein. On 
appelle encore ainfi un jour dans le- 
quel il nous arrive quelque chofe 
d'heureux. Lat. Dies ferenus , fauflus. 

Dia critico. Voyez Critico. 

Dia de años. Le jour de la naif- 
fance d'une perfonne. Lat. Dies na- 
salis. 

Dia de ayuno. Jour de jeune. Lat. 
Sacra jejunio dies. o 

Dia de Dios. Le jour de la fête de 
Dieu. Lat. Dies Domini. 

Dia de Dios. C'eft auffi le jour du 
jugement dernier. Lat. Dies judicis. 

Dia de fiefta. Jour de fétc. Lat. 
Dies feftus. 

Dia de funcion. Les gens de guerre 


appellent ainfi le jour dans lequel ils : 


en viennent aux mains avec l'ennemi. 
Lat. Militaris conflictus dies. 

Dia de hacer mercedes. C'eft le jour 
auquel les Souverains , à l'occafion de 
quelque événement heureux ,  ac- 
cordent des graces à leurs fujets. L. 
JMunera conferendi dies. 

Dia de buclga. Les ouvriers appel- 
lent ainfi le jour pendant lequel ils 
ne font rien. Lat. Dies feflus. 

Dia de buelga. Ceux qui ont la fié- 
vre tierce ou quarte appellent ainfi le 
jour d'intermittence que la fiévre leur 
laille. Lat. Dies intermittens, 

Dia de iglejia. C'eft le jour deftiné 
pour rccevoir les Sacremens , ou pour 
gagner des indulvences. Lat. Rei di- 
vine dicatus dies. 

Dia de i::dulto. C'eft le jour au- 
qucl les Souverains , en faveur de 
die contul¿ration particuliére , 
unt grace a ceux qui ont mérité la 
mort , ou tel autre châtiment. Lat. 
Dies deticti comdosandi. 

Dia de ¡uidicio. On appelle ainfi 
un jour où il y a beaucoup de tu- 
muite & de confufion, à caufe de l'af- 
fluence du peuple. 

Dia de la joya. C'eft le jour au- 
quel un homme qui doit fe marier, 
fait prelent à fa future des bijoux 
qu'il lui a deitinés, par l'entremife 


DIA 


d'une parente. Lat, Spon/alitiorum mu- 
nerum dies. 

Dia de juicio. Jour du jugement 
univerfel. Lat. Univerfalis judicii dies. 

Dia del dicho. Jour du dit: c'eft 
le jour de la parole de mariage qui 
fe donne entre l'homme & la fem- 
me , en prélence du Curé , ce qui fe 
fait dans la maifon de la femme , 
& c'eft ce que nous appellons fian- 
gailles. Lat. Matrimonio ineundo dicta 
dies. 

Dia de pefcado. Jour maigre. Lat. 
Dies abflinentie à carnibus. 

Dia de fufrir. On appelle vulgai- 
rement ainfi le jour oú tout arrive 
contre nos fouhaits. Lat. Dies ne- 
faftus. 3 

Dia de trabajo. Jour ouvrier, ou 
ouvrable. Lat. Profte/k dies. 

Dius de tribunales. Jours plaidoya- 
bles, jours de palais. Lat. Comitia- 
les dies. 

Dia diado. Jour préfix , eft un ter- 
me ou un jour qu'on marque préci- 
fément pour quelque affaire. Lat. Dic- 
ta dies. 

Dia eclefiaftico. C'eft le jour natu- 
rel que l'Eglife commence à l'heure 
de vépres, & qui finit le lendemain 
à la méme heure. Lat Dies Eccle- 
Jafticus. 

Dias feriados. Voyez Feriado. 

. Dias ba. Il y a longtems, il y a 
plufieurs jours. Lat. Olzs. Pridem. 

Dias balcyonios. Jours alcyoniens. 
On appelle ainfi les fept jours qui pré- 
cédent & qui fuivent le Solftice d'hi- 
ver, & que les mariniers obfervent 
avec grand foin, parce que la mer eft 
alors extrémement calme & tranquil- 
le. Lat. Halcyonia, orum. 

Dia intercalar. Jour intercalaire. 
C'eft celui qu'on met de quatre en qua- 
tre ans après le 28. de Fevrier, pour 
former l'année biífextile. Lat. Znterca- 
laris dics. 

Dia pardo. Jour gris, c'eft celui 
où le teins eft couvert. Lat. Nubi- 
bus obfcuruta dies. 

Dias pefados. Ce font des jours cou- 
verts, humides & pluvieux , qui ap- 
pefantiflent le corps. Lat. Pregravati 
dies. 

Dia y victo. Se dit de certaines 
D où l'on ne gagne préci- 
ément que pour vivre, fans pouvoir 
rien referver pour le lendemain. L. 
Dies ES vicfus. 

Dias y ollas. Cette expreffion mar- 
que une certaine durée de tems, & 
elle fignifie que le tems € la bonne 
nourriture font beaucoup ; & ainfi 
l'on dit, Dias y ollas darán al enfermo 
la Jalud. Le tems & la bonne nour- 
riture rétabliront le malade. L. De- 
curfus. temporis. 

De dia à dia. De jour à autre. L. 
Propè diem. 

De dia en dia. De jour en jour: 
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cette expreflion marque qu'une chofe - 
eft différée d'un jour à lautre, & . 
beaucoup plus longtems qu'on ne l'a- 
voit cru. Lat. De die. 

El dia de oy, Oy en dia, Oy dia. 
Aujourd'hui , d'aujourd'hui en un au- 
tre jour, cejourd'hui. Lat. Hodie. 
Nunc. 

En dias de Dios. Jamais , au grand 
jamais , pour toujours. L. Numquam. 

Eflar de dia, Ser de diu, Etre de 
jour. Se dit dans une armée, où il 
y a plufieurs Generaux du méme gra- 
de, qui partagent entr'eux le com- 
mandement chacun leur jour. Lat. 
Vices obire. 

Hacer del dia noche , y de la noche dia. 
Faire du jour la nuit, & de la nuit 
le jour. Renverfer l'ordre du tems. 
Lat. Rationem temporis pervertere. 

Hombre de dias. Homme ágé. Lat. 
Homo «tate provectus. 

Mañana fera otro dia. Expreffion 
qui marque Pinconftance du teins & 
de la volonté humaine. Lat. Cras vi- 
debitur. 

No en mi dias. Non pas de ma vie, 
non pas tant que je vivrai, tant que 
l'ame me battra dans le corps. Lat. 
Numquam fret, 

No pajfar dia por uno. Expreffion 
familiére qui fignifie qu'un homme 
jouit d'une fanté auffi forte & auffi 
robufte, que fi le tems n'apportoit 
aucun changement dans fon tempe- 
ramment. Lat. Decurfus dierum mi- 
nimè franyi. 

No fe van los dias en balde. Cette 
expreffion marque le pouvoir que le 
tems a fur nous. Lat. Zncajfum non 
procedunt tempora. 

Sur del dia. Sortir d'une difficulté 
& d'un pas épineux, expédier une 
affaire pour quelque tems, en laif- 
fant la difficulté fur pied, dans l'ef- 
perance que le tems nous procurera le 
moyen de la terminer tout - à - fait. 
L. Ex urgentibus negotiorum angufliis 
utcumque evadere. 

Su día, Cette expreffion marque le 
plaifir, la joie & le bon fucces qu'un 
homme a eu uu tel jour. Lat. $olem- 
nior cuique dies, 

Su dia. C'eft le jour de la féte, 
ou de la naiflance de quelqu'un. L. 
Dies cuique natalis. 

Tener dias. Avoir des jours pour 
l'humeur, la gaicté, & la beauté, 
c'elt proprement étre journalier , iné- 
gal. Lat. Ex tempore mutari. 

Yendo dias y viniendo dias. De jour 
en jour. Cette expreffion cft fort ufi- 
tée dans les contes & dans les nou- 
velles. Lat. Decurfus temporis. 

* Refr. Mas dias bai que lorganizas, 
Il y a plus de jours que de femaines. 
Ce Proverbe nous enfeigne à ufer 
d'économie, & à ménager nótre bien 
de fagon, que nous ne manquions ja- 
mais du neceflaire. 11 nous cnícigne 

encore 
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encore à ne point trop précipiter les 
affaires, le tems & la patience fur- 
montant des difficultés que la plus 
grande a&ivité & le flus grand em- 
preflement n'avoient pú vaincre. 
En dias de vivos. D'âge d'homme, 
tant que le monde durera. 
Trabajar por dias. Travailler a la 
journéc. 
De dia y de noche. De jour & de 
nuit, en tout tems. 
En buenos dias buenas obras. Aux 
bons jours les bonnes œuvres. 
Cada día. Tous les jours , chaque 
jour. : 
San Juan y Corpus Chrifli cayeron 
en un dia. La Saint Jean & la Fete 
Dieu font échues le méme jour , pour 

. dire, il eft arrivé deux fujets de con- 
tentement en un jour. 

* DIAAMBRA, /. £. Compofition 
médicinale , dont l'ambre eft la bafe ; 
elle fortifie le cervequ, le ceur & 
l'eftomac, & facilite la digeftion. 

* DIABETES, /. f. Machine hy- 
draulique, qui confifte en un fiphon 
dont les deux branches font eufer- 
mées l'une dans l'autre, comme on 
le voit dans le verre décrit par He- 
ros , qui fe vuide tout entier fans être 
renverfé, dés que l'eau eft arrivée à 
la hauteur de la branche intérieure 
du fyphon. Lat. Diabetes, tis. 

* DIABETICA , ff. T. de méde- 
cine. Diabetes. Soudaine & copieufe 
évacuation de la boiflon par les con- 
duits urinaires , accompagnée d'une 
foif preffante, & de la maigreur de 
tout lc corps. Lat. Diabetes. 

DIABLA , /. f. Diableffe, femme 
du Diable: C'eft un terme badin de 
l'invention de Quevedo. Lat. Diaboli 
uxor. 

* DIABLANDAS, adv. Enléve- 
ment d'une perlonne dans l'air par 

.les mains & le miniftére du Diable. 
C'eft un terme badin & forgé à l'i- 
mitation de En volandas , en volant. 
Lat. Demonum arte. 

* DIABLAR , v.a. Exercer fes fon- 
&ions en qualité de Diable, en ten- 
tant les hommes, & caufant parmi 
eux des troubles, des diflenfions & 
du défordre. C'eft un terme badin 
dont Quevedo eft l'inventeur. Lat. 
Diabolico munere fungi. 

* DIABLAZGO , f. m. L'empire 
du Diable, l'endroit fur lequel le 
Diable exerce fa jurifdiétion, € qui 
lui eft foumis. C'eft un terme badin 
forgé par Quevedo à l'imitation de 
celui de Mayorazgo. 
ditio , onis. 

* DIABLAZO , f. m. augm. de 
Diablo. 'T. burlefque. Grand Diable. 
Lat. Diabolus ingens. 

* DIABLEDAD , f. f. Diablerie. 
Nom appellatif de la dignité de Dia- 
ble. C'eft un terme badin inventé à 
limitation de celui de Magejtád. 


Lat. Diabolica 
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Lat. Diabolica majeftas. 

DIABLENCIA, /. f. Le méme que 
Diabledád. C'elt un terme forgé à l'i- 
mitation de celui de Excelencia. 

* DIABLESA , /. Le méme que 
Diabla. C'eft un terme badin & in- 
venté à plaifir. | 

DIABLAMEN ,/. m. Le méme que 
Santiamen , dans un moment, dans 
un inftant. C'eft un terme inventé 
pour ne pas dire: Santiansen en par- 
lant des Diables. Lat. Arte diabolicá. 
Statim. ' 

DIABLILLO , /. ms. dim. de Dia- 
blo. Diablotin , petit Diable. L. Par- 
vus diabolus, i. 

DrABLILLO. On appelle ainfi au 
figuré un homme fácheux & impor- 
tun, auffi- bien qu'un homme fin, 
rufé, & intriguant. Lat. Homo mo- 
leftus , importuaus. 

DiaABLILLOS. Diablotins. On ap- 
pelle ainfi ceux qui fe déguifent en 
Diables à la Proccfhon de la féte de 
Dieu. Lat. Zarvati bomines. 

* DIABLIPOSA , /. f. Diable qui 
roule autour d'une perfonne ou d'u- 
ne chofe. C'eft un terme inventé 
pour repréfenter le Diable imitant le 
papillon qui voltige autour d'une 
chandelle. 

* DIABLISSIMO , /. m. fuperl. de 
Diablo. 'Trés Diable, trés méchant. 
C'eft un terme badin inventé par 
Quevedo. Lat. Diabolicá malignitate 
bomo infignis. 

DIABLO, fm. Diable. Mauvais 
Ange , & l'un de ces Efprits céleftes 
qui ont été précipités du ciel pour 
avoir voulu s'égaler à Dieu. Lat. 
Diabolus , i. 

DIABLO. Diable, on appelle ainfi 
au figuré un méchant homme, un 
enragé , un déterminé. Lat. iter Dia- 
bolus. 

DiabBto. Diable, on appelle enco- 
re ainíi une perfonne extrêmement 
laide. Lat. Diabolicá feditate defor- 
mis, C. 

DIABLO. Diable, homme fin, ru- 
fé, malin, habile, méme dans les 
chofes moralement bonnes par elles- 
mémes. Lat. Mentis acumine ac folen- 
tia diabolum exequens. 

* Diabolo coxuelo. Le Diable boi- 

teux, le plus malin des diables, épi- 
théte que l'on donne à un homme qui 
brouille les familles, qui féme «des 
diffenfions entre elles, qui cherche à 
mettre tout le monde en confufion. 
Lat. Verfutus Ed irrequietus Diabolus. 
- * Diablo marino. Diable de mer. 
Poiffon que l'on trouve vers les cótes 
de la Penfylvanie, ileft ford laid , fa 
chair eft venimeufe, & caufe des vo- 
miffemens mortels. Lat. Diabolus ma- 
rinus. * 

El Diablo predicador. Ex preffion vul- 
gaire qui marque le mépris qu'on doit 
avoir pour ceux qui donnent des con- 


DIA 


feils qu'ils ne fuivent pas enx-mémes. 
Ab bofte confiliurs. 

Eres el Diablo? Expreffion qui , fous 
la forme d'une demande , exprime le 
mauvais caractére d'un homme qui fe 
plait à brouiller ceux qui font bien en- 
fémble. Lat. Esne ipfe diabolus ? 

ÆEffar dado al diablo. Cette expreffion 
fignifie qu'un homme s'eft laiffé em- 
porter par la colére, au point de ne 
vouloir plus entendre raifon. Lat. Di- 
ris fe devovere. 

Efle à effe es el diablo. C'eft-là le dia- 
ble, oula difficulté, ou cequ'il y a 
de fácheux. Lat. Hoc opus, bic la- 
bor efl. .' 

Es un pobre diablo. C'eft un panvre 
diable, un miférable. Lat. Defpicatus 
bomo eft. 

Hai mucbo diablo aqui. Cette expref- 
fion fignifie qu'il y a beaucoup de ma- 
lice &.de fourberie dans une affaire, 
fans qu'on puiffe favoir où elle git. 
Lat. Latet anguis in herbá. 

Hai muchos diablos que fe parecen snos 
à otros. 11 y a beaucoup de diables qui 
fe reffemblent. Lat. EJh etiam inter 
demones frimilitudo. 

Huvo una de todos los diablos. Cette 
expPeffion fignifie qu'il y a eu une que- 
relle dans laquelle plufieurs perfonnes 
fe font immiícées, & qu'il a été im- 
poffible de l'appaifer. Lat. Omnia tz- 
multu ES confufione permixta fuere. 

Llevofelo el Diablo. Le diable l'a em- 
porté. Cette expreflion fignifie qu'une 
affaire a mal tourné, ou qu'il eít arri- 
vé tout le contraire de ce qu'on at-. 
tendoit. Lat. Mall periit. 

No fea el diablo que. Cette expref- 
fion marque le rifque qu'on court dans 
une entreprife. Lat. Ne res mal? vertat. 

No vale un diablo. Cela ne vaut pas 
le diable, pour dire cela ne vaut rien. 
Lat. Nauci non efl faciendus. 

Quebrar el ojo al diablo. Crever un 
cil au diable, empécher un mal, on 
un crime que le diable eút fouhaité 
qu'on eût commis. Lat. Conatus dia- 
bolicos eludere. 

Quebrar el ojo al diablo. Réuflir dans 
une chofe qu'on avoit tentée plufieurs 
fois inutilement. Lat. Rei effecfum af- 
Jequi. 

Que diablos ! Como diablos ! Que dia- 
ble! comment diable ! L. Quid rei ef? ? 

Ser de la piel de los diablos. Cette ex- 
preffion fignifie qu'un homme eft mé- 
chant & pervers, & d'un caractére fi 
opiniátre , qu'il ne veut point fe ren- 
dre à la raifon , nife foumettre aux 
loix. L. Zugenio planè diabolico pollere. 

Tener diablo. Avoir Te diable au 
corps, faire des chofes extraordinai- 
res, ou prévoir des chofes auxquelles 
perfonne ne penfoit. Lat. Arte diabo- 
licá valere. 

* Refr. De padre fanto, bijo diable. 
Ce Proverbe fignifie que la meilleure. 
éducation ne peut rien fur un méchant 

naturel. 
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.maturel. Lat. Parente natus. optimo , 
matus peffimas. 

* AA El bombre rod. Ie 

eftopa, llega el diablo, y fopla. L'hom- 
pi ef le feu, la femme l'étoupe, & 
le diable le vent qui fouffle. 

* Refr. La cruz en los pechos, y el 
diablo en los bechos. Ce Proverbe eft 
.contre les hypocrites, qui fous un ex- 
térieur humble & mortifié cachent 
Ja plus noire fcelerateffe. 

. * Refr. Lo bien ganado fe lo lleva 
.el diablo, y lo malo à ello y à fu amo. 
.Ce Proverbe eít contre ceux qui ac- 
.quiérent du bien par des voyes illi- 
cites, ou qui retiennent celui d'au- 
trui injuftement. . 

. * Refr. Padre no tuvifle , madre no 
temifle , diablo te bicifle. Ce Proverbe 
figni&e que les enfans qui perdent 
leurs péres de bonne heure, & qui ont 
été élevés par leurs méres , font pref- 
Que toújours de trés mauvais fujets. 

* Refr. Quando el diablo reza, en- 
_gañarte quiere. Ce Proverbe en veut 
aux hypocrites, & généralement à 
tous ceux qui fous un extérieur pieux 
cachent une ame noire , & des inten- 
tions abominables. 

* Refr. Riefe el diablo quando el 
.bambriento dá ul barto. Ce Proverbe 
marque la difproportion qui régne 
dans les chofes: d'ici-bas , od tout fe 
palle contre les regles de la raifon 


& de l'équité, 

. * Refr. Tanto quifo el diablo à fu 
bijo que le faco un ojo. Ce Proverbe 
fignife que l'amour outré .qu'on a 
pour fes enfans eft fouvent caufe 
de leur perte. 

DIABLURA , /. f. Diablerie , mé- 
‘chanceté, malice cachée, a&ion té- 
méraire & inconfiderée, qui expofe 
fon auteur à un péril éminent. Lat. 
Diabolica audacia. 

DIABOLICAMENTE, adv. Dia- 
"boliquement , par une méchanccté 
diabolique. Lat. Diabolicè. 

DIABOLICO , Ca, adj. m. ES f. 
Diabolique , qui eft du Diable, ou 
extrémement méchant. Lat. Diaboli- 


€u$, a, um. 

* DIACATHALICON , /. s». T. de 
Pharmacie. Sorte d'Elcétuaire pur- 
gatif, dans lequel il entre plufieurs 
"drogues, entr'autres la caffe, le ta- 
marin & la rhubarbe. Lat. Diacatbo- 
licon , 1. 
^. * DIACHYLON , /. m. Emplátre 
faite avec le fuc gluant de differen- 
tes plantes, dont les Chirurgiens fe 
fervent pour amollir les tumeurs. L. 
Diacbylon , i. 

DIACITRON, fm. Ecorce de ci- 
'tton confite. Lat. Cortex citreus fac- 
charo conditus. 
^. DIACODION , f. m. Terme de 
Pharmacie. Diacodium , firop fait 
avec des tetes de pavot; il y en a 
de deux fortes, le fimple & le com- 

Tom. I. 
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pofé. Le diacodium fimple eft une ef- 
péce d'opiate faite avec l'extrait des 
tétes de pavot & le fapa, ou le fu- 
cre. Il eft propre pour adoucir les 
férofités trop acres, pour appaifer la 
toux, & pour provoquer le fommeil. 
Lat. Diacodion, i. 

* DIACOLOCHINTIDOS, /..1. Ef- 
péce d'Ele&uaire purgatif, dont la 
coloquinte eft la bafe. 

IACONAL , adj. d'une term. Qui 
appartient au Diácre. L. Diaconalis, e. 

IACONATO , /. m. Diaconat , le 
fecond des Ordres facrés. Lat. Dia- 
conatus , ús. 

DIACONIA , f. f. Diaconie, char- 
ge dans les Monaftéres de l'Eglife 
Grecque. Lat. Diaconia , e. 

. DIACONISA , JS. f. Diaconeffe, 
nom que l'on. donnoit anciennement 
à quelques femmes dévotes , qui 
étoient.confacrées au fervice de l'Egli- 
le, & qui rendoient aux femmes les 
fervices que les Diacres ne pouvoient 
pas leur rendre. Lat. Diaconifa, e. 

DIACONO, , /. m. Diacre , celui 
qui eft promü au fecond des Ordres 
lacrés. Lat. Diaconus, i. 

DIADEMA, J.m. Diadéme. C'é- 
toit autrefois un bandeau blanc & 
tout fimple dont les Rois fe ceignoient 
le front , pour laiffer la couronne 
aux Dieux. Lat. Diadema, tis. 

DIADEMA. Diadéme, fe prend auffi 
pour couronne, & on employe fou- 
vent ce mot dans cette acception. L. 
Diadema. 

DIADEMA. Cercle de métal dans 
les ftatues, & de lumiére dans les 
tableaux , qu'on met autour de la 
téte des Saints qu'on a béatifiés & ca- 
nonifés. Lat. Aureola, e. 

* DIADEMADO, DA, adj. m.€9 f. 
Terme de Blafon. Qui appartient au 
Diadéme. Lat. Diadematus , a , um. 

* DIADOCHOS, /. m. Pierre jau- 
ne femblable au Beril , à laquelle les 
Mages & les Cabaliftes attribuent des 
vertus étonnantes. Lat. Diadochos, 

* DIAGONAL , adj. d'une term. 
Diagonale. Les Géometres appellent 
ainfi une ligne tirée dans un parallé- 
logramme d'un angle oppofé à l'autre. 
Lat. Diagonalis. 

Tajo diagonal. Botte diagonale, 
C'eft en terme d'efcrime celle qu'on 
porte par la diagonale qui traverfe 
e quarré qu'on imagine fur le vifage. 
Lat. Zétus diagonalis. 

* DIAGONALMENTE , adv. Dia- 
gonalement. Lat. Ex tran/ver/o. 

* DIAGRAPHICA,/. f. Terme de 
Peinture. Deffein, crayon, délinéa- 
tion , efquiffe. Lat. Diagraphice , es. 

* DIAGRIDO , /. m. Diagrede. 
T. de Pharmacie. Qui fe dit de la 
Scammonée préparée. Lat. Diagri- 
diwn , ii. 

DIALECTICA , ff. Dialeétique, 
art de dilputer, dont la fin eft de 
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difcerner le vrai du faux par le moyen 
des fyllogifmes. Lat. Dialecfica , e. 

DIALECTICO, CA, adj. m. ES f£. 
Dialecticien , enne. Lat. Dialecticus , 
a, Um, 

DIALECTO, /. m. Dialede. Ce 
qui eft particulier & propre à cha- 
que langue , qui fait difcerner & re- 
connoitre ceux d'une Province ou 
d'une autre, par quelque difference 
foit de prononciation, foit de ftile. 
Lat. Jdioma, tis. 

DIALOGAL , adj. d'une term. Ce 
qui eft en forme dc dialogue , ou qui 
es appartient. Lat. 4d dialogum fpe- 

an 


s. 

* DIALOGAR , v. s. Dialogifer, 
parler en forme de dialogue. Il ne fe 
dit que dans l'école. Lat. Dialogos 
fcribere. 

* DIALOGIA, /. f. Figure par la- 
quelle un mot qui a deux fens eft 
repeté avec une fignification diffe- 
rente dans la méme propofition. L. 
Dialogia, e. ; 

DIALOGISMO , f. »s. Dialogifme , 
figure de Rhétorique & efpéce de 
profopopée , quand quelqu'un parle 

foi - méme & fe fait des queftions 
& des réponfes , comme s'il les faifoit 
à un autre. Lat. Dialogifinus , i. 

DIALOGO, /. m. Dialogue, en- 
tretien de deux ou de plufieurs per- 
fonnes , foit de vive voix,foit par écrit. 
Lat. Dialogus , i. 

DIALOGUITO , /. m. dim. de Dia- 
logo , petit Dialogue. Lat. Brevi: 


dialogus. 

DIAMANTADO, DA, adj. m. ES f. 
Qui appartient, ou qui reffemble au 
diamant. Lat. Adamantinus , a, um. 

DIAMANTAZO , f. m. augm. de 
Diamante. Gros diamant. Lat. Ma- 
gnus adamas, 

DIAMANTE, fm. Diamant, la 
plus dure, la plus brillante , & la 
plus précieufe de toutes les pierre- 
ries. Lat. Adamas , antis. 

DIAMANTE , fe prend au figuré 
pour dureté, folidité, refiftance. L. 
Adamantina durities, ei. 

DIAMANTE BRUTO. Diamant 
brut. C'eft celui qui n'cft point taillé. 
Lat. Adamas rudis. 

DIAMANTE BRUTO. Diamant 
brut. On appelle ainfi au figuré les 
chofes animées $ fenfibles, furtout 
les raifonnables, par exemple, l'en- 
tendement , la volonté &c. lorfqu'elle 
manque de culture. Lat. Zucultum in- 
genium. 

Punta de diamante. C'eft ainfi que 
les vitriers appellent un petit inftru- 
ment avec lequel ils coupent le ver- 
re, parce qu'il a au bout une pointe 
de diamant, & que c'eft cette pointe 
qui coupe. L. Adamantina cufpis , dis. 

Punta de diamante. Pointe de dia- 
mant. On appelle ainfi une figure 
angulaire qu'on donne aux pierres 

Mmm qu'on 
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quon employe dans la conftru&ion 
certains ouvrages, furtout dans 
les éperons des ponts.  : 
DIAMANTINO, NA, adj. m. ES f. 
Chofe qui appártient au dialnant , 
mais on employe ordinairement ce 
mot pour marquer la dureté & la fo- 
lidité d'une chofe, en le prenant dans 
un fens métaphorique. Lat. Adaman- 


Sinus, a, um. 

DIAMANTON , /. t. augm. de 
Diamante. T. burlefque. Gros dia- 
mant. Lat. Magnus Adamas. 

* DIAMARGARITON , /. m. Ter- 
me de Pharmacie. Compofition dont 
les perles font la bale. Elle fortitic 
le coeur, le cerveau & l'eftomac. 

DIAMETRAL , adj. d'une term. 
Diamctral , ale, qui appartient au dia- 
métre. Lat. Diametralis, e. 

DIAMETRALMENTE , adv. Dia- 
métralement oppofé, tout-à-fait con- 
traire. Lat. Ex diametro. 

DIAMETRO, /. 1. Diamétre. Les 
Géométres pia ainfi la ligne 
droite qui paífe par le centre du cer- 
cle, qui abontit de part & d'autre à 
la circonference, & qui le coupe en 
deux parties égales. Lat. Diameter, ri. 

Diametro aparente de un aflro. On 
appelle diamétre apparent d'une plané- 
te, l'angle vifuel fous lequel cette pla- 
néte paroit de deffus la terre à l'égard 
de fon diamétre , ¿uifqu'il eft certain 
que plus une planéte cft éloignée de 
la terre, plus fon diamétre apparent 
eft petit. Lat. Diameter apparens. 

Diametros conjugados de lu elypfe. 
Diamétres conjuzués de l'Ellipfe. Ce 
font ceux qui fe coupent à angles 
droits au centre de l'Ellipfe. L. Dia- 
metri conjugates. 

Diametro de la. Elypfe. Diamétre de 
l'Ellipfe. C'eft une ligne droite qui 

afle par fon centre, & qui aboutit 
lc part & d'autre à fa circonference. 

Diametro de la Efpbera. Diamétre 
de la Sphere. C'eft une ligne droite 
qui pafle par fon centre, & qui aboutit 
de part & d'autre à fa furface. 

Diametro de la Hyperbola. Diamé- 
tre de l'Hyperbole. C'eft la ligne droi- 
te qui coupe en deux parties égales 
toutes les paralleles à la tangente , 
senfermées au dedans de l'Hyperbole. 

Diametro de la Parabola. Diamétre 
de la Parabole. C'eft la ligne qui cou- 
pe en deux parties égales toutes les 
paralléles à fes appliquées. 

Diametro deternsinado. Diamétre dé- 
terminé. C'eft le fegment de la li- 

e droite compris entre les deux 
fspertoles. 

Diametro indeterminado. Diamétre 
indéterminé. On appelle ainfi tonte 
ligne droite qui fert de diamètre com- 
mun aux deux hyperboles, parce 
qu'on peut la prolonger à l'infini. 

Diametro fegundo de la byperbola. 
C'eít une Jigoe droite moyenne pro- 


* 
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portiannelle entre le diamétre déter- 
miné & fon paramétre, laquelle eft 
divifée en deux parties égales au cen- 
tre de l'hyperbole. 

Diametro verdadero de un Afro. Le 
vrai diamétre d'un Aftre , c'eftle dia- 
métre méme du corps fphérique de l'a- 
itre , qu'on divile en parties connues. 

* DIAMORON, /. m. T. de Phar- 
macie. Il y a le diemorsm fimple & le 
compofé. Le diamormm fimple eft le 
fyrop de meure ordinaire qu'on fait 
avec le fuc de meures & le fucre, il 
eft bon pour les maux de gorge. 

* DIAMUSCO, /. m. Compofition 
inédicinale, dont le mufc eft la bale. 

DIANCHE, /. m. Le méme que 
Demonio ou Diablo. C'eft un terme vul- 
¿aire fort ufité parmi les ignorans , 
quí s'imaginent adoncir la fignifica- 
tion du mot en changeant les lettres. 

DIANTRE, /. m. Le méme que 
Diunche. Diantre ! 

DIAPALMA, ff. T. de Pharma- 
cie. Emplâtre defficatif qui tire fon 
nom du bois de palmier qui y entre , 
ou dont eft faite l'efpatule qui fert à 
l'agiter pendant qu'il cuit; il eft com- 
pofé d'huile commune, de graiffe de 
porc & de litharge d'or preparce; il 
eft propre pour deflecher, pour re- 
foudre & pour cicatrifer. C'eft l'em- 
plâtre le plus ufité pour les playes € 
pour les ulcéres. Lat. Diapalma, tis. 

DIAPALMA BAXA.On appelle ainfi 
le méme emplátre diffous avec de l'hui- 
le rofat, & reduit en forme d'onguent. 

* DIAPASON, fa. T. de muli- 
que. Odave. Ence feas c'ett la pre- 
miere & la plus parfaite des confonan- 
ces. Lat. Dispafen. 

* DIAPASON. Les ouvriers ou fai- 
feurs d'inftrumens de mufique nom- 
ment ainfi certaines tables où font 
marquées les mefures ou grandeurs 
differentes de ces inftrumens, ou des 
parties qui les compofent. 

DIAPEDESIS , fm. T. de Méde- 
cine. Sortie dn fang à travers les tuni- 
ques des artéres ou des veines, qui 
arrive lorfqu'il eft trop diflous, & que 
les pores des vaiflcaux font trop ou- 
verts. 

* DIAPENTE, /. »». T. de mufi- 
que. Quinte. Lat. Diapente. 

* DIAPHANIDAD, /. f. Diapha- 
néité. T. dogmatique. Tranfparen- 
ce. Lat. Diapbaneitas , atis. 

* DIAPHANO , Na , adj. m. ES f. 
Diaphane , tranfparent, te. Lat. Dia- 
phanus. Pellucidus , a, um. 

*DIAPHENICON, /. m.Diaphénic. 
Terme de Pharmacie. Elé&uaire mol 
purgatif, auquel on a donné ce nom 
à caule que les dattes en font la bafe. | 

* DIAPHORETICO , CA , adj. m. 
€9 f. Diaphoretiqus. Ter. de Médeci- 
ne, qui fe dit des médicamens qui 
pouflent les humeurs par la tranipira- 
&on. Lat. Diaphoreficus , a , um. 
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DIAPHRAGMA , 7. wm. T. d'Ans< 
tomie. Mufcle nerveux qui féparc la 
poitrine d'avecle bas ventre, & 
eft comme une efpéce de cloifon entre 
les parties vitales & les naturelles. L. 
Diaphragma , atis. 

DIAPHRAGMA. C'eft anffi la cloi- 
fon qui fépare intérieurement le nex 
en deux cavités. Lat. Utriu/que naria 
cartilagineum diapbragma. 

* DIAPHRAGMATICO, CA, adj. 
m. ES f. Diaphragmatique. T. dont 
les Anatomiftes fc fervent pour dif- 
tinguer deux veines, qui font les pré 
mieres qui s'uniffent avec la veine ca- 
ve au deflus du diaphragme , d’où 
naiffent une partie de leurs branches. 
On les appelle auffi phréniques. Lat. 
Diaphragmaticus , a, wm. 

* DIAPORESIS, /. f. Doute, fizu- 
re de Rhetorique, qui repréfente dans 
le difcours l'inconftance .& les irréfo- 
lutions de quelqu'un. Lat. Dubisutio , 
onis. 

* DIAPREA , /.f. Sorte de pru- 
nc ronde & aflez gro(fe , dont la reau 
ne fe lepare pas aifément. Lat. £rumwi 


gemus. 

DIAPREADO, DA, adj. m. ES f. 
T. de Blaton. Diapre, ée, varie, ée 
de plufieurs coulcurs. Lat. Pariegas 


tus, a, um. : 

* BIAPRUNIS à DIAPRUNO, /. 
m. Diaprnuum. ur d Pharmacie. 
Eleétuaire mol purgatif , ainii appetlé 
4 caufe de la pulpe des prunes de Da- 
mas qui en font a bafe. 

* DIARIAMENTE, adv. Journel- 
lement , chaque jour. Lat. Orotidsè. 

DIARIO, RIA, adj. m. Es f. Quo- 
tidien, enne, de chsque jour. Lat. 
Quotidiamw , a, um. | 

DiartO, fübf. Journal. rélation 
de ce qui fe pafle chaque jour. Lat. Dia» 
rium, ii. 

DiAR1IO0. Dépenfe journaliére. Lat. 

* DIARTROSIS , f. f. Diarthrofe , 
Term. d'Anatomie. Efpéce d'art'cula- 
tion ou d'affemblage des os, un peu 
rélâchée, & dans laquelle le mouve- 
ment eft manifelte. Lat. Diartbrofis. 

* DIASEN , /. m. Diafenna. T. de 
Pharmacie. Ele&wuaire mol purgatif , 
ainfi Lis à caufe du fenné qui en 
elt la bale. 

* DIASPERO à DIASPRO, /. w. 
Jafpe, pierre précieufe.L. /a/prs, idis. 

DIASTOLE , /. m. T. d'Anatomie, 
qui fignifie dilatation , diftenfion. C'eft 
un des monvemens du cœur € des ar- 
téres, dans lequel ces parties fe dila- 
tent. Lat. Diajtole. 

DiaASTOLE. On appelle encore ainf 
le mouvement de dilatation de la du- 
re-mére & du cerveau, lequel procé- 
de de la multitude d'artéres qui s'y" 
rendent. Lat. Diaflole. 

DiasTOLE. Figure de Rhétorique 
qui n'cít ulitée que dans la Poeíie , ie 
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qui confifte à allonger une fylfabe bré- 
ve. Lat. Diaftole. 

* DIASYNTAXIS , /. m. Le même 

* que Sintaxis. Ce mot a vieilli. 

* DIATRAGACANTHO , /. sm. 
Diatragacanth. T. de Pharmacie , qui 
fe dit de quelques poudres, dont la 
gomme Adraganth fait la bafe. 


* DIATESSARON, /. m. T. de 


Mufique. Quarte. Lat. Diateffaron. 

* DIATONICO , adj. m. ES f. Dia- 
tonique. C'eft un des trois genres de 
la mufique dont les moindres interval- 
les font les fémitons majeurs & les 
tons. Lat. Diatonicus, a, um. 

. * DIATONICO CHROMATICO. 
Genre de mufique compofé du diato- 
nique & du chromatique. 

* Dia£onico cbromatico enbarmonico. 
Autre genre compofé des trois fyfté- 
mes de mufique. 

* DIBUXADOR , /. 1. Le méme 

e Dibuxante. On difoit autrefois 

buxador. 

DIBUXAR, v. a. Defliner, expri- 
fer fur le papier ou fur la toile le def- 
fein qu'on a dans la penfée, de quelque 
tablean , on de quelque, bâtiment. 
Lat. Delineare. 

DIBUXAR , par métaphore, Défi- 
gner, marquer, crayonner, dépein- 
dre, faire connoitre. Lat. Defcribere. 
Pingere. 

DIBUXANTE, p. a. duv. Dibu- 
zar. Deflinateur, celui qui deffine 
ou qui fçait defliner. Lat. Delineator , 


OYIS. 

DIBUXADO, DA, f. f. du ver- 
be Dibuxar dans les acceptions. Del- 
finé, ée. Lat. Delineatus, a, sm. 

DIBUXO, /. m. Dellein, art de 
deffiner. Lat. Ars grapbica. 

Disuxo, fe prend auffi pour el- 
qui(fe. Lat. Rudis alicujus operis defi 


io. 

DIBUXO. Defein: on appelle en- 
core ainfi la délinéation méme, la 
figure ou l'image exécutée en clair obf- 
gur, laquelle tire fon nom de la ma- 
tiére dont on fe fert. Lat. Grapbis, idis. 

DIBUXO. On appelle ainfi au figu- 
ré la defcription qu'on fait de vive 
voix des traits d'un vifage ou de telle 
autre chofe. Lat. Defcriptio , onis. 


Drsuxo. Le deffein d'une étoffe, ' 


d'un brocard, d'un velours &c. On 
appelle encore ainfi le papier ou le 
parchemin, fur lequel les différens 
uvrages qu'on exécute font deffinés. 
Lat. Delineutio. Figuratio. 
Es un dibuxo. Se dit d'un arid 
dont les traits font délicats & bien 


métrifés. Lat. Grapbidis abfolutifftntam : 


epus exequat. 

No wmeterfe en dibuxos. Rapporter 
les chofes fimplement , fans détours ni 
wirconlocutions. Lat. Aliena de re non 


eurare. 
* DICACIDAD, /. f. Inclination , 
penchant à railler, à dire des plaifan- 


teries , ou des mots piquans. Lat. Di- 
cacitas , atis. : 


me, choix des mots. Lat. 


moin. 


trimonii confe 
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DICCION , /. f. Di&ion , mot, ter- 
Dictio, onis. 


* DICCIONARIO, /. s. Di&ion- 


naire , vocabulaire , recueil par ordre 
alphabétique de tous les mots d'une 
langue, ou d'une ou de plufieurs fcien- 
ces. Lat. Declionarium , ii. 


DICHA, /. f. Bonheur, félicité , 


fortune, avantage. L. Felicitas , atis. 


DicHas. On appelle ainfi les ri- 


chefles, les honneurs, les dignités, 
les plaifirs , en un mot tout ce qui 
contribue à rendre la vie agréable & 
heureufe, Lat. Bona caduco. 


Por dicha. Expreflion adverbiale 


qui fignifie, par hazard , par avanture. 


Lat. Cafk. Fortuito. 

DICHARACHO , f. m. T. hazardé 
& méprifant , mot bas, fâle & trivial. 
Lat. Verbum indecens. 

DICHIDO , f. m. Mot vif, ou pi- 
quant. Lat. Dicferium, ii. 

DICHO , CHA , p. p. du verbe De- 


cir. Voyez Decir. 


DICHO , f. ts. Dit, bon mot, ape- 
phthegme. Lat. Di ,F. 

DicHo. Dire, on pa ainf en 
T. de pratique , la dépoñtion d'un té- 
t. J'efiimonium , ii. 

DicHo. Le oui qu'on prononce 
lorfqu'en fe marie. Lat. Jwesndi ma- 
monii confenfus , ds. 


Tomar el dicho à un prefo. Interro- 


ger un prifonnier. 


Le tomaron el dicbo. Yl a été inter- 


rogé. 
Dicho agudo. Mot dit à propos, € 
fpirituellement. 

Dicbo y becbo. Expreffion qui figni- 
Be fur le champ, à l'inftant, fans dé- 
lai. Lat. Diélun factum. 

Lo dicbo dicho. Ce qui eft dit eft dit. 
Lat. Quod diclum dicium. 

Otra al dicbo. Se dit d'un hom- 
fne qui repéte impertinemment une 
chofe. Lat. Crambem recoquere. 

* Refr. Del dicho al becbo bai gran 
trecho. Il y a bien de la difference entre 
le dire & le faire. 

DICHOSAMENTE , ado. Heu- 
reufement, avec bonheur. Lat. Fe- 
lsciter, 

DICHOSISSIMO, MA , adj. ES f. 
fuperl.de Dichafo. Très heureux,eufe. 


] Lat. Fortunatéfimus , a, um. 


DICHOSO, sa , adj. m. ES f. Heu- 
reux, eufe, fortuné, ée. Lat. Felix, 
fortunatus , a, sum. e 

DicHoso. Heureux. On appelle 
ainfi par Métononymie , tout ce qui 
contribue à la félicité. Lat. Felix, cis. 

- DICHOSO. On employe ce mot en 
Caftillan avec un certain ton qui 


lui donne une fignification trés ex- 
preflive fuivant la matiére & le fu- 
jet auquel on l'applique. On s'en fert 
aufh quelquefois dans un fens ironi- 


que. Lat. Mier. 
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Drienosos. On appelle ainfi en 


jargon les bottines des femmes. Lat, 


te , Arm. 
* DICHOTOMIA,/. f. T. d'Af- 


tronomie , la divifion de la Lune en 
deux parties égales, qui fe fait pré- 
cifément dans le tems que le Soleil 
éclaire la moitié de l'hémifphére que 
la Lune nous préfente. 


* DICHOTOMO, MA, adj. m. ES 


f. Dichotome, qu'on n'employe que 
dans l'Aftronomie pour diftinguer la 
Lune, Venus & Mercure partagés en 
deux parties égales des autres pha- 
fes on afpe&s. Lat. Bichotomus, a, 


su; 
DICIEMBRE, /. m. Décembre, 
le dixiéme mois de l'année des Ro- 


mains, & le dernier de la nótre. L. 
December , bri 


9 bris. 
DICIPLINA , Voyez Di/ciplina. 
DICIPLINAR , Voyez Di/ciplinar. 
DICIPLINANTE , Voyez Difti- 


plinante. 
DICIPLINADO ; Voyez Difüipli- 


* DICTADO, /. m. Titre de di- 
gBité, d'honneur ou de Seigneurie 
qu'on donne aux perfenmes fuivant 
leurs emplois on leur rang: comme 
Bec, Comte, Marquis, Confeiller 

sus 


&c. Lat. Diétas 


.. DICTADOR, / mw. Di@atent , 
Magifret unique & fouverain par- 
má les Romains. Lat. Diéfator , oris.' 

, DICTADURA , /. f. Di@ature, 
dignité de Di&ateur. Lat. Dicíatu- 
ra, e. 

DICTAMEN, /. ». Opinion , ju- 
gement particulier, fentiment d'une 
ou de plufieurs perfonnes fur une 
chofe ¿ c'eft un mot Latin. Lat. Diéés. 
D C TA Di&amen , infpira. 

ICTAMEN. ,] 
tion , fuggefion, mouvement, fen- 
timent intime. Lat. Défamen , inis. 

* DICTAMO , /. ». Di&ame , for- 
te de plante. Lat. Dyéfamnus, i. 

DICTAR , v. a. Di&er, pronon- 
cer mot à mot ce qu'un autre écrit. 
Lat. Dictare. ; 

DicTAB. Di&er, nu figuré, Inf. 
pirer, fuggerer, preferire. Lat. Die 
tare. Suggerere. Praferibere. 

DICTADO , DA, f. f. du verbe 
Diétar dans fes acceptions , Di&é , de. 
Lat. Diéfatus, a, um. 

* DICTORIO, /. ». Brocard , mil. 
lerie , parole piquante qui bleffe , qui 
fâche , & qui porte atteinte à la ré. 
putation. Lat. Diéferiwm , ii. | 

DIDASCALICO , CA, adj. m. ES 
f. Didadique. Ce qui eft propre pour 
inftruire. Lat. Dida/calicus , a, um. 

DIENTE, /. m. Dent, petit os at. 
taché à la máchoire de l'animal, & quí 
fert à mâcher les alimens. L. Dens, tis, 

DIENTES. Dents. On appelle ain- 
fi les pointes de differens inftrumens 
dont on fe (ert peur couper les corpe 
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durs , ou pour d'autres ufages, com- 
me les dents d'une fcie, d'une roue 
de pendule , d'un peigne .&c. 

DIENTES. Pierres d'attente. Lat. 
Denticuli , orum. ' 

DiENTES. Dents. On dit figuré- 
ment en morale, Perfonne ne peut 
Je garantir des dents de l'envie , de 
la médifance &c. Lat. Morfus. 

* Dientes de ajo. Goufles d'ail. Lat. 
Allii capita. 

Dientes de ajo. On appelle ainfi en 
file badin des dents fort longues & 
inégales, € dont la figure approche 
de celle d'une gouffe d'ail. 

Diente de leon. Dent de lion. Efpé- 
ce de chicorée fauvage. | 

* Diente de lobo. La dent de loup 
chez les artifans, eft ce qui leur fert 
à polir leurs ouvrages. On appelle auf- 
fi dents de loup, les gros clous qui at- 
tachent les poteaux des cloifons. 

* Diente de perro. En fculpture on 
appelle dent de chien , un cifeau fen- 
de par le bout, qui fe divife en deux 

ointes. On l'appelle autrement dou- 

e pointe. C'e(t auffi un.inftrument 
de doreur. Lat. Dentatum fcalprum , i. 

Diente de perro. On appelle ainfi 
dans le Royaume de Murcie une efpé- 
ce de grenade fort aigre, dont les grains 
reffemblent à des dents. Lat. Malogra- 
natum acerbum. 

. Diente de perro. C'eft auffi une ef- 
péce de dentelle que les maîtreffes ap- 
rennent à leurs éléves , qui con- 

e dans une bande dentelée tout au- 
tour; c'eft ce que nous appellons des 
picots. Lat. Denticulati operis genus. 

Diente de perro. On appelle encore 
ainfi tout ouvrage de couture, dont 
les points font inégaux & mal faits. , 

Azuzar los dientes. Aiguifer fes dents, 
fe difpofer à manger, & en morale , à 
mordre fur la conduite de quelqu'un. 
Lat. Dentes acuere. 

Alargar los dientes , à poner los dientes 
largos. Se dit pour marquer l'aigreur 
ou l'acidité d'une chofe , & l'alteration 
qu'elle caufe , qui eft telle, qu'il fem- 
ble que les dents veuillent s'allonger , 
ce que nous nommons agacer. Lat. 
Dentes. obtundere. 

Aqui me nacieron los dientes. J'ai 
été nourri ici dés mon enfance. Lat. 
Hec me genuit atque aluit tellus. 

Arrancur piedras con los dientes. Fai- 
re tous fes efforts , tenter l'impoffible 
pour réuffir dans une entreprife. On 
employe aufli la méme expreflion pour 
marquef la difficulté qu'il y a à réuf. 
fir dans une chofe ; & ainfi l'on dit, 
j'arracherois plutôt les pierres avec les 
dents que de faire ce qu'onme propo- 
fe. Primero iré à arrancar piedras con 
los dientes que bacer effo. Lat. Dentibus 
lapides evellere. 

Conocer la edad por el diente. Con- 
noitre l’âge d'un cheval aux dents. 
Au figuré, & dans le ftile burlefque, 
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‘pour dire à un homme qu'il eft une 


bête , on lui dit de montrer fes dents, 
Qu qu'on a befoin de voir fes dents 
pour fçavoir l'âge qu'il a. Lat. Ex den- 


te «etatem colligere. 


. Cruxir de dientes. Grincer les dents. 
Lat. Dentibus ftridere. 

Eflar à diente. N'avoir rien mangé, 
étre à jeun; il fe dit auffi au figuré pour 
marquer qu'on n'a pu obtenir ce qu'on 
défiroit. Lat. Fare , defiderio torqueri. 

Hablar à decir entre dientes. Par- 
ler entre fes dents, murmurer. Lat. 
Mutire. Mufiitare. 

Hincar el diente. Au propre, mor- 
dre, & au figuré, ferrer la mule, 
nuire à quelqu'un, déchirer fa répu- 
tation. Lat. Mor/u lacerare. 

AMoflrar dientes. Montrer les dents 
à quelqu'un, s'oppofer à ce qu'il exi- 
ge de nous. Lat. Obffiere. 

No bai para untar un diente. Cette 
exprefhon fignifie qu'il y a peu à man- 
ger ou que celui qu'on invite eft un 
grand mangeur. Lat. Ve uni quidem 
denti fufficit. 

No , que fe te caeran les dientes. On 
dit à un enfant qui demande des fu- 
creries, qu'on ne veut point lui en 
donner, de peur-qu'elles ne lui faf- 
fent tomber les dents. Lat. Minime, 
ne tibi dentes decidant. 

Quitar los dientes. Menacer quel- 
qu'un de lui arracher les dents d'un 
coup de poing. Lat. Dentiumn excufio- 
nem alicui minari. 

Tener buen diente. Avoir la dent 
bonne, avoir bon appetit. Lat. Éda- 

Tomar el freno con los dientes à entre 
los dientes. Prendre le mors aux dents. 
Lat. Frenum mordicés apprebendere. 

Tomar 0 tener à uno entre dientes. 
Avoir une dent contre quelqu'un, 
dire du mal de lui. Lat. Mal affici er- 
ga aliquem. 

Refr. 4 pan duro, diente agudo. À 
bon chat, bon rat. 

Refr. Mas cerca eflan mis dientes que 
mis parientes. Ce proverbe lignific 
on eft plus obligé d'avoir égard à 

es intéréts qu'à ceux d'autrui. 

Refr. Quien ba mal diente , bà mal 
pariente. On n'a pas de pires ennemis 
que fes parens. 

Vuliente por el diente. Se dit d'un 
homme qui mange plus qu'il ne tra- 
vaille. 

No le entrar de los dientes à dentro , 0 
no poderle tragar. Avoir mauvaife vo- 
lonté contre quelqu'un. 

Dar diente con diente. Claques des 
dents. 

Tener un lugar dientes. Se dit d'un 
lieu difficile à pa(fer , ou à attaquer. 

DIENTECILLO, jrs. dim.de Dien- 
de. Petite dent. On employe ce mot 
en parlant des petits animaux, tels 
que les infectes. Lat. Denticulus, i. 

* DIERESIS.,/. f. Diéréle, figure de 
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"Grammaire. Divilion. La diéréfe fe 
fait lorfqu'on divife une diphtongue 
en deux fyllabes. Lat. Dierefs. 

DIESI,/.f. Diéfe. T. de mufique. 
C'eft un des fignes accidentels de la 
mufique , qui marque qu'il faut elever 
une notte au deffus de fa fituation na- 
turelle , fans cependant la faire chan- 
er de degré ni de nom, mais feu- 
ement de fon. On marque ce figne 
avec une croix de St. André , ou fau- 
toir. Lat. Diefis , eos. 

DIESTRA , f. f. La main droite. 
Lat. Dextra , «. | 

DiESTRA. La droite le prend auffi 
pôur la place d'honneur. L. Dextra. 

DIESTRA. Se prend auffi pour fa- 
veur, proteétion, appui. Lat. Pre- 
Jfidium, ii. Auxilium, ii. 

Juntar dieflra con dieftra. Contrac- 
ter amitié avec quelqu'un. 

DIESTRAMENTE, adv. Adroi- 
tement, habilement, fubtilement, fine- 
ment, ingénieufement. Lat. Solerter. 
Subtiliter. Ingenios?. 

DIESTRISSIMO , MA, adj. m.€Ÿ 
f. fuperl. de Diefèro. Très adroit, te. 
Lat. Solertijmus , a , um. 

DIESTRO, TRA, adj. m. EJ f. 
Qui appartient à la main droite. Ce 
mot eít peu ufité dans ce fens, & 
l'on dit communément Derecho. Lat. 
Dexter , ra, um. 

DissTRO. Adroit, habile, induf- 
trieux. Lat. Znduflrius, a, um. 

DieEsTRO. Fin, rufe, fubtil. Lat. 
Solers. Sagax. 

DiesTRO. Fourbe, diffimule. Lat. 
Aflutus. 

DiesTRO. Se prend quelquefois 
pour favorable, propice. Lat. Prof- 
per. Secundus , a, um. 

DIESTRO. Les Aftrologues appel. 
lent ainfi l'afpe& que l'on compte con- 
tre l'ordre des fignes, par exemple, 
du Cancer au Taureau. 

DiESTRO , employé comme fubf- 
tantif, fe prend toújours pour adroit 
à tirer des armes. Lat. Armorum peri- 
timus. . 

À dieftro y à finieflro. A tort & à tra- 
vers, {ans réflexion ni jugement. Lat. 
Per fas ES nefas. 

El mas dieflvo la yerra. Le plus habi- 
le fe trompe quelquefois comme le 
plus ignorant. Lat. Quandoque magnus 
dormitat Homerus. . 

Ejto va de dieftro à dieftro. Ces deux 
hommes vont de pair , font également 
habiles. Lat. Dexter dextrum præuenit. 

Llevar del dieftro, à de dieftro. Me- 
ner un cheval, ou autre bète de mon» 
ture, par la bride , on par le licon.Lat. 
Jumentum loro ducere. 

* Refr. De diefiro à dieftro, el mas 
prelo. Entre deux hommes égale-. 
ment habiles, le plus actif & le plus 
réfolu emporte toujours l'avantage. 

DIETA, /..f. Diéte, régime de vie. 
Lat. Dicta. | 

| DIETA, 
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. DIETA. Diéte, affemblée des Cer- 
cles de Empire pour délibérer fur les 
affaires qui concernent l'Etat ou la Re- 
ligion. Lat. Comitia , orum. 

- Di&rTA. T. de Palais. C'eft le che- 
min qu'on peut faire en un jour, & 
que nous appellons journée. L. Unius 
diei iter. 

Di&TA. C'eft auffi le falaire que 
gagne par jour un Juge commis pour 
une affaire. L. Unius diei fHpendium, ii. 

DiETA. On appelle ainfi dans les 
hópitaux la nourriture qu'on donne 
aux convalefcens. Lat. Viétus quoti- 
dianus. 

DIETAS. On appelle 2infi dans les 
armées le bétail qu'on méne pour 
fournir de la viande fraiche aux ma- 
lades. . 

. * DIETEUTICA , /. f. Diététique. 
Partie dela Médecine qui enfeigne à 

érir les maladies par la diette , ou 

e régime. 

. DIEZ, /.m. Dix. Nombre qui fur- 
paíTe le neuf d'une unité, & le pre- 
mier qu'on exprime avec deux carac- 
téres , qui font 1 & o. Lat. Decem. 

Diez y feys. Seize. 

Diez y fiete.. Dix-fept. 

Diez y ocho. Dix-huit. 

. Diez de bolos. C'eft au jeu de quil- 
les une dixiéme quille qu'on place 
au devant des neuf autres. On l'appel- 
le dans quelques endroits el cizquillo , 
dans d'autres el quatrillo , & on la fait 
valoir ce qu'on veut. Lat. Decima py- 
£amidularum extra ordinem firuéta. 

Diez de rofario. Les gros grains du 
chapelet qui fervent à féparer & à dif- 
tinguer les petits, qui font mis par 
dizaines ; mais à proprement parler , 
c'eft une des parties dans lefquelles on 
divife le chapelet, laquelle eft com- 
pofée de dix Ave Maria & d'un Pater 
ANofler. L. Sacrorum globulorum decas. 
. Eflar como diez de bolos. Etre au mi- 
lieu des autres , & hors de rang. Lat. 
Tamquum [pem deficum is medio ba- 
sere. 

DIEZMAR. Voyez Dezmar. 

DIEZMERO. Voyez Dezmero. 

. DIEZMO, /. m. La dixiéme partie 
de quelque chofe que ce foit. Lat. De- 
cuma , e. 

DIEZMoO. On appelle ainfi le droit 
de dix pour cent que le Roi prend fur 
la valeur des marchandifes qui entrent 
en Efpagne , ou qui paffent d'un Ro- 
yaume dans un autre. L. Decima pars. 

DiEZzZMO. Ce mot pris dans un 
fens abíolu fignifie la dime qu'on paye 
aux gens d'Eglife , qui eft la dixiéme 
partie des fruits que l'on recueille. L. 
Decuma, e. - 

* Refr. Los diezmos de Dios de tres 
blancas fijar dos. Ce Proverbe elt con- 
tre ceux qui fraudent la dime, ou qui 
la payent avec ce qu'ils ont de plus 
mauvais; on peut l'appliquer, dans 
un fens moral, au fervice de Dieu , 
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dont on retranche le plus qu'on peut. 

* DIEZ Y OCHENO, /. 1. Mon- 
noye d'argent quia cours dans le Ro- 
yaume de Valence, qu'on appelle ainf, 
parce qu'elle vaut dix-huit deniers de 
la monnoye du pays. Lat. Nummi ar- 
gentei genus. 

DIFAMACION. V. Diffamacion. 

DIFAMADOR. V. Diffamador. 

DIFAMAR. Voyez Diffamar. 

* DIFERECER , v. n. Le méme 
que Diferenciar. Ce mot a vicilli. 

DIFERENCIA, /. f. Différence, 
diverfité , dilfemblance, diftinction. 
Lat. Differentia, e. 

DIFERENCIA. Différence , en ter. 
de Logique , eft un attribut eflentiel 
qui diftingue une chofe d'une autre. 
Lat. Differentia , e. 

DIFERENCIA. Différence , en ter. 
de Géométrie, fignifie l'excés d'une 
quaritité à l'égard d'une autre. Lat. 
Digerentia , e. 

Que diferencia bai ? Quelle différen- 
ce y a-t-il ? 

No bai mucba diferencia. Il n'y a 
pas grande différence. 

La diferencia no es grande. La diffé- 
rence n'eft pas grande. 

Hai muy poca diferencia. Il y a fort 
peu de différence. 

DIFERENCIAS. Démélés, différens, 
altercations. Lat. Difidium , ii. 

DIFERENCIAS. On appelle ainfi 
en fait de jeu d'inftrumens de mufi- 
que, les différentes maniéres de jouer 
unair, & dans la danfe Efpagnole, 
la diverfité des mouvemens qu'on em- 
ploye en danfant un méme air. Lat. 
Diverfa ratio ES modus. 

* DIFERENCIA ASCENSIONAL. 
Différence afcenfionelle. On appelle 
ainfi en Aftronomie, l'arc de l'Equa- 
teur compris entre le cercle de fix 
heures & ]e cercle horaire du Soleil. 

Diferencia de/cenfioral. C'eft la diffe- 
rence qu'il y a entre l'afcenfion droite 
& l'afcenfion oblique d'un aftre. 

A diferencia. A différence, ex- 
preffion adverbiale dont on fe fert pour 
marquer la difference qu'il y a entre 
deux chofes qu'on compare enfemble. 
Lat. Ad difcrimen. 

DIFERENCIAR, v. c. Differen- 
cier, mettre de la difference entre deux 


.chofes, les diftinguer. L. Di/tinguere. 


DIFERENCIAR. Bigarrer , varier, 
diverfifier, changer, mêler, tourner. 
Lat. Pariare. 

DIFERENCIARSE, ©. Y. Se dif- 
tinguer, ne fe point reffembler, fe 
différencier , être diffemblable , ne fe 
pas rapporter. Lat. Diferre. 

DIRERENCIARSE. Se fingularifer. 
Lat. $e fecernere. 

DIFERENCIADO, pa, f. f. du 
verbe Diferenciar dans fes acceptions. 
Différencié, ée. Lat. DifHncíus, a, um. 

DIFERENTE, adj. dune term. 
Différent , ente , divers, diflem- 
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blable. Lat. Differens. Difpar. 

DIFERENTEMENTE, adv. Dif. 
féremment , diverfement , autrément, 
d'une autre fagon , d'une maniére dif- 
férentc. Lat. Alter. Secus. 

DIFERENTISSIMO , MA, adj. m. 
ES f. fuperl. de Diferente. Très diffe- 
rent, te, trés divers, fe, très dif=' 
femblable. Lat. DiJomillimus, a, um. 

DIFERIR, «. a. Differer, retar- 
der, remettre. Lat. Differre. 

DiFER1R. Différer, être différent. 
Lat. Diferre. 

DIFERIR, eft fouvent employé pour 
Deferir. 

DIFERIDO, DA, f. p. du v. Di- 
ftrir. Differé, ée. Lat. Dilatus, aum. 

DIFICIL , ad;. d'une term. Diffcile, 
malaifé. Lat. D:ffcili;, e. 

DIFICILLIMO . ma ,adj. m. €? f. 
Juperl. de Dificil. Très difficile, très 
mal-aifé, ée. Lat. Difficillimus, a, um. 

DIFICILMENTE, adv. Difficile- 
ment , avec peine. Lat. Difficile. 

DIFICULTAD, /. f. Difficulté, ce 
"Lg y a de difficile dans quelque cho- 

e, traverfe, empéchement, obfta- 
cle. Lat. Difficultas, atis. 

DIFICULTADES. Difficultés, obf- 
curites, doutes, queftions, contef- 
tations. Lat. Difficultates. 

Ponerfe de pies en la dificultad. Sentir 
une difficulté, la connoître, s'être 
rendu capable de la réfoudre. L. Dif- 
ficultatis modum tenere. 

Quedafe en pié la dificultad. Cette 
expreffion fignifie qu'on n'a point levé 
la difficulté, & qu'elle fubfifte dans 
toute fa force. Lat. Non eft foluta dif- 
ficultas. 

* DIFICULTADOR, /. ". Difh- 
cultueux, enfe, qui fait naître des 
difficultés fur toutes chofes. L. Qua/- 
tiontm adinventor , oris. 

DIFICULTAR, v.a. Faire naître 
des difficultés , connoitre & montrc 
les embarras & les obftacles qui s'op- 
pofent à l'exécution d'une chofe. Lat, 
Difficultates proponere. 

DIFICULTAR. Signifie auffi , ren- 
dre difficile & malailé ce qui ne l'eff 

as. Lat. Nodum in fcirpo querere. 

DIFICULTOSAMENTE, adv.Di£- 
ficilement , avec peine, malaifement, 
péniblement. Lat. Diffci. HEgré. —, 

DIFICULTOSISSIMO, M 4, adj.m, 
ES f. fuperl. de Dificultofo. Très diffi. 
cile, trés mal-aifé, ée, trés pénible. 
Lat. Diffcilimus, a, um. . 

DIFICULTOSO, sa, adj. m. ES f. 
Difficile, mal-aifé, ée. Lat. Diffci- 
lis. Arduus , a, um. 

* DIFIDACION , /. f. Manifefte 
publié pour juftifer la guerre qu'on 
va entreprendre. Lat. Indici belli pur- 
gatio , omis. 

* DIFIDENCIA , /.f. Défance, 
appréhenfion, manque de foi. Lat. 
Diffdentia , e. | 

DIFIDENTE, adj. d'une term. Dé- 
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Joyal , mal intentionné , perfide. Lat. 
Jnfdu:, a, um. 
DIFINICION. Voyez Defiicion. 
DIFINIDOR. Voyez Definidor. 
DIFINIR. Voyez Definir. 
DIFINITIVAMENTE. Voyez De- 
itivamente. 
DIFINITIVO. Voyez Definitivo. 
DIFINITORIO. Voy. Definitorio. 
DIFUGIO, /. m. Le méme que 


Efugio. 

DIFUNDIR , v. a. Epancher, éten- 
dre , répandre, introduire une chofe 
dans toutes les parties d'une autre. 
Lat. Diffundere. 

* DiruNDIR, fignifie auffi répan- 
dre , publier , divulguer , rendre une 
chofe publique. Lat. Pervulgare. 

* DIFUNDIDO, pa, f. p. du verbe 
Difundir dans fes acceptions. Epan- 
ché, ée , divulgué , ée. Lat. Difu/us. 
Pervulgatus , a , um. 

" DIFUNTO, 4 , adj. m. ES f. Dé- 
funt, unte, mort, trépaffé, décédé. 
Lat. Defunétus, a, um. 

Drrunro. Défunt , fe prend fou- 
vent pour le cadavre méme. Lat. 
Defunéti cadaver, eris. 

DIFUNTO, fe dit aulfi au figuré, 
de toute chofe qui a perdu fon étre , ou 
ce qui lui correfpondoit. Lat. Extin- 

US , 2, um. 

DIFUNTO , en jargon fignifie en- 
dormi. Lat. Somno fopitus , a, um. 

Difunto de tuberna. On appelle ain- 
fi en ftile badin un homme plongé 
dans une yvrefle profonde , & qui n'a 
ni mouvement, ni connoiflance , mais 
qui conferve un teint vermeil. On 
le dit encore au figuré d'un homme 
à rouge trogne. Lat. Mero atque cra- 
pulà immerfus ac fepultus. 

El llanto fobre el difunto. Les cho- 
fes ne valent qu'autant qu'elles font 

ites à tems. Lat. Supra mortuum 
plora. 

' DIFUSAMENTE , adv. Diffufé- 
ment, largement , amplement. Lat. 


iffusè. 

DIFUSION, /. f. Diffufion , épan- 
ehement, effufion , épanouiffement , 
p auffi prolixité dans le ftyle. Lat. 

iffufio. Stylus prolixior. 

DIFUSIVO, va, adj. m. EY f. Ce 
qui eft capable de répandre , de com- 
muniquer une chofe. Lat. Diffufrvus , 
BA, un. 

* DIFUSO, sa, adj. m. &? f. Le 
même que Difundido. 

Diruso. Diffus , ufe, prolixe, 
ftendu , en partant des écrits, des 
difcours. Lat. Prolixas, a, um. 

* DIGAMMA, /. m. Nom Grec 


dont les Latins fe font fervis pour: 


défigner l'F, qui repréfente deux 
Gamma joint enfemble. Lat. Di- 
ama. 
* DIGASTRICO, adj. Digaftrique. 
*T. d'Anatomie. On appelle ainfi un 
des mufcles qui fervent à ouvrir la 
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mâchoire inférieure, parce qu'il a deux 
ventres. Lat. Digaftricis, a, um. 

DIGERIR , «. a. Digerer , faire 
la co&ion des alimens. Lat. Coquere. 

DIGERIR. Digerer, fouffrir , fup- 
porter quelque chofe de fácheux. Lat. 
Diffanulare. Patienter ferre. 

DIGERIR. Contempler , méditer , 
examiner les chofes attentivement & 
avec foin, afin d'en furmonter les 
dise Lat. Rem exacligs perpen- 

ere. 

DIGERIR. Digérer un difcours, 
le mettre en régle. Lat. Ordinare. 

DIGERIR. Digérer , en termes de 
Chymie, fignifie cuire, ou mettre 
dans un pot des fucs ou matiéres pi- 
lées, & écrafées, pour être échauf- 
fées peu à peu par un feu doux , com- 
me le bain marie, le ventre de che- 
val &c. Lat. Concoquere. 

No poder digerir à alguno, à à al- 
guna cofa. Ne pouvoir fouffrir quel- 
qu'un, le voir de mauvais œil, fe 
déplaire dans fa compagnie. Lat. Ali- 
quem averfari. 

DIGERIDO , DA, p.p. du verbe 
Digerir dans fes acceptions. Digeré, 


ée. Lat. Cocfus, Digeflus. Diffenulatus , 


a, wm. 

DIGESTO, TA, f. f. du verbe 
Digerir. Le méme que Digerido , mais 
peu ufité. 

DicESTO ,/. wm. Digefte. Compi- 
lation faite par l'ordre de Juftinien 
Empereur d'Orient. Il en donna la 
commiffion à Tribonien fon Chance- 
lier , qui choifit feize Jurifconfultes 
pour y travailler. On l'a appellée au- 
trement Pandeles. Lat. Digeflum , i. 

DIGESTION , /. f. Digeftion , 
lPaction que fait l'eftomac pour di- 
gerer les viandes. Lat. Coétio. Dige- 
flio , onis. 
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parties qu'on appelle doigts. Lat. Di. 
gitus. an 

* DIGNACION, /. f. Condefcen- 
dance, complaifance d'un fupérieur 
envers un inférieur , humanité, pan- 
chant à lui rendre fervice. Lat. Di- 

alio , onis. 

DIGNAMENTE, ado. Dignement, 
d'une maniére digne. Lat. Digne. 

DIGNARSE , «v. v. Daigner, avoir 
la bonté , vouloir bien faire quel. 
que adtion pour honorer quelqu'un 
ou pour lui faire quelque faveur. Il 
fe dit d'un fupérieur à un inférieur. 
Lat. Dignari. 

DIGNADO, DA, f. p. du verbe 
Dignarfe dans la méme fignification. 
Daigné, ée. Lat. D: 9 0, EM. 

DIGNIDAD, /. f. Dignité, beau- 
té, qualité qui rend digne. Lat. Di- 
gritas, atis. 

DIGNIDAD. Dignité , mérite, im- 
portance. Lat. Dignitas. 

DIGNIDAD. Dignité, charge, of- 

fice confiderable. Lat. .Homorariume 
ulus. 
DIGNIDADES. Dignités , dans les 
Chapitres, font certains Bénéfices qui 
donnent la prééminence dans le chœur 
au deffus des fimples Chanoines. On 
appelle auff la perfonne qui pofféde 
ces fortes de Bénéfices une Dignité. 
Lat. Dignitas. 

DIGNIDAD. Dignité, fe dit 
antonomafe de l'Archevéque ou de VE. 
véque: & ainfi Von dit, Zas rentas 
de la Dignidad , les revenus de la Di- 
gnité. Lat. Dignitas Epifcopalis. 

DIGNIFICAR, v. a. Rendre une 
chofe digne d'honneur & de récom- 
penfe, ou l'en juger digne, quoi- 
qu'elle ne le mérite pas. L. Ds 


facere. 
DIGNIFICANTE, 5. acf. du v. 


DIGESTION. Digeftion, en terme, Dignificar. Ce qui rend digne. Ce mot 
de Chimie, eft la préparation des: eft particuliérement ufité en Théo- 
fucs de la maniére qu'il a été dit au: logie, & on l'applique à la grace, 


mot Digerir. Lat. Digeftio. 

Hombre de mala digeflion. On ap- 
pelle ainfi un homme d'un caraté- 
re dur, féroce & intraitable. L. Ho- 
mo afper. 

Negocio de mala digefiion. Affaire 
difficile & épineufe. Lat. rdum 


ou à tel autre don furnaturel. Lat. 
Dignum faciens. 

DIGNIFICADO, DA, f. p. dur. 
Dignificar. Chole qu'on a rendue, ou 
qu'on a jugée digne de quelque hon- 
neut , ou de quelque récompenfe. L. 
Dignus US, 0, SN. 


DIGNISSIMAMENTE 


, adv. Ja 


opus. 
DIGESTIVO , vA , adj. m. ES f.; perl. Très dignement. Lat. Digwif- 
DigeftiF, ive , qui aide à la digeftion. , fim?. 


Lat. Digeflivus, a, um. 
DiGEsTIVOS. Digeftifs. Les Chi- 


DIGNISSIMO , MA, adj. m. ES f. 
fuperl. de Digno. Très digne. Lat. 


rurgiens appellent ainfi les médica-| Dirnifemus, a, um. 


mens quí préparent la matiére des 
playes à la fuppuration. 

* DIGITO, /. m. Les Arithméti- 
ciens appellent ainfi tout nombre 
au deffous de dix. Lat. Numerus di- 
gitur. 

Diciros. En terme d'Aftronomie, 
doigt , eft une mefure pour les Eclip- 
fes. On divife le difque , ou le corps 
du Soleil & de la Lune, en douze 


DIGNO,NA, «dj. m.C3 f. Digne, qui 
mérite quelque chofe, foit eñ bien , 
foit en mal. Lat. Digmm: , a, son. 

DIGNO. Digne, fignifie auffi cor- 
refpondant , proportionné , conforme 
au mérite & à la dignite du fujet. 
Lat. Dignus. 

DIGRESSION , /. f. Digreffion, 
difcours qui s'écarte, & qui fort du 
principal fujet, pour en traiter un 

autre 
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autre, dni y doit avoir quelque rap- 
port. Lat. DigrefKo , onis. 

DiGRESSION. Les Aftronomes ap- 

llent ainfi l'éloignement d'un aftre, 

it du Soleil, de la Lune , de l'Equa- 
teur , on de tel autre point déterminé 
du Ciel. Lat. : 

DILACION , f. f. Délai, retarde- 
ment, remife. Lat. Dilutis , onis. 

* DILAPIDACION, J: f. Diffipa- 
tion, dezat, dépenfe exceffive. C'elt 
un terme de pratique. Lat. Dflapida- 
Bio , onis. 

* DILAPIDAR, o. a. Diffiper fon 
bien ou celui d'autrui , le prodiguer, 
en méfufer. Lat. Dilapidure. 

DILATACION , ff. Dilatation , 
extenfion. Lat. Dilatatio , enis. 

DILATACION. Dilatation. Ce mot 
fe dit parmi les Médecins pour ex- 
tenfion, rarefa&ion. Lat. Partium 
extenjso, 

DILATACION , au figuré, Egalité, 
tranquillité, modération d'efprit,gran- 
deur, étendue de courage. L. Aqua 
mens. Animi magnitudo. 

* DILATADAMENTE , adv. Lar- 
gement , amplement , diffufément ; 
d'une manière étendue. Lat. Difust. 


Lat, 

DILATADISSIMO , MA, adj. n. 
ES f. fuperl. de Dilatado. Trés am- 
ple, trés vafte, trés etendu , ue , 
trés fpacieux , eufe, trés large. Lat. 
Amplifimus. Padiffrmus , e, um. 

DILATAR, v. a. Dilater, élargir , 
étendre , augmenter , rendre plus 
grand. Lat. Dilatare. 

DiLATAR. Retarder , différer, 

roroger , chicaner, ufer de remifes. 
Lar. Differre. | | 

DiLATAR, Se dit au figuré des 
chofes iminatérielles qui font fufce- 
ptibles d'augmentation : como , Dilatar 
el nombre, la fama &c. L. Extendere. 

DiLaATar. Alléger, foulager , de- 
charger, adoucir, diminuer fes pei- 
nes, fes chagrins. Lat. Zevare. Re- 
creare. 

* DILATARSE, v. vr. Sétendre, 
entrer dans le détail d'une chofe. L. 
Fufiàs explicare. Exponere. 

DILATADO , DA, f. p. du verbe 
Dilatar dans fes acceptions. Dilate, ée. 
Lat. Dilatatus, a, um. 

DILATADO, fignifie aufli nom- 
breux. Lat. 4mplas. 

* DILATORIO, RIA , adj. m.ES f. 
Dilatoire. Terme de pratique, qui 
tend à différer l'execution d'une 
chofe. Lat. Dilatorius , a , um. 

DILECCION, /. f. Dile&ion. Cha- 


rité, amour, volonté honnète & fin- 


cére. Lat. Dilrélio , onis. 

DiILECCION. Dileétion , amitié. 
Terme dont les Rois & les Papes fe 
font fouvent fervis, les premiers en 
écrivant à des Princes, & les feconds, 
en ecrivant aux Souverains. 


DILECTISSIMO, MA, adj.m, ES f. 
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Juperl. de Dilegto. Très cheri, te, très 
aimé, ée. Lat. Dilectifemus, a, um. - 
DILECTO , TA, adj. m. £9 f. Ai- 
mé, ée, chéri, ie. C'eft un mot La- 
tin, dont on fait rarement ufage. L. 
Dilecfus , a, um. 

* DILEMA, fm. Terme de Lo- 
giquc. Dilemme. Se dit d'un argu- 
ment fourchu , ou cornu , qui après 
avoir divifé une propotition en affir- 
mative & en négative,fait voir de l'ab- 
furdité des deux cótés. Lat. Dilem- 
ma, alis. 

DILIGENCIA, /. f. Diligence , 
a&ivité , promptitude à exécuter nó- 
tre devoir, ou nos defleins. Lat. Di. 
ligentia , e. 

DILIGENCIA. Adivité, célérité, 
vitefle, agilité. Lat. Diligentia. Cele- 
ritas, atis. 

DILIGENCIA, dans le ftile fami- 
lier, fe prend auffi pour une nécef- 
fité corporelle. Lat. NVecefítas. 

DILIGENCIA , en ftyle familier , 
affaire, occupation. L. Vegotium, ii. 

DILIGENCIAS. Ter. de Pratique. 
Diligences , pourfuites , exécution 
de commiffons, ordres, décrets, ar- 
réts. Lat. Negotia forenfía. 

DILIGENCIA. Diligence, fe prend 
auffi pour telle a&ion que ce foit, fur- 
tout pour celles qu'on éxécute par pré- 
caution. Lat. Diligentia. Cura, e. 

DILIGENCIA, eft fouvent emplo- 
yé pour amour, ou dile&ion , mais il 
n'elt plus ufité dans ce fens. Lat. Di- 
leclio , onis. : 

Hacer las diligencias de Chrifliano. 
Remplir fes devoirs de Chrétien. Lat. 
Chrilliari munia obire. 

Hacer las diligencias del jubilfo. Fai- 
re tout cequi eft prefcrit pour gagner 
le Jubilé. Lat. Jubileo operam dure. 

Hacer fus diligencias. Faire fes dili- 
gences, mettre tout en œuvre pour 
réuffir dans une entreprife. Lat. Ope- 
rum dare rebus fuis. 

* Refr. Za diligencia es madre de la 
buena ventura. La diligence eft mére 
de la bonne fortune. 

* DILIGENCIAR , v. a. Diligen- 
ter, travailler avec diligence, mettre 
tout en ufage pour obtenir ce qu'on 
delire. Lat. Curare. Querere. 

DILIGENCIERO , jf. Procureur, 
agent, qui fe charge des affaires d'au- 
trui. Lat. Procurator , oris. 

DILIGENTE, «dj. d'une term. Di- 
ligeut, ente, prompt à faire les cho- 
fes, expeditif. Lat. Diligens. Celer. 

DILIGENTE: Diligent, attentif, 
exaét, loiznzux. Lat. Diligens. 

DILIGEN l'EMENTE, adv. Dili- 
gemment , promptement, avec foin, 
exactemunt. Lat. Diürenter. Celeriter. 

DILIGENTISSIMO , MA, adj. m. 
y f. fuperl. de Diligente. Très dili- 
sent, te, trés prompt, te, trés ac- 
tf, ive. Lat. Dilizentifimus , a, um. 


DILUCIDAUIUN , /. f. EclaircilTe- 


_nérale dont Dieu 
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ment, explication, expofition d'un 
fait qu'on veut éclaircir, Lat. Dilwci- 
datio , onis. | 

DILUCIDAR , v. a. Eclaireir, ex- 
pliquer un ouvrage, en faciliter l'in- 
telligence, le rendre plus clair, plus 
intelligible. Lat. Dilucidare. 

* DILUCIDADO, Da, p. f. du v. 
Dilucidar. llluftré , expliqué, ée, 
éclairci, ie. Lat. Dilucidatus, a , um. 

* DILUCIDARIO, /. s». Ecrit qui 
fert à l'éclairciffement d'un ouvrage. 
Lat. Expoftio, onis. 

DILUSIVO, vA, adj. m. ES f. 
Illufoire , ce qui eft capable de trom- 
per l'imagination & de furprendre la 
crédulité, en repréfentant des chofeg 
qui n'exiftent point. Lat. Jlluforius, 


a, mm. 

DILUVIO, /. m». Deluge , inonda- 
tion, grand débordement d'eaux. L. 
Diluvium, ii. 

Dituvio. Déluge, inondation ge 

e fervit autrefois 
pour détruire la corruption qui ré- 
gnoit dans le monde. 

Ditvvto. Déluge, fe dit auffi de 
plufieurs chofes qui viennent enfem- 
ble, foit dans le moral, foit dans le 
phyfique. Lat. Zngers copia. 

* DIMANAR, v.». Venir, déri- 
ver d'une fource, fe répandre, s'é- 
couler , s'épancher de tous cótés, 
degouter de toutes parts, en parlant 
de l'eau. Lat. Manare. 

DiMANAR. Emantr, tirer fon ori- 
gine. Lat. Originem ducere. 

DIMANADO, DA, fp. p. du verbe 
Dimanar dans fes acceptions. Emané, 
ée. Lat. Ortus, a, um, 

DIMENSION , /. f. Dimenfion, 
mefure , grandeur des parties qui 
compofent un tont. L. Dimenfo, onis. 

DIMENSION. Dimenfion. Ferme 
de Gcometrie. Tous les"corps natu- 
rels ont trois dimenkons, longueur , 
largeur & profondeur. Lat. Diinenfo. 

IMENSION , en terme de mufi- 
que, mefure. L. Modorum dimenfo. 

DIMIDIAR. Voyez Demediar. 

DIMIDIADO. Voyez Demediado. 

DIMINUCION, /. f. Diminution , 
amoindritfement , rabais, retranche- 
ment. Lat. Zwminutio, onis. 

DIMINUCION. Diminution, en 
Architcéture, fe dit du retréciffement 
d'une colonne, qui fe fait ordinaire- 
ment depuis le tiers jufqu'au haut de 
fon fuft. Lat. Proportionata diminutio. 

Ir en diminucion. Diminuer, tant 
au propre qu'au figuré. L. Diminui. 

DIMINUIR. Voyez Difminuir. 

DIMINUIDO. Voyez Difininuido. 

DIMINUTIVO, va, adj. m. ES f. 
Diminutit, ive, qui diminue une cho- 
fe, qui amoindrit. Lat. Jmminuens. 

DIMINUTIVO. Diminutif. T. de 
Graminaire. Se dit d'un mot qui adoü- 
cit, ou affoiblit la force de fon primi« 
tif. Lat. Diminutivum , i. 
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Ex. Hombre, homme, Hombrecito, 
Hommelet, Hombrecillo, petit homme, 
‘qui n'en a que la figure. 

DIMINUTO, TA, adj. m. ES f. 
Diminué, ée, défe&ueux, eufe, im- 
parfait, te. Lat. Jmminutus, a, un. 

DixiNUTO. On appelle ainfi au 
Tribunal de l'Inquifition un coupa- 
ble qui tait une partie des chofes qu'il 
eft obligé de revéler, ou qui ne répond 
point comme il doit aux queftions 
qu'on lui fait, ce qui eft un crime 
qu'on punit rigoureufement. Lat. Di- 
minuta corfe[fionis reus. 

DIMISSION , /. f. Démiffion, ate 
par lequel on fe démet de quelque 
charge, de quelque emploi. L. Diwi/- 

, onis. 

DIMISSORIAS, /. f. Dimifloire, 
lettre que donne un Prélat à fon Dio- 
cefain, pour pouvoir prendre vala- 
blement la tonfure des mains d'un au- 
tre Prélat. L. Dimifforie littere, arum. 

Dar à llevar dimifforias. Renvoyer 

quelqu'un, lui refufer ce qu'il de- 
mande. Lat. Zliquem foràs mittere. 

* DIMITIR , v. a. Renoncer , ab- 


diquer , fe démettre dece qu'on pof- 


féde. Lat. Dimittere. Abdicare. 

DIMONO, /. m. Le méme que De- 

.smonio. C'elt un mot corrompu par 
ignorance , on par pur badinage. 

DINERADA, / f. Ter. vulgaire. 

. Quantité confidérable d'argent. Lat. 
Ingens pecunia , 2. 

DINERADA , fignifioit autrefois la 
méme chofe que Maravedi. 

DINERAL, /. m. Petite mefure 
dont on fe fert dans les cabarets & 
dans les boutiques pour. donner la va- 
leur d'un denier de vin ou d'huile.Lat. 
Menfura Aragonica genus. 

* DINERILLO, /. ». dim. de Di- 
nero. Petite monnoye de cuivre quia 
cours dans l'Aragon , & qui n'cft gué- 
re plus grande qu'une lentille. Lat. 

" Denariolus, i. 

. DINERILLO. Dans un fens ironi- 

, que fe prend pour argent.L. Pecunia,e. 

* DINERISMO ,/. m. T. hazardé , 

Profeflion d'avoir , d'amaffer de l'ar- 
ent , d'en faire fon Dieu, de ne pen- 

“Jeri autre chofe. L. Avi facra fames. 

* DINERISTA Y DINERANO , 

J. m. Se&atcur de l'argent. Lat. A- 
Vars, 1. 

- DINERO, /. m. Argent, tout mé- 
tal monnoyé fervant au trafic, & à 
faire des payemens. Lat. Pecunia, e. 

DINERO. Denier , monnoye de 
cuivre qui avoit autrefois cours en El- 
pagne. Lat. Denarius, ii. 

DINERO. Denier , en terme de 
monnoyeurs & d'orfevres , eft letitre 

de l'argent, comme le carat eft celui 
de Por. Lat. Denariun posdus , cris. 

DINERO. Denier, petite monnoy e 

_ de cuivre, qui vaut la douzióme par- 
tie d'un fol. | 

Dinero contante, y de contado. Ar- 
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gent comptant. Lat. Prajens, ant nu- 


merata pecunia. 


Dinero llama dinero. L'argent appel- 
lel'argent. Phrafe pour exprimer que 
ceux à qui la fortune a commencé de 


prodiguer fes tréfors , en font tous les 
jours comblés de nouveau , quoiqu'ils 
ne les méritent point. Lat. Pecunia 
pecuniam fequitur. 

Buen dinero. Se dit par ironie d'un 
mauvais payeur. Nous difons en Fran- 
çois, bonne paye. Lat. Pecuniam fa- 
cilè foloens. . 

Tener dinero. Etre riche. Lat. Is 
nummis e[fe. 


* Refr. Dineros de avaro, dos ve- 


ces van al mercado. L'argent de l'ava- 
re va deux fois au marché. 


* Refr. Dinero olvidado, mi bace 


merced ni grado. Les chofes ne valent 
que par l'ufage qu'on en fait. 

* Refr. Dineros y no confejos. L'ar- 
gent vaut mieux que les confeils. 

* Refr. Amor ni dinero no puede 
eflar encubierto. L'amour ni l'argent 
ne peuvent refter cachés. 

* Refr. El dinéro bace al bombre 
entero. On eft honnéte homme fans 
peine , loríqu'on eft dans Vabon- 
dance. 

* Refr. Peor dinero baila el perro. 
On ne fait rien fans intérét. 

* Refr. Quien tiene dineros pinta 
panderos. Le riche obtient fans peine 
ce qu'il défire. 

l dinero bace lo malo bueno. L'ar- 
gent rend bon ce qui eft mauvais. 

* Retr. Los dineros del Sacriftan, 
cantando fe vienen , y cantando fe van. 
Ce qui vient par la flüte , s'en retour- 
ne par le tambour. 

Refr. A dineros pagados, brazos 
quebrados. On n'eft jamais bien fervi, 
lorfqu'on paye d'avance. 

DINEROSO, SA, adj. m. ES f. 
Riche, pécunieux , eufe, opulent , te. 
Lat. Pecuniofus , a, um. 

DINERUELO, jm". dim. de Dinero. 
Petite fomme d'argent. Lat. Pecunie 
aliquid. 

* DINGOLONDANGOS , JS. m. 
Mot arbitraire qui n'eft ufité que 
parmi les gens de la lie du peuple, 
& auquel chacun attache l'idée qui 
lui plait : elle répond à talara la far- 
larira dondaine. . 

* DINTEL , /. ::. T. d'Architectu- 
re. Linteau, c'eft la piéce de bois qu'on 
met au deffus d'une porte , oppofée au 
fcuil. Lat. Limen, inis. 

* DINTORNO, /. m. T. de Pein- 
ture, que nous avons pris des Ita- 
liens. Délinéation des parties d'une 
figure renfermées cn dedans du con- 
tour. Lat. Zuterna delineatio , onis. 

DIOCESANO, NA, adj. sm. ES f. 
Diocefain , aine, qui eft né ou habi- 
tué dans un Diocéfe. L. Diecefunus. 

DIOCESANO. Diocelain, fe dit auf- 
li de PEvéque. ., | 





DTO 
DIOCESIS , /. f. Diocéle, terri. 


toire, où s'étend la jurifdiction fpi. - 
rituelle d'un Evéque , on d'un Arche. 
véque. Lat. Diecefis, eos. 

Diocesis.On appelle ainfi dans un 
fens plus étendu le tertitoire, on di- 
ftri& qu'on affigne à quelqu'un , pour 
y exécuter ce qu'on lui enjoint. 

* DIONYSIA, /. f. Pierre noire 
tachetée de rouge, qui donne à l'eau 
daus laquelle on la diffout le gout 
du vin, & que Pline prétend étre 
un préfervatif contre l'yvreffe. Lat. 


a. 

* DIOPTRA, /. f. Alidade, ef 
péce de régle mobile fur le centre 
d'un aftrolabe , d'un demi - cercle, 
ou d'un quart de cercle gradué. L. 
Dioptra. 

*"DIOPTRICA,/ f. Dioptrique.Scien- 
ce qui explique tous les effets de la 
refraction que fouffre la lumiére quand 
un rayon fe rompt en paffant par un 
milieu plus rare, ou plus denfe. L.. 
Dioptrica , e. 

DIOPTRICO, ca, adj. m. ES f. 
Qui appartient à la Dioptrique. Lat. 
Dioptricus , a , um. 

DIOS, /. m. Dieu, Etre fupréme 
& infiniment parfait, infini , incom- 
prehenfible , qui eft de tout tems, 
qui a tout créé , & qui fubfifte par 
lui-même. Lat. Deus. 

Dios. Dieu. Les Gentils appel- 
loient ainfi improprement les fauf- 
r^ Divinités qu'ils adoroient. Lat. 

eus 


Dios. Dieu. On fe fert de ce mot 
figurément pour parler des chofes 
qu'on aime paffionnément. Un avare 
fait fon Dieu de fon argent. Un goulu 
n'a point d'autre Dieu que fon ventre. 
Lat. Deus. 

Dios dara. Dieu y pourvoira. Lat. 
Dominus providebit. 

Dios dixo lo que fera. Il n'y a que 
Dieu qui le fache. Lat. Solus Deu 
futura novit. 

Dios es Dios. Expreffion qui mar- 
que qu'un homme s'obítine dans fon 
Een nent , fans vouloir entendre rai- 

on. 

Dios es grande. Dieu eft grand. Ex- 
preflion de confiance dont on fe fert 
pour fe confoler ou pour s'animer 
dans les revers qui nous arrivent. 
L. Magnus eft. Deus, ES bencficus nimis. 

Dios es tefligo. Je prens Dieu à té- 
moin, Dieu m'eft témoin de la vérité 
de ce que j'avanee. L. 7*flis eft Deus. 

Dios guurde , à que Dios guarde. Ex- 
preflion de politefle par laquelle les 
Efpagnols finiffent leurs lettres, $ 
“dont on fe fert toutes les fois qu'on 
nomme le Roi. Lat. Quem Deus ince- 
lumcin feret. 

Dios bui en el Ciclo. Xl y a un Dieu 
au Ciel qui me vengera du tort qu'on 
me fait. Lat. Deus qui omnia videt. ju- 
dicabit. 
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Dios baya , 0 que Dios baya. Expref- 
Bon pieufe dont on fe fert en parlant 
d'un mort. Lat. Quem Deus gloriá do- 
naverit. 

Dios lo oiga, y el pecado fea fordo. 
re A vulgaire, qui marque le 
défir qu'on a qu'une chole arrive com- 
me on le fouhaite. Lat. Deus enaudiat, 
C9 demonem avertat. 

Dios lo quiera, à Dios lo baga. Dieu le 
veuille, Dieu le faffe. L. Faxit Deus. 

Dios mediante. Avecl'aide de Dieu. 
Lat. Deo duce. 

Dios me entiende. 
Lat. Deus me novit. 

Dios me haga bien con eflo à aquello. 
Je fuis content de mon état, je n'en 
ambitionne point d'autre. Lat. Hoc 
mibi preflet Deus , nil aliud cupio. 

Diós mio. Mon Dieu. L. Mi Deus. 

Dios nos libre. Dieu nous en préfer- 
ve. Lat. Quod Deus avertat. 

Dios fabe, 0 Dios lo fabe. Dieu le 
Ígait. Lat. Deus bene fcit. 

Dios fea con migo. Dieu me foit en 
aide. Lat. Adft mibi Deus. | 

Dios fea en efla cafa. Dieu foit dans 
cette maifon. Lat. Pax buic domui. 

.. Dios fe lo perdone. Dieu vous le par- 
donne. L. Deus à te penas non expofcat. 

Dios fobre todo. Dieu fur tout. Lat. 
Deus fuper omnia. 

Dios te ayude. Dieu vous foit enai- 
de, fe dit lorfque quelqu'un éternué. 
Lat. Dominus tecum. 

Dios te guie. Dieu te conduife. Lat. 
Deus te , ES gre]Jus tuos dirigat. 

Dios y ayuda. Voyez Aydda. 

4 Dios. Adieu, expreffion dont on 
fe fert lorfqu'on prend congé de quel. 
qu'un. Lat. Vale. 

A Dios. S'employe auffi comme in- 
terjection, pour marquer qu'on ne peut 
éviter une chofe, ou qu'il n'y a plus 
de reméde. Lat. Prob valeat. 

A Dios y à ventura, À tout hazard. 
Lat. Fortuna duce. 

A fuerza de Dios y del mundo. Cette 
expreflion marque la réfolution où 
l'on eft de poutfüiire ce qu'on a en- 
trepris, quelque obftacle qui s'y op- 
pole. Lat. Ineluctabiliter. 

À la de Dios, y à la de Dios es Chrifto. 
Cette expreffion marque qu'un hom- 
me agit àl'étourdie, & qu'il fe con- 
duit fans reflexion ni prudence. Lat. 
Zuconfulto. 

4 la mano de Dios. Ala garde de 
Dieu. Lat. Deo duce. 

A la paz de Dios. Phrafe adverbiale 
dont on fe fert en prenant congé de 
quelqu'un, mais plus communement 
pour donner à entendre qu'un homme 
eft d'accord fur ce qu'on exige de lui. 
Lat. Pax vobis. 

Ay Dios. Ah mon Dieu ! On dit or- 
dinairement: Ay Dios mio! ba! beu! 

Como Dios es jervido. Comme il plait 
à Dieu. Expreffion qui marque qu'on 
fait une chofe malgré foi,  & tout au- 

Tom. I. 
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trement qu’on ne le voudroit. Lat, Ut 
Deo placet. 

Dar à Dios. Expreffion dont on fe 
fert improprement pour marquer l'en- 
vie qu'on a de fe débarraffer d'une cho- 
fe qui nous déplait, & qu'on devroit 
bannir de nótre langue. Lat. Deo com- 
mittere. 

De Dios el medio. Expreffion qui 
marque le penchant qu'un homme a 
pour le vol. Lat. Divos expoliabit. 

De Dios en ayufo. Voyez Ayufo. 

De menos nos hizo dios. Cette expref- 
fion marque l'efpérance qu'on a d'ob- 
tenir ce qu'on defire, quelque impof- 
fible que la chofe parciíle. Lat. Ex lu- 
to Deus bominem fv/citavit. — . 

Defpues de Dios. Aprés Dieu. Lat. 
Excepto Deo. 

En Dios y en conciencia , 0 en Dios y 
en mi alma, Sur mon Dieu & fur ma 
confcience. Lat. Verd. Ex anima. 

En nombre de Dios. Au nom de 
Dieu. Lat. Zn Dei nomine. 

Effar de Dios. Cette expreffion figni- 
fie qu'on n'a pas pú humainement évi- 
ter une chofe. L. 4 Deo prefnitum effe. 

Fuego de Dios , 0 ira de Dios. Grand 
Dieu! Lat. Prob magne Deus ! 

Fuera fea de Dios. Exprellion vul- 
gaire dont on fe fert lorfqu'on maudit 
une chofe, pour ne point manquer au 
refpe& qu'on doit àla Divinité: ainfi 
l'on dit , Afaldita fea tu alma , fuera fea 
de Dios. Lat. Si quod Dei eft demas. 

Gracias à Dios. Graces à Dieu. Lat. 
Deo gratias. 

La merced de Dios. La Providence, 
la bonté dont Dieu ufe envers tous les 
hommes. Lat. Dei munificentia. 

Mas puede Dios que el Diablo, Dieu 
a plus de pouvoir que le Diable. Lat. 
Deus demonem religabit. 

Ni firve à Dios , ni al Diablo. Se dit 
pour marquer l'inutilité d'une chofe, 
ou d'une perfonne. Lat. Nec Deo fer- 
vit, nec Mammone. 

No bai mas Dios, ni Santa Maria. 
Expreffion qui marque l'amour excef- 
fif qu'un homme a pour ce qui fert à 
fon ufage. Lat. Nibil aliud fibi efli- 
mabile eft. 

O Dios! O Dieu! Lat. O Deus ! 

Para aqui y para delante de Dios. À 
jamais. Lat. Et nunc ES in eternum. 

Par Dios. Pardieu. Lat. Quod ad 
me attinet. 

Plegue à Dios. Dieu veuille quc. 
Lat. Faxit Deus. 

Por Dios. Efpéce de ferment dont 
on fe fert pour affirmer ce qu'on avan- 
ce. Lat. Per Deum. 

Por Dios, por un folo Dios, 0 
quien Dios es. Pour Dieu . pour un feul 
Dieu , ou pour ce que Dieu eft. Lat. 
Propter. Deum. 

Por el Dios que me crio, 0 que me 
fuftenta. Parle Dieu qui m'a créé, & 
qui me foutient. Lat. Per Deum qui me 
ex nibilo fecit. | 
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. Quando Dios fea fervido. Quand il 
plaira à Dieu. L. Quando Deo placuerit. 

Quiera Dios. Dieu veuille que &c. 
O! faxit Deus ne. 

Quiere Dios, à vale Dios. Expreffion 
dont on fe fert ponr donner plus de 
forced ce qu'on dit. L. Vel etiam, ES. 

Ex. Salio fulano con una efcopeta, y 
quiere Dios à vale Dios que no tenia dos 
balas. On employe la méme expref- 
fion pour montrer la facilité dc ce 
qu'on commande. 

$i Dios quiere. S'il plait à Dieu. 

Sin encomendarfe à Dios ni al Diablo. 
Sans fe recommander ni à Dieu nià 
Diable. Cette expreflion marque l'in- 
trépidité & le ped de reflexion avec 
laquelle on entreprend une chofe. Lat. 
Teinerè. 

Si quifiera Dios , à no quifiera Dios. 
Cette expreffion marque le défir qu'on 
a qu'il arrive une chofe qui ferve d'inf- 
tru&ion & de chátiment à celui qui 
commet une méchante action. 

Tomarfe con Dios. Lutter avec Dieu. 
Lat. Cum fuperis pugnare. 

Valgame Dios. Dieu me foit en aide. 
Lat. Deus me feruet. 

Valgate Dios. Dieu te foit en aide. 
Lat. Deu: te fervet. 

Vaya con Dios, Dieu vous accompa- 
gne. Lat. Pale. 

Vinole Dios à ver. Dieu eft venu à 
fon fecours. Lat. Deus illi apparuit. 

Vive Dios. Voto à Dios. Juremens 
& blafphémes dont on fe fert dans la 
colére, & qu'on devroit bannir de nó- 
tre langue par refpe& pour la Divini- 
té. Lat. Vivit Dominus. 

* Refr. Dios confiente y no para fiero 
pre. Ce Proverbe contient une mena- 
ce & un avertiffement pour ceux qui 
vivent dans le crime, fans appréhen- 
der les chátimens de Dieu. 

* Refr. Dios no come ni bebe , mas 
juzga lo que vee. Ce proverbe nous fait 
fouvenir que Dieu eft préfent par- 
tout, & qu'il voit non feulement 
nos aCions, mais méme nos penfées 
les plus fecrettes. 

* Refr. Dios que da la llaga da le 
Medicina. Ce proverbe nous apprend 
que les maux & les infortunes dont 
Dieu nous afflige, arrivent toujours 
pour nôtre bien, & qu'il fait nous 
en délivrer quand il veut. 

* Refr. À cada uno dà Dios el frio 
conforme anda veflido , à conforme à 
la ropa. Dieu ne nous envoye jamaig 
des travaux au deflus de nos forces. 

* Refr. A Dios rogando, y con el 
mazo dando. Aide toi fi tu veux que 
Dieu t'aide. 

* Refr. Aquel es rico, que ejta bien 
con Dios. La vertu elt la vraie ri- 
chelle de l'homme. 

* Refr. 4 quien Dios fe la diere, 
San Pedro fe la bendiga. Ce Proverbe 
nous enfeigne à nous conformer à la 
volonté de Dieu sue chofes , & 
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à nous contenter des biens qu'il lui a 
plu nous départir. 

* Refr. 4 quien no babla , no le oye 
Dios. La timidité & une mauvaife 
honte nous privent fouvent des fecours 
que nous euflions pú recevoir dans 
nos befoins. : 

* Refr. Dé Dids alas à la bormi- 
ga para morir mas aina. Une trop 
grande élévation caufe fouvent nótre 
perte. 

* Refr. Dais por Dios al que tiene 
mas que vos. Ce proverbe condamne 
la folie de cenx qui fe privent du né- 
ceffaire, pour donner à des gens plus 
riches qu'eux. 

* Refr. De Dios viene el bien, de 
das abéjas la miel. C'eft de Dieu que 
nous vient tout le bien dont nous 
jouilTons. 

* Refr. De bora à bora Dios mejo- 
ya, à Dios mejora las horas. Ce pro- 
yerbe eft pour confoler ceux qui font 
dans la fouffrance; il les fait fouve- 
nir que la Providence difnenfe les 
biens & les maux de la maniére qui 
nous eft la plus avantageufe. 

* Refr. El bombre propone, y Dios 
ed L'homme propofe, & Dieu dif- 
po 


e. 

* Refr. En chica bora Dios obra. 
Ce proverbe nous exhorte à ne ja- 
mais défefpérer du fecours de la Pro- 
vidence dans quelque fituation que 
nous nous trouvions, vú que Dieu 
eft le maitre des événemens, & 

wil peut les changer d'un moment 

l'autre. 

* Refr. Hágote porque me bagas ; que 
mo eres Dios que me valgas. Il entre 
toujours quelque vúe d'intérét dans 
les fervices que nous rendons á au- 
trui. 

* Refr. Loque Dios dá, llevarfe ba. 
Ce proverbe nous exhorte á recevoir 
ce que Dieu nous envoye avec une 
entiére réfignation. 

* Refr. No biere Dios con dos ma- 
nos. Dieu ufe toujours de mifericor- 
de dans les chátimens qu'il nous en- 
voyc. 

* Refr. Ni/fobre Dios Señor , ni fo- 
bre negro vi color. Ce proverbe eft un 
aveu de la fupériorité de Dieu fur tou- 
tes les créatures. 

* Refr. Quando Dios amanece, pa- 
va tolos amanece. Ce proverbe nous 
exhorte à faire part de nos biens à 
ceux qui en ont befoin. 

* Refr. Quando Dios no quiere , San- 
tos no pueden. Lorfque Dieu ne veut 
pr une chófe, on s'adreffe -inuti- 

ement aux Saints pour l'obtenir. 

* Refr. Quando Dios quiere, con 
todos los aires llueve. Ce proverbe fi- 

ifie que lorfque Dieu daigne nous 

avorifer dans nos entreprifes , il fçait 

tourner à nôtre avantage les moyens 
qui paroiffent les plus oppofés à leur 
réuflite. 
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No hizo Diós à quien defampara[fe. | les fuenrs. Lat. Dipfas, dir. 


Dieu n'a point créé les hommes à def- 
tein de les abandonner. 

Da Dios bava; à quien no tiene qui- 
nadas. Dieu donne des noix à ccux 
qui ne favent pas les caffer. 

Voz del pueblo, voz de Dios. La 
voix du peuple eft la voix de Dieu. 

DIOSA , /. f. Déeffe, faufle Divi- 
nité du fexe féminin , qu'adoroient 
les Payens & les idolátres. Lat. Dea. 
Diva, e. : 

* DIOSEAR, «v. ». S'attribuer la 
divinité , fe faire Dieu. C'eft un ter. 
forgé par Quevedo. Lat. Divinitaten 
affectare. 

* DIOSECILLO y DIOSECITO , 
f. tn. dimin. de Dios, qu'on employe 
pour fe moquer des fauífes Divinités 
du Paganifme. Petit Dieu. Lat. Deus 
minor. 

* DIOSECITA , /. f. dim. de 
Diofa, petite Déeffe. Lat. Dea mi- 


nor. 

DIOSESA, /. f. Le méme que Dio- 
fa. Ce mota vieilli. 

DIOSO, /. m. Le méme que Dic;. 
C'eft Voppolé de Diofo. 

Dioso, SA, adj. m. ES f. Agé, 
ée, vieux, vieille. Lat. Anno/us , a, 


um. 

* DIPHRIGE , /. m. T. de Phar- 
macie. C'eft comme la lie & la cen- 
dre du cuivre fondu qu'on trouve 
dans le fourneau. Lat. Dipbrix , gis. 

DIPHTONGO, /. :». Diphtongue. 
T. de Grammaire. Jonétion de deux 
voyelles qui fe prononcent enfem- 
ble, & ne font qu'une fyllabe. Lat. 
Dipbtbongus , i. 

* DIPHTONGAR , ©. a. Unir deux 
voyelles enfemble , n'en faire qu'une 
fyllabe. Ce mot elt peu ufité. Lat. 
Dipbthongum adunare. 

* DiPHTONGAR. Joindre deux 
ou plufieurs chofes enfemble , en ufer 
comme s’il n'y en avoit qu'une. Lat. 
Coadu:are. 

* DIPLOE , /. m. Diploé. T. d'Ana- 
tomie, Subftance molle $ fpongieu- 
fe qui fe trouve entre les deux ta- 
bles qui forment le crane. Lat. Di- 

loe. 

í * DIPLOMA, /. m. Diplome , dé- 
péche , lettre patente , privilége , 
bulle, édit autorifé avec le fceau $ 
les armoiries du Prince, dont on gar- 
de l'original dans les archives , & 
dont on donne la copie au public, 
ou à la partie intéreflée. Lat. Diplo- 
ma, lis. 

* DIPSAS, /. m. Serpent , que 
quelques - uns prennent pour unet ef- 
péce d'afpic, & que d'autres rangent 
dins la claffe des vipéres. Sa mor- 
fure caufe une altération fi grande, 
qu'il n'eft pas qoe de défalterer 
ceux qui en font mordus , quoi- 
qu'ils ne rendent point d’eau, ni par 
la bouche, ni par les urines, ni par 


* DIPSACO, /. m. Plante come 
munément appellée cardencha. Char- 
don à carder la laine. Lat. Labrum 
Veneris. 

* DIPTYCHO , fm. Dyptiques. 
C'étoient les régitres publics fur lef- 
ques s'infcrivoient les noms des Con 
uls & des Magiltrats chez les Payens, 
des Evéques & des morts chez les 
Chrétiens. Lat. Dypticum, 3. 

DIPUTACION , /. f. Députation, 
envoi avec commiíDon. Lat. Zege- 
tio , onis. | 

DIPUTACION, Députation, fe 
prend auffi pour le corps méme des 
Députés. Lat. Zegati , orum. 

DIPUTACION. Députation , fe 
prend encore pour l'affaire pour la- 
quelle on députe. Lat. Vegotiwm de- 
putatum. 

D:putacion general de los Reinos. Corps 
des Députés des villes du Royaume qui 
ont voix dans les Tribunaux. Lat. Pre 
vegnis deputatorum comitia. 

DIPUTAR, ou. a. Deftiner, af. 
gner une chofe pour eertain ufage, 
ou emploi. Lat. Deputare. 

DiPUTAR. Députer, envoyer avec 
commiflion , déléguer , commettre. L. 
Legare. Jugos, vegardex, comidérer 

DIPUTADO, DA, f.p. du verbe 
Diputar dans fes acceptions. Defti- 
né, ée, marqué, ée, choifi, ie, dé- 
puté , ée, délegüé, ée, commis, ife. 
Lat. Deputatus , a , um. 

DIPUTADO. Député , celui qui 
eft envoyé avec commiflion. Lat. De- 
putatus. Commilfarius. 

Diputado del Reino. Député du 
Royaume, c'eft ordinairement un des 
Echevins d'une ville, qui a voix dans 
l'Affemblée des Etats généraux du 
Royaume. Lat. Regri Co.mmijarius ge- 
neralis. 
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DIQUE , /. m. Digue, chauffée : 


pour retenir l'eau d'une riviére , ou 
pour s'oppofer aux inondations de la 
mer. Lat. Moles, is. 

Romper à foltar los diques. Rompre, 
ou lách?t les digues. 

DIQUECILLO , /. »s. di». de Di- 
que. Petite digue. Lat. Exigua moles. 

DIRECCION, /.f. Dirc&ion, ac- 
tion de diriger, de conduire. 
Directio , onis. 

DIRECCION. Direction, gouverne- 
ment, conduite. Lat. Direciio. 

DIRECCION. Direction de l'Aiman, 
eft la propricté de l'aiman à préfen- 
ter toüjours l'un de fes cótés vers 
l'an des Poles, & le côté oppofé vers 
l'autre Pole. Lat. Direéfio. 

DIRECCION. Direction, fe prend 
auffi pour le nombre d'intéreffés d'u- 
ne Compagnie formée pour quelque 
négociation ; lesquels ont le pouvoir 
de décider fur les affaires qui fe pré- 
lentent. Lat. Sovieratis alicujus dirt- 
orum | corpus. 

DIREC- 
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Drreccion. DireGion , fe prend 
auffi pour l'emploi de Dire&eur , fur- 
tout dans la Milice. Lat. Directoris 
officium. ; 

DIRECCION. Direction, en terme 
d'Aftronomie , eft la fituation d'une 

lanéte qui fe meut en ligne directe. 
Lat. Direétso. 

* DIRECCION. Direction, ên ter- 
mes d'Aftrologie judiciaire , eft un 
calcul que font les Aftrologues, pour 
trouver le tems auquel doit arriver 
un accident notable, qui menace la 
perfonne dont ils tirent l'horofcope. 

t. uatoris arcis computatio. 

DIRECTAMENTE , adv. Dirette- 
ment , tout droit. Lat. Direcf?. 

DIRECTE, adc. Latin quen em- 
loye le plus fouvent en Caltille avec 
fon oppofé indirecte, qui fignifient 
' dire&tement , indirectement. 

. DIRECTIVO, va, adj. m. ES f. 
Qui dirige, ou qui eft capable de 
diriger. Lat. Dirigens. — 

DIRECTO, TA, adj. m. ES f. Di- 
ret, te, qu eft en ligne droite. L. 
Direétus. Reótus, a, um. 
^ DIBECTO, fignifie auffi clair , évi- 
dent, fans détour ni collufion. Lat. 
Clarus. Apertus , a, um. 

DIRECTO. Dire, en terme d'Opti- 
que, fe dit d'un rayon lumineux qui 
parvient à l'eil fans fouffrir de refle- 
xion ni de refra&tion , ce qui eft l'ob- 
jet de la Perfpe&ive. Lat. Radius 
directus. 

DisscrTo. Dire& , en terme d'Af- 
tronomie, fe dit d'une planéte qui 

oit fe mouvoir fuivant la fuccef- 

n des fignes. Lat. Direétus. 

DIRECTOR , /.m. Directeur , qui 
eonduit, qui regle , qui dirige. Lat. 
Director , oris. 

DIRECTOR. Directeur. -On appel- 
le ainfi le Préfident d'une Académie. 
Lat. Director. Prafes. 

DIRECTOR. Directeur , eft en par- 
ticulier le nom qu'on donne à ceux 
qui font choifis & prépofés pour la 
direction, le maniment, & la con- 
duite des affaires d'une Compagnie 
établie pour le Commerce. Lat. Zn 
Societate Director. 

DiRECroR. Directeur de confcien- 
ce. Lat. Director. 

. Director general de la infanteria 0 

caballeria. Directeur général de l'in- 

fanterie, ou de la cavalerie, pofte 

éminent dans la Milice. Lat. Militi.e 
reétor. 

DIRECTORIO , R1A , adj. m. EJ f. 
Ce qui dirige, ou qui eft propre pour 
diriger. Lat. Dirigens. 

DIRECTORIO , employé comme 
fubftantif , fignifie le papier , le livre, 
ou le Manuel, qui contient les regles 
& les loix fuivant lesquelles quel- 

u'un doit fe conduire dans une af- 

ire, Dire&toire. L. Direcforium , ii. 


DIRIGIR, v. a. Diriger , conduire 


DIR. 


directement une chofe vers une autre , 
ou vers quelque endroit. L. Dirigere. 

DIRIGIR. Diriger , conduire quel- 
qu'un, lui montrer le chemin qu'il 
doit tenir, pour ne point s'égarer. 
Lat. Ducere. 

DrriGie. Diriger, difpofer les 
chofes, les intentions , les actions 
pour une fin déterminée. Lat. ls fi- 
nem dirigere. 

DiRiciR. Diriger , fignifie auff 
gouverner , régler , donner les ordres 
qu'on doit fuivre. Lat. Moderari. 

DIRIGIR. Diriger la confcience. 
Lat. Con/cientiam dirigere. 

DIRIGIR. Se prend auffi pour dé- 
dier, adreffer. Lat. Dicare. 

Dix IGIRB, en ter. d'Aftrologie, c'eft 
chercher l'arc de l'Equateur compris 
entre deux points déterminés du Ciel. 
Lat. Computare. 

Dirigir la converfacion, à la platica 
à alguno. Adrefler la converfation , ou 
la parole à quelqu'un. Lat. 44 aliquem 
verba dirigere. 

DIRIGIDO, DA, f. f. du verbe 
Dirigir dans fes acceptions. Dirigé, ée. 
Lat. Direcfus. Dicatus , a, um. 

DIRIMIR , v. a. Séparer, rompre, 
divifer , défunir. Lat. Dirimere. 

DIRIMIR. ÂAjufter, terminer un 
différend. Lat. Dirimere. 

DIRIMIR , fe prend quelquefois 
pour délivrer, racheter, mettre en 
liberté. Lat. Redimere. 

Dirimir el Matrimonio. Rompre un 
mariage, le déclarer nul. Lat. Ma- 
trimonium dirimere. 

DIRIMENTE , part. acf. du verbe 
Dirimir. Dirimant, terme de droit 
canonique. On peus empéchement 
dirimant, un défaut qui emporte la 
nullité d'un mariage. Lat. Dirimens. 

DIRIMIDO , DA, f. p. du verb: 
Dirimir dans fes acceptions. Séparé . 
ée, rompu, ue, divilé, ée. Lat. Di. 
rempius , a, um. 

* DIRUIR , v.a. Ter. peu ufitc. 
Jetter par terre, abbattre , ruiner, 
renverfer , détruire. Lat. Diruere. 

DIRUIDO , DA, f. p.du verbe Di- 
ruir. Jetté par terre, abbatu , ue, 
ruiné, ée, renverfé, ée par terre. 
Lat. Dirutus, a, um. 

* DIS. Prepof. inféparable. Tan- 
tót elle eft négative, comme Di/cor- 
dar ; tantôt elle augmente la force des 
mots, comme Di/cantar ; tantôt elle 
marque diverfite , divifion ou diftribu- 
tion, comme Di/poner , Diflribuir. 

* DISANTO, fm. Dimanche ou 
jour de fête: c'eft - à- dire Dia fanto, 
jour faint. C'a été de tout tems un 
terme ufité parmi les gens de la cain- 
pague. Lat. Feflus dies , ei. 

* Refr. Cada femana tiene fu difanto. 
Ce Proverbe eft une efpéce de confo- 
lation pour ceux qui font dans la pei- 
ne, & il les fait fouvenir que les 
maux ne durent pas toüjours , & 
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u'ils font remplacés par quelque cho. 
e de favorable. 

* Refr. Por las vifperas fe conocen 
los difantos. Ce Proverbe fignifie que 
les perfonnes prudentes jugent de 
ce qui doit arriver par ce qui a précédé, 
& prennent leurs mefures en confé. 
quence. 

* DISCANTAR, 0. s. Chanter 3 
on l'employe fouvent pour compofer , 
faire des vers. Lat. Cantare. Carmina 
fundere. 

* DISCANTAR. Signifieauffi Gl- 
fer , interpréter par une glofe, ou par- 
ler beaucoup fur un fujet. Lat. Cow. 
mentari. 

* DISCANTAR. T. de Mufique , 
Faire le deffus dans une partie. Lat. 
Elatá voce canere. 

DISCANTADO, DA, f. p. du v. 
Difcantar dans fes acceptions. Chan- 
té, ée. Lat. Cantatus , a , um. 

* DISCANTE, /. m. Efpéce de 
guitarre fort petite & plate, qu'on ap- 
pelle communement Tiple. Lat. Exi- 
gua lyra. ” 

DISCANTE. Se prend aufli pour 
un concert d'inftrumens à cores Lab 
Concentus muficus. s 

DISCEPT ACION,/ f. Difceptation, 
T. Scholaftique, qui fe dit des dif- 
putes qui fe font de vive voix , ou pat 
écrit, fur une queftion qu'on entre- 
prend de difcuter & d'examiner. Lat. 
Difceptatio , onis. 

DISCEPTAR , v. =. Difputer, dé. 
battre, examiner, agiter, contefter. 
ve mot eft peu ufité. Lat. Difceptare. 

DISCEPTADO, DA, f.p. duv. 
Difceptar. Difputé, ée, agité, de, dé. 
battu , ue. Lat. Di/ceptatus, a, um. 

DISCERNIMIENTO, /. ». Dif. 
cernement, choix, jugement exa& 
qu'on fait des chofes. Lat. Dijudica- 
HO , onis. 

DISCERNIMIENTO, en ter. de Pa- 
lais, Nomination juridique d'un tu- 
teur ou d'un curateur pour régir les 
biens d'un pupille. Lat. Tutoris in pu- 
pillum defignatio. 

DISCERNIR, o. a. Difcerner, dif- 
tinguer une chofe d'une autre, remar- 
qe la différence qu'il y a entr'elles, 

t. Difcernere. 

DISCERNIR. Difcerner, fignifie 
auffi diftinguer phyfiquement avec le 
fecours d'un fens , particuliérement 
avec celui de la vué. Lat. Di/cernere. 

DISCERNIR. T.de Pratique. Char- 
ger quelqu'un d'une tutelle, ou d'une 
curatelle , foit par teftament, foit 
par autorité de Juftice. Lat. Z'utorem 
Juridicà defrgnare. 

DISCERNIDO, DA, p. p. du v. 
Difcernir dans fes acceptions. Difcerné, 
ee. Lat. Difcretus. Dijudicatus, a, uns. 

DISCIPLIN À , f. f. Difcipline, doc- 
trine, enfeignement , gouvernement 
& inftrudion de quelque perfonne , 
furtout dans la Morale , les Arts libé- 

Nnn a Iaux; 
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raux, & les Sciences. Lat. Di/cipli- 
sa, e. 

DisciPriN A. Difcipline, fe prend 
auffi pour l'art & la fcience même. 
Lat. Ars. Dottrina. 

DisciPrINA. Difcipline , maniére 
de vie réglée felon lesloix de chaque 
profeffion. Lat. Difciplina. 

DisciPLINA. Difcipline,fe dit auff 
de l'inftrument avec lequel .on chátie , 
ou avec lequel on fe mortifie, qui or- 
dinairement eft fait de cordes nouées , 
de crin , de parchemin tortillé. Lat. 
Flagellum. 

DisciPLINA. Difcipline, fe prend 
auffi pour l'a&ion de fe fouétter. Lat. 

ellatio , onis. 

DISCIPLINABLE , adj. d'une term. 
Difciplinable , capable d'inftru&ion , 
de difcipline, fe dit, non feulement 
des hommes, mais aufli des animaux. 
Lat. Docilis, e. 

DISCIPLINAR, «. a. Difcipliner, 
enfeigner, inftruire. Lat. Zmfiruere. 
Erudire. 

DisCIPLINAR. Difcipliner, figni- 
fie aufli corriger avec la difcipline, ou 
fe mortifier avec la difcipline. L. Fla- 

ellis cedere. 

DISCIPLINANTE , p. a. du verbe 
Difciplinar. Difciplinant, celui qui 
difcipline, ou qui fe difcipline. On 
appelle ainfi communément ceux qui 
fe fouettent en faifant leurs ftations , 
ou à la fuite des Proceffions qu'on fait 
pendant le Caréme. Lat. Qui fe fla- 
gellis verberat. 

DISCIPLINANTE DE LUZ, en jar- 
gon , celui qui eft condamné par Juf- 
tice d'étre expofé à la honte publique. 

DISCIPLINANTE DE PENCA , 
en jargon , celui qu'on fouette publi. 
quement. Lat. Flagellis publicó cefus, 

DISCIPLINADO, DA, f. f. du v. 
Difcipiinar dans fes acceptions. Difci- 
pliné, ée. Lat. Zuflitutus. Flagella- 
fus, Q4, um. 

DISCIPLINADO, au figuré, jafpé , 
Se dit des fleurs, & furtout des œuil- 
lets. -Lat. Difcolor. 

* DISCIPULADO , /. m. Nombre 
de difciples qui fréquentent la méme 
école. Lat. Difcipuli , orum. 

DisciPULADO. Se prend quelque- 
fois pour Doétrinc, inftrudion, ou 
éducation. Lat. Difciplina. 

DISCIPULO, LA, /ubjl. m. ES f. 
Difciple, écolier, celui qui apprend 
quelque chofe fous un maitre, celui 
qu'on éléve dans les fciences. L. Dif- 
cipulus , i. 

Discirutos. Difciples: on appel 
le ainfi par excellence les Apótres € 
les autres perfonnes qui s'étoient atta- 
chées à Jéfus-Chrift. Lat. Difcipuli. 

DisciPuLos. Difciples, fe dit auf- 
fi de ceux qui font de la méme fecte ou 
opinion, encore qu'ils ne foient pas 
contemporains. 

* DisciruLos. Les Muficiens Ef- 
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pagnols appellent ainfi quatre des hnit 
tons de mufique qui font.au deflous 
des autres , qui font pairs , comme 2, 
4, 6, 8, € inférieurs aux quatre 
autres, qu'ils appellent Altos y Mue/- 
tros. 

* DISCO, f. ». Difqne, fignifioit 
chez les Anciens un palet qui fervoit 
aux jeux & aux exercices. C'étoit un 
rond de métal, ou de pierre, large 
d'un pied, qu'on jettoit en l'air pour 
faire voir fa force & fon adreffe. Lat. 
Diftus , i. | 

Disco. Difque. T. d'Aftronomie. 
C'eft le corps du Soleil , ou dela Lune, 
tel qu'il paroit à nos yeux; & en terme 
d'Optique, il fe dit de la grandeur des 
verres de lunettes, $ de la largeur 
de leur ouverture, de quelque figure 
qu'ils foient. Lat. Difcus. Orbis. 

* DISCOLO., LA , adj. m. ES f. Mu- 
tin, hargneux, inquiet, difhcile à 
réduire, brouillon , perturbateur, en- 
nemi du repos. Lat. Dyfcolus. 

* DISCOLOR , adj. d'une term. De 
diverfes, ou différentes couleurs, va- 
rié, diverfifié , bigarré. Lat. Di/color. 

DISCONF ORME. Voyez Defcon- 


orme. 

DISCONTINUAR. Voyez Defcon- 
tinuar. 

DISCONVENIENCIA. Voy. Def- 
Convenielictra. 

DISCONVENIENTE. Voyez De/- 
converjente. 

DISCONVENTR. Voy. Defconvenir. 

DISCORDANCIA, /: f. Difcorde , 
diflention, divifion, defunion, con- 
trarieté , diverfité d'avis, d'opinions, 
partage de fentimens. Lat. Difcordia, 
e. Dijfentio, onis. 

DISCORDAR , «. ». Difconvenir , 
ne pas convenir, ne point s'accorder , 
être different, n'étre pas femblable , 
etre contraire, oppofé, étre mal en- 
femble. Lat. Difcordare. Diffentire. Dif- 
crepart. 

DISCORDAR, en ter. de mufique , 
n'être pas d'accord, en parlant des 
voix on des inftrumens. L. Diffonare. 

DISCORDE , adj. Pure term. Qui 
n'eft point d'accord, different, con- 
traire, oppofé. Lat. Di/cors, Diffen- 
tiens. 

DISCORDE, en terme de Mufique, 
diflonant , ante, difcordant, te. Lat. 
Dijfonus , a, um. 

DISCORDIA, /.f. Difcorde, op- 
pofition de volontés , méfintelligence, 
contrarieté de fentimens, dilTention , 
divifion , défunion. Lat. Difcordia, «e. 
Dijentio , onis. 

DISCORDIA, fignifie anfli contra- 
rieté, oppofition d'autres chofes. 

Ser , 0 ecbar la manzana de la difcor- 
dia. Etre, ou jetter la pomme de dif- 
corde , mettre la diflention. Lat. Se- 
rere difcordias. 

DISCRECION , /. f. Difcrétion , 
prudence, jugement, difcernement, 
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retemué , fcience des égards. Lat. Pru- 
dentia , e. Judicium , ii. 

DISCRECION, fignifie auffi, viva. 
cité, fubtilité d'efprit, fineffe , adref- 
fe, induftrie, pénétration , fécondité 
d'efprit. Lat. Ingeniusm , ii. Solertia, 
e. Acumen , inis. Saeacitas , atis. 

DISCRECION, fe prend auffi pour 
enjoutment , délicatelle , plaifanterie 
d'un difcours, rencontres ingénieu- 
les, raillerie fine. Lat. Argutia. Le- 
piditas. Facetiu. Sales. 

A difcrecion. Expreffion adverbia- 
le, A difcrétion , fuivant la fantaifie 
& la volonté d'un autre. Lat. Ai 
alterius. arbitrium. 

À difcrecion. A difcrétion. Vivre à 
difcrétion , en parlant des foldats qui 
vivent comme il leur plait chez leurs 
hôtes. Lat. Ad arLitrium. 

Darfe à rendirfe à difcrecion. Se 
rendre à difcrétion, ou à la merci 


du vainqueur. Lat. Dedere fe. 


Edád de difcrecion. Age de difcré- 
tion, c'eft celui dans lequel on eft 
en état de connoître ce qui eft bon 
ou mauvais. Lat. Ætas rationalis. 

Jugar difcreciones. Jouer une dif- 
crétion. Lat. Zudere donis. 

DISCREPANCIA, /. f. Differen- 
ce, difconvenance, inégalite , dif- 
proportion entre les chofes qu'on com- 
pare. L. Difcrepantia. Differentia, e. 

DISCREPAR , v. ». Ne point s'ac- 
corder, étre different, ne point fe 
raporter , differer. L. Difcrepare. Dif- 


e. 

DISCREPANTE , part. acf. du v. 
Di/crepar. Different , qui ne s'accorde 
point, qui ne convient point. Lat. 
Difcrepans. 

DISCRETAMENTE , adv. Dif- 
crettement , fagement, avec efprit & 
jugement. Lat. Con/ideratà. Prudenter. 

* DISCRETAR, v. ». Parler dif- 
crettement , railler , badiner avec ef- 
prit & avec grace. L. Confíderaté loqui. 

DISCRETISSIMO , MA, adj. m. 


(8 f. fuperl. de Difcreto. Tres dif- 


cret, te, tres prudent, te, trés mo- 
defte , tréffage , trés fpirituel, le. L. 
Prudentijimas. Ingentofiffimus , a, um. 

DISCRETO, TA, adj. :. ES f. 
Difcret, ette , avifé , ée , prudent, te, 
judicieux , cule, retenu, ue. Lat. 
Prudens. Solers. 

DISCRETO, Se prend auffi ponr 
fpirituel , éloquent, fubtil. Lat. 7w- 
geniofus. Argutus. 

DisCRETO, Se dit figurément des 
a&ions, des dits, on des faits dans 
lefquels il paroit du jugement, de 
l'efprit & de la faillie. Lat. Lepidus. 
Facetus. 

DISCRETO. Difcret. T. de quel. 
ques Religieux, comme de Capucins , 
d'Auguftins, de Recollets Sc. C'eft 
celui qui dans un Chapitre reprelente 
le corps du Couvent, & en eft com- 
me l'Avocat. Lat. Di/cretus. 

"Quastitidad 
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Quantidad difcreta. Quantité dif- 
eréte, c'eft celle des nombres, qu 
eft l'objet de l'Arithmétique. L. Di/- 
creta quantitas. 

* DISCRIMEN , f. m. Péril, dan- 
ger, hazard. C'eft un mot Latin. 
Lat. Difcrimen , inis. ' 

DISCULPA, f. f. Excufe , cou- 
leur , prétexte. Lat. Excwfatio , onss. 

DISCULPABLE, adj. d'une term. 
Excufable, pardonnable , digne d'ex- 
cufe. Lat. Excufandus, a, um. 

* DISCULPACION , f. f. T. de 
Palais. Décharge d'un crime dont on 
eft accufé. Lat. Excufatio , onis. 

* DISCULPADAMENTE , adv. 
D'une facon excufable. L. Causà. 

DISCULPAR , v. a. Difculper , ex- 
cufer , pallier fa faute , ou celle celle 
d'auttui, tácher de juftifier une action. 
Lat. Zxcufare. 

DISCULPADO, DA, f. p. du v. 
Difculpar. Difculpé, ée. Lat. Excu- 


Jatus , a, 


um. 

* DISCURRIMIENTO , f. 1. Dif- 
cours , raifonnement. Ce mot n'elt 
ufité que parmi les gens de la cam- 
pagne. Lat. Difcurfus, ús. 

* DISCURRIR, v. ». Courir ça 
& là, courir de tous cótés. Lat. Cir- 
£umour/are. | 

Discurkrie. Difcourir , entretenir 
une compagnie, foit en public, foit 
en particulier , fur quelque chofe. 
Lat. Sermonem facere. 

DISCURRIR. Difcourir, fe prend 
au figuré pour examiner , penfer , 
pefer les raifons de part & d'autre, 
tirer une conféquence des principes 


. qu'on a pofés. Lat. Excogitare. Dif- 


cutere. 
Quien tal difcruerriera ? Qui le croi- 
roit? Lat. Qui; credat? 
DISCURRIDO , DA, f. f. du v. 
Difturrir dans fes acceptions. Exami- 
né, ée, difcuté, ée. Lat. Cogitatus, 


a, um. 
DISCURSAR , v. a. Le méme que 
Difcurrir. Ce mot eft peu ufité. 
DISCURSANTE, part. acf. du v. 
Difcurfar. Celui qui difcourt. 
DISCURSISTA, /. #. Difcoureur , 
reufe, grand parleur, grande par- 
leufe, fophifte, hableur. Lat. .$o- 


phifta , e. 

DISCURSIVO , vA ,adj. 5. EJ f. 
Qui difcourt, qui raifonne, qui pen- 
fe, qui imagine. Lat. Meditabundus , 
a, um. 

Discursivo, fignifie auf Pen- 
ff, ive, qui rêve profondément à 
quelque chofe. Lat. Cogitabundus , 


a, um. 
. ^* DISCURSO , f. m. Marche, rou- 


te, chemin, courfe d'un endroit à un 
autre. Lat. Difcurfus, ds. cov diste. . 
Discurso. Faculté de difcourir, 
ou de tirer une conféquence des prin- , 
cipes qu'on a pofés. Lat. Facultas 
difcurfiva. | 
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Discurso. Difcours, propos , af- 
femblage de paroles, pour expliquer 
ce que l'on penfe; expreflion de vive 
voix fur quelque matiére. Lat. Dif- 
curfus. ; 

. DISCURSO. Se prend quelquefois 
pour l'ufage de la raifon. Lat. ÆRa- 
tionis ufus. 

Discurso. Reflexion fur quelques 
principes , conje&ure , foupgon , idée 
qu'on fe forme en conféquence fur 
quelque chofe. Lat. Ratiocinatio. Me- 
ditata reflexio. 

Discusso. Raifonnement , entre- 
tien, ou converfation étendue fur 
quelque matiére. Lat. Diferta fer- 
mocinatic. 

Discurso. Difcours, fe dit auffi 
des piéces d'éloquence , ou des traités, 
ou par écrit, ou prononcés de vive 
voix. Lat. Differtatio. 

- DISCURSO , fe prend auffi pour 
efpace de tems , intervalle. Lat. Di/- 
curfus , ús. 

* DISCUSSION, /. f. Difcuffion, 
examen d'un point. Lat. Di/cufro 
onis. | 

DISCUTIR, v. a. Difcuter , cxa- 
miner une queftion, une affaire, un 
point d'hiftoire. Lat. Difcutere. 

DISCUTIDO, pa, p. g. du verbe 
Difcutir. Dilcuté, ée. Lat. Difcuffus, 


a, Nm. 

DISFAMACION , /. f. Diffama- 
tion, action de diffamer.' Lat. Znfa- 
matio , onis. | 

DISFAMADOR, /. m. Diffama- 
teur , celui qui diffame, qui ternit A, 
réputation de quelqu'un. Lat. Zxfa- 
mator , oris. 

DISFAMAR , v. a. Diffamer , des- 
honorer , calomnier , noircir la répu- 
tation de quelqu'un. On dit auffi Di- 


famar , & l'on écrivoit anciennement 


Desfamar. Lat. Infamare. 

DISFAMAR , fignifie aufli mettre 
en mauvaife réputation, décrier mé- 
me les chofes infenfibles , publier 
leurs défauts & leurs mauvaifes qua- 
lités. Lat. Znfamare. 

DISFAMADO , DA, f.p. du v. 
Disfumar dans fes acceptions. Ditfa- 
mé,ée. Lat. Infamatus, a, um. 

DISFAMATORIO, RIA , adj. 5. 
€9 f. Diffamatoire, diffamant, qui 
diffame. Lat. Probrofus, a , nm. 

* DISFAMIA , /.f. Infamie , des- 
honneur, mauvaife réputation. Lat. 
Infamia , e. 

DISFAVOR , /. m. Dédain, mé- 
pris , air dédaigneux. Lat. De/pe- 
Gus , ds 

DisrAvoR, fe prend quelquefois 
pour difgrace , défaveur. Lat. Grati. 
dentgatio. 

DISFORME , adj. d'une term. Dif- 
forme, laid, de, qui choque la vue, 
& qui n'a pas les proportions qu'il 
doit avoir. Lat. Deformis, e. 

DisroRxE. Difforme, laid, de, 
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hideux , enfe , horrible. Lat. Fedus, 
borridus , a, um, 

DisFORME. Grand, fort grand, 
démefuré. Lat. Zngens. 

DISFORMIDAD , /. f. Le méme 
que Deformidad. \ 

DISFORMIDAD. Excés dans la 
grandeur d'une chofe, grandeur dé- 
melurée & extraordinaire. Lat. De- 
formitas , atis. 

DISFORMISSIMO , MA, adj. m. 
ES f. fuperl. de Disforme. Très dif- 
forme, trés laid, de, trés hideux , 
eufe. Lat. Feliffmus, a , um. 

* DISFORMOSO, sa, adj. m.C2 f. 
Le méme que Disforme , pris pout 
laid , ou hideux. 

DISFRAZ, /. m. Deguifement, ar- 
tifice , difhimulation. L. Conficía facies. 

DisrFRAZ. Déguifement , l'a&ion 
d'aller mafqué. L. Per/oua. Larva, e. 

DISFRAZAR , v. a. Dégzuifer, tra- 
veftir , changer , rendre meconnoifla- 
ble. Lat. Velare. Tegere. Diffimulare. 

DISFRAZAR. Déguifer, cacher, 
difhimuler , couvrir. L. Difanulare. 

DISFRAZAR , au figuré, pallier, 
couvrir, donner une autre couleur 
aux chofes. Lat. Adumbrare. 

DISFRAZAR. Aller en mafque. L. 

a indui. 

DISFRAZADO, DA, p. p. du v. 
Disfrazar dans fes acceptions. Dégui- 
fé, ée. Lat. Velutus. Teétus. Diff- 
mulatus. Lareatus , a , um. 

* DISGREGACION , f. f. Difgré. 
gation, action qui fépare & éloigne 
les chofes les unes des autres. Lat. 
Difgregatio , onis. . 

DISGREGAR , v. a. Défunir, fé. 
parer, divifer, déjoindre , éloigner 
une chofe d'une autre. L. Difgregare. 

DISGREGAR, en termes d'Opti- 
que, Difgréger, écarter les rayons 
lumineux , où les images des objets, 
les augmenter confidérablement. L. 
Lifgregare. 

DISGREGADO, DA, f. p. du v. 
Difgregar dans fes acceptions. Défuni, 
ie, feparé, ée. L. Difgregatus, a, um. 

DISGREGATIVO, va, adj.m.¿7 f. 
Qui fépare, qui défunit les parties 
les unes des autres, furtout la lumié- 
re, & les images des objets. L. Di- 
gregatious , a, um. 

DISGUSTADISSIMO , Ma, adj. 
en. ES f. fuper. de Difguflado. Tres 
dégouté , ée, trés faché , ée , très of- 
fenfé, ée. Lat. Valde exacerbatuta;um. 

DISGUSTAR, v. a. Dégouter, 
donner du dégont pour ce qui re- 
garde le manger. L. Faftidium creare. 

DisGusrar. Dégouter , caufer de 
de l'ennui ou du chagrin à quelqu'un, 
l'aigtir, Virriter. Lat, Contriftare. 
Exacerbare. 

DisGUSTARSE. Se dégonter, fe 
fácher , s'aigrir , s'irriter, prendre du 
chagrin contre quelqu'un. L. Ofendi. 
Exacerbari. 
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DISGUSTADO, DA, f.p. du v. 
Difguflar dans fes acceptions. Dégou- 
té, ée, fáché, ée , irrité, ée. L. Di/- 

licens. Exacerbatus, a, um. 

DISGUSTILLO , /. t. dim. de Dif- 
gufo. Petit dégoût, petit chagrin, 
petite peine, petit déplaifir. L. Leve 
fajlidium. Levis moleltia. 

DISGUSTO, /. 1. Dégoüt , man- 
que de goût ou d'appetit. Lat. Fajti- 
dium, 3. Naufea , «. 

DiscusrO. Dégout , déplaifir , 
chagrin , fácherie. Lat. 4Averfo. 

DiscusTO. Dégoüt, chagrin , in- 
quiétude , mauvaife humeur que pro- 
duifent les accidens & les chofes con- 
traires à nos defirs. Lat. Angor. An- 
xietas. 

Discusro. Démelé, difpute , dif- 
férend. Lat. Contentio. 

4 difguflo. Expreflion adverb. A 
jd à contre- ceur. Lat. Znvité. 


* DISIPULA,/.f. Le méme que 
Erifipela. 

* DISIPULARSE , «. v. Etre at- 
taqué d'un Ercfipele. Lat. Zgne fa- 
cro laborare. 

* DISIPULADO , DA, p. p. du v. 
Difipularfe. Qui eft attaqué, ée , for- 
mé, ée en éréfipéle. Lat. Jgse facro 
laborans. 


DISLATE , J. m. Lc méme que Di/- 


paráte. 

DISLOCACION , /. f. Diflocation, 
déboitement dynos. Lat. Disjunétio. 
Luxatio , sid 

DISLOCARSE , v. r. Se difloquer, 
fe déboiter, fortir de fa place par quel- 

ue violence , en parlant des os. Lat. 
xart. 

DISLOCADO , Da, f. p. du verbe 
Dislocarfe. Difloqué, éè. Lat. Luxa- 
fus, a, um. 

DISMINUCION. V. Diminucion. 

DISMINUIR , «. a. Diminuer, 
amoindrir une chofe, en retrancher 
une partie: quelques-uns difent Def- 
minuir, Ex d'autres Diminuir. Lat. 
Minuere. Imminuere. 

DISMINUIR. Diminuer, fe dit figu- 
rément en chofes morales. Lat. Dimi- 
muere. Detrabere. 

DISMINUIDO , DA, f. p. du ver- 
be Difininuir dans fes acceptions. Di- 
minué, éc. Lat. Diminutus. Detrac- 
$us, a, um. 

DISPAR, adj. d'une term. Diffem- 
blable, qui n'eft point pareil , inégal, 
difproportionné. Lat. Dijpar. 

DISPARADOR , /. m. Tireur, qui 
Ícait bien tirer, adroit à tirer. Lat. 
Difplofor , oris. 

DISPARADOR. Árrét, petite piéce 
de fer qui dans les armesà feu empé- 
che qu'elles ne fe láchent, & pour l'ar- 
baléte , c'eftla noix. Lat. Fibula, 2. 
Bolus , 1. 

DISPARAR , «. a. Tirer un canon, 
on full, un moufquet, un piftolet 
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ou telle autre arme à feu, lancer un 
javelot. Lat. Difplodere. Jaculari. 

DISPARAR, lignifie auffi jetter, 
lancer une chofe avec violence. Lat. 


Vi n ips - en unn grande dt. 


ISPARAR , au figuré, Caufer, ja- 
fer, babiller, parler àtort & à tra. 
vers , difcourir — inconfidérément , 
étourdir de fon caquet, brailler, criail- 
ler, dire quantité de fottifes, de fa- 
daifes. Lat. Blaterare. Gannire. Nu- 
gari. 

DISPARARSE. Se lâcher , s'échap- 
per, fe débander par un mouvement 
naturel ou forcé, comme font les 
reíforts d'une machine. Lat. Remitti. 

DISPARARSE. Se lancer, fe jetter, 
fondre, partir, courir précipitam- 
ment , avec violence. Lat. Ruere. Im- 


petu ferri. 
? Difparar la ballefla. Tirer de l'arba- 
te. 


Difparar morteretes. Tirer des boé- 
tes à feu. 

DISPARADO, DA , f. p. du v. 
Difparar dans fes acceptions. Tiré, 
ée, lancé, ée, jetté , ée. Lat. Dif- 
plofus. Jactus. Emiflus, a, um. 

DISPARATADAMENTE , adv. 
Sottement , ridiculement, malà pro- 
pos , abfurdement , impertinemment , 
hors de faifon, à contre - tems. Lat. 
Abfurdè. Inepte. Imprudenter. 

DISPARATAR , v. ». Dire des fot- 
tiles, des impertinences , faire le fou, 
extravaguer. Lat. Ineptire. 

DISPARATADO, DA,P.P. du v. 
Difparatar. Abfurde, impertinent , 
hors de raifon & de propos. Lat. 4b- 
Jurdus. Ineptus , a, um. 

DisPARATADO. Hifpanifme. Im- 
prudent, malavifé, étourdi, fou, 
ridicule , qui agit fans réfléxion , qui 
ne fçait ce qu'il dit ni ce qu'il fait, 
qui parle à tort & à travers , & agit 
de méme. Lat. Imprudens. Ineptus. In- 
fanus, a, um. 

DISPARATE, /. ». Difparate, cho- 
fe faite ou dite hors de propos & à 
contretems. Lat. Stuititia. Ineptia, e. 

Decir difparates. Dire des fottifes. 

DISPARATON , /. m. augm. de 
Difparate. Difparate grofliére. Lat. 
Nimia fatuitas. 

* DISPARATORIO, fr. Difcours, 
entretien , converfation, écrit rem- 
pli de difparates & de fottifes. L.J»ep- 


tiis fcatens colloquium , ii. 


DIS 


dans le moral, fans fnjet ni raifon. 
Lat. Profufio, onis. 

DISPENSA, /.f. Difpenfe, exemp- 
tion de la régle ordinaire , privilége, 
permiflion. Lat. Zimmunitas , tis. 

DisPENSA. Difpenfe. La cédule 
ou le brevet gui contient par écrit la 
volonté du fupérieur qui l'accorde. 
L. Difpenfationis refcriptum , ti. 

DISPENSABLE , adj. d'une term. 
Qui peut fe difpenfer , fujet à dif 
penfe. Lat. Difpenfationi obnoxius, 


a, um. 

DISPENSACION, /.f. Difpenfe , 
permiflion du Légiflateur ou du Sou- 
verain, qui décharge de l'obligation 
qu'une loi impofe. Lat. Licentia. Ve- 


nia, e. 

DISPENSADOR , /. ». Difpenfa- 
teur, qui difpenfe. Lat. Di/pen/ator, 
Or1f. 

DISPENSADOR. Difpenfateur, ce- 
lui qui permet, qui donne, qui dif- 
tribue une chofe, foit dans le phyfi- 
que, foit dans le moral. Lat. Lergi- 
tor ; oris. 

DISPENSAR , v.a. Difpenfer, per- 
mettre à quelqu'un de faire quelque 
chofe contre le droit commun. Lat. 
Lege aliquem foluere. 

* DISPENSAR. Difpenfer, diftri- 
buer, donner à plufieurs perfonnes. 
Lat. Difpenfare. Diflribuir. 

DIsPENSAR. Difpenfer, fe dit en- 
core pour s'excufer. Difpenfez - moi, 
s'il vous plait, de lui faire cc compli- 
ment. Lat. Veniam dare. 

DISPENSADO, DA, f. p. du v. 
Difpenfar dans fes acceptions. Difpen- 
fé, ée. Lat. Zmmunitate donatus. Dif- 
tributus, a, um. 

* DISPERSION , /. f. Difperfon, 
féparation, divifion de ce qui étoit 


‘joint. Lat. Di/perfo , onis. 


DISPERSO, sa, adj. m. € f. 
Difperfe , ée , féparé, ée, défuni, ie, 
répandu, ue de côté & d'autre. Lat. 
Dijperfus, a, um. 

DISPERTADOR. V. Defpertador. 

DISPERTAR. V. Defpertar. 

DISPIERTO. V. Defpierto. 

DISPLACER. V. Defplacer. 

* DISPLICENCIA, /. f. Déplai- 
fance, chagrin, dégoût. Lat. Difpi- 


centra, e. 


* DISPONEDOR , Ra, /. t». ES 


: f. Ordonnateur , qui difpofe , qui ré- 
; gle, qui met l'ordre partout. Lat. Di/- 


* DISPARIDAD, /. f. Difparité, : pofítor , oris. 


différence, difproportion , inégalité. 
Lat. Difparitas , tis. Differentia, e. 
DisPARIDAD. Difparité, en terme 
d'école , eftla difproportion & la di- 
verfité de circonftances qu'il y a entre 
les chofes , & qui fait qu'on ne peut 
en juger. Lat. Diyparitas , tis. 
DISPENDER. Voyez Defpender. 


* DISPENDIO , /.11. Dépente con- ! 


DISPONER, «. a. Difpofer, ar- 


‘ranger, mettre par ordre, ranger, 
régler. Lat. Di/ponere. 


DisPONER. Difpofer, faire d'une 


, chofe ce qu'on veut. Lat. Difpenfare. 


DISPONER , fignifie auffi réfoudre, 
deliberer, ordonner ce qu'on veut 
qu'on fatfe. Lat. Di/posere. Statuere. 

DISPONER , fignifie encore, mar- 


fidérable & exccffive en argent ou en ' quer l'emploi qu'on veut faire d'une 
autre chofe , foit dans le phyfique, foit í d'une chole , & dans cette acception 
ce 
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ce mot eft tohjours Tuivi de la prépo- 
fition De. Lat. 4d nutum fuum flatuere. 

DISPONER , en terme de Philofo- 
phie, fe prend pour pofer les condi- 
tions requiles & les accidens nécelfai- 
res pour la produétion de l':tfet , ou la 
réception de la forme. Lat. Di/ponere. 

DISPONERSE. Se difpofer , fe pré- 
parer, fe mettre en etat de faire quel- 
que chofe. L. Parure fe, in promptu ele. 

Difponer fus cofas. Faire fon Tefta- 
ment , regler fes affaires, pour ne plus 
penfer qu'à la mort. Lat. Rebus fui: 
&brifHianà confulere. 

DISPUESTO, ra, f. p. du verbe 
Difponer dans fes acceptions. Difpofé , 
ée. Lat. Difpofitus. Ordinatus. Para- 
fus, a, um. 

DISPUESTO , fignifie aufi, poli, 
agréable, bien tourné, beau, bien 
fait, galant , ajufté , bien mis, propre. 
Lat. Elegans. Lepidus. Venuftus, a, um. 

Bien à mal difpueflo. Bien ou mal 
difpofé, en bonne ou mauvaife fan- 
té. Lat. Ben? vel mal? fe babens. 

DISPOSICION , /. f. Difpofition , 
arrangement , ordre, fituation des 
chofes. Lat. Di/pofítio , onis. 

DISPOSICION , fe prend auffi pour 
l'aptitude, la proportion & l'état con- 
venable des circonftances & des quali- 
tés néceflaires rélativement à une cho- 
fe: Lat. Aptitudo. 

DisPosIcioN. Difpofition, fe dit 
auffi de la fanté. Lat. Vuletudo bona 
vel mala, 

DiSPOSICION , fe prend auffi pour 
la proportion & la fymétrie des par- 
ties du corps, pour gaillardife , gen- 
tilleffe. Lat. Elegantia. Corporis fym- 
smetria. 

DisPosiCION, fedit aufli du gé- 
nie, del'inclination, de la fituation 
d'efprit, du penchant qu'on a pour 
quelque chofe. Lat. Aptitudo. 

DisPosicioN. Dilpofition fe dit 
aufli pour ordre, volonté, comman- 
dement du fupérieur, auquel on elt 
obliye de fe conformer. Lat. Decretum. 

DisPosicioN.Difpofition,fe prend 
encore pour pouvoir, autorité, puif- 
fance fur une chofe. Lat. Poteflus. Do- 
minium. 

DisPosicioN. Difpofition, fe dit 
en Aftrologie, de l'état, de la fitua- 
tion des Altres & de leurs afpeéts. Lat. 
Pofitio. e 

DisrosicioN. Difpofition, en ter- 
me de Rhétorique, eft l'une de fes cinq 
parties, àl'aide de laquelle l'orateur 
met enordre les raifons, les preuves 
& les argumens dont il fe fert. Lat. 
Difpofitio. 

DisPosicION. Les Philofophes ap- 
vellent ainfi la condition ou l'accident 
requis pour la produ&ion d'un effct,ou 
pour la réception de la forme. Lat. 
Difpftio. 

Dilpoficion ultima. Les Philofophes 
appellent ainfi celle qui ne fuppole 
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rien aütre entre elle & la prodoction 
de l'effet , ou la réception de la forme. 
Lat. Ultima difpofitio. 

A la difpoficion. T. de civilité. Tout 
ce que je pofléde eft à vôtre difpofition, 
à vôtre commandement. Lat. 4d alicu- 
jus nutum. 

Ejlar à ballarfe en difpoficion. Etre 
en état, être prét. L. Zn procinctu ej[c. 

Hauer llegado la ultima difpoficion. 
Cette E On marque qu'il eft tems 
de fe réloudre à agir, ou à exécuter 
ce qu'on avoit deffcin de faire. Lat. Zx 

roximo ele. 

DISPOSITIVAMENTE, ado. Avec 
ordre & difpofition. Lat. Di/pofitive. 

DISPOSITIVO, va, adj. m. ES f. 
Difpofiti£, ive, préparatoire , ce qni 
difpofe , prépare, met les chofes en 
état de fe faire. Lat. Di/ponens. 

DisPosrTIVA , employé comme 
fubftantif, fignifie la méme chofe que 


ifpoficion. 

DISPUTA, / f. Difpute, contro- 
verle , queftion qu'on agite. Lat. Dif 
putatio , onis. 

DisPUTaA. Difpute, querelle, dé- 
bat , conteftation. Lat. Contentio, onis. 
Rixa, e. 

DisPUTA. Difpute, altercation , 
difpute de paroles. 

DisPuTa. Difpute, exercice fur 
quelque matiére fcientifique ou litte- 
raire. Lat. Di/putatio, onis. 

DISPUTABLE , adj. d'une term. 
Difputable , qui peut ètre difputé, pro- 
blematique. Lat. Di/putabilis. 

DISPUTACION, /. f. Le méme que 


Difputa. 

DISPUTADOR, /. m. Difputeur , 
qui difpute. Lat. Di/putator. 

DISPUTAR, v.a. Difputer, dif- 
courir, parler, raifonner , argumen- 
ter. Lat. Difputare. 

DisPuTAR. Difputer , contefter 
pour emporter ou pour conferver quel- 
que chofe. Lat. Contendere. 

DisPUTAR. Difputer, quereller, 
contefter. Lat. Rixari. 

DIsPUTAR. On employe auff ce 


verbe comme un verbe neutre, & alors : 


on le joint avec les particules /obre, 
de , ou acerca de, ou fs. Lat. Difputare. 

DISPUTAR. Difputer, en terme 
d'école , s'éxercer fur les matiéres 
qu'on a apprifes, faire preuve de ce 
qu'on fçait. Lat. Exercitari. 

DISPUTADO, pa, p.p. du verbe 
Difputar dans fes acceptions. Difputé, 
ée. L. Difceptatus. Controverfus, a,um. 

* DISQUISICION , /. f. Difquifi- 
tion , difcuflion, examen rigoureux 
d'une chofe, enquête foignenfe, re- 
cherche exacte. Lat. Di/quifitio,inquifi- 
H0, onis. 

* DISSECACION. V. Difección. 

* DISSECAR , v. a. Difléquer, ter- 
me d'Anatomie, faire l'anatomie de 
quelque corps. Lat. Diffecare. 

* DISSECADO , DA, f. p. du v. 
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Diffecar. Diffequé,&e. L. Diffecfus,a um. 

* DISSECCION ,/.f. Terme d'A- 
natomie. DifleRion, a&ion de diffe- 
quer. Lat. Diffeclio , onis. 

* DISSECTOR ,/. 5». T. Anato- 
mique. Diflequeur., Anatomiíte. Lat. 
Dilfector , oris. 

* DISSEMINAR, v. a. T. peu 
ufité, Semer gà & là, divulguer, 
publier, répandre, faire courir un 
bruit. Lat. Diffeminare. Divulgare. 

DISSENSION , 7. f. Diffenfion , 
difcorde, divifion, méfintelligence, 
débat , querelle, différend , difpute, 
diverfité d'avis, d'opinions, partage 
de fentimens , oppofition , contrarieté. 
Lat. Diffenfo. Difcordia, e. Conten- 
tio , onis. Contrarietas, atis. Rixa , e. 

DISSENSION. Hifpanifme. Motif, 
ou canfe de diffenfion. L. Difdi; caufa. 

* DISSENTIMIENTO , /. m. Op- 
pofition , contrarieté de fentimens fur 
une chofe, diflenfion, divifion. Lat 
Di enfus 4 ús, : 

ISSENTIR , v. #. N'étre pas d'un 
méme avis, étre d'un fentiment con- 
traire, n'être pas d'accord fur une 
chofe. Lat. Dijlentire. 

* DISSENAR , v. a. Deffiner , cra- 
yonner , tracer un plan. L. Delineare. 

DISSEÑADO, Da, p.p. du verbe 
Dif[har. Deffiné, ée. Lat. Delinea- 
tus, 0, um. 

* DISSEÑO, /. m. Deffein , idée, 
modèle, plan, crayon, image. Lat. 
Grapbis , idis. 

DissEno, au figuré, Defcription 
ou repréfentation d'une chofe de vive 
voix. Lat. Defcriptio , onis. 

Disseño , fe prend dans le fens 
moral pour l'image ou la repréfenta- 
tion d'une chofe. Lat. Z»ago. 

Ex. Los zelos fon un diffeño del ¿xn 
fermo. La jaloufie eft une image de 
l'enfer. 

* DISSERTACION , /. f. Differta- 
tion , difcours ou traite fur quelque 
matiére. Lat. Dijfertatio , onis. ? 

DISSERT AR, v. a. Difcourir, par- 
ler, s'entretenir, traiter, raifonner 
fur quelque matiére, fur quelque quef- 
tion. Lat. D:jffertare. 

DISSERTISSIMO , MA, adj. m. 
ES f. fuperl. de Differto. Très difert, 
te, trés éloquent, te. Lat. Difertiff- 
us , a, um. 

DISSERTO , TA, adj. m. ES f. Di. 
fert , te, éloquent, te. Lat. Difertur, 
Facundus, a, um. 

* DISSIMIL , adj. d'une term. Dil 
femblable, différent, qui ne reffemble 
point. Lat. Diffimilis, e. 

* DISSIMILAR , adj. d'une term. 
Diffimilaire. T. d'Anatomie , qui fe 
dit des parties de l'animal qui fout 
compofées de parties d'une autre na- 
ture ou d'une autre efpéce , par 
exemple, du doigt, qui eft compo- 
fé d'os, de nerfs & d'artéres. Lat. 
Diffanilaris , €. 

DISS IMI- 
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DISSIMILITUD , ff. Voyez Def 


femejanza. 

DISSIMULACION , /.f. Diffimu- 
lation, feinte, déguifement. Lat. Di/- 
femulutio , onis. 

DissimULACION , fe prend auffi 
pour Tolérance affectée. Lat. Callida 
dif/imulatio. 

DISSIMULADAMENTE , adv. 
Avec diffimulation. Lat. Simulaté. 

DISSIMULAR, v. a. Diffimuler , 
feindre, déguifer. Lat. Difimulare. 

DissiMULAR. Diffimuler, cacher 
adroitement ce qu'on penfé. Lat. Ani- 
mum celarc. 

+. DISSIMULAR. Diffimuler, faire 
femblant de ne pas remarquer. Lat. 
Vultu aliquid tegere. 

DisS1MULAR , fignifie auffi, Don- 
ner uneautre apparence aux chofes , 
tant dans le phyfique que dans le 
moral. Lat. Fingere. | 

DISSIMULAR, fe prend encore pour 
Cacher, couvrir, mettre en un lieu 
fecret. Lat. Occultare. 

DissIMULAR , fe prend quelque- 
fois pour Tolerer, permettre, par- 
donner , excufer , fouffrir. Lat. Diff 
mulare. Tolerare. 

DISSIMULADO , DA, f. f. du v. 
JDiffmular dans fes acceptions. Dif 
-fimulé, ée. Lat. Difomalatus. Tectus. 
Fiétus, a, um. 

DissimuLADO. Hifpanifme. Diffi- 
.mulé, ée, fin, ine, caché , ée , arti- 
ficieux , eufe. Lat. Callidus. 

A lo diffimulado. Avec diflimula- 
tion, en diffimulant, en faifant fem- 
blant de rien. Lat. Simulaté. Diff 
mulanter. 

DISSIMULO, /. m. Diffimulation, 
feinte, déguifement de fa penfée. 
Lat. Diffimulatio , onis. 

* DISSIMULO , en jargon, un Géo- 
lier. Lat. Carceris cuftos. 

DISSIPACION, /. f. Diffipation , 
dégat, folle dépenfe. Lat. Difipatio. 
Profufio , ouis. 

DissiPACION. Défunion , fépara- 
tion, défunion totale des parties qui 
compofent un tout. Lat. Diffrpatio. 

DissiPACION. Diffipation, réfo- 
Jution d'une chofe en elprits & en 
vapeurs. Lat. Evaporatio , onis. 

DISSIPADOR , /. m. Diflipateur , 
dépenfier , prodigue. Lat. Prodi- 


Eus. 1. 
. DISSIPAR, v. a. Diffiper, dif- 
perfer, féparer les parties d'un tout 
les unes des autres jufqu'à ce qu'il 
n'en refte plus rien. Lat. Difipare. 
DissiPA&R. Diffper , détruire , 
confommer , prodiguer fon bien. L 
Profundere. Perdere. 
DISSIPADO , DA, f. p. du verbe 
- Difipar dans fes acceptions. Diflipé, 
' :ée. Lat. Difhpatus, a, utn. | 
DissiPADO. Diflipé, ruiné, dé- 
truit. Lat. Diffrpatus. 
DISSOLUBLE , adj. d'une term. 
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Diffoluble, qui peut fe réfoudre en 
plufieurs parties. Lat. Diffolubilis , e. 
DISSOLUCION , /. f. Diffolution, 
réfolution d'un corps en parties im- 
perceptibles. Lat. Diffolutio , onis. 

DissoLucion. Diffolutjon, dé- 
bauche , déréglement de mœurs. L 
Diffolutio morum. 

DissortucioN , eft. auffi une fi- 
gure de Rhétorique qui a lieu lorf- 
qu'on met dans un difcours plufieurs 
parties détachées les unes des autres. 
Lat. Dijfolutio. 

DISSOLUTAMENTE, adv. Dif- 
folument , d'une maniére difíolue. L. 
Diffolut?. Perdità. 

DISSOLUTO , TA, adj. m. £2 f. 
Diffolu, ue, débauché, ée, impudi- 
que, qui méne une vie libertine. L. 
Dijfolutus , a, um. 

DISSOLVER , v. a. Délier, déta- 
cher, diffoudre, réfoudre, défunir , 
divifer , féparer, rompre, interrom- 
pte , fufpendre. L. Solvere. Diffolvere. 
Disjungere. Divellere. Abrumpere. 

DissoLveER. Fondre un corps foli- 
de en liquide, le réfoudre en petites 
parties. L. Diffolvere. Liquefacere. 

DISSOLVENTE , p. act. du verbe 
Diffolver. Diffolvant , ce qui diffout , 
qui divife les corps , qui les réduit 
en leurs plus petites parties. Lat. Dif” 
Jolvens. 

DISSUELTO , TA, f. p. du verbe 
Diffolver dans fes aceeptions. Diffous, 
te. Lat. Solutus, a , um. 

* DISSON, /. m. Ton aigre , dif- 
fonant, difcordant, faux ton. Lat. 
Tonus abfonus. 

DISSONANCIA, /. f. Son défagréa- 
ble, & qui bleffe l'oreille, tel que 
celui qui refulte de plufieurs inftru- 
mens qui ne font point d'accord. Lat. 
Dijfonantia , e. | 

DISSONANCIA. Diffonance, en 
ter. de mufique , c'eft en général tout 
accord défagréable à l'oreille. Lat. 
Dijfonantia , e. 

DISSONANCIA , au figuré, Dif- 
proportion , difconvenance , incon- 
gruité, difformité. Lat. Zncongruen- 
tia, e. 

Hacer diffonancia. Faire une diffo- 
nance, pour dire une incongruité , 
une chofe étrange , hors de bon lens, 
offenfante. Lat. Repugnare. Offendere. 

DISSONAR, ©. ». Difcorder, n'é- 
tre pas d'accord , être difcordant , dé- 
tonner. Lat. Diffonare. 

DissoNAR. Manquer à la confor- 
mité, à la correfpondance , à la con- 
venance qu'on doit obferver dans fes 
difcours & dans fes actions. Lat. Di/- 
cordare. 

DISSONAR, au figuré, Repugner . 
choquer , offenfer, bleffer. Lat. Rr. 
pugnare. Offendere. 

DISSONANTE , p. acf. du verbe 
Dijonar, Dilfonant , ante, difcordant, 
te. Lat. Diffonan;. 
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DI15S0NANTE , Se dit figurément 
des chofes qui repugnent entr'elles , 
tant dans le phyfique que dans le 
moral. Lat. DifCrepans. D ^ 

DISSONANTES, fe dit en terme 
de Mufique des tons qu'on appelle 
faux, ou diflonances. Lat. Dillonan- 
tes modi. 

DISSONO, NA, adj. m. €9 Le 
méme que Diffonante. Ce mot eft fort 
ufité en Mufique. | 

DISSUADIR , «. a. Diffnader , dé- 
Pd d'un deffein. Lat. Difwa- 

e. 

DISSUADIDO, DA, f. f. du v. 
Diffuadir , Diffuadé, ée. Lat. Diffuafus, 


a, wm. E 
DISSUASION , /. f. Difluañon, 
T. dogmatique , confeil ou avis con- 

traire. Lat. Diffuafio , onis. - 
DissSUASION. Difcours qui dé- 
tourne & qui empêche de faire quel- 
qe chofe, Le genre déliberatif con- 
en deux parties, en la diffua- 

fion , & en la perfuafion. Lat. Di/- 


fuafio. 


DISSYLABO, /. m. Diffyllabe, 
Bot de deux fyllabes. Lat. Di/yila- 
wf, i. 

* DISSYMBOLO , LA, adj. sm. 
€9 f. Di(femblable, très différent , 
te, tant par rapport à la nature, 
que' par rapport aux proprietés. Lat. 


ilis , e. 

DISTANCIA , f. f. Diftance, el- 
pace , intervalle, éloignement. Lat. 
Diflantia, e. 

DISTANCIA. Difproportion, dif- 
férence , diverfité. L. Difcrimen , inis. 

DISTANTEMENTE , adv. Loin, 
de loin, au loin. Lat. Long. Procul. 

DISTANTISSIMO, MA, adj.m. ES 
f. fuperl. de Diflante. Très éloigné, 
ée , trés diftant, te. Lat. Remotife- 
mus , 4, un. 

DISTAR , v. n. Etre éloigné, ètre 
diftant. Lat. Diftare. 

DisTAR. Differer , étre différent, 
ne pas fe rapporter. Lat. Diffare. Dif- 


erre. 

DISTANTE , f. acf. du verbe 
Diflar. Diftant, ante, éloigné, ée, 
fe dit des chofes entre lefquelles il 
y a un efpace, foit de lieu , de qua- 
lité, ou de tems. Lat. Di/lans. 

DISTERMINAR, v. a. Séparer, 
partager un territoire, en marquer 
les bornes & les limites. Lat. Dif 
terminare. 

DISTERMINADO , Da, p. p. du 
verbe Diflerminar. Borne, ée , fépa- 
ré, ée. Lat. Diflerminatus , a , um. 

DISTICHO , /. ». Diftique, poë- 
fie dont le fens eft renfermé en deux 
vers. Lat. Diflichum, i. 

. DISTILACION. Voyez Deftila- 
cion. 

DISTILADOR. Voyez Deflilador. 

DISTILAR , Voyez Deftilar, 

DISTILATORIO. V. Dejlilatorio, 

DISTINCION, 
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DISTINCION, ff. Diftin&ion, 
difference en vertu de laquelle une 
chofe n'eft pas la méme qu'une autre. 
Lat. Dif!inctio , onis. 

DisTINCION. Diftin&ion , préto- 
gative , dignité, titre, marque d'hon- 
neut. Lat. Dignitas , atis. 

- DISTINCION. Diftinétion, clarté, 
bon ordre , diftribution de chofes. L. 
Diftributio. Ordo, inis. 

DISTINCION. Diftin&ion , en ter- 
me d'école , eft la déclaration ou l'ex- 
plication qu'on donne d'une propofi- 
tion douteufe, ambigue, $ équivo- 

ue, qui peut étre vraie dans un 
ens, & fauffe dans l'autre. Lat. Di/- 
finclio , onis. 

A diflincion, Expreffion adv. dont 
on fe fert pour diftinguer une chofe 
d'une autre. Lat. Pro difcrimine. 

Hacer diflincion. Diftinguer. Lat. 
Diftinguere. 

Hombre 0 perfona de  diflincion. 
Homme d'une grande diftin&ion , 
d'un très grand mérite. Lat. Homo 
clarus. | 

DISTINGUIR , v. a. Diftinguer, 
mettre de la difference entre deux 
chofes. Lat. Diftingucre. 

DISTINGUIR. Diftinguer, ôter la 
confufion , ou montrer la difference 
d'une chofe d'avec une autre. L. Dif- 
tinguere. : 

DisTINGUIR. Diftinguer, difcer- 
ner avec la vue. Lat. Confpicere. 

DISTINGUIR. Diftinguer, faire 
plus de cas d'ume chofe que d'une au- 
tre. Lat. Secernere. Anteponere. 

DisTINGUIR. Diftinguer , en ter- 
me d'école, ôter l'équivoque. Lat. 
Diflinguere. : 

DISTINGUIRSE, 9. r. Se diftin- 

1er, fe fignaler par fon efprit, par 
on favoir, ou par quelque a&ion. L. 
Exccllere. Eminere. e 

Diflinguir de colores. Scavoir efti- 
mer les chofes pour ce qu'elles va- 
lent. Lat. Difcernere. 

DISTINGUIDO, Da, f. p. du v. 
Diftinguir dans fes acceptions. Diftin- 
gué, ée. Lat. Dijlincius , a, um. 

DISTINTAMENTE, adv. Diftinc- 
tement, nettement, clairement. Lat. 
Diflinélà. Clare. 

DISTINTIVO, va, adj. m. € 
f. Diftinctif , ive , qui diftingue , qui 
montre la difference qu'il y a d'une 
chofe à une autre. Lat. Diftinétivus , 
4, um, | e 

DISTINTIVO , employé comme 
fubítantif , eft la marque particuliére 
qui diftingue une chofe d'une autre : 
comme la Toifon d'or, qui eft une 
marque diftin&ive de nobleffe. L. Zn- 

183110, ium. 

DisriNTivo. En terme d'école, 
celt l'attribut qui conftitue l'effence 
d'une chofe, & qui la diftingue de 
toute autre. : 

DISTINTO, TA, adj. s. ES f. 

Lom. I. 


. 


DIS 
Diftina , te, different , te. Lat. Dif." 


tinclus, a , um. 

DisriNTO. Diftin&, different , 
divers, on qui a quelque caraétére 
qui le diftingue. Lat. Diflincfus. Di- 
verfus, a, um. 

DisriNro. Diftin& , clair, net, 
intelligible , évident , manifefte. Lat. 
Clarus. Dilucidus , « , um. 

DisriNTO, eft quelquefois cm- 
ployé comme fubftantif mafculin , 
pour Inflinto, Inftin&. Lat. Inftinc- 
tus , fis. 

DISTRACCION , /. f. Diftraction, 
inapplication, diverfion de la penfée 
& de l'attention fur d'autres objets 
que celui qui doit nous occuper. Lat. 

iftraétio , onis. 

DISTRACCION, fe prend auffi 
pour licence, liberté outréc dans la 
conduite , infolence , impndence , 
effronterie. Lat. Zicentia, æ. Proca- 
citas , atis. 

DISTRAHER, v. a. Diftraire , 
détourner de quelque chofe qui oc- 
cupe. Lat. Difirahere. 

DISTRAHER. Se prend auffi pour 
détourner quelqu'un de la vertu, pour 
le plonger dans.le déréglement & dans 
le vice. Lat. Corrumpere. 

DISTRAHIDO, DA, f. f. du v. 
Diflraber dans fes acceptions. Diftrait, 
te. Lat. Diflracíus , a, um. 

DISTRAHIDO , fe prend auf 
pour corrompu , débauché , plongé 
dans la débauche & dans le vice. L. 
Corruptus. Perditus. 

*DISTRAHIDAMENTE,adv.Sans 
contrainte, licentieufement , d'une 
maniére déréglée. L. Liberizs. Diffolut?. 

* DISTRAHIMIENTO , /. m. Le 
méme que Difiracciox. | 

DISTRAHIMIENTO, fe prend auffi 
pour débauche, libertinaze , dérégle- 
ment de mœurs. Voyez Diflraccion. 

DISTRIBUCION, /. f. Diftribu- 
tion, divifion, repartition, partage. 
Lat. Diflvibutio , onis. 

DISTRIBUCION. Diftribution , 
Paétion de placer les chofes dans le 
lieu où elles doivent étre. Lat. Di/- 
pofitio , onis. 

DISTRIBUCION. Dans les Chapi- 
tres on appelle des diftributions ma- 
nuelles & quotidiennes , certaines pc- 
tites fommes de deniers ordonnées par 
des fondateurs à ceux - là feulement 

ui aflifteront à certains obits & of- 
ces. Lat. Diffributio. 

DISTRIBUCION. Diftribution , 
partage du tems. Lat. Temporis dif- 
tributio. 

DISTRIBUCION. Diftribution , eft 
aufli une figure de Rhétorique , qui 
partage par ordre de diftinétion les 
principales qualités d'un fujet. Lat. 
Diftributio. 

Tomar algo por diflribucion. Faire 
une chofe par coutume. Lat. Perpe- 
tim aliquid facere. 
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DISTRIBUIDOR, f #. Diftribu- 
teur , difpenfateur, qui diftribue , qui 
difpenfe. Lat. Diflributor , oris. 

DISTRIBUIR, v. a. Diftribuer , 
repartir, partager. Lat. Diflrsbuere. 

DISTRIBUIR. Diftribuer, difpo- 
fer , arranger , mettre en ordre. Lat. 
Ordinare. 

DISTRIBUIR. Diftribuer, en ter- 
me d'imprimerie, fe dit lorfqu'on 
remet dans la caffe les lettres d'une 
forme qu'on a tirée, & qu'on les pla- 
ce chacune dans leurs cafes. Lat. 75- 
fograpbscus litteras in capfulas diftri- 


ere. 

DISTRIBUIDO , DA, f. p. du v. 
Diftribuir dans fes acceptions. Diftri. 
bué , ée. Lat. Difiributus, a, um. 

DISTRIBUTJVO , va, adj. tm. ES 
f. Diftributif, ive, qui diftribue. L. 
Diflributivus, a, um. 

DISTRITO , f. m. Territoire, 
continent , étendue de pais. L. Re- 
gio, onis. 

DisrRiTO. Diftviét , reflort , 
étendue d'une jurifdi&ion. Lat. Di. 
tio , onis. 

DISTURBAR , v. a. Tronbler , 
interrompre , détourner de l'objet 

u'on avoit en vue, brouiller, con- 
ondre. Lat. Diffurbare. 

DISTURBADO , DA, f. f. du v. 
Diflurbar. Interrompu, ue, détourné, 
ée. Lat. Diflurbatus, a, um. 

DISTURBIO , /. ». Trouble, dif- 
fenfion , difcorde, difpute, querel- 
le, débat, conteftation. Lat. Di/core 
dia. Rixa, e. 

* DISYUNCION, /. f. Disjonc- 
tion, féparation, défunion de chofes 
qui avoient une liaifon entr'elles. L. 
Disjunéctio , onis. 

DrsvuNCION. Disjon@ion. On 
appelle ainfi en terme de Grammai- 
re la particule qui fert à diftinguer 
les parties d'un difcours. Lat. Dif- 
junélio. | 

DisvuNCION. Disjonétion , en 
tcfme de Rhétorique, eft une fi- 
gure oppofée à la conjon&ion, la- 
quelle a lieu lorfque chaque membre 
d'un difcours a un fens complet paf 
lui - méme , fans avoir befoin de ceux 
qui fuivent. Lat. Disjunéfio. 

* DISYUNTA,/.f. T. de Mufi- 
que. Changement de ton, par lequel 
on paffe d'un mode à un autre. Lat. 
Vocis modus disiunétivus. 

* DISYUNTIVAMENTE , adv. 
Séparément, à part, en particulier. 
Lat. Seorfim. Separatim. 

* DISYUNTIVO, va, adj. t. ES f. 
Disjonétif, ive, qui fépare, divife , 
& diftingue une chofe d'une autre. 
C'eft un terme de Grammaire. Lat. 
Disjunétivus, a, um. 

* DISYUNTO , Jj. 5. T. d'école, 
disjoint, vérité nécellaire de l'une 
de deux propofitions contradiétoires. 
Lat. Disuntfus , a, um. 

000 DITA, 
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DITA , ff. Caution, la perfonne 
ou l'effet qu'on indique pour la fu- 


reté de ce qu'on doit, ou pour aflu- 


rer le payement dece qu'on achette 
ou qu'on emprunte. Lat. Sponfo , onis. 

DITADO, Voyez Dicfado. 

* DITHY BICA , /. f. Dithy- 
rambique , efpéce de poéme fort court, 
que l'on récite en chantant , en danfant 
& en jouant tout à la fois des inftru- 
mens. Lat. Carmen ditbyrambicum. 

DITHYRAMBICO , CA, adj. m. ES 
f. Dithyrambique. Qui appartient au 
Dithyrambe. Lat. Ditbyrambicus, aum. 

DITHYRAMBO ,/. m. Dithyram- 
be, hymne à l'honneur de Bacchus , 
dont la mefure fut inventée par un 
nommé Ditbyrambus Thébain. L. Di- 
thyrambus, i. . 

DITONO , fm. Diton, terme de 
Mufique. Intervalle de mufique qui 
comprend deux tons: comme uf, mi, 
ou fa, la. Lat. Ditonus, i. 

DIURETICO, Ca, adj. m. £9 f.Din- 
rétique, ter. de Médecine. Apéritif, 
qui fait uriner. L. Diureticus , a , um. 

DIURETICO, fe prend aufli pour 
libéral, génereux. Lat. Liberalis, e. 

DIURNAL, /. m. Le méme que 
Diurno. 

DIURNO, /. m. Diurnal, livre 
de priéres que les Eccléfialtiques 
doivent dire chaque jour. Lat. Hore 
diurne. 

DIURNO, NA, adj. m. EN f. Diur- 
ne, terme d'Aftronomie, qui appar- 
tient au jour. Lat. Diurnur, a, um. 

Div&No. . Diurne, fe dit du mou- 
vement par lequel un altre eft porté 
en vingt-quatre heures d'Orient en Oc- 
cident, pour le diftinguer du mouve- 
ment annuel. 

Diurno. Diurne. Les Aftrologues 
appellent les planétes Diurnes ou Noc- 
turnes, felon qu'elles font puiffantes 
dans leurs qualités a&ives ou paffi- 
ves. Les qualités actives font le chaud 
& le froid, les paffives , l'humidité 
& la féchereffe. Ainfi Jupiter qui eft 
plus chaud qu'humide, & Saturne 
qui eft plus froid que fec, font appel- 
lés Planétes diurnes. On dit la méme 
chofe des autres fignes. Lat. Diurnus. 

* DIUTURNIDAD , /.f. Longueur 
de tems, longue durée. Lat. Diutur- 
- ptas, atis. 

DIUTURNO, NA, adj. .. EJ f. 
. Long, longue, de longue durée, qui 
dure lonz-tems. Lat. Diuturnus, a,um. 

* DIVAN , /. mn. Divan. T. de Re- 
lation. Chambre de Confeil , Tribunal 
oú l'on reud la juftice dans les Pays 
Orientaux. Lat. Turcarum fupremum 
conciliuwn , ii. 

* DIVERGENCIA, /. f. Diver- 
gence. T. d'Optique. Séparation & 
défunion des rayons lumineux, qui 
ont foaffert réfra&ion ou réflexion. 
Lat. Divergentia, e. . 


* DIVERGENTE , adj. d'une terus. 


DIV 


Divergent, te. T. d'Optique, qui fe 
dit des rayons , qui ayant fouffert la 
réfraction on la réflexion, s'éloignent 
les uns des autres. Lat. Divergens. 
DIVERSAMENTE , adv. Diver- 
fement, d'une maniere diverfe. Lat. 


Diver:é. 

DIVERSIDAD , /. f. Diverfité, va- 
rieté, différence , qualité qui fait 
juune chofe eft différente d'une autre. 

t. Diverfitas. 

DIVERSIDAD. Diverfité, quantité, 
abondance de chofes de différente ef- 

éce. Lat. Vurietas plurium rerum. 

DIVERSION , /. f. Divertiflement, 
recréation, paífe- tems. Lat. Animi 
relaxatio , onis. 

DivERsION. Diverfion. Ter. de 
guerre , qui fe dit quand on va atta- 
quer fon ennemi en un endroit od il 
eft foible & dégarni, pour lui faire 
rappeller fes forces d'un autre endroit 
où il alloit porter fes armes. Lat. 
Hoflis avocatio , onis. 

DIVERSO, Sa, adj. m. EN f. Di- 
vers, fe, différent , te, diffemblable. 
Lat. Diverfus, a, um. 

DIVERSO, defigne auffi la plurali- 
té des chofes , des perfonnes. Lat. Plu- 
vimi, orum. 

DIVERSORIO , f. tm. Lieu où fe 
rencontrent & où concourent diver- 
fes fortes de perfonues , comme un lo- 
gis, on une hôtellerie. Lat. Diverjo- 
rium , ii. 

DIVERTIMIENTO, /. m. Le mé- 
me que Diverhon. 

DIVERTIMIENTO, fe prend auffi 
pour diftraétion , abftraétion , inatten- 
tion. Lat. 4biracíío. A fenfibus avo- 
catio , onis. i 

DIVERTIR , ©. a. Divertir, dé- 
tourner,diítraire. L. vertere. Avocare. 

DIVERTIR. Divertir , défennuyer, 
réjouir , recréer. Lat. Recreare. 

Divertir al enemigo , 0 fus fuerzas. 
Faire diverfion , attaquer l'ennemi en 
différens endroits, pour divifer fes 
forces, € l'affoiblir. Lat. Hofterm alió 
avocare. 

DIVERTIDO, DA, p. f. du v. 
Divertir dans fes acceptions. Diverti, 
ie. Lat. Zver/us. Avocatus. Abducfus , 
& , UM. divertsss ent urat 

Andar divertido. Négliger fes affai- 
res pour fe livrer à l'amour, s'aban. 
donner à la débauche des femmes, & 
auffi porter fes penfées à droite & à 
gauche, ne fgavoir ce qu'on fait. 

DIVIDIR, «. a. Divifer , partager 
une chofe en plufieurs parties égales , 
ou inégales. Lat. Dividere. 

Divipie. Déjoindre , défunir, di- 
vifer, féparer, éloigner une chofe 
d'une autre. Lat. Disjungere. 

DivipiB. Divifer , défunir , met- 
tre en difcorde. Lat. Disjungere. 

Divipi&. Partager le profit, les 
avantages, le travail. Lat. Kew in mal 
tos partiri. 


DIV. 


Drvrpra. Divifer, enterme d'A: 
rithmétique , c'eft decouvrir combien 
de fois une petite fomme eft contenue 
dans une plus grande. Lat. Dividere. 

DIVIDIDO, DA, f.p. du verbe 
Dividir dans fes acceptions. Divilé , 
ée. Lat. Divifus, a, um. 

DIVIESO , /. m. Froncle, clou, fu» 
roncle. Lat. Furunculus , ¿.- 

DIVINACION, /. f. Le méme que 
Adivinacion. 

DIVINAL, adj. d'une term. Le mé- 
me que Divino. . Ce mot eft peu ufité. 

DIVINAMENTE, adv. Divine- 
ment, par le fecours ou la puiflance 
de Dieu. Lat. Dioinitis. 

DIVINAMENTE. Divinement , ad» 
mirablement , parfaitement, extraore 
dinairement. Lat. Egregié. Miri, 

DIVINATORIO, ARIA, adj. m. © 
f. Divinatoire, qui appartient à la 
Divination. Lat. Divinatorius, a, sm. 

Vara divinatoria. Baguette divinae 
toire.  : 

DIVINIDAD, /. f. Divinité , natu. 
re & ellence divine. Lat. Divinitas,atis. 

Divinibap. Divinité, faux Dieu 
ou Décffe. 

DIVINIDAD. Divinité, fe dit figu. 
rément, quaud on parle d'une belle 
femme. Lat. Dea. Es una Divinidad; 
c'ett une beauté parfaite. 

Decir o hacer divinidades. Parler ou 
agir d'une maniére fupérieure. 
Egregiè ac penà fupra captum 

Je gerere. 
DIVINIZAR , o. a. Divinifer, dom» 
muniquer la divinite, rendre divin, 
elever une créature au rang de l'Etre 
Divin. Lat. Divinitate donare. 

DIVINIZADO, DA , p. p. du ver- 
be Divinizar. Divinife , ée. Lat. Di 
vinis bonoribus auétus , a, um. 

DIVINO, NA, adj. m. ES f. Divin, 
ine, quiappartient à Dieu , ou qui ea 
vient. Lat. Divinus, a, sm. 

Divino. Divin, terme dont fe fer. 
voient les Payens, en parlant de leurs 
faux Dieux. Lat. Divinus. 

Divino. Divin, excellent, extra 
ordinaire. Lat. Eximjus, a, sw. 

DIVISA , /..f. Devis. Portion d'hé- 
ritage dans la fucceflion des biens pa 
ternels & maternels. Ce mot n'eft plus 
ufité dans ce fens. Lat. Portio , oris. 

Divisa. Devife, terme de Bla. 
fon. Marque diftin&ive & particuliére 
qu'un Gentilhomme , un guerrier, un 
amant, ou telle autre perfonne porte 
fur l'habit, fur Vécu &c. pour mar- 
qüer les armoiries de fa maifon, fa 
profeflion, fes penfées ou fes idées. 
Lat. Stemma, atis. 

Divis. Devife, en terme de Bla. 
fon, fe dit quand une face n'a que la 
troifiéme partie de fa largeur ordi- 
naire. 

Divisa. Devife , fentence de peu 


e mots. 
DIVISAR , v. a. Voir , apperceveir 
quelque 
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«quelque chofe confufément, foit à 
Ti de l'éloignement, foit à caufe 
qu'elle eft cachée , foit à caufe de fa 

etitefle , foit enfin à caufe de la 
Foibleffe de la ri la perfonne qui 
regarde. Lat. Difpicere. 

DIVISAR , fignifie differencier, dif- 
ftinguer fes armoiries, en y ajoutant 
de nouvelles piéces. Ce mot eft peu 
ufité dans cette acception. L. Znfgnire. 

DIVISADO, DA, f. f. du verbe 
Divifar dans fes acceptions. Vu, ue, 
entrevu , ue. Lat. Difpecfus , a, um. 

DIVISERO, fm. Héritier rotu- 
rier. Lat. Heres, dis. 

DIVISIBLE , adj. d'une term. Divi- 
fible,qui peut fe divifer.L. Divifibilis,e. 

DIVISION, /: f. Divifion, fépa- 
ration, partage, diftribution. Lat. 

vigo. Partitio , nis. 

Division. Divifion, au figuré, 
défunion , difcorde, méfintelligence. 
Lat. Difcordia, e. Diffenfio , onis. 

Division. Divilion, en terme de 
Logique. Lat. Divifio logica. 

Division. Divifion, en terme d'A- 
rithmétique , eft la quatriéme de fes 
premiéres régles, par laquelle on voit 
combien de fois une petite fomme eft 
contenue dans une plus grande , & ce 

qui en refte. Lat. Divifro. 

' Division. Divifion, en terme 
d'Ortographe , eft une petite ligne 
ou tiret qui divife les mots qui finif- 
fcht les lignes. 

DIVISIVO, vA, adj. wm. EJ f. V. 


Divifible. 
DIVISO, SA , adi. m. ES f. Divifé, 
dant. Lat. Divifus, a, um. 
DIVISOR , /. s. Divifeur. T. d'A- 
rithmétique. Petit nombre qu'on pofe 
fous le d, pour favoir combien 
de fois il y eft contenu. Lat. Divifor , 


ers. 

DIVISORIO , RIA, adj. m. ES f. 
Divifoire. T. de Pratique, qui fe dit 
d'un jugement fur des partages. Lat. 

OYIN$ y Uy SM. 

* DIVO,/. m. Surnom qu'on don- 
noit aprés leur mort aux Kmpereurs 
Romains qui s'étoient diftingués par 
leurs exploits, ou par leurs vertus. L. 


Uns, i. 

DIVORCIAR , o. a. Prononcer une 
fentence de divorce. Lat. Divortium 
pronuntiare. 

DIVORCIAR. Séparer, défunir, 
rompre l'union des chofes. Lat. Dif- 


fusgere. 

DIVORCIARSE , «. r. Faire divor- 
«e avec fa femme. L. Divortium facere. 

DIVORCIADO, pa, p. f. du v. 
Divorciar dans fes acceptions. Qui s'eft 
féparé d'avec fa femme, quia fait di- 
vorce. Lat. Separatus , a, um. 

DIVORCIO , /. ». Divorce, ruptu- 
Xe de mariage ou féparation de corps 
& de biens entre les gens mariés. Lat. 
Divertjum. - 


DIV 


Divorcro. Rupture entre amis. 
Lat. Divortium. 

DIVULGACION, /: f. Divulgation, 
publication d'une chofe. Lat. Divulga- 


£10 , onis. 

DIVULGADOR, 24, /. m. €9 f. 
Celui ou celle qui publie une chofe, 
qui la fait favoir à ceux qui l'igno- 
roient. Lat. Divulgator. 

DIVULGAR, c. a. Divulguer , ré- 
pandre, publier une chofe, la dire à 
plufieurs perfonnes. Lat. Divulgare. 

DIVULGADO, DA, f. p. du verbe 
Divulgar. Divulgué, ée. Lat. Divul- 
gatus, a, um. 

DIX, Dix&g , à DIXES au plur. /. 
m. Jouets d'enfans , affiquets, joyaux 
à pendre au cou, comme en portent 
les petits enfans & les femmes. Lat. 


Cr 34, Orum. 
DIZQUE. Voyez Decir. 
D O 


DO, ado. de lieu. Le méme que 
Donde dans toutes fes différentes ac- 
ceptions. D'od. Lat. Unde. 

Dé quiera, adv. Le méme que Don- 
de quiera. Partout. 

* Refr. Do fueres tarde no te mueftres 
cobarde. On ne répare le tems perdu 
qu'en ufant de beaucoup de diligence. 

DOBLA, /. f. Double, ancienne 
monnoye d'or d'Efpagne. 

DoBLA CASTELLANA. Double 
Caftillan , monoie d'or de Caftille, qui 
du tems du Roi Jean I. valoit douze 
Réaux en argent monnoyé, & enze 
& demi & un Ochavo en efpéces de 
cuivre. Lat. Caflellanss aureus. 

Dobla de la banda. Sorte de monnoye 
ancienne, dont on ignore la valeur. 

Dobla Zaben. Monnoye d'or Moref- 
que, qui, fuivant Perez de Moya, 
valoit le poids d'un Caftellano, & quel- 
que chofe de plus. 

DOBLADAMENTE, adv. Double- 
ment , au double, de deux manières, 
deux à deux, par conples, par pai- 
res. Lat. Dupliciter. Geminatà. 

DOBLADAMENTE , au figuré, avec 
UE , feinte $ diflimulation. L. 


Subdole. 

* DOBLADILLQ, LLA, adj. m. 
€J f. Trapu, ue, courtaud, de. L. 
Obefus , a, um. 

* DOBLADILLO , Jub/?. s». Ourlet, 
petit pli ou rebord que l'on fait à 
du linge, à une étoffe &c. Lat. Ora 


circumvoluta. 

DOBLADURA , /. f. Pli, marque 
qui refte fur une étoffe, ou autre 
chofe qu'on a pliée. Lat. Ruga, e. 

DOBLADURA, fe prend aufli pour 
Duplicité , tromperie. V. Doblez. 

DOBLAR , v. a. Doubler, aug- 
menter au double. Lat. Duplicare. 

DosLaz. Doubler, plier, mettre 
une chofe en plufieurs donbles. Lat. 
Plicere. Complicare. 
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DosrAR. Doubler, plier , courber. 
Lat. Curvare. Inflectere. 

DoBLaAr. Mettre les cloches en 
volée. Lat. Pulfare. 

DOBLAR, au figuré, S'écarter de 
la'raifon. Lat. Defectere. 

DOBLARSE, €.r. Outre le fens 
litteral, fignifie fe laiffer emporter 
au fentiment d'autrui € abandon- 
net le fien. Lat. Zrbitrio alicujus fe 
permittere. " 

DOoBLARSE , fignifie aufli, trahir 
la juftice , fe laiffer corrompre par des 
préfens. Lat. JHuneribus à jufitia de- 


fectere. 


DOBLARSE, en jargon, Se confti. 
tuer foi- méme prifonnier. Lat. Tra. 
dere fe. 

Doblar à palos. Faire plier quelqu'un 
fous le bâton. Lat. Fuftibus aliquem 


o z 

Doblar la cabeza. Incliner la téte 

mourir. Lat. Caput inflectere. 
Doblar la cerviz. S'humilier. 


Doblar la efquina. Doubler le coin 
d'une rue, Sefquiver 


Doblar la boja. Remettre une af. 
faire à un autre tems. Lat. Jm aliud 
tempus differre. 

Doblar la llave. Fermer une porte 
à double tour. Lat. Fores occludere. 

. Doblar la parada. Mettre double ay 
jeu. 

Doblar la parada. 
Licitationem augere. 
n Doblar la punta d el cabo. Voyez 


abo. 

Doblar la rodilla. Fléchir le ge- 
nou, s'agenouiller , & métaph. s'hu- 

et. 

Doblar las centinelas. Doubler les 
fentinelles.  . 

tsi las marcbas. Doubler les mar- 
ches. 

DOBLADO, pa, f. p. du v. Doblar 
dans fes acceptions. Doublé , ée. Lat, 
Duplicatus , a, um. 

DoBLADO. Double, diffimulé, trai- 
tre. Lat. Subdolus. 

DosLApo. Rablu, ue, fort, nero 
veux. Lat. Obefus , a, sum. 

Tierra doblada. Terre montagneu- 
fe, rompue, pleine de creux, de 
buiffons, de halliers, de bruiéres. 
Lat. Dumetum , i. | 

DOBLE, adj. d'une term. Double, 
qui vaut deux fois autant qu’un autre. 
Lat. Duplus, a, um. 

Dose. Se dit des cloches qu'on 
fonne en volée. Lat. Geminatus cam 
panarzem pulfus. | 

DosLE. Double, fe dit de l'office 
divin pour les fétes doubles. Lat. 
Officium duplex. 

DosBLE. Rablu, ue. Lat. Robuftu; 
Ey Torofus. 

DosLE. Double, diffimulé, trai- 
tre. Lat. Verfipellis. 

DOBLE, en jargon, Compagnon de 
flou, de voleur. Lat. Furis foci 


IS JOCINS. : 
Ooo = DoBLE , 


Encherir. Lat. 
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DoBLE, en jargon, Condamné à 
la mort par autorité de Juftice. Lat. 
Capitis damnatus. 

Doble de cabeza. Doublon ancien du 
méme poids qu'un Caftillan. 

Al doble. adv. Au double , doublc- 
ment. Lat. Dupliciter. 

Llave doble. Clé doublon. Lat. Cla- 
eis fuperior. 

Perderla doble. Se dit d'un homme 

* qui s'obftine fans raifon dans fon fen- 
timent. Lat. Duplam amittere fpon- 


nem. 

Trato doble. Amitié double, fauffe. 
Lat. Dolus. Fraus. 

DOBLEGABLE , adj. d'une term. 
Flexible , aifé à plier & à courber. L. 
Flexilis. Plicatilis, le. 

DOBLEGADURA, /. f. T. inu- 
fité. La marque que laiffe un plifur 
un habit ou fur une étoffc. Lat. Ru- 


a, e. 
. DOBLEGAR, ©. a. Plier , cour- 
ber , doubler. Lat. Zuflecfere. Curvare. 

DOBLEGAR , au figuré, Mettre 
quelqu'un à la raifon, vaincre fon 
opiniátreté. Lat. Allicere. 

: DOBLEGADO, DA, f. p. du v. 
Doblegar dans fes acceptions. Doublé , 
ée. Lat. Curvatus , a, um. 

DOBLEMENTE , adv. Avec fcin- 
te & diflimulation. L. Subdole. Vafre. 

DOBLERIA , /. f. Double gain, 
double profit. Lat. Geminatus qua/f- 
$us , Us. 

* DOBLERO, /. m. Petit pain qui 
vaut deux deniers. C'eft un terme Ara- 
gonois. Lat. Punis exiguus. 

DOBLETE, adj. Ce qui tient le 
milieu entre le double € le fimple, 
en parlant des étoffes. Lat. Spiffori; 
texture multitium. | 

DOoBLETE, /. m. Doublet , faufle 
pierrerie faite de criftaux taillés joints 
enfemble avec du maltic, & colorés 

ar art, ou par quelque petite feuil- 
e de la meme pierre. Lat. Gemma 
adulterina. 

DOBLEZ, /. m. Pli, marque qui 
refte fur une étoffe qu'on a pliée. L. 
Rusa , &. 

. DOBLEZ, au figuré, Duplicité, 
tromperie, fupercherie. Lat. Duplici- 
tas, atis. Dolus. 

DOBLO , /. m. Doub!:, qui vaut 
deux fois autant qu'un autre. C'eft 
un terme ulité au Palais pour mar- 
quer la peine à laquelle on condamne 
un homme de rendre le double dece 
quil a volé. Lat. Duplum , i. 

DOBLON ,/. t. Piftole d'Efpagne, 
monnoie d'or effe&ive. Lat. Nummus 
aureus. | 

Doblon de a ciento. Monnoye d'or 
du poids de cinquante piftoles. Lat. 
Nummus aureus centuplus. 

Doblon de a ocho. Piéce de quatre 
piftoles , Quadruple. Lat. Nummus au- 
seus octuplus, 

Doblon de a quatro. Piftole de qua- 


DOB 

tre, monnoie d'or du poids de quatre 
écus d'or, ou demi-piftoles. Lat. Vum- 
mus aureus quadruplus. : 

Doblon de vaca. Le gras double; 
ceft la groffe tripe ou panfe de 
bœuf ou de vache. Lat. Vacce intera- 
nea, orum. 


* DOBLONADA , /. f. La quanti- | 


té de piftoles qu'un homme fe vante 
de dépenfer , ou de pofléder. L. Zn- 
gens aureorum numerus. 

DOCE, /. m. Douze, nombre pro- 
duit par la multiplication de fix par 
deux , on de quatre par trois. Lat. 

decim. 

Ecbarlo à doce. Détruire une chofe 
dans un tranfport de colére, la met- 
tre en tel état qu'il n'en foit plus 
queftion. Lat. Cuco impetu ferri. 

DOCENA , /. f. Douzaine , nom- 
bre de douze. Lat. Duodecim. 

DOCENA. Poids de douze livres, 
dont on fe fert dans la Navarre. Lat. 
Duodecim librarum pondus , eris. 

Meterfe en docena. Se mettre de la 
douzaine , s'ingérer où l'on n'a que 
faire. Lat. Zmmifcere fe. 

DOCENAL , adj. d'une term. Qui 
fe vend par douzaines. Ce mot eft 
peu ufite. Lat. Duodenarius, a, un. 

* DocENAL. Qui a douze ans. 
Lat. Duodecennalis , e. 

DOCENO, Na, adj. m. ES f. Dou- 
ziéme ; nombre ordinal. Lat. Duode- 
CÍMINS a, um. | 

DOCIENTOS , Voyez Ducientos. 

DOCIL , adj. d'une term. Docile: 
doux, facile, foumis , propre à re- 
cevoir les inftruétions qu'on veut lui 
donner. Lat. Docilis , e. 

Dociz. Se ditauffi d'un métal oi 
d'une pierre aire à travailler, mou . 
tendre. Lat. Mollis , e. 

DOCILIDAD, /. f. Docilité , dif- 
pofition à fe laiffer inftruire & gou- 
verner. Lat. Docilitas , atis. 

*DOCILISSIMO, MA, adj. ti. Es 
F. fuperl. de Docil. Très docile, Lat. 
AU difciplinam aptiffrmus , a , um. 

DOCILMENTE , adv. Docilement, 
avec docilité. Lat. Leniter. 

DOCTAMENTE, adv. Do&ement, 
favamment. Lat. Dodfte. 

DOCTISSIMAMENTE , adv. fu- 
perl. Très dodement, trés fgavam- 
ment. Lat. Doéfiffmé. 

DOCTISSIMO , MA , adj. m. ES f. 
fuperl. de Douéto. Très docte, trés 
favant, te. Lat. Docfiffrimus , a , um. 

DOCTO, TA, adj. m. ES f. Doc- 
te, favant, te, habile, plein d'éru- 
dition. Lat. Doéíus , a, um. 

DOCTOR, /. m.  DoGeur , celui 
qui eft promu dans une Univerfité au 
plus haut degré de quelque faculté, € 
qui a pouvoir d'enfeigner une fcience 
& dela pratiquer. Lat. Doctor , oris. 

Docros. Docteur, titre que l'E- 
glife donne aux Saints qui fe font 
employés avec zéle à enfeigner les 
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myftéres dela Religion , & à condui- 
re les hommes à la perfection Chré. 
tienne. Lat. Ecclefe Doctor. 

Docror. Do&eur. On appelle ainfi 
vulgairement un Médecin, quoiqu'il 
n'ait pas acquis ce grade. Lat. Me- 
dicus , $. 

DOCTORAL, adj. d'une term. Doc- 
toral, qui appartient au Docteurs. Lat. 
Dodloralis, e. : 

DocroRAL. Canonicat dans les 
Eglifes Cathédrales , dont la nomina- 
tion appartient à l'Evéque ou au Cha- 
pitre. Lat. Doétoris dignitas. 

DOCTORAMIENTO , . ss. L'ac- 
tion de fe faire paffer Do&eur. Lat. 
Doétoris inauguratio. 

* DOCTORANDO, /:m. Celui qui 
ayant pafíé par l'examen & par tous 
les degrés d'une Faculté , eft à la veille 
de recevoir le bonnet de Do&eur. Lat. 
Doctor in 'andus, 

DOCTORAR, «. a. Donner lc gra- 
de de Docteur. Lat. Docforem creare. 

DOCTORADO, pa, p.f. du v. 
Doctorar. Qui a reçu le grade de Doc- 
teur. Lat. Doctor inauguratus , a, um. 

DOCTORCILLO , /. m. dim. de 
Doctor. Petit Do&eur. On appelle ainfi 
par mépris un jeune Médecin, qui a 
peu de favoir. Lat. Contemptibilis Me- 
dicus. 

DOCTORISMO, /. :. T. burlef. 
que. La Communauté ou Corps des 
Médecins. L. Medicorum Facuitas.atis. 

DOCTRINA, J.f. Doctrine, inf- 
tru&ion, enfeignement. Lat. ri- 
A404, «c. 

DocTRINA. Doétrine, fe dit auff 
les fentimens particuliers des Au- 
teurs , ou des Sociétés. L. Opssio,onis. 

DOCTRINA. Doétrine, fe dit des 
lifcours qu'on fait au peuple fur les 
principaux articles de la Religion.Lat. 
Conciuncula de inflitutione CbrifHana. 

DocTRINA. On appelle ainfi le 
:oncours de gens qui fuivent le Pré- 
dicateur en Preceflion ,. jufqu'à l'en- 
droit où il doit leur précher.Lat. Cbrif- 
dani populi frequentia conciomatores E- 
vangelicos fubfequeni. 

DocTRINA. On appelle ainfi dans 
les Indes les Cures collatives affectées 
à certains Ordres Réguliers , auxquels 
elles font dévolues à perpétuité , pout 
les récompenfer du foin qu'ils ont pris 
à civilifer les peuples, & à les inf- 
truire dans la Religion Chrétienne. 
Lat. Zndorum populius , Religiqforum 
virorum ixfhtutioni ac doctrina com- 
miflus. ; 

DocTRINA. On appelle encore 
ainfi dans les Indes les Peuples qui 
embraffent le Chriftianifme , quoiqu'il 
n'y ait point encore de Cures fondées 
chez eux. On les appelle auffi Reduc- 
ciones. Lat. Indorum populus Chrifliane 
doctrina ac religioni deditus. 

DOCTRINA CHRISTIANA. Doc- 
trine Chrétienne. C'eft tout ce qu'un 

Chrétien 
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Chrétien doit fgavoir , croire & prati- 
uer, pour vivre comme tel. Elle 
PA réduit au Credo , aux Commande- 
mens de Dieu & de l'Eglife, aux 
priéres, & aux Sacremens. L. Cbri- 
fliane filei capita. | 

DOCTRINA COMUN.Doétrine com- 
mune , c'eít celle que fuivent les Au- 
teurs qui ont écrit fur un fujet. Lat. 
Communis doctrina. 

Doctrina falfs. Faulle Do&rine.C'eft 
celle qui eft dire&ement oppofée à la 
vérité, à la raifon & à la Religion. 
Lat. Falfa doctrina. 

Jubileos. de las Docfrinas. Ce font 
deux indulgences pléniéres accordées 
à tous ceux qui ayant expliqué ou out 
la Do&rine Chrétienne , communient 
une fois l'an à un jour marqué & dans 
une Eglife défignee par l'Ordinaire. 
La feconde indulgence leur eft accor- 
dée à l'article de la mort, fans qu'ils 
foient aftraints à autre chofe qu'à pro- 
noncer le nom de Jefus , ne füt-ce que 
de coeur 5 bien entendu qu'ils fe foient 
confefles, & qu'ils ayent un vrai re- 
pentir de leurs pechés. 

Niños de la Doctrina. On appelle 
ainfi les pauvres Orphelins qu'on fait 
inftruire charitablement. Lat. Puero- 
yum orphanorum collegium , ii. 

DOCTRINAL , adj. d'une term. Qui 
appartient à la Do&rine , ou à l'in- 
ftru&ion. Lat. Doctrinalis, e. 

DocTRINAL, employé comme fub- 
Rantif, fe dit du livre qui contient 
les regles de difcipline Eccléfiaftique 
qu'on doit fuivre , de méme que cel- 
les qui regardent l'intelligence de 
certains points de Religion. L. Di- 
cipline ecclefiailice liber. 

DOCTRINAR , v. a. Endo&riner , 
vieux mot qui fignifie enfeigner , in- 
ftruire, rendré favant. L. Docere. 

Docr&RINAR CABALLOS. Drefler 
- les chevaux. Lat. Equos domare. 

DOCTRINADO, Da, p. p. du v. 
Doftrinar dans fes acceptions. Endoc- 
triné, ée, inítruit, te , enfeigné , ée. 
Lat. Eldoótus, a, um. 

* DOCTRINERO, /. m. Catéchif- 
te, celui qui explique la Doctrine 
Chrétienne. On appelle ainfi le Prédi- 
«ateur qui accompagne les Miffion- 
naires pour faire inftruire les peu- 
ples qu'on a deffein de convertir. L. 
Catecbifla , à. 

* DOCTRINERO. On appelle ainfi 
dans les Indes le Curé , ou le Religieux 

répofé pour inftruire les Indiens & 
leur adminiftrer les Sacremens. Lat. 
Sacramentoruim adminifler. 

DOCUMENTO. /. m. Document, 
inftru&ion, enfeignement. Lat. Do- 
cumentun , 1. 

* DODECAEDRO,/..m. Dodecaëdre. 
T. de Geometrie , un des cinq corps 
réguliers compofé de douze pentago- 
nes égaux. Lat. Dodecaëdrus , i. 


+ DODRANTE , /. mm. Les neuf 
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parts des douze dans lefquelles , foi- 
vant les Jurifconfultes, on divife l'As, 
ou l'héritage d'un Teftateur : fur ce 
pe c'eft les trois quarts de tout 
'héritage. Lat. Dodrans, tis. 

DODRANTE. Poids de neuf on- 
ces, & aufli mefure de douze pouces. 
Lat. Dodrans. 

DOGAL , /. m. Cordeau , corde 
menue qu'on attache au cou d'un ani- 
mal ; il fe dit de celle dont on fe fert 
pour pendre. Lat. Funis , i5. 

Ejtar con el dogal al cuello. Avoir 
la corde au cou, étre dans le der- 
nier embarras, ou dans une afllic- 
tion extrême. L. Zn difcrimiue verfari. 

DOGMA, /. m. Dogme , maxime, 
axiome, principe, ou propofition en 
quoi confiftent les fciences. Lat. Dog- 
ma, tis. 

DOGMATICO, CA, adj. m. £9 f. 
Dogmatique, inftruétif, qui appartient 
à quelque opinion ou à quelque fcien- 
ce. Lat. Dogmaticus , a , um, 

DoGMATICO. Dogmatifte,on Dog- 
matifeur , celui qui eft extrémement 
attaché aux dogmes. Lat. Dogmaticus, 


a, um. | 

DOGMATISTA, /. m. Dogmati- 
feur, celui qui enfeigne ou qui in- 
troduit de nouvelles opinions ou dc 
nouveaux dogmes contraires à la Re- 
ligion. Lat. Novator , orss. 

DOGMATIZADOR , /. mn. Dogma- 
tifeur, Héréliarque , Seétaire qui in- 
troduit des dogines nouveaux contre 
la Religion. Lat. Novator, oris. 

DOGMATIZANTE, /. im. Celui 
qui enleigne des dogmes. Ce mot fe 
prend en mauvaife part, & il fe dit 
de celui qui enfeigne des erreurs. On 
l'appelle autrement Scétaire. L. No- 
vator. 

DOGMATIZAR, v. a. Dogmati- 
fer , efifeigner , inftruire. Il fe prend 
d'ordinaire en mauvaife part. Lat. 
Erronea dogmata dijfeminare. 

DOGMATIZADO, DA, p.p du 
verbe Dogmatizar. Dogmatifé, ée. L. 
Erroness dogmatibus imbutus , a, um. 

* DOGO, /.1. Dogue, gros chien, 
mátin qui lert à garder les maifons , 
ou Y combattre contre les taureaux 
& autres bétes. L. AMolojfus , i. 

Comer como dogos. Manger comme 
un dogue. Lat. Caniná aviditate edere. 

Embejtir como dogos. Se battre com- 
me un dogue, avec fureur & achar- 
nement. L. Rubie caniná fefe impetere. 

DOLADOR , f. m. Celui qui dole 
& applanit avec une doloire. Lat. 
Dolator , ovis. 

DOLADURA , f. f. Copeau , menu 
bois qu'on retranche , qu'on rogne 
d'une grande piéce. L. Dolatio , onis. 

* DOLAMES,/. m. Maladies, dé- 
fauts cachés qu'ont coutume d'avoir 
les chevaux & les autres animaux 
qu'on achette. Lat. Jumentoram vitia, 


erum. 
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DOLAR , v. a. Doler , blanchir 8: 
unir le bois avec une doloire, juf- 
qu'à-ce qu'il foit en état d'étre em- 
ployé. Lat. Dolare. 

DOLADO, DAa,?.p. du v. Dolar. 
Dulé, ée, blanchi, uni avec une do- 
loire. Lat. Dolatus , a , um. 

DOLENCIA , /.f. Maladie, infir- 
mité, foible(Te , langueur, abattement. 
L. Infirmitas. Debilitas , tis. Languor , 
oris. 

DorENCIA, fe prend auffi pour 
Dolo. 

DoLENCIA , fignifie quelquefois 
crime , infamie, deshonneur. L. Cri- 
minis nota. Infamia, e. 

* Refr. Dolencia larga y muerte en- 
cima. Ce Proverbe fignifie que les 
maux qui ont jetté de profondes ra- 
cines, ne fe guériflent que par la 
mort. | 

DOLER, «v. #. Sentir , avoir de la 
douleur, du mal. Lat. Dolere. 

DorEs. Faire une chofe à contre- 
cœur, avoir du déplaifir. Lat. Ægrè 
aliquid ferre. 

DOoLERSE, v. r. Se reflentir, fe 
repentir de quelque chofe , étre cha- 
grin. Lat. Dolere. Penitere. 

DorEsRsE. Etre fenfible, compa- 
tir, s'attendrir des maux d'autrui. 
Lat. Condolere. 

* Refr. 4 buen pagador no le duele 
prenda. Un bon payeur ne craint 
point les dettes. 

* Refr. 4l que le duele la muela que 
Je la faque. Ce proverbe nous enfeigne 
à faire nos affaires nous - mémes , fans 
nous en raporter à autrui. 

* Refr. El golpe de la fartén aunque 
no duele, tizua, Ce Proverbe con- 
damne toutes les paroles , qui , quoi- 
qu'innocentes par elles - mêmes, peu- 
vent nuire à autrui. 

* Refr. Ojos que no vén corazon no 
duele. Hors de vúe, hors du cœur. 

DOLIENTE, p. act. du v. Doler. 
Languiffant, infirme, qui fouffre quel- 

ue douleur. Lat. Dolens. 

* DOLIOSAMENTE, adv. Do- 
lemment , triftement. Ce mot a vieilli. 
Lat. Dolenter. 

DOLIOSO, sa, adj. m. ES f. Trifte, 
affligé, ée, dolent, te. Ce mot n'eft 
plus ufité. L. Dolens. Triftis , e. Ma- 

, QA, um. 

DOLO , ./. m. Dol , tromperie, frau- 
de, diffimulation. Lat. Dolus, i. 

Poner dolo. Porter un mauvais ju- 
gement d'une chofe. L. Rem vocare 
in fufpicionem, 

DOLOR, /. 1m. Douleur, mal que 
fouffre le corps. Lat. Dolor , oris. 

DOLOR. Douleur, mal, affli&ion 
d'efprit, peine, chagrin. Lat. Dolor. 
Angor , oris. 

Doro. Douleur, repentir. Lat. 
Penitudo. 

Doro, fe prend aufli pour co- 
lére, rage, envie. Lat. Rabies, ei. 

0oo 3 Dolores 
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Dolores de parto. Douleurs d'enfan- 
tement. Lat. Parturientis dolores. 
Ay que dolor. Quelle douleur ! quel- 
le peine ! Lat. Prob dolor ! 
[^ Eflar con dolores. Etre en travail 


d'enfant. Lat. Partum doloribus pre- 


Jentire. 

* Refr. Dolor de muger muerta , du- 
ra bafla la puerta. La douleur que 
caufe une femme morte , ne paffe pas 
la porte. 

DOLORIDO, DA, adj. m. ES f. 
Affligé , ée, plein de douleur, d'an- 
goiffe & de foucis. Lat. Dolens. Me- 
fins, a, um. 

DoLor1po. On appelle ainfi le 
parent le plus proche d'un défunt, 
qui méne le deuil. Lat. Zw funebri 
pompa lucum ac dolorem præferens, tis. 

* DOLORIOSO, sa, adj. m. Ed f. 
Le méme que Dolorido. Ce mot eft 
peu ufité. 

DOLOROSAMENTE , ado. Dou- 
ome » avec douleur. Lat. 


er 

DOLOROSISSIMO , MA , adj. m. 
€S f. Juperl. de Dolorofo. Très dou- 
loureux , enfe. Lat. Acerbifimus , 


a, um. 

DOLOROSO, sA, adj. sm. EJ f. 
Douloureux, eufe. affligeant, te, 
lamentable, qui excite la compaf- 
fon. Lat. Dolendss , a , um. 

* DOLOSAMENTE, ado. Frau- 
duleufement, avec fraude , fourbe- 
rie, tromperie, fupercherie. L. Do- 
losà. Per dolum. 

* DOLOSO, sA, adj. m. ES f. 
Fourbe , trompeur , artificieux , eufe, 
rufé, ée, double, malicieux, eufe, 
diffimulé, ée. Lat. Dolofus. Subdolus, 


a, um. 

DOMABLE , adj. d'une term. Dom- 
table, facile à domter. Lat. Doma- 
bilis, e: 

DOMADOR, /. ». Domteur , qui 
domte. Lat. Dowmitor, oris. 

DOMADURA, J.f. T. peu ufité. 
L'a&ion de domter. L. Domitura , «. 

MAR, vu. a. Domter, appri- 
voifer , affujettir un animal. La 
Domare. 

DoMAR. Domter, fubjuguer, met- 
tre fous la loi. Lat. Domare. 

DomMaAr. Domter, fe dit figuré- 
ment en morale de l'efprit, des pal- 
nis us aed Cocrcere. 

Y . Deumar potros, pero pocos. 
Ce Proverbe fignifie qu'on doit ie 
autant qu'il eft poffible les chofes 
fcabreufes & où il y a du danger, ou 
du moins les tenter rarement. 

un caballo, O otro animal. 
Domter un cheval , ou un autre ani- 
mal. ; 

Domar al enemigo, Domter l'enne- 
. mi, le vaincre. 

DOMADO, pa, f.p. du v. Do- 
mar dans fes acceptions. Domté, ée. 
Lat. Domitu , a, um. 
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DOMEÑAR, ©. a. Amollir , fi- 
chir, gagner, pacifier , appaifer, cal- 
mer. Lat. Mollsre, Placare. 

DOMERADO, DA, f. f. du v. 
Domeñar. Amolli, ie. Lat. Mollitus. 
Placatus. Flexus, a, um. 

DOMESTICAMENTE , ado. Fa- 
miliérement , domeftiquement. Lat. 
Domeflico ritu , familiariter. 

DOMESTICAR , «e. a. Adoucir , 
apprivoifer , rendre traitable un ani- 
mal indomté & féroce. Lat. Cicurare. 

DOMESTICADO , DA, f. f. du 
v. Domeflicar. Aprivoifé, ée. Lat. 
Cicuratus , a, sm. 

DOMESTICO , CA, adj. m. ES f. 
Domeftique, qui eft d'une maifon , 
fous un méme chef de famille. Lat. Do- 
melticus , a, um. 

DomMEsTICO. Domeftique, fe dit 
auff des animaux qu'on éléve dans 
une maifon, € qui s'appsivoifent en 
voyant dn monde. Lat. Domefticus. 

OMESTICO. Domeftique, fe prend 
ordinairement pour un valet à gages. 
Lat. Domeflicus famulus. 

* DOMESTIQUEZ , /. t. Le mé- 
Le que JManfedumbre. Ce mot eft peu 
ulité. 

DOMICILIADO, DA, adj. m. €? 
; Domicilié, ée, qui a un domicile 
établi. Lat. Zncola, e. 

* DOMICILIARIO, £. ». Celui 
qui fait fon domicile dans un endroit. 
Lat. Zncola, «e. : 

DOMICILIO , f. sm. Domicile, de- 
meure, habitation, féjour. Lat. Do- 
micilium , ii. 

DOMINACION, /. f. Domination, 
puiffance , empire, autorité fouverai- 
ne. Lat. Dominatio, oni. 

DOMINACIONES. Dominations , 
en terme de Théologie, fe dit des 
Efprits du quatriéme Ordre de la na- 
ture Angelique. Lat. JDominatione: , 


num. 

DOMINADOR, /. m. Dominateur, 
qui domine, Maitre, Seigneur: Lat. 
Dominator , oris. 


DOMINAR, v. a. Dominer, avoir 


t. |un empire abfolu , commander en 


Souverain, maitrifer , pofléder une 
autorité Souveraine. Lat. Dominari. 

DoMINAR. Dominer, fe dit figu- 
rément en chofes fpirituelles, modé. 
rer, alfujettir fes paffions. Lat. Do- 
minari. 

DOMINANTE, 5. a. du verbe Do- 
minár. Dominant, ante, qui com- 
mande, quirégne, qui eft élevé, qui 
eft fupérieur. Lat. Dominans. 

DOMINANTE. Dominant, qui do- 
mine, qui eft au deffus d'un autre dans 
quelque matiére que ce puifle être. 

DOMINANTE. On appelle Aftre do- 
minant, l'afcendant, ou l'aftre qui 
eft le plus fort, & qui domine dans 
un horofcope. 

DOMINADO , DA, f. p. du verbe 


4 Dominar dans fes acceptions. Domi- 


DOM 


né, ée. Lat. Dominio fubjeélus, a, ut. 

DOMINATIVO, vA, adj. m. ES f. 
Le méme que Dominante. 

* DOMINE, /. m. Maitre, nom 
dont les écoliers fe fervent en parlant 
à leurs Maitres ou à leurs Précepteurs. 
Lat. Domine. 

DOMINGO, /. ». Dimanche, le 
premier jour dela femaine. Lat. Dies 
Dominica. 

Domingos de Adviento. Dimanches 
de l'Avent, ce font les quatre Diman- 
ches qui précédent la Noël Lat. Do. 
minice Adventis. 

Domingo de la Santiffima Trinidad. 
Le Dimanche de la Trinité, c'eft celui 
qui fuit celui de la Pentecóte. 

Domingo de Lazaro. Le cinquiéme 
Dimanche de Caréme. 

Domingo de Pentecoftes. Le Diman- 
che de la Pentecóte. 

Domingo de Quafimodo. Le Diman- 
che de Quafimodo. 

Domingo de Ramos. Le Dimanche 
des Rameaux. 

* Refr. El lobo hace entre femána 
por donde no vá à Miffa el Domingo. Ce 
Proverbe fe dit du méchant ou du cri- 
minel, qui fe cache & n'ofe point pa- 
roitre en public. 

DOMINGUERO, 24, adj. su. ES 
f. Qui appartient au Dimanche, ou 
un ne porte que ce jour là. Lat. 44 

iem dominicam fpectans. 

Sayo dominguero , Habit des Diman- 
ches. Capa dominguera, Manteau des 
Dimanches. 

DOMINGUILLO , /. »». Figure de 
toile rembourrée de paille, habillée 
en foldat déguenillé, qu'on met au 
milieu de la place avec une lance à la 
main, dans les fêtes des taureaux, & 
qui en eft le plus divertiffant , par les 
balotades qu'en fait letaureau. Lat. 
Larvata bominis fpecies. 

* DOMINICA, /. f. Le méme que 


Domingo. 

DOMINICAL, adj. d'une term. Do- 
minical , qui appartient au Dimanche , 
qui eft le jour du Seigneur. Lat. Do- 
minicalis , e. id 

Letra Dominicál. Lettre Dominicale. 
Lettre de l'alphabet, qui fert à mar- 
quer dans les Almanachs les Diman- 
ches pendant tout le cours de l'année. 
Lat. Litera Dominicalis. 

Oración Dominicál. Oraifon Domini- 
cale , eft le Pater nofler que Dieu mé- 
me nous a enfeigné. Lat. Oratio De- 
minica. 

DOMINIO , /. =. Domaine, cmpi- 
re qu'on exerce fur une chofe. Lat. 
Dominium , ii. 

DOMINIO. Domaine, fe dit de la 
fupériorité que l'on a, non feulement 
fur les biens, comme bijoux, maifons, 
terres, mais auffi fur les perfonnes, 
Lat. Domini jus. 

Dominio abfoluto. Domaine abfolu. 
C'eft celui qu'une perlonne a fur fori 





DOM 
€hofe dont il ufe à fa volonté. Lat. 45- 


Jolutum init. 

Dominio direéto. On appelle Domai- 
ne dire&, le titre feul d'un Domaine. 
Lat. Direótum Dominium. : 

Dominio util. Le Domaine ntile, le 
profit & l'utilité qui en revient. Lat. 
Utile dominium. 

DON, /. m. Don, préfent, grati- 
tification , libéralité. Lat. Dons, i. 

Dones de la naturaleza. Dons de la 
mature, ce font ceux que Dieu donne 
gratuitement aux créatures. Lat. Na- 
tura dotes. 

Dones fobrenaturales. Dons furnatu- 
rels : ce font ceux que Dieu accorde à 

. fes élus , comme le don de prophétie, 
le don des langues. Lat. Dona fuper- 
sa£uralia. | 

Don , à Dom. Titre d'honneur 
qui fignifie Sieur ou Seigneur. Lat. Do- 
Minus , ij. 

Ex. Don Juan d'Autriche. Don Bar- 
thelemi des Martyrs. 

DONA, /. f. Le méme que Dueña. 
C'eft un mot Catalan. 

DoNas. Signifie auffi la méme cho- 
fe que Dones. Dons, préfens que les 
fiancés fe font mutuellement, les ha- 
bits & bagues que l'on donneà une 

ufée, les atours & le trouffeau. 
Lat. Munufcula, orum. 

DoNas. On appelle ainfi dans les 
Forges une fomme qu'on donne aux 
ouvriers au commencement de l'année, 
indépendamment de leur falaire jour- 
nalier , laquelle eft réglée fur le tra- 

vail qu'ils font, ce qui fait qu'on les 
diftingue en trois claffes. Lat. Opera- 
yum fubfidiaria merces , edis. 

DONACION , /. f. Donation, con- 
trat, acte public par lequel un homme 
tranfmet à unautre la propriete , ou 
l'ufufruit du tout, ou d'une partie de 
fes biens. Lat. Donatio , omis. 

* DONADIO, fm. Le méme que 

ion. Ce mot a vieilli. 

DONADO, DA, /. m. £9 f. Frére 
lais ou laic, ou frére convers, four 
laies d'un couvent. Lat. Religio/us fa- 


mulus. 

DONADOR , /. m. Donateur, celui 
qui donne gratuitement. Lat. Dona- 
for , oris. 

DONAIRE, /. m. Enjouement , 
bonne grace dans ce qu'on dit , agré- 
ment dans la maniére de s'exprimer, 
repartie fine & fpirituelle. L. Zepos, 
eris. Feflivitas. 

DoNaAIRE. Elégance, délicateffe , 
politeffe , propreté, bonne grace, 
sir galant, maniére polie, bel air, 
beauté , bonne mine , air noble, 
grand air. Lat. Elegantia, a. Venu- 
Jus, atis. 

DoNAIRE. Raillerie , plaifanterie, 
bon mot. Lat. Sales, ium. 

Decir donaires , 0 decir gracias. Ba- 
diner avec efprit, dire des plaifan- 
teries. 


DON 


- Andaos à decir donaives. Cette ex- 
preffion fignifie que la raillerie n'eft 
pas toujours de faifon, & que bien des 
gens s'en offenfent. Lat. Cave ab /com- 
matibus. 

Hacer donaire de cofa. Mé- 
pot une chefe, n'en 

at. Parvi facere. 

DONAIROSAMENTE, adv. i 
ablement, fpirituellement, plaifam- 
ment, d'un air enjoué, avec grace. 
Lat. Facetà. Venuftè. 

DONAIROSO, sa, adj. m. ES f. 
Facétieux, eufe, plaifant, te, agréa- 
ble, divertiffant, te, enjoué, ée, 
qui a de l'agrément , de la grace. Lat. 
Facetus. Venuflus. Elegans , tis. 

DONAR, w. «a. Donner, faire un 
don , un préfent, gratifier quelqu'un, 
transferer gratuitement la propriété 
ou l'ufufruit de quelque chofe à un 
autre. C'eft un terme de Palais. Lat. 
Donare. 

DONADO, DA, p. f. du v. Do- 
nar. Donné, ée. Lat. Datus. Dona- 
tus, a , um. 

DONATARIO, /. m». Donataire , 
qui regoit nne donation, Lat. Donata- 
fius, ii. 

DONATARIO, eft quelquefois pris 
pour Donateur. Lat. Donator , oris. 

DONATIVO, f. m. Don gratuit, 
que l'on fait au Roi, foit qu'il le de- 
mande, ou qu'onle lui offre pour les 
befoins de l'Etat. Lat. Donativum , i. 

Donarivo. Don volontaire que 
l'on fait aux Eglifes pour le fervice du 
culte divin , ou à queue particulier 
qui a rendu quelque fervice impor- 
tant. Lat. Donum, i. 

* DONCAS, adv. qui équivautà 
Pues. Ce mot a vieilli. 

* DONCEL , /.m. On appelloit ainfi 
autrefois un Gentilhomme attaché au 
Roi en qualité de Page. Jeune homme 
depuis quatorze ans jufqu'à vingt-cinq. 
Lat. Domicellus, i. 

* DONCELES. Jeunes gens, qui 
aprés avoir fervi les Rois en qualité 
de Pages, entroient au fervice, & 
formoient un corps à part , en confer- 
vant le nom & les priviléges dont ils 
étoient en poffeffion. Lat. Epbebi regii. 

* DoNcEL. Puceau, gargon qui 
n'a jamais connu de femme. Lat. Epbe- 


bus, i. 

Alcaide de los Donceles. Capitaine ou 
Commandant du corps que compo- 
foient les Pages dans la Milice. 

Pino doncel. Jeune pin, dont le bois 
n'a pas beaucoup de nœuds. Lat. Pinus 
novella. 

Vino doncel. Vin doux , agréable à 
boire , délicat. Lat. Vinum mite. 

DONCELLA, / f. Pucelle, fille 
qui n'a point connu d'homme. Lat. 
Virgo, inis. 

DONCELLA. Femme de chambre, 
fuivante. Lat. Famula. Pediffequa. 

DONCKLLERIA , /.f. Le méme 


ire aucun cas. 
. 
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que Doncellez. C'eft un terme bur-- 


lefque. 

* DONCELLEZ ,.f. Tout le tems 
qu'une fille conferve fa virginité. Lat. 
Pirginitas, atis. , 

* DONCELLICA, à DONCELLI- 
TA, /. f. dim. de Doncella. Jeune pu- 
celle, jeune fille de douze à treize ans. 
Lat. Adolefcentula. 

* DONCELLIDUERA , /. f. Vieille 
fille qui fe marie. C'eft un terme bur- 
lefque. L. Adultioris etutis virgo, inis. 

* DONCELLUECA, j. f. Fille d'un 
certain Âge, comme de trente - cinq à 
quarante ans. Lat. Virgo exoleta. 

DONCELLUELA , /. f. dim. de 
Doncella. Fille de trente à trente-cinq 
ans. Lat. Virgo nondum quadragenaria, 

DONDE, adv. delieu. Le méme 
que Adonde. Pornrques * 

Donde quiera. En quelque licu que 
ce foit ,-où l'on voudra. Lat. Ubivis. 
Ubilibet. Ubique. 

. De donde, adv. d'interrogat. D'od, 
de quel endroit? Lat. Und?? 

Hacia donde. Expreffion adverbiale 
dont on fe fert pour s'informer du lieu 
oú Eon va, vers quel endroit. Lat. 


Ex. Hacia donde vas? Ou vas - tu? 

Elle marque auffi l'endroit oà l'on 
entend & où l'on apperçoit quelque 
chofe. 

Ex. Juan fe encamino bacia donde 
le parecio que eflaria Pedro. Jean s'a- 
chemina vers l'endroit oà il lui fem- 
bla que Pierre étoit. 

Por donde, adv. Paroà? par quel 
endroit? Lat. Quà? 

Por donde ? Pourquoi? pour quelle 
raifon ? Lat. Qua ratione ? 

* Refr. Donde quiera que fueres, 
baz como vieres. ll faut fe conformer 
aux coutumes des Pays où l'on fe 
trouve. 

* Refr. Donde voyas, de los tuyos 
bayas. Un étranger , qui n'a ni parens, 
ni amis, vient difficilement à bout de 
fes prétentions. 

DONECILLO, /. m. dim. de Do». 
Préfent de peu de valeur. Lat. Munufo 


culum , 1. 

DONILLERO, / ». Enjolleur , 
qui invite avec careffes les gens à man- 
ger chez lui, pour les engager au jeu, 
& les filouter. Lat. Dolofus aleator,oris. 

DONOSAMENTE , adv. Douce 
ment, poliment, agréablement, de 
bonne grace. Lat. Bei. Lepidé. 

DONOSIDAD, /:f. T. peu ufité, 
Enjouement, air enjoue, maniéres 
agréables & galantes de dire ou faire 
les chofes, galanterie dans les difconrs, 
dans les maniéres. Lat. Lepiditas. Fef- 
tivitas , ati. 

DONOSISSIMO , MA, adj. m. Ef 
F. fuper. de Donofo. Très agréable , 
trés poli , ie, très galant, te, trés en- 
joue , ée. Lat. ZLepidifffmus , a, nm. 

DONOSO, 54 , adj. m. ES f. Agréa- 

ble 3 


donde no. 


Senon. 


DON 


ble, poli, ie, joli, ie, galant,te, 
EE , ée, plaifant, te, divertif- 
fant, te, réjouiffant, te, quia bon 
air, bonne grace. Lat. Bellus. Leps- 
dus. Facetus. 

Donosa cosa. Plaifante chofe. 
Expreflion dont on fe fert pour mar- 
quer qu'une chofe n'eft pas de nótre 
goût. Lat. Bell? quidem ac lepidè. 

DONOSURA, / f. Eniouement, 
air enjoué , maniéres agréables & ga- 
lantes de dire & faire les chofes , ga- 
lanterie dans les difcours, dans les ma- 
niéres. Lat. Zepiditas. Feflivitas. 

DUÑA , pron. Vaut autant que Da- 
me, ou Madame, comme Doña Ma- 
ria, Madame Marie: Doña Catalina , 
Madame Catherine. Lat. Donna, e. 

.DORADILLA , /. f. Ceterac, plan- 
te médicinale. Lat. Afpleuum, i. 

DORADO,DORADA ii DORADIL- 
LA, /. 21. ouf. Dorade, poiflon de 
mer. Lat. Aurata, «e. 

DORADOR,, /. 11. Doreur. qui do- 
re fur bois, ou fur métal. Lat. /#au- 
vator , oris. 

DORADURA, /. f. Dorure. Lat. 
Jnauratio, ouis. 

* DORAL, /. m. Oifean blanc de 
la groffeur d'une poule, & qui reflem- 
ble à la cigogne; il a le bec rouge, & 
il fe prive aifement. On l'appelle auffi 
Papamofcas, Gobe-mouches , & on l'a- 
chéte ordinairement pour détruire les 
mouches qui font dans les maifons. 

DORAR, v. a. Dorer, étendre, 
appliquer de l'or en feuilles ou mou- 
lu fur quelque corps. Lat. Znaurare. 

DOoRAR , au figuré, Dorer, couvrir, 
adoucir les défauts d'une chofe ou de 
quelqu'un, les pallier, les déguifer. 
Lat. Verborum fuco rem fimulare. 

DORAR, poetiquement, dorer, il- 
luminer, briller, illuftrer , & fpécia- 
lement en parlant du Soleil. Lat. ZE 
luftrare. Illuminare. 

Dorar à /:Ja.Dorer à colle & à huile. 

Dorar la pildora. Dorer la pilule, 
Ceft faire paroitre une chole plus 
belle qu'elle n'eft, faire avalcr quel- 
que amertume , quelque chole de fà- 
cheux, en l'adouciífant par de belles 
paroles. Lat. J/enenatum poculum mel. 
le inficere. 

DORADO, pa, p. p. du verbe 
Dorur dans fes acceptions. Doré, ée. 
Lat. Auro illitus, a, um. ; 

Dorado y Nube. Dorade , chez les 
Aftronomes, eft une Conftellation nou- 
vellement découverte du cóté du Póle 
Antarétique, & qui eft compofée de 
fept étoiles. Lat. Aurata, e. 

Siglos dorados. L'âge d'or, fi vanté 
par les Poëtes. Lat. Aurea fecula. 

DORICO, ca, adj. m. £7 f. Dori- 
que; terme d'Architecture. C'eft le 

econd ordre d'Architecture, qu'on met 
entre le Tofcan & l'Ionique. Le Dori- 
que a pour ornement les Métopes & 
les Triglyphes. Lat. Doricus, a , um. 
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DORMIDA, /.f. Un fomme, ef- 
pace de tems qu'on dort profondément. 
Lat. Dormitio, onis. 

DORMIDERAS , /. f. plur. Facili- 
té qu'on aà dormir, grande envie de 
dormir. Lat. Vebemens ad fomnum pro- 
clivitas. 

* DORMIDERO, RA, adj. m. €9 f. 
Somnifere , qui caufe le fommeil. Lat. 
Somuiferus, a, um. 

DORMIDOR , /f. m. Dormeur, qui 
aime à dormir. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Somnolentus , i. 

DORMIDURA, /. f. L'a&ion de 
dorinir , fommeil. Lat. Dornitio, onis. 

DORMILLO, /. m. Le méme que 
Dornajo. Ce mot a vieilli. 

DORMILON , NA , Jubfl. m. C9 f. 
Grard dormeur , cule, celui ou celle 
qui aime à dormir. Lat. Somnolentus , 
a, um. 

DORMIR , v. 5. Dormir, fommeil- 
ler, être endorini, repofer. Lat. Dor- 

HC. 

DorMIR. Dormir, négliger fes af- 
faires , les devoirs de fon emploi. Lat. 
Rei vel negotio indormiire. 

DORMIRSE , v. r. S'endormir, s'af- 
foupir,avoir fommeil. L. Obdormiftere. 

Dormir à cortinas verdes. Dormir en 
plein champ fur l'herbe. Lat. Fronde 
fuper viridi cubare. 

Dormir à pierna fuelta. Dormir fans 
fouci. Lat. Zn utramque aurem dormire. 

Dormir como una piedra. Dormir 
d'un profond fommeil. -Lat. Somo 

fepultum effe. 

Dormir como un lion. Dormir fans 
cefle. Lat. Gliris fomno corripi. 

Dormir con los ojos abiertos. Dormir 
les yeux ouverts , efpéce de maladie , 
& figurément c'eft dormir d'un fom- 
meil leger. Lat. Apertis oculis dormire. 

* Dormitare. 

Dormir el lobo à la zorra. Cuver fon 
vin. Lat. Crapulam edormire. 

Dormir en Dios. Repofer en Dieu, fe 
dit de ceux qui, aprés avoir vécu fain- 
tement, paflent de cette vie à celle de 
l'éternité bien-heureufe. Lat. Obdor- 
mire in Domino. 

Dormir la fiefta. Faire la méridien- 
ne, dormir après le diner. Lat. Som- 
num ineridianum capere. 

Dormir los ojos. Cligner les yeux. 
Lat. Niclare. 

Dormir fobre ello. Prendre du tems 
pour déliberer fur une affaire. Lat. 
Maturius rein confiderare. 

Dormir un negocio. On dit d'une 
affare qu'elle dort, lorfqu'on n'en 
parle plus, qu'elle eft fufpendue. L. 
Negotium dormit. | 

No dormirfe en las pajas. Ne point 
s'endormir , veiller fur fes intéréts , 
ne perdre aucune occafion de faire 
fon profit. Lat. Minimo negligenter 

ere. 

* Refr. Dormire dormire , buenas 
nuevas ballare. Ce proverbe eít contre 


DOR 


les perfonnes négligentes & pareffeu- 
fes , qui veulent faire fortune fans fe 
donner la moindre peine. 

* Refr. aquien duele, y 
no duerme quien algo debe. Ce pro- 
verbe fignifie qu'une dette eft plus 
lenfible à un homme de cœur , que 
la douleur la plus cuifante. 

* Reft. Duerme Juan y yace , que tu 
amo pace. Rien ne porte plus à l'oifi- 
veté que le bien-étre. 

* Refr. Cobra buena fama, y ecba- 
te à dormir. Ce proverbe fignifie qu'il 
faut tácher d'acquerir du crédit & 
une bonne réputation de bonne heure, 
& avant toute chofe. 

* DORMIENTE, à DURMIENTE, . 
p. act. du v.* Dormir. Dormant , ante, 
qui dort. Lat. Dormiens. 

DORMIDO, DA, p.p. du v. Dor- 
:nir dans fes acceptions. Qui a dormi. 
Lat. Somno captus , a, um. 

* DorMipos. Dormants , en ter- 
me de marine, fe dit de la partie 
des manœuvres ou cordages , qui font 
fixes, & ne fe remuent point, on 
peu fouvent. 

DORMIRLAS , ff. La clignemu- 
fette, jeu d'enfant. 

DORMITAR, v. ». Sommeiller , 
dormir d'un fommeil leger , d'un 
fommeil imparfait, s'affoupir. Lat. 
Dormitarc. 

DORMITIVO , f. m. Dormitif , 
reméde qui afloupit, & qui fait dor- 
mir. Lat. Potio foporifica. 

«DORMITORIO, /. m. Dortoir , 
galerie dans les couvens, divifée en 
plufieurs cellules, oà les Religieux 
habitent & dorment. Lat. Dormito- 
rium, ii. 

DORMITOBIO. Alcove. Piéce à 
coucher. Lat. Cubife, is. 

DORNAJO, /. m. Auge, piéce 
de bois creufe, dont on fe fert pour 
donner à manger & à boire aux ani- 
maux domeftiques. Lat. Zqualiculus , 
Labruin ligneum. 

* DORSO, /. m. Le dos, le re- 
vers d'une chofe. C'eft un terme Ara- 
gonois. Lat. Dorfum , i. 

DOS, /. m. Deux , nom du nom- 
bre qui fuit l'unité. L. Duo, « , o. 

Dos. On appelloit autrefois ainfi 
l'ocbavo , à caufe qu'il vaut deux ma- 
ravedis. Lat. Nummi genus. 

Dos à dos. Deux contre deux. L. Due 
adver/us duos. 

A dos. Eflar à dos en el juego de le 
pelota. Etre à deux au jeu de paume, 
avoir trente chacun. 

A dos manos. A deux mains. Lat. 
Ambabus manibus. 

À dos por tres. Expreffion dont on 
fe fert lorfqu'un homme dit franche- 
ment ce qu'il penfe à un autre. Lat. 
Perfpicuó ES diertis uerbis. 

A dos por tres. Inconfidérément, fans 
réflexion. Lat. T'emer?. 

* Refr. Dos à uno tornarme quiere 


grxilo. 











DOS 


Érullo. C'eft prudence de céder à la 
force. , 
* Refr. Compañia de dos , compañia 
de Dios. Ce proverbe fignifie qu'une 
affaire qui n'eft conduite que par deux 
erfonnes réuffit beaucoup mieux, que 
ríque plufieurs s'en mélent. 
DOSEL , /. m. Dais, meuble pré- 
cieux qui fert de parade & de titre 
d'honneur chez les Princes & les 
Ducs, & dans les Eglifes & chez les 
Rois il fert de Thróne. Lat. Hono- 
varia umbella, e. 
* DOSELERA , f. - La pente du 
ciel du dais. Lat. Umbelle ora pen- 


f. 
im DOSIS, /.f. T. de Médecine & 
de Pharmacie. Dofe, le poids , on la 
mefure des drogues qui doivent en- 
trer dans un médicament. Lat. Do- 


és , eos. 

DOTACION , /. f. Dotation , fon- 
dation , dons ou legs qu'on fait en 
fonds ou en argent, pour faire fubfi- 
fer quelque Communauté , ou pour 
quelque œuvre de pieté. Lat. Annuo- 
fum redituum. conflitutio. 

Dotacion de navios. Fonds pour l'en- 
tretien des vaifleaux , matelots & 
foldats de marine. Lat. Vavalis inf- 
érucíus , ds. - 

Dotacion de prefidios. La garnifon 
& les munitions néceffaires pour la 
fureté d'une place. Lat. Praefdii af- 

atio. 

DOTADOR , fF. m. Fondateur, 
inftituteur , qui fonde, qui infti- 
tue, qui dote. Lat. Znnui reditus in- 
flitstor , oris. 

DOTAL , adj. d'une term. Dotal, 
qui appartient à la dot. Lat. Dosa- 

Is, v. 

DOTAR, v. a. Doter, afligner à 
une fille des deniers pour la marier, 
ou pour la faire Religieufe ; il fe dit 
également des fondations que l'on 
fait dans les Eglifes pour des œu- 
vtes pies, ou telle chofe que ce foit 
qu doivent étre permanentes. Lat. 

otare. 

Dorar. Douer, afligner un douai- 
re à fa femme. Lat. Dotare. 

DoTAR , fe prend auffi pour douér, 
ourvoir, orner, avantager, en par- 
ant des graces qu'on regoit du Ciel. 

Lat. Doture. Donare. 

DOTADO, DA , f. f. du verbe 
Dotur dans fes acceptions. Doté , 
ée, doué, ée. Lat. Dotutus. Ornatus, 
4 , um. 

DOTE , /. amb. Dot ou dote , fom- 
me de deniers affignés à une fille 
quand on la pourvoit, foit par ma- 
riage, foit par entrée en Religion. 
Lat. Dos, otis. 

DorEs. Dons, On appelle ainfi 
les quatre avantages dont jouilfent 
les bienhcureux dans le Ciel. Lat. 
Beatorum dotes. 

Dores. Dons, fe dit auf de cer- 
: Tom, 1. 


DOT: 


tains priviléges , ou avantages de la | 


nature. Lat. Nature dotes. 
DoTE, en ter. de jeu de cartes,eft la 
quantité de jettons que chacun prend , 


pour pouvoir favoir ce qu'il perd, ou [| 


ce qu'il gagne. Lat. Prefixorum cal. 
culorum. numerus. 
DOTOR, Voyez Doctor. 
DOTORAR , Voyez Docforar. 
DOTRINA ., Voyez Dofírina. 
DOTRINAR, Voyez Docfrinar. 
DOTRINERO, Voyez Doéfrinero. 
DOVELAS. Douelle, T. de ma- 
con, qui fe dit d'une coupe de pier- 
re propre à faire des voutes. Le pa- 
rement qui fait partie de la vonte, 
& qui eft courbe, s'appelle Dovela 
inferior , douelle intérieure: fa par- 
tie oppofée s'appelle Dovela exterior, 
douelle extérieure. L. Bina fuperficies. 
* DOZAVO, va, f. m. ES f. La 
douziéme partie de quelque chofe que 
ce foit. On employe ce mot au maf- 
culin , & loríqu'on s'em fert au fémi- 
nin, on dit ordinairement la dezava 
parte , la douziéme partie. L. Duode- 
cima pars, tis. 


DR 


DRABA , /. f- Nafturce oriental, 
plante. Lat. Aaflurtium Orientale. 

* DRACHMA, . f. Dragme. Poids 
dont fe fervent les Médevins , qui eft 
la huitiéme partie d'une once, qu'on 
appelle autrement un gros au poids 
de marc; elle contient trois fcrupu- 
les , ou foixante grains. Lat.' Dra- 
cbma, e. 

D&ACHMA. Dragme, forte de mon- 
noye chez les Romains, qui valoit 
quatre fexterces , ou trois fols & demi 
tournois. 

* DRAGANTE ,/. m». 'T. de Bla- 
fon. Tete de dragon, ou de ferpent. 
Lat. Serpentis caput, 

* DRAGO, /. m. Dragon, grand 
arbre qui croit dans l'Amérique , qui 
reffemble de loin à un pin, parce 
que fes branches font égales & ver- 
tes en tout tems. 11 fort de fon tronc 
une liqueur , laquelle étant épaiflie, 
eft appellée'fang de dragon. 

DRAGON, /. m. Dragon, ferpent 
monftrueux qui eft parvenu avec l’âge 
à une grandeur prodigieufe. Lat. Dra- 
co, ons. 

Dragon marino. La vive, poiffon de 
mer. Lat. Draco marinus. 

DRAGONES. T. de milice, Dra- 
gons, foldats qui fervent à pied & 
cheval. Lat. Catapultarii equites , um. 

* DRAGONA , /. f. Aiguillette , 
cordon , ruban, tifíu, qu'on atta- 
che fur l'epaule droite, & dont on 
laiffe pendre les bouts. C'eft un ter- 
me nouveau. Lat £x bumero depen- 
deus tenia , e. 

DRAGONTEA , /. f. Serpentine , 
plante. Lat. Dracontium. 


DRA 481 
DRAMA, f. s». Drame, fable» 


comédie, tragédie , narration , repré- 
fentation , action de théatre. Lat. 
Drama , tis. 

DRAMATICO, cA ,"udj. m. EJ f. 
Dramatique , qui regarde le théatre. 
Lat. Dramaticus , a, um. 

* DRIZA , f. f. T. de marine. Drif- 
fe, cordage qui fert à iffer, à élever, 
ou à mener la voile lelong du mát. 
Lat. Rudens attracforius. 

* DRIZAR, v. a. T. de marine. 
Iffer, c'eft hauffer les voiles, ou la 
vergue , & les faire monter au haut du 
mat. Lat. Vela pandere. 

DROGA, /. f. Drogue, terme gé- 
néral d'épiceries de toute forte de 
nature. Lat. Aroma, tis. 

DroGa, fe prend au figuré pour 
tromperie , fraude, finefle , rufe , 
fupercherie , impofture, déguifement. 
Lat. Dolus , i, 

* DROGUERIA , /. f. Boutique où 
l'en vend des drogues. Lat. Arosmata= 
ria taberna, e. 

DROGUERO , /. m. Droguifte ,' 
marchand épicier , qui s'attache par- 
ticuliérement au commerce & à la 
vente des drogues. Lat. Aromata- 
rius , ii. 

DROGUETE, /. m. Droguet, étof- 
fe de poil de chévre. Lat. Panmi 
genus. 

DROGUISTA , /. f. Fourbe , trom- 
peur , diffimulé , brocanteur. Lat. 7e- 
terator , oris. 

DROMEDAL , /. m. Le méme que 
Dromedario. 

DROMEDARIO , /. m. Dromadai- 
re , efpéce de chameau qui a deux bof- 
fes fur le dos, au lieu que le cha- 
meau ordinaire n'en a qu'une. Il 
fait quarante lieues par jour. Lat. Dro- 
mas, dis. 

DROMEDARIO. Dromadaire , fe 
dit par allufion d'un cheval ou d'un 
mulet de haute taille. Lat. US YO- 
buflus ES corpulentus. 1) fe dit auffi 
d'un meuble pefant & difficile à tranf- 
porter, comme un gros coffre, une 
grande armoire. Lat. JMugme molis 
Jupellex. Caballeros fobre dos dromeda- 
rios y À cheval fur deux dromadai- 
res, e'eft-à- dire, montés fur deux 
re "etw 

DES , f. f. Dryades, nym- 
phes des bois. Lat. Dryades , um. dl 
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DUAN, f. m. Voyez Divan. 
DUBIEDAD, /. f. Le méme que 
Duda. Ce mot eft peu ufité. 
DUBIO, /. »m. La chofe dont on 
doute. Ce mot eft fort ufité en ma- 
tiéres Eccléfiaftiques. 
DUBITABLE, ady. des deux gen* 
res. T. peu ufité. Douteux, enfe, 
rroblématique, incertain, ne. Lat. 
ubius, a, um. 
Ppp DUC, 


432 DUC 
DUC, fm. Le méme que Duque. 


Ce mot a vieilli. 

DUCADO , f. ». Duché, terre 
érigée fous ce titre. Lat. Ducatus, ús. 

Ducapo. Ducat, monnoye d'or 
& d'argent qui a été ancienriement 
effective, mais qui eft reftée imagi- 
naire comme les livres en France. L: 
Ducatus , i. 

Ducado de oro. Ducat d'or. Lat. 
Ducatus aureus. 

Ducado de plata. Monnoye qui vaut 
$62. Maravedis. L. Ducatus argenteus. 

DUCAL, adj d'une term. Ducal, 
ale, qui appartient au Duc. Lat. Ad 
Ducem pertinens. 

Corona Ducal. Couronne Ducale. 

DUCHO, CHA, adj. m. ES f. Ac- 
eoutumé , ée, habitué, ée, inftruit , 
te. Lat. Ajuetus, a, um. 

* DucHA. Les Laboureurs de la 
Manthe appellent ainfi la piéce de 
terre que fauchent deux , trois , qua- 
tre faucheurs à la file les uns des 
autres. Lat. Linea in porrectum, quam 
Berni aut quaterni pt dd conficiunt. 
| DUCIENTOS , TAS, adj. m. ES f. 
Numeral. Deux cent. L. Ducenti, æ,a. 

* DUCIR , v. a. Mener , guider, 
conduire. Ce mot eft peu ufité. Lat. 


ucere. 

DUCIDO , nA , f. f. du v. Ducir. 
Mené, ée, guidé, de, conduit, te. 
Lat. Ductus , a, wm. 

* DUCTOR, fm. Le méme que 
Guia ou Caudillo. Ce mot cft peu ufité. 

Ducros. Condu&eur , inftrument 
de Chirurgie. 

. DUCTRIZ, /: f. Condu&rice , qui 
conduit , qui gouverne quelque chofe. 
Lat. Que ducit. 

DUDA, /:f. Doute, incertitude, 
irréfolution , agitation d'un efprit qui 
ne connoit pas la vérité, ou qui ne 
fçait de quel côté il doit fe détermi- 
ner. Lat. Dubiuws , ii. 

Dupa. Doute , difficulté qu'on al- 
légue fur une matiére, & dont on 
demande la réfolution. L. Dubium. 

Eftar en duda. Douter , être en dou- 
te. Lat. Dubitare. 

Effar una cofa en duda. Etre dou- 
teux. Lat. Rem iw dubio efe. 

Poner dsda. Revoquer une chofe en 
doute, faire naitre des difficultés à 
fon fujet. Lat. Vocare in dubium. 

uedar en duda. Douter fi une 
ehole eft ou non. Lat. Zn dubio ele. 

Quedarfe la duda en pie. Subfifter 
encore, en parlant d'une difficulté. 
Lat. Adbuc in incerto rem effe. — c 
. Sacar de la duda. Tirer de doute. 
Lat. Certum facere. 

Salir de la duda. 
Lat. Certierem fieri. 

Sin duda. Sans doute. Lat. Procul 


dubio. 
* DUDABLE , adj. d'une term. Dou- 
ms , eufe , problématique , incertain. 
Dubins , a , uin. 


Sortir de doute. 









DUD 


DUDANZA , f. f. Le même que 
Duda. Ce mota vieilli. On difoit auffi 
Dubdanza. , 

DUDAR, «. a. Douter , être en 


doute, étre incertain. Lat. Dubitare. 


No dudo. Je ne doute pas. 

Quien lo duda ? Qui en doute ? 

Lo duda ufted ? En dontez-vous ? 

No bai que dudar. Il n'y a pasá en 
douter. 

* Refr. El que no duda , no fabe cofa 


alguna. Ce Proverbe eft contre ceux 
qui croyent aveuglément tout ce qu'on 


leur dit. 
DUDOSAMENTE , adv. Douteu- 
fement, d'une maniére douteufe & 


incertaine. Lat. Dubiè. 


DUDOSISSIMO, MA, adj. m. ES f. 


fuperl. de Dudofo. Très douteux, eufe, 


très incertain, ne. Lat. Valde dubius , 


a, 10n. 

DUDOSO, sa, adj. m. ES f. Dou- 
teux , eufe, incertain, ne, équivo- 
que, indéterminé, ée, irréfolu , ue, 
ambigu, ue. Lat. Anceps. Dubius. 
Incertus , 4, um. . 

Eflo es dudofo. Cela eft douteux. 

Eflar dudofo , no faber à que refol- 
verfe. Etre en balance, être en fufpens. 

Efloi dudofo , no sè à que refolverme. 
Je fuis en balance, je ne fçai à quoi 
me réfoudre. 

Ejla dudofo , no fabe à que refolverfe. 
Il eft en fufpens, ilne fgait à quoi fe 
réfoudre. 

DUELA, /. f. Douve, piéce de bois 
merrein qui eft propre à faire des ton- 
neaux, des cuves, & autres vaiffeaux. 
Lat. Doliaris tabula, e. 

DuEL A.Ecu de deux réaux & vingt- 
deux maravedis & demi. 


DUELISTA, /. s. Duellifte, qui 


fait profeflion de fçavoir toutes les 
loix du duel. L. Legion duelli jacfator. 

DuetisTA. Hargneux, querellenr, 
qui fe pique de tout. L. Querulus,a,um. 

DUELO, /. 1. Duel, combat de 
particuliers affigné à certain lieu € 
heure , enfuite d'un appel, ou d'un 
défi. Lat. Duellum, i. 

DueLo. Douleur, chagrin, afflic- 
tion. Lat. Quejtus , ds. 

Dueto. Deuil , folemnité funérai- 
re qui fe fait dla mort de quelqu'un. 
Lat. Luétus , ús. 

DuErLos , au pluriel, fe prend 
prefque toujours pour travaux , cala- 
mités, peines, chagrins, douleurs. 
Lat. Calamitates , sum. 

Duelos y quebrantos. On appelle 
aini dans la Manche une omelette 
faite avec des œufs & de la cervelle de 
mouton, ou d'agneau. Lat. Ex ovi: 
cerebrique medulla frixas orbicnius. 

Hacer duelo de alguna cofa. Se ref- 
fentir ,. fe plaindre d'une injure. Lat. 
De injuria dolere. 

Hacer el duelo. Mener le deuil. Lat. 


Funus ducere. 
No llorare yo fus duelos. Cette exo , 


DUE 


iin fignifie qu'une perfonne e 


eaucoup de travaux à effuyer. 
Papente durlos, Exprefhon badine, 


en forme d'imprécation, par laquelle 
on fouhaite toutes fortes de maux à 
un homme. Lat. Ærumie te conficiant. 


Retablo de duelos. Se dit d'une per- 


fonne qui nous décrit fes peines & fes 
traveries. 


num mef[lifüna fcena. 


Lat. Dolorum atque offlictios 
* Refr. Donde no efla fu dueño , ne 


efta fu duelo. L'œil du Maitre engraif- 
fe les chevaux. 


* Refr. Los duelos con pan Jon me- 
nos. Les richefles rendent toutes les 
peines legéres. 

* Refr. A do vas duélo? à do Suelo. 
Un malheur ne vient jamais feul. 

* Refr. Al matar de los puercos, pla- 
ceres y juegos : al comer de las morcillas , 


placeres y rifas : al pagar de los dineros , 
pefares y duelos. Ce Proverbe eft contre 


ceux qui contra&ent des dettes , fang 
examiner s'ils font en état de les ac- 
quitter ou non. 

DUENDE, fs. Lutin, efprit fol. 
let, qui rode de nuit dans les maifons. 


Lat. Larva. Lemures. 


DUENDE, en jargon, c'eft la ron- 
de, la patrouille. L. Vocturni vigiles. 

Moneda de duendes. La petite mon- 
noye , ainfi appellée parce qu'elle 
difparoit auffi-tót qu'on l'a regué. Lat. 
Fugaces nummuli. 

Parece un duende , anda como sm 
duende. 11 reffemble à un lutin, il 
marche comme un lutin. Lat. Hore 
lemurum latebris occlufus degit. 

DUENDECILLO, /. m. dim. de 
Duende. Petit lutin. 

* DUENDERIA, ff. T. burlef 
que & hazardé. L'a&ion de faire I'cf- 
prit follet. Lat. Ludifcandi ac terrif- 
candi ars. 

* DUENDO, DA, adj. m. ES f. 
Le méme que Æanfo & Cafero. On 
donne ordinairement cette épithéte 
aux pigeons domeftiques, pour les dif- 
tinguer des pigeons fauvages, ou fu- 
yards. Lat. Cicur. Domeflicus , a, wm. 

DUENA ,/. f. Le méme que Señora. 
On appelloit autrefois ainfi une Dame 
de qualité. 

Dueña. Femme qui a perdu fa 
virginité. Lat. Femina corrupta. 

Dueñas. On appelloit autrefois 
ainfi les Seurs de St. Dominique le 
Royal de Madrid , avant qu'elles fuf- 
fent cloitrées, de méme que plufieurs 
autres Religieufes d'Elpagne , qui con» 
fervent encore aujourd'hui le meme 
nom. Lat. Z/lufires femine Deo manci- 


E. 

Dueñas. On appelle communé- 
ment ainfi en Efpagne des femmes 
veuves & d'un âge mür, que les Rei- 
nes & les Princeffes ont auprés d'el- 
les, pour veiller fur les autres fuivane 
tes, & pour faire les honneurs des anti- 

M Anas benorarie. 











DUE 


Dueñas de retrete. Dames de retrai- 
pelloit autrefois ainfi à la 


te. On a 

Cour des Dies de la feconde claffe , 
qui fervoient de portiéres dans les 
Chambres où l'on couchoit. Lat. Re- 
gii cubiculi anus. cuflodes. 

Qual digan dueñas. Cette expreffion 
fignifie qu'un homme a été fort mal. 
traité, lurtout de paroles. Lat.Zd nar- 
rent vetule. 

* Refr. Dueña que mucho tira, poco 
bila. Le ménage va fort mal , loríqu'il 
eft conduit par une femme qui aime le 
grand monde, 

* Refr. Dueña culpada mal cafliga 
esallada. On châtie rarement les fau- 
tes qu'on commet foi - méme. 

* Refr. Dueña que de alto bila , de 
alto fe remira. Ce Proverbe en veutà 
l'oftentation que les femmes montrent 
dans toutes leurs a&tions , méme dans 
les chofes dont elles s'acquittent le 
plus mal. 

* Refr. Dueña que en alto bila , 
abaxo fe bumilla. On le fatigue trés fon- 
vent en voulant trop prendre fes aifes. 

* Refr. Yo Dueña, y vos doncella, 
guien barrera lu cafa? Ce Proverbe eft 
contre ceux qui négligent leur devoir , 
pour difputer fur de pures formalités. 

* Refr. A cada puerta fu dueña. Les 
chofes ne font en furetéqn'autant qu'on 
les garde. 

* DUENAZA , /. f. augm. de Due- 
&a. 'T. burlefque & hazardé. Vieille 
femme, vieille fempiternelle , qui fait 
peur aux gens. Lat. Anus exanguis. 
V etula edentata. 

DUEÑESCO, CA, adj. m. ES f. 
T. burlefque € hazardé. Qui appar- 
tient aux Dueñas. Lat. Anilis, e, 

DUENISSIMA , /. f. Juperl. de Due. 
ña. Dueña orgueilleufe, & qui tire 
vanité de fon état. Lat. Ans multum 
Jibi arrogans. 

DUEÑO, /. 5. Maître proprietai- 
se, celui qui poffede quelque chofe 
en proprieté. Lat. Dominus. Herus,i. 
ll s'approprie quelquefois aux fem- 
mes & à des chofes du genre féminin, 
pour ne point fe fervir du terme de 

ueñsa , qui fignifie proprement Dame 
d'honneur , du palais, ou d'une mai- 
fon , ou femme vieille domeftique. 

Dueño. Maitre, Seigneur. Lat. 
Dominus. 

Hacerfe dueño de alguna cofa. S'ap- 


proprier quelque chofe, s'en rendre| Sai 


maitre. Lat. Aliquid fibi vindicare. 

No fer dueño de alguna cofa. N'étre 
maitre d'aucune ohefe. Lat. ANuliu: 
rei elfe compotem. 

DUERNA, /.f Le méme que 
Artéfa. Ce mot a vieilli 

* DUERNO, /. m. Terme d'Im- 
Primerie. Deux feuilles de papier 
miles l'une dans l'autre. 

DULA, /. f. T. du R. d'Aragon. 
L'affemblée des beftiaux d'une ville ou 
d'un village, qu'on méne paître tout le 










DUL ‘ 


jour fous la garde d'un homme gagé 
par le Corps de ville. Lat. Armentsos 


commune. 
Vete à la dula. Va - t'en au Diable. 


* Refr. Quando el lobo da en la dula, 


guai de quien no tiene mas sna. 


Tout revers eft fàcheux pour qui n'a 


pas beaucoup à perdre. 
E , adj. d'une term. Doux, 


ouce , qui fait une impreffion agréa- 


ble fur nos fens. Lat. Dulcis, e. 

Es dulce. Il eft doux , elle eft douce. 

El vino es dulce. Le vin eft doux. 

Las naranjas fon dulces, Les oran- 
ges font douces. 

Ducs. Doux, fade, infipide. L. 
Infulfus, a , um. 

DurcEÉ. On appelle ainfi toute 
confiture féche. Lat. Bellaria , orum. 

Durcs. Doux, fe dit auífli des 
chofes fpirituelles & morales. Lat. 
Suavis , e. 

Durcs. Doux, fe dit en terme 
de Peinture de ce qui eft peint avec 
goût & délicatelTe. Lat. Zemioris eel 
mollioris penicilli ducfus , ds. 

DurLcE. Doux, fe dit aufli des 
métaux. 

Soldados de agua dulce. Soldats qui 
n'ont jamais và le feu. Lat. Molites 
umbratiles. 

* DULCEDUMBRE, /. f. Dou- 
ceur. Lat. Dulcedo, imis. 

DULCEMENTE, adv. Doucement, 
amiablement , huntainement , commo- 
dément , facilement, délicatement. 


Lat. Suaviter. Ji 


DULCEZA, /. f. Le meme que 
Dulzira. Ce mot a vieilli. 

* DULCISONO, NA, adj. mm. ES f. 
Terme de Poéfie. Doux, mélodieux , 
qui rend un fon doux & agréable à 
l'oreille. Lat. Dulcifonus , a, um. 

DULCISSIMO , MA, adj. m. ES f. 
fuper. de Dulce. Très doux, ouce, 
trés agréable, trés charmant, te. Lat. 
Dulcilfimus, Jucundiffonus, a , um. 

* DULERO , /. 5. Le Berger qui 
garde le troupeau que differens par- 
ticuliers font paitreen commun. C'eft 
un terme ufité dans les Royaumes de 
Navarre, d'Aragon & de Valence. L. 
Armentarius , ii. 

* DULIA, /.f. Le méme que Ser- 
vidumbre. Dulie. C'eft ainfi que l'E- 

life Romaine appelle le culte ou le 
ere qu'elle rend aux Anges & aux 


nts. 
DULZAINA , /. f. Efpéce de petite 
trompette , dont on fe fert pour dan- 
fer chez les Maures. Lat. Tuba Afri- 
cane genus. 

DULZOR , /. m. Le méme que Dul- 
zúra. Ce mot eít peu ufité. 

DULZURA, /. f. Douceur. Qua- 
lité legére, impreflion uns que 
funt fur la langue les choles qui n'ont 
point d'acidite , qui n'ont rien qui 
que le gout ou les autres fens. L. 
Dulcedo , inis, 
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Dur2uRA. Douceur du ftile. Lat. 
rationis fuavitas. 

DurzvuRA. Douceur, au figuré, 
agrément, attrait, charme. L. $uavi- 
tas, atis. Oblectamentum , i. 

DULZURAR, o. a. T. de Chymie, 
Edulcorer , adoucir en Ótant par plu- 
fieurs lotions d'eau froide les fels qui 
fe trouvent dans diverfes matiéres. L. 
Dulcorarc. 

DuLzuRnAR. Adoucic, au figuré, 
appailer , rendre moins fâcheux, & 
plus fupportable. Lat. Lemire. 

DUNAS , /. f. Dunes, montagnes 
de fable qui fervent de barriéres 
tenir la mer dans fes bornes. 1 
Dune, arum. 

* DUNETA, /. f. Dunette, en 
terme de Marine, eft l'étage le plus 
élevé de la poupe, ou de l'arriére du 
vaillean , o». eft le pofte du Maitre 
& du Pilote. Lat. Ergate, es. 

* DUO, /. 1. Terme de Mufique, 
C'eft une compofition de quelque air 
pour être chantée à deux voix feule- 
ment. L. Duorum vocum concentus, ds. 

DUODECIMO , MA, adj. m. ES f. 
Douziéme d'une chofe. Lat. Duode. 
cimus , a, um. 

DUOS, as, adj. m. ES f. Le mé 
me qe Dos. Ce mot a vieilli. 

* DUPA,/.m. en jargon Dupe, 
qui n'eft point défiant, qui fe laiffe 
tromper & furprendre aifement , fot ,, 
niais , ignorant. Lat. Stupidus. Stolix 
das , 5. Stipes , itis. 

* DUPLA, /. f. Extraordinaire, 
Portion double qu'on donne aux pen- - 
lionnaires d'un Collége dans certains 
jours marqués. C'eft un terme ufité à 
Alcala & à Salamanque. L. Duplum, i. 

* DUPLICACION, / f. Duplica- 
tion, multiplication d'une quantité 
difcréte ou continue par deux. Lat. 
Dugplicatio , onis. 

DUPLICADAMENTE , adv. Don- 
blement , au double, de deux manié- 
res, en deux façons. Lat. Dupliciter.. 

DUPLICAR, «. a. Doubler, re- 
doubler , augmenter au double. Lat. 
Duplicare. 

DUPLICADO, DA, p. p. du verbe 
Duplicar. Doublé, ée. Lat. Duplica» 
tus, a, um. 

DUPLICADO , fe prend quelquefois 
pour beaucoup. Lat. Plurimi,e, a. 

DuPLICADO , employé comme fub- 
ftantif, Duplicata , Seconde expédi- 
tion d'un brevet, d'une dépéche, d'un 
atte, d'un ecrit.. On écrit par un ds 
plicata , quand on craint que la pre- 
miere dépeche n'ait été prife ou pere 
due. Lat. Zterate litere , arum. 

* DUPLICIDAD, /.f. Duplicité, 
mauvaife foi, fourberie, tromperie. 
Lat. Dwplicitas , atis. 

DUPLO , /. 5». Terme de Palais. 
Le méme que Doblo , double , ou deux 
fois la méme quantité. 

* DUPLO , PLA , adj. m. 69 f. Done 

Ppp 3 ble, 


re 


434 


ble, qui contient denx fois une autre 


DUQ 


quantité,comme 4. par rapport à deux. 
Lat. Duplus. Duplex. 

DUQUE , f: mm. Duc, qui a le pre- 
mier rang aprés les Princes dans un 
Royaume. Lat. Dux , ucis. 

El Duque de Venecia. Le Doge de 
Venife. 

- Los Duques y Pares de Francia. Les 
Ducs & Pairs de France. 

. Duque. Certain pli que les fem- 
mes faifoient à leurs mantes pour les 
empécher de tomber. Lat. Sinus veli 
muliebris. 

DUQUECITO, /. m. dim. de Du- 
que. Jeune Duc, l'enfant d'un Duc. 
Lat. Dux puellus. Il fe dit auffi par 
dérifion d'un jeune homme qui fait le 
dameret, ou qui affe&e des airs de 
Seigneur fans l'être. Lat. Sxperbè fe 
eflentans juvenis. 

DUQUESA, /. f. Ducheffe , fem- 
me ou veuve d'un Duc, ou celle qui 
pofléde en titre une Duché. L. Du- 
cifa, e. 

DURA, /: f. Durée, le méme que 
Duracion , mais avec cette difference 
que Duracion ne fe dit que du tems, 
& Dura des chofes qui s'ufent par 


I'ufage qu'on en fait. L. Soliditas, atis. | 


: Paño de mucha dura. Un drap de 
longue durée. 

Una cafa becba de paja es de poca 
dura. Une maifon de paille eft de peu 
de durée. 

Un caftillo de mucha dura. Un Chá- 
teau de longue durée. 

Cofa de poca dura. Chofe de peu de 
durée. 

Trabajos de pocamiura. Travaux de 
peu de durée. | 

Quien come las duras , coma las 
maduras. C'eft à dire qu'il faut gou- 
ter du bien & du mal. 

DURABLE , adj. d'une term. Du- 
rable , permanent , folide, qui al'air 
de durer longtems, Lat. Durabilis,e. 

DURACION ,/.f. Durée, perma- 
nence des chofes dans leur être, il fe 
dit furtout du tems. Lat. Diuturni- 
tds, atis. 

DURADA,/.f. Le méme que Du- 
yacion. Ce mot a vieilli. 

* DURADERAMENTE , ado. 
Longtems, longuement. Lat. Diz. 

DURADERO , RA, adj. m. ES f. 
Durable. Lat. Diuturnus , a, um. 

Los bienes defle mundo no fon dura- 
deros. Les biens de ce monde ne font 
pas durables. " 

La vida no es duradera. La vie n'elt 
pas durable. 

Las riquezas no fon duraderas. Les 
ríchefles ne font pas durables. 

DURAMENTE , adv. Durement, 
d'une ganiére dure, rudement, ai- 
grement, rigoureufement , févére- 
ment. Lat. Duré. Acerbè. Aufler?. 

* DURANDO, /. m. Efpéce de 
drap dont on ufoit daus la Caítille 


DUR 


fous le régne de Philippe fecond. L. 


Panni genus. 

DURAR, v. ». Durer, fubfifter pen- 

dant quelque efpace de tems.L. Durare. 

ar por peñas. Se dit d'une chofe 
qui dure plus longtems que fon efpé- 
ce ne paroit le permettre. 

Como te curas duras. Les chofes ne 
durent qu'à proportion du foin qu'on 
en prend. 

* Refr. Dura el pan con migas de 
al. On diffipe bien-tót fon patrimoi- 
ne, lorfqu'on néglige de l'augmenter 
par des voycs honnétes. 

DURANTE, f. acf. du verbe Du- 
rar. Durant, qui dure, qui fubfifte. On 
n'employe aujourd'hui ce mot que 
comme un ablatif abfolu , pour mar- 
quer ce qu'on dit ou qu'on fait pen- 
dant qu'une chofe fublifte. Durant, 
e , tandis qu'une chofe'fub- 

era. 

Durante la Cuarefma. Durant le 
Caréme. 

Durante el verano. Pendant l'Eté. 

Durante el invierno. Pendant l'hy- 
ver. 
* DURATON, /. m. fignifie en 
jargon Dur. Voyez Duro. 

DURAZNO ,/. m. Alberger , arbre 
qui porte les alberges.L. Malus perfica. 

DuRAZNO. Alberge , forte de 
péche précoce qui vient devant les 


autres; la chair en eft jaune & fer- 
-me. Lat. Malum duracinum. 


DURAZNITO, /. m. dim. de Du- 
razno. Petite alberge , preffe. L. Par- 
vum duracinum. 

DURETA, /. f. Ancien mot Ef- 
pagnol , qui fignifie un fiége de pier- 
re qu'il y avoit dans les bains , pour 
la commodité de ceux qui fe bai- 
gnoient. Lat. Balueare fcamnum , i. 

DUREZA , /. f- Dureté, folidité , 
qualité de ce qui eft dur. Lat. Duri. 
lies, ei. 

DuREZA. Dureté, fe prend figu- 
rément pour fermeté , réfolution , 
obftination, opiniâtreté, perfeveran- 
ce. Lat. Pervicacia. Pertinacitas , atis. 

DUREZA. Dureté, fe prend auf 
pour refiftance. Lat. A/peritas. 

DuREZAS. Duretés. On appelle 
ainfi en terme de Médecine , certai- 
nes tumeurs ou callofités de corps & 
d'humeurs qui s'endurciffent. L. H4- 
morum durities. 

DurEza. Dureté, fe dit auffi 
en terme de peinture, pour manque 
de beauté & de délicateffe. 

Dureza de eftilo. Dureté de ftile. 
Lat. Styli aufleritas. 

Dureza de oido. Dureté d'oreille. L. 
Auditus obtufor. 

Dureza de vientre. On dit auffi une 
dureté de ventre, quand on eft confti- 
pé. Lat. Ventris durities. 

DURILLO, rLA, m. € f. Dim. 
de Duro. Un peu dur, un peu rude. 
Lat. Duriqculus , a, um. 


DUR 
Durillo fe me bace.' Cela m'eft um 


. Stile affeté , 
ampoulé. Lat. Styli affecfata fublimi- 
tas, atis. | 
. * DURINDANA, à DURINDAI- 
NA, /. f. L'épée, ainfi appellée de 
Durandal, qui eft le nom que l'Ariof- 
te donne à celle de Roland fon héros. 
Lat. Enfis, is. | 
DURINDAINA , en jargon c'eft 
la Juftice. L. Apparitorum cobors , tis. 
DURISSIMO, ma, adj. sm. ES f. 


fuperl. de Duro , Trés dur , trés dure. 


Lat. Duriffenus , a, um. 

* DURLINES, /. s. en jargon, 
Officiers de Juftice, Archers , Recors, 
Huiffiers, Sergens, bourreaux. Lat. 
Apparitores. 

* DURMENTES, à DURMIEN- 
TES, Dormans. T. de Marine. Ma- 
driers cloués en dedans du vaiffeau 
de poupe à proue, fur lefquels por- 
tent les baux & les planchers que 
l'on nomme ponts ou tillacs. L. 7ra- 
bium nauticarum genus. 

DURO, BA,adj. m. €9 f. Dur, 
dure , folide, fec, ferme, qui refifte 
à l'imprefhon & à l'attaque des corps 
étrangers. Lat. , 4, utn. 

Duro. Dur, fe dit auffi relative- 
ment à d'autres corps moins fermes & 
moins folides. Lat. Durus. 

Duro. Dur, fe prend auffi pour in- 
commode, douloureux, fácheux, diff. 
cile à fupporter. L. Acerbus , a, sn. 

Duro. Dur, fe prend encore 
pour cruel & inhumain. Lat. Im- 
mitis, e. 

Duro. Dur, opiniátre , obftiné. 
Lat. Pervicax , acis. 

Duro. Chiche, taquin , avare. L. 
Sordidus, a, um. 

Duro. Dur, rude, revéche, de 
mauvaife humeur , chagrin , fácheux. 
Lat. A/per. 

Duxo. Dur; fe dit auffi du ftile. 
Lat. Durus atque incultus fdylus. 

Duro. Dur, on appelle ainfi dans 
les armées ceux qu'on croit s'étre 
rendus invulnerables au moyen d'un 
pace avec le Démon. Lat. Diabolicá 
arte obduratus. - 

Duros, en jargon, les fouliers. 
Lat. Caícei , orum. 11 1e dit auff des 
coups de fouet que donne le bourreau. 
Lat. Flagra, orum. 

* Dura madre. Dure mére, ter. 
me d'Anatomie. C'eft la membrane 
qui envelope le cerveau, & qui eft 
attachée à l'os du crane. Lat. Dura 
inater, 

A duro. Difficilement, avec dif&- 
culté. Lat. Difficilé. 

Hacerfe dura alguna cofa. Repu- 
gner , être difficile à croire & à fup- 
porter. Lat. Grave ES ingratum ejje. 

Ser una cofa dura, Etre difficile à 
croire, étre dur, infupportable. L. 


* Refr. 


Pen efft incredibile, 





DUR 

* Refr. Duro de cocer y peor de co- 
mer. Ce proverbe fignife que le 
tems & l'inftru&ion viennent difficile- 
ment à bout de corriger les chofes qui 
font mauvaifes de leur nature. 

* Refr. 4 pan duro diente agudo. 
On ne furmonte les difficultés que par 
l'adivité & la diligence. 

* Refr. Quando pienfes meter el 
m d en feguro , topurus en duro. Les 
choles qui nous paroiffent les plus 
aifées, {ont fouvent celles où l'on ren- 
eontre le plus de difficultés. 

* Refr. Vayan las duras com las ma- 


DUX 


duras. Celui qui a le profit, doit 
avoir aufli la peine. ; 

* Refr. Yo duro y vos duro , quien 
llevara [o maduro ? Deux perfonnes 
opiniàtres viennent rarement à bout 
de s'accorder fur une affaire. 

* DUX, f. m. Le méme que Du- 
que. Doge , C'eft le nom qu'on don- 
ne erdinairement aux Doges de Venife 
& de Génes. Lat. Dux , scis. 


D Y 
* DYSENTERIA,/.f. T. de Mé- 
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decine. Dyffenterie. C'eft proprement 
un flux de ventre fanguinolent , ac- 
compagné de douléurs & de trenchées. 
Lat. Dy/enteria , e. 

* DYSENTERICO, CA, adj. rm. 
€ f. Dyffenterique. Qui a la diffeu- 
terie , ou ce qui appartient à cette ma- 
ladie. Lat. Dyfentericus. 

* DYSURIA , f. f. Dyfurie , T. de 
Médecine. Difficulté d'uriner, ac- 
compagnée de douleur, & d'une fen- 
fation de chaleur. Lat. Dyfuria, «. 
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E. Quinta letra del Alphabeto , y 
fecunda entre las vocales. Cinquiéme 
lettre de l'Alphabet, & la feconde 
des voyelles. 

En lo antiguo fe sfaba comunmente 
de la E como conjunción copulativa , 
tomando el origen del Et Latino : como 
en Ordenamos é mandamos, ex cuyo 


EBA 
Ea fus. Le méme que Ea pues. 
* Refr. Com otro ea llegarémos à la 
pofada. On vientà bout de tout avec 
la patience & le travail. 


E B 
* EBANIFICAR, o.a. T. Poëti- 


dugar fe ba fubflituido la y ; aunque el | que & hazardé. Ebener, rendre noir 


dia de oy fe conferva el ufo con ele- 


& poli comme l'ébéne, ou donner à 


gáscia quando la diccion que fe "ien gue chofe la couleur de l'ébéne. 
". 


comienza con i para evitar la co 

On fe fervoit autrefois de la lettre 
JE comme d'une conjonétion copula- 
tive dérivée de 1' Et des Latins : com- 
me, Nous ordonnons ES nous comman- 
dons ; on lui a depuis fubftitué l'y; 
cependant on l'emploie encore au- 
jourd'hui pour éviter la rencontre 
trop rude des voyelles , lorfque le mot 
qui fuit commence par un ¿. 

Los Contadores ufan en lo manu- 
Scrito de la letra E en lugar de la X, 
fae expreffar en numeros Caftellanos 
el 10, aunque en lo imprello Je 
Jiempre la X. Ho 

Les gens d'affaires fe fervent de 
la lettre E au lieu -du caractere 


-X, pour exprimer le nombre 10; 


at. Ebeni colore pingere. 
EBANISTA, /. m. Ebénifte, ou- 
vrier qui travaille en ébéne, qui fait 
des cabinets & des tables d'ébéne, qui 
1 plaquel'ébéne. On le ditauffi de ceux 
qui font des ouvrages de raport. Lat. 
Ebeninus faber , vi. 
EBANO, /.m. Ebéne, bois noir 
& uni femblable à de la corne polie, 
trés folide & trés pefant. La meil- 
leure ébéne nous vient d'Ethiopie , 
& n'a aucune veine blanche. Lat. 
Ebenus , i. 
* EBRANCADO , DA, adj. m. ES 
f. Ebranché , ée. T. de Blafon. Se dit 
d'un arbre dont les branches ont été 
. coupées. Lat. Ramis detruncatus, a, um. 
EBRIEDAD, JS. f. Le méme que 


en Caftillan , mais les imprimeurs ' Ewsbriaguez. 


n'adoptent point cet ufage, & em-; 


ployent toujours le'X. 
E A. 


EA. Efpéce d'interje&ion , Coura- 
» bon, ça 
ons. Lat. Eia. Macle animis. Euge. 

Ea buen Sancho, dixo la Duquefa , 
Bases animo. Allons, bon Sancho, dit 
Ja Ducheffe, bon courage. 

Ea pues. Hé bien voyons , allons. 
Lat. Ageduw. | 


EBRIO , BR1A, adj. v. C9 f. Yvre, 
qui a le cerveau troublé par les fu- 
mées du vin. Lat. Ebrius, a, wm. 

EBULLICION, /. f. Ebullition, ra- 
réfadion des liqueurs occafionnée par 
le feu ou par la rencontre des fels de 


donc, fus, orfus, al. ; différente nature. L. Ebullitio , onis. 


- Ebullicion de fongre. Ebullition de 
ng. 

Una grande ebullicion de fangre. Une 
grande ébullition de fang. 

* EBURNEO, NEA, adj. m. ES f. 
Qui appartient à l'yvoire , ou qui eft 


ECH 


oire, blanc comme l’yvoire. 
9 8, un. T 


EC 
* ECHA, Jf. f. équivaut à Pez, 


Fois, coups on n'employe ce mot 
qu'au fingulier,& l'on dit: De efla echo 
be de confeguir el pueflo , Cette fois - ci 
j'obtiendrai ce pofte. Lat. Vicis. 

* ECHACANTOS, /. m. Homme 
de la lie du peuple, quin'a ni fens ni 
jugement. Lat. Homo de fece vulgi. 

* ECHACORVERIA , /. f. Maque- 
rellage , métier de débaucher des fem- 
mes. Lat. Lenocinium , íi. 

* ECHAUUERVOS , /. m. Maque- 
reau. Voyez Alcabuete. 

* ECHACUERVOS.Se dit d'un hom- 
me impofteur & dela lie du peuple. 
Lat. Defhicabilis bomuncio , onis. 

* ECHADA, f. Jet, l'a&ion de 
jetter. Lat. Jactus, ds. 

* ECHADA, fignifie auffi l'a&ion 
de tomber par terre , & de fe relever; 
Chute volontaire & faite de delTein 

rémédité, pour donner de l'avantage 

celui avec qui l'on court, lorfqu'on 

eft plus leger que lui. Lat. Cafus. Lap- 
ú 


Us, fs. 
ECHADIZO , ZA, adj. m. EJ f. 
fté, ée, envoyé, ée exprés pour 
decouvrir quelque chofe qu'il importe 
de favoir , émillaire , furveillant, te, : 
efpion, ne. Lat. Enijfarius. Specula- 
tor fubmilfus , a, uns. 

EcHADIZO , eft quelquefois em- 
ployé pour feint, fuppofé, contre- 
fait , E Pe Lat. Notbus, a, um. 

Ex. Eftritura echadizs. Ecriture 
contrefaite. 

Libro ecbadizo. Livre fuppofé , apo- 


cryphe. | 
ECHADOR, 


fait d' 
Lat. 
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eceto , ef: 
exceh te, homes 
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ECHADOR , 2a,/. t. ¿Y f La 


fonne qui jette, qui lance une cho- 
e avec force, comme un dard , un ja- 
velot &c. Lat. Jaculator, oris. 

ECHADURA , /. f. L'a&ion de fe 
jetter , defe mettre fur quelque cho- 
fe, par exemple, fur un lit. Lat. 4c- 
cubatio , onis. 

ECHAR , o.a. Jetter, lancer, pouf- 
fer, repoufler, éloigner de foi. Lat. 
Projicere. Ejicere. 

EcHAR, fignifie auffi chaffer quel- 
qu'un d'un endroit, l'en faire fortir 
par force, rejetter par mépris. Lat. 

ellere 


ECHAR , fignifie encore pouffer des 

boutons, bourgeonner, fleurir, en 

arlant des arbres , des plantes , des 
eurs &c. Lat. Gemmare. Florere. 

EcHaAr. Mettre. Lat. Zmponere. 
Gravare. 

Ex. Echar en la puerta una llave. 
Mettre une clé à la porte. 

ECHAR. Impofer, mettre. 

Ex. Ecbar tributos. Impofer des tri- 
buts. 

ECHAR. Parler legérement, caufer, 

er, ce qu'on exprime par Echar 
por echar. Lat. Dicere. Diétstare. 

Echar. Se prend auffi pour réci- 
ter, déclamer , repréfenter. Lat. Di- 
cere. Canere. 

Ecbar una relacion. Déctamer dans 
une comédie, faire le récit d'une avan- 
ture. 

Ecbar de repente. Faire un impromp- 
tu, faire des vers fur le champ fur un 
fujet qu'on propofe. : 

ECHAR. Attribuer $ imputer fur 
un fimple foupçon, prendre en bonne 
ou mauvaife part. Lat. Tribuere. Dn- 


putare. 

Ex. Ecbar à buena d mala parte. Pren- 
dre en bonne ou mauvaife part. 

Echar. Pancher, plier, incliner, 
bsiffer, courber. Lat. Zxclinare. In- 
Jitétere. 

ECHAR. Donner, diftribuer , par- 
teger , répartir. Lat. Zargiri. Diftri- 
buere. 

Ex. Echar cartas en el juego. Don- 
ner les cartes. 

ECHAR. Parier, gager, défer. 
Lat. Spondere. Sponfionem facere. 

Ecbar à efcribir , à faltar. Défier à 

rire, à fauter. 

.ECHAR. Annoncer, publier, don- 
ner avis d'une chofe qu'on doit faire. 
Lat. Indicere. Promulgare. 

Ex. Echar la comedia. Annoncer la 
Comédie. | 

- ECHAR. Se prend quelquefois pour 
Prôpofer, avancer. Lat. Proponere. 

Ex. Echar una propoñcion. Avancer 
une propofition. 

ECHAR. Prendre une route, choi- 
fir un chemin. Lat. Viam arripere. 

ECHAR , joint avec quelques noms, 
a la fignification des verbes correfpon- 
dans, ou formés des mémes noms. 
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Ex. Echar maldiciones. Maudire. 

Echar fuertes, fortear. Tirer au fort. 

ECHAR, étant joint avec les mots 
Baladronadas, bernardinas, bravatus 
&c. fignifie fe vanter , faire le brave 
& le fanfaron. Lat. T'brafonem agere. 

ECHAR , étant joint avec les mots 
Rayos, centellas, fuego Sic. fignifie 
étre-en colére, jetter feu & flamme. 
Lat. Zracundià ardere. 

ECHAR , étant joint avec les mots 
Arrobas , quintales &c. fignifie exagé- 
rer les chofes, les matieres dont on 
parle. Lat. Augere. 

ECHAR , joint avec les mots Abaxó, 
en tierra O por tierru, por el fuelo &c. 
fignifie Abbattre, détruire, ruiner,ren- 
verfer, démolir, jetter par terre. Lat. 
Diruere. Evertere. 

ECHAR, étant joint avec la parti- 
cule 4 & avec un nom, fignifie con- 
damner à la neine que le nom défigne. 

Ex. Ecbar à galéras. Condamner 
aux Galéres. 

Echar à las minas. Condamner aux 
mines. 

ECHAR , joint avec la particule 4 
& l'inflnitif de quelque verbe, figni- 
fie tantót commencer ce que le verbe 
fignifie, comme Ecbar à reir, Echar 
à correr , Commencer à rire , commen- 
cer à courir; & tantôt, être caufe 
qu'une chofe arrive , comme Zcbar à 
perder , Pardre. 

ECHARSE. Se coucher fur un lit 
pour dormir. Lat. Accubare. 

Echarfe en lu cama. Se mettre au 
lit, fe coucher. 

Echarfe en el fuelo.Se jetter par terre. 
Se ecbó en el fuelo. Il fe jetta par 
terre. | 

ECHARSE. S'adonner, s'appliquer 
à quelque chofe. On joint toujours ce 
verbe avec la Particule A. Lat. Ani- 
mum ad aliquid appellere. 

ECHARSE. Céder, fuccomber à la 
fatigue, au travail, ceífer de pourfui- 
vrece qu'on avoit entrepris ou com- 
mencé. Lat. Oneri fuccumbere. Spem 
abjicere. 

Ecbar à borbotones , au figuré, fe ré- 
pandre en paroles, parler inconfidé. 
rément. Lat. Zn verba erumpere. 

Ecbar à fondo d a pique. Couler à 
fond, fubmerger. Lat. Submergere. 

Ecbar à fondo à à pique, au figuré , 
Diffiper, prodiguer, perdre quelqu'un, 
le ruiner. Lat. Difipare. Dilapidare. 

Ecbar agua. Ondoyer un enfant qui 
vient de naître. Lat. Domi baptifare. 

Ecbar agua en el mar. Faire du bien 
àuningrat, ou à un homme qui n'en 
a pas befoin. Lat. Mari aquam addere. 

Echur à la cara à en la cara. Repro- 
cher à quelqu'un en face fes défauts 
ou les fervices qu'on lui a rendus. L. 
In faciem. aliquid exprobrare. 

Ecbar al afre. Mettre à l'air, dé- 
couvrir, dépouiller , mettre nu. Lat. 
Detegere. Nadare. 


ECH 
Ecbar à las efpaldas. Mettre derri£- 


re fes épaules, powr dire, oublier 
une chofe, la négliger, la mettre en 
Sub Lat. Obiivifci. Oblivioni mas 


e. 

Echar à las efpaldas. Oublier ce 
qu'on nous a recommandé. 

Echar à la piedra. Porter à l’hôpie 
tal un enfant qu'on n'eft pas en état 
de nourrir. Lat. Znfautem exponere, 
nter alguna cofa en la calle. Vayez 


Ecbar al mundo. Mettre an monde , 
accoucher, expreffion dont le peuple 
fe fert pour dire qu'il eft né un enfant, 
ce qu'il exprime en difant que Dieu l'a 
mis au monde, Dios le echó al munde. 
Lat. Parere. | DES 

Ecbar al trenzado. Le méme que 
Echar à las efpaldas. 

Echar à mal, Méprifer une chofe, 
n'en faire aucun cas. Lat. Vegligere. 

char ancoras. Voyez Ancora. 

Echar à, à en chanza, zumba &c. 
Méprifer les injures qu'on nous dit, 
n'en faire aucun cas. Lat. Ludo vertere, 

Echar à perros , expreflion figurée 

qui fignifie faire nn mauvais ufage 
d'une chofe, la prodiguer, faire du 
bien à qui nele mérite pas. Lat. Per- 
dere. Difperdere. 
. Ecbar à trompa y talega. Parler à 
tort & à travers, dire des fottifes & 
des impertinences. Lat. Quidquid i» 
buccam venerit. effutire. 

Echar à un lado un negocio. Mettre 
une affaire de cóté, pour dire, fufpen- 
dre une affaire, ou l'avoir conclue , 
finie, terminée. Lat. Vegotio ft expe- 
dire. Rem in tempus differre. 

Ecbar azar. Jetter au fort, & em 
terme de jeu, envier. 

Echar bando. Publier un Edit on 
une Ordonnance. Lat. Edicere. 

Ecbar batidores. Envoyer à la dé- 
converte, détacher du monde pour 
découvrir ce qui fe paffe , mettre des 
efpions en campagne 5 il fe dit en ter 
me deguerre, & de morale. Lat. Exe 
ploratores fubmittere. 

Ecbar bocanadas. Voyez Bocanada. 

Echar bueno 0 mal lance. Reuflhr ou 
échouer dans fes entreprifes. Lat. Zc- 
tum benë vel mall alicui vertere. 

Echar cantos. Etre fou, extravaguer, 
faire des bravades. Lat. Furere. Infa- 
mire. 

Ecbar cara. Voir, examiner une cho- 
fe avecattention. Lat. Curiofès explo 
rare. 

Ecbar carga. Doubler la charge, fur- 
charger quelqu'un de travail. Lat. Oxus. 
geminare. 

Ecbar carrillos. Engraiffer , devenit 
gros, gras. Lat. Pingue/cere. 

Echar china. Compter le nombre 
des coups qu'un homme boit au caba- 
ret. Cette expreffion n'eft ufitée que 
parmi le bas peuple. Lat. 4d calculos 
Jcypbos redigere. ird 

Echar 
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Echar coche, librea, veftido. Prendre 


an carro(Te , une livrée, un habit neuf. 
Lat. Rbedá, famulatu , vejle augeri. 
.. Echar con caxas deflempladas. Voyez 


Caxa. este 

Echar coplas. Brocarder,piquer quel- 

wun par quelques traits plaifans & 
"tad Lat. Diéteriis aliquem appe- 
gere. 

Echar cortadiMos. Parler d'une ma- 
niére affeRée, en n'employant que des 
termes choifis & recherchés. 

Echar dado falfo. Voyez Dado. 

Echar de lagloriofa. Vanter fes ac- 
tions & fes prouélles, vanter à tout 
propos fa nobleífe & fa naiffance. Lat. 
Lujolenter gloriari. 

Echar de la ofeta. Parler d'un ton 
haut, jurer, blafphémer, dire tout 
«e qui vient à la bouche. L. Vociferari. 

Echar del mundo. Phrafe exagérati- 
ve. Chaffer, bannir du monde, en- 
voyer quelqu'un en un endroit, l'en- 


voyer paitre , l'envoyer promener. L.: 


Ad Garuwnantas mittere. 

Echar de manga. Se fervir adroite- 
ment de quelqu'un pour parvenir à fes 
fins. Lat. Deprecatorem claw pro fe ipfo 
Jubmittere. 

Ecbur de ver. Phrafe fort en ufage, 
qui lignifie,ne eefler de voir, de regar- 
der, d'obferver, de faire reflexion , 
de confidérer, de connoitre, de fga- 
voir, d'entendre. Lat. Continuo in/pi- 
eere , confiderare, endere, meditari. 

Echar de vicio, Expreffion vulgaire 
qui fignifie parler à tort & àtravers , 
dire tout ce qui vient à la bouche. Lat. 
Inept? gannire. 

Echar doblonadas , millaradas, à mon- 
-santadas. Exagérer fon bien & fes ri- 
cheffes, en faire parade. Lat. Cenfu; 
ac divitias verbis augere. 

Exbar el agraz en los ojos, au figuré, 
Piquer quelqu'unau vif, réfuter fon 
fentiment, lui faire coanoitre fon er- 
reur. Lat. Acriús alicui refragari , at- 

exprobrare. 

Echar el bofe , 0 los bofes. V. Bofe. 

Ecbar el cartabon. Voyez Curtabdn. 

Ecbar el cafcabel. Voyez Cafcabel. 

Echar el compas. Battre la mefure. 
Lat. Cantum numerofque moderari in 
concentu. Et en terme de Morale, Mo- 
dérer , régler, diriger. Lat. Mode- 

sari. Regulam defignare. 
|. Æchar el contrapunto, en terme de 
Mulque, c'eft varier un fujet donné, 
& au figuré, ajouter à la perfection 
d'une chofe. Lat. Modulatà voce fcan- 
Jens perfonare. Aliquid elevare. 

Ecbar el cuerpo fuera, au figuré, 
abandonner une affaire, ne vouloir 
point y prendre part. Lat. Pedens re- 

e 


Echar el fallo. Voyez Fullo. 

Ecbar el ojo, tanto ojo à una cofa. 
Convoiter une chofe. Lat. Zntentis ocu- 
dis aliquid expetifcere. 

char e) pecbe al ague. Se réloudre 


ECH 


hardiment à une affaire difficile & 
dangereufe , s'expoferá tout événe- 
ment. Lat. Difcrimen adire. 

Ecbar el pie adelante. Surpaffer quel- 
qu'un dans quelque étude que ce foit. 
Lat. Precelire. 

Echar el pie afras. Renoncer à une 
entreprife, retirer la parole qu'on avoit 
donnée. Lat. Pedem referre. 

Ecbar el punto, en terme de Marine, 
marquer fur la carte l'endroit oà le 
vaifleau fe trouve, pointer la carte. 
Lat. Navis curfum defignare. 

Ecbar el refto. Jouer à quitte ou dou- 
ble, jouer de fon refte, & morale- 
ment, c'eft faire un dernier effort pour 
obtenir ce qu'on défire. Lat. Extrema 
tentare. | 

Ecbar el fello, au propre , appofer le 
fcellé , & au figuré, perfoétionner 
une chofe, y mettre la derniére main. 
Lat. Ultimam manum operi imponere. 

Ecbar en plaza. Publier une chofe 
qu'on ignoroit. Lat. Divulgare. Palàm 
facere. 

Echar en faco roto. Mettre une chofe 
dans un fac rompu, pour dire qu'une 
perfonne eft un panier percé, qui dé- 
penfe tout fon bien , & qu'une chofe 
eft mal aflurée entre fes mains. Lat. 7» 
faccum pertufum aliquid mittere. 

No lo ba echado en faco roto. 1 nel'a 
pas mis dans un fac rompu, pour dire 
qu'on n'oubliera pas une chofe, qu'on 
s'en fouviendra. 

Echar efpuusarajos por la boca, Ecu- 
mer de rage. Lat. Ora alicui /pumare. 

Ecbar falfo. Envier à faux , en ter- 
me de jeu. Lat. Colluforem fica forte 
provocare. 

Ecbar fuera. Exclure. Rejetter une 
partie dans un compte , l'effacer. Lat. 


Expungere. 7 

Courir moins vite 
qu'un autre, avoir peine à l'atteindre. 
Lat. Cur/u aliquem difficulter infeétars. 

Ecbar gente en tierra. Mettre des 
partie gens à terre, les débarquer. L. 
Copias in terram exponere. 

Echar juicios. Concevoir des foup- 
cons , faire des jugemens. Lat. Zn Juf- 
picionem | afferri. 

Echar la bendicion. Renoncer pour 
toújours à une chofe. Lat. Valedicere. 

Ecbar la buena barba. Voyez Barba. 

Echar la capa. Voyez Capa. 

Ecbar la carga de fí. Se délivrer de 
quelque chofe qui nous incommode. 
Lat. Onere fe expedire. 

Ecbar la contera. Voyez Contera. 

Ecbar la cortina. Tirer le rideau, ca- 
cher les chofes. Lat. Velo tegere. 

Ecbar la cuenta. Calculer à peu près 
les avantages ou les défavantages d'u- 
ne chofe, dreffcr un compte. Lat. Ra- 
tiones defcribere. 

Echar la doble, au propre, fermer 
une porte à double tour, &au figuré, 
donner à un traité toute la validité 


pollible. Lat. Sigbilire. 
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Echar la lem . Tirer la langue 
défirer une chole avec ardeur , fe don- 


ner toutes les peines potfibles pour 
l'obtenir. Lat. Ardentiÿs cupere. 

Echar la ley ó toda la ley à uso. 
Condamner quelqu'un à toute ri- 
gueur, ne lui faire aucune grace. 
Lat. Summo jure cum aliquo agere. 

Echar la llave. Fermer la porte, 
c'eft nier une chofe. Lat. Negare. 

Ecbar la pierna enciina.. L'emporter 
fur quelqu'un, étre plus avifé que lui. 
Lat. Superare. 

Ecbar la platica à otra parte. Chan- 
ger de propos. Lat. Alo fermonem di. 
vertere. 

Echar la red. Employer tous fes 
foins pour obtenir ce qu'on defire. L. 
In re aliqua. adipifcenda omsnes nervos 


mit e. 

Ecbar la regla à plomada. Mefurer 
une chofe pour voir fi elle eft fuivant 
les régles de l'art. Lat. 4d perpendi- 
culum exigere. | 

Ecbar las armas. Mettre bas les ar. 
mes. Lat. Manus dare. , 

Ecbar las cabras. Voyez Cabra. 

Ecbar las entrañas , las tripas Coc. 
Concevoir un tel dégout pour une 
chofe , qu'il nous provoque à vomir. 
Lat. Vomere. 

Ecbar las babas. Se dit d'un forcier 
qui s'enferme pour faire fes maléfices. 
Lat. Fabale augurium edere. 

Ecbar la foga tras el caldero. Voyez 
Caldero, 

Echar las puertas abaxo. Heurter for- 
tement à une porte. Lat. Fores in- 
fringere. - 

Echar las temporalidades. Bannir un 
Eccléfiaftique du pais, le dépouil- 
ler des biens & des honneurs dont il 
jouiffoit. Lat. Omnibus bonis € bomo- 
ribus Ecclefiafticum mulétare. 

Ecbar las temporalidades. Reprocher 
à quelqu'un fes défauts en face, 
pour l'humilier. Lat. Oxerare aliquem 
probris. 

Ecbar la tixera. Mettre le cifeau, 
couper quelque chofe, comme une 
étoffe , une toile &c. Lat. Scindere. 

Ecbar la voz. Hauffer la voix. L. 
Vocem efferre. 

Ecbarle à uno calza. Voyez Calza. 

Eobarle cartas. Etre en état de te- 
nir tête à un autre, fur quelque cho. 
fe que ce puiffe étre. Lat. Aliquem ten- 
tare. 

Ecbar leña al fuego. Fomenter la 
divifion 6 la difcorde. Lat. Jgmews 
igni adjicere. 

Ecbarlo à doce. Voyez Doce. 

Echarlo a las barbas. Voyez Barbe. 

Ecbarlo al carnero. Voyez Carnero. 

Ecbarlo todo à rodar. Mettre tout 
à la débandade, renverfer, jetter 
tout par terre, & figurément , fe 
fácher , fe mettre en colére. Lat. Oro 
nia turbare. - 

Ecbar los ocbos y sueves, Dire tout 

eq 
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ce qui vient à la bouche. Lat. Cor- 
vitia in aliquem evomere. 

Echar mano, à la mano. Empoi- 

er une chofe, mettre la main def- 
us. Lat. Apprebendere. 

Echar mano à la bolfa. Mettre la 
main à la bourfe, en tirer de l'ar- 
Ene Lat. Manu marfupium pren- 

e. | 
Ecbar mano à uno, Mettre la main 
fur le collet à un homme pour l'arré- 
ter, ou le mener en prifon. L. /Ma- 
nus in aliquem injicere. 

Echar mano de alguna cofa. Se fer- 
vir d'une chofe , en faire ufage. Lat. 
4Aliquá re prudenter uti. 

Ecbar mano à la efpada. Mettre la 
main à l'épée. Lat. Ex/em flringere. 

Ecbar margaritas à los puercos. Jet- 
ter des perles devant les pourceaux, 
c'eft parler érudition devant des igno- 
rans. Lat. /Margaritas antà porcos pro- 
ficere. 

Echar menos, Trouver à dire, re- 

gretter quelque chole, s'apercevoir 
de fa perte, trouver de moins. Lat. 
Aliquá re deficere. 
' Echar otro ñudo à la bolfa, Refu- 
fer ce qu'on nous demande , & plus 
communément , être chiche & taquin. 
Lat. Pecuniam fludiofiès recondere. 

Ecbar parraphos. Citer par cœur ce 
qu'og a là dans les auteurs. Cette 
expreflion eft fort ufitée dans les Uni- 
verlités. Lat. Integros autborum para- 
grapbos memoriter fundere. 

Echar pelillos à la mar. Renouer 
amitié , oublier les démélés qu'on 
a eu enfemble. Lat. Difcordias mit- 
tere. 

Ecbar pie à tierra. Mettre pied à 
terre, defcendre de carrofle , de che- 
val. Lat. Defilire. 

Echar piernas. Signifie an figuré, 
fe piquer de beauté, de politeffe & 
de bravoure, marcher avec gravité , 
fe donner des airs en marchant. Lat. 
Oflentare fe. 

Iva echando piernas. Il marchoit 
avec gravité, il fe donnoit des airs 
en marchant. 

Echar pluma. Pouffer des plumes, 
fe dit des oifeaux. Lat. Phwmas in- 
duere. 

Echar pluma , au figuré, commen- 
-cer à s'enrichir, & à jonér un role 
dans le monde. Lat. Re augeri. 

Ecbar por alto, à tan .alto. Mé- 

rifer une chofe , n'en faire aucun cas. 

at. Aliquid defpicere. 

Ecbar por el atajo. Voyez Atajo. 

ÆEchar por en medio. S'entremettre 
pour terminer un differend à Pamia- 
ble. Lat. Zites componere. 

Ecbar por en medio. Surmonter les 
obítacles & les difficultés qui s'op 
' pofent à nos deffeins. Lat. Lubricam 
«iam audacier arripere. 

Echar por ejos cerros. Voyez Cerro. 

Echar por ejos trigos. Courir par 


ECH 


les bleds, c'eft être fugitif, s'échap- 
per. Lat. Absre. Evadere. Extrava- 
guer , dire des fotifes, parler à tort 
SA travers. Lat. Znepté garrire. 

Echar per la boca, à de la boca, 
Ó quanto fe uiene à la boca. Parler 
à tort & à travers , parler mal de tout 
le monde. Lat. Quidquid im buccam 
venerit. effutire. | 

Echar por otra parte. Expreffion fi- 
gurée, qui fignifie prendre une au- 
tre route , adopter un autre fenti- 
ment. Lat. Aliam viam ajfumere. 

Ecbar por tas à uno. Mettre 
quelqu'un à la beface. Lat. Ad me»- 
dicitatem aliquem adigere. 

Echar por tierra. Décrier quelqu'un, 
le diffamer. Lat. Nominis famam pro- 
flituere. 

Ecbar raices. Prendre racine , au 
propre, & au figuré, s'établir, fe 

xer dans quelque endroit. Lat. Ra- 
dicare. 


Echar raya. Rayer, effacer. Lat. 
Delere 


Ecbar raya à à raya, au figuré, 
L'emporter fur quelqu'un. Lat. Pre- 
cellere, 

*- Echar rayos. Luire, briller, étin- 
Celler, jetter des rayons. Lat. Ni- 
cere. 

Ecbar ribetes, au figuré, Farder 
fon difcours & fon langage, broder 
ce qu'on dit. Lat. Alsquid exornare. 
= Ecbar Rogadores. Employer la mé- 
diation de quelqu'un pour termi- 
ner un differend. Lat. Znterceffores 
expetere. 

Echar fapos y culebras por la boca. 
Jctter des crapaux & des couleuvres 
par la bouche, c'eft vomir des inju- 
res, des inveétives. Lat. Probra evo- 
mere. 

Ecbarfe acueffas , à al hombro alguna 
cofa. Se charger d'une affaire. Lat. 
Onus fubire. 

Ecbarfe à dormir, au figuré, Ne 
penfer à rien, négliger fos affaires. L. 
Negotiis indormire. - 

Ecbarfe al agua. Se réfoudre tout 
à coup à une affaire difficile & dan- 
gereule. Lat. Aleam Jubire. 

Ecbarfe à la briba. Mener une vie 
faineante & vagabonde. L. Vagari. 

Ecbarfe d morir. Se mettre á mou- 
rir, pour dire, fe défefpérer, s'a- 
bandonner à la douleur , ne trou- 
ver aucun reméde à fes maux. Lat. 
Aninsum defpondere. 

Ecbarfe à nado. Se jetter à la nage, 
nager. Lat. Jn aquas fe mittere. ll 
le dit auffi par dérifion d'une fricaf- 
fée dont la fauffe eft trop claire, & 
dans laquelle la viande nage. 

Ecbarfe à pechos. Boire avec excès. 
Lat. Avidé pocula bibere. 

Ecbarfe con la carga. V. Carga. 

Ecbarfe de golpe. S'élancer fur quel. 
qu'un, ou fur quelque chofe , atta- 
quer, aflaillir promtement, fubite- 


P d 
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ment. Lat. Zwmpetum facere. 

Echarfe de recio. Preller , importu- 
ner quelqu'un. Lat. Urgere. à 

Ecbarfe el navio fobre fu ancora. 
Comit fur fes ancres , en parlant d’un 
vaiffeau. L. Navim ancboram abripere. 

Echarfe en baraja. V. Barája. 

Ecbarfe en tierra, à à los pies. Se 
jetter aux pieds de quelgu'un pour 
lui demander pardon. Lat. Ad pedes 
Je abjicere. 

ÆEcharfe los panes. Se verfer , fe dit 
des blés, loríqu'ils font trop épais, 
ou trop mouillés. Lat. Zuxwriontes 
Jegetes fertilitatis oneri fuccumbere. : 

Ecbarfe los vientos. Tomber , s'ab- 
battre , fe calmer , en parlant du vent, 
Lat. Ponere. 

Echar fobre las efpaldas. 
fur les épaules, c'eft charger une 
merfonne d'une affaire. Lat. Alice 
negotium committere. | 

Echar tacos, d ternos. Mettre de 
la bourre dans une arme à feu, la 
bourrer ; métaphor. Juret , tempéter, 
ètre en colére, entrer cn furie, me- 
nacer. Lat. Excande/cere. 

Echar telas. Donner une toile à 
faire à un Tiflerand. Lat. Texturaws 
difponere. 

Ecbar tierra à alguna cofa. Mettre 
une chofe en oubli , l'enfevelir dang 
le filence. Lat. Contegere. 

Ecbar toda el agua. Faire tous fes 
efforts pour obtenir ce qu'on defire. 
Lat. Vires profundere. 

Echar todo el trapo, en terme de 
Marine , faire force de voiles ; & au 
figuré, mettre tout en ufage pout 
réuflir dans une entreprife. L. Vir. 
tutem omnem explicare. 

Echar todos los vegiffros. Tirer tous 
les regiftres pour faire jouer tous les 
jeux de l'orgue; & au figuré, em- 
ployer tous les moyens poflibles pour 
obtenir ce qu'on défire. Lat. Omnis 
tentare. ' 

Echar todos los regiftros ,  fignifie 
encore au figuré, fe piquer de géné- 
rofité & de magnificence. Lat. Offem- 
Jionem fue facere potentie. 

Echar una albarda. Bâter un ane, 
ou un mulet; & au figuré, furchar- 
ger quelqu'un de travail. Lat. Saro 
cinam Ed onus alicui fiperimponere. 

Echar una cuenta, Donner une ré. 
gle d'Arithmétique à faire à un éco- 
lier. Lat. Numerandi rationem proa 
ponere. 

Ecbar una gallina. Mettre une pou- 
le couver. Lat. Gallinam allicere 18 
ovis incubet. 

Ecbar una lofa encima. Garder étroi. 
tement un fecret qu'on nous a confié. 
Lat. Commifam rem fileli filentio fer- 
"arc, 

Echar una lofa encima , fignifie auffi 
chagriner quelqu'un, lui faire de la 
peine. Lag. Aliquem premere. 

Esbar usa mano. Retenir quelque 
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chofe, y porter la main pour Pem- 
pécher e tomber. Lat. Manum ad- 
jungere. 

Ecbar una mano , à un par de manos, 
en termes de jeu de cartes , faire une, 
ou deux mains. Lat. Paulifper ludere. 

| sos borron. Agir contre fon 
honneur & fon crédit Lat. Proprio 
nomini non parcere. 

Ecbar un granito de fal. Affaifonner 
fon difcours de quelques bons mots ou 
faillies. L. Grano falis aliquid condire. 

Echar un granito de fal, fignifie auff 
fufpendre une affaire, la renvoyer à 
unautre tems. Lat. Alíquid long? re- 
pittere. 

Echar un guante. Faire une quéte 
pour un pauvre honteux. Lat. Sripem 
Per capita efflagitare. 

Echar un jarro de agua. Rabattre le 
caquet à quelqu'un, lui fermer la 
bouche. Lat. Zntercipere verbis. 

Ecbar un remicndo à la vida. Manger 
un morceau entre fes repas. Lat. Ali- 
menti aliquid. fumere. 

Echar un trago. Boire un coup. Lat. 
Potare. | 

Ecbar verbos. Dire des fotifes à quel- 
qu'un, parler mal delui. Lat. /Malc- 
dicere. Murinurare. 

Ecbar voz. Publier une chofe qui 
n'eft pas vraye , faire courir un faux 
bruit. Lat. Rumorem fpurgere. 

No poder echar el aliento , o' el babla. 
Etre hors d'haleine. Lat. Anbelare. 

Parece que va à ecbar cartas. Se dit 
d'un homme qui marche en courant. 
Lat. Properat. 

Ecbar vino. Verfer du vin. 

Echar de vér una cofa. S'appercevoir 
d'une chofe. . 

Echar de ver el yérro que fe ba be- 
cho. S'appercevoir de la faute qu'on a 
commife. 

Ecbar menos el amigo que fe ba muer- 
to à ido. Regretter un ami qui eft mort, 
ou abfent. 

Echa menos fe mugtr. 11 pleure la 
mort de fa femme. 

Echa menos el dinero que ba gaflado 
inutilmente. Il regrette l'argent qu'il 
a dépenfé inutilement. 

Echar fuglas à los gapatos. Reffemel- 
ler des fouliers. 

.  ÆEcbar à mano derecha, 0 à mano iz- 
quierda. Prendre à main droite, on à 
main gauche. 

Echar los bragos al cuello de alguno. 
Accoller , jetter les bras au coup de 
quelqu'un, l'embraffer. 

Ecbar en burlas. Tourner en rifée. 

Ecbarfe con una muger. Coucher 
Ae une femme, avoir à faire avec 
elle. 

Ecbar un navio à pique. Couler un 
vaifleau à fond. 

Ecbar un navio alugua. Mettre un 
vaiffeau à l'eau, lancer un navire à 
l'eau. 

Ecbar à la buena barva. C'eft un dif- 
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cours , ou une harangue de l'oublieux, 
qui choifit de la compagnie celui qui 
bon lui femble, pour lui faire payer 
les oublies que l'on a mangées. 

Ecbar mano de alguna perfona. Choi- 
fir quelqu'un pour l'employer dans 
une affaire. 

Ecbar cancadilla à alguno. Donner 
le croc en jambe à quelqu'un pour le 
faire tomber, tendre un piège à quel- 
qu'un. 

Echar alguna cofa en remojo. Mettre 
tremper quelque chofe. 

Ecbar à un hombre del mundo. Tuer 
un homme. 

Ecbar caperucas à la tarafca. Signifie 
que rien n'eft capable d'affouvir les 
perfonnes avides. 

* Refr. aEchate à enfermar , y fabras 
quien te quiere bien, y quien te quiere 
mal. Ce proverbe fignifie qu'on con- 
noit les véritables amis dans la dif- 
grace. > 

Echar à perder. Gáter. 

La lluvia echa à perder las flores. La 
pluye gâtc les fleurs. 

Ha echado à perder fu fombrero y fus 


medias. 11 a gáté fon chapeau & fes bas. 


Ujled ecba à perder mi capa. Vous 
gátez mon manteau. 

Ecbara à perder Ju beflido. Il gátera 
fon habit. T 

No ecbe ufled à perder lo que no es 
Juyo. Ne gâtez pas ce qui ne vous ap- 
partient pas. 

Ha echado à perder fu feya.Elle a gáté 
fa jupe. 

Ecbara à perder fu tocado. Elle gâte- 
ra fa coeffure. 

No bai nada ecbado à perder. Il n'y a 
rien de gâté. 

au efla echado à perder. Tout eft 
gáté. 

La corbata efta echado à perder. La 
cravate eft toute gátée. 

Ufled lo echara todo à perder. Vous 
gâterez tout. 

Hecbar candados. Cadenacer. 

Ecbar grillos. Mettre les fers aux 
piés. 

Ecbar roncas. Braver quelqu'un , le 
menacer. 

Ecba roncas à todos. 11 menace tout 
le monde. 

Ecbar roncas à la fortuna. Braver la 
fortune. 

Echar roncas al enemigo. Braver l'en- 
nemi. 

NN me eche ufled roncas. Ne me bra- 
#ez point. 

No fe me dà nada de tus roncas. Je ne 
me foucie point de vos menaces. 

El viento fe echa. Le vent s'abat. 

El viento fe ba echado. Le vent s'eft 
abattu. 

Ecbarfe al mundo. Fréquenter le 
monde, voir lcs compagnies. 

ECHADO, DA, p.p. du v. Ecbar 
dans fes acceptions. Jetté , ée, lancé, 
ée. Lat. Conjecíus , a, um. 
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El viento fe ba echado. Le vent s'eft_ 


calmé. 

Echado à parte. Mis à part. 

Echado al rincon. Jetté dans un coin. 

Ecbado menos. Regretté. 

- Ecbada effa la fuerte. Le fort en eft 
jetté, mon parti ef pris. Lat. Jacía 
efl alea. 

No quedar por corta ni mal ecbada. 
Donner tous fes foins à ce dont on fe 
charge. 

* ECHINO, f. m. Hériflon de mer. 
Lat. Echinus, i. 

ECHINOS. Echine, terme d'Ar- 
chite&ure, c'eft un membre, ou or- 
nement de figure ovale, qui eft au 
haut du chapiteau des colonnes Iopi- 
ques, Corinthiennes & compofites , 
qui reffemble à des ceufs ou à des chá- 
taignes. On appelle auffi ce membre 
Ovolos,ou quart de rond, quand il n'eft 
point taillé. Lat. Ovum , i. 

ECHYMOSIS, /. f. Echymofe , 
T. de Médecine. Epanchement de fang 
entre cuir & chair , occáfionné par une 
contufion. Lat. Ecbymofís. 

ECLESIASTES , f. m. Que figni- 
fica Predicador , es un libro Canonigo de 
la Sagrada Efcritura , compuello por 
Salomon. Eccléfiafte, mot Grec qui 
fignifie Prédicateur , eft un des livres 
de l'ancien Teftament , compofé par 
Salomon. Lat. Ecclefiafle:. y) 

ECLESIASTICAMENTE, «ado, 
Eccléfiaftiquement, d'une maniére Ec- 
cléfiaftique & réglée. L. Pié. Rejigios?. 

ECLESIASTICO , /. m. Nombre y 
apellido de uno de los Libros Sagrados y 
Canonigos de la Divina Efcritura. Ec- 
cléfiaftique , nn des livres Canoniques 
de l'ancien Teftament. Lat. Liber Ec- 
clefiaflici. 

EcrEsiAsTICO. Eccléfiaftique , 
homme d'Eglife. Lat. Clerus , i. 

ECLESIASTICO, CA, adj. m. ES 
f. Eccléfiaflique , qui appartient , qui 
eft deftiné à l'Eglife. Lat. Ecciefiafli- 
CHÍ , d , Um. 

* ECLIPSABLE , adj. d'une terr. 
T.peu ufité. Qui peut s'éclipfer. Lat. 
Eclipfi obnoxius , a , um. 

ECLIPSAR , t.a. Eclipfer , obf. 
curcir, empêcher de paroitre, effacer. 
Lat. Ob/curare. 

ECLIPSADO, DA, f. f. du verbe 
Eclipfar. Eclipfé, ée. Lat. Ob/cura- 


tus, a, um. 
ECLIPSE , /. t». Eclipfe, obfcur- 
ciffement d'une planéte par l'interpo- 
fition de quelque udis folide, opaque, 
obícur entr'elle & nótre vúe, ou en- 
tr'elle € le Soleil. Lat. Æckpfs. 
Eclipfe annular del Sol. On appelle 
ainfi le cercle lumineux qui paroît au- 
tour du Soleil lorfqu'il s'éclipfe, ce 
qui n'arrive point à l'égard de la Lune. 
Eclipfe central de la Lana. C'eft lorf- 
que les centres du Soleil, de la Lune 
& dela Terre fe tronvent dans la mé- 


me ligne. 
Qaq Ecipfe 
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Eclipfe central del Sol. C'eft lorfque 
les centres du Soleil & de la Lune fe 
trouvent dans la méme ligne que nó- 
tre vüe. ' 

Eclipf? de alesen Planeta. Eclipfe d'u- 
ne Planéte. Elle eft occafionnée par 
l'interpofition d'une autre planete en- 
tr'elle & nótre vüe. 

Eclipje de cftrella fixo. L'éclipfe d'une 
étoile fixe eft caufée par l'interpofition 
de la Lune entre l'etoile & nous. 

Eclipje de los Satelites de Jupiter. 
Eclipfe des Satellites de Jupiter. 
Elle arrive lorfque le corps de cette 
planéte fe trouve entr'eux & le Soleil, 
ou entr'eux & la Terre. 

Exlipfe de Luna, 0 Lunar. Eclipfe 
de Lune. Elleeft caufée par l'inter- 
pun de la Terre entr'elle & le 

soleil. 

Eclipfe de Sol, Solar, à de Tierra. 
Eclipfe du Soleil. Elle eft caufee par 
l'interpofition de la Lune entre le So- 
leil & nous. 

Eclipfe parcial de la Luna. Eclipfe 
partiale de Lune. C'eft lorfque cet af- 
tre n'eft obfcurci qu'en partie. 

Eclipfe parcial del Sol. Eclipfe par- 
tiale du Soleil. C'eft celle dans laquel- 
lele Soleil n'eft obfcurci qu'en partie. 

Eclipfe total de la Luna con detencion. 
Eclipfe totale de Lune avec demeure. 

Eclipfe total de la Luna fin detencion. 
Eclipfe totale de Lune fans demeure. 

Eclipfe total del Sol con detencion. 
Eclipfe totale du Soleil avec demeure. 

Eclipfe total del Sol fin detencion. 
Eclipfe totale du Soleil fans demeure. 

* ECLIPSIS, /. f. Ellypfe, c'eft 
une façon de parler figurée, par la- 
quelle on retranche du difcours quel- 
que terme qui eft foufentendu. Lat. 
Eclipfis. 

ECLIPTICA , /. f Eclyptique. 
Un des grands cercles de la Sphére, qui 
coupe l'Equateur en deux parties ega- 
les, & ne s'en éloigne de part & d'au- 
tre que de 23 degrés & demi. C'eft ce 
cercle que le Soleil décrit par fon mou- 
vement annuel, & on le nomme E- 
clyptique, à caufe que les Eclipfes 
n'arrivent jamais que les deux pla- 
nétes ne foient dans les nœuds ou in- 
terfe&tions de l'Eclyptique. Lat. £clip- 
tica. A) 

ECLOGA. Voyez Egloga. 

ECO , f: m. Echo , fon réfléchi, € 
redoublé par quelque corps. L. Echo, 

Eco, fe prend au figuré, pour le 
fouvenir confus des chofes pallees. Lat. 
Fana, e. Rumor, oris. 

Eco. Echo , en terme de Mufique, 
fe dit des repétitions de plufieurs notes 
"Hie vient de chanter, ou de jouer 
urun autre ton. Lat. Echo. 

Ecos. Echo, en terme de Poéfie, 
eft un jeu, qu une certaine forte de 
Poëlie, dont les derniers mots, ou [yl- 
labes, ont un lens qui répond à la de- 
mande qui eft contenue dans les vers , 


ECO. 


& qui femble étre faite par un écho. 
Lat. Ebo. 

Eco, en terme de Maréchalerie, 
eft la cavité qui fe forme dans le crane 
de l'animal, à l'occafion des matiéres 
acres qui y féjournent. 

Hacer Eco. Quadrer, s'accorder. 

Hacer' eco, fe dit au figuré, de l'at- 
tention qu'on donne à une chole, & 
du jugement qu'on en porte. 

Ser eco de Ju compuñero, On dit cela 
d'un ignorant, qui fe trouvant avec 
un plus favant que lui, répéte ordi- 
nairement fes derniéres paroles. 

ECONOMIA , /. f. Oeconomie , 
conduite fage , ménagement prudent 
qu'on fait de fon bien, ou de celui 
d'autrui. Lat. Oeconomia, e. 

ECONOMIA, en term® de Peintu- 
re, fignifie Ordonnance. 

* ECONOMICAMENTE , adver. 
Oeconomiquement, d'une maniére mé- 
nagére & œconomique. Lat. Oecono- 


mice. 

ECONOMICO, CA, adj. m. ET f. 
Oeconomique, qui appartient à l'e- 
conomie. Lat. Oeconomicus , a , um. 

Economico. Le bas peuple ap- 
pelle ainfi par ironie un avare, un ta- 
quin. Lat. Avarus. Parcus. 

ECONOMO, /. m. Oeconome , ce- 
lui qui eft prépofé pour régir & me- 
nager un bien Eccléfiaftique vacant, 
ou ceux d'une Communauté. L. Oeco- 
nomus , i. 

* ECOTADOS , adj. Ecoté , terme 
de Blafon, fe dit des troncs ou bran- 
ches de bois dont les menues branches 
ont été coupées. La croix de Bourgo- 
gne eft écotéc. L. Ramis nudatus, a,um. 

ECTHLIPSIS, /.f. Echtlipfe, fi- 
gure de Grammaire Latine, qui fe fait 
loríqu'on retranche une :5 finale pour 
la mefure du vers. Lat. Ectbiip/is. 

* ECULEO, /. ». Chevalet, inf- 
trument dont on fe fervoit pour tour- 
menter les criminels. Lat. Equuleus, i. 

ECUMENICO, CA, adj. m. ES f. 
Oecuménique , général, univerfel. On 
appelle ainfi tous les Conciles géné- 
raux. Lat. Oecumenicus, a , um. 
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EDAD, ff. Age, c'eft la durée 
ordinaire de la vie l'homme. L. Ætas, 
atis. 

EpaAp. Se prend auffi pour Siécle. 

EpDaAp. Sedit encore du tems & des 
années qui fe font écoulées. 

Que edad tiene ? Quel âge a- t-il, 
quel ¿ge a-t-elle ? 

Edad de adolefcencia, es la edad def- 
pues de catorze años. Age d'adolelcen- 
ce,c'eft l’âge au defins de quatorze ans. 

Edad viril. Age viril. 

_ Edad de difcrecion. Age de difcré- 
tion. 

Hombre de edad. Homme âgé. 

- Muger de edad. Femme âgée. 


EDA 


De mi edad. De mon âge. 

De fu edad. De fon Age. 

Son de la mifina edad. lis font du 
méme âge. 

Somos de la mifma edad. Nous fom- 
mes du méme áge. 

En la flor de Ju edad. Dans la fleur de 
fon âge. d 

* EDEMA, /. f. Oedeme, terme 
de Médecine, Tumeur contre nature, 
froide, lâche, molle, fans douleur, 
blanchátre, qui céde quand on la pref- 
fe avec le doigt, procédant d'une hu- 
meur phlegmatique. Lat. Edema. 

* EDEMATOSO, sa, adj. s. EJ f. 
Oedemateux , eufe. Lat. Edematicus , 


a, um. 

EDICION, /.f. Edition, impref- 
fion, publication d'un livre. Lat. Edie 
tio , onis. 

EDICTO, /.m. Edit, ordonnan- 
ce, declaration, ordre, décret, com- 
mandement. Lat. Edidum , 1. 

Epicro. Placard, affiche. 

EDIFICACION, /. f. Edification, 
action de bâtir. Lat. Ædificatio, omis. 

EDIFICACION. Edification, fe 
prend au figuré pour les fentimens de 
pieté qui font infpirés par le bon 
exemple. Lat. Spiritualis profectus, ús. 

EDIFICADOR , /. s». Edificateur, 
celui qui bátit , ou qui fait bâtir. Lat. 
Struélor , oris. . 

EDIFICAR, «v. a. Edifier, bâtir 
des temples, des palais, & antres 
grands bátimens. Lat. /Edifcare. 

EpiFICAR. Edifier, fe dit figuré- 
ment en morale, & fignifie porter à 
la pieté par de bons difcours, par de 
bons exemples. Lat. Bono exempli 


effe. 
J^ DIFICADO, DA, f. p. du verbe 
Edificar dans fes acceptions. Báti, ie, 
conftruit , te, édifié, ée. Lat. Ædif- 
caius, a, um. 

* EDIFICATIVO, va, adj. m. ES 
f. Edifiant , ante, qui infpire la pié- 
té, qui eft en bon cxemplc. Lat. Exem- 


plaris, e. 

* EDIFICATORIO, RIA, adj. m. 
&9 f. Qui appartient à l'art de bàtir. 
Lat. Ad edificia pertinens. 

EDIFICIO , f m. Edfüce, báti- 
ment. Lat. Ædificium , ii. 

EDIL , fm. Edile , officier Romain 
qui avoit l'intendarce des édifices pue. 
blics & particuliers , des bains, des 
aqueducs, des chemins, de l'entre- 
tien des ponts & des chauffées. Lat. 
Ædilis, i5. 

* EDILIDAD, /. /. Edilité, char- 


ge, dignité des Ediles. Lat. Xdib- 


tas , atis. 

EDUCACION, /. f. Education, 
foin qu'on prend d'élever & de nour- 
rir les enfans. Lat. Educatio , onis. 

EDUCAR, v. a. Nourrir , élever, 
inftruire les enfans. Lat. Educare. Inf- 
tituere. Informare. 


EDUCADO, DA, ?. P. du in 
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Educar. Nourri, ie, élevé, ée, inf- 

truit, te. Lat. Educatus, a, um. 
EDUCCION , ff. T. de Philofo- 
hie peu ufité. L'a&ion detirer, de 

Fare une chofe d'une autre. Lat. 


io, onis. 
* EDUCIR, v. a. T. de Philofo- | f 


phie peu ufité. Tirer, extraire une 
chofe d'une autre. Lat. Educere. 
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* EFECTIVAMENTE, ado, Ef- 
fetivement, d'une maniére réelle & 
pofitive. Lat. Verd. Re ip/à. 

* EFECTIVO, va, adj. m. ES f. 
EfeGif, ive, vrai, réel, pofitif. 
Lat. Certus, verus, a, um. 

EFECTO, /. .m. Effet, ce qui eft 
produit, ce qui réfalte de l'opération 
des caufes agiflantes. Lat. feina ús. 

ErECTO, fe prend aufh pour va- 
leur, qualité, efTence, eftime. 

ErsCros. Effets au pluriel, fe 
dit des biens des perfonnes. Lat. Bo- 
"a, Or. 

En efecto. En effet, effe&ivement. 
Lat. Verè. Re ipf. 

En efecfo , fignifie auffi œuvre, 
exécution. Lat. Re ipsá. 

En efecto. Donc. Lat. Igitur. 

* EFECTUAL, adj. d'une term. 
Reel, effectif, vrai, pofitif. L. Cer- 
ius, «verus, a, sum. 

EFECTUALMENTE, adv. Voy. 
Efectivamente. : 

EFECTUAR, v. 4. Effeûuer , 
exécuter, faire une chofe , la mettre 
en effet. L. Efhcere. Conficere. Exequi. 

EFECTUADO, DA, f.p. du v. 
Efectuar. Effe&ué , ée, qui a eu fon 
effet. Lat. Effectus. Confecíus, a, um. 

* EFEMINAR, v.c. Efféminer, 
amollir, affoiblir, abaifler le coura- 
ge, infpirer les foibleffes d'une fem- 
me. Lat. Effeminare. 

EFETO. Voyez Efecto. 

EFICACIA , /.f. Efficace, force, 
vertu par laquelle une caufe produit 
fon effet. Lat. Eficacia , ee. 

* EFICACIDAD, /. f. Efficaci- 
té. Le méme que Eficacia. Ce mot 
eft peu ufité.. 

FICACISSIMAMENTE, adv. 
Très efficacement. Lat. Efficaci//em?. 

EFICACISSIMO , MA, adj. m. ES 
F. fuperl. de Eficaz. Tres efficace. L. 
Efficacifemus , a, um. 

EFICAZ, adj. d'une term. Effica- 
ce, ad&if, puiffant pour agir, qui 
a de la vertu. Lat. Efficax. Potens. 

EFICAZMENTE , adv. Efhcace- 
ment, d'une maniére efficace. Lat. 
Effcaciter. 
kr ICIENCIA , /. f. Efficacité, ac- 
tion, activité, force, vertu de pro- 
duire un effet. Lat. Efficientia , e. 

EFICIENTE , adj. d'une term. Eff. 
cient,entc. T.de Philofophie,a&if,ive, 
qui produit quelque effet. L. Efhciens. 


EFI 

* EFICIENTEMENTE , ado. 
D'une maniére réelle & effective. 
Ce mot eft peu ufité. Voyez Eficaz- 
mente. 

EFIGIE , f. f. Effigie, portrait , 
image , figure, reffemblance. L. Ef- 
305 , ei , imago, inis. 

Aborcado an efigie. Pendu en effigie. 
Le aborcaron en efigie. Il fut pendu 
en effigie. 

* EFLUVIO, /. m. Ecoulement , 
particules infenfibles qui s'exhalent 
des corps, furtout de ceux des ani- 
maux, & qui en font partie. Lat. 


Effluxus , ús. 

* EFLUXION , ff Exhalation , 
évaporation des efprits vitaux, ou 
de vapeurs dans certains corps. L. 

uvium , ii. 

* EFLUXO, /. m. Le méme que 
Efluxion. 

* EFUGIO , f. m. Fuite, faux- 
nt fubterfuge , échapatoire. L. 


ugium , ii. 

* EFULGENCIA , /. - Le méme 
que Refptandor. Ce mot eft peu ufité. 

* EFUNDIR , ». a. T.-hors d'u- 
fage. Verfer , répandre avec profu- 
fion & en abondance une liqueur , 
par exemple, de l'eau, du vin, de 
l'huile &c. Lat. Efundere. 

* EFUSO , SA, p. p. du verbe 
Efundir. Verfé , ée, répandu , ue avec 
profufion & en abendance. Lat. Ef- 


US, a, UM, 
EFUSION, /. f: Effufion, épan- 

chement de chofes liquides qui fe 

fait avec quelque effort; il [e dit 

prefque toujours du fang, dans la- 
uelle acception il eft fort ufité en 
aftillan. Lat. Effufto , onis. 


E G 
* EGILOPE, /. f. Coquiole, mé- 


chante avoine, ou mauvaife herbe , 
qui fait mourir l'orge. Lat. Egilops , 


pis. 
* EGIRA ,/.f. Hégire, mot Ara- 


be, qui fignifie fuite, & dont les 

Mahométans fe fervent comme d'une 

po pour compter les années. L. 
egira, ee. 

EGLOGA , /. f. Eglogue , forte 
de poéfie paftorale, dans laquelle on 
introduit des bergers qui s'entretien- 
nent. Lat. Ecloga , e. 

* EGREGIO, GIA, adj. m. ES f. 
Infigne , parfait, te, excellent , te, 
éminent, te, noble, principal. Lat. 
Egregius, a, um. 

EGRESSION, JS. f. Sortie, dé- 
n ; nut Ce mot eít peu uñté. 

t. 1 


tus, Ús, 
EGYPCIANO , adj.€9 fubft. Le mé- 
me que Gitano. 


EL 
EL. Articulo del género mafculino 


ELA 491 


que en la lengua Caltellana compre. 
hende tambien el neutro de los Latinos. 
Le, il, lui. 

El qual. Lequel. 

El que. Celui qui , celui que. 

El mifino. Le méme, lui - méme. 

Et, ELLA, ELLO , Pronom 
pris du Latin lle, illa, illud, démonf- 
tratif de la troifiéme perfonne qui fe 
trouve abfente de ceux qui parlent. 
Lui , ou elle, celui-là, celle - là. 

Ex. Juan y Maria fe cafaron , y 
el era mozo y pobre, y ella vica y vieja, 
Jean & Marie fe mariérent, lui étoit 
jeune & pauvre, & elle riche & 
vieille. 

Er. Lui, tetme méprifant & of- 
fenfant qui marque la colére. Lat. 


* ELA, adv. démonft. qui figni- 
fie la méme chofe que Veisla alli , La 
voilà. Lat. Eccum. 

* ELABORADO, DA, adj. m. ES 
f. Parfait, te, achevé, ée, accom- 
pli, ie. Lat. Elaboratus. Perfectus. 
Abjolutus, a, um. 

* ELACION, /: f. Hauteur , or- 
gueil , fierté , élévation, fublimité , 
magnanimité, générofité , grandeur 
d'ame. Lat. Elatio , onis. Superbia , e. 

ELACION. Elévation , fublimité 
de ftile. Lat. Styli fublimitas , atis. 

* ELAMI , J. m. De-la- mi. Si. 
xiéme figne de Mufique de l'héxacor- 
de de Guy l'Aretin, lequel eft com- 
pofé de la lettre e, & des deux mots 
la, & mi, dont le premier fe chan. 
te par le bémol, & le fecond au na-» 


turel. 

* ELASTICIDAD, /. f. T. Phi. 
lofophique. Elafticité, reflort, for. 
ce, vertu, puiffance qu'a un corps 
de fe rétablir dans fon état naturel 
aprés avoir été comprimé, Lat. Eja- 
terium, ii. 

* ELATERIO, /. #1. T. de Phar- 
macie. Elaterium. C'eftle nom qu'on 
donne au fuc des concombres fauva- 
ges, dont on a fait évaporer l'humi- 
dité, jufqu'à confiftance d'extrait ou 
de pilules. Lat. erium , ii. 

* ELATINE , /. f. Elatine, efpé- 
ce de linaire, dont les feuilles font 
prefque rondes, rudes, velués , € 
jenen un peu découpées. Lat. 

ne, es. 

* ELATO, TA, adj. m. ES f. 
Hautain, ne, préfomptueux , eufe, 
fuperbe, fier, iére, arrogant, te, 
inlolent, te. Lat. Elatus. Superbus. 
Tumidus , a, um. 

ELEBORO, jf: ». Ellebore, plan- 
te médicinale, Lat. Elleborus , i. Vea 
ratrun , i. 

ELECCION, /. f. Ele&ion, choix 
qu'on fait de quelque perfonne, ou 
de quelque chofe, par lequel on la 
préfére à une autre, Lat. Electio , 
onis. 

ELECCION , fe prend aníffi pont 

Q44..2 Liberté , 
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Liberté , délibération. Lat. Delec- 
Ius, ds. d ; 

* ELECCION, fignifie auffi difcer- 
nement, bon goût. Lat. Deleélus, us. 

ELECCIONES , en terme d'A- 
rithmétique, fe dit d'une efpéce de 
combinailons dans lefquelles on n'a 
égard qu'au nombre des termes que 
l'on compare, fans faire attention à 
la différence qui refulte des endroits 
où on les place. Lat. Elecfione;. 

* Eleccion canonica. Ele&ion Cano- 
nique, c'eft celle qui fe fait fuivant 
la loi établie dans le Concile de La- 
tran tenu fous Innocent III. Lat. 
Canonica electio. a 

* ELECTIVO , vA , adj. m. ES f. 
Ele&if, ive, qui fe fait par élection. 
Lat. Elecfivus , a , um. 

ELECTO , adj. £9 /ubfl. Elu, choifi. 
Lat. Electus. 

ELECTOR, / m. Ele&eur , qui 

, élit, qui choifit , qui fait choix. L. 
KElecior , oris. 

Electores del Imperio. Ele&eurs de 
l'Empire. Ce font certains Princes 
d'Allemagne qui ont droit d'élire l'Em- 
pereur. Lat. Sacri Imperii Electores, 

ELECTORADO, /.:». Ele&orat , 
dignité d'Eleéteur, & aufli le terri- 
toire qu'il pofléde annexé à fa qualité. 
Lat. Elecforatus , ús. 

ELECTORAL , adj. d'une term. 
Ele&oral, ale , qui regarde l'Elec- 
teur. Lat. Electoralis . e. 

ELECTRIZ , /. f. Ele&rice , épou- 
fe d'un Eledeur. Lat. Eleírix, 


cis. 
: * ELECTRO, /. m. Le méme que 
Ambar d 


* ELECTRO. Mélange de quatre 
parties d'or fur une d'argent, d'oü 
refulte une couleur pareille à celle 
de l'ambre. Lat. Eleétrum. 

* ELECTUARIO, /. m. T. de 
Pharmacie. Eleétuaire. C'eft un mé- 
dicament compofé de poudres & d'au- 
tres drogues incorporées avec du miel 
ou du fucre, Lat. Eleéfuarium, ii. 

ELEGANCIA, /. f. Elégance , ce 

i rend un difcours poli & agréable. 

t. Elegantia , e. 

ELEGANCIA , fe prend auffi pour 
beauté , gentillefle, parure , ajufte- 
ment. Lat. Elegantia. Cultus, ús. 

ELEGANTE, adj. d'une term. Ele- 
gant, ante. Ecrit, ou difcours, fait 
en termes choifis , elégans ou polis. 
Lat. Elegans, tis. 

ELEGANTE. Elégant, fe prend 
auf pour beau, bien fait , bien tour- 
mé, ée, galant, te, bien mis, ife. 
Lat. Elegan:. Cultus. Formofus , « , 


wm. 
ELEGANTEMENTE, adv. Elé- 
Pac » d'une maniére élégante. 
t. Elcganter. 
ELEGANTEMENTE. Poliment , 
délicatement, proprement. Lat. Ele- 
gamer. Polité. 


i 
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El difcurfo es elegante. Le difcours 
eft élégant. 

La barenga fue elegante. La haran- 
gue fut élegante. 

- ELEGANTISSIMAMENTE, adv. 
Juperl. Très élégamment. Lat. Elegan- 
tifhmà. - 

ELEGANTISSIMO, MA, adj. m. 
ES f. fuperi. de Elegante, Très élégant, 
te, & auff trés poli, ie, trés bien 
ajufté , éc , tres paré, ée, très beau, 
belle. Lat. Valde elegans, formofus, 
lepidus, urbanus , a, um. 

ELEGIA , f. f. Elégie, forte de 
poëlie qui s'employe dans les fujets 
triftes & plaintifs. Lat. Elegia , e. 

ELEGIACO, CA, adj. m. ES f. 
Elégiaque , qui appartient à l'elégie. 
Lat. Elegiacus, a , um. 

V'erfos elegiacos. Vers élégiaques. 

* ELEGIBLE , adj. d'une term. 
Eligible , qui fe peut choifir, élire. 
Lat. Qui eligi poteft. 

ELEGIDOR , /. #. Le méme que 
Elector. Ce mot a vieilli. 

ELEGIR , v. a. Elire, choifir, faire 
choix. Lat. Eligere. 

ELIGIENTE , p. acf. du verbe 
Elegir. Elifant , choififlant. Lat. Eli- 


gens. 

ELEGIDO, DA, f. p. du verbe 
Elegir. Elu, ue, choifi, ie. Lat. 
Elecíus , a, ym. 

ELEGIDOS. Les Elus, fe dit par 
antonomafe des Prédeftinés. L. Elecis. 

ELECTO, TA, p. f. du verbe 
Elegir, & aufh ufité que Elegido. 

* ELEGO, Ga , adj. m. EJ f. 
Trifte, plaintif, ive , lamentable. 
Ce mot elt Latin, mais Grec d'ori- 
gine. Lat. Flebilis, e. 

* ELEMENTADO, DA, adj. m. 
¿Y f. Qui eft compofé de principes, 
ou d'élémens, élémentaire. Lat. Ele- 
mentis conflans. j 

ELEMENTAL , adj. d'une term. 
Elémentaire, qui tient. de l'élément. 
Voyez Elementado , da. 

ELEMENTAL. Elémentaire , fi- 
gnifie auffi Effentiel , fondamental , 
principal. Lat. Elementalis. Ejfentia- 
lis , e. 

ELEMENTO , /. m. Elément , 
principe phyfique qui entre dans la 
compofition de tous les corps natu- 
rels, & auquel ils peuvent fe ré. 
loudre. Lat. Elementum , i. 

ELEMENTO. Elóment, principe , 
fondement de telle action que ce 
puiffe être. Lat. Fundamentum. Prin- 
cipium. 

ELEMENTOS. Elémens, au plu- 
riel, fignifie les principes & les fon- 
demens des Sciences. Lat. ta, 
orum. | 
ELEMENTO. On appelle ainf tout 
ce qui eft parfait dans fon genre. L. 
Primus, a, um. | 

ELEMENTO. Elément, fe dit f- 
gurément en Morale du lieu où l'on 
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fe phit, ore l'occupation qu'on a 
conforme à fon génie. Lat. T'amquam 
proprium — elementum. 

* ELENCHO, /. m. Indice, ta- 
ble qui montre briévement ce qui eft 
contenu dans un livre. Lat. Æen- 


cbus , i. 
* ELEPHANCIA , f. f. Elephan- 
tiafis, efpéce de lépre. Lat. Elepben- 


tiajts. 

* ELEPHANTE , /. m. Eléphant, 
le plus gros, le plus fort & le plus 
fpirituel des animaux terreftres à qua- 
tre pieds. Lat. Elepbas , antis. 

ELEPHANTINO , NA, adj. m. 
ES f. Qui vient de l'éléphant ou qui 
lui appartient. Lat. Elepbantinus , 


a, um. 

* ELEVACION , /. f. L'a&ion d'é- 
lever quelque chofe, de la mettre 
dans un lieu plus haut que celui où 
elle étoit. .Lat. Elevatio , onis. 

ELEVACION. L'action d'élever une 
chofe fans la fortir de fa place. 

ELEVACION. Elévation , hauteur. 
Lat. Altitudo, inis. 

ELEVACION , fe prend auffi pour 
Extafe , raviffement. Lat. JMeniis ele- 
valio , ecflafís. 

Er£vACION. Elévation, fignifie 
encore dignité , pofte élevé, accroif- 
lement de fortune. Lat. Honoris gra- 
dus. Dignitas, ati». 

ELEVACION, fe prend quelquefois 
pour Hauteur , préfomption , orgueil. 
Lat. Elatio , onis. 

ELEVACION , en ter. de Peinture 
& de Sculpture , fe dit de ce qui ex- 
prime l'étonnement & le raviflement. 
Lat. Elevatio. 

Elevacion de la Hoftia y Caliz. Elé- 
vation de l'Hoftie & du Calice. 

Tirar por elevacion, en ter. d'Artille- 
rie, c'eft tirer fur un objet de maniére 
qu'on le ruine plutót par la: chu- 
te du boulet ou de la bombe, que 
parletir dire&. Lat. Per elevationem 
explodere. 

* ELEVAMIENTO, /. m. Au pro- 
pre, fignifie la méme chofe que Ele- 
vacion, mais on l'employe ordinai- 
rement pour Extafe , raviflement d'ef- 


prit. Lat. Ecflafis. reveria, méditation . 


ELEVAR , v. a. Lever en haut, 
élever , hauffer, exhauffer. L. Ele- 
vare. Attollere. 

ErEvAR. Elever , au figuré, 
Agrandir , mettre dans une place 
élevée, accroitre la fortune. L. Ex- 
tollere. 

* ELEVARSE , ©. ». Etre tranf- 
pote hors; de foi - méme , s'extafier, 
e ravir en efprit, en contemplation. 
Lat. Extra fe rapi. : 

ELEVARSE, fignifie auffi , S'enor- 
gueillir. Lat. Eferri. 

ELEVADO, DA, f. p. du verbe 
Elevar dans fes acceptions. Elevé , 
ée , ravi, ie. Lat. atus. Elatus, 
a, sb, 

ELEVADO, 
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ELEVADO, fe dit auffi pour Su- 
blime, relevé , grand , magnanime , 
entendu, capable. Lat. Sublimis , e. 

Elevado un Planeta de otro. Se dit 
en termes d'Aftronomie, d'une pla- 
néte qui eft dans fon apogée lorí- 
que l'autre eft dans fon périgée , ou 
qui a une plus grande latitude fep- 
tentrionale. 

* ELIDIR, «. a. au propre figni- 
fie Moudre , écacher , écrafer ; mais 
il n'eft point ufité dans ce fens en 
Caftillan. On s'en fert en termes de 
Palais pour Enerver, affoiblir la rai- 
fon & la difficulté qu'on oppofe, dé- 
biliter les preuves, les indices, les 
refuter. Lat. Debilitare, infymare. 

ELIGIR. Voyez Elegir. 

: ELIXIR , /. m. T. de Chymie. 
Elixir, liqueur fpirituenfe deftinée 
à des ufages internes , contenant 
la plus pure fubftance des mixtes 
choifis , qu'on lui a communiquée 
par infufion &  maceration. Lat. 


ixir. 

.ELOCUCION , /. f. Elocution , 
ftile, maniére, paroles avec lefquel- 
les on exprime fa penfée. Lat. Elo- 
€utio , onis. 

* ELOGIAR, «. a. Louer, célé- 
brer, exalter, faire l'éloge, le pa- 
négyrique de quelqu'un. Lat. Laudare. 
Celebrare. 

ELOGIADO, DA, f. p. du verbe 
Elogiar. Loüé , ée , celebré , ée , exal- 
té, ée. Lat. Zaudatus. Celebratus , 


8, um. 

ELOGIO , /: s». Eloge, loüange 
qu'on donne à quelque perfonne , ou 
à quelqu'autre chofe, en confidération 
de fon mérite. Lat. Elogium , ii. 

* ELOGISTA, /. m. Celui qui 
loué, qui fait l'éloge de quelqu'un ou 
de quelque chofe, panégyrifte. Lat. 

dator , oris. 

* ELONGACION, ff. T. d'A- 
ftronomie. Elongation. La difference 
qui fe rencontre entre le mouvement 
de la plus vite de deux planétes , & 
le mouvement de la plus tardive. L. 

atio, onis. 

* Elongacion de la Luna al Sol. Le 
mouvement le plus prompt de la Lune 
à l'égard du Soleil , s'appelle Elonga- 
tion de la Lune au Soleil. L. Elonga- 
tio Lune à Sole. 

ELOQUENCIA , /: - Eloquence , 
art de bien dire, fcience de tou- 
cher & de perfuader. Lat. Eloquen- 
tia, a. 
ELOQUENTE , adj. d'une term. 

loquent , ente, qui polléde l'art de 
bien dire, qui touche, qui émeut , qui 
a de l'éloquence. Lat. Eloquens. Fa- 


cundus, a, um. 
ELOQUENTEMENTE, ad». Elo- 
quemment , avec éloquence. L. Fa- 
cunde. Diferte. 
ELOQUENTISSIMO, ^A , adj. 
tt. ES f. Juperl, de Eloquente. Très 


dl 


ELU 
éloquent , trés éloquente. Lat. Elo- 


quenti[fmus , a , um. 

* ELUCIDACION , f. f. Explica- 
tion, éclairciffement de ce qui 
obfcur & difficile. Lat. Ælucidatio, 


onis. 

ELUDIR , e.a. Eluder, éviter, 
efquiver , s'échapper, fe tirer adroi- 
tement d'intrigue. Lat. Eludere. 

ELYPSE, à ELYPSI,/.f. T. de 
Géometrie. Ellipfe, c'eft une ligne 
courbe continué , qui renferme un 
efpace plus long que large. Elle fe 
décrit par la fe&ion du Cone lorf- 

u'on le coupe par un plan incliné 
ur fon axe. Lat. Ellyp/;s. 

ELYPSIS. Voyez Etliphs. 

ELYPTICO, CA, adj. m. EJ f. 
Elliptique , qui tient de l'Ellipfe. L. 
Ellypticus , a, um. 

ELYSEOS CAMPOS. Champs Eli- 
fées, lieu des enfers , où les Payens 
croyoient que les ames des gens de 
bien alloient aprés leur mort pour y 
goüter un éternel repos. Ce mot fe 
dit d'un endroit agréable, oú l'on vit 
dans un parfait eontentément. Lat. 
Elyfia , orum. 


E M 


EMANACION , /. f. Emanation, 
fource , origine , principe de quel- 
que chofe. Lat. Emanutio, onis. 

* EMANADERO, /. m. Princi- 
pe, fource & caufe premiére. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Origo. Prin- 


cipium , 1i. 

EMANAR, vu. s. Emaner, fortir 
d'une certaine fource, en tirer fon 
origine , venir , proceder, découler. 
Lat. Manare. 

EMANANTE , p. acl. du verbe 
Emanar. Emanant , qui procède, qui 
dérive, qui vient, qui découle. Lat. 
Eman 


ans. 
EMANADO, DA, f. p. du verbe 
Emanar. Emané , ée. Lat. Ortus, 


a, Mun. 

EMANCIPACION , /. f. T. de Pa- 
lais. Emancipation , l'a&e par lequel 
un fils eft mis hors de la puiflan- 
ce paternelle. Lat. Emancipatio , 


otis. | 
* EMANCIPADAMENTE , edo. 
Avec émancipation. Ce mot eft peu 
ufité. Lat. Emancipat?. 
EMANCIPAR , v. a. T. de prati- 
que. Emanciper , mettre un fils hors 
de la puiffance paternelle, Lat. Emas- 


cipare. 

EMANCIPADO, DA, f.p. du v. 
Emancipar. Emancipé, ée. Lat. Eman- 
ciputus , a, um. 

* EMBABIAMIENTO, /. m. Ou- 
bli, aliénation d'efprit , ftupidité , 
omiffion notable, ébahiffement. Lat. 


upor , oris. 
* EMBADURNAR, v. a. T. bur- 
lefque. Barbouiller, peindre groflié- 
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rement avec une broffe , enduire 
d'une couleur. Lat. Zinire. Illinere. 

* EMBADURNADO, DA, f. p. du 
v. Embadurnar. Barbouillé. Lat. Zi 
litus , a, um. 

* EMBAIDOR , f. m. Trompeur, 
fourbe, affronteur , Charlatan. Lat. 
Veterator , oris. 

* EMBAIMIENTO , /. m. Séduc- 
tion, charme, enchantement, faf- 
cination. Lat. Prefligie , arum. 

EMBAIMIENTO, fignifie aufi, 
Tromperie , fourberie , ftratageme 
pour perfuader ce qui n'eft pas, pref- 
tige qui nous fait regarder comme 
vrai ce qui n'eft qu'apparent. Lat. 
Dolus , i. Fallacia, «e. 

* EMBAIR, «. a. Eblouir , fafci- 
ciner Vefprit & les yeux, tromper 
& perfuader à quelqu'un ce qui n'eft 
pas, furprendre, féduire , abufer , 
duper, jouer quelqu'un. Lat. Falle- 
re. Decipere. Deludere. 

EMBAIDO, DA, f. p. du verbe 
Embair. Trompé, ée, féduit , te, 
abufé, ée. Lat. Deccptus , a, um. 

EMBALAR, «v. a. Emballer, fai- 
re une balle de marchandifes , de 
meubles, les enveloper de toile, & 
les garnir de paille, pour les confer- 
ver dans un voyage. Lat. Sarcinas 
componere. 

EMBALADO, DA, f. p. du v. 
Embalar. Emballé , ée. Lat. Zn fafces 
compofitus , a, 1m. 

* EMBALIJAR, vu. a. Enfermer 
dans une valife les hardes & le lin- 
ge dont on a befoin pour un voyage. 
Lat. Bulga includere. 

EMBALIJADO , DA, f. p. du v. 
Embalijar. Enfermé dans une valife. 
Lat. Bulga inclufus , a, um. y 

* EMBALLENADOR ,/. +. Tail. . 
leur pour femme , qui fait des corps 
de femmes, des corps baleinés. Lat. 
Vefliun muliebrium fartor , oris. 

EMBALLENAR , ©. a. Garnir 
avec de la baleine un corps de 
femme, un corfet. Lat. Bajená far- 


cire. 

EMBALLENADO, DA, f. p. du 
v. Emballenar. Garni avec de la balei- 
ne. Lat. Balená fartus, a, sm. 

* EMBALLESTADO, Jf. m. T. 
d'Hippiatrique. Contraétion , retire. 
ment de nerf dans les jambes des 
chevaux , des mulets &c. , occafion- 
né par une contufion ou une luxa- 
tion. Lat. Nervorum contractio , onis. 

* EMBALSADERO, /. «. Mare, 
amas d'eau croupiffante. Lat. 4qua- 
rum [latio , onis. 

EMBALSAMADOR , /. 1». Em. 
baumeur , qui embaume les cadavres.- 
Quelques - uns difent Embalfamero ; 
mais ces deux mots font peu ufités. 
Lat. Cadaveruns conditor!, oris. 

EMBALSAMAR , v. a. Embau- 
mer, ouvrir un corps mort, en ti- 
rer les inteítins , & le remplir de dro- 
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gues odoriferantes & defficcatives , 
pour empécher qu'il ne fe corrompe. 
Lat. Unguentis condire. . 

EMBALSAMADO, DA, f. f. du 
v. Embalfamar. Embaumé , ée. Lat. 
Unguentis conditus , a, um. 

EMBALSAR, v.a. Faire entrer 
un troupeau de bétes aumailles dans 
une mare pour le rafrichir & le ga- 
rantir de la chaleur. Lat. Zn fantem 

uam ayinenta immittere, 

EMBALSADO , DA, f. f. du v. 
Embaljar. Mis, ife dans une mare, 
dans nn marais. Lat. Zn flantem aquam 
immij[us , a, um. 

* EMBALUMAR , v. a. Charger 
inégalement & plus d'un cóté que de 
l’autre, avec des chofes d'un gros 
volume. Ce mot eft fort ufité parmi 
les marins. Lat. Znequaliter onerare. 

* EMBALUMADO, Da, f. p. du 
verbe Embalumar. Inégalement char- 
gé, ée. Lat. Iwequaliter oneratus , 


a, um. 

EMBANASTAR , «. a. Mettre 
quelque chofe dans un panier , char- 
ger un panier de poiffon, pour le 
tranfporter en quelque endroit. Lat. 


In fportis timnittere. debiter raconter. 


EMBANASTARSE.  Áu jeu que 
les Efpagnols appellent de /a cafcare- 
la, c'eft méler fon jeu avec le ta- 
lon , lorfqu'on n'a pas aflez de triom- 
phes. Lat. Luforias pagellas relictarum 
numero immittere. 

* EMBARACILLO, /. m. dim. 
de Embarazo. Petit embarras , petit 
empéchement. Lat. Leve impedimen- 
£um , i. 

* EMBARAZADAMENTE, adv. 
Avec difficulté & embarras , diffici- 
ment, mal-aifément. Lat. Difhcile. 


4Egri. 

EMBARAZADILLO, LLA, adj. 
m. ES f. dim. de Embarazado. Quel- 
que peu embarraffé , ée, embrouillé , 
ée , occupé, ée. Lat. quantulum 
impeditus , a, sum. 

EMBARAZADOR , /. m. T. peu 
nfité. Qui embrouille , qui embarraf- 
fe, qui empéche la réuffite des cho- 
fes, qui met des obítacles. Lat. JZm- 
peditor , oris. 

EMBARAZAR, v. a. Embarraffer, 
apporter des obftacles, des difficultés. 
Lat. Impedire. 

EMBARAZARSE. S'embarraffer , 
s'engager dans quelque affaire difh- 
cile, s'embrouiller , s'entortiller. L. 
In:pedire fr. 

* Refr. La hogaza mo embaraza. 
Ce proverbe fignific qu'on doit pré- 
parer d'avance les chofes dont ona 
befoin pour agir. 

EMBARAZADO, DA, f. p. du v. 
Embarazar dans les acceptions. Em- 
barraffé , ée. Lat. Zmpedius, a, 
um 


EMBARAZADA. Se dit d'une fem- 
mc enceinte. Lat. Gravida. 


EMB 


EMBARAZO, /. sn. Embarras , 
difficulté, obftacle qui retarde l'ex- 
écution d'une chofe. Lat. JZwmpedi- 
mentum , i. 

* EMBARAZOSAMENTE, adv, 
Avec difficulté , embarras & peine. 
Lat. Difficulter , implex?, 

EMBARAZOSO, Sa, adj. t. ES 
f. Embarraífant , ante, qui apporte 
de l'embarras. Il fe dit des perfonnes 
& des chofes. Lat. Moleftus, Laborio- 
fus. Implicatus , a , um. 

* EMBARBASCARSE, «. r. S'ar- 
réter , sembarraller dans les raci- 
nes des plantes , en parlant de la 
charrué. C'eft un terme ulité parmi 
les laboureurs. Lat. Radicibus impli- 
cari. 

EMBARBASCADO, DA, p. f. 
du verbe Embarbafcar. Arrêté, ée, 
embarraflé, ée dans les racines, en 
parlant de la charrue. Lat. Radicibu: 
implicafus, a, um. 

EMBARBASCADO. Par extenfion, 
difficile , embrouillé, épineux. Lat. 
Intricatus , a , um. 

Embarbafcado negocio , lleno de di- 
ficultades y embarazos. Affaire em- 
brouillée, pleine de difficultés & d'emi- 
barras. 

EMBARCACION, /. f. Un vaif- 
feau, un bátiment marchand, ou 
de tranfport ; on ne le dit point 
des vaifTeaux de haut bord. Lat. Na- 
Vis, is. 

EMBARCACION. Embarquement , 
a&ion par laquelle on entre dans un 
vaiffeau pour étre tranfporté ailleurs. 
Lat. Zn navem confcenho, onis. 

EMBARCACION. Se prend quel- 
quefois pour navigation, ou pour 
le tems que dure un voyage d'un 
endroit à l'autre. Lat. Mavigatio , 


015. "- 

EMBARCADERO, /. m. Lieu def- 
tiné dans les ports de mer pour l'em- 
barquement des perfonnes & des mar- 
chandifes. Lat. Locus ad navium con- 
Jcenfionem paratus ES opportunus. 

EMBARCADERO. Se prend auffi 
pour le port de mer où fe fait l'em- 
barquement des troupes. Lat. Portus. 

EMBARCADOR , /. m. Celui qui 
embarque des marchandifes , com- 
mergant, négociant , marchand , fac- 
teur , commiflionnaire. Lat. Zn/litor, 
OY1$. 

EMBARCADURA , /. f£. le méme 
que Embarco , & Embarcacion. Ce 
mot a vieilli. 

EMBARCAR, e. a. Embarquer , 
entrer dans un vaifleau, ou dans 
une barque, y mettre des marchan- 
difes , des munitions &c. Lat. Zn na- 
vim imponere. 

EMBARCAR. Embarquer, fe dit 
figurément en morale, des engage- 
mens où l'on entre , ou dans lcfquels 
on fait entrer quelqu'un. L. Partici- 
pem fucere. 
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EMBARCARSE. S'embarquer fur un 
vaiffeau , pour pañler d'un endroit 
dans un autre. L. Navem confcendere. 

EMBARCARSE. S'embarquer, au 
figuré, entrer dans une affaire, ou dans 
quelque engagement. Lat. Negotio fe 
immifcere. 

Embarcarfe con poco bizcocho. S'em- 
barquer avec peu de bifcuit, s'enga- 
ger dans une affaire fans avoir pris 
les précautions néceffaires pour réuf- 
fir. Lat. Tener? aliquid aggredi. 

EMBARCADO, DA, f. p. du v. 
Embarcar dans fes acceptions. Embar- 
qué , ée. L. Navibus impofitus, a , um. 

* EMBARCO, /. m. Embarque- 
ment, l’action d'embarquer. Lat. Zs 
navi impofitio , onis. . 

EMBARGADOR , /. m. Celni jb 
faifit par autorité de Juftice. Lat. Se- 
queflrator , oris. 

* EMBARGAMIENTO, /. sm. T. 
anc, Embarras , obítacle , empéche- 
ment, difficulté, oppofition. Lat.Zw- 
pedivientum , Obex, icis. 

EMBARGAR, v. a. : Sequeftrer , 
arréter , faifir par autorité de Juftice. 
Lat. Sequcflrare. 

EMBARGAR, fignifie auffi embar- 
rafler, empécher, retenir. - Lat. Ob- 
flare. Impedire. 

EMBARGANTE , f. a. du v.” Esto 
bargar. Sequeftrant , arrétant, faifif- 
fant. Lat. Obflans. Impediens. 

No embargante , façon adv. Non- 
obítant. C'eft un terme ufité au Palais, 
mais dont on ne fe fert prefque plus. 
Lat. Nibilomini:. 

EMBARGADO, DA, f. p. du v. 
Embargar dans fes acceptions. Arré- 
té, de, fai, ie, féqueftré, ée. Lat. 
Sequeltratus , a, um. 

MBARGO ,/. m. Sequeftre, faifie, 
arrêt fait par autorité de Juftice. L. 
Sequeftratio , onis. 

EMBARGO , fignifie auffi embarras, 
empéchement , obftacle. Lat. Zmpedi- 
mentum y 3. Obex, icis. 

EMBARGO, fe prend aufli pour cru- 
dité , indigeftion d'eftomac. Ce mot eft 
ufité dans la Rioja & dans quelques 
autres endroits de la Caftille. 

Sin embargo, adv. Nonobitant. 

Sin embargo de embargas. Nonob- 
ftant tout empéchement , expreflion 
adverbiale ufitee au Palais, par laquel- 
le le Juge ordonne la vente des biens 
& des etfets d'un débiteur, fans avoir 
égard à la faifie qui en a été faite. 
Lat. Non obflante fequeftro. 

* EMBARGOSO, SA, adj. m. ES f. 
Le meme que Embarazado, ou Em- 
éargado. Ce mot eft hors d'ufage. 

* EMBARNECER, v. s. Engraif- 
fer, prendre de l'embonpoint & de la 
force. Lat. Pinguefcerc. 

EMBARNECIDO, DA, f. p. du 
v. Embarnecer. Engraillé , ée , qui a 
pris de l'embonpoint. Lat. JPimguis 


acíus, 4, um. 
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EMBARNIZAR, v. a. Vernir ou 
verniffer, enduire avec du vernis. L. 
Vernice illinere. 

EMBARNIZAR , au figuré, Pein- 
dre, farder, donner de la couleur, 
du luítre à quelque chofe. Lat. Fucare. 
" EMBARNIZADO, DA, f. f. du 
verbe Embarnizar dans fes acceptions. 
Verniflé , ée. Lat. Vernice illitus,a,um. 

EMBARRADOR, /. m. au propre, 
celui qui crépit, qui enduit une mu- 
raille de chaux & de fable, de plâtre 
& de ftuc. On employe ordinairement 
ce mot au figure pour défigner un 
homme qui n'agit pas rondement dans 

. les affaires. Lat. Zncruflator. Decep- 
tor. l'eterator , oris. 

EMBARRADURA, /. f. Crépis, 
enduit, ou mortier qu'on couche fur 
une muraille, au lieu de plâtre & de 
chaux. Lat. Argille incruflatio, onis. 

EMBARRAR, v. a. Crefpir, en- 
duire une muraille de mortier. Lat. 
Argilla incruflare. 

EMBARRAR, fignifie auffi jetter 
de la boue fur quelque chofe , l'en 
couvrir, éclaboufler. Lat. Luto a/per- 
gere. 

EMBARRAB. Parer, orner, ac- 
commoder, farder fon vifage , & au- 
tres parties du corps. Lat. Fucare. Ad - 
ornare. 

EMBARRAR , au figuré, embrouil- 
ler une affaire, au lieu de la termi- 

ancr. Lat. Corrumpere. -Vitiare. 

EMBARRAR , fe difoit autrefois 
pour Barrear. Clorre , enfermer d'u- 
ne levée de terre, cnvironner , affié- 
ger, former une ligne de circonvalla- 
tion. Lat. Circumva!lare. Septis cingere. 

EMBARRADO, Da, f. p. du v. 
Emburrar dans fes acceptions. Crépi, 
ie, enduit, te. Lat. Argilla incrufta- 
tus. Luto confperfus. Fucatus. Vullo 
cinéius, a , um. 

EMBARRILAR , v. a. Mettre, en- 
fermer dans des barrils. Lat. Doliolis 
immittere. 

EMBARRILADO, DA, p. p. du 
v. Embarrilar. Mis, ife, enfermé, 
ée dans des barrils. Lat. Doliolis iin- 

"uus, a, um. 

* EMBASTAR, «. a. T. detail- 
leur & de couturiére. Bátir, glacer, 
faufiler , coudre à grands points ; il fe 
dit auffi d'une étoffe qu'on bâtit fur le 
métier pour broder. L. Suturis farcire. 

* EMBASTADO, Da, jp. p. du v. 
Embajtar. Bàti , ie fur le métier. Lat. 
Suturis firmatus , a , um. 

* EMBASTARDAR, «. ». S'abà- 
tardir, dégénérer, s'avilir, fe com- 
rompre. Le méme que Ba/lardear. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Degenerare. 

EMBATE, /. :. Choc des vagues 
contre les rochers , occafionné par la 
violence du vent. Lat. Undarum imnpe- 
tus, di. 

EMBATE. Vent doux & frais qui 
régne pendant l'Eté le long des có- 
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tes de la mer. Lat. Mollis aura, e. 

EMBATES. Conps du hazard, coups, 
revers de fortune, oppofitions , con- 
traditions dans les chofes, dans la vie, 
changemens inopinés. Lat. Sors adver- 
fa. Fortune violentus cafus. 

EMBAUCADOR, RA, fm. ES f. 
Trompeur, eufe, fédu&eur, trice. 
Le méme que Embaidor. Lat. Seducfor. 
Elufor, oris. y 

EMBAUCADOR, pris comme ad- 
je&if , fignifie faux , trompeur, four- 
be, artificieux, fin, rufé. Lat. Do- 
lofus. Fallax. 

EMBAUCAMIENTO, fm. Trom- 
perie , féduétion. Le méme que En- 
baimiento. 

EMBAUCAR, v. a. Amufer, trom- 
per , féduire. Le méme que Embair. 

EMBAUCADO, pA, f. f. du v. 
Embaucar. Voyez Esnbaido. 

* EMBAUCO, /. m. Tromperie, 
fourberie , déguifement, fuperche- 
rie, tour d'adreffe , rule, charme, en- 
chantement , illufion. Lat. Fraus, dis. 
Delufio. Fallacia. Prefligie , arum. 

EMBAULAR , v.a. Encoffrer, met- 
tre, ferrer dans un coffre, dans un 
bahut. Lat. Arcá recondere. 

EMBAULAR, au figuré, manger 
goulument. Lat. Degiutire. 

EMBAULADO, DA, p. p. du v. 
Embaular dans fes acceptions. Encof- 
fré, ée. Lat. Arcá inclufus, a, um. 

EMBAUSAMIENTO, /. m. Abf- 
traction, fufpenfion, pámoifon, en- 
gourdiffement des fens. L. Stupor,oris. 

EMBAXADA , f. f. Ambaflfade, en- 
voi que les Souverains fe font les uns 
auxautres de quelque perfonne habi- 
le, expérimentée, & ordinairement 
de qualité, pour négocier les affaires 
qu'ils ont enfemble. Lat. Zegatio, onis. 

EMBAXADA. Ambaflade, fe prend 
auf pour la charge , pour la fon&ion 
d'Ambafíadeur. 

Brava 0 linda embaxada ! Se dit d'un 
homme qui vient nous faire une pro- 
pofition ridicule. Lat. Prob delira- 
mentum ! 

EMBAXADOR, /. »s. Ambaffadeur, 
Miniftre public envoyé par un Sou- 
verain à un autre pour réfider à fa 
Cour. Lat. Zeyatus, i. 

EMBAXADORA , SJ. f. Ambaffadri- 
ce, femme de l'AmbalfTadeur. Lat. Le- 
gati uxor , oris, 

* EMBAZADOR , /. m. Ter. peu 
ufité. Celui qui obfcurcit, qui brunit 
quelque chofe avec des couleurs bru- 
nes. Lat. Fufcator. Obumbrator, oris. 

EMBAZADURA, ff. Teinture, 
ou couleur dont on fe fert pour obfcur- 
cir une chofe. Lat. Fxfcatio , onis. . 

EMBAZADURA , fe prend auífi pour 
étonnement , admiration, pamoifon. 
Lat. $tupor , oris. 

* EMBAZAR, «v.a. Teindre une 
chofe d'une couleur brune, ou obf- 
cure. Ce mot eft peu ufité. L. Fycare. 
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EMBAZAR , fignifie auffi Etonner , 
furprendre quelqu'un, le jetter dans 
l'étonnement & la furprife. Lat. Stu- 
pefacere. 

Emsa7aR,fignifie quelquefois Em- 
pêcher , embarrafer, déteuir , retenir. 
Lat. Impedire. 

EMBAZADO, DA, f. p. du v. 
Embazar dans fes acceptions. Teint, 
te en brun, étonné, ee. Lat. Fufca- 
tus. Stupcfacfus. Intricatus , a , tm. 

EMBEBECER, v. a. Amufer, dif- 
traire quelqu'un, fixer fon attention, 
l'amufer pour le mieux tromper. Lat. 
Stupefacere. 

EMBEBECERSE , v. Y. S'éton- 
ner, étre étonné, éperdu, furpris, 
fe pàmer d'admiration, s'arréter à re- 
garder, bayer; & aufliètre hors de 
loi, étre ravi, être en extafe, refter 
en fufpens, être attaché à une chofe , 
à une penfée, à une idée, méditer 
avec beaucoup d'attention. Lat. Stu- 
peferi. Extra fe rapi. 

EMBEBECIDO , DA, p. p. duv. 
Embebecer. Etonné , ée , interdit, te. 
Lat. Stupefaéfus , a, um. 

* EMBEBECIDAMENTE, adv. 
Ávec étonnement & furprife , niaife- 
ment, fottement. Lat. Herenter. 

EMBEBECIMIENTO , /. ». Dil- 
traction, étonnement, enlévement, 
raviffement qui nous empêche de faire 
attention à ce qui fe paffe autour de 
nous. Lat. Stupor, oris. 

EMBEBER , v.a. S'imbiber, boire, 
attirer l'humidité. L. Bibere. Sugere. 

* EMBEBER, fignifie aufli conte- 
nir, renfermer au dedans de foi, em- 
braffer , comprendre. Lat. Continere, 
includere. 

EMBEBER, au figuré, introduire, 
enchaffer , faire entrer une chofe dans 
une autre. Lat. Zrtromittere. 

EMBEBER. Serrer , refferrer, pref- 
fer, reduire une chofe dans un moin- 
dre volume: Lat. Contrabere. Coarctare. 

EMBEBER, fe prend quelquefois 
pour tremper un corps poreux dans 
une liqueur pour qu'elle s'en imbibe. 
Lat. Imbibere. 

EMBEBER. T. de couture. Faire 
boire, coudre lâche. Lat. Cotrabere, 
Coaréfare. 

EMBEBERSE. Se ferrer, le refferrer, 
fe rétrécir, fe raccourcir, en parlant 
d'une étoffe qui a été monillée. Lat. 
Coarctari. 

EMBEBERSE, au figuré, fe tranf- 
porter, s'abforber, étre hors de foi , 
être ravi, fe pàmer, étre enchanté. 
Lat. Herere. Stupere. Mirari. 

EMBEBERSE. S'imbiber, s'abreu- 
ver d'une fcience ou d'une doctrine , 
s'inftruire, fe rendre capable. Lat. 
Imbui. 

EMBEBIDO, pa, f. p. du verbe 
Embeber dans'fes acceptions. lmbibé , 
ée. Lat. Exbauflus. Inclufus. Intromif- 
Jus. Imbutus , 8, UI. Se 
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EMBELECADOR , /. m. Le méme 
que Embaidor & Esmbaucador. 

EMBELECAR, «v. a. Enjoller , 
empaumer , féduire quelqu'un par fes 
menfonges, lui faire croire ce qui n'eft 
point..Lat. Fallere. 

EMBELECADO, DA, f.p. du v. 
Embelecar. Trompé , ée, féduit, te, 
abufé, ée par des menfonges. Lat. 
Deceptus , a, um. 

EMBELECO, /. sw. Fineffe, four- 
be, tromperie, charme, enchante- 
ment, tour d'adrefle, tour de main, 
feinte, fubtilité. Lat. Techna. Pre- 
Jftizia. Mendacium artificiofum. 

* EMBELEKADO, DA, adj. m. 
C? f. Ravi, ie, tranfporte, ée hors 
de foi-méme , enchanté, ée. Lat. Stse- 
pens. Stupefaffus, a, um. 

EMBELESAMIENTO, /. m. Le 
meme que Embelejo. 

EMBELESAR, c. a. Arréter, fixer 
l'imagination de eri au moyen 
d'un objet qu'on lui préfente, ou de 
l'exiftence duquel on le perfuade. Lat. 
Senjusn rapere. Obflupefacere. 

EMBELESADO, pA, f. p. du v. 
Embekfar. Ravi, ie, tranfporté, ée 
hors de foi-méme. Lat. Obflupcfacius , 


a, um. 
* EMBELESO , /. »s. Tranfport , 
extafe, ravilTement qui prive un hom- 
me de tout fentiment , & quile rend 
comme immobile. Lat. Stupor, oris. 

* EMBELESO, fe prend fouvent 
pour l'objet qui produit l'extafe , le 
raviffement , le tranfport dont on 
vicnt de parler. Lat. is caufa. 

* EMBELLAQUECERSE , v. r. 
T. peu uíité. Avoir de mauvaifes pen- 
fées, de mauvais procédés, s'avilir, 
décheoir, mener une vie libertine , 
gueufer. Lat. Ad vitia declinare. 

* EMBELLECER,, v. a. Embellir, 
parer, orner, rendre plus beau & 
plus agréable. Lat. Ornare. Decorare. 

EMBELLECIDO, DA, f. p. du v. 
Esmbellecer. Embelli, ie. Lat. Exor- 
Maius , a, um. 

EMBEODAR , o. a. Le même que 
JEmborracbar. Ce mot n'eft prefque 
plus ufité. 

EMBEODARSE , O. r. Le méme que 
Emborracbarfe., 

* Refr. Agua no enferma, ni em- 
broda , ni adeuda. Ce Proverbe ren- 
ferme en ttois mots les mauvais effets 
du vin, & nous confeille de nous 


en abftenir. | 
* EMBEODADO, pa , f. p. du v. 
Embeodar, Voyez Esmborrachado. 


* EMBERADAS, adj. f. €S plur. | q 


Se dit des raifins qui commencent à 
changer de couleur. C'eft un terme de 
la Rioja, & des cantons voifins. Lat. 
Rubefcentes uve, arum. 

* EMBERMEJECER , v. a. Rou- 
gir, teindre en rouge, ou en roux. 
Lat. Purpurare. Rubefacere. 

_* EMBERMEJECER , par allufion, 


EMB 


Rougir de honte, ou de confufion. 
Lat. cere. 
* EMBERMEJECIDO, DA, f. p. 
du verbe Embermejecer dans fes ac- 
ceptions. Rougi, ie. Lat. Rubefacfu;. 

Pudore fuffufus , a, um. 

* EMBERO , /. s. Couleur que 
prennent les raifins, lorfqu'ilg com- 
mencent á meurir. C'eft un terme de 
la Rieja & des cantons voifins. Lat. 
Rubeícentis uve color, oris. 

* EMBERRINGHARSE , o. r. T. 
bas & vulgaire. Se fácher avec excès, 
fc mettre en colére, entrer en rage, 
trepigner de colére , de dépit, comme 
font les enfans. Lat. Nimis irafci vel 
flomacbari. | 

EMBERRINCHADO, DA, f. f. 
du verbe Emberrincharfe. Irrité , ée, 
fáché , ée , courroucé , ée. Lat. Nimis 
irufus , a, um. 

EMBESTIDA , / f. Afíaut, at- 
taque violente, emportement, fou- 
gue, boutade, effort, choc, inftan- 
ce, importunité à demander quelque 
chofe, fpécialement de l'argent à em- 
prunter, ou par aumóne, plus par 
vice que par le befoin qu'on en a. 
Lat. Impetus, ús. Aggreflio, onis. 

* EMBESTIDOR ,/. mm. Emprun- 
teur , celni qui emprunte à titre d'au- 
mone , exagerant fes befoins , fa naif- 
fance & les pertes qu'il a faites. Lat. 
Importunus efflagitator , oris. 

* EMBESTIDURA , /.f. L'a&ion 
de demander à titre d'aumone , ou 
de prét, pour efcroquer l'argent des 
uns &, des autres. Lat. Jmportuna ef- 
flagitatio , onis. 

EMBESTIDURA, fe prend auffi 
pour Aflaut , attaque. Lat. Zmpe. 
tus, ds. 

EMBESTIMIENTO , /. m. Le 
méme que Enbejtida & Ewbeflidura. 

EMBESTIR, v. a. Attaquer quel- 
qu'un, fe jetter fur lui pour le bat- 
tre & le maltraiter. Lat. Zrruere. 
Aggredi. 

EMBESTIR. Demander, chercher 
à emprunter, poufler la botte. Lat. 
Aggreds expoflulando. 

EMBESTIDO, DA, f. f. du v. 
Embejlir dans fes acceptions. Attaqué, 
ée. Lat. Invajus, a, um. 

EMBETUNAR, o. a. Couvrir, 
enduire quelque chofe de bitume. L. 
Bitumine illinere. 

EMBETUNADO, DA, p. fp. du 
v. Embetunar. Enduit , te de bitume. 
Lat. Bitumine illitus, a, um. 

* EMBEUDAR, «. a. Le méme 
ue Emborrachar, 

* EMBICAR, ©. a. T. de marine. 
Baiífer le bout des vergues du navire. 
Lat. Antennas inclinare. 

EMBION , J. m. Coup donné avec 
force & violence, pour écarter quel- 
que chofe , impulfion, l'adion de 
pouffer. Lat. Z»pulfus , ús. 

EMBIONCITO ,. m. dim. de Em- 
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bion. Petit coup, petit choc, legére 
impulfion. Lat. Levis impulfus. 

* EMBIXAR, o. a. Peindre le vi. 
fage avec du vermillon. Ce mot ef 
Indien. Lat. Fucare, 

EMBIXADO , pA , f. p. du v. 
Embixar. Qui a le vifage peint avec 
du vermillon. Lat. Fucatus, a, sm. 

*EMBIZARRARSE, v. r. T. bur- 
lefque & hazardé. Préfumer, fe loner, 
fe vanter foi-méme, faire le brave. 
Lat. Se jacfare , pugras narrare. 

EMBLANDECER , v. a. T. peu 
ufité. Amollir , ramollir , rendre 
flexible. Lat. Mollire. t 

EMBLANDECER, fignifie aufi, Hu- 
metter, rendre fluide ce qui étoit 
dur & fec. Lat. Humedtare. 

EMBLANDECER. Amollir, fe dit 
figurément pour attendrir, toucher , 
adoucir , rendre moins rigoureux. L. 
Pnollire. Mitigare. 

EMBLANDECIDO, DA, p. p. du 
verbe Emblandecer dans fes acceptions. 
Amolli, ie. Lat. Molistus. Mitigatus. 
Temperatus , a, um. 

EMBLANQUECER, o. a. Blan- 
chir, rendre blanc. Lat. Dealbare. 

EMBLANQUECERSE. Blanchir,de- 
venir blanc. Lat. Albe/cere. 

EMBLANQUECIDO , pa, f. f. 
du verbe Emblanquecer dans fes ac- 
ceptions. Blanchi , ie. Lat. Dealbatus, 


a, um. 

EMBLANQUIDO , DA, adj. sw. 
EJ f. le méme que Emblanquecido, Ce 
mota vieilli. 

EMBLANQUIMIENTO, /. m. Le 
méme que Blanquimento. 

EMBLEMA, /. amb. Ce mot figni- 
fie au propre un ouvrage de Mofai- 
que, mais on entend par embléme, 
en Caftillan, une efpece d'énigme en 
tableau , qui en repréfentant quelque 
hiftoire conuue , avec quelques paro- 
les au bas, nous apprend quelque 
moralité, ou nous donne quelqu'au- 
tre connoiffance. Lat. Emblema, atis. 

* EMBOBAMIENTO, /. m. Eba- 
hiffement, admiration fubite, éton- 
nement produit par l'ignorance. Lat. 
Stupor , oris. 

EMBOBAR , Y. a. Etonner , étour- 
dir quelqu'un, le furprendre, le plon- 
ger dans l'étonnement & dans l'admi- 
ration. Lat. Siupefacere. 

EMBOBARSE, «v. r. S'ébahir , s'é- 
tonner , étre furpris par quelque cho- 
fe d'extraordinaire, qui caufe de l'é- 
tonnement & de ladmiration. Lat. 
Stupere. 

EMBOBADO, DA, p. p. du verbe 
Enbobar. Ebahi , ie, étonné, ée. 
Lat. Stupefacius , a, um. 

* EMBOBECERSE, v. r. Deve- 
nir ftupide, niais, refter fans juge- 
ment & fans connoiflance , perdre 
l'fprit, tomber en démence. L. Stz- 
pidum feri. Mente capi. 

EMBOBECIDO , DA , p.f. du v. 

Embobectr. 
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Embobecer. Tombé, de en démence. 
Lat. Situpidus. Mente captus. 

* EMBOBECIMIENTO, /.;5. Stu- 
pidite, infenfibilité , démence. Lat. 
Stupor , oris. 

EMBOCADERO,/.m.Embouchure, 
trou, ouverture étroite, telle que 
celles qu'on ménage fur les bords 
des riviéres pour les faigner, & en 
détourner l’eau pour arrofer les ter- 
res. Lat. Offiun , ii. 

Ejflar al embocadero. Etre à la veille 
d'obtenir un poíte , une dignité par 
fon mérite. Lat. Prop? adefe. 

EMBOCADURA ,/..f. L'a&ion de 
paller par un trou, ou par une ou- 
verture étroite. L. Trajectio. Tranf- 
snifho, onis. 

EMBOCADURA DEL CABALLO. 
Embouchure, partie du mors d'un 
cheval. Lat. Frenum, s. 

EMBOCAR, v. a. Fourrer, jet- 
ter, mettre quelque chofe dans une 
autre. Lat. Zmmittere. Tranfinittere. 

EMBOCAR , au jeu de billard , de 
l'anneau &c. fignifie faire patfer la 
boule ou la bille dans la paffe, ou 
dans l'anneau. 

EMBOCAR. Emboucher, en par- 
lant des fleuves & des riviéres qui 
entrent dans la mer; il fe dit aufh 
d'uu bátiment qui entre dans un canal. 
Lat. Zntrare. 

EMBOCAR, fignifie auffi dévorer , 
engloutir , avaler les morceaux tout 
entiers , fans les mácher. L. Vorare. 

EMBOCAR. Prendre, faifir, em- 
porter. Lat. Rapere. 

EMBOCAR, au figuré, fourber, 
duper , tromper quelqu'un, lui faire 
croire une fau(fete. Lat. Fallere. De- 
cipere. Kebiter. 

EMBOCADO, pA , f. $. du verbe 
Embocar dans fes acceptions. Four- 
ré , ée. L. Immifus. TranfmiJus. Vo- 
ratus. Abreptus. Deceptus , a , um. 

EMBOCINADO,, DA, adj. m. £9 f. 
Le méme que Abocinado. 

* EMBODARSE ,, v. r. T. burlef- 
que & hazardé. Se marier, & faire 
les frais de la nóce. L. Uxorem ducere. 

* EMBOLAR, , v. «. T. de dorcur. 
Donner une couche de bol à la pié- 
ce qu'on veut dorer, pour que l'or 
s'y attache mieux. Lat. Terrá Arme- 
nicá illinere. 

EMEOLAR. C'eft mettre des pe- 
tites boules au bout des cornes des tau- 
rcaux , pour qu'ils ne puiflent point 
bleffer. Lat. Globos ligneos tauroruin 
cornibus infirere, 

EMBOLADO, DA, f. p. du verbe 
Embolar dans fes acceptions. 

* EMBOLISMAL , adj. d'une term. 
Embolifmique, intercalaire, fe dit 
particuliérement des mois que les 
Computiftes inférent pour former lc 
Cycle lunaire de 19. ans. Lat. Zater- 
claris, Einbolifinalis , e. 

EMBOLISMO, /. ». Embolifme, 

Tom. L | 


-- 
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mtercalation. Lat. Embolki/mus , i. In- 
tercalatio , onis. 

EMBOLISMO, fe prend auffi pour 
confufion , défordre, embarras , trou- 
ble, renverfement, bouleverfement. 
Lat. Perturbatio. Confufro , onis. 

* EMBOLO , /. m. T. de Mathé- 
matique. Le pifton d'une pompe. L. 


olus , i. 

EMBOLSAR, «v. a. Embourfer , 
mettre de l'argent en bourfe , le faile 
tourner à fon profit. Lat. Crumeñá 
recondere. 

EMBOLSADO, DA, f. f. du verbe 
Embolfar. Embourfé , ée. Lat. Zn cru- 
menam immifus, a, sm. 

EMBOLSO , f. 5. Emboutlement, 
l'action d'embourfer. L. Pecuniarum 
iM crumenam immifio , onis. 

* EMBON , fm. T. de Marine. 
Souffllage, renforcement de planches 
qu'on donne à quelques vaifleaux. 

* EMBONADA, J. f. Terme de 
Marine. Radoub , reparation que l'on 
fait à un vailleau qui a été endom- 
magé. Lat. Navis reparatio , onis. 

* EMBONAR, v. a. Améliorer, 
bonificr, rendre meilleur, réparer, 
raccommoder. Lat. /Meliorare. Re- 
parare. : 

EMBONAR , en ter. de Marine, ra- 
douber un vaiffeau.L. Navem reparare. 

EMBONADO, pA, p. p. du verbe 
Embonar dans fes acceptions. Amé- 
lioré, ée ; radoubé, ée. Lat. Repara- 
tus. Sartus, a, um. 

* EMBONO, /: m. en terme de 
Tailleurs , appui, foutien, renforts 
qu'on met à un habit dans les endroits 
qui fatiguent le plus. Lat. Fulcimen- 
tum , i. 

EMBOQUE , /. m. La paffe au jeu 
de billard , ouverture , pallage étroit. 
Lat. Os, oris. Oflium , ii. 

EMBORNALES, /. m. Terme de 
Marine. Dalot, Dalon , Daillon, gout- 
tiére, orgue, ouvertures par oü l'eau 
de deffus le tillac s'écoule. Lat. Zn 
navis lateribus foramina , um. 

* EMBORRULLARSE , v.r. T. 
burlefque & hazardé. Se quereller , fe 
difputer , en venir aux gros mots. Lat. 
Rixari , jurgari. 

EMBORRACHADOR , Ra, adj. m. 
€ f. Enyvrant, te, qui enyvre. Lat. 
Inebrians. 

EMBORRACHAR, v. a. Enyvrer , 
rendre yvre , troubler le cerveau. Lat. 
Inebriare. 

EMBORBRACHARSE , V. Y. S'eny- 
vrer. Lat. Znebriari. 

Emborrachbar/e de colera, S'enyvrer 
de colére. Lat. Zra efferri. 

Se emborracha à menudo. Il s'enyvre 
fouvent. — *' 

EMBORRACHADO, DA, f.p. du 
v. Emborracbar dans fes acceptions. 
Enyvré, ée. Lat. Zueóriatus. fra ac- 
cenjus , Q, um. 


EMBORRAR , v. a. Bourrer , rem- 
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bourrer , remplir de bourre. Lat. 79- 
mento farcire. 

* EMBORRAR, en terme de fabri- 
quant de draps, c'eft recarder la laine 
& l'éparpiller pour jetter de l'huile 
deffus, & la carder enfuite pour en 
ôter l'huile. Lat. Zterato pectere. 

EMBORRAR, au figuré, manger 
beaucoup, fe farcir. C'eft un terme 
badin qui n'eft ufité que parmi le bas 
peuple. Lat. Cibis fe ingurgitare. 

EMBORRADO, DA, f. p. du v. 
Enmborrar dans fes acceptions. Bourré, 
ée. Lat. Tomento fartus. Iterató pe 
XHui, q, num. 

* EMBORRASCAR, 7. a. Animer, 
fácher , irriter, mettre en colére. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Exacerbare. 

* EMBORRICARSE , v.r. S'abru- 
tir, devenir ftupide. Lat. St:pe/cere. 

EMBORRIZAR , v. a. T. de fa- 
briquant de draps. Carder la laine pour 
la premiére fois. Voyez Carduzar. 

EMBORRIZADO, DA, f.p. du v. 
Emborrizar, Le méme que Curduzado. 

EMBOSCADA, f. f. Embufcade , 
troupe de gens cachés dans un bois, 
ou en quelque autre lieu fecret , pour 
attaquer l'ennemi quand il paffera , 
ou pour l'enfermer, & lui donner à 
dos. Lat. Z»/idie, arum. 

EMBOSCAR, v.a. Embufquer, met- 
tre en embufcade. Lat. ZInfidias ftruere. 

EMBOSCAR , métaph. Cacher quel- 
que chofe dans un endroit que perfon- 
ne ne connoiffe. L. Abdere. Recondere. 

. EMBOSCARSE, vw. r. S'embuf- 
quer, fe mettre en embufcade. Lat. 
In infidiis flare. 

EMBOSCADO , DA, p. p. du v. 
Embofcar dans fes acceptions. Embuf- 
qué, ée. Lat. Zn in/idias paratus. 

* EMBOTADOR, /. m. Celui qui 
émouffe le fil & la pointe d'une épée, 
ou de telle autre arme. Ce mot n'eft 
point ufité. Lat. Obtufor , oris. 

* EMBOTADURA, /. f. Emouf- 
fement , l'a&ion d'émoutfer le fil & la 
pointe des épées. Lat. Hebetatio, onis. 

* EMBOTAMIENTO , /. m. Le 
même que Zmbotadura. 

* EMBOTAMIENTO, au figuré, 
abrutiffement, ftupidité groffiére , que 
caufent les paflions & les vices. Lat. 
Stupor , oris. 

EMBOTAR, v. a. Emoufler le fl 
& la pointe des armes. Lat. /Hebetare. 
Obtundere. 

EMBOTAR. Emouffer, fe dit fign- 
rément pour affoiblir, amollir , éner- 
ver. Lat. Enervare. Debilitare. 

EMBOTAR. Emouller, fe dit dans 
le méme fens pour émouffer la vigueur 
de l'efprit, abrutir, priver de tout 
fentiment. Lat. Hebetare. Obtundere. 

EMBOTADO, pa, f. p. du verbe 
Embotar dans fes acceptions. Emouf- 
fé, éc. Lat. Hebetatms. Obtufus, a,um. 

* EMBOTIJAR, «. a. Placer, 
avant que de carreler un appartement, 

Rrr plufieurs 
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plufieurs pots de grès avec de la terre 
entre deux, pour empécher l'humidi- 
té du terrain. Cela fe pratique à Sévil- 
le & dans plufieurs autres endroits de 
- PAndaloufie, & l’on appelle ces for- 
— tes d'apartemens Quartos embotijados. 
Lat. Zagenulis fernere. 
EMBOTIJARSE, +. Senfler, 
fe gonfler, s'emplir le corps de vents. 
Lat. Turgere. Infari. 
EMBOTIJARSE, au figuré, S'en- 
fler, ébouffer de colére. Lat. Jrû tur- 


gere. 
EMBOTIJADO, DA, f. f. du v. 


Einbotijar dans fes acceptions. Enflé, | /a 


ée. Lat. Lagenulis firatus. Turgidus , 


8, unm. 

* EMBOXAR, c. a. Mettre tout 
autour d'un apartement des branches 
de bouis, pour que les vers à foye 
puiflent monter deffus & y faire leurs 
cocons. Lat. Buxo inftruere. 

EMBOXADO, DA, f.p. du verbe 
Emboxar. Garni, ie de branches de 
bouis. Lat. Buxo inftruétus, a , um. 

EMBOZAR , «. a. Couvrir, ca- 
cher fon vifage de fon manteau , 
pour n'étre point reconnu. Lat. Os 
velare. 

EM502AR, an figuré. Déguifer , 
couvrir , cacher une chofe pour empé- 
cher qu'on ne la reconnoille. Lat. 
Tegere. Velare. 

EMBOZADO, DA, f. p. du verbe 
Embozar dans fes acceptions. Couvert, 
te, deguife, ée. Lat. Facie velatus, 


8, un. 
*# EMBOZO , f. m. Tout ce qui 
fert à couvrir le vifage. Lat. Ve- 


eh 

EM502z0. On appelle ainfi dans 
quelques provinces d'Efpagne la cou- 
tume qu'ont les femmes de cacher leur 
vifage avec leur voile , om mante, 
de maniére qu'elles ne montrent que 
la moitié d'un œil. Lat. Facies ob- 
| della. 

ÉMBOZO, au figuré, fe dit du 
tour qu'on donne à fes paroles pour 
faire entendre fa penfée, fansla dé- 
clarer ouvertement. 

Hablar con embozo. Parler à mots 
couverts , déguifer ce qu'on penfe. L. 
Dolosè loqui. . 

Hablar fin embozo. Parler naturel- 
Jement, franchement, ouvertement, 
fans déguifement. Lat. Loqui ex a- 
simo. 

Quitar el embozo. Leverle mafque , 
abattre le manteau de deffus le nez. 
Lat. Larvam ponere. 

Quiganje el embozo. Dire ouverte- 
ment te qu'on penfe. Lat. Palóm EJ 

e puore loqui. E 

* EMBRACILLADO, pA , adj. m. 
ES f. Porté, ée fur les bras, comme les 
méres & les nourrices portent leurs 
enfans. Lat. Zn ulnis collocatus. 

EMBKAVECER, v. a. Irriter quel- 
qu'un, le mettre en colére, lo faire 
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entrer en fureur. Lat. Siomacis |. 


mourre. " 
EMBRAVECERSE , v. r. Entrer en 
furie , devenir furieux. Lat. Zrrifari. 
EMBRAVECIDO, pa, f. f. du 
verbe Embravecer dans fes acceptions. 
Itrité , ée. Lat. Zré inflommatus , a, 


um. | 
EMBRAVECIMIENTO, /. 5. Fu- 
reur, colére, rage, tranfport. Lat. 
Furor , oris. 
EMBRAZADURA , /. f. L'anfe , 
ou poignée par laquelle on tient l'é- 
ou, ou le bouclier. Lat. Clypes an- 


d, e. 

EMBRAZAR, «v. a. Embraffer Pé- 
cu, ou le bouclier, le mettre à fon 
bras pour combatre. Lat. Clypeum bra- 
cbio aptare. 

EMBRAZADO, DA, f. p. du v. 
Embrazar. Embraflé , ée. L. Bracbio 
aptatus, a, um. 

EMBREADURA , /. f. T. de Ma- 
rine. Calfat qu'on donne à un báti- 
ment de mer. Lat. Ceroma, tis. 

EMBREAR, v. a. Calfater , ca- 
réner un vaifleau , Ini donncr caréne. 
Lat. Zmpicare. Pice illinere. 

EMBREADO , DA, f. f. du verbe 
Embrear. Calfaté , ée , goudronné , ée. 
Lat. Zmpicatus , a, um. 

EMBREGARSE, v. r. Se difpu- 
ter, fe quereller. Lat. Contendere. 
Rixari. | 

* EMBREÑARSE, v. r. S'en- 
foncer, fe cacher dans les buiflons 
& les halliers. Lat. Zn dumeta fe abf- 
condere. és 

EMBREÑADO, DA, f. f. du v. 
Embrenar. Enfoncé , ée, caché, ée 
dans les buiffons & les halliers. Lat. 
Dumetis impeditus , a , um. 

EMBRIAGAR , v. a. Le méme que 
Emborracbar. | 

EMBRIAGAR. Métaph. Tranfpor- 
ter , mettre hors de foi, ravir, exta- 
lier. Lat. Stupefacere, in admiratio- 
nem rapere. 

EMBRIAGARSE, v. r. Le méme 
que Emborrachurfe. 

EMBRIAGADO, DA, f. f. du 
verbe Embriagar dans fes acceptions. 
Enyvré , ée. Lat. Stupefactus. In ad- 
mirationem raptus. Inebriatus, a, um. 

RIAGO, GA, adj. m. ES f. 
Yvre. Cc mot eft peu ufité. Voyez 
Borracho. 

EMBRIAGUEZ, /. f. Yyreffe. L. 
Ebrietas , atis. 

* EMBRIAGUEZ. Yvrefle,s'employe 
aufli dans le fens figuré ; & les myfti- 
ques appellent ainfi l'état de l'ame 
contemplative dans l'oraifon de quié- 
tude, parce que cette graifon eft un 
tranfport, & une élév Son de l'ame 
qui ne feconnoit plus & ne reconnoit 
plus rien. Lat. Æt/fafs. 

* EMBRIDAR , v. a. Brider , met- 
tre la bride à un cheval , ou à une 


autre bete de voiture. Lat. Frenare. 
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* EMBRION, /.»*. T. de Médecine, 
Embrion, fœtus, commencement de 
formation du corps de l'animal dans 
le ventre de fa mére. L. Fetus, sis. 

EMBRION, fe prend au figuré 
une mafle informe. Lat. Opus sndige/- 
tum ES rude. 

* EMBROCA, /. f. T. de Pharma: 
cie. Le méme que Catapla/ma à pucbá- 
da. Ce mot n'eft plus ufité. 

EMBROCAR, vu. a. Verfer d'un 
vaiffeau dans un autre. L. Z ere. 

EmBnoCAR. T. de brodeurs, dé- 
vider de la foye, de l'or & du cor- 
donnet fur la bobine. Lat. .Rbombe 
devolvere. 

* EMBROCAR. Brocher, terme de 
cordonnier. C'eft attacher avec des 
clous. Brocher un talon, brocher une 
femelle. Lat. Clavis defgere. 

EMBROCADO , DA, f. f. du 
verbe Embrocar dans fes acceptions. 
Veríé, ée d'un vaiffeau dans un au- 
tre. Lat. Tranfujus, a, um. 

EMBROLLA. Voyez Ambrolla. 

EMBROLLAR. Voyez Zmbrollar. 

EMBROLLADO. V. Zmbrollado. 

* EMBROSQUILAR, «. a. Met- 
tre, enfermer les moutons dans un 
parc, ou dans une bergerie. C'eft un 
terme Aragonois. Lat. Zn caulam oves 
mittere. 

* EMBRUTECER , «. a. Abrutir, 
rendre bête, ftupide. Lat. Stupefa- 
cere. Ingenii aciem obtundere. 

EMBRUTECERSE, v. r. S'abrutir, 
devenir bête, ftupide. L. Stupefieri. 

EMBRUTECIDO, DA, f. p. du v. 
Embrutecer. Abruti, 1e. Lat. Hebes. 
Stupidus , a, um. 

EMBUCHAR , «. a. Farcir, gar- 
nir, remplir le gifier , engrailler , 
mcttre à l'engrais. Lat. Farcire. 

* EMBUCHAR. Gorger les pou- 
lets, ou les autres oifeaux qui ne 
mangent point encore fenls, leur 
donner la bequée, les nourrir à la 
brochette. Lat. Efcam porrigere. 

* EMBUCHAR. Avaler goulument 
& fans mácher. L. Vorare. Deglutire. 

EMBUCHADO, DA, f. p. du v. 
Embucbar dans fes acceptions. Farci, 
ie, gorgé, ée. Lat. Fartus, a, um. 

* EMBUCHADO, employé comme 
fubftantif, Panfe de cochon, qu'on 
farcit des tripes qui font reftées d'un 
cochon qu'on a tué, aprés en avoir 
pris le meilleur pour faler, & en 
avoir fait les fauciffes & les boudins 5 
on l'appelle aufli Obifpo. Lat. Suil- 
lum. furcimen , inis. . 

* EMBUCIAR , en jargon, figni- 
fie la méme chofe que Embucher. 
Manger beaucoup. Lat. Porare. Den 
glutire. 

EMBUDAR , v. a. Entonner, met. 
tre du vin, ou autre liqueur en ton- 
neaux,en barrils, ou dans d'autres 
vaiffeaux avec un entonnoir. Lat. 7» 
Fundibulo invergere. 

EMBUDO, 
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EMBUDO, /. »». Entonnoir , vaif- 
feau ayant une pointe percée par le 
bas, qui fert à verfer les liqueurs 
dans un muid , dans une bouteille. L. 
Infundibulum , 3. > 

* EMBUDO, au figuré, fe prend 
pour fourberie, tromperie, fineffe , 
rufe, artifice. Lat. Dolus, i. Falla: 
cia. Tecbna , «e. 

* EMBUDOS , en jargon, haut-de- 
chauffes , calegons. L. Brácce , arum. 

Ver el Cielo por embiédo. Voir le 
Ciel par un entonnoir, étre dans un 
endroit obícur & ferré, d'où l'on a 
peine à voir le Ciel. 

* EMBUFETADO, DA, adj. m. 
t9 f. T. burlefque & hazardé. Ca- 
ché , ée fous une table. Lat. Mensá 
eccultatus , a , um. 

* EMBURUJAR, v. a. Amonce- 
ler, entaffer les chofes fans choix, 
fans ordre , méler, entreméler , con- 
fondre. L. Intermifcere. Corvolvere. 

EMBUSTE, /. 5». Menfonge ar- 
tificieux , pour tromper, embrouiller 
une chofe, tromperie, furprife , f- 
nefle, tricherie. Lat. Dolus, i. Fal- 
lacia , «. 

EMBUSTE. Jeu d'enfans, graces, 
plaifanterie , bon mot, raillerie dé- 
licate, enjouement. Lat. Puerfles fa- 
cetie. 

EMBUSTES. Petits ajuftemens dont 
les femmes fe fervent pour fe parer, 
babioles, ou curiofités , comme petits 
ménages en or & en argent, petites 
porcelaines &c. qu'elles confervent 
dans de petits cabinets vitrés aux có- 
tés de leurs eftrades par ornement. 
Lat. Monilia muliebria. 

* EMBUSTERAZO , f. m. aug. 
de Embujlero. Grand menteur , grand 
hableur, grand impofteur. Lat. Valde 

dax 


mendax. 

EMBUSTERO, RA, J. ». ES f. 
Menteur, eufe, fourbe, impofteur , 
trompeur, eufe, affronteur , eufe. 
Lat. Zmpoftor , oris. Sycopbunta. 

EMBUSTERO. Hypocrite. L. Hy- 

crita. 

EMBUSTERO. Plaifant, facétieux, 
ingénieux , gentil, fe dit des petits 
enfans. Lat. Facetus. Salfus puer. 

* EMBUSTIDOR ,/. ». Fourbe, 
impofteur , enjolleur , affronteur, tri- 
cheur. Lat. Veterator , oris. 

* EMBUSTIR, «. s. Fabriquer 
des menfonges & des impoftures , 
pour efcroquer de l'argent à quel- 
qu'un. Lat. Dolo; fabricare. 

* EMBUTIDO , /. ». Ouvrage 
fait de piéces de rapport. Lat. Ver. 
imiculatum opus, eris. 

EMBUTIR , v. a. Mettre tine cho- 
fe dans une autre, prefler, fouler , 
enta(Ter les chofes les unes fur les an- 
tres , fans arrangement, fans ordre. 
Lat. Farcire. Replere. 

EMBUTIR. Inlérer, fourrer , mé- 
ler une chofe avec une autre, la 
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confondre. Lat. Zy/erere. Imsmifcere. 
Confundere. 

* EmBuTIR. Plaquer, marque- 
ter, appliquer des plaques de métal 
ou de bois fur quelque ouvrage. L. 
Opere uermiculato variegare. 

EMBUTIR. Mettre plufieurs cho- 
fes enfemble péle-méle. 

EMBUTIR. Ter. familier. Manger 
goulument, avec avidité. Lat. 7o- 


rare. 

EMBUTIDO , pa, f. p. du verbe 
Embutir dans les acceptions. Entaf- 
fé, ée. Lat. Fartus. Refertus, a, um. 

* EMELGA, JS. f. Grand fillon 
que l'on fait aprés que la terre eft la- 
bourée , ou dans le tems qu'on l'en- 
femence, pour guider le laboureur , 
& pour faciliter l'écoulement des eaux 
lorfqu'il pleut. Lat. Zscile, is. 

* EMENDACION , /. f. Correc- 
tion, revifion d'un ouvrage. Lat. Cor- 
reétio. Emendatio , onis. 

EMENDACION. Amendement , 
changement par lequel on devient 
meilleur. Lat. Emendatio , onis. 

* EMENDADAMENTE, ado. T. 
peu ufité. Corre&ement , exactement, 
avec foin , attention & diligence. Lat. 
Emendate. 

* EMENDADOR, /. m. T. peu 
ufité. Corre&eur, qui corrige. Lat. 

Corrector , oris. 

. * EMENDADURA, /. f. Le même 
que Enmienda. Ce mot n'eft point ufité. 
Lat. Correcfio , onis. 

* EMENDAMIENTO, /. m. Le 
méme que Emienda & Corrección, Ce 
mot a vieilli. 

EMENDAR, o. a. Corriger, re- 
mettre en meilleur état, & auf Re- 
former, régler, revoir, retoucher, 
ôter les défants, reudre correct. Lat. 
Corrigere. Emendare. 

Emendar la plana. Corriger un exem- 
ple. Lat. Corrigere. — . 

Emendar la vida, Amender fa vie. 


«Lat. Ad meliorem frugem fe recipere. 


* Refr. Quien yerra y fe emienda à 
Dios fe encomienda. Qui péche & s'a- 
mende, à Dieu fc recommande. 

EMENDADO , pa, Ps f. du ver- 
be Emendar. Corrigé, ée, amendé , 
ée. Lat. Correcfus. Emendatus, a, um. 

* EMENDATISSIMO, MA, adj. 
m. EN f. Juperl. 'T'rés exact ,. te, trés 
corre, te. Ce mot n'eft prefque 
point ufité. Lat. Emendatiffunus, ayum. 

* EMERGENCIA, /. f. Occurren- 
ce, événement, incident. Lat. Ca/us. 


Ewentus , ús. zs 

* EMERGENTE , ads. d'une term. 
E ent, accidentel. Ce terme eft 
fort ulité dans le droit & le commerce. 

Año emergente. An émergent. On ap- 
pelle ainfi l'année que l'on compte de- 
puis le jour & le mois qu'on la re- 
commence , Jg das méme jour & 
mois de l'année fuivante, par exem- 
ple, depuis le25 de Mars 1700. juf- 
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qu'au 24 de Mars de 1701. inclufive- 
ment. Lat. Annus emergens. \ 

* EMERITO, adj. Qui a fervi 
longtems dans la milice, ou dans quel- 
que Ordre Religieux, & qui a mérité 
de fe repofer fur la fin de fes jours.Lat. 

jus, a, um. 

* EMERSION, /. f. Emerfion. T. 
d'Aftronomie. C'eft lorfqu'un Aftre 
commence à paroitre apres avoir été 
entiérement caché par l'interpofition 
d'unautre. Lat. Emerfo, onis. 

* EMETICO, Ca, adj. m. ES f. 
Le méme que Vomitivo. 

EMIENDA, /. f. Correction, amen- 
dement , réforme. On difoit autrefois 

da. L. Correétio. Emendatio,onis. 

EMIENDA. Animadverfion, note, 
obfervation. Lat. Emendatio. Nota. 
Animadverfio. 

EMIENDA. Se prend auffi pour 
corre&ion , peine, chátiment. Lat. Pe- 
na, €. Cafligatio: Animaduerfo, onis. 

EMIENDA, fe prend auffi pour ré- 
compenfe, rémunération. Lat. Re- 
muneratio , onis. Premium , ii. 

EMIENDA: On appelle ainfi dans 
l'Ordre Militaire de Saint Jaques, le 
Chevalier qui tient la place de celui 

u'on nomme Trece, pendant fon ab- 
ence , dans les Chapitres, & les au- 
tres fon&ions publiques. Lat. 7ica- 
rius , ii. 

Emienda de la vida. Amendement 
de vie, changement de mœurs. Lat. 
Morum emendatio , onis. 

* EMIGRACION, /. f. Tranfmi- 
gration , départ d'un lieu pour aller 
dans un autre. Ce mot n'eft point ufi- 
té. Lat. Emigratio, onis. | 

EMINENCIA, /. f. Eminence, 
petit tertre ou colline qui eft élevée 
au deflus de la rafe campagne. Lat. 
Eminentia, «. 

EMINENCIA , par analogie, Emi- 
nence , fublimité, excellence, éléva- 
tion , relief. Lat. Animi excellentia, e. 

EMINENCIA. Eminence, eftauífi 
un titre de Dignité qu'on donne à un 
Cardinal. Lat. Eminentia, e. 

* EMINENCIAL , adj. d'une term. 
T. de Philofophie, qui fe dit de la cau- 
fe ou puiffance qui peut produire un 
effet, qu'elle ne contient point formel. 
lement en foi, mais feulement par 
éminence. Lat. Excellems. Eminens, 

* EMINENCIALMENTE, «do, 
Eminemment, parfaitement , au fou- 
verain degré. Lat. Eminenter. Eximit. 

EMINENTE, adj. d'une term. Emi- 
nent, ente, haut, élevé au deflus 
des autres. Lat. Eminens. 

EMINENTE. Eminent, au figuré, 
grand , excellent, héroïque, noble 
dans toutes fes a&ions. Lat. Eminens, 
Excellens. Egregius , a, sam, 

EMINENTEMENTE, adv. Emi- 
nemment , parfaitement, au fouve- 
rain degré. Lat. Eminenter. Egregiè. 

EMINENTEMENTE.Emincmment. 

Rrr 2 La 
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La et e contient en foi toutes 
‘les autres fciences éminemment. 
EMINENTISSIMO , MA , adj. m. 
ES f. fuperl. de Esninente. Eminentil- 
, fime, excellentiflime, trés parfait, 


te, trés achevé, ée. Lat. Eminentif-" 


Jfmus , a, um. 


ÆMINEN rISSI MO. Eminentiffime, 
titre d'honneur qu'on donne depuis 
quelque tons aux Cardinaux, & au 
grand Maitre de Malthe. Lat. Emi- 
nentiffimus.* 

* EMISSARIO, /. m. T. inufité. 

Ouverture, trou, par où une chofe 
fort. Lat. Foramen emijJarium. 
- EMissARIO. Emillaire , perfonne 
affilce & adroite qu'on envoye fourde- 
ment fonder les fentimens d'autrui , 
ou lui faire quelque propolition. Lat. 
Emijfarius y ii. 

* EMISSION, /. f. Emifhon, ac- 
tion qui poufle quelque chofe hors de 
foi. Lat. Emiro, onis. 

* EMITIR, v. a. T. peu ufité, 
Mettre dehors, faire fortir, renvo- 
yer. Lat. Enittere. 

* EMMADERAMIENTO, /. m. 
Affemblage de planches. Lat. Conti. 

adio, omis. 

* EMMADERAR, cd. a. Affembler 
des piéces de bois, des ais, faire un 
plancher, affeoir , pofer des planches, 
des folives pour faire un plancher, une 
cloifon , boifer une chambre. Lat. Con- 
tignare. Contabulare. 

EMMADERADO , DA , p. p. du v. 
Emmaderar. Affemblé, ée. Lat. Con- 
tignatus. Contabulatus, a , um. 

* EMMAGRECER, «.a. Maigrir, 
devenir maigre, amaigrir, emmai- 
grir. Lat. Jfacefcere. Extenuari. . 

* Refr. Quando el brazo crece , el 
cuerpo emmagrece. Loríque le bras 
croit, le corps maigrit. Ce Proverbe 
fignifie que le bien des fujets diminue 
à proportion que les revenus du Sou- 
verain augmentent. 

EMMAGRECIDO, DA, p.p. du 
v. Enmagrecer. Maigri , ie. Lat. Ema- 
cjatus. Extenuatus, a, wn. 

* EMMALECER, v. s. T. peu 
ufité. Tomber malade, étre malade. 
Lat. Morbo corripi. Ægrotare. 

* EMMALLETADO, DA, adj. m. 
& /. T. de Marine. Entrelacé , ée, 
enfilé, ée, enchaffé, ée, emboité , 
ée, enclavé, ée. Lat. ImmiJus. Tn- 

fertus, a, um. 

* EMMANTAR, «v. a. Couvrir 
quelque chofe d'une mante, d'une cou- 
verture. Lat. Stragulo, pallio cooperire. 

EMMANTADO , DA, f. p. du v. 
Emnmantar. Couvert,te d'une mante,ou 
couverture. Lat. Stragulo , pallio coo- 
perius, a, um. 

* EMMAR, v. a. T. de Marine. 
Empefer , tremper, mouiller les voi- 
les, pour qu'elles retiennent mieux le 
vent. Lat. Vela madefacere. 

EMMARASAR , v. a. Entortiller, 
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entrelacer, méler, hérifler , dreffer 
les cheveux. Lat. Znvoluere. Intrica- 
re, Implicare. 

EMMARANAR. Embrouiller , met- 
tre de la confufion , du défordre dans 
«ine atfaire , confondre, troubler. Lat. 
Intricare. Turbare. Confundere. 

EMMARANADO, DA, f. p. du 
verbe Emmaranar dans fes acceptions. 
Entortillé, ée. Lat. Intricatus, a, um. 

EMMARARSE, v. r. T. de Ma- 
rinc. S'éloigner de la terre, gagner la 
pleine mer, s'alarguer. Lat. Jn altum 
vela dare. 

* EMMARCHITABLE , adj. d'une 
term. T. hors d'ufage. Qui peut fe fa- 
ner, fe flétrir, [e pourrir, fe gà- 
ter, fecorrompre, devenir fec. Lat. 
Qui potefl marcefcere. 

* EMMARCHITAR, «v. a. Le mé- 
me que Marchitar. 

EMMARIDARSE, v. r. Le méme 
que Cafarfe. C'eftun terme burlefque 
& hazardé, 

EMMARIDADA, p. p. du v. Em- 
maridar , qu'on n'employe qu'au fé- 
minin. Le méme que Ca/ada. 

* EMMAROMAR, «v.a, Attacher, 
lier avec une grofle corde; il fe dit 
proprement des taureaux que l'on at- 
tache par les cornes pour les mener 
où Pon veut. Lat. Zune ligare. 

EMMAROMADO, DA, p. p. du 
v. ÆEmmaroinar. Attaché , ée, lié, 
ee avec une corde. Lat. Zune ligatus , 


a, um. 

* EMMASCARAR, v. a. Dégvi- 
fer, mafquer , aller en mafque. Lat. 
Perfouam vel larvam induere. 

EMMASCARAR. Mafquer, fe dit 
au figuré, pour couvrir, déguifer fes 
a&ions, fes penfecs, fes fentimens. 
Lat. Fucare. DiJonulare. 

EMMASCARADO, DA, f. p. du 
verbe Enpnafcarar dans les acceptions. 
Malqué, ée. Lat. Larvatus. Fucatus , 
a, Nn. 

EMMASCARADO. Se dit de celui 
qui porte un mafque fur le vifage, qui 
va déguifé , mafqué. Lat. Perfonatus. 

* EMMECHAR , v. a. Emmortoi- 
fer, terme de marine. Enter, faire 
entrer dans une mortoife le bout d'u- 
ne piéce de bois, diminué quarrément 
du tiers de fon épaifleur. L. Zn/erere. 

* EMMELAR, «. a. Emmieller, 
enduire de miel, méler avec du miel. 
Lat. Melle illinere. 

EMMELAR. Emmieller, fe dit figu- 
rement du difcours. | 

EMMELADO, DA, f. f. du v. 
Eminelar dans fes acceptions. Emmiel- 
lé, ée. Lat. Melle illitus, a, um. 

* EMMOCECER, v. a. Rajeunir, 
rendre jeune. Ce mot n'eft plus ufité. 
Lat. Juveniles annos reddere. 

* EMMOCHIGUAR, v.a. Le mé- 


me que Multiplicar. Ce mot eft hors 


d'ufage. 
* EMMOHECERSE, v.r. Se rouil- 


i "a 
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ler, fe couvrir de rouille, fe moifir, 
fe chancir. Lat. ZErugirem | maccrem 
contvabere. 

EMMOHECIDO, DA, p. p. du v. 
ÆEsnmobecerfe. Rouillé , ée, couvert de 
rouille. Lat. Æruginofus, a, nm. 

* EMMOLLECER, v. a. Amollir, 
rendre mou. Lat. Mollire. Esnmollire. 

* EMMONDAR, «v. a. T. de fa- 
briquant de draps. Retondre un drap. 
Lat. Zterato tendere. 

EMMONDADO, DA, f. p. du v. 
Emmondar. Retondu , ue, en parlant 
d'un drap. Lat. Zterató ton/ms , a , um. 

* EMMONTADO, DA, adj. sm. 
Ef f. Elevé, ée, mis, ife dans un 
lieu plus haut. Lat. 4Altus. Editus, 


a, um. 

* EMMONTADURA , /. f. Terme 
inufité. L'a&ion de hauffer , d'élever 
une chofe, de la placer dans un en- 
droit élevé, Lat. Elevatio. Exaltatio , 


onis. 

* EMMUDECER , «. s. Devenir 
muet, perdre la parole. Lat. Obmu- 
tefcere. | 

* EMMUDECER , fignifie auffi fe 
taire, garder le filence, fe taire tout 
court, n'avoir pas le mot à dire. Lat. 
Obmute[cere. 

EMMUDECER , c.a. Impofer filen- 
ce à quelqu'un, le faire taire. Lat. Os 
occludere. 

EMMUDECIDO, DA, f. p. du v. 
Emmudecer dans fes acceptions. R 
ée muet, te. Lat. Mutus, a, sm. 

* EMOLIENTE , adj. Emollient, 
ente, terme de Médecine. Reméde 
qui amollit les durctés du bas ventre, 
ou des tumeurs & enflures. Lat. 


liens. 

EMOLUMENTO, /. m. Emolu- 
ment, profit qu'on tire de fon appli- 
cation & de fon travail. Lat. Emols- 
mentium, t. 

* EMPACAR, v. a. Empaqueter , 
mcttre en un paquet , envcloper. Lat. 
Cap;á includere. 

EMPACARSE. Prendre feu , s'en- 
flammer, s'embrafcr, s'échauffer, fe 
ficher, fe mettre en colére. Dans ce 
fens, c'eftun mot Indien, formé de 
la prépofition Ex, & du mot Paco. 
Lat. Excandefcere. Irá efferri. 

EMPACADO, DA, f. f. du v. 
Empacar dans fes acceptions. Empa- 
queté, ée. Lat. Capsá inclufus, a, sm. 

EMPACHADAMENTE, adv. T. 
anc. Avec empéchement , & obftacle. 
Lat. Impedit?. 

EMPACHADOR, /. »s. Celui qui 
empéche de faire une chofe , qui for- 
me des obftacles. Lat. /mpediens. 

EMPACHAMIENTO, /. m. Le mé- 
me que Empacho. 

EMPACHAR , v. a. Empécher, 
s'oppofer à quelque chofe, y former 
des difficultés, des obftacles. Lat. Zw- 
pedire. Obflare. 

EMPACHAR, fignific auff; troubler, 

embat- 
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embarraffer quelqu'un , lui caufer de 
la honte & de la confufion, l'empécher 
d'agir. Lat. Turbare. Commovere. Pu- 
dere Juffundere. 

EMPACHADO, DA, f. f. du v. 
Empacbar dans fes'acceptions, Empé- 
ché, ée. Lat. Impeditus, a, um. 

EmMPACHADO, fe prend aufli pour 
furchargé, ce qui fe dit de Peftomac 
& du ventre. Lat. Oppletus. Crudus , 


e, Nun. 
..— Eflar empachado un natio , fe dit, en 
termes de marine , d'un vaifleau dans 
lequel on ne peut rien faire entrer, 
à caufe des embarras qui s'y trou- 
vent. Lat. Oppletus. — — — ; 
- EMPACHO, /. m. Timidité, mau- 
vaife honte caufée par le défaut d'édn- 
cation, & par le peu d'ufage du mon- 
de. Lat. Subrufticus pudor. Erubefcen- 
a, e. 
íi EmpachHo , fignifie auffi, embar- 
ras, difficulté, obftacle. Lat. Impe- 
dimentum , i. 
Empacho de eflomago. Pefanteur d'ef- 
tomac, indigeftion. Lat. Cruditas,atis. 
* Refr. Ni de las flores de Marzo , 
ni de la muger fn empacho. L'effronte- 
rie eft pour les jeunes filles, ce que 
font les fleurs qui naiffent au mois de 
Mars pour la dh A l'une & l'autre 
ne prélagent rien de bon. 
ÉMPÁCHOSO » SA, adj. m. Edf 
Honteux , eufe, timide, qui a de la 
pudeur, de la honte. Lat. Verecun- 
dus, a, um. | 
EMPADRONADOR , Jm. Qui en- 
régiftre, qui tient compte des rôles , 
des tributs & impofitions qu'on paye , 
collecteur, commis aux aides, rece- 
veur. Lat. Cenfus defcriptor. 
EMPADRONAMIENTO , fe . 
Enrégiltrement , immatriculation, ro- 
le. Lat. Cenfutm defcriptio , onts. 
EMPADRONAR, v; a. Enrégif- 
trer, écrire dans un Cadaftre la qua- 
lité, l'eftimation & le nom des pro- 
prietaires des fonds de chaque Com- 
munauté ou Parroiffe qui payent la 
taille & les autres impóts établis par 
le Souverain. Lat. Zn cenfum referre. 
EMPADRONADO, DA, P. p. du 
v. Empadronar. Enregiftré, ée, écrit, 
te dans un Cadaître. Lat. Recenfitus , 


a, um. 

"EMPALAGAR, v. a. Dégouter , 
affadir, caufer du dégout. Lat. Fafii- 
dium creare. 

EMPALAGARSE , au figuré, Con- 
oevoir du dégout & de l'averfion pour 
ce qui eft contraire à nótre génie & 
à nôtre inclination. Lat. Faflidire. De- 
dignari. 

* Refr. No bai manjér que no ens- 
galágue, y vicio que no enfade. Les plai- 
fus les plus vifs font toüjours melés 
de quelque amertume. 

EMPALAGADO, DA, f. p. du v. 
Empalagar dans fes açceptions. Dé- 
gouté , ée. Lat.aflidio afectas, A, um. 


EMP 


* EMPALAGO , /. m. Terme peu 
ufité. Naufée, dégout occafjonné par 
l'excès, ou par la trop grande dou- 
ceur des mets. Lat. Faflidium, ii. 
Nuufea, e. 

EMPALAR, «v. a. Empaler, faire 
paffer un pal à travers le corps d'un 
homme. Lat. Sude medium perforare. 

EMPALADO , DA, f. p. du verbe 
Empalar. Empalé, ee. Lat. Sude me- 
dius perforatus , a, um. 

* EMPALIADA, /. f. Tenture de 
tapifferie. C'eft un mot ufité dans le 
Royaume de Valence. L. Aulea, oru. 

* EMPALIAR , e. a. Tapiffer une 
Eglife, un Cloitre, ou tel autre en- 
droit par où doit pafler la Proceflon. 
Lat. Auleis ornarc. 

* EMPALIADO, DA, p. p. du v. 
Empaliar. Tapillé, ée. Lat. Auleis 
ornatus , a, um. 

* EMPALIZADA , /. f. T. de for- 
tification. Claye dont on fe fert pour 
former le parapet des tranchées, & 
pour en foutenir la terre lorfqu'elle 
eft fablonneufe & fujette à s'ébouler. 
Lat. Vallum , i. 

* EMPALMADURA , /. f. Empa- 
ture, la jon&ion de deux chofes en- 
femble , comme de deux piéces de bois 
que l'on joint enfemble par les bouts : 
il fignifie aufli épilfure, entrelacement 
de dcux bouts de corde, nattes &c. 
Lat. Conjunétio. Copulatio , onis. 

* EMPALMAR , v. a. Allembler 
deux pieux, deux cordes &c. par leurs 
extrémités. Lat. Cunjungere. Copulare. 

EMPALMAR. Le méme que Zferrar. 
Ce mot n'eit plus ufité dans ce fens. 

* EMPALOMAR, v. a. T. de Ma- 
rine. Attacher les ralingues aux voi- 
les. Lat. Vela rudentibus affuere. 

EMPANADA, /.f. Paté, tourte, 
foit de viande , ou de poiffon. Lat. Ar- 
tocreas cruflatum. 

Hacer uaa empanada. Exprefhon fi- 
gurée qui fignifie qu'on a caché quel- 
que chofe dans une affaire, pour ob- 
tenir ce qu'on défire au préjudice d'au- 
trui. Lat. Munións pedibu/que conari. 

EMPANADILLA , jf. dim.de Em- 
punada. Rillole, forte de petite pà- 
tiflerie. Lat. Exigusan artocreas. 

* EMPANADILLA , fignifie dans 
l'Andaloufie un eftrapontin , ou un pe- 
tit fiége qu'on met fur le devant d'un 
carrolle. Lat. Amovibile fubfellium, ii. 

EMPANAR, v. a. Mettre de la 
viande en páte, la couvrir de páte. 
Lat. Pane incruflare. 

Empanarje los fembrados de trigo, ce- 
buda &c. S'étouffer , fe dit des bleds 
qui ponífent trop & qui font trop 
épais. Lat. Sufocari. - 

EMPANADO, DA, f.p. du verbe 
Ewnpanar dans fes acceptions. Mis, ife 
en pâte. Lat. Pane incruflatus, a, um. 

* EMPANADO. On appelle ainfi un 
appartement qui eft entouré de plu- 
fieurs autres, & qui ne reçoit d'au- 


Empalagoso. Cactisarnt cles 


har sce; 5 degontas t, fade. 
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tre jour que celui qu'ils Ini commu- 
niquent. Lat. Longus ES objcurus jecef- 


fus, ús. 
* EMPANDILLAR, ^. a. T. bur- 


lefque. Prendre à la dérobée, dérober 
fecrétement , prendre, fouftraire , 
emporter cn cachette, attraper, fur- 
prendre adroitement. Lat. Surripere. 

* EMPANTANAR, v. a. Rem- 
plir , fubmerger , inonder un en- 
droit, en faire un étang imtpraticable. 
Lat. Submergere. 

EMPANTANAR. Embourber un 
carrofle, un cheval, une charette &c. 
Lat. Lacubus canofís intricare. 

EMPANTANAR. ÁArrcter une affai- 
re, en fufpendre l'exécution. Lat. Nc- 
gotium intricare. 

EMPANTANADO, DA, f. p. du 
verbe Empantiwurar dans fes acceptions. 
Embourbé, ée, inonde, ée. Lat. Zm- 
plicatus. Submerfus, a, um. ” 

EMPAÑAR, v. a. Enmailloter un 
enfant. Lat. Pannis involvere. 

* EMPAÜAR. Ternir avec le foufle 
ou l'haleine un vafe de criftal, un mi- 
roir &c. Lat. Halitx obnubilare. 

* EMPARAR , au figuré, Dénigrer 
quelqu'un, noircir, déchirer fa répu- 
tation. Lat. Famam obfcurare. 

Empañar el aire o la luz. Se couvrir 
de nuages, de brouillards, qui em- 
péchent de diftinguer les objets éloi- 
gnés , s'obfcurcir. Lat. Obnubilare. 

EMPANADO, DA, p.f. du ver- 
be Empañar dans fes acceptions. Em- 
mailloté , ée, terni, ie, obfcurci, ie. 
Lat. Pannis involutus. Obfcuratus. Ob- 
nubilatus, a, um. 

* EMPAPAGAYARSE, v. r. T. 
burlefque & hazardé. Secourber, de- 
venir crochu comme le bec d'un per- 
roquet. Lat. Aduncum fieri. 

* EMPAPAR, v. a. S'imbiber, 
s'abreuver d'une liqueur, comme le 
fait l'éponge. Lat. Znbucre. 

EMPAPARSE. Se remplir l'efprit 
d'une opinion ou d'une doctrine. Lat. 
Imbui. 

EMPAPARSE , fignifie auffi au figu- 
ré, donner toute fon attention à une 
chofc, s'y appliquer avec tant d'ar- 
deut, quon ne faffe plus attention à 
ce qui fe paffe autour de nous. Lat. 
Iminergi. 

EMPAPADO, DA, f. p. du verbe 
Empapar dans fes acceptions. Imbibé, 
ée , abreuvé , ée. Lat. Imbutus, a, um. 

EMPAPELAR , v. a. Enveloper 
dans du papier, faire des paquets cou- 
verts de papier. Lat. Papyro involvere. 

EMPAPELAR , fignific auff emplo- 
yer heauconp de papier , le prodiguer 
inutilement. Lat. Papyro minimè par- 


cere. 
EMPAPELADO, pA, p. p. du v. 
Esmpapelar dans fes acceptions. Enve- 
lopé, ée dans du papier. Lat. Papy- 

roinvolutus , a, um. 
EMPAPELADO, fignifie auffi rem- 
Rrr 3 pl 
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pli de papiers, ou de paperalles. Lat. | fe joindre par quelque mariage, en f EMPECIDO, DA, .f. du verbe 


Chartis oneratus , a, um. 

* EMPAPIROTADO, DA, adj. tr. 
€? f. T. vulgaire, burlefque & ha- 
zardé. Enflé, ée, bouffi, ie, gon- 
fé, ée, fier, ére, hautain, ne, or- 
gueilleux , eufe. Lat. Elatus. Infa- 
tus. Turgidus, a, um. 

* EMPAPUJAR, «v. a. Entaffer € 
remplir en foulant & en preffant. Ce 
mot n'eft ufité que parmi le bas peu- 
ple. Lat. Opplere. | 


EMPAQUETAR, v. a. Empaque- | / 


ter, mettre en un paquet, envelo- 
per, emballer. Lat. Zr fafces colligere. 
EMPAQUETADO, pa, p.p. du 
v. Empaquetar. Empaqueté, ée, em- 
ballé, ée. Lat. In fafces collectus, a,um. 
* EMPARAMENTAR, v. a. Or- 
ner, parer un appartement, ou autre 
chofe. Lat. Auleis ornare. 
EMPARCHAR, v. a. Mettre, ap- 
pliquer des emplátres fur une playe. 
Lat. Pittacium adbibere. 
EMPARCHADO, DA, f. f. du v. 
Emparchbar. Couvert, te d'un em- 
plâtre. Lat. Pittacio curatus , a , um. 
* EMPAREDAMIENTO, /.;»;. Em- 
prifonnement , action d'emprifonner , 
ou d'enfermer entre quatre murailles. 
Lat. Zntra parietes reclufio , onis. 
* EMPAREDAMIENTO. Cloture, 


en parlant de Monaftéres de filles. 


* 


Lat. Claufura. Reclufo. 
EMPAREDAR, v. a. Enfermer 
entre quatre murailles. Lat. Pariets- 
bus recludere. 
EMPAREDADO, DA, f. p. du v. 
Emparedar. Enfermé, ée entre qua- 
tre murailles. Lat. Parietibus reclufus, 


a, um. 

* EMPAREJADOR, /. m. Appa- 
reilleur , celui qui ajufte , qui aflor- 
tit, qui égalife deux chofes entr'elles. 
Ce mot n'eft point ufité. Lat. Compo- 

OY y OYi5. 

* EMPAREJADURA , /. f. Ega- 
lité qui fe trouve entre deux chofes. 
Ce mot n'eft point ufité. Lat. Exequa- 
£0, onis. 

* EMPAREJAMIENTO , fm". Le 
méme que Emparejadura. 

EMPAREJAR, «v. a. Apparier , 
allortir , ajufter, unir, joindre une 
chofe avec une autre. Lat. Æquare. 

arejar con otro. Se mettre à 
égale diftance l'un de l'autre. Lat. 
Alicui fe jungere. 

Emparcjar la puerta , ventana &c. 
Pouffer une porte, une fenétre tout 
près fans la fermer tout-à-fait , la laif- 
fer entr'ouverte. Lat. Jamuam ex par- 
te aperire. E 

Emparejar , d tirar emparejando me- 
táles. T. d'Artillerie. Mettre fur un 
canon un point de mire, qui foit pa- 
ralléle à Pame de la piéce. Lat. Tor- 
menta bellica diopricis pinnulis paralle- 
lis inflruere. 


EMPARENTAR, v. s. S'allier, 


1 








parlant d'une famille, devenir parent, 
contracter alliance. Lat. 4ffinitatem 
contrabere. 

EMPARENTADO, DA, p. p. du 
v. Emparentar. Allié , ée. Lat. Afins- 
tate conjuntíus , a, um. 

Eflar uno mui aparentado. Etre bien 
allié, être de bonne famille. Lat. Cla- 
ris ortum elfe parentibus. 

* EMPARRADO,, /. m. Treille de 


vigne. Lat. Vitibus infirutía pergu- 
a, €. 


* EMPASTAR, v. a. Empiter, 
remplir de pâte. Lat. Ma/sá oblinere , 
plafinare. 

* EMPASTAR. Empáter, en ter- 
me de Peinture, fignihe , mettre des 
couleurs graffement , & avec liberté. 
Lat. Coloribus perficere. 

EMPASTADO, pa, f. f. du v. 
Empuflar. Empâté, ée. Lat. Maj 
oblitus, a, um. 

* EMPATADERA , /. f. T. fami- 
lier. L'action & l'effet de fufpendre 
une réfolution , à caufe de quelque 
obftacle qui furvient. Détention , ré- 
tention , fufpenfon , oppofition. Lat. 
Oppofitio , onis. | 

* EMPATAR , v. a. Egaler , être 
pair, fe trouver autant de voix d'un 
côté que de l'autre. Lat. Æquare. Suf- 


fragiu æqualiter dividere. 


EMPATAR, fignifie auffi arréter , 


fufpendre une réfolution. L. Detinere. 


EMPATAR. Se prend quelquefois 
pour interrompre le fil d'un diícours. 
Lat. Su/pendere. 

EMPATADO, DA, f. f. du ver- 
be Empatar dans fes acceptions. Ega- 
lé, ée. Lat. Æquatus, a, um. 

* EMPATE, /. rn. Egalité de voix 
qui empêche de paller outre dans une 
délibération, € auffi détention, fuf- 
penfion. Lat. Æqualites, atis. Deten- 
tio, onis. 

* EMPAVESADA, /. f. T.de Ma- 
rine. Baftingue , ou Baftingure, ban- 
de d'étoffe, ou de toile qu'on tend le 
long du plat bord des vaifleavx pen. 
dant le combat, pour couvrir les fol- 
dats & les matelots. On l'appelle au- 
trement Pavois ou Pavefade. Lat. Z'ex- 
tile feptum ,. i. 

EMPAVESAR, ou. a. Tendre les 
baftingues. Lat. Zexfili fepto tegere. 

EMPAVESADO, DA, f. P. du v. 
Empavefar. Couvert, te de baftin. 
gues. L. Textili fepto inflrsstius, a um. 

* EMPECEDERO , RA, adj. m. 
€9 f. T. anc. & inufité. Nuifible, pré- 
judiciable , dommageable , qui fait du 
tort, qui caufe du dommage. Lat. 
Noxius, a, um. 

* EMPECEDOR, /. »;. Nuifapt, 
malfaifant, qui nuit, qui caufe du 
dommage. Lat. Voxiwus. 

MPECER, «. a. Nuire, offen- 
fer , caufer du dommage. Lat. Noce- 
re. Ledere. Damnnim saferre. 


Empecer. Bleffé , ée, offenfé, ée. L. 
Lejus. Damno affectis , a, um. 

* EMPECIBLE , adj. d'une term, 
Dommageable, nuifible, préjudicia- 
ble , dangereux, pernicieux. Lat. No. 
xius, a, um. 

* EMPECIENTE, adj. d'sne term. 
T. anc. Nuifant, qui nuit, malfai. 
fant. Lat. Damnofus. Noxius , a, um. 

* EMPECIMIENTO , /. 5. Dom- 
mage, préjudice, tort. Ce mot n'eft 
plus ufité. Lat. Damnum. Detrimen- 


ium, d. 

* EMPEDERNECERSE , «.r. Le 

méme gue Empedernirfe. 

MPEDERNECIDO, pa, f. f. 
du verbe Empedernecerfe. Le méme que 
Empedernido. 

EMPEDERNIRSE , v. r. Se pé. 
trifier ; Sendurcir, devenir dur com- 
me une pierre. Lat. Zapidefcere. 

EMPEDERNIRSE, au figuré, s'obf- 
tiner , s'endurcir , le montrer inflexi- 
ble , devenir dur , cruel, faute de 
charité & de pitié. Lat. Obdurefcere. 

EMPEDERNIDO , DA , f. p. du v. 
Empedernirfe dans fes acceptions. Pé- 
trifié, ée, endurci, ie, devenu dur 
comme une pierre. L. Zn lapidem con- 
verfus, a, sm. 

EMPEDERNIDISSIMO , MA, adj. 
m. EJ f. fuperl, de Empedernido. Tres 
dur , re , trés endurci, ie, trés cruel, 
le, trés obítiné, ée, trés infléxible. 
Lat. Durifimus, a, um. Valde immi- 
Jericors. 

.EMPEDRADOR , /. ». Paveur, 
celni qui pave. Lat. Strator , oris. 

EMPEDRAR, «. s. Paver , cou- 
vrir de pavé. Lat. Zopidibus fitr- 


nere, 
EMPEDRADO, DA, fp. p. du v. 
Empedrar. Pavé, ée. Lat. Lapidibus 
flratus , a, um. 

EMPEDRADO , s'employe auff com- 
me un fubftantif maículin , & fe dit du 
pavé d'un chemin, d'une rue. El ens- 
pedrado eflá bueno , vanos or el enspt- 
drado. Lat. Pevimentum lapidibus fire. 
fum. 
EMPEDRADO. On appelle ainf 
allufion un vifage creufé de la"pe- 
tite verole. Lat. Verrucofus , a, un. 

EMPEGADURA , /. f. L'a&ion de 
poiffer, ou d'enduire de poix. Lat. 
Impicatio , onis. : 

EMPEGAR, «. a. Poiffer, endui- 
re de poix. Lat. Picare. 

PEGADO, DA, fp. f. du v. 
Empegar. Poillé, ée, enduit, te de 
poix. Lat. Picatus, a , um. 

* EMPEINE , /. m. Le bas ventre. 
Lat. Zmus €enter , tris. 

* EMPEINE. Le cou du pied. Lat. 
Pedis pars fuperior. 

EMPEINE. Sabot , la corne du 
pied d'un cheval , d'un mnlet &c. L. 
Solea , e, 

EMPRINE. Gratelle, dartre do 
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feu volage. Lat. Impetigo , inis. 
EMPEINOSO , SA , adj. m. Ed f. 
Convert, te de dartre. Lat. Zmpe- 
Jiginofus , a, um. 
* EMPELAR , v. s. Poufler , croi. 
tre, en parlant du poil. Lat. Pili: 


oelari. | 

+ Refr. Quando el pelo enrafa , y 
el rafo empela , con mal anda la feda. 
Ce” proverbe fignifie que lorfque les 


choles fortent de leur état, leur rui- 


ne n'eft pas fort éloignée. 

EMPELLAR , Y EMPELLER, v. a. 
Le méme que Empujar, ou impeler. 
Ces mots font peu ufités. 

EMPELLIDO, pa, Pb du v. 
Empeller. Le méme que Empujado , 
impelido. — 

* EMPELLEJAR, vc. a. Couvrir 
| Soie chofe avec de la peau. Lat. 

ellibus cooperire. 

EMPELLEJADO, DA , p. p. du v. 
Empellejar. Couvert, te avec de la 
peau. Lat. Pellibus coopertus , a , um. 

EMPELLON, /. m. Heurt, choc 
qu'on donne à une chofe pour la 
chaíTer de fa placee. Lat. Zmpulfus, £i. 

A empellones. Expreflion adverbia- 
le qui lignifie avec effort, avec vio- 
lence, rudement. Lat. Zmpulfibus ite- 


satss. 

* EMPELOTARSE, «. r. Se que- 
reller, difputer, en venir aux pa- 
roles & aux coups, fe peloter , fe 
battre à coups de poing. Lat. Rixari, 


jurgari. 

EMPENTA, /. f. Soutien, étan- 
gon , appui , pilier, arcboutant, Lat. 
Fulcrum , Fulcimentum , 5. 

* EMPENTAR , «. a. Terme 
Aragonois. Le méme que Empujar. 

* EMPEÑADAMENTE, adv. Cou- 
rageufement , vigoureufement, for- 
tement, vaillamment , avec conftan- 
ce , intrépidité , réfolution , fermeté. 
Lat. Strenuè. Fortiter. Viriliter. 

EMPENAMIENTO , /. m. L'ac- 
tion es rendre , E de mettre quel- 

ue chole en gage. Voyez eno. 
3 EMPENAR, ©. a. ess met- 
tre en gage. Lat. Pignori dare. 

Empeñar wm beflido. Engager un 
habit. 

Empeñar una fortija. Engager une 
bague. 

Ha empeñado fu capa. ll a engagé 
fon manteau. 

Ha empenado un relox. 1l a engagé 
une montre. 

EMPEnAR. Engager , contraindre 
à faire quelque chofe. Lat. Znducere, 
obligare. Cogere. 

EMPEÑARSE, v.r. S'endetter. 

EMPERARSE. S'engager , ou s'obli- 
ger à faire quelque chofe. Lat. Spon- 
dere. Prajftare. | 

EMPEnARSE , fignifie auffi perfif- 
ter, s'opiniàtrer dans fon fentiment, 
dans fon entreprife. Lat. Pertendere. 

EMPEÑARSE. S'expofef courageu- 
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fement au périf, furmonter les diff. 
cultés & les obftacles qu'on rencontre. 
Lat. Strenud aggredi. 

Empeñar la palabra. Donner fa pa- 
role, s'engager de parole. L. Fidem 
Juam e Vd 

EMPENADO, DA, f. p. du ver- 
be Enpeñar dans fes acceptions. En- 
gagé , ée. Lat. Pignori datus, a , 


som, 

EMPEÑO, /. m. Engagement , 
l'a&ion d'engager , & aufli Gage. Lat. 
Pignus , oris. 

* ExPrüo, fignifie encore Con- 


trat, obligation. Lat. Fidei obligatio, 


01$. 

* EmpPeño. Engagement, fignific 
auffi attachement, liaifon. L. Amor, 
oris. 

* EmpPEño, fe prend aufli pour 
conftance, perféverance. Lat. 
flans virtus. 

* EmPEño, fe prend auffi pour 
l'obligation oà l'on eft de tirer fatif- 
faction d'une offenfe. Lat. Opus. Mu- 
"us , eris. 

* EmpPEño. Prote&eur, patron. L. 
Protector. 

* EMPEnO. On appelle ainfi dans 
les courfes de taureaux l'obligation 
oà eft un cavalier de mettre pied à 
terre, & d'attaquer le taureau l'é- 
pée à la main, toutes les fois qu'il 
laiffe tomber fon chapeau, ou telle 
autre chofe, ou que le taureau mal- 
traite celui qui lui fert de fecond. L. 
Equitis munus adverfus taurum pu- 
gnantis. 

EMPEORAMIENTO , /. sn. Ren- 
grégement , augmentation de mal & 
de douleur; dommage , défavanta- 
ge, perte, ruine, préjudice, dété- 
rioration. Lat. Deterioratio. Damnum , 
Detrimentum , i. 

EMPEORAR , v. ». Empirer , al- 
ler de mal en pis. Lat. ln pou: 
ruere. 

EMPEORAR, fignifie auffi Dégrader 
une chofe , la rendre pire. Lat. De- 
teriorare. 

EMPEORADO, pa , f. f. du v. 
Empeorar dans fes acceptions. Em- 
piré , ée , rengrégé, de, devenu pire. 
Lat. Deterior faclus , a, um. 

* EMPEQUERECER , v. a. T. 
peu ufité. Amoindrir, diminuer de 
bonté, ou de quantité, appetiíTer , 
rendre plus petit. Lat. Zimminuere. 

EMPERADOR , /. m. Empereur : 
ce mot lignifioit du tems des anciens 
Romains , un Général d'Armée. 

* EMPERADORA , /.f. Impera- 
trice. Lat. Imperatrix. 

EMPERATRIZ, f. f. Imperatrice, 
Femme de l'Empereur. 

EMPERCHAR, v. a. T. hors d'u- 
faze. Tendre , étendre, mettre fur la 
perche. Lat. Zn pergulá explicare. 

* EMPERDIGAR , v. a. Le même 
que Perdigar. 


E impexante j ein peaecer , 
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EMPÉRDIGADO, pa, p. f. du 
verbe Emperdigar. Le méme que Per- 
digado. | 

* Refr. La perdiz emperdigada de 
dos vueltas es ajfada. On vient aifé- 
ment à bout de fes deffeins, lorfqu'on 
a pris de bonne heure les melures 
néceffaires. 

* EMPEREGILARSE, v. v. T. 
populaire. Sk parer, s'ajufter avec 
foin, comme font les femmes lorf- 
qu'elles vont à quelque féte. Lat. 
Comi. ri. 

EMPEREGILADO , pA, p.p. du 
verbe Emperegilurfe. Paré, ée, ajul- 
té, de avec foin. Lat. Comptus. Or- 
natus , a, um. 

EMPEREZAR , v. ». Devenir pa- 
reffeux. Lat. Pigrefcere. 

EMPEREZAR , lignifie auffi ufer . 
de délai, de remife, differer l'exé- 
cution d'une affaire. Lat. De/ídere. 
Moras nectere. 

EMPEREZAR , ©. a. Retardet , ra- 
lentir , arrêter le cours d'une affaire. 
Lat. Detinere. Differre. Morari. 

* EMPERICADO, DA, adj.m.€? f. 
Coiffé , ée , ajufté, ée avec des che- 
veux poftiches. C'eft un terme badin 
compofé de la Prépofition Ex, & du 
mot Perico, 

EMPERO. Conjonétion adverfati- 
ve qui détruit ou diminue ce qu'on 
a avancé, Toutefois, néanmoins, ce- 
pendant, pourtant. Lat. Tamen. At- 
tamen. l'erumtamen. 

EMPERRADA , JS. f. V. Cafcarela. 
Renegador. — ^ 

EMPERRARSE , o. r. Devenir en- 
ragé comme un chien, sSobftiner , 
s'opiniátrer. Lat. I» rabiem concitari. 

EMPERRADO, pA, f. f. du v. 
Emperrar. Enragé , ée , obftiné, ée, 
opinidtré, ée. Lat. In rabiem concita- 
Us, A, UM. | 

* EMPETRO, /. mm. Empetrum. 
Plante qui reflemble à la Saxifrage , 
& que quelques-uns confondent avec 
elle. Lat. Phacosdes. 

EMPEZAR , v. a. Commencer, 
E E une chofe. L. Zncipere. Ag- 

edi. 

EMPEZADO , DA, p. p. du verbe 
Empezar. Commencé, ée. Lat. J»- 
ceptus , a, um, 

* EMPHASIS , f. m. Emphafe. T. 
de Rhétorique , qui fignifie une ex- 
preffion: forte, & qui dit beaucoup 
en peu de mots. Lat. Empbafs. 

* EMPHATICAMENTE, adver. 
Emphatiquement , d'une maniére em- 
phatique. Lat. Empbaticè. 

EMPHATICO , CA, adj. m. ES f. 
Emphatique, qui a de l'emphafe. L. 
Empbaticus, a , um. 

* EMPHITEOSIS , à EMPHI- 
TEUSIS , f. f. Emphytéofe. Terme 
de pratique. Bail d'héritages à per- 
pétuite, ou à longues années, à char- 
ge de les cultiver, de les none 
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& d'en faire un certain revenu. Lat. 
Empbiteufis , eos. 

* EMPHITEOTA , à Empu:- 
TEUTA , f. m. Emphytéote , ou 
Emphyteutairc. Terme de Jurifpru- 
dence. Celui qui a pris une Emphy- 
téofe. Lat. Empbiteuta , e. 

* EMPHITEUTECARIO , RIA, 
adj. m. ES f. Emphytéotique, ou Em- 
phyteutique , qui appartient à l'em- 
phytéofe. Ce mot eft peu ufité. 

* EMPHITEUTICO, ca, ad. 
m. 69 f. Emphytéotique , pris à Em- 
phytéofe. Lat. Empbiteuticus, a , um. 

* EMPIADADO, DA , adj. m. ES f. 
Le méme que Piadofo. , Ce mot a 
vicilli. i: 

* EMPICAR, v. a. Le méme que 
Aborcar. C'eft un mot Italien. 

* EMPICOTADURA ,J.f. T. peu 
ufité. L'a&ion de pendre quelqu'un. 
Ce mot eft peu ufité. Lat. Zn crucem 
actio, onis. 

* EMPICOTAR, «. a. Pendre, 
attacher à un gibet. Lat. Zn crucem 


agere. 

EMPICOTADO, DA, f. p. du v. 
Empicotar. Pendu, ue, attaché, ée 
à un gibet. Lat. Zn crucem actus, 


a, um. 

EMPINADURA , ff. Terme peu 
ufité. Hauffement, l'a&ion de hauf- 
fer , d'élever. Lat. Sxblatio, Erecfio, 
oni. 

EMPINAR , v. a. Lever, élever, 
hauller, cxhauffer , monter. L. 4t- 
tollere. Extollere. Erigert. 

EMPINAR , fignifie auffi Boire 
avec la bouteille ou le pot , l'élevant 
à la hauteur du bras & laiflant tom- 
ber la liqueur perpendiculairement 
dans la bouche. Lat. Ex alto bibere. 

EMPINARSE , v. Y. Se hauffer fur 
la pointe des pieds, pour voir plus 
loin, fe cabrer, en parlant des chc- 
vaux, & autres animaux. Lat. Zu 
digitos pedum erigi. 

EMPINARSE EL CARALLO. Se 
cabrer, fe drefler fur les pieds de 
derriére , en parlant d'un cheval. 

EMPINARSE. S'élever , en parlant 
des arbres, des tours , des montagnes 
&c. furpaffer en hauteur. Lat. Su- 

ereminuere. 

EMPINADO, DA, f. f. du verbe 
Empinar dans fes acceptions. Elevé, 
ée, cabré, ée. Lat. Sublatus. Erectus , 
a, um. 

EMPINADO, Métaph. Elevé en 
dignité, éminent. Lat. Eminens. In- 
Jigais. Clarus, a, tum. 

* EMPINGOROTADO , DA, ad;. 
m. EY f. T. bas & vulgaire. Elevé, 
ée, Lant, te, droit, te, dreffé, 
éc , qui fe tient debout, qui va téte 
levée. Lat. Altus. Ercéfus. Elatus, 
4, un. 

* EMPINO , f. m. Elévation , hau- 
teur. Lat. Ercétio, onis. 

EMPIOLAR , +. «. Mettre des jets 
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ou attaches aux oifeaux de ptoie. L. 
Pedicis implicare. 

EMPIRICO , /. m. Empirique, Mé- 
decin qui traite les malades par la 
feule expérience, fans avoir étudié. 
Lat. Empiricus, i. 

* EMPIZARRAR , v. a. Couvrir 
en ardoife. Lat. Lapideis lamellis tecfa 
obtegere, 

EMPIZARRADO , DA, f. p. du v. 
Empizarrar. Couvert, te d'ardoife. 
Lat. Lamellis lapideis teffus , a , um. 

EMPLASTADURA, /. f. Fomen- 
tation , application d'emplátres & de 
cataplimes. On dit aujourd'hui Em- 
plaftamiento. Lat. Fomentatio , onis. 

EMPLASTAMIENTO , /.m. Le 
méme que Zwplafladura. 

EMPLASTAR, «. a. Appliquer, 
mettre des emplátres fur la partie 
malade. Lat. Emplaflro curare. 

EMPLASTAR. Farder , donner une 
autre couleur que la naturelle. Lat. 
Fucare. 

EMPLASTAR , fignifie au figuré, 
fufpendre, retarder , arréter le cours 
d'une affaire. Lat. .Morari. Moras 
neclere. 

EMPLASTADO, DA, p. p. du v. 
Enplaflar dans fes acceptions. Cou- 
vert , te d'emplátres , fardé, ée. Lat. 
Emplaflro lenitus. Detentus. Fucatus , 
a, um. 

EMPLASTO,/. n. Emplátre. Lat. 
Emplaflrum , i. 

Eflar becbo un emplafto. On dit &- 
gurément & proverbialement d'une 
perfonne qui n'a ni vigueur ni fan- 
té, qui eft incapable d'agir , que 
c'eft une vraie emplátre , une pauvre 
emplátre. Lat. Fractis- viribus , vel 
egra valetudine effe. 

* EMPLASTRICO, CA, adj. m. 
¿Y f. Emplaftique , fuppuratif, ve, 
réfolutif, ve, qui diffipe les humeurs, 
qui amollit les duretés , & les fait fup- 
purer. Lat. Emplalticus, a, um. 

EMPLAZADOR , f. m. Deman- 
deur y qui fait affigner quelqu'un en 
Juftice , qui forme une demande. Lat. 
Petitor , ori. Ilfe dit aufli d'un huif- 
fier, d'un fergent qui donne l'affizua- 
tion. Lat. Apparitor diem indicans 
alicui. 

EMPLAZAMIENTO, fm. Af- 
gnation pour comparoitre devant un 
Juge, ajournement, citation , fom- 
mation. Lat. Diei diébio. Citatio in jus. 

EMPLAZAMIENTO, fe prend auífi 
pour l'ajournement, l'exploit du fer- 
gent. Lat. Littere citatorie. 

EMPLAZAR, ©. a. Alligner, citer 
quelqu'un à comparoitre devant le Ju- 
ze , ajourner , fommer de coinpatoitre 
en juftice. Lat. Dien dicere. 

EMPLAZAR. Citer quelqu'un , lui 
donner rendez-vous au jour & à l'heu- 
re marquée, pour rendre raifon de ce 
qu'on veut favoir. Lat. Tempus indi- 
cere. 
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Emplazar la caza. Faire la battuë, 
en termes de chafTe. Lat. Penationem 
parare. 

EMPLAZADO , pA, f. p. du v. 
Emplazar dans fes acceptions. Cité, 
ée, ajourné , ée , affigné , ée. Lat. ls 
Jus citatus , a, um. : 

EMPLEAR , ©. a. Employer, fai- 
re ufage, fe fervir de quelque chofe. 
Lat. Iimpendere , infumere. x 

EMPLEAR.Employer, fignifie aufh, 
donner de l'occupation à foi-méme, ou 
à autrui. Lat. Muneri addicere. 

EMPLEARSE, *. r. S'employer, 
s'adonner à quelque chofe. Lat. Ope- 
ram dare. 

Emplear el tiempo, la babilidad , el 
efludio. Employer fon tems, fes talens 
& fon étude. Lat. Tempus , induflriam, 
curam lucro ponere. 

A fft fe le emplea. Bien fe le emplea. 
C'eft fa faute, ille mérite bien. Lat. 
Aptè cecidit. 

EMPLEADO, DA, p. p. du verbe 
Emplear dans fes acceptions. Emplo- 
yé, de. Lat. Impenfus. Infumptus , 


à , um. 

* EMPLEITA, /.f. Le méme que 
Pleita. 

EMPLEO, /. m. Emploi d'argent, 
achat, emplette. Lat. Emptio. Com- 
paratio , onis. 

EMPLEO. Emploi, travail, occu- 
pation qu'on donne à quelqu'un, ou 
qu'on prend foi-méme; commifhon , 
charge, dignité. Lat. Officium, ii. 
Munus , eris. 

* EMPLEO. Les galants appellent 
ainfi leur maitreffe, la femme à la- 
quelle ils font leur cour.Lat. 4mafa, e. 

* EMPLEO, cn jargon, figniRe 
vol, larcin. Lat. Fwrtum, i. 

EMPLOMAR, v. a. Plomber, cou- 
vrir de plomb. Lat. Plumbo tegere. 

EMPLOMADO , DA, f.p. du ver- 
be Emplomur. Plombé, ée, couvert, 
te, revétu , ue de plomb. Lat. Plun- 
bo tcótus, a, um. 

EMPLUMAR , ©. a. Emplumer, 
garnir de plumes. Lat. Phonis ornare. 

EMPLUMAR. Emplumer quelqu'un, 
le couvrir de plumes par fupplice & 
par infamie, ainfi qu'on le pratique 
à l'égard des maqueraux & des ma- 
querelles. Lat. Plumis ad ignominiam 
cooperire. 

EMPLUMAR. S'emplumer, fe cou- 
vrir de plumes, en parlant des oifeaux; 
dans cette acception, c'eft un verbe 
neutre. Lat. Plumis veftiri. 

EMPLUMADO, pA, f. p. du v. 
Emplumar dans fes acceptions. Em- 
plumé , ée. Lat. Plumis ornatus,a,nm. 

EMPLUMECER , vw. 5. Commen- 
cer à avoir des plumes, poufler des 
plumes, en parlant des oileaux. Lat. 
Piumis indus. 

EMPOBRECER, v. a. Appauvrir, 
ruiner, rendre pauvre. Lat. Depaupe- 
rare, Paupereim facere. 

ÉEMPO BR ECER, 
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EMPOBRECER, fignifie auffi, s’ap- 
pauvrir, devenir pauvre. Lat. ln ege/- 
tatem redigi. 

* Refr. Mas tiene el rico quando em- 
pobréce , que el pobre quando enviquéce. 
Ce Proverbe fignifie que les biens des 
riches , poür médiocres qu'ils paroif- 
fent , l'emportent fur tout ce que le 


pauvres poffédent. 
EMPOBRECIDO , DA, f. f. du v. 


Empobrecer dans fes acceptions. Ap- 


pauvri, ie. Lat. ln egeflatem redac- 
Ms, A, un. ; 

7 * EMPODRECER, v. a. Pourrir , 
gâter, corrompre. Lat. Putrefacere. 

EMPODRECIDO, pa, f. p. du v. 
Empodrecer, Pourri, ie, gáté, ée, 
corrompu, ue. Lat. Putrefactus, a,um. 

MPOLLAR, v. a. Couver, ne le 
dit que des femelles des oifeaux qui 
fe tiennent fur leurs œufs pour les 
échauffer , jufqu'à ce qu'elles en voy- 
ent éclorre leurs petits. Lat. Ovi; in- 
cubare. 

Parece que eftá empollando buevos. Se 
dit figurément d'une perfonne qui fe 
tient tout le jour au coin du feu. Lat. 
Domi defes fedet. 

EMPOLLADO , DA, f. p. du v. 
Empollar. Couvé , ée. L.Fotus, a, um. 

EMPOLLADO. Se dit d'un homme 
He refte tout le jour au coin du feu 

s fortir. 

* EMPOLVORAMIENTO, /. m. 
l'a&ion de couvrir, ou defe couvrir 
de pouffiére. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Pulverulatio , onis. 

EMPOLVORMAAR , v. a. Couvrir, 
gzemplir de pouffiere.. Lat. Pulvere in- 


ficere. 

EMPOLVORADO, DA, f. p. du 
V. Empolvorar. Couvert, te de pouf- 
fiére, poudreux, eule. Lat. Pulveru- 
lentus, a, um. 

EMPOLVORIZAR , v.a. Le méme 
que Empolvorar. .. 

EMPOLVORIZADO, DA, f.p. du 
v. Empoluorizar. Le méme que Em- 
polvorado. 

EMPONZOÑAR, c. a. Empoifon- 
ner, donner du poifon , tuer par poi- 
fon. Lat. Venenum propinare. 

EMPONZOÑAR. Empoifonner, fe 
dit figurément des fauífes doctrines. 
Infe&er, gâter, corrompre, infefter, 
ravager, endommager, nuire. Lat. 


nficere. 

EMPONZOÑADO, DA, f. p. du 
V. Emponzoñar dans fes acceptions. 
Empoifonné, ée. Lat. Veneno neca- 


tus, a, um. 

* EMPONZOÑOSO, sa, adj. m. 

F. Venimeux, eufe, rempli de 
Yenin. Voyez Ponzoñofo. 

* EMPORCAR, v. a. Le méme 
que En/fuciar. 

-EMPORCADO, pa, f. p. du ver- 
be Ensporcar, Plein de faleté & d'or- 
dure, fale, mal - propre. Voyez En- 
¿iciado, 

Tom, I 


Eunpos. après. 
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* EMPORIO, /. m. Foire, mat- 


ché public,qui fe tiennent dans de cer- 
taines villes & villages. Lat. Empo- 
rium, ii. 

* EMPOSTA, f/f. Impofte, ter- 
me d'Architecture , c'eft une petite 
faillie, ou avance, & efpéce de cor- 
niche, fur laquelle pofe une voute , 
ou arcade. Lat. Zrcumba , e, 

* EMPOTRAR, +. a. Enfermer, 
enclaver quelque chofe dans la mu- 
raille. Lat. Zu murum immittere. 

EMPOTRADO, pa, p. p. du v. 
Empotrar. Enchaffe, ée, maconné , 
ée dans la muraille. Lat. Zn surum 
immius, a, um. 

EMPOZAR, v. a. Mettre, ou jet- 
ter quelque chofe dans un puits. Lat. 
In puteum demittere. 

EMPOZADO , DA, p. p. du verbe 
Empozar. Mis, ife, ou jctté, ée dans 
un puits. L. Zn putcum demiffus, a, um. 

EMPRENDEDOR ,/.1m. Entrepre- 
nant, qui entreprend quelque chofe 
avec réfolution & courage. Lat. Ag- 
greflor. Intentator , oris. : 

EMPRENDER , v.a. Entrepren- 
dre quelque chofe de hazardcux $ de 
difficile, faire une entreprife. Lat. 
Aggredi. 

EMPRENDER, fe prend quelque- 
fois pour Prender. 

* EMPRENSAR, «. a. Le méme 
que Aprenfar. Ce mot eft fort ancien. 

EMPRENSADO, DA, f. f. du v. 
Emprenfar. Le méme que Apren/ado. 

EMPRENTA , /.f. Le même que 
Imprenta. 

* EMPRESENTAR, v. a. Le mé- 
me que Prefeutar. Ce mot a vieilli. 

EMPRESENTADO, DA, f. p. du 
verbe Emprefentar. Le méme que Pre- 
entado. 

EMPRESSA , /: f. Devife , emblé- 
me, énigme. Lat. Emblema , tis. Sym- 
bolum , i. 

EMPRESSA. Entreprife, deffein , 
tentative, eífai. Lat. Aggre//ro. Confi- 
lium. Conatus. 

* EMPRESTADO , /. tm. Le méme 
que Empreflido. 

EMPRESTAR , v. a. Le méme 

ue Preflar. 

EMPRESTADO, DA, p. f. du v. 
Empreflar. Le méme que Preflado. 

EMPRESTIDO, ó EMPRESTI- 
TO , f. rt. Prét, emprunt. Lat. Mu- 
tuum, ui. 

EMPRESTIDO, fe prend auffi pour 
impót , tribut, taille, gabelle. Lat. 
Tributum, |i. 

* EMPRESTILLADOR, , /. s». Ce- 
lui qui emprunte de toutes mains, fans 
avoir deffein de rendre ce qu'on lui 
prête. C'eft un terme badin de l'in- 
vention de Quevedo. L. Peterator, oris. 

* EMPRESTILLON , /. m. Le 
méme que Empreflillador. 

* EMPRIMAR, v. a. Imprimer, 
terme de Peinture, mettre une ou deux 
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couches de colle, ou de peinture fur 
une toile, pour la rendre propre à 
étre peinte, & à faire deffus quelque 
tableau. Lat. Praparare. Difponere. 

* EMPRIMAR, en terme de fabri- 
quant de draps, c'eft carder cinq à fix 
fois la laine, pour pouvoir la filer. 
Lat. Semel atque iteruvi carminare. 

EMPRIMADO, DA, f. p. du v. 
Emprimmar dans fes acceptions, Cardé, 
éc, imprimé, ée. Lat. Preparatus. 
Senrel atque iterum carininatus , a , um. 

* EMPRIMERAR, v. e. T. ha- 
zardé. Donner par honneur la premié- 
re place à quelqu'un.L. Prima; deferre. 

* EMPRINCIPIO, /. m. Le mé- 
me que Principio. C'eft un terme grof- 
fier & barbare, qui n'eft ufité que par-- 
mi les payfans. Lat. Principio. 

EMPRINGAR , v. a. Le méme que 
Pringar. 

EMPRINGADO, pa, f.p. du v. 
Empringar. Le méme que Pringado. 

* EMPRISIONAR, v. a. Le má. 
me que Zprifionar. Ce mot a vieilli. 

* EMPUCHAR, v. a. Mettre des 
écheveaux à la lef ve, avant de les 
expofer au Soleil pour les blanchir. 
Lat. Lixivio purgare. 

* Refr. Quando la fucia empucha , 
luego anubla, Ce Proverbe eft contre 
les pareffeux & les négligens , qui 
prétextent des excufes frivoles pour 
s'exempter du travail. | 

* EMPUES, adv. Le méme que 
Defpués. Ce mot a vieilli. 

* EMPUJAMIENTO , jf". Choc, 
heurt, coup qu'on donne pour écarter 
quelque chofe. Lat. Zmpulfus, ds. 

EMPUJAR, «v. a. Pouffer avec 


violence. Lat. Impellere. renchérir, ren vier Sr. 


* EMPUJAR. Débufquer quelqu'un 
du pofte EUN occupe. Lat. Deturbare. 

EMPUJADO , pA, f. p. du verbe 
Empujar dans fes acceptions.  Pouffé , 
ée avec violence , débufqué , ée. Lat. 
Impulfus. Depulfus , a, um. 

* EMPUJO , f. #1. Force, pouffée, 
poids d'une voüte qui fait effort con- 
tre les pieds droits. Lat. Impulfus , ús. 

EMPUJON, /. m. L'action de pouf- 
feravec violence, choc, heurh Lat. 
Impulfus , ús. 

À empujones , expreff. adv. Le mé. 
me que A empellones. V. Empellon. 

EMPULGADURA, /. f. Exten- 
fion, l'a&ion d'étendre, de bander la 
cordc de l'arbaléte. Lat. Tenfo , onis. 

EMPULGAR, «v. a. Bander un arc, 
ou une arbaléte. Lat. Zendere. 

EMPULGADO , DA, p. p. du v. 
Empulgar. Bandé, ée, tendu, ue. 
Lat. Tenfus, a, son. 

EMPULGUERAS , /. f. Les coches 
d'une Héche, la noix de l'arbaléte , le 
bout de Parc. Lat. Creme, arum. 

EMPULGUERAS. C'eftauffi un inf- 
trument avec lequel on ferre les pou- 
ces des criminels qu'on veut conduire 


en fureté. 
Sss Apretar 
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Apretar las empulgueras à uno. Preffer manx, aprés qu'elle a circulé quel- 


quelqu'un , comme quan( on ferre les 
pouces pour faire confelfer quelque 
chofe. Lat. Aliquid ab aliquo exter- 


quere. ; 
EMPUÑADOR, f. m. Celui qui 


.empoigne. Ce mot eft peu ufité. L. 


Comprebenfor, oris. 

EMPUÑADURA,/.f. La poignée 
d'une épée , le manche de telle chofe 
que ce foit. Lat. Cupulum , i. Ma- 
nubriunm , 11. 

* EMPUÑADURAS DE LAS CON- 
SEJAS. Le commencement d'un con- 
te, paroles par lefquelles les contes 
commencent. Lat. Sermouum vel fabu- 
Jarum capula. 

EMPUSAR , «. a. Saifir, pren- 
dre, empoigner quelque chofe , com- 
me une épée, un fabre &c. Lat. 
Comprehendere. 

* EmMPUÑAR, au figuré, obtenir un 


pofte, un emploi &c. Lat. Obtinere. . 


Confequi. — 
EMPUNADO, DA, p. p. du ver- 
be Enmpuñar dans fes acceptions. Em- 
poigné , ée. Lat. Comprebenfus. Adep- 
fus, a, um. 

* EMPUÑIR, o. a. T. de Marine. 
Amarrer les efcoutes, & les contre- 
efcoutes aux deux points d'embas de 
chaque voile ou bonnette, pour la 
tenir en état, haler les écoutes. Lat. 
Rudentum verforias obfirmare. 

* EMPURPURADO, DA, ad;. 
£1. EY f. Le méme que Purpurado. Ce 
mot n'eft plus ufité, 

* EMPYREO, fm. Le Ciel em- 
pyrée, le féjonr de la Divinité , & la 
demeure des Saints. Lat. Empyreum 
celum, i. 

* EMPYREO, REA, adj. m. ES f. 
Qui appartient au Ciel empyrée. Lat. 
Empyreus, a, um. 

EMULACION, / f£. Emulation , 
noble jaloufie entre les gens de fa- 
voir, ou de vertu, qui difputent de 
la gloire. Lat. Æmulatio , onis. 

* EMULADOR, /. m. Emulateur, 


ou émule, rival, concurrent, qui 


donne, ou qui regoit de l'émulation. 
Lat. Hinulator, oris. 

* EMULAR, v. a. Avoir de lé. 
mulation, fuivre, imiter l'exemple 
de ceux qui fe diftinguent par leurs 
vertus , ou par leurs a&ions. Jtem, 
Concevoir de la jaloufie contrc qucl- 

u'un , lui porter envie , s'oppofer à 
es fentimens, décrier fa conduite. 
Lat. JEoulari. 

EMULO , /. +. Emule. rival, con- 
current. Lat. Ænulus , i. 

EMULO, LA, adj. m. EY f. En- 
nemi , oppofé, contraire. Lat. ¿Emu- 


lus, a, um. 

* EMUNCTORIOS, /. m. T. de 
Médecine. Emonétoires , parties def- 
tinées pour la feparation de quelque 
humeur que l'on regarde comme inu- 
tile, ou comme nuifible dans les ani- 


que tems avec leur fang. Lat. Exruac- 
toria , orum, 
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* EN. Prep. tomada de la Latina 
in: ufafe fepurada , y unida en compo- 
Jicion con otras palabras : feparada' fir- 
ve de prepoficion generalmente en todos 


los nombres, quando eflan en ablativo, 


que es el cafoen que com mas proprie- 
dad fe ufa en nueftra lengua , à dife- 
rencia de la Latina , que la ufa no folo 
en el ablativo , fino tambien en el acufa- 
tivo: pues fibien algunas veces fe balla 
u/ado en efle cafo. 

EN. Prepofition prife de la Latine 
in. On l'employe féparément & con- 
jointement avec d'autres mots. Dans 
le premier cas, elle fert de prépo- 
fition à tous les noms qui font à 
l'ablatif, au lieu que les Latins s'en 
fervoient auffi à l'accufatif, quoiqu'il 
y ait des occalions oà on l'employe 
pareillement dans ce cas. 

EN, En, dans, de. 

En un momento. Dans un moment. 

En la calle. Dans la rue. 

En la Iglefía. Dans VEglife. 

EN. Cette prépofition eft auffi em- 
ployée devant les adverbes & les ma- 
niéres de parler adverbiales. 

EN. En particulier. En général. 

EN. Etant mis au commencement 
des mots, exprime une action, & 

uelquefois méme augmente la figni- 
cation des mots, comme onle voit 
dans les verbes Encaminar, Encan- 
tar, Encoger, Encerrar , Encubrir. 
; EN , équivant quelquefois à Sobre, 
ur. 

Ex. El Rey bizo merced à Pedro 
de una penfion en el Obifpado de Cordoba. 
Le Roi accorda une penfion à Pierre 
fur l'Evéché de Cordoue. 

* ENACIADO, DA, adj. sm. ES f. 
Le méme que Lornadizo. Ce mota 
vieilli. | 

* ENAGUARCHADO, DA , adj. 
m. ES f. T. bas. Surchargé d'eau. 
noyé , gonflé , fe dit de l'eftomac 
qui fe trouve dérángé par la quantité 
de boillon qu'on a prife. Lat. 4quá 
tumidus , a, um. 

ENAGUAS, /. f. Efpéce de jupon 
d'une toile fort claire, qui fe pliffe 
comme un calegon par le haut, & 
defcend prefque fur la cheville du 
pied ; il eft garni de dentelle par le 
bas, & d'une frange de fil blanc: 
les Efpagnoles le portent jour & 
nuit par deffus la chemife, & cou- 
chent avec paf décence & par pro. 
preté. Lat. /Muliebris interior alba Jto- 
la, æ. 

ENAGUAS. Efpéce de jupe de 
frife noire que les hommes portoient 
dans le grand deuil Lat, Lsgubris 
palla, e, 


ENA 


ENAGUAZAR, «.«. Inonder un 
terrain. Lat. Adaquare: | 

ENAGUAZADO, DA , f. p. du v. 
Enaguazar. lnondé, ée. Lat. Ada. 
quatus. Submerfus, a, um. 

Los prados eflam enagmazados. Les 
prairies font inondées. 

* ENAGUELAR, «. a. Avoir bean- 
coup de petits-fils. C'eft un terme ba- 
din de l'invention de Quevedo. Lat. 
Vepotes multos numerare. 

ENAJENABLE , adj. d'une term. 
Aliénable, ce qu'on eft libre d'aliener. 
Lat. Quod alienari poteft. 

ENAJENACION ,/. f. Aliénation, 
vente , donation, translation de pro- 
prieté. Lat. Alienatio , onis. 

ENAJENACION. Refroidiffcment , 
dégout , indifférence, mefintelligen- 
ce, defunion, froideur , rupture. L. 
Abalienatio, onis. 

ENAJENAMIENTO, /.m. Le 
méme que Enajenacion. 

ENAJENAMIENTO.  Aliénation 
d'efprit, folie. Lat Mentis alienatio. 

ENAJENAMIENTO , Metaph. Ex- 
tale, raviflement d'efprit , tranfport. 
Lat. Ecflafis. A fenfibws abjiradiio, 


onis. 

ENAJENAR , v. a. Aliéner, ven 
dre , ou transferer la proprieté d'une 
chofe de quelque maniere que ce foit. 
Lat. Alienare, 

ENAJENAR. Aliéner, fe dit figu- 
rément en morale de l'efprit , de l'a£ 
feétion. Lat. Auertere. 

* ENAJENABSE, v. r. S'aliéner, 
s'éloigner , fe par afietion, rom- 
pre amitié avec quelqu'un. Lat. 4ba= 
lienari. 

ENAJENARSE, fignifie auffi per- 
dre l'ufage de la railon, ne favoir 
ni ce qu'on dit, ni ce qu'on fait. L, 
Furere. 

ENAJENADO, DA, f. f. du v. 
Enutenar dans fes acceptions. Aliéné, 
ce. Lat. Zliematus , a , um. 

* ENALAGE, /. f. Enallage. T. 
de Grammaire. C'eft une figure par 
laquelle on change, & on renverfe 
le difcours contre toutes les reyles 
de la langue. Lat. Ænalluge, es. 

* ENALBAR , v. a. Faire rougir 
le fer dans la forge. au point qu'il 
paroiffe blanc. Lat. Excandefcere. 

ENALBADO, DA, f. p. du verbe 
Enalbar. Rougi, ie, embrafé, ée, 
in point de paroitre blanc. Lat. Cax- 

ens. 

ENALBARDAR, , c. «. Báter , met- 
tre le bát à une béte de fomme. L. 
Clitellis inflruere. 

* ENALBARDAR , en termes de 
cuifine, c'eft couvrir un mets avec 
des œufs batus, du fucre, ou du 
micl, & quelque peu de farine, & 
le frire en fuite. Lat. Dilutà maf 
incrufare, 

ENALBARDADO, DA, f. f. du 
verbe Enalbardar dans les dd 

E. 
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ENA — 
Bà, de. Lat. Clitellis inffruclus , 


d, um. 

» ENALGUACILADO, DA , adj. m. 
€y f. Revétu de l'office d'Alguacil. 
C'eft un terme badin inventé par 
Quevedo. Lat. Apparitorem referens. 

ENALIENABLE , adj. d'une term. 
T. de pratique. Inaliénable , qu'on 
ne peut aliéner. Lat. Quod alienari 
won potefl. — 

ENALMAGRAR , ©. a. Le méme 

ue Abnagrar. 

ENALMAGRADO , DA, f. f. du 
verbe Enalimagrar. Le méme que Àl- 


magrado. 

* ENAMORADAMENTE , adv. 
Amoureufement, d'une maniére amou- 
renfe, tendre, € favorable. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Amanter. 

ENAMORADILLO , LLA , adj. t. 
€? f. dim. de Enamorado. C'eft un ter- 


. me burlefque & vulgaire. Petit amou- 


reux , enfe. Lat. Amatorculus. 

* ENAMORADISSIMO , MA , adj. 
m. ES f. fuperl. de Enamorado. Très 
amoureux, eufe. Lat. Amantifimas , 


a, Nm. 

* ENAMORADIZO, ZA, adj. m. 
és f. Celui qui devient amoureux ai- 
fément , qui eft de complexion amou- 
reufe, enclin à Pamour. Lat. Zn amo- 
rem pronus , a, um. 

ENAMORADOR , /: ».. Celui qui 

rend amoureux, qui infpire de l'a- 
mour. Lat. Procus. Ad amorem al- 
lecfor. 
* ENAMORAMIENTO , f. m. 
L'a&ion d'infpirer de l'amour à autrui, 
' autfi - bien que l'effet qu'on éprouve 
Jorfqu'on eft amoureux. Lat. Ad amo- 
rem allecíio. 


ENAMORAR, v. a. Rendre amon- 


. teux, infpirer de l'amour. Lat. Ad 
amorem allicere. 


ENAMORAR , fignifie auffi follici- 


ter, preífer quelqu'un de répondre à 
nôtre amour. Lat. Ad fui amorem pel- 
licere. 


ENAMORADO, pA, p. f. du v. 


Enamorar dans fes acceptions. Ámou- 
raché , ée. Lat. Amans. 

No efloy enamorado de nadie. Je ne 
fuis amoureux de perfonne. 

No efloy enamorada del. Je ne fuis 
pas amoureufe de lui. 

* Refr. Hombre enamorado , nunca 
cafa con fobrado. Ceux quife marient 
par paffion, ne tardent pas à s'en re- 


ENAMORICARSE , c.r. Le méme 
que Enamorarfe. S'amouracher , deve- 
nir,fe rendre amoureux.L. Amore affici. 

ENAMORICADO, DA, f. p. du 
v. Enamoricarfe. Amouraché, ée. Lat. 
Amore captus , a, um. 

* ENANCHAR, v. a. Le méme que 
Enfanchar. Ce verbe eft ufité dans plu- 
fieurs endroits de la vieille Caftille. 

ANO, /. m. Nain, petit hom- 
me. Lat. Mans, i. 





ENA 

* ENANO, en jargon,.un poignard. 
Lat. Pugio , onis. 

ENANO , NA, adj. m. Ed f. Nain, 
naine, de petite taille. Lat. Parvus, 
a, um. Brevis, e. 

Caballo enano. Cheval nain. 

Arbol enano. Arbre nain. 

* ENANTHE , f. f. Vigne fauvage. 
Lat. Zx»antbe. 

ENARBOLAR , v. a. Arborer, éle- 
ver, planter un drapeau fur une bré- 
che, arborer le pavillon d'un vaif- 
feau. Lat. Erigere. 

Enarbolar una vandera , 0 un eflan- 
darte. Arborer un drapeau, où un 


étendart esatóeler el brazo en alto — Lever. 


ENARBOLADO , DA, p. p. du v. 
Enarbolar. Arboré, ée. Lat. Erecfus, 


a, um. 

ENARCAR, v. a. Le méme que 
Arquear. 

ENARCADO, DA, f. p. du verbe 
Enarcar. Le méme que Arqueado. 

* ENARDECER, v. a. Enflammer, 
embrafer, brüler, animer de rage, 
de colére, ou de toute autre paffion. 
Lat. Incendere. Inflammare. 

ENARDECIDO , DA, f. p. du v. 
Enardecer. Embrafé, ée, enflammé, 
ée. Lat. Zucenfus. Inflammatus, a, um. 

ENARENAR, v. a. Sabler, cou- 
vrir de fable. Lat. Arena confpergere. 

ENARENADO, pa, p.p. du v. 
Enarenar. Sablé ,ée, couvert, te de 
fable. Lat. Arená confperfus, a , um. 


ENARMONAR, , «. a. Elever, dref- 


fer quelque chofe, par exemple , une 
ftatue. Ce mot eft peu ufité dans ce 
fens. Lat. Erigere. 
ENARMONARSE. Se cabrer , en 
arlant des chevaux, fe dreffer fur 
es pieds de derriére, Lat. Se eri- 


gere, 
ENARMONADO, DA, f. p. du v. 
armonar dans fes acceptions. Elevé , 
ée, dreíTé, ée, cabré , ée. Lat. Ere- 


US, a, um. 

* ENARRACION ,J.f. Terme peu 
ufité. Voyez Narracion. 

* ENARTAR, v. a. T. anc. V. 
Eftrechar. Apretar. Encerrar. 

* ENARTADO, DA, p. p. du v. 
Enartar. Le méme que Zfhrechado, 
apretado , encerrado. 

ENASPAR, «v. a Le méme que 


par. 

ENASPADO, DA, f. p. du verbe 
Enafpar. Le méme que Z/pado. 

* ENATIAMENTE , adv. Terme 
anc. Le méme que Defcompuefla E 
deformemente. Ce mot a vieilli. 

* ENATIEZA , /. f. Le méme que 
Defcompoflra , Deformidad. Ce mot 
a vieilli. 

* ENAYUNAS, ado. A jeun. L. 
Jejunus, a, um. 

Quedarfe en ayunas. Ne rien com- 
prendre à ce qu'on dit. Lat. Nibil 
rei attingere. 

Quedarfe en ayunas. Etre fruftré de 


/ 
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fon attente. Lat. Spe dejici. 

EN BALDE. Voyez Bale. 

* ENCABALGAMIENTO, /. m. 
T. anc. Le méme que Cureña. 

* ENCABALGAR , v. 5. Le méme 
que Cabalyar. Ce mot n'eft prefque 
pas ufité dans ce fens. 

* ENCABALGAR. Renfonter la Ca- 
valerie. . Ce verbe, pris dans cette 
acception, eft actif. Lat. Equos com- 
parare. 

* ENCABALGAR LA BALLESTA. 
Dreffer, ajufter, monter l'arbaléte. 
Lat. Baliflam componere. 

* ENCABALGANTE , p. acf. du v. 
Encabalgar. Cavalier, qui va à che- 
val. Ce mot eft peu ufité. V. Cabal- 
gate. ; 

ENCABELLAR, v. s. au propre, 
fignifie croître ,en parlant des che- 
veux , mais il n'eft point ufité dans 
ce fens. On l'emploie dans lc ftile 
burlefque, pour prendre, ou porter 
la perruque. Lat. 4d/cititiá cefarie 


utt. 

ENCABELLADO , pa , p. p. du v. 
Encabellar. Qui 3 pris perruque. Lat. 
Ad/cititid cæfarie utens. 

ENCABELLADO, DA , adj. m. ES f. 
Qui porte fes cheveux. Lat. Comatus. 
Crinitus , a, um. 
ENCABELLECER , o. #. Terme 
inufité. Avoir de longs cheveux , 
porter fes cheveux. Lat. Comsam alere. 

ENCABESTRAR , v.a. Mener, 
conduire une béte par le licol, par 
la bride. Lat. Capiffro ducere. Item. 
Conduire un troupeau de bœufs, en 
mettant à la téte ceux qui font do- 
meftiques , & qu'on appelle Cabeftras. 
Lat. Armentum ducere. 

ENCABESTRAR, par analogie , 
réduire quelqu'un à Rire ce qu'on 
veut. Lat. 44 aliquid adducere. 

_ENCABESTRARSE , U. r. S'enche- 
vetrer, s'empêtrer, en parlant des 
bétes. Lat. Capiflro illaqueari. 

ENCABESTRADO, pa, f. f. du 
verbe Encabeftrar dans fes acceptions. 
Enchevétré, ée, empétré , ée dans le 
licol. Lat. Capiffro ductus , illaquea- 
tus, a, um. 

ENCABEZAMIENTO, /. m. Ca- 

daftre , Régitre public dans lequel 
on écrit le nom de ceux qui doivent 
payer la taille, & les autres charges 
publiques. Lat. Censús per capita de-' 
Jcriptio. 
NCABEZAMIENTO , fe prend 
auffi pour Capitation. Lat. Capitalis 
cenfus. . 
ENCABEZAR , o. n. Enréyitrer, 
enróler , immatriculer , cotifer pour 
la taille. Lat. Cenfum per capita de- 
fcribere. 

ENCABEZARSE.S'abonner pour les 


tailles & les autres impôts. L. Vectin 
galia redimere. 


$07 


ENCABEZARSE. S'ajufter, s'ac- 
commoder à l'amiable. Lat. Onus 
Sss a 


vel 
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vel debitum vel promifuns redimere, 
ENCABEZADO, pA , p. p. du v. 
ncubezar dans fes acceptions. En. 
Téxitré, ée , immatriculé , ée , cotifé , 
ée. Lat. I» cenlum defcriptus, a, um. 
* ENCABEZONAMIENTO , f. m. 
Le méme que Encabezamiento , mais 
moins ufité. 
* ENCABEZONAR, v, a. Le mé- 
me que Encabezar. |^ | 
ENCABEZONADO, pa , f. p. du 
verbe Encubezonar. Le méme que En- 
cabezado. 
* ENCABRIAR , v. a. Affembler la 
charpente qui doit former le toit d'une 
mailon. Lat. Tecum tignis inflruere. 
ENCABRIADO, DA, p. p. du v. 
Encabriar. Aflemblé, ée, en parlant 
de la charpente. Lat. Tignis inflructus, 


a, um. 
ENCACHAR, v.a. Ficher, enfon- 


cer quelque chofe dans la muraille, 

pat exemple, un clou, une piéce de 

bois. Lat. Infigere. 
ENCADENADURA , /. f. Liaifon, 


enchainement d'une chofe avec une 
Ordo, inis. 


autre. Lat. Series, ei. 
ENCADENADURA. Enchainement, 


liaifon d'un difcours. On dit aufi En- 


cadenamiento. 

ENCADENAR, v. a. Enchainer , 
lier, attacher avec une chaine. Lat. 
In vincala conjicere. 


ENCADENAR , fe dit par analogie 


pour lier une matiére, un difcours , 


un fujet avec un autre. Lat. Conca- 


tenare. 
ENCADENADO , DA, p. f. du v. 


Encadenar dans fes acceptions. En- 


chainé , ée. Lat. Cutenis vinéfus. Con- 


catenatus , a, um. 
* ENCAESCER , v. ». Le méme 
quc Parir. Ce mot a vieilli. 


ENCAESCIDA, p.p. du v. Encaef- 


ter. Le méme que  Parida. 


ENCALABRIAR , 9 ENCALABRI- 


NAR , v. a. Entéter , bleller, offen- 
fer le cerveau pat quelque odeur for- 
te. Lat. Cerebrum Ledere. 
ENCALABRIADO, à EncaLa- 
BRINADO , f. p. des v. Encalabriar, 
ou Encalabrinar. Entété , ée par quel- 
que odeur forte. Lat. Cerebro lefus , 


E, HM. 

* ENCALADURA, / f. Blanchi- 
ment d'une muraille avec dela chaux , 
& l'effet qui en réfulte. Lat. Ex calce 
dealbatio , onis. 

* ENCALAR , v. a. Blanchir, re- 
crépir avec de la chaux. Lat. Calce 
dealbare. Et auf, boucher ou couvrir 
quelque chofe avec une forte de bitu- 
me fait avec de lachaux vive éteinte 
dans de l'huile & des étou»es. 

ENCALAR. Enfermer quelque cho- 
fe dansun canon ou tuyau, ou dans 

uelqu'autre ouverture étroite. Lat. 
B tubum immittere, 

ENCALADO, DA, f. p. du verbe 

Brestar dans fes acceptions, Blanchi, 
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ie, recrépi, ie avec de la chaux, Lat. 
Calce dealbatus , a. um. 

* ENCALLADERO, /. sn. Banc de 
fable caché fous l'eau. Lat. Syrtis. Va- 
da, orum. 

ENCALLAR , «. ». Echouer, don- 
ner fur un banc de fable , demeurer à 
fec, en parlant d'un vaifleau. Lat. Va- 
dis herere. 

ENCALLAR , au figuré, être arré- 
té dans une affaire, ne pouvoir point 
paffer plus avant. Lat. Si/lere. 

ENCALLADO, DA, p. p. du v. 

Encallar dans fes acceptions. Echoué , 
ée fur un banc de fable, arrété, ée, 
dans une affaire. Lat. Vadis illifus. Re- 
tardatus , a, um. 
. ENCALLECER , v.5. Avoir des ca- 
lus, ou des durillons, s'endurcir les 
pieds & les mains à force de marcher 
ou de travailler. Lat. Occallere. 

ENCALLECIDO, DA, f.f. du v. 
Encallecer. Qui a des calus, ou des 
durillons. Lat. Callis repletus, a, um. 


Encallecido en aftucias. Endurci , ex- 


pert, confommé dans toutes fortes de 


tulus , a, um. 
* ENCALLEJONADO. Voyez Ex- 


cañonado. 


* ENCALLETRAR, v. a. Enten- 


dre, fçavoir bien une chofe. C'eftun 


mi les campagnards. Lat. Cullere. 

ENCALLETRADO, DA, p.p. du 
v. Encalletrar. Squ , ue. Lat. Suqus. 
Induétus, a, um. 

* ENCALMADURA, /.£ Terme 
d'Hippiatrique. Courbature , effervef- 
cence, irritation ou fuffocation occa- 
fionnée par une chaleur exceffive, & 
par un travail outré, dans les animaux 
qui font chargés de chair. Lat. Ejer- 
vefcentia, Æfluatio, onis. 

* ENCALMARSE, v. r. Se fati- 
guer, fuffoquer par un excès de tra- 
vail & de chaleur. Lat. Fatigari. ¿Ef- 


£uare. 
ENCALMADO, pa, bd du v. 
Encalmur, Fatigué , ée , luftoqué , ée 
par l'excès de la chaleur & du travail. 
Lat. Fatigatus. ZEjlu fuffocatus, a, um. 

ENCALMADO , fe prend auffi pour 
Calinado , mais ce mot cft peu ufité. 

ENCALVAR , v. ». Le méme que 
Encalvecer, 

* ENCAMARAR, v. a. Enfermer 
le grain dans un grenier. Lat. Zn bor- 
reum congregare. | 

ENCAMARADO, DA, p. p. du v. 
Encamarar. Enfermé, ée dans un 
grenier. Lat. Zn borreum congregatus , 
4, un, 

ENCAMARADOS. T.de canonnier. 
Pierriers avec lefquels on jette des 
pierres. Lat. Tormenta bellica lapidum 
emilloria. | 

* ENCAMARSE, v. r. T. du ftyle 
familier, fe mettre au lit. Lat. Leéto 
Je componere. 







rufes & d'artifices. Lat. Cullidus. Af- 


mot barbare, qui n'eft ufité que par- 


. ENC 


ENCAMARSE, enterme de Véne- 


rie, fe retirer dans fon gite, en par- 
lant du gibier , giter. Lat. Cubilia pe- 
tere. 


ENCAMADO, DA, f. p. du v. Ex 


camar dans fes acceptions. Gité , ée, 
allité, ée. Lat. Zecfo compofitus, a, sem. 


ENCAMBRONAR, ©.a. Enclorre, 


environner, enfermer , fermer , entou- 
rer, clorre de haies , de ronces & d'é- 
pines. Lat. Spinis vallare. Sepire. 


ENCAMBRONAR. Fortifier, gar- 


nir, renforcer une chofe avec du fer, 
ou avec telle autre matiére. Lat. Afu- 


nire. Firmare. 
ENCAMBRONADO , DA, p.p. du 


v. Encambronar dans fes acceptions: 


Entouré , ée, fermé, ¿e d'une haye. 
Lat. $pinis vallatus , a , um. 

* ENCAMINADURA, /. f. Terme 
hors d'ufage. L'a&ion de guider qnel- 
qu'un pour l'empécher de s'égarer. 
Lat. Zn viam direébio , onis. 

ENCAMINAR, ©. a, Montrer, 
enfeigner , indiquer, conduire, me. 
ner, gúider, acheminer quelqu'un, 
le mettre au droit chemin. Lat. Vias. 
monfirare. Indicare. 

ENCAMINAR. Conduire, abontir 
à unendroit. Lat. Ducere, 

ENCAMINAR. Conduire, achemi- 
ner une affaire, la mettre en bon train. 
Lat. Dirigere. Difponere. 

ENCAMINARSE. S'acheminer vers 
un endroit. Lat. Zendere. Pergere. 

ENCAMINADO, DA, f. p. du v, 
Encaminar dans fes acceptions. Ache- 
miné , ée. L. Zn viam direëfus, a, um, 

ENCAMISADA, /: f. Camifade, 
terme de guerre. C'eft une attaque 
qu'on fait par furprife aux ennemis, 
la nuit, ou vers le point du jour pen- 
dant qu'ils dorment. Lat. Moéfurna ire 
vafio , onis. 

ENCAMISADA. Camilade , fête 
no&urne, c'eft aller par la ville avec 
une chemife par deffüs fes habits, & 
un flambeau allumé à la main. Lat, 
Feftiva de note equitatio , onis. 

* ENCAMISARSE, v. r. Mettre 
une chemife fur fon habit, pour pou- 
voir fe reconnoitre dans les attaques 
qu'on livre à l'ennemi pendant la nuit. 
Lat. Subuculi fuperindui, 

ENCAMISADO, pa, f. f. du v. 
Encami[arfe, Vétu, ue d'une chemi- 
fe par deffus fes armes, pour donner 
une camifade. Lat. Subuculà fuperime 
dutus , a, um. 

* ENCAMPANADO, adj. m. Ed f. 
T. d'Artillerie , qui fe dit des pierriers 
dont Pame va en fe retréciflant à me. 
fure qu'elle approche du foyer. Lat. 
Sclopi vel tormenti bellici fiflula ad reo 
gulam arélata. 

* ENCAMPANARSE, v. r. S'en- 
der, fe bouffir, faire le brave & le 
vaillant. Ce terme eft du jargon. Lat. 
Se jactare. 

ENCANALAR , v. a. Conduire par 

e 
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.le moyen des canaux, ou conduits. 
Lat. Per canales ducere. 

ENCANALADO , DA, p. p. du v. 
Encanalar. Conduit, te par des ca- 
naux. Lat. Per canales duétus , a, um. 

ENCANAMIENTO ,/. m. Le mé- 
me que Canal. Ce mot n'eft plus ufité. 

* ENCANARSE , v. r. S'engour- 
dir, fe pámer de frayeur, de peur. 
Lat. Torpere. Stupere. 

ENCANADO, DA, f. p. du verbe 
Encanarje. Pámé, ée, roidi, ie, en- 
gourdi , ie. Lat. Torpens. Stupens. 

ENCANASTAR, v.a. Mettre quel- 
que chofe dans un panier, dans une 
corbeille, dans un mannequin. Lat. 
In caniflra immittere. 

ENCANASTADO, DA, p. p. du 
v. Encanaflar. Mis, ile, enfermé, 

* ée dans une corbeille. Lat. Zn caniftra 
immijus, a , um. 

ENCANCERARSE , v. r. Le méme 
que Cuncerarfe. 

ENCANCERADO, pA , p. p. du v. 
Encancerarfe. Le méme que Cuncerado. 

ENCANDILADERA , ó ENCAN- 
DILADORA, J. f. Vieille femme qui 
corrompt & qui proftitue la jeuneffe 
fous l'appas des promeffes. L.. Lena, e. 

ENCANDILAR , v.a. Eblouir, of- 
fufquer la vúe par la lueur d'une lam- 

e ou d'une lumiére qu'on nous pré- 
ente tout d'un coup aux yeux; il fe 
dit également du Soleil lorfqu'on le 
regarde en face. Lat. Lumine oppofito 
eculos perftringere. 

ENCANDILAR, au figuré, trom- 

er, eblouir par de fauffes apparences. 
at. Decipere. Circumoenirc. 

ENCANDILADO, DA, f. p. du 
v. Encandilar. Ebloui, ie, offufqué, 
€e par la lumiére, trompé, ée, fé- 
duit, te par de fauffes apparences. 
Lat. Lumine oppofito perftrictus. Decep - 
fus, a, um. 

ENCANDILADO, fe ditd'un cha- 
peau dont le bout forme un bec com- 
me celui où l'on met la méche d'une 
lampe. Lat. Contracíus in cavum gale- 


fus, i. 

ENCANECER , ©. ». Grifonner ,. 
devenir gris, $ blanc de vieilleífe. 
Lat. Cane/cere. 

ENCANECER, au figuré, Etre ex- 
périmenté dans les affaires dé la vie. 
Lat. Recoctum efe. 

ENCANECIDO , DA, p. f. du v. 
Encanecer dans fes acceptions. Grifon- 
né, ée. Lat. Canus, Ufu peritus, a, tum. 

* ENCANIJAMIENTO , f.;5. Ex- 
ténuation, diminution de force, de 
vigueur, d'embonpoint. Lat. Exte- 
8iualio, onis. 

* ENCANIJARSE, v. r. Diminuer 
de force, de vigueur, & d'embonpoint. 
Lat. Extenuari. Debilitari. 

ENCANIJADO, DA, p.p. du v. 
Encanijarfe. Exténué, ée. Lat. Ex- 
Senuatus, Debilitatus, a, um. 


ENCANTACION , /-f. Enchante- 
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ment , charme, effet merveilleux 
procedant d'une puiffance magique, 
d'un art diabolique. Lat. Zncanta- 
tio , onis. 


ENCANTADERA , /. f. 'Enchan- 


terefle, forciére , magicienne. Lat. 


Prafliviatrix, icis. Venefica, e. 

ENCANTADOR, AA, /. m. ES f. 
Enchanteur, erefle, magicien , ma- 
gicienne. Lat. Preffigiator , oris. Ve- 
neficus , 3. | 

ENCANTADOR. Enchanteur, fi- 
gnifie encore un trompeur , un char- 
latan. Lat. Prefhgiator , oris. 

ENCANTADOR , employé comme 
adjectif , équivant à Attrayant , enga- 
geant, flatteur. Lat. Alliciens. Blan- 
dus, a, um. 

ENCANTAMENTO, 0 ENCAN- 
TAMIENTO, /. 11. Enchantement , 
charme, preftige. Lat. Prefligie. In- 
cantamentum. . 

ENCANTAR, v. a. Enchanter , 
enforceler, ufer de magie, pour opé- 
rer quelque merveille. Lat. Zrcantare. 


ENCANTAR. Enchanter , charmer, | 


ravir, tranfporter quelqu'un hors de 
foi. Lat. Demulcere. | 

ENCANTAR , en jargon, jouer 
quelqu'un, fe moquer de lui, lui 
jouer un tour. Lat. Deludere. 

ENCANTADO, pa, p.f. du v. 
Encantar dans fes acceptions. Enchan- 
té, ée. Lat. Zncantatus , a , wm. 

Cufa encantada. On appelle ainfi 
une maifon qui eft toujours fermée , 
& où l'on ne reçoit perfonne. Lat. 
Domus interdiéta, 

Hombre encantado. On appelle ainfi 
un homme qui fuit le commerce du 
monde , & qui vit tout feul. L. Homo 
folitarius. 


* ENCANTARAR, ©. a. Mettre 


dans la cruche , dans le pot. En Ef- 


pagne les emplois municipaux fe don- 
nent au fort, par de petits papiers que 
l'on roule, où font écrits les noms 
de ceux que l'on elit, qu'on met en- 
füite dans une cruche , d'oà un en- 
fant les tire l'un aprés l'autre. Lat. 
In urnam conjicere. 

ENCANTARADO, pA ,,f. p. du 
verbe ÆEncantarar. Mis, ife dans une 
cruche , ou dans un pot. Lat. Z# ur- 
nam conjeélus , a , uin. 

* ENCANTE , 0 ENCANTO, f.m. 
Encan, vente de meubles , qui fe fait 
par autorité de Juftice, & par un 
huiflier qui les adjuge au plus offrant 
& dernier none boue Ce mot eft 
peu üfite dans la Caftille. Lat. Skb- 
baflatio , onis. 

* ENCANTHIS , /. m. Terme de 
Chirurgie. C'eft une tumeur de la 
caroncule lacrimale, fituée dans le 
grand coin de l'œil. Lat. Encbantis. 

ENCANTO , J. 1. Enchantement, 
prodige operé par un Enchanteur. L. 
Incantatio , onis. | 

ENCANTO. Enlévement, ravifle- 
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merit * tranfport. Lat. Stupor, oris. 

Es un encanto. C'eft un prodige, 
une merveille. 

* ENCANTORIO ,/. m. Le méme 
que Encanto , ou Encantamiento. Ce 
mot n'eft ufité que parmi les gens de 
la campagne. 

* ENCANTUSAR , v. a. Adoucir, 
appaifer , carefler, flatter, attirer, 
gagner par des maniéres flatteufes & 
engayeantes. Lat. Demulcere. Delinire. 
. ENCANTUSADO, DA, p. p. du v. 
Encantufar. Adouci, ie, appaifé , ée. 
Lat. Delinitus, a, um. 

ENCANADO , fm. Tuyau, con- 
duit, canal, fouterrain par où l'eau 
paTe. On dit aufh Encañadura. Lat. 
Aqueductus, ús. 

ENcAnADo.T'eillage fait avec des 
cannes ou rofeaux ; on en fait auf 
des berceaux dans les jardins. Lat. 
Pergula , e. . 

* ENCANADORA , /.f. Dévideu- 
fe, femme qui dévide la foye fur des 
tuyaux de rofeau. L. Glomeratrix, icis. 

ENCAñADURA , f. f. Le méme que 
Encañado , quoique moins wfité. 

* ENCAnADURA. Le tuyau ou 
paille de feigle qui n'eft pas rompu, 
& qui fert à remplir des paillatfes , 
& à faire des báts pour les ânes. L. 
Culmus, 1. Stipula , e. 

ENCAÑAR, v. a. Treilliffer, faire 
des treillages de cannes dans les jar- 
dins. Lat. Arundineá crate vejtire. 

ENcaAñar. Mener & conduire 
l'eau par des tuyaux , on par des ca- 
naux. Lat. Per tubos deducere. 

ENCAÑAR LA SEDA. Dévider la 
foye fur des tuyaux de rofeaux. Lat. 
In cannas glomerare. 

ENCAÑAR LOS PANES. Monter 
en épis, eir parlant des grains. Lat. 
In calamum adolere. 

ENCAÑADO, Da, p. p. du verbe 
Encañar dans fes acceptions. Treil- 
liffé, ée. Lat. Arundined crate vefti- 
tus , a, um. 

ENCANIZADA , /. f. .Terme des 
Royaumes de Murcie & de Valence, 
Enclos fait avec des cannes fur le 
bord de la mer, pour la péche du 
poifTon appellé mujol , ou mugel, mu- 
let. Lat. Septum in mars arundi- 
neum, i. 

ENCASONAR , v. ». S'emplumer, 
commencer à avoir des plumes, pouf- 
fer les plumes, en parlant des oifeaux. 
Lat. Plumis indui. 

ENCANONAR. Pliffer, faire des 
plis à une jupe de femme , à des man» 
chettes, ou engageantes , &- autres 
chofes qui fe pliflent. Lat. Rugare, 

ENCAÑONAR , en terme d'ouvrierg 
en foye, c'eft dévider la foye fur des 
canons de rofeaux. Lat. ln cannas 
glomerare. 

ENCAÑONADO, pa, f. p. du v. 
Encañonar dans fes acceptions. Em- 
plumé, ée. Li Plumis indubsss , a, um. 

Sss 3 ENCA- 
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ENcAüioNADO, Engouffré, fe dit 
du vent qui entre par quelque en- 
droit Ferré & étroit, vent coulis. L 
Per canaliculos commeans. | 

* ENCAÑUTAR, v. a. Plifler, 
faire des plis à une jupe, ou autre 
chofe , pour qu'elle'foit plus ample. 
Lat. Ragare. 

ENCARUTAR LOS PANES. Le 
méme que Encañar. | 

ENCARUTADO , DA , f. f. du v. 
Encañutar dans fes acceptions. Plif- 
fé, ée. Lat. Rugatus, a, um. 

* ENCAPACETADO , DA, adj. 
m. E f. Couvert, te d'un armet, 
d'un cafque, ou d'un cabaffet. Lat. 
Galratus , a, nm. 

* ENCAPACHADURA , f. f. L'ac- 
tion de remplir des cabats plats, 
de la maífe des olives après qu'elles 
ont été moulues, pour les entalter 
les uns fur les autres, & les mettre 
au prefloir pour en tirer l'huile. Lat. 
In fportulas smmiflio , onis. 

ENCAPACHAR, v.a. Mettre dans 
un cabat. Lat. Zn fportulas immittere. 

ENCAPACHADO , DA , p. p. du v. 
Encapachar. Mis,ife dans des cabas. 
Lat. Ju fportulas immiffus , a, um. 

ENCAPIROTADO,DA, adj.m.€9 f. 
Couvert, te d'un bonnet fait en pain 
de fucre comme les Difciplinans. L. 
Cucullatus, a, sm. 
Auto de fe. Azotado & Diftiplinante. 

ENCAPOTADURA,/.f. L'a&ion 
de fe couvrir le nez de fon manteau 
à caufe du froid; mais ce terme eft 
plus en ufage pour marquer une mine 
refrognée , févére, un front ridé , un 
air mécontent, chagrin, colérique. 
Lat. Supercilium , ii. Caperata frons, 


bs. 

* ENCAPOTAMIENTO ,/. m. Le 
méme que Encapotadura. 

ENCAPOTAR , v. a. Se couvrir de 
fon manteau à caufe du froid, mais 
plus communément , couvrir , voiler, 
cacher, dérober quelque chofe à la vue. 
Lat. Velare. Celarc. Tegere. 

ENCAPOTAR, au figuré , Rechi- 
gner, froncer les fourcils. L. Fron- 
tem cuperare. : 

ENCAPOTARSE.Se couvrir de nua- 
ges, de vapeurs, en parlant du Cicl, 
des montagnes , &c. 

ENCAPOTARSE LOS CABALLOS, 
fe dit des chevaux qui baiflent la 
téte jufqu'à leurs pieds, toucher fon 
poitrail avec fa bouche, mettre fa 
téte entre les jambes. Lat. Caput de- 
mittere. 

ENCAPOTADO , DA , f. f. du v. 
Encapotar dans fes acceptions. Con- 
vert, te. Lat. elatus. Tecínus, a, um. 

* ENCAPRICHARSE , v.r. Terme 
familier. S'opiniátrer à vouloir une 
chofe , la défirer par pur caprice. L: 
Animum obfirmare. 

* ENCAPUZADO, DA, adj.m.€ f. 
Couvert, te d'un manteau de deuil 


Voyez Coroza. 
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ayec chaperon. Ce mot eft peu ufité. | mife en prifon. Lat. Zn carcerem cons 


Lat. Pullatus , a, um. 

* ENCARAMADURA, /. f. Hau- 
teur fur laquelle due quun eft monte, 
on l'a&ion méme d'y monter. Ce mot 
eft pen ufité. Lat. Fafligium. Fafliga- 
tio , onis. 

ENCARAMAR, o. a. Elever quel- 
que chofe , la placer dans un lieu éle- 
vé. Lat. Attollere. Elevare. 

ENCARAMAR. Elever quelqu'un 
à un pofte, à une dignité. Lat. Ex- 
tollere. 

ENCARAMAR. Exagérer, agran- 
dir, amplifier. Lat. Augere. Amplif- 
care. 

ENCARAMADO, DA, p. p. du v. 
Encaramar dans fes acceptions. Ele- 
vé, ée. Lat. Fujfligiatus. Elevatus, 


a, um. 

* ENCARAMIENTO, /:". Le mé. 
me que Excaro. 

* ENCARAMILLOTADO, DA. 
adi. m. EY f. T. ruftique. Elevé, ée, 
grimpé, ée, guindé, ée, enflé, ée, 
qui fait l'homme important. L. Glo- 
riofus. Superbia inflatus , a, um. 

ENCARAR , «. a. Se placer en fa- 
ce d'un autre, le regarder en face, 
l'envifager , lc regarder fixement. Lat. 
Facie ad faciem vel contra afpicere, in- 
tueri. 

Encarar el arcabuz, carabina &c. 
Coucher quelqu'un en joue avec l'ar- 
quebufe, ou la carabine. Lat. Sclope- 
tum in aliquem dirigere. 

ENCARADO, DA, f. p. du verbe 
Encarar dans fes acceptions. Envifagé, 
ée , regardé, ée en face. Lat. Contra 
intuens. 

Bien à mal encarado. Beau , ou laid. 
Lat. Benè vel mal? vultu fe babens. 

* ENCARATULADO, pa, adj. 
m. Ef f. Mafqué, ée, quiale vifage 
couvert d'un mafque. Voyez Emmaf- 
carado. Lat. Larvatus, a, um. 

* ENCARBO , f. m. T. d'arbalé. 
trier, le méme que Encaro. On ap- 
pelle ainfi les chiens qui chaffent par 
la force de l'odorat. Lat. Canis fagax. 

* ENCARCAVINAR, v. a. Enté- 
ter par la puanteur qui s'éléve des cha- 
rognes qu'on jette á la voirie, empuan- 
tir. Lat. Fetore offendere , obturbare. 

ENCARCAVINADO, DA, p. p. 
du v. Excarcavinar. Empuanti, ie. 
Lat. Fetoreoffenfus , a, um. 

* ENCARCAXADO , DA, ad). us. 
¿7 f. T. inufité. Armé, ée d'un car- 
quois. Lat. Pharetratus , a , um. . 

* ENCARCELADITO, TA, adj. 
tm. ES f. Petit prifonnier, C'eft un ter- 
me familier , qui marque la compal- 
fion que l'ona pour celui qui eft en 
prifon. Lat. Zn carcere mifer? detentus. 

ENCARCELAR , v. a. Emprifon- 
ner, mettre en prifon. Lat. 7» carce- 
rem conjicere. 

ENCARCELADO, DA, f. p. du 
v. Ehcarcelar. Emprifonné , ée , mis, 


jeótus, a, um. 

ENCARECEDOR , /. ». Exagéra- 
teur, qui exagére, qui amplifie , 
lonangeur. Lat. Rerum amplificator, 
oris. laudator. 

ENCARECER, o. ae. Enchérir, 
hauffer le prix des chofes. Lat. Rerum 
protium augere. 

ENCARECER , fignifie auffi exagé- 
rer, amplifier les chofes, les élever , 
les louer plus qu'elles ne méritent.Lat. 
Rem verbis nimium laudare. 

ENCARECIDO , DA, f.p. du v. 
Encarecer dans les acceptions. Enché- 
ri, ie, exagéré, ée. Lat. Pretio auc- 


tus. Nimis laudatus, a, zm. affecti crm , a feinenni 


* ENCARECIDAMENTE , adv. 
Grandement, exceflivement, inftam- 
ment, confidérablement , chérement. 
Lat. Zmpenfè. Summè. Nimis. 

* ENCARECIDISSIMAMENTE , 
adv. fuperl. D'une maniére tris exa- 
gérée, trés chérement. Lat. P'aldà.Zm- 
pensé. Ampliffimè. Cum [umm exage- 
rutione. 

ENCARECIMIENTO, f. ss. Cher- 
té, augmentation de prix. Lat. Pretii 
auéHo , 0e. Jnslance, Supplica tion. 

ENCARECIMIENTO, fe prend aufli 
pour exagération. Lat. Exageratio, onis. 

* ENCARGADAMENTE , "adv. 
Beaucoup, grandement, fortement, 
exceflivement, avec grand foin. Lat. 
Magnoperè. Nimis. Studios. Impenf?. 

* ENCARGAMIENTO , /. m. Le 
méme que Encargo. Ce mota vieilli. 

ENCARGAR, v. a. Charger quel. 
qu'un d'une chofe, la lui recomman- 
der, la lui confier. Lat. Commitere. 
Commendare. 

Encargar la conciencia. Phrafe fort 
ufitée dans les dépêches émanées des 
Tribunaux Eccléfiaftiques , & dans 
les Teftamens. Charger la confcience, 
s'en remettre à la confcience de quel. 
qu'un pour l'exécution d'une chofe. 
Lat. Confcientiam conftringere. 

Encargarfe de alguna cofa. Se char- 
ger d'une chofe. Lat. Aliquid fufcipere. 

ENCARGADO , DA, fp. f. du v. 
Encargar, Chargé , ée. Lat. Commen- 
datus. Commij]us , a, um. 

* ENCARGO , /. mm. Charge, com- 
miffion que l'on donne à quelqu'un. 
Lat. Onus. Mandatum, i. 

ENCARGO. Charge, emploi , com- 
miffion. Lat. funus, eris. 

* ENCARINARSE , v. r. S'affec- 
tionner , s'attacher, prendre gout, 
concevoir de laffe&ion pour quel. 
qu'un. Lat. Amore vel fludio affici. 

ENCARIKADO , na, P. f. du v. 
Encariñarfe. Affeétionné , ée. L. Amo- 
re, fludio affectus, a, um. 

* ENCARNA, f. f. Terme de chaL 
(e, quife dit de l'appát , de l'amorce 
qu'on jette au gibier, pour l'attirer 
Jans l'endroit où l'on doit faire la 
battué. Lat. Efca, e. 

ENCAR- 
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ENCARNACION, /. f. Incarna- 
tion. Terme de Théologie. Lat. Di- 
ini verbi incarnatio , onis. 

ENCARNACION. T. de Peinture. 
Carnation , couleur de chair. L. Car- 
watio, onis. E 

Encarnacion mate à de papetilla. 
. Couleur de chair mate & grolliere. L. 
Impolita incarnatio. 

' Encarnacion de pulimento. Voyez 
Pulimento. 

ENCARNADINO, NA , adj.m.EJ f. 
Incarnadin, fe dit d'un rouge pále. 
Lat. Temperatè ruber , bra, um. 

ENCARNADO, DA, adj. m. EJ f. 
Incarnat , te, couleur de chair. Lat. 
Rubeus. Carneus , a , um. , 

ENCARNADO, fe prend auffi pour 
incatné, couvert de chair. L. Car- 
weus. Carne indutus, a, un. 

* ENCARNADURA, /. f. Char- 
nure, ce qui appartient à la chair. 
Lat. Curnis temperies, ei. 

ENCARNAR, v.s. S'incarner,pren- 
dre chair. Lat. Zncarnari. Il fe dit par 
excellence du Verbe incarné. 

ENCARNAR, en terme de Pein- 
ture, c'eft donner une couleur de 
chair aux ftatues au moyen du mé- 
lange appellé Encarnación. Lat. Cur- 
nes pingere. 

ENCARNAR, au figuré, faire im- 
preffion fur l'efprit de quelqu'un , lui 
mettre quelque chofe au cœur. Lat. 
Animo infigere. " 

ENCARNAR. Incarner une playe, 
y faire venir de la nouvelle chair. L. 
Carnes ingenerare. 

ENCARNAR. Pénétrer dans la 
chair, en parlant d'une épée, d'un 
dard, d'une fléche. Lat. Ls carnem 
alte imwmergi. 

ENCARNAR) fignifie aufi s'incor. 
porer , ne former plus qu'un méme 
corps, ou qu'une méme maffe. Lat. 
Copulari. 

ENCARNADO, DA, p.p. du v. 
Encarnar dans fes acceptions. Incar- 
né, ée. Lat. Zncarnatus , a, um. 

* ENCARNATIVO, va, adj. m. 
€9 f. Terme de Chirurgie. Incarna- 
tif, ive, fe dit des médicamens qui 
font revenir la chair des plaies. L. 
JMedicamen conglutinatorium. 

* ENCARNECER, v. ». Prendre 
de la chair & de l'embonpoint, de- 
venir gros, gras, corpulent. Lat. 
Crajfefcere. Pinguefcere. Curnes facere. 

ENCARNECIDO, DA , f. p. du v. 
ÆEïcarnecer, Grof , ie , engrai(fe , ce. 
Lat. Crujfus. Carne auébus , a, ten. 

* ENCARNIZAMIENTO, f. »s. T. 
peu ufité. L'a&dion de manger beau- 
coup de viande , & de la dévorer avec 
avidité, comme font les loups & les 
chiens affamés, lorfqu'ils égorgent une 
brebis. Lat. Carmium devoratio, onis. 

ENCARNIZAR , v.a. Acharner, 
rendre carnafher , en parlant des 
snimaux Ce mot mef point ufité 
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dans ce fens. Au figuré, il fignifie 
Acharner contre quelqu'un, rendre 
cruel, furieux, irriter, tranfporter 
de colére. L. 4d iracundiam concitare. 

ENCARNIZARSE, Y. r. S'achat- 


"ner , fe jetter avidement fur la chair, 


fe dit proprement des loups & des 
autres animaux féroces qui tuent une 
brebis & qui la dévorent. Lat. Car- 
nes «orare. 

ENCARNIZARSE , S'acharner , fe 
dit figurément en morale, pour s'at- 
tacher opiniâtrément & avec ardeur 
à nuire, à détruire l'honneur, la ré- 
putation de quelqu'un, & à lui faire 
tout le mal poffible. Lat. Js aliquem 
defevire. 

ENCARNIZADO, pa, f. p. du v. 
Encarnizar dans fes acceptions. Achar- 
né,ée. Lat. Sevitia duétus. Carnibus 
addicfus, a , um. 

ENCARNIZADO. Acharné , en- 
flammé , étincellant de colére; il fe 
dit auffi des yeux qui font bordés de 
rouge. Lat. Zrà incenfus, a, um. 

Viendo à la duena tan alborotada y 
tan encarnizados los ojos , le pregunto 
con quien las bavia. Voyant la vieille 
fi en colére, & les yeux fi enflam- 
més, il lui demanda contre qui elle 
en avoit. 

* ENCARO, fm. L'action d'envifa- 
ger quelqu'un, ou de le regarder en fa- 
ce, regard attentif, coup d'œil fixe. 
Lat. ViJus direétio , onis. 

ENCARO DE ESCOPETA. Vilée, 
l'a&ion de vifer , de pointer, de cou 
cher quelqu'un en joue avec une arme 
à feu. Lat. Collineatio , onis. 

ENCARRILLAR , v. a. Achemi- 
ner, guider, conduire une chofe , 
comme un carrofle , une charette, 
pour qu'elle ne s'écarte point du che- 
min. Lat. Dirigere. Ducere. 

ENCARRILLAR , au figuré, Arran- 
ger, ranger, rétablir, remettre en 
ordre. Lat. Ordinare. Componere. 

* ENCARRILLARSE, fe dit d'une 
corde qui fort de dedans le canal de la 
poulie , qui tombe entre elle & la cha- 
pe, & qui l'empéche de tourner. Lat. 
In trochica intricari. 

ENCARRILLADO , DA, f. p. du 
verbe Encarrillar dans fes acceptions. 
Acheminé, ée. Lat. Zn viam reduétus. 
Compufitus. Intricatus , a, um. 

* ENCARROÑAR , ». a. T. burlef- 
que & hazardé. Corrompre , infeéter, 
empoifonner. L. Corrumpere. Inficere, 

ENCARRUJARSE, «v. r. S'entor- 
tiller, fe tordre comme fait le fil forf- 
qu'il eft trop tors. Lat. Zstricari. Im- 
plicari. 

ENCARRUJADO , pA , f. f. dn v. 
Encarrujarfe. Tortillé, embrouillé , 
éc. L. Zntricatus. Implicatus, a, um. 

* ENCARTACION , f. f. Le méme 
que Empadronamiento. 

ENCARTACION. Vaffelage , fer- 
vitude , ou dépendance d'un Seigneur 


- 
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fupérienr. Lat. Vectigalibus fubjectio. 
ENCARTACIONES. Ce font cer- 
tains villages des montagnes de Bur- 
gos dans le voifignaze de la Bifcaye, 
qui ont obtenu les exemptions & les 
priviléges de cette Province. L. Oppi- 
da Provincie privilegiis anrumerata. 

* ENCARTAMIENTO, f. ». Pro- 
fcription ¿ confifcation , bannilTement, 
condamnation d'un criminel qui a re- 
fufé de comparoitre en Juftice enfui- 
te des fommations qui lui ont été fai. 
tes. Lat. Littere profcriptorie. 

ENCARTAMIENTO, le prend auffi 
pour lace juridique qui contient la 
profcription & la condamnation du 
coupable. 

ENCARTAMIENTO , fe prend aufi 
pour Encartacion. | 

* ENCARTAR, v. a. Profcrire, 
bannir quelqu'un, lui confifquer fes 
biens par contumace, mettre des a£- 
fiches. Lat. Profcribere. 

ENCARTAR. Impliquer quelqu'un 
dans une affaire, le regarder comme 
y étant intérellé. Lat. Immi/cere. 

ENCARTAB. Affeoir, mettre en ta- 
xe , enrégiftrer ceux qui doivent 
payer les tributs, les impôts. Lat. 
Defcribere. Recenfere. 

NCARTARSE , en termes de jeu 
de cartes, c'eft lorfqu'il vient une 
carte à celui qui joue, qui dérange 
fon jeu, & qui le fait perdre. Lat. . 
Luíoria cbartà implicari. - 

ENCARTADO, pa, p. f. du verbe 
Encarter dans fes acceptions. Pro- 
ferit , ite. Lat. Profcriptus. Defcriptus. 
Recenfitus , a , um. . | 

* ENCARTUJADO,, /. m. Terme 
de Bohémiens. Coëffure de femme. 
Lat. Capitis muliehre velamen. 

* ENCASAMIENTO , /. 5s. Niche 
pratiquée pour y placer une ftatue. 
Lat. Fornicatum loculamentum. 

* ENCASAMIENTO , f. 11m. Repa- 
ration d'une maifon. C'eft un terme 
ufité dans l'Ordre d'Alcantara. Lot. 
Domús reparatio. 5 

ENCASAR , v.a. Terme de Chi- : 
rurgie. Reduire un os disloqué, le 
remettre dans fa place. Lat. Os di/- 
junétum fuo loco reftituere. 

ENCASADO, DA, f. p. du verbe 
Encafar. Reduit , te, remis, ife dans 
fa place. Lat. Suo loco reflitutus, a,um. 

* ENCASCABELADO, DA , ad. 
m. ES f. Couvert de grelots. Lat. 
Crepitaculis inflrzcíus , a, um. 

ENCASQUETAR, v. a. Enfoncer 
le chapeau fur fa téte pour l'empécher 
de tomber. L. Pileum capiti obfirmare. 

ENCASQUETAR , fignifie au figuró, 
induire , engager quelqu'un à faire ce 
qu'on veut. Lat. Suadere. Inducere. 

ENCASQUETARSE, fignifie dans 
le méme fens, s'opiniàtrer dans fon - 
fentiment , fans fe mettre en peine s'il 
eft bien ou mal fondé. L. Ob»frmare 
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ENCASQUETADO, pA, f. f. du 
verbe ÆEncafquetar dans fes acceptions. 
Enfoncé, ée fur la téte. Lat. Capiti 
obfirmatus. Perfuafus , a, sm. - 

Tiene el fombrero encafquetado. Il a 
le chapeau enfoncé fur la téte. 

ENCASTILLARSE , «o. r. S'enfer- 
mer & fe fortifier dans un château ; il 
fe dit auffi de ceux qui fe retirent en 

uelque lieu haut & fort d'affiéte,pour 
e fouftraire aux pourfuites de la Juf- 
tice. Lat. Caflello fe inunire. Avia pe- 
tere. 

ENCASTILLARSE , au figuré, s'o- 
piniátrer dans fon fentiment, ne point 
en démordre. Lat. Animum obfirmare. 

ENCASTILLADO, DA, f. fp. du 
v. Encaftillarfe dans fes acceptions.En- 
fermé, ée dans un château. Lat. Caf- 
tello munitus. Animo obflinatus , a , um. 

ENCASTILLADO. Rempli, forti- 
fié de plufieurs cháteaux ou places. 
Lat. Caflellis pafim munitus , a. um. 

ENCASTILLADO , fe prend quel- 
quefois pour hautain, orgueilleux, fu- 
perbe. Lat. Superbus. Elatus , n , um. 

* ENCATIVAR, «. a. Le méme 
que Cautivar. Ce mot n'eft plus ufité. 

* ENCAXADOR , /. m. Celui qui 
enchaffe , qui emboite une chofe gans 
une autre. Ce mot n'eft point ufité 
dans ce fens : il fe dit figurément d'un 
homme qui méle à tout propos des pro- 
vetbes, des bons mots, des menfon- 

es ou des contes dans fes difcours. 

t. Peterator , orís. ' 

ENCAXADURA , /. f£. Enchaffure, 
aGtion par laquelle on enchaffe. Lat. 
Infertio. Intrufo, omis. 

: ENCAXAR, ou. a. Enchafler, em- 
boiter , mettre quelque chofe dans une 
autre. Lat. Zn/erere. vor. S'esntoitet. 

ENCAXAR. Faire entrer de force 
une chofe dans une autre. Lat. Zuéru- 
dere. Y.y. être concerne. 

ENCAxAR.Affembler, joindre, col- 
Jer l'un avec l'autre, cimenter. 

ENCAXAR. Fermer, clorre. Lat. 
Occludere. 

ENCAXAR. Ajoûter, mettre avec, 
joindre , rhéler parmi. Lat. Znferere. 

ENCAXAR, au figuré, tromper , 
abufer, faire croire une chofe pour 
l'autre, fourber, féduire. Lat. De- 
cipere. - 

ENCAXARSE, v. r. Se mettre, fe 
placer dans un endroit étroit, par 
exemple, dans le creux d'une murail- 
le, s'introduire, fe jetter à tort & à 
travers partout. Se ;nJerere. 

.ENCAXARSE, fe méler, s'intro- 
duire où l'on n'a que faire. Lat. Z#- 
mifcers. 

Encaxar la faya. Trouver , rencon- 
trer une occafion favorable pour agir. 

Lat. Occafionem nancifci. 
|. Encaxar las barbas à uno.Empoigner 
la barbe á quelqu'un par mépris. Lat. 
Mentum manu capere. 

Encaxar las amamos. Se toucher la 
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main en figne d'amitié, fe la ferret 
réciproquement. Lat. Dextras jungere. 

Encaxarfe en la cabeza alguna cofa.Se 
mettre quelque chofe en tête. L..Ments 
infigere. 

Encaxar un pifloletazo, laefpada, à 
otra arma ofenfiva. Blefler quelqu'un 
d'un coup de piftolet , d'épée &c. Lat. 
Glande, gladio tranfverberare. 

Efto encaxa bien aqui , à no encaxa. 
Cela eft à propos, ou n'eft pas à pro- 
pos. Lat. Ben? vel male adaptatur. 

ENCAXADO, pa, f. p. du verbe 
Encaxar dans fes acceptions. Enchaf- 
fé, ée, &c. Lat. Infertus. Intrufus. 
Deceptus , a, um. 

* ENCAXADAS. Enclavés,fe dit en 
termes de Blafon des partitions de l'é- 
cu, dont les piéces s'enchallent les 
unes dans les autres en forme de trian- 
gles, qui font ordinairement le tiers de 
la longueur ou de la largeur de Vécn, 
felon le fens où l'on met ces figures 
dans le parti,coupé,tranché & taillé.L. 
Gentilitii flemmatis partes aliis inferte. 

ENCAXE, /. m. Enchaffure , em- 
boiture, jointure , liaifon, affembla- 
ge, union. Lat. Znfertio. Intrufo,onis. 

ENCAXE, fignifie au(Ii les dimen- 
fions qu'on donne à une chofe pour 
qu'elle puiffe s'ajufter avec une autre. 

ENCAXE. Une dentelle. Lat. Reti- 
culata tela, e. 

ENCAXE. Ouvrage de rapport. L. 
Vermiculatum opus. 

ENCAXE, au jeu de cartes, eft 
la concurrence du nombre que l'on 
compte avec le point de la carte. 

ENCAXES , en terme de Blafon, 
fe dit des piéces de l'écu enclavées les 
unes dans les autres comme un tc- 
non de menuiferie : il y a des écus 
coupés, tranchés , taillés , partis &c. 
qui font enclavés d'une, de deux, de 
trois, ou de plufienrs autres piéces. 
Lat. Gensilitis Jlemmatis partes aliis 
oe : I 

Ley del encaxe. Loi qu'un Juge in- 
terpréte à fa fantaifie - la rélolution 
u'il prend. de lui - méme , fans avoir 
égard à ceque les Loix ordonnent. L. 
Lex ad arbitrium. excogitata. 

Salto y encaxe. Entrechat, pas de 
danfe. — . 

* ENCAXONAR, v. a. Encoffrer, 


mettre, ferrer dans un coffre. L. Arcá | 


includere. , 

ENCAXONADO, DA, f. p. du v. 
Encaxonar. Encoffré, ée. Lat. Arcá 
inclufus , a , um. > 

ENCAXONADO, employé comme 
fubftantif, fe dit des murailles de 
torchis que l'on renforce de diftance 
en diftance avec des bandes de briques. 
Lat. Lateritiis quadris contextus paries. 

* ENCEBADAMIENTO, /. m. T. 
de maréchalerie. Maladie que contrac- 
tentles chevaux., les mulets qui boi- 
vent trop d'eau aprés avoir mange leur 
ration d'orge. Lat. Oppletio , onis. 
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ENCEBADARSE, 0. r. fe dit en 
termes de marechalerie, d'un cheval 
qui devient malade pour avoir bú 
aprés s'étre rempli d'orge. Lat. Se bor- 
deo aquáque oppicre. 

ENCEBADADO , DA,?.p. du v. 
Encebadarfe. Rempli d'orge , qui a trop 
mangé de l'orge. Lat. Hordeo aquäque 
oppletus, a, ur. 

* ENCEBOLLADO ,/. #. Sorte de 
ragout fait avec de la chair de mouton 
ou de vache coupée par morceaux, 
qu'on méle avec de l'oignon , & qu'on 
affaifonnc avec des clous de girofle, de 
la canelle, du poivre, du fafran & 
de l'huile. Lat. Condimenti genus. — 

*. ENCELAR, o. a. Céler, cacher, 
tenir fecret. Ce mot n'eft plus ufité. 
Lat. Celare. Tegere. Occulsare. 

ENCELADO, DA, p. p. du verbe 
Encelar. Célé, ée. Lat. Celatus. Tec 
tus. Occultatus, a, um. 

ENCELLA, /.f. Ecliffe , cagerot- 
te, moule d'ofier ou de jonc dont on 
fe fert pour faire les fromages. Lat. 
Fifcella, e. 

* ENCELLAR, vu. a. Donner au 
fromage la forme qu'il doit avoir au 
moycn du panier dont on vient de par- 
ler. Ce mot eft peu ufité. Lat. Fi/cei- 
lis cafeos efformare. 

* ENCENAGAMIENTO , /. m. 
L'action de fe veautrer fur le fumier , 
dans la boue , dans la fange. Lat. lu 
ceno volutatio , onis. 

ENCENAGARSE , v. r. S'embour- 
ber, fe jetter, fe veautrer dans la 
boue, dans la fange, fe crotter, fe 
remplir de boue, de crotte. Lat. Js 
ceno fe volutare. 

ENCENAGARSE. S'embourber , fe 
plonger dans le vice. Lat. Z'itiorum 
ceno immergi. 

ENCENAGADO, DA, p.p. duv. 
Encenagarfe dans fes acceptions. Em. 
bourbé, ée. Lat. In ceno volutatus, 
a, um. 
Agua encenagada. Eau bourbeufe & 
corrompue. Lat. Zimo/a aqua. 

ENCENCERRADO, DA, adj. m. 
€9 f. Lefonnaillier, fe dit de la bête 
qui porte une fonnaille, ou clochette 
pendue au col, étant en páture , pour 

u’elle ne s'égare pas. Lat. Crotalo in- 
rué£íus , a, unm. 

ENCENDER, «.«. Allumer, pro- 
duire de la lumiére en mettant le feu 
à quelque matiére combuftible, capa- 
ble de donner de la clarté. Lat. Jm- 
cendere. 

Encender una vela. Allumer une 
chandelle. 

Encender la lumbre. Allumer le fen. 

ENCENDER. Mettre le feu, allu- 
mer, cmbrafer. Lat. Zncendere. 

ENCENDER , fe prend auffi pour 
E , Icudre chaud. Lat. Accen= 

e. 

ENCENDER, Echauffer, fe dit figas * 
rément pour mer , exciter, 

remplir 
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remplir d'ardeur, animer. Lat. 7n- 
Aaimmare. Concitarc. 

ENCENDER, lignifie au figuré, fo- 
menter, foutenir une opinion, un 
parti, femer la divifion entre les gens, 
les animer les uns contre les autres. 
Lat. Rixas fovere. 

ENCENDERSE. S'échauffer , s'em- 
brafer, s'enflammer. Lat. Zgnefcere. 
Inardere. Inflammari. 

ENCENDERSE. Se fácher , fe met- 
tre en colére. Lat. Inflammari. Exar- 
defcere in iras. 

Encender el horno. Chauffer le four. 
Lat. Furnum calefacere. 

ENCENDIDO, pa, f. p. du verbe 
Encender dans fes acceptions. Allumé, 
ée, embrafé, ée, échauffé, ée, ir- 
rité, ée. Lat. Accenfus. Succenfus. In- 
fammatus, a, um, 

Encendido de color. Haut en couleur, 
& aufli couleur vive, éclatante. Lat. 
Flammeus. Vividus. FV'egetus. 

* ENCENDIDAMENTE , adv. 
En homme de cœur, généreufement , 
fortement , avec courage. Lat. Virili- 
ber. Animosè. 

* ENCENDIDILLO, LLA, adj. 
m. ES f. dim. de Encendido. Se dit 
d'un homme qui s'eft échauffé par trop 
d'exercice, ou dont le teint eft natu- 
je du échauffé. Lat. Rubefcens. Ar- 

ni. 

*ENCENDIDISSIMO, MA, adj. 
m. EN f. fuperl. de Encendido. Très 
échauffé , ée, très enflammé , ée. Lat. 
Ardentiffimus, a, um. 

ENCENDIMIENTO , /:5. Embra- 
fement , incendie. Lat. Zncendium, ii. 
Conflagratio, onis. Ce terme eft peu 
ufité dans ce fens. 

ENCENDIMIENTO. Ardeur, cha- 
leur, pallion, défir violent, véhé- 
mence , emportement. Lat. Zrdor.Zn- 
femmatio. 

ENCENDIMIENTO , fe dit figuré- 
ment en morale pour ardeur, ferveur, 
activité des paílions & des affections 
humaines. Lat. Ardor. Fervor , oris. 

ENCENIZAR , v.a. Couvrir, rem- 
plir, falir quelque chofe avec de la 
cendre. Lat. Cinere con/pergere. 


ENCENIZADO , DA, P. f. de We 


Encenizar. Couvert, te de cendre. 
Lat. Cinere confperfus , a, um. 

* ENCENSAR , à ENCENSUAR, 
v. a. T. peuufité. Donner, ou pren- 
dre quelque chofe à cens. Lat. Zn cen- 
Jun: dare vel accipere. 

ENCENSADO , à ENCENSUADO, 
f.p. du v. Encenfar, ou Encenfuar. 
Donné, ée, pris, ife à cens. Lat. 
Cerju oneratus , a, uns. 

ENCENTADURA, /. f. Effai qu'on 
fait d'une chofe qui n'a point encore 
été entamée. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Libatio. 

* ENCENTAMIENTO,, /. m. Le 
méme que Encentndrra., 

ENCENTAMIENTO.  Mutilation 

Lom. I. 
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de membres. Ce mot a vieilli. L. .Afu- 


tilatio, onis. 

ENCENTAR, w. a. Le méme que 
Decentar. Ce mot n'eft plus ufité. 

ENCENTAR, fe prenoit autrefois 
pour mutiler, couper un membre. 
Lat. Mutilare. Truncare. 

ENCENTADO, Da, f. p. du v. 
Encentar dans fes acceptions. Mutilé, 
ée. Lat. Mutilatus, à, um. 

* ENCEPAR, «v. a. T. peu ufité. 
Mettre quelqu'un aux ceps. L. Z5 com- 
pedes conjicere. 

ENCEPAR. Prendre pied & racine, 
faire fouche, s'enraciner. Lat. Radi- 
ces mittere. . 

ENCEPADO, DA, f. p. du verbe 
Encepar dans les acceptions. Mis, ife 
aux ccps , enraciné , ée. Lat. Z5 com- 
pedes conjectus. Radicibus fixus , a, um. 

ENCERADO, /. im. Toile cirée, 
dont on fait des parapluyes & des cou- 
vertures de carrofles. Lat. Znceratum. 

ENCERADO. Chaffis de toile ou de 
papier ciré qu'on met aux fenétres. L. 
Inceratum, 

* ENCERADO. Cerat. T. de Mé- 
decine, Sorte d'onguent, ou de lini- 
ment fait d'huile & de cire, qui fert 
de reméde à plufieurs maladies. Lat. 
Inceratum malagma , tis. 

ENCERAR, «. a. Cirer, enduire 
de cire. Lat. Cerá illinere. 

ENCERAR , fignifie auffi couvrir, 
gáter , ou tacher avec de la cire. Lat. 
Cera inficere , inquinare. 

ENCERADO, DA, f. f. du verbe 
Encerur dans fes acceptions. Ciré, ée. 
Lat. Znceratus. Cerá illitus, inquina- 
tus y Ay UM, 

ENCERADO. De couleur de cire. 
Lat. Cereus, a, um. 

ENCERADO. Rellerré, condenfé , 
épais. Lat. Denfus. Spifus , a, um. 
Mollet, en parlant des œufs à la co- 
que. Lat. Mollis, e. 

* ENCERCAR, v.a. Le méme que 
Cercar. Le premier n'eft plus ufité. 

* ENCEROTAR , v. a. Cirer du 
fil avec de la poix. L. Ceroto oblinire. 

ENCEROTADO, DA, f. p. du v. 
Encerotar. Ciré, enduit, froté avec 
de la poix. Lat. Ceroto illitus , a , um. 

* ENCERRADERO, /. m. Le mé- 
me que Encierro, ou Encerramiento. 

ENCERRADOR, /. #. T. peu ufi- 
té. Celui qui ferre , qui enferme tout, 
qui ne laiffe rien trainer, qui tient 
tout enfermé fous la clef. Lat. Cuflos. 
Occlufor. . 

ENCERRADOR. Bouvier qui con- 
duit un troupeau de bétes à cornes. 
Lat. Bubulcus , ci. 

ENCERRADURA , /. f. Le méme 
que Encerramiento. Ce mot n'eft point 


ufité. 

ENCERRAMIENTO, /.:5. Enclos, 
clóture, barricade, barriére. L. Sep- 
tum. Clauflrum ,. 3. | | 

ENCERBAMIENTO. Prifon, mai- 
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fon de force. Lat. Cuffodia , e. 
ENCERRAMIENTO. Garde, con- 
fervation d'une chofe qu'on enferme 
fous la clé. Lat. Cuflodia. 
ENCERRAR, v. a. Enfermer, fer- 
rer quelque chofe dans un lieu für, en- 
clorre, boucher, environner. Lat. 
Recludere. Iacludere. Sepire. 
ENCERRAR. Renfermer , contenir, 
comprendre. Lat. Continere. 
ENCERRAR, au jeu du Reverfis , 
laiffer à quelqu'un toutes les grofles 
cartes, & l'obliger par-làà faire tou- 
tes les mains qui manquent. Lat. Te- 
"eri in ludo ad omnes chartas colligendas. 
ENCERRAESE. S'enfermer dans un 
Couvent, fe retirer du monde. Lat. 
In claufirum , dimijfo mundo, fe reci- 


pere. 

-ENCERRADO, DA, f. f. du v. 
Encerrar dans fes acceptions. Enfermé, 
ée. L. Reclufus. Inclufus. Septus,a, um. 

ENCERRADO, fe prend quelque- 
fois pour bref, fuccint , concis.. Lat. 
Brevis, e. Concifus , a, um. 

* ENCERRONA, /. f. Retraite 
volontaire. On employe ordinairement 
ce mot avec le verbe bacer , & lon dit 
hizo la encerrona, Lat. Voluntaria re- 
Ciuffo , ofi. 

ENCESTAR, v.a. Mettre dans un 
panier, ou dans une corbeille. Lat. 
Ceftá includere. 

ENCESTAR, fe prenoit autrefois 
pour tromper, mais il n'eft plus ufité 
dans cefens. Lat. Decipere. Deludere. 

* ENCHA, /. f. Dédommagement. 
Ce mot a vieilli. Voyez Emienda. 

* ENCHANCLETAR, v. a. Met- 
tre fes fouliers en pantoufles, être en 
pantoufles. Lat. Crepidas induere. 

* ENCHANCLETADO, pa, f. f. 
du v. Euchascletar. Mis, ife en pan- 
toufles. Lat. Crepidas indutus , a , um. 

* ENCHAPINADO, pa, adj. m.£9 
f. T. burlefque & hazardé. Celui ou 
celle qui porte des claques , des galo- 
ches, des fandales; fait, te en for- 
me de clagnes &c. Lat. lx foccum vel 
ad modum focci efformatus , a, um. 

ENCHAPINADO. T. de magonne- 
rie. Affis, ife fur une voute, fur une 
cave. Lat. Fornici innixus, a, um. 

Quarto encbapinado. Chambre à rez 
de chauflée, bâtie fur une cave. 


ENCHARCARSE, v. r. Se reme 


plir d'eau , devenir comme un étang , 
une mare. Lat. Exundare. 

Encbarcarfe de agua. Se charger l'ef- 
tomac d'une trop grande quantité 
d'eau.eLat. Aquá turgere. 

ENCHARCADO , Da, f.p. duv. 
Encbarcar dans fes acceptions. Inon- 
dé, ée , rempli ,ie d'eau. Lat. Exun- 
dans. Aquà turridus, e, um. 

ENCHARCADO. Croupiflant, te. 
Lat. Stagzans. 

* ENCHICAR , vu. a. Le méme 


| que Achicar , ou Acortar. Ce mot n'eft 


plus ufité. 


Ttt * ENCIAS, 


sechus T ) 
retia ctt, 
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* ENCIAS,/. f. plur. Les genci- 


ves. Lat. Gingive, arum. 

* ENCIENTE , adv. Auparavant, 
avant que, il y a peu de tems. Ce 
mot n'eft plus ufité. 

* EN CIERNE. Voyez Cierne. 

ENCIERRO, /. m. Énclos , clótu- 
re , retraite , recueillement , folitude, 

défert. Lat. Clanfura. Solitudo , inis. 

ENCIERRO, fe prend aufli pour 
Cachot , prifon. Lat. Carcer , eris. Er- 
gaftulum , i. 

ENCIERRO. A&ion d'enfermer les 
taureaux deftinés pour les courfes 
dans les loges qu'on a pratiquées au- 
tour de la place. Lat. Tuurorum in 
caulam deduéfio, onis. 

ENCIMA, adv. Deflus, au deffus , 
fur, au haut. L. Super. Supra. Sursúm. 
Encima de la mefa. Sur la table. 

Encima de la vafa. Au deffus de la 
maifon. 

Por encima. Par deffus. 

ENciMa , fignifie quelquefois en 
outre , de plus. L. Preter. Praeterea. 

* ENCIMAR, «v. a. Placer une 
chofe dans un endroit élevé, élever, 
exhaufler. Lat. Erigere. Extollere. Su- 

eriimponere. 

ENCIMADO, DA, f. p. du verbe 
Encimar. Elevé , ée. Lat. Erectus. 
Superimpofitus, a, um.  - 

ENCINA, /. f. Chéne verd , yeufe, 
arbre. Lat. ex, icis. 

ENCINAL , à ENCINAR, /. m. 
Lieu planté de chénes verds , chénaie. 
Lat. Zlicetum , i. 

ENCINTAR, v.a. Garnir de ru- 
bans. Lat. Teeniis ornare. 

ENCINTADO, pA , p. p. du verbe 
Encintar. Garni, ie de rubans. L. 
T'æniis ornatus , a, um. 

* ENCLAUSTRADO, DA , adj. 
s. C9 f. T. peu ufité. Cloitré, ée, 
enfermé dans un Cloitre, dans un 
Couvent, dans un Monaftére. Lat. 
Clauftratus, a, um. 

* ENCLAVACION , /f. - Terme 
peu ufité. L'action de clouer. Lat. 
Confixio , onis. 

ENCLAVADURA,/. f. Le méme 
que Clavadura. 

ENCLAVAR , v.a. Le méme que 
Clavar. 

ENCLAVADO , DA, f.p. du v. 

clavar. Le méme que Chivado. 

* ENCLAVADO. Enclavé, fe dit en 
terme de Blafon, lorfqu'il y a une por- 
tion de l'Ecu qui entre & s'enclave 
dans l'autre en forme quarrée ; comme 
un tenon de menuiferie. L. Cozfixus. 

ENCLAVIJAR, v.a. Affembler, 
joindre , unir, lier, enfermer une 
chofe dans une autre.' Lat. Conferere. 
Coaginentare. Contexere. 

ENCLAVIJAR , en jargon , fermer, 
clorre, ferrer avec force. L. Clau- 
dere, Confiringere. : 

ENCLAVIJAR UN INSTRUMEN- 
TO. Mettre des chevilles à un inítru- 
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ment à cordes. Lat. Pinnulis inftruere. 

ENCLAVIJAR LOS DEDOS. Entre- 
laffer les doigts les uns dans les autres. 

ENCLAVIJADO, pA , f. p. du v. 
Encluvijar dans fes acceptions. En- 
clavé, ée, enfermé , ée. 
Jertus. Claufus , a , um. 

* ENCLENQUE, adj. qu'on em- 
ploye pour l'ordinaire comme fub- 
ftantif , Foible, maladif, exténué , dé- 
bile. Lat. Debilis, e. Infrmus. Inva- 
lidus, a, um. 

ENCLOCARSE, v. r. Glouffer, 
vouloir couver , en parlant d'une pou- 
le. Lat. Gallinam glocitare ut incubct. 

ENCOBADOR, RA, J. m. €S f. 
Le méme que Encubridor. Ce mota 
vieilli. 

* ENCOBERTADO, DA, adj. m. 
¿y f. Terme burlefque & hazardé. 
Envelopé, ée dans une couverture. 
Lat. Stragulo coopertus , a , um. 

ENCOBIJAR , v. a. Le méme que 
Cobijar. 

ENCOBIJADO, pA, p. p. du v. 
Encobijar. Voyez Cobijado. 

ENCOGER, «v. a. Etrécir , rétré- 
cir, ferrer, reflerrer , étreindre , ac- 
courcir , raccourcir , abréger , retirer, 
tirer en arriére. L. Cogere. Coaréfare. 
Contrabere. Retrabere. 

ENCOGER , figurément, Abaiffer, 
rabaiffer , abattre l'efprit, énerver, 
amollir le courage. Lat. Animum de- 
primere. 

ENCOGERSE , au figuré, manquer 
de réfolution & de courage , étre ti- 
mide. Lat. Commoveri. 

ENCOGERSE , fe prend dans le 
méme fens pour s'humilier , s'abattre, 
fléchir. Lat. $e deprimere. 


ENCOGIDO, DA, f. p. duv. En- 


coger dans fes acceptions. Etréci,ie. L. 
Coaréfatus. Demiffus. Deprefus, a, um. 

ENcoGIDO, fignifie au figuré ti- 
mide , fans réfolution ni fermcté , pu- 
fillanime. Lat. Prufllanimis, e. 

ENCOGIDAMENTE, «dv. Sans 
réfolution ni courage , làchement. 
Lat. Pufsllo animo. 


ENCOGIMIENTO, /. 5. Retire- 


ment , raccourciffement , contraction. |! 


Lat. Contraétio, onis. 
ENCOGIMIENTO DE NERVIOS. 
Retirement de nerfs. 
ENCOGIMIENTO , fignifie au figu- 
ré, Soumiffion, refignation , humi- 
liation , modeftie , renoncement à fa 
propre volonté, pufillanimité , foi- 
bleffe d'efprit, défaut de courage. 
Lat. nimi demiffo. Humilitas. Pufsl- 
lanimitas. Timiditas , atis. Reverentia. 
* ENCOHETADO , DA, adj. m. 
€9 f. Convert, te de fufées. Dans les 
courfes de taureaux qui fe font en 
Efpagne, on attache fur le dos de 
ces animaux un paquet de fufées , 
auxquelles on met le feu, pour les 
animer, & les rendre plus farouches. 
Lat. Fulgetris oneratus , a, sum. 


Lat. Con-. 
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ENCOLADURA , ff. L'a&ion de 
coller , auffi - bien que l'effet qui en 
refulte. Lat Conglutinatio, oris. 

ENCOLAR , v. a. Coller , enduire 
une chofe de colle, l'attacher, la 
faire tenir à une autre avec de la 
colle. Lat. Conglutinare. 

. ENCOLADO, DA, f. p. du verbe 
Encolar. Collé, ée. Lat. Conglutisa- 
ius, a, um. 


ENCOLERIZARSE , o. r. Se met- 


tre en colére, s'emporter, fc cour- 


roucer. Lat. Jrafci. Excandefcere. 

ENCOLERIZADO, pA , f. p. du v. 
Encolerizarfe. lrrité , ée , courroucé, 
ée. Lat. Jratus , a , um. 

ENCOMENDADOR , f. ». Le mé. 
me que Comendador. 

ENCOMENDAR, v. a. Recom-. 
mander une chofe à quelqu'un, l'en 
charger. Lat. Commendare. 

ENCOMENDAR , fignifie quelque- 
fois célébrer , aplaudir, faire mention 
d'une chofe remarquable , pour qu'on 
n'en perde point le fouvenir , la tranf- 
mettre d la poftérité. L. Cowsmemorare. 
. ENCOMENDAR. Obtenir une Com- 
manderie. Lat. Commendam adzpifci. 

ENCOMENDAR, fe prend pour 
maudire, ou donnerau Diable. Lat. 
Diris devovere. 

ENCOMENDARSE, ©. r. Se re. 
commander à quelqu'un, fe mettre 
fous fa proteétion & fous fon appui. 
Lat. Ad aliquem confugere. 

ENCOMENDARSE. Faire des com- 
plimens à quelqu'un de bouche, on 
par ecrit. L. Salutare. Salutem mittere. 

Encomendar el alma. Recommander 
l'ame de quelqu'un qui expire, prier 
Dieu pour lui. Lat. Znimam Deo com- 
mendure. 

Encomiendefe ufled à Dios. Recom- 
mandez vous à Dieu, - 

Me encomiendo à ufted. Je me re- 
commande à vous. 

Encomendare à ufted al Señor Duque. 
Je vous recommanderai à Monfeur 
le Duc. 

Encomendarfe à Dios. Se recomman- 
der à Dieu. 

Mcomiende me ufted à Dios. Priez 
pour moi. 

Fulano fe encomienda à ufled. Un tel 
fe recommande à vous, vous falue, 
vous fait fes complimens. 

ENCOMENDADO, DA, f. p.du 
v. Encomender dans fes acceptions. 
Recommandé, ée. Lat. Commexdatus. 
Sulutatus , a, um. 

* Refr. Lomas encomendado lleva el 
gato. Le chat emporte prefque toújours 
E qu'on croit garder avec le plus de 
oin. 

* ENCOMENDERO , fers. Celui 
à qui l'on a confié une chofe. Facteur, 
commis. Ce mot eft fort ufite parmi 
ceux qui commercent aux Indes. Lat. 
Fideicommilfarius. 

ENCOMENDERO. On appelle ainfi 

celui 
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celui qui jonit d'une Commanderie , 
ou d'une penfion de la Cour dans les 
Indes. Lat. Commendatarius , ii. 

* ENCOMENZAR, v. a. Le mé- 
me que Empezar. On dit aujourd'hui 
Comenzar. Ce mot eft peu ufité. 

* ENCOMIASTICO, CA , adj. m. 
& f. Qui concerne la louange. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Laudatorius , a , um. 

ENCOMIENDA, /. f. Commiflion 
que l'on donne, ou dont on fe charge. 
Lat. Mundatum , i. ] 

: ENCOMIENDA. Complimens qu'on 
fait faire à celui qui eft abfent. Lat. 
Salutatio. Salutis iniffio, onis. 

ENCOMIENDA. Commanderie, la 
dignité dc Commandeur , auffi - bien 
que la terre qui a été érigée en Com- 
manderie. Lat. Comimenda , e. 

ENCOMIENDA. Rente viagére ac- 
cordée fur une ville, un territoire, 
un héritage &c. Lat. Commenda , «. 

ENCOMIENDA , fignific auff Pro- 
teétion, appui, foin, garde, tutel- 
le. Lat. Tutela. Cura. Cuflodia. 

ENCOMIO , /. m. Le méme que 
Alabanza. 

ENCONAMIENTO, /. ». Inflam- 
mation, ulceration d'une partie ma- 
lade. Lat. Exutceratio , onis. 

ENCONAMIENTO , e figu- 
fément, aigreur, animolité, colere 
contre quelqu'un. Lat. Zrritatio. Exa- 
cerbatio. 

ENCONAR , v.a. Ulcérer, enflam- 
mer , envenimer une playe. Lat. Exul- 
cerare. 

ENCONAR, aufiguré, aigrir, ir- 
riter, piquer, ficher, provoquer, 
animer, émouvoir , agacer, exciter. 
Lat. Exulcerare. Exacerbure. Irritare. 

ENCONADO, DA, f. p. du v. En- 
eonar dans fes acceptions. Enflammé , 
ée, envenimé,-ée, ulcéré, ée. L. Exulce- 
satus. Exacerbatus. Irritatus, a , um. 

La llaga efta enconada. La playe eft 
envenimée. 

Llagas enconadas. Playes envenimées 
& enflammées. 

* ENCONO, fm. Le méme que Es- 
conamiento , avec cette difference que 
le premier ne fe dit que des patfions. 

* ENCONOSO, SA, «dj. m. ES f. 
Ce qui peut enflammer & envenimer 
une partie du corps, comme un pi- 
quant, une échade &c. Lat. Exulce- 
yatious, a, um. 

ENCONOSO, au figuré, nuifible, 
préjudiciable, dangereux, eufe, fà- 
cheux, eufe. Lat. Acerbus. Noxius. 
Damnofus, a, um. 

EN CONTRA. Voyez Contra. 

* ENCONTRADAMENTE , udo. 
Le méme que Opueflamente. 

* ENCONTRADIZO, ZA, adj. 
ws. EJ f. Celui on celle qui va au de- 
vant d'une autre pour lui parler , ou 
pour tel autre motif. Ce verbe n'elt 
en ufa;e qu'en y joignant le verbe ba- 
cer, faire, Hacerje encontradizo , Aller 
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au devant de quelqu'un. Lat. Oboius , 


a, um. 

ENCONTRAR, vu... Rencontrer, 
fe heurter, donner contre, choquer. 
Lat. Obviam ire. Obviare. Occurre- 
re. Offendere. 

ENCONTRAR. Rencontrer, trou. 
ver, découvrir. Lat. Znvenire. Reperire. 

Zo encontre lo que defeaba. J'ai trou- 
vé ce que je cherchois. Dans cette ac- 
ception, c'eft un verbe a&if. 

* ENCONTRARSE, v. r. Etre 
contraire, s'oppofer, contrarier, fe 
quereller , fe nuire mutuellement. L. 
Adverfari. + 

ENCONTRARSE. Se rencontrer, 
fe joindre. Lat. Obviam feri. 

Encontrarfe en las opiniones y dicta. 
menes. Etre de différente opinion, de 
différent avis. Lat. Diffentire. 

Encontrarfe en los penfamientos. Avoir 
les mêmes penfées. Lat. Confentire. 

Encontrarfe los afeélos, las volunta- 
des, los genios. Etre oppofe d'inclina- 
tion, de volonté, de génie; & pour 
le contraire, fe trouver égaux de vo- 
lonté, d'affedion, «e génie, etre 
conforme en tout. Lat. Convenire. Con- 
Jentire. Concordare. 

ENCONTRADO, DA, f. p. du v. 
Encontrar dans fes acceptions. Ren- 
contré , ée , trouvé, ée , oppofé , ée. 
L. Obvius. Oppofitus. Adverfus, a, um. 

EN CONTRARIO. V. Contrario. 

ENCONTRON , /. m. Heurt, choc, 
coup de coude qu'on fe donne les uns 
aux autres loríqu'on marche précipi- 
tamment. Lat. Occurfus , ús. Offcnjio. 
Percuffo , onis. 

ENCORAJADO, DA, adj. m. ES f. 
Indigné, ée, itrité, ée, furieux , 
eufe. Lat. Zratus, a, um. Exçandef- 
cens. Furens. 

ENCORAR, v. a. Convrir, gar- 
nir de cuir un coffre , un bahut , une 
table. Lat. Corio tegere. 

ENCORAR , fignifie auffi enfermer 
quelque chofe dans du cuir. Lat. Co- 
rio includere. 

* ENCORAR. Incarner une playe, 
en faire revenir les chairs. Carnes i»- 


ducere. 

ENCORADO, pA , f. p. du v. En- 
corar dans fes acceptions. Couvert, te 
de peau ou de cuir , enfermé , ée dans 
du cuir. Lat. Corio coopertus, inclufus, 


a, um. 

ENCORAZADO , DA, adj. m. €9 f. 
Cuira(Té , ée, armé d'une cuirafle. Ce 
mot eft peu ufité. L. Loricatus , a, um. 

ENCORAZADO, fignifie aufli fait 
en forme de'cuirafle, & couvert de 
cuir. Lat. Corio tecíus. 

* ENCORCHAR , «. a. Raffembler 
les abeilles, les attirer pour qu'elles 
entrent dans les ruches, & qu'elles y 
faflent du miel. L. Alveario reddere. 

ENCORDAR , «.a. Mettre des cor- 
les à un inftrument de mufique, le 
nonter. Lat. Fidibus inflruere. 
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*ENCORDAR. Corder , lier avec des 
cordes. Lat. Funibus vincire. 

ENCORDADO, DA, p. p. du v. 
Encordar dans fes acceptions. Cordé , 
ée, lié, ée. Lat. Chordis inftructus. 
Funibus vinélus, a , um. 

* Refr. Peiseencordodo , cabello en- 
hebrado. Ce Proverbe fignifie qu'on 
réuffit aifément dans fes entreprifes , 
lorfqu'on employc les moyens conve- 
nables. 

ENCORDELAR, v. a. Lier, atta- 
cher , garroter quelque chofe avec 
une corde. Lat. Fune «vincire. 

ENCORDELADO, DA, f.p. du v. 
Encordrlar. Lié, ée avec une corde. 
Lat. Fune vinélus, a, um. 

ENCORDIO. Voyez Zncordio. 

ENCORDONAR, «. a. T.peu ufité. 
Mettre des cordons à une chofe, par 
exemple, à une bourfe. Lat. Forulis 
inflruere. 

ENCORDONADO, pa, f. f. du 
V. Encordonar. Attaché, ée avec des 
cordons. L. Forulis inflruétus , a , um. 

* ENCORECER, v. #. Le méme 
que Excorar. 

* ENCORNIJAMIENTO, /. +. 
Le méme que Corrijamiento. 

ENCORNUDAR, vu. ». Pouffer des 
cornes ; il eft peu ufité dans ce fens ; 
& figurément Encornailler , violer la 
foi conjugale. Lat. Coruua emittere. 
Cornutum facere. | 

* Refr. À la que à fu marido encornu- 
da, fehor y tu la ayuda. Ce Proverbe 
fignifie que l'adultére eft un fi grand 
crime, qu'il ne faut pas moins qu'un 
miracle pour faire revenir de fon éga- 
rement la femme qui s'y livre. 

- *»Refr..Zo à vos pon bonrav , vos à 
mi por encornudar.Ce Proverbe eft con- 
tre ceux qui méconnoiflent les bien- 


its. 

ENCOROZAR , v.a. Mettre une 
mitre de papier peint à quelqu'un fur 
la téte quand on le conduit au fupplice 
pour crime de fortilége , de maquere- 
lage &c. Zrfami cucullo inflruere. 

ENCOROZAR, fignifie par allu- 
fion , couvrir fa tête d'un bonnet, d'un 
capuchon &c. , ou de telle autre chofe 
qui a la figure d'une mitre. Lat. Cx- 
cullo tegere. 

ENCOROZADO, DA, f. f. du v. 
Encorozar dans fes acceptions. Cou- 
vert, te d'une mitre de papier peint. 
Infami cucullo textus , a, um. 

* ENCORRER , v. ». Le méme que 
que Zncurrir. Ce mot a vieilli. 

ENCORTAMIENTO, /. ». Le 
méme que Acortamiento. Ce mot n'eft 
plus ufité. 

* ENCORTINAR , t.c. T. peu 
ufité. Encourtiner, fermer de rideaux, 
de courtines. Lat. Cortinis inflruere. 

ENCORTINADO, DA, p. p. du 
verbe Excortinar.. Encourtiné, ée.Lat. 
Cortinis infiruclus, a, san. 

ENCORVADA, /. f. L'a&ion de 

Ttt 2 plier, 


* 
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plier, de conrber, de doubler le corps, 
de tordre, d'incliner, de pencher le 
tête. Lat. Incurvatio. Inclinatio, onis. 

ENCORVADA. Sorte de danle dans 
laquelle on double & courbe le corps 
d'une maniére trés indécente. 

* ENCORVADA. Hedyfarum, féve 
deloup, plante qui pouffe plufieurs 
tiges à la: hauteur. de deux ou trois 
pieds, allez groffes & rampantes. Lat. 
Securidaca , a. 

Hacer la encorvada. Feindre d'étre 
malade pour fe difpenfer de quelque 
devoir. Lat. Dejeclionem fimulare. 

ENCORVADURA , /. f. Courbure. 
Lat. Curvitas , atis. : 

ENCORVAMIENTO, /. sm. Le me- 
me que Encorvadura. 

ENCORVAR , v. a. Courber, dou- 
bler, plier, tordre. Lat. Zucurvare. 

ENCORVADO, Da, fp. p. du v. 
Encorvar. Courbé, ée. Lat. Zrcur- 
«uitis, 4, um. 

* ENCOSADURA , /. f. Couture, 
affemblage d'une toile fine avec une 
autre plus épaiffe & plus groffiére, 
comme on le pratique pour les chemi- 
fes des femmes du commun, qui font 
d'une toile fine depuis la ceinture en 
haut, & d'une toile grofliére depuis 
Ja ceinture en bas. Lat. Craffor futu- 


ra, e. 

* ENCOSTARSE, ou. r. Ter. de 
Marine. S'approcher de la cóte. Lat. 
Appellere. 

* ENCOSTRADURA , J. m. T. 
peu ufité. La croute d'une tourte, d'un 
páté &c. Lat. Zncfuflatio , onis. 

ENCOSTRAR , v. a. T. peu ufité. 
Couvrir, fermer d'une croute. Lat. 
Incruftare. 3» 05516», Insérer en clever 

ENCOSTRADO, pA, f.f. du v. 
KExncoflrar. Couvert, te d'une croute. 
Lat. Zncruflatus , a, um. 

* ENCOVAR , v. a. Encaver, met- 
tre, enfermer dans une cave. Lat. 
In cryptam demittere. 

ENCOVADO, DA, p. p. du verbe 
_Encovar. Encavé, ée. Lat. Jmcryp- 
dam demiflus, a, tmn. 

ENCOXARSE, v. y. Devenir boi- 
teux. Lat. Claudum effici. 

ENCOXARSE, au figuré , tomber 
malade. Lat. Ægrotare. Et aufli fein- 
dre d'être malade. L.Morbun fimulare. 

* ENCRASSAR, v. a. Encraffer, 
rendre gras, crafleux. L. Zncraffare. 

ENCRASSADO, DA, f. p. du v. 
Encraffar. Encraffé , ée. Lat. Incraffa- 


$us, 4, um. 

ENCRESPADILLO , LLA , adj. m. 
£9 f. dim. de Encrefpado , quant à la 
terminaifon. Frifotté, ée, bouclé, ée, 
crépu , ue, entortillé, ée. Lat. Crÿ- 
patulus, a, um. 

ENCRESPADOR, /. m. Fer à fri- 
fer les cheveux. Lat. Calamiflrum , i. 

ENCRESPADURA , /.f. Frifure, 
action de frifer les cheveux. Lat. Cri/- 
patio, onis. 
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ENCRESPAMIENTO, /. tm. Le 
méme que Zncre/padura. Le premier 
eft plus ufité,.& on l'employe pour 
marquer l'a&ion par laquelle les che- 
veux fe hériffent fur la tete à l'occafion 
d'une crainte, ou d'une frayeur vio- 


lente. | 

ENCRESPAR , «. a. Frifer les che- 
veux , les boucler, les mettre en bou- 
cles. Lat. Crifpare. Calamiftrare. 

ENCRESPARSE , v. r. par allufion, 
Ondoyer, faire des ondes, s'élever, 
s'agiter, en parlant de la mer. L. Crif- 
pari. Ile dit auffi des paffions de l'a- 

Lat. Ardere. T'umefcere. 
NCRESPABRSE,fignifie figurément, 
fe difputer , fe quereller. Lat. Rixari. 

ENCRESPADO , pA, f. p. du v. 
Encrefpar dans fes acceptions. Frifé, 
ee, crepu, ue. Lat. Grifpatus, a, um. 

* ENCRESPO, /. m. Frifure. Lat. 
Crifpatio , onis. 

* ENCRESTARSE , v.r. Lever la 
crête, comme font les coqs. Lat. Crif- 
tam erigere. 

ENCRESTADO, DA, f. f. du v. 
Encreftarfe. Qui a la crete levée. Lat. 
Criflatus, a, um. 

ENCRESTADO, fe prend au figuré 
pour hautain, orgueilleux , fuperbe , 
arrogant. Lat. Superbus. Elatus, aum. 

* ENCRISNEJADO, DA , adj.m. 
€9 f. Treffé, ée, natté, ée. Lat. Zx- 
tertextus , a, um. 

ENCRUCIJADA, /. f. Carrefour, 
place qui conduit à deux, trois, ou 
quatre chemins. Lat. Compitum, i. 

ENCRUDECER , v. a. Irriter, en- 
venimer une playe, & auffi caufer des 
crudités, desindigeftions. Lat. Cru- 
defcere. 

ENCRUDECER. Aigrir, irriter, ani- 
mer, rendre cruel. Lat. ÆExacerbare. 

ENCRUDECERSE, fignifie au figu- 
ré, Souffler avec furie, en parlant 
du vent. Lat. Furere. 

ENCRUDECIDO, pA, p. p. du v. 
Encrudecer dans fes acceptions. Irrité, 
ée, aigri, ie. Lat. Exafperatus, a, um. 

* ENCRUELECER, v. a. Porter 
quelqu'un à la cruauté. Lat. Ad fevi- 
tiuin provocare. 

ENCRUELECIDO, pa, f. f. du 
v. Encruelecer. Yrrité , plein de fu- 
rcut , & de cruauté. L. Sevitia plenus. 

ENCUBAR, «. a. Encuver , met- 
tre du vin ou d'antres liqueurs dans 
des cuves, dans des tonneaux. Lat. 
Cupis infundere. 

ENcUBAR.Mettre & enfermer dans 
un tonncau par fupplice. Lat. Zs cu- 
lun immittere. 

ENCUBADO, DA, f. p. du verbe 
Encubar. Encuvé, ée. Lat. Cupis in- 
fufus, a, un. 

* ENCUBERTAR,, v. e. Capara- 
conner , couvrir un cheval d'un ca- 
paragon. Lat. Stragulis cocperire. 

ENCUBERTADO, DA, f. p. du 
V. Encubertar. Caparagonné , ée. Lat. 


- 
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Siragulis coopertus , a, sm. 

* ENCUBIERTA, /. f. Trompe- 
rie, fraude, impofture. Ce mot ef 
peu ufité. Lat. Dolus, i. Fallacia, e. 

ENCUBIERTAMENTE , ado, 
Secrettement , en cachette, à la dé 
robée. Lat. Clám. Cinnmdeftin?. * 

ENCUBIERTAMENTE , eft auffi 
employé pour frauduleufement, ar- 
tificieulement , avec tromperie, fu- 
percherie , finement , adroitement. L. 
Dolosà. Fraudulenter. 

ENCUBREDIZO , Za, adj.».€£3 f. 
Qui peut fe cacher, fe couvrir. Lat. 
Qui celari potefl.  * 

ENCUBRIDOR , /. m. Receleur, 
qui recèle & qui couvre un larcin. 
Lat. Receptor. Occultator. 

ENCUBRIMIENTO, fm. L'action 
de couvrir & de cacher une chofe, 
de la receler, recélement. Lat. Re- 
ceptio. Occultatio , onis. 

ENCUBRIR , w. a. Cacher, celer, 
tenir fecret , receler. Lat. Celare. Te- 

ere. Occultare. 

ENCUBIERTO, TA, f. p. du v. 
Encubrir. Celé, ée, recelé, ée, ca- 
ché, ée. "Lat. Celatus. Tectus. Occul- 
talus, a , um. 

* ENCUCAR , v. a. Recueillir les 
fruits fecs, comme noix, avellines, 
& les enfermer. C'eft un mot ufité 
dans les Afturies & dans quelques 
autres endroits , oú ces fortes de fruits 
font appellés Cucas. Lat. Capjulatos 


fructus: recondere. 


ENCUENTRO , f. », Heurt, choc, 
coup. Lat. Confüctus , ús. 

ENCUENTRO, fignifie auff ren- 
contre d'une perfonne avec une autre 
Lat. Occur/fus , tis. 

ENCUENTRO, fignifie encore, op- 
pofition , difficulté , obftacle. Lat. 
Impedimentum , i. 

ENCUENTRO. On appelle ainfi au 
jeu de cartes, la rencontre de deux 
cartes égales , comme deux Rois, 
deux valets &c. Lat. Pittarum cbar- 
tarum æqualium occurrentia. 

ENCUENTROS. La partie de l'aile 
des oifeaux qui tient au corps, les 
allerons. Lat. Pennartm capita. 

Salir al encuentro, Faire téte à quel- 
qu'un, lui refifter. 

Salir al encuentro. Sortir à la ren- 
contre , faire téteà ! #inemi , le com- 
battre; & auf, fortir à la rencontre 
d'une perfonne , aller au devant d'el- 
le. Lat. Obviam ire. , 

Salir al encuentro, au figuré, pré- 
venir ce que quelqu'un veut dire ou 
faire. Lat. Occurrere. 

* ENCULPAR , v. a. Le méme que 
Culpar. Ce mot n'eft plus ufité. 

ENCUMBRADISSIMO , MA , adj. 
m. EY f. fuperl. de Excumbrado. Tres 
haut, te, trés élevé, ée. Lat. Akif- 


fimus, a , um. 


ENCUMBRADO, DA , adj.m.C? f- 
Haut, te, élevé, ée, mis, ife au 
fommet 
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fommet % au plus haut de quelque | 


ehofe. Lat. Altus, a, um. 

ENCUMBRAMIÉNTO, fm. Hau- 
teur, élévation, éminence. Lat. Al- 
titudo, inis. Etaull Süblimité , ma- 
gnanimité , élévation d'efprit. L. St- 
blimitas , atis. 

EMCUMBRAR, «v. a. Elever, 
mettre au plus haut de quelque cho- 
fe, mettre au fommet. L. Extollere. 

ENCUMBRAR. Monter une mon- 
tagne , la traverfer. Lat. Afcendere. 

ENCUMBRAR. Elever quelqu'un 
à une dignité, à un pofte honora- 
ble. Lat. Attollere. 

ENCUMBRARSE. S'élever, fe dit 
des montagnes, ou des aftres. Lat. 
Eminere. | 

ENCUMBRADO , DA,?.?. du v. 
Encumbrar dans les acceptions. Ele- 
vé, ée, mis, ife au fommet & au 
plus haut de quelque chofe. L. Exul- 
balus, a, um. 

* ENCUNADO, DA, adj. m. ES f. 
Le méme que lleno & cubierto. Ce 
mot n'eft plus ufité. 

* ENCURTIR , v. a. Confire dans 
du vinaigre. Lat. Aceto macerare. 

ENCYCLOPEDIA , /. #. Encyclo- 
pédie, fcience univerfelle , recueil , 
ou enchainement de toutes les fcien- 
ces enfemble. C'eft un mot Grec. 
Lat. Encyclopedia. 

ENDE, adv. Le méme que Alli, 
ou Poreflo,ou E» efto, ou Luego, ou 
Tambien. Ce mot n'et plus ufité. 

* ENDEBLE , adj. d'une term. 
Débile, foible, fans forces , languif- 
fant. Lat. Debilis , e. Infirmus , a , um. 

* ENDECAGONO,, f. m. Terme 
de Géometrie. Endecagone. Figure 
qui a onze angles & onze cótés. L. 
Endecagonus , i. 

* ENDECASYLABO, BA , adj. m. 
¿7 f. Endécafyllabe. Vers compolé 
d'onze fyllabes.L. Endecafyllabus,a,um. 

ENDECHA, 0 ENDECHAS , /. f. 
Chanfon lugubre, que l'on chante 
aux enterremens , & qui contient l'é- 
loge du défunt. Ce mot eft cxtréme- 
ment ancien dans la langue Caftilla- 
ne. Lat. Menie, arum. 

* ENDECHA. C'eft auffi une for- 
te de poéfie funébre compofée de 
couplets de quatre vers, de fix à fept 
fyllabes; & lorfque les vers en ont 
onze, on les appelle Endéchas reales, 
ou Endecafylubas. 

ENDECHADORA , f. f. Pleureufe, 
femme qui fe loué pour pleurer fur 
le corps d'un défunt, & qui l'accom- 
pagne jufqu'à la fepulture. Lat. Pre- 


ca, «. m 

ENDECHAR, «o. a. Chanter les 
louanges d'un mort, en faire l'eloge. 
Lat. Nenias canere. 

ENDECHADO , DA, p.p. du v. 
Endecbar. Le mort dont on a fait Velo- 
ge dans un chant funèbre. Lat. Ne- 
piis plandius, a, um. 


END | 

ENDECHERA , /. f. Le méme que 
Endechadora. Ce mot w'eft plus ufite. 

* ENDECHILLAS, /. f. dim. de 
Endechas, qui fe dit par mépris de 
cette forte de poefie, petite chanfon , 
petit poéme lugubre. Lat. Miferabiles 
nænie. 

* ENDELGADECER, v. ». Le 
méme que Adelgazar. Ce mot n'eft plus 
ulité. 

* ENDEMONIAR, v.a. Introdui- 
re le Démon dans le corps de quel- 
qu'unau moyen de certain maléfice , 
ou de quelque pacte implicite , ‘ou ex- 
plicite. Lat. Demonem in aliquem im- 
mittere. 

ENDEMONIAR , au figuré, Irri- 
ter quelqu'un, le mettre en colére. 
Lat. Jrà incendere. 

ENDEMONIADO, DA, f.p. du 
v. Endemoniar dans fes acceptions. 
Démoniaque , poflédé du Diable. Lat. 
4 Daemone obfej|us , a, um. 

ENDEMONIADO, fignifie auffi mé- 
chant, pervers, qui ne cherche qu'à 
faire du mal. Lat. Pravus. Perverfus, 


ly UN. 

* ENDENTADO, DA, adj. m. 
€7 f. Denché, ou endenclré, fe dit 
des pieces honorables de l'écu qui font 
bordées de dents ou de pointes. Lat. 
Dentatus, a, tm. 

* ENDENTAR, v.a. T. de Ma- 
rine. Enchafler une piéce de bois dans 
une autre. V. Entretexer. Lat. Znferere. 

ENDENTECER, «v, ». Commen- 
cer à avoir des dents. Lat. Dentire. 

* Refr. Quien preflo endentece , 
preflo bermanece. Celui qui poufle des 
dents de bonne heure , ne tarde pas 
à avoir un frére. 

* ENDENADO, DA, adj.m. ES f. 
Endommagé, ée , enflammé, ée. C'eft 
un terme ufité dans la Murcie. Lat. 
Damno affecius. Incenfus , a, um. 

* ENDEREZADAMENTE, adv. 
Juitement, équitablement, raifon- 
naulement , légitimement, à propos. 
Lat. Recfé. Apte. Jujtè. 

* ENDEREZADERA, ff. Chemin 
qui conduit en droiture à quelque en- 
droit. Lat. Via recta, e. 

* ENDEREZADOR, /. m. Répa- 
rateur , conduéteur. Celui qui con- 
duit, qui régle, qui dirige, qui re- 
forme ce qui n'eft pas bien. Lat. Re- 


* ENDEREZAMIENTO , f. m. 
L'a&ion de redreller ce qui eft courbe 
ou tortu. Lat. Directio, osis. 

ENDEREZAR , v. a. Redrefler ce 
qui étoit courbe. Lat. Recíum efficere. 

Enderezar wn alfiler. Redreffer une 
épingle. 

Enderezar un clavo. Redreífer un 
clou. 

ENDEREZAR. Redrelfer , ajufter, 
reparer , raccommoder ce qui n'eft pas 
bien, le refaire de nouveau. Lat. 
Componere. | 


parator. 
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ENDEREZAR, fignifie auffi Diri- 
ger, conduire, guider. Lat. Dirigere. 

ENDEREZAR, fignifie encore, En- 
voyer, adrefler, remettre, dédier. 
Lat. Mittere. Dedicare. 

ENDEREZAR. S'acheminer en droi- 
ture vers une perfonne , la chercher , 
fuivrefes pas, Lat. Procedere obvium. 

Enderezar el penfamiento , la volun- 
tad &c. Diriger fa penfée, fa volonté. 
Lat. Dirigere. Tendere. Intendere. 

ENDEREZARSE , v. r. Se redref- 
fer, fe tenir droit. Lat. Se erigere. 

ENDEREZARSE, au figuré, S'af- 
fermir dans un pofte, dans un emploi. 
Lat. Reponi. 

ENDEREZADO, DA, p. p. du 
verbe /Enderezar dans fes acceptions. 
Redreflé, ée. Lat. Direétus. Compofi- 
tus. Ordinatus, a, um. 

* ENDEREZO, /:m. L'action d'en- 
voyer, de remettre, d'adreffer une 
chofe, adreífe. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Dirrélio, omi. 

EN DERREDOR. V. Derredor. 

ENDEUDARSE, v.r7. Lc méme 
que Adeudarfe. Ce mot n'eft plus ufité. 

ENDEUDADO,, pa, f. f. du v. 
Endeudarfe. Le même que Zdeudado. 
Ce mot n'eft plus ufité. 

* ENDIABLADA, /. f. Sorte de 
divertiflement public dans lequel plu- 
fieurs perfonnes s'habillent en Dia- 
bles, & prennent des inftrumens & des 
fonnettes avec lefquelles elles font un 
bruit fi difcordant, qu'il paroit imi- 
ter celui de l'enfer. Lat. Zarvatorum 
bominum caterva , e. 

ENDIJABLAR , v. a. Induire, inci- 
ter à fe donner au Diable. Ce mot eft 
peu ufité dans ce fens, qui eft le lit- 
teral. Lat. Demonem in aliquem immit- 
tere. 

ENDIABLAR. Corrompre quel. 
qu'un, le pervertir par fes mauvais 
exemples. L. Corrumpere. Pervertere. 


ENDIABLADO, DA, f. p. du v. detestable, 
Endiablar dans fes acceptions. Endia- PitoyaBle, 


blé, ée , furieux, eufe, qui femble étre 
poffédé du Diable, ou être fait par le 
Diable, poflédé. Lat. Poffefus à De- 
mone. Corruptus. Perditus, a, um. 

ENDIBIA, /. f. Endive , efpéce de 
chicorée qu'on cultive dans les jardins. 
Lat. Intybus, i.  , 

* ENDICO, /. 11m. Le méme que 
Añil. Lat. Glaffum. 

* ENDILGADOR, RA, /. m. ES 
f. Celui ou celle qui applanit une af- 
faire, qui donne des confeils, & qui 
facilite les moyens de les.mettre en 
exécution. Ce mot fe prend en mau- 
vaife part, pour fignifier un maque- 
reau ou une maquerelle. Lat. Znduc- 
for, oris. 

* ENDILGAR, v. a. Diriger, con- 
duire, perfuader, faciliter , induire, 
inciter. Lat. Znducere. Incitare. 

ENDILGADO, DA, p. f. du v. 
Endilgar. Acheminé , ée, conduit , 

d tts-2 te, 


(nje utenable 
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te, dirigé, ée. Lat. Inductus. Incita- 
bus, a, um. 

* ENDIOSAMIENTO, /. m. Ar- 
rogance, orgueil, fierté. Lat. Zrro- 
gantia, a. Superbia, e. 

ENDIOSAMIENTO, fignifie auffi 
Extafe , raviflement d'efprit, produit 
par un tranfport de dévotion. Lat. 4 
Jenfivus abftratfio, | onis. 

ENDIOSAR, «v. a. Déifer, divi- 
nifer, élever quelqu'un au rang de 
Dicu, l’égaler à Dieu, faire fon Dieu 
d'une créature, l'adorer, l'idolátrer. 
Lat. Deum conflituere. 

ENDIOSARSE, fignifie au figuré, 
devenir orgucilleux , fier, hautain 
& luperbe. Lat. Superbia efferri. 

ENDIOSARSE, fignifie auffi tom- 
ber en extafe, s'extalier par pure dé- 
votion. Lat. In Deuin abripi. 

ENDIOSADO, pa, f. p. du verbe 
Endiofar dans fes acceptions. Déifé, 
ée. Lat. Deificatus. Elatus, a, um. 

ENDOLENCIA , /.f. Le méme que 
Indulgencia. Ce mot n'eft plus ufité. 

* ENDONAR, /. f. T. anc. Le me- 
me que Dar, ou Donar. 

ENDONADO, DA, f. p. du verbe 
Endonar. Le méme que Dado, ou 
Donado. 

* ENDOSAR, v.a. Endoffer, écri- 
re fur le dos d'une obligation, d'une 
lettre de change, d'un mandement , 
d'une refcription , quelque ordre, ou 
quittance. Lat. Syngraplam refcribere. 

ENDOSO, /f m. Endoffement , 
ceffion, tranfport que l'on fait d'une 
lettre de change. Lat. Syugrapbe in fa- 
vorem alterius refrgnatio. 

* ENDRAGONARSE, v. r. S'irri- 
ter, devenir furieux comme un dra- 
gon. C'eftun terme basin de Pinven- 
tion de Quevedo. Lat. Zrà efferri. 

ENDRIAGO, /. s. Groffe couleu- 
vre, ferpent, dragon , monítre. Lat. 
Monftrum , 3. 

ENDRINA, /.f. Prune de damas 
noire. Lat. Prunum nigrum. 

Ser negro como una endrina. Etre ex- 
trémement noir. Lat. Migra pruna re- 
ferre. . 
ENDRINO , /. sm. Prunier de da- 
mas noir. Lat. Prunus, i. 

ENDULZAR, «. 4. Adoucir, ren- 
dre doux. Lat. Dulcorare. 

ENDULZAR. Adoucir, fe dit auffi 
des chofes fpirituelles, pour fignifier 
adoucir, rendre moins facheux & plus 
fupportable , moderer, tempérer. Lat. 
Lenire. Levare. 

ENDULZAR. Adoucir, terme de 
Peinture. Affoiblir les teintes. Lat. 
Jemperare. — 

ENDULZADO, pA, f. f. du ver- 
be Endulzar dans fes acceptions. Adou- 
ci, ie. Lat. Dulcoratus. Lenitus. Tem- 
eratus , 0, um. 

* ENDULZORAR , v. a. Le méme 

ue Endulzar. 


PNDURADOR , /. m. Avare, chi- 


END 


che, taquin. Lat. Parcus, a, um. 

* Refr. A Padre endurador, bijo gaf- 
tador. Pére avare, enfant prodigue. 

ENDURAR, v. a. Endurcir , ren- 
dre dur, durcir. Lat. Zndurare. 

ENDURAR, fignifie aufli ménager, 
vivre avec économie, égargner; & 
auffi, être vilain , chiche , avare. Lat. 
Parcere. , 

ENDURAR. Endurer, fouffrir, fup- 
porter. Lat. Ferre. Tolerare. 

ENDURAR. Différer, ufer de dé- 
lai & de remife. Lat. Zn dies differre. 

* Refr. Quien endura , caballero vá 
en buena mula, L'ceconomie eft une four- 
ce de biens. 

ENDURECER, +. a. Endurcir, 
rendre dur, folide. Lat. Zudurare. Du- 
rum facere. 

ENDURECER. Endurcir, fignifie 
auíTi accoutumer le corps au travail € 
àla fatigue. Lat. Durare. 

ENDURECER. Endurcir , en chofes 
fpirituelles , fignifie obftiner, opi- 
niátrer. Lat. Indurare. | 

ENDURECIDO , DA, f. f. du v. 
Endurecer dans fes acceptions. Endur- 
ci, ie, obftiné, ée. Lat. Zuduratus. 
Obfirmatus, a, um. 

ENDUBECIDO, fignifie aufli expé- 
rimenté, endurci dans le travail. Lat. 
Uju afluetus, exercitatus , a, um. 

ENDURECIMIENTO, /. m. Le 
méme que Dureza. Ce mot n'eft pref- 
que pas ufité. 

ENDURECIMIENTO. Se prend au 
figuré pour obftination , opiniátreté , 
dureté de cœur , endurciffement. Lat. 
Objtinatio. Induratio, onis. 

* ENEA, f. f. Jonc, plante qui 
croit dansleslieux humides, & pour 
l'ordinaire au milieu des ruiffeaux. 
Lat. Pamicula, e. 

* ENEAGONO, fm. T. de Géo- 
métrie. Enneagone, figure qui a neuf 
angles & neuf côtés. Lat. Enseago- 
nus, 3. 

ENEAGONO REGULAR. Enneago- 
ne régulier, c'eft celui qui a tous les 
angles & tous les cótés égaux. 

* ENEATICO, CA, adj. m. ES 
f. Quiappartient au nombre de neuf. 
Voyez Climaterico , ca. Lat. Eneaticus. 

Dias eneaticos. Jouts climatériques, 
Qu critiques. 

ENEBRAL , f. m. Lieu planté de 
genévriers. Lat. Locus juniperis con- 
Jitus. 

ENEBRO, /. m. Genevrier, ar- 
bufte odoriferant. L. Juniperus, i. 

ENEBRO. Genévre, graine du ge- 
nevrier. Lat. Juniperus. 

* ENECHAR , v. a. Le méme que 
Echar. Ce mot n'eft plus ufité. Co- 

! varruvias , qui rapporte ce mot dans 
: fon Tréfor de la langue Efpagnole, 


dit que ce mot fignifie expofer fon 


' enfant à la porte d'une Eglife, ou 
dans tel autre endroit. Lat. iiio; 
deferere. 


ENE 


ENECHADO, DA, f. f. du v 
Enechar. Expofé, ée , en parlant d'un 
enfant. Lat. Expoftus. 

* ENE DE PALO. La potencc,ainfi 
appellée parce qu'elle a la figure d'une 
n. Lat. Furca. Patibulum , t. 

ENELDO , fm. Aneth, plante odo- 
as Lat. Anetbum, i. 

MIGA , /.f. Le méme que 
Exnemiftád. iid % 

* ENEMIGA. Belle ennemie : on 
appelle ainfi une Maitrefle qui ne ré- 
pond point à l'amour qu'on a pour el- 
le. Lat. Amaja, e. 

* ENEMIGADERO, RA, adj. m. 
EJ f. T.anc. Oppofé, ée, contrai- 
re, ennemi, ie. Lat. Znfenfus. Com 
trarius, a, um. 

* ENEMIGAMENTE , adv. Avec 
inimitié , en ennemi, hoftilement. L. 
Jufensà. Hofliliter. 

* ENEMIGARSE, v. r. Le meme 
que Exemiflarfe. Ce mot eft peu ufité. 

ENEMIGO, f. ». Ennemi, qui 
a de la haine contre quelqu'un, qui 
tàcheà lui nuire, &à le traverfer. 
Lat. Inimicus, i. Hoflis , is. 

ENEMIGO. Ennemi, fe dit abfo- 
lument au fingulier pour fignifier une 
armée entiére, un parti contraire, qui 
vient pour combattre. Lat. Hoflis. 

ENEMIGO,en ter.de Jurifprudence, 
fc prend pour Parricide , matricide , 
ou cclui qui tue quelque parent juf- 
qu'au quatriéme degré ; & auf Duel- 
lifte. Lat. Parricida , e. 

ENEMIGO. Enuemi, fe dit abfo- 
lument & par antonomafe, du Demon, 
qui ef l'ennemi déclaré des hommes. 
Lat. Adver/farius nofter. 

* Refr. Al enemigo que huye, la puen- 
te de plata. 11 faut faire un pont d'or 
à l'ennemi qui fuit. 

* Refr. Zmigo reconciliado , enemi- 
go .doblado. Il faut toujours fe mé- 
fier d'un ennemi reconcilié, 

* Refr. De los enemigos , los menos. 
Il faut éviter autant qu'on peut de fe 
faire des ennemis. 

* Refr. Quienes tu enemigo? el que 
es de tu oficio. Nous n'avons pas de pi- 
res ennemis que ceux qui font de mé- 
me profeflion que nous. 

ENEMIGO, GA , adj. m. EJ f. 
Contraire, oppofé, ée, ennemi, ie. 
Lat. Contrarius, a , um. Infenfus. 

Ser enemigo de eflo à lo otro. Phrafe 
fort ufitée, par laquelle on donne à 
entendre qu'on n'aime point une per- 
fonne ou une chofe , qu'elle nous dé- 
plait, qu'on ne peut la fouffrir. Lat. 
Aduerfum ejje. 

Yo de mio me foi pacifico, y enemigo 
de meterme en ruidos ni pendencias. Pour 
moi, je fuis extrémement pacifique, 
& jc n'aime ni le bruit ni les difputes. 

ENEMISTAD, /.f. Inimitie, op» 
pofition, contrarieté. Lat. Znimicitia, 
e. Simultas, atis. 

* ENEMISTANZA , JS. f. Le mé- 

me 








ENE 


me que Enemiflad. Ce mot n'eft plus 
ufité. 

* ENEMISTAR, v. a. Brouiller 
les gens, caufer de l'inimitie entr'eux, 
rendre ennemi , contraire, oppofé. 
L. Inimicitias ponere, fovere , concitare. 

ENEMISTARSE, v. r. Se brouil- 
ler avec quelqu'un, fe déclarer fon 
ennemi. Lat. Abalienari. 

ENEMISTADO, pa, f. p. du v. 
Enemiftar dans fes acceptions. Brouil- 
lé, ée. Lat. Abalienatus, a , um. 

ENERGIA , /. f. Energie, force 
d'un difcours, d'une fentence , d'un 
mot. Lat. Energia. 

* ENERGICAMENTE, adv.Ener- 
' giquement,avec énergie. L. Efficaciter. 

ENERGUMENO, /. m. Energu- 
guméne, poffedé du Diable, & du ma- 
lin efprit. Lat. Energumenus. 

ENERIZARSE, 7. r. Le méme que 
Erizarfe. 

ENERIZADO, DA, f. p. du verbe 
Enerizar. Le méme que Erizado. 

* ENERO , /. . Janvier, le pre- 
mier mois de nôtre année.L. Januarins. 

* Refr. El pollo de Enero, à San 
Juan es comedéro. Ce Proverbe fe dit 
des perfonnes fuibles & délicates, qui 
ne reprennent leurs forces qu'à l'ap- 
proche de la belle faifon. 

ENERVAR, v. a. Enerver, amol- 
lir , affoiblir. L. Encrvare. Debilitare. 

ENERVADO, DA, p. p. du verbe 
Enervar. Enervé, ée, amolli, ie, 
affoibli, ie. Lat. Enervatus , a, uin. 

ENEXAR, v.a. Mettre un aiflieu 
àun chariot , ou à une charette. Lat. 
Axe inftruere. 

ENEXADO, pa, f. p. du v. Ene- 
xar. Le chariot, ou la charette à la- 
quelle on a mis unaïflieu. Lat. Axe 
snfiruéfus , a, um. 

ENFADAR, v. a. Ennuyer, fá- 
cher, importuner, dégouter, déplai- 
re. Lat. Moleftiam vel faflidium inferre. 

ENFADADO, pA, p. f. du verbe 
Eufadar. Ennuyé, ée, fâché, ée, de- 
gouté , ée. Lat. Tedio vel molefliá af- 
ftus, a, um. 

ENFADO, /. m. Ennui , dégout , 
déplaifir , facherie. Lat. Moleftia, «e. 
Tedium , ii. 

ENFADOSAMENTE , adv. En- 
nuyeufement. 

ENFADOSISSIMO , MA, adj. s5. 
¿7 f. fuperl. de Enfudojo. Très ennu- 
yeux, eufe, trés déplaifant , te, très 
importun, ne. Lat. MoleftiJanus , 


a, un, 
ENFADOSO , SA, adj. m. ES f. 
Ennuyant, te, ennuyeux, eufe, dé- 
plaifant , te, fàcheux , eufe , impor- 
tun, ne. Lat. Moleftus, a, um. 
ENFALDARSE, v. r. Retrouffer 
fes habits & fes jupes, pour marcher 
plus legérement. Lat. Vejles colligere. 
ENFALDADO, Da, f. p. du v. 
Enfuldar. Qui a les habits, ou les ju- 
pes retroullées. Lat. Precinéfus, a, iun. 


: ENF 


* ENFALDO , /f. m. L'a&ion de re- ' 
trouffer fes habits, ou fes jupes. Lat. 
Vejtium collectio , onis. 

ENFARDELAR, v.a. Emballer, 
enveloper , empaqueter, faire des 
ballots , des fardeaux. Lat. Succos 62 

Jürcinas infartas funibus alligare. 

ENFARDELADO , DA, f. p. du 
v. Enfardelar. Emballé , ée. Lat. 74 
falces colleclus, a, un. 

*ENFASTIAR , 09 ENFASTI- 
DIAR, ©. a. Le méme que Esfadar, 
ou Eaubafliar. Ces mots ne font plus 
ufités. 

* ENFEAR, vu. a. Le méme que 
Afear. Ce mot n'eft plus ufité. 

ENFEADO, DA, p.p. duv. En- 
ftar. Le meme que Afeado, 

ENFERMAR, v. ». Tomber ma- 
lade. Lat. Znfrinari. 

ENFERMAR, v. a. Rendre mala- 
de, caufer une maladie. Lat. /Morbum 
inferre. 

ENFERMAR , au figuré, caufer du 
préjudice, du dommage. Lat. Dam- 
num inferre. 

ENFERMAR , eft quelquefois em- 
ployé pour énerver, amollir, atfoi- 
blir les forces & le coutage. Lat. Exer- 
vare. Debilitare. 

ENFERMEDAD, /. f. Maladie, 
infirmité , indifpofition, 1ncommodi- 
té. Lat. Zufirmitus. Ægritudo. Morbus. 

ENFERMEDAD, 1e prend figuré- 
ment pour mal contagieux, maladie 
qui fe yagne & fe communique. Lat. 

umnum. Periculum, 

ENFERMERIA, ff. Infirmerie, 
lieu où l'on met les malades. Lat. Vo- 
focomium , ii. 

Coches de enfermeria. On appelle 
ainfi à Madrid les carroffes qui dont 
attelcs de deux vieilles mules. Lat. 
Debiles , vel iufirme bige. 

Ejtár en enfermeria. Cette expref- 
fion fignifie qu'on a envoyé quelque 
chole chez l'ouvrier pour la raccom- 
moder. 

ENFERMERO , RA, f. m. ES f. 
Infirmier, iére, celui, ou celle qui 
aloin de l'infirmerie & des malades. 
Lat. Ægrorum curator , oris. 

ENFERMISSIMO, MA, adj. m. 
ES f. Juperl. de Enfermo. Très malade, 
trés infirme. Lat. Valde infrosus. Æger- 
YiViM$ y A, UM. Ñ 

ENFERMIZAR, v. a. Le méme 
que Enfermar. Ce mot eft peu ufité. 

ENFERMIZO, ZA, ad;. m. ES f. 
Valétudinaire, infirme , quia peu de 
fanté, maladif, ive. Lat. Ayer. l’a- 
letudinarius. 

ENFERMIZO. Se dit de ce qui dft 
nuitible à la lanté. Lat. Vocivus. In- 
feftus, a, um. 

ENFERMO, Ma, adj. m. EJ f. In- 
firme, malade, maladif, ive, foi- 
ble , debile, languiffant , te. L. Debi- 
lis, e. Ager. Infrmus , a , um. 1 fe dit 
auf, en parlant des lieux , des ter- 


rn? 
1 


ENF $19 


rains qui ne font pas fains. L. Corra. 
ptus. Vitiatus. Valetudini infeflus,a um. 

ENFERMO, fe dit fizurément pour 
corrompu, gáté, vicié. L. Corruptas. 

ENFEROZAR, v. a. Le méme que . 
Enfañar & Embravecer. Ce mot eft 
peu ufité. . 

* ENFERVORECER, «v.a. Le mé. 
me que Enfervorizar. 

ENFERVORIZAR , v. a. Excitor, 
animer, encourager. Lat. Excitare. 
Incitare. Stimulare. 

* ENFERVORIZADO, DA, f. f. 
du v. E4ftroorizer. Excité, ce, ani- 
mé , ée, encouragé, ée. Lac. Exci- 
tatus. Stimulatus , a, um. 

* ENFEUDACION , /. f. Inféoda- 
tion, a&ion par laquelle on donne 
quete chofe en fief, ou on l'unit à 
on ficf. Lat. Feudi impofitio. 

* ENFEUDAR, v. a. Inféoder , 
donner en ficf, à foi & hommage. L. 
Feudum imponere. 

ENFIAR, vw. a. Le méme que Cos- 
fur. Ce mot n'eft plus ufité. 

ENFILAR , v. a. Enfiler, pour- 
fuivre, continuer. Lat. Z»/rflere. Per- 
tendere. 

ENFILAR. Enfiler, en terme d'Ar- 
tillerie, fe dit d'une piéce qui bat un 
endroit en droite ligne. Lat. Dirigere. 

ENFILADO, DA, f. p. du v. En- 
flar dans fes acceptions. Enfilé, ée. 
Lat. In lineam difpofitus. Direcfus,a,um. 

* ENFILADAS. Enfilées , fe dit en 
termes de Blafon des couronnes, anne- 
lets & autres chofes rondes & ouver 
tes , qui font paffées dans des paux, f3- 
ces, lances & autres chofes femblables. 
Lat. Zufertus. Innexus, a, um. 

ENFIN. Voyez Fix. 

* ENFINGIMIENTO , f. m. Voy. 
Fingimiento , ou Ficcion. Ce mot n'eft 
plus ufité. 

* ENFINGIR , v. a. Le méme que 
Fingir. Ce mot n'eft plus ufité. 

* ENFINGIR , étoit pris autrefois 
pour Préfumer de foi-inéme, avoir une 
haute idée de fes vertus & de fon mé- 
rite. Lat. Præfumere. Superbire. 

* ENFINGIDO, DA, f. f. du v. 
ÆEnfingir dans fes acceptions. Feint, 
te, orgueilleux, cufe. préfomptueux, 
eufe , fuperbe. L. Ficfus. Elatus, aum. 

* ENFINTA, /. f. T. anc. Fic- 
tion, tromperie, diffimulation , dé- 
guifement de la vérité. Lat. FicHio,onis. 
Commentum , i. 

ENFINTOSO , SA, adj. m. EJ f. 
Faux, feint, te, diffimulé , ée, trom- 
peur, trompeufe. Lat. Fiétus, a, tan. 
Fallax, acis. 

* ENFISTOLARSE, «©. r. Dégé- 
nerer en fiftulc. Lat. Fifhelá laborare. 

* ENFISTOLADO, DA, p. p. du 
v. Enfjlolarfe. Formé, ée, en fiftu- 
le. Lat. Fiflulà plagatus. 

ENFIUCIARSE, o. r. Le méme 
que Confiarfe. Ce mot n'eft plus ufité. 

ENFLAQUECER , v. a. Atténuer, 

exténuer 3 


$20 E NE 

exténuer , affoiblir, amoindrir, dimi- 
nuer, amaigrir, énerver, debiliter. 
Lat. Attenuare. Debilitare. Enervare. 
Frangerr. 

ENFLAQUECER, %. #. Maigrir , 
devenir maigre ; on dit Erfluquecerfe. 
Lat. Attenuari. Macefcere. 

ENFLAQUECIDO , DA, f. f. du 
v. Enfluquecer dans fes acceptions. 
Amaigri, ie, exténué, ée. Lat. 4t- 
tenuatus. Debilitutus, a, uns. 

* ENFLAUTADOR , Ra, /, m.€9 
KJ. Maquercau , maquerelle. Lat. Ze- 
no, onis. Lena, e. : 

* ENFLAUTAR, v. a. Ce mot 
n'eft point ufité au propre, & au figu- 
ré il fignifie induireau mal, follici- 
ter à commettre des actions fáles $ 
deshonnétes. Lat. 4d malum inducere. 

* ENFLAUTADO, DA, f. f. du 
v. Enflautar. Induit, te au mal, folli- 
cité, ée à mal faire. Lat. 44 malum, 
ad turpitudinem induétus , a , um. 

* ENFLORECER , v.a. Orner, pa- 
rer, embellir, garnir quelque chofe 
de Heurs. Lat. Floribus ornare. 

* ENEORCAR, v. a. Le méme que 
Aborcar. Ce mota vieilli. 

* ENFORCADO, DA, f. f. du 
v. Enforcar. Le méme que Aborcado. 

* ENFORRADURA , /. m. Le mé- 
mc que Aforro. Ce mot n’eft plus ufité. 

* ENFORRAR, v. a. Le méme 

ue Aforrar. Ce mota vicilli. 

* ENFORRADO, DA, f. p. du v. 
Enforrar. Le méme que Aforrado. 

* ENFORRO, /. m. Le mème que 
Aforro. Le premier n'eft plus ufité. 

* ENFORTALECER , «v. a. Le 
méme que Fortalecer. Le premier n'elt 
plus ufité. 

ENFORTALECIDO , pA, p. p. du 
verbe Enfortalecer. Le méme que For- 
talecilo., 

* ENFORTECER, v. a, Le méme 
que Fortalecer, Ce mot n'eft plus ufité. 

* ENFOSADO, J: m. T. de maré- 
chalerie. Le méme que Agruedo, 

ENFOSCARSE, v. r. S'inquiéter, 
fe troubler, s'agiter, fe remuer , de- 
venir inquiet, de mauvaife humeur. 
Lat. Commoveri. Turbari. 

ENFOSCADO, Da, p. p. du v. 
E:flcarfe. 'Troublé , ée, agité, ée. 
Lat. Commotus. Turbatus, a, um. 

ENFOSCADO , fignifie anfli confus, 
embrouillé, embarraflé , troublé. Lat. 
J'urbatus, Coufuíus , a, um. 

. * ENFOTARSE, v. r. T. anc. Se 
ficr, feconfier, avoir de la confian- 
ce, faire fonds fur une chofe , s'appu- 
yer, s'aflurer fur. Lat. Fidere. Con- 

ere. 

* Refr. Ni te alborotes , ni te enfo- 
tes. Ne te laiffe point abattre par les 
traverfes , ni féduire par Ies promelles. 

ENFOTADO, DA, f. p. du ver- 
be Enfotarfe. Le méme que Confiado. : 

* Refr. Mas «le leon canfudo , que 
gozque enfotudo. Le courage & la gran- 
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deur d'ame l'emportent fur la pré- 
fomption & la témérité. 

* ENFRANQUECER, v. a. Ter. 
anc. Affranchir, mettre en liberté. 
Lat. Manu mittere. 

ENFRASCAMIENTO , f. m. L'ac- 
tion de s'empétrer & de s'embarraffer 
dans les ronces & les buiffons ; mais 
dans ce fens ce terme eft hors d'ufage ; 
& métaph. ilfe dit pour embrouille- 
ment, brouillerie, difpute, confufion. 
Lat. Turbe, arum. Intricatio. Confu- 


Jio, onis. 


* ENFRASCARSE, v. r. S'empé- 
trer, s'embarraller dans les ronces & 
les buiffons. Lat. Dumis implicari. 

ENFRASCARSE, au figuré, S'em- 
barraffer, fe plonger dans des quef- 
tions obfcures & ditficiles, fe rompre 
la téte à les developer. L. Z:pedire fe. 

ENFRASCADO, DA, f. f. duv. 
Enfrafvarfe dans fes acceptions. Empé- 
tré, ée, embarrallé, ée. Lat. Dumis 
implicatus , a, wm. 

ENFRENADOR, /. t. Celui qui 
bride un cheval, & quile conduit par 
labride, palefrenier, cocher, poftil- 
lon, valet d'écurie.. Lat. ¿Moderator 
equorum. 

ENFRENAMIENTO, /. m. L'ac- 
tion de brider un cheval, un mulet. 
Ce mot n'eft point ufité dans ce fens. 


On l'employe au figuré pour marquer, 
‘le foin qu'on prend de refréner les paf- 


fions & les vices. L. Moderatio , onis. 

ENFRENAR, v. a. Brider un che- 
val, le conduire par la bride. Lat. 
Frenare. | 

ENFRENAR, fignifie figurément ré- 
fréner, reprimer, tenir en bride. Lat. 
Franare. Refrænare. Reprimere. 

Enfrenar bien el caballo. Se dit d'un 
cheval.qui porte bien la bride. Lat. 
Equum frenum aptè recipere. 

ENFRENADO , DA, p. p. du v. 
Enfrenar dans fes acceptions. Bridé, 
ée , réfrené, ée, reprimé, ée, tenu, 
ue en bride. Lat. Frenatus. Refrana- 
tus. Coercitus , a, um. 

El caballo efla enfrenado. Le cheval 
eft bridé. 

Los caballos eflan enfrenados. Les che- 
vaux font bridés. 

ENFRENTE, adv. Vis-à-vis, à 
l'oppofite, en face. Lat. Contra. E re- 
gione. Ex adverfo. : 

ENFRIADERA, /. f. Vaifleau dans 
lequel on met rafraichir le vin, l'eau 
& les autres liqueurs. Lat. Refrigera- 
toria fitula , e. 

* ENFRIADOR, /. m. Le méme 
que Enfriadera. 

ENFRIAMIENTO , /. m. Refroi- 
diffement: Lat. Refrigeratio , omis. , 

ENFRIAR , v.a. Refroidir quelque 
chofe, lui faire perdre fa chaleur.Lat. 
Ref igerare. : 

ENFRIAR. Refroidir, fe dit figu- 
rément en chofes morales, & fignilie 
Rallentir , modérer. Lat. Refrigerare. 
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“ENFRIARSE. Se refroidir, dimi- 
nuer d'ardeur & de courage, perdre 
la vigueur qu'on avoit, ne pas conti- 
nuer une chofe avec la méme ardenr 


qu'on l'avoit entreprife. Lat. Auimo 


cadere. 

ENFRIADO, DA, f. f. du verbe 
Enfriar dans fes acceptions. Refroidi , 
die, rallenti, ie. Lat. Refrigeratus , 


a, ut. 

* ENFROSCARSE. Voyez Enfraf- 
carfe. 

ENFUNDAR, v. a. Emplir, rem- 
plit, garnir, embourrer quelque chofe. 
Lat. Farcire. Replerc. 

ENFUNDAR, fignifie quelquefois 
Contenir, renfermer. Lat. Continere. 
Includere. 

ENFUNDADO, DA, p. p. du v. 
Enfundar dans fes acceptions. Empli, 
ie, embourré, ée. Lat. Ixclufus. In- 
fartus, a , um. 

ENFURECER , ». a. Irriter, met- 
tre en colére, en fureur. Lat. Zn fu- 
rorem agere. 

ENFURECERSE. Devenir furieux, 
fe dit figurément des chofes inanimées, 
comme des vents, dela mer, des élé- 
mens. Lat. Vebementer commoveri. Fu- 


rere. 

ENFURECIDO, DA, p. f. duv. 
Enfurecer dans fes acceptions. lrrité , 
ée. Lat. Iratus. Commotus , a , um. 

* ENFURIARSE , v. r. Le méme 
que Enfurecerfe. Ce mota vieilli. 

ENFURIADO, Da, p.f. du verbe 
Enfuriarfe. Le méme que Exfvrecido. 

* ENFURRUNARSE ,, v. r. Se fà- 
cher, fe mettre en colére, gronder 
contre quelqu'un. C'eft un terme grof- 
fier & barbare. L. Zrafci. Cominoveri. 

* ENFURTIR , o. a. T. de fabri- 
quants de draps. C'eft fouler les draps, 
& y mettre autant de laine qu'il eft 
néceflaire. Ce terme eft aufli ufité 
parmi les Chapeliers. Lat. Farcire. 

ENFURTIDO , pa, p. f. du verbe 
Enfurtir. Foulé, ée, preflé, ée. Lat. 
Fartus, a, un. 

* ENGABANADO , DA, adj. m. 
€9 f. Couvert, te d'un gaban. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Sagulatus. Sa- 
gulo indutrs, 

* ENGABIAR, ©. n. en jargon, 
Monter, grimper, efcalader, fe per- 
cher. Lat. Afcendere. 

* ENGACE, /. m. Entrelacement, 
enchainement, union, aflemblage, 
jonction d'une chofe avec une autre. 
Lat. Nexus, ds. Connexio, omis. 

ENGACE, fe prend au figuré pour 
l'union & la dépendance qu'ont entre 
elles les chofes incorporelles. 

* ENGAFAR, vu. a. Bander une 
arbalete, un fufil &c. Lat. Arcuns 
tendere. Sclopetiim aptare. 

ENGAFADO, pa, p. p. du verbe 
Engafiur. Bandé , ée. Lat. Zenfus. Ap- 
tatus , a, um. 

* ENGAFECER, ©. ». Devenir 

ladre, 
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Jadre, oulépreux. Lat. Zeprá infici. 

* ENGAITADOR , /. m. Le méme 
que Exganador. 

ENGAITAR , vu. a. Abufer quel- 
qu'un, le féduire par des paroles & 
des promeffes flateufes. Lat. Deludere. 
Decipere. 

ENGAITADO, DA, f. p. du v. 
Engaitar. Séduit, te par des paroles 
& des promelles flateufes. Lat. De- 
ceptus. Delufus , a, um. 

Me ba engaitado. Yl m'a dupé , joué. 
No me engaitara. 1 ne me jouera 


pas. 

ENGALANAR, v. a. Orner, parer, 
ajufter, polir, accommoder, arranger 
proprement. L. Ornare. Comere. Con- 
cinnare. 

ENGALANADO , DA, f. p. du v. 
Engalanar. Orné, ée, paré, ée, ajuf- 
té, ée. Lat. Ornatus. Comptus. Con- 
cinuus, a, um. 

* ENGALLADO, pa, adj. m. € 
JF. Fier, droit comme un coq. Lat. 
Ereëlus, a, um. 

ENGANCHADOR, /. m. Emban- 
cheur , celui qui engage à prendre 
parti dans les troupes. L. Æeéfor,oris. 

ENGANCHAMIENTO , /.:;. Em- 
bauchage, l'a&ion par laquelle on 
engage quelqu'un à prendre parti dans 
les troupes. Lat. Allectio , onis. 

ENGANCHAR, v. a. Accrocher, 
attirer, tirer à foi, attraper, faifir 
avec un croc. Lat. Unco compreben- 
dere. 

ENGANCHAR , métaph. &en flile 
familier, Áttirer, gagner , amorcer, 
charmer , engager par careffes. Lat. 
Blanditiis allicere. 

ENGAÑADIZO , ZA, adj. m. ES 
f. Facileà tromper, ou à fe tromper 
foi-méme. Lat. Seducibilis. 

ENGANADOR , /. m. Trompeur, 
four'»e. Lat. Deceptor. 

* Refr. $0 la buena razon, empéce 
el enganador. Ce Proverbe nous avertit 
de nous méticr des gens qui font mé- 
tier de flater tout le mone. 

ENGANAMIENTO, jm. Le méme 

ue Engaño. Ce mot n'eft plus ufite. 

ENGANANZA, /.f. Le méme que 
Engaño. Ce mot n'eft plus ulité que 

rmi le bas peuple. 

ENGANAR , v. a. Tromper que!- 
qu'un, le duper, lui faire croire ce 
qui n'elt pas. Lat. Decipere. Deludere. 

ENGAÑARSE, v. Y. Se tromper, 
s'abufer, le méprendre. Lat. Falli. 
Errare. 

Engañar al enemigo. 'Tromper l'en- 
nemi. 

Enganarfe à fi mifmo. Se tromper 
foi-méme. 

Me engaño. Il me trompa , elle me 
trompa. 

Me ba engañado. ll m'a trompé, el- 
le m'a trompé. 

Engaña à todos, Il trompe tout le 


monde. 
Tom. I. 
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No me engañe ufled. Ne me trom- 
pez pas. 

No le engañare à ufled. Je ne vous 
tromperai pas. 

Ufted fe engaña. Vous vous trompez. 

No engaño à nadie. Je ne trompe 
perfonne. 

ENGAñA BOBOS. Un attrape lour- 
daut. Voyez Engaitádor , & Embele- 
cador. Lat. J'eterator , oris. 

ENGAÑADO, DA, f. p. du verbe 
Engañur dans fes acceptions. Trompe, 
ée, féduit, te, abufé, ée. Lat. De- 
ceptus. Delufus , a, um. 

- * ENGANIFA, /.f. T. familier. 
Tour d'adrefTe , fourberie, piéce qu'on 
joue à quelqu'un, rufe, détour , intri- 
gue, piéyc. Lat. Dolus, i. Fullacia. 
Techna. Decipula, «e. : 

ENGAÑO, /. m. Tromperie, frau- 
de , fourberie, fupercherie , rufe , ar- 
tifice, fineffe, déguifement, feinte , 
diffimulation , furprife, tour d'adref- 
fe. Lat. Dolus. Fallacia , «e. 

ENGANOSAMENTE , adv. Cap- 

tieufement , adroitement , artificieu- 
fement, frauduleufement. Lat. Dolo- 
se. Subdolg. 
. ENGAÑOSO, SA, adj. m. EJ f. 
Faux, ffe, captieux , eufe, fourbe, 
artificieux, eufe, diffimulé , ée , ru- 
fé, ée. Lat. Subdolus. Cuptiofus. Fal- 
lax. Dolofus. 

ENGARABATAR , y. a. Acrocher, 
faifir avec un crochet. Lat. Unco ap- 
prehendere. 

ENGARABATARSE, v.r. Déve- 
nir crochu. Lat. Zncurvari. 

ENGARABATADO, DA, p. p. du 
V. Engarabatar dans fes acceptions. Ac- 
croché , ée. Lat. Unco apprebenfus. Rc- 
tortus , a , um. 

* ENGARABITARSE , v. r. Mon- 
ter, grimper fur quelque chofe , s'ac- 
crocher à quelque chofe de haut. Lat. 
Confcenilere. 

ENGARBARSE, «o. r. Se percher 
tout au plus haut d'un arbre, en par- 
lant d'un oifeau. Lat. Con/tendere. 

' ENGARBADO , pa, p. f. du v. 
Engarbarfe. Perché, ée. Lat. In alto 
infidens. 

ENGARBULLAR , v. a. Embrouil- 
ler, confondre , mettre les chofes pé- 
le-méle, €: fens deffus deffous. Lat. 
Turbare. Mifcere. 

ENGARCE. Voyez Engáce. 

* ENGARGANTAR, v. a. Mettre 
le pied jufqu'au cou dans l'étrier. 
Lat. Pedem in [lapedam altis im- 
mittere. 

ENGARGANTADO , DA, f.p. du 
verbe Engargantar. Enfoncé, ée juf- 
qu'au cou dans l'étrier. Lat. Zn flape- 
dam altis immilfus , a, um. 

* ENGARITAR, v. a. Tromper 
quelqu'un adroitement. Ce mot n'eft 
ufité que parmi le bas peuple. Lat. De- 
cipere. 


ENGARITADO , DA, f. p. du v. 
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Engaritar. Trompé, ée. Lat. Decep- 


tus, a4, tm. 

ENGARITADO , fignifie anffi Orné 
de tourillons & de guérites. Lat. Spe- 
culis inflructus, a, um. 

ENGARRAFAR, v. a. Sailir for- 
tement quelque chofe avec les grif- 
fes ou les ferres. Lat. Arripere. 

ENGARRAFADO, DA, p. f. du 
verbe Engarrafar. Saifi, fie avec les 
griffes ou les ferres. L. Arreptus, a,um. 

* ENGARROTAR. Le méme que 
Agarrotar. 

ENGARROTADO, DA, p.p. du 
v. Engarrotar. le méme que Agar- 
rotado. 

* ENGARZADOR. Le méme que 

azador. | 


* ENGARZAR. Le méme que Eto 
gazar. 

ENGARZADO. Le mémeque Ex. 
gazado. 

* ENGASAJAR , v. a. Voyez 4ga- 


ajar. Ce mot a vieilli. 

ENGASTAR , v. a. Enchaffer, fer- 
tir , monter enor, en argent , ou en 
tel autre métal. Lat. Auro vel argento 
aliquid inferere. 

ENGASTADO, DA, p. p. du v. 
Engaflar. Enchaffé, ée. Lat. Auro vel 
argento inclufus , a, 


um, 
ENGASTE, /. ». Enchaflure, fer- 


tiffure d'un diamant, d'un bijou, en 


or, en argent &c. L. Zncaflrutio, onis. 

ENGASTONAR , v. a. Le méme 
que Engajlar. Ce mot n'eft plus ufité. 

ENGASTONADO , DA, f. p. du 
v. Engajftonar. Le méme que Enga/tado. 

* ENGATAR, v. a. T. familier. 
Tromper avec art & diffimulation , 
comme fait le chat avec fon maitre , 
lorfqu'il veut attraper quelque chofe. 
Lat. Blanditiis circumvtaire. 

ENGATADO, pa, p. p. du verbe 
Engatar. Trompé, ée. Lat. Blanditiis 
circumventus, a, wm. 

ENGATADO. Filou. Lat. Fur con- 
temptibilis. 

* ENGATUSAR, v.a. T. bas € 
familier. Tromper, careffer, fat- 
ter par complaifance, par bouffonne- 
rie, pour tirer quelque chofe de quel- 
qu'un. Lat. Ajentar. 

* ENGAVILLAR , v. a. Le méme 
que Agavillar, 

ENGAVILLADO, DA, p. p. du v. 
Engavillar. Le méme que Agavillado, 

ENGAZADOR, RA, /. m. £2 f. 
Celui ou celle qui enfile des chapelets, 
des grains &c. Lat. Zmnexor , oris. 

ENGAZADOR, fignifie au figuré un 
maquereau, maquerelle. Lat. Zeno, 
onis. Lena, a. 

ENGAZAR , v. a. Enfiler, join- 
dre enfemble, entrelaffer l'un avec 
l'autre, enchaffer avec du fil d'or , 
d'argent, de laiton &c. Lat. Aliquid 
cum alio nectere.. 

ENGAZADO , pA, p. p. du v. Eno 
gazar. Enfilé, ée. L. Innexus, a, uns. 

E V v.v + ENGEN« 
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* ENGENDRABLE, ad;.d'une term. 
Ce qui peut étre engendré. Lat. Quod 
generari poteft. ' 

ENGENDRACION , /. f. Le méme 
que Generacion. Ce mot eftinufité. 

ENGENDRADOR, RA, Jubjt. m.C9 
F. Celui ou celle qui engendre, qui 
procrée, créatcur, producteur, au- 
teur, principe. Lat. Genitor. Gene- 
yator . oris. . 

ENGENDRAMTENTO, f. m. L'ac- 
tion d'engendrer. Ce mot n'eft plus 
ufité, Lat. Generatio, onis. 

ENGENDRAR, «.a. Engendrer, 
produire fon femblable. Lat. Generare. 
Gignere. 

ENGENDRAR, fignifie aufli pro- 
duire, donner, porter. Lat. Produ- 
eere. Gignere. 

ENGENDRAR.Engendrer, fe prend 
quelquefois pour caufer, apporter, 
étre caufe, donner occafion de faire 
du tort, du dommage, porter préju- 
dice. Lat. Afferre. Inferre. Creare. 

Engendrar malos bumores. Engendrer 
des mauvaifes humeurs. Lat. Pravo; 
bumores creare. 

Engendrar odio, amor. Engendrer 
dela haine, de l'amour. Lat. Odiuw 
gel amorem creare. 

No engendra ni cria buena fangre , fe 
dit au figuré d'un homme qui recoit 
gueqne mortification , ou qui ne réuf- 

t point comme il l'efpéroit. Lat. Va- 
£uraliter commovet. 

* ENGENDRANTE, ?. a. du v. 
Engendrar. Engendrant, qui engen- 
dre, qui produit. Lat. Genitor. 

ENGENDRADO, DA, p.p..du v. 
Engendrar dans fes acceptions. Engen- 
dré, ée. Lat. Genitus. Generatus, aum. 

* ENGENDRO, /::. Un embrion, 
couche informe, monftre. Lat. E»: 
bryo , oni. 

Mal engendro. Mauvaife cngeance , 
mauvais garnement. Lat. Weërlo, onis. 

* ENGIBACAIRE,d ENGIBADOR, 
JF. 11. Ce mot fignifie en jargon, un 
ruffien , un paillard. Lat. Procus , i. 

* ENGIBAR, v. a. T. de Bohé- 
miens. Recevoir, ferrer, garder, ca- 
cher. Lat. Recondere. Abfcondere. 

* ENGLANDADO, à ENGLAN- 
TADO , adj. m. EY f. Englanté , ter- 
me de Blafon, qui fe dit d'un écu 
chargé d'un chéne, dont le gland eft 
d'un autre émail que l'arbre & les 
feuilles. Lat. Glandibus onuflus, a,uns. 

* ENGOLADO, pa, adj. m. €7 
f. Engoulé, ée, fe dit en termes de 
Blafon, d'une piece ou figure qui eft 
dévorée par quelque animal, lequel 
alors s'apelle engonlant. Lat. Deglu- 
dius, a. tar, 

ENGOLFAR, «. a. Gagner la plei- 
ne mer, s'éloigner de la cóte, en par- 
lant d'un vaiffeau. Lat. Zs altum vela 
dare. 

_ENGOLFARSE, fignifie au figu. 
té, s'embarraíTer dans des affaires dif- 
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ficiles & épineufes. Lat. Negotiis ar- 
duis fe immergere. 

ENGOLFARSE, fignifie auffi dans 
le méme fens S'enfoncer dans la con- 
templation, s'élever. Lat. Meditatio- 
ne abforberi. 

ENGOLFADO, DA, f. p. du v. 
Engolfar dans fes acceptions. Qui eft 
en pleine mer, abforbé dans la contem- 
plation. Lat. Zn altum evectus. Medi- 
tatione abforptus , a, um. 

* ENGOLILLADO, DA, adj. m. 
€ f. Celui qui porte toujours la go- 
lille: il fe dit d'un homme extréme- 
ment attaché aux ancicns ufages. Lat. 
Collari intento preffus , a, um. 

* ENGOLLETADO , DA, adj. m. 
ES f. T. burlefque & hazardé. Guin- 
dé, ée, droit, te, qui va téte le- 
vée, quiaffede un air grave, de fu- 
périorité, vain, ne, fuperbe, hau- 
tain, ne, orgueilleux, eufe. Lat. 
Superbus. Elatus , a, uns. 

ENGOLONDRINARSE, v. r. T. 
burlefque. S'élever infolemment,pren- 
dre de trop grandsairs, prendre trop 
de liberté. Lat. Inflari. Efferri. Ex- 
tolli. Infolefcere. 

* ENGOLONDRINARSE, fignifie 
quelquefois devenir amoureux, s'a- 
mouracher. Lat. Amore capi. 

* ENGOLONDRINADO, DA, f.f. 
du v. Engolondrinarfe dans fes accep- 
tions. Elevé , éc infolemment , amou- 
raché, ée. Lat. Elatus. Inflatus. Amo- 
re captus , a, um. 

* ENGOLOSINAR , «. a. Affrian- 
der, attirer , amorcer par des appáts, 
des amorces flatteufes. Lat. Alicere. 
Inefcare. 

ENGOLOSINADO, nA, f. p. du 
v. Engolofinar. Affriandé, ée, attiré, 
ée, alleché, ée. Lat. Alleótus. Iuefca- 
lus, 4, "m. 

* ENGOMADERO, RA , adj. m. 
ES f. Ce qui peut fe gommer. L. Quod 
gummi liniri potefl. 

ENGOMADURA, /. f. L'a&ion de 
gommer, aufli-bien que l'effet qui en 
réfultc. Lat. Gumnnitio, onis. 

ENGOMAR, v.a. Gommer, en- 
duire avec dela gomme. Lat. Gummi 


. linirc. 


ENGOMADO, DA, f. p. du v. 
Engousar. Gommé, ée. Lat. Gummi 
itus, a, um. 

* ENGORAR, v. a. Le méme que 
Enbuerar. 

ENGORDADOR , /. m. Celui qui 
engraiffe, & qui n'a d'autre foin que 
celui de fe bien nourrir. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Zomo pinguis, obefus, 
ventri deditus. 

ENGORDAR, «v. v. S'engrailler, 
devenir gras. Lat. Pingue/cere. 

ENGORDAR. Engrailler, rendre 
gras. Lat. Impinguare. 

ENGORDAR, fignifie figurément , 
s'enrichir. Lat. Ditefcere. 

* Refr. Quien viejo engorda , dos 
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mocedades goza. (Celui qui engraifle 
dans fa vieilleffe, jouit d'une double 
jeuneffe, 

* Refr. Si quieres cedo engordar, co- 
me con bambre y bebe à vagar. Ce Pro- 
verbe fignifie que pour que la nourri- 
ture nous falle du bien, il ne faut man- 
ger que lorfqu'on a faim, & alors 
boire beaucoup pour détremper les. 
alimens qu'on a pris. 

* ENGORDECER , o. a. & n. Le 
méme que Exgordar. Ce mot n'eft plus 


ufité. 

ENGORDECIDO, DA, f. f. du 
v. Engordecer. V. Gruejfo, ou Gordo. 

* ENGORRA , /. f. T. anc. Retar- 
dement , délai, détention , accroche. 
Lat. Retentio, onis. 

* ENGORRAR , v. a. T. anc. Em- 
barraífer , fufpendre, retarder, amu- 
fer, détourner, occafionner du retar- 
dement. L. Detinere. Morari.Impedire. 

ENGORRO,, /. 1. Embarras , obf- 
tacle, difficulté, empéchement. Lat. 
Impedimentum , i. Mora, e. 

ENGORROSO, SA, adj. m. ES f. 
Embarraffant, te, difficile, pénible, 
fácheux , eufe. Lat. Difficilis , e. dr- 
duus, Operofus , a, um. 

ENGOZNAR , v. e. Mettre des 
gonds à une porte, à une fenetre &x. 
Lat. Compagibus connectere. 

ENGOZNADO, DA, f. f. du v. 
Engoznar. Garni, ie de gonds. Lat. 
Compagibus connexus , a, um. 


* ENGRACIAR, vu. a. Le méme 


que Zgradar & Complacer. Ce mot n'e 


plus ufité. 

ENGRANDECER, «. a. Aggran- 
dir, accroitre, rendre plus grand , 
plus étendu , augmenter. Lat. Augere. 
Dilatare. 

ENGRANDECER. Aggrandir, fe 
dit fizurément en morale, & fignifie 
rendre plus grand en honneurs, en 
crédit, en fortune; élever dans le 
monde à un état plus confidérable. 
Lat. Exaltare. Magnificare. Exagerare. 

ENGRANDECER, fignifie auff am- 
plifier, exagérer. Lat. JMagmifeart. 
Exagerare. 

ENGRANDECIDO, DA, f. f. du 
v. Engrandecer dans fes acceptions. 
Aggrandi, ie. Lat. Auéfus. Amplifica- 
tus. Exageratus, a, um. 

ENGRANDECIMIENTO , /. m. 
Aggrandiffement, augmentation, ce 
qui rend une chofe plus grande. Lat. 
Dilatatio. Magnificatio. 

ENGRASSAR, vu. a. Engraifler, 
rendre gras, procurer de la vigueur 
& de la fubítance. Lat. Jmpinguart. 
Incraffare. 

ENGRASSAR. Engraiffer, Üignife 
aufli oindre avec de la graifle. Lat. 
Ungere. — , 

ENGRASSAR ,.fe prend auffi pour 
donner de l'apprét aux draps, aux 
étoffes, aux chapeaux. Lat. Crajks- 


dine reficere. 
à ENGRAS- 
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ENGRASSADO, pA, f.f. duv. 
Engraffar dans fes acceptions. Engraif- 
fé, ée, oint, te avec de la graiíTe, 
apprété, ée. Lat. Impinguatus. In- 
craffatus. Unctus, a, um. 

* ENGRAVEDAR, v. a. Prendre 
un air grave & férienx, compofer 
fon vifage & fon extérieur, affe&er 
un air impofant. Lat. Gravitatem af- 


fectare. 

* ENGREIMIENTO, fm. Pré- 
fomption , vanité , orgueil , trop bon- 
ne opinion de foi- méme. Lat. Su- 
perbia. Elatio, onis. 

ENGREIMIENTO, fignifie auff pa- 
rure , ajuftement, ornement. L. Or- 
natus , fis. 

ENGREIR , v. a. Infpirer de l'or- 
gueil , de la préfomption, de la fierté 
à quelqu'un. On emploie ordinaire- 
ment ce verbe au paíbf, & l'on dit 

. Engreirfe, s'élever plus haut que l'on 
n'eft. Lat. Animos dare. 

ENGREIRSE, fignifie auffi fe pa- 
rer, s'ajufter, s'embellir @at. Or- 
-siari. Fucars. 

ENGREIDO , DA, f. f. du verbe 
. Engreir dans fes acceptions. Orgucil- 
leux , eufe , fuperbe, hautain, ne, 
fier, re, paré, ée, ajufté, ée. Lat. 
Elatus. Ornatus. Comptus , a, um. 

* Refr. Engreido como gallo de cor- 
£ijo. Fier & orgueilleux comme un 
coq de baffe - cour. 

* ENGRIFARSE, «v. r. Se dref- 
fer , fe hérifler de colére. Lat. Cri/- 
pari. Tumefcere. 

ENGRIFADO, DA, f. f. du v. 
Engrifurfe. Hériffé , ée de colére. L. 
Crifpatus, a, um. 

ENGROSSAR , v. a. Augmenter 
la groffeur, le volume d'une chofe. 
Lat. Impinguare. Augere. 

ENGROSSAR, par extenfion , aug- 
menter, fortifier, renforcer, grof- 
fir. Lat. Augere. 

ENGROSSAR, v.n. Groffir, de- 
venir gros, grandir, croitre. Lat. 
Crefcere. Pinguefcere. 

ENGROSSADO , DA, f.p. du v. 
Engroffar dans fes acceptions. Groffi , 
ic. Lat. Auétus. Impinguatus. Incraf- 

Jutus, n. um. 

* ENGRUDADOR, /. m. Terme 
peu ufité. Celui qui colle. Lat. Con- 
glutinator , oris. 

ENGRUDAMIENTO , f m. T. 
¿peu ufité. L'action de coller avec de 
la colle, conglutination. Lat. Congiu- 
tinatio , onis. 

ENGRUDAR, v. a. Coller. Lat. 
Conglutinare. 

ENGRUDADO, DA, f. p. du verbe 
Engrudar. Collé, ée , conglutiné , ée. 
Lat Congilutinatus, a, um. 

* ENGRUDILLO, /. m. dim. de 
Engrudo. Colle legére, déliée , qui 
n'eft pas forte. Lat. Gluten, inis. 

ENGRUDO , f. m. Colle faite avec 
de la farine & de l'eau. L. Gluten, inis. 
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ENGUALDRAPAR, «. a. Terme 
burlefque & hazardé. Caparagonner 
un cheval. Lat. Stragulo injiruere. 
Et métaph. Couvrir, cacher. Lat. 
Tegere. Difimulare. 

ENGUANTADO, DA, adj.m.EJ f. 
Ganté , ée, qui porte des gants. Lat. 
Chirothecis indutus, à, um. 

* ENGUEDEJADO, DA, adj.m.€9 
f. T. peu nfité. Rafé, ée , frifé , ée, 
ajufté , ée, paré, ée. Lat. Comptus. 
Ornatus. Cincinnatus , a, um. 

* ENGUICHADAS, adj. Enguiche. 
On appelle ainfi en terme de Blafon , 
le Cor, cornet, trompe ou huchet , 
dont l'embouchure eft de different 
émail. Lat. Funiculatus, a , um. 

* ENGUIJARRAR, «. a. Paver 
avec des cailloux. L. Saxis flernere. 

ENGUIJARRADO, pa, p.p. du 
verbe Exguijarrar. Pavé , ée avec des 
cailloux. Lat. faxis flratus , a , um. 

ENGUIRNALDADO , DA, adj. vs. 
€9 f. Orné , ée , couronné, ée de guir- 
landes. L. Floribus redimitus , a, um. 

* ENGUIZGAR , v. a. Exciter, 
pouífer, aiguillonner à faire quel- 
que chofe. Lat. Zncitare. Stimulare. 

ENGUIZGADO , pa, p. p. du v. 
Enguizgar. Excité, ée, pouflé, ée. 
aiguillonné , ée. Lat. Incitatus. Sti- 
mulatus , a, um. 

ENGULLIDOR , RA, /. m. ES f. 
Gourmand, de, qui dévore & qui 
mange avec avidité, glouton, goin- 
fre; il fe dit des perfonnes & des 
animaux. Lat. Helluo, onis. 

ENGULLIR , v. a. Engloutir, dé- 
vorer , avaler tout d'un coup & glou- 
tonnement. Lat. Vorare. Deglutire. 

ENGULLIDO, pA , f. p. du verbe 
Engullir. Englouti, ie, avalé, ée. 
Lat. Voratus. Deglutitus, a, um. 

ENGURRIA,/. f. Le méme que 
Arruga. Ce mot n'eft plus ufité. 

ENGURRIADO , DA , adj. 1. ES f. 
T. anc. Voyez Arrugado. 

* ENGURRIO , /. »:. Terme anc. 
Ennui, dégoût, trifteffe, langueur, 
abattement caufé par la pareffe.& la 
mélancolie. Lat. Meror. Tedium, ii. 

* Refr. Dia de nublo , dia de engúr- 
vio. Ce Proverbe fignifie qu'un hom- 
me malade & mélancolique n'eft pro- 
pre à rien. 

* ENGURRUÑARSE, v. r. T. 
bas & du ftyle familier , Devenir 
mélancolique , trifte , comme il arri- 
ve aux oifeaux lorfqu'ils font mala- 
des, ou que le tems eft couvert & 
chargé de nuages. L. JMerore affici. 

ENGURRUNADO, DA, f. p. du 
verbe Engurrunarfe. Trifte, mélan- 
colique , attrifté, ée. Lat. Merore 
affectus , a , um. 

ENHAMBRECER , v. ». T. bur- 
lefque & hazardé. Avoir faim , avoir 
appetit. Lat Efurire. Fame laborare. 

ENHARINAR, «v. a. T. burleí- 
que. Enfarincr, poudrer avec de la 
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farine. Lat. Fariná confpergere. 

ENHARINADO, DA, f. p. du v. 
Enbarinar. Enfariné, ée. Lat. Fari- 
ná confperfus , a , um. à 

* ENHARMONICO , adj. Terme 
de Mufique. Enharmonique. C'eftle 
dernier des trois genres de Mufique, 
qui abonde en diéfes, qui font les 
moindres divifions fenfibles du ton. 
Lat. Enbarmenicus, a, um. 

ENHASTAR, v. a. Mettre un fût 
à une lance. Lat. Haflam infgere. 

ENHASTAR, fignifie auffi mettre 
quelque chofe debout. Lat. Erjgere. 

ENHASTADO, DA, f. p. du v. 
Euboflar. Qui a un fût. Lat. Hoflili 
inflrucfus , a, um. 

ENHASTIAR , vo. e. T. peu ufité. 
Dégouter , ennuyer , laffer, fatiguer. 
Lat. Faflidium movere. 

ENHASTIADO , nA, f.p. du v. 
Enbaftiar. Dégouté , ée. Lat. Faftidie 
affeíus , a, um. 

y ENHASTIO,./. m. Le méme que 

(0jt10. 

ENHASTIOSO , sa , adj. m. EJ f. 
Le méme que Enfadofo. Ce mot n'eft 
plus ufité. 

ENHEBRAR, v. a. Enfiler une 
aiguille. Lat. Per foramen acús filum 
immittere. 

ENHEBRAR , fe dit figurément 
pour lier, joindre , enfiler plufieurs 
chofes enfemble. Lat. Conjimgere. 
Connecclere. 

ENHEBRADO, DA, f. f. du v. 
Enbebrar dans fes acceptions, Enfi- 
lé, ée. Lat. Per foramen acús immif- 
Jus. Connexus , a, um. | 

* ENHECHIZAR , v. a. Voyez 
Hechizar. | 

ENHECHIZADO , pA, f.p. du v. 
Enhechizar. Voyez Hechizado. 

* ENHENAR, v. a. Couvrit , en 
veloper, garnir de foin quelque cho- 
fe qu'on met dans une caifle , em- 
pailler. Lat. Fœno tegere, involvere. 

ENHENADO , pA , p. p. du verbe 
Enbenar. Envelopé , ée dans du foin. 
Lat. Feno tecfus, involutus, a, um. 

* ENHERBOLAR, o. a. Empoi- 
fonner quelque chofe avec des herbes 
venimeufes. Lat. Veneno inficere. 

ENHERBOLADO, DA, p.p. du 
verbe Enberbolar. Empoilonné, ée 
avec des herbes vénimeufes. L. Ve- 
neno infecíus ¿ a, um. 

ENHESTADOR , f. m. T. inufité. 
Celui qui dreffe, qui éléve , qui lé- 
ve une chofe en haut, par exemple, 
une pique. Lat. Ercéfor , cris. 

ENHESTADURA , /. f. L'a&ion 
de dreffer, de lever, de placer de- 
bout. Ce mot n'eft plus ufité. Lat. 
Ereétio , onis. 

ENHESTAMIENTO ,/. m. Le 
méme que ÆEnbefladura. Ce mot eft 
furanné. 

ENHESTAR, «+. a. Dreffer , met- 
tre debout , faite tenir droit, lever, 

V vv) ia élever , 
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élever, hauffer, mettre fur pied. L. 


ere. 

ENHIESTO, TA, f. p. du verbe 
Enbeflar. Dreflé, ée, pofé, ée de- 
bout. Lat. Ereéfus, a, um. 

No haver à quedar lanza enhiefla. 
We pas refter une lance debout, fe 
dit pour marquer qu'on a battu l'en- 
nemi à plate couture, ou qu'on ne 
trouve aucun obítacle à fes entre- 
prifes. 


* ENHETRAMIENTO, fm. T. 


anc. Entortillement des cheveux. L.. 


Intricatio , onis. 

* ENHETRAR, «. a. T. anc. 
ufité parmi les bergers. Entortiller, 
embrouiller , méler les cheveux de fa- 
gon qu'on ne puille les déméler ni 
les peiyner. Lat. Zntricare. Dnplicare. 

ENHETRADO, DA, f. p. du v. 
Enbetrar. Mélé , ée , embrouillé , ée, 
en parlant des cheveux. Lat. Intri- 
caíus , a, um. 

* ENHILAR, ©. a. Enfiler des 
colliers, des chapelets. Lat. Jsnecte- 
re. Connectere. 

ENHILAR , au figuré, Enfiler ut 
difcours, dire plufieurs paroles à la 
fuite les unes des autres, fans fe met- 
tre en peine fi elles viennent à pro- 
pos ou non. Lat. Connectere. Inferere. 

ENHILADO, DA, f. p. du v. En- 
bilar dans fes acceptionss Enfilé, ée. 
Lat. Znnexus. Connexus. Infertus,a, um. 

ENHiILADO. Bien ordonné, bien 
arrangé, bien difpofé. Lat. 4pté con- 
Cinnatus , a, um. 

ENHOCAR, v. a. Enfler, faire 
bouffer , en parlant d'habillement. 
Lat. Jnflre. 

ENHORABUENA, /. f: En bonne 
heure, pour dire, bien venn. Com- 
pliment que l'on fait ordinairement à 
une perfonne qui étoit abfente d'un en- 
droit, &qui y vient, ou à laquelle 
il arrive quelque chofe de favorable. 
Lat. Corgratulatio , enis. 

ENHORABUENA, aiv. À la bon- 
ne heure. 

Sea enborabuena. Que ce foit à la 
bonne heure. 

ENHORAMALA , adv. A la mal- 
heure, expreflion de mépris ou de 
colére. Lat. Abi in mulum crucem. 

* ENHORCAR , v. a. Le méme 
ue Aborcar. 

ENHORCADO, DA, f. f. du v. 
Enborcar. Le méme que Ahorcado. 

ENHORNAR, «v. a. Enfourner, 
mettre le pain, ou la pátillcrie dans 
le four pour les cuire. Lat. In fur- 
aum immittere. 

* Refr. 4i mal enbornar fe tuerce el 
pan. Ce Proverbe fignilie que pour 
que les chofes réuffillent , il faut s'y 
prendre comme il faut dés le commen- 
cement. 

ENHORNADO, DA, f. p. du v. 
Enbornar. Enfourné, ée. Lat. Zn fur- 
sumimmijus, a, um. —-— 
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* ENHUERAR , 9. a. Pondre des ' deur, de Péclat à quelque chofe. Lat, 


œufs clairs. Lat. Ova irrita parere. 

ENHUERADO, DA, f. f. du v. 
Enbuerar. Qui a pondu des œufs clairs. 
Lat. Zrritus. Subventaneus , a , um. 

ENIGMA , J. m. Enigme, propo- 
fition qu'on donneà déviner, & qui 
eft cachée fous des termes obfcurs, 
ambigus , & le plus fouvent con- 
tradiétoires en apparence. Lat. /Exi- 
gma, atis. 

ENIGMATICO, CA, adj. m. ES 
f. Enigmatique, oblcur, qui tient 
de l'énigme. Lat. ZEnigmaticus. Ob/cu- 
YH$4, Q , Num. 

ENJAEZAR , vw. a. Harnacher un 
cheval. Lat. Phaleris ornare. 

ENJAEZADO, DA, f. p. du v. 
Enjaezar. Harnaché , :ée. Lat. Pbale- 
ratus , a, un. 

* ENJAGUADIENTES. Voy. En- 
Juagadientes. 

* ENJAGUADURA. Voyez Enjua- 
adstra. ' 

ENJAGUAR. Voyez Enjuagar. 

ENJAGUE. Voyez Enjuague. 

* ENJALBEGADOR , fm. Macon 
qui crépit, qui blanchit les murailles. 
Lat. Dealbator , oris. 

ENJALBEGADURA, /.f. Blan- 
cheur d'une muraille. Lat. Deulbatio , 


onis. 
* ENJALBEGAR, «. a. Blanchir 


une muraille, comme on le pratique. 


dans les villages, avec de la terre 
blanche, ou avec de la chaux détrem- 
pée dans de lean. Lat. Deulbure. 

ENJALBEGAR, fignifie au figuré, 
mettre du blanc fur le vilage , fe far- 
der. Lat. Fucare. 

ENJALBEGADO , DA, f. p. du 
v. Eujalbegar dans fes acceptions. Blan- 
chi, ie, fardé, ée. Lat. Dealbatus. 
Fucatus , a, um. E 

ENJAULAR, o. a. Encager , met- 
tre en cage, enfermer dans une cage. 
Lat. Cuveá claudere. 

ENJAULAR, fignifie figurément, 
emprilonner , enfermer dans une pri- 
fon. Lat. Comprebendere. Cujlodire. 

ENJAULADO, pa, f.p. du v. 
Enjaular dans fes acceptions. Encagé, 
ée. Lat. Caveá inclufus. Cufloditus , 


a, um. 

* ENJORDANAR , v. a. T. ha- 
zardé. Rajeunir, rendre jeune. Lat. 
Renovare. 

ENJORDANADO, DA, f. f. du 
v. Enjordanar. Rajeuni, ie. Lat. Re- 
noUatus , A, um. 

* ENJORGINARSE , v.r. Se bar- 
bouiller avec de la fuye. C'eft un mot 
ufité dans la vieille Caftille, & formé 
du mot Hollin, qu'on prononce par 
corruption orgin. Lat. Fuligine tingi. 

ENJOYAR, v. a. Orner , garnir, 
parer de joyaux. Lat. .Monilibus 
ornare. 

ENJOYAR, au figuré, fignifie en- 
lichir, donner du luftre , de la fplen- 


Ditare. Ornare. ornare. 

ENJOYAR, fignifie auffi, garnir, 
orner, enjoliver, embellir quelque 
chofe de diamants ou d'autres pierres 
précieufes; enchaffer plufieurs pier. 
res enfemble, pour en former diffc- 
rens ornemens. Lat. Zncaflrare. Is- 
cludere. 

' ENJOYADO, Da, f. p. du verbe 
Enjoyar dans fes acceptions. Paré, ée, 
orné, ée, embelli, ie. Lat. Lapidi 
bus pretiofis ornatus. Incaflratus. Im 
clufus, a, um. 

ENJOYADO, fe prenú quelquefois 
pour riche en bijoux, en diamans. 
Lat. Lapidibus pretiofis afluens. 

* ENJUAGADIENTES, Ls. Gor- 
gée d'eau, de vin, ou de telle autre 


-liqueur qu'on prend aprés les repas 


pour fe rincer la bouche & fe nettoyer 
les dents. Lat. Dentium lotio , omis. 

* ENJUAGADURA , /. f. L'adion 
de fe rincer la bouche aprés les repas. 
Lat. Ovialotio , onis. ll fe dit aufh de 
l'eau qUTà fervi pour cet effet. 

* ENJUAGADURA. Rinqure, ou 
rinfure. Eau qui a fervi à rinfer. Lat. 
Proluvie: , ei. 

* ENJUAGAR, v.a. Rinfer fa bou- 
che avec de l'eau, du vin, ou quel. 
qu'autreliqueur aprés les repas. Lat. 
Os colluere. 

ENJUAGAR , fignifie aufh Egayer, 
rinfer ce qu'on a déja favonné. Lie 
Eluere. | 
* ENJUAGUE, fm. L'eau, le 
vin, ou la liqueur avec laquelle on fe 
rince la bouche. Quelques - uns difent 
Enjágue, mais ce dernier elt moins 
ufité. Lat. Lotio, onis. 

* ENJUAGUE , fignifie figurément 
changement dans les poftes & dans les 
emplois, fait fans néceffite & fans ré- 
flexion. Lat. Mutatio , onis. 

ENJUAGUE, fignifie dans le méme 
fens Vanterie , oftentation, vaine gloi- 
re. Lat. Jaclatio. Ojlentatio , onis. 

* ENJUICIAR , v. a. T. de prati- 
que. Inftruire une caufe, un procés. 
Lat. Litem inftruere. 

* ENJUNCAR , v.a. Lier, atta- 
cher avec des cordes de jonc. Lat. Fs- 
nibus fparteis inneclere. 

* ENJUNQUE , £ :m. T. de Mari 
ne. La charge la plus pefante qu'on 
met à fond de cale. Lat. Oxera gre- 


viora. 

ENLABIAR , v. a. Embabouiner , 
amufer quelqu'un de belles efperances, 
fe rendre maitre de fon efprit. Lat. 


Lactare. 

ENLABIADO, pa, f. p. du verbe 

Enlabiar. Embabouiné , ée. Lat. Lac- 
talus, a, um. 
* ENLABIO, /. s». Perfuafioa , 
raviffement , enchantement caufé par 
un difcours éloquent. Lat. Suadela, «e. 
Perfuafto , onis. | 

* ENLACE , 4... Liaifon, enchal- 


nement, 
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xio , oni. 

ENLACE, fe prend aufli pour Pa- 
renté, lien du fang. Lat. Cogratio , 
onis, Affuiitas, atis. | 

* ENLADRILLADOR, /. m. Le 
méme que So/ador. Ce mot n'eít plus 


uite. 

ENLADRILLAR, v. a. Carreler, 

ver de carreaux, 

at. Lateribus fternere. 

ENLADRILLADO, DA, f. p. du 
V. Enladrillar. Carrelé, éc, pavé, 
ée de carreaux ou de briques. Lat. Za- 
deribus [lvatus , a, um. 

* ENLAMAR , «. a. Remplir, 
couvrir les terres de limon , de fanze 
& de vale par l'abondance des eaux, 
des inondations , des débordemens de 
rivicres , des torrens, 

erire. 

ENLAMADO , pa, f. p. du v. 
Enlamar. Couvert, te de fange ou 
' delimon. Lat. Liso coopertus , a, um. 

ENLARDAR, vu. a. Oindre avec 
du lard ou de la graiffe la viande ou la 
volaille qu'on fait rótir. Lat. Lardo 


ou de briques. 


Lat. Limo co- 


sngere. 

ENLARDADO, DA, f. p. du v. 
Enlardar, Oint, te avec du lard ou de 
la graifle. Lat. Lardo unctus , a, um. 

ENLAZABLE , adj. d'une term. Ce ' 
qui peut s'unir, fe joindre, s'entrelaf- 

er avec un autre. Lat. Connexionis 
capax. 

ENLAZADOR, RA, adj. m. ES f. ’ 
Celui ou celle qui joint, qui lie, qui : 
entrelaffe , qui attache une chofe avec 
une autre. Lat. Connecfens. 

ENLAZADURA , /. f. Voyez En- 
lazamiento. 

ENLAZAMIENTO , /. m. En 


-— a. 


trelacement, union de plufieurs cho- 
fes, enchainement. Lat. Nexus, ds. 

ENLAZAMIENTO , fiznifie au fi- 
guré , Union, attachement produit 
par l'amitié, la parenté ou l'amour. 
Lat. Nexus, i. 

ENLAZAR, v. a. Lier, attacher, 
nouer, faire des nœuds de rubans, 
enlacer, entrelacer des rubans, ou 
autres chofes. Lat. Weélere. Innecfere. 
Conneéfere. | 

ENLAZAR, fe dit figurément pour 
Unir , joindre, lier deux ou plufieurs 
chofes enfemble pour quelque motif, 
raifon , ou occafion , comme peuvent 
être l'amitié, la parenté, l'amour. L. 
Conjungere. 

ENLAZADO, DA, p. p. du verbe 
Enlazar dans fes acceptions. Entre- 
lacé, ée. L. Nexus. Connexus, a, um. 

ENLIGARSE , v. r. S'engluer, le 
prendre à la glu. Lat. Vi/co teneri. 

ENLIZAR , v. a. T. de TifTerand. 
Ourdir , difpofer & arranger en long 
les fils ou la chaine de la toile fur 
le métier, pour y paller enfuite la 
tréme. Lat. ZLicia tele addere. | 


nement, connexion d'une chofe avec 

une autre. Lat. Vexus, ds. Conne- 
i 
| 
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ENLIZADO, pa, p.f. du verbe 
Enlizar. Ourdi, ie. Lat. Stamine in- 
tentus , a, um. 

ENLLENAR, «. a. Le méme que 
Llenar. Ce mot eft peu ufité. 

ENLODAR, v. a. Crotter, semplir, 
couvrir de boue. L. Luto con/pergere. 

ENLODAR , fe dit figurément pour 
Deshonorer, diffamer, ternir la re- 
putation d'une maifon, d'une famil- 
le, d'une perfonne, &c. Lat. Jnfa- 
mare. Deturpare. 

ENLODADO, DA, f. p. du verbe 
Enlodar dans fes acceptions. Crotté, 
ée , plein de boue. Lat. Zuto con- 
Jperfus , a, um. 

* Refr. Hija enlodada, ni viuda ni 
cafada. Ce Proverbe lignifie qu'un 
homme qui a mauvaife réputation, 
s'avance difficilement dans le monde. 

* ENLOQUECER , v. a. Rendre 
quelqu'un infenfé , fou. Lat. Mentem 
turbare. 

ENLOQUECER, v. t. Devenir fou, 
perdre la raifon. Lat. Zn/anire. De- 
mentire. 

ENLOQUECIDO , pa , f. p. du v. 
Enloquecer. Devenu fou. Lat. Deimens. 
Infanus. Delirus, a, um. 

ENLOSAR, v. a. Paver, carreler 
un endroit avec des pierres quarrees, 
ou en lofange. Lat. Quadratis lapidi- 
bus Jlernere, : 

ENLOSADO, p*, f. p. du verbe 
Enlofar. Pavé, ée , carrelé, ée. Lat. 
uadratis lapidibus ftratus , a, um. 

* ENLOZANARSE , «v. r. S'enor- 
gueillir, s'elever, devenir infolent, 
glorieux & fier , faire le fort, le ro- 
buíte, le brave. Lat. Viribus gloriari. 

* ENLUCIMIENTO, /. ». Blanc 
qu'on applique fur les murailles pour 
les blanchir. Lat. Dealbatio , onis. 

ENLUCIMIENTO. Blanchiment , 
Terme d'Orfevre. L. Purgatio , onis. 

ENLUCIR, v. a. Blanchir une 
muraille avec du plâtre, Lat. Deal- 
bare. . 

ENLUCIR , fignifie auffi nettoyer, 
polir les armes & la vaiíTelle. Lat. 
Purgare. Nitorem addere. 

ENLUCIDO , Da, f. f. du verbe 
Enlucir dans fes acceptions. Blanchi, 
ie. Lat. Dealbatus. Purgatus. Expo- 
litus, a, um. 

* ENLUSTRECER , «v. a. Net- 
toyer une chofe, la rendre brillante 
& éclatante, lui donner du luftre, 
de l'éclat. Lat. Purifcare. lliMrare. 

ENLUTAR, v. a. Couvrir , tendre 
de noir, pour marque de deuil & de 
triftelle. Lat. Zugubri apparatu veftire. 

ENLUTAR , pris dans un fens figu. 
ré, fignifie couvrir un corps d'un 
voile, ou de quelque autre chofe, 
pour qu'on ne le voye point. Lat. 
Obumbrare. 

ENLUTADO, Da , f.p. du verbe 
Enlutar dans fes acceptions. Couvert, 
te de deuil. Lat. Atratus, a, um. 


- 


—- 
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EN MEDIO. Voyez Medio. 

ENNEGRECER , v. a. Teindre 
en noir , noircir , donner une couleur 
noire. Lat. Demigrare. Nigrum red. 
dere. 

ENNEGRECER, fignifie au figu- 
ré, obfcurcir , ternir , rendre obícur, 
couvrir de ténèbres, offufquer , em- 
brouiller. Lat. Od/curare. Tenebris, 
caligine tegere. 

ENNEGRECIDO , pA , f. p. du v. 
Ennegrecer dans fes acceptions. Noir- 
ci,ie. Lat. Niger. Objcuratus, a, um. 

ENNOBLECER , v. a. Ennoblir, 
rendre plus noble , plus illuftre , plus 
excellent. Lat. Mobilitare. 

ENNORLECER , fe prend auf 
pour Orner, décorer, embellir un 
lemple , un édifice public. Lat. 

Ornare. Decorare. 

. ENNOBLECIDO, DA, f. f. du v. 

Ennoblecer dans fes acceptions. En- 
nobli, ie. Lat. Nobilitatus. Illuftra- 
tus. Decoratus, a, um. 

ENNOBLECIMIENTO , /. wm. 
Gloire , renom, réputation , bonne 
renommée , fplendeur , luftre, éclat, 
magnificence. Lat. Gloria, e. Splen- 
dor , oris. 

ENNOVIAR , o. 2. Se marier. 
C'eft un terme burlefque, formé de 
la prépofition E», & du mot Novio. 
Lat. Uxorem ducere. 

ENNUDECER, «. ». Nouer , fe 
nouer , fe dit des arbres dont la greffe 
a pris racine, & poullé comme il 
faut. Lat. Radices mittere. 

ENNUDECIDO, DA, f. p. du v. 
Ennudecer. Noué, ée. Lat. Kadicibus 
firmus , a , um. i 

* ENODRIDA, adj. -. qui fe dit 
d'une poule qui.ne pond plus. Lat. 
Gallina efeta. 

ENOJADISSIMO, MA , adj. m. £9 
F. fuperl. de Exojado. Très fáché, ée, 
très itrité, ée. L. Jratiffemus , a, um. 

ENOJADIZO, Za, adj. m. ES f. 
Qui fe fáche aifément, qui fe met 
aifément en colére, colérique , colére. 
Lat. Ad iram pronus, a, um. 

ENOJAR , v. a. Fácher quelqu'un, 
l'irriter, le mettre en colére. Lat. 
Irritare. Ad iracundiam provocare. 

ENoJAR, fignifie auffi Inquiéter, 
chagriner , ennuyer, importuner. Lat. 
AMolefliá , tedio afficere. 

ENoJaAR , fe difoit autrefois pour 
Nuire , offenfer , caufer du préjudice 
& du dommage. Lat. Ledere. Of- 
fendere. 

ENOJARSE. Métaph. fe dit des 
chofes inanimées, s'agiter, fe trou- 
bler, fe bouleverfer, s'irriter , fe 
courroucer , entrer en furie. Lat. 
Furere. Sevire. 

ENOJADO, DA, p.p. du verbe 
Enojar dans fes acceptions. Páché, 
de, irrité , éc, agité , ée. Lat. Zratus. 
Tedio affectus. Lefus , a, um. Furens. 

ENOJO , f. m. Coleré , courronx., 

Vy: fureur, 
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fureur, tranfport , emportement, dé- 
pit, mauvaife humeur, fácherie, 
ennui, chagrin. Lat. Zra. Jracundia. 
Furor , oris. 

Enojo, fe difoit autrefois pour 
injure , offenfe, dommage. Lat. Zz- 
juria, e. Offenho, onis. 

ENOJOSAMENTE, ado. Impa- 
tiemment , avec colére , aigrement , 
avec chagrin, avec peine, avec fà- 
cherie. Lat. 2Moleflé. Graviter. Ægrè, 

ENOJOSO , sa, adj. m. ES f. En- 
nuyeux, eufe, fácheux, eufe, dé- 
plaifant , te, préjudiciable, nuifible, 
^ odieux , eufe , pernicieux , eufe. Lat. 
Gravis. Moleftus. Importunus. Odio- 
fus. Damnofus , a , um. 

ENORME, adj. d'une term. Enor- 
me, prodizieux , exceffif , démefuré, 
fans régle ni mefure. Lat. Enormis, e. 
Zusmodicus, a, um. j 

ENORME. Metaph. Corrompu , 
rempli de méchanceté, de vices, 
déreglé, débauché. L. Pravus. Per- 
verfus, Perditus , a , um. 

ENORMEMENTE , adv. Enor- 
mement , d'une maniére enorme. Lat. 
KEnormiter. 

ENORMIDAD , /. f. Enormité , 

randeur , excès. Lat. Enormitas, atis. 

t moralement, Méchanceté, per- 
verfité , malice. Lat. Pravitas. Per- 
verfitas , atis. 

* ENORMISSIMA, fm. T. de 
pratique. Léfion & fraude que l'on 
commet dans les ventes & les con- 
trats, lorfque ce qu'on reçoit excède 
de plus de la moitié la valeur des 
chofes. Lat. Enormis lefto , onis. 

ENORMISSIMO , Ma, adj. m. ES 
f. fuperl. de Enorme. Très énorme. 
Lat. Valdè enormis , e. 

EN POS. Voyez Pos. 

* ENQUADERNACION, ff. Cou- 
verture que lerelieur metaux livres. 
Lat. Libri integumentum , 1. 

ENQUADERNACION. Relicure , 
l'action de relier. Lat. Libri compa- 
¿tio , onis. 

. ENQUADERNADOR , /. s. Re- 
lieur, celui qui relie des livres. L. 
Librorum compaéctor , oris. 

ENQUADERNADOR , au figuré, 
fe dit de celui qui ajufte les chofes , 
qui les concerte, un entremetteur 
en matiére de vices, d'impudicités. 
Lat. Adornator. 

ENQUADERNAR, «. a. Relier des 
livres. Lat. Libros compingere. 

ENQUADERNAR , figurémeut, Re- 
nouer, ajufter, concilier deux per- 
fonnes qui étoient défunies, ou une 
affaire qui étoit rompue. Lat. Conci- 
liare. Componere. 

ENQUADERNADO, DA , f. p. du 
verbe Enquadernar dans fes accep- 
tions. Relié, ee , ajufté, ée. L. Com- 

pactus. Conciliatus. Compofitus , a , um. 
"^ ENQUICIADO, DA, adj. m. € f. 
'u propre, mis, ife fur les gonds 5" 


ENQ 
& au figuré, affermi , ie. Lat. Cardine 


frmatus. Confirmatus, a , um. 


* ENQUILLOTRARSE, v. r. T. 
ruftique. Changer de forme & de qua- 
lité, fe transformer en une chofe dif- 
férente. Lat. Zmmutari. 

* ENQUILLOTRARSE, fe prend 
auffi pour Devenir amoureux , & ce 
mot, pris dans cettc acception, eft 
fort ufité parmi les gens de la cam- 
pague; Lat. Adamare. 

* ENQUILLOTRADO, pa, f. f. 
du verbe Enquillotrarfe dans fes ac- 
ceptions. Changé , ée, amouraché, ée. 
Lat. Zmwutotus. Amore perditus,a,um. 

ENRAMADA , f. f. Cabane, loge, 
baraque faite de branches d'arbres. 
Lat. Cafa ex ramis confréta. 

ENRAMAR , v. a. Couvrir de ra- 
meaux & de branches d'arbres. Lat. 


. Ramis obtegere. 


ENRAMADO, DA, f. p. du verbe 
Enramar. Couvert, te de branches 
d'arbres. Lat. Ramis obteétus , a, um. 

ENRANCIARSE , v. r. Serancir, 
devenir rance, fe dit du lard & du 
beurre. Lat. Rancidum fieri. 

ENRANCIARSE, au figuré , fe 
uec ; le conferver, avoir grand 
oin de fa perfonne. Lat. Im longum 
durare. 

* ENRARECER, v. a. Eclaircir 
ce qui eft trop épais, dilater, éten- 
dre , rarefier, rendre liquide. Lat. 
Rarefacere. Dilatare. 

ENRARECIDO , DA, f. p. du v. 
Enrarecer. Rarefié , ée, rendu, ue 
liquide. L. Rarefactus. Dilatatus,a,um. 

ENRASAR, v. a. Raler, applanir 
une chofe, la rendre unie, liffe & 
égale. Lat. Æquare. Complanare. 

ENRASAR , fignifie auffi. s'ufer, 
s'éclaircir, en parlant d'une toile, 
d'une étoffe. Dans ce fens c'eft un 
verbe neutre, dont on fait trés peu 
d'ufage. Lat. Pil nudari. 

ENRASADO, DA, p. p. du verbe 
Enrafar dans fes acceptions. Rafé, ée. 
Lat. Æquatus. Pilh nudus , a , um. 

Puertas enrafadas. Portes toutes 
unies, faites de grofTes planches, fans 
aucun ouvrage, & garnies de gros clous 
à téte ronde, ou plate. Lat. Plane 

orí«. 

* ENRAYAR, «v.a. Enrayer. T. 
de carrofhiers. Mettre les rais d'une 
roué dans les moyeux & les jantes. 
Lat. ¿Radiis inftruere. 

ENRAYADO , DA, f. f. du v. 
Enrayar. Enrayé , ée. Lat. Kadiis in/- 
trubtus, a, um. 

* ENREDADERAS , /. f. Herbes, 
ou plantes qui à mefure qu'elles croif- 
fent s'attachent à tout ce qu'elles 
rencontrent. Lat. Z/laqueabiles berbe. 

* ENREDADOR , /. m. Brouillon, 
inquiet, turbulent. Lat. Howno inquies. 

ENREDADOR, fignifie fourbe,men- 
teur, brouillon , femeur de querelles, 
faux rapporteur. Lat. Z»pofler. Men- 
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daciorum machinator , oris. 

ENREDAMIENTO ,/.m. Le mé- 
me que Enredo. 

ENREDAR, v. a. Enveloper dans 
des rets & des filets. Lat. Zrretire. — 

ENREDAR, fignifie aufli entortil* 
ler, méler les chofes. Lat. Jllagueare. 

ENREDAR, fe dit figurément pour 
embarraller quelqu'un dans une affai- 
re épineufe , dont il ne peut fortir 
qu'avec peine. Lat. Zrretire. Implicare. 

ENREDAR. Etre inquict, turbu- 
lent, n'étre jamais en repos, ne cher- 
cher qu'àfe faire du mal, en parlant 
des enfans. Lat. Inquietare. Pertur- 
bare. 

ENREDAR, pris figurément, figni- 
Re brouiller des perfonnes qui étoient 
unies, femer entr'elles la difcorde & 
la zifanie. Lat. T'urbare. | 

ENREDADO, DA, p. fp. du v. 
Enredar dans les acceptions. , Envelo- 
pé, ée. Lat. Zrretitus, Illaqueatus , 
a, um. 

ENREDO, /. m. Entortillement , 
entrelaffement , embrouillement , em- 
barras , brouillerie. Lat. Zmplicatio. 
Intricatio. 

ENREDO , fe prend communément 
pour Menfonge, piége, tromperie , 
artifice, chicane, procés. Lat. Falla- 
cia. Fiétio, 

ENREDO, fignifie auffi Nœud, in- 
trigue d'une piéce de théatre.L. Modus. 

* ENREDOSO, SA , adj. m. ES f. 
Embarraffant , te, difficile , plein de 
difficultés & d'embarras , embrouillé, 
ée, équivoque, obfcur, re. Lat. Zm- 
plicatus. Perplexus. Ambiquus , a, um. 

* ENREHOJAR, v.a. Terme de 
Ciergier. Changer la cire aprés qu'on 
l'a réduite en feuilles dans le mortier 
pour la mieux préparer & la rendre 
plus blanche. Lat. Foliaceam ceram 
permovere. 

ENREJAR , v. a. Trcilli(fer , gar- 
nir de treillis de bois, ou de fer; il 
fe dit auffi des treillages qu'on forme 
dans les jardins. Lat. Clatrbare. 

ENREJAR , fignifie auffi Mettre le 
foc d'une charrue fur fon affüt. Lat. 
Vomere aratrum inflruere. 

ENREJAR,fignifie quelquefois blef- 
fer les pieds des bétes de labour avec le 
foc de la charrué. Lat. Vomere ferire. 

ENBEJAR , en jargon , fignihe Em- 
prifonner , nfettre en prifon. Lat. 1» 
carcerem conjicere. 

ENREJADO, DA, f. p. du verbe 
Enrejar dans fes acceptions. Treillif- 
fe, ée. Lat. Clatbratus. L’omere in- 
fiructus , a, um. 

ENREJADO. Treillage de jardin. 
Lat. Clathrum , i. 

ENREJADO. T. d'ouvriéres cn den- 
telles & en linge. Ouvrage fait en pc- 
tits carreaux & fur de la toile, en for- 
me de dentelle. Lat. Opus trawfocrfs 
filis elaboratum, 

ENREJADO, en jargon,. fignifie 

un 

XEnrevesar, embiouilles, andre 


obscur. " 


Envevesado, obscur, nine live | 
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un refeau dans lequel les femmes en- . 


ferment leurs cheveux. Lat. Reticu- 
hum capillare. 

* ENRIAR, «v.s. Rouir le lin dans 
une riviére , ou dans un ruiffeau, pour 
en détacher plus aifément la filaffe , 
quand il eft à demigourri. Lat. Rivulo 
immegrgere. 

* ENRIADO, DA, p. p. du verbe 
Enviar. Roui , ie. Lat. Rivulo immer- 
Jus, a, um. 

* ENRIDAR, v.a. Le méme que 
Azomar , ou Azuzar. Ce mot n'eft plus 
ufité. 

ENRIDADO , pA , p, f. du verbe 
Enridar. Le méme que Azomado , ou 


4Azuzado. 

ENRIQUECER, v. a. Enrichir 
quelqu'un, le rendre riche. Lat. Di- 
dare. Locupletare. 

ENRIQUECER, fignifie aufhi s'en- 
richir , devenir riche. Dans ce fens, 
C'eft un verbe neutre. Lat. Ditefcere. 

ENRIQUECER. Enrichir, fe dit 
figurément pour Embellit , orner, pa- 
rer , aggrandir , augmenter. Lat. De- 
corure. Augere. — 

ENRIQUECIDO, DA, p. p. du v. 
Enriquecer dans fes acceptions. Enri- 
chi, ie, orné, ée. Lat. Ditatus. Lo- 
cupletatus, Auctus, a, um. 

Se ba enriquecido. Il s'eft enrichi, 
il eft devenu riche. 

ENRISCAMIENTO, f. m. L'action 
de marcher, de grimper parmi les ro- 
chers & les précipices. Lat. 4d juga 
montium confugitm. 

ENRISCAR , v. a. Elever au com- 
ble , au fommet, au faite. Lat. Exal- 
gare. Extollere. 

ENRISCARSE. Se retirer, fe refu- 
gier au haut des montagnes , parmi les 
rochers & les précipices. Lat. Jwga 
snontium petere. 

ENRISCADO, DA, f. p. du verbe 
Enrifcar dans les acceptions. Retiré, 
- ée parmi les rochers & les précipices. 
Lat. ls montibus occultatus , à, um. 

ENRISCADO. Montueux, rempli 
de rochers & de précipices. Lat. Ar- 
duus. Excelfus, a, um. Preceps. 

ENRISTRAR , «. a. Mettre la lan- 
ce en arrét, la préfenter à l'ennemi. 
Lat. Haflam intendere. 

ENRISTRADO, DA, f. p. du v. 
Enriftrar. Mis, mile en arrét. Lat. 
Hajta no minitabundus , a, um. 

ENRIZADO , /. m. Frifure, l'ac- 
tion de frifer, de boucler. Lat. Crif 
patio, onis. 

ENRIZAR , «. a. Frifer les che- 
veux , les boucler. Lat. Crifpare. 

ENRIZAR. Le méme que Zzszar , 
ou Zrritar. Ce mot n'eft plus ufité dans 
ce fens. 

ENRIZADO , DA, f.p. du verbe 
Enrizar dans fes acceptions. Frifé, ee, 
bouclé, ée. Lat. Crifpatus, a, um. 

* ENROCAR, v. a. Roquer. T. du 
jeu des Echecs. C'eft approcher le Roc 


/ 


fujus, a, um. 
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auprés du Roi, & pafñer le Roi par 
derriére , pour le placer à l'autre cafe 
joignante. Lat. 7s latrunculorum ludo 
vegem turribus munire. 


ENRODAR, v.a. Rouer, faire mou- 
rir fur une roué. Lat. Rote pená mulc- 


tare. 

ENRODADO, DA, f. p. du v. 
Enrodar. Roué , rouée. Lat. Rote pe- 
nà mulélatus, a, um. 

ENRODRIGONAR, v. a. T. d'A- 
gricnlture. Echalatfer. Garnir une vi- 
gne d'échalas , la lier aux échalas. Lat. 
Pedare. 

* ENROMAR, v. a. Emouller, 
reboucher , gáter , rabattre la pointe. 
Lat. Obtundere. 

ENRONQUECER, v. ». S'enrouér, 
avoir la voix rauque. Lat. Raucefcere. 

ENRONQUECEA, v. a. Enrouér, 
gâter , altérer fa voix, la rendre plus 
rauque & moins nette. Lat. Raucum 
reddere. 


ENRONQUECIDO, pa, ?. f. du |. 


v. Enronquecer. Enroüé, ée. Lat. Rau- 
CUS, €, um. 

ENRONQUECIMIENTO , /. m. 
Enrouement, difficulté de parler. Lat. 
Raucedo , inis. 

* ENROSAR, «v.a. Teindre de 
couleur de role. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Rofeo colore tingere. 

ENROSCADURA , /. f. Entortil- 
lement, recoquillement. Ce mot eft 
peu ufité. Lat. Sinuatio. Spira. 

ENROSCAR, v. a. Tortiller, en- 
tortiller en plulieurs plis, comme fait 
un ferpent. Lat. Sinnare. 

ENROSCAR , en jargon, Lier, en- 
veloper, faire fon paquet pour dé- 
camper. Lat. Sarcinas colligere. 

ENROSCADO, pa, p. f. du v. 
Enrofcar dans fes acceptions. Tortil- 
lé, ée. Lat. Sinuatus, a, um. 

ENROXAR , v. a. Faire rougir du 
fer, ou tel autre métal au feu. Lat. 
Candefacere. 

ENROXAR. Teindre en rouge fon- 
cé tirant fur le roux ; & par analogie , 
devenir rouge, rougir de honte, de 
pudeur. L. Rufure. Rubore fufundere. 

ENROXADO, DA, f.p. du v. En- 
roxar dans fes acceptions. Rougi, ie à 
la forge. Lat. Candefaétus. Pudore fuf- 


ENROXECER, v. a. Le méme que 
Enroxar. 

ENROXECIDO, DA, f. p. du v. 
Enroxecer. Lc méme que Enroxado. 

ENRUBIAR, v.a.Teindre en blond 
doré. Lat. Rufare. 

ENRUBIADO, DA, f. p. du verbe 
Enrubiar. Teint, te en blond doré. 
Lat. Flaeus, u, um, 

* ENRUDECER, v. a. Appefan- 
tir l'efprit, abrutir, rendre ftupide. 
Lat. Hebetem efficerc. 

* ENSABANADA, /.f. Le méme 
que Encamifada. 


ENSABANAR, v.a. Enveloper, 
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mettre quelque chofe dans un drap de 
lit, couvrir avec un drap. Lat. Zin- 
teo involvere. 

. ENSABANADO, DA, p. p. dur. 
Enfabanar. Envelopé, ée dans un drap 
de lit. Lat. Zinteo involutus , a , um. 

ENSALADA, /.f. Salade, herbes, 
légumes qu'on appréte avec du fel , du 
vinaigre & de l'huile. L. Acetarium, ii. 

ENSALADA, le prend figurément 
pour un. mélange de plufieurs chofes 
differentes. Lat. Varia, orum. 

Enfalada Italiana. Salade compofée 
de différentes herbes fines. Lat. Ace- 
tarium berbarun varietate conditum. - 

+ Refr. Za vez de la enfaláda , ni la 
pierdas , ni feas aguada. Cc Proverbe 
nous confeille de boire du vin aprés 
avoir mange de la falade , pour corri- 
ger les crudités qu'elle engendre. 

* ENSALADILLA, /. f. Mélange 
de différentes efpéces de dragées. Lat. | 
Promifcua bellaria. 

* ENSALADILLA. Joyau compofé 
de différentes pierreries, comme dia- 
mans , rubis , éméraudes &c. L. Gem- 
marum «varietate monile .confpicuum. 

* ENSALMA , /:f. Le méme que 
Enxalma, Ce mot n'eft plus ufité. 

ENSALMADERA , /. f. Enchante- 
refle qui guérit par le moyen des char- 
mes. Lat. Zncantatrix , icis. Saga, e. 

ENSALMADOR, je". Enchanteur, 
qui guérit avec des charmes. Lat. Zm- 
cantator , oris. | 

ENSALMAR, ©. a. Guérir avec 
des charmes & des enchantemens. Lat. 
Incantare. 

ENSALMAR. Coudre, piquer des 
panneaux de bêtes de fomme. Lat. Cis- 
tellas affuere. 

E»nfalmar à uno. Rompre , caffer la 
tête à quelqu'un. Lat. Caput infringere. 

ENSALMO, f. m. Charme, en- 
chantement dont les enchanteurs fe 
fervent pour guérir ceux qui les cher- 
chentà cet effet. Lat. Incantatio, onis. 

Obrar por enfalmo , à bacer tal cofa 
por enfalmo. Faire une chofe comme 
par voye d'enchantement. 

* ENSALVAJAR , v.a. Le méme 
que Embrutecer. C'eft un terme bur- 
lefque formé de la prépofit. Er & du 
mot Salvage. 

* ENSALZADOR , /. .m. Louan- 
geur, celui quiloué, quiexalte , qui 
exagére, qui amplifie les chofes d'une 
maniére outrée. Lat. Laudator. Exal- 


tator. 

* ENSALZAMIENTO , /:5. Aug- 
mentation, accroiffement, élévation. 
Lat. AMagzificatio. Exaltatio. 

ENSALZAMIENTO. Exagération, 
hyperbole, Lat. Glorificatio. 

ENSALZAMIENTO, fe prend quel- 
quefois pour réputation, renommée, 
gloire. Lat. Nomen , tnis. 

ENSALZAR, ©. a. Aggrandir , 
étendre, accroitre, augmenter. Lat. 
Exaltare. Magnificare. Dilatare. 

EnsaAL< 
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ENSALZAR , fe prend fouvent pour 
Exagérer , ufer d'hyperbole, augmen- 
menter, amplifier. Lat. Magnificare. 

- Laudibus attollere. : 

ENSALZARSE, v.r. Selouér, fe 
vanter , fe glorifier, s'enorgueillir. 
Lat. Superbire. 

ENSALZADO , DA, f.p. du verbe 
Enfalzar dans fes acceptions. Elevé , 
ée, exalté, ée , proné , ée. Lat. Ele- 
vatus, Exaltatus , a, um. 

* ENSAMBENITAR, v. a. Met- 

tre àquelqu'un un Sambenito. Lat.In- 

ami fago amicire. 

ENSAMBENIT ADO, DA, f. p. 
du v. ÆEnfambenitur. Vétu , ue d'un 
Sambenito. Lat. Infami fago amictus , 
8, un. 

.. ENSAMBLADOR, /.».m. Un Me- 
nuifier qui ne travaille qu'en taille & 
moulure. Lat. Sculptor , oris. 

ENSAMBLADURA, /. f. Aflem- 
blage, union & jon&ion de plufieurs 
piéces de bois enfemble ; il fe dit prin- 
cipalement en matiére de charpenterie 
& de menuiferie , ou d'autres ouvra- 
ges qui fe font de plufieurs piéces. L. 
Junctura. 

* ENSAMBLAGE, /. m. Le méme 
que Enjambladúra , mais plus ufité. 

ENSAMBLAR , v. a. T. de Me- 
nuiferie. Affembler, unir, joindre 
plufienrs piéces de buis enfemble. Lat. 
Conjungere. Compingere. Coagmentare. 

ENSAMBLADO , DA, f. p. du v. 
Enfamblar. Alfemblé, ée. Lat. Coa- 
junctus. Compactus. Coagmentatus, aum. 

ENSANCHA, /. f. Elargiflement , 
augmentation de largeur. Lat. Dila- 
tio. Extenfio. Amplificatio. 

ENSANCHas. Elargiffure, aug- 
mentation de largeur qu'on donne aux 
habits. Lat. Di/atatio, onis. 

Dar enfancbas à alguna cofu. Pafler 
dans une affaire les bornes de la jufti- 
ce & del'équité. Lat. Ampliare. 

Tener muchas enfanchas un negocio. 
Avoir beaucoup d'étendue , en parlant 
d'une affaire. Lat. Zn varia capita di- 
vidi , diftrabi. 

ENSANCHADOR, /. m. Celui qui 
étend, qui augmente, qui élargit. 
Lat. Amplificator. 

ENSANCHAMIENTO, /. 5. Le 
méme que Enfancha , ou Enfanche. 

ENSANCHAR , v. «. Elargir, éten- 
dre, amplifier, dilater. Lat. Amplifi- 
care. Dilature. Extendere. 

ENSANCHARSE, fignifie an figu- 
ré, s'enfler de vanité, de préfomp- 
tion, affe&er un air de gravité, fe 
faire prier, étre fur le qui vive. Lat. 
Superbire. Inflari fuperbia. 

Enfanchar el corazon. Décharger fon 
cœur, communiquer fes peines, fes 
chagrins , dire tout ce qu'on a fur le 
cœur contre quelqu'un. Lat. Mentem 

exire. Bilem evomere. 

ENSANCHADO, DA, f. p. du v. 
Erfanchar dans fes acceptions. Elargi, 
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ie, étendu, ue, augmenté, ée. Lat. 
Dilatatus. Amplificatus. Extenfus,a,um. 

ENSANCHE , /. m. Le méme que 
Enjancha. 

* ENSANDECER, «.». T. anc. 
Devenir fou. Voyez Enloquecer. 

ENSANDECIDO, DA, p. p. du v. 
Enfandecer. Devenu fou. Voyez En- 
loquecido. 

* ENSANGOSTAR , «. a. Serrer, 
tefferrer, prefler, étrécir, compri- 
mer, réduire à un moindre volume, 
rétrécir. Lat. Zréfare. Contrabere. 

ENSANGOSTADO , DA, f. p. du 
verbe Enjangoftar. KReflerré, ée, ré- 
treci , ie, réduit, te à un moindre vo- 
lume. Lat. Zréfatus. Contractus, a,um. 

ENSANGRENTAMIENTO, /. m. 
Taches de fang. Lat. Cruentatio, onis. 

ENSANGRENTAR, v. a. Enfan- 
panier , rendre fanglant, couvrir de 

g. Lat. Cruentare. 

ENSANGRENTAR , fignifie figuré- 
ment Ággraver une action , la rendre 
plus criminelle qu'elle ne l'eit, pour 
nuire à celui qui en eft l'auteur. Lat. 
Exaggerare. Criminari. 

Enfangrentar las manos. Enfanglan- 
ter fes mains. Lat. Polluere manus fan- 
guine. 

* ENSANGRENTABSE , fignifie 
au figuré, s'échauffer , foutenir avec 
ardeurfon opinion, ne point en dé- 
mordre. Lat. Acriter oppugnare. 

ENSANGRENTARSE, fignifie aufli 
Ufer de cruauté envers quelqu'un , fe 
venger aux depens de fa vic de l'injure 
qu'il nous a faitc. Lat. Z5 aliquem fu- 
rere. 

ENSANGRENTADO, DA, f. f. 
du vetbe Ex/angrentar dans les accep- 
tions. Enfanglanté , ée. Lat. Cruenta- 
tus, a, un. 

* ENSANGUSTIADO, DA, adj. 
m. ES f. Le méme que Axgujtiado. Ce 
mot n'eft plus ufité. 

* ENSANAR , v. a. Fácher quel- 
qu'un, l'irriter, le mettre en colére, 
le mettre hors des gonds. Lat. Zrrita- 
re. Exacerbare, 

* Refr. Quien fe enfuña con fu mal 
Je enfancha. L'emportement $ la co- 
lére aigriffent les maux au lieu de les 
appaifer. . 

ENSAÑADO, DA, p. p. du verbe 
Enfañar. lrrité , 6e , Fáché, ée. Lat. 
Irritatus, Exacerbatus , a , wm. 

ENSAREYAR , ó ENSARILLAR, 
9. a. Dévider, mettre du fil ou de 
la foye en échuveau. C'eft un mot ufité 
dans la Galice & dans les Afturies. 
Lat. Convolvere. Glomerare. 

ENSAREYADO , ó ENSARILLA- 
DO,DA, p.p. du v. En/areyar , ou 
Enfarillar. Dévidé, ée, mis, ife en 
écheveau. Lat. Glomeratus, a, um. 

* ENSARNECER , v. 1. Devenir 
gallenx. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Scabie affici. a 

ENSARTAR , v. «. Enfiler un cha- 
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pelet, desperles , &c. Lat. Inneéte. 


re. Connectere: 

ENSARTAR , au figuré, Difcourir 
fans ordre, fans méthode, entafler 
paroles fur paroles fans fçavoir ce 
qu'on dit. Lat. Conglomerare. Con. 


Jerere. 


2 
ENSARTARSE, fignifie figurément, 
s'enfermer.dans un lieu étroit, s'en- 
tafferles uns fur les autres. Lat. 7s 
angujtias fe conjicere. 
ENSARTADO, DA, f. f. du v. 
Enfartar dans fes acceptions. Enfilé, 
ée, entaflé, ée. Lat. Connexus. Ino 


Jertus, a, um. 


ENSAY , /.m. Le même que Enfaye. 
ENSAYADOR, /. m. Ellayeur, 
affineur, officier des monnoyes qui en 
fait l'effai, qui éprouve fi la monnoye 
elt au titre requis par les Ordonnan- 
ces. Lat. Metallorum probator , oris. 
ENSAYADOR. C'eftauffi celui qui 
:Xerce , qui enfeigne comment on doit 
faire les chofes dans les fétes publi- 
ques, comme tournois, comedies &c. 
répétiteur. Lat. Prolufor , oris. 

ENSAYAR, «v. a. Effayer, faire 
un effái, une tentative, éprouver 
aeque chofe, voir fi on pourra réuf- 

àune chofe. Lat. Probare, tentare. 

ENSAYAR , fignifie au(Ti Enfeigner, 
inftruire, dreffer, exercer. Lat. Do- 
cere. 

ENSAYAR, fignifie encore, Répé- 
ter une Comédie ou telle autre piéce 
de théatre, avant que de la reprélen- 
ter publiquement. Lat. Probáre. Ten- 
tare. > 

ENSAYAR. Faire l'effai des mon- 
noyes, voir fi elles font au titre re- 
quis par les ordonnances. Lat. Pro- 
bare. 

ENSAYADO, DA, f. p. du verbe 
Enfayar dans fes acceptions. Ellayé, 
ée. Lat. Probatus , a, um. 

ENSAYALADO , DA , adj.m. Ed f. 
T. peuufité. Couvert, te d'un fac, 
d'un vêtement groflier. Lat. Sago ix- 
dutus, 4, um. 

ENSAYE, /. m. Eflai, épreuve, 
ation par laquelle on tâte, on exa- 
mine, on éprouve une chofe, pour 
en reconnoitre la qualité; il fe dit 
particuliérement des métaux; & lorf- 
qu'il eft queftion d'autres chofes , on 
dit Enfayo. Lat. Probatio , oni:. 

ENSAYO, fm. Epreuve, effai, 
ou répétition de quelque acte public, 
d'un ballet , d'une joütc , on de quel- 
que Comédie, ou Tragédie. Lat. Pro- 
lufio , onis. 

ENSENADA, /. f. Golfe, bras, 
ou étendue de mer qui avance dans les 
terres. Lat. Plaga, «. Statio, onis. 

ENSENAR, v.a. T. hors d'ufage. 
Mettre , ou cacher quelque chofe dans 
le fein. Lat. Sinu recondere. 

ENSENADO, pa, f.p. du verbe 
Enfenar. Caché, ée dans le fein. Lat. 
Sinureconditus , 4, un. 

ENSENADO» 





ENS 


ENSENADO , fignifie anffi Fait en 
forme de golfe , finueux. Lat. Sinuo- 


Jus, a, am. 
ENSEÑA, /.f. Le méme que E/las- 
darte. Ce mot eft peu ufité. 
ENSEÑABLE, adj. d'une term. T. 
inufité. Ce qui peut s'enfeigner aifé- 
ment & en peu de tems. Lat. Docibi- 


lis , e. 

ENSEÑADERO, BA, adj. m.€7 f. 
Capable d'enfeigner, & d'être enfei- 
gné. Lat. Docilis. Docendi capax. 

ENSEÑADOR , RA ,/üubfl. m. ES f. 
La perfonne, ou la chofe qui enfei- 
gne, qui inftruit, qui fert d'école, 
d'exemple, Profeffeur , Do&eur. Lat. 
Praeceptor. Mugifer. 

ENSEÑAMIENTO, /. m. Le mé- 
me que Enfenanza. 

ENSEÑAMIENTO. Do&rine, pré. 
cepte, ftatut , ordonnance, loi, ré- 

le pour inftruire & enfeigner. Lat. 

Cfrina. Praeceptum. Statutum. Do- 
eumentum. 

ENSEÑANZA, /. f. Enfeignement. 
inftru&ion. Lat. Doctrina, a. Docu- 
vsentum , d. Inflructio, onis. 

ENSEÑAR, v.a. Enfeigner, inf- 
truire, montrer quelque art, ou fcien- 
ce qu'on fgait. Lat. Docere. Inflruerc. 
Erudire. 

ENSEÑAR, fignifie auffi Indiquer, 
montrer, apprendre à quelqu'un une 
chofe qu'il ignoroit. Lat. Zndicare. O/- 
#endere. 

ENSERARSE , ©. r. S'étudier , s'ex- 


Juetus, a, um. 

ENsEüADO, fignifie auffi Doce, 
Ícavant. C'eft un Hifpanifme. Lat. 
Doctus. Peritus. Eruditus, a, um. 

ENSERO , /.m. Le méme que En- 
Jeñanza, ou Enfeñnmiento. 

Enseño. Habitude qu'on a acqui- 
fe en voyant faire une chofe , & en s'y 
exerçant foi-méme. Lat. Hos Poris. 

* Refr. Ceño y enfeño, de mal bijo 
bacen bueno. On ne vient à bout de 
corriger les mauvaifes inclinations 
d'un enfant, qu'à l'aide de l'inftruc- 
tion & des chátimens. 

ENSENOREADOR, /. ». Domi- 
nateur, Souverain, Maitre abfolu, 
Seigneur , celui qui domine , qui exer- 
ce fon pouvoir fur lessautres, qui a 
droit de les corriger & de les repren- 
dre. Lat. Dominus vel Dominator. 

ENSENOREAR, «v. a. Maitrifer , 
' dominer, aflujettir, commander. L. 
JDominari. Imperare. 

ENSEÑOREADO, DA, f.f. du v. 
Enfeñorear. Dominé, ée, maitrile , 
ée. Lat. Subditus, a, um. 

* ENSERPENTADO, DA, adj. 

Jom. 1. 
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m. EP f. T. hazardé & burlefque. Qui 
eft comme un ferpent, pour dire, irri- 
té, furieux. Lat. Furen: ,ferpentinà 
irá commotus. 


ENSEVAR, o. a. Suiver, endui- 


re de fuif. Lat. Sebare. 


ENSEVADO, pa, f. p. du verbe 
Enfevar. Suivé, ée, enduit, te de 


fuif. Lat. Sebatus. Sebo illitus, a, um. 


ENSILAR, v.a. Mettre du blé dans 
un lieu propre pour le garder. Lat. Zn 


fyriis defodere. 


* ENSILAR ,au figuré, Dévorer, 
avaler, engloutir. Lat. Vorare. 

ENSILADO, DA, p. p. du verbe 
Enfilar dans fes acceptions. Blé mis 
dans des puits. Lat. 4»/yriis defofus , 


4, um. 
* ENSILLADURA , ff. équivaut 
à Affento : il fe dit proprement des 
chevaux qui portent bien la felle , l'af- 
fiéte d'une felle fur un cheval. Lat. 
Epbippii in equo apta fubJe[fro. 
ENSILLAR , v. a. Seller, mettre 


la felle à un cheval , ou à telle autre 


monture. Lat. Epbippio flernere. 
ENSILLAR, fe dit par allufion pour 

Inthronifer , mettre en poffeffion d'u- 

ne Dignité, d'une Prélature. Lat. 7» 


fedem collocare. 


No dexarfe enfillar. Ne pas fe laiffer 
gouverner par un autre, n'être pas de 
naturel à fe foumettre à la volonté 
d'autrui. Lat. Liberum fui arbitrium 
confervare. 

* Refr. Aun mo enfillamos , y ya 
cabalgamos. On applique ce Proverbe 
à ceux quife conduifent fans pruden- 
ce & fans reflexion. 

* Refr. Uno pienfa el bayo , . y otro 


Al el que le enfilla. Ce Proverbe fe dit de 


ceux qui ne font point d'accord dans 
leurs idées, & qui s'imaginent péné- 
trer réciproquement ce que l'autre a 
deffein de faire. 

ENSILLADO, DA, f. p. du v. Ex- 


fillar dans fes acceptions. Sellé, de. 


Lat. Ephippio flratus , a, um. 

* ENSOBERBECER , v. a. Infpi- 
rer de l'orgueil à quelqu'un, le ren- 
dre orgueilleux $ fuperbe. Lat. Su- 
perbià inflare. 

ENSOBERBECERSE , v. r. S'enor- 
gueillir, devenir glorieux & fuperbe. 
Lat. Superbire. 

* ENSOBERBECERSE , fe dit fi- 
gurément de la mer, lorfqu'elle eft 
extrémement agitée. Lat. Z'umefcere. 

ENSOBERBECIDO , DA , p. p. 
du verbe Exfoberbecer dans fes accep- 
tions. Enorgueilli, ie. Lat. Superbus, 


a, um. 

* ENSOGAR , v. a. Corder , cou- 
vrir de cordes quelque chofe , pour 
empécher qu'elle ne fe caffe. — Lat. 
Reftibus circumvolvere. . 

ENSOGADO, DA, p. p. du verbe 
Enfogar. Cordé, ée, garni, ie de 
cordes, de nattes. Lat. Refliba cir- 
cuwnvolutus ; 034 um. 
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Hacer la gata enfogada. Diffimulet 
fes intentions, s'humilier, fe fou- 
mettre jufqu'à - ce qu'on voye l'occa- 
fion de pouvoir faire fon coup. Lat. 
Demiffonem fingere. 

* ENSOLVER , v.a. Confondre, 
brouiller, mélanger, méler enfem- 
ble, unir , enfermer une chofe dans 
rus autre. Lat. Zmmifcere. Confun- 

ere. 

* ENSOLVERSE, 9. r. Se rédui- 
re, fe terminer, aboutir. Lat. Re- 
Joloi. Reduci. 

* ENSOPAR , w. a. T. peu ufité. 
Faire de la foupe avec du pain, ou 
tremper un morceau de pain dans du 
vin, ou dans telle autre liqueur, 
pour qu'il fe ramollific. Lat. Off 
intinpgere. 

ENSORDAMIENTO , f. 5. Sut- 
dité. Lat. Surditas, atis. 

ENSORDAR, v. a. Le méme que 
Enfordecer. 

ENSORDECER, v. a. ¿Y n. Af- 
fourdir , rendre fourd , devenit fourd. 
Lat. Obfurdare. Surdefcere. 

.ENSORDECER. Faire la fourde 
oreille. Lat. Surdum agere. 

ENSORDECIDO , pA , p.f. div. 
Enfordecer dans fes acceptions. "Mf- 
fourdi, ie. Lat. Surdus , a, um. 

ENSORTIJAR, v. a. Former quel- 
que chofe en rond, comme un an- 
neau, une bague, ce qui fe dit pro- 
prement des cheveux qui fe frifent, 
qui fe mettent en boucles naturel. 
lement ; & auffi boucler les cheveux, 
les mettre en boucles. Lat. Crifpare. 
Retorquere. 

ENsoRTIJAR. Paffer un anneau 
de fer dans les narines des animaux 
qu'on veut domter. Lat. Vares inf 
bulare. 

ENSORTIJAR LAS MANOS. Gar- 
nir fes doigts de bagues. Lat. 4su- 
lis digitos ornare. 

ENSORTIJADO, n4, f. p. du v. 
Enfortijar dans fes acceptions. Bou- 
clé, ée. Lat. Crifpatus , a, um. 

ENSOTARSE, v.r. Entrer, ou 
s'enfoncer dans de petits bois ou bo- 
cages, qui s'étendent lc long des ri- 
viéres, pour s'y promener & pren- 
dre le frais. Lat. Zn lucum vel ne. 
mus fe abdere. 

ENSUCIAMIENTO , /. m. Tache, 
fouillure, faliffure. Lat. Zrquinatio, 
onis. 

ENSUCIAMIENTO, fe dit figuré- 
ment en morale, pour la fouillure 
du péché, la fouillure de l'ame. L. 
Pollutio. Feditas. 

ENSUCIAR , v. a. Souiller, fa- 
lir, tacher. Lat. Maculare. Confpur- 
care. 

ENsSucIaAr. Souiller, fe dit figu- 
rément en chofes morales. Lat. Pol» 
luere. Coinquinare. 

ENSUCIARSE, w. r. S'embrener, 
Terme bas & fale. Lat. Se concacare. 

: XXX No 
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No enfuciar fus wwanos en cofas viles. 
Ne point fe préter á des infamies. 
Lat. Drdecus fugere. : 

ENSUCIADO , DA, f. p. du verbe 
Enfuciar dans fes acceptions. Souil- 
lé, ée, fali, ie, taché , ée , embrené, 
ée. Lat. Inquinatus. Contaminatus , 
Jedatus , a , um. 

ENSUEÑO, /.m. Le méme que 
Sueño. 

EN SUMA. Voyez Suma. 

* ENSUYAR , v. a. Le méme que 
Emprender. Ce mot n'eft plus ufite. 

* ENTABLACION,/. f. Terme 
de pratique. Regitre que l'on tient 
des fondations, ou des Chapellenies 
nouvellement fondées. L. Regifhrum. 
Tabula, e. 

ENTABLADO, f. m. Plancher , 
fol fur lequel on marche, conftruit 
de planches & d'ais. Lat. Tabula- 
ium, i. 

ENTABLAMENTO, /. t. Cou- 
verture, toit fait de planches , plan- 
cher conftruit de planches, cloifon 
faite avec des planches, affemblage 
d'ais ou de planches. Lat. Contabula- 
tio. Contignatio , onis. 

ENTABLAR, v. a. Plancheyer , 
gashir de planches. Lat. Contabulare. 

ENTABLAR. C'eft proprement au 
jeu des Dames & du Triétrac , placer 
les piéces où il faut, tabler. Lat. 7» 

do aciem inflruere. 

ENTABLAR, au figuré, Préparer, 
difpofer, arranger , mettre en ordre, 
régler , ordonner. Lat. Difponere. 

Brigere..cona convention, entrer En — 

ENTABLAR. Enrégitrer les fon- 
dations qui ont été faites dans une 
Eglife , les Services , les Chapellenies 

u'on a nouvellement fondées. Lat. 
n acía referre. 

ENTABLADO, DA, f.p. du y. 
Entublar dans fes acceptions. Plan- 
cheyé, ée. Lat. Contabulatus. Di/pofe- 
tus, a, um. 

* ENTADO, DA, adj. tm. ES f. 
Terme de Blafon. Enté, ée, fe dit 
lorfque les deux parties de l'Ecu en- 
trent l'une dans l'autre par des en- 
$ures rondes, qui pourroient étre 
dites emboétures. bo Infertus , a , um. 

* ENTADO EN PUNTA. On ap- 
pelle, en termes de Blalon, Entor 
€n pointe, lorfqu'il y a une pointe, 
ou une entaille qui fe faità la pointe, 
Qu au bas de l'Ecu par deux traits 
arrondis , qui aboutiffent au point 
du nombril. L. Zn cupidem formatus. 

* ENTALAMADO, DA, «dj. m. 
€9 f. Couvert de tapis. Ce mot eft 
fort ufité dans la Manche, & dans 
plufieurs autres endroits d'Efpagne, 
où lon appelle les chariots qu'on 
couvre de tapis Carros entalamados. 
Lat. Stragulis tecfus , a, um. 

* ENTALEGAR, v. a. Enfacher, 
mettre une chofe dans un fac. Lat. 
In Jucciem inmitiere. 
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ENTALEGADO, DA, f. f. du v. 
Entalegar. Enfaché , ée. Lat. Im fac- 
cum immifus, a, um. — 

* ENTALINGADURA,/.f. T. 
de Marine. Amarrage d'un cable à 
l'argancau de l'ancre. L. Audentis ad 
anchoram religatio , onis. 

* ENTALINGAR , v. a. Etalin- 
guer. Terme de Marine. Amarrer un 
cable à l'arganeau de l'Ancre. Lat. 
Rudentes ad ancboram religare. 

ENTALLADOR , /. m. Sculpteur 
en bois, en pierre, en métal. Lat. 
Sculptor , oris. 

ENTALLADOR. C'eft auffi un Gra- 
veur, un Cifeleur. L. Celator , oris. 

ENTALLADURA, /. f. Sculptu- 
re, Gravure, Cifelure. Lat. Scul- 
píura.  Celatura , e. 

ENTALLAMIENTO , /. m. Le 
méme que Entulladura. 

ENTALLAR, v. a. Sculpter en 
bois. Lat. Sculpere. 

ENTALLAR , fignifie aufli Graver, 
buriner, cifeler. Lat. Celare. 

ENTALLAR. Couper, tailler, ajuf- 
ter un habit, ou autre chofe. Lat. 
Incidere. Scindere. Corpori aptare. 

ENTALLADO, DA, f. p. du v. 
Entullar dans fes acceptions. Sculpte, 
ée , gravé, ée, burine , ée, cifele, ée. 
Lat. Sculptus. Celatus. Incifus , a, um. 

ENTALLE , /. m. Ouvrage de fcul- 
pture, cifelure, gravure. Lat. Scu 

tura. Celatura , «e. 

ENTALLECER, v.s. Pulluler, 
pouífer des rejettons, monter en tige, 
jetter des branches. Lat. Pullulare. 
Fruticare. Cuulefcere, 

ENTALLECIDO, DA, f. f. du v. 
Entallecer, Qui a poullé des tiges. L. 
Ramis, caulibus aucfus , a, um. 

EN TANTO. Voyez Zanto. 

ENTAPIZAR , v. a. Tapiller, 
couvrir les murailles de tapifleries. 
Lat. Auleis ornare. 

ENTAPIZADO , pA , p.f. du v. 
Entapizar. 'Tapiffé , ée. Lat. Auleis 
ornatus , a, um. 

* ENTARIMAR, v.a. Plancheyer, 
couvrir de planches. Lat. Contabulare. 

ENTARIMADO, DA, f. p. du v. 
Entarimar. Plancheyé, ée. L. Conta- 
bulatus , a, um. 

* ENTARQUINAR, v. a. Terme 
peu ufite. Crotter, éclabouffer, gá- 
ter avec de la crotte. Lat. 0 in- 
quinare, : 

ENTARQUINADO , DA, f. p. du 
verbe Entarquinar, Crotté, ee. Lat. 
Cœno inquinatus , a, um. 

* ENTE , f. m. Etre. Terme de 
Philofophie. Qui exifte réellement. 
Il fe dit par excellence de Dieu. L. 
Ens, tis. 

* Ente de razon. Etre de raifon , en 
terme de Logique, c'eft un étre qui 
n'exifte que dans l'imagination qui le 
forme , qui eft oppofé à être réel. Lat. 
Ens rationis. 
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ENTECADO, DA, adj. m. ES f 
Perclus , ue de quelque membre. Lat. 
«Mancus, a , um. 

* ENTECADO , fignifie figurément 
un homme qui a l'efprit bas & rem- 
pant. Lat. Animi demi vir, ri. 

* ENTECO, CA, adj. m. Ed f. 
Le même que Entecado ou Enclenque. 

ENTEJADO , DA, adj. m. ES f. 
Pofé, ée en forme de tuile. Lat. ly 
tegularum modum di/pofstus , a, sm. 

* ENTELERIDO , Da, adj. m. 
¿Y f. T. ruftique. Etonné , ée, crain- 
tif, ve, étourdi, ie, qui a peur , qui 
tremble. L. Perterritus. Pavidus. asm. 

ENTENADO, pA, /: m.¿7 f. Beau- 
fils, belle-fille. Lat. Prioigsus, a. 

* Refr. Za madraftra y entenáda frem- 
pre Jon en barája, La belle-mère & la 
belle-fille s'accordent difficilement en- 
femble. Le fens moral de ce Proverbe 
eft, que les perfonnes d'une humeur 
Apo fympatifent rarement enfem- 


e. 
* ENTENCIAR, «. a. Le méme 
que Alborotar. Ce mot n'eft plus ufité. 
* ENTENDEDERAS, /. f. plur. 
Le même que Entendimiento. — * 

+ ENTENDEDOR, /. ». Intelli. 
gent, qui a de la conception & de 
l'intelligence. Lat. Zntelligens, tis. 

* Refr. Al buen entendedor p- 
labras. À bon entendeur un feul mot 


I- | fufht. 


3 ©. a. Entendre, 
connoitre , concevoir, comprendre. 
Lat. Zntelligere. Percipere. 

ENrENDER. Entendre, fe dit auff - 
de celui qui excelle, quieft habile, 
qui fait tout ce qu'on doit favoir fur 
quelque chofe. 

ENTENDER , fignifie auff. Remar- 
quer, s'appercevoir, connoitre. Lat. 
Intellirere. Animaduertere. 

ENTENDER , fe prend quelquefois 
pour railonner , difcourir', porter fon 
jugement touchant une chofe. Lat. 
Ratiocinari, 

ENTENDER, ©. a. Entendre, ouir, 
écouter. Lat. Percipere. Audire. 

ENTENDER, fignifie aufh Etre em. 
ployé 4 occupé à quelque chofe, en 
prendre foin. Lat. Pacare. Occupari. 

ENTENDER. Entendre , avoir in- 
tention , pretendre. Lat. Welke. Im- 
tendere. 


ENTENDER, fignifie en quelque 
forte Avertir, faire fgavoir une chofe 
à quelqu'un, le mettre au fait de ce 
qu'on veut qu'il fache. Lat. Animad- 
vertere. - 

ENTENDERSE. Avoir fes raifons 
pour agir. L. Cur boc agat,aliquem fcre. 

Entenderfele à uno de alguna cofa. Etre 
au fait d'une chofe. Lat. Circa aliquid 
verfatum effe. 

Entenderfe con à con alrusa 
cofa. Savoir faire ufage de quelqu'un, 
ou de quelque chofe. Lat. Coxuensre 


cum aliquo y in aliquà re pb 
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Ensender/e dos à mas entre ff. S'en- 
tendre , être d'accord. Lat. Sibi cor” 
Julere. 

Entenderfe eflo à lo otro con alguno à 
a Les conrprendre dans un trai- 

, dans une ordonnance. 

A mi entender. A mon avis. Lat. 
Ut opinor. 

Bien lo entiende. Expreffion ironique 
qui marque qu'un homme n'entend 
rien à l'affare dont il eft queftion. 
Lat. Benè. Belle. 

No entenderfele mas à sno. N'en pas 
favoir davantage. Lat. Nibil ampli: 
affequi. 

No entiendo de effo. Je n'en ferai rien. 
Lat. Minimè faciam. 

: Nolo entiendo. Je n'y entens rien. 
Lat. Non capio. 

No fe entiende e[fo conmigo. Cela ne 
me regarde point. Lat. Vibil ad me. 

No lo entenderá Galván. Le Diable 
n'y comprendroit goute. 

Que fe entiende ? Qu'eft-ce que cela 
veut dire? Lat. Quid boc ffbi vult ? 

Saberfe entender. Sçavoir ce qu'il 
faut faire. Lat. Sibi aptè confulere. 

Q'à te entiendo. Je t'entends. Lat. 
Inteligo. ^ 

* Refr. A quien dán en que efcoger, 
dán en que entender. Ce Proverbe mar- 
que la difficulté qu'il y a de rencon 
trer jufte dansles chofes qui dépen- 
dent de nótre choix. 

* Refr. A ti te lo digo bijuela, en- 
tiendelo tu mi nuera. Onfefert de ce 
Proverbe pour reprendre quelqu'un 
d'une maniére indirecte. 

* Refr. Cada uno fe entiende, y 
traftejaba de noche. Ce Proverbe figni- 
fe que nous condamnons fouvent des 
chofes, faute d'en connoitre les mo- 


ENTENDIENTE, f. a. du verbe 
Entender. Entendant , qui entend. 
Lat. Intelligens. 

ENTENDIDO, pA, f. f. du v. 
Entender dans fes acceptions. Enten- 
du, ue. Lat. Znteileclus , a, um. 

ENTENDIDO. Entendu, intelli- 

nt, habile. C'ef un Hifpanifme. 

t. Zntelligens. Docíus. Eruditus. 

* ENTENDIDAMENTE , adv. 
T. peu ufité. Prudemment, avec con” 
noiffance de caufe, fagement , judi- 
cieufement. Lat. Prudenter. Docte. 


erità. 

ENTENDIDISSIMO, MA, adj. 
s. ES f. Juperl. de Entendido. Trés en- 
tendu, ue, trés intelligent , te , trés 
habile, très do&e. Lat. Dofliffanus. 
Peritiffonus , a, um. 

ENTENDIMIENTO, /. m. En- 
tendement, partie dominante de l'a- 
me, où réfide la raifon , le jugement 
- &Vintelligence. Lat. Znutelleótus, ús. 

ENTENDIMIENTO , fignifie auff 
capacité , favoir. Lat. Znteliecíus. Ca- 
pacitas. 

ENTENDIMIENTO , fe prend fou- 


ENT 


vent pour l'idée qu'on fe forme d'une 
chofe. Lat. Senfus. 

ENTENDIMIENTO , fe prend auffi 
pour Explication , éclairciffement , in- 
terprétation d'une chofe obfcure & 
difficile. L. Zntelligentia. Interpretatio. 

* ENTENEBRECER, v. a. Ce 
mot, pris au propre , fiznifie obfcur- 
cit , priver de la lumiére ; il n'eft point 
ufité dans cette acception , & on l'em- 
ploye au figuré pour offufquer , trou- 
bler, obfcyrcir la lumiere de la rai- 
fon & de l'entendement. Lat. Obfcu- 
rave, 

* ENTENZON, /.1m. Le méme que 
Contienda , Difcordia. Ce mot n'eft 
plus ufité. 

ENTERAMENTE , adv. Entiére- 
ment, tout-à-fait, d'une maniére en- 
tiére € complette. Lat. Omnino. 
Penitàs. 

ENTERAMIENTO , /. m. Perfec- 
tion. Ce mot eft peu ufité. 

* ENTERAR, v. a. Reintégrer, 
payer entiérement ce qu'on doit. Lat. 
Resintegr are. 

ENTERAR, fignifie auffi Informer, 
dreffer , inftruire. Lat. Znffruere. Eru- 
dire. ere. 

ENTERADO, DA, f. f. du verbe 
Enterar dans fes acceptions. Reintégré, 
ee. Resntegratus. us, a, um. 

ENTEREZA, ff. Intégrité ma- 
térielle d'une chofe. Lat. Zntegritas. 
Soliditas. 

* ENTEREZA. Intégrité, droitu- 
re, probité, franchife, candeur. L 
Mentis integritas. Probitas. 

*"ENTEREZA, fignifie auffi Ferme- 
té, conftance, perléverance. L. Con- 

flantia. Fortitudo. 

* ENTEREZA, fe prend auffi pour 
Perfe&ion, droiture dans la maniére 
d'agir. Lat. Perfecfio. Rectitudo. 

ENTEREZA, fe prend quelquefois 
pour Orgueil , préfomption , fuperbe , 
févérité. Lat. Superbia. Elatio. Seve- 
ritus. 

ENTEREZA. Santé parfaite, vi- 
gueur, force de corps , continence. 
Lat. Sanitas. Fortitudo. Continentia, e. 

* Entereza corporal. Intégrité, inno- 
cence virginale , virginité. Lat. Vir- 

initas. 

ENTERISSIMO, MA, adj. m. ES 
f. Juperl. de Entéro. Très entier, iére. 
Lat. Solidiffanus. Perfecliffimus , a, sm. 

ENTERNECER, v. a. Amollir, 
ramollir, rendre mou. Lat. #ollire. 

ENTERNECER.  Áttendrir, mou- 
voir à compaffion. Lat. /Movere. 

ENTERNECERSE, ©. y. S'atten- 
drir, étre touché de pitié & de com- 

afhon à la vúe des malheurs d'autrui. 
at. Flecti. Moueri. | 

ENTERNECERSE. S'attendrir, fi- 
gnifie quelquefois en matiéres de pié- 
té, de dévotion, étre épris de fenti- 
mens d'amour & de tendreífe , à me- 
iurc qu'on éléve fon cœur à la con- 
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templation des chofes céleftes. Lat. Col» 
liquefers. 

ENTERNECIDO, pa, f. f. du 
V. Enternecer dans fes acceptions. At. 
tendri , ie. Lat. Mollitus. Connnotus, 


a, um. 

ENTERNECIMIENTO , /.m. At. 
tendriffement, mouvement du cœur 
qui lui fait concevoir de la tendreffe, 
de l'amitié , de la compaflion pour 
quelqu'un. Lat. Commotio , oris. 

ENTERO, RA, adj. m.€9 f. En- 
tier, iére, qui a toutes fes parties. 
Lat. Integer, gra , um. 

ENTERO, fe prend auffi pour Par- 
5 , accompli. Lat. 4Ab/olutus. Per. 

us. 

ENTERO, fignifie encore Sain, ro- 
bufte, vigoureux. Lat. /ncolumis. Ro- 
buflus. 

ENTERO, fignifie encore Intégre, 
jufte, droit, équitable. Lat. Reéfus. 
Probus. Integer. 

ENTERO. Entier , opiniâtre, obf- 
tiné. Lat. Durus. Tenax. 

ENTERO , eft quelquefois pris pour 
Inftruit, informé. Ce mot eft peu ufi- 
té dans cette acception. Lat. Zn/irucíus. 
Edoétus. 

ENTERO. Entier , fe dit d'un ani- 
mal qui n'eft pas chátré. Lat. Non cafe 
tratus. > 

ENTERO, fe dit d'une toile de bon- 
ne confiftance. Lat. Craffor , ius. 

* ENTERRADOR, /. m. Foffoy-. 
eur, celui qui fait les foffes & les 
biéres pour enterrer les morts. Lat. 


re onis. 
NTERRAMIENTO, fem. Le mé- 
me que Entierro. 

ENTERRAMIENTO, fe prend aufli 
pour la foffe, le tombeau où un mort 
eft enterré. Lat. Sepulcrum. Monumen- 
tum , 5. 

RRAR , v. a. Enterrer, met- 
tre en terre, donner la fépulture à 
quelqu'un. Lat. Sepelire. Humare. Et 
auf Eufouir, enterrer, cacher fous 
terre. Lat. Defodere. Terrá condere. 

ENTERRADO, DA, f. p. du v. 
Enterrar. Enterré , ée. Lat. Sepultus. 
Defoffus, a, um. 

* ENTESADAMENTE , adv. Le 
méme que /ntenfa & fervorofamente. 
Ce mot eft peu ufité. 

ENTESAMIENTO , /.m. Ten- 
fion , roideur. Lat. Zntenfo , onis. 

* ENTESAR, ou. a. Bander , ten- 
dre , roidir , étendre, tirer avec force , 
par exemple, une corde, un cable &c. 
Lat. Zntendere. Extendere. 

ENTESADO, DA, p.f. du verbe 
Entefar. Bandé, ée. Lat. Znteníus. Ex 
tenfus, a, um. 

* ENTHEO , THEA, ads. m. ES f: 
Rempli de l'Efprit Divin. Ce mot n'eft ,- 
ulite qu'en Poefie. Lat. Extbeus. Nus 
nine afflatus. 

* ENTHIMEMA , /. n. Enthymés 
me , Syllogifme imparfait, qui man- 
XX 2 que 
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qur majeure , ou de mineure. Lat. ; tombeau dans lequel on met un. mort. 


bimema, tis. 
* ENTHRONAR, v. a. Placer fur 
-le Thrône. Le méme que Extbronifar. 

ENTHRONIZACION, /.f. L'ac- 
tion de placer fur le thróde. Lat. Zu 
throno fefso. 

ENTHRONIZAR , v. a. Placer 
fur le thróne. Lat. Super folium collo- 
care. 

ENTHRONIZAR. Intronifer , éle- 
ver quelqu'un à un pofte, à une di- 
gnité éminente. Lat. Exaltare. 

ENTHRONIZARSE, au figuré, s'en- 
otgueillir de fa fortune, de fon élé- 
vation. Lat. Superbire. Efferri. 

ENTHRONIZADO, Da, f.p. du 
verbe Entbronizar dans fes acceptions. 
Placé, ée fur le thróne , intronife, ée. 
Lat. Super folium collocatus , a, un. 


* ENTHUSIASMO, /. m. Entou- 


fiafme, fureur prophétique , ou poé- | fà 


tique qui tranfporte l'efprit, qui en- 
flamme & éléve l'imagination, & qui 
lui fait dire des chofes furprenantes & 
extraordinaires. Lat. Oefhrum, 3. 

* ENTIBADOR, /. m. Celui quia 
foin d'étangonner les mines, lorfqu'on 
craint que la terre s'éboule. Lat. Ful- 
erorum dijpofítor , oris. 

* ENTIBAR, o. a. T. d'Architec- 
ture. Voyez Eflribar. 

* ENTIBAR. Etanconner les mi- 
nes, pour empêcher qu'elles ne s'é- 
boulent. Lat. Trabibus fulcire. 

ENTIBADO, DA, p. p. du verbe 
Entibar dans fes acceptions. Etancon- 
né, ée. Lat. Trabibus fultus , a, um. 

* ENTIBIADERO , fr. T. inu- 
fité. Lieu deftiné pour attiédir les li- 
queurs. Lat. Zepidarium, ii. 

NTIBIAR, «. a. Attiédir, ren- 
dre tiéde. Lat. Tepefucere. * 

EnTIBIAR,fignifie figurément Ral- 
lentir les paífions, les affoiblir. Lat. 
Vim remittere. 

ENTIBIARSE, au figuré, fignifie 
fe rallentir, perdre fa vigueur & fon 
activité, s'attiédir, fe refroidir , s'af- 


foiblir. Lat. Tepefcere. Vim remittere. 


. ENTIBIADO, pA, f. f. du v. 
Entibiur dans fes acceptions. Attiédi, 
je. Lat. Tepefactus. Remiffus, a, nm. 

* ENTIBIKCER , v. a. Le méme 
que Entibiar. Ce mot eft peu ufité. 

* ENTIBO, /. m. T. d'Architec- 
ture. Voyez Efiribo. 

* EnTIBO. Appui, foutien , étaye. 
Lat. Fulcrum, 3. 
. * ENTIDAD, /.f. T. de Philofo- 
phie. Entité, ellence, ce qui confti- 
tué, ce qui détermine la nature d'une 
chofe. Lat. Entitas, tis. 

* ENTIDAD, pris dans un fens 
lus étendu , fignifie fubftance , con- 
idération, prix, valeur. Lat. Pre- 


dum , 33. | 
ENTIERRO, /. m. Enterrement. 
Lat. Funus. Humatio. : 
ENTIERRO, fe prend auffi pour le 


Lat. Sepulcrum , i. 

* ENTIGRECERSE , v. r. S'irri- 
ter , devenir furieux , entrer dans une 
colére extréme, devenir comme un 
tigre; Lat. Excandefcere. 

ENTIGRECIDO, DA, f. f. du 
verbe Entigrecerfe. Irrité, ée, furieux, 
eufe. Lat. Jrá accenfus, a, um. 

ENTINTAR, v. a. Noircir avec 
de l'encre. Lat. Atramento inficere. 

ENTINTAR. Teindre de telle cou- 
leur que ce foit. Lat. Tingere. 

ENTINTADO, DA, f. f. du v. 
Entintar dans fes acceptions. Teint, 
te avec de l'encre, ou avec quelqu'au- 
tre couleur. Lat. Atramento infeclus. 
Tinétus, a, um. 

ENTIZNAR, «v. a. Barbouiller, 
noircir avec de la fuye, ou avec le 
noir d'un chauderon. Lat. Fuligine in- 
cere. 

ENTIZNAR, fignifie figurément , 
fe méfallier. Lat.^Fedare. Dedecorare. 

ENTIZNADO, pa, f. p. du v. 
Entiznar dans fes acceptions. Barbouil- 
lé, ée de fnye, méfallié, ée. Lat. Fx- 
ligine infectus , a, um. 

ENTOLDAR, «v. a. Couvrir les 
rues avec de la toile pour les garantir 
du Soleil, comme on le fait wn 
quelque proceflion y paffe. Lat. Peli; 

erire. 

¿NTOLDAR, fignifie auf Tapiller 
une Eglife, un Palais &c. Lat. Az- 
leis ornare. 

ENTOLDARSE, fignifie au figuré 
Changer d'état & de condition , de- 
venir riche de pauvre qu'on étoit. Lat. 
Ornatu ES pompá augeri. 

Entoldarfe el Cielo. Se couvrir de 
nuages , en parlant du Ciel. Lat. Ob. 


Jeururi. Obnubilars. 


ENTOLDADO , pa, f. f. duv. 
Exntoldar dans fes acceptions. Tendu, 
ue, tapi(Té, ée , couvert,te. Lat. Velis 
coopertus. Auless ornatus. Cultu auctus. 
Obnubilatus , a, um. 

ENTOMECER. Voyez Entumecer. 

ENTOMECIDO. V. Entumecido, 

* ENTOMESTIDO, pa. Le mé- 
m Que Entumecido. Ce mot n'eft plus 
unit 


* ENTOMESTIMIENTO, /. s. 
Le méme que Extumecimiento. 

* ENTOMIZAR , v. a. Clouer des 
cordes fur les cloifons, pour que le 
plátre s'y attache. Lat. Sparteis funi- 
bus connectere. 

ENTOMIZADO, DA, p.f. du v. 
Entomizar. Convert, te de cordes. 
Lat. Funibus fparteis connexus , a. um. 

ENTONACION, ff. T. de Mufi- 
que. Intonation, l'a&ion de donner 
letonaux voix. Lat. Zntonatio, onis. 

ENTONACION. Intonation, manié- 
re d'entonner. Lat. Cantés forma. 

ENTONACION.L'a&ion par laquel- 
leon fait jouer les foufflets d'un or- 
gue. Lat. Follium alterna elevatio, omis. 


ENT 


ENTONACION , *fe prend figuré. 
ment pour préfomptión, fierté, or- 
gueil. Lat. Superbia, e.  Elatio , onis. 

ENTONADOR, /. m. Souffleur, 
celui qui fait aller les foufflets d'un 
orgue. Lat. Qui folles alternatims ex- 
tollit. 

ENTONADOR. Celui qui-entonne 
le premier verfet d'un Pfaume, ou 
une Antienne. L. Cantús duétor , oris. 

* ENTONAMIENTO, /. m. Le 
méme que Enfonacion. ^ 

ENTONAR , v.a. Entonner, com- 
mencer à chanter , donner le ton. Lat. 
Cborum ducere. 

ENTONAR, fignifie auffi Chanter 
jufte , avec art & méthode. Lat. Apr? 
canere. 

ENTONAR. Faire jouer les foufflets 
d'un orgue. Lat. Organo mufico fpiri- 
tum fubminsfirare. 

ENTONARSE, fe dit figurément 
pour s'enfler d'orgueil, s'enorgueillir, 
parler haut, avec fierté & arrogance. 
Lat. Superbire. 

ENTONADO, DA, f. p. du verbe 
Entonar dans fes acceptions. Enton- 
né, ée. Lat. Cantatus, a, 10n. 

ENTONCE , d ENTONCES, ado. 
Alors, pour lors, dans un tel tems, 
dorefenavant. Lat. Tunc. 

ENTONO, /. ». Le méme que Es- 
tonacion. Ce mot eft peu ufité. 

ENTONO, pris figurément , figni- 
fie Ton haut, orgueil, fierté , arro- 
gance, hauteur, préfomption. L. Ela- 
tio, enis. Superbia , e. 

ENTONTECERSE , v.-r. Devenir 
lourd, pefant, ftupide, perdre l'ef 
prit, tomber en démence. Lat. Su- 


pefieri. 

* ENTORCHADO, /. m. Treffe, 
ou cordonnet, dont les brodeurs fe 
fervent pour relever leurs ouvrages. 
Lat. Retortus funiculus , i. 

ENTORCHADOS. Cordes filées- 
qu'on met aux inftrumens de mufique. 
Lat. Fidium chordæ graviores. 

* ENTORCHAR, «.a. Tordre, 
tortiller. Lat. Zorquere. 

ENTORCHAR, fignifie auffi Cou- 
vrir une corde d'un fil d'argent, com- 
me on le pratique pour les bourdons 
des inftrumens à cordes. Lat. Film 
circumducere. 

ENTORCHADO , DA, f. p. duv. 
Entorcbar dans fes acceptions. Tors, 
fe, tortillé, ée. L. Zntortus , a , sm. 

* ENTORCIJADO , DA, adj. m. 
&9 f. Le méme que Exfortijado. 

* ENTORMECIMIENTO, /. m. 
Engourdiffement des fens, des mem- 
bres. Lat. Shwupor. T'orpor , ris. 

ENTORNAR, «. a. Tourner, re 
tourner, fermer , refermer ; il fe 
dit ordinairement d'une porte qu'on 
trouve fermée, € qu'on laifle ouver- 
te après qu'on eft entré. Lat. Vertere. 

Entorne ufled la puerta. Fermez la 


porte. 
* Refra 











» 


Debit. 


EN T 


* Refr. Tanto entorno que trafforno. 
Ce Proverbe eft contre les perfonnes 
trop recherchées dans ce qu'elles font, 
lefquelles gâtent les chofes, pour vou- 
loir trop les perfe&tionner. 

ENTORNADO, DA, f. pe du v. 
E..tornar. Tourné, ée, retourné, ée. 
Lat. Verfus. Verfatus, a, um. 

ENTORNO, /. m. Le méme que 
Contorno. Ce mot eft peu ufité. 

EN TORNO, adv. Voyez Torno. 

ENTORPECER, v. a. Appefan- 
tir, engourdir, rendre lourd & pe- 
fant. Lat. Stupefacere. 

ENTORPECER, an figuré, offuf- 
quer, obfcurcir , émouffer la pointe de 
l'entendement, abrutir. Lat. Obtun- 
dere. Hebetare. 

ENTORPECIDO, DA, f. f. du 
verbe Entorpecer dans fes acceptions. 
Engourdi,ie, appefanti , ie, émoulle, 
te. L. Zorpens. Hebes. Obtufus, a, um. 

ENTORPECIMIENTO , /.»». En- 
gourdiffement. Lat. Stupor , oris. 

EN roRPECIMIENTO,flignifie figu- 
rément ftupidité. Lat. Stupiditas , atis. 

ENTORTADURA , /. f. Courbe- 
ment, tortillement , l'a&ion de tor- 
dre, de mettre de travers ce qui étoit 
droit. Lat. Contorfio , onis. 

ENTORTAR, vu. a. Tortuer, ren- 
dre tortu. Lat. Curvare. 

* ENTORTAR , fignifie autfi Ebor- 
gner, rendre borgne. Lat. Ocwio pri- 


«are. 

ENTORTADO, DA, f. p. du v. 
Entortar dans fes acceptions. Tortué , 
ée , eborgne, ée, Lat. Contortus,a,um. 
Cocles , itis. 

ENTOSSIGADO , DA, f.p. du v. 
FExtoffgar. Le même que Envenenudo. 
Ce mot eft peu ulité. | 

ENTRADA , /. f. Entrée, porte, 
chemin, paflage par où l'on entre. 
Lat. Zutrortus, ús. 

ENTRADA. Entrée d'une rue. Lat. 
Aditus. 

ENTRADA. Entrée, eft auffi l'ac- 
tion par laquelle on entre. Lat.Zrgre/- 

fo, onis. Ingre]Jus , ds. 

ENTRADA. Entrée, eft encore une 
réception folemnelle qu'on fait dans 
les villes aux Rois, Princes, Le- 


- gats &c. Lat. Solemnis introitus , ús. 


ENTRADA. Entrée, réception d'u- 
ne perfonne dans une charge, dans 
unemploi, dans un couvent pour y 
prendre l'habit. Lat. Admsifio. Ingrej- 
fo, onis. 

ENTRADA , fe prend fouvent pour 
concours , affluence de peuple qui fe 
rend dans un endroit. Lat. Concur- 
Jus, às. 

ENTRADA. Entrée, fignifie enco- 
re Commencement d'un ouvrage, d'ui: 
difcours. Lat. JZnitium. Principium. 
Exordium, ii. 

ENTRADA. Entrée, fignifie la fa- 
cilité, la permiffion qu'on a d'entrer 
chez quelqu'un. Lat. 4ditus , 55. 


ENT 


ENTRADA. Ter. de jeu. Entrée; 
C'elt avoir les cartes compétentes pour 
entrer en jeu, & pour faire jouer. 
Lat. Chartarum luforiarum numerus ad 
ludendum fufficiens. * 

ENTRADAS. Les cótés du front , 

ui femblent entrer dans la téte, ce 
ont les devants des tempes. Lat. Fron- 
tis initia. 

Entrada de año, mes , invierno, ve- 
rano &c. Le commencement de l'an- 
née, du mois , de l'hiver , de l'été. L. 
Initium, ii. 

Entrada del enemigo. Irruption de 
l'ennemi dans une Province, dans un 
Royaume, dans un Pays. Lat. Zrrup- 
tio , onis. 

Entrada por falida. Expreflion ufitée 
parmi les gens d'affaires, lorfqu'ils 
paffent une méme fomme aux articles 
du débit & du crédit, foit parce qu'ils 
ne l'ont pas requé , ou pour tel autre 
motif. 

Entrada por falida , fe dit igurément 
d'une chofe qui ne fouffre point de 
difficulté, & qui eft aifée à faire. 

Entradas y Jalidas. Ce font les diffé- 
rens endroits par oú l'on peut entrer 
dans une maifon & en fortir. Lat. Va. 
rii adítus. 

Entradas y falidas. On appelle ainfi 
firurément les différentes facons de 
traiter une affaire. Lat. Cuniculi,ortm. 

Entradas y falidas de una cafa, he- 
redad &c. Ce font les droits qu'on s'eft 
refervé fur une maifon, fur un hé- 
ritage &c. Lat. Concefí vel permiff 
aditus. 

Derecbos de entrada. Les droits d'en- 
trée font un impót qu'on léve fur les 
marchandifes qui entrent dans une 
ville, dans un Royaume. Lat. Por- 
toria , orum. 

Negar la entrada en Palacio. Refufer 
l'entrée du Palais. C'eft en exclurre 
ceux qu'on juge à propos. L. Regis 
cubiculi ingref[u excludere. 

Tener llave de entrada. Etre Gen- 
tilhomme de la chambre du Roi. L. 
Honorariá clave in palatio gaudere. 

Tener una cofa entrada, 0 hallar 
entrada para ella. Cette expreffion fi- 
gnifie qu'une chofe eft faifable. Lat. 
Faciti aditu rem effe. 

* ENTRADERO , f. ". Petite por- 
te, porte étroite par où il ne peut 
entrer qu'une perfonne à la fois. L. 
Anguflus | aditus , dis. 

ENTRADILLA,/ f. dim.de Entrada. 
Petite entrée , petite ouverture, pe- 
tit trou, petite brèche. Lat. Znguflu: 
ditus , ds. Rima, æ. 

ENTRAMBOS, BAS, fron. adj. 
m. €9 f. Le méme que Ambos & Am- 
bas. On difoit anciennement Entra- 
10$, 

* ENTRAMPAR , «. a. Faire 
tomber quelqu'un dans un piége. L. 
In laqueos inducere. 

* ENTRAMPAR , au figuré , trom- 


ENT $33 


per quelqu'un adroitement. Lat. De- 
ludere. 

* ENTRAMPAR. Embrouiller une 
affaire de maniére qu'on ne puiffe plus 
s'en tirer, & cela dans le deffein de 
nuire à celui qu'elle regarde. Lat. 
Implicare. Intricare. 

ENTRAMPAR, fignifie auff; En. 
gager fon bien à plufieurs perfonnes 
à la fois. Lat. Aire alieno rem fami- 
liarem gravare. 

ENTRAMPADO, DA, f. p. du v. 
Entrampar dans {es acceptions. At- 
trapé, ée. Lat. Laqueis irrelitus , 


a, um. 

* ENTRANABLE , adj. d'une term. 
Intime , atfe&ueux , rempli de bonne 
volonté. L. Zstimu:, a, um. Ardens. 

ENTRANABLEMENTE , adv. 
Cordialement , affe&ueufement , inti- 
mement, tendrement , paífionnément. 
Lat. Zutimè. Ardenter. 

* ENTRANAL, adj. d'une term. 
Le méme que Entrasable. Ce mot 
n'eft prefque plus ufité. 

* ENTRAÑAR, vu. a. Aimer de 
tout fon cœur, recevoir, admettre à 
bras ouverts. Lat. Amanter excipere. 

* ENTRAÑARSE, v. r. S'unir de 
cœur avec quelqu'un. Lat. ArétiJané 


Canjungs. 


ENTRAÑAS, f. f. plur. Entrail- 
les , toutes les pafties enfermées dans 
les corps des animaux. L. Piftera. : 

ENTRañAs. Entrailles, fe dit 
aufl figurément de ce qui eft caché 
dans la terre. Lat. Vifcera. . 

ENTRADAS, fe prend aufi au fi- 
gure pour ce qui eft au milieu. Lat.. 
AMeditulliun. 

ENTRADAS. Entrailles , fe prend 
encore pour le cœur, pour-l'intérieur 
de l'homme. Lat. Fræcordia. 

Dar las. grtragas , o Dár bafta las 
entrañas. Donner fes entrailles pour 
quelqu'un , facrifier pour lui ce qu'on 
a de plus cher. Lat. Amico nibil de. 
negare. 

De buenas à malas entrañas. Quia 
le cœur bon ou mauvais. 

Eflo me llega à las entrañas. Cela 
me pénétre jufqu'au cœur, Lat. Mo- 
veor. Commoueor. 

* Refr. Entrañas y Arquetas à los 
amigos abiertas. Tout doit étre com- 
mun entre amis. 

* ENTRAPADA, /. f. Drap rou- 
ge moins fin que l'écarlate, dont on 
fe fert pour doubler ou garni? le de- 
dans des carrofles. Lat. Rudior, vel 
mánoris note pannus. 

* ENTRAPAJAR , v. a. Lier, 
bander une plaie. Lat. Pannis in- 
volvere. 

ENTRAPAJADO, DA, f. p. du v. 
Entrapajar. Lié, ée. Lat. Panuis ino 
volutus , a , um. 

* ENTRAPARSE, v. r. Se cou- 
vrir de poufhére, fe dit ordinaire- 
ment du drap & des étoffes qui preu- 

Xxx 3 nent 
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nent aifément la pouffiére. Lat. Puis 


vere. infici. 

ENTRAPADO , DA, p. f. du v. 
Entraparfe. Couvert , te de poufliére. 
Lat. Pulvere infecfus , a , sm. 

K ENTRAR , v. a. Entrer , arriver, 
. parvenir dans un nouveau lieu. Lat. 
Introire. Ingredi. 

ENTRAR. .Entrer , fe dit de tou- 
tes les chofes qui peuvent fe mettre 
les unes dans les autres. L. Zntrudere. 


fourrer, introduire. Lat. Includere. 

ENTRAB. Entrer, fignifie encore 
Commencer à faire quelque  chofe. 
Entrer dans le monde, dans la cour, 
pour dire, Commencer à y paroitrc. 

ENTRAR, fignifie commencer quel- 
que chofe, entrer en difcours, en- 
trer en matiére. Lat. Incipere. 

ENTRAR, fe prend pour appren- 
dre & commencer à entendre les prin- 
cipes des arts & des fciences. Lat. 
Rudinenta dicere. 

ENTRAR. Entrer dans une vente. 
Lat. Licitari, 

ENTRAR, en terme de jeu de car- 
tes, c'eft vouloir jouer la poule, 
ayant un jeu convenable & affez de 
trigmphes pour la difputer. Lat. Lu- 
dum fignare. 

ENTRAR, dahs certains jeux de 
cartes, fignifie faire la main. Lat. 
Fafciculum colligere. 

ENTRAR, en terme de mufique, 
c'eft commencer à chanter dans les 
concerts. Lat. Cumtum incipere. 

ENTRAR, fe dit des paífions qui 
commencent à fe faire fentir, & à 
exercer leur empire. Lat. Amore vel 
edio tangi. 

ENTRAR. Entrer dans un pais 
ennemi, y comméttre des actes d'hof- 
tilité. Lat. Zrrempere.: Inaadere. 

ENTRAR. S'emparer à:force ou- 
verte d'une place, d'un château. L. 
Caflra , urbem ferro penetrare. 

ENTRAR. Etre mis au rang des 
fages, des favans. Lat. Znmumerari. 

ENTRAR. Entrer, pénétrer dans 
la chair, y faire une plaie profonde. 
Lat. Penetrare. 

ENTRAR. Entrer , fignifie auffi 
Compefer une chofe en tout ou en 
partie. Il entre tant de feuilles de 
papier dans ce livre: il entre dix 
aunes d'étoffe pa ce manteau. Lat. 
Zot ulnis opus effe. 

ENTRAR. Entrer, fe prend auffi 
pour obtenir quelque chofe: entrer 
dans un tel pofte , dans un tel emploi. 
Lat. Aliquid obtinere. 

ENTRAR. Entrer en rang , entrer 
en ordre. Lat. icem obtingere. 

ENTRAR, Étant joint avec la par- 
ticule A & l'infinitif d'un autre ver- 
be, fignifie donner commencement 
à l'a&ion du dit verbe. Par exemple, 
Entrar à reinar , commencer à régner. 
lat. Jmiium dare. 


ENT 


ENTRAR, joint aves la prépofi- 
tion E», & quelques noms, fignifie 


Se méler, prendre part à ce que ces. 


ENT 


Bieivar efpaia en mano. Faire main 
baffe fur l'ennemi. 


Entrar la calentura. Avoir quelque 


noms fignifient : comme Eutrar es | accès de fiévre. 


cuentos , en difputas , entrer en compte, 
en: difpute. E 
ENTRAR, étant joint avec la pré- 
pofition En, & avec quelques noms, 
veut dire S'expofer à ce que ces noms 
figniGent , ou s'y réfoudre : Entrar 


en el peligro, s'expofer au danger. 
ENTRAR , fignifie auffi Inferer, | 


Entrar à la- parte. Avoir part. 

Entrar à ojos cerrados. Recevoir 
une chofe les yeux fermés, la pren- 
dre aveuglément fans examiner fi 
elle eft bonne ou mauvaife. 

Entrar à faco. Sacager une ville, 
une place, la mettre à feu & à fang. 

Entrar à fervir. Entrer au fervice 
de quelqu'un. 

Entrar à uno. Perfuader à quelqu'un 
de faire ce qu'on exige de lui. 

Entrar à uno en fu corazon à en fu 
peche. Etre bien avant dans l'amitié, 
dans les bonnes graces de quelqu'un. 

Entrar bien 0 mal en alguna cofa. 
Confentir à une chofe, ou n'y point 
confentir. 

Entrar como por fi cafa. Avoir fes 
entrées franches chez quelqu'un. 

Entrar con uno. Etre en liaifon avec 
quelqu'un, & faire ce qu'il veut. 


Entrer dentro de fi, 0 entrar en f 


mifi. Rentrer en foi- méme. 

Entrar de por medio. S'entremettre 
pour pacifier un démélé, une que- 
relle. 

Entrar en confejo. Prendre confeil 
de quelqu'un, lui demander fon avis. 

Entrar en cuenta. Faire attention 
à nune chofe. 

Entrar en cuentas configo. Se rendre 
compte de fes actions & de fa con- 
duite. 

Entrar en edad. Entrer en âge. 

Entrar en juicio. Faire rendre comp- 
te à quelqu'un de ce dont on l'a chargé. 

Entrar es la confulta. Etre propofé 
pour un emploi. 

Entrar en los yfos, moda Ec. Vivre 
fuivant les coútumes du pays od l'on 
eft , fe conformer aux ufages reçus. 

Entrar en operacion. Se mettre en 
campagne , en parlant d'une armée. 

Entrar en publico. Faire fon entrée 
publique, en parlant d'un Souverain, 
d'un Prince, d'un Ambaffadeur. 

Entrar en Religion, Colegio , &c. En- 
trer dans un Ordre Religieux, dans un 
Collége &c. 

Entrar en fuertes. Tirer au fort avec 
d'autres. 

Entrar en una funcion , Torneo , Co- 
media. Etre du nombre de ceux qui 
repréfentent une Comédie, qui font 
une joúte &c. 

Entrar en un negociado , dependen- 
cia, renta , adminiflracion. Se char- 
ger d'une affaire, la prendre fur fon 
compte. 


, Entrar la pefte. Se communiquer, 
en parlant de la contagion. 

(0 Entrar la Romana. expreffion 
fignifie au figuré, quel'on eft fuffi- 
famment pourvü de ce dont on a be- 
foin pour entrer ou réuflir dans une 
affaire. 

Entrar por camino à por carrera. 
Mettre quelqu'un à la raifon, le ranger 

fon devoir. 

Entrarfe à el enemigo. Entrer chez 
fon ennemi, s'avancer & gagner terre 
fur lui. 

Entrarfe à efto &lootro. Embraller 
une profefhon , un genre de vie qui 
nous procure de quoi fubfifter. 

Entrarfe alguna cofa. Signifie qu'une 
chofe arrive inopinément , & fans 
qu'on y penfe. 

Entrarfe alguna cofa en la imaginan 
cion, à en el penfamiento. Se mettre une 
chofe dans l'imagination , dans la 
penfee. 

Ertrar/e de rondon. Entrer tout d'un 
coup chez quelqu'un, fans avertir, 
ni fraper à la porte. 

Entrarfe por las puertas de «no. Aller. 
chez quelqu'un fans étre invité. 

Entrarfe por un libro, bifloria Ke. 
Lire unlivre, une hiftoire &c. 

Entrarfe por un cido , y fulsrfe por el 
otro. Entrer par une oreille & fortir 
par l'autre. 

Entrome aca que llueve. Cette ex- 
preffion eft pour marquer l'effronterie 
de ceux quife fourrent partout fans 
étre priés, comme un homme qui en- 
tre dans la premiére maifon qu'il trou- 
ve, pour le mettre à couvert de la 
pluye, fans faire attention à ceux 
qui y font. 

Abora entro yo. C'eft maintenant 
mon tour. 

Ejto entra aqui bien. C'eftlà le cas. 

No entrar alguna cofa. Ne point goü- 
ter une chofe. 

Saber entrar y falir. Etre en état de: 
préter le collet à un antre fur quelque 
matiére que ce foit. 

* Refr. Za letra con fangre entra. On 
n'acquiert rien fans pcine. 

ENTRANTE, p. a. du v. Entrar. 
Entrant, ante, quientre en quelque 
lieu. Lat. Zngrediens. 

ENTRANTE.Terme de Geométrie. 
Voyez Angulo. 

Ensrante y faliente. Inquiet , turbu- 
lent, intriguant, adroit, habile , qui 
fait facilement connoiffance. 

ENTRADO, DA, p. p. du v. E»- 
trar dans fes acceptions. Entré, ée. 
Lat. Ingrefus, a, um. En 

ENTRE, pe tems & de lien, 
qui marque la diftance & la féparation 
de l'un à l'autre. Entre. Lat. Znter. 

ENTRE ABO. Pendant l'année, du- 

Tani 
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rent l'année, en différens -tems de 
l'année. Lat. Diverfs anni temporibus. 

ENTRE DIA , expreff. ado. Durant 
le jour. Lat. Znterdiz. 

ENTRE DIENTES.Entre les dents. 
Lat. Mufhtando. 

Hablar entre dientes. 
les dents. 

Habla entre dientes. 1l parle entre 
les dents. 

Estar entre dos aguas. Etre entre deux 
eaux, étre incertain , irréfolu , indécis. 


Parler entre 


Entre dos luces. Entre chien & loup. 


Entre dos paredes. Etre feul & en- 
fermé chez foi. Lat. Domi. 

Entre manos. Expreffion adverbiale 

ui fignifie, avoir préfent & en vúe, 
Dire actuellement une chofe. Lat. Pre 
manibus. 

Pedro tiene tal negocio y dependencia 
entre manos. Pierre a telle affaire en 
mains, c'eft-à-dire, traite aétuelle- 
ment telle affaire. 

Entre renglones. Entrelignes. Lat. 
Inter lineas. 

Entre femana. Dans la femaine. L. 
JIntrà bebdomadam. 

Entre tanto. Cependant, fur ces 
entrefaites. Lat. Znterea. 

Entre tanto, employé comme fub- 
ftantif, divertiffement, pafle - tems, 
reláche. 

noii alguna cofa entre renglones. 

_Lailler une chofe au bout de la plume, 
l'oublier , la paller fous filence. 

TruMer à uno entre dientes. Avoir une 
dent contre quelqu'un , lui vouloir du 
mal. Lat. Odio babere. 

- ENTREABRIR , v.a. Entr'ouvrir, 
ouvrir à demi. Lat. Semiaperire. 

ENTREABIERTO, pA , f. f. du 
v. Entrenbrir. Entr'ouvert, te. Lat. 
Semiapertus, a, um. 

* ENTRECANO , NA, adj.m.€9 f. 
le dit proprement dela barbe & des 
cheveux qui font moitié noirs & moi- 
tié chatains , ou moitié roux & moitié 
blancs. Lat. Zrcanus, a, um. 

* ENTRECAVAR, v. a. Creufer 
à demi. Lat. Leviter excavare. 

ENTRECAVADO, DA , p. p. du v. 
Entrecavar. Creufé , ée à demi. Lat. 
Leviter excavatus , a, sm. 

ENTRECEJO, /. m. Entrefonr- 
cils, Velpace qui eft entre les deux 
fourcils. Lat. Jntercilium , ii. 

ENTRECEJO , au figuré, fronce- 
ment des fourcils , mine refrognée. L. 
Ærons caperata. 

ENTRECIELO, /. ». Le méme 
que Toldo. Ce mot eft peu ufité. 

ENTRECOGEDURA, /. f. L'ac- 
tion de prendre quelqu'un entre deux 
de maniére qu'il ne puifle point s'é- 
chaper. Lat. Znterceptio, onis. 

ENTRECOGER, v.a. Cueillir par- 
ci nos On employe ce verbe dans 
le ftile familier pour faifir quelqu'un 
de fagon qu'il ne puiffe point s'écha- 
per. Lat. Jnéercipere. 
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'ENTRECOGIDO , DA , ?.p. du. v. | méme que Eueramenté, Ce mot eft 


Entrecoger. Cueiili, ie;par-ci parla, 
pris de facon à ne pouvoir point s'é- 
chaper. "Lat. Jmzeroeptus , a , um. 

ENTRECORTADURA, /. f. Di- 
vifion d'une chofe en deux, ou par lc 
milien. Ce mot n’eft point ufité. Lat. 
Interciffo, onis. 


ENTRECORTAR., v. a. Entre-: 


couper, couper par le milieu. Lat. Z#- 
tercidere. 

ENTRECORTADO, DA, ?. p. du 
verbe Entrecortar. Coupé, ée par le 
milieu, entrecoupé , ée. Lat. ¿Znser- 
ciflus, a, um. 

ENTRECUBIERTAS , y ENTRE- 
PUENTES , /. f. €9 m. T. de Marine, 
qu'on employe toujours au pluriel. 
Entre-deux des ponts, l'efpace qui eft 
entre les deux premiers ponts d'un na- 
vire. Lat. Zntertabulata , orum. 

* ENTRECUESTO, /. :. L'épi- 
ne du dos. Lat. Dorf fpina , e. 

ENTREDECIR , v. a. Interdire, 
défendre toute communication , com- 
me il arrive en tems de pefte. Lat. Zn- 
terdicere. Vetare. Probibere. 

ENTREDECIR. Interdire, en terme 
Eccléfiaftique, c'eft priver ceux qui 
defobeiffent aux ordres de l'Eglife , 
de l'ufage des Sacremens, & de la 
Íépulture Ecclefaftique. Lat. Znserdi- 
cto mulélare. 

ENTREDICHO, cHA , f.p. du v. 
Entredecir dans fes acceptions. Inter- 
dit, ite. Lat. Zuterdictus. Probibitus , 
a, um. 

ENTREDICHO, /. +. géneralement 
pris, fignifie Prohibition, défenfe. 

ENTREDICHO. Interdit, cenfure 
Ecclefiaitique qui fufpend les Prétres 
de leurs fon&ions, & qui prive lc 
pd de l'ufage des Sacremens, & 
du fervice divin. Lat. Interdicium Ec- 
clefiafticum. 

* ENTREDERRAMAR, v.a. Ver- 
fer peu à peu & goute à goute. Ce mot 
eft peu ulité. Lat. Z»fillare. 

ENTREDOBLE , /. m. Sorte de 
tafetas, qui n'eftnifimple, ni dou- 


ble. Lat. Multitium. 


* ENTREFINO, NA , adj. m. Ed 
f. Qui n'eft ni fin ni grotlier. Lat. Me- 


Mj, a, Mm. 

ENTREGA, /. f. Livraifon, a&ion 
par Jaquelle on livre, on remet une 
marchandife , ou quelqu'autre chofe 
entre les mains de quelqu'un.Lat. Zra- 
ditio. Deditio, onis. 

* ENTREGADAMENTE , adv. 
Entiérement, íans aucune rcferve. 
Lat. Zsztegr?. 

ENTREGADOR, /. m. Celui qui 
donne , qui livre , qui met entre 
les mains d'un autre. Lat. Traditor , 
oris. 

ENTREGAMIENTO, /. m. Le 
mo que Entréga. Ce mot eft peu 
uite. 


* ENTREGAMIENTRE , ado. Le 


{uranne. 

ENTREGAR, ou. a. Livrer, don- 
ner, mettre entre les maios de quel. 
qu'un, enfa poffefíhon, eníon pou- 
voir. Lat. Tradere. 

ENTREGARSE, au figuré, fe li- 
vrer à quelqu'un , fe mettre fous fa 
conduite. Lat. Se dedere.- 

ENTREGARSE , Aguite aufG fe 
charger d'une chofe, la prendre fur 
fon compte. Lat. 7» f? recipere. 

ENTREGARSE, fignifie encore fe 
mettre en pollcthion d'un bien, d'un 


] héritage. Lat. Apprebendere. 


ENTREGARSE. Se livrer à la prié- 
re, à la méditation, à l'étude. 

Entregar al olvido , al filencio. Ou- 
blier une chofe, n'en plus parler, 
l'enfevelir dans l'oubli & dans le filen- 
cc. Lat. Oblivioni dare. 

Entregar Ju libertad. Vendre fa li- 
berté. 

Entregarfe à los vicios. S'abandon- 
ner, felivrer aux vices. 

ENTREGADO, pa, p.p. du v. 
Entregar dans fes acceptions. Livré, 
éc. Lat. Datus, a, um. 

ENTREGO, /. m. Le méme que 
Entréga. 

ENTREJUNTAR, v. a. T. de me- 
nuilerie. Affembler,entrejoindre,unir, 
lier , joindre enfemble. Connectere. 

ENTREJUNTADO, DA, dt: du 
verbe Entrejuntar. Allemblé, ée. Lat. 
Connexus , a, um. 

ENTRELAZAR , v.a. Entrelaffer, : 
méler enfemble, entortiller, treífer. 
Lat. Innectere. 

ENTRE£LAZADO, DA, f. p. du 
v. Entrelazar. Entrelaffé , ée. Lat.Zn- 
MEXUS , A, MM. 

ENTRELUCIR, «.a. T.peu ufité. 
Entre-luire, luire à demi, ce qui fe 
dit d'une foible lumiére qui paíle entre 
quelque ouverture. Lat. Zmteriucere. 

* ENTREMEDIAS, adv. Entre- 
deux, parle milieu, dansle milieu, 
entre ce tems-ci & l'autre, entre l'un 
& l'autre, parmi. Lat. nter. Interea, 

ENTREMES, /. as. Interméde, ce 
qu'on donne en fpe&acle entre les ac- 
tes d'une Comedie, pour amufer le 
peuple. Lat. Zntermedium , ii. 

* ENTREMESADO, DA, adj.w. 
ES f. Qui tient de Vinterméde. Lat. 

icrum intermedium referens. 

* ENTREMESEAR, v. ». Jouer 
un rolle dans les intermédes. Lat. 
Ludicrum intermedium agere. 

. ENTREMESISTA, /. m. Celui qui 
joue un rolle dans les intermédes. L 
Scurra, ee. 

ENTREMETER , v. a. Mettre 
entre deux. Lat. Interponere. 

ENTREMETER. Changer de langes 
aux enfans , ôter ceux qui font fäles, 
& leur en mettre de nets. Ce terme 
eft ufité parmi les nourrices. Lat. Zs- 
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fantis pannos mutare. 
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ENTREMETERSE, v..r. S'entre- 
mettre, s'ingérer oú Von n'a que 
faire. Lat. Se immifcere. 

EN'rREMETERSE , efl employé 
par quelques anciens Auteurs pour fe 
charger d'une chofe. Lat. Su/cipere. 

* Refr. No te entremeter en lo que 
no te atañe bacer. Ne te méle jamais de 
ce qui ne te regarde point. 

ENTREMETIDO, DA, f. f. du 
verbe Entremeter dans fes acceptions. 
Entremis, ife, interpofé, ée, mis, 
ife entre deux. Lat. Znterpofitus, a, um. 

ENTREMETIDO, /1:b/?. Intriguant, 
qui sentremet: de tout, qui veut fe 
rendre nécellaire. Lat. Ardrlio, onis. 

ENTREMETIMIENTO, /. m. 
T. peu ufité. Interpofition, l'action 
de mettre une chofe entre une autre, 
de méler ce qui eft bon avec ce qui 
eft mauvais, pour s'en défaire plus 
aifément. Lat. Zrterpofitio. 

ENTREMETIMIENTO. Entremi- 
fe , fe prend ordinairement pour le gé- 
nie & la fagon d'agir d'une perfonne 
intriguante. Lat. Zr/inuatio. 

* ENTREMEZCLADURA, /. f. 
Entremélange, mélange de plufieurs 
chofes. Ce mot n'eft point ufité. Lat. 
Mixtio, onis. 

ENTREMEZCLAR, v.a. Entre- 
méler, inférer , mêler une chofe par- 
mi d'autres. Lat. JMifcere. 

ENTREMEZCLADO, DA, p. f. 
du v. Entremezclar. Entremélé, ée. 
Lat. Intermixtus, a, um. 

* ENTREMISO, /. m. T. ufité 
parmi les paftres & les gens de la 
campagne. Banc fur lequel on fait les 
fromages. Lat. Ca/fearia menfa , e. 

ENTREMORIR, «. ». T. inufité. 
S'éteindre faute de nourriture, en par- 
lant du feu , d'une lampe &c.Lat. Ex- 


tingut. 

ENTREMUERTO, ra, f. p. du 
verbe Entremorir. Eteint, te. Lat. 
Extinctus, a, um. 

ENTREOIR , «. a. Entrouir , 
ouir imparfaitement. Lat. Subaudire. 

* ENTREORDINARIO, RIA, adj. 
m. ES f. Qui tient le milieu entre le 
bon & le mauvais, moyen, ne. Lat. 
Medius, a, um. 

* ENTREPALMADURA , /. f 
T. de maréchalerie. Javart encorné , 
maladie qui vient aux pieds des che- 
vaux, des mulcts &c. Lat. Jnterusgu- 
laris morbus , 1° 


* ENTREPAÑADO, DA, adj. m. 


€? f. Fait de plufienrs paneaux. Lat. 


Tabulis quadratis compacfus , a, um. 
* ENTREPAÑO, /. m. T. de me- 


nuiferie. Petit paneau d'une porte , 


d'un lambris &c. L. Quadrata tabula, e. 
* ENTREPARECERSE, v. a. Ne 
pas paroitre diftin&ement. Lat. Zx- 
ternofci. 
ENTREPIERNAS, /. f. plur. L'en- 
tre-deux des jambes. L. Znter inguina. 
ENTREPIERNAS. Piéces que l'on 
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met aux culotes dans l'entre-deux des 
jambes, des coins. Lat. Interfemora- 


le, is. 

ENTREPONER , ©. a. Le méme 
que Znterponer. 

ENTREPUESTO, TA, p. p. du 
verbe Entreponer. Le méme que Zuter- 
puello. 

* ENTREPOSTURA, /. f.? In- 
terpofition, fituation d'un corps en- 
tre deux autres. Ce mot n'eft pojnt ufi- 
té. Lat. Znterpofítio, onis. 

* ENTREPUNZADURA, /. f. Pi- 
cotement , l'effet que caufe la douleur, 
lorfqu'à l'occafion d'une matiére qui 
n'a point acquis fa maturité, la tu- 
meur caufe une douleur poignante 
dans quelque partie du corps. Ce mot 
n'eft point ufité. Lat. Punctio , onis. 

ENTREPUNZAR, v.s. T. inu- 
fité. Piquer, picoter légérement. Lat. 
Interpungere. | 

* ENTRERENGLONADURA, /. 
f. Entreligne, écriture qui fe met en- 
tre deux lignes. Lat. Znterliuearis [crip- 
tura , e. 

ENTRERENGLONAR, v.a. Ecri- 
re dans Ventreligne. Lat. Znter lineas 
fcribere. 

ENTRERENGLONADO, DA, f. 
p. du verbe Entrerenglonar. Ecrit, te 
dans l'entreligne. Lat. Znter lineas 
Jeriptus , 4, um. 

ENTREROMPER , v. a. Le méme 
que Znterrumpir. 

EN TREROMPIDO, DA, p.f. du v. 
Entreromper. Le méme que Znterrum- 


ido. 
à ENTREROMPIMIENTO, fr. In- 
terruption, a&ion d'interrompre, dif- 
continuation. Lat. Znterruptio , onis. 

* ENTRESACA, /. f. Coupe, aba- 
tis des arbres qui font vieux , ou plan- 
tés trop prés les uns des autres. Lat. 
Interlucatio , onis. 

ENTRESACADURA, /. f. Tria- 
ge, féparation , choix. Ce mot eft peu 
ufité. Lat. Znterceptio. Et en parlant 
des arbres, Ebranchement. Lat. Znter- 
lucatio , onis. 

ENTRESACAR , v.a. Choifir dans 
un grand nombre de chofes ce dont on 
a befoin; & proprement c'eft arra- 
cher, couper, ébrancher, élaguer, 
émonder les arbres, afin qu'ils profi- 
tent davantage. Lat. Znteriucare. 

ENTRESACADO, DA, f. f. du 
v. Entrefacar. Ebranché, ée, élagué, 
ée. Lat. Znterlucatus, a, mn.  * 

* ENTRESIJO, /. ». T. d'Anato- 
mie. Mefentére, corps membraneux 
d'une figure à peu prés circulaire, à la 
circonférence duquel les boyaux font 
attachés. Lat. Mefenterium, ii. 

Tener alguna cofa muchos entrefijos , 
d tener uno muchos entrefijos. Avoir beau. 
coup de chofes cachées, locution mé- 
taph. & allufive au mefentére, qui 
unferme beaucoup de chofes cachées 
entre fes membranes : on le dit des 
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chofes comme des perfonnes. L. MuL 
ta celtre. — 

ENTRESUELO, /. m. Entrefole, 
étage ménagé entre deux planchers 
un peu élevés, qui font partagés par 
un autre plancher. Lat. Znt£ertabuls- 
fum, i. 

* ENTRETALLADURA, /.f. Scul- 
pture à demi-relief , ou de bas relief. 
Lat. Sculptura. 

* ENTRETALLAMIENTO, frs. 
Decoupure faite en différens endroits 
d'une étoffe, par ornement. L. 7s. 
terfectio , onis. 

ENTRETALLAR , o. a. Sculpter, 
travailler en fculpture , graver , tail. 


ler au cifeau , cileler. Lat. Sculpe- 
re. Celare. 
ENTRETALLAR. Découper une 


étoffe, la taillader , la déchiqueter. 
Lat. Zuterfecure. 

ENTRETALLAR, fe prend auff 
pour couper le paflage à quelqu'un. 
Lat. Zatercipere. 

ENTRETALLADO , pA, f. f. du 
verbe Entretallur dans les acceptions. 
Sculpté , ée. Lat. Sculptas. Interfeilus. 
Interclufus , a, um. | 

* ENTRETELAR, =. a. Mettre 
un treillis entre l'étoffe & la dou- 
blure d'un habit. Lat. Telaws inter. 
Juere. 

ENTRETELADO , DA, f. p. du 
verbe Entretelar. Renforcé , ée d'un 
treillis. Lat. Zelis interpofttis frma- 


tus, a, um. 
. ENTRETELA , f. f. Entre - deux 


de treillis , ou de bayette , qu'on met 
entre l'étoffe & la doublure au lieu 
oü l'on a coutume de faire des cou- 
tures. Lat. Znterpofita tela, e. 

* ENTRETENEDOR, /. m. Ce. 
lui qui s'occupe à quelque chofe, 
mais avec plus de proprieté il fe dit 
de celui qui entretient un autre. L. 
In aliquo occupatus. 

ENTRETENER, o. a. Entretenir, 
amufer quelqu'un pour quelque tems, 
pour l'empécher d'agir. Lat. Tenere. 
Retinere. 

ENTRETENER. Adoucir l'amer- 
tume d'une chofe, la rendre plus 
fupportable , moderer , amoindrir. 
Lat. Zenire. 

ENTRETENER. Entretenir, diver- 
tir quelqu'un, lui faire paffer le tems 
agréablement. L. Oblectare. Recreare. 

ENTRETENERSE, fe dit par An- 
tonomafe pour Paffer le tems à jonér. 
Lat. Luder 

ENTRETENERSE, fignifie auf fe 
recréer, fe divertir, badiner, plai- 
fanter, folátrer, & aufli tracaller, 
vetiller. Lat. Zudere. Nugari. 

ENTRETENIDO, Da, p. p. du 
verbe Entretener dans les acceptions. 
Entretemr, üe. Lat. Detentus, a, wm. 

ENTRETENIDO, fignifie aufli En- 
joué, plaifant, facétieux. Lat. Ce 
mis. Lepidus. 

ENTRETE- 





e. Animum recreare. deffirar, retarior. 
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ENTRETENIDO. Celui qu'on en- 
tretient en attendant l'occafion de lui 
donner de l'emploi. Lat. ÆMuneris fpe 
lactatus. 

* ENTRETENIDO. Entretenu , 
en terme de Blafon , fe dit des clefs 
& autres chofes femblables qui fe 
tiennent liées enfemble par leurs an- 

neaux. Lat. Znnexus, a, um. 

"^  ENTRETBNIMIENTO , /. 1m. 
Tout ce qui divertit, & occupe une 
pe tune comme la le&ure, le jeu, 
es compagnies &c. Divertiflement, 
récréation , badinage, pafletems, amu- 
fement. Lat. Recreatio , jocutio , onis. 

ENTRETENIMIENTO.  Penfion 
ue l'on donne à un homme qui a 
ervi , en attendant lPoccafiog de lui 
procurer de l'emploi. Lat. Pes, 
onis. : 

ENTRETENIMIENTO, fe prend 
auíli pour Délai, remife, retard, re- 
tardement. Lat. Hora, e. Dilatio, 


onis. 

ENTRETEXEDURA, / fF. En- 
tretiffu, entrelaffement. Ce mot n'eft 
point ufité. Lat. Zutertextum, i. 

ENTRETEXER, v.s. Faire un 
tiffu , brocher, méler, mélanger, 
entreméler , entrelaffer , entrecouper, 
inferer. Lat. Jntertexere. Implicare. 
Jnterponere. Inferere. 

ENTRETEXIDO , DA, p. $. du 
verbe Entretexer dans fes acceptions. 
Tiflu , ne, broché, ée. Lat. Zrtertex- 
tus. Implicatus. Interpofitus. Infertus , 


a, um. 
* ENTRETIEMPO , f. m. Entre- 
£ems ,-le tems compris entre le com- 
ifencement & la fin du Printems, 
ou entre le commencement & la fin 
de l'Automne. Lat. Zempus medium. 
. * ENTREUNTAR, v. a. Oindre 
& demi. Ce mot n'eft point ufité. L. 
Znterlinire. 

ENTREUNTADO, Da, f. f. du 
verbe Entreuntar. Oint, te à demi. 
Lat. Jnterlinitus , a, um. 

ENTREVALO, f. n. Le méme que 
Intervalo. Ce mot n'eft plus ufités 

ENTREVAR , v. a. fignifie en jar- 
gon, Scavoir , connoitre , compren- 
dre. Lat. eds Cognofcere. — 

* ENTREVENARSE, «. r. S'in- 
finuer, fe répandre dans les veines, 
en parlant d'une humeur , ou d'une 
liqueur. Lat. Difundi. 

ENTREVENIMIENTO , f. m. Le 
méme que Zntervencion. Ce mot n'eft 
plus niité. 

ENTREVENIR, «.5. Le méme 
que Intervenir. Ce mot n'eft plus 
ufite. 

ENTREVERAR , «. a. Mettre en- 
tre-deux , entreméler, inferer parmi. 
Lat. Immifcere. 

ENTREVERADO , DA, f. p. du 
verbe Extreverar. Mis, fe entre-deux, 
entremelé , ée, inferé, ée parmi. L. 
Iminixtm: , a, um. 

Jom. I. 
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ENTREvVERADO. Entrelardé, fe 
dit d'une viande dans laquelle il ! 
a quelques filets ou tranches de grail- 
fe entre les chairs. Lat. Adipe car- 
nibufque intermixtus, a, um. —— 

* ENTREXERIR, vu. a. Entre- 
méler , inferer , méler une chofe par- 
mi d'autres. Voyez Entreverar. 

ENTREXERIDO, DA, f. f. du 
verbe Entrexerir. Extremélé, ée , in- 
feré , ée, mélé, ée parmi d'autres. 
Voyez Entreverado. 

ENTRICAMIENTO, à ENTRIN- 
CAMIENTO , f. 5, Embrouillement , 
confufion , intrigue , embarras, per- 
plexité. Lat. Zntricatio. Implicatio , 
onis. Perplexitas , atis. 

ENTRICAR , v. a. Embrouiller, 
confondre , mettre de la confufion , 
du defordre dans les chofes. Lat. 
Intriccre. 

ENTRICADO, DA, P. du v. 
Entricar. Embrouillé, ée. Lat. Z#- 
tricatus, a, um. ° 

ENTRINCADO, DA, adj. m. ES f. 
Embrouillé, ée. Lat. Zntricatus,a,um. 

ENTRINCADO , au figuré, Obfcur, 
confus, plein d'embarras & de diffi- 
cultés. Lat. Zmplicatus. Perplexus , 
a, um, 

* ENTRIPADO, DA, adj. m.€9 f. 
Qui eft dans les entrailles, ou qui 
appartient aux entrailles. Lat. Znte- 
runeus , 4, wm. 

* ENTBIPADOS. On appelle ainfi 
figurément les chagrins, les déplaifirs, 
les rancunes qu'on cache & qu'on 
diffimule en attendant l'occafion de 
les faire éclater. Lat. Odia occulta. 

ENTRISTECER , o. a. Attrifter , 
aflliger. Lat. Contriflare. 

ENTRISTECERSE, %. r. S'attrif- 
ter, s'affliger, fe chagriner. L. Con- 
triflari. 

ENTRISTECERSE LAS PLANTAS. 
Se flétrir, fe faner, en parlant des 
fleurs & des plantes. Lat. Marcef- 
cere. : 

Por mas que me entriflezca no ga- 
narü, nada. J'ai beau m'attrifter, je 
ne gagnerai rien. 

Por mas que ufled fe entriftezca. 
Vous avez beau vous attrifter. 

Por mas que fe entriflezca. Il a beau 


.s'attrifter. 


Se ba entriflecido. 11 s'eft attrifté. 

Le entrifteció. 11 Vattrifta. 

No Je .entriflezca ufled. Ne vous 
attriftez pas. 

ENTRISTECIDO, DA, f.p. du 
verbe Entriflecer dans fes acceptions. 
Attrifté, ée. Lat. Contriflatus, a, um. 

ENTRISTECIMIENTO , f. m. 
Triftefle , affiction, l'a&ion de s'at- 
trifter, de fe chagriner. Ce mot eft 
peu ufité. Lat.- Zriflitia, e. Me- 
for , oris. 

* ENTROIDO, /. mm. Le méme 
que Eutrüejo , ou Carneftolendas. Ce 
mot a vicilli. 
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ENTROMETER. V. Entremeter. 

* ENTRONCAR , v. s. Defcendre 
d'une maifon , ou d'une famille, for- 
tir du méme tronc. Lat. De eadess 
Jfhirpe defcendere. 

ENTRONCADO , pA, f. p. du v. 
Entroncar. Defcendu du méme tronc, 
ou de la méme fouche. Lat. De ea- 
dem fhirpe defcendens. 

* ENTRONERAR, v. a. Beloufer , 
faire une beloufe, en terme du jeu 
de billard. Lat. Zn fenefleilam intru- 


e. 

ENTRONERADO, DA, f. f. du 
verbe Entronerar. Mis , fe , poutfé, ée . 
dans la beloufe. Lat. Zn feucftellans 
intrufus , a , um. 

ENTROPELLAR , o. a. Voyez 
Atropellar, Ce mot n'eft plus ufité. 

* ENTROPEZAR , v. «. Le mé- 
me que Zropezar. Ce mot a vieilli. 

* Refr. Madéxa entropezada quien te 
afpo por qué no te devanaba ? C'eft à 
celui qui fait une faute à la reparer. 

* ENTROXAR , «e. a. Enfermer, 
ferrer les grains dans des puits. Lat. 
In puteos recondere. ' 

ENTROXADO, DA, f. p. du v. 
Entroxar. Enfermé , ée dans des puits. 
Lat. In puteis reconditus, a, um. 

* ENTRUCHADA, J. f. Aion 
faite à la fourdine & avec malice. 
C'eft un terme jargon. Lat. Clandejli- 
num macbinamentum , +, 

ENTRUCHAR, v.a. Attirer par 
de belles paroles, flatter quelqu'un 
pour le faire donner dans le piége 
qu'on lui tend. Lat. Zjere. 

ENTRUCHAR, en jargon. Enten- 
dre. 

Entrucha? en jargon. Entend - il ? 

ENTRUCHADO , DA , p. p. du v. 
Entrucbar. Attiré, ée dans le piège. 
Lat. Zilecfus , a , sm. 

ENTRUCHADO. T. de Bohémiens. 
Entendu, découvert. Lat. Divsga- 
ius, a, um. 

ENTRUEJO, f m. Vieux mot 
Caftillan qui fignifie la méme chofe 
que Carneflolendas. 

* ENTUBAXAR , o. a. Terme de 
Bohémiens. Découvrir les tromperies, 
les fourberies , en prévenir l'effet. L. 
Dolos retundere , aperire. 

ENTULLECER , v. #. Le méme 
que Tullirfe, 

ENTULLECER , au figuré, Sufpen. - 
dre, arréter, interrompre le cours 
d'une chofe. Dans ce fens, c'eft un 
verbe actif, Lat. Retinere. Morari. 

ENTUMECER, v.a. Arréter le 
mouvement des nerfs, les engourdir, 
à l'occafion d'une tumeur qui fe for- 
me & qui en fufpend l'a&ion. Lat. 
Torpore afficere. 

ENTUMECERSE. Métaph. S'en- 
fler , groflir , en parlant de la mer & 
des riviéres. Lat. Zntumefcere. 

ENTUMECIDO , Da, p. f. du v. 
Entusmecer dans fes acceptions. Enflé, 

Yyy é8, 


$38 ENT 
4e, engourdi, ie. Lat. Tumidus , 


8, um. Torpews. 

* ENTUMECIMIENTO , /. s. 
Engourdiffement des nerfs occafionné 
par une tumeur. Lat. Zorpor. Tu- 
mor , 0v is. 

ENTUPIR, «o-a. Le méme que 
Entorpecer. Ce mot eft peu ufité. 

ENTUPIDO , DA, f. p. du verbe 
Entupir. Le méme que Entorpecido. 

* ENTURAR, ou. a. en jargon, 
Donner , regarder. Lat. Dare. Afpi- 


«ere. . ; 

ENTURBIAR , «. a. Troublet , 
brouiller, remuer, rendre trouble. 
Lat. Turbare. 

ENTURBIAR, au figuré, fignifie 
troubler, déranger , confondre l'or- 
dre des chofes, exciter de la confu- 
fion, mettre en défordre. Lat. Tur- 
hare. Confundere. 

No enturbiar el agua, fe dit d'une 
Chatemite qui affeéte une contenance 
douce , humble & flateufe, pour trom- 
per quelqu'un , & pour attraper quel- 
que chole. Lat. Subdoll quietus vel 
placidus videri. 

Enturbiar el agua à algun licor. 
Troubler l'eau ou quelque liqueur. 

ENTURBIARSE. Se troubler, de- 
venir trouble. 

El agua fe enturbia. L'eau devient 
trouble. 

El vino fe enturbia. Le vin devient 
trouble. 

ENTURBIADO, pa, f. p. du v. 
Enturbiar dans fes acceptions. Trou- 
blé, ée. Lat. Zurbatus. Confulus , 


a, um. 

ENUNCIACION , /. f. Enoncia- 
tion, manifeftation , déclaration , 
expreílion d'une chofe qu'on ignoroit. 
- Lat. Enunciatio, onis. 

ENUNCIAR , v. a. Enoncer , dé- 
elarer , manifefter, exprimer, pu- 
blier, faire connoitre ce qu'on igno- 
foit. Lat. Enuntiare. Manifeflure. 

ENUNCIADO, DA , p. p. du verbe 
Enunciar. Enoncé, ée, déclaré, ée. 
Lat. Enuntiatus. Manifefiatus , a, um. 

ENUNCIATIVO, va, adj. m. EJ 
f. Enonciatif, ive, déclaratif, ive, 
exprefli£f , ive, qui étoit inconnu. L. 
Enuntiativus, a, son. - 

EN UNO. Voyez Uno. 

ENVAINAR, v. a. Mettre, re- 
mettre l'épée dans le foureau , rengai- 
ner. Lat, In vaginam wittere , recon- 


e. 

Envaine ufled. Appaifez vous, cal- 
mez vous. Lat. Si/le. 

Envaino lu efpada. Il a mis l'épée 
dans le fourreau. 

ENVAINADO, DA, f. f. du v. 
Envainar. Mis, ife dans le fourreau', 
rengainé, ée. Lat. Zn vaginam mius , 
reconditus, a, um. 

* ENVALENTQNAR , v. a. In- 
fpirer du courage , de la vaillance à 
quelqu'un, euhardir, animer, en- 


-— 
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courager. Lat. Animos dare. 

ENVANECER, v. a. Enorgueillir 
quelqu'un, le rendre vain & fuperbe. 
Lat. Superbiá inflare. 

ENVANECIDO, pA, f. f. du v. 
Envanecer. Enorgueilli, ie. Lat. Su- 
perbia inflatus , a, um. 

EN VANO. Voyez Vano. 

ENVARAMIENTO, /. m. Con- 
traction , retirement des nerfs, fpaf- 
me. Lat. Spafmus , i. 

ENVARAMIENTO. Bande de Ser- 
gens & d'autres fuppóts dela Juftice. 
Lat. Apparitorum cobors, tis. 

ENVARAR, «v. a. Engourdir, roi- 
dir, fufpendre le mouvement d'un 
bras, d'une jambe, ou de telle autre 
partie du corps. Lat. Torporé afficere. 

ENVARADO, DA, p. p. du verbe 
Envarar. Roidi, ie, engoutdi, ie. 
Lat. Torpore affeífus , a, um. 

* ENVARONAR, v.n. T.hazardé. 
Devenir fort & robufte, croitre en 
force, fe faire homme. Lat. Zn virum 
crefcere. 

ENVASADOR , /. m. Celui qui en- 
tonne, qui verfe du vin dans un ton- 
neau. Lat. Zafujor , oris. 

ENVASADOR , fignifie anffi un gros 
entonnoir. Lat. Znfundibuluin , i. 

ENVASAR, v.a. Entonner, ver- 
fer une liqueur dans un tonneau , dans 
un muid, dans un baril. Lat. Znfws- 
dere. 

ENVASAR , au figuré, Boireavec 
excès. Lat. Calices exficcare. 

ENVASAR, dans le Royaume de 
Murcie , fignifie mettre le blé dans 
des facs, enfacher. Lat. Zn faccum im- 
mittere. 

Envafar à uno. Enfiler quelqu'un , 
lui paffer fon épée à travers du corps. 
Lat. Gladio aliquem transverberare. 

ENVASADO , DA, p. p. du verbe 
Envafar dans fes acceptious. Entonné, 
ée. Lat. Znclufus. Immilfus , a , um. 

* ENVEDIJARSE , v. r. S'embar. 
raffer, s'entortiller , fe former en 
peloton, fe méler, fc nouer, en par- 
lant des cheveux. Lat. Zu villos fe con- 
volvere. 

ENVEDIJARSE , au figuré, fignifie 
en venir aux mains, fe peloter les 
uns les autres. Ce terme eft bas dans 
ce lens. Lat. Rixari. Jurgari. 

ENVEDIJADO, pa, f. p. du v. 
Envedijar dans fes acceptions. Em- 
brouillé, ée. Lat. Zn villos adftriék:s , 
a, um. 

ENVEJECER, v. a. Vieillir , ren- 
dre vieux, ou faire paroitre vieux. 
Lat. Veterare. ' 

ENVEJECER.Vieillir,devenir vieux. 
Làt. Senefcere. 

ENVEJECERSE.Vieillir, fe dit figu- 
rément des chofes inanimées. Lat. Pe- 
terafcere. 

ENVEJECERSE, fignifie auffi Du- 
rer, fublfter longtems. Lat. Perma- 


Wert. 
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ENVEJECIDO, DA, f. p. du v 
Envejecer dans les acceptions. Vieilli, 
le. Lat. Veteratus, a, um. 
ENVEJECIDO, fe prend figurément 
pour Expert , accoutumé , expérimen- 
te. Lat. Expertus. Affuetus , a, um. 
ENVENENADOR, /. ». Empoi- 
fonneur. Lat. Veneficus. 
ENVENENAR , v. a. Empoifop- 
ner. Lat. Veneno inficere. 
ENVENENAR , métaph. Empoifon- 
ner, interpréter en mal les paroles ou 
les actions de quelqu'un. L. Criminare, 
ENVENENADO, DA, f. p. du y. 
venenar dans les acceptions. Em- 
poifonné, ée. Lat. Veneno infectus, 


a , um. 

, ENV&RDECER , o. ». T. peu ufi- 
té. Redevenir verd, pouffer de nou- 
veaux boutons, de nouvelles feuilles. 
Lat. Virefcere. 

ENVERDECIDO, pA, f. f. dh 
v. Enverdecer. Reverdi, ie. Lat. Pi- 
refcens. 

ENVERDIR, v.a. Teindre en verd. 
Ce mot n'e(t plus ufité. Lat. Viridare. 

.* ENVERGAR , v. a. T. de Ma- 
rine, Enverguer, attacher les voiles 
aux vergues ou antennes. Lat. Anten- 
nis vela innecfere. 

'* ENVERGONZAMIENTO, /. t. 
Le méme que Verguenza & Empacto. 

ENVERGONZARSE, v.r. Voyez 
Avergonzarfe. Ce mot n'eft plus ufité. 

ENVERGONZANTE, p.a. duv. 
Envergonzarfe. Le méme que Vergos- 
zante. Ce mota vieilli. 

ENVERGONZADO, DA, f. p. du 
v. Envergonzarfe. Le méme que Zver- 

onzado. Ce mota vieilli. - 

* ENVERGUES, /. m. T. de Ma. 
rine. Garcettes, petites cordes dont 
on fe fert pour ferler les voiles. Lat. 
Funiculi quibus ad antennas velum alli- 
gatur. 

ENVES, /. 1. Envers , le man- 
vais côté d'une étoffe. Lat. Tergums. 

ENvES. Onappelle ainfi par ana- 
logie les épaules, le dos. Lat. Dor/ims. 
Tergum. | 

ENVESAR, «c.a. T. de Bohémiens.. 
Fouetter , fuftiger. Lat. Flagro cedere. 

* ENVESTIDURA, /. f. Invefti- 
ture ; il fe dit, tant du droit d'inveftir 
4uelqu'un d'un fief , que de l'acte par 
lequel on l'en inveftit. Lat. Dom 
conceffio, onis." 

* ENVESTIR, o. a. Inveftir, con- 
férer à quelqu'un le titre de quelque 
fief, dignité, ou bénéfice. Lat. Jas 
dominii concedere. 

ENvVESTIR. Environner de lumió- 
re, de clarté. Lat. Zllsminare.. 

ENVESTIR , fignifie auffi Couvrit, 
enduire, crépir une muraille. Lat 
Cooperire. à 

ENVESTIRSE, au figur . fignifie 
Se revêtir, prendre telir‘-ttelle pax 


ry 


fion. Lat. Indurre. Sus 


| ENVESTIDO, ma, p. p. du t 
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BErveltir dons fes acceptions. Invefti, 
ie. Lat. Invefllitura donutus. 

* ENVIADA , /. £. T. peu nfté. 
Envoi, milfion, legation, ambafla- 
de, députation. Lat. Mio. Legatio , 


enis. 

ENVIAR, «o. a. Mander à quel- 
qu'on de faire telle ou telle chofe. Lat. 
dHittere, envoyer. 

ENVIAR, fignifie aufi Donner, 
faire un don. Lat. Donare. 

NVIADO, Da, f. p. du verbe 

Enviar dans fes acceptions. Envoyé, 
ée. Lat. Migus. Donatus , a, um. 

ENviADO , Jubfl. m. Envoyé, mel- 
fager , député. Lat. Legatus , 1. 

ENVICIAR, ©. a. Empoifonner, 
gàter , corrompre , infeGer ; réguliére- 
ment ilfe dit des pafñions. Lat. Z1#- 
cere. Corrumpere. 

ENVICIARSE, fignifie s'affection- 
ner à quelque chofe avec excès, s'y 


trop livrer. Lat. Nimiá cupiditate ferri. |. 


ENVICIADO, DA, f. p. du verbe 
Eñnviciar dans fes acceptions. Empoi- 
fonné , ée. Lat. Znfeclus, a, um. 

ENVIDADOR, /. ». Celui qui en- 
vie au jeu, qui met fur une carte une 
plus grofle fomme que celle qu'on y 
avoit mife. Lat. Prouocator , oris. 

* Refr. Hijo envidador no nazca en 
cafa, Ce Proverbe fignifie qu'il n'y a 
point de crimes dont un joueur ne foit 
capable. 

ENVIDAR , w. a. T. de jeu. En- 
vier, inciter quelqu'un à jouér , non 
point dans le detlein qu'il gagne, mais 
dans la vue de lui attraper fon argent. 
Lat. Provocare. 

Envidar de falfo. Envier à faux, 
ou avec peu de points, en feignant 
qu'on en a beaucoup, pour intimider 
celui avec quil'on joué, & Pobliger 
à nous donner gain de jeu. L. Subdolé 
grovocart. 

Enviar de fallo, au figuré , Offrir 
une chofe qu'on n'a pas deffein de don- 
ner. Lat. Subdoiè invitare. 

Envidar el reflo. C'eft mettre au jeu 
tout l'argent qui nous refte , jouer fon 
reíte. Lat. Tota pecuniá provocare. 

Envidar el reflo , au figuré, Jouér 
dc fon refte. Lat. 7otis viribus niti. 

ENVIDADO, DA, p. p. du verbe 
Envidar dans fes acceptions. Envié , 
éc. Lat. Zruitatus. Provocatus, aum. 

ENVIDIA, /. f. Envie, chagrin 

u'on a de la profpérité d'autrui. Lat. 
nvidia, e. 

ENVIDIADOR, fm. T. peu ufité. 
Envieux, jaloux , qui porte envie à 
tout ce qu'il voit. Lat. Irvidus, i. 

ENVIDIAR, v. =. Envicr , porter 
en‘ie. Lat. Znvidere. 

E NVIDIAR, fe prend fonvent pour 
délirer rechercher. Lat. inulari. 

EN*,J!ADO, pA , p. p. du v. En- 
ví. v da “es acceptions. Envié , ee. 
Lat. Invidia prolequutus. 

ENVIDIOSISSIMO , MA , adj. m. 
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ES f. fuperl. de Envidiofo. Très en- 


vieux, tres envieufe. Lat. Valde in- 


vidus. 

ENVIDIOSO, Sa, adj. m. ES f. 
Envicux , eufe, jaloux , fe ; qui porte 
envie, qui s'afflige du bonlieut. d'au- 

ui. Lat. Invidus, a, um. 

ENVILECER, «. a. Avilir, dépri- 
fer. Lat. Deprimere. 

ENVILECERSE, o. v. S'avilir, 
dégénerer, s'abatardir , s'abaifler , fe 

degrader. Lat. Vilefcere. Degenerare. 

ENVILECIDO, DA, f. f. du v. 
Envilecer dans fes acceptions. Avili, 
ie. Lat. Abjectus. Vilis. 

* ENVINAR , v. a. Mettre du vin 
dans de l'eau. Lat. Aquam vino tem- 
perare. 

ENVINADO, pa, f. p. du verbe 
Envinar. L'eau dans laquelle on a 
mis du vin. Lat. Vino temperatus , 
a, uv. 

ENvINADO. Vineux, qui tient 
de la nature du vin. Lat. Vinofus. 

* ENVIPERADO, DA, adj. m. ES 
f. Furieux, eufe, colerique , enra- 
gé comme une vipére. Lat. Furens vi- 
periná irá. —— 

* ENVISCAR, ©. a, T. peu ufité. 
Engluer, enduire de petites verges 
avec de la glu , pour prendre des oi- 
feaux. Lat. Vifco illinere. 

ENVISCADO, f.p. du verbe Eroÿf- 
car. Enduit, te avec de la glu, en- 
glué, éc. Lat. Vifcoillitus, a, um. 

ENVISO, sa, adj. m. ES f. T.anc. 
Sage, prudent, te, expert, te, avi- 
2, ée Lat. Prudens. Confideratus. 
Cautus, a, um. 

ENVITE , £ m. Envi, l'argent 
u'on met au jeu pour enchérir fur 
on compagnon. Lat. Provocatio, onis. 

ENvITE. Offre de fervices, invi- 
tation. Lat. Znuitatio. 

ENVIUDAR, v. n. Devenir veuf 
ou veuve. Lat. Viduari. 

ENVIUDADO, DA, à 
Enviudar. Devenu veuf, 
Viduus, a, um. 

EN VOLANDAS. V. Volandas. 

* ENVOLCADO, DA, adj. m. ES 
f. Embourbé, ée, plongé, ce, reulé, 
ée dans le bourbier, ou dans les vi- 
ces. Lat. Involutus, a, wm. 

* ENVOLTORIO, f. m. Paquet 
de linge, de hardes &c. Lat. Fu/- 
cis , cis. 

ENvOLTORIO, en termes de fabri- 
quants de draps, c'eft le défaut, ou la 
tache qu'un drap contracte par le mau- 
vais allortiffement des laines. L. Adul- 
terina permixtio , onis. 

* ENVOLTURAS, /. f. plur. Les 
langes, les couches d'un enfant au 
maillot. Lat. Pani, orum. 

ENVOLVEDERO, à ENVOLVE 
DOR , f. 5. Envelope, couverture, 
tout ce qui fert à enveloper quelque 
chofe. Ce mot elt peu nlité. Lat. J»- 
volucrum y i. 


p. du verbe 
veuve. Lat. 
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ENVOLVER, v. a. Enveloper,con- 
vrit, emballer , touler. Lat. Zruotve- 
re. Obvoloere. 

ENVOLVERSE , €. r. Se miler 
dans quelque chofe, y prendre part. 
Lat. Zmplicari. Involvi. 

ENvOLVERBSE. En venir aux mains 
avec l'ennemi. Lat. Commi/ceri, 

Envolver à uno con razones. Convain- 
cre quelqu'un par de bonnes raifons, le 
confondre de facon qu'il ne fache que 
répondre. L. Confundere. Pertundere. 

ENVUELTO , TA, f.p. du v. E»- 
volver dans fes acceptions. Envelopé, 
ée. Lat. Involutus, a, um. 

ENXABONADURA , /. »». Le mé- 
me que Xabonadura. 

ENXABONAR, «e.a. Le méme 
que Xabonar. 

ENXABONAR , au figuré, Savon. 
ner la tête à quelqu'un, le maltraiter 
de paroles. Lat. Derbi mall accipere: 

ENXABONADO, DA, f. p. du v. 
Enxabonar dans fes acceptions. Savon. 
né, ée. Lat. Verbis mall acceptus,a urs. 

ENXALMA , ff. Certain bât à la 
Morcfque fait de draps de differentes: 
couleurs. Lat. Cütelarum Arabicarum 
genus. 

* Refr. No bai tal cama como la de 
la enxalma. Tout lit eft bon à celui 
qui eft fatigué, 

ENXALMERO , /. m. Bátier , fai- 
feur de bâts à la Morefque. Lat. Clitel- 
larum Arabicarum propola, «e. 

ENXAMBRAR , v. a. Effaimer , 
faire des effains d'abeilles , les rafTem- 
bler & les enfermer dans des ruches. 
Lat. Examina aluearibus cogere. 

ENXAMBRE, f. m. Ellaim , mul. 
titude d'abeilles qui s'aflemblent dans 
une ruche pour y faire leur miel. Lat. 
Apum examen , inis. 

ENXAMBRE. Effaim, fe dit figu- 
rément d'une troupe de jeunes gens de 
meme profeíhon. L. Zeminum turbae. 

* ENXEBAR, v. a. T. de Tein- 
turiers & de fabriquants de draps. 
Tremper les draps dans une efpéce de 
leffive. Lat. Lixiviá macerare. 

ENXEBADO, DA, f. p. du verbe 
Enxebar. Le drap qu'on a mis tremper 
dans une lefhvé, Lat. Lixivià macera- 
tus, a, um. 

* ENXEBE, /. ». T. de fabri- 
quants de draps. La leffive dans la- 
quelle on met tremper les draps. Lat. 
Lixivia , e. ; 

* ENXECO, /. m. Le même que 
Dejcomodidad , ou /Moleflis. Ce mota 
vieilli. 

* ENXERGAR , v. a. T. bas. Tif- 
tre de la toile. Ce mot n'eft point 
ufité au propre, car on ne dit point 
Enxergar la tela que fe llama Xorga , 
c'eft-à-dire tifler une Serge, mais on 
s'en fert au tiguré pour dire Commen- 
cer une affaire, la mettre en train; 
par excmple , ya efla enxergudo el ne- 
gocio y l'affaire eft deja en train. C'eft 
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un mot bas, formé de la prép. En, 
& du mot Xerga. Lat. Ordirs. Dif- 
onere, 
ENXERGADO, DA, f. p. du verbe 
Enxegar. L'affaire qu'ona commen- 
cée € mife en train. Lat. Di/pofitus , 


A, um. 

ENXERIDOR , /. m. Celui qui 
greffe, qui ente les arbres. Lat. Zz- 
Jertor , oris. 

ENXERIMIENTO, f. m. Greffe, 
enture , entement. Lat. Zn/tio, onis. 

ENXERIR , v.a. Greffer , enter. 
Lat. Juferere. 

Enxerir en eftudete. Enter en écuffon. 

Enxerir de pua. Greffer en fente. 

Enxcrir de cañuto. Greffer en flute. 

ENXERIR, au figuré, Inferer 
une chofe dans un livre, en faire 
mention. Lat. Zu/ferere. 

ENXERIDO , DA, p. $. du verbe 
Enxerir dans fes acceptions. Inferé, 
ée, enté, ée, grelfé, ée. Lat. Lufer- 
tus, a, um. 

ENXERIDO, fignifie auffi Tranf de 
froid. €'eff un mot ufité dans l'An- 
daloufie. 

ENXERTAR , ©. a. Le méme que 
Enxerir. 

ENXERTO, TA, 
Enxertar. Greffé , ent 

ENXERTO. Ente, greffe. Lat. 7r- 
ftio, onis ; & au figuré, mélange de 
plufieurs chofes de différentes efpéces. 
Lat. Adulterina infertio. 

ENXUGADOR. V. Azafrador. 

ENXUGAR, v.a. Sécher, deffé- 
cher , rendre fec. Lat. Exfccare. 

Enxugar la ropa. Sécher le linge. 

gr las manos.  Elfuyer les 
mains. 


Enxugueje ufled las manos. Effuyez 
vous les mains. 

Enxugar las lagrimas. Elluyer les 
hrmes. 

ENXUGARSE, fignifie auff Mai- 
grir, perdre fon embonpoint. Lat. 
Attenuari. Exedi. 

ENXUTO, TA, p.p. du verbe 
Enxugar dans fes acceptions. Séché, 
ée. Effuyé, ée. Lat. Exfíccatus.. Ex- 
fuccus, a, um. 

ENXUTO , fe prend figurément 
our Avare, mefquin , chiche de paro- 
s, fombre, taciturne. L. Parcus,a,um. 

ENXUTAS, en terme d'Archite- 
€ture font les côtes que forme le cer- 
cle infcrit dans un quarré, parce que 
les deux triangles font reflerrés à 
caufe de la courbure de la ligne qui 
les forme. Lat. Quadrati triangula: à 
circulo refecía. 

ENxuros. Petits fagots de bois 
fcc dont les paítres fe fervent pour 
allumer je feu. Lat. Frondes ligna- 
gue ficca. 

Enxuros. Croutons de pain, ou 
de telle autre chofe, qui excite à 
boire. Lat. Exfccata fruflula, orum. 

4 pié enxuto. Exprefüon adv. $ 


P P. du verbe 


‘té & une duree 


ENX 
métaph. qui fignifie Sans peine ni 
travail. Lat. Nullo labore. 

ENXUNDIA ,J. f. Graiffe qui fort 
du croupion d'une poule grafle, d'un 
chapon &c. 1 fe dit auff; du fain- 
doux , & de toutes fortes de graifles. 
Lat. Axusngia, «e. Adeps, ipis. 

ENXUNDIA, fe prend au figuré, 
pour Paroles , moyens artificieux 
qu'on employe pour parvenir à fes 
fins. Lat. Dolofa verba. 

ENVESSADURA, /. f. Crépiffu. 
re, l'action de crépir une muraille, 
de Penduire de plâtre. Lat. Zncrufta- 
tio cum gypfo facfa. 

ENYESSAR, vu. a. Plátrer, en- 
duire de plâtre. Lat. €yp/o linire , 
cooperire. 

ENYESSADO , pA , f. p. du verbe 
Enyeffar. Plàtré, ée , enduit, te de plá- 
tre. Lat. Gypfo illitus , a, um. 

* ENZAMARRADO , DA, adj. m. 
ES f. Couvert , te d'une peau de mou. 
ton. Lat. Oviná pelle indutus , a, um. 

* Refr. Si /Marzo vuelve de rabo, 
ni dexa Paflor enzamarrado , ni cordero 
encencerrado. Ce Proverbe fe dit du 
froid & des vents qui ont coutume 
de régner dans le mois de Mars. 

* ENZARZAR , o. a. littéralement 
fignifie Jetter, mettre dans des ron- 
ces , dans des épines. Lat. Per dumeta 
ingredi. Il eft peu ufité dans ce lens. 
li figuifie au figuré, Brouiller les 
gens, femer la divibon & la zizanie 
parmi eux. Lat. Rixis EJ contentioni- 
bus aliquos. implicare. 

* ENZARZARSE, U. r, S'empé- 
trer, s'embarraffer dans les broflail. 
les, les ronces & les épines dont les 
bois & les montagnes font couvertes. 
Lat. Impedire Je. 

ENZARZARSE , au figuré, fignifie 
S'engager dans des affaires épineufes 


' & difficiles , fe brouiller les uns avec 


les autres. Lat. Zmpedire fe. Rixari. 
ENZARZADO, pA , f. p. du verbe 
Enzarzar dans fes acceptions. Empé- 
tré, ée dans des ronces. Lat. Zmpls- 
catus , a, um. 
ENZURDECER , «. ». 'F. burlef- 
due & hazardé. Devenir fourd , per- 
e Pouie. Lat. Obfurdefcere. 


E O 


* EOLIPILA ,/. f. Eolipile. Terme 
des Hydrauliques. C'eft une petite 
boule de fer, ou de cuivre, ayant 
une queué, où il y a un fort petit 
trou pour la charger. On la chauffe 
pour raréfier l'air qui eft dedans , & 
puis on la jette dans l'eau, il y en 
entre autant qu'il faut pour remplir 
le vuide que laiffe l'air condenfé par 
la froideur de l'eau ; & quand cette 
boule eit derechef mife au feu, il 
en fort un vent avec une impétuofi- 
qui furprennent. L. 
4Eolipila , e. 


EPA 
E P 

EPACTA , f. f. Epa&e. Terme du 
Comput Eccléfiaftique. C'eft la dif. 
férence de l'année Lunaire qui n'eft 
que de 354 jours, d'avec l'année 
Solaire qui eft de 365 jours. Lat. 
Epatía , e. 

:* EPACTILLA, /: s. Calendrier 
Eccléfiaftique, Bref, Direétoire, Ordo. 
Lat. Divini officii recitandi ordo, inis. 

* EPANALEPSIS, /. f. Epana- 
lepfe. Figure de Rhétorique qui con- 
fifte à repeter à la fin d'une période 
les mémes mots qui font au com. 
menceinent. Lat. Repetitio , omis. 

* EPANAPHORA ,/. f. Epaus- 
phore. Figure de Rhétorique , par la- 
quelle différens vers d'une chanfon 
ou de telle autre compofition poeti- 
que , commencent par les méme mots, 
Lat. Epanaphora, e. ; 

* EPANASTROPHE , J. f. Epa- 
northrofe. Figure de Rhétorique qui 
confiite à repeter la méme phrafe ou 
le méme mot, dans un ordre con- 
traire à celui dans lequel on l'avoit 
employé. Lat. Epanaftvophe. 

* EPENTHESIS ,/. f. Epenthéfe. 
Terme de Grammaire. Interpofition, 
lorfqu'on infére une lettre, foit uue 
voyelle , foit une confonne, au milieu 
d'un mot, comme Relligio pour Reb- 
gio. Lat. de 

EPHEMERIDES , /. f. Journal, 
livre dans lequel on rapporte tout 
ce qui arrive jour par jour. Lat. 
Epbemerides, 

PHEMERIDES ÁSTRONOMICAS. 
Ephemerides. Ce font des tables cad 
culées par les Aftronomes, qui mar- 
quent l'état du Ciel tous les jours à 
midi. Lat. Ephemerides , um. 

* EPHEMERO , jm. Ephémere, 
iris fauvage. Lat. ÆEphemersm 0% 
letbale. 

EPHETA. C'eft un mot dont PE. 

life fe fert dans le Sacrement du 

atéme, lorfque le Prêtre touche 
avec fes doigts mouillés de falive las 
oreilles & le nez de l'enfant qu'il 
bâtife. Le peuple l'a pris dans un lens 
contraire à celui qu'il fignifie, car 
pour dire qu'un homme s'opiniátreà 
ne point répondre à ce qu'on lui de- 
mande, il dit qu’il répond toujours 
Epbeta. 

* EPHIMERA , /. f. Ephémere. 
On appelle ainfi une forte de fievre 
qui ne dure qu'un jour. Lat. Epbe- 
mera, e. 

EPHIMERA. Ephémére , fignifie 
au figuré tout ce qui eft de courte 
durée. Lat. Brevis. 

* EPICEDIO, fm. Epicede. F. 
Grec. Chanfon ou Elégie qu'on re- 
citoit autrefois fur un corps mort 
avant de l'enterrer. Lat. Epsor- 


* EPICENO , 


. dium y idi. 
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* EPICENO , adj. Épicéne. T. de 
Grammaire. Il le dit de tous les noms 
qui fous un méme genre & une mé- 
me terminaifon marquent les deux 
efpéces , comme Aigle , Jouris &c. 
Lat. Promifcuus, a, wm. 

* EPICHEYA , f. f. Interprétation 
de la Loi rélativement au tems, au 
lieu, à l'occalion, & à la perfonne. 
C'eft un mot Grec fort ufité en Caftil- 
lan. Lat. Epicbeia, a. 

ÉPICO, cA, adj. m. ES f. Epi- 
que, quiappartient à la Poëlie héroi- 
que, ou Poeme qui décrit quelque ac- 
tion fignalée d'un Héros. Lat. Epicus , 


8, um. 

* EPICRESIS, /. f. Epichréfe , 
terme de Logique. C'eft une forte de 
raifonnement qui comprend la preuve 
de l’une ou de l'autre propofition , ou 
de toutes les deux. Lat. Epicbrefs. 

* EPICYCLICO, CA, adj. m. ES f. 
Qui appartient à l'Epicycle. Lat. Epi- 
eyclicus , a, um. ; 

* EPICYCLO, /. t». Epicycle, 
terme d'Aftronomie. Cercle qu'on fup- 
pofe avoir fon centre fur la circonfé- 
rence d'un autre plus grand & .excen- 
trique. Lat. Epicyclus , i. 

EPIDEMIA, /. f. Epidémie , mal 
contagieux qui fe communique de l'un 
à l'autre, comme la pefte, le fcorbut, 
la verole. Lat. Epidemia, «. 

EPIDEMIAL , adj.d'une term. Epi- 
démique, contagieux. Lat. Epidemi- 
CHÍ, 4, um. 

EPIDEMICO, CA, adj. Le méme 
que Epidemial. 

EPIGLOTIS , /. f. T. d'Anatomie. 
Epiglotte, couvercle du larinx, qui 
eft fait comme une petite langue, qui 
poite fur la fente du larinx , elle bou- 
che le paffage de la trachée artère, & 
empéche les alimens & la boitlon d'y 
entrer. Lat. Epiglottis , dis. 

EPIGRAMA, /. amb. Epigramme, 
c'eft une forte de Poéfie courte, qui 
finit par quelque pointe, ou peníee 
fubtile. Lat. Epigramma. 

* EPIGRAMATICO, /. m. Epi- 
grammatifte, faifeur d'épigrammes. L, 

igrammatum fcriptor , oris. 

EPIGRAMATISTA , Jon. Faifeur 
d'épigrammes. 

* EPIGRAPHE, /. ». Epigraphe, 
titre ou infcription qu'on met à la téte 
d'un bâtiment , ou d'un ouvrage. L. 
Epigraphe , es. 

EPILENCIA , f. f. Le méme que 
Epilepj:a. Ce mot a vieilli. 

EPILEPSIA, /. f. Epilepfie, ou 
mal caduc. Lat. Epilepfa, e. 

EPILEPTICO , Ca, adj. m. EJ f. 
Epilcptique. Lat. Epilepticus, a , wn. 

EPILOGAR , v. a. Refumer , re- 
prendre fommairement ce qu'on a dit 
auparavant. Lat. Reumere. 

EPILOGADO, pa, p.p. du verbe 
Foilgar. Rélumé, ée , repris, ife fom- 
mairement. Lat. Refumptus , a , uns. 
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* EPILOGISMO, /. #. Comput , 
(upputation , caltul. Les Aftronomes 
le fervent de ce mot dans lcs calculs 
des Eclipfes. Lat. Computum , i. — . 

EPILOGO , /. m. Epilogue, Pero- 
raifon, la derniére partie d'un difcours, 
d'un traité, oü l'on fait d'ordinaire 
une courte récapitulation de ce qu'on 
y a dit de plus fort. Lat. Epilogus , i. 

EP1LOGO, fe prend dans un fens 
plus étendu pour Abrégé , fommaire, 
précis. Lat. Compendium , ii. 

* EPIMEDIO , f. ». Epimédium, 
plante dont parlent Diofcoride & Pli- 
ne. Lat. Epimedium, ii. 

* EPIMONE , 7. f. Figure de Rhé- 
torique qui confifte à repéter plufieurs 
fois une méme fentence ; ou un meme 
vers, furtout à la fin des chanfons & 
des autres piéces de vers. Lat. Epimo- 
ne, es, 

* EPIPACTIDE , /. f. Petite plan- 
te dont les fenilles font fort petites , 
& qui reffembleà l'ellébore noir par 
les fleurs & par la racine. L. Epipoctis. 

EPIPHANIA, /. f. Epiphanie, mot 
Grec qui fignifie Apparition. Féte dou- 
ble de la premiére claffe que l'Eglife 
célébre le fix de Janvier, en mémoire 
de l'apparition de JEsus - CHRIST 
aux Mages qui vinrent l'adorer. Lat. 
Epiphania, e. 

* EPIPHONEMA, /. f. Epipho- 
néme, figure de Rhétorique , efpéce 
d'exclamation qu'on ajoute fouvent à 
la fin de la narration de quelque chofe, 
à la fin du difcours; ou une réflexion 
vive & preffante fur le fujet dont on 
parle. Lat. Epipbonema , atis. 

EPISCOPAL , adj. d'une term.Epil- 
copal, qui appartient à l'Evéque. Lat. 
Epifcopalis , e. 

* EPISCOPOLOGIO, /. m. Cata- 
logue & fuite des Evéques , abrégé de 
leurs vics & de leurs actions , non 
point de tous , mais feulement de ceux 
qui ont gouverné quelque Eglife par- 
ticuliére. Lat. Epifcoporum catalogus. 

EPISODIO, /. m. Epifode, inci- 
dent, hiftoire, ou action détachée, 


w'un Poéte , ou un Hiftorien infére, |. 
q 


& lie à fon action principale pour rem- 
plir fon ouvrage d'une plus grande di- 
verfité d'événemens. Lat. Epifodium. 
Digreffto , onis. 

EPISTOLA , f. f. Lettre miffive, 
écrite à des perfonnes abfentes. Lat. 
Epiflola , e. 

EPisrorA. Epitre, fignifie auffi. 
cette partie de la Melle chantee par le 
Soudiácre un peu avant l'Evangile , € 
qui eft un texte de l'Ecriture Sainte. 
Lat. Epiflola. 

Orden de Epiftola. Soudiaconat. Lat. 
Subdiaconatus , ús. 

Ser de Epiftola. Etre Soudiacre. 

EPISTOLAR, adj.d'une term. Epif- 
tolaire, qui appartient aux Epitres, 
ou aux lettres millives. Lat. Epijtola- 
ris, t. 
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EPISTOLAR, v.a. T. hazardé & 
du ftyle burlefque. Ecrire des Epitres, 
ou des lettres miffives. Lat. Epiflolaw 


fcribere. 


EPISTOLARIO, /. m. Recueil de 
lettres. Lat. Epiffolarum colieclio , onis. 
EPISTOLARIQ. C'eft auff le livre 
qui contient les Epitres qu'on chante 
à la Mefle. Lat. Epiflolarum liber, ri. 

* EPISTOLERO , fm. Le méme 
que Subdiacono. Ce mot n'eft plus 
ufité. 

EPISTOLICO, CA, adj. m. €S f. 
Epiftolaire , qui appartient à l'Epitre, 
pu lettre. Lat. Epiflolaris , e. ] 

* EPISTOLILLA , /. f. dim. de 
Epiflola. Epitre courte & fuccinte. 
Lat. Brevis epiflola , «e. | | 

EPITAPHIO, /. ». Epitaphe. L. 
Epitaphium , ii. 

EPITHALAMIO,/.m. Epithalame, 
ce font des vers faits à l'occafion dn 
mariage de quelques perfonnes illuf- 
tres. Lat. Carmen nuptiale. 

EPITHETO , f. m. Epithéte , nom 
adjeétif qui défigne quelques quali- 
tés d'un nom fubftantif qui lui eft. 
joint. Lat. Epitbeton , ;. 

EPITHYMA , /. f. Epithéme. T. 
de Pharmacie. C'eft un reméde ex- 
terne qu'on n'applique que fur les 
régions du cœur ou du foye, pour 
les fortifier ou pour les corriger de 
quelque intemperie. L. Epithysna. 

* EPITHYMBRA, ri f. Fleur 
purpurine qui croit fur la plante ap- 
pellée en Latin Tbymbra , en Efpaznol 
Axedrea , & en François, Thymbre, 
la fleur de farriette. L. Epitbymbra. 

EPITHYMO , f »s. Epithyme. T. 
de Botanique, Ce font des filamens 
rouffâtres qui viennent fur le thym, 
d'où vient qu'on leur a donné ce nom. 
Lat. Epithymum , i. 

* EPITOMAR , 0. a. Abréger, 
reduire un livre en abregé. L. Bre- 
viare. In compendium redigere. 

EPITOMADO, pa, p. f. du v. 
.Epitomar. Abregé, ée. Lat. Brevia- 
tus. In compendium. redactus , a, um. 


EPITOME, fm. Epitome, l'a- 


bregé , le précis, le principal d'un 
livre qui traite amplement d'une ma- 


tiérc. Lat. Epitome , e. 
* EPITROPE , f. f£. Epitrope, 
ou confentement. Figure de Rhétori- 


- que , par laggelie on accorde ce qu'on 
-pourroit nier, afin d'obtenir ce que 


l'on demande. Lat. Epitrope, es. 

EPOCHA ,./. f. Epoque. Terme de 
Chronologie. C'eft un temps certain 
& fixe, d’où on commence à compter 
les années. Lat. Epocha , e. 

* EPODA , /- 5. Epode. Dans la 
Poéfie Lyrique des Grecs, l'épode 
eft la troifiéme partie, ou la fin de 
l'Ode, c'eft à dire, du chant divife 
en Strophe, Antiftrophc €  Epoile. 
Les Efpagnols entendent par !à le 
dernier pié du vers, ou un vers fal 

Yyy 3 repcté 
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repeté puro fois dans une piéce 
de poéfie. Lat. Epoda. 

'* EPODO, fm”. Sorte de chan- 
fon dans laquelle chaque vers eft 
fuivi d'un autre qui lui répond. Lorf, 
que la piéce eft compofée de plufieurs 
vers , on fe contente d'entreméler les 
pieds , fans garder aucune égalité 
dans le nombre des vers. Lat. Epo- 


dus , i. 

* EPOPEYA, /. f. Epopée. T. de 
Poéfie. C'eft l'hiftoire, la fable, ou 
le fujet qu'on traite dans un Poéme 
Epique. Lat. Epos. 


EQ 


* EQUABLE , adj. d'une term. 
Egal, pareil , femblable, uniforme. 
Epithéte qu'on donne au mouvement 
des corps qui parcourent des efpaces 
égaux dans des tems égaux. Lat. 


Par , ris. 

* EQUACION , /: f. Terme d'Af- 
tronomie , qui fe dit de la maniere 
de reduire le temps, ou les mouve- 
mens inégaux du Soleil, à un temps, 
ou à un mouvement égal au moyen. 
Lat. /Equatio, omis. | 

* EQUACION. Equation, en ter- 
me d'Algebre, eft la rédu&ion de 
deux nombres hétérogénes ou de di- 
verfe nature à une méme nature en 
valeur, pour les rendre éghux. Lat. 
£Equatio. 

Equacion del Apofeo de algun Pla. 
seta. C'eft l'arc de l'Epicycle com- 
pris entre l'Apogée moyen & le vrai 
Apogée. Lat. /Equatio Apogei. 

Equacion del Centro. La difference 
qu'il y a entre le lieu moyen & le 
vrai lieu de l'Epicycle. Lat. /Equatio 
centri. 

Equacion del Orbe à del Argumento. 
C'eft l'arc du Zodiaque compris entre 
le vrai lieu dela planéte, & le vrai 
lieu de fon Epicycle. Lat. Æquatio 


arguments. 
* EQUADOR, à EQuaToR, /. t». 
Terme d'Aftronomie. Equateur. C'eft 


un des grands cercles de la Sphére 


également éloigné des deux Poles du 
monde , & qui partage la Sphére en 
deux parties égales, l'une Septentrio- 
nale, & l'autre Méridionale. Lat. 
JEquotor , oris. — . 

* EQUANIMIDAD, /. f. Egalité 
d'ame, fermeté , conftance, égalité 
d'efprit, tant dans la bonne que dans 
la mauvaife fortune. L. Æqua mens.tis. 

* EQUANTE, f. m. Terme d'A- 
ftronomie. Equant. Cercle que les 
Aftronomes ont imaginé darts le plan 
du déferent ou excentrique, pour 
régler certains mouvemens des  Pla- 
nétes. Lat. /Egnam;. 

EQUANTE, adj. Le méme que 
igual. Ce mot cft Latin. 

* EQUESTRE , adj. d'une term. 
Equeftre , qui appartient aux Ordres 


EQU 


de Chevalerie. Lat. Eguejler , tris. 
* EQUIANGULO, La, adj. 1.69 f. 
Terme de Géometrie. Equiangle. Il 


fe dit des figures qui ont tous leurs. 


angles égaux. L. Æquiangulus, a, um. 

EQUIANGULO. Equiangle, fe dit 
des figures dont les angles corref- 
pondans font égaux. 

EQUIDAD , ff. Equité, fignifie 
au propre Juftice € droiture, mais 
il fe prend communément pour jufti- 
ce mitigée $ adoucie par la confidé- 
ration des circonftances particuliéres. 
Lat. /Equitas , tis. 

EQuiDAD , fe prend aufli pour 
bon marché que l'on fait à un ache- 
teur. Lat. Gratia. 

Hombre de graude equidád. Homme 
d'une grande équité. 

* EQUIDICO , adj. mafc. Qui fe 
dit de certains vers qui contiennent 
les mémes phrafes , dont les mots 
font oppofés , & répondent les uns aux 
autres. Lat. uidicus, a , um. 

* EQUIDISTAR, v. ». Terme de 
Mathématique. Etre paralléle, étre 
également diftant d'une ghofe. Lat. 

ualiter diflare. 

* EQUIDISTANTE, p. a. du v. 
Equidiflar. Equidiftant, ante. Qui 
eft également diftant d'une chofe à 
laquelle il a rélation, paralléle. L. 
Æqualiter diflans. 

EQUILATERO , RA, adj. m. ES f. 
Terme de Géometrie. Equilateral , 
ale. Qui a les cotés égaux. Lat. Æ- 
quilaterulis , e. 

EQUILATERO. Equilateral , fe dit 
auffi des chofes qui ont leurs cótés 
correfpondans égaux chacun à chacun. 

* EQUILIBKAR , v. a. Mettre 
deux choles en équilibre, balancer, 
donner le contrepoids. L. Zibrare. 

EQUILIBRADO , DA, p. p. du v. 
Equilibrar. Mis, fe en équilibre. L. 
ZLibrotus , a , um. 

EQUILIBRE , adj. T. de Stati- 
que. Corps en équilibre. Lat. Æqui- 


libris , e. 

EQUILIBRIO , f. m. Equilibre. 
Egale pefanteur de deux corps com- 
pares l'un à l'autre. Lat. ZEquii- 
brium , ii. | 

Eftár en equilibrio, Poner à tener 
las cofas en equilibrio. Etre en équili- 
bre, mcttre ou tenir les chofes eh 
équilibre. Lat. Æquiponderare. 

* EQUIMULTIPLICES , adj. plur. 
T. d'Arithmétique. Equimultiples. 
Grandeurs fimples également multi- 
pliees. Lat. Æquimultiplices. 

EQUINOCCIAL , adj. d'une term. 
Equinoétial, ale. Qui appartient aux 
Equinoxes. Lat. MEquinoctialis , e. 

* EQUINOCCIALES.Equinoxiaux. 
On appelle ainfi les fiznes du Belier 
& de la Balance, à caufe que lorfqu. 
le Soleil y eft, il y a équinoxe, ou 
égalité de jour & de nuit. L. Signa 
equinoctialia, 
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Linea equinoccial. Ligne équino. 
&iale , ou fimplement la Zigne. Lat. 
Linea equinoctialis. 

Puntos equinocciales. Les points des 
Equinoxes font ceux où l'Ecliptique 
coupe l'Equateur. Lat. Punda aqui- 
noctialia. 

Relox equinoccial. Cadran équinoc- 
tial, c'eft celui qui eft fait fur un plan 
incliné qui regarde l'Equateur. Lat. 
Horologium equinodtiale. . 

EQUINOCCIO, /. m. T. d'Aftro- 
nomie. Equinoxe, le temps oü les 
jours font égaux aux nuits par tout le 
monde. Lat. /Eguimocliwm, ii. 

EQUIPAGE, /. m, Equipage, pro- 
vifion de tout ce qui e n ire pour 
voyager. Lat. Sarcine, arum. 

EQUIPAR , ©. a. Equiper. four- 
nir à quelqu'un toutes les chofes dont 
il abefoin, foiten chevaux , habits, 
armes &c. Lat. Znfiruere. 

EQUIPADO, DA, f. f. du verbe 
Equipar. Equipé, ée. Lat. Paratus. 
Inflruétus, a, um. 

EQUIPARACION, /. f. Egalité, 
paralléle, comparaifon. Lat. Æquipa- 
ratio. Comparatio , omis. 

EQUIPARAR, o. a. Egaler, com- 
parer, mettre en paralléle. Lat. /Egii- 


parare. . 
EQUIPARADO, pa, f. p. du v. 
parar. Egalé, de , compare, ée, 
mis, ife en parallele. Lat. 


ius, a, um. 

* EQUIPOLADO, DA, adj. m. ES 
f. Equipollé, ée, terme de Blafon, 
qui fe dit de plufieurs piéces & parties 
de l'écu mifes en méme rang. Lat. Zef- 
fellatus, a, wm. 

* EQUIPONDERAR , o. ». T. de 
Statique. Pefer également. Lat. Ægsi- 
ponderare. 

* EQUIPONDERANTE , f. a. du 
v. Equiponderar. Qui péfe également. 
Lat. Æquiponderans. 

* EQUIS. Mot qu'on prononce aveo 
lalettre X, & qu'on applique en ba- 
dinant aux yvrognes qui marchent les 
jambes croilges comme un X pour ne 
point tomher. 

Estar hecho una equis. Etre yvre. 

* EQUITE, f. ». Le meme que 
Caballero, ou Noble. Ce mot elt Latin. 

* EQUIVALENCIA, /. f. Com- 
penfation. Lat. Compen/atio , onis. 

EQUIVALENTE, adj. Equivalent, 
ente, qui vaut autant qu'un autre. 
Lat. Æquivalens. 

* EQUIVALENTEMENTE, edo. 
Equivalemment , d'une maniére équi- 
valente. Lat.- quivalenter. 

EQUIVALER , «v. ». Equivaloir, 
équipoler, correfpondre cn valcur à 
une autre chofe. Lat. Æquivairre. 

* EQUIVOCACION., /. f. Equi- 
voque , bévué, inadvertence qui nous 
tait prendre une chofe pour une autre. 
Lat. uivocatio , onis. 

* EQUIVOCADAMENTE , ode. 

Faulle- 
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Panflement, avec.erreur , fans réfé- 
zion nj prudence. Lat. Falso. 

* EQUIVOCAMENTE,.ado. D'u- 
ne maniére équivoque. Lat. Equi- 


EQUIVOCAR, o. a. Equivoquer, 
faire des équivoques. Lat. Fulli. Il fe 
dit plus ordinairement avec le pronom 
perfonnel. 

EQUIVOCARSE. S'équivoquer, & 
alors il fignifie fe tromper , fe mépren- 
dre. Lat. Fall. 

* Equivocarfe una cofa con otra. Se 
reffembler, en parlant de deux chofes, 
paroitre la méme, fe confondre avec 
uneaptre. Lat. A/fmilari. 

EQUIVOCADO, DA, p. f. du v. 
Equivocar dans fes acceptions. Equi- 
voqué, ée. Lat. Falfus , a, um. Si- 


agilis, e. 

EQUIVOCO, f. »s. Equivoque, cho- 
fe douteufe , ambigué , qui peut avoir 
divers fens. Lat. Ambiguum , i. 

Equivoco , fe prend auífi pour 
Æquivocacion. 

EQUIVOCO, CA, adj. m. Ed f. 
Equivoque, douteux, apparent, trom- 
peur. Lat. Æquivocus, a , um. 

* EQUO , QUA, adj. m. ES f. T. 
eu ufité. Egal, pareil, femblable, 
e méme. Lat. Par. Similis. 
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ERA, f. f. Ere, terme de Chro- 
nologie. Voyez Epocha. 

ERA, fe prend auffi pour Siécle , 
ou pour un long efpace de tems. Lat. 
ñas, tis. 

Era. Aire, endroit od l'on bat le 
grain. Lat. Area, e. 

ERA. Couche, ou planche de jar- 
din od l'on plante des laitués, des oi- 
gnous & autres herbes potagéres. Lat. 
Pulvinus , i. 

ERAL, /.». Bœuf d'un an, au- 
trement appellé Añojo, ou Novillo. 
Lat. Vitulus anniculus. 

ERAR, «. a. Faire des couches ou 
des planches dans un jardin. L. Areo- 
las forinare. 

ERADO, DA, f. p.du v. Erar. Dif- 

ofe, ée par couches, par planches. 
at. In areolas formatus , a, um. 

ERARIO , fm. Le Trélor public, 
tréfor royal. Lat. /Erarium , ii. 

ERARIO, RIA, adj.m. ES f. Tail- 
Jable, roturier, ère, fujet, te à la 
taille. Lat. Ærarius, a, um. 

ERECCION, /. f. Ere&ion d'un 
temple, d'une ftatue, d'une pyrami- 
de &c. Lat. Erecfio, onis. 

ERECTOR , /. m. Celui qui érige , 
qui éléve , qui fonde, qui établit quel- 
que chofe de nouveau. Lat. Ereéfor, 
ortis. 

EREMITA, /. ». Le méme que 
KErmitano. C'eft un mot Latin. 

EREMITICO, Ca, adj. m. EJ f. 
Héremitique , qui appartient à l'Her- 
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mite, & le méme que Solitaire. Lat. 
Eremiticus, a, um. 

ERGUIR , «. a. Drefler, mettre 
debout, faire tenir droit, lever, éle- 
ver, hauffer. Lat. Erigere. 

Erguir el cuello, la cabeza. Lever 
le cou, la tête &c. : 

ERGUIRSE, au figuré, s'élever , 
s'enorgueillir, devenir préfomptueux. 
Lat. Eferri. 

ERGUIDO , Da, f. f. du verbe 
Erguir dans fes acceptions. Elevé, ée, 
drellé, ée. Lat. Execfus. Elatus, a,um. 

* ERIAL , adj. d'une term. Inculte, 
aride, fec, ftérile. On employe or- 
dinairement ce mot au fubftantif. Lat. 
Aridus. Incultus , a, um. 

* ERIAZO, Za, adj. m. EJ f. Le 
méme que Erial. Ce mot eft peu ufité. 

* ERIDANO, /. m. Le fleuve Eri- 
dan. Une des feize conftellations mé- 
ridionales. Lat. Eridanus, i. 

ERIGIR, v.a. Eriger, inftituer, 
élever, fonder. Lat. Erigere. 

Erigir un templo , un palacio , una ef- 
tatua. Eriger , élever un temple , un 
palais, une ftatue. 

ERIGIDO, Da, p. p. du v. Eri- 
gir. Erigé, ée. Lat. Erecíus , a, um. 

* ERIZAR, «. a. Héri(ler, dreffer 
le poil, ou les cheveux. Lat. Cvi/- 
pare. ; 

ERIZADO, pa, ?. p. du verbe 
Erizar. Hériffé , ée. Lat. Crifpatus, 
a, um, 

ERIZO , f. m. Hériflon, petit ani- 
mal terreftre, qui eft armé de poin- 
tes ou d'aiguillons comme des épines. 
Lat. Ecbinas , i. 

Er1Zo. Hériffon de mer. L. Ecbi- 
MUS IMGAYINUS. 

Ex1Zo0. Pelon, couverture piquan- 
te dans laquelle la chataigne eft en- 
fermée. Lat. Cortex, icis. 

* ERMADOR , /. m. T. peu ufité. 
Deftructeur , celui qui détruit, qui 
ravage un pais, & qui le rend defert. 
Lat. Populator. Vaflator , oris. 

* ERMADURA,/.f. Deftru&ion, 
défolation , ravage. Ce mot eft peu 
ulité. Lat. Populutio. Vaflatio , onis. 

* ERMAR, v. a. T. anc. Détrui- 
re , faccager , ravager une ville, un 
pais , le rendre défert , le dépeupler. 
Lat. Populari. Vujtare. 

ERMITA , /. . Hermitage. Lat. 
Solitudo , inis. 

ERMITA. Le bas peuple appelle 
ainfi une Taverne. L. Popina, e. - 

ERMITANO , /. 1. Hermite, hom- 
me dévot qui s'eft retiré dans la fo- 
litude, pour mieux vaquer à la con- 
templation, & fe débarraffer des af- 
faires du monde. Lat. Eremita, e. 

ERMITORIO , /. 1. Le méme que 
Ermita. 

EROGAR, v. a. Diftribuer, re- 
partir fes biens, fes fonds, en dif- 
pofer à fa volonté. Lat. Erogare. Di/- 
tribuere. 
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* EROGATORIO , f. m. Terme 
de Mathématique. Tuyau par où 
s'écoule la liqueur contenue dans un 
vaiffeau. Lat. Canalis difiributorius. 

* EROTICO, CA, adj. m. ES f. 
Erotique , qui porte à l'amour. Lat. 
Eroticus. Amatorius, a, um. 

* EROTISMO, /. ». Amour vio» 
lent & paffionné. Lat. Eros. 

* ERRABUNDO, pa, adj.m. EJ f. 
Errant, te, vagabond, de , qui erre 
çà & là, fans avoir de route certai- 
ne, ni de demeure aflurée. Lat. Er- 
rabundus , a, um. | 
. ERRADA, /.f. Le méme que Er- 
ror. Ce mot n'eft point ulité. 

ERRADAMENTE , edv. Faulle- 
ment, par erreur. Lat. Falso. 

* ERRADIZO , ZA, adj. m. Ed f. 
Errant, ante, qui n'eft point fixe, 
ni attaché. Lat. Errans. Vagabundus , 


A) unm. 

ERRANZA, JS. f Le méme que 
Error. Ce mot a vieilli. . 

ERRAR, v. a. Errer , s'abufer , fe. 
tromper , étre imbu d'une faulle opi- 
nion. Lat. Errare. 

ERRAR. Errer, manquer, faillir 
dans ce qu'on dit ou qu'on fait. Lat. 
Errare. Peccare. 

ERRAR, fignifie auffi manquer à 
fes devoirs & à fes obligations. Lat. 
Deficere. 

ERRAR. Errer, voyager fans avoir 
de route certae, oburir cà & là. Lat. 
Errare. Vagari. 

Errar el camino. S'égarer, fe dé- 
tourner de fon chemin, fe fourvoyer. 

Erro el camino. Ils'eft égaré, ila 
manqué le chemin. 

Errè el camino, Je manquai le che- 


n. . 

Errar el golpe, au propre, manquer 
fon coup, 6 au figuré , fe tromper. 

* Refr. Errando fe aprende. On de- 
vient [age à fes dépens. 

* Refr. Debombres es errar, de bef- 
tias perfeverar en el error. Tout hom- 
me peut fe tromper, mais il n'y a 
quse béte qui puiffe perfifter dans 

en erreur. 

* ¡Refr. Defpues que te erré, nunca 
bien te quife à penfe. Ne vous fiez ja- 
mais à celui qui vous a trompé. 

ERRANTE, p. a. du v. Errar. Et- 
rant, ante, vagabond, inconftant , 
coureur, eufe, qui eft fans domicile. 
Lat. Erraticus, a, um. 

ERRADO, pa, f. p. du v. Errar 
dans fes acceptions. Erré, ée, abu- 
fé, ée. Lat. Fajus, Deceptus, a, um. 

ERRATA, /./. Le méme que Er- 
ror. On appelle aujourd'hui ainli une 
Table qu'on met à la fin d'un Livre, 
qui contient les fautes échapées dans 
l'impreffion. Lat. Erratum. 

ERRATICO, ca, adj. m. ES f. 
Errant , te , vagabond , de, qui n'a ni 
feu ni lieu. Lat. Erraticus , Vagus, 
RA, 419 ., 


* ERRA- 
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* ERRATIL , adj. d'une term. Va- 
gue, incertain , inconftant , variable, 
peu foltde. Lat. Pagus. Incertus. 

*'ERRAX. Voyez Zrraax. 

* ERRE. Le fon que l'on rend lorf- 
qu'on prononce la lettre R. On dit de 
ceux qui font yvres, que tous les mots 
qu'ils prononcent font des Erres. 

Erre que erre , fagon de parler adv. 
Vaille qui vaille. 

Tropezar en las erres. Cette expref- 
fion marque qu'un hommea trop bú, 
& qu'il a de la peine à prononcer 1'R. 
Lat. Pre ebrietate balbutire. 

* ERRONCAMENTE, ado. Er- 
ronément, d'une maniére erronée , 
faullement. Lat. Errone. 

ERRONEO, NEA, adj. m. EJ f. 
Erroné, ée, qui eftfaux, qui tient 
de l'erreur , qui tient de l'héréfie. Lat. 
Erroneus, a, um, 

Conciencia erronea, Confcience erro- 


née. 

ERROR, J.m. Erreur, faux ju- 
gement que l'on commet en tenant 
pour vrai ce qui eft faux, & pour faux 
ce qui eft vrai. Lat. Error, oris. 

RROR. Erreur, fe prend auffi 
pour faute, méprife. Lat. Erratum, i. 

* ERUBESCENCIA , /.f. Rougeur 
quc produit la honte. Lat. Pudor , ori;. 

* ERUCTACION , /.f. Le méme 
que Aegueldo. C'cft un mot Latin & 
poli pour exprimer un rot. Lat. Eruc- 
batio, onis. 


ERUCTAR, v. ». Rotter, faire un | Ji 


rot. Ce mot vient du Latin Eruéfare. 

ERUDICION , ff. Erudition, fça- 
voir, fcience, do&rine. Lat. Erudi- 
tio,. onis. 

ERUDITAMENTE, adv. D'une 
maniere docte & favante. Lat. Erudité. 

ERUDITISSIMO, MA, adj. m.EJ 
f. fuperl. de Erudito. Très docte, trés 
favant , te. Lat. Ernditiffimus, a, um. 

ERUDITO, Ta, adj. 11. € f. Doc- 
te, favant, te. Lat. Docíus. Erudi- 
fus, a, um. 

* ERYSIMO, /. m. Eryfimum , 
plante qu'on appelle autrement Velar 
ou Zortelle. Lat. Eruca falax. 

* ERYSIPELA, f. f. Erefipelle, 
maladie de la peau caufée par l'acreté 
des humeurs. Lat. Eryfipela. 

ERYSIPELAR, v. a. Caufer une 
éréfipelle. Lat. Zgne facro inficere. 

ERYSIPELADO, DA, f. p. duv. 
Eryfpelar. Attaqué , ée d'une éréfipel- 
le. Lat. Zre facro laborans. 

* ERYTHREO, THREA , adj. m. 
€? f. Rouge, vermeil. C'eft un ter- 
me poétique. V. Bermejo , ou Roxo. 
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* ESBATE, en jargon, Paix , tai- 
fez-vous , coi. Lat. Quigce. Sijte. 

+ ESBATIMIENTO, /..m. T. de 
Peinture. L'ombre d'un corps. Lat. 
Umbre. 
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* ESBELTEZA , /. f. T. de Pein- 
ture. Hauteur, grandeur € magnifi- 
cence d'une ftature. Lat. Proceritas. 
Ce mot eft pris de l'Italien. 

* ESBELTO , TA, adj. m. € f. 
T. de Peinture. Haut,te, grand, 
de & bien fait, te, magnifique, en 
parlant de ftature. Lat. Procerus , 
a, um, 

ESBIRRO , /. m. Le méme que Al- 
guacil.: C'eft un mot Italien. 

* ESBOZO , /. m. T. de Peinture. 
Ebauche , efquiffe , les premiers traits 
d'un tableau. Lat. Delineatio, onis. 

* ESCA , f. f. Nourriture, aliment, 
& auffi Appát , amorce pour prendre 
le pdiffon. Lat. E/ca , e. 

ESCABECHAR, v.a. Mettre dans 
dela faumure , mariner. Lat. Muriá 
condire. 

ESCABECHADO, DA; p. f. du 
verbe Efcabechar. Salé, mariné , mis 
dans de la faumure. Lat. Muriá con- 
ditus, a, um. 

ESCABECHE, f. 1. Efpéce de fau- 
mure faite avec du vin blanc ou du vi- 
naigre, desfeuilles de laurier, des 
tranches de limons & autres ingré- 
diens, dans laquelle on met le poif- 
fon & les viandes qu'on vcut confer- 
ver. Lat. Muria, e. 


ESCABECHE , fe prend auffi pour 


Poiffon mariné. Lat. Salfamentum, 1. 

ESCABELILLO , /. #. dim. de Ef 
cabelo. Petit efcabeau. Lat. Parewm 
cabellum. 

ESCABELO, JS. m. Efcabeau ; ou 
efcabelle. Lat. Scabellum, i. | 

ESCABIOSA , /. f. Scabieufe, plan- 
te. Lat. Scadiofa, e. 

* ESCABRO , fm. Sorte de galle 
à laquelle les brebis font fujettes. Elle 
attaque auffiles arbres & les vignes. 
Lat. Scabies. 

* ESCABROSEARSE , o. r. S'ir- 
riter, fe fàcher, fe piquer. Lat. Zr- 
ritari. Irafci, 

ESCABROSIDAD,, /.f. Rudelle, 
inégalité , âpreté, difficulté. Il fe dit 
des chofes & des perfonnes. Lat. 4/- 
feritas , alis. 

ESCABROSIDAD, fe prend figuré- 
ment pour Rudelle de mœurs & de ca- 
ractére. Lat. A/peritas. Durities. 

ESCABROSO , SA, adj. ns. ES f. 
Inégal, le, ápre, dur, re, rude, 
raboteux , eufe, fcabreux , eufe. Lat. 
Durus. Scaber. 

ESCABROSO , fe prend au figuré 
pour Dur, fauvage, difficile, acariá- 
tre. Lat. Afper. Durus. 

* ESCABULLIMIENTO , /. t. 
Gliffement, l'action par laquelle une 
chofe gliffe des mains. L. Eva/io , onis. 
Ce mot elt peu ufité. 

ESCABULLIRSE , v. r. Gliffer, 
s'échaper des maius. Lat. Evadere. 
Elubi. 

ESCACADO, Da , adj. m. ES f. Lc 
inéme que ÆEfraqueudo. 
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ESCALA , /. f. Le méme que EX. 
lera, quoique la plupart des Auteurs 
entendent par là une échelle porta- 
tive. : 

ESCALA. Echelle de cordes. Lat. 
Scala, e. 

ESCALA. Echelle, eft auffi un nom 
qu'on donne fur la Méditerranée , ou 
mer du Levant, aux Villes de commer- 
ce. Lat. Statio, omis. - 

ESCALA. Echelle en Géométrie, eft 
une ligne droite divifée en parties éga- 
les, qui repréfente des pieds, des 
toifes , ou telle autre mefure que l'on 
veut. Lat. Scala. 

EsCALA, en terme de mufique, 
fe prend pour Syftéme. 

Efcala franca, Port franc. Lat. Sía- 
tio immunis, , 

ESCALADA, /. f. Efcalade, aífaut 
qu'on donne brufquement avec des 
échelles à une place qu'on veut fur- 
prendre. Lat. /Muris /calarum admo- 
tio, onis. : 

ESCALADOR, /. m. Celui qui ef- 
calade , affaillant. Lat. Muri confcen- 
for , oris. 

ESCALADOR , en jargon, Voleur 
qui fe fert d'une échelle pour voler. 
Lat. Fur ftalis domos aggrediens. 

* ESCALAMATUS, /. m. T. de 
maréchalerie. Maladie qui attaque les 
chevaux qui ont mangé quelque herbe 
ou infecte vénimeux. Lat. Morbus ju- 
mentorum ex veneno proveniens. 

ESCALAMIENTO, /. m. Le mé- 
me que Æ/Calada. 

ESCALAMO, fm. La cheville à 
laquelle eft attachée la rame d'une ga- 
lére, ou de tout autre bâtiment, to- 
lette , efchome ou fcalme. Lat. Scal- 


mus y d. 

ESCALAR, «. a. Efcalader, mon- 
ter dans quelque endroit avec des 
échelles pour y faire quelque vio- 
lence , ou quelque vol. Lat. Scalis 


expugnare. 

ESCALADO, DA, f. p. du verbe 
Efcalar. Efcaladé, ée. Lat. Scalis ex 
pugnatus , a , um. 

ESCALDAR, «v. a. Echauder, net- 
toyer avec de l'eau chaude, tremper 
dans de l'eau bouillante. Lat. Calida 
perfundere, 

ESCALDAR , fignifie auffi Chauffer, 
embrafer , donner une chaude au fer, 
le faire rougir au feu de la forge. Lat. 
Candefacere. - 

ESCALDADO, DA, p.p. du verbe 
Efcaldar dans fes acceptions. Echaude, 
ee. Lat. Calidá perfujus. Candefacíus y 
dy um. 

ESCALDADA. Femme avec qui plu- 
fieurs ont eu à faire, & quien eit tou- 
te flétrie. Lat. Storlum, i. 

ESCALDADO, [e prend au figuré 
pour un homme qui ayant couru plu- 
heurs dangers, eft plus circonfpeét & 
plus attentif à éviter ceux où il. peut 
comber, Lat. Cautus. 

* Refr. 





ESC 


+ Refr. Gato efcaldado , del agua 
Fria ba miedo.Chat échaudé craint l'eau 
froide. 
ESCALDRANTE , /. m. T. de Ma- 
rine. Arc-boutant auquel on amarre 
les écoutes d'un vaiffeau. L. Palus, i. 


ESCALDUSAR, «v. a. Oter d'un. 


pot le bouillon qu'il y a de trop. Ce 
terme eft ufité dans la Murcie , & 
dans quelques autres endroits d'Efpa- 
gne. Lat. De jure detrabere. 

* ESCALENO, adj. T. de Géo- 
métrie. Scaléne. On appelle ainf un 
triangle qui a fes cótés & fes angles 
inégaux , auífi- bien qu'un cone dont 
l'axe n'eft point perpendiculaire à fa 
bale. Lat. Scalenus, a, um. 

ESCALENTADOR, /. m. Le mé- 
me que Calentadar, Ce mota vieilli. 

ESCALENTAMIENTO , f. s. 
Echauffement , action par laquelle on 
échauffe. Ce mot n'eft point ufité dans 
ce lens. Lat. Calefuétio , onis. 

ESCALENTAMIENTO , eft auffi 
une maladie qu vient aux pieds des 
chevaux, loríqu'on n'a pas foin de les 
nettoyer de l'humidité & des ordu- 
res qui s'y attachent. Lat. U/tio , onis. 

ESCALENTAR, «v. a. Le méme 
que Calentar. Ce mota vieilli. 

ESCALENTADO, pa, p. p. du v. 
Efcalentar. Le méme que Calentado. 

ESCALERA , /. f. Efcalier, échel- 
le portative. Lat. Scala, æ. Scale, 


arum. 

ESCALERILLA, £ f. dim. de Ef- 
calera. Petit efcalier, efcalier dérobé. 
Lat. Anguftz fcale. 

ESCALFADOR, fm. Coquemar, 
pot de métal dans lequel on fait chauf- 
fer de l'eau; & communément il fe 
dit du coquemar d'un barbier. Lat. 
Calefaétorium , ii. 

ESCALFADOR, fignifie auffi un ré- 
chaud pour mettre fur la table. Lat. 
Focus , i. Prunarium , ii. 
= ESCALFAR, o. a. Le méme que 
Calentar. Il fe dit proprement des 
cenfs que l'on fait cuire fans coque 
dans de l'eau bouillante , ou dans quel- 
qu'autre liqueur. 

Eftalfur el pan. Havir, brûler le 
pain par deffns, fans qu'il foit trop 
cuit en dedans. Lat. Panem uftulare. 

ESCALFADO, pa, fp. p. du v. 
Fjcalfar dans fes acceptions. Havi, 
ie. Lat. Uflulatus, a, um. 

Pan efcalfado. Pain havi. 

Pared efcalfada. Les Magons appel- 
lent ainfi une muraille dont le plátre 
fe déjette, fe gerce, s'écaille. Lat. 
Bullata parietis fuperficies , ei. 

* ESCALFAROTES, /. m. Boti- 
nes de cuir ou de marroquin double, 
dont l'entre-deux cft rempli de foin 
ou de bourre, pour fe garantir du 
. froid. pendant l'hiver. Lat. Calefacto- 
rie ocree, aru, 

* ESCALIMARSE, v. v. Ter. de 
Marine, qui fe dit d'un vaiíTeau dont 
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dore fort des coutures, lorfqu'il eft 
pouífé par le vent fur la côte: Lat. Va- 
vis flupam ictibus excutere. 

* ESCALOFRIADO, DA, adj. m. 
ES f. Le méme que Calofriado. 

* ESCALOFRIO, /. 11. Le méme 
que Calofrio. 

ESCALON, /. s». Degré, marche, 
échelon. Lat. Gradus, ds. 

EsCALON , au figuré, Degré par 
lequel on parvient aux honneurs & 
aux dignités. Lat. Gradus. 

ESCALON , en jargon, fignifie une 
hotellerie. Lat. Diver(orium , ii. 

* ESCALONA, /. m. fignifie en 
jargon celui qui efcalade les maifons 
& les murailles pour voler. Lat. Dar- 
danarius, ii. 

ESCAMADURA , Jf. L'a&ion d'é- 
cailler les poiflons. Lat. Squamarum 
purgatio, onis. 

ESCAMAR , v. a, Ecailler, ôter les 
écailles au poiffon. Lat. Squwamis pur- 
gare. — - 

EsCAMAR , fignifie auffi Travail- 
ler, incifer en forme d'écailles. Lat. 
Tefludine elaborare. 

ESCAMADO, pA , f. p. du verbe 
Efcamar dans fes acceptions. Ecaillé, 
ée. Lat. $quamis purgatus ,a , um. 

ESCAMAS, /. f. plur. Ecailles de 
poiflons , foit de mer , ou d'eau douce ; 
il fe dit auffi des animaux terreftres , 
comme le ferpent. Lat. Squamæ, arum. 

EscAMas. Ecailles; on appelle 
ainfi par analogie, les piéces de fer 

ui compofent une armure, les taf- 
vites qui fontau bas des cuiraffes, qui 
font pofées l'une fur l'autre en. forme 
d'écailles. Lat. Squamez. 

ESCAMOCHO, f. 11. Reliefs qu'on 
óte de deffus la table, les reftes des 
viandes qui demeurent fur les afhé- 
tes ou au plat, graillons. Lat. Reli- 
quie , arum. 

No arriendo tus efcamocbos, (Cette 
expreffion marque le peu de cas qu'on 
fait d'une chofe qu'un autre prife 
beaucoup. Lat. Kefdua tua non emam. 

ESCAMONDAR , v. a. Emonder, 
couper les menués branches d'un ar- 
bre. Lat. Znteriucare. 

ESCAMONDAR , fignifie auffi Net- 
toyer une chofe , en ôter ce qu'il y a 
de fuperflu. Lat. Purgare. Mundare. 

ESCAMONDADO, DA, p. f. du 
verbe ÆEfcamondar dans fes acceptions. 
Emondé, ée. Lat. Interlucatus. Mun- 
datus , a, um. 

ESCAMONEA , f; f. Scammonée , 
fuc concret refineux , leger, tendre, 
friable, gris brun , d'une odcur défa- 

gréable , qui decoule par incifion de 
la racine d'une efpéce de Liferon qui 
croit en plufieurs lieux de l'Afie. L. 
Scammonia , e. 

ESCAMONEADO, DA, adj.m.EJ f. 
Qui appartient à la Scammonee. L. 
Scammoneus , a , un. 


* ESCAMONEARSE , y. r. Re- 
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chigner , bouder , refufer de faire ce 
qu'on nous commande. Lat. Recalci- 
£rare. 

ESCAMOSO , SA, adj. m. EY f. 
Ecailleux , eufe, qui a des écailles. 
Lat. Squamofus, a, um. 

ESCAMPADO, DA, adj. m. ET f. 


Le méme que Deftampado. 


ESCAMPAR , v. s. Celler de pleu- 
voir. Lat. Serenari. 

EsCAMPAR, au figuré, celler de 
travailler. Lat. Ceffare. 

ESCAMPAR , fignifie auffi Débar- 
rafler un endroit, s'en aller, fortir, 
laiffer libre. Lat. Zocum evacuare. 
Abire. 

Ya empieza à efcampar. La pluie 
commence à ceffer. 

Preflo efcampara. La pluie ceffera 
bien - tót. 

Ta efcampa, y llovian gui jarros. 
Cette exprefhon marque la peine 
qu'on a d'entendre raifonner un fot. 
On s'en fert aufli lorfqu'un malheur 
eft fuivi de plufieurs autres. L. /Mo- 
left? infiftis. Malum malo fuperadditur. 

ESCAMPO, /. m. Fuite, évalion. 
Lat. Fuga, e. Evafo, onis. 

* ESCAMUJAR , v. a. Emonder 
un olivier, & en écarter les bran- 
ches, pour qu'il donne plus de fruit. 
Lat. Olivam interlucare. | 

ESCAMUJADO, pa, p.p. du v. 
Efcamujar. Emondé , ée , en parlant 
d'un olivier. Lat. Interlucatus, a, um. 

* ESCAMUJO , /. m. La branche 
d'olivier qu'on a ótée en l'émondant. 
Lat. Ramus ab oleá avulfus. 

ESCANCIA , f. f. Le méme que 
Salvilla, Ce mot a vieilli. 

ESCANCIADOR , RA ,/. m. €? f. 
T. peu ufité. Celui ou celle qui a 
le foin du vin aux tables , & de ver- 
fer à boire. Lat. Pincerna, e. 

ESCANCIANO, /. m. Le méme 
que E/canciador. 

* ESCANCIAR , v. a. Verfer le 
vin d'un vailfeau dans un autre, & 
le fervir à table, donner, verfer à 
boire. Lat. inum Jubminiftrare. 

ESCANCIAR , pris comme verbe 
neutre, fignifie boire du vin. Lat. 
Vinum bibere. 

* ESCANDA , à ESCANDIA, ff. 
Froment pur & extrémement blanc, 
qui rend une farine trés blanche. L. 
Far. Ador, oris. 

ESCANDALIZADOR , /. m. Celui 
qui fcandalife , qui caufe , qui donne 
du fcandale. Lat. Zle per quem /can- 


vertit. a 

ESCANDALIZAR , v. a. Scanda- 

lifer, donner du fcandale. L. Scan- 
dalum præbere. 

ESCANDALIZAR , fe difoit autre. 
fois pour caufer du délordre & du 
tumulte, fomenter, caufer des fédi. 
tions. Lat. Zurbare. Turbas excitare, 

ESCANDALIZADO , pA , p. p. du 
v. Efcandalizar dans fes acceptions. 

Zzz Scanda- 
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Scandalifé , ée. Lat. Ofenfus, a , um. 
ESCANDALIZATIVO , va, adj. 


m. ES f. Scandaleux , eufe , qui don- 
ne du fcandale. Lat. Scandalum pre- 


bens. 

ESCANDALLO, /. f. Sonde dont 
on fe fert pour mcfurer la profondeur 
de la mer. Lat. Boiis , idis. 

ESCANDALO, /f. m. Scandale, 
tout ce qui peut nous porter au pe- 
ché, ou qui nous y follicite. Il y a 
un fcandale a&i£ , c'eft - à - dire , une 
induction au mal; & un fcandale 

affi£, c'eft l'impreffion que fait un 
candale a&if fur la perfonne qui eft 
induite à pécher. Lat. Scendalum , i. 

ESCANDALO. Scandale, trouble, 
émotion , bruit, rumeur, fouléve- 
ment, affront. Lat. Z'urbe, arum. 
Tumultus , ds. Commotio , onis. | 

ESCANDALO , fe prend dans un 
Sens plus étendu pour Etonnement , 
admiration, furprife. Lat. Admira- 
tio, onis. Stupor , oris. 

ESCANDALOSAMENTE , adv. 
Scandaleufement , d'une maniere qui 
porte fcandale. Lat. Z'urpiter. Pro- 
caciter. 

ESCANDALOSO, sa , adj.m.ES f. 
Scandaleux , eufe, qui caufe , qui 
porte du fcandale ; qui a une doétri- 
ne, ou des mœurs corrompués, & 

ui choquent le génie d'une nation. 
Lat. Scandulum prebens. 

ESCANDALOSO , fe prend encore 

ur Inquiet, brouillon, turbulent. 

at. Turbulentus, a, um. 

Cafligar los delitos efcandalofos. Chà- 
tier les crimes fcandaleux. 

* ESCANDECENCIA , /. f. Em- 
portement , promptitude , faillie, 
tranfpor: , colére fubite. Lat. ru , e. 
Jre impetus , dis. 

* ESCANDECER, v. a. Echauf- 
fer, emporter, facher , irriter , met- 
tre en colére. Lat. Zrritare. Irá accen- 


dere. 

ESCANDECIDO, pA, f. p. du v. 
Efcandecer. Irrité, ée, échauffé , ce. 
* Lat. ratus. Irá accenfus , a, um. 

ESCANDELAR, /.». Terme de 
Marine. La {feconde chambre de la 
galére qui eft près de l'arbre après 


celle de la ponppe ; ou la chambre 


où eft l'aiguille. Lat. Secunda ca- 


era, e. 
ESCANDELARETE, /. tm. dim. de 
: Efcandelár. La méme chambre, mais 
plus petite. Lat. Camera exigua. 
ESCANDIR , v. a. Scander. Terme 
.de Poéfie. Mefurer un vers, voir 
s'il ale nombre de fyllabes qu'il doit 
avoir , avec l'obfervation des longues 
& des brèves qui y eft requife. Lat. 
Verfus fcanderc. ; 
* ESCANSION , f. f. Terme hors 
d'ufage. Mefure des vers. Lat. Ver- 


Juum menfura , e. 
ESCAÑO. Efpéce de banc à dof- 


fier Tur lequel il peut tenir jufqu'à 
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cinq à fix perfonnes, & méme plus. 


Lat. Sconnum , i. 

Escaño , en terme de Marine, 
Liffe , ceintre , bordage qui va de pou- 
pe à proué, & qui fepare les cótés 
du vaiffeau en deux parties, dont 
celles qui font au deffus font appel- 
lées œuvres vives, & celles qui font 
au deffous, œuvres mortes. Lat. Li- 
nea faícia in mavi. 

ESCAPADA ,/.f. Efcapade, fui- 
te, évafion, pour fe tirer d'un dan- 
ger , on pour faire quelque chofe fans 
etre vü. Lat. Fuga, e. Evaio ,'ouis. 

ESCAPAR, «v. #. S'échaper, fe 
fauver , s'enfuir, fe garantir du dan- 
ger, de la prifon, & de tous les au- 
tres accidens nuifibles. Lat. Fugere. 
Evadere. Elab:. 

EscAPAR. S'échaper, fortir à la 
hâte € fans qu'on nous voye. Lat. 
Abire. Exire. Elabi. 

EsCaPAR, fe prend quelquefois 
dans le fens acti£, & fignifie Tirer, 
fauver quelqu'un d'un danger , empé- 
cher qu'il ne lui arrive du mal. L. 
Liberare. Erspere. 

Ex. A fulano le efcaparon de fer co- 
gido fus amigos y parientes. Les pa- 
rens & les amis d'un tel l'empcéhé- 
rent d'étre pris. 

ESCAPAR. Echaper, fignifie auffi 
Oublier , ne pas faire attention. Lat. 
E memoria elabi. 

Ex. Tal noticia fe le efcapo 0 fulano. 
Cet avis a échapé à tel. 

Efcaparfe tal à tal palabra. Parler 
inconfidérement , laiffer échaper ur 
mot qui apprenne ce qu'on ignoroit. 

* Refr. Si defla efcápo y no muero , 
nunca mas bodas al Cielo: à fs Dios de- 
fla me efcápa, nunca me cubriru tal capa. 
Ce Proverbe marque les vœux que 
font ceux qui fe trouvent dans un 
malheur dont ils n'efpérent pas pou- 
voir fe tirer. 

ESCAPADO, DA, p. p. du verbe 
Ejcapar dans fes acceptions. Echap- 
pé, ée. Lat. Elapft , a, um. 

* ESCAPARATE, /. m. Sorte 
de meuble fait en forme d'armoire , 
garnie en dedans de plufieurs tiroirs, 
dans lefquels les femmes enferment 
leurs bijoux. Lat. Seria, orum. 

ESCAPATORIA, /. f. Echapatoi- 
re , fubterfuge , moyen adroit & fub- 
til, pour éluder une raifon , une de- 
mande preflante. Lat. Effigium , ii. 

* ESCAPE, /. 5. Le méme que 
Efcapada. 

ESCAPO, f. m. Terme d'Archi- 
te&ure. Le méme que Ejtipite. 

ESCAPULARIO, /. »:. Scapulaire, 
partie du vétement d'un Religieux ; 
il fe ditauffi de celui que portent les 
laïques par deffus leur chemife, 
& iur lequel eft repréfentée l'image 
de la Vierge. Lat. Scapulare. 

* ESCAQUES , /. m. Cafes, fe dit 
des divers carreaux qui font dans un 
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échiquier ou damier. L. 7effella, e. 

ESCAQUES. On appelle encore ainfi 
tout ouvrage fait en forme de da- 
mier. Lat. Teffcllatum opus, eris. 

* ESCAQUEADO, DA, adj. 91.27 f. 
Echiqueté , ée, fait en forme d'échi- 
quier. Lat. Zeffellatus , a, um. 

ESCARA , /. f. Efcatre. Terme de 
Chirurgie. C'et une croute qui ef 
faite fur la chair par le moyen d'un 
fer ardent , ou d'un médicament cau- 
ftique, ou par quelque humeur in. 
terne extrémement acre. L. Crufa, e. 

* ESCARABAJEAR , v. n. Mar. 
cher cn ferpentant , comme font quel. 
ques infe&es. Lat. Circimmcarjare. 

* ESCARABAJEAR , fe dit par ana- 
logie pour griffonner , écrire de tra- 
vers. Lat. Zneptè ütteras ducere. 

ESCARABAJEAR. Inquiéter. cha. 
griner, en parlant de quelque fouci, 
ou de telle autre: colt. Lat. Pus- 
ere. Lancinare. 

ESCARABAJO , f. mm. Efcarbot, 
ou fouillemerde , forte d'infeéte. Lat. 
Scarabeus , i. 

ESCARABAJO. On appelle ainfi 
figurément un homme on une fem- 
me qui eft noire, mal faite, & de 
mauvaife mine. Lat. Scarabeus. 

ESCARABAJOS. Chambres , paille, 
vuide ou concavité qui refte dans un 
canon oú le métal n'a pas coulé. L. 
Rime, arum. 

ESCARABAJOS. On appelle encore 
ainfi un caracgre mal formé & de 
travers, c'eft ce que nous appellons 
pieds de mouches. Lat. Mall effor- 
mate littere. 

Hafta los efcarabajos tieneí tos. Ex- 
preflion ironique qu'on applique à 
ceux qui font parade de leur favoir 
& de leurs richeffes, fans être ni 
riches ni favans. Lat. Inef ES formi. 
ce [ua bili. 

ESCARABAJUELO , f. s. Puce- 
ron , jnfc&e qui s'attache aux vignes 
& quiles fait périr. L. Brucbi genus. 

ESCARAMUJO , f. m. Eglantier, 
ronce à petites feuilles, qui porté 
des rofes. Lat. Cymosbatum , i. 

ESCARAMUZA, jf. Elcarmon- 
che, petit combat. Lat. Pelitatio, oss. 

ESCABAMUZA , fe prend auffi pour 
Querclle , difpnte, combat entre deux 
ou un plus grand nombre de perfon- 
nes, ou animaux. Lat. Rixa , «e. Jsr- 


gium , si. 
ESCARAMUZADOR ,/. 1. Efcar- 


moucheur , Cavalier qui va efcarmou- 
cher , qui va faire le coup de piftolet. 
Lat. elites, um. 
ESCARAMUZAR , o. ». Efcar- 
moucher , fe détacher d'une armée 
rangée en bataille, ou d'un camp, 
pour aller attaquer, deber l'ennemi, 
le combattre. Lat. Velitari. 
ESCARAPELA , /. f. Melée , tu- 
multe de gens qui fe battent $ s'égra- 
tigüent, comme font PEDEM E 





ESC. 


les femmes. L. Rixa, e. Jurgium, ii. 

* ESCARAPELA. Coquarde, nœud 
de ruban que les militaires portent 
au chapeau. Lat. Zeffera militaris co- 
bribus dijlinéta, 

ESCARAPELARSE , v. r. Se bat- 
tre , s'égratigner comme font les fem- 
mes du commun. Lat. Rixari. Jur- 


ari. 

s: ESCARAPULLA , f. f Le méme 
"que Ejcarapela. Vieux mot qui fe 
trouve employé dans le Proverbe fui- 
vant. , 

* Refr. Quien hace la burla , guar- 
defe de la ejcarapulla. Ce Proverbe 
fignifie que celui qui fait du mal à 
autrui , doit s'attendre à en recevoir 
à fon tour. 

* ESCARBA , f. f. Efcart , en ter- 
- me de Marine, fe dit de la jonétion, 
ou aboutiffement de deux bordages , 
ou de deux précintes entaillées. Lat. 
Cougmentatio , onis. 

ESCARCELA,/:f. Efcarcelle, gran- 
de bourfe de cuir à l'antique, qui fe 
fermoit avec un reflort de fer, & 
dans laquelle on portoit l'amadou, 
le briquet & la pierre à fufil, pour 
pouvoir allumer du feu dans le be- 
foin. On entend aujourd'hui par lá 
une bourfe qu'on porte attachée à la 
ceinture. Lat. Pa/ceolus , i. 

ESCARCELA. Taffette, c'eft tout 
le fer gai. eft au bas de la cuiraffe, 
& qui couvre les cuiffes. Lat. Fer- 
feum is tegumentum , 1. 

ESCARCELON ,/. m. Augm. de 
Ejcarcela. Grande taffette. 

ESCARCEOS , /. m. Voltes qu'ont 
coutume de faire les chevaux frin- 

ns. Lat. Circumvolutio , onis. 

ESCARCHA , f. f. Givre , forte de 
gelée blanche , qui eft fi épaifle, qu'el- 
le s'attache aux branches des arbres, 
& y fait méme quelquefois des gla- 
gous pendans. Lat. Pruixa, e. 

ESCARCHAR, «. ». Geler blanc, 
grefiller. Lat. Pruinam decidere. 

ESCARCHAR , fiznifie auffi Frifer, 
boucler , & dans’ cette acception c'eft 
un verbe actif. Lat. Crifpare. 

ESCARCHADO, DA, f. p. duv. 
Ejcarchar dans fes acceptions. Cou- 
vert, te de givre, frifé, ée. Lat. 
Pruinà confperfus. Crifpatus , a, um. 

* ESCARCHO, /. m. Poillon de 
mer appellé dans le Royaume de 
Valence Rubio. Voyez ce mot. Lat. 
Rubio, onis. 

* ESCARCINA, /. f£. Epée courte 
& recourbée en forme de fabre, cou- 
telas, cimeterre. Lat. Acinaces, ¿s. 

ESCARCINAZO, /. m. Coup de 
fabre, coup d'eitramagon. Lat. Zci- 
5149.15 diclus. ús. 

* ESCARCUSAR , v. o. Le méme 
que Efcudriñar. Ce mot eft ufité dan: 
Je Royaume de Mureie. 

ESCARDA, /. f. Echardonnoir. 
petit outib tranchant dont on fe fert 
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pour arracher & couper les chardons 
& autres mauvaifes herbes qui croif- 
fent dans les champs. Lat. $urculum, i. 

ESCARDA. Sarclage , l'a&ion de 
farcler. Lat. Savriio, otis. 

ESCARDADERA , J. f. Femme de 
journée qui fe loue pour arracher les 
mauvaifes herbes des terres & des jar- 
dins. Lat. Sarritrix , icis. 

ESCARDADOR,, /. m. Homme de 
journée qui fe loue pour échardonner 
les terres, & en arracher les mauvai- 
fes herbes. Lat. Sarritor , oris. 

ESCARDADURA , /. f. Le méme 
que Efcarda. 

ESCARDAR, «v.a. Echardonner , 
ôter les chardons & les mauvaifes 
herbes d'un champ. Lat. Serrire. Sar- 
culare. 

ESCARDAR, au figuré, fignifie Pur- 

ger, nettoyer, féparer les bonnes cho- 

gs des mauvaifes. Lat. Purgare. Mun- 
are. 

ESCARDADO, DA, f. fp. du v. 
Efcardur dans fes acceptions. Echar- 
donné, ée. Lat. Sarritus. Purgatus , 
a, um. 

* Refr. El pan bien efcardado hinche 
la trox à fu umo. Ce Proverbe fignifie 
quon n'obtient ce qu'on défire, qu'en 

e donnant les foins & les peines né- 
ceffaires. 

* ESCARDILLO, /. m. Voyez Ef- 
carda. 

EscARDILLO.On appelle ainf dans 
l'Andaloufie la bourre qui fort des 
chardons fauvages lorfqu'ils font fecs , 
& que le vent emporte. Lat. Cardui 


flocculus , i. 


* ESCARIZAR , c.a. Enlever l’ef- 
carre ou la croute qui s'eft formée fur 
une playe, pour qu'il s'y forme de 
nouvelles chairs. Lat. Cruflis purgare. 

ESCARIZADO , DA, f.p. du verbe 
Efcarizur. La playe dont on a enlevé 
l'efcarre ou la croute, Lat. Cru/tis pur- 
gatus, a, um. 

ESCARLATA, ff. Ecarlate, étoffe 
de laine d'un rouge fort vif, teinte 
avec la graine de méme nom. Lat. Pur- 


pura, æ. 

ESCARLATIN , /. m. Sorte de fer- 
ge fine, ou de droguet d'Hollande de 
couleur d’écarlate. Lat. Jgnobilior pur- 


ura, 
: ESCARMENADOR, /. tm.Le méme 
que E/carpidor.. 

ESCARMENAR, vw. a. Déméler ce 
qui eft embrouillé, comme les che- 
veux, la laine, la foye. Lat. Extri- 
care. Explicare. 

ESCARMENAR, au figuré, figni- 
fie Chátier quelqu'un, le corriger , le 
condamner à une amende. Lat. P/ecfe- 
re. Mulétare. | 

ESCARMENADO, DA, f. p. du 
verbe Ejtarmenar dans fes acceptions. 
Démélé, ée. Lat. Extricatus. Mulc- 
Latus , a, um.. 


SCARMENTAR , v. ». S'amen- 
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der, fe corriger, devenir fage, pro- 
fiter de l'exemple d'autrui , apprendre 
à fes dépens. Lat. Ufu fapere. 

Efcarmentar en cabeza agena. Deve- 
nir fage aux dépens d'autrui. 

ESCARMENTAR, fignitie auffi Chà. 
tier quelqu'un, le reprimander , afin 
qu'il fe corrige , & qu'il ne tombe plus 
dans la méme faute. Lat. Zncrepare. 
Obiurgare. 

ESCARMENTADO, DA, f.p. du 
v. ÆEfcarmentar dans fes acceptions. 
Amendé , ée, corrigé, ée, devenu, 
ue fage & avifé. Lat. Ufz peritus atm. 

* Refr. El efcarmentado bujca el va- 
do: à el efcarmentado bien conoce el va- 
do. Ce Proverbe fignifie que les mal- 
heurs & les traverfes rendent les hom- 
mes faces. 

ESCARMIENTO , fm. Exemple, 
iuftru&ion que Pon tire des malheurs 
que d'autres fe font attirés par leur 
mauvaife conduite. Lat. Documentum, 

Dar cfcarmiento. Donner, ou fervir 
d'exemple à autrui. 

Caftigar para dar efcarmiento. Châ- 
tiet pour donner exemple. 

ESCARMIENTO, fignifie auffi Chá- 
timent , punition , amende. Lat. Pe- 
na. Muléta, e. 

ESCARNECEDOR, /. 1. Moqueur, 
railleur, rieur. Lat. Derifor, oris. 

ESCARNECER, «v. a. Se moquer, 
fe railler de quelqu'un, le tourner en 
ridicule , le contrefaire. Lat. Deride- 
re. Subfannare. 

ESCARNECIDO , DA, f. fe du v. 
Efcarnecer. Moqué, ée, raillé, ée, 
tourné, éeen ridicule. Lat. Derifus. 
Subfannatus, a, um. 

ESCARNECIMIENTO, fm. Le 
méme que E/carnio. 

ESCARNIDOR, /. m. Le méme que 
Ejcarnecedoy. Ce mot n'eft plus ufité. 

Efcarnidor de agua. Clepfydre, hor- 
loge qui mefure le tems par la chúte 
d'une certaine quantité d'eau. Ce mot 
n'eft point ufité. Voyez Relox de agua. 

ESCARNIO , fm. Derifion , mo- 
querie, mépris que l'on fait de quel- 
qu'un, rifée , brocard. L. Deifio,onis. 

ESCARNIR, v. a. Le méme que 
Efcarnecer. Ce mot eft ancien & peu 
ufité. 

ESCARNIDO, DA, f. p. du v. 
Efcarnir. Le méme que Efcarnecido. 

* ESCARO, /. m. Scare, poiflon 
faxatile qui dort entreles rochers, & 
qu'on ne prend jamais que de jour ; il 
eft extremement délicat, & on le trou- 
ve prés de l'Ifle de Efcarpanto , entre 
Candie & Rhodes. Lat. Scarus , i. 

ESCAROLA , ff. Endive , herbe 
potagére. Lat. Intybus, i. 

ESCAROLA. Fraife qu'on portoit 
autrefois au cou au lieu de cravate. 
Lat. Crifpatum colli ornamentum. 

* ESCAROLADO, DA, adj. m. ES 
f. Jaune pâle comme celui de l'endive. 
Lat. Pallidus, a, um. 
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ESCAROLADO. Frifé comme la chi- 
corée. Lat. Crifpatus , a, um. 

ESCARPA, /f. f. T. de Fortifica- 
tion. Efcarpe, la pente extérieure du 
rempart du cóté de la campagne. Lat. 
Declivitas , atis. 

ESCARPADO, DA, adj. m. €? f. 
Efcarpé, ée, quieft coupé à plomb, 
ou avec peu de talus; qui eft roide 
& de difficile accès. Lat. Arduus, 


a, um, 

'* ESCARPIA, /. f. Clon à crochet, 
crampon, crochet. Lat. Uncus, i. 

ESCARPIAS , en jargon, les oreil- 
les. Lat. Aurrs. 

* ESCARPIAR , v. a. Clouer avec 
des clous à crochet. Lat. Clavis fiere. 
Et auffi Percer, déchirer, tourmen- 
ter. Lat. Pungere. Stimulare. Cruciare. 

ESCARPIADO, DA, f. f. du v. 
Efcarpiar. Cloué , ée avec des cloux à 
crochet. Lat. Clavis fixus. Cvuciatus , 


a, um. 

* ESCARPIDOR, /. #. Peigne à 
Jarges dents dont on fe fert pour démé- 
ler les cheveux. Lat. Peécfen , inis. 

ESCARPIN, /... Chauffon de toi- 
le, de coton , ou de laine tricoté. Lat. 
Udo, uis. 

* ESCARVADERO, /. »». Ter. de 
chaffe. Bouge, lieu od repofent les 
fangliers , où ils fouillent la terre avec 
leur boutoir. Lat. Locus fere unguibus 
notatus. 

ESCARVA-DIENTES, fs. Un 
cure-dent, outil qui fert à nettoyer 
les dents. On ditaujourd'hui Æonda- 
dientes. Lat. Dentifcalpium , ii. 

.* ESCARVADOR, /. m. T.inviité. 
' Celui qui fouille, qui creufe, qui 
gratte la terre. Lat. Scalptor , oris. 

ESCARVADURA , /. f. T. inufité. 
Fouille, a&ion de creufer, defouir. 
Lat. Scalptura , e. 

ESCARVA-OREJAS , /. m. Cure- 
oreilles , inftrument qui fert à netto- 
yer les oreilles. Lat. Auri/calpium, ii. 

ESCARVAR , v. a. Grater , fouil- 
ler ,.creufer la terre comme font les 
poules & les autres animaux. Lat. Uz- 
gusbus terram fcalpere. 

Tierra efcarvada. Terre gratée. 

EscaRvAR , au figuré, Fureter , 
fouiller partout, chercher à connoitre 
ce qu'ornous cache. Lat. Serautari. 

Efcurvar la conciencia. Mordre, agi- 
ter la confeience. Lat. Con/cientiam 
remordere. 

* Reft. Muchas veces el que efcarva, 
lo que no querria balla. Ce Proverbe 
eft contre ceux qui font trop curieux, 
& qui pour trop faire de recherches, 
trouvent fouvent leut dommage. 

ESCARZA , f. f. T. de maréchal. 
Epine, pointe, ou autre chofe qui 
elt entrée dans le pied d'un cheval , 
d'une mule, d'un mulet, quia percé 
Ja corne & pénétre au vif. Lat. Spine 
puiclio , onis. 


* ESCARZADOR , /. sm. Archer. 


-— 
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Ce mot a vieilli. Voyez Flecbero. Bat 


leftero. 

ESCASAMENTE, ade. Moderé- 
ment, peu à peu, avec éparyne , 
frugalement , fobrement, avec rete- 
nue; & auffi mefquinement, chiche- 
ment. Lat. Purcà. JModeraté. 

ESCASAMENTE, fignifie auffi Dif- 
ficilement, avec peine, avec difficul- 
té, mal.aifément. Lat. Difficin. Dif- 
ficulter. Ægrè. 

* ESCASEAR , ©. a. Donner chi- 
chement & de mauvaife grace , épar- 
gner, menager. Lat. Parc? largiri. 

ESCASEAR , fignifie encore Dimi- 
nuer , manquer peu à peu. Dans ce 
lens c'eft un verbe neutre. Lat. Def- 
.cere. (Minui. 

ESCASEZ, /.f. Chicheté, avari- 
ce, épargne fordide. Lat. Avaritia, 
e. Sordes, ium. 

ESCASEZA, /. f. Le méme que 
Efcafez, mais moins ufité. 

- ESCASISSIMAMENTE, edu. T rés 
chichement , trés mefquinement, Lat. 
Parciffsuè. 

ESCASISSIMO, MA, adj. m.€9 f. 
fuperl. de Efcafo. Très chiche, trés 
melquin , trés taquin. Lat. Parci/fomus, 


a, unm. 

ESCASO , sa, adj. m. C9 f. Limi- 
té, ée, modique , frugal, le. Lat. 
Modicus. Parcus. 

Escaso. fignifie auffi Serré, avare, 
mefquin , chiche, taquin. Lat. Ava- 
rus. Tenax. Sordidus, a, um. 

Escaso, fignitie encore Tronqué , 
imparfait , qui n'eft pas de la grandeur 
requife , qui n'eft pas jufte, qui n'a 
nilon poids, ni fa mefure. Lat. 4ü- 

uo deficiens. 

ESCATIMA , JF. Faute, erreur. 
méprife , fraude dont il réfulte du 
prejudice pour autrui. Lat. Damnof 
fraus. 

ESCATIMAR, v. a. Rogner, di- 
minuer ce qu'on donne, en retrancher 
le plus qu'on peut. Lat. /Minuerc. Ægrè 
largiri. 

ESCATIMAR, fignifie auffi Corrom- 
pre le fens d'un difcours, d'un ouvra- 
ge, l'interpréter de travers. Lat. De- 
pravare. 

ESCATIMAR , eft employé dans 
quelques anciens auteurs pour Exami- 
ner avec attention une chofe. Lat. Zn- 
Jpicere. 

ESCATIMADO , DA, f. p. du ver- 
be E/catimar dans fes acceptions. Ro- 
gué, ée, diminué, ée , retranche , 
ee. Lat. Imminutus. Depravatus. In- 
Jpeétus, a, um. 

* ESCATIMOSAMENTE , adv. 
Malicieufement, avec artifice & ma- 
lice, finement, cauteleufement , ma- 
lignement, mechamment. Lat. Dolo- 
fe. Fraudulenter. Perverse. Pravi. 

* ESCAUPIL, /. m. Sorte de cafa- 


Í que, Faite de toile de coton, bourrée 


de coton en rame & piquée , qui fert 
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à fe garantir des fléches, C'eft un terme 
Indien. Lat. Sagum goffipio fartum. 

* ESCENA ,-/- f. Scène, théatre 
fur lequel on repréfente des piéces 
dramatiques , ou autres fpectacles pu- 
blics. Lat. Scena , e. 

* ESCENA. Scéne, fe dit auffi des 
parties d'un Poeme dramatique , lorf- 
qu'un nouvel AGcur entre fur le théa- 
tre , ou que l'un de ceux qui y étoient 
en fort. Lat. Scena. 

* ESCENICO, CA, adj. m. EJ f. 
Scénique, qui appartient à la fcéne. 
Lat. Scenicus, a, um. 

* ESCENOGRAPHIA , f. f. Scé- 
nographie, terme de Perfpe&ive. Re. 

réfentation d'un objet en perfpettive, 

uivant fon plan & fon élévation. Lat. 
Scenograpbia , e. 

ESCHELA, /. f. Cédule, petit 
morceau de papier fur lequel on écrit 
quelque chofe pour fervir de mémoi- 
re. Le cb fe prononce comme un K. 
Lat. Sceda, «e. 

ESCLARECER , ©. ». Poindre , 
commencer à paroitre, en parlant du 
jour. Lat. Zuceftere. ; 

ESCLARECER , fignifie auffi Eclair- 
cir, rendre un corps plus clair & 
plus net. Dans ce lens c’eft un verbe 
actif. Lat. Jlluminare. 

ESCLARECER , fignifie encore An- 
noblir , rendre illuftre , mettre en ré- 
putation & en eftime, rendre fameux. 
Lat. lllnftrare. 

ESCLARECER, au figuré, Eclai- 
rer, répandre & communiquer la lu- 
miére. Lat. liluminare. 

ESCLARECIDO, pa, p. p. duv. 
Efclarecer dans fes acceptions. Eclai- 
ré, ce. Lat. Zluminatus. Illuffratus , 
8, um. 

ESCLARECIDO , adj. ws. ES f. Mlu- 
ítre , célébre, grand, confidérable, 
eclatant. Lat. ZHuflris , e. Clarus. Pra- 
claras, à, um. 

ESCLARECIDAMENTE, adver. 
Splendidement, magnifiquement, avee 
éclat, noblement, parfaitement, ex- 
cellemment. Lat. Splendid, Praevlar?. 

ESCLARECIDISSIMO, MA, ads... 
59 F. Juperl. de Efclarecido. Très iluf- 
tre, très célébre. trés grand , très 
éclatant, te. Lat. Curifrmus , a , um. 

* ESCLARECIENTE, ad;. Le mé- 
me que Ejclarecido. 

ESCLARECIMIENTO, jm. Clarté 
que le Soleil, ou tel autre corps lumi- 
neux repand, brillant, lumiére, lueur, 
éclat, nobleffe , renommée , rang dif- 
tingué. Lat. Lax, cis. Splendor , oris. 
Numen, inis. 

ESCLAVILLO, fm. dim. de Ef 
clavo. Petit eíclave. Lat. Servulss, i. 

ESCLAVINA ,/. f. Efclavine , for. 
re d'habit long & velu que portoient 
les Pelerins. Lat. Pewula, «e, 

EscLAvina. Mantelet de cuir con- 
"ert de coquilles, que portent les pé- 
lerins, Lat. Peregrinorum colire.— 

ESCLA- 














ESC 


EsCLAVINA. Collet de Prêtre, ou 
d'Abbé en Efpagne. Lat. Ecclefiaflicum 
collare. 

ESCLAVITUD, /. f. i iig x : 
captivité , & figurément Sujétion, fer- 
vitude, dépendance. Lat. Captivitas, 
mi. Servitus, tis. 

EsCLAVITUD. Confrérie, congté- 
gation. Lat. Sodalitium , is. 

EscrAviTUD. Efclavage, fe dit 
figurément en Morale à l'égard de cet 


empire que»nous laiffons prendre fur. 


nous à nos paflions. Lat. Seruitus. 
ESCLAVO, va, f. m. EJ f. Ef- 
clave, captif, ive chez les Barbares. 
Lat. Cuptivus, Servus, a. 
EscLavo. Membre d'une confrai- 
rie. Lat. Serous. 
Escuavo. Efclave, fe dit Eguré- 
ment en morale de celui qui eft fou- 


mis & aflujetti à l'empire des paffions.: 


Lat. Servus. 

Es un efclavo. C'eft un efclave. Ce- 
la fe dit de celui qui eft attaché à un 
emploi qui demande beaucoup d'affi- 
duité, qui impofe beaucoup de con. 
trainte , qui ne laiffe point de liberté. 
Lat. Labore improbo frangitur. 

ESCLAVONIA , / fF. Le méme 
que Efclavitud. Ce mot n'eft plus ufite. 

* ESCLIROTICA , f. f£. Sclerotide. 
T. d'Anatomie. C'eft une des mem- 
branes communes de l'œil, fituee en- 
tre la conjonétive & Vuvée. Lat. Cor- 
nea, e. 

ESCLISIADO , DA, adj. m. EJ f. 
T. jargon. Balatfré , ée, tailladé, ée. 
Lat. Fucie profcifas , a , um. 

ESCLUSA, /.f. Eclufe, ouvrage 
de pierre ou de charpente, qui fert à 
retenir l'eau, ouàl'clever. Lat. Mo- 
des, is, ” 

ESCLUSILLA, /. f. dim. de Ef- 
clufa. Petite éclufe. L. Moles exigua. 

ESCOBA, /. f. Balai, utenfile 
de ménage qui fertà amaffer & à ôter 
les ordures, & à tenir les maifons pro- 
pres. Lat. Scope, arum. 

EscoBa. C'eft auff; une plante 
dont on fait des balais. 

* Refr. La primera muger efcoba , 
la fegunda fenorea. On ne connoit un 
bien qu'après qu'on l'a perdu. C'eft 
ce qu'eprouvent les maris, qui après 
avoir maltraité une femme de mérite, 
& l'avoir fait mourir de chagrin, en 
époufent une feconde, qui exerce fur 
eux un cmpire infupportable. 

ESCOBADA ,/.f. Coup de balai, 
€ auffi l’action de balayer à demi. 
Lat. Scopis fuperficialis abfterfio. 

ESCOBAJO, /. m. Vieux balai. 
Lat. Scope detrite. 

EscoBaAjo. Rafle de raifins. Lat. 
Scapus , i. 

* ESCOBAR , /. m. Lieu où croit 
la plante appellée Efcoba, dont on 
fait des balais. Lat. Zocus und? /cope 
petuntur, 

. ESCOBAR, v. a. Terme peu ulité, 


- 
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Balayer , nettoyer avec le balai. L. 
Scopis purgare. 

* Refr. El dia que no efcobé, vino 
quien no penfe. Ce proverbe lignific 
qu'il eftavantageux de vivre toújours 
fur fes gardes. 

ESCUBADO , DA, p. p. du verbe 
Efcobar. Balayé, ée. Lat. Scopis pur- 
gatus , a, um. 

ESCOBAZO , f. m. Coup de balai, 
s'entend du manche. Lat. Scoparum 
icius , ús. 

Dar un efcobazo à alguno. Donner 
un coup de balai à quelqu'un. 

* ESCOBENES , fm. Terme de 
Marine. Ecobans ou Ecubiers , grands 
trous placés de, part & d'autre fur 


lavant du Navire, par lefquels on 


palle les cables lorfqu'on veut mouil- 
ler. Lat. Foramina quibus rudentes 
explicantur. 

ESCOBILLA, /. f. Broffe dont on 
fe fert pour nettoyer les habits, ver- 
gette. Lat. Scopa, arum. 

ESCoBILLA. Balayeures. Les or. 
févres appellent ainli les ordures 
qu'ils amallent dans leurs atteliers , 
parmi lefquelles il fe trouve des brins 
d'or & d'argent meles. Lat. Auri vel 
argenti ramenta , orum. 

ESCOBILLA DE ÁMBAR. Ambret- 
te, plante. Lat. Succineus flos. 

* Refr. Con efcobilla el paño, y la 
feda con la mano. On doit ménager 
les gens fuivant leur naifíance & leur 
qu ilité. 

ESCOBON , f. 1. Houffoir , vieux 
balai emmanché , dont on fe fert pout 
ôter les toiles d'araignée, & pour 
netteyer.les pots de qhambre. Lat. 
Scopæ longiores. 

* ESCOBOS,/. m. T. ruftique. 
Bruyéres , broffailles. Lat. Virgulta, 
orti. 

* ESCOCER, v. a. Piquer, aiguil- 
lonner, picoter, cuire, en parlant 
d'une plaie. Lat. Pungere. Fodicare. 
Lancinare. 

ESCOCER , au figuré , Piquer quel- 
qu'un , le fàcher , le mettre en colére. 
Lat. Per/lringere. Pungere. 

ESCOCIDO, pa, p. p. du verbe 
Efcocer dans fes acceptions. Piqué, 
ée. Lat. Fodicatus. Stimulatus, a, um. 

* ESCUCIA,/.f. Terme d'Archi- 
teure. Striure, cannelure des co- 
lonnes. Lat. Siria, «. 

* ESCOCIMIENTO , fm. Le mé- 
me que E/cozor. 

ESCODA, / f. Marteau bretté , 
qui a des dents , & qui fert aux tail- 
leurs de pierres. Lat. JDenticulatus 
mallens , i. 

ESCODADEROS, /. 1. Terme de 
vénerie. Frayoirs, lieux où les cerfs 
vont frayer en frottant leurs tétes 
contre les arbres. Lat. Loca ferarum 
cornibus attrita. 

ESCUDAR, v. a. Bretter , on bret- 
teler, polir les pierres avec un mar- 
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tean bretté, ou dentelé. Lat. Denti- 


culato malleo expolire. 

ESCODADO, DA, f. p. du verbe 
Efcodar. Bretté , ée, ou brettelé, ée. 
Lat. Denticulato malleo expolitus,a, ur. 

ESCOFIA, /. Le méme que Cofa, 

ESCOFIADO, DA, adj. m. EJ f. 
Qui porte une coeffe de refeau. L. 
Reticulo indutü , a, um. 

ESCOFIETA ,/.f. Le méme que 


Cofía. 

* ESCOFINA , f. f. Efcouenne, ou- 
til de Tablettier , ferrurier ou autres 
artifans, qui fert à raper uniment 
l'yvoire, le bois & le fer. L. Sco- 
bina , «. 

* EscorINAR, v. a. Raper, li- 
mer, polir avec l'efcouenne. Lat. Sco= 
binà expolire. 

ESCOFINADO , DA, f.p. du v. 
Efcofinar. Poli,ie avec une efcouen- 
ne. Lat. Scobinü expolitus , a, m. 

ESCOGENUIA , /. . Le méme que 
Efcogimiento. Ce mot n'eft plus ufité. 

ESCOGER, v. a. Choifir, faire 
un choix, donner la préférence à 
une chofe fur une autre. L. Elgere. 

* Refr. A quien dán en que efcoger, 
le dán en que entender. Yl eft difficile . 
de prendre le bon parti dans les cho- 
fes qui dépendent de nótre choix. 

* Refr. A quien dán, no efcoge. 
A cheval donné, il ne faut pas re- 
garder les dents. 

ESCOGIDO, DA, f. p. du verbe 
Efcoger. Choifi, ie. Lat. Electus, 


a , um. 

ESCOGIDAMENTE , adv. Avec 
choix , avec maturité, avec connoif- 
lance. Lat. Selecte. 

ESCOGIDAMENTE, fignifie- auffi 
Parfaitement , d'une maniére achevée. 
Lat. Perfecf?. Eximie. 

ESCOGIDISSIMO , MA, adj. m. 
ES f. Juperl. de Efcogido. Tres ex- 
cellent, te, trés parfait, te, très 
choifi, ie. Lat. Selecfiffinus , a , um. 

ESCOGIMIENTO, /. m. Choix, 
jugement par lequel on donne la pré- 
férence à une chofe fur l'autre. Lat. 
Delectus , ds. 

ESCOLAR , /. ». Ecolier, quia 
un Maitre de qui il apprend quel- 
que chofe. Jl le dit particuliérement 
de ceux qui vont au Collége , foit 
pour les Humanités, foit pour les 
Sciences. Lat. Scholafticus, i. 

ESCOLAR. C'cft aufh un vagabond 
qui prend un habit d'Etudiant, & 
qui mendie de porte en porte, in. 
ultant ceux qui lui refufent l'au- 
móne. Lat. Sycophanta, e. 

ESCOLAR, «dj. d'une term. Scho- 
laftique, qui appartient à l’écolier , 
ou étudiant. Lat. Scbolaflicus , a, um. 

* ESCOLARSE, «.r. Le méme que 
Efcabullirfe. 

* ESCOLASTICAMENTE, «do. 
Scholaitiquement, d'une maniere {cho- 
laftique. Lat. Scboluftice, 

Zz2z 3 ESCO- 
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ESCOLASTICO , cA , adi.m.£2 £ | 


Scholaftique , qui appartient à l'école. 
Lat. Scholafticus. a, wm. 

Escorasrico. Scholaitique, qui 
fait profeffion de la Théologie fcho- 
laftique. Lat. Zbeologie profejJor, oris. 

Juez Efcolaflico. Juge fcholaftique, 
qui exerce fa jurifdiétion dans les Uni- 
verlites , on entend parda un Recteur. 
Lat. $cholajlicts judex , icis. 

* ESCOLIADOR, /. m. Scholiafte, 
commentateur. Lat. Schol::ftes. 

* ESCOLIAR , v. a. Giofer, com- 
menter un ouvrage , l'accompagner 
de icholies. Lat. Scholiis annotare. 

* ESCOLIMOSO , Sa, adj. m. ES 
Ff. Difficile, intraitable, âpre, dur, 
revéche. Lat. 4fper. Durus. JMorofus, 
a, nm. 

ESCOLIO, /. m. Scholie, com- 
mentaire, annotation, on obferva- 
tion qu'on fait fur quelque paffage 
d'un Auteur: Lat. Scholium, si. 

ESCOLLO , /. :». Ecueil, rocher 
qui eft dans la mer, & contre lequel 
un vaiffeau peut fe brifer. Lat. Seo- 
pulus, i. 

Escorro. Ecueil, fe dit figuré- 
ment en Morale, des chofes dangereu- 
fes qui peuvent faire fuccomber la 
vertu, ou ruiner quelque deffein. L. 
Scopulus , i. 

ESCOLOPENDRA , /. f£. Le méme 
que Cientopies. 

EscoLOPENDRA. Scolopendre, pe- 
tit ferpent d'eau , ou chenille fort ve- 
nimeufe. Lat. Scolopendra, e. 

ESCOLOPENDRA. V. Doradilla. 

- ESCOLTA, /.f. Efcorte, troupe 
de gens armés qui accompagnent quel- 
que chofe dans un voyage pour la dé- 
endre d'infulte. Lat. Cuflodia, «. 
Stiputorum manus. 

ESCOLTAR , v. a. Efcorter, faire 
efcorte. Lat. Stipare. 

ESCOLTADO, DA, p. f. du v. 
Efcoltur. Efcorté ,- ée. Lat. Stipatus , 


O, un. 

"ESCOMBRAR , v.a. Débarraffe? , 
vuider, nettoyer, balayer, décom- 
brer, defembarra(ler , enlever, óter ce 


qui embarralfe. Lat. Purgare. Munda- 


re. Nudare. 

ESCOMBRADO, DA, f.p. du v. 
Ejcombrar. Nettové , débarraffé, ée. 
Lat. Purgatus. Mundatus. Nudatus , 


a, um. 

ESCOMBRO, /. m. Décombres, 
pierres, platras , gravois qui demeu- 
rent aprés qu'on a fait un bâtiment, 
ou qu'on Pa démoli. Lat. Rudera, um, 

* ESComMBRO. Petit poillon de mer 
inférieur à la fardine, quia la chair 
rouge, & de très bon goüt. Lat. $com- 
brus , 1. 

* ESCOMEARSE , v. r. T. anc. 
Lâcher fon urine, ne pouvoir point 
la retenir. Lat. Urinam non tenere. 

ESCOMENZAR, v. a. Ter. anc. 
Voyez Comenzar. 
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ESCOMERSE, v. r. S'uferà for- 
ce de fervir. Lat. U/u confumi. 

* ESCOMESA, /. f. Le méme que 
Acometimiento. Ce mot n'eft plus ufité. 

* ESCONCE, /. m. Coude, angle, 
coin que fait un appartement : il fe 
dit de toute autre chofe: Lat. Zsgu- 


lus, $. 

ESCONDEDERO , /. m. Cache, 
lieu propre à fe cacher, ou à cacher 
quelque chofe. Lat. Zatibulum , i. 

ESCONDEDIJO, /. m. Le méme 

ue Efcondrifo. Ce mot eft peu ufité. 

ESCONDER, v. a. Cacher , met- 
tre quelque chofe dans un lieu fecret , 
où il ne puifle être và ni tronvé par 
d'autres. Lat. Ab/condere. Occultare. 

ESCONDER. Cacher, fe dit fiffu- 
rément en chofes morales, & fignifie 
Difhmuler , voiler, déguifer, obf- 
curcir. Lat. Ab/condere. Simulure. 
T'eere. 

ESCONDER, fe prend fonvent pour 
Contenir, renfermer. Lat. Continere. 
Includere. 

Ex. Tal libro, difcurfo, à fenten- 
cia efconde algun myflerio. Tel livre, 
tul difcours, telle fentence renferme 
un myftere. 

Tira la piedra, y efconde la mano. 
Cette exprellion fe dit de celui qui 
nous fait des carelles en public, & 
qui cherche fecrétement à nous nuire, 
& à neus perdre. 

ESCONDIDO, DA, f. f. du v. 
Efconder dans fes acceptions. Caché, 
ée. Lat. Zb/conditus. Occultatus, a,um. 

En efcondido , expreflion adv. Se- 
crétement, en cachette, en fecret. 
Lat. Clanculàim. Occulti. À dico x das. 

ESCONDIDAMENTE, adv. Se. 
crétement, en cachette, clandefti- 
nement , fans fe faire voir. Lat. Clams. 
Clanculim. Occultè. 

ESCONDIDIJO , f. m. Le méme 
que Zfcondrijo. | 

ESCONDIDILTO, LLA, adj. m. 
Ey f. T. burlefque. Caché, ée, dif- 
fimulé, ée. Lat. Simulatus. Occultus, 


a, um. 

"ESCONDIDISSIMO , Ma, adj. m. 
€9 f. fuperl. de Efcondido. Très caché, 
ée, très diffimulé, ée. Lat. Occultif- 


Jimus, a, um. 


ESCONDIMIENTO, /. m. L'ac- 
tion de cacher. Lat. Occultatio, omis. 

ESCONDITE, /. m. Cache, lieu 
retiré, & propre à cacher & à garder 
ce que l’on veut. Lat. Zatibulum, i. 

Juego del efcondite. Le jeu de cli- 
gnemufette , qu'on appelle autre- 
ment , el juego del efconder ,0 de Qui- 

utriqui. 

ESCONDRIJO, /. t:. Cache, lieu 
propre à fe cacher, ou à cacher quel- 
que chofe. Lat. Laetibuiwm. Latebra. 

ESCONZADO , DA, «lg. m. Ed f. 
Angulaire, oblique. Lat. Obliquus, 
a, 


unt. 
Apojento efconzado, pieza ef-ouzada , 
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Chambre, piéce qui fait une encoi- 
gnure qui eft irreguliére. 

* ESCOPERADURAS, ff Ter. 
de Marine. Planches embrayées que 
l'on cloué fur les hauts cótés en de- 
hors d'un vaiffeau pour que l'eau ne 
pénétre pas dans le bois. Lat. Zubule 
navis lateribus adjeéte. 

* ESCOPEROS, /. m. Guifpon , 
T. de Marine. Bátons d'environ une 
aune de longueur, au bout defquels 
eft cloué un morceau de peau de mou- 
ton, dontonfe fert pour goudronner 
& fuiver les vaiffeaux. Lat. Picatoris 
baculi , orum. 

ESCOPETA, /. f Fufil, forte 
d'arme à feu. Lat. $clopetum , i. 

Ejcopeta de viento. Arquebule à 
vent. Lat. Sclopetum acre expludendum. 

A tiro de efcopeta. À une portée de 
fufil, pour exprimer la diftance d'un 
endroit à un autre. Lat. 4d /clopeti 
jaétum. — 

La efcopeta es buena. Le fufil eft bon. 

La efcopeta no vale nada. Le fufil ne 
vaut rien. 

ESCOPETAZO, /. m. Coup de 
futil ; il fe ditauffi de la bleflure que 
fait cette arme. Lat. Sclopeti icfus, ús, 

Le mataron de un efcopetazo. I] fut 
tué d'un coup de fulfil. 

Tirar un efcopetuzo. Lácher un coup 
de fufil. 

ESCOPETEARSE, «v. r. Setirer 
des coups de fufil les uns aux autres. 
Lat. Sclopeti ictibus certare. 

ESCOPETEARSE, au figuré, fe 
difputer de paroles, fans vouloir cé- 
der , ni les uns, niles autres. L. Cox 
tendere. Jurgari. 

ESCOPETERIA, /. f. Troupe qui 
fe fert de fufils. Lat. Sclopetaria mi. 
litia. 

ESCOPETERO, /. tm. Fufilier, 
foldat ou chaífeur qui eft armé d'un fu- 
fil. Lat. Sclepetarius , ii. 

* ESCOPLEADURA , /. f. Entail- 
le faite avec un cifeau ou fermoir,dans 
une piéce de menuiferie. Lat. Foramen 
Jcalpro apertum. 

ESCOPLO, /.». Fermoir, outil 
de menuiher ou de fculpteur, qui eft 
un cifeau fort tranchant. Lat. Scals 


prum , i. 

ESCOPO , f. m. T. peu ufité. But, 
fin qu'on fe propofe. Lat. Scopus , i. 

ESCORAR , v. a. T. de Marine. 
Amarrer, attacher quelque chofe dans 
un navire, pour qu'elle ne vacille 
point. Lat. Obfirmare. 

ESCORBUTO, /. s». Scorbut, 
maladie des gencives ordinaire fur 
mcr. Lat. Ginvivarion £abum , i. 

* ESCORCHADO, adj. Ecorché , 
T. de Blafon , qui fe dit des loups de 
gueules, ou de couleur rougc. Lat. 
Excoriatus. vy s 

+ ESCORCHAPIN, /. »». Sorte de 
bâtiment de tranfport. Lat. ba, e. 

bSCORCHE , /. f. T. de Peinture. 

Eban- 
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Ebanche, efquiIc. Voyez Eftorzo où 


Efcorzado. 

ESCORDIO, /. m. Germandrée , 
plante. Lat. Scordium, ii. 

ESCORIA , /.f. Máchefer, l'écu- 
me & l'ordure du métal. Lat. Scoria. 

Escoria. On ap elle ainfi par al- 
lufion une chofe vile & de nulle va- 
leur. Lat. Fex, cis. s 

* ESCORIAL, f.m. Terrain d'où 
l'on a tiré de l'or, de l'argent, ou 
d'autres métaux, & dont on a épuifé 
les mines. Lat. Effzta fodina , e. 

* ESCORPINA, /. f. Poiflon fort 
reffemblant au fcorpion marin, qui a 
le dos & la téte hériffée de piquans 
extrémement venimeux. Lat. Scorpio 
marinits. 

ESCORPIOIDE , /. f. Scorpioide, 
plante à laquelle on a donné ce nom à 
caufe que fes gouífes ont quelque ref- 
femblance avec la queué du fcorpion. 
Lat. Scorpioides. 

ESCORPION , /. m. Scorpion. V. 
Alacran. 

EscorPION. Plante qui a la figure 
d'un fcorpion. Lat. Scorpio. 

ESCORPION. Scorpion, dans l'an- 
cienne milice, étoit une efpéce de 
trait ou d'arbaléte dont on fe fervoit 
pour jetter des pierres, Lat. Scorpius. 

ESCORPION. Scorpion, en terme 
d'Aftronomie , eft le huitiéme figne du 
Zodiaque depuis le Belier. L. Scorpius. 

EscorPION. Scorpion, eft auff 
une forte d'ancienne étriviére , ou de 
fouét épineux & fort piquant, fait 
d'une herbe qu'on appelle auífi Scor- 
pion. Lat. Scorpio. 

EscoRPION. Certaines chaines qui 
avoient au bout des pointes tortues 
en forme de queues de fcorpions , avec 
lefquelles on tourmentoit les crimi- 
nels & méme les Martyrs. 

Lengua de efcorpion. Langue de fcor- 
pion, fe dit d'un homme médifant , & 
qui déchire tout le monde. Lat. Scor- 
fi! lingua venefica. 

ESCORRECHO, CHA , adj. m. £9 
f. T. anc. Prompt, te, prét, te à 
faire ce qu'on veut. Lat. Promptus. 

editus, a, um. 

* ESCORROZO , /. 5. Le méme 
que Regodeo. C'eft un terme vulgaire. 

* Refr. Que efcorrozo, no tener que 
comer , y tomar mozo? Ce Proverbe 
eft contre ceux qui fe chargent de do- 
meftiques, fans avoir les moyens de 
les nourrir. 

ESCORZADO, f. m. T. de Peintu- 
re. Raccourciffement, ce qui eft peint 
en raccourci. Lat. Corporis contractio, 
onis. 

ESCORZAR , «. a. T. de Peinture. 
Raccourcir , diminuer une figure fui- 
vant les régles de la perfpective. Lat. 
Contrabere. 

ESCORZADO , pA, f. p. du v. 
Kfcorzer. Raccourci, ie. Lat. Com- 
jracius , 4, um. 


* 
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ESCORZO, /. m. T. de Peinture. 
Raccourciffement d'un corps fuivant 
les régles de la Perfpective. Lat. Con- 
tractio. 

ESCORZONERA , /. f. Scorfone- 
re, plante. Lat. Herba viperina. AL 
cibium. | 

ESCOSCARSE, v. r. Se grater, 
non point avecles mains, ni avec les 
ongles , mais au moyen du frottemen: 
des habits, en fe remuant & s'agi- 
tant de côté & d'autre. Lat. Sefe ujji- 
duo corporis attrifu defricare. 

ESCOTA, ff. T.de Marine. Couet, 
cordage qui fert à porter une voile 
d'un bord fur l'autre. Lat. Ver/oria, ee. 

ESCOTADURA, /. f. Echancrure. 
coupure faite en croiffant. Lat. Decol- 
labio , onis. 

EscoTADURA. Echancrure, fe dit 
en parlant d'une cotte d'armes de cel- 
les que l'on fait à l'endroit des aiiTel- 
le$, pour ne point géner le mouve- 
ment des bras. Lat. Z'boracis decollatio. 

EsCOTADURA. Trape de théatre. 
Lat. Z'abulati major valva. 

ESCOTAR, v. a. Couper, tail- 
ler , accourcir , appetiffer, écourter, 
rogner, ajufter une chofe pour qu'el- 
le vienne jufte au corps. Lat. Curtare. 
Decurtare. 

ESCOTAR, en terme de Marine, 
Pomper l'eau qui eft entrée dans un 
vaiffeau. Lat. Aquam navis exbasrire. 

EscoTAR, fignifie auffi payer fon 
écot au cabaret. Lat. Symbolum dare. 

* Refr. Gran placer, no efcotar y 
comer. Le meilleur repas eft celui 
qui ne coute rien. 

ESCOTADO , DA, f. fp. du verbe 
Efcotar dans fes acceptions. Coupé, 
ée. Lat. Decurtatus , a, um. 

EscorADo , /ubft. Mode qui s'in- 
troduifit autrefois chez les femmes, d'é- 
chancrer leurs corps de jupe, pour que 
leur gorge füt plus découverte. Lat. 
Veflis decollata. 

ESCOTE, /. m. Echancrure, con- 
pe faite en croilfant. L. Decollatio,onis. 

EscoTE. Tour de gorge de den- 
telles. Lat. Reticulum indufii muliebris 
collum exornans. 

Escore. Ecot, ce que chacun paye 
pour fa part d'un repas qu'il fait en 
commun. Lat. Symbolum, i. 

* ESCOTERAS, /. f. T. de Ma- 
rine. Rouets des poulies de navires. 
Lat. ZYoclhlee , arum. 

ESCOTERO, RA, adj. m. ES f. 
Libre, debarraffé, ée, fe dit de ce- 
lui, ou de celle qui voyage à la lezé- 
re, fans porter rien avec foi qui l'em- 
barrafle. L. Vacuus. Expeditus, a, um. 

ESCOTILLA , /.f£ T. de Marine. 
La grande écoutille , ouverture du 
pont du vaifleau pour defcendre fous 
le tillac, laquelle eft placée au pied 
du grand mát. Lat. Palvula, e. 

ESCOTILLON , /. mm. Trape, ou- 
verture ménagée fur les théatres de Co- 
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médie & d'Opera, pour les cas nécef- 
idires.. Lat. Valva werfatilis. 

EscoriLroN. k:coutillon ; on ap- 
pelle ainfi dans les vaiflcaux l'efcou- 
tille des vivres; il y en a ordinaire- 
ment deux, l'une du cóté de la pou- 
pe, & l’autre du côté de la proué. Lat. 
Valva, «e. 

* ESCOTINES, /. m. T. de Mari. 
ne. Ecoutes, ce font des cordages 
qui forment denx branches amarrees 
aux deux points d'en-bas de chaque 
voile ou de cháque bonnette, pour 
la tenir en état. Lat. Rudentes male 
maximo utrinque alligati. 

* ESCOTOMIA, /. f. T. de Mé- 
decine, Vertige, mouvement déréglé 
des efprits animaux dans les ventri- 
cules du cerveau, qui obfcurcit la 
vue de façon que tout paroit tour- 
ner autour de nous. Lat. Vertigo, 
inis. 

ESCOZOR , /. m. Cuiffon produite 
dans une partie lefée par l'acrimonie 
des humeurs. Lat. JMorfus, %s. Sti- 
mulus, i. 

Escozor. Remord de confcience. 

* ESCRAMO , f. m. Le même 
que Azcona. Ce mot n'eft plus uité. 

ESCREBIDOR, /. m. Le méme que 
Efcritor. Ce mot a vieilli. | 

ESCRIBA, /. m. Scribe, c'étuit 
du tems des Juifs un interprète & un 
Docteur de la Loi. Lat. Scriba , e. 

* ESCRIBANIA , /. f. L'Etude 
d'un Notaire. Lat. Tabularium , ii. 

Efcribania del numero de las ciuda- 
des, villas y lugares. Ce font les vé- 
ritables études des notaires publics, 
où l'on paífe toutes fortes d'actes, 
& où Pon coMerve leurs minutes. 

ESCRIBANIA. Petite armoire où 
l'on enferme les papiers, & qui fert 
de bureau pour écrire. Lat. Scri- 
niusn , ii. 

ESCRIBANIA. Ecritoire portative. 
Lat. Atramentarium , ii. 

ESCRIBANIAS. Ecritoire de po- 
che. Lat. Capfa atramentaria. 

ESCRIBANO , f. m. Ecrivain , 
Grefher , Notaire, Tabellion d'une 
ville &c. Lat. Scriptor. Scriba. 

Efcribaro del numero. Notaire du 
nombre ; c'eft celui qui ne peut inftru- 
menter que dans l'étendue de l'endroit 
où il eft reçu par autorité des Jnges, 
à moins qu'il ne foit auf E/cribano 
real. 

Efcribano de ayuntamiento. 
Ayuntamiento, 

Ejcribano de camara. Notaire de la 
Chambre, c'eft -à- dire de Caftille; 
c'eft une dignité , & c'eft proprement 
ce que nous appellons Greffier , car 
il en fait l'office comme celui de 
Notaire. 

Efcribano de Provincia. Notaire de 
Province , c'eft celui qui ne peut in- 
ftruire que dans fa province. 

Efcribano de fechos. Notaire de ul 

c 


Voyez 
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Ceft celui qui affifte aux captures 
que font les huiffiers , on fergens. 
Efcribano mayor de rentas y privile- 
gios. Grand Notaire ou Grefher des 
rentes & priviléges. 
C'eft un 


Es un grande Efcribano. 
' grand écrivain. | 
Efcribano Real. Notaire Royal. 
ÆEftribano de una Chancilleria. Gref- 
fier d'une Chancellerie. 

ESCRIBIENTE , /. m. Ecrivain, 
Clerc, copifte , commis des bureaux. 
Lat. Amanuenfis , is. 

ESCRIBIENTE , fe prenoit autre- 
fois pour Auteur. L. Scriptor. Auctor. 

ESCRIBIR , v. a. Ecrire, peindre 
avec la plume, former des carattè- 
res qui puiffent exprimer la penfée. 
Lat. Scribere. 

ESCRIBIR. Ecrire, fignifie auff 
Compofer , rediger par écrit fes pen- 
fées ou fes le&ures, pour s'en fou- 
venir, ou pour les tranfmettre à la 
poftérité. Lat. Scribere. 

Escais1e. Ecrire, faire favoir par 
lettres. Lat. Scribere. 

EscRiBIR. Ecrire, en terme de 
Palais, mettre les demandes & défen- 
fes fur le papier. Lat. Scribere. 

ESCRIBIR, fe prend quelquefois 

our faire le dénombrement des ha- 

itans d'une ville. Lat. De/cribere. 

ESCRIBIRSE , fignifie s'enroler 
pour foldat. L. Militie nomen dare. 

Efcribir en bronce. Ecrire fur le 
bronze. Se fouvenir pour toujours de 
cc qu'on a appris. Lat. Zn ere fcribere. 

Ejcribir en la arena, en el polvo, 
en el agua. Ecrire fur le fable, fur 
la pouffiére, fur l'eau. Ces expref- 
fions marquent l'oubli total d'une 
chofe. Lat. Zn arená , in aquá fcribere. 

Efcribir à alguno. Ecrire à quel- 
qu'un. 

Efcribame ufted. Ecrivez moi. 

Efcribire à ufted. Ja vous écrirai. 

Ponerje à efcribir. Se mettre à 
écrire. 

Efcriba ufted. Ecrivez. 

No efcriba ufled mas. N'écrivez plus. 

No hace otra cofu finowfcribir. Il ne 
fait qu'écrire. 

Por mas que efcriba no acabare oy ni 
mañana. J'ai beau écrire, je n'aché- 
verai ni aujourd'hui ni demain. 

Por mas que el efcriba no acabara en 
ocho días. 1l a beau écrire, il n'aché- 
vera pas en huit jours. 

Bolver à efcribir. Récrire, écrire 
une feconde fois. 

Buelve ufled à efcribir. Récrivez. 

He buelto à efcribir. J'ai récrit. 

* Refr. Efcribe antes que des , y reci- 
be antes que efcribas. Ce Proverbe figni- 
fie qu'on ne commerce avec fuccés 

u'en obfervant un bon ordre dans 

es affaires. 

ESCRITO , TA, f.p. du verbe Ef- 
cribir dans fes acceptions. Ecrit, te. 
Lat. Scriptus , a, um... 
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ESCRITO, /ubf). Ecrit, ouvrage im- 
primé, ou non imprimé. Lat. Scrip- 
ta, orum. . 

Escrito. Ecrit, en terme de Pa- 
lais. Papier écrit, témoignage ou preu- 
ve qu'on donne de fa demande. Lat. 
Scriptum , i. : 

EscRrITO. Obligation, écriture. 
Lat. Syngrapba. 

Referirfe à lo efcrito. S'en rapporter 
à ce qui eft écrit. 

Tomar por efcrito. Prendre par écrit, 
mettre par écrit. Lat. Scribere. Scrip- 
tis mandare. 

Traberlo efcrito en la frente. Ne pou- 
voir point diífimuler fes fentimens. 
Lat. Vultu manifeflare. 

* ESCRIÑO , Jm. Corbeille ou pa- 
nier fort ouvert, haut d'un peu plus 
de demi -aune, fait de paille coufue 
enfemble avec de la ficelle, dont on 
fe fert dans les villages pour tenir le 
fon & les criblures. Lat. Corbis, is. 

ESCRITOR, /. m. Ecrivain, qui 
écrit, il fe dit de ceux qui ont com- 
pofé des livres, des ouvrages. Lat. 
Scriptor. Auctor , oris. 

ESCRITOR.Ecrivain, fe prend auffi 
pour Copifte , Scribe. L. Zibrarius, ii. 

ESCRITORILLO , /. m. dim. de 
Efcritorio. Petit cabinet à enfermer 
des bijoux ou des papiers. Lat. Scri- 
nium exiguum. | 

ESCRITORIO, /. 5. Bureau, ta- 
ble garnie de quelques tiroirs ou ta- 
blettes, où les gens d'affaires ou d'é- 
tude écrivent & mettent leurs papiers. 
Voyez Efcribania. 

ESCRITORIO. Cabinet, forte de 
buffet, ouvrage de marqueterie, orné 
d'yvoire , d'écaille, d'ébene, de bron- 
ze, méme d'argent, avec pluficurs 
compartimens en dedans. Lat. Scri- 
nium, ii. 

ESCRITORIO. Etude, bureau, lieu 
oü travaillent les gens d'affaires. Lat. 
Tabularium , ii. 

ESCRITORIO. On appelle ainfi à 
Toléde l'endroit oü l'on vend les mar- 
chandifes en gros. Lat. Apotbeca. 

ESCRITURA, /. f. Ecriture, l'ac- 
tion d'écrire. Lat. Striptio, onis. * 

ESCRITURA. Ecriture, acte pu- 
blic & juridique, figné par la perfon- 
ne qui le palle, en préfence de té- 
moins, & autorifé par le Notaire.Lat. 
TIabule, arum. Syngrapha , €. 

ESCRITURA. Ouvrage manufcrit 
ou imprimé, Lat. Striptum, i. 

Escr1TURA. Ecriture; on appel- 
le ainfi par excellence les Livres Sa- 
crés. Lat. Sucra Scriptura. 

Efcritura publica. A&e , ou contrat 
pa(fé par devant un Notaire public. 

Efcritura de arrendamiento. Bail, 
contrat paflé par devant un Notaire 
pour donner à fetme ou à loyer un hé- 
ritage ou une maifon. 

Hacer una efcritura de arrendarsien- 


£o, Pafíer un bail. 
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* ESCRITURAR, c.a. T. de Pra. 
tique. Inftrumenter, faire un ade 
public , une écriture , une obligation, 
une procuration. Lat. Syngrupbam fa- 
cere. 

ESCRITURARIO, RIA , adj. m. ES 
f. T. de pratique. Qui concerne les 
AGes. Lat. Scripturarius , a, um. 

ESCRITURARIO. Celui qui fait 
profeffion a Ve la Sainte Ecri- 
ture, & qui eft parfaitement verfé dans 
l'intelligence des Livres Saints. Lat. 
Scripture facræ doctor , oris. 

* ESCROCON, /. m. Le méme que 
Cota de armas. Ce mot n'eft plus ufité. 
* ESCRUDIÑAR. V. Efcudriñar. 

ESCRUPULEAR, «. ». Le méme 
que Efcrupulizar. : 

ESCRUPULETE , /. m. dim. de 
Efcrupulo. Scrupule leger , petit fcrn- 
pule. Lat. Levis ferupulus , à. 

ESCRUPULIZAR , o. n. Avoir des 
fcrupules. Lat. Serupulis angi. 

ESCRUPULO , /. m. Petite pierre 
ou caillou qui entre dans le foulier 
en marchant, & qui fait de la peine. 
Ce mot , pris dans ce fens , n'eft point 
ufité en Caftillan. Scrupule fignifie au 
figuré , inquiétude d'efprit , doute 
fur le jugement qu'on doit faire de 
quelque chofe. Lat. Scrspulws, 3. * 

EscRuPULO. Scrupule. Le plus 
petit des poids dont fe fervoient les 
Anciens. C'étoit chez les Romains la 
24 partie de Ponce. C'étoit aufh dans 
larpentage cent pieds de terre quar- 
rés. Lat. Srrupulus, i. 

EscRUPULOS, fe prend en ter- 
me d'Aftronomie pour les minutes dans 
lefquelles on divife un degré du Cer- 
cle, furtout dans les calculs des Ecli- 
pfes du Soleil & de la Lune. Lat. 
Scrupula , orum. 

ESCRUPULOSAMENTE , ado. 
Scrupuleufement , exa&ement , reli. 
gieufement. Lat. Religiosè. $ 

ESCRUPULOSIDAD , /. f. Scru- 
pule, trop grande exaétitude. Lat. 
Religio, omis. 


 ESCRUPULOSO,, sa, adj. m.E f. 


. Scrupuleux , eufe, timide, qui croit 


toujours avoir manqué. Lat. Scrspw- 
dofus, a, um. 

ESCRUTINIO, /. ss. Recherche, 
Enquête, perquifition. Lat. Scruti- 
nium , ii. 

EscRuTINIO. Scrutin, maniére 
de recueillir les fuffrages fecrettement. 
Lat. Scrutinium. 

ESCRUTISADOR , f. m. Scruta- 
teur, Cenfeur, Examinateur. Lat. 
Scrutator , oris. 

* ESCUCHA, /. - Le méme que 
Centinéla. Ce mot eft prefque inufi- 
té dans cette acception , mais il ex- 
prime parfaitement l'emploi de le 
Sentinelle, qui eft d'obferver & dé 
couter foigncufement, furtont pen- 
dant la nuit, ce qui fe paffc chez 
l'ennemi. 

Escucha. 
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EscucuHa.On appelle ainfi dans les 
Places que les Efpagnols ont en Afri- 
que, un foldat qui va de nuit à la 
découverte & qui rentre dans la Pla- 
ce avant l'arrivée du jour. Lat. Ex- 
plorator. 

Escucha. On appelle dans les 
Couvens des Religicutes , la fœur 
écoute, celle qui eft cachée à côté 
de la grille, pour éconter tout ge 
qu'on dit au parloir. Lat. Exploratrix. 

EscucHa. Ecoute, Turbine , ou 
entrefol fermé par des jaloufies , au 
travers defquelles ceux qui ne veu- 
lent pas être vûs peuvent écouter ce 
quife dit dans une falle qui eft plus 
bas. Les Rois d'Efpagne avoient de 
ces fortes de pièces dans toutes les 
falles de Juítice. qui feyoient dans 
leurs palais méme. Lat. Specula , e. 

ESCUCHADOR, /f.m. T. peu ufité. 
Ecouteur , Auditeur, celui qui écou- 
te avec attention ce que d'autres di- 
fent. Lat. Auditor. Aufcultator , oris. 

* Refr. Aunque el decidor fea loco, 
el efcuchador fea cuerdo. Ce Proverbe 
nous confeille de ne point relever 
toutes les paroles piquantes qu'on 
peut nóus dire, pour n'étre pas ex- 
pofés tous les jours à de nouvelles 
querelles. 

ESCUCHAR, v.a. Ecouter , pré- 
ter l'oreille pour ouir. Lat. 4Audire. 
A:ufcultare. 

ESCUCHARSE. Se complaire , s'ap- 


laudir dans ce qu'on dit ou fait. 


at. Sibi blandiri , plaudere. 

* Refr. Quien efcucba, fu mal oye. On 
s'expofe fouvent par trop de curiofité 
à entendre des chofes déplaifantes. 

Efcuche ufled. Ecoutez. 

" Efcucheme ufled. Ecoutez moi. 

Por mas que ufled efcucbe , no oyra 
nada. Vous avez beau écouter, vous 
n'entendrez rien. 

ESCUCHANTE, part. act. du v. 
Efcucbar. Ecoutant, ante, Auditeur 
qui préte l'oreille à ce qu'on dit. L. 
Auditor, Aufcultator , orit. 

ESCUCHADO, DA, f. p. du v. 
KEfcuchar. Ecouté , ée , entendu, ue. 
Lat. Auditus. Aufcultatus , a, um. 

ESCUCHANDO, Ecoutant. 

Efiar efcucbande. Etre aux écoutes, 
être dans un licu d'où l'on écoute 
fans étre và. - 

ESCUDAR, «. a. Défendre, gar- 
der, couvrir avec l'Ecu , ou le Bou- 
clier, garantir quelqu'un d'un dan- 
ger auquel il eft expofe. Lat. Scuto 
tegere. Defendere. Turri. 

ESCUDARSE, au figuré,fe prévaloir 
de l'appui, de la protection de quel- 
qu'un pour fortir d'un pas épineux 
oú l'on fe trouve engagé. Lat. Gra- 
did, prefidio alicujus fe tueri. 

ESCUDADO , pA, f. p. du verbe 
Efcudar dans fes acceptions. Couvert, 
te d'un bouclier , & au figuré, Pro- 
tegé, ée, appuyé , ée. Lat. Scuto 

Lom. I. | 
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proteótus. Defenfus , a, mm. 

ESCUDERAGE , /. m. Accompa- 
gnement , emploi d'Ecuyer dans une 
maifon. Lat. Famulatus , ús. 

ESCUDEREAR, vw. a. Accompa- 
gner un grand Seigneur en qualité 
d'Ecuyer, lui fervir d'Ecuyer. Lat. 
Famtulari, 

ESCUDERIA , /. f. Service d'un 
Ecuyer dans une maifon. Lat. Fa- 
mulatus , ds. 

ESCUDERIL , adj. d'une term. Qui 
appartient à l'emploi d'Ecuyer. Lat. 
Famularis, e. 

ESCUDERILMENTE , adv. A la 
façon des Ecuyers , en Ecuyer. Lat. 
Fomulorum More. 

ESCUDERO, /. ms. Ecrver , Page 
ou domeftique qui porte l'Ecu de fon 
maître, lorfqn'il ne s'en fert pas. 
Lat. Scutarius famulus , i. 

ESCUDERO. Ecuyer, Gentilhom- 
me. Lat. Homo nobilis. 

ESCUDERO. Ecuyer, Gentilhom- 
me fervant d'un Chevalier , qui l'ac- 
compagne à l'armée , & dans toutes fes 
XpUÍIGIGAS. L. Scutarius famulus , i. 

ESCUDERO. On appelle ainfi ce- 
lai qui eft allié avec une maifon no- 
ble. Lat. Vobsli flirpe oriundus. 

EsCUDERO. Ecuyer de main , c'eft 
celui qui donne la main aux Prin- 
ceffes & aux Dames de la premiére 
diftin&ion pour leur aider à marcher. 
Lat. Famulus Fœminarum ductor. 

ESCUDERO. Ecuyer, en terme de 
Venerie, fignifie un jeune fanglier 
qui en accompagne un vieux. Lat. 
Apodromus , d. * 
, ESCUDERO DE A PIE. Ecuyer à 
pied, Officier de la maifon du Roi 
qui n'a d'autre office que celui de 

ire les commiffions qu'on lui donne 
pour le fervice du palais. Lat. Regie 
domás id famulus , le 

* Refr. Efcudero pobre , taza de pla- 
ta y olla de cobre. Ce Proverbe figni- 
fie qu'un Gentilhomme qui vent vi- 
vre décemment fuivant fon état, ne 
doit point faire de dépenfes inutiles. 

* KR. Donde fuifle Page no feas Efcu- 
dero. Ce Proverbe fignifie que nous dc- 
vons faire tont. nôtre poflible pour ne 
jamais déchoir de nôtre premier état. 

* ESCUDERON,, /. ». augm. de 
Efcudero. Terme burlefque. Vieux 
Ecuyer, ou Ecuyer de grande taille. 
Lat. Emeritus famulus , i. 

ESCUDETE , f. m. Petit gouffet, 
petit morceau de dentelle qu'on met 
au deflous des manches d'un furplis 
pour le renforcer , & pour ornement. 
Lat. Reticulata fuperpellicei fcutula, e. 

EscuDpETE. C'eft auffi la tache 
qui vient aux olives caufée par de 
petites pluies qui furviennent avant le 
mois de Septembre , & qui les cor- 
rompent entiérement. Lat. Olivarum 
macula , e. 
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enter en éeuflon. L. Scutulis infereve. 

ESCUDILLA , /. f. Petite taffe un 
peu plus grande que nos talles à caffé, 
dans laquelle on fert le bouillon fur 
la table , l'ufage de la foupe n'y étant 
pas entiérement établi. Lat. Scutella. 
Gabata , «. 

* Refr. Los bijos de Mari Sabidilla 
cada uno come en fu efcudilla. Ce Pro- 
verbe eft fondé fur ce qui fe paffe 
dans certaines mailons, où chacun 
vit comme bon lui femble. 

ESCUDILLAR , «e. a. Verfer du 
bouillon dans des taffes , pour en don- 
ner á ceux qui en veulent. Lat. Jus 
in Jcutellam infundere. 

ESCuDILLAR, au figuré, Difpo- 
fer des chofes à fa fantaifie , & com- 
me fi on étoit le maitre. Lat. 44 
arbitrium. difponere. 

* Refr. En el gfcudillar veras quien 
te quiere bien y quien te quiere mal. 
On fuit ordinairement fon inclination 
dans la diftribution des emplois & des 
charges. 

ESCUDILLO, /. s». dim. de Efcudo. 
Petit Ecu, petit bouclier. Lat. Sex- 
tulum , i. + 

ESCUDO , f. m. . Ecu , ancienne 
arme défenfive faite en forme de bou- 
clier leger. Lat. Scutum , i. 

Escupo. Ecu, écuffon, en ter- 
me de Blafon, eft le champ od l'on 
pofe les piéces & les meubles des Ar- 
moiries. Lat. Stemma , atis. 

Escupo. Ecu, piéce de monnoye. 
Lat. Nummus aureus , vel argenteus. 

Escupo. Ecuffon d'une ferrure. 
Lat. Parma, e. 

Escupo , fe prend au figuré pour 
Prote&ion , appui, fecours , défenfe. 
Lat. Prefdium , ii. Tutela, e. 

Escupo. On appelle ainfi en ter- 
me d'Aftronomie , une exhalaifon qui 
s'enffamme dans l'air, & qui eft de fi- 
gure circulaire. Lat. Scutum. 

Escupo. On appelle ainfi en ter- 
mes de Venerie, l'épaule du Sanglier , 
parce qu'elle lui fert de défenfe lorf- 
qu'il le bat. Lat. Apri armus. 

ESCUDRIÑADOR, RA, /. m. €S 
f. Curieux. eufe, celui qui fouille, 
qui cherche à découvrir ce qui cft ca. 
ché, qui paffe fon tems à faire des re- 
cherches, rechercheur , examinateur, 
enquéteur.L. Zzquifitor. Scrutator,oris. 

ESCUDRISAMIENTO , /. 1. Re- 
cherche, enquéte, inquifition, in- 
formation , vifite , examen. Znquifitio. 
Invefligatio , onis. 

ESCUDRIÑAR , v. a. Chercher, 
s'enquérir, tâcher de découvrir, ap- 
profondir une chofe. Lat. Znquirere. 
Invefligare. | 

ESCUDRIÑADO , DA, p.p. du v. 
Efcudriñar. Recherché, ée, appro- 
fondi, ie. Lat. Zrquifitus. Inveftiga- 
tus, a, um. 


ESCUELA, /. f. Ecole, lieu par- 


Enxerir de efcudete. Ecuflonner , | ticulier où l'on envoyc les enfans ap- 


Aaaa prendre 
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prendre à lire & à écrire, & les pre- 
miers principes de la Grammaire. Lat. 
Schola, «e. 

EscueLa, fe prend aufli pour ce 
qu'on apprend. Lat. Doétrina, æ. 

Escueta. Ecole, fe dit aulli de 
toute une Faculté , ou Univerfité , ou 
d'une Se&e : on dit, l'Ecole de Platon, 
d'Epicure &c. L. Doctrina. Schola , e. 

EscuELA. Ecole, fe dit aufli de 
l'endroit où l'on fait fes exercices. 
Lat. Schola. 

ESCUELAS , au plur. fe prend pour 
un Collége, ou un lieu public, où l'on 
enfeigne les Sciences & les langues. 
Lat. Schola, e. Univerfitas , atis. 

Efcuela de Chriflo. On appelle ainfi 
par Antonomale une Confrérie, ou 
une Congrégation. Lat. Schola Chrifli. 

Sabe toda la Efcuela, fe dit d'un hom- 
me qui fçait toutes les différentes ef- 
péces de danfes. 

ESCUERZO, fm. Crapaud , ani- 
mal vénimeux , dont la figure ap- 
proche de la grenouille. L. Bufo, onis. 

ESCUETO, TA, adj. m. €? f. 
Libre , débarraffé , ée , qui nel 
contraint en rien, qui peut faire ce 
. que bon lui femble. Lat. Liber. Va- 
CHM$, A, Uum. 

ESCULCA, /. f. Le même que Ef- 
gia. Ce mot n'eft plus ufité. 

ESCULCAR, v.a. T. anc. Cher- 
cher, rechercher, s'enquerir, s'en- 
quéter, épier, s'informer, faire des 
perquifitions. L. Znquirere. Inveftigare. 

ESCULLIRSE, v. y. S'échaper, 
fe dérober, s'enfuir, s'évader, s'é- 
couler. C'eft un terme ufité dans le 
Royaume de Murcie. Lat. Elabi. Eva- 


dere. 

ESCULPIDOR , /. »:. Le méme que 
Efcultor. Ce mot a vieilli. 

ESCULPIDURA , /. f. Le méme 
que Efcultiira. Ce mot n'eft plus ulité. 

ESCULPIR , v. a. Sculper, gra- 
ver , tailler quelque figure , quelque 
image, fur la pierre, {ur le marbre, 
fur le bois, fur lefer, fur des pier- 
yes précieules. Lat. Sculpere. 

ESCULPIDO , DA, f.p. du v. Ef- 
extpir. Sculpé, ée. L. Sculptus, a, um. 

* ESCULTO, Ta. Le méme que 
Efculpido. Ce mot n'eft ufité qu'en 
Potlie. 

ESCULTOR, /. m. Sculpteur, ou- 
vrier qui fait des figures avec le ci- 
fean , qui taille le bois, la pierre & 
autres matiéres propres à faire des re- 
préfentations. Lat. Scuiptor , oris. 

ESCULTURA, /. f. Sculpture, 
art de’tailler le bois & la pierre pour 
faire diveríes repréfentations. L. Sculp- 


. tura, e. 


EscuLTURA. Sculpture, eft auíb 
Youvrage fait par le fculpteur. 

* ESCUPETINA, /. f. Le méme 
que Efcupidira.Ce mot n'eft plus ufitc. 

ESCUPIDERA, /.f. Un crachoir , 
forte de vafe qui fert à recevoir les 
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'erachats des perfonnes incommodées. 


Lat. Sulivarium , ii. 

ESCUPIDERO , /f. 5. Le lieu où 
l'on crache. Lat. Salivarius locus , i. 

Apartarfe del efcupidero. Expreffion 
métaphorique, qui fiznifie s'eloigner 
du danger. Lat. Amovere fe. 

ESCUPIDOR , BA ,/. m.€9 f. Cra- 
cheur, eufe, qui crache fouvent. 
Lat. Sputator, oris. 

ESCUPIDURA , /. f. Crachat, fali- 
ve, excrément qu'on vuide par la 
bouche. Lat. $putum, i. 

EscuPIDURA. Galle ou puftules 
que la fiévre pouffe au dehors, prin- 
cipalement autour du nez & des lé- 
vres. Lat. Papula, «e. . 

ESCUPIR , v. a. Cracher. Lat.Spu- 
ere. Confpuere. 

Escupie. Sortir, fe dit des érup- 
tions qui viennent fur le corps dans 
l'ardeur de la fiévre, & dans plufieurs 
autres maladies. Lat. Erumpere. 

Escupie , fe dit des armes à feu 
qu'on tire, & qui pouflent leur char- 
gc dehors. Lat. Erumpere. 

EsCUPIR, fe prend figurément pour 
méprifer une chofe, la dédaigner , 
n'en faire aucun cas. Lat. Zbjicere. 
Abnuere. ; ; 

Efcupir al Cielo. - Cracher contre le 
ciel. Agir fans bon fens & fans pru- 
dence. Temeré aliquid aggredi. 

Efcupir à uno. Méprifer quelqu'un, 
le dédaigner, luicracher au nez. Lat. 
In aliquem fpuere. 

Efcupir Doblones , Reales, Bienes. 
Faire parade de fes richefTes. Lat. Ope; 
oflentare. 

Efcupir en rueda , à en carro. Savoir 
jouer fon rôle dans une converfation. 

Efcupir Jangre. Se vanter de fa no- 
ble(fe & de fa naiffance, en parler à 
tout propos. Lat. Nobilitatem jactare. 

Efcupir fangre en baciu de ora. Etre 
mécontent dans le fein des richelles & 
des grandeurs. Lat. Zuter opes mife- 
ram vitum ducere. 

* Refr. Quando Dios queria allés la 
barba me efcupia ; abora que no puedo 
efcupome aqui luego. Ce Proverbe con- 
tient en abrégé un tableau des diffé- 
rentes viciffitudes qu'on éprouve dans 
la vie. 

ESCUPIDO, DA, f. p. du verbe 
Efcupir dans fes acceptions. Craché, 
ée. Lat. Sputis fiedutus , a, um. 

ESCURAMENTE. Voyez Obfcu- 
ramente. 

* ESCURAR, v. a. T. de fabri- 
quant de draps. Dégraifler les draps 
avec dela craye & du favon , avant 
de les fonler. Lat. Oleo purgare. 

ESCURECER. Voyez Ob/feurecer. 

ESCURECIDO. Voyez Ob/curecido. 

ESCURECIMIENTO. Voyez Obf- 
curecimiento. 

ESCUREZA, /. f. Le méme que 
Obfcuridad. Ce mot a vieilli. 

ESCURIDAD. Voyez Ob/curidad. 
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ESCURINA, /. f. Le même que 
Ob/curidad. C'eft un mot ufité daos dé 
Royaume de Murcie, où l'on dit com- 
munément, Efla nocbe bace grande f. 
curina. - 

ESCURISSIMO. Voy. Ob/curiffmo. 

ESCURO. Voyez Ob/curo. 

ESCURREDEZO , Za, adri. m. EJ f. 
Coulant, te, gliffant, te. Lat. La. 
bilis, e, 

EscurREDIZO, fe prend aufhi pour 
Fugitif, fuyard. Lat. Fugitivus. Fugax. 
Lazo efcurredizo. Nœud coulant. 

ESCURRIBANDA, /: f. Le méme 
que E/capatoria. C'eft un terme hadin, 
dont on fe fert dansle ftyle familier 
pour dire qu'un homme s'eft évadé de 
peur d'être pris. 

ESCURRIBANDA , fe prend auf 
pour Diarrhée , cours de ventre. Lat. 
Ventris fluxus , ús. 

ESCURRIBANDA , fignifie la me- 
me chofe que Zurribanda, mais il eft 
peu ufité dans cette acception. 

* ESCURRIDURAS. /. f. Féces, 
lie, marc d'une liqueur qui eft refté 
dans un vaiflean. Lat. Fex , ecis. 

Llegar à las efcurriduras. Arriver à 
la fin de la bouteille, c'eft venir trop 
tard, arriver quand on n'a plus be- 
foin de nous. Lat. De fece baurire. 

ESCURRIMBRES, /. f. Le méme 
que Efcurriduras. C'eft un mot ufité 
dans la Murcie, & dans les environs. 

ESCURRIR, v. «. Epuifer, ta- 
rir, vuider jufqu'à la: derniére gou- 
te. Lat. Siccare. Exhaurire. 

ESCURRIB , fignific auffi Diftiller, 
dégontter, tomber goutte à goutte. 
Dans ce fens c'eft un verbe neutre. 
Lat. Stillare. 

ESCURRIR , fignifie encore Gliffer, 
couler; s'écouler, s'échaper , fe dé- 
rober, s'enfuir, s'évader. Lat. Labs. 
Elabi. Evadere. 

ESCURRIR , fignife auffi Donner 
à quelqu'un le moyen de s'échaper. 
Lat. Fuge locum alicui dare. 

ÆEfcurrir la bola. Voyez Bola. 

ESCURRIDO,, DA, f. p. du v. E 
currir dans fes acceptions. Egoutté,ée. 
L. Siccatus. Exbauflus. Elapfus, a, um. 

EsCURRIDA. On appelle ainf une 
femme qui porte des habits fort courts 
& fort juftes. Lat. Contracíà uefle ma- 
lier , eris. 

* ESCUSALIN, /. m. Le méme 
que Delantal. 

ESCUTAS à EScuTILLAS, f. f. 
T. de Marine. Ecoutilles, ouvertu- 
res par où l'on defcend dans le vaif- 
feau. Lat. Valvule, arum. - 

* ESDRUXULAMENTE, adv. T. 
hazardé & burlefque. Avec des Da- 
&yles , en parlant des vers. Lat. Per- 
bis daéfylicis. 

ESDRUXULO , f. m. Da&yle, mot 
dont les deux derniéres fyllabes font 
breves, & paroiíTent gliffer lorfqu'on 
les prononce, foit que le mot ait trois 

fylla- 
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fyílabes , comme Candido, perfido , lu. 


brico ; foit qu'il en ait quatre , comme 
Peftifero, efpberico,  Aflvologos foit 

u'il en ait cinq, comme #/ronomico, 
Pbilofopbico &e. Et pour que ces mots 
foient exdruxules, il faut qu'ils foient 
employés dans la Poéfie, & qu'ils fe 
trouvent à la fin des vers. 

ESDRUXULO, LA, adj. m. EJ f. 
Da&ylique, qui appartient au daéty- 
le. Lat. Daétylicus, a, sin. 

* ESFORROCINOS, fr. Sarmens 
bátards qui fortent du pied & non 

oint du principal jet de la vigne. 

t. Focanei pulmites. 

ESFORZADAMENTE , ado. Cou- 
rageufement, vigoureufement , avec 
vigueur, avcc force , en vaillant hom- 
me. Lat. Strenué. Fortiter. Viriliter. 

ESFORZADISSIMO , MA, adj. tn. 
€? f. Juperl. de Esforzado. Très fort, 
te, trés robufte, trés vigoureux, 
eufe; & auffi trés brave, très coura- 
geux, eufe, trés généreux, eufe, 
tréshardi, ie, trés vaillant, te. Lat. 
Strenuijjimus. Fortiffanus , a, um. 

ESFORZADO, /. s. Infortiat , 
c'eft la feconde partie, ou Je fecond 
volume du Digelte compilé du tems 
de Juftinien; il traite des Teftamens , 
ou de la derniére volonté de l'homme. 
On dit aujourd'hui Zzforciado. Lat. 
Infortiatus , i. 

ESFORZAMIENTO, /. m. T.peu 
píité. Effort, vigueur, force. Lat. 
Vigor , oris. 

ESFORZAR, 9. a. Encourager, 
animer, exciter, relever le cœur. 
Lat. Animum addere. 

ESFORZAR , fignifie anfTi Aider, af- 
fermir, fortifier, rendre plus fort. 
Lat. Confirnsare. Corroborare. 

ESFORZABSE. S'efforcer , tácher 
de faire quelque chofe. L. Vit¿. Conari. 

ESFORZADO, DA, f. f. du v. 
Esforzar dans fes acceptions. Encou- 
ragé, ée, animé, ée. Lat. Excitatu;. 
Confirmatus , a, um. 

ESFORZADO, fignifie auffi Brave, 
vaillant, courageux , fort, vigou- 
reux, hardi, intrépide. Lat. Fortis. 
Strenuus, a, wn. 

ESFORZADO, eft pris par quelques 
Auteurs pour Convenable , conforme, 
commode, féant, fortable, avanta- 
gcux , propre, qui vient à temps. 
Lat. Conveniens. Congruens. ptus. 
Jdoneus, a, um. 

Caldo esforzado. Un confommé. L. 
Jus corroborativum. 

ESFUERZO, fn. Effort , vigueur, 
courage , valeur , ame , efprit, cœur, 
vertu, grandeur d'ame, force, bra- 
voure , vaillance, conftance, ferme- 
té, intrépidité, réfolution. Lat. Mi- 
Jus. Conatus , ús. Animus y i. Virtus, 
uit. Fortitudo , inis. 

Hacer el ultimo esfuerzo. Faire le 
dernier etfort. Lat. /Manibus pedi- 
buque conari. 
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* ESFUMADO, fm. Terme de 
Peinture. Ponce , dellein fait avec 
la ponce. Lat. Z»fumatum,i. . 

* ESGAMBETE, /. m. Pas de 
danfe. Voyez Gambeta. 

ESGRIMA , f. f. Efcrime, l'art 
de fe fervir de l'épéc pour bleffer fon 
ennemi, & fe garantir de fes atta- 
ques. Lat. Ars rudiaria, ou gladia- 
£oria. 

Maeftro de Efgrima. Maitre EL 
crime, ou Maitre en fait d'armes. 
Lat. Zanifla, «. 

ESGRIMIDOR, , f. m. Efcrimeur , 
maitre en fait d'armes , qui fgait fort 
bien efcrimer , ‘qui enfeigne l'art aux 
autres. Lat. Gladiator , oris. 

EsGRIMIDOR , fe prend quelque- 
foit pour un Gladiateur. 

Caja de Efgrimidor. Salle de maitre 
en fait d'armes. On appelle ainfi une 
maifon qui n'a point de meubles , ou 
qui eft mal meublée. Lat. Domus 
nuda. 

ESGRIMIDURA ,/.f. T. hors d'u- 
fage, l'adion d'efcrimer. Lat. Gla- 
diatura. 

ESGRIMIR, w. a. Efc.imer , fai- 
re des armes. Lat. Rudibus velitare. 

ESGRIMIR. Se battre à l'épée. L. 
Dizladiari. 

ESGRIMIDO, DA, f. p. du verbe 
Efgrimir dans fes acceptions. Efcri- 
mé, ée. Lat. Stricfus , a, UM. 

ESGUAZABLE , adj. d'une term. 
Guéable, qu'on peut paffer à gué. 
Lat. Padofus , a, um. 

* ESGUAZAR , v. a. Guéer , paf 
fer une riviere fans bateau & fans 
nager. Lat. Padare. Padum trajicere. 

ESGUAZADO, DA, p.p. du v. 
Efguazar. Guéé , eé, paflé , ée à gué. 
Lat. Padatus, a, um. 

* ESGUAZO , f. m. L'action de 
paffer une riviére, un ruifleau à gué. 
Lat. Padum, i. 

* ESGUCIO, /. m. T. d'Archite- 
ture. Aftragale, membre ou ornement 
de colonne. Lat. Aflragalus , i. 

* ESGUINCE, /. 5s. Mouvement 
par lequel on efface la partie du corps 
qu'on veut mettre à couvert d'un 
coup. Lat. Corporis contorfio , oris. 

ESGUINCE. Gefte de mépris & 
de dédain. Lat. Nutus contemptorius. 

ESGUIZARO, fm. T. familier. 
Stupide, groflier, hébété , lourd, 
niais , fat, homme de peu de confidé- 
ration , pauvre homme qui n'eft bon à 
rien. On joint toujours à ce mot le 
mot Pobre. Lat. Homo bardus , nihili. 

Es un pobre efguizaro. C'eft un pau- 
vre homme, un homme de rien. 

ESLABON , f. m. Chainon, l'un 
des anneaux ou des boucles qui com- 
pofent une chaine. Lat. Catene an- 
nulus , 3. 

EstABON. Fufil, piéce d'acier pour 
tirer du feu d'un caillou, Lat. Jgnia- 
rius cbalybs , ibis. 


ESL eec 


ESLABON. Fufet, morceau d'acier 
arrondi fur lequel les bouchers aigui- 
fent leurs couteaux. Lat. Acuminato. 
rius cbalybs. 

ESLABON. Terme de Maréchal. 
Epavin, ou éparvin , maladie des 
chevaux , groffeur qui fe forme au bas 
du jarret, en dedans , qui les fait 
boiter. Lat. Jumentorum popletarius 
morbus. 

* ESLABON. Efpéce de Scorpion, 
auquel on a donné ce nom, parce 

u'il marche la queue jointe contre 
a téte, ce qui forme une efpéce de 
chainon. Il eft extrémement veni- 
meux. Lat. Scorpionis genus. 

ESLABONADOR, Ra, adj. £9 fub[l. 
Celui qui- joint, qui enchaine une 
chofe avec une autre. Lat. Concate- 
sator , oris. 

ESLABONAR , v. a. Former une 
chaine, lier, attacher les chainons 
les uns avec les autres. Lat. Conne- 
cfere. Concatenare. 

ESLABONAR, fe prend figuré- 
ment pour Lier un difcours, une phra- 
fe avec une autre. Lat. Connectere. 

* ESLADOR , /. ». Le mémeque 
Elector. C'eft un vieux mot dont on 
fe fert encore aujourd'hui dans la vil. 
le de Victoria. 

* ESLEIDOR ,/. ». Le méme que 
Eleéfor. Ce mot a vieilli. — - 

ESLEIR , v. a. Le méme que Ele- 
gir. Ce mot n'eft plus ufité. 

* ESLEIDO, DA, p. p. du verbe 
Esleir. Le mème que Elegido. 

* ESLINGA ,/.f. T. de Marine. 
Elingue. C'eft une corde avec un 
nœud coulant à chaque bout, qui 
fert à entourer les fardeaux pour les 
mettre dedans & déhors le vailleau. 
Lat. Funis nautici genus. 

* ESLORA , à EsronR1A, /f. f 
Terme de Marine. La longueur d'un 
vai(feau. Lat. Navis longitudo, inis. — 

ESMALTAR, v. a. Emailler , tra- 
vailler en émail Lat. Encaufto pin- 
gere. 

ESMALTAR , fignifie auffi Peindre 
un ouvrage de differentes couleurs, 
y faire differens deffeins. Lat. Variis 
coloribus aliquid. diflinguere. 

ESMALTAR, fe prend figurément 
pour Orner, embellir une chofe , un 
difcours. Lat. Ornare. Illuftrare. 

ESMALTADO, DA, f.p. du v. 
Efinaltar dans fes acceptions. Email. 
lé, ée. Lat. Encaujio piétws. Variis 
coloribus ornatus , a , um. 

ESMALTE, jm. Email, efpéce 
de verre coloré. Il fe dit auff de la 
peinture & du travail qui fe fait avec 
des couleurs minérales que l'on cuit 
au feu. Lat. Excauflum , i. 

ESMALTE , en terme de Peinture, 
c'elt l'azur. Lat. Ceruleus color. 

* ESMARCHAZO, /. m. e: 
jarret , bretteur , ferrailleur, affaflin. 
Lat. Sicarius, ii. 

Aaaa 3 ESME- 
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ESMERADISSIMO , MA , adj. m. 
EJ f. fuperl. de Efimerádo. Très ex- 
cellent, te, trés éminent, te, trés 
accompli , ie , trés poli , ie, trés ache- 
vé, ée. Lat. Preflantiffonus. Perfe- 
éliffimus , a, tin. 

ESMERALDA, /. f. Emeraude, 
pierre précieufe verte, la plus-dure 
aprés le-rubis. Lat. Snaraydus, i. 

* ESMERAR, «v. a. Polir, net- 
tovet , embellir, perfe&ionner quel- 
que chofe , y mettre la derniére main. 
Expolire. Perficere. Abjolvere. 

* ESMERABSE , v. Y. Exceller, 
furpatler les autres, 4e rendre ex- 
cellent, éminent, accompli ; & aufli 
S'effurcer, prendre de la peine, fe 
donner du mouvement. Lat. Aii. 
Conari. Excellere Praftare. 

ESMERADO, Da, p. p. du verbe 
Efinerar dans fes acceptions. Poli, ie. 
Lat. Expütus. Abjolutus. Perfeëtus. 

ESME¿REJON, f. m. Emerillon, 
le plus petit des oifeaux de faucon- 
nerie, le plus vif & le plus bigarré 
de tous. Lat. Sinerla, 

ESMERIL , f. sn. Emeril , ou Eme- 
ri, pierre métallique. Lat. Snsiris. 

EsMERIL. Emerillon, piéce d'Ar- 
tillerie plus petite que le faucon- 
neau , l'arquebufe à croc. Lat, Zor- 
menti bellici imediocris genus, 

* ESMERILADO, Da, adj. m.EJ f. 
Poli , ie avec l'émeri. Lat. Expolitus, 
a, um. 


* ESMERO, fm. Soin, diligen- 


ce qu'on fe donne pour réuffir dans , 


ce qu'on fait. Lat. Diligentia. Cura, e. 
* ESOPHAGO, /. m. Oefophage, 

le conduit par oú entrent les alimens 

dans l'eftomac. Lat. Oefophagus , i. 

ESPABILADERAS, /. f. Voyez 
Defpabiladeras. 

ESPABILAR , v. a. V. Defpabilar. 

* ESPACIAMIENTO, fr. T.anc. 
Elargilfement, étendue. Lat. Dilata- 
jio , onis. 

ESPACIAR , v. a. Elargir, éten- 
dre, dilater , répandre, difperfer. L. 
Dilatare. Dijundere. Difpergere. 

ESPACIARSE, v. r. Se promener, 
fe divertir, fe recréer , aller de cóté 
& d'autre , courir ca & là. Lat. 


Sputiari. . 
ESPACIARSE, fignifie au figuré, 
fe complaire , trouver fon  plaifir 


dans la confidération des chofes qui 
appartiennent à Pame. Lat. Diffundi. 
Dilutart. 

* ESPACICO, CA, adj. m. EJ f. 
Trifte , funefte. Le méme que Zziago. 
Ce mot n'eft plus ulité. 

ESPACIO, f. m. Efpace , étendue 
indefinie de lieu. Lat. Spatium , ii. 

Espracio. Efpace, fe dit aufli d'un 
intervalle de tems. E. Zutervallum , i. 
Temporis fpatium. 

EsPAC1IO, fe prend auffi pour Re- 
tar.lement , délai , lenteur. Lat. /Mo- 
fà, 4. 
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Espacio. Efpace, c'eft auffi le * 


vuile qui fe trouve entre chacune 
des cinq lignes de la Mufique. Lat. 
Interoallum. 

EsPACIO. Efpace, fe dit en ter- 
mes d'Imprimerie des petits plombs 
quon met entre chaque mot pour le 
eparer des autres. Lat. Ziterualluin. 

ESPACIOS IMAGINARIOS. El- 
paces imaginaires, idées, fantaifies. 
Lat. Spatia imartuaria, 

* ESPACIOSAMENTE,adv. Len- 
tement, peu à peu, fans fe preffer, 
doucement, attentivement. L. Pau- 
latim. Sevfim Lente. Confideratà. 

ESPACIOSIDAD , /. f. Largeur, 
¿tendué , capacité. Lat. Spatium , ii. 
Capacitas , atis. 

ESPACIOSISSIMO, MA, adj.:n. C9 
F. fuperl. de Efpuciofo. Très fpacieux, 
eufe, trés vaíte, trés ample, trés 
étendu , ue. Lat. Amplifimus. Vaflif- 


fimus , a, um. 


ESPACIOSO, sa, adj. m. Ed f. 
Spacieux , eufe , ample, large, vate, 
étendu. Lat. Anplus. Valtus, a , tun. 

* ESPACIOSO, fignifie auff? Lent, 
te, pefant, te, lourd, de, taruif, 
ive. Lat. Tardus. Lentus, a, um. 

ESPADA , /: f. Epée, arme que 
tout le monde connoit. Lat. Enfis, is. 

EsPADA.'L'As de pique, Efpadille. 
Lat. Charta luforia omnium viébrix. 

EsPADas. Piques, terme du jen 
de cartes. Lat. Exfes. 

Espapa. Efpadon, poillon qui 
a au bout du mufeau une arréte den- 
telée comme une fcie, avec laquelle 
il peut percer un vaillcan. Lat. Xi- 
phar, e. Pare 

Efpada blanca. Une épée ordinaire. 
Lat. Enfis. 

Efpada negra à deefgrima. Fleuret 
à faire des armes. Lat. Rudis, i. 

Efpada buelta. Epée fauflce. E 

Echar mano , 0 poner mano à la ef- 
pala, Mettre la main à l'epee. 

Echo mano à la efpade. 1 mit la 
main à l'épée. | 

Meter la efpada por el cuerpo de aleu- 
no. Pafler l'épee au travers du corps 
de quelqu'un. 

Comedia de capa y efpada. Comédie 
dans laquelle il y a différens in- 
cidens, & dont les A@eurs font des 
femmes de condition & des Gentils- 
ho:nmes ordinaires. Lat. Comedia com- 
munis. 

Entrar con efpada en mano. Entrer 
avec l'épée à la main; phrafe metaph. 
qui fe dit de celui qui entre dans un 
emp'oi avec des maniéres ápres € ru- 
des. L. Halo omine munus inire. Et aufi 
de celui qui eft attaqué d'une maladie 
violente & dangereufe. Lat. Gravi 
morbo affi-i. 

Es una buena efpada , 0 Es la prime- 
ra 0 la mejor efpada. On dit d'un hom- 
me brave & adroit que c'eft une bonne 
epée, qu'il n'y a pas de meilleure 
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épée que lui. Lat. Gladiator flrensi/ 


Jenus eft. 


, Hombre de capa y efpada. Laïque, 
féculier qui vit fans rien faire. Lat. 
Homo civilis. 

Orden y Cuballeria de la Efpada. On 
appelle ainfi l'Ordre de St. Jaques, 
parce que les Chevaliers portent une 
épée rouge fur leurs habits. Lat. $. Ja 
Cobi equejlrer ordo. 

Sucar la c/pada , au propre, Tirer 
l'épée, & au figuré, Prenire la défenfe 
de quelqu'un, foutenir une opinion 
fort € ferie. EL. Ziyumenti vel rativ- 
nis glilio fertentian alicujus conficere , 
al:quem deffndere. 

Salir cou Ju media efpada. Sortir, ou 
venir avecfa demi - épee, pour dire, 
S'entremettre dans une converfation, 
l'interrompre pat des difcours hors de 
propos. Lat. Sermonem abrienperc. 

ESPADACHIN , f. im. Spalaffin, 
breteur, ferrailleur. Lat. Gladiator, 
oris, Sicarius, ii. 

ESPAPACHIN , en jargon, un jeu- : 
ne Ruffen. Lat. Zimafius. 

ESPADADA, /. f. Le méme que 
Cuchillada. Ce mot n'eft plus ufite. 

ESPADADO, DA, adj. m. EJ f. 
Qui a l'épée au cóté. Ce mot eft peu 
ufité. Lat. Gledio accinélus, a, sun. 

ESPADADOR, /. m. Journalier’ 
dont le métier eft de battre, de broyer, 
de tiller, de férancer le chanvre, le 


.lin. Lat. Zini vel cannabis carming- 


tor , oris. 

ESPADAÑA,£. £. Glaycul, flam- 
be, plante. Lat. Gludiolus, i. 

EsPADAnA. Clocher bâti au deflus 
du portait d'une Eglife. Lat. Plana 
caimpanarim turris, is. . 

ESPADAÑADA, ff. Coup. jet, 
houffée, flot de quelquegliqueur qui 
fort rapidement par la bouche , ou par 
quelqu'autre endroit. Lat. Liquoris 
eruptio , onis. 

ESPADAÑAR, v. a. Etaler, éten- 
dre, ouvrir, divifer , féparer , alon- 
ger, agrandir: il fe dit proprement 
des oifeaux lorlqu'ils ouvrent & eta- 
lent leurs queues , comme font les 
paons & les poulets d'Índe. Lat. 
£Expandere. Explicure. 

ESPADANADO, pA , p. p. du v. 
Efpadapar. Etale, ee. Lat. Expazfus. 
Explicatus , a, um. 

ESPADAR , v. a. Broyer le lin og 
le chanvre, féparer la filaife de l'é- 
corce. Lat. Linum vel caniabem car- 
minare. 

ESPADADO, pa, f. p. du v. Ej- 
padur. Broyé, ée. Lat. Curminatas , 


a, un. 
ESPADERIA , f. f. Bontique de 
fourbiffeur. Lat. Gladiorsm oficina, a. 
ESPADERO, /. m. Fourbiílear. 
Lat. Glidiatorius faber , bri. 
ESPADILLA , /. f. dim. de Efpada. 
Petite epée. Lat. Enfculus , i. 
ESPADILLA. On appelle ainfi la 
petite 
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ps épée que portent fur leurs ha- | 
1 


ts les Chevaliers de St. Jaques. Lat. 
$. Jacobi ordinis infignia. 

EsPAD1LLA. Brifoir, inftrument 
de bois en forme d'épée qui fert à bri- 
fer lelin & le chanvre. Lat. Gladius 
ligneus cannabi vel lino carminando. 

ESPADILLA. T. du jeu de cartes. 
Efpadille, c'eft l'As de pique. Lat. 
Cbarta luforia omnium victrix. 

EsPADILLA. Unequeue, en terme 
de jeu de billard. Lat. Bacillus diffectus. 

EsPADILLA. Une aiguille de tétc. 
Lat. Crinalis acus , tis. 

ESPADILLAR , v.a. Le méme que 
Efpadar. 

ESPADILLAZO , /. m. On appelle 
ainli au jeu de Hombre le malheur 
qu'a un homme d'avoir un fpadille 
avec d'autres mauvaifes cartes, qui 
l'obligent à jouer la poule & à la per- 
dre. Lat. Zavitus lufor , oris.  Faujlo 
omine infelix. 

* ESPADIN, /. m. Petite épée 
courte, épée de financier. Lat. Enf- 
culus, i. 

ESPADON , /. m. angm. de Efpa- 
da. Elpadon, grande & large épéc 
qu'on tient à deux mains. Lat. Enfs 
longior C9 latior. 

EsPADON. T. hors d'ufage. Eu- 
nuque. Lat. Eunucbus, 3. 

ESPADRAPO, /. m. Spara, drap 
ou toile enduite d'onguent de chaque 
. côte qu'on applique fur les cautéres. 
Lat. Empluftrica tela, e. 

* ESPALADINAR, «o. a. T. anc. 
Déclarer, manifeiter puvertement , 
nettement une chofe. L. Explanare. 
JAManife[lure. 

ESPALADINADO, DA, f. p. du 
v. Ejpaladinar. Declaré, ée, mani- 
fefte , ée. Lat. Explanatus, a, um. 

ESPALDA, /. f. Epaulc, partie 
double qui eft au haut du tronc du 
corps de l'homme , ou le haut de fon 
dos. Lat. Dorfum, i. 

EsPALDAS. L'envers, le revers 
d'une chofe. Lat. Zergum, 3. 

EsPaAtDA. Epaule, en termes de 
fortification, eft la partie du baftion 
où la face fe joint au flanc. Lat. Quu- 
drutus dimidiatus agger adverfus. 

Efpaldus de molinero. Epanles de 
meunier, épaules larges & fortes. L. 
Robufti bumeri. 

A efpaldus. Derriére le dos, der. 
riére, par derriére , en arriére, en 
abíence. Lat. Atergo. Aliquo abfente. 

À ejpaldas vurltas. En traitre, en 
trahifon. Lat. A tergo. 

Entre pecho y ejpalda, Dans l'efto- 
mac. Lat. Z^ pectore. 

Guardar las efpaldas. Protéger quel- 
qu'un. Lat. Pairociaari. 

Hacer ejpaldas. Epauler quelqu'un, 
le favorifer dans fes prétentions. Lat. 
Tucri. lProtegere. 

Hacer espaldas. Endurer, foufftir , 
pauenter. Lat. Pati. Tolerare. 





ES? 
Tener feguras las efpaldas. Etre für 


de quelqu'un, compter fur lui dans 
l'occafion. Lat. Putronis valere. 


Voiver las efpaldas. Tourner le dos , 
s'enfuir, abandonner quelqu'un. Lat. 
Abjicere. Spernere. 

Echar ‘una coja à las efpaldas. Onu- 
blier une chofe, ne vouloir pas s'en 
fouvenir. 

Cuer de efpaldas. Tomber à la ren- 
verfe, fur le dos. à 

Bolver las efpaldas à alguno. Tour- 
ner le dos à quelqu'un, l'abandonner. 

ESPALDAR , J: m. Epauliére, la 
partie de l'armure d'un Cavalier qui 
couvre & défend l'épaule. Lat. Lori- 
ce pars pofterior. : 

Ejpaldur de filla à de banco. Le dof- 
fier d'une chaile, ou d'un banc. Lat. 
Dorjum, i. . 

EsPALDAR , eft fouvent pris pour 
les épaules. Lat. Zergum, 5. 

ESPALDARES. On appelle ainfi des 
bandes d'ctotic longues & etroites 
qu'on attache aux murailles pour em- 
pécher que les epaules de ceux. qui 
s'appuyent contre ne feialiflent. Lat. 
Aulaa fulciendis humeris dijpofita. 

ESPALDARAZO. /. m. Coup de 
plat d'épée {nr le dos , coup d'eftrama- 
con. Lat. £jrs icfus in bumero. 

ESPALDER , /. m. Efpalier, en 
termes de Marine, eft le rameur qui 
tient le haut dela rame, & qui don- 
ne le mouvement aux autres. Lat. Ke- 
mex in P 
ESPALUILLA, /. f. Omoplate , 
paleron. Lat. 4rmus, i. 
ESPALDILLA. Le paleron d'un 
corps de jupe, d'un pourpoint, d'unc 
chemifette, d'nn corfet. Lat. Zbora- 
cis partes pofteriores.: 

* ESPALDITENDIDO, DA, ad. 
m. EY f. Couche, ée {ur le dos, ou 
à la renverfe. Lat. Supimu:. Re/upi- 
nus, a, um. 

* ESPALDUDAMENTE , adv. 
Grofherement, lourdement, ruftique- 
ment. Lat. Znurbané, Ruflice. 
ESPALDUDO, DA, adj. m. Ed f. 
Celui ou celle quia de larges & groffes 
épaules. Lat. Amplis bumeris pollens. 
ESPALMAR, v. a. Voyez Def- 
palmar. 

ESPALTO, /. m. TT. de Peinture. 
Couleur obícure, douce & tranfparen- 
te qui fert pour donner des teintes. 
Voyez Carne momia. Lat. Spaltum, i. 

ESPALrO, en terme de fortifica- 
tion, fignifie Efplanade. 

* ESPANCIMIENTO, f ». T. 
peu ulité. Dilatation , extenfion d'une 
chole; il fe dit du papier qui s'étend 
lor(qu'on le mouille. L. Exparfo, onis. 

* ESPANCIRSE, vu. r. T. hors 
d'ufage. S'étendre, s'allonger , com- 
me fait le papier lorfqu'on le monille. 
Lat. Sufundi. Expandi. 

* ESPANDIR;v.a. T. hors d'ufage. 
Etendre, dilater , élargir, déplier, 
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épanouir, éparpiller. Lat. Expande. 


re. icare. 

ESPANTABLE , adj. d'une term. 
Epouvantable , terrible, qui fur. 
prend , qui fait peur , qui donne de la 
frayeur & del'épouvante. Lat. Hor- 
ribilis. Terribilis, e. 

ESPANTABLE, fignific auff Excel- 
lent, admirable, merveilleux, di- 
gne d'admiration, étonnant, prodi- 
gieux. Lat. Mirabilis, e. Mirus. Mi= 
randus, a, um. i 

ESPANTABLEMENTE, adver. 
Epouvantablement , d'une maniére 
épouvantable. Lat? Horridà. Terribi- 
üter. 

ESPANTADIZO, ZA, adj. m. ES 
f. Peureux, eufe , ombrageux, eufe, 
qui s'épouvante aifément, craintiF , 
ive. Lat. Timidus. Pavidus, a, um. 

Caballo e/pantadizo. Cheval ombra- 

eux. 

ESPANTADOR, /. m. Terme peu 
ufité. Celui qui fe plait à épouvanter, 
à faire peur. Lat. Perterrefaciens. 

ESPANTAJO , f. m. Epouvantail, 
figure d'homme qu’on met dans une 
cheneviére pour faire peur aux oi- 
feaux , & les empécher d'en appro- 
cher. Lat. Trrriculamentum , i. 

ESPANTAJO. On appelle ainfi par 
allufion celui qui fait des grimaces 
pour faire peur; & il fe dit figuré- 
ment «des phantomes que le Démon 
fait apparottre pour effrayer les ames. 
Lat. Z'erricule , arum. Larva, arum. 

* ESPANTALOBOS , /:m. Bague- 
naudier, forte d'arbriffeau. Lat. Co- 
lutea, æ. ll fe dit de l'arbre € du fruit, 

* ESPANTANUBLADOS, /. mm. 
Ter. burlefque. On appelle ainfi un 
homme habillé en Etudiant ou en Pre- 
tre, tout déguenillé, qui demande 
l'aumone de porte en porte, & de vil- 
lage en village. Les payfans le pren- 
nent pour un Nécromantien , quia la 
vertu d'exciter des tempétes,d'oüà vient 
qu'on luia donné ce nom. Lat. $y-o- 

anta, e. 

ESPANTAR, «v. a. Epouvanter, 
étonner , faire peur. Lat. Zerrere. Pera 
terrefacere. Terrorem incutere. j, 

EsPANTAR, fe prend pour Chaf- 
fer, par exemple les mouches, les pou- 
les. Lat. Abigere. 

Ejpuntur lus gallinas. — Chaffer les 
potes. 

e d las mofcas. Chaffer les mou- 
ches. 

ESPANTARSE. S'étonner , 
furpris, admirer. Lat. Mirari. 

Efpantar el Jucsto. Chaffer le fom- 
meil, le troubler, l'interrompre. L. 
Somrnuns impedire , excutere. 

No fe cfpante ufled. Ne vous épou- 
vantez pas. 

De que fe efpanta ufted? De quoi vous 
épouvantez vous? 

ÆEfpantur la caza. Voyez Caza. 

ESPANTADO,; DA, f. f. du verbe 

Aaaa 3 ÆEfpantar 


être 
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Efpuntar dans fes acceptions. Epott- 
vanté , ée. Lat. Territus. Perterritus , 
8, um. 

EsPANTADO, fignifie auffi Eloi- 

. gné, diftant, écarté. L. Remotus,a,urm. 

* ESPANTAVILLANOS, /. m. 
Sorte de gaze d'oripeau, dont on fe 
fert pour faire dcs habits de théatre & 
de mafque. Lat. Tela tenuior nitens ES 
Jplendida. 

ESPANTO , /. 5. Epouvante, ter- 
reur, frayeur, effroi. Lat. Terror. 
Pavor, oris. 

ESPANTO , fe prend auf pour 
Menace , démonftration avec la main 
de vouloir frapper. Lat. Mine , arum. 

ESPANTO, fignitie auffi Admira- 
tion, étonnement produit par quelque 
chofe extraordinaire. Lat. Z4duiratio , 
enis. 

ESPANTOSAMENTE, adv.Epou- 
vantablement , d'une maniére épou- 
vantable, horriblement, effroyable- 
ment, terriblement. Lat. Horride. 
Terribiliter. 

ESPANTOSO, SA, adj. t. Ed f. 
Epouvantable, effroyable , horrible, 
affreux, eufe, qui donne dela peur, 
qui caufe de l'épouvante. Lat. Horri- 
bilis. Terribilis , e. Terrificus , a, um. 

EsPANTOSO,fignife auffi Merveil- 
leux, furprenant, qui caufe de l'é- 
tonnement & de l'admiration. Lat. 
JMirahilis. Mirus, a, um. 

ESPAÑOL, LA, adj. m.EJ f. Ef- 
pagnol, le. Lat. Hifpanus, a, «um. 

Los Efpañoles. Les Efpagnols. 

La lengua Ejpañola. La langue Ef- 
pagnole. 

4 la Efpañola. A l'Efpagnole. 

ESPANOLADO, DA, adj. m. €9 
f. Efpagnolifé, ée, qui a pris les 
maniéres & les mœurs des Efpagnols. 
Lat. Hifpanis moribus vivens. 

* ESPANOLERIAS, /.£. T. peu 
ufitéé Meurs, ufages, coutumes, 
génie des Efpagnols. Lat. Hifpani mo- 


res, um. 

* ESPANOLIZAR, vu. a. Parler, 
traduire en Efpagnol. L. Hi/panizare. 

ESPAÑOLIZARSE , 9. r. Se fai- 
re, s'accommoder aux maurs, aux 
ufages & au génie des Efpagnols. Lat. 
Hifpano more vivere. 

ESPAÑOLIZADO, DA, f. p. du 
v. Efpañolizar dans fes acceptions. Ef- 
pagnolifé, ée. Lat. Hifpamis moribus 
cfuetus , a, um. 


ESPAR, f. m. Aromate , parfum. 


Lat. Aromatis fpecies. 

* ESPARAVAN, f. m. Aigrette , 
efpéce de héron. Lat. Ardeola fpuria. 

ESPARAVAN. Eparvin, maladie 
des chevaux. Lat. Jumentorum pople- 
tarius morbus. 

* ESPARAVEL, /. 5. Epervier, 
filet de pécheur , qui s'étend par en- 
bas en un grand rond , & qui aboutit 
en cone. Lat. Retis genus. 

* ESPARCIDAMENTE, adv. Sé- 


ESP a 
parément, de côté & d'autre, en di- 


dn endroits. Lat. Spar/im. Vagè. Dif- 
pers). 
ESPARCIMIENTO , /. m. Difper- 


fion, éparpillement, effufion. Le 
méme que Derramamiento. Lat. Effu- 
Jo. Diffufio , onis. 

ESPARCIMIENTO, feprend figu- 
rément pour Liberté, hardieffe honné- 
te, air aife. Lat. Mores ingenue liberi. 

ESPARCIMIENTO, fe prend dans 
le méme fens pour Générohté, gran- 
deur d'ame, magnanimité, conftan- 
ce. Lat. Magnanimitas , atis. Animi 
magnitudo, inis. 

ESPARCIR, «. a. Répandre, fe- 
mer qa & là, jetter à pleines mains, 
éparpiller, joncher. Lat. Spargere. 
Difpergere. 

ESPARCIR, fignifie auffi Répandre, 
publier, divulguer, découvrir, ra- 
conter, louer, vanter, próner. Lat. 
Spargere. Divulgare. Predicare. 

* ESPARCIRSE, fe prend pour Se 
divertir , fe réjouir , fe promener, paf- 
fer le tems agréablement, chaffer la 
mélancolie, Lat. Spatiari. Animum re- 
creare. 

ESPARCIDO, DA, f. p. du v. Ef- 
parcir dans fes acceptions. Répandu, 
ue, éparpillé, ée. Lat. Sparfus. Di- 
Jperfus. Divulgatus. Predicatus, a, um. 

EsPARCIDO. On appelle ainfi au 
di une perfonne d'un commerce 
aifé, enjouée, & qui prend tout du 
bon cóté. Lat. Liber. Solutus. Expedi- 
tus, a, um. 
* ESPARRAGADO, /. m. Ragout 
d'afperges. L.A/paragis conditus, a,um. 

ESPARRAGADO , DA, aij. m. EJ f. 
Qui appartient aux afperges. C'eft un 
terme badin. Lat. A/paragum pre fe 
ferens. 

ESPARRAGO, /.m. Afperge,plan- 
te dont il y a deux efpéces, de cul- 
tivées & de fauvages. Lat. Afparagu;. 

Los efparragos fon buenos. Les afper- 
ges font bonnes. 

Solo como el efparrago. Seul comme 
une afperge, fe dit d'un homme qui 
n'a ni parens ni amis, & qui vit tout 
feul. Lat. Homo folitarius. 

ESPARRAGUERA, /. f. La tige 
del'afperge qui monte en graine. Lat. 
Afparagus , i. 

ESPARRANCAR, «. a. Ecarquil- 
ler les jambes, les ouvrir autant qu'on 
peut. Lat. Crura divaricare. 

ESPARRANCADO , pA , f. p. du 
verbe Efparrancar. Ecarquillé, ée. 
Lat. Divaricatus , a, um. 

* ESPARSION , /. f. T. peu ufité. 
Difperfion , divifion , feparation , ef- 
fufion. Lat. Difperfo. Diffujio , onis. 

ESPARTENERO, Ra, adj. m.€9 f. 
Qui appartient au jonc. Lat. Spar- 
teus y a, UM, | 

ESPARTENA , /. f. Efpèce de 
chauflure faite avec du jonc. Lat. 
Spartesws calceamentum , à 
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* Refr. Dios te libre de ira de Svñor, 
y de alboroto de Pueblo , y de juego de 
Efpartena. On doit toüjours employer 
des moyens proportionnés aux eu- 
Wr UA que l'on tente. 

PARTERIA, ff. Lieu, en- 
droit, quartier où l'on travaille en 
jonc. L. Sparteorum artificum vicus, i. 

ESPARTERO , f. m. Ouvrier en 
jonc. Lat. Sparteus artifex , icis. 

ESPARTIZAL , /. m. Lieu où 
croit le jonc. Lat. Spartarium , ii. 
ide E Atocha, 

SPARTO, /. m. Efpéce de genét 
ou de jonc particuliére en Efpagne, 
qni croit dans le Royaume de Mur- 
cie, & dans les environs de Cartha- 

éne, dont l'on fait des cabas, des 
ouliers, des nattes & des cordes. 
Voyez Atocha. Lat. Spartum , i. 

Le buele la garganta à efparto. 11 
fent la corde. Lat. Fumem redolet. 

* ESPASMAR , v.a. Pámer, fai- 
fir, troubler , étonner , étourdir. Ce 
mot a vicilli , € l'on dit aujourd'hui 
Pafmar. Lat. Stupefacere. 

ESPASMO, /. m. Spafme, con- 
vulfion, retirement de nerfs ; on dit 
aujourd'hui Pa/mo. Lat. Spufmus , i. 

ESPATULA ,/.f. Efpatule ou EL 
patel: , inftrument dont fe fervent 
les Chirurgiens & les Apoticaires. L. 

attila . e. 

ESPAVIENTO, fr. Voy. Afpa- 
viento. 

ESPECERIA,/.f Lieu où l'on 
vend les Epiceries. Lat. Æromatum 
taberna , e. 

ESPECERTIA. Epicerie, on dit com- 
munément £/pecia, 

ESPECIA , f. f. Epice , tonte forte 
de drogue Orientale & aromatique, 
quia des qualites chaudes & piquan- 
tes, comme font le poivre , la muf- 
cade, le gingembre &c. Lat. 4ro- 
mata , um. 

EsPECIAS. Epices, fe dit aulli des 
drogues medécinales qui viennent 
d'Orient, la calle, le fené, l'encens 
&c. Lat. Pbarmacorum fpecies. 

ESPECIAL , adj. d'une term. Spé- 
cial, ale , particulier , iére, fingulier, 
iére. Lat. Specialis , e. 

En efpecial. Spécialement. Voyez 
Efpecialmente. 

ESPECIALIDAD , /. f. Spécialité, 
qualité particuliére d'une chofe. L. 
Species, ei. Singularitas , atis. 

ESPECIALISSIMO, MA, adj. t. 
Es f. Juperl. de Especial. Très fpécial, 
le. Lat. Valde fpecialis , e. 

ESPECIALMENT E , ado. Spécia- 
lement , d'une maniére propre & par» 
ticuliere. Lat. Speciatim. Prajertim. 

ESPECIE , f. f. Efpéce , idée com- 
mune & particuliére qui eft compri- 
te fous une plus univerfelle. Lat. 
Species , ei. 

EsPEciE. Efpéce , fignifie auff 
ldée, image des chofes qui a paílé 

autrefois 
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autrefois dans les fens , ou dans l'ef- 
rit. Lat. Species, imago. 

d |ui Image , idée, repréfen- 

tation, figure, phantóme. Lat. Zma- 

go. inis. 

EsPECIE, fe prend pour l'ima- 
gination méme. Lat. Zmaginatso. 

EsPECiE. Chofe arrivée, dont on 
traite, & fur laquelle on a pris un 
parti. Lat. Res, objetfgm. 

EsPECIE, fe prend aufli pour Ma- 
tiére , fujet, propofition qu'on avance 

our voir comment elle fera reque. 
La. Objeclum. Propofitio. 

ESPECIE, fe prend quelquefois 
pour Motif, prétexte apparent pour 
agir. Lat. Species. | 
. EsPECIE. Efpéce, genre, forte, 
forme , nature. Lat. Genxs. 

ESPECIE , en terme d'Efcrime , 
Eftocade, revers. Lat. Gladiatorum 
Jingularis modus. 

EsPECIES , en terme de Mufique, 
font les differens tons qui entrent 
dans la compofition. Lat. pecie: 
mufica. 

SPECIE INTELIGIBLE, Efpéce 
intelle&uelle. 

ESPECIES SACRAMENTALES. El- 
péces Sacramentelles. Lat. Species Sa- 
cramentales. ° . 

Frutos en efpecie. Fruits en efpéce, 
font le blé, le vin , la foye , la laine 
&c. Lat. Fructus us tales, 

ESPECIE: ¡Elpéce , monnoie. Lat. 
Nummus , i. 

ESPECIERO, f. m. Epicier, qui 
fait trañie d'épicerie, de droguerie. 
Lat. Aromatopola, æ. 

EsrECIERO. On appelloitautrefois 
ainfi un Apoticaire.L. Pharimacopola, e. 

ESPECIFICACION , ff. Spécifi- 
cation , dénombrement par le me- 
nu , délignation particuliére de quel- 

ue chofe. Lat. Expreffa mentio. De- 


atio. 

ESPECIFICADAMENTE , adv. 
Expreflément , clairement, diftinéte- 
ment. Lat. Exprefsè. Aperté. Diflinéte. 

ESPECIFICAR , v. a. Spécifier, 
defigner en particulier. Lat. Ke» de- 

nare. 

ESPECIFICAR. Spécifier , marquer 
l'efpéce, la diftinguer d'une autre. 
Lat. Speciem con/tituere. 

ESPECIFICADO , DA, f. p. du v. 
Efpecificar dans fes acceptions. Spé- 
cifié, ée. Lat. Diflincfe ES /mgulatim 


expreffus. 

yp pu aged " Vis , adj. m. 
Es f. Spécifique , particulier, propre, 
a out une chofe. Lat. Spe- 
cificativus , a, um. 

ESPECIFICO, CA, adj. m. ES f. 
Spécifique , qui eft propre à cha- 
que chofe en particulier , qui la ca- 
ra&érife , qui la diftingue des autres. 
Lat. Specificus. 

ESPECIFICO , f. m. Spécifique, 
qui eft d'une feule efpéce & fubftance 
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fimple, & fans mélange d'aucune au- 
tre. Lat. $pecificum , i. 
ESPECIMEN , /: m. Preuve, mar- 
que» témoignage , modéle , exemple. 
at. Specimen , snis. 
ESPECIOSISSIMO, MA, adj. m.C9 
f. fuperi. de Efpeciofo. Très fpécieux, 
eufe , très beau, trés belle, trés con- 
fidérable, trés remarquable, de trés 
belle apparence. Lat. $pecio/iffrmus , 


a, um. 
ESPECIOSÓ , sa, adj. m. EJ f. 
Specieux , eufe, beau , agréable, par- 
fait, exécuté avec tout le foin & l'at- 
tention poffible. Lat. Speciofus,a,um. 
EsPECIOSO. Spécieux, aparent , 
éblouiffant. Lat. jSpeciofus. 

ESPECTACULO, /. mw. Specta- 
cle, divertiflemens & repréfentations 
qu'on donne au public, comme les 
Opera, Comédies &c. Lat. Specfacu- 

v4 

ESPECTACULO. Spectacle , objet 
extraordinaire qui étonne , qui attire 
les regards , & que l'on confidére avec 
quelque émotion. Lat. Spectaculum. 

ESPECTATOR, , /. #. Spectateut , 
qui regarde , qui contemple. Lat. 
Speélator, oris. 

ESPECTRO, /. im. Spe&re , fantó- 
me, vifion nocturne des Démons ou 
des mauvais génies. L. Spectrum, 3. 

ESPECULACION , J. f. Spécula- 
tion, contemplation , attention par 
laquelle on s'applique à l'admiration 
des chofes divines & naturelles. L. 
Speculatio, onis. 

ESPECULADOR, /. 1. Spécula- 
teur, contemplateur, qui regatde , qui 
contemple les chofes. Lat. Specula- 
tor. Contemplator , oris. 

ESPECULAR , adj. d'une term. 
Terme anc. peu ufité. Spéculaire, 
tranfparent & clair comme le verre. 
Lat. Specularis , e. Pellucidus , a , um. 

ESPECULAR, v.a. Spéculer , épier, 
guetter , confidérer attentivement. L. 
$peculari. e 

ESPECULAR. Contempler, médi- 
ter avec attention. L. Speculari. Cos- 
templari. 

ESPECULADO, DA, f. p. du v. 
Ejpecular dans fes acceptions. Epié, 
guetté , contemplé , ée. Lat. Cox/fde- 
ratus , a, um. ; 

ESPECULATIVA , /. f. Compré- 
henfion, intelligence , capacité qui 
nous rend capables de découvrir la 
vérité, & la nature des chofes. Lat. 
Comprehenfio. Apprebenfio , onis. 

ESPECULATIVAMENTE , adv. 
D'une maniére ftudieufe & attentive, 
avec foin & application. Lat. Specu- 
lativé. 

ESPECULATIVO, va, adj.m. 9 f. 
Spéculatif, ive, qui contemple, qui 
obfer@æ les chofes naturelles ou furn: - 
turelles. Lat. Speculatious , a, um. 

* ESPEJAR , v. a. Nettoyer, pc- 
lir, rendre net & luifant comme un 
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verre. L. Expolire. Et auffi Balayer, 
faire place, vuider un lieu , en fortir, 
Lat. Locum evacuare. 

EsPEJARSE. Se mirer, fe regar- 
der dans un miroir. Lat. Zntueri fe 
in fpeculo. 

EsPEJARSE. Se complaire dans 
les a&ions d'autrui, les voir avee 
plailir. Lat. Sibi piacere , plaudere. 

ESPEJADO, DA, f. p. du verbe 
Efpejar dans fes acceptions. Nettoyé, 
ée, poli, ie. Lat. Expolitus. Nitidus. 
Vacuus, a, um. 

ESPEJO, /. m. Miroir, glace de 
verre fort unie & étamée par der- 
riére, qui repréfente les objets qui 
lui font préfentés. Lat. Speculum , s. 

ESPEJO DE ARMAR. Grand mi- 
roir dans lequel on peut fe voir tout 
entier. Lat. Speculum grandius. 

ESPEJO DE LA VEXIGA. Sonde’ 
pour la veíhe. Lat. Speculum vefica. 

ESPEJO USTORIO. Miroir ardent. 
Lat. Speculum ardens. 

Limpio como un efpejo. Net comme 
un miroir. 

Mirarfe en uno como en fu efpejo. 
Aimer quelqu'un tendrement. Lat. 
Geflare aliquem in oculis. 

* Refr. El buen amigo es efpejo del 
bombre. Un vrai ami eft. un miroir 
dans lequel on doit fouvent fe con- 

ulter. 

ESPEJUELO, /. mm. dim. de E/pejo.. 
Miroir de poche. L. Specillum , i. 
"ESPEJUELO. Pierre fpéculaire, el= 
péce de talc. Lat, Lapis fpecularis. 

EsPEJUELO. Une feuille de talc. 
Lat. Specularis bracfea, e. . 

EsPEJUELO. Miroir à prendre les 
alouéttes. Lat. Specillum avium allec- 
torium. 

EsPEJUELOS. Verres de lunettes. 
Lat. Confpicilla, orum. 

EsPEjUELO. Confiture féche cou- 
verte d'un glacé de fucre. Lat. Citro» 
rum ie Jpecularia. 

ESPELTA, /. f. Efpeautre, plan- 
te qui eft fort femblable au froment , 


mais qui a fon tuyau plus mince, 


plus ferme & plus court. Lat. Spa/- 


ja, e. | 

ESPELUNCA, /.f. Antre, cavers 
ne, retraite de bête fauve. Lat. Spe. 
lunca, e. Caverna, e. 

ESPELUZAR. V. Defpeluzar. 

* ESPEQUE, /. s. Levier dont 
les Artilleurs fe fervent pour mettre 
les piéces en batterie. Lat. Peétis, is. 

ESPERA, /. f. Attente , efpéran- 
ce. Lat. Expeétatio , anis, Spes , ei. 

EsPERA. Délai accordé par un Ju- 
ge. Lat. Dies dicta. 

ESPERA. Sorte de canon. Lat Tora 
menti bellici genus. 

Eftar en iio Etre dans l'attente. 
Lat. Expectare. 

Ser bombre de efpera, à tener efpera. 
Avoir du courage, ne pas fe rebutes 
aifément, Lat. Z'empori fervire. 

ESPE- 
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ESPERABLE , adj. d'une term. Ef- 
pérable, qu'on peut efpérer. Lat. Qui 
Jperari potefl. 

ESPERACION , /. f. Le méme que 
Efperanza. Ce mot n'eft plus ufité, 

ESPERADOR, /. m. Celui qui at- 
tend , qui efpére. Ce mot eft peu ufi- 
té. Lat. Expeétator, oris. 

ESPERANZA, /. f. Efpérance , 
vertu Théolozale. Lat. Spes , ei. 

ESPERANZAR , v. a. Donner de 
l'efpérance, faire efpérer. Lat. Spem 
facere. 

ESPERANZADO, DA , f. f. du v. 
Efperanzar. Flaté, ée  d'efpérance. 
Lat. She erectus, a, um. - 

ESPERAR, v. a. Efpéret, préten- 
dre à un bien qu'on prévoit pouvoir 
obtenir, vivre dans cette attente. Lat. 
Sperare. Confidere. 

ESPERAR. Efpérer en quelqu'un , 
avoir confiance en lui. Lat. Confdere. 

EsPERAR. Attendre. L. Expectare. 

Efperar la calentura, la muerte. Atten- 
dre la fiévre , la mort, fe dit abufive- 
ment, parce qu'on craint la mort , & 
qu'on ne fouhaite pas que la fiévre 
vienne. Lat. Timere. Reformidare. 

ESPERANTE , p. a. du v. Efperar. 
Efpérant , attendant, qui efpére , qui 
attend. Lat. Sperans. ectans. 

ESPERADO, DA, f.p. du verbe 
Efperar dans fes acceptions. Efpéré, 
ée, attendu, ue. Lat. Speratus. Ex. 
peétatus, a, um. 

ESPEREZARSE. V. Defperezarfe. 

ESPEREZO. V. DeJperezo. 

: * ESPERGESIA, /. f. Figure de 
Rhétorique. Expofition, explication 
détaillée de ce qu'on a avancé. Lat. 
Expofitio, onis. 

ESPERIDO, DA, adj. m. EJ f. 
Maire, fec, féche, décharné, ée, 
délié, ée, effilé, ée, menu, ue, 
mince, délicat, te. Lat. Aitenuatus. 
Gracilis. Exilis, €. 

ESPERIEGA. Voyez A/periega. 

ESPERMA, J/.m. V. Semen. 

ESPERMA CETI. Blanc de baleine. 
Lat. Sperma ceti. 

ESPERMATICO, CA, adj. m. ES 
. Spermatique. L. Spermaticus, a, um. 
: ESPERNADA, /. £ Le dernier 
chaînon d'une chaine, qui eft ordinai- 
rement ouvert , pour pouvoir l'en- 
chaffer dans la muraille, ou dans un 
poteau. Lat. Catene extremitas, atis. 

* ESPERON , /. a. T. de Marine. 
Eperon , c'eft la pointe des vaiffeaux 
& des galères, qui fait une grande 
faillie & avance dans la mer. Lat. 
Prora cufpis, idis. 

ESPESSAR ,_v. a. Epaifhr, rendre 
épais, reflerrer, condenfer. L. Spif 
Jare. Denfare. 

EsPESSAR, fignifie Serrer, pref- 
fer. Lat. Spiffare. 

EsPESSARSE. Se joindre, fe fer- 
ter, fe refTerrer, s'épaiflir. Lat. Spi/- 
Juri. Denfari. ‘ 
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ESPESSADO , DA, f.p. duverbe | point au milieu, qu'on appelle le cen- 


Efpefar. Epait, ie. Lat. Denfatus. 


Spifatus, a, um. 


ESPESSEZA, f. f. Le méme que ¡ 


Efpejfura. Ce mot a vieilli. 

ESPESSISSIMO , MA , adj. m. EJ 
f. Juperl. de EfprejJo. Tres épais, aifle. 
Lat. Valde fpiflus, a, um. 

ESPESSO, ssa, adj. m.€7 f. Epais, 
aille. Lat. Spiflus, a, um. 

Espresso. Epais, fort, folide, dur. 
Lat. Craffus. Solidus. 

EspEsso. Epais , touffu. Lat. Den- 
Jus. Spijfus. 

EsPESSO. Fréquent, reitéré. Lat. 
Creber. Frequens. 

EsPESSO, fe prend figurément port 
fâle, mal-propre. Lat. Sordidus. Im- 
mundus. à 

ESPESSOR , /. 11. Le méme que 
Effejjtra. C'eft un mot qu'ona intro- 


duit depuis peu fans néceflité dans la 


langue Efpagnole, pour marquer l'é- 
paitfeur d'une muraille. 

£SPESSURA , /. f. Epaiffiffement, 
condenfation des liqueurs. Lat. Den- 
fatio, onis. 

EsPESSURA. Epaifleur, groffeur , 
folidite. Lat. Crafities. 

ESPESSURA. Epaifleur, fe dit auffi 
de ce qui eft ferré & toutfu. 

ESPESSURA , fe prend au figuré 

our malpropreté. L. /mmunditia , e. 

ESPETAR , v. a. Percer tout ou- 
tre, traverfer de part en part, enfi- 
ler ,. pa(fer une chofe à travers d'une 
autre. Lat. Tramsfodere. Transfigere. 

ESPETAR , fignifie auffi PafTer fon 
épée au travers du corps de quelqu'un. 
Lat. Transfigere. Transverberare. 

ESPETARSE, v.r. Marcher tont 
d'une piéce, affecter un air de gra- 
vité , faire l'homme de conféquence. 
Lat. Superbire. Intumefcere. 

ESPETARSE, fignifie s'engager, fe 
fourrer dans un lieu étroit & ferré. 
Lat. Immitti. Induci. espetas : tof lor. 

ESBETADO, Da, p.p. du v. Efpe- 
tar dans fes acceptions. Percé, ée d'ou- 
tre en outre, embroché , ée, enfilé, 
ce, percé, ée. Lat. Zransfojus. Trans- 
verberatus, a, um. 

ESPETERA, /. f. Ais garni de 
crochets où l'on pend la viande, la 
volaille &c. Lat. Climatfer. Uncinata 
tabula. 

ESPETER A. Baterie de cuifine. Lat. 
Culinaria fuppellectilia. 

ESPETO , /: m. Le méme que A/- 
Jador. Ce mot eft fort ufité dans la 
Galice. 

ESPETON, /. m. Fer un peu long 
& délié,comme une broche, une épée, 
ou une gtoffe épingle. Lat. Veruculum. 
Craffor acicula. 

EsPETON. Aiguille, poiflon de mer. 
Lat. Acus , di. o 

* ESPHERA , /. fF. T. de Geomé- 
trie. Sphére, corps folide compris 


tre de la Sphère, duquel toutes les li- 
gnes droites tirées 4 la fuperficie font 
égales entr'elles, & s'appellent ra- 
yons. Lat. Sple a, e. 

EsPHERA. Sphère, on entend or- 
dinairement par la le Ciel, on la Sphè- 
re célefte. Lat. Celi , orum. 

ESPHERA. Sphère, fe prend au 
figuré pour Qualité, état, condition. 
Lat. Status, us. 

Efpbera armilar. Sphère armillaire, 
ou artificielle, eft un inftrument com- 
pofé de fix grands cercles & de quatre 
petits, qui fert à montrer la ftru@ure 
& la difpofition des cieux. Lat. Sphe- 
ra armillarts. 

Efphera Celefte. Globe célefte. Lat. 
Sphera celeftis. 

Efphera obliqua. 
Lat. Sphera obliqua. 

Efphera paratela. Sphère paralléle. 
Lat. $phera parad la, 

Efphera recía. Sphére droite. Lat. 
Sphera recta. 

Ejpbera terreftre à terraquea. Globe 
terreftre. Lat. Sphæru terreftris. 

* Refr. Quien efpera en la efphera , 
muere en la rueda. Ce Proverbe eft con- 
tre ceux qui mettent toute leur con. 
fiance dans les chofes de ce monde, 
défigné par la Sphére. 

ESPHERICIDAD , /. f. Sphéricité. 
Ce mot eft peu ufite. L. Sphereitas,atis, 

ESPHERICO, Ca, adj. m.6&9 f. 
Sphérique , fait en forme de boule ou 
de fphére. Lat. Spbericus ,. a , um. 

Angulo efpherico. Angle fphérique. 
C'eft celui qui eft formé fur la furface 
dela Sphére par la rencontre de trois 
de fes grands cercles qui fe coupent. 
Lat. Augulus fphericus. 

Triangulo ejpherico. Triangle fphé- 
rique. C'eft celui qui eft formé fur la 
Surface de la Sphère par trois arcs de 
fes grands cercles. Lat. Zriangulus 


Sphére oblique. 


Jphericus. 


* ESPHERISTA, /. tn. Aftrono- 
me. Lat. A/lronomus, $. 

* ESPHEROIDE, /. f. Sphéroide, 
corps qui approche de la figure de la 
Sphère , mais qui n'eft pas exactement 
rond , & qui a un diamétre plus grand 
que l'autre. Lat. Spheroïdes. 

Boveda efpberoide. Voute elliptique. 
Lat. Fornix ellypticus. 

ESPHINGE , /. f. Sphinx, monf- 
tre fabuleux. Lat. Sphinx, gis. 

ESPIA, /. m. Efpion, celui qui 
fait métier d'obferver les actions d'au- 
trui. Lat. Speculator, oris. 

EsP1A. On appelle ainíi en termes 
de Marine, l'action de jetter la fon- 
le dansl'endroit oà l'on craint d'é- 
choüer. Lat. Profundi exploratio, onis. 
, ESP1A, enjargon, Efpion, obfer- 
vateur, qui obferve, qui découvre. 
Lat. Speculator , oris. 

EsPrA DOBLE. Efpion double, 


fous une feule fuperficie, qui a un lc'eft celui qui fert les deux partis. 


Lat. 
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Lat. Speculator utrique parti infidus. 
ESPIADOR, J. m. Le méme que 


Ejpia. 

ESPIAR, v. a. Epier , guetter, 
obferver ce qui fe pafle. Lat. Specula- 
ri. Scrutari. 

ESPIAR, en terme de Marine , 
c'eft mettre à flot un navire qui a 
donné fur une baffe. Lat. Allifam na- 
vem vadis eximere. | 

ESPIADO, DA, f. p. du v. Efpiar 
dans fes acceptions. Epié, ée. Lat. 
Exploratus. Vadis liberatus, a, um. 

* ESPIBIO, à ESPIBION , f. m. 
T. de maréchalerie. Diflocation de la 
nuque du cou. Lat. Zn befliss occipitis 
Qs dislocatio. 

ESPICANARDI , f. f. Spica-nard , 
nard indique, racine qui nous vient 
des Indes Orientales. L. Vardus, i. 

* ESPICHAR, v.a. T. peuufité. 
Percer, enfoncer , blefler quelqu'un 
d'un coup d'épée, ou d'une autre ar- 
me pointue. Lat. Pungere. Confodere. 

ESPICHADO, pa, p. f. du v. 
Efpicbar. Percé, ée avec quelque cho- 
fe de pointu. Lat. Punéfus. Confoffus, 


A, um. 
* ESPICHE , /.m. Arme pointué 
de telle efpéce que ce foit. Lat. Spi- 


culum, i. 

ESPIGA, f. f. Epi de froment , 
ou d'autre grain. Lat. Spica, e. 

EsPIGA, en termes de Charpente- 
rie, un tenon qui entre dans une 
mortoife. Lat. Apex , ici. Et auff 
Cheville de bois. Lat. Ligneus clavus, i. 

EsPIGA. Petit clou fans tête. Lat. 
Clavus fpicatus. 

EsPIGA. Fufée d'une bombe. Lat. 
re fifula D e. 

piga mocba. Epi qui n'a point de 
barbe. 

Efpiga de Virgo. Epi de la Vierge. 
On appelle ainfi une étoile de la pre- 
miére grandeur qui eft dans la conf- 
tellation de la Vierge. Lat. Spica Vir- 


genis. 

ESPIGADERA , à ESPIGADORA, 
J. f. Glaneufe, celle qui glane. Lat. 
Spicilega, e. 

ESPIGAR , v. s. Monter en épi. 
Lat. Zn fpicas abire. 

EsPIGAE, au figuré, Croitre, gran- 
dir. Lat. Corpore augeri, 

ESPIGAR. Glaner, cueillir les épis 
qui ont refté dans les champs lors de 
la moiflon. Lat. Spicas legere. 

ESPIGAR , dans quelques endroits 
de la Caftille, fignifie faire un pré. 
fent à une fille le jour de fes noces. 
Dans ce fens c'eft un verbe a&if. L. 
Nove nupte dona conferre. 

ESPIGADO , DA, p. p. du v. Ef- 
figar dans fes acceptions. Monté , ée 
en épi, glané, ée. Lat. Spicis onuftus , 


a, ton. 
endi e/pigado. Homme de grande 
aille. 

Es UPizado. Il eft de grande taille. 


OM, Lo 
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Me er efpigada. Femme de grande 
taille. i 

Es efpigada. Elle eft de grande taille. 

ESPIGON , f. m. Le bout, la poin- 
te d'unépi, tel que celui d'une carde 
d'artichaud. Lat. Spiculum. 

EsP1GON. Aiguillon d'une abeille. 
Lat. Spicula. | 

EsPIGON. La pointe de quelque 
chofe que ce foit. Lat. Spiculum. 

EsPIGON, en termes de chaffe, 
petite hauteur, petite montagne fans 
arbres. Lat. Collis arboribus nudus. 

Efpigon de ajo. V. Diente de ajo. 

Ir à llevar fuerte efpigon. Etre ex- 
trémement piqué de quelque chofe 
qu'on nousa dite. L. Aliquá re pungi. 

* Refr. Cada gorrion con fu efpigon. 
Ce Proverbe fignifie que tous lcs gé- 
nies & les caraétéres font différens, 
& que chacun fuit le fentiment qui 
l'accommode le plus. 

* ESPILLADOR , /. m. T. de Bo- 
hémiens. Joueur. Lat. Zufor, oris. 
. * ESPILLANTES , f. m. en jar- 
gon, .Cartes à jouer. Lat. Luforie 
charte, arum. | 

* ESPILLAR, v. a. en jargon, 
Jouér. Lat. Zudere. 

-* ESPILLO , f. m. en jargon, En- 
jeu, argent qu'on met au jeu. Lat. Op- 
pigneratio , omis. 

* ESPILORCHERIA , jf. Avari- 
ce, mefquinerie. Lat. Avaritia, e. 
ESPILORCHO, /. s. T. pris de 
l'Italien € hors d'ufage. Avare, chi- 
che, taquin. Lat. Avarus. Tenax. 
ESPIN , /. mm. Porc-épi, animal à 
quatre pieds. Lat. Hiflrix, icis. 
ESPINA, f. f. Epine, pointe d'un 
arbre épineux. Lat. Spina, «. 
EsPINAS. Arrétes des poiflons. 
Lat. Spine , arum. ; 
ESPINA, en jargon, Soupcon. L. 


- Sufpicio , onis. 


Efpina blanca. Epine blanche, ou 
Aubépine , arbriflean. Lat. Spina alba. 

Efpina Egypcia à Arabiga. Epine 
Arabique, plante. Lat. Spina Agyp- 
tiaca. 

Dexar la efpina en el dedo. Se dit du 
fouvenir que l’on conferve d'un mal 
qu'on a éprouvé. Lat. Aculeum relin- 
quere. 

Eflár en efpinas , 0 tener en efpinas à 
uno. Etre dans les épines, ou tenir 
quelqu'un dans les épines, étre dans 
la peine, ou tenir quelqu'un dans 
la peine. Lat. Zmpatienter ferre. 

Eflár em la efpina de Santa Lucia. 
Etre extrémement maigre, décharné 
& abbatu. Lat. Valde languidum vel 
gracilem ejfe. : z 

* Refr. No faques efpinas donde no 
bai efpigas. Ce Proverbe fignifie qu'on 
ne doit point demander un fervice à 
un homme dur, & incapable d'obliger. 

ESPINACA, /. f. Epinard , herbe 
bonne à manger. Lat. Spinaceum , i. 


* ESPINADURA, /. f. Piquure 
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d'une épine qui eft entrée dans la chair. 
Lat. Punétio, onis. 

ESPINAL, /. m. Buiffon , hallier , 
lieu planté d'épines & de ronces. Lat. 
Vepres. Sentes. Dumetum , i. 

* ESPINAL», adj. d'une term. Qui 
appartient à l'épine du dos. Lat. 41 
fpinam dorfi pertinens. 

ESPINAPE , f. m. Vieux terme de 
Maçonnerie, qui fignifie un ouvrage 
qui fait plufieurs angles. Lat. Z4ga- 
lofur opus , eris. 

ESPINAR, /. in. Lieu planté d'é- 
pines € de ronces. Lat. J'epres. Scn- 
tes, Dumetum , i. 

ESPINAR, au figuré, fignifie Dif- 
ficulté, chofe épineufe & fcabreufe, 
Lat. Difficultas , atis. 

* ESPINAR, v. a. Piquer aves 
une épine. Lat. Pungere. 

ESPINAR. Entourer les arbres 
qu'on vient de planter de ronces & 
d'épines , pour empécher le bétail 
d'enapprocher. Lat. Spinis vallare. 

ESPINAR, fe prend au figuré pour 
Inquiéter, chagriner, offenfer par 
des paroles piquantes. Lat. Pungere. 
Stimular 


e. 

* Refr. La zarza da el fruto efpinan- 
do, y el ruin llorando. Les gens durs 
fe rendent difficilement à ce qui eft 
raifonnable & jufte. * 

ESPINADO, pa, f. p. du verbe 
Efpinar dans les acceptions. Piqué, 
ée avec une épine. Lat. Punctus, 


a, um. 
ESPINAZO, /. m. L'épine du dos. 
Lat. Dorfi fpina, e. 

* ESPINEL, fm. Ligne fort épaifle 
avec laquelle on péche le congre & 
les autres gros poillons de mer. Lat. - 
Hamatus funis , is. 

* ESPINELA, /. f. Sorte de poé- 
fie,qu'on appelle aujourd'hui Dixains, 
qui confifte en dix vers de huit fylla- 
bes chacun, à laquelle on a donné le 
nom de celui quil'ainventée, quieft 
Vincent Efpinel. Lat. Carmen décem 
verfibus conflans. | d 

ESPINELA. Spinelle, forte de ru- 
bis. Lat. Rubinus fpinellus. 

ESPINEO, NEA, adf. m. €? f. 
Epineux , eufe, qui eft plein d'épi- 
nes, ou qui eft fait avec des épines. 
Lat. Spinofus , a , um. 

ESPINETA, /. f. Epinette, inf- 
trument de mufique , efpéce de cla- 
vecin. Lat. Fidiculare organum minos 
ris modi. 

ESPINGARDA, J. f. Efpingard, 
petite piéce d'artillerie un peu plus 
grande que le fauconneau , & moin- 
dre que la piéce de vingt-quatre. Lat, 
Magnus falco bellicus. 

EsPINGARDA. Grande arquebufe 
de trois aunes de long dont on fe fer- 
voit anciennement. L. Sclopetum ma- 
Joris modi. | 

* ESPINGARDERO , /. im. Celui 
qui tire l'Efpingard , & qui en prend 

Bbbb foin. 
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foin. C'eft anffi un foldat armé du fufil 
dont on vient de parler. 

ESPINILLA , /. f. L'os de la jam- 
be. Lat. Tibia, e. > ] 

ESPINITA, /.f. dim. de Efpina. 
Petite épine. Lat. Spinula, e. 

ESPINO ;/. m. Epine-vinette , ar- 
brifleau. Lat. Spinus, i. 

ESPINOSO, Sa, adj. t.€9 f. Epi- 
neux, cufe, qui eft plein d'épines. 
Lat. Spinofus, a, um. 

EsriNoso. Epineux, fe dit figu- 
rément des affaires délicates, pleines 
de difficultés. Lat. Arduus. Implica- 
lus, a, um. 

ESPION , fm. Le méme que Zia. 

ESPIOTE , /. m. Le méme que E/- 
iche. 

ESPIRA, /. f. T. de Géométrie. 

. Spirale, hélice, fpire, forte de li- 
gne courbe. Lat. Spira, æ. . 

ESPIRABLE , adj. d'une term. Ce 
que l'on peut expirer au refpirer. Lat. 
Spirabilis, e. 

ESPIRACION , /:,£. Le méme que 
Re/pirhcion. 

ESPIRACION. Expiration, le der- 
nier foupir qu'on rend en mourant. 
Lat. Spiritus emijio , onis. 

ESPIRACULO, /. 1. Soupirail , 
ouverture par od l'air entre dans 
un endroit. Lat. Spiraculum , i. 

EsPIRACULO, fignifie la méme 
chofe que Aliento. . 

ESPIRADOR , /. m. Qui refpire, 
ui eft animé, qui jouit de la vie. 
at. Spirans. Vivens. 

* ESPIRAL, adj. d'une term. Fait 

en forme de fpirale. Lat. Spiralis, e. 

Eftalera efpiral. Efcalier tournant, 
à vis, en caracol. 

ESPIRAMIENTO, /. ts. Le méme 
que Efpiracion. Ce mot eft ahcien & 
peu ufité. 

ESPIRAR, «. ». Expirer, mou- 
rir, rendre l'efprit. Lat. Emittere 

Wwitum. 

ESPIRAR, fe prend auffi pour Ref- 
pirer. Lat. Expirare. 

EsPIRAR. Expirer, finir, être à 
Ja fin, au bout de fon terme. Lat. 
Defiere.  ? 

EsSPIRAR. Souffler, en parlant du 
vent. Lat. Flare. 

ESPIRAR, fignifie auffi Exhaler, 
répandre une bonne ou une mau- 
vaife odenr. Lat. Spirare. 

EsPIRAR. Vivifier, répandre un 
efprit de vie, fe dit proprement de 
lEfprit Divin, & de fes influences 

ar lefquelles il vivi&e les ames. 

t. Spirare. Affiare. 
-ESPIRANTE , part. act. du verbe 

Efpirar. Expirant, qui expire. Lat. 
oriens. 

ESPIRADO, DA, f. p. du verbe 
Efpirar dans fes aoccptions. Expiré, 
éc. Lat. Spiratus, a , um. 

ESPIRATIVO, va, adj. m. EJ f. 
Le méme que E/pirante. 
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ESPIRITAL , adj. d'une term. Le 
méme que E/piritual , quoiqu'il ex- 
prime plus parfaitement ce qui ap- 
partient à l'opération de l'efprit & de 


l'ame. 

ESPIRITARSE , v. r. Etre pol- 
fedé de Vefprit malin. Lat. A demo- 
ne po[fideri , vexari. 

ESPIRITADO , pA, p. p. du ver- 
be Efpiritarfe. Poffedé , ée de l'efprit 
malin. Lat. A demone vexatus , 


8, um. 

* ESPIRITILLO , f. m. dim. de 
Efpiritu, fignifie au propre un petit 
efprit, mais on ne l'employe que 
pour fignifier idée , intelligence, ca- 
pacité. Lat. Anima levis. 

* ESPIRITOSAMENTE , ado. 
Fortement , courageufement, avec 
force & vigueur , ardemment. Lat. 
Strenuè. Fortiter. Viriliter. 

* ESPIRITOSO, sA , adj. m. Ed f. 
Courageux , eufe, brave, qui a du 
cœur, qui eft plein de feu. L. For- 
bis. Strenuus, a, um. A 
- ESPIRITOSO. Spiritueux, qui con- 
tient beaucoup de parties fpiritueu- 
fes & volatiles. Lat. Spiritibus abun- 


dans. 

ESPIRITU ,/. #. Efprit, fubftan- 
ce vivante, incorporelle & immate- 
rielle. Lat. Spiritus, ús. 

EsPiRITU. Efprit, fe prend fou- 
vent pour l'ame raifonnable. Lat. 
Anima. ' 

EsPIrRITU. Efprit, fe prend en- 
core pour Don furnaturel' qu'il plaít 
à Dieu de communiquer aux hommes. 
Lat. Spiritus. 

Espiritu. Efprit, eft pris auffi 
pour Vertu. Lat. Spiritus, 

EsPiIRITU. Eflprit, faculté, vi- 
gueur naturclle & vertu qui anime 
le corps , qui le foutient & lui don- 
ne des forces pour agir. Lat. Spiri- 
tus vitalis. 

EsPI&ITU. Courage, valeur, har- 
diefle. Lat. mimus, ¿. 

EsPIRITU. Efprit, vivacité, fa- 
cilité à concevoir. Lat. Spiritus. 

EsPIRITU. Efprit, fe dit aufi du 
génie particulier de chaque perfonne, 
de fon application à quelque chofe 
& de la facilité à y reuflir. L. Axi- 
mus. Studinm. 

Espir1TUS. Efprits, fe dit des 
Démons qui fe font emparés de quel- 
qu'un. Lat. Demones. Spiritas im- 
mundi. 

EsPIRITUS. Efprits, hes parties 
les plus volatiles des corps. Lat. Sps- 
ritus. Atomi. | 

EsPtRITU. Efprit, en terme de 
Chvmie , fe dit d'une fubftance aérée, 
fubtile & pénetrante qui s'éléve d'or- 
dinaire dans la difillation aprés que 
le phlegme eft monté. C'eft ce qu'on 
appelle quinteffence. Lat. Spiritss. 

Esprriru SANTO. Le Saint Ef- 
prit , la troifiéme perionne de la Sain- 
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te Trinité. Lat. Spiritus Smuéius, 

Hombre de efpiritu. Homme de gé- 
nie, bráve , vaillant, courageux , ca- 
pable de grandes entreprifes. Lat. 
Homo fortis , firenuus , induftrius. 

Lanzar o facar los efpiritus. Exorci - 
fer les malins efprits, les chaffer des 
corps dont ils fe font rendus maîtres. 
Lat. Demones ejicere , expellere. 

ESPIRITUAL, adj. d'une term. 
Spirituel , qui appartient à l'efprit. 
Lat. Spiritualis. 

Hombre efpiritual. Homme fpiri. 
tuel. Lat. Spiritualis bomo. 

Padre efpiritual. Père fpirituel. On 
appelle ainfi un Confeffeur, ou un 
Dire&eur. Lat. Pater fpiritualss. 

ESPIRITUALIDAD , /. f. Spiri- 
tualité , effet produit par l'efptit , ou 
qui procéde d'une cauíe fpirituclle.. 
Lat. Spiritualitas. 

ESPIRITUALISSIMAMENTE , 
adv. fuperl. Tres fpirituellement , 
d'une maniére trés fpirituelle , fubtile, 
détachée du corps, trés dévotieufe- 
ment. Lat. /Maximo /piritu. 

ESPIRITUALISSIMO , MA , adj. 
m. ES f. fuperl. de Efpiritual Tres 
fpirituel , le. Lat. Valdd fpiritualis, e. 

* ESPIRITUALIZAR , v.a. In. 
fpirer un efprit de pieté & de dévo- 
uon, faire enforte que quelqu'un 
fe conduife d'une maniére fainte & 
fpirituelle. Lat. Spiritum inducere. 

ESPIRITUALIZAR. Spiritualifer, 
rendre fp:rituel ce qui ne l'étoit pas. 
Lat. Spiritualem efficere. 

ESPIBITUALIZAR. Spiritualifer , 
donner un fens 4pirituel , dévot , 
pieux à quelque paffage. Lat. Sen/is 
Jpirituali interpretari. 

ESPIRITUALIZADO, DA, f. f. 
du verbe Efpiritualizur dans fes ac. 
ceptions. Spiritualifé, ée. Lat. $pi- 
ritualis effeótus, a, um. 

ESPIRITUALMENTE , advrrbe. 
Spirituellement , d'une maniére re- 
ligieufe & fpirituelle. Lat. Spiritus- 


liter. 

ESPIRITUOSO , sa, adj. m. EJ f. 
Le méme que EJfpiritofo. 

ESPITA , /. f- Cannule, fauffet, 
petite broche que Pon met à un ton- 
neau. Lat. Fiflula, e. 

EsPriTA. On appelle ainfi par al- 
lufion un grand buveur , ou un yvro- 
gne. Lat. Homo ebriofus. 

EsPrra. Mefure delongueur, un 
empan. Lat. Menfura genus, 

* ESPLENDENTE, adj d'une term, 
Ter. poétique. Refplendiffant , bril- 
lant, éclatant. Lat. Æficans. Spiem 


deas. a 
ESPLENDIDAMENTE , adverbe. 
Splendidement , d'une maniére fplen- 
dide, fomptueufement. L. Splendidé. 
Maz vificà. 
ESPLENDIDEZ , /. f. Splendeur, 
éclat, magnificence, fomptuvñté. L. 


Splendor. Meguificentia, «. 
ESPLEN- 
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ESPLENDIDISSIMO, MA, ad. 


wx. EN f. fuperl. de Efplendido. Très 


Íplendide, trés fomptueux , eufe, 
trés magnifique, trés brillant , te. 
L. SplendidifJonus. Magnificentillimus , 


as um. 

'ESPLENDIDO, DA, adj. m. €? f. 
Splendide , fomptueux, eufe, qui fait 
grande dépenfe, qui eft plein d'éclat & 


de fplendeur , magnifique. Lat. Splen- 


didus. Magnificus, a, um. 


ESPLENDIDO , fe prend auffi pour 
Eclatant , brillant. Lat. Nitens. Splen- 


dens. 

ESPLENDOR, /. ». Splendeur, 
éclat, lueur ; il fe dit proprement de 
la lumiére du Soleil & des aftres. Lat. 
Splendor , nitor. 


ESPLENDOR, au figuré, 'Splen- 


deur, éclat, magnificence, pompe, 
fomptuofité. Lat. Splendor. Magnif- 
centia , e. 

EsPLENDOR. On appelle ainfi en 
termes de Peintute un blanc fait 
avec des coques d'œufs, dont on fe 
fcrt pour peindre en mignature. Lat. 
Splendor. Nitor. 

* ESPLENDOREAR , v. s. Le 
méme que Re/plandecer. C'eft un ter- 
me forgé. | 

* ESPLENDORIDAD , /. f. T.ha- 
zardé. Expreffion éloquente dans le 
difcours & dans les écrits, termes 
choifis , brillans , pompeux. L. Splen- 
dor. Eloquentia. 

ESPLIEGO , /. m. Lavande, plan- 
te aromatique. Lat. Spica nardi. 

ESPOLADA , /. f. Coup d'éperon. 
Lat. Calcaris iclus, ús 

ESPOLADA, au figuré, un grand 
trait de vin. Lat. Vini bauflus , ds. 

* Reft. A bocado baron , efpolada de 
vino. À morceau dur à avaler , grand 
trait de vin. 

ESPOLAZO , f. m. Grand coup d'é- 
peron. Le méme que E/polada. 

ESPOLEADURA, /. f. La playe 
que fait l'éperon au ventre du che- 
val. Lat. Culcaris impreffo , onis. 

ESPOLEAR , «. e. Donner de l'é- 
peron. Lat. Calcaria admovere. 

ESPOLEAR, au figuré, Exciter, ani. 
mer, poufler, inciter, émouvoir. 
Lat. Stimulare. Incitare. 

ESPOLEADO , DA, p. p. du v. 
Ejpolear dans fes acceptions. Piqué, 
ée des éperons, excité, de, animé, 
éc. Lat. Pugéfus. Stimulatus , a, um. 

* ESPOLETA, /. f. La fufée d'une 
bombe. Lat. Zncendiaria fflula , e. * 

ESPOLIN, /. m. Petite navette 
dont on fe fert pour tramer les fleurs 
d'une étoffe. Lat. Anguflus radius tex- 
#ilis. 

EsrPoLIN. Brocard, étoffe en foye, 
en or, ou en argent. Lat. Tela flori- 
bus diflincta. 

ESPOLINADO , DA, adj. m. ES f. 
Tiffu, ue, travaillé, ée en fagon de 
brocard. Lat. Floribus diftinétus, a, san. 
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* ESPOLIO , /. 5». Le méme que 
De/pojo. On entend par là les biens 
des Evéques dont la Chambre Apofto- 
ique hérite loríqu'ils meurent fans 
te : 


er. 


* ESPOLISTA, /. m. Celni qui 
es 


afferme à la Chambre Y e 
biens que les Prélats laiffent en mou- 
rant. Lat. Spoliorum conductor, oris. 

ESPOLON, / ». Ergot, ou ar- 
got, éperon ou pointe dure qui vient 
au derriére de la jambe des coqs. Lat. 
Calcar , ris. y 

EsPoLoN. Eperon que Pon fait 
aux piles des ponts pour rompre la 
force de l'eau, & la faire entrer dans 
les arches , fans battre les pierres des 
piles. Lat. Cufpis, dis. 

EsPOLON. Eperon d'une galérc. 
Lat. Roflrum , i. 

EsPoroN. Mules, engelures qui 
viennent aux talons en hiver. Lat. 
Pernio , onis. 

* ESPOLONADA , /. f. Ter. anc. 
Attaque d'un corps de Cavalerie. Lat. 
Equitum aggreffio , onis. 

* ESPONDEO, /. m. Spondée, 
terme de Poefie Grecque & Latine. 
C'eft un pied de vers compofé de deux 
fyllabes longues. Lat. Spondeus, i. 

ESPONDIL, /. ». T. d'Anatomie. 
Spondile, os qui fait partie de l'épi- 
ne du dos. Lat. Spondylus , i. 

ESPONGIA , f. f. Le méme que 
Efponja. Ce mot a vieilli. 

ESPONJA, /. f. Eponge, corps 
leger, aride, & fort poreux, qui 
s'imbibe aifément de liqueur. L. Spon- 


gia, e. 
ESPONJA. Pierre ponce. Lat. Pu. 


mex, icis. 

EsPONJA. On dit d'un homme qui 
en fuce un autre , que c'eft une épon- 
ge. Lat. Spongia, Ailecfor , oris. 

ESPONJADURA, /.f. Gonflement 
d'un corps fpongieux; ce terme eft 
peu ufité dans ce fens , mais bien dans 
l'art de fondre les métaux. Lat. Pseni- 
catio , onis. . 

ESPONJAR, «. a. Enfler, gon- 
Ber une chofe comme une éponge en la 
trempant dans quelque liqueur. Lat. 
Inflare. Tumcfacere. 

ESPONJARSE , au figuré, Senfler, 
fe gonfler de vanité, d'orgueil, de 
prélomption, de colére. Sxperbire. Su- 
perbiá inflari, - 

ESPONJADO , DA , f. p. du verbe 
Efponjar dans fes acceptions. Enflé, 
ée, gonflé, ée comme nne éponge. 
Lat. /nfutus. Turgidus ,^a, um. 

ESPONJADO. V. Azucar rofado. 

ESPONJOSO, SA, adj. m. Ed f. 


Spongieux, eufe, qui eft de la natu- 
re de l'éponge, qui eft difpofé à rece- 
voir l'humidité. Lat. Spongiofws, aum. 

* ESPONSALES , /. m. Fiangail- 


les, accordailles. L. Spon/alia , orum. 
* ESPONTANEAMENTE , adv. 


Volontairement , fans contrainte , li- 
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brement, de plein gré. Lat. Sponte. 

* ESPONTANEO, NEA , adj. me 
€ f. Spontané, ée, volontaire, li- 
bre, qui eft fait de gré, qui n'eft 
point forcé. Lat. $pontaneus, a, um. 

* ESPONTON, /. 1. Efponton, 
arme dont fe fervent les Capitaines 
d'infanterie. Lat. Hafla, «. 

* ESPORTEAR, v. a. Tranfpor- 
ter de la terre, ou telle autre chofe 
dans des cabas. Lat. $poriulis expor- 
fare. 

ESPORTILLA, /. f. dim. de Ef 
puerta, Petit cabas. Lat. Sportula , e. 

ESPORTILLERO , /. ». Hotteur, 
qui porte la hotte. Lat. Bujules, i. 

ESPORTILLO , /. »s. Cabas avec 
lequel on va au mafché au lieu de 
hotte & de panier. Lat. Sportula, e. 

ESPORTON, /. ». augm. de Ef 
puerta. Grand cabas. Lat. Sporta, æ. 

,ESPORTULA, /f. Sportule, droits 
pécuniaires qui appartiennent aux Ju- 
ges & autres Miniftres de Juftice, 
que l'on payoit.autrefois dans de pe- 
tits cabas , & dont ils ont pris & con- 
fervent le nom. Lat. Sportule. 

ESPOSAS, /. f. plur. Menottes, 
fers qu'on met aux mains des prifon- 
niers, Lat. Janice, arum. 

ESPOSAYAS, /. f. Le méme que 
Efponfales. Ce mot a vieilli. 

ESPOSO, sa, /ub/l. m.C9 f. Epoux, 
oufe , l'homme & la femme mariés en- 
femble. Lat. Spon/us , 5. Sponfa, e. 

* ESPOTATICO, Ca, adj. m. € 


f. T. peu ufité. Feint, te, artificiel, 


le, qui n'eft pas naturel, volontaire, 
qui n'eft point forcé, libre, arhitrai. 
re. Lat. Fiétitius. Voluntarius, a, um. 
ESPUELA , /. f. Eperon, inftru- 
ment dont on fefert pour piquer un 
cheval. Lat. Calcar, aris. 
EsPUELA , fe prend fizurément 
pour aiguillon , ce qui excite , & por- 
te à faire quelque chofe. Lat. Simu- 


lus , 1. 

Efpuela de Caballero. Confoude roy- 
ale, ou pied d'aloüette, plante. Lat. 
Confolida regalis. 

Dar de efpuelas al caballo. Donner 
des éperons à un cheval. 

Ejlár con las e/puelas calzadas. Etre. 
fur le point de partir pour un voyage; 
& au figuré, Etre préparé à tout évé. 
nement. Lat. Ad omnia paratum efe, 

Mozo de efpuelas. Valet d'écurie qui 
fuit fon maitre à pied loríqu'il va à 
cheval, qui lui óte & met les épe- 
rons. Lat. A pedibus fervus, i. 

Poner efpuelis. Mettre les éperons , 
phrafe métaph. qui lignifie Pouffer, ai- 
guillonner, inciter quelqu'un à faire 
ume chofe. Lat. Excitare. Stismulare. 

Sentir la efpuela. Sentir la repriman- 


de qu'on nous fait, Lat. Aculeo pungi. 


-ESPUERTA, /. f. Un cabas qui 
fertà différens ufages. Lat. Sporta vel 
Jportula , e. 


* ESPULGADERO, /. m. E 
0 
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où les gueux s'épouillent. Lat. Locus 
venandis pediculis aptus. 

ESPULGADOR , /. m. Celui qui 
épouille , qui tue les poux. Lat. Pe- 
diculoruin venator, oris. 

ESPULGAR,v.a. Epouiller, ôter les 
poux , la vermine. L. Pediculos venari. 

EsPULGAR. Eplucher , examiner, 
rechercher curieulement quelque cho- 
fe, vifiter, fouiller, fureter partout. 
Lat. Zuquirere. Scrutari. Rimari. 

Enviar à efpulgar un galgo. T. de 
mépris dont on fe fert pour dire qu'un 
homme n'eft bon à rien , ou qu'il nous 
ennuie. L. Afirman tondendum mittere. 

ESPULGADO, DA, f. f. du v. 
Efpuigar dans fes acceptions. Epouil- 
lé, ée. Lat. Pediculis purgatus, a, um. 

ESPULGO , /. m. L'a&ion de s'é- 
pouiller. L. Pediculorum venatio , onis. 

ESPUMA, /f. f. Ecume, excré- 
ment de quelque liqueur agitée, ou 
échauffée. Lat. Spuma, 2. 

EsPUMA , fe prend pour la falive 
que tendent les hommes & les ani- 
maux lorfqu'ils font échauffés. Lat. 
Saliva, e. 

EsPUMA, fe dit anfh de la mer, 
de fes ondes & de l'écume qu'elle jet- 
te fur le rivage. Lat. Mare, is. 

Efpuma de la fal. Ecume de mer, 
eft une concrétion qu'on trouve au- 
tour des pierres qui croiflent fur fon 
rivage, & qui a la méme vertu que le 
fel. Lat. Spuma falis. 

Efpuma del nitro. Ecume du nitre. 
Lat. Spuma nitri. : 

ESPUMADERA, /.f. Ecumoire , 
utencile de cuifine qui fert à écumer. 
Lat. Rudicula, æ. 

ESPUMAJOS, /. m. Le méme que 
E/pumarajos. : ; 

ESPUMAJOSO, SA, adj. m. ES f. 
Ecumeux, eufe, plein, ne d'écume, 
baveux, eufe. Lat. Spumofus, a, um. 

ESPUMAR , v. a. -Ecumer , ôter 
l'écume de la marmite, ou des confi- 
tures. Lat. Defpumarc. 

ESPUMAR. Cracher, jetter de la 
falive, baver. Lat. Spuere. Spumare. 

ESPUMANTE,p.a. du v. Efpumar. 
Ecumant, qui écume. Lat. Spromans. 

ESPUMADO, pa, f. p. du verbe 
Efpumar dans fes acceptions. Ecumé , 
ée. Lat. Defpumatus , a , um. 

ESPUMARAJOS , f.m. Gros bouil- 
lons d'écume que les hommes & les 
animaux jettent par la bouche lorf- 
qu'ils font irrités. Lat. Ori; fpume. 

Echar cfpumarajos por la boca. Ecu- 
mer de rage. 

ESPUMILLA, f. f. Crépe, forte 
d'étoffe claire. L. Panni tenuioris genus. 

* ESPUMILLON , Sms. Crépon , 
étoffe de foye double qui vient d'I- 
talie. Panni ferici genus. 

ESPUMOSO , sa, adj. m. ES f. 
Ecumeux , eufe, qui jette de Pécunte. 
Lat. Spumofus, a, um. 


ESPUNDIA, /. f. T. de Marécha- 
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lerie. Crapaudine , tumeur, playe qui 
vient aux jambes des chevaux. Lat. 
Jumentorum morbus , i. 

ESPURIO, RIA, adj. m. ES f. 
Bátard , enfant naturel, qui n'eft pas 
provenu d'un légitime mariage. Lat. 
Spurius. Notbus, a, um. 

EsPuRIO, fe dit figurément dece 
qui eft falfifé , gáté , & qui a dégéneré 
de fon premier état. L. Spurius, a, um. 

Sombra efpuria. Penombre, terme 
d'Aftronomie. Lat. Penumbra. 

* ESPUTO, /. m. Le méme que 
Saliva. Les Médecins & les Chirur- 

iens entendent par là une falive 
paiffe & gluante , qu'on appelle vul- 
gairement Gargájo. Lat. Sputum , 5. 

ESQUADRA, /.f. Equerre, inf- 
trument de Géométrie. L. Norma, æ. 

* EsQUADRA. Equerre, lien de 
fer plat à angles droits, qu'on cloué 
fur les angles de la charpenterie pour 
faire tenir les fabliéres aux poteaux 
corniers, ou dans les efcaliers, ou du- 
tres a(femblages de piéces de bois. Lat. 
Ferrea fafcia, e. 

EsQUADRA. Efcouade, le tiers 
d'une compagnie d'infanterie. Lat. Pe- 
ditum turma, e. 

EsQUADRA. On appelle ainfi un 
nombre de perfonnes divifées par qua- 
drilles, pour exécuter quelque diver- 
tiffement. Lat. Turba. Turma, e. 

EsQUADRA. Efcadre, partie d'une 
Armée navale, compofee d'un nom- 
bre de vaiffeaux de guerre commandés 
par un Officier Géneral qu'on. appelle 
Chef d'efcadre. Lat. Cla/fis pars. 

A efquadra. Façon adv. Al'équer- 
re. Lat. Ad normam. 

ESQUADRAR, v. a. Equarrir , 
tailler un corps folide à angles droits. 

. Ald normam dirigere. 

* ESQUADRAR, en ter.d'Artillerie, 
Ceft poler les tourillons d'une piéce 
horizontalement, & tirer une ligne 
droite depuis la plate- bande de la 
culaffe jufqu'à celle de l'embouchure, 
qui divife la piéce de méme que fa ca- 


vité en deux parties égales. Lat. Ad | 


normam dirigere. 

ESQUADRADO, DA, f.p. du verbe 
Efquadrar dans fes acceptions. Equar- 
ri, ie. Lat. Ad normam directus, a, um. 

ESQUADRIA , /. f. Mefure en 
quarré qui a les angles droits. Lat. 
Ad normam difpofitio. 

ESQUADRIA. Equarriflage, équar- 
riflement, réduétion d'un corps en 
forme quarrée. Lat 4d normam exac- 


£10 , 035. 
ESQUADRON, /. m. Efcadron, 
corps de Cavalerie rangée en ordre 
pour combattre, qui eft ordinaire- 
ment de cent à cent - vingt hommes. 
On entend auffi par ce mot un Batail- 
lon. Lat. Cobors , tis. Turma , æ 
Efquadron qual'ado de gente. Batail- 
lon quarre,qui a autant de hauteur que 
dc front, Lat, Quadratum agmen, inis. 


ESQ. 

Efquadron quadrado de terreno. C'eft 
celui qui coupe un efpace quarré de 
terrain, & dans lequel le nombre de 
foldats de chaque file eft plus grand 
que celui des files. Lat. (Quadrson oc- 
cupans cobors , «el replens. zi 

Efquadron volante. Efcadron volant, 
corps de troupes détachées du gros de 
l'armée pour quelque expédition par- 
ticuliére. Lat. Levioris armature ag- 


men , inis. 

ESQUADRONAR, «v.a. Efcadron- 
ner , ranger par efcadrons. L. Zgmins 
in prelium difponere. 

ESQUADRONADO, DA, p. p. du 
v. Efquadronar. Rangé, ée par elea- 
drons. Lat. 7n prelium ordinatus,a,um. 

ESQUADRONCILLO, J/.:. dim. 


de E/quadron. Petit efcadron. Lat. Mfo- 


nipulus , i. 

ESQUELETO, /. m. Squelette, 
carcalle, affemblage de tous les os 
d'un animal mort , difpofés dans leur 
fituation naturelle. Lat. Qffum corpo- 
ris fulcrum. 

ESQUELETO. Squelette, fe dit auffi 
hyperboliquement d'une perfonne mai- 
gre & décharnée € qui n'a que la peau 
& les os. Lat. Homo neacie confectus. 

* ESQUERO , /. ». Bourfe de cuir 
dans laquelle on met le fer, le caillou, 
la méche & les allumettes, & quel- 
quefois de l'argent , que l'on porte 
à laceinture. Lat. Efcarium, ii. 

* Refr. Ecbeme à dormir y efpulge- 
me el perro, no la cabeza fino el efquéro. 
Ce Proverbe eft cohtre ceux qui fe 
Bentà tout le monde, & qui negli- 
gent les précantions que dictent la rai- 
on & la prudence. 

* ESQUICIAR, v.c. T. de Peinture. 
Efquiffer , faire une efquifle , croquer 
un deffein à la hâte. Lat. Delineare. 

* ESQUICIO, /. m. Efquifle, pre- 
mier crayon d'un tableau. Lat. Dei- 
ueatio , oxi. 

* ESQUIFADA, /. f. La charge 
que peut porter un efquif, ou une 
chaloupe. Lat. Scapbe onus, eris. 

* EsQuiFADA. T. d'Archite&ure. 
Voute en tiers point, ou en arc de 
cloitre. Lat. Arcuati fornices mutuo fe 
diffecantes. 

* ESQUIFADA , enjargon , Bande 
de voleurs. Lat. Latromum turma, e. 

* ESQUIFAR, «. a. T. de Mari- 
ne. Voyez Efquipar. 

ESQUIFE , /. m. Efquif, chalou- 
pe, canot, que l'on met dans les 
grands vaiffeaux pour s'en fervir au 
befoin. Lat. Scapba. Cymba , e. 

ESQUILA , /. f. Petite fonnaille 
que l'on pend au col de quelques-unes 
des bétes à lainc d'un troupeau qui eft 
en páture, pour empécher qu'il ne 
s'égare. Lat. : , 

* EsquiLa, 
d d 

SQUILA. Squile, petit poiflen 
qui va toujours en compagnie du 


que 


3. 
le prend ‘auf pont 


Esth 


]ettre : 
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quillige appellé Pina. Lat. Squilla, e. 
ESQUILADOR , /. m. Tondeur de 


brebis & de moutons. Lat. Ovium ton- | 


Jor, oris. 
ESQUILAR , ©. a. Tondre les bé- 
tes à laine. Lat. Tondere. 
4 Dios que efquilan. Adieu, car on 
tond ; phrafe expreffive pour marquer 
qu'on eft affairé, qu'on eft prellé de 


s'en retourner, qu'on ne peut pas ref. 


ter. Lat. Vale, iuflat tempus. 

ESQUILADO , DA , f. p. du v. Ef- 
quilar. Tondu, ué. L. Tonfus ,a , um. 

ESQUILEO, /. m. Tondaille, l'ac- 
tion de tondre les moutons. 

ESQUILMAR , v. a. Lever, cueil- 
fir, recueillir les fruits d'un champ, 
d'un héritage. Lat. Frucfus colligere. 

Efquilmar la tierra, Ecumer la ter- 
re, enemporter la fleur. Se dit des 
pluyes & des débordemens, qui em- 
portent toute la terre d'un champ, & 
n'y laiffent que le gravier. Lat. Zer- 
yam exederc. 

ESQUILMADO, DA, f. p. du v. 
Efquilnar. Cueili, ie, en parlant 
du fruit, & des autres denrées. Lat. 
- Colleélus, a, um. | 

ESQUILMO, /. m. Tout ce qui 
compofe le revenu d'une terre, com- 
me vignes, oliviers , arbres fruitiers, 
troupeaux &c. Lat. Reditus. Proven- 


tus, Us. 

ESQUILO , f. m. L'a&ion de ton- 
dre les bétes à laine. Lat. Tonfio , onis. 

ESQUILON , fm. Petite lonnaille. 
Lat. Tintinnabulum , i. 

EsQuiLON. Sonnette qu'on atta- 
che au cou des animaux, qu'on ap- 
pelle auífi E/quila. Lat. Crepitaculum. 

* Refr. Tuaneelefquilon, y duermen 
. los tordos al fon. Ce Proverbe fe dit 
. de ceux qui ont banni toute crainte , 


& qui ne font plus cas des avertifle- 


. muns qu'on leur donne. 

ESQUINA , JS. Angle extérieur, 
coin formé par la rencontre de deux 
murailles. Lat. Angulus exterior. 

Efquiaa de calle. Le coin d'une rue. 
Lat. Pici argulus. 

Efquina de cafa. Le coin de la mu- 
raille d'une maifon par dehors. 

Dar coutra unaefquina. Agir contre 
toutes les regles du bon lens. Lat. Zm- 

ingeve. — 7 


ESQUINANCIA, à ESQUINEN- 


CIA, f: f. Squinancie ; inflammation: 


phlegmoneufe de la gorge. Lat. An- 
gina, e. 
* ESQUINAR, v.a. Bátir une chofe 


en angle. Lat. Zn angulum inflituere. 

ESQUINADO, DA, p. p. du v. 
Efquinar. Conftruit , te en angle. L. 
Ja angulum inflitutus, a, um. 

* ESQUINAZO ,/. m. Angle exté- 
rieur dont la pointe avance beaucoup. 
- Lat. Augulus exterior. 

* ESQUINELA ,/.f. Armure qui 
couvre la greve de la jambe. L. 4r- 
, $a cruralia. 





fas cafas, Ces hommes, ces mailons &c. 


ESQ 
* ESQUIPAR, c. a. T. de Marine. 
Equiper un vaifleau. Le méme que 
quifar. Lat. Navem infiruere. — 
ESQUIPADO , DA , f. p. du verbe 
Efquipar. Equipé , ée. Lat. Inftructus, 


a, um. 

* ESQUIPAZON , /.f. Terme de 
Marine. Equipement, fe dit de la 

ovifion & de l'affortiment néceffaire 

la fubfiftance & à la fureté d'un 
vaiffeau qu'on meten mer. Lat. Vh- 
vis inftruétio , onis. 

ESQUIVAR , v. a. Efquiver , évi- 
ter, éluder, fuir. L. Fugere. Vitare. 
- ESQUIVARSE , vw. r. Se retirer 
d'une compagnie , s'efquiver , la quit- 
ter avec mépris & dédain. Lat. De- 
dignari. Defpicere. 

ESQUIVADO, DA, f. p. du verbe 
Ejquivar dans fes acceptions. Efqui- 
vé, ée. Lat. Kecufatus. Rejeclus, a, um. 

ESQUIVEZ , Y ESQUIVEZA , f.f- 
Dédain, mépris, rebut, air dédai- 
gneux, méprifant. L. “De/pectio. De- 
dignatio, onis. 

* ESQUIVIDAD ,/.f. Le méme 
que Efquivéz. Elvignemens, solitude. 

ESQUIVO, va, adj. m. El f. Dé- 
daigneux, eufe, méprifant, te, ta- 
citurne, d'un commerce peu agréa- 
ble. Lat. A/per. Faflofus. 

ESSE, ESSA, ESSO. Pronom dé- 
monftratif de la perfonne ou de la 
chofe qui fe trouve préfente. Ce, 
cet, cette, celle, celui-ci, celui-là, 
celle-ci , celle-là , lui, elle. Lat. Js, 
ea, id, ille, illa, illud. 

Eje bombre , ejfa cafa , effe templo. 
Cet homme, cette maifon , ce tem- 
ple; & au pluriel, Ejfos bombres , ef- 


Eljo mifino. Façon adv. Cela méme. 
Ni por efas ni por effotras. Nulle- 
ment, en aucune maniére. 
ESSENCIA , f. f. Effence , ce qui 
conftitue , ce qui détermine la nature 
d'une chofe. Lat. Ejfentia , e. 
Quinta efencio.  Quinteffence , en 
ter. de Chymie, eft ce qu'il y a de plus 
exquis , de plus fubtil & de plus pur 
dans les corps naturels, extrait par 
l'art dela Chymie. L. Quinta ejfentia, 
Defecatiffini fpiritus. à 
Ser de effencia. Etre de l'effence 
de la chofe, convenir, étre abíolu- 
ment néceffaire. Lat. Ejentialem eje. 
Ser la quinta efencia de alguna cofa. 
Etre parfait, excellent dans fon gen- 
re. Lat. Rei purifimum effe. 
BSSENCIAL , adj. d'une term, El- 
fentiel, elle , ce qui eft néceffaire ponr 
conftituer un étre. Lat. Ejfewtialis , e. 
ESSENCIALES. On appelle Ouvra- 
ges principaux , ou effentiels , en ter- 


mes de fortification, ceux qui font ab- 


folument néceflaires pour la defenfe 
d'une place, comme le baftion, la 
courtine , le foffé. L. Opera effentialia. 

ESSENCIALMENTE , adv. El. 
fentiellement, d'une imaniére ef)ene 
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tielle & néceffaire. L. Efentialiser. 

* ESSENCIARSE , v. r. Se lier, 
s'unir intimement avec un autre, ne 
faire plus qu'un avec lui. Ce mot 
cft peu ufité. Lat. Amicitid conjangi. 

*ESSOTRO, TRA. Pronom dé- 
monftratif , compofé des mots Ejfo & 
otro , dont on fe fert pour deligner 
la feconde , troifiéme , quatriéme cho- 
fe ou perfonne. Cet autre, cette au- 
tre, ceci, cela, cet autre-là. Lat. 
Alius. Alter , a, um. 

Quien puede afirmar effo , ni e[fotre? 
Qui peut affirmer ceci ni cela ? m 

ESTABILIDAD, ff. Stabilité , 
qualité de ce qui eft ferme , conftant, 
afluré, inébranlable. L. Stabilitas, atis. 

ESTABLE, adj. d'une term. Sta-: 
ble, folide, permanent, te, durable, 
inébranlable. Lat. Stabilis, e. 

* ESTABLEAR , w. a. Terme peu 
ufité. Domter , domeftiquer un pou- : 
lain, une mule ou tel autre animal, 
le mettre dans l'écurie pour qu'il s'y 
accoutame, & qu'on puifle en tirer 
du fervice. Lat. Domare. 

ESTABLEADO, DA, f.p. du v. 
Eftablear. Dompté, ée, dreflé, éc. 
Lat. Domitus, a, um. 

* ESTABLECEDOR, /. »s. Legif- 
lateur , inftituteur. Lat. Zegisiator. 
Inflitutor , oris. 
ESTABLECEMENTO , f. 5. Le 


méme que E/lablecissiento. Ce mot 
n'eft plus ufité. 
ESTABLECER, ©. a. Etablir, 


ordonner , dreffer, ftatuer , régler, 
arrêter, refoudre, prefcrire, déter- 
miner. Lat. Statuere. Stabilire. 

ESTABLECER. Etablir, fonder, 
donner commencement à quelque cho- 
fe. Lat. Inflituere. 

ESTABLECIDO , pA , p. p. du v. 
Ejlabiecer dans ces acceptions. Etabli, 
ie. Lat. Stabilitus. Inflitutus ,a , um. 

* ESTABLECIMIENTO , /. s. 
Etabliflement , infftution, Loi, Or- 
donnance , Statut. On difoit autrefois 
Eftablecemento. Lat. Statut:m, i. Sanc- 
Lio , onis. : 

* ESTABLEMENTE, adv. D'une 
maniére ftable, ferme, folide & per- 
manente. Lat. Firmiter. 
ESTABLERO , à ESTABLERIZO , 


f. mm. T. peu ufité, qui fignifie Hóte, 


& auffi Valet d'écurie , valet d'étable. 
Lat. Stabularius, ii. 
ESTABLIA, /. f. Le méme que 
Eflaklo. Ce mot n'eft plus ufité. 
ESTABLILLO,/f.5.di:s. de Establo. 
Petite étable. L. Exiguum Stabulum, i. 
ESTABLIMIENTO , /. 5. Le mé- 
me que Ejtablecimiento. Ce mot n'eft 
plus ufité. 
ML ove Le méme que esl» etfrelisi 
aia. reu unté. «table. 

ESTACA, /. f. Pien, piée, de Soo ao, 
bois pointuë par le bout, pour pou- FERA nace 
voir l'enfoncer en terre. Lat. Stipes, el 9ual se vais 
Palus. Vacerra. | . | das estrellas . 
-Bbbb 3 ESTACA. 
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EsTACA. Bouture, bout de plan- 
te ou d'arbre qu'on plante dans la 
terre pour qu'il prenne racine , ou ar- 
briffeau qu'on arrache d'un lieu pour 
le replanter dans un autre. Lat. Ar- 
buflum. Plantatio. Talea. 

EsTACA. Bâton. Lat. Fiwtis, 

* EsTACAS. Chevilles où tien- 
nent les avirons. Voyez Eftalamo. 

Esracas. Gros clous à Pufage des 
charpentiers. Lat. Trabalis clavus. 

Eflar à eflaca. Etre à l'attache. 
Lat. Palo alligatum effe. 

* Refr. Adonde penfais ballar toci- 
nos , no bai eftacas. Ce Proverbe figni- 
fie que tel qu'on croit fort riche, eft 
fouvent trés pauvre. 

* Refr. El cuerdo no ata el faber 
à eflaca. Ce Proverbe fignifie qu'un 
homme fage n'embraífe jamais un 
parti ni une opinion qui géne fa li- 
berté. 

ESTACADA,/.f Terme de for- 
tification. Paliffade, rangée de gros 
pieux plantés fur la créte du che. 
min couvert pour en défendre l'ap- 
proche. Lat. allum, i. . 

EsTACADA. Retranchement fait 
avec des pieux fichés en terre, foit 
pour fe défendre & fe mettre à cou- 
vert de furprile, comme les anciens 
le pratiquoient, foit pour enfermer 
des jardins , retenir les eaux , & gé- 
néralement' tont ouvrage conftruit 
avec des pieux, de la terre & des faf- 
cines. Lat. Poli, orum. Sublice,arum. 

EsTACADA. Barriére , enceinte 
qu'on fait avec des planches dans un 
endroit oà on doit faire quelque 
féte publique , comme on le pratique 
aux courfes de taureaux. Lat. Pale- 


fira, e. 


Entrar en la eflacada. Outre le lens 
propre, fe dit figurément pour En- 
trer en lice, ou en champ clos, aprés 
avoir accepté le cartel. L. Zn arenam 
defcendere. 

Entrar en la eflacada.  S'engager 
dans une querelle ou. difpute dont il 
eft difficile de fe tirer. 

Quedar en la eflacada. Etre vaineu, 
ou mourir dans un combat; avoir 
du deffous dans une difpute. Lat. 


. In arená vinci. 
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ESTACAR, v.a. Ficher, planter 
un pien en terre, & y attacher quel- 
que béte pour qu'elle ne s'échape 
point. Lat. 4d palum ligare. 

* ESTACARSE. - S'enfermer, en- 
clorre de paliffades l'efpace de terrain 
que les ordonnances accordent à celui 
qui découvre une mine, ou qui l'ex- 
ploite. Lat. Fodine fpatium palis in- 
fixis fibi affgnare. 

ESTACADO, pA, $.f. du verbe 
Eftacar dans fes acceptions. Attaché, 


ét à un pieu. Lat. Ad palum liga- 


fus, a, mm. 
ESTACAZO , f. m. Coup de báton, 
ou de pieu. L. Z/His ichus , ds. 


EST 
ESTACHA , /.f.' Corde qu'on at- 


tache au harpon avec lequel on prend 
la Baleine. Lat. amatus rudens , tis. 

ESTACION, ff Etat, fituation 
préfente d'une chofe. Il fe prend ré- 
guliérement pour celle du*tems dans 


les quatre faifons de l'année; ainfi 


on dit: En la eflacion prejente, dans 
le tems préfent. Lat. Status. Tempus. 
Lempejtas, 

Estacion, le prend pour Henre, 
ou diftribution du jour, comme ma- 
tinée, foirée, nuit. Lat. Pars diei. 
Hora, «. . 

EsTACION, fe prend figurément 
pour Station, paute, endroit, lieu 
marqué où l'on s'arréte pour quel- 
que effet. Lat. Situs. Locus. 

Estacion. Station, fe dit des 
Eglifes qui font affignées pendant le 
Jubilé pour y gagner les Indulgences 
en les allant vifiter. Lat. Pia ffatio. 

ESTACION. Station. Terme d'A- 
ftronomie. C'eft le repos dans lequel 
paroiffent étre dans certains tems les 
cinq petites planétes , n'étant pas aifé 
d'obferver fe ellesorit un mouvement 
propre d'Occident en Orient, ou fi 
elles n'en ont point. Lat. Statio. 

Jr àandar , à venir de andar las ef- 
taciones. Aller négotier quelque af- 
faire, ou l'avoir terminée. Lat. Pa- 
tronos ofliatim revifere. - 

Formar à andar las eflaciones. Re- 
prendre fon premier train de vie. Lat. 
Ante acfam vitam repetere. 

* ESTACIONARIO , RIA, adj. m. 
¿Y F. T. d'Aftronomie. Stationaire. 
ll fe dit des Planétes, quand elles 
paroiffent en telle difpolition qu'el- 
les femblent immobiles, & s'arréter 
fous le méme endroit du firmament. 
Lat. Stationarius , a, um. 

ESTACIONERO , /. 5m. Le même 
que Zibréro. Ce mot n'eft plus ufité. 

ESTACON , f. mm. augm. de Efflaca. 
Gros pieu , grofTe palillade. Lat. Pa- 
lus grandior, 

ESTADA,/ f Séjour, le tems 
que l'ona demeuré dans un endroit. 
Lat. Manfio. Mora. 

* ESTADAL , /.m. Mefure prife 
fur la longueur d'un homme depuis 
les pieds jufqu'à la téte , ou des bouts 
des doigts d'une main à l'extrémité 
de ceux de l'autre, lorfqu'il tient les 
bras étendus. On s'en fert dans l'ar- 
pentage. Lat. Exapeda, 2. 

* ESTADAL.' Ornement qu'on por- 
toit antrefdís fur l'épaule. Lat. Hu. 
meralis antiqui genus. 

* ESTADAL DE CERA. Bougie fi- 
lée dont la mefure eft de la hauteur 
d'un homme ; on la vend aujourd'hui 
à la livre, & l'on appelle ce qu'elle 
péfe Ejfladal. Ce mot eft ufité dans 
l'Andaloufie. Lat. Cere exapeda. 

ESTADIO ,. f. m. Stade, lieu pu- 
blic, efpéce de manége dont la me- 
fure eft de cent vingt-cinq pas géo- 
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metriques , nour exercer les chevauz 
à la courfe. Lat. Stadium , ii. 

EsTADIO, Stade, diftance, efpa- 
ce de cent vingt-cinq pas géometri- 
ques. Lat. Stadium , si. 

ESTADISTA, f. :»». Homme d'E- 
tat, qui s'entend bien aux affaires 
d'Etat , un Politique. L. Pobticas, i. 

* ESTADIZO, ZA, adj. m. ES f. 
Croupiflant , ante , croupi, ie, qui fent 
le relent, qui a été longtems enfer- 
mé fans prendre l'air. Lat. Sratious, 
a, um. 

ESTADO, f. m. Etat, exiftence 
actuelle & conditionnelle dans laquel. 
le on confidére une chofe , & dans la- 
quelle elle fe trouve. Lat. Condsts. 
Habitus. 

Esrapo. Etat, qualité, condi- 
tion, profeffion. Lat. Status. Condi- 
Ho, onis. 

EsTADO. Mefure prife fur la taille 
ordinaire de l'homme , qui fert à me- 
furer la hauteur des chofes profondes, 
comme des puits. Lat. Exapeda. Ho- 
minis fMtura. 

Esrapo. Etat, Empire, Royau- 
me, Province, ou étendué de pais 
qui eft fous la domination d'un Prin- 
ce Souverain. Lat. Ditio, onis. 

Esrapo. Etat, la nature & la 
conftitution prefente d'une perfonne, 
d'une chofe , d'une affaire , difpofition 
de corps où d'efprit. L. Status, ús. 

Esrapo, en terme d'Efcrime , 
c'eft la pofture dans laquelle le corps 
fe trouve après avoir poule une botte, 
ou paré celle de fon antagonifte. L. 
Status. Pofitio. 

EsTADO CELESTE. En termes 
d'Aftronomie , on appelle état du Ciel, 
la difpofition des aftres les uns à l'é- 
gard des autres en un certain mo- 
ment, qui eft ce qu'on marque dans 
une figure au théme célefte. Lat. Ca 
li flatus. 

ESTADOS DEL REINO. Etats du 
Royaume. Ils font au nombre de trois, 
le Clergé , la Nobleffe, & le Tiers 
Etat, ou les Bourgeois notables. Lat. 
Kegni ordines. 

Eftado terrcftre. On appelle ainfi en 
termes d'Aftrologie judiciaire , l'état 
d'une planéte felon qu'elle fe trouve 
dans telle ou telle maifon des. douze 
dans lefquelles on divife le thème Cé- 
lefte; on l'appelle terreftre , parce 
que la divifion des maifons fe fait ré- 
lativement à l'horifon du lieu pour le- 
quel on drefTe le théme. Lat. Zer»d- 
tris flatus. | 

Materia de eflado. Matiére d'Etat. 
C'eft tout ce qui a rapport au Gouver- 
nement, à la confervation, à l’aggran- 
diffement d'un Etat. Lat. Res polstica, 

Mefa de eflado. C'eft la table où 
mangent tous ccux qui font attaches 
à la perfonne du Prince. Lat. Kegio- 
rum famulorum. communis menfa, 

Mudar à tomar eflado. Changer E 
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. tat , c'eft embraífer un différent genre 
de vie. Lat. Vite rationem mutare. 

No venir un pléito en eflado , fignifie 
qu'une caufe n'eft point encore en état 
d'être jugée. Lat. Zrformem flatum 
babere. 

Poner à uno en eflado. Donner un 
état à quelqu'un, lui fournir de quoi 
fubffter. Lat. Aliquem collocare. — 

Dar eflado à fu bija. Pourvoir fa 
fille par mariage, ou autrement. 

Poner las cofas en buen eflado. Met- 
tre les chofes en bon état , les met- 
tre au point où elles doivent etre. 

Miniftro de Eflado. Miniftre. d'Etat. 

Eftár en eflado de. Etre en état de. 

No efloy en eflado de bazerlo. Je ne 
fuis point en état de le faire. 

Ejtalo mayor de la gente de guerra. 
L'Etat major , les hauts Officiers d'u- 
- pe Armée, ou d'un Regiment. 

Defcaecer. de fu eflado. Déchoir de 

at. 

Razón de eflade. Railon d'Etat. 
C'eit tout ce quia rapport à la con- 


fervation, à l'accroilfement & à la 


gloire d'un Royaume, Lat. Ratio fla- 
tus regi. | | 
Razon de eflado. C'eft la conduite 
qu'on tient dans les cas où nos inté- 
rets & nôtre honneur fe trouvent en 
compromis. Lat. Proprii flatus, vel 
commodi rutio. | 
* ESTADOÑO , /. m. Ter. ufité 
dans les Afturies. Bâton pointu qu'on 
fiche dans les bandes qui forment les 
côtés d'une charette pour retenir la 
charge. Lat. Palus, 1. 
ESTAFA, /. f. Efcroquerie , filou- 
terie, volerie, tromperie. L, Fraus, dis. 
EsTA?A, en jargon, la part que 
le voleur donne au receleur de fon 
vol. Lat. Furti participatio, onis. 
ESTAFADOR, /. m. Engeoleur, 
trompeur, efcroqueur , pipeur, filon 
fubtil. Lat. Subdolus defraudator. 
ESTAFADOR, en jargon, Voleur 
qui vole fon camarade. L. Trifur, uris. 
ESTAFAR , v.a. Efcroquer de l'ar- 
gent , ou quelque chofe de prix à quel- 
qu'un, fous le titre de prét, ou d'em- 
prunt, dans l'intention de ne le lui 
point rendre, tromper, piper, filou- 
ter, & proprement voler avec adrefle. 
Lat. Dolo, aftu defrandare. 
ESTAFERMO, /. m. Faquin, f- 
gure d'un homme armé , faite de pail- 
le , qui d'une main tient un bouclier, 
& de l'autre un petit fac plein de fable 
pour fraperles épaules de celui qui 
touche fon bouclier, s'il n'a l'adreffe 
d'efquiver le coup en courant. Lat. 
Verjutilis bippodromi [latta. 
EsrA?ERMO,f: dit figurément d'un 
homme qui n'étantbon à rien, pré- 
tend jouer un rôle dans le monde, ou 
de celui qui refte planté fur fes pieds 
en attendant quelque chofe. Lat. Sta- 
tue modo innobilis. 
Correr el eftufermo. Courir le faquin. 
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* ESTAFERO, /. ». Eftafier, la- 
quais, palefrenier. Lat. Pediffequus,;. 

ESTAFETA, /. m. Eftafette , 
courier ordinaire, qui va d'une pof- 
te à l'autre porter les lettres. Lat. Ta- 
bellurius , ii. ü 

ESTAFETA. La Pofte, c'eft le bu- 
reau géneral où l'on porte les lettres , 
& oú tous les Couriers arrivent avec 
leurs malles. Lat. Z'aéeliariorum flu- 
Mo, onis. 

* ESTAFETERO , /. m. Direc- 
teur du bureau de la pofte. Lat. Vere- 
duriorum direcfor , oris. 

* ESTAFETIFERO , 2A , adj. t. 
EY f. T. burlefque & hazardé. Qui 
porte les lettres, foit malle, panier, 
ou autre chofe ; il peut fe dire auffi 
d'une perfonne qui porte des billets 
doux. Lat. Litterigerulus , a, um. 

* ESTALA,/.f Ecurie, ou éta- 
ble. Lat. Stabulum , i. 

* ESTALACION, /. f. Clafle qui 
diftingue les membres d'une Commu- 
nauté ou d'un Corps politique. Lat. 
Gradus, às. ) 

ESTALLAR , «e. n. Eclater, fe 
fendre tout d'un coup avec bruit, cla- 
quer , petiller. L. Crepare. Percrepare. 

ESTALLAR , fe dit figurément pour 


crever de colére, de rage, d'orgueil ,' 


de vanité &c. Lat. Crepure. $ 

ESTALLIDO, /. t». Eclat, bruit 
qui fe fait entendre lorfque quelque 
chofe fe brife, on éclate. Lat. Crepitus. 
Fragor. 

Ejtar paru dár un eflallido. Expref- 
fion hyperbolique qui marque la crain- 
te qu'on a qu'il n'arrive quelque mal- 
heur. Lat. Zmrinere crepat. 

ESTALLO, /. m. Le méme que 
Eflaliido. Ce mot eft peu ufité. 

* ESTAMBOR, fr. T. de Ma- 
rine. Etambord , c'eft une grande pié- 
ce de bois qu'on ente fur le bout de 
derriére de la quille, fur laquelle on 
bátit le cháteau de poupe. Lat. Rota 


puppis. : 

ESTAMBRAR, o. a. T. peu ufité. 
Tordre & filer l'eftame. Lat. 7» Jlumi- 
na flecfere. 

ESTAMBRADO, DA, f. p. du v. 
Eftambrar. Tors, fe. Lat. Zn flamina 
NEXUS, Ay HD. — 

ESTAMBRE , f. »». Eftame, brin 
ou fil tors de laine fine, qu'on em- 
ploye à faire des draps, des bas, & 
d'autres ouvrages. Lat. Stamen , inis. 

Efltambre de la vida. Le fil de la vie. 
On appelle ainfi poëtiquement le cours 
de la vie, la vie même. Lat. Vite 
flamen. 

* ESTAMENARA, /.f. Ter. de 
Marine. Etrave, Etante , étable, éta- 
hlure , capion de proue. Lat. Puppi; 
lignum. preflaxtius. 

ESTAMENSA , /. f. Etamine, peti- 
te étoffe de laine fort mince, travail- 
lee quarrément comme la toile. Lat. 
Panni tenuioris genus. 
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* ESTAMENTO, /. m. Aflemo 
blée des Etats généraux du Royaume. 
C'eft un mot ufité dans les Royaumes 
d'Arragon & de Valence. Lat. Regmi 
comitia , orsm. 

* ESTAMIENTO, /. m. T. anc. 
Etat où l'on fe trouve. Lat. Status, ús, 

ESTAMPA, /. f. Eftampe, image 


-en papier tirée d'une planche gravée 


& pallée fous prefle. Lat. Effigies, ei. 
Imago, inis. Icon, onis. 

ESTAMPA, fignifie auffi Idée , ori- 
ginal, modéle, prototype, moule, 
forme, figure. Lat. Zypus, i. 

EsTAMPA. Empreinte que laiffent 
les caradtéres d'Imprimerie fur le pa- 
pier. Lat. Typograpbia. 

* ESTAMPA. Empreinte, la marque 
que le pied laifTe fur la terre. Lat. Vg/= 
tigium. Semita, 

EsTAMPA. Exemple, modéle qu'on 
doit imiter. Lat. Exemplar. 

ESTAMPAR, v. a. Eftamper, fai- 
re une empreinte de quelque matiére 
dure & gravée fur une matiére plus 
molle, imprimer. Lat. Zypi; excu- 
dere. 
EsrampaAR. Eftamper, marquer, 
empreindre. Lat. Zmprimere. Vefligia 
relinquere. 

ESTAMPAR, métaph. Graver dans 
fon ceur la paffion, l'amitié qu'on a 
pour une chofe, ou pour quelqu'un. 
Lat. Zmprimere. 

ESTAMPADO, DA, f. f. du v. 
Eflampar dans les acceptions. Eftam- 
pé, ée, imprimé, ée, Lat. Typis ex- 
cufus. Imprefus, a , um. 

Queda eftampada en smi corazon. Elle 
refte gravée dans mon cœur. 

ESTAMPERO, /. m. Celui qui 
fait & vend les eftampes , c'eft-à-dire, 
Graveur en taille - douce, Imager, 
marchand qui les vend. Lat. Zmaginum 
excufor , venditor. 

ESTAMPIDO, /. 7. Bruit, éclat, 
que fait un canon, un fufil ou telle 
autre arme que Pon tire. Lat. Fra- 
gor , oris. 

* ESTAMPILLA, f. f. dimin. de 
Eflampa. Petite eltampe. Lat. Zma- 
guncula , e. 

* ESTAMPILLA , f... Seing gra- 
vé en métal, dont le Roi -d'Efpa- 
gne fe fert pour figner tomtes les de- 
péches de bn royaume. Lat. Chyro- 
graphum celatum. 

ESTANCAR, «. a. Etancher , at- 
réter, rompre, empécher , fnfpendre 
le cours de quelque chofe. Lat. Cobibe- 
re. Detinere. 

ESTANCAR, fignifie aufli Interdi- 
re le cours & la vente de certaines 
chofes. Lats Interdicere. Probibere. 
Vetare. 

ESTANCAR, fe dit figurément pour 
Sufpendre , interrompre le cours d'une 
affaire. Lat. Su/pendere. 

ESTANCADO , DA, f. p. du v. 
Ejtancar dans les acceptions. PU 

| ché , 
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ché, ée. Lat. Cobibitus. Detentus. In- 
terdicfus , a, um, 

ESTANCIA, /.f. Séjour, demeu- 
te, domicile, habitation dans quel. 
que endroit. Lat. Statio. /Manfo. Ha- 
bitatio , onis, 

EsTANCIA. Chambre, falle, ca- 
binet qu'on habite dans une maifon. 
Lat. Cubiculum, i. 

ESTANCIA, en terme de guerre, 
Camp, campement d'une armée. Lat. 

A, orum. 

* ESTANCIA. Stance, terme de 
Poéfie. C'eft un certain nombre réglé 
de vers graves & férieux, qui con- 
tiennent un lens, au bout duquel il 
fe fait un repos. C'eftaufli un huitain, 
ou une forte de poéfie comprile en huit 
vers. Lat. Cantus, ús. 

ESTANCO, jm. V. Eflanque. 

EsTANCO. C'eft le lieu ou la bou- 
tique od fe vend ce que la ville ou le 

village a affermé. Lat. rium , ii. 
'  EsrANCO , fe dit aufli du bail paffé 
entre la ville & le fermier. Lat. E»i- 
gorii conduébio , onis. 

ESTANCO. Arrêt, féjour qu'on 
fait en quelque lieu. Lat. Statio , oris. 
Mora, e. 

EsrANCO, fe prend dans un [ens 
plus étendu pour Dépót , Archive. L. 
Collectio , onis. 

Ejlarico de tabaco. Boutique où l'on 
vend du tabac. 

Navio eflanco. Navire qui ne fait 

point cau. 
ESTANDARTE , /. m. Etendart , 
enfeigne qu'on porte à la guerre , qui 
fert de fignal pour reünir enfemble les 
troupes d'un méme corps. Lat. Vexil- 
hen, i. 

EsTANDARTE. Baniére qu'on por- 
te aux proceflions. Lat. Vexillum, 

* ESTANGURRIA, /. f. Etrangu- 
rie, terme de Médecine, qui fe dit 
d'nne maladie qui canfe une émiffion 
involontaire d'urine fort fréquente & 
en petite quantité on goute à goute , 

acus fans douleur, & quelque- 
ois avec douleur. Lat. SYranguria, e. 

ESTANGURRIA, fe dit par analo- 
gie des fontaines qui donnent peu 
d'eau. Lat. Fortis fhllicidium , ii. 

ESTANGURRIA. On appelle enco- 
re ainfila Cánulle, on le vaiffeau qui 
reçoit l'urine que l'on rend. Lat. 7z- 
bulus , i. 

ESTANQUE, /. m. Etang, vivier, 
refervoir d'eau douce dans un lieu bas, 
formé par une digue ou chauffée, pour 
y nourrir du poillon. Lat. Stagnum, i. 

ESTANQUERO, /.». Fermier qui 
afferme de la ville ou village le droit 
de vendre lui feul telle ou telle chofe ; 
il fe dit pour l'ordinaire de celui qui 
afferme la vente du tabac. Lat. Mo- 
nopola , æ. 

ESTANQUILLO , /. m. dim. de 

anco. Boutique où l'on vend le ta- 
bac en détail. Lat. Emporium minus. 
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' ESTANQUITO, /. m. dim. de Ej: 
tanque. Petit étang , petit refervoir, 
petit vivier. Lat. Stagusms exiguum. 

ESTANTAL , /. ». Anh arc-bou- 
tant, étangon, étaie, loutien. Lat. 
Fulcrum , 5. 

ESTANTE , /. m. Tablette ou ar- 
moire à mettre des livres. Lat. Pis- 
teus , 3. Loculi , orum. 

EsTANTES. T. de Marine. Eftan- 
ces, piliers pofés lelongdes hiloires 
pour foutenir les barotins. Lat. Ligna 
Jluntia. 

ESTANTEROL , /. m. Eftanterol. 
C'eft le pilier qui eft prés de la poupe 
de la galére. Lat. Palus medius in navi. 

ESTANTIGUA , / f. Phantóme, 
fpedre, vifion. Lat. Spectrum, i. 

EsTANTIGUA. On appelle ainfi 
fignrément un homme hideux & vétu 
d'une maniére ridicule. L. Spectrion, i. 

* ESTANTIO, TIA, adj. m. ES f. 
Qui eft en repos, qui n'a point de 
mouvement; il fe dit ordinairement 
des eaux retenues dans les campa- 
gnes, & qui croupiflent. L. Stagnans. 

EsTANTIO, au figuré, Mou, lA- 
che, pareffeux , fans efprit. Lat. De- 
Jes. Iners. Jenavus , u, um. 

* ESTANZA , /. f. Le méme que 
Eflanciá. 

* ESTANZA. Etat permanent d'u- 
ne chofe. Ce mot n'eft plus ufité. Lat. 
Status, ús. 

Bien eflanza, à mal eflanza. Bonne ou 
mauvaife œuvre. Ces mots ont vieilli. 

ESTAÑADOR, /. m. Celui qui 
étame les batteries de cuifine, c'eft 
proprement un chauderonnier, Lat. 
Stanno oblinens. 

ESTAÑAR, vu. a. Etamer , endui- 
re avec de l'étain fondu, ou en me- 
nues feuilles. Lat. Stanno sllinere. 

ESTAÑADO, DA, f. f. du v. 
Eflanar. Etamé , ée. Lat. Stanno il- 
litus, a, um. | 

ESTAÑO, f. m. Etain , métal im- 
parfait, plus dur que le plomb , & 
moins dur que l'argent. L. Stannum,;. 

EsTAno. Marais, lac, étang , 
mare. Lat. SYagnum, i. ^ 

* ESTAQUILLAR , c. a. Brocher, 
terme de cordonnier. C'eft attacher 
avec des clous. Lat. Paxillis figere. 

ESTAQUILLADO , DA , f.p. du v. 
Eflaquiller. Broché, ée, attaché , ée 
avec des clous. L. Paxillis fecus, a, um. 

ESTAR , «o. n. Etre dans tel ou tel 
endroit, s'y trouver. Lat. Effe. Adeffe. 

Eflar es Efpaña , en Francia. Etre 
en Efpagne, en France. 

ESTAR , fignifie Entendre , être au 
fait d'une chofe. Lat. Zntelligere. Ca- 


e. 

* Ex. Efloi en lo que v. m. dice. 
J'entens ce que vous dites. 

ESTAR. Etre, fe dit auffi pour 
confifter : & ainfi l'on dit, En effo effa, 
c'eft-à-dire , La chofe confifte en ceci. 
Lat. Con/?flers. 
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EsTAR. Cautionner, s'obliger > 
répondre. Lat. Spondere. 

Ex. Yoeftoi por fulano. Je me rens 
caution pour un tel. 

EsTAR. Etre, foutenir tel on tel 
fentiment , être d'avis. Lat. Credere. 

* Ex. Ejloi en que vendra fulano. Je 
foutiens , je fuis d'avis qu'un tel 
viendra. 

EsT AR, eft un des verbes auxiliaires 
dont la langue Caftillane fait le plus 
d'ufage ; il n'augmente point la fignifi- 
cation du verbe avec lequel il eft joint, 
il fert feulement à le conjuguer. 

Ex. Eflar leyendo , effar efcribiendo , 
fignifie la méme chofe que leer & ef2 
cribir , lire & écrire. 

EsTAR, étant joint avec quelques 
noms, fignifie qu'on a, ou qu'on 
fouffre ce que ces noms fignifient. . 

Ex. Ejtar trifle , eflar fordo. Avoir 
de la triftefle, être fourd. 

EsTAR, joint avec la particule 
& avec quelques noms, fignifie qu'on 
s'oblige, ou qu'on eft difpofé à faire 
ce que le nom fiynific. : 

Ex. Efhr à cuentas , à examen. 
Etre prét à rendre compte, à fubir 
un examen. 

ESTAR, étant joint avec la pré. 
pofition De & avec quelques noms, 
en prend la qualité ou la proprieté. 

Ex. Eflar de prifa, eflar de viage. 
Etre preflé, être prét à fe mettre 
en voyage. 

EsTAR, joint avec la prépofition 
De € l'infinitif d'un verbe, marque 
l'a&ion du méme verbe. 

Ex. Effar de ver , eflar de oir. Voir, 
ouir. 

ESTAR, avec la prépofition Ex 
& avec quelques noms, marque l'a- 
&ion , la paflion a&uelle , le fecours, 
ou la préfence relative à ce que ces 
noms fignifient. 

Ex. Eftar en Sermon, eftar en Mifa. 
Afhíter, être préfent au Sermon, à 


la Melle. estas en nada etre sisrle pornt ee 


EsTAR, avecla prépofition Para 
& les tems de quelques verbes, mar- 
que la difpofition oú l'on eft de faire 
ce que le verbe fignifie. . 

EsTAB. Avec la prépofition Por 
& l'infinitif d'un verbe , marque que 
la chofe que le verbe fignide n'eft 
pas encore faite. 

Ex. Ejla por efcribir. Il doit écri- 
re, il va écrire. 

ESTARSE, «. r. S'arréter dans 
quelque endroit, s'arréter à quelque 
chofe. Lat. Cunétari. Morari. 

ESTARSE, joint avec le Gerondif 
de quelques verbes , marque une dif- 
pofition à l'a&ion du verbe: comme, 
Eflarfe muriendo , cayendo , être fur le 
point de mourir, de tomber. 

Eflar à la mano, Etre à portée, ou 
fous la main. - Lat. Prop? effe. 

Ejflar à la Trinca. Se dit en terme 
de Marine lorfqu'un vaiffeou mera 

A 
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Ja eape, pour en laiffer paffer d'an- 
tres. Lat. Curfum remittere. 

Eflar alerta. Etre alerte, a@if, 
vigilant. Lat. Diligenter attendere. 

Eftar à . Etre prét, être à 
point de faire ce qu'on veut. Lat. 
Stare in procinciu. 

Eflar à raya. Se contenir , ne paf- 


fer pas outre, fe moderer. Lat. Con- 


sinere fe. 

Ejflar bien, o mal, à mejor. Etre, 
ou n'être pas à propos. Lat. Aphon 
effe , vel non. 

Eftar bien una cofa , fignifie qu'une 
chofe eft comme il faut. Lat. Elegan- 
ter extare. 

Eflar capaz. Etre habile, être au 
fait d'une chofe. Lat. Callere. 

Eftar de buena à de mala. Etre de 
bonne, ou de mauvaife humeur. L. 
Gaudio vel marore affici. 

Ejflar de efquina , 0 efquinados. Etre 
d'un caraétére oppofé, ne point s'ac- 
corder enfemble. L. Abalienatum effe. 

Eflar de gorja. Etre joyeux, con- 
tent. Lat. Letitid exultare. 

Eflar de vagar. Etre oifi£ , n'avoir 
rien à faire. Lat. Vacare. 

Eflar en afcuas. Voyez Afcua. 

Ejtar en efto it lo otro. Penfer , ré- 
fiéchir à telle ou telle chofe. Lat. De 
aliquo follicità agere.  - 

Eflar en linea. Marcher fur la mé- 
me ligne, en parlant de plufieurs 
vaiffeaux qui font route enfemble. 
Lat. Lineam formare. 

Eftar en mano de uno. Avoir la li- 
berté de faite ce qu'on veut. Lat. 
In fua manu effe. : 

Eflar en prenfa. Etre dans le cha- 
grin, dans la peine. Lat. Angi. 

Eflar en f. Avoir Vefprit préfent 
à ce qu'on fait. Lat. Sibi attendere. 

Eflar en fu juicio. Etre dans fon 
bon fens , avoir l'efprit fain, penfer 
jufte. Lat. Sibi ver did 


.. - Eftar en todo. Sgavoir une chofe à 


fond. Lat. Rem prob) tenere. 

Eflar en todo. Etre a&if, vigilant 
& propre à exécuter tout ce qu'on 
commande. Lat. Solerter omnibus in- 
gendere. 

Eflar hecho de fal. Etre fait de fel. 
Phrafe finguliére , pour exprimer 
qu'une perfonne eft contente, irt 
reffent beaucoup de plaifir en elle-mé- 
me “de ce qu'on lui dit. Lat. Salfion 


Pile. 
earl de perlas una cofa. Se dit 
pour marquer qu'une chofe convient 
parfaitement à quelqu'un. Lat. Vulde 
convenire. | 

Eflar lejos. Etre éloigné de faire 
ce qu'on nous demande. Lat. Zbali- 
quà re longè abeffe. 

Eflar mui fobre f. Etre orgueil- 
leux, fuperbe. Lat. Superbire. Ex- 


solli. 
Eflar 0 eflarfe mano fobre mano 


Refter les bras croifés & fans rien 
Tom. l. 
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faire. Lat. Defdem federe. 

Eflar para ello. Etre enjoué & de 
bonne humeur. Lat. Gratià C9 lepi- 
ditate pollere. 

Eflarfe en fa trece. S'opini&trer dans 
fon fentiment , ne point en démordre. 
Lat. Mordicús tenere. aliquid. 

Eftar fobre las aguas de otro. Etre 
fous le vent d'un autre, en parlant 
d'un vaiffeau. Lat. Alterius novi: cur- 
Jum infequi. 

Eflar fobre uno, 0 fobre un negocio. 
Suivre une affaire, ne point l'aban- 
donner. Lat. 7nflare. Urgere. 

Eflar uno fobre f. Etre fur fes gar- 
des. Lat. ln promptu efe. 

À prueba y eftéfe. Soit furfis juf- 
qu'à plus ample informé. Lat. Uf 
quequod affa comprobentur , detineatur. 

Eflar bien con alguno. Etre bien avec 
quelqu'un. 

ar spa] con alguno. 
avec quelqu'un. 

Efla bien con el, eflà bien con ella. 
Il eft bien avec lui, il eft bien avec 
elle. 

Eflar ayrado. Etre en colére. 

Eflar en pié. Etre debout. 

Ejlar levantado. Etre levé. 

Ejtar enojado. Etre fáché. 

Eflar defcontento. Etre mécontent. 

Ejlar acoflado. Etre couché. 

Los exercitos eflèn para marcbar. 
Les armées font prétes à marcher. 

El nacio eftà para bazerfe à la «ela. 
Le vaiffeau eft prét à faire voile. 

Eflar en ayunas. Etre à jeun. 

ESTANTE , part. acf. du v. Eftar. 
Etant. Lat. Exiflens. 

* ESTARCIR, «.a. Poncer, paf- 
fer de la pouffiére de charbon fur un 
deflein aprés l'avoir piqué, Calquer. 
Lat. Perfricare.  - 

ESTARCIDO, DA, f. p. du verbe 
Eftarcir. Poncé , ée. Lat. Perfricatus , 


a, Um. 

* ESTATERA , J.f. Balance Ro- 
maine, pefon. Lat. Statera, e. 

* ESTATERA. Statere. Monnoye 
ui valoit deux dragmes ou douze 
ols tournois. Lat. Stater, eris. 

ESTATICA , /. f. Statique. Scien- 
ce qui fait partie des Mathématiques, 
& qui enfeigne la connoiffance des 
poids, des centres de gravité , & de 
l'équilibre des corps. Lat. Stafica, e. 

STATUA, /. f. Statue, figure 
de plein relief. Lat. Statua, e. 


Etre mal 


Hacerfe eftatua , 0 Reveflirfe en efta- 


tua. Marcher tout d'une piéce com- 
me une ftatue, pour fe donner un 
air de gravité. Lat. Gravitatem affe- 


are. ; 
ESTATUARIA, /. f. Statuaire, 


l'art de faire des ftatués. Lat. Sta- 
tuaria , e. 


ESTATUARIO , fm. Statuaire , 
fculpteur qui fait des ftatués. Lat. 
Statuarius , ii. 


ESTATUIR , o. «. Statuer, éta- 
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blir, ordonner, déterminer, réfon” 

dre, prefcrire. Lat. Sfafuere. 
ESTATUIDO,.DA, f. f. du v. 

Eftatuir. Statué, ée. Lat. Statutas , 


a, sm. 

ESTATURA, /. f. Stature , taille 
d'un homme, fa hauteur, fa grof- 
leur. Lat. Statura, e. 

Es de buena eflatura. Il eft d'une 
bonne taille. 

ESTATUTARIO, RIA, adj. ». 
€ F. Qui appartient au ftatut. Lat. 
dd flatutum pertinens. 

ESTATUTO, /. mm. Statut, Ré- 
glement pour faire obferver une cer- 
taine difcipline , une façon de vivre, 
on de travailler dans quelques Com- 

agnies , Corps, ou Communautés. 

at. Sfatutum, i. 

* ESTAY , f. 5. T. de Marine. 
Etay 3 c'eft une groffe corde qui 
prend depuis le fommet d'un mát juf- 
qu'au pied de celui qui eft devant 
lui vers la proué, qui fert à l'affer- 
mir. Lat. Rudens confrmatorius. © 

* ESTE, f. m. Eft, nom qu'on 
donne au vent d'Orient. Lat, Exrus,;. 

EsTE, TA, TO. Pronom démon- 
ftratif de la chofe qui eft préfente. 
Celui-ci, celui-là, celle - ci, celle- 
la, ce, cet, cctte. Lat. Hic , b«c , boc. 
Ille, illa, illud. 

En eflas y en eflotras. Expreflion 
adv. qui fignifie Pendant que , tandis 
que. Lat. Znterim. Interea. 

En efto. Dans ce tems- là. Lat. 
Interea. 

Para eftas, à por eflas. Par celles- 
ci, ou par celles - là, expreffion d'u- 
ne mére qui menace fes enfans, ou 
d'un homme qui en menace un au- 
tre , en mettant le bout du doigt 
fur le front, ou fur les lévres, ou 
entre fes dents. Lat. Per Jovem. 

* ESTELA , ff. T. de Marine. 
Sillage, la trace du cours du vaif- 
feau , fa route, fon eau, fa feilledre. 
Lat. Sulcus , i. / 

* ESTELARIA. Voyez Aichimilla. 

* ESTELIFERO, RA, adj. m.€9 f. 
Etoilé, ée, parfemé , ée, cogvert, te 
d'étoiles. C'eft un mot Latin qu'on 
n'emploie que dans la Poële. Lat. 
Stellifer , a, um. : 

ESTELION , /. m. Petit animal 
femblable au lezard, qui a le dos 
tacheté de petites taches luifantes, 
comme autant d'étoiles. L. SteWio,onis. 

ESTELION 9 EsTELON. Crapau- 
dine, pierre qu'on trouve dans la téte 
des vieux crapauds , & qui eft bonne 
contre le poifon. Lat. Stellio , oris. 

ESTELIONATO , . m. Stellionat. 
Terme de jurifprudence. C'eft une 
forte de crime qui fe commet par 
la tromperie dont ufent les parties 
en contraétant, quand elles vendent 
ou hypothéquent des immeubles d'u- 
ne antre maniére qu'ils ne font en 
effet. Lat. Stellionatus , ds. 

Cccec * ESTE- 
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* ESTEPA, /. f. Cifte, arbriffeau 
dont il y a diverfes efpéces. Lat. 
Ciflus , i. 

ESTERA, £ f Natte, tiffu plat 
fait de trois brins de paille battue 
& tortiliée enfemble. Il s'en fait aufi 
de jonc & de genét. Lat. Storea, e. 
Vovez Atocha. | 

ESTERAR , v. a. Natter , couvrir 
de nattes. Lat. Storeis flernere. 

EsTERAR au figuré, Prendre des 
habits d'hiver, fe garnir contre le 
froid. Lat. Contra frigus fe munire. 

. ESTERADO, Da, p. p. du verbe 
Eflerar dans fes acceptions. Natté, ée. 
Lat. Storeis flatus, a, um... 

ESTERCAR , v. a. Le méme que 
Ejlercolar. 

* Refr. Eflierca y efcarda y cogeras 
buena parva. On obtient aifément ce 
qu'on défire, lorfqu'on employe les 
moyens convenables. 

STERCADO, DA, p. f. du v. 
Eftercar. Le méme que Ejlercolado. 
e* ESTERCOLADURA , /. f. L'ac- 
tion de fienter, en parlant des bêtes, 
& auffi de fumer les terres de la méme 
fente devenue fumier. Lat. Stercora- 
tio , onis. 

. ESTERCOLAMIENTO,, /. m. Le 
méme que Eflercoladura. 

ESTERCOLAR, v.». Fienter, ren- 
dre des excrémens, en parlant des 
bétes & des oifeaux. Lat. Stercus 
emittere. 

ESTERCOLAR, v. a. Fumer les ter- 
Yes, mettre du fumier deffus pour les 
rendre fertiles. Lat. Stercorare. 

ESTERCOLADO, DA, f. f. du 
v. Eflercolar dans fes acceptions. Fu- 
mé , ée, amendé, ée par le fumier. 
Lat. Srercoratus, a, um. 

* ESTERCOLERO, /. »». Celui 
qui fume les terres. Lat. Qui flercorat. 

EsTERCOLERO. Endroit , foflé 
où l'on garde le fumier. Lat. Sterqui- 
lniumn , ii. 

* ESTERCUELO, /. m. L'a&ion 

de fumér les terres. Lat. Stercora- 
tio , onis. 
* ESTEREOMETRIA, ff. Sté- 
réométrie. Partie de la Géométrie qui 
traite de la mefure des folides. Lat. 
Stereornctria , e. 

* ESTEREOMETRICO, ca, adj. 
m. EY f. Qni appartient à la Stéréo- 
métrie, ou à la mefure des folides. 
Lat. Stereomeiricus, a, um. 

* ESTEREOMETRICA. La ligne 
des folides qui elt marquée fur le com- 
pas de proportion, & qui fert pour 
augmenter ou diminuer un folide fui- 
vant tcl'e raifon qu'on veut. Lat. Z:- 
wea Stereometrica. | 

ESTERERO, f. ». Nattier, ou- 
vtiet qui fait & qui vend de la natte. 
Lat. Storcarius, ii. 

ESTERIL , adj. d'une term. Stéri- 
"de, qui ne rapporte point de fruit 

Lat. jieriüis, de s : 
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ESTERILES. Stériles. Les Aftrolo- 
gues appellent ainfiles fignes des Ju- 
meaux , de la Vierge € du Lion, pour 
les diftinguer des autres qu'ils appel- 
lent féconds. 

ESTERILIDAD, /. f. Stérilité , 

ualité de ce qui eft ftérile, € il 
e dit tant au propre qu'au figuré. 
La ftérilité d'une femme, d'une terre, 
d'un efprit, d'un travail. Lat. Sters- 
litas, atis. 

ETERILISSIMO, Ma, adj. us. ES 
f. Juperl. de Efleril. Très fterile. Lat. 
Valdè flerilis, e. 

ESTERILIZAR, vu. a. Rendre fté- 
rile. Lat. Sterilem reddere. 

ESTERILIZADO , DA, f. p. du v. 
Efterilizar. Rendu, ue ftérile. Lat. 
Steriliy factus. 

ESTERILLA , /. f. dim. de Eflera. 
Petite natte. Lat. Parva florea. 

* ESTERILLA. Petit galon de fil 
d'or ou d'argent d'un travers de doigt 
de largeur. Lat. Aurea vel argentea 
fuciola, e. 

* ESTERO, /. m. Le méme que 
Albufera. 

EsTE&O, fe prend auffi pour l'ac- 
tion de natter les appartemens, les 
chambres , les Eylifes. Lat. So: earum 
extenfio , onis. 

ESTERQUERO, /. m. Le même 
que £flercolero. 

* ESTERQUILINIO, /. 5. Mon- 
cean, tas de fumier, folle à fumier. 
Lat. Sterquiliniun , ii. 

ESTEVA, /.f Le manche de la 
charrué. Lat. Stiva, «. | 

ESTEVA, ou EsTiva. Grofle per- 
che dont on fe fert pour eftiver les bal- 
lots de laine dans les vaiffeaux. Lat. 
Navalis fHoa. 

ESTEVADO, DA, adjy,m.EJ f. Ca- 
gneux, eufe, qui a les jambes tor- 
tues, «qui tourne les pieds en de- 
dans en marchant. Lat. J’arus, a, um, 

EsTrEvADO. Boflu, contrefait. L. 
Gibbofus, a, um. 

* ESTIAR, v.n. S'arréter, de- 
meurer là oü l'on eft. Ce mot eft peu 
ufité. Lat. Stare. 

ESTIBIA. Voyez Efpibio. 

ESTIBIO, /. 1. Le méme que 4l- 
cobol. 

ESTIERCOL , f. m. Fumier, fien- 
te, excrément des animaux. Lat. Ster- 
cus , OYir. 

ESTILAR, «v. ». Ufer , pratiquer, 
avoir coutume, étre de ftyle. Lat. 
Solere. 

Ejjo no fe efisla mas. Cela ne fe pra- 
tique plus, ou n'eft plus en ufage. 

STILAR , fignifie quelquefois Or- 
donner, mettre par ordre, arranger, 
difpofer , régler. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Difponere. Concinnare. 

ESTILADO , DA, f. p. du verbe 
Eflilar dans fes acceptions. Ufé , ée, 
pratiqué , ée. Lat. Sulitus, Dypojstus , 
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EsTILADO, fe prend auffi pour 
Deftilado , mais il eft peu ufite dans 
cette acception. 

* ESTILBON, /. ». fignifie en 
jargon, Yvrogne. Lat. Homo ebrius. 

* ESTILICIDIO, /. :». Diftilla- 
tion, chute d'une liqueur goute à 
goute. Lat. Stillicidium , ii. 

ESTILO, /. m. Stile, poingon on 
grofle aiguille avec la pointe de la- 
quelle les anciens écrivoient fur des 
tablettes. Lat. Stylus, i. 

EsriLo. Stile, aiguille d'un ca- 
dran folaire. Lat. Gnomon , is. 

EsriLOo. Stile, fignifie principa- 
lement la facon particuliére d'expli- 
quer fes penfées , ou d'écrire , qui eft 
différente felon les auteurs & les ma- 
tiéres. Lat. Stylus. 

EsTILO. Stile, en terme de Jurif- 
prudence, eft la forme, ou differen- 
te maniére de faire des procedures. L. 
Stylus. 

EsTILO, fe prend pour ufage, cou- 
tume. Lat. Mos, oris. 

Esriro. Stile, fe dit auffi de la 
maniére différente dont chacun agit & 
parle. Lat. Vivendi norma. 

ESTIMA, /./. Eftime, la bonne 
opinion qu'on a de la valeur, du mérite 
d'une perfonne , ou d'une chofe. Lat. 
Exiflimatio , onis. 

ESTIMABILIDAD , ff. Qualité 
qui rend une chofe digne d'eftime , 
excellence. Lat. Æffimabilitas , atis. 

ESTIMABILISSIMO , MA, adj. 
m. ES f. Juperl. de Eflimabie. Tres ef- 
timable. Lat. Exiflimatione digniffrmus, 


a, um. 

ESTIMABLE , adj. d'une term. Ce 
qui peut étre apprécié , ce à quoi l'on 
peut donner un prix. Lat. Æffimabrb:. 

ESTIMABLE. kftimable, qui eft 
digne d'eftime , qui mérite de l'appro- 
bation. Lat. Exi/limatione dignus, e, vam. 

ESTIMACION, /.f. Eftimation, 
prix, jufte valeur d'une chofe. Lat. 
AEflimatio , onis. Pretium, ii. 

EsriMACION. Eftime, la bonne 
opinion qu'on a dela valeur, du mé- 
rite d'une perfonne, ou d'une chofe. 
Lat. Exifhimatio , onis. 

Eftimacion propria. Amour propre. 
Lat. Amor proprius. 

ESTIMADISSIMO , MA, ad). tw. 
ES f. fuperl. de Eftimado. ‘Très eftimé, 
ée. Lat. Summo pretio babitus , a , um. 

ESTIMADOR , /. m. Le méme que 
Apreciador. 

EsTIMADOR. Eftimateur, appré- 
ciateur , prifeur, qui donne un jufte 
prix aux chofes. Lat. Exiffzmater, eris. 

MAR, «v. a. Eltimer, prifer, 
déterminer le prix & la valeur de 
quelque chofe. Lat. Ajtimare. 

EsTIMAR. Eftimer, faire cas de 
quelqu'un , ou de quelque chofe, en 
avoir bonne opinion. Lat. Exiflimaerr. 

EstiMAR. Eftimer, fignife aufh 
avoir quelque opinion , quelque croy- 

ance 
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ance d'une chofe bien ou mal fondée ; 


juger, penfer , croire ,  préfumer 
qu'une chofe eft, ou n'eft pas ainfi. 
Lat. Exiflimare. Cenfere. 

EsTIMAR. Eftimer, reputer, ju. 
ger, approuver, déterminer. Lat. 
Cenfere. 

EsTIMAR , fe prend pour Recon- 
noitre un fervice, un bienfait. Lat. 
Gratum babere. 

ESTIMADO, DA, f. f. du verbe 
Eflimar dans fes acceptions. Eftimé , 
ée. Lat. Æffimatus. Exiflimatus, a, um. 

ESTIMATIVA , /. f. Eftimative , 
connoiffance, faculté qui nous ap- 
prend à juger des chofes. Lat. Judi- 
cium, ii. 

EsTIMATIVA. Inftin& naturel qui 
porte les animaux à rechercher tout ce 
qui tend à leur confervation. 

ESTIMULAR, v.a. Piquer, ai- 
guillonner. Lat. Stimulare. Stimulo in- 
citare. 

EsTIMULAR. Aiguillonner,exciter, 
pouffer quelqu'un à faire, ou à entre- 
prendre quelque chofe. Lat. Stimssula- 
re. Incitare. 

ESTIMULADO, pa, f. f. duv. 
Eflimular dans fes acceptions.  Ai- 
guillonné , ée , piqué , ée , pouffé, ée. 
Lat. Stimulatus. Excitatus , a, um. 

ESTIMULO, /. m. Aiguillon, fe 
dit figurément dece qui excite. Au 
propre, c'elt un bâton allez long & 
délié, au bout duquel il y a une petite 
pointe de fer pour piquer les bœufs, 
& pour les faire marcher. Lat. Srimu- 


lus, 3. 

ESTINCO, /. m. Stinc, ou Stin- 
que, animal amphibie, femblable à 
un petit crocodile. Lat. Stincus, $. 

* ESTINIA, /. f. T. de marécha- 
lerie. C'eft une compreffion des nerfs 
& des fpondiles du cou de l'animal , 
occafionnée par un défaut de forces, 
qui fait que le cheval porte le cou 
arqué comme un arc. Lat. Nervorum 
compreffo , onis. 

* ESTINTO, /. m. Le méme que 
Inflinto. Ce mota vieilli. 

ESTIO, f.m. Eté, la plus chau- 
de des faifons de l'année. Lat. /E/las, 


atts. 

* ESTIOMENADO, DA, adj. m. 
€s f. Partie atfe&ée d'un Eftioméne. 
Lat. Corruptus , a, um. 
a * ESTIOMENO, fr. Eftioméne, 

terme de Médecine. Putréfa&ion, cor- 
ruption totale de la chair, qui la rend 
mont infenfible. Lat. Carnis pu- 
tredo. 

* ESTIPENDIARIO , /. »s. Le mé- 
me que Tributario. Ce mot a vieilli. 

* EsTIPENDIARIO. Stipendiaire : 
on appelle aujourd’hui ainfi celui qui 
eft à la folde d'un autre. Lat. Stipen- 
diarius , a, um. 

ESTIPENDIO, /. s. Solde, gage, 
la paye des foldats.Lat. Stipendison, is. 

* ESTIPITE, /. #. T. d'Archi- 
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te&ute. Sorte de colonne ou de Pilaf- 
tre, en forme de pyramide, dont la 
pointe eft renverfée. Lat. Stipes, itis. 

ESTIPTICIDAD , /. f. Qualité 
ftiptique , ou aftringente. Lat. Stipsi- 
citas, atis. 

ESTIPTICO , CA, ads. m. ES f. 
T. de Médecine. Stiptique, aftrin- 
gent, qui a la vertu de refferrer. Lat. 
Stypticus , a, um. 

STIPTICO. Conftipé , rellerré. 
Lat. Stypticus , a, um. 

EsTIPTICO, fe dit figurément pour 
Avare , chiche, taquin. Lat. Avarus. 
Parcus, a, tun. 

ESTIPTICO, 1 prend dans le mé- 
me fens pour Difficile à obtenir. Lat. 
Tardus. Difhcilis. 

ESTIPULACION , /. f. T.de pra- 
tique , Stipulation , action par laquelle 
on convient des claufes & des condi- 
tions qu'on veut inférer dans un con- 
trat. Lat. Stipulatio , onis. 

ESTIPULAR, v.c. T. de Jurif- 
prudence. Stipuler , demander , exi- 
ger, faire promettre, faire convenir 
des claitfes & des conditions que cha- 
cune des parties veut qu'on infére 
dans un contrat, & qu'elles s'obli- 
gent d'exécuter. Lat. Stipulare. 

. ESTIPULADO, pA , f. p. du verbe 
Eftipular. Stipulé, ée. Lat. Stipula- 
tus, a, um. : 

* ESTIRADAMENTE , ado. For- 
tement, par force, avec violence. 
Lat. Extens?. Intense. 

* ESTIRAJON , /. m. Le méme 
que Effiron. C'eft un terme bas. 

ESTIRAR , «. a. Etirer, étendre, 
allonger, tendre, bander. Lat. Ten- 
dere. Diflendere. 

EsriRAB. Faire qu'une chofe s'a- 
jufte avec une autre, quand méme il 
faudroit employer de la violence. Lat. 
Contorquere. 

ESTIRAR, figurément, Etendre, al- 
longer un dilconrs , augmenter l'é- 
tendue d'une jurifdi&ion au delà de ce 
qui convient. Lat. Protendere. 

ESTIRARSE , U. r. S'étendre, 
s'allonger pout atteindre à quelque 
chofe. Lat. Extendi. Protendi. 

ESTIRARSE. Se redrefler, mar- 
cher tout d'une piéce, pour fe donner 
un air de gravité. Lat. Extolli. Super- 
bire. 

Eftirar à uno el pefcuezo. Allonger 
le cou à quelqu'un, le pendre. Lat. 
Aliquem fufpendio secare. 

Eflirar la pierna. Allonger la jam- 
be; & au figuré, Faire tous fes ef- 
forts pour venir à bout de quelque 
chofe. Lat. Conars. Niti. 

Ejflirar la ropa. Détirer le linge, 
l'étendre. Lat. Lintea explicare. 

* Refr. Vo eflirar la pierna mas de. 
lo que alcanza la ropa. Ce Proverbe 
amar qu'on doit proportionner fes 
dépenfes à fes moyens. j 

ESTIRADO, DA, f. p. du verbe 
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Eflirar dans fes acceptions. Etiré, de, 
allongé, ée. Lat. Extenfuw. Elatus, 
a, um, 

ESTIRADO, fe dit fizutément pour 
Grave, illuftre , diftingué, eftimable. 
Lat. Nobilis. Illuftris. Clarus, a, um. 

ESTIRAZAR , v. a. Le méme que 
Ejflirar. C'eft un mot bas. 

ESTIRIJON , /. ». Le méme que 
Efliron. C'eft un mot bas. 

ESTIRON, /. m. Tiraillement , 
fecouffe en tirantà foi, ou effort que 
l'on fait pour rompre quelque chofe 
en tirant bien fort. Lat. Succuffus , ús. 

Dar un efliron. Croître en peu de 
tems. Lat. Celeriter adclefcere. 

ESTIRPE , /. m. Source, origine, 
race, lignée , extradion, L. Stirps. 
Genus. Origo. 

ESTIVA , /.f. Le méme que Zfa 
cador. 

EsTIVA, en jargon, Châtiment. 
Lat. Pena, e. 

ESTIVAL, / 11m. Botte, bottine. 
Ce mot vient de l'Italien, € n'eft 
point ufité. Lat. Ocrea , e. 

ESTIVAL, en jargon, Bottine de 
femme. Lat. Ocrea muiicbris. 

ESTIVAL, adj. d'une term. Qui ap- 
partient à l'Eté. Lat. ZEflivus , a, um. 

EsTiVAL. Les Aftrologues appel- 


lent ainfi le fecond quarré du théme 


célefte, qui s'étend depuis le méridien 
fupérieur jufqu'au couchant, & qui 
comprend la feptiéme, huitiéme, «€ 
neuviéme maifon. Lat. Æffhivus. 

* ESTIVAR , v.v. T. de Marine. 
Preffer, entaffer les marchandifes dans 
le fond de calle les unes fur les autres, 
pour qu'il y en entre une plus grande 
quantité. Lat. .$tipare. 

ESTIVAR, fignifie auffi Entourer , 
environner. Ce mot n'eft plus ufité 
dans cette acception. Lat. Cingere. 

EsTIVAR, en jargon , Chátier. L. 
Caftigare. 

ESTIVADO, pA , f. p. du verbe 
Eftivar dans fes acceptions. Preflé, ée, 
entaffé, ée, chátié, ée. Lat. Stipa- 


tus. Cinélus. Cafligatus , a, um. 


 ESTIVO,, va, adj. m, € f. Le 
méme que Eftival. 

EsTivo, eft employé en jargon 
comme fubftantif, & figpifie un fou- 
lier. Lat. Calceus , 3. , 

+ ESTIVON, /. m. en jargon, Car- 
riére, cours, courfe. Lat. Curfus, i. 

* ESTIZA , /. f. Le méme que Sur- 
na. Ce mot n'eft point ufité. 

* ESTIZARSE, v. r. Se fácher, 
fe mettre en colére. Ce mot n'eft point 
ufité. Lat. Zrafci. 

ESTOCADA , /. f. Eftocade , blef- 
fure faite de la pointe del'épée. Lat. 
Enfis icfus punclim infüctus. 

* Eftocada de vino. Halenée de vin 
que rend un yvrogne. Lat. Z'ini ba- 
litus acer. 

Eflocada por cornada. Cette expref- 
fion marque le rifque auquel un hom- 

Ccec 2 me 
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me s'expofe, pour venir à bout de 
quelque entreprife. 

Le dieron una eflocada. Il a eu un 
coup d'épee. 


Le pajjarom el de una cflocada. 
]l a eu un coup d'épée au travers du 
corps. 


Andar à eflocadas. Se battre à l'épée. 

Anduvieron à eflocadas, Ils fe font 
battus à l'épée. 

* ESTOCADOR , jf. m. Le méme 
aue an Ce mot n'eft plus 


ufité. 

* ESTOCAFRIS , /. »». Ragqut de 
* poiffon fec, comme de la merluche, 
avec de la moutarde. Lat. Siccati a- 
Jelli condimentum , i. 

ESTOCAR ,. v.a. Le méme que 
Ejtoquear. Ce mot n'cft plus ufité. 

ESTOFA, /. f. Efpéce de brode- 
rie relevée au moyen du coton qu'on 
met de(fous. Lat. Celatio, onis. 

* Esrora. Etoffe , qualité des 
draps & des autres ouvrages des ma- 
nufa&ures. Lat. Panni natura, a. 

* EsTOFA, fe prend figurément 
‘pour Etat, conditiun, qualité. Lat. 
Conditio, onis. 

ESTOFAR , v. a. Travailler en pi- 
quure , mettre du coton entre deux 
toiles, & y faire quelques rangées 
de points , ou d'arriére - points pour 
imiter la broderie. Lat. Retexere. 

* ESTOFAR , en terme de Peinture, 
Peindre en relief fur de l'or bruni. 
Lat. Sclapro aurum retegere. 

* EsrorAR, en terme de Do- 
reurs, Racler avec un brunifloir la 
couleur qu'on a appliquée fur la do- 
rure, former differens traits, pour 
découvrir l'or qui eft deffous. Lat. 
Aurata celare. 

* ESTOFAB. en terme de Cuifine, 
Mettre du poiffon , ou de la viande 
à l'étuvée. Lat. Lento igne coquere. 

ESTOFADO, pA, f.f. du verbe 
Eflofar dans fes acceptions. Piqué, 
ée, cnit, te à feu lent. Lat. Retex- 
$us, a, um. 

* ESTOICOS , f. m. Stoiciens , 
Philofophes de l'Antiquité, ainfi ap- 
pellés parce qu'ils s'affembloient or- 
dinairement fous des Portiques , que 
les Grecs appellent Sfoa. Lat. Stoi- 
63, orum. « 

Esroica Stoicien: on appelle 
ainfi par allufion un homme qui vit 
dans la retraite & fuivant les regles 
les plus exactes du Chriftianifme. L. 
SYoicus. 

EsTorco, €A , adj. m. ES f. Stoi- 
cien, ienne, Stoique , qni appartient 
à la vie & à l'ecole du Stoicilme. L. 
Stoïcus, a. um. 

ESTOLA,/.f Etole, ornement 
facerdotal. Lat. Stola, e. 

ESTOLA , fe prend figurément 
pour vétement de gloire. Lat. Stol. 
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ftupidité extraordinaire d'efprit, qni | 
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ESTOMATICON , NA , adj. i. 


le rend incapable de comprendre au- | € f. Terme hazardé & burlefque. 


cune chofe. Lat. $Yoliditas , atis. 

ESTOLIDO, DA, adj. m. ES f. 
Sot, te, fat, impertinent , te. étour- 
di, ie, fou , folle, niais, fe. L. Sto- 
lidus. Fatuus. Ineptus, a, um. 

ESTOLON , /. m. augm. de Eftola, 
Etole large que porte le Diacre les 
jours de férie en Caréme, & la fe- 
maine fainte, loríqu'il officie. Lat. 
Stola amplior. 

ESTOMACAL, adj. d'une term. 
Stomacal , ale, qui concerne , qui eft 
bon à l'eftomac. . Stomachalis , e. 

ESTOMAGAR, v. a. lignifie au 
propre Soulever l'eftomac , caufer 

des naufées , du dégout ; il n'eft point 
ufité dans ce fens, & il fe dit figu- 
rément pour Chagriner , fâcher , in- 
quiéter , impatienter, mettre en co- 
lére. Lat. Stomacbum movere. Irritare. 

ESTOMAGADO,, DA, p. p. du v. 
Eftomagar. Soulevé , ée , eftomaqué , 
ée. Lat. Zrritatus, a, um. 

ESTOMAGO ,/. m. Eftomac. On 
appelle ainfi le ventricule. Lat. Sto- 
machus, Ventriculus, i. 

ESTOMAGO AHITO. Eftomac dé- 
rangé, qui ne peut pas bien digerer. 

EsroMAGO, fe prend au figuré 
pour Valeur, courage , réfolution. L. 
Animus y d. — 

ESTOMAGO AVENTURERO. Ef- 
tomac aventurier, écornifleur, para- 

fite. Lat. Parafitus, i. 

Dolor de eftomago. Mal d'eftomac. 

Hacer buen à mal eflomago alguna 
cofa. Plaire , ou déplaire. Lat. Ævrè 
ferre , vel gratum babere. 

Hacer eftomago à alguna cofa. Faire 
face à quelque chofe , ou à quelqu'un. 
Lat. Patienter ferre. 

Hombre de eflomago. Homme brave 
& courageux. 

No retener nada en el eflomago, Ren- 
dre tout ce qu'on mange , & au figu- 
ré, ne pouvoir point garder un fecret. 
Lat. Omnia evomere. 

Quedar otra cofa en el eftomago. Ne 
as dire tout ce qu'on fgait, en re- 
erver une partie. Lat. Zliquid fiere. 

Tener buen eflomago. Avoir l'efto- 
mac bon. Lat. Forti flomacbo effe. 

Tener buen eflomago , au figuré, 
Etre homme de réfolution. Lat. Om- 
nibus fe expedire. 

* ESTOMAGUERO , /. m. Piéce 
de flanelle jaune qu'on met fur la 
poitrine des petits enfans pour les 
garantir du froid. Lat. Peéforale, is. 

* ESTOMAGUILLO, fm. dim. 
de Ejflomago. Petit eftomac. Lat. Sto- 
macbus exiguus. 

* ESTOMATICAL , adj, Stoma- 
chal, qui concerne l'eftomac. Lat. 
Stomachalis. 

* ESTOMATICON, /. 5. Emplá- 
tre qu'on. met fur l'orifice du ventri- 


g^ri«. : 
* ESTOLIDEZ , f. f. Stolidité ,l cule pour le fortifier. . 


Voyez Eflomatical, on Eftomacal. 

* ESTONCE, y EsroNcEs. Le 
méme que Entonces. Ces deux mots 
ne.font plns ufités. 

ESTOPA, /. f. Etoupe , la bourre 
du chanvre, la filalle du lin. Lat. 
Stupa, e. 

EsTroPA, Grofle toile de chan- 
vre. Lat. Stupea tela, e. 

Refr. La eftopa cabe el mancebo , di- 
gole fuego. No efla bien el fuego cabe 
las eflopas. Le feu n'eft pas bien près 
de l'étoupe. Ce Proverbe fignifie que 
toute familiarité avec les femmes eft 
dangereufe. 

* Refr. No baflan eftopas para tapar 
tantas bocas. Il eft difficile d'arréter la 
langue des médifans. 

ESTOPADA, /. f. Quenouillée , 
flocon d'étoupe qu'on met fur une 
quenouille, ou qu'on applique fur 
quelque partie malade. Lat. Simpe 
peufum , 3. 

* Refr. Si no fui avifada, tomé la 
eflopada. Ce Proverbe fignifie qu'on 
doit donner aux enfans des profef. 
fions qui conviennent à leurs talens 
& à leur génie. 

ESTOPEÑO, ña, adj. m. Ed f. 
Qui appartient à l'étoupe, on qui 
cit fait d'étoupe. Lat. SIwpeus, a, sm. 

* ESTOPEROLES, /. m. Terme 
de Marine. Gros clous à téte ronde 
dont on le fert pour clouer les man- 
telets des fabords. Lat. Capitoti clavi, 


orum. 

* ESTOPILLA , /. f. Filaffe de lin 
trés fine; il fe dit auffi du fil qui 
en fort. Lat. Stwpa Jubtilior. 

EsToPILLA. Sorte de toile fort 
claire. Lat. Stupea tela fubtilior. 

* ESTOPON , f. m. augm. de Ef- 
topa. Grofle bourre qu'on tire du 
chanvre, dont on fait de la ferpil- 
liére, de la groffe toile, ou du ca- 
nevas à vil prix. Lat. Cvaffor fu 
pa, e, 

EsTOPON. Serpilliére ,"toile d'em- 
ballage. Lat. Siupea tela cra[for. 

* ESTOPOSO, sa, adj. m. & f. 
Qui tient de Vétoupe, ou qui la con- 
cerne. Lat. Stupeus, a, wm. 

* EsroPosa. On appelle ainfi le 
bois de certains arbres qui eft fila- 
menteux. Lat. Supens. 

ESTOQUE , f. ». Eftoc, on car- 
relet à quatre cótes ; c'eft une longue 
épée dont la lame eft menue , quar- 
ree & extrémement forte. Lat. Exfi, 
i. Perutum, i. 

ESTOQUE REAL. Epée royale 
Lat. Regius gladius. 

* ESTOQUEADOR , /. ». Celui 
qui donne des eftocades, des coups 
de pointe. Lat. | veruto petit. 

ESTOQUEAR, v.a. Eftecader , 
fe battre de la pointe de l'épée. Lat. 


Punclins digladiari, 
ESTOQUEO, 
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' ESTOQUEO , fm". L'a&ion de fe 
pouffer des eftocades. L. Puncfio, onis. 
ESTORAQUE , /. #. Storax , ar- 
bre qui reffemble an cognaífier , mais 
qui a les feuilles plus petites , oblon- 
gues, cotonnées. Lat. Stiyrax ,cis. — 
ESTORAQUE. Storax , gomme qut 
découle de l'arbre dont on vient de 
parler. Lat. Styraceum gummi. 

ESTORBADOR ,/. mm. La perfon- 
ne, on la chofe qui empêche, qui 
retarde une opération, qui barre, 
qui traverfe. Lat. ¿Ob/lans. 

ESTORBAR , v.a. Empécher, s'op- 
pofer à quelque chofe, y former des 
oppofitions , des obftacles. Lat. Im- 

ire. Obflare. 

ESTORBADO , DA , f. f. du verbe 
Eftorbar. Empéché , ée, traverfé, de. 
Lat. Impeditus, a, um. — 

ESTORBO , /. »». Empéchement , 
oppofition , obftacle, difhculté, em- 
barras. Lat. Obex. Impedimentuno , i. 

* ESTORCER, o. s. T. anc. Se 
tirer d'un danger, d'un embarras, 
d'un pas fcabreux. On l'emploie quel- 
quefois comme verbe actif. Lat. $e 
expedire. Liberari. 

ESTORCIJON, /. ts. Le méme que 
Retortijon. Ce mot n'eft point ufité. 

* ESTO Kf. m. Le M 
me que Zn to. Ce mota vieilli. 

ESTORNIJA ,/. f. Annean de fer 
que l'on met au bout de l'aiffieu en- 
tre la roué & l'effe, de peur qu'elle 
ne forte. Lat. Cantbus , i. Sufflamen , 


inis. 

ESTORNINO, /. »s. Etonrneau, 
oifeau. Lat. Sturnus, i. 

ESTORNUDAR , o. ». Eternuer. 
Lat. Sternutare. 

* Refr. Cuda uno eflornuda como 
Dios le ayuda. Chacun agit comme 
bon lui femble. 

ESTORNUDO, /. ss. Eternuement. 
Lat. Sternutatio , onis. 

ESTOTRO, TRA. Pronom com- 
pofé des mots e/le & otro, qui dé- 
figne la préfence de la troifiéme per- 
fonne. Cet autre. Lat. Alter, Alius, 


a, ud. 

ESTRACILLA, /.f. dim. de Ef- 
£ráza. Chiffon, haillon, papier gris 
qui fert à enveloper la marchandife, 
papier de trace, gros papier gris. 
On joint toujours ce mot à celui de 
papel, & l'on dit, papel de eflracilla. 
Lat. Purior charta emporetica. 

ESTRADA, /. f. Eftrade, chanf- 
fée pavée, chemin public. Lat. Stra- 
ta via, e. 

ESTRADA, en jargon, Endroit 
où s'affeyent les femmes. Lat. Stra- 
tum, i. 


ESTRADA ENCUBIERTA. T. dc. 


Fortification. Chemin couvert. Lat. 
Occulta via. : 

Batir la eflrada, Battre l'eftrade, 
- Envoyer des Cavaliers aux nouvelles. 
Lat. Explorare. 


E S T 


* ESTRADIOTA, f. fF. T. hors 
d'ufage. Eftradiote, fagon de monter 
à cheval les jambes tendues. Lat. Equi- 
tandi modus. 

ESTRADO. Eftrade, élévation de 


| plancher qui fe fait dans une alcove, 


ou dans la moitié d'une chambre, avec 
des ais cloués fur le plancher, pour 
en faire un réduit plus diftingué & 
plus paré: oncouvre les Eftrades de 
grands tapis de Turquie. Lat. Stra- 
tum, i. Pulvinar, is. 

EsTrRADO. Eftrade, lieu où s'af- 
feyentles Dames Efpagnoles pour re- 
cevoir leurs vifites. Lat. Stratum. 

EsTRADOS. Les falles oà les Con- 
feillers & les Juges royaux rendent 
la Juftice. Lat. Subfellia , orum. 

Dama de coche y eftrado. Femme de 
qualité. 

EsrRADO. Les Boulangers appel- 
lent ainfi une table qui eft prés du four 
où ils mettent le pain en attendant 
qu'ils l'enfournent. Lat. Pifforía men- 
fa, e. 

Citar para eflrados , à feñalar eftra- 
dos. Afligner quelqu'un à comparoitre 
en Juftice. Lat. Zn jus vocare. 

Portero de efirados. Huiffier des 
Chambres de Juftice. Lat. Accenfus, s. 
Apparitor , oris. 

Repofleros de eflrado. Tapifliers du 
dais on Tróne du Roi, &quiont foin 
de le tendre & de le détendre. Lat. 
Servi à fubfelliis. 

* Refr. Abaxanje los eflrados , y al- 
zanfe los efláblos. Ce Proverbe eft pour 
montrer les viciffitudes des chofes de 
ce monde. 

* ESTRAFALARIAMENTE, adv, 
T. vulgaire & burlefque. Sans ordre, 
d'une maniére ridicule , mal - propre- 
ment. Lat. Incompofite. Inconcinne, 

ESTRAFALARIO , /. ». Homme 
mal vétu, mal ajufté, impoli , grof- 
fier, mal bâti. Lat. Homo i. 

Eus. Sordidus. Ad. my f. bizarre, mtg&twufaá 

* ESTRAGADAMENTE, adv. 
Malicieufement , méchamment, dif. 
folument. Lat. Prae). Pervers. 

ESTRAGADISSIMO , MA, adj. us, 
EJ f. Juperl. de Eftragado. Très má 
chant, te, trés pervers, fe, très dif- 
folu, ne, très diffipé, de, très rui- 
né, ée, trés perdu, ue, trés cor- 
rompu, ue. Lat. Corruptifónus. Per- 
ditiffrmu: , a, um. 

* ESTRAGAMIENTO, /. m. Le 
méme que Æffrago. Ce mot eft peu 
ufité dans cette acception. 

* ESTRAGAMIENTO. Corruption 
de mœurs, diffolution, diffipation 
de biens. Lat. Morum corruptio , onis, 

* ESTRAGAR, ou. a. Détruire, 
démolir, abattre, renverfer, ruiner, 
faccager, nuire, caufer du domma- 


ge. Lat. Deftruere. Vaflare. Damnum 
inferr 


€. 
ESTRAGAR, fignifie auffi Infeéter, | 
gáter, empoifonner , corrompre, dé- ,' ESTRAZA , /.f. Signifie au figuré 
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raver, débaucher, difliper, dépen. 
er, prodiguer. Lat. Corrumpere. Per. 
TUA Depravare. Profundere. Per. 


e. 
Eflragar la cortefía. Abufer de la po- 
liteffe d'autrui. Lat. Humanitate abuti. 
ESTRAGADO , DA, p.p. du verbe 
ÆEftrager dans fes acceptions. Gâté, 
éc , corrompu , ué, détruit , te , dépra- 
vé, ée , ruiné, ée. Lat. Vaflatus. De- 
Jtructus. Perditus. Corruptus. Profu- 


fus, a, um. 
ESTRAGO, /. m. Dégât, perte, 


dommage , ruine, renverfement , car- 
nage, tuerie, maflacre, meurtre. L. 
Ruina, e. Damnum , i. V'aflatio, onis. 
Strages. Clades , is. i 

EsTRAGO , fignifie auffi Ruine, de- 
ftru&ion des corps naturels & maté- 
riels. Lat. Ruina. Damnum. 

ESTRAGO. Méchanceté, malice, 
corruption des maurs, perverfité , 
diffolation. Lat. Corruptio. Perverfio. 

* ESTRAMBOSIDAD , /. f. Stra- 
bifme, mauvaife difpofition de l’œit 
qui rend louche , qui fait rezarder de 
travers. Lat. Strabofitas , atis. 

* ESTRAMBOTE, jm. Couplet 
ajouté à la fin d'une piéce de poëlie, 
furtout à la fin des fonnets, pour leur 
donner plus de force & de grace. Las. 
Cantus addititius. 

* ESTRAMBOTICO, CA, adj. r. 
€ f. Extravagant, ante, irrégulier, 
iére, peu convenable, répugnant, 
te, mal-féant , te, qui n'a ni rime ni 
raifon. Lat. Zrregularis. Alienus, a, um. 

ESTRANGOL , f. m. Etranguil- 
lon. T. de Maréchalerie, maladie qui 

rend à la langue des chevaux, qui 
'enfle, & qui les empêche de refpirer. 
Lat. Lingue equi tumor. — 

* ESTRANGUL , /. m. Hanche 
de baffon, de hautbois, ou detel au- 
treinftrument à vent. Lat. $upbun- 


culus, i. 

* ESTRAPAJADO, DA, adj. tm. 
€9 f. Le méme que Entrapajado. 

* ESTRAPAZAR, v. a. T. peu 
ufité. Meprifer quelqu'un, lui dire 
des injufes, le tourner en dérifion. 
Lat. Zrridere. Verbis vexare. 

ESTRATAGEMA , f. m. Strata- 
géme, rufe militaire , fineffe de guer- 
re pour furprendre ou pour tromper 
l'ennemi. Lat. Strafagema. Militaris 
snduftria, e. 

ESTRATAGEMA. Stratagéme , fe 
dit par extenfíon de toutes fortes de 
rufes & d'adre(fes dont on fc fert pour 
réuffir dans quelque affaire. Lat. Do- 
lus. Ars. Tecbna , e. 

* ESTRAVE, fm. T. de Marine. 
Etrave ; c'eft une courbe de charpen- 
te, qui s'ente, au bout de la quille 
d'un vaiffeau du cóté de devant, pour 
former la proie. Lat. Prorae rota, «. 

* ESTRAVO, /.». en jargon, Fou, 
infenfé. Lat. Stultss, 


Cccc 3 Chiftou, 
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Chiffon, haillon. Il n'eft point ufité 
dans cette acception , & on l'employe 
pour fignifier une chofe vile, mépri- 
fable, & dont perfonne ne fait cas. 
Lat. Res viliffrma. 


^ Papel de ejlraza. Papier Brouillard’ 


qu fert à enveloper les marchandifes ; 
il y ena de bleu & de gris. Lat. En- 
poretica cbarta , e. 

* ESTRAZAR, v. a. Déchiter, 
mettre en piéces, fans ufer d'inftru- 
mens tranchans. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Zacerare. 

" ESTRAZADO, DA, p. f. du v. 
Eflrazar. Déchiré, ée. Lat. Zacera- 
fus, 4, tm. 

ESTRAZO, f. m. Morceau déchi- 
ré d'un habit, d'une jupe. Ce mot 
n'eft point ufité. Lat. Punnus, i. 

ESTRECHADURA, jf. T. inufité. 
Refferrement , rétréciflement. Lat. 
Contraétio , onis. 

ESTRECHAMENTE, adv. Etroi- 
tement , àl'étroit, d'une maniére fer- 
rée, preffée. Lat. Aréte. Stricfe. 

ESTRECHAMENTE. Avec foin, 
exa&ement, ponctuellement. L. Exac- 
te. Ad amujjon, | 

ESTRECHAMENTE, fignifie auffi 
Fortement , rigoureufement , auftére- 
ment. Lat. Severè. Acerbè. 

'ESTRECHAMENTE. Chichement, 
d'une maniére chiche, avare , mefqui- 
ne. Lat. Miferé. Parcè. Sordidé. 

ESTRECHAR , v. a. Etrécir, ôter 
de la largeur, rendre plus étroit. Lat. 
Arétare. Coarctare. Kerein ave ;c máre sser. 

ESTRECHAR , fignifie auffi Reffer- 
rer, ferrer de prés quelqu'un, ou 
quelque chofe, par exemple, une 
place, un ennemi &c. Lat. Arctare. 

EsTRECHAR, fc dit figurément 
pour Forcer, obliger, contraindre. 
Lat. Premere. Cogere. 

EsTRECHAR, fe prend quelquefois 
pour Retenir, arreter, moderer , re- 
primer. Lat. Continere. Detinere. 

EsTRECHAR. T. d'Efcrime. Ser- 
rerde prés. Lat. Premere. 

* ESTRECHARSE , v. r. Se fer- 
rer , le rétrécir, fe reftreindre. Lat. 
Coarétari. Contrabi. 

ESTRECHARSE, fignifie auff fe 
modérer dans fa dépenfe. Lat. Sum- 
ptibus parcere. 

EsTRECHARSE. Se lier d'amitié 
avec quelqu'un. Lat. 4micitià jungi. 
+, Eflrecbar los terminos. T. de Prati- 
que. Abréger le délai, pour terminer 
au plütot une caufe. Lat. Terminos re- 
ducere , coarcfare. 

Eftrecharfe con uno. Parler avec cor- 
dialité à quelqu'un, lui perfuader de 
hire ce qu'on veut. Lat. Familiariter 
cum aliquo colloqui. 

Efhrechayfe de aniio. Manquer de 
cœur & de courage, s'avilir, s'abaif- 
fer. Lat. A: 200 defpondere. 

ESTRECHADO, pa, p. p. du v. 
Fjirechar dans fes acceptions, Relfer- 


EST 
ré, de, pteffé, ée. Lat. Coarétatas. 


Costracfus. 


ESTRECHEZ, /. f. Lieu étroit & | 


ferré, petite étendue, petitefle. Lat. 
Anguftiz, arum. 

ESTRECHEZ fignifie auffi Union, 
liaifon d'une chofe avec une autre. 

ESTRECHEZ. Amitié, liaifon étroi- 
te entre deux perfonnes. Lat. Amici- 
tia, e. 

ESTRECHEZ. Péril, danger, ha- 
zard, tems facheux , indigence , né- 
cellité , befuin , difette. L. Periculum, 
i. Anguftie , arum. Neceffetudo, inis. 

EsTRECHEZ, fe prend aufh pour 
Recueillement, retraite, auftérité de 
vic. Lat. Zuflera vivendi ratio , onis. 

ESTRECHEZA, /. f. Le méme 
que Eftrechez. 

ESTRECHISSIMAMENTE, ad». 
Juperl. Très étroitement , petitement, 
d'une maniére ferrée. Lat. Zrcfiffme. 

* ESTRECHISSIMO, MA, adj. m. 
Cof. fuperl. de Effrecho. Très étroit, 
te, très ferré, ée, trés preflé, ée, 
trés mal à fon aife. Lat. Aréliffimus. 
Angufliffimus, a, um. 

ESTRECHO, /. im. Détroit, bras 
de mer entre deux terres peu éloi- 
gnées. Lat. Fretum, i. 

ESTRECHO. Détroit,paffage étroit, 
lieu ferré oú l'on pafle difficilement , 
gorge de montagne. Lat. Fauces, ium. 

ESTRECHO, fe prend figurément 
pour Péril, danger, hazard, rifque, 
contingence. Lat. Arnguftiz. 

Poner à uno en eflrecbo. Forcer quel- 
qu'un à faire ce qu'il ne veut pas. Lat. 
Aliquem cogere. 

EsTRECHO , CHA, adj. m. S : 
Etroit, te, quia peu d'etendue. Lat. 
Arélis , a, um. 

ESTRECHO. Etroit, julie, ferré. 
Lat. Juflus. Strictus. 

ESTRECHO. Intime, allié , pro- 
che. Lat. Zutimus. Proximus, a, um. 

ESTRECHO. Rigide, févére, exa&, 
pon&uel. Lat. Auflerus. Durus. Se- 
«erus y a, um. 

ESTRECHO, Íe prend figurément 
pour Avare , chiche, taquin. Lat. 7*- 
max. Parcus, a, um. 

“ESTRECHO, fe prend dans le mé- 
me fens pour Pauvre, ftérile. Lat. 
Arélus.. Anguftus. 

ESTRECHO, fignific aufli Pauvre, 
indigent. Lat. Pauper. Inops. 

EsTRECHO, fignifie encore Fort, 


.robufte , vigoureux, brave, coura- 


geux, hardi. Lat. Fortis. Robuftus. 
Strenuus, a, um. 

* ESTRECHURA , / f. Lieu 
étroit, ferré, étendué de terrain trés 
bornée, défilé, détroit. Lat. 4ngu/- 
tie, arum. Fauces, um. 

EsTRECHURA , fignific auffi Re- 
cueillement , retraite, vie auftère, 
clôture. Lat. lite aufleritus. Vitafo- 
litaria. 

, ESTRECHURA. Péril, danger, ha- 


- 
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. zard , .néceflité urgente. Lat. Amguf- 


tie, arum. 

ESTREGADERA, / f. Broffe, 
vergette à broffer les habits , les meu- 
bles. Lat. Scope, arum. 

ESTREGADERO, /.m. Licu où les 
bétes fe frottent & fe grattent. Lat. 
Locus ubi bruta fricantur. 

ESTREGAR , v. a. Frotter, brof- 
fer. Lat. Fricare. Scopis purgare. 

ESTREGAR, fignifie aufh fe fro- 
ter, fe grater contre quelque chofe , 
comme font les animaux. Lat. Fricare. 

ESTREGADOS pa, p. p. du v. 
Eftregar dans fes acceptions. Frotté, 
ée. Lat. ricatus. Scopis purgatus , 
a, um. 

ESTRELLA, /. f. Etoile, globe, 
ou corps lumineux qui brille la nuit 
dans les cieux. Lat. Stella, e. Afo 
irum , i. 

ESTRELLA. Etoile , en termes de 
manége, eft une marque blanche fur 
le front d'un cheval, la belle mar- 
que. Lat. Stella. 

ESTRELLA, fe prend figurément 
pour Sort, deftin. Lat. Sors, tis. Fa- 
tun, i. 

ESTRELLA. Etoile, en termes de 
fortification , eft un ouvrage qui a la 
figure d'une étoile. Lat. Srellatum pro» 
pugnaculum , i. 

ESTRELLA, en jargon, Eglife. Lat. 
Templum , i. 

Eftrellas errantes à erraticas. Etoiles 
errantes. On appelle ainfi les Plané- 
tes. Lat. Planete, arum. 

Estrellas fxas, Etoiles fixes. Ce font 
celles qui paroiflent au firmament. 
Lat. Stelle fixe. 

Eftrellas nuevas. Etoiles nouvelles. 
Ce font celles qui ont paru pendant 
quelque tems, & qui ont enfuite dif- 
paru. Lat. Nove fleliz. 

Eftrella Polar. Etoile Polaire. C'eft 
une étoile de la feconde grandcur à 
l'extrémité de la queué de la petite 
Ourfe. Lat. Stella Polaris. 

Eftrellas vagas. Etoiles volantes. On 
appelle ainfi certaines exhalaifons qui 
s'enflamment dans l'air; & qui pa- 
roiffent étre des étoiles qui changent 
de place. L. Stelle vage, errantes. 

acer ver à uno las eflrellas. Don- 
ner un coup violent à quelqu'un. L. 
Violento icu aliquem percutere. 
, Poner à uno, à à alguna cofa fobre 
las eftrellas, Elever une chofe juf- 
ques aux cieux, exagerer fon mérite. 
Lat. 44d fydera extollere. 

Querer contar las eftrellas. Vouloir 
l'impoflible. L. Zpros verari in mari. 

Tener buena ó mala eftrella. Etre 
heurcux ou malheureux. 

Tomar la eftrella. Prendre la hau- 
teur avec l'Arbaléte. Lat. Poli aitit«- 
dinem metiri. 

Venir à cafa con eflrellas. Se reti- 
rer de nuit chez foi. Lat. De nece 


domu: repetere. 
* ESTREL- 








EST 


: * ESTRELLADA, f. f. Efpargout- 
te, plante. Lat. Ajler Atticus, 

ESTRELLADO, DA, adj. 1. ES f. 
Etoilé, éc, brillant d'étoiles, femé 
d'étoiles, fe dit du firmament. Lat. 
Stellatus, à , um. 

Caballo ejirellado. Cheval étoilé , 
qui a une tache blanche fur le front. 

Huevos eflrellados. Oeufs pochés. 
Lat. Ova frixa. | 

Signos eftrellados. On appelle ain 
les Aftérifmes qu'on appergoit. Lat. 
Signa flelüfera. 

E RSTRELLAMAR , J. f. Plante 
qui reflemble au Plantin, muguet. 
Lat. Stella naris. 

* ESTRELLAMIENTO , /. tm. 
Le firmament. Lat. Firmamentum. 

ESTRELLAR , adj.d'une term. Qui 
appartient aux étoiles. Ce mot eft peu 
ufité. Lat. Stellatus, a, uns. 

ESTRELLAR , v. a. Brifer une 
chofe, la mettre en piéces en la jet- 
tant avec violence par terre, ou con- 
tre la muraille. Lat. ZHidere. Confrin- 
ger. 

ESTRELLAR, au figuré, Repro- 
cher à quelqu'un une chofe en face. 
Lat. Zn faciem objicere. 

Eftrellar à uno contra la pared. 
Ecrafer , brifer contre une muraille ; 
ceci fe dit par menace. Lat. Parieti 
impingere. 

Eftrellarfe con uno. Refifter à quel- 
qu'un en face, le contredire, s'op- 
pofer à fon fentiment , lui dire fes 
verités en face. L. 7n faciem vefiflere. 

* ESTRELLERA , /. f. Terme de 
Marine. Agrés fans cordage , garni 
de deux poulies. Lat. Palus fine funi- 
bus duplici cochleá munitus. 

. * ESTRELLERIA , /. f. Le méme 
que Ajtrolozia. Ce mot n'eft plus ufité. 

* ESTRELLERO , /. 1m. Aftrolo- 
guc. Lat. Aflrologus, i. 

ESTRELLERO. On appelle ainfi 
un homme qui regarde toujours les 
balcons, & qui marche la téte hau- 
te, auffi-bien qu'un cheval qui léve 
la tête en haut, comme s'il regar- 
doit les étoiles. Lat. Zn altum profpi- 


ciens. 

ESTRELLITA, /. f. dim. de Ef- 
Srella. Petite étoile. Lat. Exiguum 
Jsdus ,. eris. 

* ESTRELLIZAR , v. a. Terme 
hazardé. Semer, parfemer d'étoiles. 
Lat. Stellis fpargere. 

ESTRELLON, /. m. augm. de Ef- 
trella. Grande etoile. L. Stella major. 

ESTRELLON. Sorte d'artifice qui 
a la figure d'une étoile. Lat. Stella 
artificialis. 

ESTRELLON , fe prend figuré- 
ment pour Fortune extraordinaire 
& fubite. Lat. Altus fortune gradus. 

. ESTRELLUELA, /. Y. dim. de 
Eftrella. Petite étoile. Lat. Exigsnum 
dus, eris. 


ESTREMECER, v. a. Faire trou- 
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bler, ébranler, fecouer , ägiter, 
émouvoir , mouvoir. Lat. Comsmove- 
re, Concutere. 

ESTREMECERSE, Y. r. Trembler, 
craindre, avoir peur; il fe dit au 
propre & au figuré. Lat. Tremere. 
Contremifcere. | 

ESTREMECIDO , DA, f. p. du v. 
Eftremecer. Ebranlé, ée. Lat. Com- 
motus. Concuffus, a , um. 

ESTREMECIMIENTO , f m. 
Tremblement, treffaillement fubit 
caufé par la peur. Lat. Tremor, oris. 
Commotio , onis. 

ESTREMEZO , f. 5. Le méme 
que Eftremecimiento. C'eft un mot 
ufité dans l'Aragon. 

* ESTREMICHE, /. s». Terme 
de Marine. Madrier qui s'endente 
dans les courbes d'arcaffes. L. Trabs, 
transverfis tignis , inferta. 

ESTREMULOSO, sa, adj. m. 
Ey f. T. ancien & peu ufité. Peu- 
reux , eufe, craintif, ive. Lat. Tre- 
mulus. Pavidus , a, um. 

ESTRENA 0 EsTRENAS, /. f. 
Etréne, préfent qu'on fait à une per- 
fonne, en reconnoiffance de quelque 
bienfait, ou fervice qu'on a regu. L. 
Strene, arum. Munufculum , i. 

ESTRENA. Etréne , fe dit auf des 
chofes neuves dont on commence à 
fe fervir. Lat. Delibatio, onis. 

EsTRENA. Etréne, premier ar- 
gent que l'on regoit dans la journée. 

En buen dia buena eflrena. A bon 
jour bonne étréne. 

ESTRENAR, v. a, Etréner , fe dit 
du pour ufage qu'on fait d'uné 
chofe. Lat. Delibare. 

Ejtrenar un veftido. Etréner un 
habit. 

ESTRENARSE, ©. r. Commencer 
à faire quelque chofe , à exercer un 
emploi, une profeflion. Lat. JMunu; 
delibare. : 

ESTRENADO , DA, f. p. du v. 
Eflrenar dans fes acceptions. Etréné, 
ée. Lat. Delibatus, a, um. 

* ESTRENO, f. m. Le commen- 
cement & le premier ufage que l'on 
fait d'une chofe. L. Delibatio , omis. 

* Refr. 4 tres dias buenos , cabo de 
mal eftréno. Ce Proverbe nous fait 
fouvenir de l'inftabilité des chofes 
humaines. 

* ESTRENQUE , f. 5. Gros cable 
de navire fait de jonc. 

* ESTRENUO, NUA , adj.te. ES f. 
Terme pris du Latin, mais peu ufité. 
Vaillant, te, courageux , eufe , bra- 
ve ,. vigoureux, eufe, fort, te. Lat. 
Strenuus , a, um. 

ESTREÑIR , o. a. Etreindre, fer- 
rer fortement. Lat. Stringere. 

EsTRENIRSE. Analog. Se rétrein- 
dre , le ferrer, fe preller, fe mettre 
à l'étroit, fe reduire à moins, fe 
contraindre , fe captiver , fe modérer. 
Lat. Sibi moderari , temperare. 


- 
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ESTRERIDO , DA , f. p. du verbe 
Eflreñir dans fes acceptions. Etreint, 
te. Lat. Striófus, a, um. 

Es'rREÑRIDO , fe dit figurément 
pour Avare, chiche, taquin. Lat. 
Avarus. Purcus, a, um. T'enax. 

* ESTREPITO , f. m. Bruit , fra- 
cas, vacarme. Lat. Strepitus, ús. 

Sin eflvepito o fg de juicio. Sans 
bruit ni forme de jugement ; phrafe 
pour exprimer en terme de pratique 
qu'on a jugé un procés à la fourdi- 
ne, & fans obferver les formalités 
requifes. Lat. ime apparatu. Clam. 
Furtim. : 

ESTRIAR , v. a. Terme d'Archi- 
teure. Caneler une colonne. Lat. 
Striare. | 

ESTRIADO, DA, p.p. du verbg 
Ejtriar. Canelé, ée. Lat. Striatus, 
4, Win. . 

ESTRIAS, /. f. plur. Canelures 
d'une colonne. Lat. Sirie, arm. 

ESTRIBADERO , f. m. T. peu 
ufité. Appui, foutien, étaie, arc- 
boutant , étançon. Lat. Fulcrum. Ful- 
cimentum , $. . i 

* ESTRIBADOR, Ra, ad;.m. ES f-- 
Terme hors d'ufage. Qui fait' effort, 
qui foutient, qui étangonne. 

* ESTRIBADURA , /. f. Terme 
inulité. L'action d'étayer , d'étangon- 
ner. Lat. Falcri appofítio , onis. 

ESTRIBAR , v. ». S'appuier , por- 
ter dur quelque chofe de folide. L. 
Inniti. Incumberc. . 

ESTRIBAR., au figuré, S'ap- 
puier, fe fonder, s'aflurer fur qucl- 
que chofe. 

ESTRIBAR , fignifie auffi Appuier, 
mettre un appui à quelque chofe, 
allurer, fortifier, rendre ftable. L. 
Fulcire. 

ESTRIBERA , /. f. Voyez Eflribo. 
Ce mot n vieilli. 

* ESTRIBILLO, /. m. Refrain, 
reprile de quelques vers qu'on ré- 
péte au bout d'un couplet de chan. 
lon. Lat. Verfus intercalares. Y fe 
dit auifi d'une répétition de mots 
ou de paroles dans la continuation 
d'un difcours. Lat. Zstercalare verbum. 

ESTRIBO, /. ss. Arcboutant qui 
fert à foutenir une muraille. Lat. 
Fulcrum , i. 

Es rriB0. Etrier, appui pour le 
pied du Cavalier, qui le tient ferme 
à cheval, & qui lui aide à monter 
en fclle. Lat. Stspeda, æ. Il fe dit 
auffi du marchepicd d'un carrofle, qui 
fert à monter dedans, ou de la por- 
tiére d'un caroffe. L. Currás f'apeda. 

ESTRIBO. Ánneau qui eft au haut 
de l'Arbaléte. 

* EsTRIBOS. Etriers, en terme 
de Marine, font de petites cordes 
dont on a joint les bouts enfemble 
par des épiffures, & dont on fe fert 
pour faire couler quelque chofe au 
haut des máts , comme une-vergne, 

ou 
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on une vergue de perroquet. Lat. 
Funiculi nautici. j 

* Esrri80, en jargon. Valet, 
domeftique. Lat. Famulus. Servus, i. 

Eflar con el pie en el eflribo : 0 te- 
ner el pie en el effribo. Avoir le pied 
à l'étrier, étre fur le point de fe 
mettre en voyage. Lat. Js procinctu 


ee. 

Eflar , 0 andar mui fobre los eftribos, 
fignilie au figuré, Etre fur fes gar- 
des, pefer fes paroles & fes actions. 
Lat. Cautè ES confideratè agere. 

Ir al efiribo. Aller à l'étrier , fe 
dit d'un galant qui fuit fa maitreífe 
à cheval, à la portiére de fon car- 
roffe, ou qui la fuit méme à pied. 
Lat. Obfequio amafie blandiri. 

Perder los eftribos. Perdre les étriers, 


& au figuré, fe laiffer emporter à fa | 


paffion, fortir hors des gonds. Lat. 
Patientiam deponere. 

ESTRIBORD, /. m. T. de Marine. 
Eftribord. C'eft le côté droit du vaif- 
fcau cu égard à celui qui eft affis à 
la pouppe. On dit aufh dextribord E 
kiembord. Lat. Navis dextrum latus , 


eris. 

ESTRICOTE , /. 11. Terme fami- 
lier qu'on emploie avec l'Article Al, 
comme une cxpreflion adverbiale, qui 
étant jointe avec les verbes Andar, 
Ecbar , Traber, fignifie Avec mépris & 
dédain, baloté de cóté & d'autre, péle- 
méle, confufément & fans ordre. 

Traber à alguno al efiricote. Baloter 
quelqu'un , l’amufer par de vaines 
promefles. 

* ESTRICTAMENTE , adv. T. 
peu ufité. A la rigueur, rique à ri- 
que, felon la rigueur du droit. Lat. 
Strictè. Summo jure. 

ESTRIDOR, /. ». Bruit aigu & 
pergant comme d'une ferrure & d'une 
porte mal graiflée, Lat. Stridor , oris. 

ESTRIGES, f. f. Oifeaux no&ur- 
nes de mauvais augure. Lat. Striges. 

ESTROPAJEAR, v. a. T. de Ma- 
connerie. Oter la poufliére des mu- 
railles avec nn balai ou un linge. 
Lat. Scopis vergere. 

ESTROPAJO , /. m. Lavette, tor- 
chon de cuifine à laver les écuelles & 
à écurer. Lat. Scrutum , 5. Scope,arum. 

EsTROPAJO, [e dit figurément 
pour Inutile, méprifable, qui n'eft 
. bon à rien. Lat. Res vilifima. 

Lengua de efbropéjo. Sobriquet que 
l'on donne à un homme qui articule 
mal, & qu'on a de la peine à enten- 
dre. Lat. Lingua blefa. 

ESTROPAJOSO, sa, adj. m. Ed 
f. Déchiré, ée, couvert, te de pié- 
ces , de haillons, mal propre , vil, vi- 
le, méprifable, gueux, eufe, mifé- 
rable. Lat. Panuofus. Laciniofus,a,um. 

ESTROPAJOSO, fe dit figurément 
pour Embarraíffant, inutile, — 

EsTROPAJOSO. Bégue, qui bé- 
gaye , qui ne prononce pas diftinéte- 
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ment. Lat. Balbus. Blefus, €, um, 
ESTROPEAR , vu. a. Eftropier, 
couper , abattre, caífer un bras ou 
une jambe. Lat. Peffundare. Conculca- 
re. Mutilare. 
ESTROPEAR, en termes de ma- 
cons , c'eft méler dela chaux avec du 


fable pour en faire du mortier. Lat. 


Arenam calce mixtam macerare. 
ESTROPEADO, DA, f. p. du v. 

Eflropear dans fes acceptions. Eftro- 

pié , ée. Lat. Conculcatus. Mutilatus , 


a, um. 

ESTROPECILLO , /. s. dim. de 
Eflropiezo.Petit faux pas en marchant, 
bronchement , choppement leger. L. 
Leve oferdiculum , 1. Et fignrément 
Petite faute legére , petite chúte. Lat. 
Levis culpa, «e. 

* ESTROPEZAR, v. ». Le méme 
que Zropezar. Ce mot a vieilli. 

ESTROPHA , J. f. Strophe. T. de 
Poéfie Grecque & Latine, qui fignifie 
Couplet, ou certain nombre de vers , 
au bout duquel on finitunfens. Lat. 


Strophe , es. 

* ESTROPIEZO, /. m. Faux pas, 
mauvais pas, chofe qu'on rencontre 
dans fon chemin, contre laquelle on 
fe heurte, bronchement, choppement. 
Lat. Offendiculum , i. Et auf obfta- 
cle, empéchement, embarras. Lat. 
Offendiculum. Obex, icis. 

* ESTROVITO, /. m. dim.de E/- 
trovo. T. de Marine. Petite Etrope , 
getfeau , ou herfe de poulie. Lat. Un- 
catus funiculus, i. 

* ESTROVO , f: m. T. de Marine. 
Eftrope, ouétrope, gerfeau , herfe 
de poulie: c'eft la corde qui fufpend 
un moufle de poulie dans un vaifleau. 
Lat. Uncatus funis, is. 

ESTRUCTURA, ff. Stru&ure , 
qualité d'un bátiment, la maniére 
dont un édifice eft bâti, foit pour la 
folidité, foit pour la difpofition des 
parties. Lat. /Edifcium, ii. 

EsTRUCTURA. Stru&ure, fe dit 
figurément en parlant de la conftruc- 
tion, de l'ordre & de l'arrangement 
des parties d'un difcours. Lat. Siruc- 
iura , e. : 

ESTRUENDO, /. m. Bruit que 
fait une armeá feu, ou quelque báti- 
ment en tombant. Lat. Fragor , oris. 

ESTRUENDO. Tumulte , confu- 
fion, cohué. Lat. Strepitus. 

ESTRUENDO, fignifie auffi Appa- 
reil, pompe, magnificence. Lat. Ap- 
paratus. Magnificentia. 

EsTRUENDO, fe prend auffi pour 
Réputation , renommée, applaudiffe- 
ment , louange. Lat. Fama. Zpplaufus. 

* ESTRUENDOSAMENTE, adv. 
Magnifiquement, pompeufement, avec 
grand bruit, avec, grand éclat, avec 
grand appareil. Lat. Magno ftrepitu. 
Splendide. Magnificè. 

*ESTRUENDOSISSIMAMENTE, 
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magnifiquement, avec un trés grand 
bruit, un trés grand éclat, un trés 
grand fracas. Lat. Imgenti ES exwpe- 
rante firepitu. 

* ESTRUENDOSO, sA, adj. s. 
€ f. Bruiant, te, furieux, eufe, 
éclatant, te, & auffi Magnifique, 

lein de grandeur , de grand appareil. 

at. Crepitans. Somorus , a, ton. Syplen- 
didus. Magnificus, a, um. 

ESTRUPADOR. V. Efuprador. 

ESTRUPAR. V. Efluprar. 

ESTRUPO. V. Efiupro. 

* ESTRUXADURA , /. f. L'a&ion 
de comprimer , de preffurer , d'éprein- 
dre, de refferrer, de fouler. Ce mot 
eft pen ufité. Lat. Prefio. Compref- 


fo, onis. 


ESTRUXAMIENTO , /. sm. Le 
méme que Eflruxadura. 

ESTRUXAR, ou. a. Epreindre , 
preffurer, preffer quelque chofe pour 
en faire fortirla liqueur & le fuc. L. 
Premere, Comprimere. 

EsTRUXARSE. Seoomprimer , fe 
ferrer , fe reftrindre. Lat. Zrcfari. 
Comprimi. 

Eflruxar à uno. Preffer quelqu'un, 
leferrer, lui faire violence, le mal- 
traiter. Lat. JInflare. Urgere. 

Eftruxar el dinero. Donner de l'ar- 
gent denier à denier, en le ferrant 
avec les doigts & le pouce , tellement 
qu'il femble y étre attaché, & qu'on 
le donne à regret. Lat. Ægrè pecu- 
niam numerare. 

ESTRUXADO, DA, p. p. du v. 
Eftruxar dans fes acceptions. Eprejnt, 
te, preffuré, de. Lat. Preffus. Com- 


prefus, a, um. 

* ESTRUXON, fm". Le dernier 
coup de prefloir qu'on donne à la 
grappe du raifin fur laquelle on a 
jetté de l'eau pour faire de la piqué- 
te. Lat. Ultima uve aque 
madefacte. 

* ESTUARIO , /. ss. Barre, en- 
droit par lequel la mer entre & fe re- 
tire dans fon flux & reflux. Lat. Æ/- 
tuarium , ii. 

ESTUCHE, /. m. Etui, efpéce de 
boite , qui fert à mettre, à porter, & 
à conferver quelque,chofe. Lat. Theca. 
Capfa, e. 

Eflucbe de alfüeres. Etui à mettre 
des épingles. 

EsTUCHE, fe prend auffi pour les 
outils qui entrent dans un étui. 

EsTUCHE. On appelle ainfi fign- 
rément les deux rangs de dents que 
nous avons dans la bouche. Lat. Den- 
tium compacta feries. — ' 

Moftrar el cftuche. Montrer les deux 
rangées de dents , les dents ferrées. 

ESTUCHE, en terme de jeu d'Hom- 
bre, c'eftavoit en main les trois ma- 
tadors, c'eft-à-dire Spadille, manille, 
& baíte. 

Eflucbe mayor. C'eft avoir tous les 


adv. Juperl. Très pompeufement, trés! matadors, auxquels on joint l'as jh 
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Ja conlenr dont on joue , comme celle 
de cœur & de carreau, fi c'eft la cou- 
leur , avec le Roi, la Dame & le va- 
let de cette méme couleur. 

Ejflucke del Rey. On appelle ainfi le 
premier Chirurgien du Roi. Lat. Ke- 
gius Chirurgus. 

ESTUCO, / mw. Stuc, forte de 
mortier fait avec de la chaux, du plá- 
tre, du fable, & de la poudre de mar- 
bre. Lat. Ficfitinns marmor , oris. 

* ESTUDIADOR , jm. Studieux. 
qui étudie , qui s'applique aux fcien- 
ces. Lat. Litteris addicfus. 

- ESTUDIANTAZO, /. m. Grand 
étudiant, homme de lettres, Doc- 
teur. Lat. Ziterntus. Doctus. 

ESTUDIANTE, /. m. Etudiant, 
écolier, qui va au collège, qui etu- 
die, qui fait fon cours dans les Univer- 
fités. Lat. Scholufticus, i. 

ESTUDIANTE. On appelle encore 
sinfi celui qui a fait fes etudes, & 
" qui continue de s'appliquer à quel- 
que fcience. Lat. Literarum cultor , 
OY3s. 

ESTUDIANTE, fe prend quelque- 
fois pour un homme attentif à obfer- 
ver tout ce qui le pafTe. Lat. Scruta- 
gor. Inquifitor. 

ESTUDIANTICO, /. m. Jeune 
écolier qui a de l'efprit & de la vi- 
vacité. Lat. Puer fcbolaris. 

ESTUDIANTIL, adj. d'une term. 
T. burlefque. Qui appartient à l'E- 
tudiant. Lat. Scholaris, e. 

* ESTUDIANTILLO, jm. dim. 
de Efludiante. Jeune étudiant. C'eft 
'un terme de mépris. Lat. Sciolus. 

ESTUDIANTINO, NA, adj. m. 
€? f.Qui appartient à l'Etudiant. Lat. 
iSchbolaflicus , a , um. 

* Refr. Hambre efludiantina peor que 
da canina. Ce Proverbe marque la 
mifére à laquelle font expofés ceux 
qui s'adonnent aux lettres , fans avoir 
le moyen de fubfifter. 

* ESTUDIANTON, mn. aug. 
de Efludiante. On appelle communé- 
ment ainfi les étudians d'un certain 
âge, & d'une haute taille, qui por- 
tent des habits déguenillés , auxquels 
on donne Jes fobriquets de Gorron 
& de Sopifla. Lat. Precarius vel pau- 
per /cbolaflicus. 

ESTUDIAR, v. a. Etudier, lire, 
méditer pour apprendre. Lat. Stu. 

e. 


EsTUDIAR. Etudier, fignifie auffi, 
Apprendre les élémens, les principes 
des Arts & des Sciences. Lat. Studiis 
operam dare. 

ESTUDIAR. Etudier, faire des 
refléxions , des obfervations. Lat. 
Studere. Meditari. 

ESTUDIAR , en terme de Peintu- 
re, Defliner d'après le modéle, ou 
la bofle. Lat. Srudere. 

ESTUDIADO, pA , f. p. du verbe 
Eftutiar dans fes acceptions. Etudi, 
. Tom. I. 


EST 
ée. Lat. Studio afus , E, UM. 

ESTUDIO, /. ». Etude, le&ure, 
méditation , application d'efprit , pour 
apprendre, pour inventer quelque 
chofe. Lat. Studium , ii. 

EsTuDI0, fe prend pour Collége, 
claffe, école. Lat. Collegium. Gymna- 
fium , ii. 

Esruoros, fe dit figurément des 
écrits, des ouvrages d'un Auteur. 
Lat. Opera, um. 

Esrupio. Etude, fe dit abufive- 
ment de la chambre ou du cabinet 
d'un homme d'étude, d'un homme 
de lettres, d'un fgavant en toutes 
fciences, arts & facultés, foit dans 
l'Eslife , la robe , ou l'épée. Lat. Mu- 
cum , i. 

Esrupro. Etude, fe prend pour 
l'Attelier d'un Peintre, d'un Scul- 
pteur, d'un Archite&e. L. JMufcur. 

EsTrupio. Etude, fignifie Soin, 
attention, application que l'on ap- 
porte à quelque chofe. Lat. Studium. 
Diligentia. 

EsTuDIO GENERAL. Univerfité. 
Lat. Univerfitas , atis. | 

EsTUDIOS MAYORES. Etudes ma- 
jeures, les hautes fciences , telles 
que la Jurifprudence, la Théologie , 
la Philofophie &c. Lat. Superiora 
findia. 

, ESTUDIOS MENORES. Etudes mi- 
neures, la Grammaire, la Rhétorique, 
la Poefie. Lat. Studia inferiora. 

Dar efludio à uno. Mettre un en- 
fant chez un Maitre pour le faire 
étudier. Lat. Litteris aliquem appli- 
care. 

Hacer efludio de alguna cofa. S'étu- 
dier á quelque chofe, en faire fon 
occupation. Lat. Studio operari. 

Juez del efludio. Juge de l'étude, 
s'entend de l'Univerfité, qui connoit 
des caufes des gradués , des écoliers & 
de tous ceux qui jouiffent des privi- 


léges de lUniverfité, Juge Confer-: 


vateur. Lat. Scholafticorum Judex. 

ESTUDIOSAMENTE , adv. Stu- 
dieufcment, avec application, dili- 
gemment, attentivement. Lat. Stu- 
diosè. Attente. 

* ESTUDIOSIDAD , /. f. Delir 
de favoir dirigé par les regles de la 
railon & de la prudence, l'action 
d'étudier, Lat. Studii amor, oris. 

ESTUDIOSISSIMO , MA , adj. 
sm. EN f. fuperl. de Efludiofo. Tres 
ftudienx , enfe, trés appliqué, ée 
à l'étude. Lat. $tudiofiffonus , a, um. 

ESTUDIOSO, SA, adj. m. ES f. 
Studieux , eufe, appliqué, ée à Vé- 
tude. Lat. Studiofus, a, um. 

ESTUDIOSO, fignifie aufli Appli- 
qué, foigneux, diligent, attentif. 
Lat. Studiofus. Diligens. 

ESTUFA, /.f. Etuve, chambre 


. que l'on échauffe par le moyen d'un 


poele. Lat. Cubiculum calidarium. 
EsTUFA. Etuve , lieu fermé qu'on 


bs 
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échauffe afin d'y faire fuer. L. Ay 


pocauflum , i. 

Estura. Efpéce de tambour ou 
féchoir fait de cercles , de crible ou 
de feau, dans lequel on met le ma- 
lade qui doit fuer, bien couvert de 
draps & de couvertures, à 1a réfer- 
ve de la téte, pour qu'il puiffe ref- 
pirer, & par deffous on met un vafe 
avec un peu d'eau de vie, qu'on al- 
lume pour faire fuer le malade. L. 
Paporarium ,. ii. 

EsTUrFA. Caroífe fermé de tous 
cótés. Lat. Currus à frigore muniens. 

* ESTUFAR , v. a. T. peu ufité. 
Echauffer un appartement par le feu 
des cheminées, poéles, ou braliers. 
Lat. Culefucere.- 

EsTUPAR. Faire cuire à l'étuvée. 
Ce mot n'eft point ufité dans: ce fens. 

ESTUFADO, pA , f. p. du verbe 
Eflufar dans fes acceptions. Chauffé, 
ée. Lat. Calefactus , a , um. 

* ESTUFILLA , /.f. Petit man- 
chon de femme. Lat. Muliebris ma- 
nica villofa. 

EsTUPFILLA. Chauffe - pié , chauf- 
ferette. Lat. Prunarium. Ignitabulum. 
Foculus. . 

* ESTULTAMENTE , adv. Fol- 
lement , d'une maniére folle, extra- 
vagante, ou déraifonnable. Ce mot 
eft peu ufité. Lat. Stulte. 

* ESTULTICIA , /: f. Folie, dé. 
mence , extravagance , aliénation d'ef- 
prit, déréglement de la raifon. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Stultitia, e. 

* ESTUOSO, Sa, adj. m. EJ f. 
Terme peu ufité. Ardent, te, bru. 
lant, te, bouillant, te, chaud, de. 
Lat. Æfiuofus, a, um. | 

* ESTUPENDAMENTE , adv. 
Merveilleufement , admirablement , 
d'une maniére étonnante. ou furpre- 
nante. Lat. Miré. Mirum in modum. 

ESTUPENDO, DA, adj. m. ES f. 
Admirable, merveilleux , eufe, fur- 
prenant, te , étonnant , te. Lat. 7i- 
rus, a, um. Mirabilis , e. 

ESTUPIDO , DA, adj. m. €, f. 
Stupide , hébété, lonrd , pefhut, qui 
n'a point d'efprit. Lat. Stupidus , 


a, um. 

* ESTUPOR , /. ». Engourdiífe- 
ment des nerfs. Lat. Stwpor , oris. 

* EsTUPOB , fignifie auf Eton- 
nement, admiration, furprife. Lat. 
Stupar. Adusiratio , onis. 

ESTUPRADOR ,/. ». Violateur, 
raviffeur de l'honneur d'une fille, 
ou d'une femme, corrupteur. L. $yu- 

rator , oris. 

ESTUPRAR, ©. a. Violer, for- 
cer une fille, ou une femme; lui 
ravir fa pudicité, en abufer par force. 
Lat. Stuprare. 

EsTUPRAR , fe dit figurément 
pour opprimer, ufer de violence, 
bleffer, maltraiter, mais il eft peu ufité 
dans cefens. Lat. Ji»: facere. Vexare, 

Dddd ESTU- 
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ESTUPRADO, DA, f. f. du ver- 
be Efluprar dans fes acceptions. Vio- 
lé, ée, opprimé, ée. Lat. Shwpra- 
tus. Vexatus, a , um. 

ESTUPRO, /. m. Violement , for- 

ce dont on ufe àl'égard d'une femme 
ou d'une fille pour en jouir, pour en 
abufer. Lat. $tuprum, i. 
ESTUQUE, /. m. Le méme que 
Efluco. 
* ESTURAR, o. a. Secher une 
chofe à force de feu & de chaleur, 
brûler, confommer la fauffe, ce qui 
fe dit des viandes qu'on laifle trop ha- 
vir. Lat. Ujulare. 

ESTURADO, DA, p. p. du verbe 
Eflurar. Seché , ée à force de feu & 
de chaleur. Lat. Uflulatus , a, um. 

ESTURION, /. m. Efturgeon , 
poiffon de mer qui monte dans les ri- 
viéres. Lat. Sturio, onis." 

* ESULA, / f. Efule, plante. 
Lat. Cyparijía, e. 


E T 


. * ET. Et, particule conjonétive 
qui équivaut à y & e. Elle n'eft plus 
ufitée. Lat. Et. Voyez Y ou E. 

* ETCETERA. Et cetera. Et le 
refte. Quoique ce mot4oit Latin, on ne 
laifle pas de l'employer en Caftillan 
pour donner plus de force à ce qu'on 
dit, & pour cacher ce qu'on veut 
taire. 

ETELE. Expreflion dont on fe 
fert pour montrer quelqu'un. Le voi- 
la. Lat. Eccum. Ecce illum. 

ETERNAL, adj. d'une term. Eter- 
nel, perpétuel. durable, qui n'a ni 
commencement ni fin. Lat. Æteruus, 


8, um. 

ETERNALMENTE, adv. Eter- 
nellement. Ce mot eft peu ufité. 

ETERNAMENTE , adv. Eternel- 
lement, perpétuellement, fans fin. 
Lat. In eternum. 

ETERNAMENTE. Eternellement , 
, feditauffi d'un long tems. 

ETERNIDAD, /. f. Eternité, du- 
rée que le tems ne peut mefurer, qui 
n'ani paffé, ni avenir, ni commen- 
cement, ni fin. Lat. Aterniras , atis. 

ETERNIDAD. Eternité, fe dit hy- 

etboliquement d'une longue durée. 

t. FAternitas. Perpetuitas. 

ETERNIZAR, *. a. Eternifer, 
immortalifer, rendre éternel, ou d'u- 
ne fort longue durée. Lat. Eternitati 
mandure. 

ETERNIZAR. Eternifer, fe prend 
dans le ftile familier pour Prolonger 
une affaire, la faire durer longtems. 
Lat. Ducere. 

ETERNIZADO, pA , p. p. du v. 
Eternizar dans fes acceptions. Efer- 
nifé, éc. Lat. Æternus. Protraétus , 


ETE 


«ETERNO. Eternel, par extenfion, 
qui dure longtems. Lat. Centinuss. 
Perpetuus , a , um. 

* ETHER, /. .. T. d'Aftronomie. 

Ether, la Sphère du feu. Lat. Etber. 

* ETHEB. C'eftcette fubftance pu- 

re qui eft au deffus de l'Athmofphére , 
qui remplit tout le Ciel où les Aftres 
font leur cours. 

ETHEREO, REA, adj. ». €9 f. 


‘Ethéré, ée, qui appartient à l'Ether. 


Lat. /Fibereus , a, um. 

* ETHESIOS , adj. T. d'Aftrono- 
mie. Etefies, vents anniverfaires & 
réguliers qui fouflent chaque année 
dans la méme faifon & un certain nom- 
bre de jours. Lat. Ætbche , arum. 

* ETHICA, /.f. Ethique, c'eft 
un nom tiré du Grec qu'on donne 
quelques à la Morale, ou à la 
cience des mœurs. Lat. Ethica, e. 

* ETHIOPIDE , /. f. Plante qui 
ctoit en Ethiopie , & qui eft femblable 
à la laitue. Lat. ZEtbiopica berba. 

* ETHNICO, Ca, adj. m. ES f. 
Le meme que Gentil. 

ETIQUETA, J.f. Etiquette, cé- 
rémonial de Cour. Lat. Ceremonia- 
le, lis , 

* ETITES, /. f. Pierre d'aigle. 
Lat. Ætites. 

ETNA , /. m. Qui eft enflammé. 
qui jette dcs flammes, fe dit par al- 
lufion au mont Etna, qui jette conti- 
nuellement des flammes. Lat. Etna, «e. 

* ETYMOLOGIA, /. f. Etymo- 
logie , origine & fource des mots, d'où 
ils font venus & dérivés. Lat. Æty- 


mologia , e. 

ETYMOLOGICO, CA, adj. m. 
€ÿ f. Etymologique , qui appartient 
àl'étymologie. L. Etymologicus, aum. 


E U 


* EUBOLIA, /. f. T. Grec. Qua- 
lité de l'efprit qui confifte à ne dire 
que ce qui convient, quelque matiére 
que l'on traite. Lat. Enbolia , e. 

* EUCHARISTIA, /. f. Eucha- 
riftie, a&ion de graces. On appelle 
ainfi le trés Saint Sacrement de l'Au- 
tel. Lat. Eucbariflie Sacramentum , i. 

* EUCHARISTICO, Ca, adj. m. 
€ÿ f. Euchariftique, qui appartient 
à l'Euchariftie. L. Eucharifticus, aum. 

EUNUCHO, /. 5. Eunuque, ce- 
lui à qui l'on a retranché les parties 
qui fervent à la génération. Lat. Ex- 
abe" v. d. 

EuNnuchHo. Eunuque. Ce mot eft 
fouvent pris par les Auteurs pour ün 
Office de Dignité à la Cour de certains 
Princes. Lat. uchus. 

EUPATORIO, /. :n. Aigremoine , 
plante. Lat. Erpatorium , ii. | 

EUPHORBIO, /. m. Euphorbe, 
arbre, Lat. Euphorbium, ii. 


EUR 


EURO, /. ». Le vent dn Levant, 
ou d'Orient , qu'on appelle en Caftille 
Solano. Lat. Eurus, i. 

Euro auflro , à Euro noto. Le vent 
du Sud-eft. Lat. Euronotus , i. 

Euro zepbireo. Mouvement de la 
mer du Levant au Couchant. 

EUROPEO, PEA, adj. m. EJ f. 
a , ane. Lat. Eur , 0, «95, 

* EUTRAPELIA, /. f. Eutrape- 
lie , vertu qui nous rend moderés dans 
nos plaifirs & nos divertiflemens. Lat. 
Eutrapelia. 

EUTRAPELIA , fignifie auff; Paffe- 
tems, divertilfement honnete. Lat. 
Animi recrcatio , onis. 

EUTRAPELICO, ou EUTROPE- 
LICO, CA, adj. m. ES f. Qui appar- 
tient àla vertu dont on vient de par- 
ler. Lat. Eutrapelicus , a , um. 


E V 
EVACUACION , /. f. Evacuation, 


l’action de vuider. Lat. Evacuatio,oris. 

EvACUACION,fe prend pour Diar- 
rhée, conrs de ventre. Lat. Diare 
rhea , e. | 

EVACUAR, ©. a. Evacuer, vui- 
der, defemplir, nettoyer, purger. 
Lat. Evacuare. 

EvACUAR, fe prend quelquefois 
pour Enerver, affoiblir , amoindrir. 
Lat. Exinanire. 

Evacuar la Plaza, Ciudad , Caftrt 
lo. Evacner la place, la ville , le chá- 
teau, en faire fortir la garnifon. 

Evacuar un ejcrito , libro , autor Etc. 
Extraire d'un Auteur les paffages dont 
on a befoin. Lat. Librum compendiare. 

Evacuar un negocio & dependencia. 
Finir, terminer une affaire. Lat. Ve 
gotium abfolvere. 

EVACUADO, DA, p. f. du v. 
Evacuar dans fes acceptions. Evacué , 
ée. Lat. Evacuatus. Exinanitus, a, um. 

* EVAD,, verbe defectif, dont on ne 
fe fert qu'à la feconde perfonne de l'im- 
pératif, & qui fignifie la méme chofe 
que Mirád, Voyez. L. Pide. Refpice. 

* EVADIR , v.a. Evader, fuir, 
s'échaper fecrettement , fe tirer d'un 
péril, en trouvant moyen de fe fau- 
ver. Lat. Evadere. Efuzere. Vitare. 

* EVAGACION , /. f. T. peu uf- 
té. Evagation, l'a&ion par laquelle 
on donne carriére à fon imagination, 
fans fixer fes idées. L. Evagatio , onis. 

EVANECER, v. ». T. peu ufité. 
Difparcitre, s'évanouir, s'évader fu- 
bitement d'un lieu, ou de devant quel- 
qu'un. Lat. Evane/cere. 

EVANGELICO, Ca, adj. m. ES 
f. Evangelique, qui eft ífelon la doc- 
trine de J. Chrift. Lat. Evangelicas , 


a un. 
"EVANGELIO, f. m. Evangile, li 
vre qui contient la vie & la doctrine 











ETtco, erigue 8, um. 
ETERNO, NA, adj.m. £9 f. Eter- 


fi eto confirmado] : 


ji completement ehiqne : 


EUPHRASIA, / f. Euphraife , | de J.Chrift, écrit par les quatre Evan- 
elle. Lat. Eternus, a, um. plante médicidale. Lat, Eupbragia , e. | geliftes, Lat. Evangelium , es 


VAN- 


EVA 


EvANGELIO. Evangile, eft un ex- 
trait tiré de ce livre, qui eft inféré 
dans la Meffe. Lat. Evangelium. 

EvANGELIOS. Evangile , petit li- 
vre enfermé dansun fachet d'étoffe, 
qui contient le commencement de l'E- 
vangile de St. Jean, & trois au- 
tres chapitres des autres Evangeliftes, 
que l'on attache avec d'autres reliques 
à la ceinture des petits enfans. Lat. 
Evangeliorum libellus , i. 

Evangelios cbicos , 0 abreviados. Les 
petits Evangiles , ou les Evangiles 
abrégés. On appelle ain les Prover- 
bes. Lat. Proverbia , orum. 

Dice el evangelio , babla el evange- 
lio, fedit d'un homme qui dit la vé- 
rité. Lat. Veriffima loquitur. 

EVANGELISTAS, /..m.Les Evan- 
geliftes. Lat. Evangelifle , arum. 

Ser uno Evangelifta. Etre un hom- 
me véridique. Lat. Jeracem effe. 

EVANGELISTERO , /. tm. T. peu 
ufité. Diacre, ainfi appellé, parce 
qu'il chante l'Evangile à la Meffe. 
Lat. Diaconus, $. 

EVANGELISTERO. On appelloit 
autrefois ainfi le pupitre fur lequel on 
pofe le Livre qui contient l'Evangile 
qu'on chante à la Meffe. Ce mot n'eft 
plus ufité dans cette acception. Lat. 


luteus , i. 

EVANGELIZAR , ©. a. Evangeli- 
fer, annoncer, précher l'Evangile. 
Lat. Evangelifare. 

EVAPORACION, /. f. Evapora- 
tion, exhalaifon , vapeur. Lat. Eva- 
goratio , onis. 

EVAPORAR, o. s. S'évaporer, 
s'exhaler en vapeurs. Lat. Evaporari. 

alari. 

EvAPORAR. Pouffer hors de foi 
quelque chofe d'une maniére infenfi- 
ble. Dans cette acception, c'eft un 
verbe aétif. Lat. Evaporare. Exbalare. 
Effare. 

EVAPORARSE, métaph. Difparoi- 
tre, s'évanouir, fediffiper, fe per- 
dre, s'affoiblir, venir à rien. Lat. 
Evaporari. Buanefcere. 

EVASION , f. f. Evafion, fortie, 
fuite fecrette , action par laquelle on 
sévade, on fort d'un mauvais pas. 
Lat. Evafio, onis. 

* EVEHENTE , adj. d'une term. 
Le méme que A/tendente. 

EVENIR , v.imp. T. anc. Voyez 
Suceder. Acaecer. Acontecer. 

EVENTO, jm. Evénement, iffue, 
réuffite , fuccés, chofe qui peut arri- 
ver. Lat. Eventus. Exitus, ús. 

* EVERSION, /. f. Everfon, ren- 
verfement, deftru&ion, ruine , bou- 
leverfement. Lat. Fverfo , onis. 

EVICCION, ff. Eviction. Ter- 
me de pratique. Action par laquelle 
on dépofféde quelqu'un d'un héritage 
qu'il avoit mal acquis. Lat. Evi- 
éfio, onis. 


EVIDENCIA , /. f. Evidence, clar- 


EVI 


té, preuve claire & vifible d'une 
chofe. Lat. Evidentia, «e. 
EVIDENCIAR , «. a. Démontrer, 
prouver, faire voir clairement, met- 
tre en évidence, déveloper, expli- 
quer, expofer nettement. Lat. De- 
monfirare. Evidenter probare. 
EVIDENTE , adj. d'une term. Evi- 
dent, ente, clair, manifefte. Lat. 


Evidens. 

EVIDENTEMENTE , «adv. Evi- 
demment, manifeftement, clairement, 
nettement. Lat. Evidenter. 

EVIDENTISSIMAMENTE , adv. 
Juperl. Très évidemment, très claire- 
ment. Lat. Evidentiffmn?. 

EVIDENTISSIMO , MA, adj. m. 
ES f. fuperl. de Evidente. Très évi- 
dent, ente, très clair, re, trés ma- 
nifefte. Lat. Evidestiffünus , a, um. 

EVITABLE, adj. d'une term. Evi- 
table, ce qu'on peut fuir, ou éviter. 
Lat. Evitabilis, e. 

EVITACION , /. f. L'a&ion d'évi- 
ter quelque chofe. Lat. Evitatio, onis. 

EVITAR ,: v. a. Eviter, parer, 
efquiver , fuir la rencontre de quel- 
que chofe. Lat. Fugere. Vitare. De- 
clinare. 

Evitar à uno. Eviter quelqu'un , 
n'avoir aucun commerce avec lui. 

EVITADO, DA, f. p. du v. Evi- 
tar dans fes acceptions. Evité , ée. L. 
Fitatus , a, um. 

* EVITERNO, NA, adj. m.€9 f. 
Perpétuel, le, continuel, le, tou- 
jours durable, immuable, éternel, 
le. Lat. ZEternus. Perpetuus , a, um. 

EVO, fm. Tems long, l'éternité, 
durée qui n'a ni commencement ni fin. 
Ce mot n'eft ufité qu'en poéfic. Lat. 


Ævum , i. 

EVOCACION , /. f. Evocation. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Evocatio, onis. 

EVOCAR, v. a. T. peuufité. Si- 
gnifie au prone Appeller dehors, & 
par extenfion , Appeller à fon fecours, 
à fon aide, évoquer, invoquer, im- 
plorer le fecours de quelqu'un. Lat. 
Evocare. Invocare. 


E X 


* EX, Prépof. Latine qu'on n'em- 
ploye en Caftillan que dans la compo- 
fition de quelques mots , dont elle fert 
à augmenter la force & la fignifica- 
tion: comme Exponer , extender. Elle 
marque aufli quelquefois négation , 
comme dans exanime , exangue. 

EXABRUPTO, adv. Ter. Latin 
ufité dans la langue Caftillane. Vio- 
lemment, avec excés, fans ordre ni 
jurifdiction. Lat. Violenter. Contra jus. 

* EXACCION , /. f. Perception, 
levée de deniers royaüx. Lat. Exactio, 
07115. 

ExACCION. Exaction, maltote, 
tribut , impôt. Lat. Zributum, i. 
Veétigal, lis. 


a 
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ExACCION, fe prend auffi pour 
Pon&ualité, attention , foin, exac- 
titude, application, diligence. Lat. 
Cura. Diligentin , e. 

* EXACERBAR, v. c. Aigrir, ir- 
riter, agacer, empirer, aggraver. 
Lat. EÉxacerbove. ^ 

EXACTAMENTE, adv. Exacte. 
ment,. avec foin , d'une maniére 
exacte, diligemment , fidélement, at- 
tentivement, ponctuellement, promp- 
tement. Lat. Accuratè. Diligenter. 

EXACTISSIMAMENTE , adv. 


fuperl. Très exa&ement, trés foigneu- 


fement, trés diligemment. Lat. 4c- 
cuvatiffromà. Diligentyjome. 
EXACTISSIMO , Ma, adj. m. ES 


f. Juperl. de Exaéto. Très exa&t , te, 


trés foigneux , eufe, trés diligent, te, 
trés ponétuel, le. Lat. Accuratiffrmus. 
Diligentiffónus , a, um. 

EXACTITUD, f. f. Exaditude, 
diligence, foin, régularité, atten- 
tion, ponétualité. Lat. Diligentia. Cu- 
ra, e. 

EXACTO, Ta, adj. m. ES f. Exact, 
te, pon&uel, le, foigneux , eufe, 
qui obferve toutes les précautions re- 
quifes pour bien faire. Lat. Diligens. 
Accuratus, a, uns, 


EXACTOR, /. m. Exa@eur, col. 


le&eur, receveur des impôts, des . 


tributs, des rentes du Prince & du 
public. Lat. Evacfor , cris. 
EXAGERACION, /. f. Exagéra- 
tion, augmentation, amplification. 
Exageratio. Amplificatio , onis. 
EXAGERADOR, /. m. Exagéra- 
teur, qui exagére , qui amplifie. L. 
Exagerator. Amplificator ; oris. 
EXAGERAR, vu. a. Exagérer, ufer 
d'hyperbole , augmenter , amplifier , 
reprefenter les chofes plus grandes ou 


plus mauvaifes. Lat. Exagerare. 4m- 


plificare. | 

EXAGERADO, DA , p.p. du verbe 
Exagerar. Exagéré, ée. Lat. Exage- 
ratus. Amplificatus , a, um. 

EXALTACION , /. f. Exaltation , 
élévation. Lat. Exaltatio, onis. 

* EXALTACION. Exaltation , au 
figuré fe dit del'élévation d'une per- 
fonne à quelque dignité. Lat. Exal- 
tatio. 

* EXALTACION. Exaltation, en 
termes d'Aftrologie, eft une certaine 
dignité qu'acquiert une Planéte en 
certains degrés, ou fignes du Zodia- 

ue , qui lui donne plus de vertu, d'ef- 
pM & d'infuence. Lat. Exaltatio. 
EXALTAR, v. a. Haufler, éle- 
élevé. Lat. Exaltare. 

EXALTAR. Exalter, exagérer , 
louer avec excés. Lat. Exaltarc. Ex- 
tollere. 

Exaltarfe la colera, S'échauffer, s'al- 
lumer , s'enflammer , en parlant de la 
colére. Lat. Bilem effervefcere. 

Exaltayfe la Planeta. Aügmenter en 

Dddd a vertu ; 


vet, pas quelque chofe dans un lieu : 
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vertu, en parlant d'une planéte. Lat. 
altari. 

EXALTADO, DA, f. f. du v. 
Exaltar dans fes ac ceptions. Exalté, 
ée. Lat. Exaltatus > a, um. 

EXAMEN, f. m. Examen, per- 
quifition, difcuffion, recherche exa&e 
& foigneufe , pour tácher de décou- 
vrir la vérit é d'une chofe. Lat. Exa- 
men , inis. Et aufli, Soin, diligence, 
application , étude particuliére qu'on 
fait d'une chofe, épreuve. L. Examen. 
Studium, ii. 

Examen de la conciencia. Examen de 
confcience , eft le compte qu'un bon 
Chrétien doit fe tendre à foi-méme de 
toutes les actions dela journée. Lat. 
Examen con/cientie. 

EXAMINACION , J.f. Le méme 
que Exámen. 

EXAMINADOR, /. m. Examina- 
teur , celui qui examine. Lat. Exami- 
nator. Probator, oris. 

Examinador Synodal. Examinateur 
Synodal , Théologien Canonifte. Lat. 
Syrodalis examinator. 

EXAMINAR, v. a, Examiner , 
faire une exacte perquifition, ou re- 
cherche de quelque chofe. Lat. Exa- 
minare, 

EXAMINAR, fignifie aufli Recon- 
noître, éprouver, examiner, véri- 
fier les chofes. Lat. Probure. Experiri. 

EXAMINAR. Examiner, éplucher 
. une queftion, rechercher les beantés, 
les défauts d'un livre. Lat. Difcu- 
tere. Perpendere. 

EXAMINAR. Examiner la qualité 
& la bonté d'une denrée, d'une mar- 
chandife. Lat. Perpendere. 

EXAMINAR. Examiner , éprouver 
la fcience, la capacité de quelqu'un. 
Lat. Examinare. 

EXAMINAR TESTIGOS , en ter. 
de pratique, Recevoir la dépofition 
'des témoins , les interroger. Lat. 
Tefles interrogare. 

EXAMINADO, DA, f. p. du v. 
Examinar dans fes acceptions. Exa- 
miné , ée. Lat. Examinatus. Probatus. 
Interrogatus , a , um. 

* EXANGUE, adj. d'une term. Qui 
n'a point de fang. Lat. Exanguis. 
Kxanimis , e. 

EXANGUE , fe dit figurément pour 
Foible , exténué, fans forces & fans 
vigueur. Lat. Exanimis. 

* EXANIME , adj. d'une term. 
Confterné, épouvanté, effrayé, dé- 
couragé. Lat. Exunimis, €. 

i ÉXARAR , v. à. T. peu ufité, 
fi ce n'eft dans la Poéfie. Sculpter, 
gave , écrire, tracer fur le bronze, 

ur le marbre , fur la pierre avec un 
inftrument. Lat. Exarare. 

EXARCHADO, /. m. Exarchat, 
dignité , & gouvernement de l'Exar- 
que. Lat. Evarcatus, ús. 

EXARCHO, f. m. Exarque , équi- 
vaut à Viceroi, Capitaine , ou Gou- 


EXA 


verneur genéral d'une Province. Lat. 


Exarchus , i. 

EXASPERAR, v. a. Aigrir, irriter, 
mettre en colére, piquer, fâcher, 
provoquer. Lat. Exacerbare. Irritare. 

EXASPERAR. Aigrir, irriter une 
plaie en la frottant, ou la grattant. 


"Lat. Exa/fperare. 


EXASPERADO , DA, f. p. du v. 
Exafperur dans fes acceptions. Aigri, 
ie , irrité, ée. Lat. Exa/peratus. Irri- 
tatus, a, um. 

* EXCAVAR, o. a. Creufer , ca- 
ver, rendre creux. Lat. Excavare. 

EXCAVADO , pA, f. p. du v. 
Excavar. Creufé , ée , cavé , de. Lat. 
Excavatus , a, um. 

EXCEDER, v.n. Excéder, étre 
plus grand qu'il ne faut, aller au 
delà d'une certaine mefure réglce. 
Lat. Excedere. . 

EXCEDER. Excéder , aller au de- 
là, outrepaller. Lat. Tran/gredi. 

-EXCEDERSE A SI MISMO. Se fur- 
paffer foi-méme. L. Se ip/um Juperare. 

EXCELENCIA , /. f. Excellence, 
qualité extraordinaire que peut avoir 
une chofe, qui lui donne l'avantaze 
fur toutes celles du méme genre. L. 
Excellentia. Preflantia , e. 

EXCELENCIA. Excellence, eft le 
titre qu'on donne aux Grands d'Ef- 
pagne, aux Ambafladeurs Sc. Lat. 
Excellentia , «e. 

EXCELENTE , adj. d'une term. 
Excellent, éminent, rare, merveil- 
leux , qui excelle, qui furpañle , qui 
eft au deflus. Lat. Excellens. Preftans. 

EXCELENTE. Ancienne mon- 
noye d'or qui valoit onze réaux & 
un maravedi. Lat. Numi genus. 

EXCELENTEMENTE , adv. Ex- 
cellemment , d'une maniére achevée 
& excellente. Lat. ÆEgregiè. Eximi2. 

EXCELENTISSIMAMENTE , 
adv. fuper!. Très excellemment, d'une 
maniére trés parfaite , & trés achevée. 
Lat. Preflantifferne. . 

EXCELENTISSIMO, xA, ad. 
m. EJ f. fuperl. de Excelente. Très 
excellent, te , trés éminent,te, très 
rare, trés merveilleux, eufe. Lat. 
Excellentiffónus. Praflantijenus, a,um. 

EXCELENrISSIMO. Excellentif- 
fime, titre qu'on donne à celui qu'on 
traite d'Excellence. Lat. Excellentif= 


mus. 

EXCELSAMENTE , adv. Haute- 
ment, d'une maniére haute & élevée, 
avec fupériorité , fouverainement. L. 
Altè. Excelse. 

EXCELSO, sa, adi. m. €7 f. Haut, 
te, élevé, ée, eminent, te, fublime. 
Lat. Excelfus. Eminens. Editus. 

EXCELSO, fe dit par extenfion 

our Souverain, fuprème , fupérieur. 

t. Supremus. Exceljus. 

EXCENTRICAMENTE , adv. T. 
d'Aftronomie. Exccutriquement, hors 
du centre. Lat. Excentrice, 
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EXCENTRICIDAD , /. f. Terme 
d'Aftronomie. Excentricité , fe dit de 
deux cercles qui n'ont pas le méme 
centre. Lat. Excentricitas , atis. 

EXCENTRICO , /. m. Cercle au- 
tour duquel une planéte fe meut , € 
dont le centre n'eft pas le méme que 
celui de la terre.L. Crrculus excentricas. 

EXCENTRICO DE LA ESPADA, 
en terme d'Efcrime, eft l'angle aigu 
que forme la garde de l'épée. Lat. 
Enfis excentrica pofitio. 

EXCENTRICO, CA, adj. m. Ed f. 
Excentrique, fe dit de deux cercles 
qui n'ont pas le méme centre. Lat. 
Excentricus , a , um. 

* EXCENTRIPICYCLO , fm. T. 
d'Aftronomie , compofé de Vexcentri- 
due & de l'Epicycle. L. Excentripicy- 
clus , 1. 

EXCEPCION , f. f. Exception, 
limitation, claufe qui borne, qui li- 
mite, reftridion, prefcription, fin 
de non recevoir, raifon qu'allégue 
un défendeur pour fa décharge. Lat. 
Exceptio, onis. 

* Excepcion Declinatoria. Exception 
déclinatoire , c'eft celle par laquelle 
le demarMeur décline la jurifdi&tion 
du Juge devant lequel il a été ap- 
pellé. Lat. Exceptio declinatoria. 

* Excepcion Dilatoria. Exception di- 
latoire. C'eft celle qui netend qu'à 
éloigner pour quelque tems le juge- 
ment de l'inftance. Lat. Exceptio di- 
latoria. . 

Excepcion Perentoria. Exception 
peremptoire. C'eft une deffenfe per- 
tinente fondée fur des fins de non 
recevoir. Lat. Exceptio peremptoria. 

* Excepcion perjudicial. Exception 
préjudiciable. C'eft celle qu'on oppofe 
au demandeur, en difant qu'il n'eft 
pas fondé dans fa demande. Lat. Ex- 
ceptio obflans. 

No bai regla fin excepcion. On dit 
proverbialement qu'il n'y a point de 
régle fans exception , pour dire qu'on 
ne peut comprendre tous les cas par- 
ticuliers fous une méme maxime. 

* EXCEPCIONAR , v.a. Terme 
de pratique. Alléguer des exceptions 
en deffenfe du droit qu'on allégue, 
& qui eft en litige. Lat. Exctpere. 

* EXCEPTACION , f: /. Le mé. 
me que Ercepcion.Ce mot elt peu ufité, 

EXCEPTAR. Voyez Exceptuar. 

EXCEPT ADO. Voyez Exceptuado. 

EXCEPTO, adv. Excepte, hor- 
mis, à la referve. Lat. Preter. 

* EXCEPTUAR, v. a. Excepter, 
tirer, mettre hors de la régle ordi- 
naire.. Lat. Excipere. 

EXCEPTUADO, DA, f. p. du v. 
Exceptuar. Excepté, ée, tiré, ée,. 
mis, ife hors de la régle ordinaire. 
Lat. Frecptus, a, um. 

EX: SSSIVAMENTE,ado. Excef- 
fivement , ;/mmodcrement, avec excès. 
L.dmonodéct. Iminoderatè. Extra mods. 

EXCESSI- 
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EXCESSIVO , va, adj. m. ES f. | 


Exceffif , ive, qui excéde, qui fort 
des règles. Lat. Imsnodicus. Immude- 
ratus. Nimius, a, um. 

EXCESSO , fm. Excés, la par- 
tie par laquelle une quantité eft plus 
grande qu'une autre. L. Exceffus, ds. 

Excesso. Excès dans le boire & 
le manger &c. Lat. Imtemperantia, e. 

ExcEsso. Excés, malice, mé- 
chanceté , énormité. Lat. Exceffu:. 
Enormitas, atis. 

Excesso. Tranfport , fureur , vi- 
vacité des pañlions. Lat. Zmpetus, ds. 
Hacer excellos. Faire des excès. 

EXCITAR, «o. a. Exciter, inci- 
ter, pouffer, émouvoir , animer , en- 
courager. Lat. Excitare. 

EXCITADO, pa, f. p. du verbe 
Excitar. Excité , ée , animé, ée. Lat. 
Excitatus, a, um. 

EXCLAMACION, /.f. Exclama- 
tion, cri, élévation de la voix. Lat. 
Exclamatio. Vociferatio, onis. 

EXCLAMACION. Exclamation, fi- 
gure de Rhétorique. L. Exclamatio. 

EXCLAMAR,vw. a. T. anc. S'é- 
crier , pouffer des cris caufés par quel- 

ue émotion extraordinaire de l'ame. 

t. Exclamure. 

EXCLUIR , v. a. Exclurre, chaf- 
fer , bannir , rejetter , reponffer. Lat. 
Excludere. 

EXCLUIDO, pA , p. f. du v. Ex- 
cluir. Exclus, ufe. L. Exclufus, a, um. 

EXCLUSO, sa. Le méme que 
Excluido. 


EXCLUSION , /. f. Exclufion, 


l'a&ion d'exclurre. L. Exclufo, oris. 

EXCLUSIVA, /.f. Exclufion, ation 
d'exclurre un homme d'un emploi, 
d'un pofte &c. L. Exclufio. Repulfa. 

EXCOGITABLE , adj. d'une term. 
Imaginable , concevable, ce que l'on 
peut penfer , qui peut être l'objet de 
nótre méditation. Lat. Excogitabilis. 

* EXCOGITAR , v. a. Penfer de 
nouveau , méditer, rêver , fonger 
profondément, inventer, imaginer. 
Lat. Excogitare. 

EXCOMULGADOR, fm. Celui qui 
excommunie, qui fulmine une excom- 
munication. L. Excommunicator, oris. 

EXCOMULGAMIENTO, f. m. Le 
méme que Æxcomunion. Ce mot a 
vieilli. 

EXCOMULGAR. Excommunier. 
Retrancher quelqu'un de la commu- 
nion des fidelles. Lat. Excommu:icare. 

ÉXCOMULGAR , fe dit figuré- 
ment pour Maltraiter quelqu'un de 
paroles, Lat. Verbis male babere. 

EXCOMULGADO, Da, p. p. du 
verbe Excomulgar dans fes acceptions. 
Excommunié , de. Lat. Excommuni- 
catus, a, um. , 

ExcoMULGADO VITANDO. Ce- 
Idi qui a encouru l'excem nunication 
majeure, & qu'il eft detendu de fré- 
quenter, 
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nication, Anathéme par lequel on eft } En cachette, à la fourdine , clandefti- 


exclus de la Communion des fidelles , 
& des fuffrages communs de l'Eglife. 
Lat. Excommunicatio, onis. 

EXCOMUNION. C'eft auffi l'a&e 
par lequel on intime l’excommunica- 
tion. Lat. Auathema. 

Excomunion mayor. Excommunica- 
tion majeure. C'eft la féparation du 
corps des fideles. Lat. Major excom- 
munio. 

Excomunion menor. Excommuni- 
cation mineure. C'eft l'interdiction des 
Sacremens. L. Minor excommunio. 

* EXCORIACION, /. f. Ter. de 
Chirurgie. Excoriation, écorchure. 
Lat. Excoriatio , onis. 

* EXCRECENCIA , /. f. Ter. de 
Chirurgie. Excrefcence , carnofité 
contre nature qui furvient au corps 
animal. Lat. Excrefcentia , «e. 

* EXCREMENTAR , c. ». Rendre 
le fuperflu des alimens par les voyes 
ordinaires. Lat. Excrementa emittere. 

EXCREMENTADO, pA, p. p. 
du v. Excrementar. Rendu, ue par 
les voyes ofdinaires, en parlant des 
excrémens. Lat. Emifus, a, um. 

EXCREMENTICIO , crIA, adj. m. 
€y f.Excrémenteux,eufe. Qui tient de 
l'excrément. L. Excrementitius, a, um. 

EXCREMENTO, /. m. Excré- 
ment, ce qui fort du corps des ani- 
maux, lorfqu'ils ont fait leur digef- 
tion. Lat. Excrementum, i. 

EXCREMENTO. Excrément. Les 
Médecins appellent encore ainfi diver- 
fes humeurs qui fe féparent du fang 
par le moyen de différens couloirs. Lat. 
Excrementum. 

EXCREMENTOSO, SA, adj. m. 
¿y f. Excrémenteux, eufe, qui tient de 
l'excrément. L. Excrementofus, a, um. 

* EXCURSION , /. f. T. de Ju- 
rifprudence. Liquidation des biens 
d'un débiteur. Lat. Computatio, onis. 

* EXCURSION. Excurfion. Courfe, 
irruption , incurfion fur les terres en- 
nemies. Lat. Excurjio. Incurfio , onis. 

EXCURSO , f. m. Digreflion. Lat. 
Digre[fo , onis. 

EXCUSA, /.f. Excufe, raifon par 
laquelle on tâche de fe juftifier; pré- 
texte fpecieux pour pallier quelque 
crime , ou quelque faute. Lat. Excu- 
fatio. Purgatio , oni;. | 

Excusas. Ce font certains avan- 
tages ou immunités qu'on accorde à 
différentes perfonnes, foit en faveur 
de leur état; foit par une coutume 
reque , foit en vertu d'une convention 
particuliére ; tels font le pâturage en 
commun pour les chevaux & le bétail 
dont un Curé a befoin pour le fervice 
de fa maifon &c. Lat. Zmmunitas, atis. 
Exemptio , onis. 

El Parrocho tiene tantas excufas. Le 
Curé a tant de graces , tant d'immu- 
nités. 


nement. Lat. Clàm. Clanculüm. Furtim. 

* EXCUSABARAJA , J. f. Grand 
panier d'ofier dont le couvercle fe fer- 
me avec un cadenat. Lat. Canifirum 
coopertum. 

* EXCUSABARAJA. Piéce d'Ar- 
moirie compofée de trois petites bara 
res, dont deux font en forme d'un V y 
qui eft traverfé par la troifiéme , ainíí 
appellée à l'occafion des troubles que 
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Moya, appaifa, & dansles Armoi- 
ries duquel elle fe trouve. Lat. Stem- 
1ma rixarum impeditarum index, «ec- 
tibus 7 itum. 

EXCUSABLE , adj. d'une termin. 
Excufable, pardonnable , qu'on peut, 
qu'on doit pardonner. Lat. Condonan- 
dus. Excufatione dignus, a, um. 

EXCUSACION, /. f. T. peu ufité. 
Raifon qu'on allégue pour fc difpen- 
fer d'une chofe qui nous déplait, ou 
en défenfe de ce dont on nous accufe. 
Lat. Excufatio , omnis. 

EXCUSADAMENTE , adv. Sans 
excufe , hors de propos , inutilement. 
Lat. Supervacane?. Super fluè. 

EXCUSADERO , RA, adj. t. Ed f. 
Ce qui eft fufceptible d'excufe. «Ce 
mot eft peu ufité ^ Excufable, par- 
donnable. Lat. Condonandus. 

* EXCUSADO, /. »n. Certain fub- 
fide dont Pie V. accorda la levée à 
Philippe II. fur les revenus Ecclé- 
fiaftiques, & qui fubfifte encore au- 
jourd'hui. L. Drcumanum vectigal,alis. 

* EXCUSADOR, /. m. Celui qui 
fe charge d'une chofe pour en exemp- 
ter un autre. Ce mot eft ufité dans 
les Afturies, dans le Royaume de 
Leon, & dans quelques autres Pro- 
vinces d'Efpagne; il fe dit auff du 
Vicaire d'un Curé. Lat. Vicarius, ii. 

EXCUSANO, NA, adj. m. ES f. 
T. anc. V. Efcondido. Encubierto. 

EXCUSAR, v. a. Excufer, pal. 
lier, amoindrir le crime , ou la faute 
de quelqu'un; le juftifier en quelque 
forte ; chercher des raifons pour ren- 
dre une faute pardonnable. Lat. Ex- 
cufare. Purgare. 

EXCUSAR, fignifie auffi Exempter, 
affranchir de tributs & d'impóts , au 
moyen de certaine franchife, ou pri- 
vilége. Lat. Immunitate donare. 

EXCUSA , fe prend auffi pour Evi- 
ter, empécher qu'une chole ait fon 
effet. Lat. Fugere. Vitare. 

ExcusAR. Refufer de faire une 
chofe. Lat. Recufare. 

EXCUSARSE. S'excufer, refufer 
honnétement de faire une chofe. Lat. 
Recujare. 

* Refr. Lo que fe ufa no fe excufa. 
Ce Proverbe fignifie qu'il ne faut point 
fe fingularifer, & qu'il faut fnivre 
l'ufage établi dans les chofes permifes. 

EXCUSADO, DA, f. p. du verbe 
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Excufar dans fes acceptions. Excufé , 
ée. Lat. Excufatus. Vitatus , a, um. 

Excusapo. Superflu, inutile, 
dont on ne peut fe fervir. Lat. Super- 
fluus. Supervacaneus, a, um. 

Ropa excufada. Meuble vieux, inu- 
tile, qui ne peut fervir. 

Quarto excufado. Chambre féparée 
qui n'eft bonne qu'à mettre de vieux 
meubles. 

ExcvusApo, fe dit d'une chofe dont 
on ne fe fert point. 

EXCUSO, sa, adj. m. €? f. T. 
anc. Caché, ée, gardé, ée, retiré, 
ée. Lat. Segregatus. Occultus. Recon- 
ditus, a, um. 

EXE, /. m. Tour, gros cylindre 
ou aiffieu qui fe meut par le moyen 
d'une roue ou de leviers, & quifert 
à élever des fardeaux. Lat. Axis in pe- 
ritrochio, | 

EXE. Aïilfieu, c'eft la piéce des char- 
rettes & des carroffes qui entre dans 
le moyeu des roués. Lat. Axis, 55. 

EXE COMUN. Áxe commun. On 
appelle ainfi en termes d'Optique la 
ligne droite qui partage par le milieu 
la ligne de connexion, & qui pale 
par le point de concours des nerfs 
optiques. Lat. Axis. 

Exes de la Elyple. Les Axes de l'EI- 
lipfe font deux lignes droites qui fe 
coupent perpendiculairement au cen- 
tre de l'Ellipfe, dont l'une eft ap- 
pellée le grand Axe, & l'autrele pe- 
tit Axe. 

Exe de la Efphera. L'Axe de la 
Sphère eft le diamètre immobile, fur 
lequel on fuppofe que la Sphére 
tourne. Lat. Axis Spbera. 

Exe de la byperbola. On appelle Axe 
de l'hyperbole le diamétre perpendi- 
culaire à fes lignes appliquées. Lat. 
Axis byperbole. 

Exe de la Parabola. L'Axe de la 
Parabole eft le diamétre perpendicu- 
laire à fes appliquées. Lat. Axis pa- 
bole. 

Exe del Cono. L'Axe du Cone eft 
une ligne droite qui tombe perpen- 
diculairement de fon fommet fur le 
centre du Cercle qui lui fert de bale. 
Lat. Axis coni. 

Exe del Cylindro. L'Axe du Cylin- 
dre, eft la ligne droite qui paíle par 
les centres de fes deux bafes. Lat. 
Axis cylindri, 

Exe del Mundo. L'Axe du Monde, 
eft une ligne droite qui paffe par fon 
centre, & qui fe termine aux deux 
Poles. Lat. Axis mundi. 

Exe del pefo. La languette d'une 
balance. Lat. Axis libre. 

Exe determisado. On appelle Axe 
déterminé le fegment de la ligne 
droite compris entre les deux hyper- 
boles oppolées. L. Axis determinatus. 

Exe de un Arco, à Bóveda. L'axe 
d'une voute, eft une ligne droite qui 
aboutit du centre d'une bale à ce- 
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lui de l'autre qui lui eft oppofée. 

Exe de un circulo. C'eft la ligne 
droite qui paffant par le centre du 
Cercle de la Sphére eft perpendiculai- 
re à fon plan, & fe termine de part & 
d'autre à la furface de la Sphere. L. 
Axis circuli. 

Exe indeterminado. Axe indétermi- 
né, eftla ligne qui fert d'axe com- 
mun aux deux hyperboles, & qu'on 
peut continuer de part & d'autre à 
l'infini. Lat. Axis indeterminatus. 

Exe optico. C'eft le rayon vifuel 
qui pafle droit dans le centre de 
l'eil, & qui y tombe perpendiculai- 
rement. Lat. Axis opticus. 

EXEA, /. m. Le méme que Ex 
plorador. ; 

EXECRABLE , adj. d'une term. 
Exécrable, qui eftà détefter, qu'on 
doit avoir en horreur. Lat. Execra- 
bilis. Deteflabilis. 

EXECRACION , f.  Exécration , 
horreur , deteftation de ce qui eft 
méchant, abominable. Lat. Execra- 
Hio, omit. 

EXECRADOR , / m. Celui qui 
abhorre , qui détefte , qui maudit une 
chofe. Lat. Execrans. Deteflator. 

EXECRANDO, DA, adj. m. ES f. 
Le méme que Execrable. 

EXECRAR, v. a. Maudire, dé- 
tefter, avoir en horreur & en exé- 
cration, charger d'imprécations. L. 
Execrari. Deteflari. Diris devovere. 

EXECRADO, pA, p. p. du verbe 
Execrar. Abhorré , ee, détefté, ée, 
maudit, ite. Lat. Execratus. Diris de. 
Vous, a, um. 

EXECUCION , / f. Exécution, 
action par laquelle on exécute une 
chofe. Lat. Executio, onis. 

ExECUCION. Exécution, fignifie 
auffi Saifie, enlévement d'une per- 
fonne ou de meubles fait par un Ser- 
gent, & par autorité de Juftice. Lat. 
Comprebenko , onis. 

EXECUTABLE , adj. d'une term. 
Faifable , ce qui peut s’exécuter, fe 


faire. Lat. Quod exequi, vel perfici 


oteft. 

EXECUTADOR,, fm. Le même 
que Executor. 

EXECUTAR , v. a. Exécuter, 
effectuer , accomplir , mettre en exé- 
cution. Lat. Exequi. Perficere. 

ExEcuTAR. Executer, fe dit auffi 
des actes que font les Sergens, quand 
en vertu de quelque contrainte, ils 
font faifir & enlever les meubles 
d'un débiteur. Lat. Ad debita folven- 
da compellere. : 

ExECUTAR. Exécuter, fe dit des 
fuplices qu'on fait fouffrir par ordre 
ale Juftice. Lat. Cupite plectere. 

EXECUTAR, eft quelquefois pris 
pour fe jetter fur quelqu'un, le-mal- 
traiter. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Premere, Presser. Aiguillonner. 

Execusar en los bienes. Vendre les 
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effets d'un débiteur par autorité de 
Juftice , pour fatisfaire fes créanciers. 
Lat. Subbaflare bona alicujus. 

Señaltr y no executer, en terme 
d'Efcrime, faire une feinte.. L. Exft 
dexter indicando ludere. 

EXECUTANTE , part. asf. du v. 
Executur. Celui qui fait une faifie, 
ou enlévement de meubles par au- 
torité de Juftice. Lat. Exequens. 

EXECUTADO, DA, f.p. du v. 
Executar dans fes acceptions. Exé- 
cuté, ée. Lat. Exequutus. Executioni 
mandatus , a , um. 

EXECUTIVAMENTE , adv. D'u- 
ne maniére prompte & expéditive, 
incontinent , aufli-tót , fur le champ. 
5 Statim. Protinüs. Extemplo. IL 
lico. 

EXECUTIVO, va, adj. m. ES f. 
Preffant, te, infant, te, prompt, - 
te, qui exécute les chofes avec vi- 
teffe, & fans perdre de tems. Lat. 
Inflaus. Urgens. Promptus. Expeditus,. 
a, um. o. 

Pia executiva. Jugement bref & 
fommaire. 

EXECUTOR, Ra, f. m. EJ f. 
Exécuteur, Exécutrice, qui exécute 
les chofes promptement. Lat. Execu- 
tor , oris. 

ExkEcuTOR. Exécuteur , fe dit de 
celui qui exécute les ordres de Juftice. 
Lat. Executor. 

EXECUTORIA , /.f. Exécutoire, 
mandement de Juftice. Lat. Executo- 
rie littere. | 

Carta executoria. Lettre de No- 
bleffe. Lat. Apocba nobilitatis teflife- 
catoria. 

. Hidalgo de executoria. Celui qui a 
obtenu des lettres de Nobleffe. Lat. 
Homo nobilitatis lite probate. 

* EXECUTORIALES , f. s. Dé- 
péches émanées de la Cour de Rome , 
qui portent fentence. Lat. Executo- 
riales littere. 

* EXECUTORIAR, v. a. Obte- 
nir un jugement confirmatif de fon 
droit, en lever l'arrêt. Lat. Zitem 
dirimere. 

EXECUTORIAR, fignifie Afurer, 
confirmer , montrer l'évidence & la 
certitude d'une chofe. L. Comprobare. 

EXECUTORIABO, DA , p. p. du 
verbe Executoriar dans fes acceptions. 
Obtenu , ue en Juftice , confirmé, ée, 
appuie , ée. Lat. Confrmatus. Compro- 
batus , a, um. 

EXECUTORIO , rta, adj.m.Ed f. 
Terme de pratique. Le méme que 
Executivo dans l'acception de Mettre 
en exécution un ordre de Juftice. 

* EXEDRA,/.£ Exedre. C'e- 
toient chez les Anciens des lieux od 
s'aflembloient les Philofophes , les 
Rhetoriciens & autres hommes  fca- 
vans. Lat. dra, e. 

EXEGETICO, Ca, adj. m. Ed f. 
qui fe dit du difcours , ou de la 

narration 
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narration dans laquelle l'Auteur , ou 
le Poéte parle lui - méme. Lat. Exe- 


geticus. 

EXEMPLAR , /. ». Exemplaire, 
modéle, original , patron fur lequel 
on fait quelque ouvrage. Lat. Exem- 
"lar , aris. Exemplum , i. Typus , i. 

EXEMPLAR. Exemplaire, copie 
d'un livre ou d'un écrit. 

EXEMPLAR, fe prend auffi. pour 
Comparaifon , ou exemple.  : 

EXEMPLAR INTERNO. L'idée 

ue chacun forme en fui-méme , ou 

ans fon imagination. 

EXEMPLAR, ad;.d'une term. Exem- 
plaire, digne d'eltime & de confide- 
ration, bon, vertueux, honncte, 
propre à fervir d'exemple & de mo- 
déle. Lat. Virtute conjpicuus. Virtu- 
tem excitans. 

Hombre exemplar. Homme qui vit 
bien , & qui donne un bon exemple. 

EXEMPLARIO,f.m.Livre d'exein- 
ples , compilation d'événemens & 
d'exemples. Lat. Exemplorum liber. 

ExEMPLARIO, RIA , adj.m. ES f. 
Le meme que Exemplur. Ce mot n'eft 
plus ufité. : 

EXEMPLARISSIMO, MA, ai. 
s. ES f. Juperl. de — Exemplar. Très 
exemplaire. Lat. Zmitatione dignif- 
MUS , a, um. 

EXEMPLARMENTE, adv. Exem- 
plairement , d'une maniére exemplai- 
re, rigourculement , févérement. Lat. 
In exemplum. | 

Los delitos efcandalofos ban de fer 
caftigados exemplarmente. Les vices 
fcandaleux doivent étre punis exem- 
plairement. 

EXEMPLARMENTE. Exemplaire- 
ment, honnétement, d'une maniére 
vertueufe, religieufe & exemplaire. 
Lat. Pi. Honejte. Religiose. 

EXEMPLIFICAR , v. a. Citer, al- 
leguer des exemples pour autorifer 
ce qu'on avance. Lat. Exemplis illu- 
fare. —— 

EXEMPLIFICADO, pA , f. f. 
du verbe Exemplificar. Appuié. , ée 
par des exemples. Lat. Exempli ¿l- 
luflratus , a, um. 

EXEMPLO, /. »». Exemple, mo- 
déle de conduite, a&ion vicieufe ou 
vertueufe qui eft propofee à imiter , 
ou à éviter. Lat. Exemplum, i. 

EXEMPLO. Exemple, comparai- 
fon qui aide à concevoir , à imaginer. 
Lat. Comparatio, onis. 

ExEMPLO , fe prend quelquefois 
pour Exemplaire , original. modéle, 
patron, plan, régle , copie. Lat. 
Exemplum. Exemplar. 

Por exemplo. Par exemple, façon 
de parler Adverbiale dont on fe fert 
pour faire une comparaifon. Lat. 
Exempli gratiá. 

EXENCION , f. f. Exemption , 
privilege , difpenfe qui exempte, qui 
excepte de la régle générale. Lat. 
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Exemptio , onis. Immunitas , atis. 

EXENTAR , v. a. Exempter, don- 
ner privilége  difpenfer quelqu'un 
de faire, ou de payer , ou de fouffrir 
quelque chofe. Lat. Æximere. Libe- 
rare, 

EXENTO, TA, f. f. du verbe 
Exentar. Exempté , ée. L. Exemptus. 
Exceptus , 4, um. 

EXENTO , fe prend le 
pour Libre, qui n'eft fujet à perfonne 
ui à aucune chofe. Lat. Liber ,a , uim. 
Il fe dit auffi d'une perfonne qui vit 
comme il lui plait , qui eft fans honte , 
qui ne s'embarraffe point du qu'en 
dira-t-on. Lat. Zauerecundus , a, um. 

EXENTO. Exempt, Officier établi 
dans les Compagnies des Gardes du 
Corps. Lat. Pretoriaue cobortis ftru- 
cÉor , oris. 

* EXEQUIAL, adj.d'une term. Qui 
appartient aux funerailles , aux obfé- 
ques. Lat. Fwuebris, e. 

EXEQUIAS , f. f. plur. Obféques, 
funérailles. Lat. Exequie , arum. Fu- 
nus, eris. 

* EXEQUIBLE, adj. d'une term. 
Ce qui peut s'obtenir. Lat. Compara- 
bilis , e. 

EXERCER, v.a. Exercer, s'ap- 
pliquer à un certain genre de vie, à 
une profeilion, à un métier. Lat. 

ercere. 

EXERCIENTE , part. acf. du v. 
Exerver. Exergant, qui exerce. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Exercens. 

EXERCICIO , f. m. Exercice, l'a- 
tion de s'exercer à quelque chofe, 
par exemple , aux armes , aux lettres 
&c. Lat. Exercitatio , onis. 

EXERCICIO. Exercice, occupa- 
tion , travail, emploi. L. Labor, oris. 
Officium , ii. 

EXERCICIOS. Exercices, au plu- 
riel, fe dit de la retraite & du re- 
cueillement des Religieux dans leurs 
cellules, pour vaquer à la priére, 
à la méditation. Lat. Exercitia /pi- 
ritualia, 

Exescicios. Exercices, fe dit 
aufli des actes d'Oraifon & de morti- 
fication que pratiquent les membres 
d'une Congregation & d'autres per- 
fonnes dévctes dans des tems mar- 
qués, dans des chapelles particuliéres. 
Lat. Exercitia fancífa. à 

Hacer exercicio. Faire de l'exerci- 
ce, fe promener, marcher, pour fe 
bien porter. Lat. Corpus exercere. 

Hacer exercicio, en termes d'Etu- 
dians , c'eft repaffer fa leçon & la re- 
peter pour pouvoir répondre aux quef- 
tions que le Maitre leur fait. Lat. 
Studere. 

Hacer exercicio. Faire l'exercice , 
en termes de guerre, c'eft faire tous 
les mouvemens & toutes les évolu- 
tions qu'on a coutume de faire à la 
guerre. Lat. Zyrones milites infor- 
mare. 
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* EXERCITACION,/.£ Exerci- 
ce, fatigue , travail , occupation. L. 
Exercitatio, onis. 

EXERCITADISSIMO, MA, adj. 
m. EJ f. fuperl. de Exercitado. Très 
exercé, ée, très dre(lé, ée, très ver- 
fé, ée, très inftruit, te, trés habile. 
Lat. Perstifimus. Ufttatiffrmus , a, um. 

EXERCITADOR, /. 5. T..peu 
ufité. Maitre d'exercice, qui exerce. 
Lat. Exercitator , oris. 

EXERCITAR, , v. g. Exercer, pra- 
tiquer , mettre quelque chofe en exé- 
cution , en ufage, en pratique. Lat. 
Exercere. 

EXERCITAR. Exercer , enfeigner, 
inftruire, dreffer , former. Lat. Za. 
Jiruere. Docere. 

EXERCITARSE. S'exetcer, s'ap- 
pliquer à un certain genre de vie, à 
une profeffion , à un métier. Lat. Se 
exercere. 

EXERCITANTE , part. acf. du v. 
Exercitar. Celui qui exerce. Il fe dit 
ordinairement de celui qui dirige , ou 
de celui qui exerce des a&es de dé- 
votion dans la retraite. Lat. Exerci- 
tor , oris. 

EXERCITADO , DA, f. p. du v. 
Exercitar dans fes acceptions. Exer- 
cé, ée, inftruit, te. Lat. /nflructus, 
a, um. s 

EXERCITO ,/. m. Armée de terre. 
Lat. Exercitus ,. ús. 

EXHALACION , 7;  Exhalaifon, 
vapeur qui s'exhale. Lat. Exbalatio , 
onis. Vapor , oris. 

EXHALACION, fe prend figuré- 
ment pour Célérité, vélocité, prom- 
ptitude. Lat. Celeritas, atis. 

EXHALACION. Exhalaifon, air 
fubtil & fpiritueux qui s'exhale des 
corps. Lat. Exbalatio. Ffftuvius. 

EXHALAR , w. a. Exhaler , pouf- 
fer en l'air quelque vapeur , haleine, 
ou corps fubtil. Lat. Exbalare. Ex- 
pirare. 

EXHALARSE , ©. r. S'exhaler, 
s'évaporer , s'élever en l'air, fe diífi- 
per. Lat. Exbalari. Evapora: i. 

EXHALAESE, fignifie auffi fe fa- 
tiguer par un exercice violent juf- 
qu'à perdre haleine. Lat. Zabore 
frangi. 

EXHALARSE, fignifie auffi Defi- 
rer quelque chofe avec ardeur, fou- 
pirer aprés elle. Lat. Anxiari, 

Exbalar el alma, 0 el efpiritu. Ex- 
pirer , mourir, c'eft une expreflion 
poetique. Lat. Animam efflare. 

EXHALADO, pa, f. p. du verbe 
Exbalar dans fes acceptions. Exha- 
lé, ée. Lat. Exbalatus. Evaporatus , 
a, um. 

EXHAUSTO, TA, adj. m. ES f. 
Epuifé , ée, feche , ée , tari , ie. Lat. 
Exhaullus , a, um. 

EXHIBICION , ff. Exhibition, 
produétion, montre des piéces. Lat. 


Exbibitio , onis. 
EXHIBIR, 
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EXHIBIR, «.«. T. de pestigne: 


Exhiber, montrer les piéces, les preu- 
ves dont on veut fe fervir dans un 
rocès, & fur lefquelles on fonde 
on droit. Lat. Exhibere. 

EXHORTACION , /. f. Exhorta- 
tion, difcours qui tend à perfuader 
quelqu'un de faire quelque chofe qui 
eft honnéte , avantageule. Lat. 4d- 
bortatio , ous. 

'" EXHORTADOR , RA, /. m. ES f. 
Celui ou celle qui exhorte. Lat. Hor- 
dator , oris. 

EXHORTAR,v.a. Exhorter, pouf- 
fer, exciter à faire, à entreprendre 
quelque chofe. Lat. Zdbortari. 

EXHORTADO, DA, f. p. du v. 
Exbortar. Exhorté , ée. Lat. Exbor- 
gatus , a, um. 

EXHORTATORIO , RIA, adj. m. 
€ f. Chofe qui tend à exhorter , à 
perfuader. Lat. Hortatorius , a , um, 

EXHORTO , f. m. T. de pratique. 
Commiflion rogatoire , qui fe fait 
d'un Juge à un autre. Lat. Exbortatio. 
Admonitio , onis. 

* EXHUMAR, v. a. Exhumer, 
déterrer un corps enterré en terre 
fainte par autorité de Juftice. Lat. 
Exhumare. 

EXHUMADO, DA, f. p. du verbe 
Exbumar. Exhumé , ée. Lat. Exbu: 
malus , a, um. 

* EXIDO , f. 11. Terre inculte qui 
eft à la fortie d'un village, qu'on ne 
cultive point, & où tous les habi- 
tans ont droit de porter & de battre 
leurs grains. Lat. Terre vage. 

EXIGENCIA , /. f. Exigence, ce 
qu'une chofe demande , ce qui lui eft 
convenable. Lat. ÆExigentia, e. 

EXIGIR , v. a. Exiger , demander 
fon payement, obliger, contraindre 
à payer, & auffi Recevoir, percevoir, 
recouvrer fa dette. L. Exigere. 

EXIGIDO, DA, f. f. du verbe 
Exigir. Exigé, ée. Lat. Exacius, 


a, um. 

* EXIGUO, GUA, adj. m. ES f. 
Petit, ite. Ce mot eft peu ufité. Lat. 
Exiguus , a, um. 

EXILIO, f: m. Le méme que De- 
flierro. Ce mot eft Latin & peu ufité 
en Caftillan. 

* EXIMIAMENTE , ado. Excel- 
lemment , d'une maniére excellente 
& parfaite. Lat. Eximii. 

XIMIO , MIA, adj. m. 62 f. Ex- 
cellent , te, confidérable, diftingué, 
ée, rare, fingulier, re, merveilleux, 
eufe, exquis, fe. L. Eximius. Egre- 
gius, o, um. 

Varon de eximias virtudes. Homme 
de vertus diftinguées. 

EXIMIR , v. a. Exempter, ex- 
cepter , délivrer , préferver , garantir. 
Lat. Eximere. 

EXIMIDO, pA , f. f. du verbe 
Eximir. Exempté, ée, excepté, óc. 
Lat. Exemptus, a , um. 
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*.EXINANICION , /. f. Voyez 


Anonadamiento. Ce mot eft peu ufité. 

EXIR, v. ». Le méme que Sulir, 
Ce mot a vieilli. 

EXIDO , DA, f. p. du v. Exir. 
Le méme que Salido, 

EXISTENCIA , / f. Exiftence, 
ce qui fait qu'une chofe exifte. Lat. 
Exiflentia , e. 

* EXISTIMACION, J.. f. Juge- 
ment, opinion, idée qu'on a d'une 
chofe. Lat. Exiflimatio , ovis. 

EXISTIMAR , v.a. Croire, pen- 
fer, eftimer, s'imaginer, fe perfua- 
der, être d'avis. Lat. Exifiimare. 

EXISTIMADO, pa, P p. du v. 
Exiftimar. Cru, penfé, ée, eftimé, 
ée. Lat. Exiflimatus , a , um. 

EXISTIR , vu. s. Exifter, étre en 
la nature. Lat. Exiflere. 

EXISTENTE , part. acf. du verbe 


Exiflir. Exiftant, ante, qui exifte. 


Lat. Exiflens, tis. 

* EXITO, f. 5. Ce mot, pris au 
propre, qui fignifie Iffue , fortie d'u- 
ne maifon, d'une rué, n'eft point 
ufité. Il fe dit Bgurément pour Iffué, 
réuffite , fuccès d'une affaire , d'une 
entreprife. Lat. Exitus. Eventus , ús. 

EXODO, fr. Exode, le fecond des 
cinq livres de Moife. Lat. Exodus , i. 

EXONERACION , f. f. Décharge, 
délivrance , affranchiflement. L. Exo- 
neratio , onis. 

EXONERAR, v. a. Délivrer , dé- 
charger, dégager, foulager. L. Exo- 
nerare. 

EXONERADO, pA , f. p. du v. 
Exonerar. Déchargé , ée. Lat. Exong- 
ratus, a , um. 

* EXORABLE, adj. d'une term. 
Exorable , qui fe laifle vaincre & per- 
fuader par les raifons, les priéres, 
ou la compaffion. Lat. Exorabilis, e. 

EXORBITANCIA , V. f. Excés, 
fuperflvité. Lat. Exceffus, ds. 

EXORBITANTE , adj. d'une term. 
Exorbitant, ante, exceflif, qui eft 
au delà de la regle, de la portée , de la 
croyance ordinaire. Lat. Zmmodicu;. 
Immoderatus. Exorbitans. 

* EXORCISMO ,/. m. Exorcifme, 
oraifons, priéres , ou conjurations 
qu'on fait en exorcifant, ou pour 
chaffer le Démon , ou pour préferver 
de quelque danger. L. Exorcifmus, i. 

EXORCISTA , f. 5. Exorcifte, 
Clerc tonfuré à qui on a confcré les 
quatre Ordres mineurs , l'un defquels 
eft celui d'Exorcifte. L. Exorcifta, «. 

EXOKCIZAR , v. a. Exorcifer , 
faire des conjurations au nom de 
Dieu contre le Démon, pour le fai- 
rc fortir du corps d'un poffedé. Lat. 
Adjurare. 

EXORDIO , /. mn. Exorde. T. de 
Rhétorique. Entrée, préambule, com- 
mencement d'un difcours, d'une ha- 
rangue , pour préparer les Auditeurs 


à ce qu'on va dire. L. Exordium, ii. 
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EXORNACION , /: £ Ce mot, 
pris au propre, fignifie Ornement 
parure , ajuftement : mais on le ref. 
treint ordinairement à fignifier Elé- 
gance , fleurs de Rhétorique, figu- 
res , ornemens du difcours. L. Exor- 
natio, onis. 

* EXORNAR, v. a. Orner , pa- 
rer , ajufter, décorer , embellir. Lat. 
Exornare. 

EXORNADO, DA, f. p. du verbe 
Exornar. Orné , ée , paré, ée , ajuf- 
fté, ée , décoré, ée , embelli , ie. Lat. 
Exornatus , a , um. 

* EXOTICO, ca, adj. m. ES f. 
Exotique, étranger. Lat. Exoticus, 
4, um. 

* EXPANSO , f. m. L'étendue & 
l'efpace que l'on croit fpbfifter entre 
la Sphére fupérieure de l'air , ou le 
premier Ciel, & l'Empyrée, ou le 
féjour des Bienheureux. Lat. Ætber, 


eris. E 
* EXPAVECERSE, o. r. Terme 

peu ufité. Craindre , avoir peur, s'é- 

pouvanter. Lat. Expavefcere. 

* EXPECTABLE , adj.d une term. 
Illuftre , confidérable , remarquable, 
digne de refpe& & d'attention. Lat. 
Infgnis. Illuftris. Clarus , a, um. 

EXPECTACION, /.£ Expedca- 
tion, attente, defir ardent accom- 
pagné d'une efpéce d'admiration. L. 
Expectatio , onis. 

Hombre de expecfacion. On appelle 
ainfi un homme généralement eftimé 
dans la République par fes qualités 
& fes talens. Lat. Homo magne ex- 
pectationis. | 

EXPECTATIVA , f.f. Expettati- 
ve, attente, grace promife & méri- 
tée dont on attend l'accompliffement. 
Lat. Expeclativa , e. 

EXPECTATIVA , fe prend quel. 
quefois pour Efpérance, & probabi- 
lité d'obtenir ce qu'on defire. Lat. 
Spes. Expecfatio. 7 

Cartas à letras expectativas. Lettres 
d'expectative, dépeches juridiques, 
qui accordent & donnent un droit au 
premier bénéfice vacant. Lat. Littere 
expecfative. 

+ EXPECTORACIÓN, JS. f. T. 
de Médecine. Expectoration , l'a&ion 
d'arracher de la poitrine des flegmes, 
& de les jetter déhors. Lat. Expe- 
¿toratio , onis. 

* EXPECTORAR, v. a. Terme 
de Médecine. Expettorer, cracher, 
rendre par la bouche le phlegme, & 
les matieres gluantes qu'on a dans la 
poitrine. Lat. Expecforare. 

EXPEDICION, /. f. Expédition, 
entreprife militaire. L. Expeditio,onis. 

ExPEDICION. Expédition , dili- 

ence à expédier , à terminer les af- 
aires. Lat. Expeditio. Celeritas, atis. 

EXPEDICION. Expedition , faci- 
lité d'agir en toutes chofes. Lát. Fe. 
cilitas , atis. 

EXPEDICION. 
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ÉxPEDICION. Expédition, fe dit 
aufli des Lettres, des Bulles, des 
Brefs , Difpenfes & Irídults qui éma- 
nent de la Cour de Rome. Lat. Lit- 
dera expedite. 

EXPEDICIONERO, /. ». Expé- 

. ditionnaire , qui fait expédier des let- 
tres & des actes en Cour de Rome. 


— 


Lat. I» Romaná Curiá procurator , | fus , a, um. 
* EXPENSAS, /.f. plur. Dépen- 
Expes- 


Oris. 


EXPEDIENTE , /. ». T. de pra- 


tique. Arbitrage, fommaire auquel | / 


on renvoye les caufes de legére dif- 
cuflion. Lat. Expeditum negotium. 

EXPEDIENTE. Expédient, moyen, 
voye qu'on trouve pour fortir d'une 
affaire difficile. Lat. Via, «e. Modus, i. 

EXPEDIENTE , fe prend pour 
promptitude , diligence à terminer 
une affaire. Lat. Expeditio , onis. 

EXPEDIENTE, fe prend encore 
pour Dextérité , adreffe à manier les 
affaires. Lat. Facilitas. Expeditio. 

EXPEDIENTE , adj. d'ume term. 
Expédient, féant, convenable, for- 
table. Lat. Conveniens. ediens. 

EXPEDIR , v. a. Expédier , faire 
beaucoup d'affaires en peu de tems. 
Lat. Expedire. 

ExPEDIR. Expédier, fignifie auffi, 
délivrer des actes tirés d'un dépót 
public. Lat. Expedire. 

EXPEDIR , fe difoit autrefois pour 
Congédier , retirer , féparer , écarter. 
Ce mot eft peu ufité dans cette ac- 
ception. Lat. Di/cedere. Removere. 
Separare. 

EXPEDIDO, DA, f. f. du verbe 
Expedir dans fes acceptions. Expé- 
dié , ée. Lat. Expeditus , a, um. 

EXPEDIDO, Ííjgnifie auffi AQif, 
vigilant, prompt , expéditif. Lat. 
Promptus. editus , a, um. 

* EXPEDITAMENTE , adv. Fa- 
cilement, aifément, fans embarras, 
promptement , inceffamment. L. Æx- 
pedità. Facil. Celeriter. 
^ * EXPEDITO, Ta, adj. m. ES f. 
Prompt, te, actif, ive, vigilant, te, 
expéditif, ive. Lat. Promptus, Ex- 
peditus , a, um. 

EXPELER, ©. a. Chaffer , repouf- 
fer , rejetter, éloigner avec violence, 
renvoyer , congédier. Lat. Expellere. 
Ejicere. 

EXPELER , fe prend quelquefois 
pour Evacuer, pouffer déhors. Lat. 
KEjicere. 

EXPELIDO, Da, f. p. du verbe 
Expeler dans fes acceptions. Chaffé, 
ée , repouflé, ée, rejetté, ée, éva- 
cué , ée. Lat. Expulfu. Ejectus 4 


&, um. 
* EXPENDEDOR, /. m. Dépen- 
fier, prodigue, qui mange fon bien. 
Lat. Impenfor. Confumptor. | 
EXPENDEDOR. Expofiteur , en 
terme de Palais, eft celui qui diftri- 
bue dela fauffe monnoye , & qui eft 
d'intelligence avec leg faux mon- 
Ton, I. 
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noyenrs. Lat. Fraudulentus venditor. 
* EXPENDER , v. a. Dépenfer, 
employer fon bien à acheter, don- 


ner, ou faire d'autres chofes , qui ne 
fe font qu'avec de l'argent. 
pendere. Infumere 


Expender. Dépenfé , ée. Lat. 


fe , emploi de fon bien. Lat. 


a, 7. Sumptus, ds. . 

EXPERIENCIA , /. f. Expérience, 
conuoilfance des chofes acquife par 
l'ufage reiteré qu'on en fait. Lat. 

erientia , e. 

* Refr. Za experiencia es madre 
de la ciencia. L'expérience eft la mére 
de la fcience, ou du favoir. 

EXPERIMENTADISSIMO , Ma, 
adj. m. ES f. fuperl. de Experimentado. 
Trés expérimenté, ée, trés expert, te. 
Lat. Peritiffhfünus , a, um. 

EXPERIMENTADOR , f. 5». Ce- 
lui qui fait des expériences pour dé- 


couvrir les qualités des chofes. Lat. | 


Probator. Invefligator. 
EXPERIMENTAL,ad;.d'uwxe term. 


Eypérimental , le, qui eft fondé fur| p 


des expériences. Lat. Experimenta- 
lis 


, €. 
EXPERIMENTAR, ©. a. Expé- 
rimenter , effayer , éprouver quelque 
chofe pour en découvrir les qualités. 
Lat. -Experiri. Probare. 
EXPERIMENTAR , fe prend quel- 
quefois pour Sentir , éprouver en foi- 
méme. Lat. Experiri. 
EXPERIMENTADO, DA, f. f. 
du verbe Erperimentar dans fes ac- 
ceptions. Expérimenté , ée. Lat. Pro. 
batus, a,um. . 
EXPERIMENTADO , fe dit d'un 
homme expert, verfé dans les affai- 
res. Lat. U/u peritus. Expertus , 


a, um. 

EXPERIMENTO , f. m. L'a&ion 
d'expérimenter, d'effayer , d'éprouver 
quelque chofe , expérience, épreuve, 
effai. L. Experimentum. Periculum, i. 
Probatio , onis. 

EXPERTO , TA, adj. m. €9 f. Ex- 
pert , erte, qui eft habile en fon art. 
Lat. Expertus, a, um. 

* Refr. De tu muger y de tu amigo 
experto , no creas fino lo que fuera cierto. 
Ce Proverbe nous apprend à ne pas 
ajouter foi legérement à ce qu'on 
nous dit, quelque bonne opinion que 
nous ayons des perfonnes. 

EXPIACION , S. f. Expiation, pu- 
rification pour effacer & abolir un 
crime , à l'aide des facrifices. Lat. 
Expiatio , onis. | 

ExPIACION , fe prend pour Pu- 
rification fimple fans facrifice ni effu- 
fion de fang. Lat. AMusdatio. Purifi- 
catio, onis. 

EXPIAR , v. a. Expier , purifier, 
purger par le moyen du facrifice. L. 





L. Ex- 
EXPENDIDO , DA, f. f. du verbe 
Expen- 
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yir inh Purgare. Mundare. 
XPIAR , par extenfion fignifie 
Purifier, rendre quelque chofe nette 
& pure, non point matériellement , 
mais fpirituellement. Lat. Purgare. 

Purificare. 

EXPIADO, DA, f. p. du verbe 
Expiar dans fes acceptions. Expié, 
ée. Lat. Expiatus. Purgatus. Munda- 


fus, a, um. 

* EXPLANACION , /. f. Expofi- 
tion, explication, éclairciffement , 
interprétation de ce qui eft obícur & 
difficile. Lat. Expofítio. Explanatio. 
Explicatio , onis. 

EXPLANADA , /. f. T. de Forti- 
fication. Efplanade, Glacis, c'eft le 
terrain qui commence au chemin cou- 
vert, & qui fe perd infenfiblement 
dans la campagne. Lat. Lorica fubur- 


bana. 

* EXPLANAR, «. a. Déclarer, 
expliquer , éclaircir , interpréter , ex- 
pofer, mettre en fon jour. Lat. Ex- 
planare. Explicare. Exponere. 

EXPLANADO, DA, f. p. du v. 
Explanar. Déclaré , ée , expliqué, ée, 
éclairci , ie, interprété, ée. Lat. Ex- 
lanatus. Expofitus. Explicatus, a, um, 

* EXPLAYAR, o. a. Etendre, 
dilater , élargir, ouvrir. Lat. Expli- 
care. Dilatare. Extendere. | 

EXPLAYARSE, fe dit figurément 
pour fe répandre , s'étendre au loin. 
Lat. Difundi. | 

EXPLAYARSE. Se promener, fe 
divertir , prendre fes ébats , aller de 
côté & d'autre. Lat. Spatiari. Ani- 
mum recreare. 

EXPLAYADO , pA, p.p. du v. . 
Explayar dans fes acceptions. Eten- 
du, ue, dilaté, ée. Lat. Dilatatus. 
Diffufus , a, um. 

EXPLICACION, /. f. Explication, expresion 
interprétation d'une chofe qui a quel- dens 

ue obfcurité. Lat. Explicatio. Eno. "$49 

jo. Declaratio , onis. . 

* EXPLICADERAS , /. f. plur. 
Maniére de s'expliquer, de dire ce 
qu'on penfe , facilité de parler, de 
s'énoncer. Lat. Fucilitas dicendi. 

EXPLICAR , v. a. Expliquer, ín- 
terpréter , donner l'intelligence de 
quelque chofe, de quelque écrit. L. 
Explicare. Enodare. 

EXPLICARSE, U. Y. S'expliquer , 
fe déclarer, faire fgavoir, dogner à 
entendre fa peníée. Lat. Apt loqui. 
Vrbis fe explicare. 

EXPLICARSE , fe prend quel. 
quefois pour Dire hardiment ce qu'on 

enfe, parler avec franchife & li- 

erté. Lat. Libere ES palàm loqui. 
Animum aperire. 

EXPLICADO, DA, f. f. du v. 

licar dans fes acceptions. Expli. 
qué, ée. Lat. Enodatus. Declaratus , 


a um. 
EXPLICITAMENTE, adv. Ex- 
plicitement , d'une maniére explicite , 
kece en 
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en termes clairs, formels & prétis. 
Lat. Explicità. Clare. Apertà. Diftincl?. 

EXPLICITO , TA, adj. m. ES f. 
Explicite. Terme d'école. Clair, for- 
mel, difin& & précis. Lat. Explici- 
tus. Clarus. Apertus , a , um. 

* EXPLORACION, f. . Perqui- 
fition, recherche. Lat. ÆExploratio. 
Inquifitio , onis. 

EXPLORADOR, /. m. Explora- 
teur, fpéculateur , contemplateur , 
examinateur , enquétcur. Lat. Ex- 
plorator. Scrutator. Speculator. Iuqui- 
Sftor. Invelligator. 

ExPLORADOR. Efpion, qui ob- 
ferve, qui examine les démarches, 
les mouvemens avec foin. Lat. Ex- 
plorator. 

EXPLORAR, v. a. Epier, obfer- 
ver , rechercher, confiderer, regar- 
der de près, s'enquerir, s'enquéter, 
vifiter , examiner , reconnoitre , aller 
à la découverte. Lat. Explorare. In- 
quirere. Invefligare. Speculari. Scra- 


fart. 

EXPLORADO , DA, f. p. du v. 
Explorar. Epié , ée. Lat. Exploratus. 
Invefligatus , a, um. 

* EXPLORATORIO , /. m. Sonde 
pour la veflie. Lat. Specillum , i. 

'* EXPOLIACION , /. f. Spolia- 
tion , l'a&ion de dépouiller quelqu'un 
de fon bien. Ce mot eft peu ufité. 
Lat. Expoliatio , onis. 

EXPOLICION , /. f. Expolition. 
Figure de Rhétorique, qui explique 
une méme chofe par différentes phra- 
fes & expreffions pour la faire mieux 
connoitre. Lat. Expolitio., onis. 


EXPONEDOR, /. mm. Le méme que 


Expofitor. Ce mot eft peu ufité. 

* EXPONENTE, /. m. Terme 
d'Arithmétique. Expofant , c'eit le 
nombre qui exprime le degré de la 
puiffance. Lat. Exponens numerus , i. 

EXPONER, v.a. Etaler, expo- 
fer, mettre une chofe à la vué du 
public. Lat. Exponcre. 

ExPONrR. Expliquer, interpré- 
ter, faire entendre. Lat. Znterpretari. 
Explicare. Exponere. 

EXPONER. Expofer , rifquer, met- 
tre en rifque. Lat. Difcrimini com- 
mittere. 

EXPONERSE à EXAMEN. Se pré- 
fenter à un examen. Lat. Examen 
fubire. 

EXPUESTO, TA, f. p. du verbe 
Exponer dans fes acceptions. Expo- 
fé, ée, étalé, ée. Lat. Expofitus , 


E, un. 

EXPOSICION , /. f. Expofition , 
interprétation , explication d'une cho- 
fe obícute. Lat. Expofítio. Explicatio. 
Explanatio, onis. 

" EXPOSITIVO, va ,adj. m. ES f. 
Qui explique , qui éolaircit une dif- 
ficulté. Lat. Eypofitivus , a , um. 

EXPOSITO, Ta, adj. m. ES f. 


Kxpofé, ée, le dit d'un enfant que - 


teur, interprète. 
Interpretator , oris. 
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la mère a abandonné &'laiffá dans 
la ruc , à deflein de le perdre, ou de 
fe décharger de fa nourriture. Lat. 


pofitus, a, um. 
EXPOSITOR , f #5. Commenta- 
Lat. Explimator. 


* EXPREMIJO , fm. Grand vaif- 


feau de bois fait en forme de huche 
fur lequel on met les clayes , clayons 
ou paniers qui fervent à faire les 
fromages. Lat. Excavatum lignum 


cafeari «m. 

EXPRESSAMENTE , adv. Ex- 
preflément , formellement , d'une ma- 
niére claire & pofitive. Lat. Expre/??. 
Clar?. Apertà. 

EXPRESSAR , v. a. Exprimer, 
expofcr, expliquer, repréfenter fes 
penfées. Lat. Exprimere. Exponere. 

EXPRESSAR. Terme de Peinture. 


Donner aux figures d'un tableau l'ex. |: 


preffion néceffaire. L. Exprimere. 
EXPRESSADO, DA, f. p. du v. 

Exprejfar dans fes acceptions. Expri- 

mé, ée. Lat. Expreffus. Expojitss , 


a, um. 

EXPRESSION , /. f£. Expreffion, 
manière de faire entendre fa pendfe. 
Lat. Expreffto. Expofitio , onis. 

EXPRESSION. Exprefhon , en ter. 
de Médecine € de Chymie , fignifie 
l'a&ion par laquelle on tire le fuc 
des fruits & des plantes en les pref- 
lant. Lat. Exprefo. 

EXPRESSION. Expreffion , en 
Peinture, eft la repréfentation natu- 
relle de ce que l'on veut faire voir. 
Lat. Expre/ft. 

EXPRESSIVO , va, adj. m. £9? f. 
Exprefáf, ive, qui explique bien la 
penfée. Lat. Expzeffvus , a, um. 

EXPRESSO, ssa, adj. m. ES f. 
Exprés, effe, clair, évident, mani- 
fefte, qui ne fouffre aucun doute. 
Lat. Clarus. Apertus. 

. EXPRESSO, Jubfl. Exprés, Cou- 
ricr extraordinaire, meffager, ou per- 
fonne qu'on envoye expreífément. L. 
Nuntius , ii. 

'EXPRIMIDERA , jf. Infttument 
dont les Apoticaires fe fervent pour 
exprimer le fuc des plantes. Calío- 
lette. Lat. Vas exprimendo paratum. 

EXPRIMIDERO , /f. m. Vaiffeau 
convenable pour exprimer le fuc des 
matiéres qui en ont. Lot. Vas ex- 
prellorium. 

EXPRIMIR , v. a. Exprimer, ti- 
rer le fuc de quelque fubítance, prcí- 
furer. Lat. Exprimere. 

ExPRIMIR. Exprimer, expofer, 
expliquer, repréfenter fes penfées. 
Lat. Exprimere. 

EXPRIMIR, fe prend auffi pour 
Inferer, conclure. Lat. Znferre. 

Refr. No fe ba de exprimir tanto 
la naranja que amargue. Ce Proverbe 
fignifie qu'il ne faut jamais pouffer 


{a patience d'un homme à bout. 


"a 
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EXPRIMIDO, pA, f. $. du v. 
Exprimir dans fes acceptions. Expri- 
mé, ée. Lat. Expreflus. Deductus,a,son. 

EXPRIMIDO, fe dit figurément 
pour Maigre, fec, exténué. L. Ex- 
uccus. Aridus, a, sun, 

* Reft. De orújo exprimido, nunca 
moflo corrido. Un ignorant ne fcan- 
roit rien produire de bon. 

EXPROBRACION , f. f. Repro- 
che fait à quelqu'un en face. Ce 
mot eft peu ufité. Lat. Exprobratio , 


0314. 

* EXPUESTAMENTE , alc. T. 
peu ufité. Ouvertement , à décon- 
vert, manifeftement , pobliqnement, 
notoiremert. L. Pulàm. Apertè. Ma- 
nife!?), 

EXPUGNACION ;, f. f. L'a&ion 
d'emporter une place d'aíta.t , ou de 
vive force. Lat. Expugnatio , ouis. 

EXPUGNADOR, f. . Conqué. 
rant , qui fgait combattre , vaincre € 
prendre par force, par affaut. Lat. 

pugnator , oris. ‘ 

XPUGNAR, ©. a. Prendre d'af. ' 
faut une ville, une place, un chá- 
tcau. Lat. are. 

EXPUGNADO, DA, f. p. du v. 
Expugnar. Emporté, ée , pris, ife 
d'affaut. Lat. Expugnatus , a, um. 

EXPULSION , /. f. Expulfion, | 
ladion d'expulfer, de chaífer. de | 
bannir , de jetter dehors. Lat. Expul- 


Jio , onis. 


EXPULSIVO, va, adj. m. EJ f. 
Expulfif , ive. Terme dogmatique. 
Qui pouffe déhors, qui fait fortir. 
Lat. Expulfvus , a , um. 
EXPULSO , sa, adj. rs. ES f. Chaf- 
fé, ée. Lat. Expulfus , n , sen. 
EXPULTRIZ , /. f. Expultrice. 
Terme de Médecine. Qui a la force 
de chaffer, de jetter déhors. Lat. 
Expultrix , icis. | 
Facultad expultriz. Faculté expul- | 


trice. | 
* EXPURGACION ,/.f. L'acion | 

de nettoyer, de parificr, de purger. 

Lat. Expurgatio , onis. 
EXPURGAR, v. a. Nettoyer, pu- 

rifier ; purger. Lat. Expuryare. 
EXPURGADO, DA, p.p. du v. 

Expurgar. Nettoyé, ée, purifié , ée. | 

Lat. Expurgatus, a, um. 

* EXPURGATORIO , f. m. Ta. 

ble, ou indice des Livres défendos par 

l'Inquifition, € qu'elle a mis à l'In- 

dex , jufqu'à ce qu'on en ait rctran- 

ché certains articles contraires à la 

foi. Lat. Expurgatorius index , icis. 
EXQUISITAMENTE , adv. D'n- 

ne maniére exquife. Lat. Exquiáte. 
EXQUISITISSIMO , MA, adj. m | 

ES f. fuperl. de Exquifito. Très ex- 

quis, ife. Lat. Exquifitifómus, a, wm. 
EXQUISITO, Ta, adj... ES f. 

Exquis, ife, excellent, rare, pré 

cieux, fin, choifi. Lat. Exquiftas. 


Eximiu , G4 «M. 
EXTASI, 








EXT. 

EXTASI, 3 Exrasis, ff. Ex- 
tafe , raviffement d'efprit , tranfport 
hors de foi- méme. Lat. Ecftafs. 

EXTATICO, CA, adj. m. ES f. 
Tranfporté, ravi hors de lui-même. 

EXTEMPORAL, adj. d'une term. 
Terme peu ufité. Qui fe fait tout d'un 
coup, fur le champ & fans prépara- 
tion. Lat. Extemporalis , e. 

* EXTEMPORANEAMENTE , 
edo. Sur le champ, tout d'un coup, 
fans préparation , à l'improvifte. L. 
Extempore. 

EXTENDER, v. a. Etendre, alon- 
ger, élargir, rendre plus grand. L. 
Extendere. Diflendere. Explicare. 

EXTENDER. Etendre, fe dit fi- 

urément pour Augmenter, étendre 
E jurifdiétion, le pouvoir &c. 

EXTENDERSE. S'étendre, occuper 
un certain efpace de terrain , en par- 
lant des montagnes, des campagaes 
&c. Lat. Difleudi. 

EXTENDERSE. Croitre , augmen- 
ter , s'étendre , en parlant des arbres , 
des plantes &c. Lat. Crefcere. Pro- 

ggari. 

EXTENDERSE. Augmenter en 
quantité, en nombre, en crédit , en 
réputation. Lat. Propagari. Dilatari. 
Augeri. 

EXTENDERSE. Etre diffus, pro- 
lixe, dans fes difcours & dans fes 
écrits. Lat. Diffimdi. In longum ire. 

EXTENDERSE, fe dit figurément 
pour S'enorgueillir, s'enfler de va- 
nité, d'orguejl. L.. Superbire. Inflari 
Juperbià. 

Extender la comiffon. Etendre fa 
eommiflion , fe dit d'un Juge qui paffe 
au delà de ce que les loix prefcri- 
vent. Lat. Ultra jus procedere. 

Extender la Efcritura , el decreto, 
à Mandato. Etendre un contrat, un 
decret, un Mandat, c’eft l'amplitier 
en fuivant le ftile & les formules 

ue Aa Loi & les Ordonnances pré- 


crivent. Lat. Re/cripta , decreta or- 


dinare. 


' Extender-las alas del corazon. Dé- 


charger fon cœur, s'efforcer de ban- 
nir le chagrin qui,nous tourmente. 
Lat. Animum ampliare. 

Extender lus velas. Déployer les 


voiles , fc dit figurement pour Secon- 
der la fortune qui fe déclare en nó- 


tre faveur. Lat. Secu:do ferri vento. 


Extender las velus del difcurfo. Dé- 
ployer toute fon éloquence dans un 


difcours, Lat. Apt? di/curfum exten- 
dere. 

Extender la «ifla. Etendre fa vúe. 
Lat. Zn longuins profpicere. 

* Refr. El suis quanto mas le rue- 
gan, mas je extiende. Ce Proverbe 
figaifie que la générofité € la gran. 
deur d'ame fe trouvent rarement 
E un homme mal né & de bas 
23101. 


EXTENDIDO, DA, f.p. du v. 


EXT 


Extender dans fes acceptions. Eten- 


du , ué. Lat. Extenjus. Difufus. Ex- 


plicatus. Propagatus , a , um. 


ExTENDIDO. Etendu, vafte , fpa- 
cieux. Lat. Pafiws. Patens. 

EXTENDIDAMENTE, adv. Am- 
plement , largement , diffufément, 
d'une maniére étendue. Lat. Zongè 
latèque. Ampli. Fusè. 

EXTENDIDISSIMO , xA, ad. 
m. c9 f. Juperl. de Extendido. Très 
ample, trés étendu, ne, tres diffus, 
fe, trés prolixe. Lat. Va/hifanus. Am- 


plifimus.* Patentiffmus , a, um. 


EX' TENDIMIENTO , /.m. L'ac- 
tion d'étendre & d'allohger quelque 
choice, élargifTement , allongement , 
extenfion. Lat. Extenfo. Propagatio. 
Dilatatio , onis. 

EXTENDIMIENTO , fe prend pour 
Excès. Etendué. Lat. Excefus. 

EXTENSAMENTE , adv. Voyez 
Extendidamente., 

EXTENSION, /. f. Extenfion , 
raréfaction , dilatation, accroiffement, 
augmentation. Lat. Extenfo. Dilata- 
to , onis. 


EXTENSISSIMAMENTE , adv. 


Juperl. Très amplement , très large- 
ment , très diffufément. Lat. Amplif- | 


m) Lrtiffinè. Fufiflime. 

EXTENSIVAMENTE , adv. D'u- 
ne maniére étendue, largement , abon- 
Nr Lat. Amplè. Laté. Copiost. 
Fusè. 

EXTENSIVO , va, adj. m. ES f. 
Extenfible, qui eft fufceptible d'ex- 
teafion, qui peut étre étendu. Lat. 
Extenfionis capax. - 

EXTENSO, sa, adj. m. £7 f. 
Ample , large, fpacieux , eufe, éten- 
du, ue. Lat. Extenfus. Amplius. Va- 


flus, a, um. 
Por extenfo , ado. En détail, tout 


au long, diffufément , largement, 
clairement, diftinétement, intelligi- 
blement. Lat. Fusé. Claré. Aperte. 
Diftinéb. 

' EXTENUACION, /. fF. Exténua- 
tion , diminution: de force, de vi- 
gueur, d'embonpoint. Lat. Extenua- 
tio , onis. 

EXTENUADISSIMO ; MA , adj. 
m. ES f. fuperl. de Extenuado. Très 
exténué, ée, trés foible, trés ché- 
tif, ive, trés petit, te. Lat. Exte- 
nuatiffimus, a , um. Valde debilis , e. 

EXTENUAR, v.a. Exténuer, 
ôter , diminuer les forces, l'embon- 
point, énerver, affoiblir. Lat. £x- 
tenuare. Debilitare. . 

EXTENUADO , DA, f. p. du v. 
Extenuar. Exténué, ée. Lat. Exte- 
nuatus. Debilitatus , a , um. 

EXTERIOR , adj. d'une term. Ex- 
térieur , re, terme relatif. La par- 
tie, ou furface des corps qui paroit 
au déhors à nos yeux , & qui eft op- 
pofee à l'intérieute, qui eit rA 
Lat. Exterior, $us. 


Mia, compofitio. 
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EXTERIOR, fubf?. Modeftie , dé. 
cence , honnéteté, bienféance, Lat. 
Vultus boni animi index. Oris mode- 


Hombre de buen exterior, Homme 
de grande modeftie, de bienféance. 

Obras exteriores. Ouvrages exté- 
rieurs. Oa appelle ainfi en termes 
de fortification, c&ux que l'on fait 
au delà du corps de la Place du cóté 


‘de la campagne. Lat. Exteriora mu- 


nimenta. ; 

* EXTERIORIDAD, /. f. Signes 
extérieurs dont on fe fert pour fe 
faire entendre. Lat. Exteriora figna. 

EXTERIORIDAD, fe prend aufi 
pour Pompe extérieure, vanité, of- 
tentation, fuperfluité. Lat. Pompa, «e. 
Offentatio , onis. 

HEXTERIORIDAD. Apparence ex- 
térieure, fuperficie. Lat. Species, ei. 
Facies , ei. Vultus, ús. 

EXTERIORMENTE , adv. Ex- 
térieurement , au déhors. Lat. Æx- 
terius. 

EXTERMINADOR , /. m. Exter- 
minateur , qui ruine, qui détruit en- 
tiérement. Lat. Exterminator. De- 


EXTERMINAR. Exterminer , dé- 
truire abfolument, ravager , facca- 


firucter. 


ger. Lat. Exterminare. Dejlruere. 
Faftare. 
ExTEEMINAR. Bannir , faire 


fortir des limites. Lat. Relegare. 

EXTERMINADO, DA, p. p. dw — 
verbe Erterminar. Exterminé, ée. 
Lat. Exterminatus. Deftrucfus. V'aftra- 
tus, a, um. 

EXTERMINIO, f. m. Au pro» 
pre , fignifie Exil, banniffement; 
mais il fe prend figurément pour 
Saccagement, dévaftation , ruine , dé- 
gat fait à main armée. Lat. De/olatio. 
Vaflatio 7 onis. 

EXTERNO , NA, adj. m. €9 f. 
Externe, extérieur, re, qui eft en 
déhors ; & auffi Etranger, qui eft de 
déhors. Lat. Exterior, ius. Externus. 
Extraneus, a, um. 

EXTINGUIBLE , adj. d'une term. 
Qni peut s'éteindre. Lat. Extingui- 
bilis, e. 

EXTINGUIR, o. a. Eteindre. Il 
fe dit du feu qu'on fait mourir, 
qu'on étouffe, ou dont on modére la 
chaleur. Lat. Extinguere. 

EXTINGUIR, Metaph. Amortir, 
anéantir , abolir, détruire. L. Abo- 
lere. Delere. 

EXTINGUIDO, pa ,p.p. Qu v. 
Extinguir dans fes acceptions. Eteint, 
einte. Lat. Extinéfus, a , um. 

EXTINTO, TA, p.p. du verbe 
Extinguir. Le méme que Extinguido. 

EXTIRPACION , /. f. Au propre, 
Déracinement. Il n'eft pas ufité dans 
cette acception, mais on l'emploie 
figurément pour Deftruétion dc 1'hé. 
tele. Dans les priéres du Jubilé , on' 

Eeee 3 en 
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en met une pour l'Extirpation des 
héréfies. Lat. Extirpatio , onis. 

EXTIRPAR , v.a. Extirper, déra- 
einer, arracher jufqu'à la racine. L. 
Extirpare. Eradicare. 

ExTIRPAR. Extirper, fe dit plus 
fouvent en Morale, & fignifie, Dé- 
truire les héréfies, les feétes, ban- 
_nir, éteindre les vices, les paflions. 
Lat. Radicitús evellere. Eradicare. 

EXTIRPADO , DA , f. p. du verbe 
Extirpar dans fes acceptions. Extir- 
pé, ée. Lat. Extirpatus. Eradicatus, 


a, um. 

EXTORSION, / f£. Extorfion, 
action par laquelle on extorque par 
force, par menaces, par autorité. 
Lat. Extorfio, onis. 

EXTRA. Prépof. Latine qui en- 
tre dans la compofition d'un grand 
nombre de mots Caftillans : comme 
Extrajudicial , Extraordinario. On 
l'emploie auffi o bl toute feu- 
pa ; & alors elle fignifie outre, de 
plus. 

Ex. Tal empleo extra del fuello 
tiene muchos provecbos. Cet Emploi, 
outre fes honoraires, a encore un 
grand nombre d'émolumens. 

EXTRACCION , 7: f. Exporta- 
tion de Vargent,' des denrées hors 
d'un Royaume, d'une Province. Lat. 

ortatio , onis. 5 

* EXTRACCION. Extra&ion. Opé- 
ration de Chymie par laquelle on 
extrait les eflences, les teintures & 
les autres qualités des corps naturels. 
Lat. Extraéfio. Separatio , onis. 

* EXTRACCION DE RAICES. 
Extraction des Racines , en termes 
d'Arithmétique & d'Algébre, fe dit 
des maniéres de trouver les racines 
d'un nombre donné , foit quarré, 
foit cubique , foit enfin de telle au- 
tre puiffance. Lat. Extraélic. 

EXTRACTO, f». Extrait, ce 
qui eft tiré d'un Livre, d'un Regi- 
tre &c. Lat. Extractus. Summa. 

ExTRACTO. Extrait, en termes 
de Pharmacie, c'eft la partie la plus 
pure des végétaux , qu'on a fepa- 
rée des groíléres € difloute dans 
quelque menftrue propre par le 
moyen de la digeftion. Lat. Extra- 


Gum, i. 

EXTRAHER, v. a. Tirer , for- 
tir quelque chofe d'un lieu , pour 
la tranfporter dans un autre, com- 
me lor, l'argent , les grains , & 
autres marchandifes. Lat. Æxpor- 
jare. e 

EXTRAHER. Extraire, tirer ar- 
tiftement la vertu , le jus, les qua- 
lités des corps naturels. Lat. Zx- 
£rubere. 

EXTRAHER DE LA IGLESIA. 
Tirer , arracher un criminel de l'E- 

life dans laquelle il s'eft refugié. 

at. Contra immunitatem ab Exciefia 
extrabere. — 
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EXTRAHIDO, pA, f. f. du v. 

Extraber dans fes acceptions. Ex- 
trait, aite. Lat. Extractus. Separa- 
tus, portatus , 4, um, 
* EXTRAJUDICIAL , adj. d'une 
term. Extrajudiciaire. Ce qu'on dé- 
cide hors de jugement , fans obferver 
les formalités requifes. Lat. Extra- 
judicialis. 

* EXTRAJUDICIALMENTE , 
adv. Extrajudiciairement, fans: ob- 
ferver la forme , ni les formalités 
requifes. Lat. Extra judicium. 

* EXTRA MUROS, adv. Hors des 
murs. Lat. Extra muros. 

EXTRANGERIA,/.f La qua- 
lité d'étranger. Lat. Peregrinitas , 
atis. a 

EXTRANGERIA. Meurs , ufages 
modes & coutumes étrangéres. Lat. 
Alienigenarum mos , forma. 

EXTRANGERO, RA ,-adj. m.€7 f. 
Etranger, ére, qui eft d'un autre 
pays, ou chofe qui vient d'un pays 
étranger. Lat. Extraneus , a, um. 

EXTRANGERO, /ubfl. Etranger, 


de eft d’un autre pais que celui où. 
i 


fait fon féjour. Lat. Extraneus. 


Aüenig 


ena, 
EXTRAÑAMENTE, adv. Etran- 


gement, extraordinairement, fingu- 
liérement , d'une maniére nouvelle & 
finguliére. Lat. Miré. Inufitat?. 

. * EXTRANAMIENTO , f. m. 
Eloignement, refroidiffement, dégout, 
inditference, mefintelligence , défu- 
nion , averfion. L. Abalienatio. Aver- 


Jo, onis. 
* EXTRAÑAR, v. a. Eloigner 


quelqu'un de (foi, le traiter comme 
un étranger & un inconnu qui cher- 
che à nous nuire. Lat. Alienare. Re- 
Jicere. . 

EXTRAÑAR , fignifie auffi Mé- 
connoitre, admirer, s'étonner , étre 
furpris d'une chofe. Lat. Demirari. 

EXTBRABAR, fe prend auffi pour 

Blámer , reprendre, reprimander , 
chátier. Lat. Arguere. Reprebendere. 
Cafligare. 
ExTaaAñaAR, fignifie auffi Refufer 
tacitement de faire ce qu'on nous de- 
mande, chercher des prétextes pour 
s'en difpenfer. Lat. Abruere. Recu- 
fare. 

Extrañar de los Reinos à uno. Ban- 
nir quelqu'un du Royaume, le dé- 
pouiller de fes biens, le priver des 
priviléges dont il jouiffoit. L. Regno 
aliquem pellere. 

XTRAÑADO, DA, f. p. du v. 
Extrañar dans fes acceptions. Banni, 
ie. Lat. R pulfus . a, um. 

EXTRANERO , RA , adj. Le mé- 
me que Æftrangero, ou Foraftero. Cc 
mot eft peu ufité. 

EXTRANEZ , /. f. Le même que 
Extraneza. Ce mot eft peu ulité. 

EXTRANEZA , f. f. Refroidi/Te- 
ment , méfintelligence , défunion , 


EXT 
divifion , averfion , üt, mépris, 
dédain. L. pide aii. Def- 
pectus , ds. 

EXTRANEZA , fignifie auff Singu- 
larité , particularité, nouveauté. Lat. 
Novitas. Singularitas , atis. 

EXTRAREZA. Surprife, étonne- * 
ment, admiration à la vue de quel- 
que chofe de nouveau ou de rare. L. 
Adiniratio, onis. Stupor , oris. 

EXTRAÑISSIMO , MA, adj. t. 
ES f. Juperl. de Extraso. Tres étran- 
ge, très rare, trés fingulier , ére, 
trés furprenant , te, trés merveilleux, 
eufe, trés admirable. Lat. Valde mi- 
rus. Rariffonus, a, um. 

EXTRAÑO , ña, adj. m. ES f. 
Etranger, ére, qui eft d'un autre 
pais. Lat. Extraneus , a, um. 

Exr&AnOo. Rare, fingulier, ére, 
extraordinaire, étrange. Lat. Jm/ue- 
tus. Inufitatus. Mirus. Novus. Inau- 
ditus , a, um. 

ExTRano. Etrange, extravagant, 
infupportable, fâcheux. Lat. 4ywr- 
dus. Morofus, a, um. 

ExrRAnñno HUMOR. Mauvaife hu» 
meur, humeur étrange. 

Exr&Aüno GENIO. Génie extra. 
vagant, extraordinaire. 

ExrRAno, fe dit d'un homme 
qui eft mal venu dans une compagnie, 
& dont la converfation déplait. 

EXTRAORDINARIAMENTE , 
adv. Extraordinairement , d'une ma- 
niére rare & extraordinaire. L. Zus- 


Jtatà, Novo modo. 


EXTRAORDINARIO, RIA, adj. 
m. C9 f. Extraordinaire, irrégulier, 
ére. Lat. Iufuetus. Inufitatus , a, um. 
vagance , irregularité, déréglement. 
Lat. Jrregularitas. Inordinatio , onis. 

EXTRAVAGANTE , adj. d'une 
term, Extravagant , déréglé, rare 
dans fa fagon de vivre, fou, im- 
pertinent. Lat. Zrregularis. Isordina= 
tus. Taconfuetus, 

EXTRAVAGANTES, fub/?. Extra- 
vagantes. Partie du Droit Canoniqtic 
qui contient plufieurs Conftitutions 
des Papes qui font hors du Cours 
de Droit, quafi extra vagantes , ce qui 
les a fait appeller ainfi. Lat. Extra- 
vag ates, 

EXTRAVAGANTE. Notaire am- 
bulant, qui n'a point de demeure 
fixe, qui n'elt point membre d'au- 
cun Corps , ni d'aucune Communau- 
té, & qui vit & travaille oà bon 
lui femble. Lat. Pagus. Circwmfora- 


MEUS, & , Num. 

EXTRAVENARSE, v. r. S'extra- 
vafer, fortir hors des veines & des 
artéres, en parlant du fang. Lat. 
Extra vaja difundi. > 

EXTRAVENADO, DA, f. P do : 
verbe Extravenarfe. Extravafé, ée. 
Lat. Extra vafa-diffufus, u, um. — - 

* EXTRAVIAR , v. a. Egarer, dé- 

tourner; 








EXT 


tourner , écarter du chemin. Lat. Ex- 
tra viam educere. 

ExTRAVIARSE. Changer de mai- 
fon & de quartier. Lat. Sedes mu- 
bare. 


EXTRAVIARSE , fe dit figurément 
pour Changer de genre de vie, en 
embrafler un tout différent du pre- 
mier. Lat. A recto difcedere. Aber- 
rare. 

EXTRAVIADO, DA, fp. p. du v. 
Extraviar dans fes agceptions. Ega- 
ré, ée. Lat. A via deducfus. Devius, 
8, um. / 

* EXTRAVIO,/. m. Egarement , 
erreur où l'on tombe , incertitude 
oú l'on eft lorfqu'on a perdu fon 


chemin. Lat. Zberratio , onis. Error, 


oris. | 

ExTRAVIO, pris figurément , fi- 
gnifie Egarement , erreur, defordre , 
confufion. Lat. Aberratio. A via de- 
Jitxio, onis. 

* EXTREMADAMENTE , ado. 
Souverainement bien, extremement 
bien, parfaitement. Lat. Perfecf?. Ab- 
Solus?, | 

EXTREMADAMENTE , fignifie 
auffi Bien fort, beaucoup , extraordi- 
nairement, d'une façon finguliére. 
Lat. Paldà. Nimis. 

* EXTREMADISSIMAMENTE, 
edv. fuperl. Très bien, très parfai- 
tement, d'une maniére trés accom- 
plie & très achevée. Lat. Perfedliff- 

i egiè. 

m. PEREMAMENTE, adv. Gran- 
dement, extrémement, exceffivement. 
Lat. Summè. Supra modum. 

* EXTREMAR, v9.0. Confom- 
mer, achever, finir, terminer, ac- 
eomplir , perfeétionner. Lat. Confum- 
mure. Abfoloerc. | 

EXTREMAR, fe prenoit autrefois 
pour Séparer , écarter, divifer ; mais 
il n'eft plus ufité dans cette acception. 
Lat. $eparare. Segregare. 

ExTREMARSE. Se diftinguer dans 
ce qu'on fait, donner tous fes foins 
& toute fon attention pour perfe- 
&ionner une chofe , & la rendre par- 
faite & accomplie en fon genre, fe 


EXT 


furpaffer foi- méme. Lat. Curam om. 
nem in aliquà re ponere. 

EXTREMARSE. S'éloigner , palffer 
d'un endroit dans un autre. L. Lon- 
gé abire. 

EXTREMARSE , fe prend quelque- 
fois pour Perfifter, s'opiniátrer dans 
fon entreprife. Lat. Pertendere. 

EXTREMADO , DA, p.p. du v. 
Extremar dans fes acceptions. Ache- 
vé, ée. Lat. Confummatus. Abfolutus , 
a, um, 

ExTREMApDO. Excellent,éminent, 
put » accompli, rare , merveilleux, 

ngulier , infigne, confidérable , illu- 
ftre, éclatant, fignalé , mémorable, 
grand , extrême. Lat. Numeri; om- 
nibus abfolutus. — Summus. Egregius. 
Eximius, a, um. 

EXTREMADO, fe prend auffi pour 
Gai, facetieux, enjoué, badin, de bon- 
ne humeur. Lat. Lepidus. Facetus , 


a, wm. 
^ EXTREMAU-NCION,/.f Ex- 
tréme-onétion, Sacrement de l'Eglife, 
le cinquiéme en ordre, qu'on donne 
aux agonifans. Lat. Extrema unckio , 
onis. 

EXTREMIDAD , f. - Extrémité , 
le bout, la fin, le lieu le plus éloi- 
gné, ce qui termine une chofe. Lat. 
Extremum , i. 

EXTREMO , f. m. La derniére 
partie, la fin, la conclufion d'une 


.chofe. Lat. Terminus, i. Finis, is. 


EXTREMO. Extréme, violent au 
dernier point, exceffüf, grand, fen- 
fible. 

Hacer extremos. Se plaindre, fe 
lamenter, témoigner par fes geftes & 
fes actions la peine & la douleur qu'on 
relfent. 


Hacer extremos. Donner des démon- - 


ftrations de joie excellive en voyant 
quelqu'un, lui témoigner fon amitié 
par toutes les marques extérieures 
de la véritable tendreffe. Lat. Sim 
benevolentià aliquem excipere. 

Ir à pajar à extremo el ganado. 
Paffer d'un paturage dans un autre, 
en parlant du bétail. Lat. Dista pa/- 
cua mutare, 
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Ir à pajar de un extremo à otro. 
Paffer d'une extrémité à l'autre , 
changer tout d'un coup de genre de 
vie. Lat. Extrema profequi. 

Ser una cofa extremo, à llegar al 
extremo. Etre arrivé au comble , foit 
en bien, foit en mal. Lat. Jn /um- 
mum venire. 

EXrREMO , MA, adj. m. Ed f. 
Extréme, le dernier , le plus reculé. 
Lat. Extremus. Ultimus , a, um. 

ExTREMO. Extreme, violentau 
dernier point, excefhf. Lat. Siupre- 
mus. Ultimus. 

Con extremo. En extremo. Por ex- 
tremo. Expreflions adverbiales qui 
fignifient Trop, beaucoup, grande- 
ment, extrémement , exceflivement. 
Lat. Valde. Summe. Mimi. 

Eflar en extrema neceffíidad. Etre 
dans un befoin extréme , n'avoir pas 
de quoi vivre. Lat. 4d Jummam in- 
opiam devenire. 

 Eflar en extremo peligro , à poner à 
uno en extremo peligro à aprieto. Etre 
dans un danger extréme , ou expofer 
quelqu'un à un péril extréme. Lat. 
In fummo periculo verfari. 

EXTRINSECAMENTE, adv. Ex- 
térieurement ; par déhors , en déhors, 
au déhors. Lat. Extrinfecus.- 

EXTRINSECO, CA, adj. m. EJ f. 
Extrinféque , externe , extérieut , qui 
eft en déhors. Lat. Exterior, ius. 
Externus , a, um. 

EXTURBAR, v.a. Challer, re- 
jetter, poufler déhors. Ce mot n'eft 
ufité que dans la poéfie, Lat. Ex- 
turbare. | j 

EXUBERANCIA , f. f. Exuberan- 
ce. Terme de pratique. Surabondan- 
ce, abondance exceíhve. Lat. Exw- 
berantia , æ. 

EXUBERANTE, adj. d'une. term. 
Surabondant , ante, exuberant, te, 
copieux , eufe. Lat. Exuberans. 

EXULCERAR, v. a. Exulcerer , 
caufer des ulcéres, aigrir, irriter, 
envenimer une plaie. Lat. Exulcerare. 
Exafperare. 
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